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PRÉFACE 


OÖ. fera peut-£tre furpris, de voir un feul homme à la tête d’un ouvra- 
ge, qui a été annencé par une Société de gens de lettres, & qui en effet: 
femble demander des ‘efforts & des travaux réunis pour répondre digne- 
ment à l'attente du Public. Auffi étois-je bien éloigné, en formant le 
premier plan de ce Didionmire, de me croire aflez de force & de pa- 
tience pour en entreprendre l'exécukion cout feul, & fans aucun autre fe- 
| cours; mais je fentis bientôt, qu'il feroit plus difficile de réunir pour un 
feul but, plufieuss perfonnes inftruites, que.de vaincre moi-même les diffi- 
eultes que j'aurois à efluyer. Je fis donc, pour ainfi dire, Fimpofible, & 
plus jy trouvois d’obflacles, plus mon courage & mon goût pour ce tra- 
vail pénible facciurenr. Peu à peu je m'y fuis tellement accoutumé,gue je 
ne fens plus la moindre difficulté; & l'idée même d’avoir entrepris quelque 
chofe dutile, & qne cent hemmes plus habiles. que moi n'auroient pas. 
voulu entreprendre, me fera fupporter facilement toutes les peines qu’un 
tel ouvrage deit.naturellemene occafionner. | 
La première épreuve de ce Diétionnaire, jointe au Profpettus que jai 
eu Fhonneur de préfenter au Public, a éré bien accueillie, & j’ofe me flat- 
ter que l'ouvrage même ne le [era pas: meins. . Les remarques judicieufes 
qui m'ont été -communiquées par plufieurs Savants & autres perfonnes 
éclairées, depuis la premiere annonce de cet ouvrage, ont beaucoup contri 
X 4 x bué 


PRÉFACE. Sr 
bué à Jai donner u un certain degré de perfedtion, & je puis avancer fins 
pren que j'ai plus effe&tu€ que je n’avois promis. Lee 

-“L'introduétion mife à la tête de cet ouvrage ne contient que quelques 
remarques & règles générales fur la prononciation & fur l'orthographe 
allemande, qui pourront fervir de guide aux Etrangers qui feront ufage de 
mon Diétionnaire. Presque tous les Gratimairiensont fuivi les règles & 
la méthode de Mr. Gott/ched; mais la langue allemande ayant fouffert de. 

‘puis l'époque de ce célèbre Savant plufieurs changements confidérables, & 
fétant, pour ainfi dire purifiée entre les mains de nos Auteurs modernes, 
il étoit d'autant plus necefläire d'en inftruire le Public, que j'ai ‘adopté la 
méthode des derniers. Mon intention n'éroit pas d'éçrire une Grammaire; 
nous en avons d’affez bonnes, parmi les quelles celle de Mr. Juncker, im- 
primée à Strasbourg chez A, Kanig 1781, me paroît mériter la préférence. 

Cependant én me permettra’ de dire ici un mot-de la methode que j'ai 
obfervée dans : ce Diftionnaire Quoique j'aie cru devoir me reftreindre 
à la langue commune, telle qu’on la parle en Allemagne, & telle que 
nos Poëtes & nos meilleurs Auteurs l’emploient , -j'ai pourtant confervé 
quelques termes peu ufités ‚ qui fe trouvent dans les anciens Poëtes 
qu'on li*encore, mais qui font inintelligibles aux Etrangers autant & 
même plus qu'ils ne le font à une grande partie de la nation même. 
J'ai été obligé d'inférer plufieurs mots reçus du latin & du françois, dont 
on ne fe fert plus dans un ftyle pur & corrett, mais des riels on ne peut 
pas fe paffer en lifant les livres qui traitent de la Guerre, du Droit, de la 
Chymie, de l'Aftronomie , des Mathematiques & même de la Philofophie; 
parceque les meilleurs Auteurs foublient quelquefois en enveloppant leurs 
idées dans un fiyle fcientifique , qui fent encore la barbarie de-ces temps 
heureufement pañlés, où, pour paroitre favant, il falloit-orner fes ouvra- 

ges 
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ges de termes demi-grecs & latins, ce qui rendoit notre langue difforme 
& ridicule. H eft vrai, que depuis trente ans elle feft beaucoup purifiée 
de tous ces termes barbares ; cependant il nous eft toujours refté quel. 
ques mots bâtards qu’un long ufige femble avoir naturalifés, &: dont il 
fera fort difficile de fe défaire entièrement. É 

Il y a d'autres mots reçus d’une langue étrangère, auxquels nous 
ne pouvons pas fub@ituer : des “mots allemands, Ce font les dénomi- 
nations de toutes ces chofes, dont nous n’avions aucune connoiflance & 
que nous avons regu des Etrangers avec leurs dénominations. 11 faffira 
de donner pour exemple le mot Canapé. “Ce weft‘ pas un Rübebett ni 
un Rubefefel ; c'eft toute une autre chofe que celles que nous nous repré 
fentons par les mots allemands ci-devant nommés, On trouvera fouvent 
dans nos meilleurs livres les expreflions + Contrafl, rontraffiren, Evidenz, 
Confequenz, Exiftenz, Confiffenz, Contingent, Genie 9’. mots -abfolument 
étrangers, ‘mais dont nous ne pouvons pas nous pafler, püisque les 
Auteurs les emploient dans leurs ouvrages. Jai tâché de traduire ou 
d'expliquer la plus grande partie de ces mots; mais il y en a quelques 
uns auxquels je n'ai pu fubftituer de mots’ allemands qui’ exprimaflent 
la même chofe & qui fiffent nître là même idee; ‘Les. Grammairiens 
& les Novateurs en fait de langue devroient fimpofer la tâche de trou- 
ver des ‘mots nouveaux que l'on püt fubftituer aux ‘termes étrangers. 
ls rendreient pér Run plus grand fervice A notre langue & au Pu- 
blic, que par toutes ces difputes inutiles fur une nouvelle Ortographe, 
qui, quelque eh quelle phife être, ne fera jamais univerfel- 
lement reçue, 

La lettre C et ‘fort riche en mots étrangers > & fort peu de mofs 
allemands commencent par un C. Preuve convainquante que cette le 
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tre eft abfolument étranpère à la langue allemande, Autrefois on étoit 
fort fcrupuleux de conferver le C dans tous les mots qui dérivent d’une 
äutre langue, quand même ils tiroient leur origine d’une fangue ancienne, 
& qu'il étoit difficile de prouver fi les latins avoient prononcé cette let- 
tre comme un € ou comme un K. Les Romains qui avoient adopté 
plufieurs mots grecs ; changèrent le K en C; c’eft pourquoi il y a des 
Savants qui prétendent qu’on devroit pronencer Kikero au lieu de Cicero. 
Cette réflexion a difpofé quelques Réformateurs de notre langue à ban- 
nir tout-à-fait le C, & à écrire tout avec un K. Mais, fans me laiffer 
éblouir par leurs raifons, j'ai tâché d’obferver un jufte milieu entre le 
âéologisme & les préjugés anciens, & à concilier la règle & Fufage des 
bons Ecrivains. HE ö 

La prononciation des voyelles doubles doit naturellement incommo- 
‚der les Etrangers, qui, peu accoutumés à prononcer deux aa, ee, .00 
<omme une fimple voyelle, en feront toujours deux fyllabes. Si les Al- 
demands pouvoient fe réfoudre à adopter généralement, & à l'exemple 
de toutes les autres nations de l'Europe, le caraëtère latin, alors. il ne 
feroit plus difficile d’évirer tous ces inconvenients. On pourroit mar- 
quer les #, e, 5, a, # longs avec un (1} comme je Fai fait dans ce 
Dictionnaire, autant pour ménager la place, que pour en rendre l’ufage 
plus agréable. Et comme la voyelle e fe prononce tantôt comme un e 
fermé, tantôt comme un e ouvert, on trouvera le dernier toujours mar- 
- ‚que d'un accent, ce qui facilitera beaucoup la vraie prononciation, 

L'article der „ die, das, & les. Pronoms ein, eine, que j'ai ajoutés aux 
Subftantifs, en dénotent le genre. Outre cela j'ai marqué le Génitif du 
-Singulier & le Nominatif du Pluriel, pour que l’on puiffe fans peine faire 
paffer les mots par tous les cas, Pour les mots dont le Nominatif du 

| Plu- 
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Pluriel ne diffère pas de celui du Singulier, je me fuis difbenté de Tin 
diquer ; auffi je ne donne que es lettres finales qu’il faut ajouter pour 
faire le Génitif du Singulier & le Nominatif du Pluriel. -P,e. Die Fra 
ge, gen. der -- pl. diem. Ce mot ne fouffre aucun changement par tous 
les cas du Singulier, & au Pluriel on n'a qu'à ajouter un #, die Fragen, 
Der Schüler , gen. des -s, pl. die -. Ce mot reçoit un s dans le Génitif 
du Singulier ; mais k Nominatif du Pluriel refte ke même que celui da 
Singulier. Si le-Nominatif du Pluriel diffère tout-A- fait de colui du Sin- 
gulier, je donne le mot entier. ‚P. e. Der Gang, gen. des es, pl. die - 
Gänge. Der Bruder, gen. des--s, pl. die--.Brüder. J'ai obfervé la même 
merhode avec les verbes, Deux exemples fuffiront pour mettre le le&teur 
en état de Tes appliquer aifement dans tout l'ouvrage. Æh fuche, v. a, reg, 
Imparf. ich fuchte, Parf. ich babe gefuchet, — Ich’reife, v. n. reg. Imparf. 
ich reifete, Parf. ich bin gereifet, Mais pour ménager la place je dis: Ich 
Juche - fachte, i. b. gefuchet. Ich reife - reifete, i. b. gereifet. Sehen v. a. irr, 
‚ Ich febe, du fiebeft, er fichet, wir fehen %c. ‘Comme la feconde & la troi- 
fème perfonne du Pluriel reprennent P e:primitif, la conjugaïfon devient 
régulière : ihr Jebet, fie Jéhen. Tmparf, ï. fabe, fubj. fäbe, parf, 1, b, gefeben. 
Les Plusqueparfait prend toujours ich hate, ou ich war, & le Futur fe 
fait également dans tous les verbes par ich werde avec lInfinidif; p.e, ich 
‚werde Juchen, fehen, reifen Sc. 5 


Une autre difficulté dans la Prononciation vient de la cempoñition & 
de Ta combinaifon de plufieurs mots en un feul, C'eft toujours un grand 
avantage pour notre langue; mais fl en réfulte un nouvel inconvénient 
pour les Etrangers, Je ne parle ici que de la prononciation & de la divi- 
fion des mots en fyllabes, On trouve p. e, le moe erblich, & qui eft-ce qui 
peut ‘difcerner par le premier coup d'œil, fi <’oft Padjektif erblich, hérédi- 


taire, ou la troièfime Peuicane du verbe irrégulier erbleichen, pälir, er er- 
blich, 
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Wich, il pâlie. ‘Pour empêcher léquivoque dans des pareils cas, j'ai di 
vifé les fyllabes par un (—). Erb-lich héréditaire; er-er Ki il pälic, 
Ab-arbeiteu, ab--be--lellen &c, Pc, 

.Presque tous les mots compofés avec la prépoñition durch, ent 
une double accentuation, On dit p.e. durchlaufen, { paffer.en courant, dé 
goutter, couler goutte à goutte,) en pefant fur la première fyllabe durch; 
& durchlaufen, en pefant fur la feconde fyllabe lauf Cvoir, parcourir à la 
hâte ). Durchgeben, en pefant fur k première fyllabe (percer, traverfer 
qq. ch. déferter, fenfuir;) &:durchgehen, en pefant fur la feconde fyllabe 
ge (parcourir, feuilletter, lire). On voit bien que pour éviter un double ° 
fens, il étoit abfolument néceffaire d’accentuer ces mots, ou d'en. avertir 
au moins le leéteur, lorsqu'une Diphtongue rend l’accentuation douteufe, 
Ayant remarqué qu'il feroit fort difficile de renfermer tout en.deux Vo- 
lumes, fans obferver une économie fort fcrupuleufe, & ne voulant pas 
caufer au Public des dépenfes inutiles, j'ai été obligé, de ranger quelques- 
fois les mots compofes fous les Primitifs, ce qui ne fera aucun embarras. 
Tel qui cherche p. e. Falz, le pli, la rainure &ec. trouvera fous cet article 
tous les Compofes avec Falz, p.e. das Falzbein, der Falzbock, das Falzbrett Pc. 
Sous le mot Fang on trouvera: das Fang-eifen, der Fangflock, das Fangmef. 
fer %c. Mais comme il n’étoit pas poflible d’obferver la même methode 
dans tout Pouvrage , fans eimbaraffer le Leëteur » je ne l'ai fait qu où cela & 
pouvoit fe prâtiquer fans inconvénient. 

Au refte j'en appellé à Pindulgence. du Public, en le priant de fe fouve- 
nir toujours qu'il n’y a pas un ouvrage qui foit plus fufceptible de corre- 
€tions & d'augmentations continuelles qu’un Diétionnaire d’une langue vi. : 
vante, & que ce feroit le comble de l'injuftice, de prétendre qu’un feul 
homme fit en peu de temps, ce qu'une Académie emtière n’auroit peut 
être pu efféétuer dans plufieurs années. Mannheim le 1. Mars 1782. _ 
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ET richeffe & la perfection d'ine langue ‘font toujours 
proportionnées à L'état de culture dans & quel fe trouvent 
chez un nation les Sciences & Les Arts... Cette verité, re. 
| comm par br peuples cibfs de tour er fièchs, _& été de 
mouveat confirmée, dès L commencement de Votre Kegne, par 
ler glorius tabli/fmenss que VOTRE ALTESSE SE 
REN ISSIME ÉLECTORALE à faites dans La Cap 


tale 


tale à Palatinat > pour ER & muliiplier Les progrès de 
l efprit-humain. Ge {ent autant de one de goût, de 
Uumiöres & de Öienfaifance qui, en Vovs méritant la recon- 
naiffance de Vor heureux Aigets , & l'admiration de tous 
ls Savants, rendront Vorrs Mom immortel chez La po- 


Fri da plus reculée. 


La fondation d'une Société littéraire uniquement occu- 
pée à enrichir, & à polir la langue maternelle Vous a fem- 
Cl, MONSEIGWEUR, d'autant plus néceffaire, que cet 06. 
jet &oit presqu'entièrement négligé dans les Ecoles res 

& qu'il f'étoit ghiffé dans COrthographe, & même dans P 
| Prononciation des fautes qui défigurent notre langue, & 
di ötent l'harmonie dont elle eft fufcptible: On ne faurois 
douter que L'influence de cette Société fur la langue du 
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pays, ne produife un jour ler effets ler plar heureux, en 
Jeifant difparoitre peu -@- peu ces Carbarismes ji font 
encore fi frequents dans la plüpart des nos Actes publics. 

Depuis qu'on m'a fait l'honneur de m’accorder une 
place dans cette Société, je n'ai pas ceffé de travailler 
à men rendre digne, en contribuant de tout mon pouvoir 
à remplir ls vues de notre Augufie Pa 

Le defir ardent d'accréditer davantage chez les Etran- 
gers la Langue Allemande, & den rendre étude plus 
générale & plus facile, ma fait concevoir L'idée de com- 
.paofer un Dictionnaire qui laiffét moins de chofes à de 


fire ; que. ceux quon a vu paroître jusqu'à préfent. 


Quoique je feir bien éloigné , MONSEIGWEUR, de lui 
croire ce degré de perfection gu'il devroit avoir pour étre 


publié fous s aufpicer du Wem de VOTRE ALTESSE 
SERENISSIME ELECTORALE, Fofe foérer qu 
El daignera me pardonner la Üibert£ que je prends de & 
Lui dedier, & que jugeant mon travail avec indulgence, Elle 
aura la Conté de L recevoir comme un faible témoignage | 
de La parfaite reconnaiffance que m'a infpiré la protection 
dont Sl m'a diffé jouir depuis que j'ai & éonheur d'être 
établi dans Ses Etats. | 


de fuis avec Le plus profond refpect, 


HONSETENEUR, 


. De Vorre MEISSSE PEREWISSIME ELECFORALE 


Le très-huméle & très-cbéiffant Serviteur 


RSS ARS: 
E LS 





INTRODUCTION. 





DES LETTRES ALLEMANDES ET DE LEUR 
PRONONCIATION. 


Le Allemands ont confervé dans leur langue les anciens caraétères dont . 
fe fervoient autrefois presque routes les nations de l'Europe; & quel- 
ques eflais qu’on ait faits pour introduire auffi parmi eux le caraétère romain 
presque généralement reçu, on n’a pu réuflir jusqu’à préfent à les y accou- 
tumer. Heft donc abfolument nécefläire qu'un Etranger, qui veut appren- 
dre cette langue, fe procure la connoiflance des figures qu’on emploie en 
Allemagne auffi bien dans les Imprimeries que pour FEcriture, parceque les 
caraétères dont on fe fert en écrivant, ditièrent encore beaucoup de ceux 
.qu’on trouve dans les livres imprimés. 
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MODELE DE L'ÉCRITURE ALLEMANDE EN GRANDES LETTRES, 
à . QU CAPITALES, 
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L’ALPHABET ALLEMAND EN LETTRES ORDINAIRES IMPRIMESS , 
Mi NT SIMPLES QUE COMPOSÉES. 
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MODELE DE L’ECRITURE ALLEMANDE EN PETITES LETTRES, 
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ephgr pis fh fi fit th u à, vw. x. y. m im 
"Les lettres allemandes fe d'vifent comme dans toute autre langue en voy- 

“elles, Eautbachffaben ou Se bffliute, & en cifo nes, Mitla.te. Les voy- 

elles font: : Ir: 

ca à ei 0 à on à 4. 
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Toutes les autres font confonnes, & ne forment un fon qu’avec le fe- 
cours des voyelles, ; 


PRONONCIATION DES VOYELLES. 





een. 


9,4. 2. =. (A. A.) Se prononce comme en françois. P. e. die Ader, la 
veine; der Adel, la noblefle; der Anfang, le commencement. Cette 
voyelle eft tantôt longue, tantôt brève dans la prononciation. On pour- 
roit dire que les voyelles font généralement longues, quand elles fe pro- _ 
noncent feules ou fuivies d’une feule confonne; & qu’elles font brèves 
quand elles font fuivies de deux confonnes; mais les règles que les 
Grammairiens ont données fur cet objet, fouffrent tant d’exceptions, 
qu'un Etranger en fera toujours fort embarraff€. Pour éviter cet incon- 
vénient, & pour faciliter la vraie prononciation, les Anciens trouvèrent 
Pexpedient de doubler les voyelles, ou de fe fervir de la lettre b pour in- 
diquer une voyelle longue. Ils écrivoient der Aal, Panguille ; das Meer, 
la mer; der Rabt, le confeil; die That, le fait; die Zahl, le nombre; er 
geht; il va; ibn, le; ibn, lui &c. Cette manière d'écrire seit çonfer- 
vée jusqu’à nos jours dans les ouvrages de nos meilleurs Auteurs, & elle 
femble être néceffaire auffi long temps que nous nous fervirons de nos ca- 
ra&t£res allemands. Il eft vrai, que nous ferions’ bien embarraffes, fi l’on 
nous demandoit la raifon pour laquelle nous écrivons das Jahr, lan, avec 
un b, & gar, cuit, rôti; der Garkoch, le cabaretier, gargotier;- fans 
b: Ibr, vous, avec un b, & wir, nous, fans b; quoique la prononcia- 
tion de la voyelle a dans ces mots, comme dans plufieurs autres de cette 
nature, foit abfolument la même, Mais il faut fe conformer à l’ufage 
généralement reçu, qui en matière de Jangue eft plus fort que la raifon. 
En choififfant pour ce Dittionnaire le caraËtère italique, il étoit facile de 
fupprimer: dans plufieurs mots les lettres doubles, qui ne fe prononcent 
pas, en les rerhplacant par un accent circonflexe. Cependant j'ai pres- 
que toujours confervé le b dans les mots où cette lettre marque Pallon- 
gement de la fyllabe, & où À n'éroit pas aifé d'indiquer la longueur 
d’ane. celle fyllabe par un.accent. Si l’on ne trouve pas dans ce Diétion. 
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maire une éntière uniformité dans ces retranchements, & fi j'ai laiffé 
dans quelques mots la lettre fuperflue que j’avois ôtée dans d’autres, c’eft 
que Pufage le plus commun ne me permettoit pas de la fupprimer. Il 
faut donc obferver, que Paccent circonfièxe n’eft pas feulement la mar- 
que d'une lettre ôtée, mais-qu’il dénote en même temps la longueur 
d'une voyelle ou d’une fyllabe. Il étoit abfolument néceffaire de confer- 
ver les voyelles doubles au commencement d’un mot, pour fatiliter le 
moyen de le trouver felon Pordre alphabétique obfervé dans tous les 
Ditionnaires. On cherchera donc Aafen, leurrer, avec un double aa; 
mais en conjuguant ce verbe je dis: ich âfe, ich babe gedjet. Quelques 
auteurs, ennemis de ce redoublement des voyelles, n’emploient qu’un 
fimple a ou e fans aucune marque; mais il en réfulte un autre inconvé- 
nient encore plus grand, ©eft qu’on n’eft jamais für de donner, au pre 
mier coup d’eil, à chaque mot fa vraie fignification, 


Me, À. Zu. 4 (Æ. æ.) Cette voyelle fe prononce ordinairement comme 
‘un è ouvert; p. e. bändigen, bezäbmen, dompter, prononcez bèn-di- 
gen, bé-zè-men; die Väter, les pères, prononcez di Fè-ter ec. We. 
Dans les livres imprimés on trouve ordinairement Ye faute d’ d, en ca- 
rattère majuscule. 


Ge. £* (E. e.) On diftingue dans la langue allemande trois fortes dE; 
PE fermé, PE ouvert & un E très-bref qui approche beaucoup de l'E 
muet des François. P.e. dans le mot fich érgèben, fe rendre, le pre- 
mier e eft fermé, le fecond eft ouvert & le troifième eft muet. Les 
Grammairiens ne parlent ordinairement que d’un e fermé & d'un e ou- 
vert, fans faire mention du troifieme qui eft muet & qui fe trouve dans 
la langue allemande auffi bien que dans la langue françoife. L’e fermé 
eft le plus ufuel; mais il feroit difficile de donner une règle générale de 
fon ufage. On dit, p. e. que le devant la lettre b eft fermé, en le pro- 
nonçant comme Pe fermé des François dans les mots dèfarmer, d£tefter, 
détour &c. P.e. mehr, plus; er geht, il va; Jébt, voyez: & cependant 
on prononce dans quelques Provinces ce même e comme un e fermé 
dans les mots fèblen, manquer; ffèblen, voler; rèbmen, prendre; Mehl, 
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farine &c. C’eft donc plurôt Pufage que.la règle qui peut nous gui- 
der dans la prononciation de cette voyelle. | 

L’e qu'on ajoute aux noms, en les faifant paffer par les différents cas 
du fingulier & du pluriel, eft ordinairement muet? Der Dieb; le voleur, 
gen. des Diebes, dat. dem Diebe, plur. die Diebe. On peut dire la même. 
chofe de P e dans la dernière fyllabe des verbes geben, lieben We. ich 
liebe, liebte De. | 


Le double e fe prononce comme un e fermé & quelquefois même 
comme un e ouvert. Toutes les fois que j'ai omis Pun de ces deux e, 
j'ai marqué l'autre d’un accent circonflèxe. Lorsque deux e fe trou- 
vent enfemble & doivent être prononcés féparément, on trouvera celui 
qui eft fermé toujours marqué d’un accent, p.e. beerdigen, enterrer. 


Fi. $ « (Ki) On diftingue deux fortes d’ I dans la langue allemande, 
non feulement par la valeur, mais encore par la figure. L’I voyelles & 
la confonne J, qu’on appelle fod. Nous ne parlons ici: que de P E voy- 
elle qui eft toujours fuivi d’une confonne ; p. e. In, en; mir, “moi; 
wir, nous &c. Cette voyelle-eft longue dans les mots mir, dir; wir, 
& brève dans les mots in, hin, finnen, wirken Wc. Dans plufieurs mots 
on met un b ou une après Pi, pour le rendre long, comme dans les 
mots ihr, vobs; ibmen, leurs; vier, quatre; bier, ici; das Knie, le ge- 
Quelques auteurs ont voulu bannir ce h & e comme inutiles, en 
ni pour raifon que l’ufage de prononcer cette.voyelle dans les 
mots mir, dir, wir comme un i long, nous devroit conduire à le pro- 
noncer pareillement dans les mots ibr, ibm, bier, en les écrivant: ir, 
im, bir; mais ils n’ont pas trouvé beaucoup d’imitateurs; & il faug con- 
venir, que nous n’aurigns. rien gagné par cette nouvelle Orthographe. 
Pour une lettre de moins nous ferions fouvent dans l'embarras d’avoir 
recours à la connexion de la phrafe entière pour trouver la vraie figni- 
fication d’un tel mot. Il vaut donc mieux fuivre l’'ufage.univerfellement 
reçu. Ce qui regarde Pie j’aimerois mieux le voir placé parmi les diph- 
thongues, comme je lai fait atuellement; car je ne: congois pas par 
quelle raifon lei re tronve au nombre des diphthongugs, . tandis qu’on 
i X 3 re- 
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regarde le après un 5 comme une lettre fimplement deftinée à ren- 
dre Pilong. Il y a même des Provinces, où lon fait entendre fort di- 
ftinétement Pe apres Pi, quoique cela ne doive pas fe faire dans une 


> 


©, 0. 2... (O. 0.) Se prononce comme en françois. II eft ordinaire- 


ment long, quand il fe prononce feul, ou qu’il n’eft fuivi que d'une 
feule confonne; & il eft bref, quand il eft fuivi de deux confonnes; 


” quoique cette règle fouffre auffi des exceptions. C’eft pourquoi on s’eft 


avifé d’écrire deux 00 pour indiquer un o long; p.e. der Schooß, le fein; 
das Moos, la moufle. Pour éviter cet inconvénient rejeté de la plus 
grande partie des meilleurs auteurs & pour mettre en même temps le 


. le&teur en état de ne pas fe tromper dans les cas douteux, j'ai marqué 


P o long d’un accent circonflexe, p. e. der Schös, das Mös. 


De. 5. Or à, (Oe. 08.) Se prononce comme eu dans le mot œuvre. 


Die Flöte, la flûte, der König, le Roi, prononcez Fleu-te, Keu-mig. 


Faute d’ ö en carattère majufcule, on trouve ordinairement dans les li- 


vres imprimés .Oe. 


U, 2 x. (U. u.) S'il eft long, il fe prononce comme ou en françois. 


7 


.{ 


Du, tu; gut, bon; prononcez do, gout; en faifant entendre let. Pour 
indiquer la longueur ‘de cette voyelle on y ajoute dans plufieurs mots 
un b qui fe met tantôt devant; tantôt après Pu. P.e. das Hubn, la 


‘poule; thin, faire: Et pour indiquer P4 bref, on double la confonne 


après Pu; der Fluß, le fleuve, die Luft, le plaifir; ffumm, muet; en 


‘les diftinguant en même temps’des mots der Fus, le pied; der Grus, 
. la falutation; quoiqu’on trouve-auffi-d'ins les meilleurs Auteurs, & mé- 


ine dans le Diétionnaire de MR. AGELUNG, der Fuß, der Gruß. Ceft 
pourquoi il eft impoflible de denner aux Etrangers une règle générale 


‘quand Pu doit être prononcé Jong ou quand il eft bref. Ôn trouve Ur- 
‚te (ou Urteil) le jügement}: fentirhent," & Urbild» Poriginal, modè- 
"le, écrits de là mêmé facons: & cependant Pe dans Urteil eft bref, & 

‚dans Urbild-il eft long. -IL‘n'elt pas queftion ii de la dérivation des 
‘mots; ni de la manièrè dont ‘s-devrofent: être écrits. L’Etranger les 
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prend tels qu’il les trouve dans nos livres imprimés & la diverfité qui 
y regne dans l’Orthographe le laiffe toujours incertain. Pour indiquer 
lu long dans les cas douteux, je Pai marqué avec un accent circonflexe. 


Fa e 4 | é 2 
Ui. u. 22. 4. (Ui. ü) Cette voyelle fonne exadtement comme Pz fran- 
gois, dans l:s mots buffet, bureau &c.' Dans les livres imprimés on 
trouve fouvent Ue & Ui faute d’ü en caraétère majuscule. 


9. v. D. 3 (Y.y.) If prononce toujours comme Pi françois. On 
pourroit aifement fe paffer de cette voyelle, parcequ’elle n’a pas un fon 
particulier, ni aucune autre valeur que celle de Pi voyelle; mais on a 
voulu la conferver pour les mots tirés du grec & pour diftinguer le 
verbe feyn être, du‘pronom ein, fon. Plufieurs Allemands en font 
encore ufage dans les mots bey, zwey, drey, ein Ey, un œuf; mais: np” 
trouvant aucune raifon fuffifante pour m’en fervir dans ces mots, je me - 
fuis conformé à ceux qui les écrivent avec uni, fans cependant nvé-. 
loigner tout à fait de Pufage commun. ° s PNR 


Des D un 


On appelle diphthongue , Doppellaut , deux voyelles prononcées en 
une feule fyllabe; mais il eft impoflible de donner aux Etrangers une règle, 
ou un modèle felon lequel ils doivent prononcer ces diphthongues. Cette 
prononciation ne s’apprend que de vive voix, & tout ce que les Grammai- 
riens en difent, eft infuftifänt. Voici celles qui font en ufage dans la lan- 
gue allemande: 


Ai où AW, AU, AU, ei où 6D.— ellr--ie, Di ou OÙ. 
ai — ay, au, œæu, ei — ey — eu, ie, oi — oy. 


Il y a des mots, où deux voyelles de fuite, qui peuvent faire une diph- 
thongue, fe prononcent féparément, ou en deux fyllabes, furtout dans les 
mots qui derivent d’une langue étrangère. P.e. Di-if, déifte; Athé-iff, 
Athée, Po-ét, poëte. Pour la commodité des Etrangers & même des ap- 


prentifs Alleniands, on devroit féparer ces fyllabes par un (-) ou marquer 
‘ le 
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Pe d’un accent comme, je Pai fait dans ce Dittionnaire. On me fera peut-être 
Yobjettion, que les deux voyelles ie combinées enfemble, ne font pas reçues 
parmi les diphthongues; mais je prétends qu’on ne fera pas mal de leur y 
donner une place, pour terminer le différent fur la queftion : fi on doit 
écrire die ou di. Les deux voyelles ie fe prononcent dans plufieurs mots fé- 
parément & alors on ne peut pas les ranger parmi les diphthongues. P. e. 
Pie dans le mot Diener eft une diphthongue, & il faut prononcer Di-zer; 
mais dans le mots er fchrie, il crioit, Poéfiez, Poëfies, on prononce ftbri-e, 
Po-é-f-en. | 


PRONONCIATION DES CONSONNES. 








3.6. &  (B.b.) Cette lettre fe prononce comme en françois; p. ©. 
* das Band, le ruban; die Biene, l'abeille, 


ce er (C. C) LeCfe prononce de différentes manières. 


1) C devant a, 0, u, ä, ou devant une confonne quelconque pourvu que 
ce ne foit pas un b, fe prononce comme un K. p.e. Cato, Cupido, der 
Credit, le crédit, das Clavier &’c. prononcez Ka-to, Ku-pi-do, Kredit 
(en faifant entendre le t) Kla-vir, | 

2) C devant 4, e; i, 6, y, fe prononce ‘comme tf ou comme le z al- 

 lemand. P.e. Cefar, Cicero, Ceder, Citrone, prononcez Tf£-far, 'Tfi- 
tfe-ro, Tfé-der, Tfi-tro-ne. Il faut pourtant excepter les noms propres 
des villes Côln, Cötben, & Cärntben dans lesquels le C fe prononce 
comme un K. Köln, Kö-then &c. 


3) En le mettañt-dVam-tün_b au ‘commencement d’une fllabe & fuivi 
d’un a, 0; u, ou d’une confonne quelconque, les deux lettres ch fe pro- 
noncent comme un K. P.e. DieChronik, la chronique; der Chrift, le 
chrétien; der Churfürff, PEle&teur; prononcez Kro-nit, Krift, Kür- 
fürft. Plufieurs Auteurs sant anciens que modernes fe fervent auffi de 
lettre k au lieu du caraétère ch, & il feroit à fouhaiter que cette ma- 
nière d'écrire für généralement reçue, & qu’on écrivit p. e. Kronik, 
Kurfürft &c. 

4) La 
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4) La prononciation du C devant le b à la fin d’unefyHabe, où le ch fuit im- 
médiatement une voyelle, eft fi difficile à expliquer, qu'il eft impaffible 
d'en donner un exemple furtout à ceux qui ne connoiffent pas le ch 
des Grecs, duquel le ch allemand approche le plus. Si le ch eft précé- 
dé d’une voyelle brève, Pafpiration doit être plus forte que fi la voyel- 
le eft longue. Cette lettre, la plus difficile à prononcer pour les Fran- 
çois, les embarraffe furtout lorsqu'elle eft immédiatement précédée d’un 
lour. Pour s’en faciliter la prononciation, il faut faire comme s’il y 
avoit un 3 très-bref entre lou r & le ch. P. e. Milch, du lait, on 
prononce Milich; mais il faut, pour me fervir de Pexpreflion de Mr. 
Junker, que ce ne foit, pour ainfi dire, que la grimace d’un ;. 


Ch fuivi d’un s à la fin d'une fyllabe fe prononce comme k. P.e. 
Das Wacbs, la cire, prononcez Waks; wachfen, croître, wak-fen. Mais 
lorsque la lettre s fe joint au ch par une fyncope, celui-ci fe prononce 
comme à Pordinaire. P.e. Ichs pour ich es; des Fachs pour des Fach-es. 


5) Le C devant un k, fe prononce comme K. P.e. Aufwecken, eveil- 
ler, prononcez auf-wek-ken, parceque le ck n’efk qu'un double &.: 


D. bd. ©. (D.d,) Comme en françois. P.e, Der, die, das, ke, la, 
pronocez dir, di, das. 


8.f. F4 Œ. f.) Comme en françois. P. e. Fromm, pieux; das Tref. 
fen, la bataille, prononcez from, tref-fen. 


®. 8. 1. 7. (G. 8.) Au commencement d'une fyllabe devant une voy- 
elle cette lettre fe prononce comme gu en françois, fans afpiration. 
.P.e, Die Gabe, le don; geben, donner, prononcez Gua-be, gué-ben. 


- G à la fin dune fyllabe & précédé dune voyelle longue a un fon qui 
tient le milieu entre le g & le k P.e. der Wèg, le chemin; der Täg, 
le jour. Ce n’eft pas un gu ni un k. mais plutôt un gb qu’on entend. 
Presque dans toutes les provinces on remarque uné autre manière de 
prononcer cette lettre, & il feroit impofñble de donner au Etrangers 
une idée claire d’une chofe qui ne s’apprend que de vive voix. 

Gi 
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G à la fin d'une fyllabe & précédé d’une voyelle brève, fe prononce 
toujours avec une certaine afpiration. P.e. der Efjig, le vinaigre; flei- 
nig, pierreux, prononcez E/-fich, flei-nich. Cette lettre fe prononce 
de même avec afpiration lorsqu’elle eft fuivie d’un k, comme en 
bonté, prononcez Gü-tich-keit. 


Deux g dans un mot, dont Pun fe trouve à la fin, & Pautre au com- 
mencement d'une fyllabe fe prononcent doucement & non pas comme 
deux k, parce qu’on doit remarquer une différence entre Roggen, fro- 
ment, & Rockez, quenouille, 


Dans les mots qui viennent du françois la lettre g fe prononce com- 
me en françois. P.e. Genie, génie, , . 


G après un # dans la même fyllabe fe prononce presque comme unk 
P. der Gefang, le chant; der Ring, la bague; der Sprung, le faut, pro- 
noncez Guefank, Rink,. Sprunk; mais dans le pluriel de ces mêmes mots 
le g reprend fa prononciation originelle, & au lieu de dire die Ge-fän-ke, 
Rinke, Sprün-ke, il faut prononcer Ge-fän-gue, Rin-gue, Sprun-gue. 


Sb. - $ (H.h.) Cette lettre s'afpire toujours lorsqu'elle commence 


une fyllabe. Il faut prononcer le b comme on le prononce en françois 
dans les mots beraut, hardi, & même plus fortement. II eft fingulier, 
que les François trouvent tant de difficulté à prononcer cette lettre dans 
les mots allemands, tandis qu’ils la prononcent parfaitement bien dans 
tous les mots de leur propre langue qui commencent par un b & où il 
s’afpire; comme dans hache, baut, bériffon, heraut, bupe &’c. Lorsque 
cette confonne n’eft pas précifément la première lettre d’une fyllabe, 
elle eft muette & ne fert qu’à indiquer une voyelle longue; comme Ihr, 
vous; Ibnen, à eux; Obr, oreille;. MCbl, farine; Zabl, nombre; thun, 
faire, agir; Rath, confeil &c, prononcez ir, f-nen, Or, Mél, Tja, 
toün, Rât dc, 


r 


Tut F & (LL) LA confonne qu'on appelle en allemand Jod fe pronon- 


ce comme ]’y françois dans les mots yeux, payer, envoyer. P. e. Jemand, 
quelqu'un; jung, jeune, prononcez yd-mand, young. 


8.8. 
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RE & 6 (K.K.) Se prononce comme en françois. Au lieu de kk on 
trouve communément ck. 


LL € 4 CL.L) Comme en françois, mais de manière qu'il ne foit ; ja- 
mais mouillé comme il Peft dans les mots travail, reveil, recueil 49°. P.e. 
die Lage, la fituation; fallen, tomber; flillen, sppailez prononcez La. 


gue, fal-len, fillen. 


Mm: 2%. +. (M. m.) Se prononce partout comme dans les mots fran- 
çois, manier, amplifier, amputation , amujant 3% ’ 


R, n. I“ (N. n.) Comme en françois dans les mots mature, negoce, 
ennemi, nommer |c. 


P. p. L y (PP) Comme en français. Quand b füit la lettre p. ces 
deux confonnes fe prononcent comme f. Ainfi on prononce Philofopbie, 
Weltphalen, Filo-fi-f, Weft-fa-len. Quelques auteurs on taché d’intro- 
duire le F au lieu de ph, parcequ’il eft plus naturel d’ecrire un f quand 
on prononce un f; mais ils n’ont pas trouvé d’imitateurs. 


A. 1. Ag (Q. q) Cette ie eft toujours füuivie d’un # & fe pronon- 
ce avec Pu comme kw. P. e. die Quelle, la fource; das Queckfi lber, le 
_vif.argent ; quälen , tourmenter, prononcez Kwel-le, Kwek -f-ber, 
"kmwäl-en. Tous ceux.qui ont eu Poccafion d’obferver dans quel embar- 
ras fe trouvent les enfans lorsqu’ ils doivent prononcer le qu, convien- 
dront qu’il feroit plus naturel d'écrire tous ces mots par kw; mais Pu- 
fage commun, quelque vicieux qu’il foit, s’oppofe toujours à ces fortes 
d'innovations, & on ne peut nager contre le torrent. 

At. & =». (R.r.) Se prononce comme en françois. Il eft des mots 
qui s’écrivent avec un k après l’r; p. e. der Rhein, le Rhin; der Rhein- 
wein, le vin de Rhin. Dans ces mots la lettre b eft muette & on pee 
nonce Rein -Rein - wein 3 
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©. f. 8, & f 4 (5.1. 5.) Cette lettre fe prononce comme en Bianco, 


mais quand Pf eft immédiatement fuivie d'une confonne au commence- 
ment d’une fyllabe, on la prononce ordinairement comme un fch. P. e. 
Sclave ou Sklave, Pesclave; das Skelet, le fquelette ; [prechen, parler; 
fehen, être debout; firafen, punir &c. on prononce Schcla-ve, Schke- 
let, febpröch-en, fchté-ben, fehtra-fen. Mais cette manière de pronon- 
cer lf devant une confonne n’eft pas univerfelle & dans quelques pro- 
vinces on ne fait pas entendre le ch. Il faut même convenir que cette 
dernière pronoriciation eft préférable à la première, parce - qu’elle rend 
la langue plus harmonieufe. 


Sch eft un cara&t&re compofé qui repréfente le fon fimple queles Fran- 
Çois expriment par ch dans le mot chagrin. En Weftphalie on fait en- 
tendre plus diftin&tement l’{ devant le ch, que dans les autres provinces 
d'Allemagne: PEOAEREON dont on ne peut donner une idée que de 
vive voix. 


À la fin d’une fyllibe Pf fuivie d’une confonne quelconque fe pro- 
nonce toujours comme une fimple f; & it faut prononcer #f & non pas 
ifcht; Geifl. & non pas Geifcht. + 

L’ f eft une s redoublée. Ce carattre comme la petite s ne fe trou- 
ve ordinairement qu’à la fin des mots ou d’une fyllabe, & jamais au 
commencement. | 


L’Article das, le, s'écrit HORS avec une petite s, & la conjonétion 
dafs, que, avec un fr. 


£.t. ÜLCT.t) Se prononce comme en françois; mais la fyllabe ti 

_ füivie d’une voyelle fe/prononce comme un t/ dans les mots étran- 

gers tolérés dans la langue allemande. P. e. die Nation, la nation, fe 
prononce Na -tfi-ôn. 


DB. d. 22 + (V. v.) Se prononce précifément comme un f françois. Der 
Vater, le père, die Vettern, les coufins, prononcez Fa-ter, Fet- tern, 


8.1. 
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8.10. 27 = (W.w.) Comme le v françois & même plus douce- 


ment. 


Æ&. t. # é (X. x.) Se prononce comme en françois. 


8.4. &. rZ (Z. Z.) Se prononce comme tf, Ceft à dire un peu plus for- 
tement que le z françois. P. e. der Zorn, la colère, das Herz, le cœur, 
. prononcez Tjorn, Herts. Le'tz fe prononce comme un double z, qui 

a un propre caraltere & que Pon repréfente foùs une feule figure.. 


Les confonnes redoublées doivent fürement leur exiftence à des Ecri- 
vains ou Copiftes du vieux temps, qui trouvoient plus commode d’ex- 
primer ces deux lettres par une abbréviation. P.e. au lieu de faire deux 
® dans les mots firikken, flekken il faifoit un €, au lieu de 33 un 8, &. 
comme on ne finit jamais une fyllabe par une / longue ils aimoient 
mieux faire le caraétère $ qu’une double fé. 


Les confonnes redoublées ont toujours été un objet de difpute entre 
les Grammairiens. Les uns prétendent qu’on ne devroit en faire ufage 
que dans peu de cas, parceque, difent-ils, on ne les prononce point. 
Ils écrivent reifen, au lieu de reifen; weifen au lieu de weiffen We. & 
en féparant les fyllabes ils difent rei[-en, wei[-en, en donnant pour rai. 
fon, que P f'appartient à la fyllabe primitive, & que ce n’eft que la fyl- 
labe ez, qui doit être ajoutée. Mais fans difputer avec'eux fur cette 
règle, je les prie de me dire, comment ils feront connoître aux Etran- 
gers & même aux Allemande, la différence qu’il y a entre les mots rei- 
Jen voyager, & reiffen dechirer, deffiner; weifen, montrer & weillen, 
blanchir. C’eft donc pour éviter le double fens qu’on doit, à Pexem- 
ple des meilleurs auteurs, fe fervir des confonnes redoublées. 


Cependant je les ai omifes quelquefois dans ce Diétionnaire comme 
abfolument fuperflues. P. e. dans la troifième perfonne des verbes qui 
sécrivent originairement avec une double confonne , comme fchikkem, 
blikken, fezzen &c. je dis: er fehikt, er blikt, er fezt, parcequ’on ne 
peut prononcer à la fois qu’un feul k & z. 
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Au refte on ne peut pas dire précifément dans quelle Province d’Al- 
lemagne il faut chercher la bonne prononciation; elle fe trouve partout 
parmi le monde poli, pourvü qu’on nait pas contraété dès fon enfance 
Phabitude de quelque prononciation’ vicieufe. La populace prononce 
mal dans tous les pays du monde, & chaque Province à fon propre dia- 
le&te & fon patois. On pourroit dire, qu’un tel prononce bien fa lan- 
gue, qui, fans faire entendre un dialeËte particulier, prononce diftinéte- 
ment les lettres de chaque fyllabe, comme elle doivent être prononcées 
felon les règles approuvées par route la Nation. : 


EX- 


EXPLICATION DES ABBRÉVIATIONS 








. QUI SE IR: 
TROUVENT DANS CE DICTIONNAIRE. \ 

a - - - - asoua long. : fyn. - - - Synonyme. 
ê - - - - ee. Be . ) peuf - - - peu ufue. 
? - - - - ieouilong . ; qq. un, on gu. quelqu'un. 
à - - - - ulm. - - _qch - - - quelque chofe. ù 
ih - - - ich habe, : c à d - - ceft-à-dire. 
ib - - - ich bin. pe - - - par exemple. 
.w. - - - ich war. - com. - - - comique. -- 
S. - - - - fubftantif, T. d’Agric. - Terme d'Agriculture, 
S. coll. - -  fubftantif colleif. T. d'Anst - —  d'Anatomie, 
adj. - - - adjettif, T. d’Archit.  —  d'Architeéture, 
v2. = - - verbe actif. T. d’Arqueb. —  d’Arquebufer. 
va. im- - verbe altif irrégulier. T. d’Artific. - —  d’Artificier. 
V. D. - - - verbe neutre. T. d'Artill - —  d'Attillerie, 
v. réc. - - verbe réciproque, T. d'Aftrol - —  d'Aftrologie. 
v. imperf. .- verbe imperfonnel, : T. d’Aftron, - —  d’Aftronomie. 
v. pafs. - - verbe paflif. T. deBarr. - — de Barreau. 
partic. - - participe, T. deBatt.dor. — de Batteur d'or 
parf. - - - parfait T. deBlaf. - — de Blafon. 
imp. - - - imparfait T. deBotan. - — de Botanique. 
impér. - - impératif, T. deBoul. - — de Boulangerie. 
fnbj. - - -  fubjonttif T. deEraf. - — de Brafferie. 
adv. - - -  adverbe. T. deChancel. — de Chancellerie, 
prép. - - -  prépofition, T. deChap. - — de Chapelier. 
conj. - - -  conjonétion. T. de Charp. - — de Charpentier, 
interj. - - -  interjeétion. T. deChaf. - — de Chafle. 
prov. - - - proverbe ou proverbialement. T. deChaudr. — de Chaudronnier, 
fig - - -  figurément T. deChym. - — de Chymie, 
pop. - - -  populairement, T. deChir. - — de Chirurgie. 
vulg. - - -  vulgairement, T. de Chron. - — de Chronologie. 
T. - - - - Terme, T. de Comm. — de Commerce, 
voy. OU V. - voyez. T. deCordonn. — de Cordonnier. 
gen. - - -, gäitif. T. de Corroy. — de Corroyeur. 
fing. - - - fingulier, T. deCout. - — de Coutume, 
pl - - - - pluriel - T. deConvr.- — .de Couvreur, 
ep. - - - fans pluriel, T. deDrap. - — de Drapier. 


T.dE 





16 ö j # + 
T. d'Efcr. = Terme d’Efcrime, ; T. d’Oife, + Terme d'Oifeleur. 

T. deFauconn. — de Fauconnerie, T. d'Opt.- - —  d'Optique, 

T. Foreft. - — Foreftier, T. dePal - — de Palais. 

T. deForg. - — de Forges, T. de Papet, - — de Papéterie. 

T. de Géogr. — de Géographie. - T. deParchem. — de Parcheminier, 
T. de Géom. - — de Geometrie, T. de Peint, - de Peinture. 

T. deGranur, — de Grammaire, T. de Pharm. — de Pharmacie, 
T. d'Hydr. - «=  d'Hydraulique, T. dePhil - — de Philofophie. 
T. d'Hif. nat. —  d’Hiftoire naturelle, T. dePhyfiol. — de Phyfiologie. 
T. d'Horlog. =  d'Hosloger. T. dePhyf. - .— de Phyfiqne, 

T. deJard. - — de Jardinage, T. dePil- - — de Pilier. 

T. d'Imprim. d'imprimerie, T. dePrat. - =. de Pratique, 

T. de Jurispr. — de Jurisprudence, T. deRel. - — . de Relieur delivres. 
T. deMaçonn. = de Maçonnerie. - T. deSculpt, —. de Sculpture. 
T. deMan. - m de Manège, T. deSerr. - — de Serrurier. 

T. deManuf. de Manufafture, _ T. de Tail, - — de Tailleur, 

T. deMar. - — de Marine, 7 T. de Teint. - — .de Teinturier, - 
T. de Maréeh. = de Maréchal. T. de Theol, - …— de Théologie. - 
T. de Mathem, = de Mathématique, © T. deTif. - — de Tifferand, 
T. de Méchan. — de Méchanique, T. deTonn. - — de Tonnelier: 
T. deMegif.- — de Mégiferie. T. de Tourn. — de Tourneur. 
T. de Menuif. — de Menuiferie. T. de Verr. - — de Verrerie, 

T. de Monn. - — de Monnoyeur. © T. de Ven. - = de Vénerie, 

CT. deMaf, - = 


de Mufigne. 


DICTIONNAIRE 


ALLEMAND- 


FRANCOIS. 





À. 
Lattre lle & la ière 
(a) eue Ye 


on de mn at 
e À ne tue, 
Jelon en Ag de la , 04 felom 

la coutume de le prononcer dans les différentes 
- vinces. La Pt gén karl & ae Je an 
prononce comme ai dans les mots FAIRE, NAI- 
TRe &c. &c. On exprims ordinairement cette 
voyelle ae par un ge a avec deux points , 

Jus (&) 2. e. Anfan, ee 

Ich fc age, je du fc] 

iu hé de der Vater, le père, plur. die VE 
Les riens nous ont donné Faufement À Le 
x une diphtongue, compojte des deux vo- 
yalırı a&ße, re ii u trouve fowent ex- 
primé par ces lettres, furtout au commen- 
sement de mots, p. e. Altern, rens; mais 
æ és que u te de mettre 
ale .) Les 
Is, car leur 


E Aires 5 Fe u, font . sep si mx 
es trouve fort 


Jen tom font, maintien 
ah a ed Sie & doit fire 
a) ne m una 13 
r Be lea. On fe Es du double 
der 1 dub fens dans les mots écrits 
a5, corps mort, 


and Jar fur- um des el, 
ou fur une Ie Armee ER a 


un & fer- 
mé, p. pales Fe à gréis. 
auieurs allemands ont voulu bannir ces les a2 
& ee de leur langue comme inutiles ; mais les 
meilleurs écrivains, en font toujours 
Les croit necejlaires pour mettre le 
br ti AS chaque mot Ja 
(dad) A or ille libri 
(7 ee le libre 
"Erin Allemagne, dans le cercle de Weft- 
el par Jes eaux minérales. 
es 3 -es, pl. die-e. Am 


„ge 
NER nd ns neue, voy. Ahle, 
beere) ow Alantbeere, gen. 
ee PL, 4 w Aunée, ow Enula campana; 
dicinale du genre des Afires. i 


aff de Si Ge gen. des-es, 
ne = guilière, pêche rap Fri 
Pluriel n'eft en % a Te pl ignifier le leu 

mure la pêche aux Gnguilles, ES 


Plufieurs 


TS 


A. 


AALGABEL, AALPRIKKE, Cause, ps 
Ge à ot pl. die-n. Le trident, la four- 
trois pointes, dont on fe Jert pour attrapper 
ercer les anguilles au fond de l'eau. 
AL LTER Chalbäiter) ou AALTEICH, (Yale 
tait) es) gen. des-s, pl. die-. Anguillier, 
illere. 
AUT, (%albant ) ce) gen. der -, pl. 


are häute. La au d’an, 
AALPUPPE,. (Albuppe) die) gen. der-, pl. 
jonc, attachée à une corde, 


die - en. botte de 
Jur laquelle on a mis un appät, pour attirer las 


AALQUAST, Calquaft) (der) gen. des-es, pl 
die-e. Le fagot attaché à un bâton ou. à une lance, 
qu'on plonge dans l'eau, pour attrapper les an 

gilles & we poilfons , qui viennent Je met- 


RTS Yalı ä 
alraupe der-, pl 
die-n. PE, Ce pi 2 ci ‚pi 
AALWE Aaltyehr ) (das) gen. des-es, pl 
die-e. La c ture de haïes & de pilots placés dans 
une rivière pour conduire les anguilles dans um 


ART Gao (der) gen. des-es, pl. die-e. Am 
ienne dénomination de tous les dt de prois 
% & Sue ss 

4 nom 's rivières confidé= 

rables en Suifle & en Drag 
AAS, gen. des-es, pl die Aefer, 
a .. On fe fert auffi de ce mot 
comme un terme injurieux. » 6arogne, 


rce &c. 
ARSEN, ou Nes ( eh äßen) v. a. Ich äfe- 
âfete, i h. Viander, turer. Der Hirfch 
- âfet, on äflet; + 


cerf vi 
AASCH, ei fé ESCHE, 
AASILIECE, ok niege) (die) ar, ph 


die-n. ord! ne le nourrit de ca 
davres Fr per cho da 
SRE Cast natif) un ce des-s, pl 
e-. merde, ejcarboi 
AB, (ab) Paru dns on fe DS joué 
une privation ou féparation € 
la mettant furtout devant les IE “r 
rendre ; abnehmen ter, raccourcir. Bi 
er ; abbinden, délier, détacher. Mais cette par- 


fe genug 
Ich 


2 AB. 


Ich binde-band ab, i.h. abgebunden &c. Dies 
gehet Flufs ab; cela va d-vau-Peau. Dei Huth 
ab; ötex le chapeau. Auf oder ab, nachdem es 
mir in den Kopf kommt; plus ow moins, felon 

. qu'il me vient dans la 
und zu; öl ne faifoit qu'aller € venir. 

AB-AASEN, (abaafen) v. a. Ich äfe - äfete ab, 
ih. oi D CT. de Tann.) Nettoyer les peaux 
de la chair. Le Pelletier dit: abfleifchen. 

AB-ÆCHZEN, (abächgen) (fich) v. réc. Ich äch- 
ze - üachzete mich ab, i. h. mich abgeächzet; 
Se confumer en rs. 

AB-ACKERN, (a adern) v.a. Ich ackere-acker- 
te ab, i. h.abgeackert; Prendregg. ch. du champ 
de fon Sn en labourant. Syn. Abpflügen. 

AB- ERN, (abändern) v.a. Ich ändere - An- 
derte ab, i. h. abgeändert ; Changer, refaire, 


ne 
AB-ÆNDERLICH, (abänderlich) adj. Ce qui peut 
être changé, ou réparé. 


AB-/ENDERUNG, (Abänderung) (die) gen. der-, 
Fe die -en. Le changement. . 

= ENGE EISEN. (abängftigen) (fich) v. réc. 
ch an, 


ige-ängftigte mich ab, i. h. mich ab- 
Na ee Ss aller, Je confumer en regrets. 
ARBEITEN, (abarbeiten) v..a. Ich arbeite - 
arbeitete ab, i. h. abgearbeitet ; Travailler d 
" compte de ce qu'on a reçu ; acquitter une dette 
par la befogne qu'on fait. On dit auf. Sich ab- 
arbeiten; épui/er fes forces par le travail. Das 
Gröbfte von etwas abarbeiten ; ébaucher, com- 
mencer groffièrement un owrage. Etwas abar- 
beiten nicht daran feyn foll; 6ter qq. ch. 
d'un ouvrage en le façonnant. Ein Pferd abar- 
* beiten ; faffer, fatiguer un cheval. Abarbeiten, 
€. d. d. durch vieles arbeiten abnutzen ; u/er. 
‘AB-ARBEITUNG, (Abarbeitung) (die) gen. der-, 
£ l. La lafitude, ne 
A RNDEN, (abärnden) v. a. Ich ärnde - ärn- 
dete ab, i. h. abgeärndet ; Faire la récolte, 
: ee FLE | at 
AB-ÆRNDUNG, (Hbämbung) (die) gen. der-, 
1. die - en. La récolte, moiffon. x 
ART, Sr A gen. der-, pl. die-en. 
Une poftérité dégénérée, Abart, Spielart, ( T. 
de UN 
AB-ARTEN, (abarten) v.n. dégénérer. Ich arte- 
' artete ab, i. b. abgeartet, 

AB-ARTUNG, (Abartung ) (die) gen. der-, pl. 
die-en. La dégénération, Pabätardijfement. 
AB-ÆSCHERN, (abäfdyern) (lich) voy, Ab- 

efchern. | 
AB-ÆSSEN, (abäfen) voy. Aafen. 
AB-ÆTHMEN, (abäthmen) v. a. Ich fthme - 
äthmete ab, i. h. abgeäthmet ; (7. de Chym.) 
faire rougir au feu la cowpelle pour en 4 er 
Pair de refle dans les pores du métal. 
AB-ÆTZEN, (abdg:n) v. a. Ich atze-atzete ab, 
ish, abgeätzet; Oter avec de l'eau forte. 


pente. Er gieng nur ab. 


AB. 


AB-/EUSSERN, ( Ber) v. a. Ich Auffere - 
äufferte ab, i. h. äbgeäuflert; Dépofleder un 
Jerf de Jon - » de erg sr 
en ufage ns inces. . Dans 
2 ER ERS où de Aides 

AB-BACKEN, (abbaden) v. a. irr. Ich backe ab, 
du bäkft AS ur Fa nes Macken = = 
imparf. ic A . büke ab, parf. i. h. 
le, Achever de cuire le =. On dit 
auf : Abgebacken Brod; pain dont la croûte 
{ “Jépare de la mie, & dans ce Jens le verbe ab= 

© backen ef? neutre & prend le verbe auxiliaire 
feyn : p. e. Das Brod ift abgebacken. 

AB-BADEN. (abbaden) v. a. Ich bade - badeté 

“ ab, i. h. abgehadet; Baigner, laver. 

AB-BADUNG, (Abbadung) (die) gen. der -, pk 

‘ die-en. L'ablution, le bain. è ae 

AB-BAIZEN , (abbaïfen) voy. Abbeizen. 

AB-BALGEN , (abbalgen) v. a. & n. Ich balge- 
balgte ab, i. h. abgebalget; Ecorcher, ôter la 

au. Sich abbalgen; Je fatiguer par le com- 

„bat, ow en luttant contre qq. un. 

AB-BALBIEREN , (abbalbieren) voy. Balbieren, 

“ ou plutôt, barbieren. ; 

AB-BAMSEN, (abbamfen) v.a. Ich bamfe- bam- 

: fete ab, i. h. abgebamfet; (T. d. ‚Megif. & 

bpel- 


Ce mot we 
A 


Parchem.) Epoujjeter les peaux. Syn. 


zen. 

AB-BAUEN, (abbauen) v. a. Ich baue - bauete 
ab, i.h. abgebauet; ( 7. de Min.) Den Recefs 
abbauen, die Zubufse von dem gewonnetien 
Erze bezalen; payer les fraix par la mine qu'on 
a gagnée. Die Zeche abbauen; finir le travail, 
quand la mine ne rapporte plus rien. Abanden- 

ner [a part à la mine; quitter le parti des in- 

téreÏfés. Abbauen, fienife auf quitter le parti 
de qq. un. Er hat abgebauet ; # a quitté notre 


arts. (vulg. 
APR ÆUMER ae) v.a. Ich bäume - 
baumte ab, i. h. abgebäumet; ( T. d. Ti.) 
. Das fertige Gewebe von dem Baume nehmen; 
öter la toile de l'enfouple, ou de Pourdijoir. 
AB-BEEREN, (abbeeren) v. a. Ich bére - bêrte 
ab, i. h. abgeberet; Egréner, Öter les grains. 
AB-BEISSEN, (abbeiffen) v. irr. Ich beiffe, du 
beifieft, er beift ab, wir beiflen &c. imp. i. 
. biß, /ubj. biffe ab, i. h. abgebiflen ; Mordre; 
arracher ou couper avec les dents. 
AB-BEISSUNG, (Abbeiffung) (die). gen. der -. 
L'affion de c avec les dents. ; 
AB-BEIZEN , (abbeigen) v. a. Ich beize - beizte 
ab, i. h. abgebeizet ; Oter avec de l'eau forte, 
attendrir avec du vinaigre, toucher avec la pierre 


infernale. 

AB-BEIZUNG, (%bbeigung ) (die) gen. der -. 
L'aëion Ce 

AB-BE-STELLEN, (abbeftellen) v. a. Ich beftel- 
‘le-beftellte ab, i h. abbeftellet; Donner contre= 
ordre. | Fe 


RAD 


AB-BÈTEN , (abbeten) v. a. Ich bète- bètete ab, 
ih. abgebètet ; Détourner gg. malheur par fes 
. prères. u Sünden abbèten ; réparer fes pé- 
© chés rière. 

AB-BE » Cabbetteln) v. a. Ich bettele- 
bettelte ab, i. "h abgebetielt ; Obtenir qq. ch. à 
force de mendier. S. die Abbettelun, > un mot 

m on Je Jert rarement, méme dans vie com 


AB-BETTEN, Çabbeften) (fich) v. ine Ich bet- 
te - bettete mich ab, i. h. mich abgebettet, 
Sich von einem abbetten ; faire lit d part. 

eh le nr à = = Ich Dee: 
bog, . böge ab, 1. h. abgebogen ; Pier, 

courber , Ber de côté. S. die Äbbiegung ; 
Au lieu de abbiegen, on trouve quelquefois a 
Bus! 3 mais meilleurs auteurs je fervent 
ier. 

ASBÉETEN, Cabbieten) v. a. irr. Ich biete- böt, 
A böte ab, i.h. abgeboten; Offrir plus qu'un 
auirs. Ich habe diefes Haus ‚kaufen wo 
aber es hat mich jemand abgeboten; j'ai voulu 
ul cette maifon, mais un autre a fait une 


avantageuje. S 
Bald, (Abbild) ef gen. des-es, pl. die- 


DI e, où la copie. On ne trouve ce mot 
que du dur dns Pobiss. 

AB-BILDEN, Cp) v. a. Ich bilde - bildete 
ab,.i.h. abgebil det; Peindre, tirer d'après na- 


ture, en portrai de quelqu'un, repréfenter, 


re. (Mbbildung‘) (die) gen. der -g, 
Pis die-en. Le portrait, l'image, la pare 
BINDEN, Catbinden) v. a. irr. Ich binde - 
Ind: ubj. bände ab, i. h. abgebunden; Dé- 
cher. en Kalb abbinden 3 féparer un 
te de la vache. Ein Fafs neu abbinden ; re- 
ker m tonneau. Ein Zimmerwerk abbinden; 
afersbler une charpente. 
APRES a A! gen. des-es, pl. die-e. 
rie ss Teufelsabbif ; herbe Sacte, mors 


ARBITTE, (Abbitte) (die) gen. der - a ph- 


L’excuje, la déprécation, réparation d’ 
L'eseule; ia dr 

AB-BITTEN, (abbitten) v. a. irr. Ich bitte-bät, 
. Jubj. bäte ab, i. h. abgebèten ; Demander par- 
er os zuonfe; Ki fü réparation d'honneur, ow 


Cr Mit 3 rier pour étre döchar 2 où 
FREE 


NEUN, 


h habe mir die Reife ab- 
ten; jai À orié de me di NA du voyage Eÿc. 
. Abbitter, n'eff pas en uf nee. 
ASEN, (abbl 1) v. a. irr. Ich blafe, du 
hui, er bläfet ab , wir blafen &c. imp. i. - 
ob, Ja bliefe ab, i. h. abgeblafen ; Su 
Le abblafen ; Jou; aller la ifière. 
Lied abblafen ; (vom ge (1 ps 
wer un Cantique 


AR. 3 


AB-BLATTEN, (abblatten) ou ABB 
(abblättern) v. &. Ich blatte os blättere - blat- 
tete ou blätterte ab, i. h. abgeblattet ou abge- 
ee Mi ende Öter les feuilles, arréter, 


AB BLATTUNG, E Abblattung ) 0% Su 
TERUNG, (Asblätterung) ie gen. der-, 
die- en. Le défeuillement, à ie © 

AB-BLATTER, ae où ABBL/ETTE- 
RER, (ebblättere) (der) gen. des-s, pl, die-. 

éfeuileur effeuil 

AB-BL/EUEN, (abbläuen) v.a. Ich blaue- bläu- 
ce abi. ee à coup de 


aut SELICHEN, "abbiegen? voy; Verbleichen, 


ABBLÜHEN, KR abblüßen) v. #. Ich blühe - bit- 
hete ab, i. b. abgeblühet ; Difleurir, n’äire plus 
en Jreur. 

AB-BLÜTEN, Cabblüten) v. a. Ich blüte - bit- 
tete ab, i. h. abgeblütet ; Préver les arbres de 


AB-BOHREN, en) v. a. Ich bohre-bohrte 
ab, i.h. a bgebohnts À chever de percer un trou. 

AB-BORGE (abborgen) v. a. Ich borge- bo 
ss ih "abgeborget ; Emprunter, prendre 

créd! 

AB-BORGER, CBbsEae) (der) gen. des-s, pl, 

e- 

AB-BRATEN, ( abraten) v. a. irr. Ich brate, ' 
du bratft, ei où en ab, ae &c. 
imp. i. briet, riete ab, pärf. i.h. abgebra- 
= Rôtir, er la broche he ab- 
braten ; achever de rôtir &c. 

AB-BRAUCHEN, (abbrauchen) v. a. Ich braue 
che-brauchte ab, i h. abgebrauchet ; Ufer. voy. 
Abnutzen. 

AB-BRAUEN, (abbrauen) v. a. Ich braue-brau- 
ete ab, i. h. abgebrauet ; Achever de bralfer. 
AB-BRECHEN, (abbrechen) v. a. irr. Ich breche, 
du ii, er ab be a a ee ab &c, 
imp. i. brai räche ab, parf. i.h. abge- 
brochen ; Ce verbe a différentes fi egnificationg 
1.) Sie Ef queflion d'une Jéparation ; p.e. Eine 
Blume, frucht abbrechen, cueillir une fleur, uw 
fruit. Einem Pferde dieEifen abbrechen, défer- 
rer un cheval. 2.) Abatire, démolir}, caïer, 
brifer, rompre, ruiner, détruire; p. e. Ein Haus, 
eine Mauer abbrechen, niederreiflen ; abattre, 
démolir une maifon, muraille, 3.) Si ef que- 
u d'une privation. Dre am Sold, oder 

hn etwas abbrechen ; er la paye, rete-, 
nir fur les gages. An dert oft Aron en, re- 
trancher de la penfion. Sich in etwas abbrechen, 
mieux : fich ps bruch ue dere de qq. ch. 
Sen abftenir, An feinem Munde 
abbrechen ; für = bouche. On dit aufs: 

a Vom Preis al brechen? rabatire du prix. Lafst 

uns 


* 


4 ‘AB. 


uns davon abbrechen ; brifons Id- deffus. Kurz 
abbrechen ; couper court. On trouve auf le 


verbe abbrechen comme un v.n. avec l'auxiliaire " 


feyn, ich bin, ich war abgebrochen, p. e. Das 
RE le Pen Es abgebrochen; Le cou- 

+ teau, l'aiguille Pe, fée. 

AB-BRECHEN, bete) (das) gen. des-s, 
Beer, die) gen. der -, Jans plur. 

„„molition, dérogation, abbatis, aËtion de ©. 

AB-BREITEN, (abbreiten) v.a. Ich breite - brei- 
tete ab, i. h. abgebreitet; Applatir le 

._(T. de Chaudr.) 

AB-BRENNEN, (abbrennen) v: a. € n. Ich bren- 
Tan ab, ıB a TT Comme via 

comjugaifon eft irrégulière € il faut dire : 
Éd rc id ab, i. b. abgebrannt ; Brüler, 
embrajer, mettre en feu, réduire en cendre, con- 
fumer, incendier, être incendié. Die Feinde 
haben die Stadt abgebrennet ; (€ non pas, ab- 
rannt) Le ennemis ont brûlé la ville. Das 
aus ift abgebrannt, (& non pas re 
net) le feu a confumé cette maifon. On dit auf: 
Unfere Freunde find abgebrannt; c. d. d. nos 
amis ont perdu leur bien par un incendie. Ein 
abgebrannter (#.p. abgebrennter) Mann ; u» 
me ruiné par le feu. Das Feuer brennet 
ab; le feu J'éteint. Er hat die Kanone ab - oder 

- losgebrennet ; il a tiré le canon. Das Zündkraut 

„it ne 3 Famorce n'a pas pris. 

AB-BRINGEN, (abbringen) v. a. irr. Ich bringe- 
brachte , /ubj. brächte ab, i. h. abgebracht; 

“ Abolir, annuller, abroger , mettre hors d'ufage. 
Einen von etwas abbringen; détourner, diffua- 

© der qq. un de qq. ch. Einen von feiner irrigen 
Meinung abbringen ; de/abufer 2 um. 

.AB-BRINGUNG, (Abbringung) (die) gen. der-, 

- {pt Dabolijfe , la fuppreffon, abrogation, 
annullation, anéantiffement , extinftion. 

AB-BRÔCKELN, (abbrödeln) v. a. Ich brockele- 
brückelte ab, i, h. abgebröckelt; Emietter, met- 
tre en petites pièces. On trouve ce verbe auffi comme 
sn récipr. Sich abbrockeln. Der Kalk brockelt 
fich ab, fallt in kleinen Stücken von der Mauer 

. herab; la chaux Je détache © tombe em petites 

ièces de la muraille. 

AB-BRUCH, (Abbruch) (der) gen. des-es, J. pl. 
La diminution, le rétra , rabais, abftinence, 
dommage, prints la perte, brèche, le iort. Je- 
manden an der Ehre Abbruch thun ; donner 
atteinte à l'honneur de qq. un, ternir fa répu- 
tation. Abbruch leiden ; avoir du dommage, 
de la e. Jemanden an feinen Rechten und 

- Gerechtfamen Abbruch-thun ; écorner les pri- 
vilöges, les biens, l'autorité de qq. wm. Ich mufs 
ohne Abbruch bezalet werden; il faut qu'on 
me paye fans rabais. Sich an dem Nothwen- 
digfen bbruch thun, Mangel leiden ; /e pri- 

ver du n£cefJaire. An der Gefundheit Abbruch 

thun ; altérer la Janté. 


& 
Dé- - 


CHIUVTE) 


AR. 


AB-BRÜHEN, (abbrähen) v. a. Ich brühe - brf- 
hete ab, i.h. abgebrühet; Echauder. Das Ge- 
flügel abbrühen ; échauder de la volaille pour Is 


plumer. Ein Spanferkel abbrühen ;" échauder un 


- cochon de lait. 

AB-BRUMFTEN, (abbrumften) v.n. Ich brumf- 

te - brumftete ab, i.h. abgel rumftet ; ( 7. .de 

Chaf.) Sortir du rut. Die Hirfche brumften 

ab; les cerfs fortent du rut. 

‘AB-BUHLEN, (ses (fich) v.réc. Ich buh- 
le - buhlte mich ab, i. h. mich abgebuhlet ; Se 

ruiner à force de faire l'amour. 

‘AB-BÜRDEN, (abbürden) v. a. Ich bürde - bür- 
dete ab, i. h. abgebürdet; (p. #/.) die Bürde 
abnehmen ; décharger. 

AB-BÜRSTEN, (abbirften) v.a. Ich bürfte-bür- 

. ftete ab, i. h. abgebfrftet ; Broffer , vergeiter. 

AB-BÜSSEN, (abbüßen) v. a. Ich büfe - büffete 
ab, i. h. abgebüflet; Expier, réparer, effacer. 

AB-BÜSSUNG, me) (>) gen. der -, 

l. die- en. L'expiation, la rı 

AB-BUTZEN, (abbuten) voy. ABPUTZEN. . 

A. B. C. (Abe) ger des-es, /. pl. La dine- 
mination de l'Alphabet. 

A. B. C. BUCH, (Abchuch) (das) gen. des- es, 
pl. die-bücher; L'Abécé, ou le petit livret conte- 
nant l'alphabet. Einem Kinde ein Abcbuch kau- 
fen, acheter un A. B. C. pour un enfant. Dies 
Kind lernt erft das A.B.C. cet enfant ft m 
core à PA. B. C. 

AB-CONTERFEIEN , (abconterfrien ) voy. AB- 
MALEN, (abmalen) On ne trouve ce mot, ori- 

inasrement étranger, que dans quelques Poëjies 
BCEDARIER, (beredariet) (die) La /eße qui 

ABE , Le 
exifloit au milieu du 16me PAS & qui HE 
doit que pour Je fauver, il falloit étre ignorant. 

A. B. C. SCHÜLER, (Abefcyäler) ou A. B. C. 
Schütz, (Ubefhäg) (der) gen. des-s, ou 
Abcfchützen, pl. die-, où Abcfchützen. Um 
Abécédaire qui en eff au prémiers élémens. 


+ oblique d'un toit. 

AB-DACHUNG, (Abbadjung) (die) gen. der» 
Jans pl. J'il eff queflion de Paion ; mais la chofe 
même a un pluriel: die Abdachungen; La pente, 


- Le talus. 

AB-DÆMMEN , (abdänmen) v. n.. Ich dimme- 
dämmte ab, i. h. abgedämmet ; Séparer l'eau 

une digue; faire prendre un autre cours à 
rtie de l'eau d'une rivière. 

PFEN, (abdanıpfen) v. n. Ich dampfe - 
dampfte ab, i. h. abgedampfet ; (T. de Chym.) 
Se réfoudre en vapeurs; faire évaporer l'efprit 
d'une liqueur. S. die Abdampfung,, pre 


par 
- "me 
AB-D 


Fee 


AB-DANKEN, (abdanten) v.a. & n. Ich danke» 
dankte.ab, ih abged: t; Congédier, quitter 
le Jervice, licencier. Ich habe a 
ab SR abgefnket; mon À Mein Haus- 
hofmeifter hat abg: in mon Maitre d Hôtel 
a demandé Jon congé tmann hat ab- 

se Capa a pe le fervice. or 
ruppen al en; licencier les Trouppes. Syn. 

. Abfetzen, entfetzen , erlaffen, ein Amt nie- 


derl ee fe démettre de on 

eg ch caler, Ufer, An 
dun gen an er fetzet wor- 
den, pas méme : er ift a et worden, 


mais: er ift feiner Dienfte entiaffen worden. 
= edankt, nn entfetzt ee ke 
fe toujours une caufe des pm dique 

2 die R niederlegen 

couronne. DE Pace gente er 2 
crieur a achevé de crier les heures. On dit auf: 
Der Schaufpieler dankt ab, c. a. d. il fait fes 
remerciemens aux fpebtateurs &9 annonce la pièce 
qu'on donnera le in, Bei einer Leiche 
oder Hochzeit abdanken ; haranguer Fajlem- 
bite à un enterrement, ou d une noce. 

‘AB-DANKUNG, (Hbbantun, ) ER en. der -, 

!. die-en. Le con 6, la réforme, le licenciement, 
démiffion , abdication, le Nee dm 
Pay unöbre, la harangue her 
KUNGSSCHEIN, res anfungéfhein. ) 
AB-SCHIED , (9b: 

Kr Cabbacdeny En v. récipr. Ich 
darbe - darbte mir ab, i.h. mir angeht t; Se 
priver des chofes les plus necejJaires. Ich habe 

oft meirm eigenen pe den Biflen abge- 
darbet ; ie me Juis refufé fouvent ’au en 
en ABDANKEN, Cabbarren) voy. 8.80 

ABDECKEN, (abdecken) v. a. Ich decke-deckte 
ab,.i. 3 Oter te qui couvroit une 
ravis Das aus abdecken; découvrir une cer 
Jon. Den Titfch abdecken ; dtef la nappe, 
Er Das Vieh abdecken ; écorcher une le 


AB DECKER, (Abbeder) (der) gen. des-s, pl. 
die-; Ecorcheur, Syn. Schinder 
‘AB-DECKEREI, (Abbederei (die) gen. der-, 
}. die-en; La maifon où demeure l'écorcheur, 
A DECKERL Fun: en (das) S. 
ae re -s; Les rs bêtes mortes. 

en A DACHEN, (ebbeihen) v. pre ee 
ichte ab, i a ge leichet r ie s 
Aide par ds digues & des nee 
N: (ben) v. a. Ich diele - 

rs elet; Plancheler 
Eu een. ne cd. d. 
es Zimmers mit Dielen bel 
ABD DIENEN, rn: v.a. Ich diene - diente 


ab, i h. Aue. me dette par [on 
Service. Voy. AB- VERDIENEN, (aboerdienen.) 


dielte 
une chambre. 
den Fusboden 
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AB-DINGEN, (abdingen) v. a. irr.. Ich dinge - 
dung, ubj. dünge ab, i. h. abgedungen ; 
battre du prix, diminuer en mar 


re VoY, 
Abhandeln. y 


-AB-DINGUNG, Cbbingrns) (die) gen. der-f. pl... 


La diminution , le raba 

AB-DONNERN, (abbonnern) v. a. Ich ue 
donnerte ab, i. h. abgedonnert (peu u/.) Das 
ae ann en; Faire ron, dre 


AuDORREN, (abborren) v.n. Ich dorre - don. 
rete ab, i. b. abgedorret; Sécher, devenir Jec. 
AB-DORREN , (abdörren) v. a. Ich dürre - dör- 
rete ab, i. h. abgedürret ; Sécher, rendre ec. _ 
AB-DRÆNGEN $ Cabbrängen ) Abdrengen, voy, 


% ABDRART, Qbdraht) A) gen. des - - Spl.. 
Les petits cowpeaux détain qui tombent en le 
travaillant au tour ; la rature. 

AB-DRÆUEN, (abdräuen) v. a. Ich dräue- 
dräuete A ih. Page we ) Extor- 

AS DRÉELSEEN 

LN, (ebbrechfein) er gi drech- 
. fele - drechfelte ab, ich. abgedrechfelt ; (7. de 
Town.) Finir l'ouvrage au tour. Les Tourneurs 

a LE ent ordinairement du verbe: Abdrèhen. 

» (abbreben) v. = Ich drehe - dré- 
hete ab, i. h: ab; re T. de Tourn.) Dé 
tordre , öter ou .en tournant, 

AB-DRESCHEN , daboreieu) v. a. irr. Ich dre- 


fche, du drifcheft, er drifcht ab, wir dre- 
fchen ab &c. es . Ich drofch, fu drofche 
ab, Parf. i.h. abgedrofchen ; jattre le bléd. 


Wir werden bald abgedrofchen haben; nous 
aurons bientôt acheué ke battre le bléd. Jemand 
abdrefchen ; op.) roffer qq. un. Das ift lau- 
ter abgedrofchen Stroh; ov.) ces font des 
- chofes cent fois rebatiwes. Bin abgedrofchener 
Handel; um plan concert£. Das haberi fie längft 
mit einander abgedrofchen ; ils Le Dore 


avant que de faire telle 
Pre UNE, en va. pen Ich = 
, Jubi. drünge ab, i. h. abgedru: 
> arracher, obtenir gg. ch. par for 
Er hat mir meine Einwilligung einem 
il a obtenu mon con/entement par force. 
AB-DROHEN, (abdrohen) v. a. Ich drohe-dro- 
hete ab, i. h. abgedrohet; Obtenir par menaces. 
AB-DRUK, (Aboruf) (der) gen. des -es, pli 
die - drücke; La copie, exemplaire, imprefion, 
empreinte, marque, es it. rk tirage 
am l'imprimeur. t dem Abdruk diefes Bo- 
t es langfam zu; l'imprefion de cette 

File va lentement. 

-DRUCKEN, € abbrucen ) v. a. Ich drucke - 
drukte ab, i. h. abgedrukt; Imprimer, faire 
une empreinte, calquer, tirer copie. 

AB-DRI CKEN, (abdrüdfen ) v. a. Ich drücke - 
Fa ab, i. h, abgedrücket; Séparer a Lire 
3 
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de prejfer. Einem das Herz abdrücken ; éouf- 
fer qq. un. EinGewehr abdrücken; tirer, l4- 
cher, décharger une arme à feu. Vom Lande 
abdrücken ; partir, mettre à la voile. Er ift 
ab, gedrükt,, = wird bald abdrücken ; a 


PS Be ignoble) il eft morts il va mourir. 
DRUCKER, 5° Abdrucer : (der) gen. des-s, 
aileur d’empreinte. 


}. die - 5; Imprimeur, 
aßDüN STEN, (abbé en) v.a. &9 n. Ich dün- 
“dial ib ou b. abgedünftet; Æva- 


er, faire 
‚Ei N en) aa. Ic date dote 


te A i. b. abgeëbnet; Applanir. - 

AB-EIFERN, (a ifern) (fich) v. rés. Ich eifere- 
sue mich ab, i. h. mich abgeeifert; Se f4- 

her, fe mettre en colère. 

ABEND, (Abend) (der) gen. des- es, pl. die-e. 
Le fir, la foirte, le déclin du jour, l'occident, 
le couchant, l'ouef. Ich werde morgen Abend 
kommen ; je a demain au Joir. Es wird 


Abend; il /e fait tard. Gegen Abend g 
ei dut De nage Abend; eu 


- d'une fête. Abende, ow Abends; le Joir, 
au foir. Abends und morgends; Joir & matin. 
Gegen Abend ; fur le Pics Morgen Aben 

demain au Jeir. Es ift noch nicht aller Tage 
es Lane ) on ne fait pas ce qui peut en- 


ABEND-ARBEIT, (Abendarbeit) (die) gen. der- 
1. die-en. Occupation du Joir. 
ABEND.BROD, (Abendbrod) (das) gen. des-es, 


Ab r, la collation, le goûter. 
NS DE 


MERUNG , ( Abenddämmerung ) 
ai) en. der -, [.pl. Le cr 
bendi 


épufcule. er 
mmerung; entre chien €7 loup. 
ABEND-ESSEN , (&benbeffen) (das) gen. des-s, 
le 

AND CŒÈTE, (Mbenbarbeih) (das) gen. des- 

es, pl. die-e. prière 
ABEND-LÆNDER, Cest) (die) les pays 

occidentaux ; le fingul. Das Abepdland, pus 

fuel; mais on dit, ein Abendländer 3 fs 

bitant de l'Occident. 

ABEND- LÆNDISCH, LC rater À u gui 
Frag 


Fe où 

ABEND- LIED, an, das). gen. des- es, 
rn die-er; Le 

ET: elf ) ie) gen. der-, 


Be Ka air du foir. 


ne N. ST, (Abendiuf) (die) gen. der-, 
END. 


le FT au du Joir. 
D-MAHL, ares) 
JS. pl. la communion, la fainte cine, 


(das des-es, 
LE Pre 


AB. 
ua polen: jan an Le 0 ee: Ei 
geben; mn 


Ren ge Fe 
End die- en; le repas du Joir, le er. 
ARKT, benbmartt) (der Ay 
. En Sue die- Abendmärkte ; 
tient vers Sk ta ow la veille de la foire. 
N Abendmufif) (die) gen. der-, 
ie 


La 
END-OPFER, benbepf ex) (das) gen. des-4, 
pl. die-, le facrifice, pa A on A Bar 
ABEND-RÈGEN , (%bendr der) gen. des- 
ABB ROTH la Ses de en ( 28 
ROTH, (Ubendroth) (das) gen. des-es, 
en 1. le ir) e du ciel après le coucher du Joleil. 
ND-SCH CHT , (ben sy EE (die) ges. 
der-, pl. die-en; (7. de Min.) le 


temps deter- 

miné aux mineurs pour travailler, Eÿ qui com 

ARS Schein, Clbendfébein) (der) voy. DÆM- 
ABEND-SEGEN, (Abendfgen) (der) gen. des 


s, pl. die-, iere du Joir. 

ABÉ D-SEITE, (Abendfeite) (die) gen. der -, 
pl. die- en; la partie occidentale d'une maifon, 
montagne me &r. 

ABEND-SONNE, in eng (die) gen. der-, 

j. die-n, le Soleil 

ABEND-STERN, (Abendftem) (der), gen. des, 

Ab l. l'étoile du nr, 

‚ND-STUND Ken muIDe.) (die) gem 
der-, pl. die-n; Pheure du Joir. 

ABEND-STILLSTAND, 3 Abendftilftand) (der) 

em. des-es, J. pl. ( 7. dAfiron.) Quand une 
mète ee S'arrêter quelques jours is ‘le 


foir dans le Zod fati 
ee (der) 


NAT Da 


Er Bee 
für den ue re ich zwei Gulden; 
il paye deux florins par femaine pour le fouper. 

ABEND-UHR, (Abenbubr) (die) der-, ph. 
die-en; dans la Pigier ag Gr adran olaite, 
: für Dre Dim 0% occidental, qui ne montre que les 


ABEND- VOLKER, bendoölter) (die) I fing, 


s name, les peuples occidentaux. 
ABE S, (abenbtvärts) adv. du coté de 
er 


ABEND-WIND, Can (der) gen. des-es, 
ae die-e, le vent doccident vi Soul 
END-ZEIT, Spa) (die) € gen. HA pl 
die-en, la foirdi 
ABEN-TEUER, (Abentener) (das) gen. des-s, 
pl. die-, avanture, 
ABEN- 


AB. 


ABEN-TEUERLICH, (abentenerlich) adj. Si: 
lier, extraordinaire, extravagamt, abfurde. Syn. 
Seltfam, thörigt, verwègen, ungereimt. 

ABEN-TEURER, (Abenteurer) (der) gen. des-s, 

l. die - , avanturier. . 

ABER, (aber) adv. peu ufuel. Ich habe es tau- 
fend und aber taufendmal gefagt; je l'ai dis 

ABER he de er à 

s (a conj. qui marquer une conira- 

" riet, exception, raies: mais, pourtant; oder 

aber, autrement ou bien. Sie nicht fo fchon 

wie jene, aber fie hat mehr Verftand; elle we 

pars a Bu telle, mais nf: . plus d'efprit. 

fe lquefois fubftantivement. 

Er lobe niet Lich jemand, Ohne ein Aber; 
ne guère Jans mais. Er wei! 

bei allem ein Aber; Bas avec lui des 


af & des mais. | 

ER-GLAUBE, (Aberglaube) (der) gen. des- 
ns, f. gt Zen, bigotterie. 

ABER- IG, (abergläubig ) adj. Superfii- 
tieux, bigot; adv. Jwperfitieufement. 

AB-ERKENNEN (aberfennen) v. a. irr. Ich er- 
kenne - erkannte ab, i.h. aberkannt; Debouter, 
condamner par [enience, priver, öter par jugement. 

ABER-MAL, (abermal) adv. déréchef, de nouveau, 


encore, encore une fois. 
ABER-MALIG, (abermalig) adj. nouveau, autre, 


fecond. 

AB ERNDEN ; (abernden) voy. AB-ÆRNDEN, 
(abärnden. Bi 

ABER-WITZ, (Mberwig) (der) gen. des - es, 
JS. pl. le délire, la démence, extravagance, rado- 
terie, ee d'efprit, folie, manie, réverie. 

ABER-WITZIG, (aberwigig) adj. réveur, rado- 
teur, fou. Aberwitzig feyn; réver, rodoter; 
aberwitzig werden, perdre le bon Jens. Syn. 
Irre, unreimifch, wahnwitzig, wahnfinnig, 


unfinnig. 

'AB-ESCHERN, (abefchern) v. a. & réc. Ich efche- 
"re ge a a a C u pr 
+ en ufage s Provinces ; d- 
, : de PRE pi Pere var ’ 
AaßEs N, (abeffen) v. a. irr._Ich efle ab, du 

ab, er ifst ab, wir eflen &c. imp. ich 
&G, /ubj. üfse ab, parf. i. h. abgegeflen ; ache- 
- ver- de manger, manger wne partie, ronger. 
Sie haben noch nicht sn ils wont pas 
encore achevé de manger. Fleifch von ei- 
nem Knochen abeflen; ronger un os. 
AB-FAHREN, (abfahren) v. n. irr. Ich fahre, 
du fihrft, er führt ab, wir fahren ab &c. imp. 
i. fuhr, /ubj. führe ab, parf. i. b. ey as 
- Partir en carojje, en bateau, faire le voyage 
pour l'autre monde, defcendre, rompre, Ele 
wne roue &c. de la nn PN le long ufage, 
tomber. Die Schienen an den Rädern fahren 
fich endlich ab; les bandes des roues Je cajfent 
par le long ujage. Die Pferde find ganz abge- 


AB-FAHRT-SCHUSS , (bj 
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fahren worden; les chevanı font tont que 

a force de courir. Der Hammer ift vom Stiel 

abgefahren; le marteau efl tombé du manche. 

Er ift abgefahren ; (pop.) il a fait le voyage 
r l'autre monde. 


AB-FAHRT , (Wbfabrt) (die) gen. der-, f pl 


‚la fortie, partance. 


e Û 
AB-F TS-FLAGGE, (Abfahrtöflagge) (die) 


en. der -, pl. die-n, la bannière de partance, 

FAHRTS-GELD, (Abfahrtsgeld) (das) gen. 

des-es, pl. die- er; le droit qu'on paye paur 

Je retirer d'un lieu avec fes effets; it. le viati 

qu'on donne à un garçon de métier, ed À 
va faire fon tour pour la PA QE 

Tabrtfäuß) (der) gem 

des- es, pl. die-fchüfle; Le figne donné par uw 
ef prä à faire voile. 


canon , quand on 
AB-FALL, (Abfall) (der) gen. des - s, pl. die- 


Abfälle; La chäte, décadance, le déchet, decri, la 
défertion, d£feblion, abandonnement, revolte, apo- 
fıafie, le changement d'une couleur, la défeuillure 


. des arbres, coulure de la vigne, perte fait 


le cerf de Jon bois. In Abfall der Nahrung 
kommen, oder gerathen ; étre mal dans [es 
affaires. ; 


ABRAILEN, (abfallen) o. ». irr. Ich falle, du 


fallt, er fallt ab, wir fallen &c. imp. ich fiel 
ab, parf. i. b. abgefallen; Tomber, échoir, dé- 
choir, perdre Jon embonnoint, dépérir ; aban- 
donner, fe révolter a fier. Seine Bundes- 
enoffen find von ihm abgefallen ; fes alliés 
Pont abandonné. Er ift von feinem Glauben ab- 
gefallen; s a apoftafié. it. Perdre Jon lufire, Je 
paller ( fe dit des couleurs). Die Farben fallen ab; 
ou verfchieflen ; les couleurs Je paffent ; st. couler 
la vigne). Die Weinbèren fallen ab ; {a ra 
fin coule; it. fe gater, baiffer, fe tourner, (comme 
le vin). On dit popul. Er ift vom Fleifche ab- 
gefallen ; er alle zufehends vom Fleifche ab ; 
Ü maigrit à vue d'oeil. Die Bäume fallen ab, 
au lieu: das Laub fallt von den Bäumen; les 
arbres perdent les feuilles. Das Schiff fallt ab, 
wendet fich von feinem ordentlichen Wege; 
le vaiffeau abat. 


AB-FÆLLIG, (abfällig) adj. abatu, tombé, pale. 


Les bons auteurs fe fervent fort rarement de ce 


mot. 
AB-FANGEN, (abfangen) v. a. irr. Ich fange, 


du fangft, er fangt ab, wir fangen &c. imp, 
i. fien; ES parf. Er abgefangen. Einen Hirfch, 
eine Sau abfangen, tuer un Cerf, un Sanglier 
d'un coup d'épieu. Einem das Wafler abfangen; 
detourner, faire écouler fecrètement l'eau du ter- 
rein d'un autre fur le fien Abfangen (T. d. Min.) 
das untergrabene Gäfslein mit Hblzern und Bal- 
ken ftützen, damit es nicht einfalle; Joutenir 
la roche fupéricure avec des poutres. 


AB-FÆRBEN, (abfärben) v. n. Ich färbe - färbte 


ab, i t; h da couleur, 
ab, i h, abgefärbet ; perdre , lécher ai, 
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Jalir; das Tuch farbt ab 9 th che la cat 
leur, il ej FU ant, mal 
AB-FASSEN, (abfaffen) v. e ch faffe - fafte ab, 
ih abgeht; np er mettre par 
Le A ge re abfaflen ; dreffer 


AEFARSUNG, {taf 18) (die) gen. der-, f. 
la minute, pos fn compo) on er ae 
È nee pui er if ar 

tern worden; es ont 
6 de dreffer l'arrét. en 
N, (abfaften) v. a. réc. Ich fafte- fa- 
bite ab, i. h. abgefaftet. Sich durch Faften 
entkräften ; Skpmiler par des jenes. Seine 
Sünden abfaften; 3 c. à. d. durch Faften büflen; 

* expier Jes péchés par de jelines. 

AB-FAULEN, (abfaulen) v. n. Ich faule - faulte 
ab, i.b. abgefaulet &c. Pourrir, Je corrompre, 
tomber de pourriture. 

AB-FÆ » (abfäumen) v. a. Ich faume- 
gg ab, i ih abgefaumet; Erumer, de. 

FE En Er Te ein abgefsumter ou abgefeim- 
ter Sch , durchtriebener Menfch ; 
x un homme nu un fin compère. Voy. Ab- 
chäum 

AB-FECHTEN, (abfechten) v. a. irr. Ich 
fechte mich ab, du fichft dich ab, er ficht fich 
ab, wir fechten uns ab = 3 . ich focht, eh 
fochte mich ab ee . mich ab 
ten; Gagner en et Er hat 


abgefochten ; il eff tout rendu, il ef tout ATofé. f 


AB-FEGEN, (abfegen) v. a. Ich fège - fègte ab, 
h. abgefeget ; Nétioyer, &poufleter, torcher. 

S. die Abfegung ; nettoyement, altion de &c. 
AB-FEILEN, (abfeilen) v. a. Ich feile- feilte a 
ih. abgefeilet ; Limer, ôter avec la lime, pa er 
De la dern is la lime deffus. Die Abfei- 


bakion 
ABTEILICHT., (Hsfeiticht) (das) gen. des-s, 
. la limaille, rognure. 
AB- N, (abfeimen) voy. AB-FÆUMEN, 
(abfäumen), 


AB-FERTIGEN, (abfertigen) v. a. Ich Kon, ; 


fer ab, i. h. a abgeferti; dier, 

eek er, réduire 73% au filence. Einen 
Eilboten abfertigen ; dar un courier. Er 
it mit einer Tracht S ige abgefertiget wor- 
den; il à reçu une volée de coups de bâton; er 
hat ne kurz abgefertiget ; 4 lui a donné Jon 


ABER FERTIGUNG, eg (die) gen.der-, 
JS. pl. l'expedition, la dépéche, reponje, röfutation. 
ARTS (abfefeIn) v. a. Ich feflele-feflel- 
te ab, i. h. elt; Dilwrer des fers, öter 


! Aut ee 


En Hi (ae) v. Ich re ne D Se 
ur a al euert; Zirer, faire feu. 
Abfenerung. ; f 


AB, 


AB-FINDEN , (abfinden) v. a. fr. & réc. Ich 

finde - fand, Jubi. le ab, i.h. abgefunden ; 

Contenter , Jatis Aire, rt la portion due 
à Jes héritiers ; appanager nce. 


. Abgüten; Selon le droit blic. de He es 


on appelle : abgefundene Töchter : celles qui 
moyennant une augmentation de la dote, ontre- 
moncé d la fuceffion autant qu'il exiflera em 
core des héritiers mâles de la famille; mais que 
après l'extinflion entière de la ligne mafcüline 
reprennent leurs droits. = Abgegütete Töchter ; 
a ont renoncé pour toujours à la fuccelfion. 
ich mit jemand ns tranfiger avec qq. 
un, s'acorder, con: 
AB-FINDUNG, dt Abfindung) (die) gen. der-, 
Rep: la atisfaßtion, accord, convention, trans 


AB-FISCHEN, (abfıf ) v. a. Ich fifche- fifch- 
te ab, i. h, abgefifc pi Pécher, enlever fecrès, 
tement les poi, me . Er hat das ‚Fett ab- 
gefifchet ; er e genommen; if 
a pris toute la un 


- AB-FLACHEN , (abflacen) ‘2. a. voy. Abdachen. 


AB-FLATTERN, (abflattern) ‘v. n. Ich flattere - 

flatterte ab, i. b. abgeflattert ; Dinicher, J'en aller. 

AB-FLIEGEN , (abfliegen) v. n. irr. Ich fliege - 

FR Jubj. flüge ab, i. b. al NY 7) 
ler, deu comme un éclair, icher. 


offen ; Découler, f'éceuler, 
ablöben) v.a. & réc, Ich flöhe- 
flöhte ab, h. abgeflöhet; Gter les me us 


ABFLUSS, (Ubfluf) (der) en des-es, pl. di 
Abflüffe; décharge, bc 

AB-FOLGEN LASSEN, abfoiger ia M v. “ 
Ich laffe - liefs abfolgen, i.h. Si en en; 
Remettre, donner, laijfer pri 

AB-FORDERN, (ofeben) : v6. ’Ich' fordere - 

: endete ab, i. "he ee gem demanı 

r, ler à foi A rappeller | évo r. Fig. 
en Go hat ihn. aus diefer Welt a = 
fordert; Dieu a difpofé de lui. Der König at 
feinen Gefandten one Ordert,.miux zurück 
berufen; le Roiar lé Jon Ambajladeur. 

AB-FORDERUNG, ( Abforderung ) (die) gem. 
der - , pl. die - = La demande, exallion, ré- 
vocation , le rappel. 

AB-FORMEN, (abformen) v. a. Ich forme-form- 
te ab, i.h. abgeformet; Modeler, mouler, jetier 
en moule S. die Abformung. 

AB-FORSCHEN , (abforfden) v. a. Ich forfche = 
forfchte ab, i. h. abgeforfchet; Tirer un fecret 

ei finej]e, fonder, tirer des lumières. vos. Er- 
orfchen. 

AB-FRAGEN, Nadine e Le Ich frage -fragte 
ab, i.h. . abgeinge t; rbe a la méme figni- 
fication précédent : ain: dans quel. 
ques Fréviacts où de fanfrune : du fragft, au - 

lies 


AB: 


len du frageft ; Ich ‚ au lien ich fragte ;: 

ee ER En w ce verbe avec le 
fchlagen qui ef irrigı nn ji Je con 
: Ich fchlage, du fe i. fchlug. 

Ab FRESSEN. Cabfreffen) v. a. ‘ire. Ich free, 
du friffeft , er frift ab, wir freflen ab &c. 
Er i. frais, fubj. fé ab, ih, abgefreffen ; 

er ce appartient à un amire, ronger, 
trou D Gr friffet ihm das Hertz ab; 
le chagrin le tue, lui ronge le cœur. 

AB- Qt) a gen. des-s, pl. AB- 
die-r; Un é cornifieur ee um mangeur 
du bien d'autrui. peu ufue 

AB-FRIEREN, tg v.n. irr. Ich friere- 
fror , /ubj. fröre ab, i. b. cbgefroren ; Geler, 
6 ler; Fig un membre par le Pie Dje 

ale m abgefroren, on pas, er hat 
fich ae Nafe abgefroren; il a perdu le nez par 


Le 
AS fRÖHNEN, Cabfrèbnen ) v. a. Ich frülme- 
fröhnte ab, i. h. abgefrohnet; (7. de Cout.) 
eine Schuld, einen Vorfchufs abfröhnen; payer 
ne dette, une avance en travaillant en corvée. 
AB-FUHRÉ, Casfagre) se) gen. der - , /. pl. 
ee le transport; départ d'une voiture. 


das) gen. des - 
Fe ee LEA) Trans À par qui 


on fait 
PA ihn) v. a. Ich führe-führ- 
‘te sb, i h.: ébgeführet; Emmener, transporter, 
, parer, ‘détourner dun chemin, d'une 
akion on dune opinion, relancer; rembarrer, 
abattre le caquet de qq. un; acquitter une dette; 
débourber ; relever une fentinelle, defendre la 
garde. Die Waaren abführen ; ira er les 
fes. Einen vom rechten Weg ab- 
führen; qq. un du droit chemin. Das Ge- 
fehlte vom Well abführen ; retirer le canon du 
rempart. Die Galle‘ abführen ; évacuer la bile. 


expul 
AB-FÜHREND ; rend) Laxatif, éva- 
Here déterff, (ten Pr rs jogue. 
AB-FUHRTISCH, (%b. tif) (der) gen. des- 


l. die - e. 
AB-FÜHRUNG, Abführung) (die) gen. der -, 
pl. die - Ne > Eon de de 
ne alion de transporter , détourner Cÿc. 
AB-FÜLLEN, (abfüllen) v. a. Ich fülle-füllte 
ab,i.h. a jetz. Vider, defemplir ; pouli- 
wer, mettre bas. Ps : 
AB-FÜTTERN, : Gain) v. v. a. Ich füttere - 
fütterte ab, i ner à man- 
er aux bEtes » Fe repglire, faire brouter. S. 
ABGABE: € Maé) Ge) ge. der-, pl. die = 
en; Lepayerment, allion.de vehdre ou de remmeitre 5 
impöt, la tailles droits [eiguenrinia, 


AB-GEBUN 


AB... 9 


ABGANG, , CRbaans) (der) gm. dei - es 


» la defcente; le débit a 


; werd, L la dıjette, manque, cherté; perte,le 


‚le rabais, défaut, ia dimi- 
men frag "ja détérioration, le desavan- 
ter le déc oi mb retailles. Todtlicher 


ten Abgang haben, avoir 
LORS force or In Abgang kommen; ; 
sin devenir hors aufageı n'avoir plus cours. 


bringen; 72 rimer. 
daNale, (abgängig) sa manque, qui 
diminue. 


AB-GÆNGLEIN, die) Le À 
GIE ha I ns DA mr sn) Ci ( ) ‚ingnl 
AB- GLEICH, ne) Pre; pa dé 


bit, fe débite. 


AB-GA) KELN, (abgaufeln) v. & Ich gaukele- 


gukelte ab, i. h, abgegaukelt ; Eis, 


nn nejje. 
GEBEN. Chen) « a. irr. Ich gebe, du 
AE, jebt ab, wir geben ab &c. Imp. i. 
D /ubj. | gibe ab, perf.i.h. abgegeben; Donner, 
ivrer, remettre ; tenir lieu ne age profejien 
de; faire le métier de . giebt einen Arzt, 
einen , einen Kuppler &e. ab; à 
Kaufmann K n &e. ab; # 
me le médecin, le marchand, le ereau &c. 
du profit ou avantage. Diefer Han- 
da at nichts für mich abgegeben ; cite affaire 
ne m'a apporté aucun profit, je ny ai rien ga- 
gné. Ich ze Een: rief abgegeben ; J'ai 


ar CESR (Abgeber ) (der) gen. des - s, pl. 


die-, ne fe dit que dans les mots compo/és, p. 8. 
ein ‚Briefab; MCE LÉ un Ba de rs £ 
ebung ie) gen. der-, f. pl. 
ASGEREN as a) um 3 3 r 
AB-GEHEN, (abgehen) v.n. irr. Ic 

ab, i. b. abgegang Partir, f fa. Ping RE 
mettre en den, ee de Fr 
ws Je debiter. {ue ège abge 

loigner , f'écarter du chemin, f'égarer. Mr Tode 
abgehen; Mourir, iröpaffer,, détéder. Die Far- 
be geht ab; La couleur palle. Es gehet mir 
viel dadurch ab; 9% perds beausi DieGe- 
wolmheit gehet ab ; La cofitume fabolit. Er 


bat fich ganz gg en; I fehl épuifé à 
force de marcher. ler fich ge he 


‚hen; Jlne fe laiffe manquer de rien. Er ge 


het von feinem Amt ab; I} quitte Ja char, 6. 
ss po he Summe noch: etwas a 
Ce hofe à diminuer de cette Tan 
Eh wird ohne Zack und Streit nicht abgehen; 
On ne finira pas fans difpute. Die Frucht ift ihr‘ 


. abgegangen; Elle a fait une faaffe-couche. Das 


Abgehen der Frucht ; Z’avortement , la faufe- 
couche. Es gehet von diefem Metall ©. im 
Verarbeiten viel ab; ya déchet, 


bea: de 
. on de perte en travaillant ce métal Be. Piefer 
&r. = Handel ift wohl abgegangen ; Cette efaire a 


bien. 


10 AB. 


bien röuff. Wenn die männlichen Erben abge- 


-hen foliten; Si les héritiers mâles venoient à 
emanguer. Seine Kräfte gehen merklich ab; 
"Ses forces diminuent fenfiblement. Er gehet von 
feiner Rede ab; 21 J'éloigne du fujet de Jon di- 
-fcours. Auf- und abgehen, ab- und z 

‚hen; Aller & venir, monter & defcendre. Das 
‚Feuer que ab; Le feu f'éteint. Es gehet mir 
‚nichts dadurch ab; je n'y prends aucun inté- 
ét, je n'y perds rien. Einen Brief abgehen 
laflen; Envoyer une lettre. Eine Gewohnheit 
abgehen laflen ;*Abolir, fupprimer une coutume. 
‘Vom Preifs abgehen laflen ; Diminuer, rabat- 


tre ee 
AB-GEHEND, ( abgebenb ) adj. Anal man- 
us diminuant, déclinant. Es ilt eine abge- 
ide Schünheit; C'e/) une beauté palfée. 
SE SEEN (Abgehung) (die) gen. der -, voy. 
n. 


BEE; 

AB-GEIGEN, (abgeigen) v. a. Ich geige - geigte 
ab, i. h. abgegeiget ; Souer du violon. 

AB-GEIZEN, (abgeijen) v. a. Ich geize-geizete 
ab, i.h. abgegeizet ; Obtenir ‘par avarive ; fich 
abgeizeni ; /e tuer par avarice. 

AB-GEKAPPT , (abgefappt) voy. AB-KAPPEN, 
(abfappen). 

AB EELDDI: (abgelebt) adj. Vieux, dgé, décré- 

it, décédé. , 

AB-GELEGEN, (abgelegen) adj. Eloigné, loin- 
‘tain, écarté. 

AB-GELEGENHEIT, (Abgelegenheit) (die) gen. 
der -, /. pl. Ea diflance, l'éloignement. 

AB-GENEIGT , (abÿeneigt) adj. Mal-affeionné, 


ennemi. 3 

AB-GENEIGTHEIT, (Qbgeneigtheit) (die) gen. 
der-, £ De Une averfion , inimitié. 

AB-GEORDNETER, (Abgeordneter) (der) gen. 
des - en, pl. die-en; Le délégué, député, com- 
miffaire. 

AB-GERBEN, (abgerben) v. a. Ich gerbe -gerb- 

te ab, i. h. abgegerbet ; Roffler (bas com.) 

AB-GEREDET, (abgeredet) adj. Concerté; abge- 
redeter maflen; adv. de la manière convenue, 
de concert. 

AB-GERITTEN, (abgeritten) adj. v. Abgearbeitet. 

AB-GESAGT , (abgefagt) adj. ein abgefagter 
Feind; Un ennemi juré, déclaré. _ 

AB-GESANDTER, (Aögefandter) (der) gen. des- 
m fe die-ten; Un ambaffadeur. Envoyé, 


ABCESANDTIN, (Abaefandtin) (die) gen. der-, 
ne die - en. Une ambaffadrice &c. 
-GESCHMACKT, (abafmadt) adj. Fade, 
infipide, dégoñtant, desagréable au goût ; ab- 
Jürde, faugrenu, ridicule, badin, fat, impertinent ; 
abgefchmacktes Wèfen, l'infipidité, la fadeur, 
abjurdité, fadaife, incongruïté. Abgefchmackter 
Weife, adv: ridiculement , abfurdement, inepte- 
ment, incongräment, d'une manière infipide. 


\ AB. 
AB-GESTANDEN, abgeflanden) adj. ein sbge- 


ftandener Baum, um arbre mort ; abgeftandener 
Fifch, un Bi on pdme. ; 
AB-GEWINNEN , (abgetsinnen) v. a. irr. Ich 

winne - gewann , /ubj. gewonne ab, i.h. 
abgewonnen ; Gagner qq. ch. à qq. un; fur 
qq. un. Er hat ihm den Rang, den Preis ab- 

ewonnen ; il a gagné le prix fur lui. Dem 

einde eine-Schlacht abgewinnen; gagner la 
bataille €ÿc. Einer Frau ihre Liebe abgewin- 
“nen; gagne le cœur d'une femme. Einem 
Schiffe den Wind abgewinnen; gagner le vent 
ie un vaiffeau. 

GEWÖHNEN, (abgemôbnen > v. a. Ich ge- 
wühne - gewühnte ab, i.h. abgewöhnet; Des- 
accoñtumer , deshabituer , faire perdre l'habitu- 
de, débrutalifer, dépaufer; it. [eurer un enfant. 
Sich etwas abgewühnen ; /e desaccoñlumèr de 

. ch. fe défaire d'une habitude. Ich habe ihm 
fn ntugenden abgewöhnet ; je {ui ai fait 

erdre fes mauvaifes habitudes. Man mufs dem 
Later das Spielen abgewühnen; if faut des- 
.accoutumer ce garçon du jeu. Einem: feine gro- 
be Landart abgewohnen; dépay/er qq. un. Ge- 
wühnt euch diefen Eigenfinn ab ; depouillez- 
vous de cette humeur. 

AB-GEWOHNUNG, (Abgewöhnung) (die) gem. 
der -, da La desaccoutumance. 
AB-G » Cabgieffen) v. a. irr. Ich giefle - 
ofs, fubj. güffe ab, i. h. abgegoflen; Zpan- 
cher, verfer, furvuider , decanter , décupler ; 
_getter en moule. Man mufs diefen Wein in ei- 
ne andere Flafche abgieflen ; il faut verfer ce 
vin dans une autre bouteille. Man mufs diefen 
Brandwein ganz fachte abgieffen ; &} Fa trans- 
vafer cette eau de vie dowement. S. die 


ieflung. un 
ABGLAT TEN, (abglätten) v. a. Ich glätte - 
lättete ab, i. h. abgeglättet; Polir, wir, lif- 
2 raboter. 
AB-GLÆTTER, (Ubglätter) (der) gen. des -s, 
pl. die - ; Poliffeur. 
GLEICHEN, (abgleichen) v. a. Ich gleiche - 
leichte ab, i. h. abgegleichet ; re égal. 
ine Rechnung abgleichen o# ausgleichen ; 
régler un compte. Il ne faut pas confondre ce mot 
avec le verbe: gleichen, refJembler, qui efl irreg. 
AB-GLEITEN, (abgleiten) v. n. irr. Ich gleite- 
litt ab, i. b. abgeglitten; Glifer. 
AB-GLIMMEN, (anglımmen) v. a. &9 n. irr. Ich 
" glimme - glomm 0% glimmte, /ubj. glümme ab, 
i. b. abgeglommen 0% abgeglimmet;. Sen aller 
en des Die Kohlen {ind fehon abgeglom- 
men, 04 abgeglimmet ; les charbons ne fument 
lus, ils font déjà couverts de cendre. : 
GLITSCHEN, (abgl:tfen) v. n. Ich glitfche- 
litfchte ab, i. b. ne voy. Abgleiten. 
ABGLÜEN, (abglüer) AUSGLUEN, un) 
v. a, Ich glüe - glüete ab, i. h. geglüct;. 
om 


AB, 
5 metire tout en feu c, à. d. de fer, 
le métal € 


AB-GOTT, (Abgott) (der) .- es, pl. 
die - götter; une idole, ed 

AB-GÖ He COTE) (der) Ps del -5, ph 
die-, Un 

AB GÖTTEREN  ihghttari) (die) gen. der-, 
S.pl. Lidolätrie, le culte ou adoration des faux | 
Dieux. Abgütterei treiben ; idolâtrer, ado- 
rer des faux Dieux, commettre idolätrie. 

Aue RIN, (Abgötterin) (die) gen. der - 


die-en; Une idoldire. 
AË-GOTTISCH, tie) a: Jdolätre, adon- 
né à l'idolétrie; adv. en idolätre. 
AESESBEN Cabgraben) v. a. irr. Ich grabe, 
du gräbft, er gräbt ab, wir graben ab &c. imp. 
ich pa ab, he grübe a parf. i. h. abge- 
‚en ; Détourner, Jaigner l'eau, faire écouler. 
die Abgrabung ; Jaignée, aflion de Eÿc. 
AB-GRÆMEN, au a v. = Ich gri- 
me - grämte mich ab, i. h. mich ab; 
Se em il fe confumer "de chagrin. S. die 


" Cabgrafen ) v. : Ich grafe - gra- . 


AB-G 
ed i. h..abgegrafet ; Couper ow ‚faucher 


AB-GREIFEN, Coran v. a. irr. Ich greife- 

rl ih. el griffe fen; Gäter gi , ch. avec les 

à force manier ; it. v. Be ich die Fin- 

ed Je gäter les doigts par le travail. 

AB GREINEN, (abgreinen) (fich) v.r. Ich grei- 

Ber greinte mich Pa e = mich abgegreinets 
Pen fumer en p 


‚(U Hrn) Far) ten. des-es, pl. 
ur préipice 


EUR “Can CS Be de pl 


N » Neid; Envie, 
„Bon En Cabgünftig) adj, ae en 
AB-GÜRGELN, (abgürgeln) v. a. Ich gürgele- 
teab, i.h. a ürgelt ; Etrangler. 
AB-GÜRTEN, (abgüreen) v. a. Ich gürte - gür- 
tete ab, i.h. ab 3 Oter la ceinture, dé- 
ceindre, deffang S. die Ab Ortung. 
AB-GUSS, ne bauf) (der) gen. des-es, die- 
e; 1 ee on ; Jigure jetide Ye 


it. 
AÏGUTEN, Abgüten) v. a. voy. AB-FINDEN, 


abfinden 
5 HA où AB-HÆREN , (abbaaren) v.n. 
Ich bâre - härte ab, i. h. abgehäret ; Perd le 


re 
less De Pelz häret ab ; cette pelliffe lailfe 
Sir de À 


Ba a de Tann.) plumer le cuir 
AB HACKEN, aha, v. a. Ich hacke-hack- 
te ab, i..h. abge) acket ; Couper, ape S. 
die 


ung, voy, Abhauen, 


Unabgehärte Felle ; Cuirs ' 


AB.. It. 
AB-HADERN, (abhadern) voy. AB-ZANKEN, 


N, Cabhägen) L 
abhägen) v. a. Ich h higte 
ab, i. h. abgehäget ; Clorre, pr d'une 
* haie. voy. Abzäunen. 
AB-HAL EN, Cabbalten) v. a. irr. Ich halte; 
du hält, er hält ab, wir halten ab &c. imp. 
. à hielt ab, parf. i. à a halten; Détourner, 
diffuader , empêcher, retenir, arrêter, » ıffer, 
Ich habe ihn von feinem Vorfaz caen 
- de l'ai détourné de és om dejein Die Furcht hat 
mich davon abgeh 4 crainte m'en a ve- 
tenu. Er hat die Feinde abgehalten ; ZI a cm 
péché les progrès des ennemis. Ich habe fie ab- 
gehalten ; £} les ai repoujts. On dit dans quel 
ques Provinces: Ein Kind abhalten ; c. à. d. tenir 
wn enfant dans une poflure qwil peut chier m 
a fer commodement. 
TUNG, (&bhaltung) (die) 
empächemen 


en. de 
pl. die-en; L’ t, la di - 


uajion. 


. AB-HANDELN, (abbanbeln) v: a, Ich handele- 


handelte ab, i. h. abgehandelt; Traiter de qq. 
ch. déduire ou expliquer une matière; acheter 
ga. ch. d'un autre ; traiter ou convenir de certaines 
conditions; conclure ou terminer une affaire, us 
‘marché ; vuider un différent; rabattre du prix. 
Einen Saz abhandeln ; traiter une matière, Wir 
haben ihm fein Haus abgehandelt; nous avong 
conchw la vente. de Ja maifon. 


AB-HANDLUNG, (Abhandlung) (die) gen. der-, 
pl. die- en; La conclufion , deduflion,, erplica- 
tion, le traité, 

AB-HANDEN , (abhanden) adv. On dit [€ .) 
abhanden feyn ‚ être abfent; abhanden 
men, fe perdre. Meine Handfchuh find mir 
abhanden gekommen; j'ai perdu mes gants. 

De (bang) Ge des-es, pl. 
die - ping 5 La pente, le pencha 

AB-HANGEN, Sn) Un irr. "Ich hange, 
du hängft, er hängt ab, imp. i. hieng ab, parf. 
i. b. abgehangen; Sl y a rk d'une pentes 

ce Jens on dit plut 


mais dans : ich bin abge- 
hängig; P ‚ aller en pente, pendre. Von 
einem abhan; , dépendre, de gg. un. Es hat 


von mir abgı angen , il a dépendu de moi. 
AB-HANGEN, Mn (das) gen. des-s, 


la 
abet" CO a. Ich hänge- 


e ab, i. h. abgehänget ; Détendre, dé 
re p.e. un tableau ou autre chofe. 


AB-HÆNGIG, (abhängig) AB-HANGEND, (abe 


rat ee Qui va en pente, en talus , pen- 
AB-HANG G, (Hbbangung ) (die) gen. der-, 


S.pl. La pente, la dé nice (p. uf) 
AB HÆNGIGKEIT, (Abhängigkeit) (die) gen. 
„rohr La dépendance A 





pa AB. ; 


Fa Cabhären) voy. AB-HAAREN, 

aare 

HÆRMEN , (abbärmen) (lich) v. r. Ich här- 
m: härmte mich ab mich abgehärmet ; 


ab, i. 

AB- Ab HBÉTEN (abhärten) ». a. Ich härte - här- 

: tete ab, i.h, abgehärtet; Durcir, acérer, endar- 
2 au travail, Abgehürtet; endurci, accoñtumé, 


g. ch. 
AB ÉASPELN, (abhafpeln) v. a. Ich hafpele- AB- 
À ed ab, i.h. abgehafpelt, S. die Abhafpe- 


ung, 
AB-HAUBEN, (a abhauben) v. a. Ich haube-haub- 
teab,i.h, bet; (7. de fauc.) Gter le 


aireperem où fn. (abbauen) v.a. Ich haue-hauete ab, 
ih, abgehauen ; Couper, faucher , eg 
abaitre, trancher la tete; brancher, tond re les 
arbres, étronçonner ; écourter un cheval €c. Die 
Hand ift ihm abgehanen re ; a ee Le 
poing coup. n hat ihm den abgehau- 
en; I à eu la téte tranchée. Die Kette abhau- 

. en; talller un arbre. Einen Stamm abhauen ; 
abattre une fowche. Dem Hunde den Schwanz 
abhauen ; écoyer un chien. 

AB-HAUUNG, (abbauung ) (die) gen. der», 
J. pl. La coupe, l'ébranchement, amputation, ia 
tonte d'arbres, afion de couper Eÿc. 

AB-HÆUTEN, (abhäuten) où AB-HÆUTLEN, 
(Hu v. a. Ich häute, ou häutle-häute- 
Ay ab he ih. abgehäutet;- ( T. de Cuifine ) ôter 

'épiderme. 

AB-HEBEN, (abheben) v. a. irr. Ich hèbe-hôb, 

Jubj. hübe ab, i.h. et Oter, enlever, 

- dever la table, cou; cartes; er hat falfch 
abgehoben, ia fait une coupe foireu/e.: Einen 
Keflel vom Feuer abheben ; dter un chaudros 
du feu. Den Tifch abheben; ‘lever la table, öter 

“Aa nape. Ein Stück ou Kascne der Lave- 
te abheben ; démonter une de canon. 

ABHEBUNG, Abtedung) ie) gen. der-, f. 
Be ter fc. la coupe des cartes. 

A HErTEN, abbeften) v. a. Ich hefte-heftete 
ab, i. h. abgeheftet; Ditacher. S. die Abhef- 


AB-HEILEN, (abheilm) v. a. Ich heile - heilte 
ab, i.h. ab; eheilet; Guérir. Abheilen, v. n. 
Ave le = Ben TR al De Kritze ift ab- 


eheilet ; 
ABHE HEILUNG‘ a due) ie) gen. der-, f. 


dl, La nérifon, la 

AËHE * Cabbeiféen) v, a. Ich heifche- 
heifchte ab, L h. al DR Demander , 
exiger, S. die Abheifchun ge 

AB-HELFEN, (abhelfen) v. a. irr. Ich helfe, du 
ae hl var wir m: La En er 

a e, par) abgeholfen. 

Einer Buche abhelfen ; Bl, re - 
affaire, Einer a abhelfen; lover 


AB. 


tune difficulté, remédier à un inconvénient, co 

E la racine à un mal, mettre ordre à gg. ch. 
n Misbräuchen abhelfen ; 3 remédier aux abus. 
S. die er” 

LFER, (Ybßefer) (der ) gen. des -, pl 
die -; Cl Fire ge 
AB-HELFLIC us tie) a. 

ga de. 


cr 
SEELEN. ey) v. 8. en a 


chen, ET Sam 
AB-HERZEN, (abberten) v. a. Ich herze-herz- 
te ab, i.h. ‘abgeherzet ; Baifer tout fon faoul. 
AB-HETZEN, (abbegen) v. a. Ich hetze-hezte 


ab, i. h. abgehetzet; Lafer, fatiguer. Die 
Hunde . bechet Si Jule id her les chiens 


contre gg. un. S. die Abhezung ; er it wohl 
pp Cprov. ) ef un vieux routier qui en 


ALHEUBE 
N, (abbeulen) Kr vr. Ich heule- 
heulte mich Sr i b. mi let ;: Pleu- 

ver exce ft 


ABHÉUREN, (a à (abeuren) v. a. Ich heure- heu- 


“ rete ab, i. h. abgeheuret; Louer, prendre à 
louage, à ferme. 

AB-HÖBELN 3 (abhobeln) v. a, Ich hobele-ho- - 
or re i. h. abgeh Raboter, unir avec 


obelt ; 
ig. Ser abhobeln, höflich gr 
Gen m: Ver un homme groffier, le 


redre, Pan le rend 

BELER, ab Obeler) (der) ‚gen. des -s, 
a die -; Celui qu rabote. 

AB-HOID, Sam adj. Mal-affeionne, qui 

weh pas porté, d oe une choje. Syn. Un- 


ABHOLEN N, (abholen) v.a. Ich hole-holte ab, 
-i.h abgeholet ; ler ir, venir prendre, 
faire chercher, conduire. Ich habe ps Briefe 
- von der Poft abholen laffen; ai en sen 
rir mes lettres de la ps. Er hat feine Sac 
. die er im Wirtshauie gelaflen, abgeholet ; 
Ef, a ne hardes qu'il a laijltes au A 
ch werde fie in ihrem .Haufe abholen ; 
#7 den vous por chez vons. S, die Ab- 


ASE, Cabbèren) v. a. Ich hüre - hörte 
ab, i,h. abgehöret; ge faire dépofer, 
É Peru, couter, owir -des témoins ou. des 


AB HORUNG, (Abhörung) (die) gen. der, f. 
ph L’audition , examen, inierroga 
AB-HOLZEN, (abholjen) v. a. Ich a holz- 


te ab, i. h. abgeholzet ; (7. .) couper, 
abattre un forét. 
‚AB-HORC| ; Cadhordyen) v. a. ‚Ich horche- 


. horchte ab, i.h. abgehorchet ; 5 Savoir, entendre 
em cfpionnaut, CFE 


AB. 
ABHUB, ge) (der) gen ge . des-es, fpl. La 
[a coupe des cartes. 
as OLSEN , Es) voy. PAUS-HULSEN, 
(aushälfen). 
AB-HUNGERN, (abhungern) (fich) v. r. Ich 
hungere-h mich ab, i. h. mich abge- 
See Refter ms manger, endurer la faim. 


EN 
AB-HÜREN. ( Catan) CG (fich) v. r. a pue 
hurte mich ‚ih. mich AE, à 
ner par was vie impudique. Abgehuret, él, 


AB-HÜTEN, Cabbüten) v. a. Ich hüte - hütete 
ab, i. h. abgehütet ; Faire brouter ou man- 
ger l'herbe d'un pré. S. das Abhüten. 

is (abjagen) v. a. Ich jage-jagte ab, 


ih. jaget ; rattrapper, r 


. rir. Er hat i ejaget ; 

an a fait licher prile. Den Fan er 
Gefangenen wieder abjagen; Rattı 

Sonnier. Dis Pferd ft ziemlich à Ach wor Wor- 
den; Ce cheval eff bien fatigué 


AB-JOCHEN, Cabjochen) v. a. pe ch Joche-joche | 


* ab, i. h. abgejochet ; Dé 
taf de cloche: &ı. le Abjochen. 
AB-KÆMMEN, Cabfämmen) v. a. Ic epprrs 
Kkämmte eb, i. h. abgekämmet; Peigner, dé- 
. eraffer la téte, ôter les poux. das Abkäm- 
men, die Abk 
AB-K/EMPFEN, (abfämpfen) v. a. Ich kämpfe- 
* kämpfte ab, i. h. abgekämpfet ; (T. en 
fe dit d'un ‘cerf on rut qui remporte la ire 


ab rival. 
KANZELN, gen anjeln) v. a. Ich kanzele- 
ig ab, i. h. abgekanzelt; (pop.) Répri- 


AB-KAPPEN, (abfappen) v. a. Ich kappe-ka] 

. te ab, ih. sbgekappt; Couper, trancher, der. 
. Man kappt die Weiden ab; on écime les faules. 

- mit Worten abkappen; relancer, réfuter. 

APRAFURG, ee) (die) Pre der -, 

a coupe, le relancement , Id 

RARGEN sir gp v. a. Ich ers 

te ab, i. h. abkarget pargner, léfiner. 

AB-KARTEN, ( abtarten ) v. a. Ich karte - kar- 
er ab: i.h. abge 3 Concerter, tramer un 

It , convenir en enfemble. 

ASRARTUNG, (Hbfartung (die) gen. age 

SF. pl. Un complot, accord Jecret, um guet - à - 


AËKA KAUFEN, (abfaufen) v. a. Ich kaufe - kauf- 
te ab, i. h abgekauft ; Acheter ; it. racheter, 
: délivrer d'une charge, impôt ou dur atia= 
ches à un bien. 


AB, 3 
AB RAUF: „etauf) De) gm. des - LE gl. 
ufung ; 
AP KÆUFER (ia) (der) gen. des-s, pl. 
AB-KEUFIG, Qté bräufig) adj. Qui fe debite bi 
- a äu a ile bien ; 
ét. rachetable , comme un pe ds 
AB-KEHLEN, (abtehlen) v. a. Ich köhle-köhlte 
.ab, i h. a ‚ekehlet. Syn. Abftechen; Couger 
la gorge, Jaigner un porc. S. die. Abkèblung. 
re „edlen (der) gen. des -s, pl. 
e- 2 
AB-KEHREN, es v.a. Ich kehre-kehr- 
te ab, i.h. abgekehret ; Balayer, broffer, évouf- 
-feter , vergetter, nettoyer. Die Schuhe abkelı- 
‘ren; décroter les Jouliers. Die Seflel ahkehren; ; 
épouffeter les chaïfes. Die Kleider abkehren; 
. vergetter les habits. Die Augen abkehren ; dé- 
Été les yeux. Er ift vom rechten. We 
ehret; à! Jeff égaré du bon chemin. S. de 
2 os 
AB-KEHREN, (abfebren) (fich) v. r. Se détonr- 
ner, p. e. du bon chemin, du vice &c. Abkeh- 
von der Sünde ; converfion , détour du 


AËKEHRER, (bfebrer) (der) gen. des-s, pl. 
ur ER balayeur, qui u BE d. um va 


AB-KEIFEN, (abfeifen) v. a. irr. Ich keife-kif 
Riel abgekiffen ; Obtenir qq. ch. à force de 


ARKELT ERN, vet) v. a. Ich keltere- 
kelterte ab, i. h. abgekeltert; Preffer, ar 
le vin au prejoir, exprimer une liqueur. S 
Abkelterung. 

AB-KIPPEN, Cabtippen ) v. a. Ich ch kp -Ae 
ab, i. h. à ahgekippet ; abattre, 

AB-KLÆRE (abfiären v0. ich Klire - klärte 
ab, i.h. abgekläret ; un éclaircir. Der. 
ue hat ich noch nicht ab; ; le vin 

"wel pas encore au clair. Der Trank ift nicht 
Dr (eu d'Apoth.) ceite potion weft pas 
en 

AB-K UNG, (Abfidrung) (die) gen. der +, 

, die - en; La clarification. 

KLAUBEN, (abflauben) v. a. Ich klaube - 
klaubte ab, i. h. abgeklaubet; Zplucher des 
herbes, ronger un os. 

AP RAAUERRS rt) (der) gen. des -s, 
1. die-r; Un éplucheur, rongeur. 
KLAUBUNG, # anus, ) (die) gen. der-, 
1. die-en ; Une épluchure, rognure, aËfion de &r. 
KLEIDEN , (abfleidben) v. a. Ich kleide-klei- 

dete ab, i. h. abgekleidet; Deshabiller, Syn. 
Auskleiden. 
AB-KLEIDUNG, (Abflelbung) (die) gen, der-, 


> Hr die - en; Le deshabillement. 


EN, (abflemmen) v. a. Ich klemme- 
klemmte ab, L h, abgeklemmet; Sérarer, em- 


B3 


AB. 


orter en pinçant. S. die Abklemmung. Er 

at fich einen Finger abgeklemmt; # à un 

doigt En Auge Pétre pincé. 

AB-KLETTERN, (abflettern) v. n. Ich klettere- 
kletterte ab, i. b. abgeklettert ; Défendre en 
rampant, Je Bi fer en bas. S. das Auf- und 
Abklettern ; ion de monter €ÿ de Gr 

AB-KLOPFEN, (abflopfen) v. a. Ich klopfe- 
klopfte ab, i. h. abgeklopfet; Zpoudrer, Son - 
ter, éträler, roffer; frotter qq. un de la belle 
manière. : S. das Abklopfen. 

AB-KNAUEN, (abfnanen) ou AB-KNAUSEN, 
(abfnaufen) v. a. Ich knaue - knauete ab, ih 
en Konger avec les denis. 

AB-KNEIPEN; (abfneipen) v. a. irr. Ich kneipe- 
kniff ab, i. h. abgekniffen ; Emporter avec les 
dents, les ongles, les tenailles. - 

AB-KNÜPFEN, (abfnüpfen » v. a. Ich knüpfe- 
knüpfte ab, i. h. abgeknüpfet ; Delier, détacher, 
dénouer , défaire, délivrer. S. die Abknüpfung. 

AB-KOCHEN, (abfodhen) v. a. Ich koche-koch- 
te ab, i. h. abgekocht; Cuire, faire bouillir, 
faire une décoRion de... abgekocht; cuit, bowilli. 

AB-KOCHUNG, (bfochung) (die) gen. der -, 

uf 1. La cuilon, la decoßion, aftion de bouillir Er. 

OMMEN , (abfommen) v. n. irr. Ich kom- 
me, ich käm, /ubj.-käme ab, i. b. abgekom- 
men; ‚Defiendre , venir en bas ; Je pajler , [a- 
bolir, fe perdre, devenir hors d'ufage, vieillir 
p. e. une coûtume ; f'écarter, fgarer d'un che- 

* min; abandonner, négliger, quitter les études &c. 
Diefes Wort ift ganz abgekommen;; ce mot-Id 
weh plus en.ufage. Ich bin fchon lange vom 
Studieren abgekommen ; il y a long tems que 
J'ai quitté les études. Sie find vom Wege ab- 
ekommen ; vous vous tes écartés du chemin. 

ir find ganz von unferer Rède abgekom- 
men; nous nous Jommes écartés de notre fujet. 
Von feiner Rede abkommen ; perdre le fil de 
Jen difcours, Ich kann von demManne Fri 
abkommen; je ne puis pas me tirer, me r- 
raffer de cet Due Ich kann nicht abkom- 
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. men; je Juis empêché, je n'ai pas le loifir de . 


venir. Sie werden fo gut nicht abkommen ; 
ils n'en feront pas quities a fi bon marché. Von 
einem Gefchlechte abkommen oder abftammen ; 
defcendre ou étre de la race, de la famille de &c. 
Ein Schiff, das von feinem Laufe abgekommen; 
m ns endormi. 

AB-KO N, (abfommen) (das) gen. des -s, 
JS. pl. Un aboliffement d'une coûtume; la race, 
famille, Porigıie; au refle il a fubflantivement la 

en de fon verbe. : ; 

N MMLING, (Abtömmling) (der) gen. des- 

“ s, pl. die-e; Un defc 17 


AB-KÜPFEN, (abföpfen) ou AB-KÖPPEN, (abs 
töppen) v. a. Ich küpfe - köpfte ab, i. h. ab- 


‚geküpfet; Abaltre, couper la tte ; ététer, écri- 


AB. 


mer un arbre; tondre, recéper, (T. de jardinage). 
S. die Abköppung. 
AB-KRÆNKEN, (abftänfen) (fich) v, r. Ich 
kranke - kränkte mich ab, i. h. mich abge- 
kränket; Se confumer de chagrin. 
AB-KRÆNKUNG, (Abfränfung) (die) gen. der-, 
(p. an Le da la trifleffe qui ronge le cœur. 
AB-KRÄTZEN, (abfragen ) v. a. Ich kratze - 
kratzte ab, i. h. abgekratzet ; Rayer, racler, 
ratiffer ; écorcher la a: ôter la boue. S. die 
Abkratzung, das Abgekratzte ; la raclure, ra- 


is 
AB-KRIEGEN, (abfriegen) v. a. Ich kriege- 
kriegte ab, i. h. abge u y ôter, enlever par 
la voie de la guerre. Ich werde doch etwas 
von dem Stück abkriegen; j’emporterai cepen- 
dant qg. ch. de ce morceau. Du kriegft was ab; 
efpece de menace) t en auras für les doigts, 


1.) 
AB'KRÜMELN, (abfrümeln) v. a. Ich krümele- 
krümelte ab, i. h. abgekrümelt ; Emieiter le 
Ar S. die Abkrümelung. 

KRÜMMEN, (abfrümmen) uv... Ich krüm- 
me-krümmte ab, i. h. abgekrümmet ; Courber, 
tirer en bas. S. die Abkrümmung. ‘ 

AB-KRÜSTEN, (abfrüften) v. a. Ich krüfte krü- 
ftete ab, i. h. abgekrüftet; Chapeler le pain. 
S. die une: L 

AB-KÜHLEN, (abfühfen) o. a. Ich küble-kühlte 
ab, i.h. abgekühlet; Rafraichir, faire an 
Sich abkühlen ; /e rafrafchir, prendre le frais, 
Das Wetter kühlet fich ab; le temps Je rafrat- 
chit. Der Regen hat die Hitze abgekühlet ; 
la ae a adowci l@ chaleur ; rafrafchi, adowci, 

AB-KÜHLFASS, (Abfühlfaß) En des-es, 


l. die - Fafler; (T. de éfrigérant. 
KÜHLUNG, (Abtühlung) (die) gen. der -, 


1. die-en; Le rafrafchiffement, la refrigération. 
KUMMERN, (abkünmern) (fich) v. r. Ich 
kümmere - kümmerte mich ab, i. h. mich ab- 
kümmert ; Se chagriner exceffivement, Je tuer 
de chagrin S. die Abkümmerung. : 
AB-K EN, (abfünden) ABKÜNDIGEN, (abs 
fündigen) mieux ankündigen ow verkündigen, 
©. a. Ich kündige - kün ab, i. h. abge- 
kündet, abkündiget ; Annoncer publiquement, 


lier, notifier, proclamer. 
AB-KÜNDIGER, (Abfündiger) (der) gen. des- = 
l, die-r; crieur FA 


oclamateur , 
KÜNDIGUNG, (Abfündigung) (die) gem 


der -, /. pl. La gg proclamation. 
AS kunt, (Abfunft) (die) gen. der -, S. pl. 
La lignée, race, iflue, famille. 
AB-KÜRZEN, (abfürgen) v. a. Ich kürze-kürz- 
te ab, i h. abgekürzet; Abröger, accourcir ,. 
… écourter, rendre plus court; diminuer, rabat 
tre, retrancher, faire mourir avant le temps. ” 
AB-KÜRZER, (Mbtürger) (der) gen. des -, pl. 
die -r; Un abbréviateur. ar 


AB. 


ABKÜRZUNG, (Abkürzung) (die) gen. der - 
pl. die- en; Un abrégé , Paccourcilfement , la 
* diminution, le rabais. 

AB-LADEN, (abladen) v. a. érr. Ich lade, du 
ladeft ou ladit, er ladet ow lädt ab, wir laden 
ab &c. imp. ich lud, /ubj. lüde ab, parf. ih. 
ne len; Décharger. S. die Abladung. 

ae ADER, Ca Ce) (der) gen. des -s, pl. 

ie-; Un dé 

AB-LAGE, ste di ge. der-, f.pl. Le 


ement d'une deite 
AÉTAGER AGER, (Ablager) us) gen. des-s, /. pl. 
ml: “logement , la gfte. voy. Ausfpann, 


ABA ENDEN, (abländen) v. a. Ich lände - län» 
dete ab, i. h. abgeländet ; Quitter le rivage, 
Sortir du pre rer, je mettre en mer. S. 
die Abländu ne. 

AB-LANG, rs ang) AB-LÆNGLICH, (ablänge 


ich) 
AB-L $. Abe ) (der) gen. des - Pe pl. die- 
e; ndulgence, la remifion, 


ardon, la 
grace. Dan afsbrief; la lettre pe el Der 
Ablafkrämer ; le vendeur d'indulgences. Die Ab- 
lafskramerey ; le trafic Findulgenen, À Ann des 
Waffers; f coulement, la Jaipur ds 
AB-LASSEN, (ablaffen ) v. a. irr. Ich nen: 
du lafseft, er lafst ab, wir laffen ab & 
ich liefs ab, parf. i. h. ge Faire 
Jcendré, mettre bas. Den Wein ablaff en; trans- 
va/er le vin. Einen Graben ablaflen ; /aigner 
un 1 fol. Einen Teich ablaffen ; vuider un étang. 
Die Saiten an einer Harfe ablaffen ; reldcher 
les cordes d'une harpe. Den Hahn, das Sclofs 
an einer Flinte ablaffen ; débander un fufil. Das 
Schloß an der Thüre ablaffen ; ; détendre le re 
Jort d'uné porte. Ich habe einen Brief an i 
Behgerung ; je lui ai écrit une lettre. Von der 
: gerung eines Ortes ablaflen ; ceffer l'at- 
d'une place. ‘Von feinem unordentlichen 
Le n ablaffen; revenir de Jon prenne 
Er wollte von feinem Rechte nicht ablaffen; 
öl ne voulut ne” afım ifter de fon droit. } 
AB-LASSUNG, (Jblaffung) Se m ar en 
gen. der - ung ou des -s3 Ai lâcher Ec, 
l'écoulement, la er en Ion; en dun 
"reffort; ‘la relâchement des cordes ; l'envoi d'une 
Ps la carte difcontinuation, le défiftement, 


ABTAUBEN, (aBlaubın) v. ‘a. Ich laube -laub- 


te ab, i. h. abgelaubet; Zffewiller. * 
AB-LAUBUNG, nen (die) gen. der -, 
I. die- en; Defeuillemen 


LAUERN, Cana: voy. AB-LAUREN, 
(ablauren). - 

AB-LAUF, (Ablauf) (der) gem des- es, 
die-kufe ; L'ecoulement, la décharge de l'eau, fr 
tie; courfe, le départ, cours, fin du temps; 
eis, ine d’une a it. apophyge, cham) an 


AB: 1 $ 


CT. d'Archit.). Ab- und Zulauf des Meers; 
ux ES reflux de la mer. 
LAUFEN, (ablaufen) v. a. & n.irr. Ich line 
fe, du lauft, er läuft ab, wir laufen ab, imp. 
. ich lief, Eon liefe ab, parf. i. b. abgelaufen; 
Couler, 7 r, découler, courir de haut en bas: 
* partir, comme um courier ou la pofle ; ceffer d'al- 
“ ler comme me montre. Meine Uhr ift abgelau- 
"fen; ma montre efl démontée ; it. ufer en cou- 
“ rant comme des fouliers. Die Hörner ablaufen ; 
on er des fautes a re were — den 
Weg ablaufen ; ae . un, lu 
‘fermer le pallage. Einem den Yon heil oder 
den Rang ablaufen ; prövenir qq. un, gagner 
de l'avaniage fur lui. Man mufs fehen, wie 
die Sache ablaufen wird ; # ji voir commient 
cette affaire Por quelle en fera l'ifue. Ein 
Schiff ablaufen laffen ; lancer un ms à l'eau. 
Sieh ablaufen; v. r. pre à force de courir. Die 
Bätze hat fich abgelaufen ; {a chienne fefl rendue 
maigre à force "accoupler. Ein Eifen ablau- 
“fen, voy. Eifen. Ann ablaufen laffen ; écon- 
dure, relancer qi 
AB-LAUGEN, (Ahfaugen) v.a. Ich lauge- lau; ue 
te ab, i. h. abgelauget ; Nettoyer le linge dé 


aucun, (abläugnen) v. a. Ich Ingns- 
laugnete ab, i. h. abgeläugnet ; Nier, renier. 

AB-L/EUGNUNG, (bldugnng) Cle) ge gen. der, 
1. die - en; Le reniement 

AB-LAUREN, (ablauren) ou AB LAUSCHEN, 
(ablaufchen) v. a. Ich laure 04 laufche - laurte 
een ne ih eg oa dh, 
chet ; rpi re, attraper ele à 
eforer, im: Le jan. #4 Ablaufchung 


AB SET s Ne (ablaufen) v. a. Ich laufe- Ianste 
‚ab, i. h. abgelaufet; Oter les poux, la vermi- 


ne, épouiller; it. (popul.) efc ch. d um 
autre. Er hat mir a jte Spiel ab» 


elaufet; 5! m'a efcroqué tira dix écus aw 
ra S. ds ARS ( ? 


se (Ablaufen) EC gen. des-s, f. 
Aa eft queflion des p pP. 

ABLE UTER , (abläutern) v. a. Ich läutere « 
läuterte ab, i. h. abgelautert; Clarifier, afiner, 
‘filtrer, épurer, Jousvuider, foustirer, Jéparer de 
la lie. Das Metall, den Zucker abläutern; afi- 
ner le métal, le fucre. 5 

AB-LÆUTERUNG, «Abläuterung ) (die) gen. 
‚der - ‘he die -en ; La clarification, l'ajine- 
ment , la foustirage Eÿc. 

AB-LEBEN, (Ybleben ) (das) gen. des - ee 
La mort, | le Sera Nach meines Vaters Ablé- 
ben; après la mort de mon Be 
bter Mann; un homme fort 6, 

AB-LECKEN, (ableden a) & a. En lècke - léckte 
ab, i.h. abgelöcket;' Löcher. S. die Ablöckung, 
gen. der-, J. pl. le Téchement, ve 


Ein abgele- 


Lu AB: 


défaire de 24 
Ba Mantel, CL El ris Dégen a 
D. ‚Eine Gewohnheit, eine Trauer &c. ab- 


3 quitter, ter, abandonner une habitude, 
N ‘Seine Schuldigkeit ablegen ; J'acquitter 
de de fon devoir. Zeugnifs ablegen ; re té- 
moignage. Einen Eid ablègen; préter ferment. 
Eine Rechnung ablegen ; rendre fes comptes. 
Die Kleider m , fich auskleiden ; fe des- 
ler. elübde ab en en Ja pro- 
feffon de Religiews. Die Sterblichkeit ablegen ; 
e la vie, décéder. Etwas mit einander ab- 


AR. 


ableiten) v. a. Ich leite - leitete 

eitet. Wafler ableiten; Dé- 
tourner, ns l'eau. Einen vom Imwège, 
von feinem Vorhaben ableiten; retirer ne un 
d'une erreur, l'empécher de faire Ein 
Wort von einer andern pos a, dé- 
river un mot où den origine 

AB-LEITUNG, Bleitung) Ce gen. der -, 
pl. die-en ; conduit, canal, la féduétion , 
dérivation. 


pre BEN, (ablenten v.a. Ich lenke-lenkte 


AB-LEITEN, 


. ab, L h. abge 


‚ab, i ar étournér, éloigner, di- 
vertir ; . : Einen Verdacht von fich 
rege rs 4 hors de Joupçon. Syn. Ab- 


AB-LENKUNG, > CERN (die) gen. der-, 
48 die-en; La diverfion, le détournement. 
LERNEN, (ablernen) v. a. Ich lerne - lernte 
ab, i.h. abgelernet. em etwas ablernen; 
errie gg. ch. de gg. un, découvrir fon fecret 


concerter qq. ch. enfemble. Rebfchofs, 

ak: Stock ee ‘ablègen; marcotter, Eine AGEN ONG, ie (die) am = 3 
Schuld Pi en; payer une dette. Eine Form  J. pl. pénetration ou Par de 

re seh + d'imprimeur) ro oh forme,ow  lart ri D ation de cet art. 
Diefe Kuh hat abgelögt ; cetie vache AB-LESEN, (ablefen) v. irr. Ich lèfe, du liefet, 
«fait um ve veau. Cpopud.) Diefe Jungfer hat ab- er liefet ab, wir léfen &c. Imp. Ich lis, du 
2 a accouché Jecrétement. Mit lifeft, er läs ab, wir läfen &c. Parf. i. h ab- 
e fes Re ou gen: 3 partir, faire êfen. Etwas-laut sblèfen; 3 Lire à haute voix. 
Im Abl der Re der Nelken lüthen vom Baum ablèfen; cueillir des fleurs. 


oder Grasblumen gefchiehet ei Anfang des 

Früblin au commencement du printemps on 
; morts le vignes , les oeillets Eÿc. 
ABLEGER, ) (der) En des-s, pl. die-, 

(T. de Jcion, marcotte. 


G, die ren. der-, 
AB TÉEN 3, (ung) (ie ( A um urn 
Ain einer Rechnung, ya 


rement ; + 
de ferment ; der Gelübde, 


Lides, 
la ta prof: en er Schi le FR; des Am- 
1 


LEHNEN, Cablehien) v v. * Ich lehne -lehn- 

er ab, i.h. abgelehnet ; Emprunter. Syn.. Ab- 
* borgen. 

AB-LEHNEN, (eben) v. a. Ich lèhne-Ilèhn- 

‚te ab, i. h. abgelı èhnet; Eviter, parer, éluder, 

\ esquiver. Etwas von ch seinen Peso 

difculper, fe er, pallier Ja faute, réfuter, 

4 ag : fe em pa Je te de &c. Cs 


deux ten fe di en prononciation. 
Den Ve von. fich aeichnen: rad man 
d'un reproche. Eine Ausflucht ablehnen; (T. 
du Borr. 2 éluder une exception. 


nous age ae gen. der-, 

1. La refutation, excufe, dé ation, 

apa ia, üb. geh d'un el die 
blebnung, em; 

ir hl) v. ir. ie leihe-lieh ab, 


ih Emprunter, 


Die Raupen ablefen ; écheniller les arbres. 
ABLÈSER, ( (Ablefer) (er) gen. des-s, pl. die-, 
Le leur; celui qui cueille. 
AB-LESUNG, (ane) (die) gen. der-, f. pl 
La leflure, la cueïl 
AB-LEUGNEN, Cableagnen) voy. AB-LÆUG- 
NEN, abläugnen). 
AB- DS he voy. AB -LÆU- 


v. a. Ich liefere - lie- 
ferte ab, i ’h. Ak ert. Ein abgetretenes 
oder anvertrautes Gut von fich giben, dem 

rechten Herrn überliefern; Remettre ou Pr 
‚um bien confié à Jon pros oder Ge- 
des revenus en 


Abliegen) v.irr. Ich li ab, 
3 Etre éloigné, mes 
Aa Ein ab; ner Ort; un endroit 
doignd. D Das Bier, der Wein mufs erft ablie- 
gen pee man pe je 3 ie bierre, le 
vin, ent repojer , J'épurer. legener 
van ern: Sich abliegen Ps urch 

Er verde erben. 

ABLISTE (abliften) v. a. Ich lifte - liftete ab, 
i. b. abgeliftet ; E/iroquer, attraper par fineje. 
S. die bliftung. 

AB-LOCKEN, (abloden) v. a. Ich locke-lockte 
ab,i.h. abgelocket ; Tirer, attraper, obtenir par 
rufe, par flatterie; efcroquer. Diefe er 
; 2 at 


AB. 


bat mir 'Fhränen a t; cite nouvelle m'a 
NT leurer. S. die Ablock 
4 LOHNEN, re v0. ch lohne- lohn- 


teab, i.h. abgelohnt; 


Gefinde, i 
AB-LÖSCHEN, (ablöfdyen) v. a. Ich löfche-löfch- 
; te ab, i. Tee Kalt, oder kühl ma- 
. chen. Ein gl endes Eifen in Waffer ablöfchen ; ; 
Tremper un fer. Die Kohlen ablöfchen ; éteindre 


‘AB-LOSCHUNG, Cblèfung) (die) gen. der-, 
extmBlion. 
ablösen” ee) v. a. Ich lüfe - löfete ab, 


ih abgelöfe er Délier, détacher, uer, COW- 
„per, fi de fon tout. Das Fleifch 


von Ye Knochen ablofen; détacher la chair de AB- 


Fos. Man hat ihm den Fufs abgelüfet ; on fui 
a coupé le pied. EinPfand ablöfen ow einlofen; 
retirer un gage. Eine Schildwacht ablöfen ; 
À Kun ablofen ; fe mettre 
machen. 

Fe ti Ce qui peut être 

‘ Ablöslic) 7 ad CT. du droit) rache- 
ab “ice Zi fen ; 7 Sg 


le capital eff 
AB SUN sofuns ) (die) ne is pl. 
die-en; our 


ABLOTRER , (ablöthen) v. a. Ich ei: löthe- 
te u i b abgelöthet; Deffouder. S. die Ab- 


AB LUDÉRN, (ablubern) mieux AB-DECKEN, 


AS LUGEN, (abtägen) v. irr. Ich lüge-log ab, 


Ibtenir par men, 
a ENS hate) v. ns Jen ci Tnge-1ng te 
“ab, i.h, abgelugfet; 
AC , cr 


; (abmachen ) v. a. Ich mache - 
* machte ab, i. 


ets Oter, délier, dé- 
in Eine Sache abmachen ; terminer 
ET aire. 


S. die Abmachung. 
Aer me a. Ich mähe -mähe- 
en, ih abgı emähet; Couper les blés, fau- 


AENAHER, ta) (der) gen. des-s, pl. 
AB MEHUNG, (Mbmäfung ) (die) gem. der -, 


u fanden e, tonture. 
Raven (abmaplen) v. a. Ina mahle-mahlte 
or He bg En melinier ) ache- 


ABMAHNEN, x abmahnen ) v. a. Ich mahne - 
sea i. h. abgemahnt ; Diffuader , dé- 


ABMAHNER, en) ai! gen. des-, ph 
-, Celui qui diffuade. 
Tom. L 


provinces on dit: ablös; 
effion de délier Fe le rachat, une amputa- 
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ung) (die) gen. der-, 


65 Aut: -en; -La diff ifJuafion. 
M N, "Cabmaien ) v. a. Ich mâle - mälte 


ab,i.h ab, emält; Peindre, faire un portrait, 
indre, faire la deftription de WU, re 
rei fr, re En mälte uns 
En Sitten feiner Zeit mit fehr fchönen Farben 
rn sn beau portrait des mœurs de [on temps. 
an See) er en. der -, f. 
4 inture, rtrait, (cription.. 

NT Lette) v. a. A marke - 
markte ab, i. h. abgemarket. Ein Feld, einen 
Acker, eine ee abmarken; Metire des bornes, 

" des limites à un 
AB-MARSCH, | mr) ( (der) gen. A es, pl 
die-Abmärfche; La dar la retraite. 
MARSCHIREN, marier ER Ich mar- 


ee ab, i. b. abmarfchirt ; Se re 
rtir, marcher, déloger dbamper. 
ABMA Ne üsmereitung) (die) gen. 
der - mars) 
AB-MAÏ , (abmartern) x “Ich martere - 


marterte ab, i. h. abgemartert ; Tourmenter, 
fatiguer. Sich abmartern ; v. r. fe tourmenter, 
« travailler de corps. & d'efprit. 
er G, CAbmarterung ) (die) gen. 
: eh die-en; Le tourment, la fatigue. 
MATFEN, (Cabmatten) v.a. Ich matte - mat- 
es ab, i. h. abgemattet; Fütiguer, lajer, ac- 
cabler, harafer. Sich abinatten ; vr. fi 
fer, fe fair, fs Das Gold abmiatten; 
(T. de Doreur) laifer For mat, [ans le polir. 
ABNATTUNG, ha) (die) gen. der -, 
Ms die - en; La fatig ue, lafitude. 
MEIERN, (abinelsen ) voy. AB-/EUSSERN, 
AB MEIS De (abmeiffeln) 
MEIS abmeiffeln) v. a. Ich meiffele - 
meiffelte ab, i. h: abgemeiffelt ; (7: de 5 


. Be) ôter avec le repouffoir, cifelet. - 


MERGELN, (abmergeln) v. a. Ich mergele - 
mergelte ab; i. h. abgemergelt ; Affoiblir, mere 
ver, épuiler, rendre maigre. Sich abmergeln; 

il hiblir, J'évuifer, perdre Jon embonpoint. 
AB- + (Abmergein) (das) ‚gm des -s, 
JS. pl. où die Abmergelung, gen. de ; L'affoi- 
ben, Fépuilement, lamaigrew, dimimution 
s 


AB- » (abmerten) » & Ich merke-merk- 
te ab, i. h. abgemerkt. Durch Aufmerkfam- 
keit zu erfahren fuchen ; Obferver, remarquer, 

. trer, découvrir, devimr, Jestir. Syn. Ab- 
fehen. 

AB-MERKEN, god (das) A Er s, 0% 

. die.Abmerkung, gem des-, f. pl. La découverte, 


ae range v. irr. Ich nn 


ee mitt a meflen &c. Im 

mäffe €. parf. i. h, al melens 

Sr arpenier , toifer. GR gem de 
me 


38 AR. 
A dem Augenmafs fchätzen; juger 


Ein Kleid anmeflen ; amer. 
AB MESSER, (Abneffer) (der) gen. des -s, pl. 
die-; Un méfureur, teur, apparsileur, 


ABMESSUNG, (Abmeffung) (die) gen. der-, 
ie -en; La mefurage, aunage, arpeutage. 
ABMEIZEN, (abmegen) v. a. Ich mètze-metz- 
te ab, i. h. sbgemétzet ; CT. de Metwier) Pren- 
dre le droit de minage ou de mouture. 
AB-MIETHEN, (abmmethen) v. a. Ich miethe - 
miethete eb, i h a thet. Zur Miethe 
von jemand nehmen; Prendre d bail. Einem 
Mister ein Pferd, einen Garten abmiethen ; 
an une mailon, un cheval, un 
és res abmiften) voy. AUS -MISTEN, 


Causmi 

AB-MOOSEN » (abmoofen) v. a. Ich môfe-môfte 
ab,i.h ey pr (T. du re Einen 
Baum abm6 émoufler un arbrı 


AB-MÜDEN, (abniden) v. a. Ich müde-müdete AB- 


pi E > aborde; Fatiguer, laffer. Sich ab- 
AB MÜDUNG; en (die) gen. der-, pl. 


die-en; La 
AB-MÜSSIGEN, Wr abmügigen ) (ich ) v.r. Ich 
müflige - müfligte mich ab, i. h. mich abge- 


müsigt ; Avoir le temps de fe döbarrafler d'une 
occupation, la quitter. Wenn fie fich foviel 
abmülligen konnen: fi en avez le bifirs fi 
les affaires vous 


AB-M ee diem Imöisung) (die) gen. der 
Le 
HN; BEN: Ca x a. a 
ab, i. h. abg a Mög 

EN: der -, pl. die- en. 

NÆHEN, (abnäpen ) voy. AB- NEHEN, 

abN APE, Een) (die) Es der -, f. En 

- 


die Alnäguee a 


adence, la diminution, le débit, dépéri 


ea 
„AB-NARBEN, (abnarben) v. a. Ich narbe-narb- 
Corroy.) cou- 


A i. h. abgenarbet ; ( 7. de 


LA 
AB NARkEN, (abnarren) v. a. Ich narre-narr- 


te ab, i.h. abgenarrt; Æ/croquer par des folies. 
Das dienet zu nichts Fr den Testen PAL 
abzunarren; cela ne fert que pour tirer l'argent 


des Jots. Er hat de es abgenarrt; il me la. 


he en badinant. S. das Abnarren, gen, 


NASGÉEN, pen) ) v. 8. Ich nafche - 


AB- 
nafchte ab, i. h. abgenafchet; (peu w/.) Prendre 


2 AÉRHENT « abneÿen) v. a. Ich nehe-nehte 
ab, i.h, abgeneht ; Coudre, imiter avec Fai- 
guille, zen Ein abgenehter Weiberrock ; 


AN (abnehmen) v. a. irr. Ich nèhme, 
du nimmit, er nimmt ab, wir nehmen ab dc. 


AB. 


Imparf. ich nahm, fulj. nahme ab, parf i.h. 
nn) Oter , prendre, , ‚TOLLOUT- 
eir, cı pour rendre plus court, retrancher ; 
st. conje rer, voir, conclure, Den Huth ab- 
men ; ôter ow lever le . Eine Ta- 
te abnehmen ; détendre une tapifferie. Ein 
Ecru ‚ einen Spiegel abnehmen ; détacher - 
tableau, un miroir. Den Sattel abnehmen, 
Fr Pferd abfatteln ; de, ib un cheval. Den 
Tifch abn&hmen, ab re ervir, lever la 
table. Die Milch ine: & le lait. Sie 
néhmen ab (im Kartenfpiel); c’ef à vous d con- 
per. Das Obft abn&hmen; cuei De Ab- 
nèhmen, beim Stricken ; diminuer les mailles, 
Den Bart abnähmen ; rafer la barbe. Den Sehà- 
fen die Wolle abnehmen ; tondre Les brebis, leur 
êter la laine. Einem ein Glied abnehmen ; faire 
l'amputation d'un membre. Einem einen Eid ab- 
nehmen ; faire préter ferment à qq. m. 
NÈHMEN , (abnehmen) o. m. irr. Diminuer, 
décroître, décheoir » décliner, d'epbire perdre 
Jes forces, dépérir, défaillir, baifer, aller en 
3 amaigrir, enlaidir, ravaler. Der 
Mond nimmt ab; ia lune eff en décours. Die 
Feinde nehmen ab; le nombre des ennemis Je di- 
minue, Sie nimmt zufehends ab; elle mai- 
grit d vue d'œil. DiefesHaus, diefes Gefchlecht 
nimmt ab, o4 geräth in Abnèhmen; cette mgi- 
Jon» famille tombe, va en décadence. 
AB-NEHMEND, Cabnebmend) adj. Déclinant. . 
AB-NEHMER, Sn n) (der) gen. des - 5 N 


die-; Er end qq. ch. en l'achetant 
vriers ri im Je Jervent de ce Fe a 
difant : meine ee c. à dire: 


j Kl une qui enlèvent ce que je tra 
vaue. 

AB-NEHMUNG, (Ybnehmung) (die) gen. der-, 
Aion PA ; à an Se ia à 
l'amputation, la js ö. la conjeBure, Fi pue 

Biene, la nr guet le dépériffement, dé- 

aa déclin, décours, abaifemens. 

EIGEN, (abneigen) v. a. Ich neige - neigte 

GET i. h. abgeneigt; (peu uf.) Détourner. Er ift 

mir abgeneigt worden; # m'a pris en averfion. 

AB-GENEIG , (abgeneige) adj. Mal affekliound, 
ennemi. 

AB-NEIGUNG, (Abneigung) (die) gen. der - 
J.pt. Une averfion, mauvaife vol Ich habe 
eine Abneigung gegen diefen Menfchen ; j'ai 
de l'averfion contre cet homme. Er hat eine na- 


türliche Lee nd gegen den Wein; # a une 


averfion natur. r le vin. 

AB-NÖTHIGEN ‚Cohndtpam) v. a. Ich nöthi- 
ge- nöthigte ab, i. h. abgenüthigt; ÆExtorquer, 
ar gar 


= des importés, ow par des compli- 
Abdringen. 
AB NO THIGUNG, (Nbndthigung) (die) gen. 
der-, pl, die-en; L'extorfion, exaftion. 


\ 


AB. 


AB-NÜTZEN, (abnigen) on AB-NUTZEN, (abs 
augen) v. a. Ich nutze- nutzte ab, i. h, abge- 
nutzt; y e x Pr Sich Abnutzen, Sch ab- 
tragen ; J'élimer, Pufer lage. le Dinge 
nutzen lich endlich ab Ah les chofes J'ufmé 


avec ee le 

TZURG, (Wsnägung) eu AB-NUTZUNG, 
An ne a) ern, de der-, pl. den Aion 
d'ufer; le détérioration ; la jouiffance. 
AR ape CL Feet) Einem Wald a 

i a let; fore en al 
dden, c. à. d. ihn durc] 2 Kochen hauung der Bau- 
ee dde machen ; ; ruiner une fort, la rendre de- 

ferte en, abattant tout le bois. 

IRDNEN, (abordnen) v. a. Ich ordne - ord- 
nete ab, i. h. abgeordnet ; Déléguer, députer, 


AB-GEORDNETE, (Abgeordnete) (der) gen. des 
Auen die-n; Un envoyé, délégué, député. 
NUN! , (aborbmuns) ae gen. der - 
moe en;.(peun/.) La délégation, depu- 


AB-ORTIREN, (abortiren) v. a. Ich abortire- 
abortirte , i. h. abortirt ; 5 Mot étranger tiré 
du latin. Zu früh gebähren , niederkommen. 
Sie hat abortirt; fie it zu früh niedergekom- 
men; elle a ait une fauffe couche. Autre fois 
en difoit: Mifsgebähren, & delà Mifsgeburt ; 3 
mais ce dernier mot, qui ne defignoit qu'un en- 
ant nd avant le terme ordinaire, a r 
sne autre fignification € défigne un Monfire. 

AB-PACHTEN, (abpachten) v. 5 fon pachte - 
pneu > ih, al nd fe Ifermer, louer, 
&dmod. rendre à bail ou à 

AÉPACHT R, (bpachter) ER "PACHTER, 


AS PACHTUNG, (Abpacdhtung) (die Lam der», 
l. die-en; L'admodi iation ; voy. Pacht. 
PACKEN, ne a. Ich packe- pack- 

te.ab, i h. "bg, ackt. Das Gepäck herunter 
nehmen. ‘sims Abladen ; 3 Décharger , dépa- 


É-PACKER, ren): (der) gen. des-s, pl. 
arg: eur de voitures. 
ABBACKUNG, CHépagung) (ii ge) gen. der -, 
JS. pl. La décharge, af 


AB-PASSEN, (ab are) v. 4, a paffe - en 


ab, i.h. abgepañet Epier le temps ow locca- 
Jon. Er hat die Zeit gt er il a bien 
is Jon . Wir müffen die befte, die ge- 


enfte Zeit abpañlen ; il faut attendre le mo- 
ment le plus as Mit dem Zirkel abmef- 
fen ; aji er: re 
AB-PASSUNG, ( hpafung) (die) gen. der -, f 
mejure, 

At ne Ich peitfche- 

ea ih. abge; ee Foustier. S.die 
Abpeitk hung, gen. 
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"AB-PEITSCHER , (Ubpeitfcher) (der) gen. des-, 


M. die-r; Le fouctteur. 
S-PELZEN tes v. & voy. AB-BAM- 


, (abbamf fen). 
APE LEN. (abpfählen) % a. Ich pfähle- 


- pfählte ab, 1 ha fählet N er 
ou d'échalas, ee Die Gränze. ehpfhlen; 
les bornes ou les limites. 

AB-P En EHEUNS, (Apfäblung) (die) gen. den, 

e-en; 

BRANDEN,. ken) v. a. Ich pfünde - 
pfandete ab, , h. al föndet. Mit Gewalt 
zum at ns pri Da je ifie ou exé- 

Em . dner abpfan- 
aifir “u: pen débiteur. 

APE TZEN, Cabpfegen) v. s. Ich pfetze- 
pfetzte ab, i. h. abgepfetzet; Arracher avec les 
. ou u ee tenailles, S. die Abpfetzung, 

er - ie - 

PFLÜC , (ebpflüden v. a. Ich pflücke- 
ie ab, i. h. a per Ben a arra- 

um trier. S. die Abpflückung , gen. der - , 


BRLÖGEN, (abpflügen) v. a. Ich pflüge - 
pflügte a ich, die empilter; 5 kur 
a . du Lane Jon voifin en sé 


ABPICREN, (a (apicten) v. a. Ich picke - pickte 
ab, i.h, abgepicket; (T. de maçon) Délarder ; 
it. "becqueter, em porter à coups de bec. 

AB-PLAGEN, rlagn) v. 2 Ich plege-plagte 
ab, i. h. abgepla ; Tourmenter. Er hat mir 
es "endlich abgepla agt ; 5 il m'a tant tourmenté 
eb la fin je le lui ai donné. Er plagt fich 

rch die Arbeit ab; il’ fe tue par le travail, 

N , (abpländern) voy. PLÜUNDERN, 
plünd: 

AB-POCHEN ,. (abpochen) #. a. Ich poche-poch- 
te ab, i. h. ’abg epoeht. Etwas durch Pochen 
oder Drohen ap 3 Obtenir par des mena- 
ces ou des mauvaifes paroles. 

AB-PRÆGEN, Cabprägen) v. a. Ich präge-prag- 
te ab, i h. a bgepräg, riget. Vollig aus rigen; 
Achever à battre la monnoie. Die Gellak ei- 
ner Sache durch das Gepräge abbilden; repré- 
(enter la forme d'un choje par le coin. 

-P) N, (abprellen) eu AB-PRALLEN, 
che ) v.n. Ich prelle- prelite ab, ï. b. ab- 
eprellet; Rebondir. Der Ball prallet von der 
er zurück; le ballon rebondit de la muraille. 

AB-PRESSEN, (abpreffen) v. a. Ich prefle-prefs- 
te ab, i h. abgeprefit ; Tirer le fuc de qq. 1 
preer ; _fouler. Einem etwas al rel, ab- 
dringen; ext ch. de qq. wi 

AB-PR. :SSER , open) (der) gen. ie -8, pl. 
die-r; Ze a Ionnaire, 

AB-PRESSUNG, ( bpreffang ) (die) gen. der-, 
- pl. die-en; Laconcufion, extorfion, le brigan- 

PE dage ; aëfion de de prejler. Fos 


20 AB. 
AB-PRÜGELN, ge prügeln) v. a. Ich prügele- 
prügelte ab, i. abee rügelt; Bétonner, ro/- 


au , rouer de coups de bäton. 

PRÜGBLUNG, re) (die) gen. 

. der - [A 

ASSURER, mie a. a re 
ab, i. h. abgepufft Abprügeln ; 
it. Öter la peau d'une bite Bd . Sum 


Abdecken. 
AB-PUFFER, (ap ) (der) gen. des-s, pl. 
{ ic, (kenflung) (die) gen. der-, fe 


die-, 

AB-PURFÜN 

ABPÉTLENS (abpugen) v. a. Ich putze-putz- 
A m abgep Er tzet. Reue nes ma- 
chen; Nettoyer, Oter ce qu'il y a de malpropre. 

ps Le re sn: pet is 


handelle. 

AB-QUÆLEN nt pe Ja uäle-guäl- 
te ab, i. h. abgequalet; 4 x di im 
portunités, Syn. Abndthigen , ee 

AB-QUETSCHEN, (abquetfchen) v. a. Ich quet- 
fche - quetfchte ab, i b. abgequetfcht. Er hat 
fich den Finger abgequetfcht Di J'eft écaché, 
een le er , die Abquethu gen. der 


AB- RÉÉDELN, x abrädeln) v. a. Eh rädele - rä- 
delte ab, i. h. a bgerüdelt; (T. de Cuif.) Den 
Teig abrüdeln ; couper la pâte avec la videlle. 

AB-RAFFEN, (abraffen) v: a. Ich raffe-raffte ab, 
i.h. abgerafft ; Emporter , enlever. Die Müller 
raffen oft von jedem Sack doppelte Mötzen 
ab; les meñniers prennent fouveni d'un. fac deux 
moutures. Das Oberfte abraffen ; enlever le 


de/fu. 
ASLSUMEN, (abrahmen) voy. AB-RAUMEN, 
Tabraumen), 
AB-RANDEN, (abranden) v, a. Ich rande - ran- 
‘dete ab, i, h. ab; 3 Deborder , öter le 
tord. S. die Abrandung, gen. der-, pl. die-en. 
AB-RASPELN , (abrafpeln) +. a. Ich rafpele-ra- 
Bee ab, à b abgerafpelt; Oter avec la lime, 


ABRÂTHEN, (abrathen) v. irr. Ich rathe, du 
sathit, er räth ab, u rathen ab &c. Imp. Ich 
Ko ab, parf. i. h. abgerathen ; Dionjeiller 


AB- ATHER, (Abratper) (der) gen. des-s, 
Ser) Re Aland 
AB-RATHUNG er (die) gen. der-s, 


1. (peu ifnafion. 
A Ra ÜBEN ae Dr v. a. Ich raube-raub- 
Es ab, i a abgeranbet (peu uf.) Valer, pil- 


ABRAUBUNG, PE an (die) gen. der -, 
en pillage, la prije. (peu uf.) . 
LUCE s (abrauchen) v. #. Ich rauche- 

ruchte ab, i, b, abgeraucht ; Sn 


AB. 
AB-RAUCHUNG, (Abrauhung) (die) gen: der, 
AA UM Cihraum) (der) gen. des- es, pl. 
raum) (der) gen. des - es 
nee bref) L'abatis, i, Les décombres. 
N, C(abraumen) v. a. Ich raume - 
Fate ab, i. h. abgeraumt. Etwas von dem 
Ort, wo es war wegfchaffen ; Faire place em 
Ötamt qq. ch. d'un endroit ; rter. Den Tifch 
abraumen ; deffervir wne table. Die-Milch ab- 
raumen, ou abrahmen ; dcrémer ls lait. S. die 
AÉRAUPEN ara 
abraupen) v. a. raupe-ra: 
re i h. abgeraupet. Die Raupen ab) bleien; 


aB-RAUPER, (A mire (der) gem des-s, R 
e-; Un tueur de chenilles. 

AB-RECHEN, (abr Ich rèche- 

sp Le abgeebees Ar UE en 


AB-RECHNEN, (eleepun) Bi a Ich rechne« 
- rechnete ab, i. Durch Rech- 
nen ode, abzi en ; Dire déduire, 
räbaltre. Bu ig ee zufammen- 


rechnen; r. en 
AB-RECHNUNG, 6, Abrehming) Ge ren. der, 
pl. die-en; ea À 
= Aachen fand &c. en réglant le 
te il fe trouvoit Efc. 
AB- CH » (abrechten) v. a. Ich rechte - 
nn ab a h. Fi htet ; Obtenir par 


, par des procès ow des Re 

ABRÈDE, "Albeede) (ale) gen. der-, /. pl. 
concert, ia mefure, éonvention, um accord. # 
rede nehmen; convenir, prendre la réfolution 
de Ec. former un projet, prendre conjeil avec 
gg. un. Wegen Zeit und Stunde Abrède neh- 
men; prendre jour & heure. Sie werden wohl 
nicht in Abröde feyn, dafs fie mir gefagt ha- 
Ben: Ki ne Jauriez difconvenir de m'avoir 


AB-REDEN, "Cabreden)-v. a. Ich rede - redete 
sb, i.h. abgerèdet ; Projetter , concerter , con- 
dure, minuter qq. ch. avec qq. un. Es ift eine 
abgerèdete Sache ; c'e une hof fe concertée. Sie 
hatten es mit einander abgerèdet ; ils’ étoient de 
* concert enfemble. S. die Abrédung voy. Abrède, 
AB-REGNEN, (abregnen) v. n. En raue tage 
nete ab, es hat abgerègnet, es abregnen. 
Aufhören zu regnen ; Ceje eier plewoir. Es 
ae abgeregnet; pluie a cejje 
EN, (arebın) v. irr. Ich reibe - rieb 
vie i.h abgerieben ; Oter en frottant, frotter, 
ae nettoyer; broyer les couleurs ; décrou- 


AB REIBER, (Abreiber) (der) gen. des-, pl. die-, 
er Reihung, Le frotteur , decrotieur , bi er 
» (Abreibung) (die) gen. ‚ph 
A -en; ttement , nettoyement, Fan 
ment. AB 


x 


AB, AB: ax 

AB-REICHEN, (abrei v8 Ich ee AB-RICHTUNG, Que )) (die) der =; 

te ab, i.h.al ne a = me Lou mans, da , 

” daran Fo ni Teacher à he ren ro er ‘a zn, 
fe ef d uns diflance ajlez éloignée richthammer ; 

quon pa je pas y toucher facilement. PI gem. des-s, pl. die-, (7. Fabrique) Le 

nicht abreichen ; je ne Jaurois atteindre martelet. 

ld; jewy puis atteindre. Fig. Es wird nichts AB-RIESELN, Akne) v.». Ich riefele - rie- 

abgereicht ; #'e/pérez rien. felte ab. ib, ben und her- 

re an ch = Kinn roken abfan- 


AB-REIHEN, ( abreiben) v. a. Perlen abreihen; 
défiler des 


a E, , (Mrd). (die) gen. der-, f. pl. 
ca ,. og ie) v.n. Ich reife-reifte ab, 

i 
AB- dates v. irr. Ich reiffe - rifs 
ab, i. h. abgeriflen ; a. € #. Durch reiffen ab- 
Dr des arracher, sr, arer, déchirer, 

3 démolir mail 

mer, de . Durch er 
zerreiflen, abnützen; w/er. Durch Zeichnen 


abbilden. "Ein Gebände abreiflen, einen Abrifs 
davon machen, abzeichnen ; dbaucher , tracer, 
« deffiner &c. Sich von einem abreiffen; Je re- 


&rer d'avec quelqu'un. Fi het 
tiflen einher; ip tout dé, wi = Sein BE 


it ihm am Griff 
À ton it à la poignée. - te 
AB-REISSER, See) (der) gen. des = s, pl. 
die-, (peu uf.) Qui démolit Eic. it. un defina- 


; r , crayonn£ur. 
AB-REISSUNG, (Abreiffung 8) 
Fol. La démolition &r. it. le deffein, l'ébauche, 
es: 

AB- TEN, (abreiten) v. irr. Ich reite-ritt ab, 
I h. ou b. abgeritten. 'hReiten ermüden; 
Page, harajler un cheval. Ein ge 

Pfe un cheval haraffé. On dit auf: 
+ Pferd “abreiten (mieux Zureiten) dreffer un 
- val.: Von einem Orte abreiten ou wegreiten 
avec Fawxiliaire feyn. - Wir find um drei Uhr 
itten; nous Jommes parti à trois heures. 
Sich abreiten; v. r. Je rumers à force d’&re d 
cheval, ou de faire l'amour. Er ift ein abgerit- 
tener Kerl; ; cef un homme ufé, il ne bat que 


AB-RENNEN, (abrennen) v. a. “En. Ich renne- 
rennte ow rannte ab, i. h. abgerennet ou bin 
abgerannt voy. Rennen ; Prévenir, Einem den 

eg abrennen; couper le chemin à gg. un. 

AB-RICHTEN, (abriter) v. a. Ich richte-rich- 
tete ab, i. h. abgerichtet; Dre] Jer, former, in- 

5 Lie 2" füomer, filer, diföipliner, degrofir , 

au 3 it. oifeler, affaiter un oijeau. 

Eee Abri ten was er fagen foll; faire le bec 

à qq. un. Er ift wohl darinnen al erichtet; 

I yrafıne, ie f fait à cela. Ein abgerichtet 

Perd.; un cheval dreflé, acheué. Ein ag 
fteter Falk ; un oi/eau bien affaite. . 


(die) gen. der-, 


en petits gi 

ABRIKOSE Mbrifofe) (die) gm. der-, pi, 
ee „ai ofe) (die) ) a pi 

ABRIKOSEN - BAUM, (Abritofen Baum) (der) 

en. des-s, pl. die-Bäume; Un abricotier. 
EN, (abeinden) v. a. Ich rinde-rindete 
‚ih. abgerindet; Æcorcer un arbre}, chape- 
u nee S, die Abrindung, gen. der -, pl. 
e - en. 

AB-RINNEN, (abrinnen) v. m. IE Ich 
ronn ab, i. mn; de 5 Eee 

ARS. 5 ie Aeimung des-s, pl. di 

en. des-s, e-e; 
La plan, de, F4 . , esquile le projet, 

‚wm abrégé ; la Jcénographie. 

AB ROLL: LLEN, Cabrollen) v. a. & n..Ich rolle - 
rollte ab, i. 'h ou bin abgerollet; Dégringoler, 
dérouler. rep Shan vomDach 
oder Berge 


ABKOSTEN, (a (abroften) m #. Ich rofte- roftete 
ab, i.b. abgeroftet ; Etre rongé & féparé ou 
safe par la rouille. 
AB-RÜCKEN , (abrüden) ». 4. Ich rücke- rück- 
te. ab, i.h. 'abgerüicket. Von etwas’hinw. 
rücken ; Déplacer, écarter, éloigner, Öter, pouf- 


fer d'une place; it. vw. Je retirer 
Le far” pla, 5. le des 
ab ekung B (Abrüdtung ) (die der - 
RE 


ABRUDERN, ee vn gt rudere - ru- 
derte ne ib al dert. A rs FA 
dern; S’Hoigner u rivage à forte de ramer. 

ABRUF, (druf) (der) gen. des-s, /. pl. Un 


ABRUFEN, (abrufen) v. irr. Ich rufe - rief ab, 
‚ih abgerufen ; re er gg. um par Jon nom 
ou autrement ; crier les heures de la nuit, rele- 
ver le défaut d'un chien, (T. de chaffe). Sy 
ne sun Fügofiler , Senrouer à force de 


ABRUFER, re (der) gen. des-s, pl. 
die -;: l'appel , le crieur. 
AB-RUF 


Ge | uns) Go) AP der - ,. pl. 


> V0y. 

AB-RÜHREN, N, ei v. N Ich rühre-rühr- 
te ab, i. h. abge ühret, Zur Genüge rühren, 
zu einem Brei hen: (T. de cui.) Die De 
= die Eier abrühren ; battre des œufs, du 
eurre. 


C3 "" AB- 


die-en; 


34 AB, 


ABRUNDEN, ( simon @ Ich runde-nın- 
pi sa i. b. abgerundet. Rund machen; 
A mg mt chanfreiner, délarder. 
AB RUNDUNG (Abrunduug ) Ge Nahe der-, 
..die- en; L'arrondiffement, 

RUPFEN, (abrupfen) v. a. ih rupfe - rupfte 
'ab,i.h. al abgeru . Eine Gans, einHuhn ab- 
rupfen; Plumer. Einem etwas abrupfen ; ; ce 
ul. ) arracher. S. die Abrupfung, gen. der 


AB-  ÉÉBELN, (abfäbeln) v. a. Ich fäble- fübelte 
ab, i.h. abgefäbelt. Den Kopf abfabeln ; (com.) 
Trancher la tête. 

AB-SACKEN, (abfaden) v. a, Ich facke - fackte 
ab, i.h. abgefacket, Einen Efel abfacken; Dé: 
charger un ne. 


AB-SAGEN, (abfagen) v. a. Ich ge ab, 


i. h, abgefagt; Se dédire, fe retrakter, changer 
de fentiment, retirer Ja arole , prier, dénon- 
cer, renier, abjurer. Ein ab agter Feind; 
un ennemi juré. Abfa er écial, un 
héraut. Ein Abfagebrief; Uncartäl,déf, la décla- 
ration d'inimitié ; dans toutes les phra es où il 


a quéftion d'une renonciation, il faut : ent- 
AGE, ( (Abfage) AB-SAGUNG, (Wbfagung) 
(die) gen. der-, f. pl. Le refus, renoncement, 
‘une abjuration, renonciation Ce 
AB-SÆGEN, caf en) v.a. a re -fügte ab, 


h. 
„Es R, “Cabige, Kar, le 
ABSÆG G dbtdnss (die) gen. der-, f. 


die - 
1e La five 
telte ab, 1. b. abgefattelt‘; Defiiler,, döbdter, 
öter Fr: S. die Abfattlung » gen. der-, f. pl. 
Gas) cd (der) gen. nee es, pl. die- 
lee! ii eng ide, haies 
me interruption, paufe, le rei la difconté- 
erg d'un in nu Bios, pé- 
ri en écrit, un ee, 
en. Der Abfatz anSchuhen; ke ta 
(on d'un ier. Der Abfatz (Verkauf) der 
Wären; le débit d'une marchandi/e. Der Ab- 
fatz an einer Treppe’; ie palier d'un cfcalier. 
Der Abfatz (Knoten) an einem Rohre oder 
Halme; le noeud d'un tuyau de paille ou d'un 
jonc. An einer Mauer ; le pas de fouris dun 
mur, te redan, foulier, le jpire, le forjet, la 
coupure, terraj]e d'une montagne, plate) dun 
jardin, conire-terrajle, lifje d'un vaifean. Ab- 
frs weiße reden; parler périodiquement. Ein 
Abfatz- Bogen; (7. de cordonnier) une arcade. 
Einen Abfıtz am Schuh feit machen ; ; cheviller 
un talon. Einen Abfatz aufler der Linie um 
das ganze Gebäude machen; faryetter. Ohne 
Abfaız trinken; boire d'un ul trait, en un 


coup 


ELN, satin), v. a. Ich fattle-fat- A 


AB: 
a Cabfäubern ) voy. SÆUBERN, 
AB-SAUFEN, a) v. irr. € rec. Ich fau- 


fe - foff ab, h. abgefoff en; Boire, vuider, 
boire: di Er hat au meinen Wein abgefof- 
fen; il ? tonneau. Er hat die 


Schuld. abgefoßlen pe é de ce je lui 
devois, par le En a un. "Sich 
abfaufen; ruiner fa fanté à Be de boire. 5. 
die Abfaufuug, gen. der -, 


AB-SAUGEN abfangen À Ph fan 
HAE en vi. Je ange me 
zen = (augung, voy. Saugen , aus 


ee en) ou AB-S/EUGLEN, 
A LAETIKEN® Cabfäuglen, ablactiren) v..o. 
Ich fauge - faugte ab, i.h, abgelauget; (T. de 
Rent Enter en hp 
EN, (abfoa )v. LE Ich fchabé - 
fchabte ab, ih. abgefchabet. 


Durch Schaben 
wegfchaffen, an durch sera reinig en; Ra- 


der ratifer, 8 ns der hr bor- 
dure, le pol, à égorger ver mobi , 
rer uns pe in al das, Ehren ; gr ga 


bit ufé. ré "die Abba ung, gen. der-, f. pl. 

AB-SCHABSEL, (Abfchabfel) (das) gen. des - s, 
f pl. Lern aiifement, a , Are lan: ie 
ia » l'effeurage, rt la rature; 

rures. dra: 

AB- abfehachern) = "a. Ich fche- 
chere- ne ab, i. h. abgefchachert ; (bas 
com.) Acheter, obtenir à vil prix, S. die Ab- 

fchacherung, gen. der -, f. pl. 

B-SCHACHTELN, (abpgachtein) v.a Ich 

fchachtle - fchachtelte ab, i.h. As mt ; 

(T. de menuif.) Polir avec de la prél 

AB-SCHAFFE) a er ? v. & An ‘fchaffe - 
ra ab, in abge: Se Die Mauer 
abfchaffen; Réformer, ubolir, eh 
mer, anbantir, caer, annuller les PR 
Soldaten abfchaffen #isux abdanken; Ne 
les trowppes. Einen Bedienten abfehaffen ; con- 
Les un domeflique, donner congé, fe défüire 


AB-SCHAFFEN, geifhaften) (fich) v. r. Se fa- 
ine HE travail. 

AB-SCHAFFUNG, (Abkhaffung) (die) gen. der 
-, [pl Une abolition , abrogation, ca Jation , 
ou. di extinfion, le congé , icencie- 


AB-SCHELEN, Cabfdlem) v. a. Ich fchäle - 
fchälte ab, i. h. abgefchält; Oter l'écorce, pe- 
ler, écorcer, öter la peau. 

AB-SCHELUNG, (Agé) (die) gen. der-, 

4. Aion de peler 

AB-SCHA. REN” RER fer) v. a. Ich fchärfe- 

fer. ae ih.a N T..de cordonnier) 


AB- 


AB AB: CE 
ABSCHARREN, Lebféarren) ©. 4. Ich fchafre- AB-SCHEULICH, C abfihenlich ) adv. Horröble- - 
fcharrte ab, i. h. abgefcharrt ; Aatijfer, grat- ec lement, xtrémement, prodigien- 


ter, öter en rad. 
SCHEULICHKEIT, ta ga (die) 
l. die-en ; L' ne noircèur. 


HÄTTIREN, »Cofäalinn) 6 vos. SCHAT- Es G, Ay: Be AB-SCHEB, 
TIREN , (fat Sn ) voy. VE UUNG, (Berabs 
AB-SCHÄTZEN, (ab däßen) voy. SCHÆTZEN, mg). 
(fd AB-SCHEUREN, batir v. a. Ich fcheure- 
AS SCHAUM, Len (der) gen. des-, [:pl.  fchetirté ab, i. h. Tun ya euret? ‚ netto- 
L'écume (T. qu Je pr er, torcher, 


jours dans um 
fens) en once. eg tr Tenr A 
ri pe Le qe quintelence de tous vices, LEN, ie 
eut PR v. % Ich fchicke - 


are ao abfehäumen) v.a. Ich fchiu-  fchickte ab, er h. abge! Envoyer, depw- 
me-fchaumte ab, n h, Abgelchäumet. Von dem ter, . Ein Gebeth zu Gott abllicken; 


s “ès voy. AB-THEI- 


à 


Mis Café) © va. &n. im. ii 
fchiebe-fchob ab, i. h. abgefchoben ; Dépla- 
cer, remuer, Öter d'un lieu. Etwas von fich ab- 
chieben, ow Ablehnen; fexcu/er €c. Die Kuh 
hat noch nicht abgefchöben; la vache n'a pas 


ASSET" Cia) (de (der) gen. des-s, pl, 


di 
Fa ee (He) gen 


décumer. 

(abfcheeren) v. irr. Th fchére- 
fchor ab, i. h. abgefchören. Mit dem Scher- 
mefler wegnehmen; Ra/er, couper, tondre. Sich 
or (bas com.) avoir de la peine avec 


AÉSCHEERUNG, (bfééeruns) (die) gén. der-, 


A nee Le Die Abreife FL ren = einem 
La c , la tonte. e, Trennung; art, ieu, le congé; 
, CAMfpeid ) coy. AB-SCHED, k dés, la mort. Die a Entfcheidung 
(Abfchied einer Sache; un arrêt définitif, le réfultat dl . 
A EN, (abfcheiden) v. a. Partager, die affemblée. Reichs - Abfchied ; le récès de P Em- 


SSCHÉIDER 

AB-SC EN, (abfcheiden) v. a En. irr. Ich 
fcheide - fchied ab, i. h. ou b. abgefchieden; 
Autant Ein Tre | avec Ar er cit 
tir, ler € com, fe Jéparer. 

Se av. Panel. feyn ; a décéder, tré- 


Eemen, Abfcheiden) (das d 
wi pl. ze dar ei une pa 


ABSCHEIDER, (&bfcyeider) voy. SCHEIDER, 


( 
BUNG, E.| d di der-, 
AE BEC den) Lafer 
U, (à Giga a 
Lhorreur, 


In . des-es, A 
abominalion, exécration, aver, rfion, 


‚ia déteflation. Abfcheu vor etwas haben; avoir 
en horreur, en averfion, en haine, en abomina- 
tion, détefier. Ein Abfcheu feyn; étre en abo- 
mination , être déteftable. Es ift ein Abfcheu 
von einem Menfchen ; vet un déteftable. 
Aus Abfcheu ; n haine de .. . Ohne Abicheu ; 


ASCHEEN (abfiheuen) v. a. Détefter, voy. 


Versbfcheuen. 
AB-SCHEULICH, ( abfeulich » 
abominable, exécrable, détefiable, 


ei Horrible, 
re 
“ff, énorme, prodigieux, 


oyable, ex 


‚ Audienz; une 


ire, réfultat de la diète de P Empire. Verab- 
fehiedung ; les lettres de congé. Eine Abfchieds- 
audience de congé. Abfchieds- 

Trunk; le vin de l'étrier. Hinter der Thür Ab- 
gr Jo nehmen ; faire n trou 2 ue Ime, délo- 
rer fans trompettes, prendre re des- 
En pette. Ablchies! nehmen; en congé, 
dire adieu. Abfchiedsbrief; fe congé ou certifeai 
on donne à un domeflique, gen. der-, pl. die-e. 
HIEFERN , (abfciefern) v. a. & rec. Ich 
fchiefere - fehieferte ab, i. h. abgefchiefert. Nach 
Art des Schiefers in Blätter abfondern ; refzu- 
dre. Die Waflerfarben fchiefern fich durchs 
Reiben ab; le lavis, la détrempe Je détache par 
[7 frtiement S. die Abfchieferung, gen. der 


=. 

EN, (abfchieffen) v. a. & n.irr. Ich 
fchiefle - fchofs “ i ee Durch 
eine fchnelle Bewe; rttreiben; Tirer, 
lancer, lâcher, déco: une flèche ou un trait, 
décharger un fufil. Vermittelft eines Schufles 
herunterfallen machen; abattre, jetter en bas 

ar des armes à feu. Mit einer fchnellen fchief- 
Fender Bewegung herabfallen; découler, couler 
en bas, rouler avec impétuofité, tomber Jubite- 
ment. (Fig. des couleurs) Sein ” erftes Anfehen 
verlieren ; an der Luft lichter werden, ver- 
fchieflen ; | Je perdre, Je paller, fe déteinäre. De 





Pr 


Abfthieffen des Waffers nach 


AB. 


eisen: 


l'avalaifon, avalajje. Einen abichieffen ; näher 


“ am Ziele treffen und 
le prix en tirant le plus re e 


. berauben; gagner 
du but. $. ee Abfchiefii 


‘AB-SCHIFFEN 
… fchiffte ab, i 


nd ihn dadurch des Preifes 
ung, gem der - 


a 1 ED AE a. Ich hi 


Partir, Jortir 2 


‚ lever a rin s la voile, prendre 
un) (die) gen. der - 


large , m aller 
. pl. Le 


RER 
AP de D pére 


re-fchilderte ab, 


, PC) 


(der) gen. des- 
a. Ich fchilde- 


en 
abgefchildert. Abmah- 


, Jen; Peindre, tirer mn_ portrait. Lebhaft be- 


fchreiben 


fthen fehr vortheilhaft abgefc 


abs un a 


fort avantageux 
G, fanden 
portrait 


-, pl die-en; Le 


re Cabfhinden) u. 6 ir, & re. 


« Ich fchinde - fehund ab, i. 
. Ecorcher, enlever la peau; pre arracher q 


ch. par des im; 


tés, ronger 


3 dépeindre. Er hat mir diefen Men- 
hildert ; # m'a 


de cet homme. 


se), (die) gen. 
la peinture, 


abgefchunden ; 
le cœur. sch 


‚ abfchinden; /e tuer d force de travail ou de 
a sEaihpung, (sfhinbung) (die) gen. der 


mortel. 


v. a. Ich fchirre - 


< a en 


. fchirrte ab, ih. abgefchirret. DenPferden das 
Gefchirr abnehmen; Dèteler, desi 
. AB-SCHIRRUNG, Clbfdirrung) (die) gen. der-, 


lement , desharnachement. 
| TC an v. a. Ich 


N A fchlachtete ab, i. h. 


Schl 


achten 


chtet ; 


Autant Tuer. 
ABS CHTER, (Abfcplachter) mieuz Schläch- 
ASEALACETUNG, (atgtadrug) (die) gen. 


La tueri 
ABS nn Abfchlag) (der des-es, pl. 
Sch ( > ne ei 


die - Al 


À see auf Abfchlag zahlen; donser 


ra mu 5 Abfchlag; @ bon compte, 
lomme. 
fr im IGEN (ab a) v. a. & nirr. Ich 


LAGEN, 
: fchlage, meurs 


blägt ab, wir fehla- 


Ah hu en fchlüge we 


gefehlag, en; 


Fern Ex hat mir mens Bitte a 


re gg. un; refu- 


ne abfehlagen; RTE Ablcbla- 


gen im Preis; 


inuer de prix, 


devenir meil- 


AB. 


leur marché, avitir, bailfer, étre en rabais. Das 

Abfchlagen “bei den Strum pfwebern; Fabattage. 
AB-SCHLAGUNG, (Abfchlagung) [€ die) où 
Abfchl: agen ; ; bakion de battre &c. ke refus, le 


‚le 
= ABSCHLIECG, Éttégis ) adj. Abfchlagige 


HLÆGLI (ab lich. & ade. 
Femme Er hat en homer Gui 
. den ow auf Abfchlag empfangen; il @ repu cent 


; ns à te. 
Pit Cabfélämmen) v. a. Ich 
. fchlämme - fc] gu ne ih abgefclämumet. 
a Saba rei inigen ; laver, nettoyer de 
ourbe. 
AB-SCHLEICHEN , (abfe fcichen vn Ich 
fchleiche - fchlich AG 5 b. her Sich 
- heimlich w thleichen ; S'en aller fecrètement, 
” fesquiver, f'évader. S. die Abfchleichung, gen. 
AB-SC IL EIFEN, (abfehlefen) . arr. Ich fchlei- 
-fchliff ab, i h. abgefchliffen ; Emoudre, 
ß Se polir, debrutir le verre, ufer les Jon 


liers en ma 


Pi eg (ABfétifer) (der) gen. des-s, 
e-, L'émui aiguifeu 

AËSCHLÉTFUNG, bifans) (die) gen. der 
er (Mbfbleiffer) (das) gen. des-s, 


eu fepleimen) v. a. Ich fchlei- 
me-fchleimte ab, i. h. abgefchleimet. Des Schlei- 
mes berauben ; Ecumer. Die Fifche abfchlei- 


- men; dégorger les Def Zucker abfchlei- 
men; purifier, clarifier le 

AB-SCHLEIMUNG, CES er 
ae Dh en; Jariden 


AB SCHLEISSEN, aber) 2. érr. Ich fchleif- 
fe - fchlifs ab, i. h. al hliffen. Durch den 
Gebrauch nes un habit, les Jou- - 

Bars Sr. z die Abf Étabe gen. der-, 


- » (abföhlentern ) v. a. Ich 
ee fchlenkerte ab, à h.  abgefchlen- 


* kert; 
ABS BEN (ai Cabféleppen) v.a. Ich fchlep- 
| pe- A TL h. Be fehleppet ; (bas) 


AB-SCHLIESSEN , Castle en) v.a. irr. Ich 
£chliefle - fchlofs ob, ih. pose Los- 
fchlieffen. Einen Vebelthäter à abfcblielfen {mises 
losfchliefen;) Oter les fers à un pri/onnier. 

. Die Feder eines Schloffes ablaflen “a dadurch 

* verfchlieffen. Ein Schlofs abfchlieflen ; déten- 
dre le refort d'une Jerrure. Eine Sache vol- 
lig zu Ende bringen. Einen Handel abfchlief- 
fen; conclure le marché; terminer une ARE 


ee. 


AB. 
G, Ce) gen. 


ASS eER "car (fürn v.a. Ich fchlür- 
fe-fchlürfte ab, i h. ürfet. Den Rahm 
Dr der Milch bichlürfen ; humer la crême du 


ABSCHLUSS, Li d des-es 
pi. die é Des À fée que de 


nung; PT, 

AP RÉMAUSENT é Cabfemaufen v. a Ich 
fchmaufe - fchmaufete ab, i. h. abgefchmaufet. 
Durch Schmaufen beranben ; Einem fein Ver- 
mögen abfchmaufen ; Ruiner qq. un &c. Den 


Schmaufs en. 
en encore acheué le repas. 
abfcehmeckend) adj. nr 
göie, en patte werden ; Je tour. 
ane âter. Cabfehmeicheln ) an 
CHELN, eicheln ) v. a. 
are eh ab, i. h. abgefchmei- 
chelt. Durch Schmeicheln erhalten; Obtenir 


a 


AFS, sr in) (die) 


en. der -, La flatterie (peu w 
SCHMEISSEN, et de. eo) my 
- AB-PRÜGELN, (abprügeln meiffe- 
+ fchmifs ab, i. h. abgefchmii 
Das Pferd hat feinen Reuter parer 
(mieux abgeworfen ;) Le cheval a 


cavalier. 

AB-SCHMELZEN, (abfchmeljen er a. a n.ir. 
Ich fchmelze -fchmelzte ou iz ab, i h. 
abgefchmelzt os bin Be Chmoien, 3 Fondre. 
Durch an abföndern er en fon- 
ei, Je fondre. Voy. SCI 


CHMELZER, (Abfeymeljer) voy. SCHMEL- 


AR (Édmeie (Abfchmelsun; 2 ja 

; mel 

Sie Jo di 
EN, (obéir) voy. du, 


EN (fhmie 
ES (abfihmieren) .a. Ich fchmie- 
Be fchmierte ab, 1. h. abgefchmieret ; Frotter, 


+) étriller qq. un. Voy. SCHMIEREN , 


(abfhnaïen) v.a. Ich fchnal- 
i G abgefchnallet; Déboucler, 


le- fchnallte a] 
EN, (abfehnappen) v. a. & n. Ich 


AB-SCHN APP: 


fchnapçe-{chna pte ab, i. h. 04 b. ab chnappt; 
on pp gefchnappt ; 


» comme un reffort. 2 Thüre ns 


fhnappen; fermer d cf. (Fig. & pop.) Im 


Reden abfchnappen , plötzlich abbrechen; cf . 
Jer de parler tout Fr RR: S. die Abfchnap- ” 


en. der-, f. 
DEN, C Caffünciden ) v. a. irr. Ich 
fchneide- fchnitt ab, i. h. abgefchnitten, Durch 
er sbfondem ; Cr, tailler, rogner, 
ox L 


n: Sie haben noch nicht ab- 


ES rer 


» Gomes 
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trancher, retrancher, öter, Jcier, faucher, fer. 
mer, boucher , barrer le gajlage, couper le che- 
min, couper les ennemis, Einen einer Sache be- 
rauben, p.e. die Lebensmittel abfchneiden ; 
couper les vivres. Alle Hoffnung abfchieiden ; 
ôter toute éfpérance. Die Ehre er 
bleffer l'honneur , ternir la réputation de gg. un, 
le calomnier. 

AB-SCHNEIDER, (Abfehneider) (der) gen. des - 


8 pl. die-; ne es d'ufage dans le mot 
Ehrab dien mh er deco À ne 


AB-SCHNEIDUNG, ( Ybfchneid di 
der-, PL. Aion Bon de couper Ela re (m 
ne... emmes adultes). Abf Ich dung der 


ABSCHNIEN, » Cabfehneien) voy. SCHNEIEN, 
LLEN, nt : 
Schnelle - net he le e Er 14. 


cher un rejlort. S. die Abfchn chnellung, gen. der 


“assure, (Abfchnitt ) ge gen. des - es, 


pl. die-e; vognure, les; la cou- 
pure, le retramchement, l'anteft lature, (T. de for- 
tification) Particle, la bons À le paragraphe d'u 

livre. Der Abfchnitt ‘in einem Verfe; céfure, 
le repos, la paufe d'un vers. Der Abfchnitt eines 
mare Zirkels; Le fegment d'un compas, 


Pin Sas 
nigen) v. a. 
AESSENITZEN K (one) DEREN 
AB-SCHNÜREN (amie v. a. Ich fchnüre- 
fchnürte ab, i. i. chnüret; Délacer, dé- 


lier, détacher. er dE ortif.) voy. Afterfchanze, 
AB-SCHÜPFEN, (abfôpfen) v. a. Ich fchöpfe= 
fchüpfte ab, i. h. abgefchôpfet; Ecumer, dé : 
gra er, ôter le deffus. Den Rahm von der 
abfchöpfen ; écrémer le lait. S. die Ab- 
fchopfung, gen. der-, /. pl. 
AB-SCHO. » (Abfihoß) 4 en. des-es, f. pl. 
La droit qu'on paye pour Je retirer d'un lire 
AB-SCHR PFEN, (abfihräpf (ch fchre- 
abfchräpfen) v. a. I = 
pe RE chrepfteabih abgefchräpfet ; CT. d.Agric.) 
s Korn abfchräpfen c. d d. couper la barbe 
rn Fe Jaucille quand le bi croit trop 


AB SCHRAUBEN, Cabfrauben) v. a. Ich fchrau- 


be- Date ab, ï h. abgefchraubet; Démon- 
ter, défaire ce qui eff attaché avec me vis. S. die 
Abfchraubung, gen. der-, /. pl. 
AB-SCHRECKEN (abfehredten) v. a. Ich fchrecke 
fchreckte ab, i. h. ab; ee Feindder, Pa 
pue, re peur , étonner , décourager, rebu- 


AB-SCHRECKUNG, ( Siskgretiung) (die) gen. 
=, f pl d'intimider &c. le décourage- 


nt 
AB- 
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AB-SCHREIBEN, (abfchreiben) v. a. irr. Ich 
fchreibe - fchrieb ab, i.h. abgeichrieben.: Nach- 
ahmen, eine Schrift ins Reine bringen ; (Co- 
pier, transcrire, mettre au net. Schriftlich auf- 
sp ER: contremander par écrit. 
Schriftlich wegnèhmen, auf der Rechnung aus- 
löfchen ; déduire, diminuer, précompter , dé- 
charger. Durch "vieles Schreiben abnützen; 
Ich häbe mir faft die Finger abgefchrieben ; 

Terme dont on je fr pour enfer qu'on a com 

derablement écrit). 

CHREIBE-GELD, cn en (das) 
due des-es, pl. die-er; Le droit du -Copifte, 
ib +. régi BE : 

re A Ge gen. des - 

Men pi 

AS HR ETBUNE a Guns)" (die) gen. 
der -, f. 

AB SCHEFTEN, Ge Carr Geh) v.rec.irr. Ich 
fchreie-fchrie mich ab, ni h. mich abgı 
Se m 'enrouer à force de crier. 

AB-SÉ ATEN, (abf@reiten) v. a. & n. ir. 

Ich fchreite - fchritt ab, i.b. abgefchritten. Mit 

Schritten abmeflen; er à pas comptés. 
re ce verbe dans le ju Lg een 
if, on ne rtant pas ire: 1. fchrei- 

as où Tchritt den Platz ab, i. h. den Garten 


efchreitet 04 abgefchritten. Ce n'efi que le 
Pr me le Fut. & L'infinitif A en 1 wage. 
Mais comme v. n. on ire : von 


dem Wege der Tugen 
- écarté he Hu 


la vertu. 
"AB-SCHREITUNG , ( Abfreitung ) (die) gen. ‘A 


der-, pl. ah L'écart, l'éloignement, la trans- 
ae . AB- MESSUNG, (Abmeffung). 
5 AB ‚ (Abfdeift) (die) ‚gen. der -, pl. 
die - en; ss opie, le transcript, la copie vidi- 
met, figurée. PGerichtliche Abfehrife nehmen ; 
relever copié. 
halten ; collationner. 5 
“AB-SCHRIFTLICH, (abfchriftlih) ou IN AB- 
SCHRIFT , (in Abfchrift) adv. Par écrit. 
AB-SCHR ÖCKEN, 3 fchrödten) v. ABSCHREK- 
KEN, (abfchreden 
AB-SCHROTEN, (abféroten) v. a. Ich fchrote- 
fehrotete ab, i. h. abgefchroten € 
efchrotet, Von dem Wägen wälzen. Ein 
afs Bier oder Wein abfchroten; De/cendre , 
© filer de la bière, du vin Ec. 
AB-SCHUPPEN, (abfuppen) v. a. Ich fchuppe- ' 
en üpte ab,-i. h. abgefchuppet; Ecailler. 
ae CHUSS, (Abfehuß) (der) gen. des-s, pl. 
. üfe; La pente, rampe, le déclin, dé- 
RE la décharge. Abfchufs der Farbe; 
la décoloration, voy. ae 
AB-SCHÜSSIG, Cab ig) adj. Penchant, en 
“ clin, rampant. Abfchüflige Seite des Pflalers, 


la chauffée du pavé. Halben Fufs breit abfchüflig ' 
wachen ; damer. Abfchüffig feyn; ramper. Up ' 


efchrieen; _ 


ein, 3 gr SE : 


Die Abfchrift gegen das Original * 


non pas ab- * 


AB. 


ten gerade abfchüfig zuhauen ; délarder. Ab- 
fchüilige Tonnen und Wendelgewolbe sun 
berceau os & tournant. » SH, adv. 


AB SCRUTTELN, (abfchätteln) v. a. Ich fchüt- 
tele - fchüttelte ab, i.h. abgefchüttelt; Seconer, 
* faire tomber en fecouant , ébranler. (prov.) Ex 
fchüttelt alles ab, wie ein Pudelhund; # me 
tint compie de riens il Je moque de tous les boss 
ae ’on lui don: 
SCHUTTEN , (abfehätten) v. a. Ich fehtte- 
ee ab, i. h. abgefchüttet; Epancher, ter, 
ere 7 partie. S. die Abfchüttung, gen. ‘der 


LP 
AB-SCHW.EREN, (abfeytwären) v.n. Ich Ichwi- 
re- fchwor ab, i. b. abgefchworen. Durch ein 


Gefchwür abgefondert werden ; 3 Tomber = 
ulcdration. 
AB-SCHW. ÆRZEN , (abfchtwärgen ) vi 


SCHWERZEN, (anfchtwärzen ) SC fr Ar 
ZEN, (fdytwärzen 

AB-SCHW ATZEN, (abféjagen) v0. Ich fchwat- 
ze - fchwazte ab, i h. abgefchwatzet. Durch 
Eier oder nee Worte von eittem erhalten ; 


des paroles flatteufes. ' 
"AB SCHWEFBLN. ALT SAT Ich Li h 


fele- ne ab, i. h. abgefchwefelt; ( 
de Chym.) Vom Schwöfel befreien. Den Torf 
abfchwefeln ; Dépouiller le tourbe du Jouffre. 

AB-SCHWELGEN, Cabfwelgen ) (ich) v. r. 
Ich fchwelge- fchweel, mich ab, i. h. mich 

2 RTE et; Se ruiner en des débauches. 

EMMEN, (abfhwenmen) v. a. Ich 
fchwemme-fchwemmte ab,i.h. abgefchwemmet. 

Durch vieles Waller reinigen; Laver, baigner. 

Die Pferde oder den Wagen abfchwemmen; 

"= mener les chevaux ou le chariot à Peau pour lès 
laver. Durch das Wafler forttreiben, w 
fchwemmen (mieux ablöfen) ; emporter, far Ta 

* aller à vau-Psau. S. die Abfchwemmung , 
der-, pl. die-en ; Pablution, laflion de Mer be 

" AB-SCÈ IMMEN, (abfchtoinmen) v. n. irr. Ich 
er fchwomm , Jubj. fchwömme ab, 

5 a "Nager à vau-Peau. . 

"AB-SCH INDEN nl n. irr, Ich 
fchwinde : fchwand‘ Zub. fchwände ab, À b, 
abgefchwunden. Syn. abzehren,, abnehmen, 
(peu uf. ve rir, exténuer. 

ASS , Cabfchmwingen) v. a, & rec. ivr. 
Ich ne TE ou fchwung,/ubj. fchwän- 
A ee abgefehwungen. Durch 

hwingen abfondern, reinigen. Den Staub von 
einemMantel, Tapete, Kleid abfchwingen ; /e- 
couer un manteau, un tapis, une robe pour en ôter 


' 


la poufière. Sich'abfchwingen p. e. vom Pferde 
Defcendre eo lauter en bas. : Einen 
derbe abfchwingen ; (pop.) ro/fer qq. un. Er 


ift derbe abgel wungen WO 


n, 3 fut rofl 


AB. 


ABSCHWITZEN, (abfhwigen) v.-a. Ich fchwi- 
ge - fchwizte ab, ih, re (com.) 


Durch Schwitzen abbüllen ; expier. voy. 

SCHWITZEN, eigen . y 
AB-SCHWOREN, (abfhwören) v. a. irr. Ich 

fchwbre - fchwur /ubj. fchwüre ab, i. h. abge- 
* fchworen ; Abjurer , renier, renoncer, Je pur- 


ar /erment. 
AESCHWORUNG, (Asfhreörung) (die) gen 
der -, pl. ar -en; 2 ration , la preflation 
- de ferment, rement Et. 
EGELN 2 (dbfegeln) v. n. Ich fègele-fègelte 
“ab, i b. Ts Partir, faire voile. 
AB-SEGELUNG, (bfegelung) (die) gen. der -, 


. ; ik di t. 3 
ABSEITIG, (obfeitig) ou AB-SEITS, (abfeité) 


- adv. d l'écart, à part. 
AB-SENDEN abkmden) v. a. irr. Ich fende- 
- fandte ab, i 3 abgefandt ou abgefendet; Æn- 
- 5 ne r, déléguer. 
AB END G, ou age AO) gen. der-, 
- ol. die-en; L'envoi, la tion, délégation, 
 Fonté À 

N, (abfengen) v. a. Ich fenge-fen 


b, i. h. abgefenget; Brfler, flamber, paller 
is, die Abfengung, gen. der-, pl. 


ÂB-SE) ENKEN (abfenfen) v. a. Ich fenke- fenkte 
v. a. - 

ab, i.h. abgefenket. Herunterfenken ; Plier, 
. courber, plonger, enfoncer, abymer ; (T. de jard.) 
Bäume, Sreinöcke, Pflanzen abfenken ; pro- 
vigner , ajıer , marcolier. S. die Abfenkung, 

der -, pl. die - en. 

ARSENKER, (Abfenfer) (der) gem. des-s, pl 
‘ die-, Une marcotte, provin. 

ÄAB-SETZEN, (abfeten) v. a. Ich fetze- fezte 
.ab, à h. abgefetzet. Abwürdigen, des aufle- 
Ten: Werths berauben; Diminuer la valeur de 
l'argent. V. Abdanken, Démettre, depofer, défi- 
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tuer, dégrader, caffer, acer, willen 

! dévébir; deiröner le: eu er, 
mettre à bas, mettre à terre, dévofer le far- 
-deau. Einen Abfatz machen, den geraden Fort- 

ng einer Sache unterbrechen ; celler, pren- 

2 EN Lans en parlant, difcontinuer. Abwer- 

fen; démonter, jetter FE terre, défarçonner, 

. (T. de manëge.) Das Pferd hat feinen Reuter 
abgefezt ; le cheval a démonié fon homme. Die - 
Wären abfetzen, verkaufen; débiter de la mar- 

. chandife. Ein Kalb abfetzen; fevrer un veau, 

„Einen Bogen, Seite &c. abfetzen; (7: d'impri- 
meur) en une feuille, «une page. Kinen 
Gefang abletzen; mettre en mu igue, noler une 
chan/ou. Im Bretfpiel Steine abfetzen; mettre 
. du bois à bas. Im Schreiben d linea abfetzen, 

! mettre ou écrire à linea. Vom Lande abfetzen; 
seloigner de la terre. Abfetzen ; ( T.d’exercice) fe 
ZUNE rs ee haleine. 

SE A fegung) (die) gen. der-, pl, 

ee depofition, dè utlon: pr à 
‘dégradation, détronifation, abrogation Eÿc. Voy. 

. ABDANKUNG. ARion de mettre à bas Edc, it. 

. démonte, le décri ou la réduffion d'une mannoie 5 
le décri d'une marchändife; l'abandonnement. 

AB-SEYN, (Adfeyn) v. n. irr. étre ab/ent, être 
Jéparé ou détaché. Der Arm ift ihm ab; ja 
perdu le bras. . Das Abfeyn; s. m. l'abfence, 


(neu #1) a 
AB-SICHT, (Abficht) (die) ur der - pl. die-en; 
. Z’intention. Ich hatte nicht die Abficht fie zu 
beleidigen; je n’avois pas l'intention de vous 
offen/er. In Abficht, prép. In Abficht meiner; 


rélativement à moi. 


“ AB-SIECHEN, (abfieen) v. n. Ich fieche-fieche 


te ab, i. b. abgefiecht ; Se con/umer par des ma- 
ladies continuelles ; moürir peu-a-peu; (peu uf) 
AB-SIECHUNG, CAbfiebung ) (die) gen. der- 
1. die - en; ie, langueur. (peu. u/.) 
SIEBEN, (abfieben) voy. SIEBEN, eben.) 
AB-SIEDEN, (abfleden) v. a. irr. autant que fieden. 
Ich A A ab,i. h. abgefotten. Milch, : 
Fleifch abfieden ; bouillir du lait, cuire des viandes, 


e ‘AB-SINGEN, (abfingen) v. a. irr. Ich finge - fang 


* Jubj. fange ab, i. h. abgefungen; Chanter à hau. 
ee RC a 5 ee a force de chanter. 
AB-S 5 ng ie) gen. der- /. 
Le chant, aßlion de El ae 1e 
AB-SINKEN, (abfinfen.) voy. HER-ABSINKEN, 
(berabfinten.) 
AB-SITZEN, (afigen) v. a. €& n. irr. Ich fitze-fifs 
Jub. fafse ab, i. b. ou h. abgefeflen. Vom Pferde 
"abfitzen, av. lauxil. feyn; de/cendre de cheval, 
ied d terre. Durch Sitzen vermindern; 
ine Schuld, eine Forderung, einen Vor- 
hu abfitzen, av. Pauxil. haben; compen/er 
an de en La laprifon; rejler en 
_poleffion d'une ferme à ce qu'on Je Joit 
nds qu'on a ar DRE 
2 AB- 


meitre 
. €. 


AB. 


AB-SITZUNG, (figung) mieux das ABSI- 
TZEN, (Ho) gen. des-s, /.pl. La defcen- 
ion de Eÿc. 


> fingulier, particulier, foécial, grand, 
excellent, pe ei 9e it. ab ce ® 
AB-SONDERLICH, (abfonderlich) adv. féparé- 
- ment, particulièrement, cialement , principa- 
lement, fur-tout, en particulier, en détail, fin- 


PER (abfondern) v. a. féparer, déta- 
’ es 
re. Sich von andern abfondern; Je difinguer ; 
faire bande à part. Sich von der Welt abfon- 
dern; ee ke . 
AB-SONDERUNG, ( Abfonderung) (die) gen. 
der-.pl. die-en; FRE le détache- 
ment, démembrement; if, l'abfiraftion, la fégré- 
AFSORGEN, 37 1bforgen) v. r. (pop.) Sich durch 
» (abforgen) v. r. .) Sich durc! 
. vieles Sorgen entkräften; /e con/umer par des 
. foins &c. Voy. re Ne 
AB-SPALTEN, (abfpalten) v. a. Ich fpalte-fpal- 
tete ab, i. h. abgefpaltet; Détacher, c 
fendant. S. die Abfpaltung, gen. der - pl. die-en. 
P/ENEN, (atfpänenS v. SPÆNEN, ent- 
wöhnen. 


ABSPANNEN, (abfpannen) v. a. Ich fpanne- AB-S 


fpannte ab, i. h. abgefpannet. Etwas das an- 
. gefpannet war losmachen ; döteler les chevaux, 
debander , relâcher ou détendre ım reffort. Ab- 
wendig machen, einem die Bedienten abfpan- 
- nen, c. a d. abwendig machen ; debaucher' d 

g. us, les are &r. 

-SPANNUNG, -(dbfpannung) (die) gen. der - 
JS. pl._ABion de döteler, de débander, de débau- 
cher &c. Die Abfpannung eines Bogens ; le dé- 
bandement , relâchement d'un arc. 

AB-SPÆNSTIG, (panfie) adj. Qui a été dé- 
tourné, dégoñté, débauche, = eu Abfpäi 
machen; débaucher, difjuader, dégoñter, 
tourner. 

AB-SPAREN, (abfparen) v. a. Ich fpare - fpârte 
ab, i. h. en aret. Dem Maule abfparen; 

r fur la bouche 


argne : 

AB-SP ISA (abfpeifen) v. a. Ich fpeife - fpeifte 
‚ab, i. h. abgefpeifet. Aufhören zu eflen, Er 
hat fchon a ei il a fini le repas, il eß 
Jorti de table. Mit Speife fttigen ; (pop.) nour- 
rir, traiter, donner d manger. Einen mit léren 
Worten, mit Wind, mit Hoffnung &c. abfpei- 
fen; entretenir ou repaître qq. un de paroles, 

mée, d'efpérance. 5 ; 

AB-SPEISUNG, (Abfpeifung) (die) gen. der - f. 

. La nourriture, le traitement. 

AË-SPINNEN, Cabipinnen) v. a. irr. Ich fpinne - 
fponn /ubj. fpünne ab, i. h. abgefponnen; F- 
ler. Den Rokken abfpinnen; achever fa que- 
mouille. S. die Abfpinnung, gen.-der - /. pl. 


démenibrer, écarter; abfirai- : 


. AB. 


AB-SPITZEN, (abfbigen v.a. Ich fpitze - fpiza 
teab, i.h. abgefpitzet ; Re rendre pom- 
tu, faire en pointe. S. die Abipitzung, gen. 
der - pl. die- en. | 
AB-SPLITTERN, (abfplittern) v. a. & rn. Ich 
fplittere - fplitterte ab, i. h. 04 b. abgefplittert ; 
'endre. Sich in Geftalt eines Splitters ablufen; , 
tomber, par éclats. à 
AB-SPRECHEN, (aBfpredyen) v.a. irr. Ich fprèche- 
Fr)  fubj. fpräche ab, i. h. abgefprochen. Durch 
rtheil und Recht abfprèchen; priver, d&paf- 
Jéder de gg. ch. öter, faire perdre qq. ch. par 
rement, Jentence ou arrêt, d£bouter ; Berl 
en » rejeiter. Das Lèben abfprèchen; com- 
. damner à mort; delefpirer d'un malade. Die 
Ærzte haben ihm das Lèben abgefprochen ; # 
ß 2 abandonné des Médecins. Einem fein Glück 
a 


fprèchen; faire perdre l'efpérance, defefpérer 
c um. Ich et eich Hefe nicht eh en; 


je ne vous contefleral point cela. 
An Lee D nn Na gen. der-. 
.[p dune caufe, prononcia= 
im, condamnation , lalondonsanene 


% ABSPREIZEN, ('abfbreiten) v. a. Ich fpreize - 


[p 5 
fpreizte ab, i. h. abgefpreizet. (T. de Min.) 
tréfillonner. 
NGEN, (abfprengen) v. a. Ich fprenge - 
fprengte ab, i. h. a ph Eupen ma- 
“chen; faire fauter = pièce. S. die Äbfpren-. 
ABS gen) 


; ee der- ee 
GEN, (abfpringen) v.#. irr. Ich fprin- 
e- fprung mieux fprang, Jubj. fprünge ou 
: Beige ab, i. b. abgefprungen. Sich mit ei- 
nem Sprunge von etwas entfernen; Jauter, 
Je déjoindre, jure fe détacher, fe defunir, 
tomber. Die Leilte an diefem Tifche ift abge- 
-fprungen; Le lifleau de cette table “A déjoint. 
Der ips von diefer Mauer fj Ba ab; le pld- 
tre de cette. muraille tombe. Die Saiten an die- 
+ ferHarfe find abgefprungen; les cordes de cette 
« harpe {on  fautées ; it. autant que abprallen; rebon- 
dir. Seine leo fich zurück ziehen; 
fe dedire, fe retri de qq. ch. changer de fenti- 
ment. Jemand verlaffen, von einer Parthei ab- 
fpringen; abandonner, quitter un parti. 
AB-SPRINGEN, (Abfpringen) (das) gen. des-s, 
J. pl. Le faut, rebondiffement, la chiite, le dedit,- 
‘la retraflation, Pabandonnement. ; 
AB-SPROSSEN os ABSPRIESSEN, v. #. Ich 


fproffe- fprofste ab, i. b. abgefproflen; Defcen- . 
dee ,_Jortir. = Ô i 
AB-SPRÖSSLING, (Abfpröfling) (der) gm des-s, 
ift ei es könig- 


ß die-e. Erift ein Abfpröfsling 
ichen Haufes; 3 EE à de la maijon roga- 


AB. 


ABSPULEN , ( Cabfbulen). v. a. Ich fpule - fpülte 
Me ih, ‚shgeipulet. Von, Von be Spule abwinden ; 


charger la bobi 
AB SPULEN, Er 2 v. a CE file - fpûlte 
ab, i.h. „abgefpület,. Durc er reinigen; 
’ oyer, vier, ke une étoffe: 
Die Liber at abipülen; boire um en are) 
AB-SPÜLEN, „Abfpiten) (das) es-s, 
pl. Die Abfpülung, gen. der = pi. lea; L 
dution, le rincement, la lavare, le nettoyement, 


AS SULER, Cite 

a (den) 8 gen. des-s, pl. 
die-; (T. de ee reviqueur. 

AB-STAMMEN, (abffammen) v. n. Ich ftamme - 


ger ah i. b. abgeftammet; De/cendre, for- 
ABST AMMUNG, x di der- 
a ( Dee | ( D a er 


die-en; Lori 
ie; ANMEND, (ot étymol 
AMMEN image art. Dei, 
Jorti, dérivé, dérivant. Der Sport Dés dern 
‘von einem Gefchlechte abftammet ; ; umlignager. 
AB-STÆMPELN, cr vo. ABSTEM EM- 
PELN, (abftempeln.) 
AB-STAND, (Abfland) (der) gen. des - es, pl. 
eg La renonciation, ration, le dé- 
iftement, la ceffion, l'abandonnement, la réfigna- 
de Der Abitand, die Entfernung einer Sa- 
che von der andern; l'éloignement, la difiance de 
lieu. Der Abftand, Unterichied zwifchen zwei 
Dingen; la différence. Welch ein Abftand zwi- 
a uns beiden! quelle différence entre nous 
ABSTANDIG, (Cabftändig) adj. CT: Forefl.) 
mort, 
AB-STA' A tt, v. a. Ich ftatte-ftat- 
tcte ab, i.h. "abgeft attet; Rendre, payer, sac- 
quitter, "sexbcuter. Einen Grufs abftatten; por- 
ter un compliment. u abftatten; rendre 
témoignage. Einen Befüch abftatten ; faire vi- 
‚fie. en Eid abftatten ; préter un ferment. 
Sein Verfprèchen abftatten; ji fatisfaire à Ja pro- 
mefle, Paccomplir. Den je ienft, die lez- 
te Ehre abftatten; rendre le derniers devoirs. 
Dank abftatten; rendre grace, remercier. 
AB-STATTUNG, (Abflattung) (die) gen. der-, 
pl. die - en; L payement, remerciment, com- 
nes le témoignage, l exécution &r. 
AÉ-STÆUBEN, (abnäuben) v. a. Ich flaube- 
finbte ab, i. h. abgeftäubet. Von dem Sr 
be reinigen; re épouffeter , houffer. 
die Abftäubung, ner der-, pl. die-en. 
AB-STÆUBER, (| bféuber)” (der) gen. des-s, 
pl. die- ; Des époulfettes , un honor; it. celui 
qui épou ER 
ABSTÆUPEN, (abftäupen) v. a. Ich ftaupe- 
ftäupte ab, i. h. ab eftäupet. Mit Ruthen peit- 
Pal foueiter, donner k Jouet, flageller, fu- 
iger. 


AB 26: 25 
AB-STAURER, (Abftäuper) (der) gen. des-«, 


r, un valet de bourreau, 
ZEUP = wem) (die) gen. der- 


ARTE CHE BEN ( 

hen) v. a. irr, Ich ftöche- 
fichfi- er fticht ab, wir en ab; imp. ich 
fch, Jubj. ftache ab, parf. i. h. a hen, 
. Mit einem Stiche tödten; tuer, égorger, percer le 
cœur. Im Stèchen übertreffen; den Ring oder 
aufgefteckten Preifs mit der Lanze eher errei- 
chen als ein anderer; einen abftöchen ; ter le 
rond avec un lance. Eine Zeichnung, ein Ge- 
mälde, ein Kupfer abftèchen; graver en taille 

douce, ponföuer. Ein Mufter abftéchen; 
ter un pr de dentelle. On dit auf: en 


- sbftechen; aire perdre à un le crédit, 
da faveur, l'autorité, I rg qu'il avoit 
auprès de qq. um. p. e. Brüder waren 


bei dem Fürften in Be an fuchten im- 
mer einer den andern abzuftèchen; les deux 


frères partageoient les aps du Prince, 
& ne travaslloient A l'un l'autre. 
IR ûl 


Einen an Gefchicklic 3 Jurpaf- 
fer, effacer gg. Fos “Ein Lager ab! ‚Röchen ; tra- 
cer un camp. Das Wafler, ne Teich, Fluß 


abftèchen ; N ee pr une He 
vière, couper une di ut einander 
bas aller bien enjerabl, comme la couleur 
d'un habit. D die zu ftark Aehen, find 
nicht angenehm ; les couleurs qui tranchent, 
Diefe Farbe fticht fehr 


font pas agréables. 
= Her Sndera ab; cette couleur domine fort 


Jur celle-là. Eine Schanze abftèchen; tracer 
un fort. Eine Karte im Spiel abftèchen ; cou- 
Bun ame carte. Rafen abftèchen ; couper des 89- 


AB-STECH- EISEN, Se rai (das) gm. 
des-s, cf die - ; une ecoupe. 

AB-STECHUNG, Ca un) (die) gen. der - 
J. pl. Le tracement, la /wpplantation , de 
tuer &r. Die Abftechung ou Abfteckung eines 
Lagers; la caftramétation. 

ABSTECKEN, (abfeden) v. a. Ich ftecke- 
. fteckte ab, i.h. I ps Was mit Nadeln 
angeftekt war lositecken; détrowfer, détacher, 
défaire. Durch Stecken oder eingefteckte Pfah- 
le bezeichnen; alligner, tracer ou ma 
camp, ma une enceinte en fichant des per- 
ches ou des bâtons. On trouve ce verbe fort fou- 
vent confondu avec le verbe abftèchen. ous 
en donnerons lee, Jous le mot ftèchen. 
S. die Abfteckun; nge ue der - 

AB-STECK-PFÆ (RAPPEL ou Pflok- 
ke; Les jalons ow Pi 

AB-STECK-SCHN UR, ( (Alofecfinur) ou Ab- 
De (die) gen. der-, pl. die-fchnüre; 


La 
ABSTEHEN (abfeben) n.irr.Ich ftehe Stand /ubj. 
ftände ab, i. b. abgeftanden, Von etwas eut- 
D3 fern- 


3 AB. 


v’fernt oder abgefondert ftehen. Diefer Tifch fte- 
het noch weit von der Mauer ab; cette table 
eff encore beaucoup éloignée de lamurailie. Von 
etwas ablaflen ; /e defifier de déporter, cejfer, 

+ fe départir. Von etwas abftehen ; quitter, 

- donner un parti ou un entiment Von einem 

- Vorhaben abftehen ; rife. RE = 
was abftehen, . ‚es ihm kl en; céder, ab, 
donner ee ch. à 9: sm. Abftehen als Palmes 

: fücher, 


£ LÉ et den 7 dei mr 
"Ein rende jener Fifc! oiffon pémé, ou 
mort. Abftehen als Wein, gai ? 


ier cc. Je tour- 
ner, fe dter , AR 
or HE NG, ’ Ai ebung) voy. ABSTAND, 


- (Abfand.) 

AB-STEHLEN, (abfteblen) v. a. irr. Ich ftèhle - 
Stahl Jubj. fohle ab, i.h. een Dérober, 
voler, enlever, griper, griveler, prendre, gas- 

conner. Einem feine Kunft abftéhlen; appres- 

dre furtivement Part d'un autre. Einem feine 


Ehre en a tort à la réputation de qq. 


un, ble honneur. Aus einem Buche et- 
was ait a piller qq. ch. d'un livre. Sich von 
einem Ort ab- ou wegftéhlen ; fe dérober, dé- 


camper, S'en aller à lafourdine. S. ‚die Abftéblung. 
AB-STEIGEN, (abfteigen) v. n. irr. Ich fteige- 
fieg ab, À b. abgeftiegen; defendre, mettre 
pie à terre. Einkehren ; er ilt bei mir abge- 
n; {4 Fe Jon logis is chez moi. Im Prei- 

gi fteigen, herunter 3 baiffer, diminuer 


AB STEIGEND, Coran) part. Defcendant, 
SSTEIGUN Linie; ligne defcendante. 
cire GUNG, (Abffeigung) (die) gen. der-, 
La defeente ; it. la diminution de prix. 
fe ans in den oe CZ. de Rif. ) 
La defcente ou pajlage du foffe 
ABSTÉLLEN. ain) v. F "Ich ftelle - ftell- 
te ab, i. ellet. Als fchädlich abfchaf- 
fen, ne as abolir, abroger, caf- 
fer, Fe tefer, ôter, empécher, lever, metire 
ordre à en Eine Laft, etwas fo man ge- 
Aut en, abftellen ; FA fe décharger d'un fardeau. 
STELLUNG, (bftelung) (die) gen. der-, 
Fa die-en; F'Abolition, abrogation , ia caja- 
, aflion d'ôter &c. 
Aust FEMPFELN, a. Ich ftem- 
fele- ftempfelte ab, i. h. Shpefempfet; (T. de 
1.) tirer les armes; tirer les 
AB-STERBEN, (abfterben) v.n. irr. Ich fterbe-ftarb 
. flürbe ab, i. b. abgeftorben ; Mourir, finir, 
skeindre. Sein ganzes efchlecht ift abgeftorben 
(mieux BER een) ) toute fa race s'eft éteinte. 
AB-STERBEN, (Ybfterben) (das) gen. des-s, 
ir La mort, le décès, le trépas, l'extinffion 
un 
AB-STEUERN, ( abfteuern) v. a. Ich fteure- 
“ fteuerte a i abgefteuert; Partir, mettre 
â la voi 


AB. 
AB-STIMMEN, - (abféimmen ) ee (peu #) 


Ich ftimme - fimmteab, 1 a 
Dejaccorder; it. v.n. Üire en difonance , ne as 
. s'accorder, ne point convenir, être de Jentiment 
contraire où oppo/é. . 
AB-STIMMIG, ( abffismmig ). ABSTIMMEND, 
(abfimment) ar difcordant Et. 
(A ng) (die) gen. der-, 
die- a diffonnance ; it. un avis contraire, 
a Le Cabftofn ) v. a. € n. irr. Ich fto- 
fe-ftiefs ab, 1h. abgeftofen; Poufer , jeiter 
en bas, alte, &orner, raboter ne 
applatir les coins. Das Herz abitofen; 
‚ déchirer, fendre, crever le cœur. 5 1e- 
. nick abftofen; rompre, caler le cou. Eine 
Kugel abftofen auf dem Billard; décoller une 
bille. Ein Bein abftofen; amputer une jambe. 
- Die Hörner abftofen ; devenir fage, revenir de 
Jes extrava, ce Einen Baum abftofen; re- 
. céper un arbre. Ein Pferd das fich im Fallen 
das Haar vom n Knie Don hat; un cheval 
. couronné. Mit dem Schiffe vom Lande abfto- 
fen; c. dd. abfahren. Km: . Pauxil. feyn) partir, 
démarer. Sich abfo en, v. r. als Tuc 
ET S. die Abftofung , gen. der-, pl. 


AB STRAFEN, (abftrafen) v. a. Ich ftrafe - firaf- 
E ab, Wen abgeftrafet ; Punir, châtier, mettre 


ba: 
AB-STRAFUNG, (Abftrafung) (die) an der -, 
Fa die-en; La punition, l'amende, le châti- 


ABSTRANBELN, (abfirampeln) voy. ABWER- 
(abi 
ABSTREICHEN 1”? Cobfreichen) v. a. irr. Ich 
ftreiche - ftrich ab, i. h. a ichen. Die 
verdienten Streiche mit derRuthe ie 3 Jouet- 
ter: Durch Streichen wall en; racer, 
+ couper avec le racloir. On dit auf: Die Fifche 
5 us {chon abgeftrichen; Ia faijon où les poi/- 
en eff dejà pajlee. S. die Abftreichung. 
Ab bre ifeu) v. a. Ich ftreife- 
En abi . h. abgeftreifet; Zfeuiller, dépouil- 
ler de feuilles, écorcher, der peau, ler ou 
tirer les bas. 
ABST REIFUNG, (Abfireifung) (die) gen. der-, 
. die-en; L'écorchure, excoriation, un effeuile 
lement , défeuillement. 
AB-STREI ,-Cabffraiten) v. a. irr. Ich ftrei- 
te-ftritt ab, 1. h. abgeftritten. Einem etwas 
ftreitig machen; di/puter, contefter gg. ch. à 


ABSTREITUNG, (Abftreitung) (die) gen. der-, 
ABS La di/pute , conteflation. 
Sich, ala) (der) gen. des-s, pl. die-e, 
A ne coupé avec le racloir. 
CRE, ? Calfriden) v. a. Ich ftricke- 
ur ab, i.h. ’abgeftricket ; Achever de tricoter, 


gagner en tricotant. lch habe nur noch diefen 
Drath 


AB. 
Drath sbzuftricken; je n'ai qua achever cette 


aiguille. 

ABÉTRIEGELN, (abfiriegeln) v. a. Ich frieg- 
le -ftriegelte ub, ï. h. abpeftriegelt; Eiriller,, 
battre, reprendre aigrement. 

Ich ftudiere - ftudierte mich ab, i.h. mich ab 
ftudieret; Se tuer à force d'étudier. 

AB-STÜMMELN, (a n) v. a. Tronquer, 
mutiler. Fr auf abkippen, ‘ 

AB-STÜMMELUNG, (Abit g) (die) gen. 
der -, pl. die-en; La mutilation. : 

AB-STÜMPFEN, (abfhimpfen) .v. a Ich ftümpfe - 
ftümpfte ab, i. h. abgeftümpfet. Emoujfer. la 
gointe ou le tranchant, abattre par le tronc. S. 


die Abftümpfung, gen. der-, pl. diè-en. 
AB-STURZ, 4) SP pu des-es, pl. ” 
die - ftürze; Le côté efc um rocher. 


v. a. Ich ftürze - 


AB-STURZEN, (abflürgen 
3 Précipiter, jetter 


flürzte ab, i. h. abgeftürzet 
en bas, faire tomber. 


AB-STÜRZUNG, (Mbfürjung) (die) gen. der-, _ 
tion Et, : 


(peu uf.) La chüte, dégrada 2 

EN, (abfiugen) v. a. Ich ftutze- 
ftuzte ab, i. h. abgeftutzet. Kürzer machen. 
Einem Hund die Ohren, den Schwanz ab- 
ftutzen; Ecourier un chien. Die Weidenbäume 
abftutzen ; recéper les faules. 

AB-SUCHEN, (abfuchen) v. a. Ich fuche - füch- 
te ab, i.h.a cht; als Laufe; épouiler, 
ôter les poux. >. die Abfuchung. E 

AB-SUSSEN, (Abfüßen) v. a. Ich füßse- füßste 
ab, i. h. abgefüffet. Süfs machen; (T° d'apothi- 
caire) laver. S. die Abfüfsung, gen. der -. 

AB-SÜSSEN, (abfüßen) (das) gen. des-s, f'pl. 


einer’ Arzenei; la lotion. 


ABT, (bt) (der) gen. des-es, je die Aebte; 
in 


Celui qui polfède un Abbaye. pose 
Abt; un Abbé qui a'en même tems le rang & 
les prérogatives d'un Prince. Ein infulirter 
Abt; un Abbe croffé & mitré. On dit prover- 
bialement: So wie der Abt, fo die Mönche; 
le moine repond comme l'Abbé chante. Den Abt 
reiten laffen; /e divertir Jans gene. Au refle 
le mot Abbé weft pas fi univerfel en Allemagne 
qu'il ef en France, où tout homme ‘qui 
porte un habit eccléfiafique eft communément à 
pellé Abbé, quoiqu'il n'ait point d' Abbaye. 
mot Geiftlicher ef} plus en ufage chez nous. 
AB-TAFELN, (abtafeln) v. a. Ich tafele- tafel- 
te ab, i. h. abgetafelt; (com.) achever de man- 
er, finir le repas. Werdet ihr bald abgeta- 
k haben; aurez-vous bientôt fini Eÿc. 


AB-TAKELN, (abtaten ) v. a. Ich takele-ta- : 


kelte me ; b. D etakelt ; rs defa- 
ter, réer, dejéquipper un vaijleau. 
ABTAKEI-UNG, ubeafelung) (die) gen. det-; 
J. pl. Le defarmement Ec. 


REN, (abfuieren) ‘fich) v. r. : 


AB. ' at 


AB-TANZEN, ( bt) ce eo. r. Ich tan- 
ze- tanzte mich ab, i. h. mic 
* fatiguer à force de danfer. 


taufchte ab, i. h. abgetaufchet; Y. Taufch, 
Durch Taufch erhalten ; troquer, changer. Ich 


habe ihm feinen Garten abgetaufchet ; J'ai obte-. 


nu Jon jardin par troc. 
au (Abtei) (die) gen. der-, pl, die-en; 
une re 
ABTEILICH, (abteilih) adj. Was zur Abtei 
ehöret; abbatial. : 
AB-THEILEN, (abtheilen) v. a. Ich theile- 


theilte ab, i. h. abgetheilet. Ein Ganzes in 


feine Theile abtheilen; divifer. Das Künig- 
. reich ift in vierzehn Provinzen abgetheilet; {e 
Royaume efl divifé en quatorze Provinces. Seine 
Kinder abtheilen; VE as les biens, les hérita- 
ge des enfans. in abgetheilter Prinz; un 
rince appanagé. Abgetheilt, adj. difliné. 
‘AB-THEILUNG, (Abtheilung) (die) gen. der-, 
peer La divi er 
part, la répartition, portion, anage, la 
ponfuation 5 poftion d'un texte &c. (PT 
tement, la difiribution d'un plan. Allzu genaue 
ES machen; fendre um cheveu en 
eux. 


AB-THUN, (abtfun) v. a. irr. Ich thue- that 
Jubj. thäte ab, i. h. abgethän. Ablegen, von 
ich legen; dter, mettre de côté, quitter, p. ex. 
le chapeau &c. lever le majque, je démajquer. 
Eine Rechnung abthun; finir un compte. Ei- 
ne Gewohnheit, einen Mifsbrauch abthun, 
(mieus abfchaffen;) abolir, cafer, abroger 
une coutume, Je défaire d'une mauvaile habitu- 
de. Ein Thier, einen Miffethäter abthun; tuer 
ou égorger un animal, exécuter, expédier, faire 
mourir un criminel. Eine Schuld abthun, be- 
zahlen ;. acquitter un dette. Das ift eine längft 
abgethane Sache; c’eff une chofe arrangée. 
AB-THUUNG, (Abthuung) (ae gen. der-, £ 
pl. La décifion, l'exécution, le jugement, la 
transaftion , dr un acquit, ablion d'6- 
ter, de ar Ce , x 
AB-TILGEN, (abtilgen) voy. TILGEN, (tilgen.) 


ABTISSINN, (Abtiffinn) (die) gen. der-, pl. 


- dieen;' une Abbelle. On dit aufli Aeb L 
-AB-TOBEN, (abtoben) v. a. Ich tobe-tobte 
ab, i. h. abgetobet, Aufhören zu toben; fei- 
ne Wuth wird bald abgetobt haben ; ds fureur 

. Jerabientét appaifée. Der Sturm hat abgetobet; 
l'orage cejle, l'air devient calme. 

AB-TRAG, (Abtrag) (der) gen. des-es, /. pl 
La démolition d'une maijon, l'acquit, le paye- 
ment, rembour/ement, la réfiitution, indemni/a- 
tion; la réparation, fatisfaflion, le dédomma- 

$ re le droit, Ia redevance d'un bénéfice, 

- d'un fief &c. Einem Abtrag thun; kr 

94. 


abgetanzet; je 
AB-TAUSCHEN, (abtaufdjen) v. a. Ich taufche - 


divifion, Jeßion, partage, le’ 


3% AB, 


à 99. um, empilter für Jes droits, ABtrag than 


faire réparation , ner Jatisfaßlion. 
AB-TRAGEN, (abtragen) v. a. a 
fubj. trüge ab, i. h. EE Ver ffen ; 
der, pra Den Tifch abtragen ; deffervir la 
table. Ein Haus, eine Brücke, eine Mauer ab- 
tragen;. démolir, abattre un édifice, rompre un 
, abaiffer, abattre un mur. Ein Kleid ab- 
tragen, abnutzen; w/er un habit. Eine Schuld 
abtragen, bezahlen; payer, acquitter, rem- 
bour/er, rendre, indenmijer, dédommager. Sich 
abtragen; v. r. s'ujer, s’efiler. Der Handel 
nichts ab; celte affaire ne rapporte rien, 
Dieler Acker könnte ein mehreres abtragen ; 
satte terre pourroit rendre 2 a ne fait. 
. Einen Vogel abtragen; (7. de Fawonn.) ap- 
privoifer un oifeau. Das eingefallene von ei- 
ner Mauer von obenher abtragen; retondre. 


. Einabgetragenes Kleid; un habit examiné, efi- _ 


u, monirs la corde. ; 
AB-TRAGUN ,» (Abtragung) (die) gen. der-, 
f. pl. eines Gebäudes; {a démolition, l’abaijle- 
ment dun édifice. Einer Schuld; le rembour- 
fement d'une dette. Voy. Gr 
ALHRRUFEN, (abträufen) ox Abträufeln, v. m. 
Ich traufele - träufelte ab, i. b. abgeträufelt. 
‘In Geftalt kleiner Tröpfen herabfallen ; dégout- 

ter, comme de la cire fondue Eÿc. 
AB-TRAUREN, ( abtrauren) (fich) v. r. Ich 


traure-traurete mich ab, i.h. mich abgetrauret; 


Se confumer de trifefle.. 

AB- EN, (abtreïben) v. a. irr. Ich treibe- 
trieb ab, i. h. le een » 
fortjagen; repoufler, chaffer, mettre en fuite, 
en ets vieles Treiben verderben, 
p. e. das Zugvieh, ein Pferd abtreiben; ha- 
rafer , eflanguer , ruiner un cheval ou autre bé- 
te à force de travail. Ein Kind abtreiben ; fai- 
re avorter, caufer un fade couche, faire perdre 
Jon fruit.” Gold und Silb 
Por ou re metre à la coupelle. . 

AB-TREIBEND, (abtreibend) adj. Qui caufe une 

ne fe couche ou un avortement. 

UNG, (Hotreibung) (die) gen. der- 
J. pl. le haraffement, afınage des métaux, 
ejion de 


rt, l'avortement, aËfion de re- 
ASE 


» (abtrenaen) v. a. Ich trenne - 


trennte ab, i. h. abgetrennet; Découdre, d4- - 


> membrer, Set 
AB-TRE 3, (Abtrennung) (die) gen. der-, 
pl. die-en; La févaration, le démembrement, 


| la déçoufure. E 
ABTRETEN , (abtreten) v a. Ich trète- trat 


- fubj. trâte ab, i. h. abgetrèten; rer, dé- 
où e en marchant deffus. Den Ab- 

fatz am Schuh abtreten; perdre le talon. Die 

. Schuhe abtrèten; u/er les fouliers. Den Thon 
oder Leim abtrèten; paltrir ou marcher la ter- 


er abtreiben ; afiner 


AB. 


re; (T! de Potier.) Die Haute abträten; (7, 
de rs) fouler les cuirs pour retenir. Ei- 
nem fein Recht, fein Haus, fein Amt, feise 
Regierung abtreten 04 Uberlaflen ; céder, trans 
. porter, quiller, abandonner, réfigner qq. ch 
a deffäifr de gq. ch. 
AB-TRETEN, (abtreten) v. n. Ich trete - trat 
re i.b. Waren à ich uen frere 
fe retirer, Je départir du i . wi. Von 
einer Meinung abtreten ee le Je 
timent de qq. un. : 


LS 


AB-TRETUNG, (Sbtretmg) (die) gen. der -, fe 
” La » ré ion, Pabandonnement, 
démiffon, le Tomparnucnl, dölaijfement, 
re la retraite, fortie, le changement 


y &r. 

AB-TREUFELN, (abtreufeln) ow abtriefen, vo. 
n. Ich treufele - treufelte ab, i. b. abgetreu- 
ra Rd mn goutte à goutte, di- 

iller, égoutter ; fig. porter profit ow avantage. 
Es eee für en dabei abtreufeln ae 
abfallen ;) j'en tirerai pied ou alle. 

AB-TREUFELUNG, CAbtreufetung) (die) gen, 
der-, Lei Le dégouttement. 

AB-TRIEFEND, (abtriefend) adj. Das abtriee 
fende Fett; la graije dégouttante. 

AB-TRINKEN, (abtrinfen) v. a. ir. Ich trinke- 
trank /ubj. tränke ab, i. h. abgetrunken; Boi- 
‘re le deffus ow une partie; vuider. Diefer 

. Wein ift fchon abgetrunken; ce vin eff au bas. 

AB-TRITT, (Abtritt) (der) gen. des- es, pl. 
di-e. Ein Ort auf welchem man von einem 
höheren Orte niedertritt. Der Abtritt 04 Abfatz 
vor einer Thür &c. le degré, la marche d'une 
porte ou d'une efcabelle, la retraite, un lieu de 
retraite. Abtritt nehmen; /e retirer, quitter 
la compagnie, fortir. Abtritt où heimlich Ge- 


mach ; le privé, les lieux. Auf den Abtritt ge- " 


hen; aller aux lieux, aller faire fes affaires. 
Abtritt; {a cefion, le dédommagement. Er hat 
hundert er für feinen Abtritt bekommen; 
sl a eu cent écus pour Jon dédommagement. Er 
hat feinen Abtritt bey mir genommen, er ift 
bei mir abgetreten; ia pris fon logis chez moi 
‚AB-TROKNEN, (abtrofnen) v. a. &n. Ich trok- 
. ne-troknete ab, i.h. ou b. abgetroknet. Abwi- 
‘fchen; efuyer. Trocken werden, trocken 
machen; /écher, deffécher, devenir fec. S. die 
Abtroknung, gen. der-, /. pl. Le defféchement, 
AB-TROMMELN, (aftrommeln) v. a. Ich trom- 
mele - trommelte ab, i. h. abgetrommelt.  Ei- 
nen Bienenkorb abtrommeln; chaffer les abeil- 
les en battant fur le ruche, pour leur prendre 
le miel fans les tuer. 
AB-TROPFEN, (abtropfen) ou abtröpfeln, vw, m. 
Ich Bar où tops ab, i.b. abgetropft ou ab- 
etrüpfelt; Difiller, tomber goutte à goutte, 
e Gau . S.'die Abtrüpfelung, gen. der-, Ag 


AB.. 


AB-TROTZEN, (.abtrogen) v. a. Ich trotze - 
trozte ab, i.h. abgetrotzet; Obtenir qq. ch. en 
boudant ou ne menaces. 

AB-TRUCKNEN, (abtrudnen) voy. ABTROCK- 
NEN, (abtrodnen.) | 

Au IRDRNIG ; (Re) one desumi, 

ar. ifmatique, rebelle. nig Wér= 
fer Pr ms changer de parti, APS 
Je révolters it. apoftafier. Abtrünnig machen; 

. Gébancher gg. un, détourner d'un parti, 

AB-TRÜNNIGER, (abtränniger) (ein) Un apo- 
flat, un [chifmatique, un renégat ; un révolté, 
wm rebelle, qui abandonne fa religion, fon chef 


ou fon parti. ; x 
AB-TRÜNNIGKEIT, (Abtrünnigkeit) (die) gen. 
der -, /. pl. (peu uf.) La rebellion, révolle, de- 


tion, apoftafie, 
EN (abtrugen) voy. ABTROTZEN, 


-TRU' 
en 

AB-URTHEILEN, (aburtheiln) v. a. Ich ur- 
theile -urtheilteab, i. h. abgeurtheilet. On dit 
auff: Ich urthele- urthelte ab, i. h. abgeur- 
thelt. (T. de droit.) Durch Urtheil und Recht 
aberkennen; condamner par fentence, priver, 
ôter par jugement. Mit einem Endurtheile 
entfcheiden ; décider par un arrét définitif. 

AB-VERDIENEN, (abverbienen) v. a. Ich ver- 
diene - verdiente ab, i, h. abverdienet; voy. ab- 
dienen. Mériter, ga, gar. [es fervices, sattirer. 
Du willft mir ein Paar Maulfchellen abverdie- 
nen; vous vous aîtirerez une couple de Ehe id 
de ma part. S. die Abverdienung, gen. der- 


, pl. > 

ak tieren, (abvieren) v. a. Ich viere- vierte 
ab, i. h. abgevieret. Viereckt machen; carrer, 
donner une figure carrée. Ein Stück Marmor 
abvieren; carrer un bloc de marbre. 


te ab, i h. abvifiret; ( 7. forefl.) Eflimer la 
hauteur d'un arbre avant de l'abättre. 
AB- UND ZV-GEHEN, ( ab: und zugehen) v. n. 
érr. Aller & venir. Voy. GEHEN. 
AB-WACHEN, (abwachen) (fich) v. r. Ich wa- 
che- wachte mich ab, i.h. mich abgewachet; 


Se 2 uer à force de veiller. 

AB- EREN où AB-WIEGEN, (abtvägen ou 
abtviegen ) v. a. irr. Ich wäge ou wiege - wög, 
fubj. wöge ab, i. h.abgewogen. DasGewicht 
einer Sache beftimmen; ge/er. Eine Fläche 
abwägen, den Fall des Waflers abwägen; ni- 
weler. Seine Worte abwägen; parler avec cir- 
eon/pellion. S. die Abwägung ou Abwiegung, 


. der-, f. pl. 
AËWAÆGER: pn er) (der) gen. des-s, pl. 
die-; Celui qui E fe. 
AB-WZÆLZEN, (abwäljen) v. a. & n. Ich wäl- 
ze- wälzte ab, i. h. 04 b. abgewälzet. Rouler, 
Etwas von fich abwäl- 


+ déverfer. Syn. Seitwärts. 
AB-VISIREN, (abviften) v. a, Ich vifre- vifr- "AB WÄSCHEN" ohne 


AB. 


zen; Je décharger de qq. ch. efaui . he 
S. die Abvalzung, le rer Se 

AB-WANDELBAR, (abmanbelbar) adj. (T. de 
car) Déclinable. 

AB-WANDELN, (abivandeln) v. a. Ich wande- 
le- wandelte ab, i. h. abgewandelt ; Decliner, 
conjuguer. Quelques Auteurs modernes fe fer- 
vent auf de ce verbe, au lieu de büfsen ou ab- 
büfsen, Einen Fehler durch Buße abwandeln; 


wi &ı. 
AB-WANDELUNG, (Abtandelung) (die) gen. 
der-, pl. die-en; La déclinaifon, conjugai/on. 
AB-WÄNDERN, Cabtvandern) v. n. Ich wan- 
dere - wanderte ab, i. b. abgewandert ; Partir, 
[e_retirer. 
NDERUNG, 
er-, /. pl. Le départ, la retraite, 
AB-WÄINEN” Cabtvarnen ) v. a. Ich warne- 
warnte ab, i. h. abgewarnet, Abrathen; d- 
confeiller, diffuader, détourner par des confeils 
WARNUNG, (Ab 
A » (btvarnung) (die) gen. der- 
1. die-en; La diffuafion, es 2 en z 
WARTEN, (abtoarten) v.a. Ich warte- War- 
tete ab, i. h. abgewartet; bis eine Sache ge- ‘ 
fchiehet; attendre. Sorge für jemand tragen; 
Joigner qq. un, avoir Join de, prendre garde pour 
gg. un. Dans ce Jens le mot abwarten ef peu 
Aue: Einer Sache abwarten; s'appliquer à gg. 
d ER S’acquitter de R charge; vaquer à une 
affaire, la cultiver. Die Sache will abgewar- 
tet feyn; cette chofe demande une application 


AB WARTUNG (Ab 
Abtwartung) (die . der- 
LE L'attente, le Join, Se re 
ÆRTS, (abwärts) aav. contre-bas, en 
bas, en defcendant, de côté, Abwärts hängen; 
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(Abwanderung) (die) gen. 


AS: abtvafen) v. a. irr. Ich wa- 
fche-wufch, /ubj. wüfche ab, i. h. ab, ae, 
Laver, nettoyer, Je débarbouiller, Das Ufer abwa- 
fchen ; emporter les bords, le rivage. Fig. Er 
wird den Schandfleck nimmermehr abwafchen ; 
ine fe lavera jamais de cette tache. : 
AB-WASCHUNG, (Adtwafchung) (die) gen. der-, 
die-en; Le lavement, la lotion, Pablution, 
BR Abe der Sünden; Ia rémifion des 
WASCHERSS 
-FASS, (Ybwafchfaß) (das . des- 
es, pl. de = Faller Mn a | van = 
AB-WASCH-WASSER, (Abtwafcy-Waffer) (das) 
en. des-s, pl. die-; Le lavage. 
3 WEBEN, Cabtweben) v. a. Ich webe - webte 
ab, i.h. abgewebet; Achever de têtre, de tra- 


AB WERE HSE. 
SEL, (Hbtve . 
LUNG, adm) ep AuWEe 
WECH‘ „ (abmwech . d. R 
wechfele-wechlelteabs.h ange er Do 
E Taufch 


4 AB. 


Taufch an fich bringen; changer, rechanger. 
Wechfelsweife auf emander folgen lafien; fai- 
re qq. ch. tour-i-tour. Mit einander abwech- 
feln, fich einander ablöfen ; /e relever Fun l'au- 
tre. Mit den Speifen abwechfeln, anders auf- 
„tragen lafsen; relever le fervice de la table. . Das 
. Wetter wechfelt ab; le temps fe tourne. 
AB-WECHSELS-WEISE, (abwechfelstweife) adv. 
Tour-a-tour , alternativement. R 
AB-WECHSELUNG, (Abtechfelung) Sy eme 
. der-, pl. die-en ; La au le changement, Valter- 
native, le tour, la viciffitude, revolution, le mélange. 
ÄB-WECHSELND, (abtvecfelnb) adj. Chan- 
-geant, alternatif, périodique. 
AB-WEG, (Qbmeg) (der) gen. des -es, pl. die- 
e; Le détour, chemin de traverfe, la rufe, f- 
nelle, le faux-fuyant, fubterfuge. Abwegs ge- 
-hen; pye un détour; it. aller où le 
à pied. Abwège fuchen; chercher des faux- 
* füyants. 


AB-WEGS, (abtvegg) adv. à part, à l'écart. 

AB-WEGSAM, (abtvegfam) adj. Plein de détonrs. 
AB-WEHEN, (abtweben) v. a. Ich wèhe - wèh- 
+ toab, i. h. abgewèhet; Enlever, faire tomber 


en ES 
AB-WEHREN, (abtvebren ) v. a. Ich wèhre - 
„wehrte ab, i. h. abgewehret. Verhindern, ab- 
“wenden, vertheidigen; empécher, défendre, 
röfifter, détourner, s’oppofer, repoujler. Er 
‚läfst fich nicht abwehren ; on a beau le lui dé- 
fendre,, les remontrances font inutiles. 


WEICHEN, (abweichen) v. n. irr. Ich wei- . 


che- wich ab, i. b. abgewichen. Sich von 
etwas entfernen; /e détourner, quitter, aban- 
‚donner, s'éloiguer, s'écarter, Jortir de fon fu» 
jet, décliner, biaifer, dévoyer, Von der Klinge 
abweichen; degager.: Das Schiff weicht von 
feinem Wege ab; le vaifeau dérive. Ein ab- 
weichendes Zeitwort ; un verbe irrégulier. Im 
‚abgewichenen Jahre» l'année paffée. Er ift 
.von mir abgewichen; il @ quitté mon parti. 
Seine Meinung weichet von der meinigen ab; 
nos Jentiments font différents. 

AB-WEICHEN, (abtveichen) v. a. Ich weiche - 
“weichte ab, i. h. abgeweichet. Weich ma- 


„chen; amollir. 
AB-WEICHUNG, (Abweichung) (die) gen. der-, 

c. it. la 
rivation, le déchet, l'ir- 


‚pl. die-en; ABion de Je détourner 
déviation, déclinaifon, 
régularité; it. l'amolliffement. Ein Abweichungs- 
Zirkel; un compas de déclinaifon. Ein Abwei- 
chungs-Inftrument; le déclinatoire. 
AB-WEIDEN, (abtveiben) v. a. Ich weide - wei- 
dete ab, i. h. abgeweidet. Abhüten; paitre, 
éturer, fourager, brouter, manger. 
-WEIFEN, (abtocifen) v. a. Abhafpeln; dé 
vider. Das Garn von der Spule abweifen; os 
abhalpeln; dévider, mettre en echevean L fil 


AR. 


qui ef? fur le fufeau. Le mot abweifen ef peu 
A ERA on je Jert ordinairement du Be iR 


en | 

AB-WEINEN, (adtveinen) (fich) v. r. Ich wei- 
ne-weinte mich ab, i. h. mich abgeweinet; 
Pleurer beaucoup , Je gäter les yeux à forie de 

. pleurer. Durch weinen erhalten, einem etwas 
-abweinen; extorquer par des pleurs. E 

ÄB-WEISEN, ( abtveifen } v. a. irr. Ich weife- 
wiefs ab, i. h. abgewiefen; Aenvoyer, refier, 
rebuter, éconduire, rejetter, mettre hors de cour 
€ de procès. Er ift fpöttifch abgewiefen wor- 
den; il aewun pied de nez, il a fouffert une 
en 

AB-WEISUNG, (Abiveifung) (ie) gen. der-, 

: Je die-en; Le refus, renvoi, rebuffade, 
* écornure. 

AB-WEISSEN, (abtweißen) v. a. Ich weifle- 
weifste ab, i.h. abgeweiflet. Eine Mauer ab 
weiflen ; blanchir un muraille. - 

AB-WELKEN, (abiwelfen) v. a. Ich welke - welk-" 
te ab, i. h. abgewelket. Trocknen, trocken 
machen; j£cher, rendre er. 

AB-WELKEN, Cape) v. n. Ich welke- 

: welkte ab, i. b. abgewelket; Se faser, Je flé- 
trir. Die Schönheit diefer Frau beginnt abzu- 
welken; la beauté de cette femme commence à 


£ ve 

AB-WELZEN, (abtveljen) voy. ABW/ELZEN, 

À re 

AB-WENDEN, (abwenden) v. a. Ich wen- 

.de- wendete ab, i. h. abgewendet; Détour- 
ner, Sad: divertir, dégoñter, éloigner. 
Die Gefahr abwenden; éloi, le danger, con- 
jurer la tempete. Einen Streich abwenden ; 

parer un coup. Das Herz abwenden; aliener 
te cœur, l'efprit, Faffelion. 

AB-WENDEN, (abwenden) (fich) v.'r. irr. Ich 
wende- wandte mich ab, i.h. mich abgewandt ; 
"Se detourner, gauchir. "Sich von der Tugend 
abwenden; abandonner la vertu. 

AB-WENDIG, (abwendig) adj. Détourré. Ab- 
wendig machen; déiourner, faire changer de . 
Jentiment. Abwendig werden; fe détourner de 
gg. ch. abandonner qq. ch. Mein Liebhaber ift 
mir abwendig worden; mon amant m'a quit- 
té, n'a planté la. 

AB-WENDUNG, (Abtwendung) (die) gen. der-, 
J. pl. Le détournement, la difjuafion, l'éloigne- 
ment; la préfervation, l'aliénation, le degont, 
la parade d'un coup. FM 

AB-WERFEN , (abwerfen) v. a. €? n. irr. Ich 
werfe- warf, /ubj. würfeab, i. h. abgeworfen ; 
Dean, abas ; mettre bas, en bas, abattre. 

as Joch abwerfen, fich frei machen; /écouer 
le joug. Jemand im Spiel abwerfen; amener 
un plus haut point en jouant aux dez. Das Pferd 

“hat die üble Gewohnheit feinen Reuter abzu- 

: . wer- 


AB. 


werfen; ce cheval a la mauvaile coutume de dè- 
monter Jon cavalier. Eine Brücke abwerfen ; 
rompre um pont. Einen Wald abwerfen; (T. 
Joreft.) abattre un bois. Sich mit einem ab- 
werfen; Je brouiller avec gg. un. Das Geweih 
abwerfen; (T. de pure mettre bas les bois. 
Der Acker, das Gut wirft nicht viel ab; cette 
terre ne rend (ne rapporte) pas beaucoup. 

AB-WERFEN, ( Ybwerfen ) ar) gen. des-'s, 

e 


pl. (T. de Chaufletier) A! h 

AÉ-WERTS, (abwertd) voy. ABWZERTS, (abs 
wärfs j 1 

ABWESEND, (abtwefend) adj. Abfent. 

AB-WESENHEIT, (Abwefenheit) (die) gen. der-, 

l. die-en; L’abfene. 

WETZEN, (abivegen) v. a. Ich wetze - wez- 
te ab, i. h. abgewetzet. Durch wetzen weg- 
fchaffen. Die Spitze von einem Degen a 
wetzen; dmoufler la pointe d'une épée. Durch 
wetzen dünner machen, abnützen; u/er en 


a , rendre a ubtıl. 
WETZER, (Abtveger) (der) gen. des-s, pl, 
die-; Un émouleu: 


; r, aigwijeur. 
AB-WETZUNG, (Abtwegung) (die) gen der-, 

. pl. L'émoulure, aiguifement. 
ab. ICKELN, (abwideln) v. a. Ich wickele- 
wickelte ab, i. h. abgewickelt; Dévider une 
lotte, développer, dérouler, défaire les rou- 
aux ; dévider la fujte. S. die Abwickelung, 


der-, /. pl. 
WIE ; Cabtoiegen y voy. ABWÆGEN, 
(abtwägen.) x 
AB-WIEGER, (Ubmieger) (der) gen. des-s, pl. 


die-; Clui fe a 

AB-WIEGUNG, & twiegung) (die) gen. der-, 
pl. Aion de pe/er; le poids. 

A DEN, (abmwinden) v. a. irr. Ich winde - 
wand,/ubj.wände ab, i.h. abgewunden ; Dévider, 
détortiller , développer; de/cendre par le moyen 
d'une poulie. S. die Abwindung, gen. der-, /. pl. 

AB-W , (abwirten) v. a. Ich wirke - wirk- 
te ab, i. h. abgewirket. Einem Thiere die 
Haut abwirken; écorcher un animal, le dépouil- 
ler de fa peau. Den Teig wohl abwirken; 
(T. de Fe] pétrir la pâte fufifament. 

AB-WIS , Cabwifchen) v. a. Ich wifche - 
wifchte ab, i. h. abgewifchet ; Effuyer, frot- 
ter, torcher, débarbouiller, effacer, nettoyer; 
bouchonner un cheval. Sie hat ihrem Kinde die 
Füffe abgewifchet; elle a nettoyé les pieds à 
Jon enfant, Wifchet die Thränen von euren 
Augen ab; effuyez vos larmes. Einen Schand- 

wieder abwifchen; réparer le deshonneur 


£) qu'on s'eft attiré. 5 | 
HER NÉ fie) (der) gen. des-s, 
die.- ; hon. 


A Un torcl , € 
AR WISCHUNG, (Abwifchung) (die) gen. der+, 


S. pl. Le débarbauillement, frottement , nettoye- 


ment ; ation defjuyer. 
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AB-WÜRDIGEN, (abmwürdiaen) v. a. Ich wür- 
dide-würdigte ab, i. h. abgewürdiget. Eine 
Münze abwürdigen, im Werth herunterfet- 
zen; rabaifler la monnoie , diminuer fa valeurs 

AB-WÜURDIGUNG, (Abwürdigung) (die) gen. 
der-, f. pl. Le rabaillement, la réduftion. ' 

AB-WÜRFELN. (abwürfeln) v. a. Ich würfele- 
würfelte ab, i.h.abgewürfelt; Gagner aux dez. 

AB-WURF, (Adwurf) (der) gen. des-s, pl 
die-würfe; (pes uf.) Le revenu, la rente, 


le produit. . 

AB-WÜRGEN, (abwürgen) v. a. Ich würge- 
ya ab, i.h. abgewürget ; Tuer, égorgers 
étoufer, étrangler. S. die Abwürgung. 

AB-WÜRZEN, (abwürjgen) v. a. Ich würze- 
würzte ab, i. h. abgewürzet. Mit dem gehö- 
rigen Gewürze verfehen ; épicer, affaifonner. 
Einen abwürzen; (bas com.) donner une mer- 
curiale, fon fait ou fon paquet ; laver la tête à 

. un, Paccommoder de toutes pièces. 

ii ÜRZUNG, (Abwürsung) gen. der« 
L'affaifonnement, la mercuriale, le reproche, 
la rebuffade , la volée de cougs de bâton. 

AB-ZACKERN, (abjadern) v. a. Ich zackere 
zackerte ab, i. h. abgezackert. Abackern, ab- 
pflügen, 04 fimplement zackern ; fein Feld za- 
ckern; labourer fon champ. Einem etwas ab- 
zackern; abpflügen, abackern; prendre qq. ch. 
du champ de fon voifin en labourant. ' 

AB-ZAHLEN, Ken a. Ich zahle-zahlte 
ab, i. h. abbezahlet. Vollig bezahlen; payer, 
acquitter, contenter. Er ift nach Verdienft ab- 
bezahlet worden; zl a été accommode felon fes” 
mérites. 

AB-ZÆHLEN, (abgdblen) v. a. Ich zähle- zahl-" 
te ab, i. h. abgezählet. Geld abzählen; com- 

ter de l'argent. Etwas an den Fingern abzüh-. 
en; compter Ein Jes doigts. & 

AB-ZIEHLUNG, (bsählung) (die) gen. der-; 

ar Le dénombrement, compte. 

AHLER, (Abzapler) (der) gen. des-s, pl. 
die-; Le Ar 

AB-ZAHLUNG, (Ybablung) (die) gen. der -, 
8 pl. Le payement, Pacquit. _ © 

ZAHNEN, (abjahnen) v. a. ich zahne- 
zahnte ab, i. h. abgezahnet. Die lezten Zäh-" 
ne bekommen. Das Kind hat noch nicht ab- 

.gezahnet; cet enfant n'a pas encore toutes fes 

lents. x 

AB-ZANKEN, (abjanfen) v. a. Ich zanke- zank- 

‚te ab, i. h. abgezanket. Etwas durch zanken 

erhalten; obtenir par des chicanes ou des que- 

relles. Sich äbzanken; v. r. Je quereller tout 
ai faoul. : 

B-ZAPFEN , (abjapfen) v. a. Ich zapfe- zapf- 

te ab, i. h. abgezapfet; tirer, vuider. Biyt 
abzapfen; tirer du Jang: Ein Fafs abzapfen ; 

vuider un tonneau. Einen Teich abzapfed; 
= Jaigner, percer un étang. 
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AB-ZAPFUNG, (Abtapfung ) (die) gen. der-, 

pl. die-en; Jaignée, a in AE. Ab- 

… Zapfung eines Wañerfüchtigen; {a prose 

AB-ZAUBERN, (abgaubern) v. a. Ich zaubere - 
zauberte ab, i. h. abgezaubert; Obtenir par un 
charme, par Jortilège. Er hat mir mein Herz, 

. meine Liebe abgezaubert ; i} a obtenu je ne fais 

Ar ei charme, mon cœur & ma tendrefle. 

AB-ZA:UMEN, (abjdäumen) v. a. Ich zäume- 

„„ Zaumte ab, i, h.abgezäumet ; débrider un cheval, 

AB-ZÆUMUNG, (Übjdumung) (die) gen. der- 

af 7 Le débridement. 

ÆUNEN, (abjdunen) v. a. Ich zäune-zäun- 
te ab, i. h. abgezäunet. Mit einem-Zaune ab- 
Sondern ; /éparer par une haie. Einem ein Stück 
Acker abzäunen. Er hat mir zu feinem Gar- 
ten einStück von meinem Acker abgezäunet; 
en fermant fon jardin d'une haie, il a pris une 

, Prat de mon champ. 

AB-ZAUSEN, (abjaulen) v. & Ich zaufe- zaufte 
ab, i. h.abgezaufet; Tirailler, arracher, tirer. 

AB-ZEHLEN, (abjehlen) voy. ABZÆHLEN, 
(abtählen.) 

AB-ZEHREN, (abjehren) v. a. & m. Ich zehre- 
zehrte ab, i. h. ou b. abgezéhret. Eine Summe 
die man zu fordern hat, durch Effen und Trin- 
ken Silgen; av. Pawcil. haben. (pop.) Du kannft 
deine Schuldforderung bei mir abzèhren; tw 
dineras chez moi, tant que ma dette foit a- 
mortie. Nach und nach entkräften, are. 
werden, qu. l'auxil. feyn; amaigrir, peräre 

… F'embonpoint, exténuer. f 

AB-ZE) ND, (abjehrend) adj. Abforbant. Ab- 
zehrende Krankheit; le marafme. 

AB-ZEHRUNG, (Abjehrung) (die) gen. der-, 
ge die-en; L’amaigriflement, exténuation, 

con/omption. 

‘AB-ZE N, (abjeichnen) v. a. Ich zeichne - 
Zeichnete ab, i. h. abgezeichnet; deffiner, fai- 

re un plan, pointer, tracer, een 

AB-ZEICHNUNG, (Abzeichnung) (die) gen. der- 

I. die-en; Le defein, plan, la délinéation, 
aléage, le tracement, pomis. 

AB-ZERREN, (abjerren) v. a. Ich zerre - zerrte 
ab, i. h. abgezerret; Arracher , tirer. _ 

AB-ZIEHEN, (abkieben) v. a. irr. Ich ziehe-zog, 
Jubj. züge ab, i. h. abgezogen ; ler. Die Stiefel 
abziehen ; tirer les bottes. Den Huth, die Hand- 
fchnhe abziehen; éter le chapeau, les gants. Ei- 
nem die Larve abziehen; démasquer qq. un. 
Die Hand von einem abziehen; abandonner 

. un. Man mufs die Unkoften davon abzie- 

en; il en faut déduire les frais. Man hat ihm 
die Hälfte feiner Befoldung abgezogen ; on lui 
a retranché la moitié de fes gages. Er ift ihm 
hundert Thaler fchuldig, davon mufs man ab- 
ziehen, was diefer für ihn bezahlet hat; 3 fui 
doit cent écus, il en ee défalquer ce qu'il a 
gayé pour lui, Er glaubt ein grofes Vermö- 
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gen zu befitzen, aber nach feines Vaters Tode 
wird fichs zeigen, dafs noch viel davon ab- 

zuziehen ifb; 4 croit avoir beaucoup de bien; 
. mais quand fon père era mort, il trouvera bien 
à décompter. ES von etwas abziehen; de- 
tourner qq. wn. de qq. ch. Das Wafler von den 
Wiefen &c. abziehen ; faigner l'eau Eÿc. Wein, 
oder Bier abziehen ; tirer du vin, de la bière 
d'un tonneau. on Waller ; de l'eau 
difiillte. Abziehen; (T. d'Imprim.) Lafst ei- 
nen Corretturbogen abziehen; faites tirer une 
épreuve. Man mufs ihm die Hofen abziehen; 
sl faut lui donner fur les feffes. Ein Schérmeller 
abziehen; pa/ler, afiler un suffoir. Einen Hafen 
abziehen ; dépouiller un lièvre. Die Karten abzie- 
hen; (T. de jeu) tailler. Abziehen ; abfiraire. 

AB-ZIEHEN, (abgieben) v. n. irr. Sich entfer- 
nen. Der Feind ift von der Stadt LE 
l'ennemi a levé le fige. Die Magd ift abgezo- 
gen, bat den Dienft verlaflen; Ia /ervante fen 

a allée a AR a quitté le AA ) à £ 
-ZIEHUNG, (Ubjicpung) (die) gen. der -, f 

“pl. Voy. ABZUG. à 

AS-ZIELEN, (abjielen) v. a. Ich ziele-zielte ab, 
i. h. abgezielet ; Viler, buter, tendre à qq. ch. 
avoir qq. ch. en vue, avoir une intention, ww 
deffein. S. das Abzielen. 

AB-ZIELEND, (abjielend) adj. Tendant d... 

AB-ZIRKELN, (abgirfeln) v. a. Ich zirkele - zir- 
kelte ab, i.h. abgezirkelt; Me/urer avec le com- 
pas, compajler. Alle feine Worte genau ab- 

“ zirkeln ; Per toutes fes paroles. .S. die Abzir- 
nt compaj]ement. 

AB-ZUG, (Abzug) (der) gen. des-es, pl. die- 
züge; La diminution de prix & de valeur, le 
rabais, la déduftion, le défalquement, la Jouftra- 
Éion, retenue; le départ, la fortie, retraite, 
l'abandonnement ; la difillation d'une liqueur, 
détente d'un reffort. Die Abzugsflagge ; la ban- 
nière de partance. Den Abzug blafen; fonner 
la retraite. Abzugs-Geld; le droit qu'on paye 
pw fe retirer d'un lieu avec fes effets. Abzugs- 

edigt; préche de congé. 

AB-ZUPFEN, (abgupfen) v. a. Ich zupfe-zupfte 
ab, i.h. abgezupfet; Tirer, arracher; plumer ; 
cueillir des fleurs. S. die Abzupfung. 

AB-ZWACKEN, (abjwacten) v. a. Ich zwacke- 

zwackte ab, i. h. abgezwacket; Oter, retran- 
cher à qq. un une partie de ce qui lui appartient, 
emporter par finefle, e/croquer, retenir ; ferrer 
la mule, gripper, griveler, plumer la poule fans 
la faire crier. S. die Abzwackung, gen. der-, 


l, die - en. 

AB-ZWECKEN, (abimeten) on. Ich zwecke- 
zweckte ab, i. h. abgezwecket ; Avoir pour 
but, er S. die Abzweckung, gen. der-, /.pl. 

AB-ZWICKEN, (abjwiden) v. a. Ich zwicke- 
zwickte ab, i.h. abgezwicket; Oter en pinçant. 
5. die Abzwickung, gen, der-, L pt. = 
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AB-ZWINGEN, (abjtingen) v. a. irr. Ich zwin- 
ge-zwang, /ubj. zwänge ab, i h. abgezwun- 

gen TS Extorquer, er par fe à ur par 

viol ‚fig. mettre le poignard fur la gorge; 
contrai Fa Die Puch hat ihm das Bra 
nis feiner Verbrechen abgezwungen ; Ja peur 
lui a arraché Iveu de fes forfaits. 

AB-ZWINGUNG, (9bitingung) (die) gen. der-, 

ak: iR L'extorfion, la contrainte. 

‚WIRNEN, (abjwienen) v. a. Ich zwirne - 

..zwirnte ab, i.h. abgezwirnet; Détordre du fil. 

Ber su. voy. SCHOTENDORN, (Sos 
tendorn). 

ACADEMIE, (Academic) academifch, voy. AKA- 
DEMIE, (Afademie). 

ACCENT, (Accent) (der) gen. des-es, pl. die- 
e; L'élévation plus ou moins forte de la voix fur 
certaines Jyllabes. Man hört es an feinem Ac- 
cent aus welcher Provinz er if. On connoit à 
‘fon accent de quelle Province il el. On dit poë- 
éiquement: Die füflen, zärtlichen Accente fei- 
ner Stimme; les doux accents de Ja voix. Ac- 
cent fignifie auffi une petite marque, qui Je met 
fur üne voyelle. Delà le verbe Accentuiren 
qu'on a reçu dans notre langue. On dit: Er 
accentuirt nicht gut; c. dd. il ne fait pas bien 

ACCESS wi (der) gem. à fe 

, (Accef) (der) gen. des- es, J. pl. voy. 
‚ZUTRITT, (Zutritt). & à 

ACCESSIST, (Üccefifé) (der) gen. des - en, pl. 
die-en. Der den Zutritt bei einem Gerichts- 
hofe hat; aui a l'accès auprès la cour de juftice. 

ACCIDENZ, (Xccideny) (das) gen. des-es, pl. 
die - ien; Des certains profits qui arrivent for- 
tuitement ; le cafuel ; les Émolumens extraordinai- 
res; le tour du bâton. 


ACCISE, (ccife) (die) gen. der-, pl. La À 


cie, impôt d'entrée fur les denrées. Accis-Ein- 
nehmer ; un receueur de bacci/e. Acciscommif- 
farius; un commiflaire de l'accife. Accisfchrei- 
ber; un commis de Paccife. Accisftube; le bu- 
reau de l'accife. 

ACCORD, (Accord) (der) gen. des-es, pl. die- 
e; (Mot reçu en een ). -Zufammenklang, 

inklang; L'union de deux ou de plufieurs Jons 
entendus à la fois &9 formant l'harmonie. Ac- 
cord, Vergleich, Uebereinkunft; Ja convention, 
‚Baccommo , Ich halte mich an unfern Ac- 
»cord; je me tiens à l'accord qui a été fait. Die 
Befatzung hat den Accord angenommen; Is 
arnifon a figné la capiiulation. 

AËCORD , (aceordiren) v. a. Ich accordi- 
re-accordirte, i. h. accordiret ; ( Mot reçu). 
Zufammenftimmen; ÆAccorder. Die Inftrumente 

accordiren nicht, ftimmen nicht zufammen; 

des infiruments ne font pas d'accord. Uebereinftim- 
men; étre conforme, Das was ihr mir heute 
fagt accordirt nicht, ftimmt nicht mit dem 
überein was ibr mir geftern gefagt habt; ce 


ACH. 


que vous me dftes ar ne l'accorde pas 
avec ce que vous me dites hier. Zuftehen; con- 
céder. Ich accordire ihm alles was er verlangt; 
je lui accorde tout ce qu'il demande. Mais # 
7 Rd le ee ce ne doit er 
employé que dans ces phrafes où il & je 
la mufique, ou dans Lie poëti Hy, verbe 
Accordiren doit étre évité abfolument, comme 
un mot étranger ; quoique nos meilleurs derivains 
ie Jervent quelquefois Pr négligence, 

ACH! (a!) inter]. Ah! ha! oh! aye! hélas. 
Ach und Weh fchreien; crier, gémir, pleu- 
rer pitoyablement. 

ACHAT, (Achat) en gm des-es, pl. die-e; 
Lagathe, voy. AGTSTEIN, (Agtftein). 

ACHSE, (Adyfe) on AXE, (Are) (die) gen. der 
-, pl. die-en; Ziefieu. Die vordere Achfe 
brach entzwei; Peffieu des roues de devant caffa. 
Eine eiferne Achfe; un effien de fer. Die Wären 
auf der Achfe fiihren ; éransporter les marchan- 
difes par charroi. Achfenblech; fe habe. Achfen- 

; zus ; DEIe. 

ACHSE, (Üchfe) où AXE, (Are) (T. de Géo- 
graphie) La ligne droite qui pale par le centre 
d'un globe & fur laquelle le globe tourne. Die 
Erdachfe, die Weltachfe &c. l'axe de la terre, 
du monde Eÿc. 

ACHSEL, le, (die) gen. der-, pl. die-n; 
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L'épaule, aillelle. 
» (Achfelader) (die) gen. der-, 
3 L'axillaire. 

ACHSEL-BAND, (Adfelbanb) (das) gen. des-es, 
pl. die-bänder; L'épaulette; le nœud d'épaule. 
ACHSEL-BEIN , (Achfelbein) (das) gen. des-es, 

I. die-e; La clavicule. _ 
-KLEID, (Achfelfleid) ou ACHSEL- 
TUCH, (Haine) (das) gen. des-es, pl. 


die-tücher; L’amil. 
CHSEL-STÜCK, (Adhfelftüd) (das) gen. des- 
es, pl. die- e. An einem Kleide, ürbruft 
ACHSEL TRACER, (Métis 
hfelträger ) (der) gem 
des-s, De Le porte-faix ; A nd 
e 


faux, ‚un flatteur. 
ACHSEL-ZUCKEN, (Achfeljudten) (das) gen. des 
.-8, /. pl. Le hauflement d'épaules. Die Ach- 


‘feln zucken; prov. haufer, plier les épaules, 
par furie la foumifiion ou patience. Über 
die Achfel anfehen; regarder du haut en bas, 
par deffus l'épaule, méprifer. Auf beiden Ach- 
feln tragen ; nager entre deux eaux, flatter les 
deux partis. Auf die leichte Achfel nehmen; 
méprifer, ne faire cas. Die Achfel hingen; #'é 
tre pas de bonne humeur. ; 

ACHSEN-EINSCHNITT, SADFSAnRBAING) (der) 

en. des-es, pl. die-e; La place de l'éfieu. 

Al N-NAGEL, (Udjfennagel) (der) gen. des 
-s, pl. die- nügel; Une efcarondelle. 

E3 ACH- 


38 ACH. 


ACHSEN-RIEGEL, (Achfenrienel) (der) gen. des 
-5, pl. die-. Ruhe- oder Einfallriegel; Une 
entre-toife de couche, ou repos. : 

ACHSEN-RING, (Adjfenring) (der) gen. des-es, 
pl. die-e; La frette,.le lien de fer, dont on 
Je Jert pour empécher que le moyen d'une roue 

RATE Colbfenfgiene) (di ) 

- , enfoiene e) gen. 
er-, pl. die-n; La bande de roue. ® 

ACHT, dacht) (nombre) huit. Der achte; fe 
huitième. Zum achten; adv. huitièmement. 

ACHT, (Act) ou ACHTS-ERKLAERUNG (Achte 

. erfldrung) (die) Fe der -; Le banniflement, 
la proftription. Die Reichsacht; le ban de 
PEmpire. In die Acht thun; bannir, profcrire, 
mettre en ban de l’Empire. 

ACHT, (Act) ou ACHTUNG, (Achtung); Z’at- 
tention, le Join, Veflime, la confidération, véné- 
ration. On trouve ces mots ordinairement fans 
article avec les verbes haben, nehmen, geben, 
laffen. Acht haben, in Acht nehmen, Ach- 
tung geben; ob/erver, remarquer, avoir Join, 
prendre garde, rcevoir, avoir l'œil à gg. ch. 
Aus der Acht laffen; oublier, négliger. Sich 
in se nehmen; prendre garde, je donner de 

are. 

ACHTBAR , (adjtbar) adj. Eftimable, honorable. 

ACHTBARKEIT , (ctbarfeit) (die) gen. der-, 
JS pl. (peu uf.) Leflime, atiention, la confidé- 
ration. 


ACHT-ECK, (Adıtedl‘) ar Pe des - es, pl. 
. Oflogone, 


‚die-e. Achteckig; ad; Re 2 
ACHTEL, (tel) ou ACHT-THEIL, (Ucbfs 
theil) (das) gen. des-s, pl. die-; Un hui- 


tième, demi - quarteron ; it. la crochure en mu- 


fique. 
HÖHLEN ; (adten) (ein Stück von) Une pièce 
de huit, un écu d'Efpagne. 


pa, à 
ACHTEN, ( achten ) v. né Ich achte - achtete, ACH 


i b. geachtet; Eflimer , confiderer , faire. cas 
om eflime, honorer, révérer , avoir de l'eflime; 
'. prifer ou eflimer une marchandife; it. juger, 
penfer, croire, réputer, tenir que... prendre 
pour... Gering achten; faire peu d’eflime, de 
cas. Etwas für viel zu geringe oder feiner 
nicht würdig achten ; #re ou Je mettre au def- 
Jus de A ch. Etwas nicht grof achten; pa/- 
fer par defjus gq.ch. ne pas Bir grand compie, 
ne Fe Joucier de... Für gut achten; trou- 
wer 0% duger bon, croire d: propos, approuver 

. ch. Eine Frau für'die fchönfte achten ; 
ee la pomme à une Dame. Ich achte diefe 
Frau dreifig Jahr alt; je donne à cette femme 
Säge de trente ans. Ich achte es gleich, ob 
ich diefes habe oder nicht; je regarde avec 
indifférence , il m'eft indifférent de lavoir, ou de 
ne l'avoir pas. Geachtet feyn; étre en vogue, en 
règne. Auf Träumeachten ; ajouter foi aux fon- 
ges. Des Lebens nicht achten ; méprifer la vie, 
S. die Achtung. 


ACH. 
ACHTER, (Ufer) (ein) Une pièce de huit 


eben ; L'aËtion de prendre 
4 voy. ACHT, Cat). 
ACHT-GROSCHEN-STÜCK, (Actgroféenfitüce). 
a) gen. des- es, pl. die-e; Une pièce de 
uit gros, un demi - florin d'Allemagne. e 
ACHT-HUNDERT , (adjthundert) (nombre) huit 
cents. - 2 
ee (achtjäßtig) adj. Ce qui efl de 
uit ans. . 

ACHT-LOS, (actlos) adj. Indifférent, néglis. 


ent. 
ACHT-LOSIGKEIT, (Adhtlofigkeit) (die) gen. 
der-, pl. die- en. Unachtfamkeit, Nachlaf- 
figkeit; L'indifférence, la négligence. 
ACHT-MAL, (actmal) (nombre) huit fois. 
ACAT-MANN, (Acdhtmann) (der) 
pl. die-Männer, o4 Achtleute; 
de huit qui forment un Collége. 
ACHT-MONATLICH, (adhtmonatlid) ou ACHT- 
MONDIG, (adytmondig) adj. Age-üe huit mois. 


ACHTSAM, (adıtfam) _ Soigneux, attentif, 
ne wel, exakt. , 

ACHT AMKEIT, (Achtfamfeit) (die) gen. der-, 
JS. pl. Le Join, l'attention, application, la. pon- 
Eenalite, Vexaklitude. 

ACHTSAMLICH, (adıtfamlid)) adv. Soigneufe- 
ment, attentivement, exaffenıent, ponkluellement. 

ACHT-SEITIG, (achtfeitig) où ACHT-ECKIG, 

a) adj. Qui a huit faces, oflogone. 

S-ERKL/ERUNG, (Üchteerflärung) voy. 


ACHT, (Adi). à | À 
ACHT-SÆULIG, (actfäulig) adj. Qui a huit 
colonnes. s | 
RO SPAIN Cadtfpännig) adj. 4 huit 
chevaux. R : 
ACHT-STÜNDIG, (actftänbig) adj. De huit 
res. B 
ACHT-STÜNDNER, (Achtflündner ) (der) gen, 
des - 8, pl, die-; NR de Min.) qui travaile 
pendant bu heures confècutives dans la mine, 
LD y en a qui travaillent douze heures, € qwon 
appelle Zwölfftündner. ; 
ACHT-TÆGIG, (acttdgig) adj. De huit jours. 
ACHTUNG, (djtung) voy. ACHT, (dt ); 
L'attention &t. 


ACHTZEHEN, (adıtjehen) (nombre) dix - huit, 
ACHTZIG, (actsig) (nombre) huitante, quatre- 


vingts. ER 
ACHTZIG-J/EHRIG, Cadtiigidbris) adj. QRo- 
génaire, j EcH 


en. des - es, 
In du nombre 


ACK. 

ÆCHZEN, (dchyen) v. n. Ich ächze -üchzte, i 
h. geachzet ; oupirer. . 

ACKER, (Aer) (der) gen. des-s, pl. die-Aecker; 
Le champ, la terre labourable. Ein Acker-Lan- 
des; un arpent, la faumée, l'acre. Ein Zehend- 
Acker; Ia terre qui doit les dîmes. 

ACKER-BAU, (erbau) (der) gen. des - es, 

pl. L'agriculture, lé labourage. Den Acker- 

- bau wohl verftehen; entendre bien l'agricul- 
ture. Diefes Land: hat guten Ackerbau; ce pays 
a beaucoup de terres labourables. 

ACKER-FELD, (Aderfeld) (das) gen. des- es, 
gr die-er; terre labourable. Zu diefem 

ndgute gehbren zwanzig Morgen Acker- 
feld; à cette campagne appartiennent vingt acres 

… de terres labourables, 

ACKER-FRAU, (Uderfrau) (die) gen. der-, pl. 

: die-en; emme d'un laboureur, une pay- 
® fanne, manante. 

ACKER-FURCHE, (Aderfurche) (die) gen. der-, 

. pl. die-en; Un fillm, la raie. 

A -GAUL, (Üdergaul) (der) gen. des - es, 

l. die-Gäule, mieux Pferde; Le cheval de la- 
rage. 

ACKER-GELD, (Adergelb) (das) gen. des - es, 
pl. die-er; Le droit qu'on paye au Seigneur 
d'une terre labourable. 

ACKER-GERÆTH, (Adergeräth) ou ACKER- 
GESCHIRR, (Udergefcirr) (das) gen. des- es, 
pl. die-e; Les outils de labourage. . 

ACKER-GERICHT, (@Œergericht) (das) gen. des 
es, pl. die-.e; Une chambre de juflice où doi- 
vent étre jugés tous les différents qui regardent 
agriculture. 

ACKER-GESETZ, (Adergefeh) (das) gen. des - 
es, ® die-e; La loi agraire. 

ACKER-HOLLUNDER, (Aderbollunber) (der) 

en. des - s, /. pl. L'yèble, hieble. 

ACKER-KNECHT , (Acterfnecht) (der) gen. des- 
es, pl. die-e; Un valet de laboureur. 

ACKER-KNOBLAUCH, Acterfnoblauch ) (der) 

‘ gen, des- es, /. pl. Le Jcorodroprafum. 

ACKER-LAND, Alterland) (das) gen. des - es, 

}. die-länder; La terre labourable. 
ACKER-LOHN, (Ucerlobn) (der) gen. des- es, 
* /.pl. Le prix ou loyer du labourage. Den Acker- 

“John bezahlen; payer le labourage. 

ACKER-MANN, (Udermann) (der) gen. des-es, 
pl. die - Ackerleute; Le laboureur , manant. 

ACKER-MÆNNCHEN , ( Acdermännchen ) (das) 
gen. des-s, pl. die-; ‘Une hochequeve, berge- 
ronnette, lavandière. i 

ACKER-MÜNZE, (Udermünge) (die) gen. der-, 
, pl. Le calament. A 

A KERN, (acfern) v. a. Ich ackere - ackerte, i. 
h. geackert; Labourer la terre. 

ACKER-SCHOLLE, (Aderfolle) (die) gen. der 

.-, pl. die-n; Une motte de terre; la glèbe. 
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ACKER-WAGE, (Bedertwage) (die) gen. der -, 
‚ (Beterwage) (die) gen 


l. die-n; Ur t pour incfurer la 
dur dé fins. e À u ai 
ACKER-WEG, (Udertoeg) (der) gen. des - es, 


pl. die-e; Le chemin qui conduit aux cha 

ou qui go à travers. 5 , ue 
ACKER-WERK, (Udertverf) (das) gen. des-es ; 

Une ferme, métairie, Sie treiben, nähren fich 

vom Ackerwerk ; ils /enourrijfent de Vagricuk 


: ture. 

ACTEN, (&cten) (die) f. fingul. Les protocoles, 
aßkes où pièces d'un procès. 

ACTIEN, (Uctin) (die) J. fingul. Les aËtions 
d'une Jociété de commerce. Aétienhändler ; um 


affiomnaire. 

ADAM, (Adam) (der) gen. des-s, /.pl. Adam, 
nom d'homme. 

ADAMS-APFEL, (Adamsapfel) (der) gen. des - 
8, pl. die-äpfel; Le nœud de la gorge; forte 


de te 

ADDIREN, (abbiren) v. a. Ich addire - addirte, 
i. h. addiret; Additionner, calculer, ÿ 

ADEL, (Abel) (der) gen. des-s, /. pl. La no- 
bleffe; ît. la Anitenenerh. Er # von Adel; 
il eft gentilhomme, noble, de té, d'une ex- 
traßlion noble, homme de condition. 

ADELICH, (adelih) adj. Noble, gentilhongme, re- 
levé; adv. noblement, en gentilhomme. 

ADEL-FISCH, en) ou EDLER WEISS- 
FISCH, (edler Weißfiih ) (der) gen. des-es, 
pl. die-e; Un poiflon du genre des gardons. 

ADEL-HOF, (belbof) ow EDEL-HOF, (Edel 
bof) (der) gen. des-es, pl. die-hüfe; Un chd- 
teau, la maifon d'un gentilhomme à la campagne, 
une gentilhommiere. . 

ADELN, (abdeln) v. a. Ich adele-adelte, i. h. 

eadelt; Ænoblir. Das Adeln; L'anoblifflement. 
ELS-BRIEF , (Wdeldbrief) (der) gen. des - es, 
“ol, die-e; Une lettre de nobleje. 

ADELSCHAFT, (Adelfchaft) (die) gen." der-, 

S. pl. La nobieffe, mot qu'on ne trouve que dans 
melques Pottes du vieux temps, & Ei figrifie 
* la nobleffe. Aujourdhui on dit: der Adel. 

ADEL-STAND, (Ubelffanb) (der) gen. des - es, 
* {.pl. La nobleffe. Einen in den Adelftand er- 

eben; anoblir qq. un. 

ADER, (Aber) (die) gen. der-, pl. die-n; La 
veine. Ce mot a différentes erifentns: 1) un 
vaiffeau ou ejpece de petit canal, qui contient le 
fang de l'animal &c. Delà les différentes dé- 
mominations, p. €. Pulsader, utader &c. 
Einem die Ader üfnen, die Ader fchlagen 
zur Ader lafien, ow fimplement, Ader laflen ; 
Jaigner, ouvrir la veine. On dit figurément 
“d'un homme qui à des mouvements d'impatience 
€? de colère. Das Blut kocht ihm in den 
Adern; le fang lui bout dans les veines. On 
‘dk proverbialement d'un homme qui n'a nulle 

À  difpo- 
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difpofition pour quelque chofe. Er hat keine 
en dazu ; il Sons veine qui y tende. Es 
ift keine gute Ader an ihm; c'eß un vaurien. 
Er hat keine Ader von feinem Vater ; = ine 
M aus nullement à fon père. On à : poë- 

che Ader, le talent pour la pol] 2) On 
appelle aufi Adern dans les mines, les endroits 
entre les terres où Je trouve le métal:  Gold- 


und Silber- Adern; ia veine dor, veine dar- 


ent; it. Geädert Holz; du bois veiné. Weifs und 

Ehwarz geäderter Marmor; le marbre veind de 
blanc & de noir. 

ADER-BRUCH, (&bderbruch) (der) gen. des- -es, 


pl. die- brüche; La tumeur du Jrotum, caufée - 


par des varices qui Je forment autour des tejli- 
cules n des vaiffeaux fpermatiques, la varicocele, 
a 'ocei 


20 de Et (Aberhäutgen) (das) gen. 
es-s, e-; 
re Faberig 9) ad Fr ones plein de veines ; 
lardeux, ( 
ADE pre KO der) gen. des-es, 
/. die - kröpfe ; La varice. 
ADER-LASS, el } (der) gen. des -es, pl. 


die -läffe; La fai, 
ER-LASSEN, ru) v. a. irr. Ich laffe- 
liefs Ader, i. h. Ader gelaffen ; Saigner , ou- 


vrir la veine ; um Je faire faigner , Je 


aire tirer du ire 
ERLASS-B ÆUSCH- (Aberlagbäufchgen) 
(das) des -s, pl. die-; La comprefe. 
ADERLASS EISEN, ( ( Hberlafeifen » (das) gen. 
des-s, pl. die-; La lancette. 
ZEIT, et) cr gen. der 
n die- en; La fü Jailm propre à Jaigner. 
. ADE) ZEUG, Sapelsung) er gen. 
re es, ar ER étui de lancettes. 
AFEL, (Uberlaßtafel) (die) gen. 
A pl. die-n; La table qui marque les jours 


AREAS fr Cape) (das) gen. 


PSE -8, an 
BINDE, R dberlagbinde, (die) gen. 
I pl. die-n; La bande, ligature. 
KUNST, ( nt (die) gen. 
der-; La Hlébotomie. Der die Aderlafskunft 
Pe hiébotomifte. 
AR LÆSSER, CAR) Fa gen. des- a 
e-; Celui qui tire du fang, le fai; 
ch will diefen Ärzt nicht, nes du Lu 
ein groffer Aderläfler ; je ne veux pas de ce ne 
decin, il eff un trop grand Jaigneur. 
ADER-M. G, (Abermennig); L'agrimoine ou 


EIERN (Beben) v. a. Ich ädere-äderte, ih, 
, ‚Mar des veines p. e. le bois, m 


AD- IUNCL, (Mdfenct der r 
Bet Sen WAR ale m Ph 
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‘AD- JUTANT, (@bjutant) (der) gen. des-en, pl. 
die-en; Un Ge 2 jor. General ‚Adjutant; 
um Aide de ca 


ADLER, (Adler) (der) gen. ne s, pl. die-; 


L’aigke. Junger Adler ; un aiglon, aiglette. 
Adleein; la pierre d'aigke, es Adlers= 
en les Se iffes d'aigle. Adlers- Nafe; le 

ie Adlereule; je Grand - Due. 


lin. 
Der Khwar warze Adlerorden ; Pordre de Paigle 


ADMINISTRAT: OR, ( Admsiniftrator) (der) gen. 
des-s, pl. die-en; adminifirateur. 
ADMIRAL, (Adniral‘) (der) gen. des - es, pl. 
die-räle; L’amiral. 
ADMIRALS-FLAGGE, ( Admiralsflagge ) (die) 
em der-, pl. die-n; 2e pavillon blanc. 
IMIRALITZET, (Abmiralität) ou ADMIRAL- 
SCHAFT, gs > (die) gen. der -, [, 
1. L'amirauté 
ADMIRALS-SCHIFF, a) (das) gen, 
Pine es, pl. die- as ei vailleau amiral. 
MIRALSGALE re (die) 
u ER an n° 'amirale. 
A RIATISCI , (adriatifch) adj. Adriatique. 
AUNENT: (Advent) (der) gen. des - es, [. ph 
'avent. 
ADVENT-ZEIT, (Adventzeit) (die) gen. der-, 


me a) (der) gen. des-en, pl. 
die-en; Ds avocat. Ein Advocatenftreich; 1% 
hourvari, la chicane, un tour de barreau. 


EN Marien) (die) gen, der-, pl. die 


ECHT, Càct) adj. Légitime, véritable, bon, 
pur, Lu u Ein ächter Sohn ; un fils légitime. 
Aechter Wein; du vin naturel. Aechtes Gold; 
l'or pur. Aecht Silber; l'argent fin. Aechter 
Diamant ; le diasnant fin. 

BEN: (ädjjen) v.n. Ich ächze - üchzte, À 

eachzet; Gémir , foupirer. 


“ÆDERGEN € CMedergen) ou ÆDERLEIN, (Webers - 


(das) gen. des-s, pl. die- ; La petite 
pos 


ÆFFEN, çà re v. a. Ich äffe-affte, i. b. geuffet; 
Se jouer, wer, bercer, berner qq.un. Man 
aflet ihn Bit (chen Vertröftungen ; ; on le 
berce de belles e, “ons Man äffet ihn allent- 
Ay wo er hinkommt; on le berne par-tout 


où il Je pou AFFE. 
ÆFFUNG, fans) Cie) gen. der - pl. die-en; 
La moquerie, l'illufion. 
ÆFF-GEN, (Heffgen) (das) gen. des-s, pl. die-; 
Un petit "fi nge, guenon, guenuche, Japajou, Je 
gouin. 


ZEÖELSCHE MEER, ne Meer) (das) gen. ; 
onze , dairain. 


Tr nt Refemblant, fembla- 
RÉ 


AE. 


fiehet feinem Vater ganz ähnlich; cf Jon père 
tout crach&. Er ift ihm ähnlich wie ein E 
dem andern ; ils Je reffemblent comme deux œufs. 
ZHNLICHEN, ÆHNELN, de en, ähneln) 
mieux ÆHNLICH SEYN, (ähnlich feyn) v. #. 
Ich b. -i. war ähnlich, i. werde ähnlich feyn; 
er: être femblable. 
EHNLICHKEIT, (ehnlichfeit ) (die) gen. der-, 
Ph die-en; La reffemblance, relation, le rap- 
, l'analogie. x 
a (die) gen. der-, pl. die-n; 
Lpi. Eine Hand voll Aehren; la glane. Aech- 
ren lèfen ; glaner. In Aehren fchieffen, fich 
EHRENLESE, (Bebrenlet) (die) gen. der =, £ 
-LESE, (Yehren! ie) gen. der -, /. 
pl. Le temps en de ne Jets 


le glaneur. 

EHREN-KRANZ, @ebrenfrans) voy. ZERNDE- 
KRANZ, en 

ÆLSTER, (Yelfter) (die) gen. der-, pl. die = 
n; La pie, voy. AGLASTER, (Uglafter). 

ÆLSTER-AUG, (Helfteraug) ou HÜHNERAUG, 


(Hühnerang) Ca) gen. des-es, pl. die-en;_ 


Un cor aux pieds. 

ÆLTELN , (dlteln) v.n. Ich ältele-ältelte, i.h, 
telt ; Paroftre vieux , commencer à vieillir, 
enir vieux. 

ÆLTER, (älter) adj. Plus Age, aîné. Er ife 
älter als ich; # ef? plus dge que moi. Mein 
älterer Bruder; mon frère aind. Die Aeltern; 

& l. en père & mère. 

FER TTER, (Melter. Mutter) (die) gen. 
der-, pl. die-Mütter; La bifateule. ‘ - 

ELTER-VATER , (Xelter : Bater) (der) gen. des 
-s, pl. die- Väter; Le bifaïeul. - 

‚ (Yeltefte) (der) gen. des-n, pl. 
die-n; Eines Volkes, einer Gemeinde oder 
Kirche; Un ancien. Ein Aeltefter den Jahren 
nach; le plus dgé. Der Geburt nach ; Fahne. 
Dem Amt nach; le doyen, fénieur. Altermann. 

ÆLTLICH, (ditfiöy) adj. & adv. Un peu vieux; 
qui muse ‘de la vieillejfe; d'une femme on dit: 

‚elle eft fur le retour de l'âge. 

ANSIG, (ämfin) mieux EMSIG, (amfig) adj. 
Zr diligent, ardent, laborieux , appliqué, 
adv. Een: laborieufement, ardemment, 
avec icıtion, foigneufement. 

ÆMSIGKEIT, (Hemfigfeit) mieux EMSIGKEIT, 
(Emfigfeit) (die) gen. der-, /. pl. L'empreffe- 
ment, la diligence, Pardeur , application. 

ÆNDERN , (ändern) v. a. Ich ändere - änderte, 
i.h. geändert; Changer, refaire, corriger. Sich 
ändern ; changer, fe changer, Je corriger. Er 
hat fich fehr geändert; il @ bien changé. Ich 
kann es nicht ändern; je ne /aurois qu'y faire, 
je n'en puis mais. Seine Meinung ändern; chan- 
ger d'avis, Der Schneider muis das Kleid än- 
dern 3 le tailleur doit refaire cet habit. 
om, . 


AE. at 


ÆNDERUNG, (%enderung ) (die) gen. der-, pl. . 
die- en; Le changement, l'amendement ; la no- 
vation. 

ÆNGSTEN, (ängfien) mieux ÆNGSTIGEN, 
(ängftigen) v. a. Ich ängftige - ängftigte, i. h. 
geängftiget ; ıTourmenter , chagriner, affliger, 
inquieter , Jerrer le cœur, angoijler, gêner, 
bourreler. Einen Ort mit Feuer ängftigen ; bom- 
barder une place. Sich ängftigen ; v, r. fafli- 
ger, J'inquiéter, Je tourmenter &c. 

ÆNGSTIGLICH, Canaris) adv. Avec chagrin, 

eine , inquiétude; douloureufement. 

ÆANGSTIGUNG, (Aengftiaung) (die) gen. der-, 
J. pl. Le tourment, l'afiftion, inquiétude, le cha- 

rin, la peine. Voy. ANGST. 

ÆNGSTLICHKEIT , (Mengftlichfeit) (die) gen. 
der -, /.pl. L'inquiétude, embarras. : 

ÆON, (Meon); Terme grec qui fignifie l'éternité. 
On trouve ce mot auffi en pluriel Aeonen, Eÿ le 
Poëtes fen fervent fouvent dans leurs poëfies. 

JERGER, (Merger) (der) gen. des-, /. pl. Le 
chagrin. Vor lauter Aerger wufste er nicht 

. was er fagen follte; il étoit fi en colère, qu'il ne 

Pres que dire. ) 

GER, (ärger) adj. Pire, plus mauvais, plus 
méchant, adv. plus mal, pis, pire. Das ift noch 
ärger; c'eff encore pis. Aerger werden; empi- 
rer, aller de pis en pis. Aerger machen; rendre 

ire , empirer , détériorer. à 

ÆRGERLICH, (ärgerlich) adj. Scandaleux, cha 

rinant ; adv. Jtandaleufement. ; 

GERN, (ärgern) v. a. Ich ärgere -Argerte, 
i. h. geärgert; Ein Aergernis geben ; /canda- 
hifer , donner ou porter du fcandale. Einen är- 
gern; irriter, fächer, indigner qq. un. Sich är- 
gern ; Je fächer. ; 

ÆRGERNISS, (Xergerniß) (das) gen. des - es, 

l, die-e; Le fcandale. 

GERNISS, (Wergerniß) (die) gen. der-, ph 

- die-e; La colère, fächerie, l'indignation, le 


courroux. 

ÆRGSTE, (ärgfie) adj. Très-méchant, très- 
mauvais, le pis, le pire. Aufs Argfte; adv. au 
pis, très-mal. Das ärgfte fo mir wiederfah- 
ren künnte; mon pis-aller; le plus grand mal 
qui me pourroit arriver. Das ärgite an der Sa- 

“che ift; le pis eff; ce gi y a de pis, ci... 
Wenn es aufs ärgfte käme; au pis - aller. 

ÆRGERUNG, (%ergerung ) nY ÆRGERNISS. 

ÆRKER, (%erfer) voy. ERKER, (Œrfer ). 

ÆRMEL, (Uermel) voy. ERMEL, (Ermel). 

ÆRM-LICH, (drmlich) adj. € adv. Pauvre, mi- 
Jérable ; pauvrement , miférablement. Er mufs 

: ich ärmlich behelfen ; il eff obligé de vivre 

: uurement ; il a de la peine à Je tirer d'affaire. 

iefes Eflen hat einen ärmlichen Gefchmack ; 

“ce mets a un goût bien mauvais, infipide, voy. 
ARM, (arm). ; ; 

F ÆRN- 
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ÆRNDE, (MHernbe) (die) gen. der-, pl. dien; 


moilfon, récolte. Die Heuärnde; la fenei- 
Jon. Weinärnde; lg vendange, Aernde-Arbei- 
ter, owSchnitter; le moiffonneur. Der Aernde- 
Wâgen; le chartil. Die Aerndezeit; le temps 
de la moiffon. Wir haben herrlich Aerndewet- 
ter; nous avons ım temps favorable pour la 
moiflon. Die Aernde ift vollbracht, ift vorbei; 
la récolte efl faite. Die AernderFerien; les va- 
cances. 

JERNDE-KRANZ, (Aernbefrans) (der) gen. des 
-es, pl. die-Kränze; La guirlqnde, ou cour- 
ronne faite d'épis &9 de fleurs, que l'on gréfen- 
te au Jeigneur de la campagne, ou au père de 
la nl à la fin de la récolte. 

ÆRNDE-MONATH, (Xerndemonath) (der) gen. 
des -es, pl. die-e; Le mois d'Août. 

ÆRNDEN , (Uernden) v. a. Ich ärnde-ärndete, 
i. h. geärndet; Moiflonner, faire la récolte des 
bis &9 autres grains. On dit auf figurément 
& poitiquement. Ehre, Lorbeern einärnden; 
moiffonner des lauriers. DerHimmel hat nicht 
AM dafs ich die Freuden ärnden follte, 

lie ich mir verfprach ; le ciel na pas voulu, 
ue de fonilt de cette joie Er. 

RS GS, (érfchlings) adv. (pop.) A rebours, 
d reculons. Ihr habt die Strümpfe ärfchlings an; 
vous avez mis vos bas à rebours. Aerfchlings 
gehen; marcher à reculons. Es gehet mir 


ärfchlings mit der Sache; mon affaire va à re- 
culons, de travers, de mal en pis. 


ÆSCHE, (Xefdye) ou ASCH, (Afh) où ESCH, 
CE ) (die) Ben der-, pl. die-n; ı) Un 
poiffon d'eau e ; l'Emble ou ombre, 2) Sorte 
de grand arbre, le Frêne. - 

ÆSCHERN, (dfern) v. a. Ich äfchere - Afcher- 
te, i. h. geäfchert; Aeduire en cendres. Die 
Felle äfchern; plamer les peaux. 

ÆSCHER, (Xefcher) (der) gen. des-s, pl. die-; 
CT. de Tann.) Chaux éteinte € melle de cen- 
dres pour y faire tremper les cuirs. Les favonniers 
qe lent Aefcher {a mélange de chaux éteinte & 

e cendre qu'ils emploient pour faire la lejive. 

ÆSCHERFASS, (Xefcherfaß) (das) gen. des - -s, 
pl. die - Faller; (7. de Tann.) os de Tan- 
neurs dans la quelle ils font tremper les cuirs. 

ÆSSEN , (dffen) v. a. voy. AASEN, (aafen). 

ÆSTIG, (äftig) adj. Branchu, plein de rameaux, 


NOUEUX. 

ÆST-LEIN, (Xeftlein) où ÆSTGEN, (Aeffgen) 
où ÆSTLING, (Meftling) (das) gen. des - 5, 
pl. die-; Une petite branche, le sameau, la 
STERICH (Xefterih) (di d pl 

Æ ; terich) (das) gen. des- es, pl. 
die-e; Le gravier, Ten ER pierres & 
mortier pour en faire un pavı 


ZA 
ÆTHER (es) (der) gm des-s, [pl DE 
Ye 


AE. 


JETHERISCH, (dtberifh) dj. Ethérée. Le Por. 
tes appellent le ciel, den Ether, € au lies de 
himmlifch, is difeut äthèrifch, Die Bewoh- 
ner des Aethers; les habitants du ciel. Gent- 

. ralement on comprend par Aether €? äthérifch 
cette étendue immenfe d'une fubftante fubtile € 
men dans laquelle on fuppoje que font les corps 
céleftes. 

JETZEN, (ägen) v. a. Ich ätze-azte, i h ge- 
ätzet; Graver à l'eau forte. 

ÆTZENDES MITTEL, (ein) (äfendes Mitte} 

T. de chirurg.) Le ruptoire. 

ÆTZ-KUNST, (Wegkunff) (die) gen. der-, /. pl. 
La gravure à l'eau forte. 

ÆTZ-WASSER, (Hegtvaffer) (das) gen. des-s, 

I. die- Wäffer; De l'eau forte. 

ÆTZEN, (egen) v. a. Ich ätze -äzte, i.h. ge- 
ätzet. Als Ye die Jungen ; Donner la béquée, 
abéquer , abecher , appäter , nourrir de jeunes 
oifeaux. Ich habe ihn während feiner Krank- 
heit ge und geätzet ; #4 a été bien Joigne 
€? dodiné durant Ja maladie. 

ATZUNG, (%gung) (die) gen. der-, /. pl. La 
béquée, mangeaille, ®. . Dem Falken an 
feiner Atzung abbrèchen ; abaiffer l'oifeau. 

ÆUGELEIN, (eugelein) (das) gen, des-s, pl. 

.die-; Un petit œil. 
ÆUGELN, (sreugain v. a. Ich äugele - augelte, 
i.h. geist; (T. de jard.) Greffer, enter. 
ÆUSSERLICH, (âäufferli) adj. & adv. Exté- 
rieur, de dehors, externe, fuperficiel, apparent ; 

extérieurement , fuivant le dehors , Juperficielle- 
ment. Die äufferliche Geftalt eines Dinges; ia 
forme extérieure d'une chofe. Dem äuflerlichen 
Anfehen nach ; felon les apparences. Die auf- 
ferlichen Urfachen der Krankheit ; les cau/es exe 
ternes de la maladie. 

ÆUSSERLICHE, (Aeufferliche) (das) gen. des-n, 
S. pl. L'extérieur, l'apparence. Das Aeuflerli- 
che diefes Menfchen ift nicht empfehlend; l’ex- 
térieur de cet homme n'efi avantageux. 

ÆUSSERN, ner) v.a. € rec. Ich äuflere - 
äufferte, i. h. geäuffert; Montrer, faire voir, 
faire paroître, témoigner, faire connoître. Er 
auffert eine grofle Aufrichtigkeit in allen fei- 
nen Reden; fait paroître une grande fincérité 
dans tout ce qu'il dit. Es wird fich bald äuf- 
fern wo die Sache hinaus will; à paroftra 


bientöt quel train l'affaire aura. Es hat fich 
ein Fieber geäuflert ; {a fièvre fs déclarée. S. 
die Aeufferung, gen. der -, pl. die - en. 


ÆUSSERST , « dufferft) adv. Au dernier point. 
Er ift aufferft betrübt; il eff extrémement affligé. 
ÆUSSERSTE, (Ueufferfte) (das) gen. des - n. 
Das Aeufferfte thun, wagen; Faire a 
hafarder Eÿi. Wenn ihr mich aufs äuflerfte 
treibt; fi vous me Age à bout. Er fteckt in 
der aufferften Noth; il eff dans la dernière né- 
cefité. Die Auflere Rinde des Baums; l'écorce 
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extérieure de l'arbre. Er ift in das Aufferfte 
Elend gerathen; sl efl tombé dans une extrême 
mifère. Wenn es aufs aufferftè kommen foll- 
te; à toute extrémité. Ich habe mein Aeuffer- 
ftes angewendet; j'ai fait tous mes efforts. Das 
. Aeuflerite des Fingers ins Wafler tauchen ; 
mettre l'extrémité du doigt dans l'eau. Sie i 
Aufferft verliebt in ihn; elle efl éperdument a- 
moureufe de lui. Ich habe noch das Aeuflerfte 
gewagt; j'ai joué de mon refte. Seinen Gegner 
aufs Auflerfte verfolgen ; pour/uivre [a partie 
à cor & à cri. 
AFFE, (Uffe) (der) gen. des-n, pl. die-n; 
Linge babouin, fapajou, fagouin. Das Affen- 
Weibgen; la guenon, guenuche, monine. Ein 
angeputzter Affe eines Marktfchreiers ; un fa- 
otin. Er hat eine Affenliebe gegen feine Kin- 
er ; il aime fes enfants jusqu’à la folie. Das Affen- 
per la fingerie, badinerie, niaiferie. Affen- 
elicht; (7. de mépris) le marmoufet, la mi- 
jaurée, bégueule, phyfionomie de finge. Aflen- 
Wek; la grimace de finges. Aifen - Seil; Les 
Jauffes efpérances. Aften-Näfe; le nez camus, 
nez épaté. Affen-Stein; le bézoard de finge. 
Gehe nur hin, du wirft die Affen ausnehmen; 
(prov.) allez, vous reviendrez avec res de 
nez; vous ne trouverez pas ce que vous cherchez. 
AFFECT, (®%ffect) (der) gen. des-es, pl. die- 
en; an on. Seine Affeéten zwingen, bän- 
digen ; dom 


des se 
AFRICA, (Africa); PA me Ein Afrikaner, 
un Afriquain. Eine Afrikanerin; une Afri- 


ine. 

AFTER. (After) (der) gen. des - 8,-pl. die-; 
Lecul, derrière. ce mot Je trouve devant 
des Jubfiantifs, comme cela arrive Souvent , il 

Jfignifie toujours quelque chofe de mauvais alloi, 

eu faux, p.e. Ein After-Gelehrter; un faux 
avant. Ein After- König ; un Roi imaginaire. 

R-BURDE, (üfterbärde) voy. AF GE- 
BURT ; (Aftergeburt). 

AFTER-BÜRGE, (Afterbürge) (der) gen. des - 
n, pl. die-n. Afterbürgfchaft ; une arrière- 
caution. 

AFTER-DARM, (üfterbarm) (der) gen. des -es, 

}. die - därme; Le boyaw culier. 

af TER-ERBE, (Qftererbe ) (der) gen. des-n, 
pl. die-n; Un héritier Jubftitué. After - Ein- 
fezung des Erben; la Jubflitution d’heritier. 

AFTER-GEBURT, (Aftergeburt) (die) gen. der-, 
pl. die-en; L’arriere-faix ; les fecondines ou 


Pe 
ER-KEGEL, (Aftertegel) (der) gen. des - s, 
I. die-; Le conoïde. 

ER-KIND, (Ufterfind ) (das) gen. des- es, 

. die-er; Un enfant me. 
R-LEHEN, (Afterlehen) (das) gen. des-s, 
pl. die-; L'arrière-fief, la vavajlorie , fief 

Jervanl. ER . : 
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AFTER-LEHEN-TRÆGER , (After Lehenträger) 
ou AFTER-LEHEN-MANN, (Ufter-£ebenmann) 
(der) gen. des-s, pl. die-träger 0% - männer; 
Un arriere-vajlal,, vavaffeur. 

AFTER-MEHL, (Aftermehl) (das) gen. des- es, 


pl. ine. 
it af R REPE Afirtede) (die) gen. der-, ph _ 


die-n; a calomnie, médifance. 

AFTER-REDEN, (afterreden) v. #. Ich afterré. 
de - afterrèdete, i. h. geafterrèdet; (peu u/.) 
Médire, calomnier. 

AFTER-SCHANZE , (Afterfhange) (die) gem, 
der-, pl. die-n; (7. de Fort.) Abfchnitt, 
Ruckwehr; le retranchement. 

AFTER-WELT, (Afterwelt) (die) gen. der-, pl, 
die-en, mieux Nachwelt; la Tori. 

AFTER-WIND, (Afterwind) (der) gen. des - es, 
pi. die-e; Le vent de derrière, pet, 

AGENDE, (Agende) (die) gen. der-, pl. die-ns 
er se 3 

AGENT, (Agent) (der) gen. des- en, pl. die-en; 
Un agent, celui qui fait les affaires d'un Prince 
dans la Cour d'un autre Prince, Jans caraëlère 

lic. Hofagent; cefl ordinairement le titre 
d'un Juif, qui J'entremet entre les Banquiers & 
la Cour pour négocier de l'argent. " 

AGLASTER, (Uglafter) voy. ALSTER, (Adfier). 

AGLEY, (Agley) mieux AKELEY, (Aedey) 
(die) gen. der-, pl. die-en; L'ancolie, herbe, 

AGNAT, (Agnat) (der) gen. des- en, pl. die- 
en; Le parent du côté paternel. _ : 

AGRIMONE, (Agrimond) (die) gen. der-, f. pl. 
L’agrimoine. \ 

AGTSTEIN, (Agtffein) (der) gen. des - es, pl. 
die-e; L’agathe, ambre jaune, le fucin, la 

Mr d'once ; le jais, jayet. 

LS CPE A ho! ho! 

AHLE, e ie) gen. der-, pl. die-ns 
L'aléne de cordonnier. à Le E 
AHLENMACHER, (Üblenmadyer) (der) gen. des ' 

-5, pl. die-; Un aleuier. 

Au (mie) voy. OHM. ( Ohm). 

AHMEN, (Ahmen) voy. OHMEN, (Ohmen). - 

AHNDEN, Se) v.a. € n. Ich ahnde-ahn- 
dete, i. h. geahndet; Reffentir, témoigner fon 

rejfentiment , venger, punir, prier Je dou- 

ter. Es fchien als ob er fein Unglück voraus 
geahndet habe; à! /embloit qu'il preffentit Ja dis- 


race. 

AHNDUNG, (Abndung ) (die) gen. der-, pl 
die-en. Er hatte eine Ahndung, als ob er 
nicht wieder zurückkommen werde; if avoit 
um preffentiment qu'il n'en reviendroit point. 

AHNEN, (Ahnen) (die); Z’ayeux, les quartiers 
de noble(fe. Sich feiner Ahnen rühmen ; /e glo- 
rifier de Jes adieux. Seine 32 Ahnen bewei- 
Ri 3 A Jes trente-deux quartiers ow degrés 

le 8. 
2 AH- 
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AHNEN-PROBE, an (die) gen. der-, 
AË pl. La preuve des degrés de noblel]e. 
NEN-RECHT, (Apnenrecht) (das) gen. des - 
es, /. pl. Le droit, ou les prérogatives de ceux, 
5 prouvent leurs treute-deux quartiers. 
N-TAFEL, (Abnentafel) (die) gen. der-, 
1. die-n; Une table généalogique. 
AËX -FRAU, (bnfrau) (die) gen. der -, pl. 
. die - en; L'aïeule, la grand'mère. 
AHN-HERR, (Ahnherr) (der) gen. des - en, pl. 
die-en; L'aïeul, le grand-pere. 
AHORN, (Ahorn) (der) gen. 1 pl. die-e; 
L'érable, en 3 Vorne. 
AICHEN, (Uicden) mieux EICHEN, ( Eichen ) 
v. a. Ich aiche- aichte, i. h. geaichet; sJauger. 
* étalonner, éprouver un poids ou une mejure. 
AICHEN, ( dien) mieux EICHEN, (Eichen) 
* (das) gen. des-s, /.pl. Lejaugeage, l'étalonne- 
ment, e/palement. Aichmufter oder Original 
wornach man alles mifst; étalon. 
AIMER, (imer) mieux EIMER, (Eimer) (der) 
: gen.des-s, pl. die-. Le Jceau, tonneau, la me- 
ne de liquides. 


ADEMIE, (Ufabemie) (die) gen. der-, pl. 
die-en; Une Académie, lieu où j'affemblent les 
jeunes gens pour étudier. Ce mot a différentes 
fignifications & dénote 1) une univerfité © dans ce 

r Ru on fen fert fouvent au lieu d'Univerfité. 2) 
Académie fe dit au d'une compagnie de perfonnes 
qui font profeffion de [ciences ou de begux arts. Die 

. Akademie der Wiflenfchaften &c. l'Académie 
des Jiiences. 3) Académie de Mufique, au lien de 

Concert. Es war heute Akademie bei Hofe; 
il y avoit aujourd'hui Concert à la Cour. 4) Zei- 

: chen - Mahler - Bildhauer - Akademie; l'Acadé- 
mie de Peinture, d'Architefture Eÿc. 

AKADEMIKER, (Ufademiter) (der) gen. des-s, 

l. die-; L'académicien. ù 

ELEY, (Ufeley) (die) gen. der-, pl. die-en; 
L'ancolie, 

ALABASTER, (laBafter) (der) gen. des-s, /. 

1. Dalbätre. 

ALABASTERN, (alabaffern) adj. D'albâtre. 

ALANT, (ant) (der) gen. des- es, /.pl. L'au- 


le, le, 

ALANT-BEERE, (Alantbeere) voy. AALBEERE, 

. (Malbeere). 

ALANT-WEIN, (Ulantivein) (der) gen. des- es, 
J. pl. Du vin qu'on a fait fermenter avec de 
l'aunée. 

ALAUN, (Ulaun) (der) gen. des- es, fe die-e; 
L'atun. Alaunbruch ; l'alunière. Älaunicht ; 
alumineux. In Alaune tauchen ; alumer. ° 

ALBEERBAUM, (Ulbeerbaum) (der) gen. des-es, 

l. die - Bäume. Afpel, Pappel; lier. 
ERKEIT, (@iberfeit) mieux ALBERN T, 
(Ulbernpeit). e 

ALBERN, (albern) adj. Sot, fimple, imbécille, 
niais, impertinent, Albernes Gefchwätz ; la pa- 
groicrie. 


AL. ALL: 


ALBEREN, (alberen) ou-ALBERN, (albern) v. a. 
Ich albere - alberte, i. h. gealbert ; (bas com.) 
Faire ou dite des Jottifes ou des impertinences, 
faire le niais. 

BERKEIT, (Ylberfeit) (die) gen. der-, pl. die- 
en; La fottife, re niat/erie, l'impertinence. 

ALBERTS-TH. » (Albertd- Thaler) (der) 

. gen. des-s, pl. die- Albertinery Le patagon. . 
BRECHT , (Albreiht) (nom d'homme) Albert, 


Aubert. 

ALBUS, (#lbug > (der) Une pièce de deux Crew. 
zer ; une petite monnoie d'Allemagne. 

ALCH ‚ (Aldyymie) (die) gen. der -, /. pl. 


L'alchymie. 
ALCHYMIST, (Alchymift) (der) gen. des- en, 
l. die- en; Dalchymifte. 

CHYMISTISCH, (aicpmiftifh) adj. Spagy- 
rique. = 
ALET, (let) (der) Dr des- es, pl. die-e; 
Le mulet, muge, chabot. $ 
ALKORAN, (UlForan) (der) gen. des-es, /. pl. 

L'alcoran. 

ALKOVE, (Alfobe) (der) gen. des-n; pl. die- 
n; Une alcove. 

ALL, (YU) (das) gen. des-s, /. pl. vieux mot, 
qui fignifie l'univers , le monde entier. 
ralement on exprime par All le tout enfemble. 
On dit: Du Hälfte meiner felbft, mein Leben, 
mein Alles ; toi, moitié de moi même, ma vie, 
mon Tout. Unfere Hofnung , unfer Alles ift 
mit ihm geftorben ; avec lui nous avons perdu 
notre e/perance , notre tout. à 

’ » ALLE, ALLES, (all, aller, alle, 
alle8) adj. Tout, toute. All unfer Wiflen;z 
tout notre favoir. Aller Betrug ift ftrafbar ; 
toute tromperie eft punijlable. e gefchaffne 
Kreaturen; tous les êtres créés. es Geld; 
tout argent. Alles Fleifch if v glich; 
tout ce qui efl chair à Perlen, e beide; 
tous les deux, l'un autre. Alle und jede, 
alle mit einander, allerfeits, allefamt, alle zu- 
fammen, allzumal ; tous € un chacun, tous en 

as tous Jans exception, tous tant qu'ils font. 
L-BEREITS, (allbereit8 ) adv. Déja. 

ALL-DA , ALLDORT , (alba, aldort) adv. La, 
en ce lieu Id, 

ALLEE, (Allee) (die) gen. der-, pl. die-n; 

. Une allée, la promenade. 

ALLEIN, ALLEINIG, Callein, aleinig) adj. 
Seul , Jet: unique. Allein feyn ; étre few. 
Allein fchläfen ; coucher feul. Mit einem allein 
reden; parler d qq. wı en particulier. Zwe 
alleine; téte a téte. Der alleinige Erbe; Phéri= 
tier unique, Miet : 

ALLEIN, ALLEINIG, (allein, aleinig) adv. 

“ Alleiniglich, einzig und allein; Seulement, fé- 

‚ par&ment, uniquement, purement, fimplement 3 
Nur; ne que. Er redet nur allein feine Mut- 
terfprache; ÿ ne parle que Ja langue. 


ALL- 


‘ALL, 


ALLEIN, Calkein) conj. Mais. Er ift ein recht» 
fchaffener Mann ; allein es hilft ihm nichts; ileß 
fort honméte homme; mais cela ne lui fert à rien. 
IN-KAUF, (äleinfauf) où ALLEIN-VER- 
KAUF, (leinberfauf) (der) gen. des-es, /. 
pl. Le monopole. Alleinverkäufer ; le mono- 


leur. 
AÎLE-MACHEN , (allemachen) v. a. Ich mache- 
machte alle, i.h. allegemacht; (peu u/.) Con- 


mer. dépenfer. 
alt viatr Ueliemal adv. Toujours. Allemal 


wenn ich mit ihm davon rede; toutes les fois 
que je lui en parle. Mit allem dem; avec tout 
cela; au milieu de tout cela; malgré cela. 
ALLEN-FALLS, (allenfallg) adv. En tout cas, à 
* tout évènement, d tout hazard. 
ALLENT-HALBEN, (allenthalben) adv. Par- 
tout, de tous côtés, en tous lieux. 
ALLER-, (aflers) adv. Tout, tout -d- fait. Ce mot 
* Aller étant mis devant les adjeRifs Ë adverbes, 
Jert à former une efpèce de Juperlatif, p. e. der 
allerglücklichfte; adj. le plus heurenx de tous. 
Am allerglücklichften ; adv. le plus heureufe- 


ment du monde. 
ALLER-CHRISTLICHSTER, (allerchriftlichfter ) 
- adj. Titre du Roi de France; Très- Chrétien. 
ALLER-DINGS , (allerdinge) adv. Sans doute, 
Jans faute, fans contredit, tout-d- fait, entid- 
rement 


ALLER-ERST , (allererfi) adv. Tout-à-lheure ; 
dans ce moment ; tout fraichement; il ny a qu'un 
inflant were ‚tantöt. 

ALLER-HAND, (allerhand) adj. Different, di» 
vers, de toutes fortes. 

-HEILIGEN, (Allerheiligen) ; La fête de 
tous les Jaints. Man erwartet ihn auf Aller- 
heiligen ; on l'attend à la Toufjaint. 

ALLER-HEILIGST, (allerheiligft) adj. Tout Jaint. 

ALLER-HÖCHST, (allerhöchft) adj. Der Al- 
lerhöshfte, gen. des-n. Der allerhochfte Gott, 
ou fimplement der Allerhüchfte; Dieu, le Très- 
haut. Le mot allerhochft eff furtout en uJage 
dans les titres des tétes couronnées. Seine Ma- 
jeftät haben die allerhöchfte Entfchlieffung ge- 

. fafst; allerhüchft diefelben haben befchloifen ; 

. Sa va a refolu. Si le François dit: Le Roi 

. veut; l'Allemand dira. Seiner Majeftät des 

Königs allerhöchfte Willensmeinung ift &c. 

ae a cette conftrußion Joit contre toutes les rè- 

s de la Grammaire on doit Je Joumuttre à Pu- 

Ve Fes dans un pays, où l'on aime beau- 
coup les titres. - 

ALLE: -LEL, ee) adj. autant qu’Allerhand. 

ALLER-MANNS-FREUND, (Allermanns: Freund) 
ami de tout le monde, Allermanns - Hure; la 
garce, proflituée, abandonnée. en 

ALLER-MASEN, (allermafen) adv. conj. Ce 
mot “u lus en ufage que dans le fiyle du bar- 

reaw gnifie : puisque, parceque, d'autant 


. 
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que, comme auff, de la même manière. In aller- 
mafen wie es unfere Vorfahren befeffen ha- 
ben; de la même manière que nos prédéceffeurs 
l'ont poflédé. On dit aufi POPME Tem: Dies 
Wafñer ift den Augen nicht allermafen dien- 
lich; cette eau m'efl pas tout à fait bonne pour les 
ao Er kann nicht kommen , ns er 
- nk ift; ne peut pas venir, puisqu'il e) 
* malade. Les bons écrivains ne Je fervent a 
ment de ce mot. 
ALLER-MEIST, (allermeift) adj. La plupart, ts 
plus. Die allermeiften Leute ; {a plupart des 


'ens. : 
ALLER-MEIST, (allermeift) adv. Vieux mot dont 
les bons écrivains Je fervent rarement. Sur-tout, 
incipalement, particulièrement, 
ALERNÆCHS ‚ (alernähft) adv. (peu nf.) 
"En dernier lieu; it. tout pres. Der Brief, den 
ich allernächft von dir ns la leitre 
ve j'ai reçue de vous en dernier lieu, Er ift 
ier allernächfk, mieux ganz nahe; sd} ef tout 
près d'ii, Er kommt ihm an Schönheit am 
allernächften ; 5! lui rejfemble (en approche) le 
de pour la beauté. 
LER-ORTEN , (aller Orten) voy. ALLENT- 
HALBEN , (allenthalben). . 
ALLER-SEITS, (allerfeit8) adv. De tous côtés, 
de toute part, tous enfemble. Allerfeits Gefund«- 
heit meine Herren ; Mefieurs j'ai l'honneur de 
boire à la fanté de toute la compagnie. Sie wif- 
fen allerfeits, meine Herren, warum wir uns 
hier verfammlet haben ; vous favez tons, Me/- 
leurs, pourquoi nous nous fommes affemblés fci, 
ALLER-WEGEN, ( allerwegen ) voy. ALLENT« 
HALBEN , (aflentbalben ). | . 
ALLES, (alles); Tout, le tout, tout le monde, 
Alles in allem feyn; être le tum; être le 
coq du village. es und alles zu nehmeh} 
de compte fait, en un mot, d tout prendre, 
en tout, généralement. Es ift alles eins ; cela 
ef indifférent, c'eft toujours la même chofe, cela 
revient au N 
ALLE-SAMT, (allefanıt) adv. CT. du barr.) Tous 
. tant qu'ils font. 3 
EGE, (in alletege) adv. Sans doute, cer 
tainement, abfolunrent. 
ALLE-WEILE, (allewweile) voy. ALLER-ERST, 
fe er 
ALLE-ZUSAMMEN, (allegufanımen) ; Tous en- 


femble. 
AÉTÉ SET, (allegeit) adv. Toujours, en tout 


5: temps 

ALL FANZERET, (Affangerei) (die) gen. der-, 
pl. die-en; (peu u/.) La Joltife, badinerie, 

afreie olies, roue niaiferie. 
L-GEGENWART , (Ullgegenwart) (die) gen. 

 der-, Lt: La toute - préfence. 

ALL-GEGENWARTIG , (allgegenwdrtig ) adj, 
Pre£fentzpar - tout ; adv. par -toué, 

F3 ALL- 
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ALL-GEMACH ou Allmählich (afgemadh, all. 
mäblich) adv. Pew-o-peu, tous dowement, pe- 
tit-à-pebit. i 

ALL-GEMEIN, (allgemein) adj. Général, uni- 
verfel, public, commun. adv. généralement, uni- 

" verfellement, publiquement, communément. 

ALL-GEMEINHEIT., (Allgemeinheit) (die) gen. 
der -, d u Luniverfalite, 2 

ne TIG, (afgewaltig) adj. Tout- 

uiffant. 

ALL-HIE os ALL-HIER, (allpie, alhier) adv. 
Ji, en ce lieu-ci, 

ALLIANZ, (Allians) (die) gen. der -, Fe die - 
en; L’alliance. Ein Alliirter ; ws allié, 

ALL-MACHT, (Alma) (die) gen. der-, f. pl. 
La ante ? 

ALL-MÆCHTIG, (almädıtig) adj. Tout-puifant. 

ALL-MÆCRATIGLICH, (almädtiglid) adv. Par 
la toute-puiflance. : 

:LIG, (allmälig) adv. voy. ALL-GE- 
MACH, (allgemach, 

ALLMANACH, (Allmanad)) (der) gen. des-es, 

‚pl. die-e; L'almanac, le calendrier. 

AËLMENDÉ, (Hlmende) (die) gen. der-, pl. 
die-n; Le bien ou la place qui appartient aus 
public en commun, foit päturage en campagne ou 
emplacement dans la ville. 

ALL-MÖGEND, (allmögend) adj. Tou-puiffast. 

ALL-MÖGENHEIT, (Almögeuheit ) (die) gen. 
der-, LE (peu cp) La toute-puifflance. 

ALLMOSEN, (Almofen) (das) gen. des-s, pl. 
‚die-, Laumêne, la charité. Allmöfen gè- 
ben; donner lawnêne, faire la charité, au- 


möner. f 
ALLMOSEN-AMT, (Alfmofenamt) (das) gen. 
des-es, pl. die-ämter; La charge d'aumönier, 


l'auménerie. 

ALLMOSEN-KASTEN, (Yfmofenfaften ) (der) 

en. des-s, pl. die-käften ; Le tronc des pauvres. 

ALLMOSEN-SÆCKEL, (Allinofeufécfel) Beutelow 
Büchfe; ZL'auménière, la boîte des pauvres. 

ALLMOSEN-SAMMLUNG, (Ulmofenfammlung) 
(die) ge, der-, /. pl. La récolte des aumönes. 

ALLMOSENIER, (Ulimofenier) Allmöfenpfleger, 
(der) gen. des-es, pl. die-; Un aumönier, 

ALLODIAL, (allodial) adj. allodial. 

ALLODIAL-GUT, GP (das) gen. des = 
es, pl. die- güter; Zaterre allodiale. 

ALLODIALE BE, (AHodialerbe) (der) gen. des- 
n, pl. die-n; Un heritier allodial. 

ALL-SENEND, (alfebend) adj. Qui voit tout. 

ALL-STÜNDLICH, (alftündlid) ) adv. mieux 
ftündlich; à toute heure. 

ALL-TÆGLICH, (alltäglich) adj. Hournalier, de 
tous les jours, quotidien, ordinaire; adv, jour- 
nellement, ordinairement, jour par jour. 

ALL-TAUS-KLEID, (Ultagëfleib) (das) gen. des- 
8, pl. die-.er; Un habit de tous les jours, ke 
négligé. 


AL. 


ALL-VERMÖGEND, (alloermögend) voy. ALL- 
MÆCHTIG, (allméchtig.) 
ALL-WALTEND, (aftaltenb) adj. 
qui gouverne toutes chofes. : 
ALLE-WEGE, (alletveae) adv. Toujours, en touf 
ar-tout, en tous lieux; abfolument. 
ALL-WEISE, (Alweiie) (der) gen. des-n, /. pl. 
Se dit de Dieu; Le Jage des Jages. ti. adj. € adv, 
ALL-WISSEND, C wifend) adj. Qui fait tout. 
ALL-WISSENHEIT , (Alitviffenbeit) (die) gen. 
" -, J. pl La comoijlance de toutes chofes en 


ieu. 

ALL-WO, (alltvo) adv. où. 

ALL-ZEIT , (alleit) voy. ALLEZEIT , (allegeit.) 

ALI-ZU, ALL-ZU-VIEL, ALL-ZU-SEHR, (all 
su, aljuvbiel, alljufehr) Trop, par trop. Allzu- 
gros; trop grand. Das Ki ifiet allzuviel; 
cet enfant mange trop. Diefer Wagen ift all- 
zufehr beladen; ce nus trop chargé. 

ALL-ZU-MAL, (alljumal) ufammen; tous 
en/emble ; voy. Allefamt. 

ALCE, (Aloe) (die) gen. der-, f. pl L'aloës. 
Grofse Aloe; le peroquet. 

ALOE-HOLZ, (Aloeholj) (das) gen. des- es, /. 

Als L'agalochum. 

OSE, (Alofe) cie) gen. der-, pl. die-n. 
Sorte de poiljon de mer, qui remonte ordinair 
rement au printemps dans les rivières. 

ALP, (Alp) (der) gen. des-s, f. pl. Le cochemar, 
d'incube, le [uccube. Das Alpmännchen, une e/pèce 
de Jpettre dont on fait peur aux gens crédules 
& a me 

ALPEN, (Alpın) (die) [. fing. Les alpes, mon- 
FBHABET, (Uppabet) (das) gem. à 

5 las) gen. des-s, pl. 
die-e; L'alphabet, voy. Abe is 

ALPHABETISCH » ( re adj. Alpkabb- 

. Die alphabetifche Ordnung ; l'ordre al- 


tique. 
„prabdige 
RAUN, (Alraun) (die) gen. der-, pl. die-en; 


La mandragore, circée. | 

ALS, (als) conj. Quand, lorsque, comme. Als 
ich noch ‚Jung war; quand j'étois encore jeune. 
Es war Nacht als er zu mir kam; il étoit nuit 
lorsqu'il me vint voir. Als ich ihm diefes fa- 
gen wollte; comme je voulais lui dire cela. ' Als 

er König in Paris war; comme le Roi étoit à 
Paris. 
ALS, als ob, als wie, als wenn; comme, 
en, que fi, comme fi. Als wüfsteft du es nicht; 
comme ji tu ne le Javois pas. Er ftellet fich als 
wenn er mein Freund wäre; il agit comme s’il 
étoit de mes amis. Er führet fich auf, als (als 
wie) ein Fürft; # /e conduit en Prince. Er. 
prahlt, nicht anders, als wenn er Millionen zu: 
verthun hätte, ;l a autant de vanité, que s'i 
avoit des millions à dépenfer. 
ALS, (dans un comparaifon) que, comme de, 
aiufi que, de même que. weifs, dafs . 
me 


Souverain, 


AL. 


mehr Kenntniffe befitzen als ichz je ais que 
vous avez plus de Javoir moi. Er rè- 
det davon als von einer bekannten Saches # 
en Be comme d’une chofe connue. Ich achte 
nichts fo hoch als diefes; je n’eflime rien tant 
que cela. Erift fo reich als ihr; sl eff auf 
riche que vous. So viel als nöthig ift; autant 
‘il efl néceffaire. Ich bin arm fowohl als dein 
Bruder; je Juis pauvre tout ainfi (de méme) 
que ton frère. 
ALS, (pour re € Jrécifier un chofe) 
comme, par exemple, favoir, Ceft-à-dire. Er 
bat alles was einen Menfchen vergnügt und ru- 
hig machen kann, als Gefundheit, Reichthum, 
Ehre &c. il a tout ce qui peut Jatisfaire un 
homme € le re::dre content, p. e. de la Janté, 
des richeffes, de l'honneur Ec. 
ALS, (après le mot de mehr ou weniger, 
fius ou moins) de. Mehr als hundert Perfo- 
nen haben es geféhen; plus de cent perfonnes 
l'ont vu. Weniger als die Hälfte; moins de la 
moi. 
ALS, als dafs, (pour exagérer après les mots 
de zu ou allzu, trop) pour, pour que. Sein 
Verbrechen ift zu grofs, (allzugrofs) als dafs 
es ihm könnte verziehen werden; Jon crime 
el trop grand pour le lui pardonner, ou pour 
il ui pit étre pardonné. 
ÂLS DASS, (pour faire une exception) fi ce 
we que, fi non que, excepté que; - hormis 
que. Er hat keinen andern Fehler, als dafs 
er dem Frauenzimmer zu fehr ergeben ift; 5! 
n'a pas d'autre défaut, fi non qu’il eff trop at- 
taché aux femmes. 
ALS, als nur; (précédé du mot nichts ow 
nicht) gue: er thut den ganzen Tag nichts 
als fpielen; 7) ne fait que jouer toute la journée. 
ALS-BALD, ( algtald) alfobald, alsfort, adv. 
abord, incontinent, fur le champ, tout de fui- 
te, vout-a-l'heure, a Pinflant, de ce pas tout 
dun pas, dans le moment, aujitöt, tout auff- 
töt, de prime abord, 
ALS-DANN, (al8bann) adv. Alors, pour lors, 


fes après cela. 

ALSE, (Alfe) voy. ALOSE, (Alofe.) 

ALSO, (alfo) adv. € conj. (peu uf.) Dom, ainfi, de 
méme, pareillement, tellement. Redeft du alfo 
mit mir? Ef ce ainfi que tu parles avec moi? 
Sie en alfo, dafs diefes an dem fey? Vous 
dites donc que cela eff ainfi? Sie wollen alfo 
nicht? vous ne voulez" donc pas? 

ALT, (Alt) (der) gen. des-, /. pl. Alt-Stimme, 
Altilt; La haute-contre. 

ALT, (alt) adj. & adv. Vieux, vieil, Agé, Ju- 
ranné, café, décrépit; ancien, antique, pallé, 
imufité, hors d’ufage ; ujé, qui menace ruine, 
ri va en decadence, qui va tomber. Ein alter 

lann; un vieillard. Ein altes Weib; une vieil- 
ke, Die alte Kirche; PEglife primitive: Die 


. 
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elten Schriftftellers les anciens auteurs. Wie 
alt feyd ihr? Li âge avez-vous? Ich bin ° 
zwanzig Jahr alt; fai vingt ans. Alt wer- 

den; vieillir, devenir vieux, fe faire vieux. 
Diefe Frau beginnet alt zu werden; cette fem- 
me commence a paller + ef fur le retour. Die- 
fer Menfch ift nicht mehr jung, er rèdet von 
alten Gefchichten ; ce homme ni we plus jeu- 
ne, il date de loin. Alt feyn; &re avancé eu 
âge. Ein alter kindifcher Mann, der einen Vor- 
mund braucht; u» viellard es enfance, qui a 
befoin d'un tuteur. Ein altes Gefetz; une an- 
cYnne loi. Eine alte Münze; une médaille 
antique. Ein altes Wort; un mot furanné. 
Ein altes Kleid; un habit u/é. Alte abgetra- 
gene Kleider; des vieux habits.  Verdrufs 
machtalt vor der Zeit; le chagrin vieillit. Ein 
guter alter Deutfcher; un homme de la viei!!e 


roche. 

ALTAN, ul (der) ger des-s, pl. die-e; 
La galerie, le balcon, la platte-forme. 

ALTAR, (Altar) (der) gen. des-es, pl. die- 
täre; Z’autel. Der habe Altar; le maltre- 
autel. Das Altärlein; un petit autel. Das 
Altarblatt ; le coffre de l'autel. Das Altartuch; 
ie eis dautel. Der Altarftein; {a table de 
Pautel. : 

ALT-BACKEN, (altbacen) altgebacken, adj. & 
adv. Altbackenes Brod; du pain rafjis. 

ALT-DEUTSCH, (ctbeutfh) adj. & adv. Alt- 
deutfche Redlichkeit; Pancienne probité ger- 
manı . 

ALTEN, ( alten) ox altern, älteln, alt werden; 
Ich alte o% altere ou ältele, altete, i. h. geal- 
tet; mieux ich bin alt worden; vieillir. Er 
fängt an zu alten, ülteln c. dd. er fängt an 
alt zu werden; il commence à vieillir. 

ALTER, (Alter) (das) gen. des-s, pl. die-; 
L'âge, la vieilleffe, décrépitude ; l'ancienneté, an- 
tiquité. Er ift im bèften Alter; il efi d la 
fieur de Päge. Diefe Kinder find faft in et- 
nem Alter; ces enfants fe fuivent de près. Al- 
tershalben kann ich noch lange lèben; par 
rapport à mon âge je puis vivre encore long- 
temps. Vor Alters; Au autrefois, jadis, am 
ciennement, Von Alters her; adv. depuis long- 


temps. 
ALTER-MANN, (Altermann) voy. ÆLTESTE, 


(ältefte.) 

ALTERTHUM, (Altertum) (das) gen. des-es, 
pl. die-thümer; Z>antiquitd, ancienneté; la 
vieille[e, z : 

ALT-FLICKER, (Altflifer) (der) gen. des-s, pl, 
die-; Le ravaudeur, favetier, 

ALT-FLICKERINN, (Altfiderinn) (die) gen. der-, 

l, die-en; La ravaudeufe. 

T-FRÆNKISCH, Çaltfränfifd)) adj. & adv. 
Qui eft à la vieille mode, du vieux temps, à 
Pantique, gaulois, gothique, ALT. 
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ALT-GEIGE, (Altgeige) (die) voy. BRATSCHE, 
(ratiche. 

ALT-GESELL, (Altgefel) (der) gen. des-en, 
pl. die-en; Le premier compagnon, maître- 

arçon, (chez les barbiers) Pabbé. 

T-KLUG, (altflug) adj. & adv. Fin, rufe. 
Altklug thun; faire le En faire Phomme en- 
tendu, fe donner des airs de prudence. 

ALT-KNECHT, (Alttnecht‘) (der) gen. des-s, 

l, die-e; Le maitre - valet. 

AËT-MEISTER, Rp (der) gen. des-s, 
1. die-; Le maître juré du corps des métiers. 
AÉT-MUTTER, (Altmutter) (die) gen. der-, pl. 

die- mütter; D’ateule, la grand’mere. 

ALT-REIS, (Ultreiß) (der) gen. des-ers, pl. die-; 

AUTÜATER, (Eltvater) (der) gm. des-s, pl 

= , fvater) (der . des-s, pl. 
die- väter; L’ateul, le nine 

ALT-VÆTERISCH, (altväterif) voy. ALT- 
FRÆNKISCH, (altfränfifcy.) 

ALT-VETTELISCH, (altvettelifh) adj. (T. de 
mépris € pop.) Ein altvettelifch Gezänk; Ja 

PE nn de vieilles femmes. 

AM, (am) (par contraËion pour an dem) prép. 
au, fur, auprès, à la. Am Ende der Strafse ; 
au bout de la rue. Am Wege; fur le chemin. 
Am Wald; auprès du bois. Es'ift ein Flèken 
am Mond; sf ya une tache à la lune. Einen 
am Lèben ftrafen; punir qq. un de mort. Am 
Tage arbeiten; travailler de jour. Cette par- 

+ ticule Je trouvant devant les Juperlatifs des ad- 
jeklifs, fenifie le plus, le mieux. Den ich am 
Éeben abe ; ui que j'aime le mieux; (le 


plus) Er ift mir am nächften; : eff le plus 
7 de moi. Er befchwert fich am meiften; 
il fe 


{ plaint plus que les autres. 
ÆUS, folmabäus) (nom d'homme) Amédée, 
AMALIA, (Ymalia) (nom de femme) Amélie. 
; (Amarant) (der) gen.. des- es, f. 
. Lramarante, le paje-velours, la fleur de 


Ei 
A LLE, (Amarelle) (die) gen. der-, pl. 
die-n; La cerife d'Efpagne; l’amarelle, la 
iotte; it. & épe de prune. 

AMARELLEN- AUM, (Amarelen: Fam) (der) 
Vor ). die - baume; Le griottier. 

AMAZONE, (Umagone) (die) geu. der-, pl. die- 
n; Uns amazone. 1 

" AMBER, (Amber) ou Ambra (der) gen. des-s, 
pl. Z’ambre. Amberkraut; Fambneiie Am- 
berkuchen; le mu/cadin. ; 

AMBOS, (Umbo8) : der gen. des-es, pl. die-e; 
L'enctume. Art kleiner Ambos; ia bigorne, 
le bigorneau, Lu le clouvier, la boule. Der 
Ambos-Rand ; l'arréte. Ambos-Stock ; le billot. 
Zwifchen den Hammer und den Ambos mufs 
man den Finger nicht ftècken; entre le mar- 
tea & Penchume il ne faut pas mettre le doigt. 


AM. 


Man mufs nicht immer auf einem Ambos fchla- 

gen; prov. il faut avvir plus d'une corde à on arc. 

AubE SIUS, (Ambrofius) (nom d'homme) Am- 
roife. 

AMEISE, (Ameife) (die) gen. der-, pl. die-n; 

fourmi. Der Ameifen -Haufe; la fourmil- 
lière. Ein Ameislein, Ameisgen; (diminutif) 
de fourmi. 

AMEISEN-BÆR , (Ameifenbär) (der) gen. des- 
en, pl. die-en. Le petit ours du Nord qui aime 
beaucowp les fourmis ; it. le Fourmi- Lion; Ir 
See qui Je nourrit de fourmis € d’autres in- 
Sees qui tombent dans une concavitd qu’il for- 
me dans un fable trös-fin. On l'appelle auffi: 
Ameifenfrefler, R 

AMEL-MEHL, (@melmebl) (das) gen. des-es; 

. pl. L'amidon. ‘ 

AMEN, (amen) Amen! ainfi foit-il! 

AMERIKA, (%merifa) L'amérique. 

AMERIKANER, (Umerifaner) Ter) ren. des-&, 

}. die-; un Américain. adj. amerikanifch, 
MERIKANERINN, (Umerifanerinn) (die) Une 
a 

AMETHIST, (Mmetbift) (der) gen. des-en, pl. 
die-en; L’améthyfte. 

AM-MANN, (Ammann) (der) gen. des-es, 1: 
eh eng en certaines 5e d'Alle- 
magne, con/ul, bourguemaltre, Ammann, 

AMME, ae (mme, Sdugamme) 

die) gen. der-, pl. die-n; Lanourrice. Eine 
me fchwängern; troubler le lait d.une nour- 
rice. Hebamme; une fage-femme, accoucheufe. 

AM-MEISTER, (%immeij 5 ter) en. des-s, pl. 


die-; Le Con/ul ou Bour; tre de la ville 


La griotte, efpèce de cerife. ; 
A BAUN mer) (der) gen. des- 
es, pl. die- baume; Le griottier. 
AMMONIAK , (mmoniaf) Du el ammoniac. 
AMMONS-HORN, (Ammonsborn) (das) gen. 
des-es, pl. die-hbrnér. Corne d'Ammon; la 
coquille enfpirale qui ne Je trouve que petrifiée 
dans le fein de la terre. 
ae (impel) (die) gen. der-, pl. die-n; 


lampe. 

AMPFER, (#mpfer) (der) gen. des-s, f. pl. 
Sauerampfer, l'oféille.  Ampferkraut ; pa 
relle, patience, le lapathum. 

AMSEL, (Umfel) (die) gen. der-, pl. die-n; 
Le merle. 

AMT, (mt) (das) gen. des- es, pl. die Aem- 
ter; la charge, un emploi, office, le devoir; un 
corps de métier, les jurés. Ein einträgliches 
Amt; une charge lucrative. Sein Amt wohl 
verwalten, feinem Amte wohl vorftehen ; s'ac- 

£ re 


AMT. 


quitter di; de fa charge. Sie fallen mir 
in mein Amt; vous entreprensz fur ma charge. 
Sein Amt niederlegen; je demeitre de fa char- 
ge. Er hat ein befchwerliches Amt; sl a un 
pénible emploi. Diefer Menfch fucht ein Amt 
ou einen Dient; cefl un homme qui cherche de 
emploi. Ein Amt kaufen; acheter un office. 
Das Schatzmeifteramt; l'ofice de Tréforier. 
Euer Amt ift, das Feld zu bauen; votre devoir 
ef de cultiver la terre. Amt Je dit aufi d’une 
certaine étendue de pays, qui eft je la jurisdi- 
Eion du Bailli. Das Amt; le tribunal compo/e de 
juges qui rendent la juflice. Vor Amt erfchei- 
nen; paroitre devant le Tribunal du Bailliage. 
Amt; fa mefle ou le Jervice divin; la commu- 
mion. Das hohe Amt; {a grand Mefe. Das 
Ant halten; officier. Das er der Schlüffel ; 
ka puiflance des clefs. Das Poftamt; le bureau 
des pofies. Ein Aemtlein ; unpetit emploi. Von 
Anmtswwègen; adv. d'office, en vertu de fa char- 
ge. Amt bringt Kappen ; (prov.) quand on a de 

emploi, on a du profit. Man mufs die Aem- 
ter mit Leuten verfèhen, und nicht die Leute 
mit Aemtern; # faut choifir les gens pour rem- 
plir les charges, mais il ne faut pas choifir les 


; cr Br bes donner aux gens. 
AMTS-BOT, (Amtébot) (der) gen. des-en, 
1. die-en; Un mejJager du bailliage. - 
AMTS-DIENER, (Amtsdiener) (der) gen. des-s, 
pl. die-; L'archer, le fergent de baillage. 
AMT-MANN, (mtmann) (der) gen. des-es, pl. 
die Amtlente; Le bailli. 
AMT-MANNSCHAFT, (Amtmannfchaft) (die) 
gen. der-, pl. die-en. Die Amtei; la charge 
de bailli, le bailliage. 
AMTS-BRUDER, (Amtsbruder) (der) gen. des - 
s, pl. die-brüder ; Amtsgehülfe, Amtsgenofs ; 
“le collègue, l'adjoint, le compagnon de fervice. 
AMTS- R, (Antseifer) (der) gen. des-s, 
dé 1. Le zèle par devoir ou ojjice. | 
1 S-GESCHEFT , (Anmtsgeihäft) (das) gen. 
des-es, pl. die-e; Le minifière, la fonilion 
de la se 
AMTS-GESICHT , (Umtégefihe) (das) gen. des- 
air 


es, pl. die-er; (com.) La mine Jévere, l 


grave. 

AMTS-HAUS, (@imtébaus) (das) gen. des-es, 
pl. die-häufer; La maifon où demeure le bailli 
€ où il fait les fonfions, le bailliage. 

AMTS- R, (Amtéfeller) (der) gen. des- 
s, pl. die-; Le vice-Bailli. 

AMT-SASSE, (Amtfaffe) (der) gen. des-n, pl. 
die-n; ataire ou fief relevant du bail- 
liage, le fée du bailliage. 

AMT-SCHÖSSER, (Autichöffer) (der) gen. des- 
s, pl. die-; Le receveur de tailles &9 produits 
du ris 

AMT-SCHREIBER, (Amtfreiber) (der) gen. 
des-s, pl. die-; Le grefier du bailliage, | 


Ton. I 
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AMTS-PFLICHT, (Amtspflicht) (die) gen. der-, 
pl. die-en; oir de la charge. Seine 
Amtspflicht gerichtlich ablegen; préter fer 
ment en er 

AMTS-SORGE, (Umtsforge) (die) gen. der-, pl. 
die-n; Le Join, les occupations de la charge, 

AMTS-VERWALTER, (Umtsverwalter) (der) 
gen. des-s, pl. die-; où Amtsverwèfer; L'ad- 
miniftrateur, le vice- bailli. 

AMTS-KAMMER, (&mtsfanmer) (die) gen. der-, 

at die-n; Za chambre du domaine. 3 
ATS-KAMMER-RATH, AMTS-RATH, (Amtes 
fammerrath, Umterath) (der) gen. des-es, pl. 
die-räthe; Le confeiller à la. chambre du domai- 
ne, confeiller des finances. 1 

AMT-STUBE, (Amtfiube) (die) gen. der-, pl. 
die-n; La chambre ou bureau deftiné aux af» 

TS-VOCT, Créé 
il, ogt) (der) gen. des - 
pl. die-vogte; N 2e = 

ANTS-VOGTEI, (flmtévogtei) (die) gen. der-, 
pr die-en; La pröfeßure. 

A Le re Prép. qui régit le datif & Paccufatif, 


qu 
ou redußfion de deux /yllabes an dem en une, 
p. & Eine Wunde am Hirten haben, au lieu 
an dem Haupte; re bleffé à la téte. An ei- 
nem Orte wohnen ; demeurer en un lieu. Die- 
fe Häufer ftofsen nahe an einander an; ces mgi- 
Jons font proches l'un de l'autre. Zunächft an 
der Kirche wohnen; étre logé près de l'églife, 
Er wohnt am St. Antons Ahdr; il demeure 
ed de la porte faint Antoine. Es ift nichts alg 
aut und Knochen an ihm; il n'a que la pean 
€ les os. Die Sache ift an fich felbft f: fch ; 
la chofe eft faufe en elle même. Einen an Ge- 
lehrfamkeit übegfreffen; sale q. un en 
feience. Er nimmt an Kräften ab; 8 s'affoiblit 
infenfiblement. Man erkennet das Silber an 
dem Klange; l'argent Je fait connoître au 
Jon. Aneinen fchreiben; écrire d gq.un. Sich 
£ nt en un en- 
Sich an einem rächen ; je venger de qq. 
An einer Sache zweifeln; douter d'une 
chofe. Es ift nichts an der Zeitung; © eff une 
faule nouvelle. ‚Es ift an mir; ce à moi, ce 
mon tour. Es ft an dem, dafs er einen Fe 
ler begangen; def vrai, (il {ant avouer) qu'il 
a fait une faute. it an dem, daß ich ver- 
reifen foll; je /uis Jur le point de partir. An 
und vor fich; en effet, en vérité. Es liegt nur 
an dir; # ne tient qua toi. Von Stund an; 
ie 2 préfet. x 
> Can) Apres le Jubflantif fignifie vers, e 
sn m ea tt e. Khan; wis 
ciel. gan; en né. 3 
29 où AN/ETZEN, (anaafen ou 
v. a. Ich äfe- äfete an, as pres hr & 2 
G Chaÿe) 


50: "AN. 
Chaffe) Appâter, attirer des bées par l'appât 


wor mel. 

-BACKEN, (anbaden) v. a. & n. Ich backe- 
bakte an, i. h. ou b. angebaken ; mieux anklè- 
ben, fich anhängen; attacher, sattacher. Der 
Braten iftangebacken ; le rôti s’efl attaché au pot. 

AN-BAU, (Anbau) (der) gen. des-es, /. pl. La 

- culture, le défrichement, On dit auffi: Der An- 
bau eines Dorfes, einer Stadt; {a conffruflion 
d'un village Eÿc. 

AN-BAUEN, (anbauen) v. a. Ich baue- bauete 
an, i.h. angebauet. Ein bisher ungebauetes 
Land anbauen; défricher, cultiver une terre. 
Sich an einem Orte anbauen, fich häufslich 
dafelbft niederlaffen ; établir Ja demeure en quel- 

we lieu. Einen Flügel an einem Haufe an- 

uen; ajouter une aile à un bâtiment. S. die 

* Anbauung, gen. der-, f. pl. 

AN-BEFEHLEN, (anbefehlen) v. a. îrr. Ich be- 
fehle - du befiehlit- er befiehlt an, wir befeh- 
len &c. Imp. ich befahl , /ubj. befähle an, parf. 
i.h. anbefohlen; Commander, ordonner, recom- 
mander. Sich etwas laffen anbefohlen mieux 
empfohlen feyn; avoir qq. ch. à cœur ou en re- 


commandation. Anbefohiner mafsen; adv. fui- 
vant l'ordre re, 


Ce 

AN-BEFEHLUNG, (Anbefehlung) (die) Em der - 
J. pl. L'ordre, le commandement, la recom- 
mandation.  Anbefèéhlungs - mieux Empfeh- 
Jon hreiben; {a lettre de recommandation. 

AN-BEGINN, (Anbeginn) (der) gen. des-es, /. 

1. Le commencement, l'origine. 

-BEISSEN, (anbeifen ) v. a. irr. Ich beifse- 
bifs an, i.h. ebilfen; Mordre à gg. ch. avec 
le dents. Pr ialement on dit: Er will nicht 
anbeiffen; i ne veut pas mordre à la grappe, 
à l'hameçon. 

AN-BELANGEN, ( anbelangen) voy. AN-LAN- 
GEN, Et 

AN-BELLEN ow AN-BELFERN, (anbellen, ans 
Belfern) v. a. Ich belle - bellte an, i. h. ange- 
bellet ; Aboyer contre, crier contre q2. un. 
Den Mond anbellen; (prov.) aboyer à la lune, 
crier contre un plus puffant. 

AN-BELLUNG, (Anbelung) (die) gen. der-, 
{ Le L'aboyement. 

AN-BERAUMEN, ( anberaumen) v. a. Ich be- 
raume-beraumte an, i. h. anberaumet. An- 
fètzen, beftimmen ; marquer, fixer un terme. 
(peu uf.) On dit pourtant: Einen Tag_anbe- 
raumen; fixer un jour. Dans quelques Provin- 
ces on dit: anberamen, 

AN-BERAUMUNG, (Anberaumung) (die) gen. 
der -, /. pl. La fixation. 

AN-BETEN, (anbeten) v. a. Ich bète- bètete 
an, i. h. angebètet; Adorer. Schmeicheln. Ei- 
nen feiner Reichthümer wegen anbèten; flat- 
ter qq. un à caufe des fes richejles, pour en ti- 
rer du profit, 


ANB. 
AN-BETER, (Unbeter) (der) gen. des-s, pl. 


die-; L'adorateur. 

AN-BETUNG, (Anbetung) (die) gen. der -, f. 

l. L’adoration. . 

-BETUNGSWÜRDIG, ( anbetungewürdig ) 
adj. Adarable. 

AN-BETREFFEN, (anbefreffen) v. n. irr. auec 
Pauxil. haben. Ce verbe nef pas en ufage que 
dans cette phrafe: Was mich, dich, ihn an- 
betrift; rl a moi, quant à lui. Voy. An- 
langen, betreffen. ' 

AN-BETTELN, ( anbefteln ) v. a. Ich bettele- 
bettelte an, i. h. angebettel. Wo wir hin- 
kamen wurden wir angebettelt; c. @ d. die 
Bettler verfolgten uns allenthalben; les men- 
diants nous per/écutoient partout. Diefer Menfch 
iieht gerade fo aus, als ob er Luft batte uns 
pa 3 cet homme a la mine d'une men- 

iant. 

AN-BEI, (anbei) adv. en même temps, conjointe- 
ment. Ce mot weft en ufage, que dans les Chan- 
celleries. n g 

AN-BIEGEN ; (anbiegen) v. a. irr. Ich biege - bog 
Jubj. böge an, i. h. angebogen ; Approcher yq. 
ch. d'une autre en la courbant, pliant. Ein Reis 
an einen Pfahl anbiegen; courber, plier une 
branche, um rejetton, pour lattacher à un écha- 
las. Figurem. on dit: Nach dem Innhalt des 
hier angebogenen Schreibens; (T. de Chancelt.) 

Ru le contenu de la lettre ci-jointe. 

-BIETEN, (anbieten) v. .a. irr. Ich biete- 
böt,“/ubj. büte an, i. h. angeboten ; Offrir, 
préfenter. Sich zuerft anbieten ; faire les prémiè» 
res démarches. Angebotene Dienfte find un- 
werth; (prov.) il ne faut pas rendre fervice aux 


af mare eux. 
AN-BIETUNG, (Anbietung) (die) gen. der-, f. 

1. L'offre, avance. : 

-BINDEN, (anbinden) v. a. irr. Ich binde-band, 
Jubj. bande an, i. h. angebunden; „Attacher , 
lier. Ein Schiff anbinden; garer un bateau. 
Den Weinftock (Bäume) anbinden; palifler 
nouer la vigne, les arbres. Einen an feinem 
Namenstag anbinden; régaler qq. un le jour de 
Ja fête. Mit einem anbinden; entreprendre qq. 
un, si faire querelle. Ich möchte nicht mit 
ihm anbinden ; je ne voudrois pas entrer en lice 
avec lui. Anbinden; (T. de maltre d'armes) 
faire des armes, tirer, faire affaut. Er ift fo 
angebunden , dafs er nicht eine Stunde frei 
hat; à! eff fi occupé qu'il n'a pas une heure d'lus. 
Er hat ıhm eins angebunden ; (prov.) il lui a 
donné une bourde, il lui en a donné à garder. 
S. die Anbindung, gen. der-, /.pl. :. 

AN-BISS, (Unbiß) (der) gen. des-es; pl. die-e; 
La morfure, fig. la tentative. e 
AN-BLASEN, (anblafen) v. a. irr. Ich blafe- 

bliefs an, i. h. angeblafen; Souffer; animer, 
exciter; raviver, aitifer le feu. Mit Inftrumen- 
ten 


ANB. 


ten anblafen ; Jonner des infiruments. Man hat 
das neue Jahr angeblafen; on a annoncé le nou- 
vel an par le fon des trompettes. Einen Hirfch 
anblafen; (7. de Cha]. ) donner le fignal pour 
la chaffe du cerf. S. die Anblafung, gen. der-; 


pl, 
AÉÉLÈREN, (anblefen) v. n. av. Pauxil. haben; 
Ich .blèke - blèkte an, à h. angebleket; Grin- 
. cer les dents, en parlant furtout des bêtes féro- 
ces. Wie er mich anblèket; comme il grince 


les dents. 
AN-BLIK, (Anblif) (der) gen. des- es, /. pl. Le 
. regard, la mn CE La u orte. 
ee. Im abord, 


abord. Das ift ein 


su deil. 
AN-BLICKEN, (anbliden) v.a. Ich blicke-blikte 
an, i.h. angeblicket; Regarder, voir, jetter un 
regard, donner une willade, envilager, apper- 
. voir. Einen verftohlen anblicken ; regarder 
un du coin de l'œil. 


AN BLICKUNG, Gnblidung) (die) gen. der -, 


Ë qd. mieux der Anl 
ÉLOKEN, Canblèfen) v. a. Ich blöke- blök- 
. te an, i.h. angeblöket; Autant que blöken, /e 
dit des bétes qui mugiflent ou qui bélent conire 
m Dee eerde blökt uns an; tout 
troupeau bêle contre nous. On dit auf d'un 
homme qui rebute les gens avec rudelfe € avec 
mépris: Er blökt die Leute an; il rabroue 


les gens. 

AN-BÖHREN, (anbohren) v. a. Ich bohre-bohr- 
te an, i h. angebohret ; Percer, trouer, fo- 
rer, mettre en perce. S. die Anbohrung, gen. 
der "+9 Sol. \ : 

AN-BRECHEN, v.a. irr. Ich brèche - brach, /abj. 
bräche an, i. h. angebrochen; Æntamer. Einen 
Zukerhut, ts mit Geld dre de 
entamer un pain wre, un argent &c. 
S. die frhviets “ 

AN-BRECHEN, (anbredyen) v. n. irr. av. Pauxil. 

. feyn. La conjugaifon efl la même que celle du 
verbe aËlif; commencer, paroître, venir, reve- 
* sir. Der Tag bricht an; Je jour commence à 

poindre , (édorre.) Die Nacht bricht an; ia 
guit vient. Der Frühling bricht wieder an; le 
printemps revient. S. die Anbrèchung, voy. 
Anbruch. ; 

- AN-BRECHEND, ( anBrechend) part. Paroiffant, 

naijlant. Mit anbrèchendem Tage; d ka pointe 

. (a l'aube) du jour, d jour ouvrant, Mit an- 
brechender Nacht; au déclin du jour, fur la 
brune, entre chien & loup. 

AN-BRENNEN, ( anbrennen) v. a. av. Pauxil, 
haben; Ich brenne-brennte an, i. h. ange- 
brennet; Allumer , mettre le feu à qq. ch. Ein 
Licht anbrennen ou anzünden ; allumer une chan- 
delle; it, v. n. qu. Pauxil. feyn; ich brenne- 
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brannte an, i. b. angebrannt; prendre feu, s'al- 
lumer, Jentir le brûle. Das angebrannte im 
Hafen &c. le gratin. Sie ift fchon angebrannt; 
elle a des engagements de mariage; elle efl en- 
.ceinte. Voy. La différence entre l'afif &f new 
tre fous le mot Abbrennen. - 
AN-BRENNUNG, (Anbrennung) (die) gen. der-, 
aË l. (ee u/.) L'aduftion, la brûlure. 
-BRINGE np (das) gen. des -s, 
propofi 


E 
S. pl. La ape tion, le meffage, la commifiion, le 
rapport. as euer Anbringen? qwavez« 
vous à propo/er, à dire? 
: AN-BRINGEN, (anbringen) v. a. irr. Ich bringe« 


brachte, /ubj. brachte an, i.h. angebracht ; Pro- 
pofer, excpo/er, rapporter, annoncer, fignifier, pro- 
duire; it. fig. placer, mettre, employer, vendre. 
Eine Klage anbringen ; porter une plainte. Ein 
Gewerb anbringen ; exécuter une commiffion. Sei- 
ne Tochter wo anbringen; bien placer, (éta- 
blir, rel fille. Einen Dienftbothen an- 
. bri sp un domeflique, lui procurer une 
à tion ow emploi. Sein Geld wohl anbrin- 
. gen; bien placer Jon argent, le mettre en bon 
eu. - Seine K behend anbringen ; employer 
adroitement Jon artifice. Seine Waaren wohl 
anbringen ; bien vendre Ja marchandife. Eine 
Treppe, Kabinet &c. wohl anbringen; méng- 
ger un ejcalier , un cabinet &c. Einen Stöfs 
wohl anbringen; porter, décharger, allonger , 
ajufler un coup ou une botte. Einen vollen Stôfs 
anbringen im Fechten; Eine Rede, 
Gleichnifs &c. wohl anbringen ; bien appliquer 
(adapter, ajufter, accommoder) un difcours, une 
R aifon &c. am Jujet dont il ef queflion. 

- S. die Anbringung. 
ANBRINGER, (nbringer) (der) gen. des-s, 
An die-; Le iateur, rapporteur, mejlager. 
BRUCH, (Anbruch) (der) gen. des- es, pl. die» 
brüche ; premier morceau qu'on c um 
pain ; l'entamure du pain. Anbruch (7. de 
Min.) Der Stein, das Erz ift auf dem An- 
bruche glatt und glänzend ; cette pierre, cette 
mine ef life, Inijante dans [a fraklure; it. le 
commencement de pourriture. Der Anbruch des 
Tages; (Jans pluriel) la pointe du jour. An- 
bruch der Morgenröthe; ia naijlance de l'au- 


rore. 

ANBRÜCHIG, (anbrüdjig) adj. & adv. Qui fent 
le relant, le moiji, le pourri, le rance. ie 
chig werden; /e moffir, ou fe gâter. Anbrüchig 
Bier; de la bière qui pique, qui commence à ai- 

a Ein anbrüchiger Zahn ; une dent cariée. 

BRÜHEN, (anbrüben) v. a. Ich brühe - brü- 
hete an, i. h. angebrühet; Echauder, tremper, 


ee 

ANBRUMMEN, (anbrummen) v.a. Ich brumme- 
brummte an, i. h. angebrummet ; Aabrouer, 
murmurer contre qq. wn, le recevoir avec em- 
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ANBRÜLLEN, (anbrüffen) v.a. Ich brölle-brüll- 
te an, i. h. angebrüllet, voy. anblücken ; Mu- 
gir contre N? un. ; 

ANBRÜTEN, (anbrüten) v. a. Ich brüte-brütete 
an, i.h. angebrütet; Commencer à couver. An- 

ar ier; des œufs couvis. 

DACHT, (Andacht) (die) gen. der-, pl. die 
-en; La dévotion, piété. : 

AND ÆCHTELEI, (endächtelei) (die) gen. der-, 

ah die - en; La fau/le dévotion. 

DÆCHTIG, (andädtig) adj. Dévot, adv. dé- 
votement. : 
ANDÆCHTLER, (Anbächtler) (der) gen. des-s, 

pl. die-r. Der Ändächtler betriegt die Welt 

‘ mit feinen Andächteleien ; C’ef? un Tartufe, un 
faux dévot, qui trompe le monde avec Jon hy- 


ocrifie. 

ANDENKEN, (Anbenfen) (das) gen. des-s, /. pl. 
La mémoire, le fouvenir, rejJouvenir; la fouvenance, 

* geffouvenance. Stehe ich noch in gutem Anden- 
ken bei Ihnen? /uis-je encore dans votre fou- 
venir? Ich kann das Andenken diefer Hand- 
lung nicht aus meinem Gedächtniffe verban- 
nen; jene faurois effacer cette ation de mon 
Jouvenir. Mein Mann feligen Andenkens ; few 
mon mari, mon mari défunt. Hochfeligen An- 
denkens; de glorieufe mémoire. Bei Menfchen 
Andenken ; ER mémoire d'homme. Zu eines 
Andenken ; a {a mémoire de qq. un. In fri- 
fchem Andenken haben; avoir la mémoire ré- 
cente de Eÿc. Denk einmal an ; (vulg.) penfez un 

A à propos, favez-vous bien que Et. 

à ER, (ander) der, die, das Andere; oe 
ond, le deuxième. Zum andernmal; ia 
xième fois. Um den andern Tag; de deux 
jours l’un. Des andern Tages; le jour fuivant, 
le lendemain. 

ANDER, ANDERER, ANDERE, ANDERS, 

* (ander, anderer, andere, anderg) pron. imp. 
‘Autre, autrui. Ein anderer Mann; un autre 
homme. Eine andere Frau; wne autre femme. 
Eine anderes Ding; une autre affaire. Das ift 
ein anders; ceft bien autre choje. Einer wie 
der andere; l'un comme l'autre. Einer um den 

: andern ; tour-d-tour, chacun à fon tour. Eins 

“ ums andere, nichts umfonft; (prov.) d la pa- 
reille, rien pour rien. Einer vor dem andern ; 

" lun vaut mieux l'autre ; ceft Jelon. Eins 

* für das andere nehmen; (prov.) prendre [on cul 
pour Jes chauffes. Eins mit dem andern; Fım 

* € l'autre. Eins gegen das andere halten; com- 
parer l'un avec Fer Eins gègen das ande- 
re aufhèben; compenfer l'un par l'autre. Ei- 
ner gègen den andern Freundfchaft hègen; avoir 
de l'amitié réciproque. Es kommt eins zum 

andern; a chofe va en augmentant; ce qu'il y 
a de plus; cela ne fait que croître &9 embeliir. 
Ein Lafter über das andére Le ge commettre 
crime Jur crime. Einer nach 3 lun 


AND. 


après l'autre. Anderer Meinung werden; chas- 
ger de Jentiment. Ein ander Kleid ‚anlegen; 
changer d'habit. Auf eine andere Rede fallen; 
changer de di/iours. Man kann ja noch ein 
anders kriegen ; le moule n'eft pas rompu. Ich 
werde euch nichts anders machen; je ne vous 
ferai rien de particulier. Er thut nichts anders 


‘als fpielen; if ne fait autre chofe que jouer. Es 


ift niemand anders da, als er; il #’y a perfonne 


‘que lui. Das mufs man einem andern weifs 


machen ; à d'autres, chan/ons que tout cela. 


"Lafs es bleiben, ‘oder ich werde dir was an- 
“ders zeigen, (fagen); laijfex cela, ou kien je 


vous dirai des fottifes, je vous montrerai autre 
chofe. Thue mir etwas anders; va te faire 
faire, va te promener. Das fagt er wie ein 
anderer; il dit cela comme un coquin, comme m 
mal - honnête homme. Andere Zeiten‘, andere 


© Sitten; (prov.) les mœurs changent avec le temps. 


Etwas mit andern Augen anfehen; regarder 
a. ch. d'un autre œil. Ein anders ift verfprè- 
chen, ein anders ift halten ; promettre & tenir 
Jont deux. Eins ift fo gut als das andere; l'un 


‘vaut Fautre. Thun was andere thun ; faire 


comme les autres. Eines andern Gut begèh- 
ren; convoiter le bien d'autrui. 


ANDERS, ANDERST, (andere , anberft) adv. 


Autrement, d'une autre manière, différemment. 


‘ anders werden; /e changer. Anderft reden 


A 


und anderft thun; faire le contraire de ce qu’on 
dit. Was anderft fcheinet als es ift; rent. 
Das ift nicht anders, dem ift nicht anderft; la 
chofe weft pas autrement; cela ef ainf. Eine 
Sache anders deuten; donner un autre tour d 
l'affaire. Ein Ding anders verftehen ; fe mé- 
prendre. Ein Ding anders aufnehmen ; prendre 
une chofe en mawai/e part. Er wird nicht an- , 
ders; 3 mourra dans fa peau. Es kann nicht 
anders feyn; il faut pajler par là ou par la 
fenétre. Ein andermal; adv. une autre fois. Zu 
anderer Zeit; adv. autrefois. In andere Wege; 
adv. autrement. Wenn anders, wo anders, 
fo anders; conj. fi; toutefois; à moins que. 
NDERST, (andertt) con. Autrement, ou bien, 
au moins, fi ce n’efi que. Komm herein, an- 
derft fchliefle ich die’[hüre zu; entrez, autre- 
ment, ou bien je ferme la porte. So du mich 
anderft liebeft &c. au moins fi tu m'aimes. Er 
kömmt gewifs, wenn ihn anderft nichts auf- 
halt; il viendra fürement, fi ce n'eft que qq. ch. 


l'arrête. 
AN Done Canberfeité) adv. D'un autre 
côté, % 
ANDERS-WO, (anderswo) ou ANDER-W ÆRTS, 


Canderwärtd) adv. Ailleurs, autre part, dans 


* un autre endroit, Er ift immer mit feinen Ge- 


danken anderswo ; # a toujours des abfences 
dejprit. Sie hat fich fchon anderwäürts verfpro- 


"chen; elle fefl promife autre part. . 


AN- 


AND. 


ANDERS-WO-DURCH, (anberöiwoburdh ) adv. 
Par un autre endroit, ailleurs. 
ANDERS-WO-HER, (andergmober) adv. D'ail- 
leurs, d'autre part, d'un autre lieu. 
ANDERS-WO-HIN, (anbergtoobin) adv. Versun 
“ autre endroit, ailleurs, autre - part. 
ANDERT-HALB, (anderthalb) adj. Un € demi. 
Anderthalbe Ehle ; uns ame & demie. 
ANDER-WEITIG,, (anderweitig ) adj. & adv. 
Autre:, ailleurs , autre part. Man mufs ihm 
anderweitige Hülfe fchicken; 3 faut lui envo- 
: yer un autre fecou:s. : 
AN-DEUTEN, (anbeuten) v. a. Ich deute - deu- 
‘tete an, i. h. angedeutet ; Notific=, fignifier, 
dire, intimer, faire favoir, faire entendre, don- 
ner d connoître, annoncer, cer , ordonner. 
"Die frühe Kälte deutet einen langen Winter 
"an; ce froid prématuré nous fait craindre un 
long hiver. Der Fürft hat ihm feine Ungnade 
* angedeutet ; Je Prince lui a annoncé, declaré fa 
disgrace. Es wurde ihm angedeutet fogleich 


* die Stadt zu verlaffen; on lui fit dire de quit- - 


- ter toute fuite la ville. 

AN-DEUTEND, (andeutend‘) part. Significatif. 
AN-DEUTUNG, (Andeutung ) (die) gen. der-, 
"pl. die-en; La fignification, notification ; mar- 


: , le figne. 
AN-DICHTEN, (andichten) v.a. Ich dichte-dich- 
tete an, i. h. angedichtet; Imputer, attribuer 
ee /uppofer. 
-DICHTUNG, (Andichtung) (die) gen. der -, 
“ pl. die-en; L'impulation, la feinte, épais 
AN-DONNERN, (audonnern) v. a. (com.) Einen 
* andonnern ; Fulminer des jurements contre qq. 
wa; voy. DONNERN. 
ANDORN, a). (der) gen. des-s; Le mar- 
- rube, l'herbe. 
AN-DRÆNGEN, (andrängen) v. a. Ich dränge- 
‘-dréügte an, i. h. angedränget ; Preffer, appro- 
“ cher une chofe contre une autre. Die Feinde 
drängten fich fo veft an die Mauer an; les en- 
\ nemis Je preffèrent tellement contre la muraille. 
ANDREAS, (nbreas); (nom d'homme) André. 
Ein Andreas-Kreuz; le Jautoir, croix en Jautoir. 
2 ea Orden; (en Rufe) Poxdre de St. 


ré. 

AN-DREHEN, (Mnbreben) v.a. Ich drähe-dreh- 

te an, i.h. angedrèhet; Serrer à vis, faire en 

“ tournant. Einem eine Nafe andrähen ; tromper 
"gg. m adroitement. - 

-DRINGEN, (Yndringen) v.a.irr. Ich dringe- 
‚drang, ft. drangean, i.b. angedrungen ; Prej)er, 
Jerrer. DerFeind dringt an ; les ennemis Pappro- 
chent. Er drang mit ‚grofser Heftigkeit auf 

‘ mich an ; z me preffoit furieufement. 
AN-DROHEN, (nöroßen) v. a. Ich drohe- 
drohte an, i. h. angedrohet; Autant que Dro- 
hen; Menacer. Er hat mir den Tod angedro- 
het; öl a menacé de me tuer. - 
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AN-DROHUNG, (ndropimg) (die) gen. der =, 


-l. die-en; La menace. 
-DRUCKEN, (anbrücen) v. a. Ich drücke - 
drückte an, i. h. angedrücket ; Poujer, apeuy- 
- er, prejfer, Jerrer contre. S. die Andrückung, 
‘gen. der-, pl. die- en. . 
-EKELN, (anefeln) voy. EKELN, (eten). 
AN-EINANDER, (aneinander ) adv. En/emble, 
Fun contre l'autre, contigu, tout joignant ; at- 
taché l'un à l'autre ; it. continuellement , tout de 
. fuite, dans une connexion ou liaifon. Anein- 
ander hetzen; animer l'un contre l'autre. An- 
einander ftöfsen ; fentreheurter , fentrechoquer ; 
: étre contigu; Je toucher, Je rencontrer. Das An- 
. einanderftôfsen zweier Röhren oder Adern; 
. la rencontre, l'union de deux vaiffeaux ou veines. 
Aneinander hangen; étre de concert; it. étre ac- 
- couplé, (comme des chiens). Aneinander he 
-ken; attacher, accrocher. Seine Schreibart 
hängt wohl aneinander; on file eft Juivi, cou- 
- dant, wel point coupé. Das Aneinanderhangen 
eines Körpers; (7: de phyfique) la continuité 
d'un corps. Aneinanderhangend; adj. (T. de 
logique) continu. Aneinander hangende Gröfse; 


- Ja tité continue. | ur 
AN EINANDER-FÜGUNG, (Aneinanderfügung) 
-.(die) gen. der-, pl. die- en; conjonktion. 
ANEMONE, (Anemone) (die) gen. der-, pl. die 
. -n3 L'apémone. À 
AN-EMPFEHLEN, (anempfeblen) v. a. mieux 
Empfehlen ; Recommander. . 
AN-EMPFEHLUNG c Al) (die ) 
mieux Empfehlung ; La recommandation. 
AN-ERBEN, (anerben) v. a. Ich erbe- erbte an, 
i.h. angeerbet; Tomber en héritage, échoir ; it. 
fe communiquer comme une maladie. Angeerbte 
Éermeles les préjugés. de l'enfance. 
AN-ERBLICH, (anerbli) adj. Héréditaire. 
AN-ERBIETEN, (anerbieten) voy. ANBIETEN. 
AN-ERBJETEN, (Anerbieten) (das) ge. des-s. 
AN-ERBIETUNG, (Anerbigtung) (die) gen. der 
-, pl. die-ens L'offre, la propofition, condition. 
AN-ERKENNEN, (anerfennen) v. a. irr. Ich an- 
erkenne - anerkannte, i. b. anerkannt; ‚Recon- 
noître. Seine Handfchrift, feine Unterfchrift 
anerkennen ; reconnoftre fa main, Ja fignature. 
AN-ERSCHAFFEN, (anerichaffen) v. a. irr. Em- 
preindre, communiquer par la création. Ce verbe 
"weft en ufage que dans quelques phrajes qui Je 
font avec les temps compojés Eÿ avec le Partici 
- 'pafif. Gott hat dem Menfchen fein Ebenbild 
. ‘anerfchaffen; mieux: Gott fchuf den Menfchen 
nach feinem Ebenbilde; Dieu a A l’homme à 
fon image. Anerfchaffene Vorurtheile; des pré- 
> ugs innés. BR 
-AN-ERWOGEN, (anertvogen) conj. (peu u/.) Vu 
we, en confidération, confiderant. 
AN-FACHE ‚ ANFÆCHÉLN , Canfachen, anfàs 
“ gen) v. a. Ich fache - fachte an, i h. ange- 
G 3 Û 





fachet ; 
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« fachet; Faire duuent avec l'éventail; allumer. On 
Je Jert de ce mot dans le fiyle fublime & potti- 
. Du haft in ihrer Bruft das Feuer ange- 
Beh &c. tu as allumé dans [on cœur le feu qui 
da confume. On dit aufi: Einen Krieg anfa- 
chen; allumer une guerre. 
AN-FAHEN, (anfaben) v. n. irr. mieux Anfan- 
en; La conjugaifon ef auf la même que celle 
u verbe anfangen. 

AN-FAHREN, (anfahren) v.n. irr. Ich fahre-fuhr, 
fubj. führean, i.b. angefahren ; Mouiller, aborder, 
approcher, échouer, arriver, débarquer. Man kann 
nicht pr re Haus anfahren ; on ne peut 
as approcher , debarquer à cette maifon. t 
al Bei meinem hen anfahren ; de/cendons 
à la porte de mon e, it. heurter, fr , 

| an, Das Rad fuhr an die want an; 

* Ja roue donna contre la muraille. Einen anfah- 
ren; v. a. gronder, brufquer, rudoyer, rabrouer 
g. un. Er hat mich angefahren wie die Sau 

en Bettelfack ; if m’a traité comme le dernier 
de tous les hommes. 

AN-FALL, (Anfall) (der) gen. des-es, pl. die- 
fälle; L'attaque, affaut, effort, la viol ‚ie 
choc, l'infulte. Die Feinde wagten einen hef- 
tigen Anfall auf uns; lennemi nous at it 
vigoureu/ement. Das fchöne Gefchlecht hat im- 

“ mer feine a Anfälle; le fexe a tou- 
jours fes caprices. Bereitet euer Herz um den 

n en der Leidenfchaften fn en 
arez voire cœur pour réfifier aux ajlauts 
Ds pafions. arum foll ich mich den unver- 
fchämten Anfällen diefes he a 

! rquoi m’expojerois-je aux infultes cet 
home ? it. ieh d'une maladie Eÿc. Er hat 
einen heftigen Anfall vom Fieber gehabt ; ff 
a eu un accès violent de fièvre ; it. l'héritage, la 

Ass ion , portion. 

32: ‚E en PL v. a. ne ere 
ttaquer , ajjaillir, J'élancer, er, in/ulter, 
fonde. Jur l'ennemi. Er hat mich mit dem Dè- 
gen in der Hand angefallen; à! m'a attaqué 
épée à la main. Comme v.n. ce mot Je conjugue 
av. l'auxil, feyn. Der Baum den wir atge- 
hauen haben, ift an die Mauer angefallen; 
Farbre que nous avons abattu, eff tombé vers la 
muraille. Anfallen ; a auff un verbe imper- 
Jfonnel. Es fällt mich eine Krankheit an; je 
une attaque de maladie. 
ANG, (Qnfang) (der) gen. des -es, /. pl. 
Le commencement, l'origine, le principe, la naif- 
lance, l'a inement, ouverbure, entrée, introït. 
en Anfang machen ; commencer, faire l'ou- 
© verture, le premier ga les avances, les pre- 
.miöres démarches. Den Anfang nehmen; pren- 
dre origine, naître. Er hat in diefer Wiflen- 
fchaft einen kleinen Anfang; il a une legère 
teinture de cette fiience. Ich habe dis Buch 
vom Anfang bis zu Ende durchblättert; j'ai 
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parcouru ce livre d'un bout d l'autre. Der An- 
fangs- Buchftab ; la lettre majufcule, initiale. 
AN-FÆNGER, (Anfänger) (der) gen. des-s, 
N die-; D’auteur, aggrejleur ; le novice. 
-FANGEN, (anfangen) v. a.& n. irr. av.faum - 
haben. Ich fange, du füngft, er fängt an, wir 
er an. Imp. ich fieng an, parf. i. h. an- 
gefangen; Commencer, entreprendre. Er wird 
aufhören, wie er angefangen hat; 3 finira 
comme il a commencé. Er fängt da an, wo er 
aufhören follte; :} commence par où il falloit 
finir. Diefer Herr hat alles ausgeführt, was 
er angefangen hat; ce Prince efi venu à bout de 
tout ce qu'il a entrepris. Den Anfang machen; 
faire l'ouverture d'une fcène. Der Mann hat es 
zu hoch angefangen; cet homme l'a pris fur 
un ton trop haut. Einen Kram oder Laden an- 
fangen ; ouvrir ou lever boutique. Eine Haus- 
haltung anfangen ; entrer en ménage. Einen. 
Briefwechfel anfangen ; lier une correfpondance. 
Ein Gefpräch anfangen ; entamer um difcours. 
Etwas wohl (übel) anfangen; /e prendre bien, 
de bonne grace (mal, de mawvai/e grace) à gg. 
“ch. Händel oder Streit anfangen; faire une 
‘querelle, chercher noije. Einen Prozefs anfan- 
gen 3 intenter un procès. Eine Gewohnheit an- 
gen; introduire wne coutume. Zu rèden an- 
fangen ; prendre la parole. Etwas zu thun an- 
- fangen, p. e. zu fchreiben, zu lachen &c. /e 
mettre @ écrire, à rire &c. Zu fpielen, zu 
tanzen &c. anfangen ; entrer en jeu, en danfe 
&c. Eine Verrätherei anfangen ; iramer, our- 
dir un complot ou uns trahifon. Einen guten 
Anfang machen ; acheminer. Ich weifs nicht, 


er anfangen, wo man es sen; reve- 
nfangen, wo 


gen; ouvrir 
oder Verfammlun 


Mat Einen Reichs- Tag 


angen; faire l'ouverture 


Was a 
AN-FANGS, ANFÆNGLICH, (anfany£, anfänge 
. lich) adv. Premièrement, au commencement, d'a- 
ne ker Anne bis zum re dun bout 
‘autre. eich im Anfang, gleic 3 
d’abord, de prime abord, du rs 
AN-FÆRBEN, ANSTREICHEN, (anfärben, aus 
reichen) v. a, Ich fürbe - farbte an, LE ig 
; gefärbt; 
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gefärbet; Teindre, colorer ;de. donner une bonne 
‘couleur d une mauvaife aßlıon. S. die Anfir- 
bung, pee der -, /. pl. : 

AN-FARZEN, (anfargen) v. a. Ich farze - farzte 
an, i. h. angefarzet; (popul.) Löcher un pet 
contre &; un. 

AN-FASSEN, (anfaffen) v. a. Ich fafle-fafste an, 
ï. h. angefafst; Prendre, empoigner, Jaifir, te- 
wir; arréter. Einen bei der Érutt anfaflen ; 
Jaifir qq. un au collet. Fafst ihn an, haltet ihn! 

. arrétez-le. Er hat es mit beiden Händen ange- 
falst; öl l'a pris des deux mains. Sie hatte ihn 
fogleich bei den Hären angefafst, où gefafst; 

. elle l'avait d'abord Jaifi par les cheveux. Man 
kann das Ding nirgendwo anfaflen; cela ne 

EASSUNG er ung) (die) gen. der - , f. 
- ‚ Cnfaffung) (die) gen. -,f 
1. Le faififement, ablion de . . : 
-FAULEN, (anfaulen) v. ». Ich faule - faulte 
an, i.b.angefaulet; Enticher, commencer à pour- 
rir. Die Aepfel find ein wenig angefault; ces 
pommes [ont un eñtichées. S. die Anfaulung, 


er der -, £ ph 
AN-FECHTEN, (aufechten) v. a. irr. Ich fechte, 
du fichtft, er ficht an, wir fechten an &c. Imp. 
Ich focht, /ubj. fochte an, i h. angefochten ; 4t- 
täquer, combattre, impugner ; p. e. un livre, ou une 
opinion; it. affiger, troubler, tenter, tourmenter ; 
it. infefler, imzommoder ; contefler , accufer de 
faux. Von einer Krankheit angefochteri wer- 
den; étre attaqué d'une maladie. Das ficht 
meine Ehre an; cela bleffe mon honneur. Von 
der Sünde angefochten werden; être tenté 
gar les péchés. Ich laffle mich das nicht an- 
fechten; cela ne me touche pas, ne m'arréte pas, 
ne me rebute point; je ne me laifle pas détour- 
ner pour cela; je ne me foucie pas de tout cela. 
Was ficht euch das an ee cela vous 
"fait?" cela vous regarde-t-1l ? Er lafst fich nichts 
anfechten, es ift ihm alles einerlei; (prov.) ine 
Je hauffe ni ne fe baiffe, il va toujours fon train. 
Angefochten; affigé, fujet aux tentations. Was 
Henker ficht ihn an? que diable veut-il? 
AN-FECHTUNG, (Anfegytung) (die) gen. der-, 
pl. die-en; LD’aflifion, le trouble d’ejprit, la 
tentations l'accès, atteinte, attaque; l’oppofition, 


aie 
AN-FEILEN ,: (anfeilen) v. a. Ich feile-feilte an, 
an Commencer à limer. Voy. FEI- 


AN-FEINDEN, (anfeinden) v. a. Ich feinde-fein- 
dete an, i. h. angefeindet ; Porter inimitié à 
gg. un, hair, avoir en haine, vouloir du mal. 
Ängefeindet werden; avoir des ennemis. Er 
bat mich von jeher angefeindet ; 4} m'a voulu 


re du m 
AN-FEINDUNG, (Anfeindung) (die) gen. der-, 


re La hains, l'inimitié, le mauvais 
ir 
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AN-FESSELN , (anfeffeln) v. a. Ich feffele- fef- 
felte an, i.'h. angefeflelt; Lier, garrotter, at- 
tacher, enchaîner, empétrer, mettre aux fers, 
mettre les entraves, les ceps. 

AN-FESSELUNG, (Anfefflung) (die) Fa der-, 

ak |. L'enchaînement ; atlimm de lier &c. 

-FEUCHTEN, (anfeuchten) v. a. Ich feuch- 
te-feuchtete an, i.h. angefenchtet; Mouiller, 
arrofer, humelter, détremper. . 

AN-FEUCHTUNG, (Anfeuchtung) (die) gen. 
der-, pl. die-en; L'arro/ement, humeltalion, 

AN-F RN, (anfeuern) v. a. Ich feure - feuer- 

te an, i.h. angefeuert; Allumer, atti/er, (fig.) 
Anfangen zu feuern, anzünden; mettre le vn 
agq.ch. Reizen, erregen; encourager, ani- 
mer, exciter, inciter, enflammer. Die Solda- 
ten zur Schlacht anfeuern; animer les foldats 
m combat. S.die Anfeuerung, gen. der -, pl. 

ie - en. 

AN-FLAMMEN, (anflammen) v. a. Ich flamme- 
flammte an, i. h. angeflammet; Znflammer. 
S. die Anflammung, voy. anfeuern. 

AN-FLECHTEN, (anflechten) v. a. irr. Ich flech- 
te, du flichtft, er flicht an, wir flechten an &c. 
‚Imp. ich flocht, fu. flöchte an, i. h. angefloch- 
ten. Daran flechten ; eine Sache durch flechten 
mit der andern verbinden; ajouter en treffant. 
S. die Anflechtung. 

AN-FLEHEN, (anfleben) v. a. Ich flehe- flehete 
an, i.h. angeflèhet; Alter ‚ Jupplier, prier, 
conjurer; it. recourir & Dieu. 

AN-FLEHUNG, (Anflehung ) (die) gen. der -, 

a a TER. prière, l'imploration. 

-FLETSCHEN, ( anfletfchen ) v. a. Ich flet- 
fche -fletfchte an, i. h. angefletfchet; (popul.) 


a la moue. 

-FLICKEN, (anfliden) v. a. Ich flicke-flikte 
an, i. h. angeflicket; Coudre enfemble, rapiè- 
u ajouter un pièce à un autre. S. die An- 


flickung. 
AN-FLIEGEN, (anfliegen) v. n. irr. Ichfliege-flög, 
: Jubj. floge an, i.b. angeflogen ; S’avancer, sap- . 
procher en volant. On dit des oifeaux ; fie kom- 
men angeflogen. Anfliegen; (T. foref) Je dit 
auf de petits arbriffeaux qui poujlent de la fe- 
mence; es ift vieles Holz angeflogen.  Anflie- 
gen, im Fluge an etwas ftofen ; es fliegt ihn 
eine Krankheit an; z/ efl attaqué d'une maladie. 
AN-FLIESSEN , (anfliefen) v.n. irr. Ich fliefsa- 
flofs, /ubj. flüfse an, i. b. angefloffen; Couler 
contre, laver. Der Strom fliefset an die Mauer 
an; la rivière lave les murailles. Das Wafler 
fliefset an; les eaux montent, croiffent. : 
AN-FLÖSSEN, (anflößen) v.a. Ich flöfse-flöfste 
an, i. h. angeflüfset ; Accroiter par alluvion. 
Das Anflöfsungsrecht; le droit d'alluvion. . 
AN-FLUG, (Aufiug) (der) gen. des - es, f. pl. 
taillis ; les petits arbriffeaux qui viennent de 
pouffer de la Jémence. AN, 
(] 
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AN-FLUSS, (Anfluß) (der) gen. des-es, pl. 
die-flüfle; L'alluvion, le javeau; it. le flux de 


la mer. 
AN-FORDERUNG, 
der-, pl. die-en; 
tition. : S 
AN-FRAGE, (Anfrage) (die) gen. der-, pl. die- 
n; quefion, , l'information; l'inter- 
rogation, l'enquéte. Anfrage thun; s'informer, 


s we 
AN-FRAGEN, (Anfragen) v. a. Ich frage - frag- 
te an, i. h. angefraget; Venir 
former, Fe Er interroger. 
-FRESSEN, (anfreffen) v. a. irr. Ich frefle - 
fräfs, /ubj. fräfse an, i. h. angefreflen; Ron- 
rer, corroder, piquer, picoter. Die Mäufe ha- 
n das Brod rund umher angefreflen ; les fou- 
ris ont rongé ce pain tout à l'entour. Das Obft 
ft alles von den Vögeln angefrefien; les 


Sauferberung) (die) gen. 
prétention, demande, pé- 


oifeaux ont picoté tous les fruits. Das Gift hat . 


ihm die Eingeweide angefrefien; Le poifon lui 
a corrodé les inteftins. Sich anfreflen; (bas 
com.) Je remplir la panfe. L 
AN-FRESSEND, (anfteffend) adj. corrofif, eftio- 
mené (T. de médecine.) 2 
AN-FRESSUNG, (Anfreffung) an en. der-, 
pl. die-en; (T. de méd.) La diabrofis; it. 


: aËion de ronger &c. : 
AN-FRIEREN, (anfrieren) v. n. irr. Ich friere- 
£rör, fubj. frore an, i. b. angefroren; S’atta- 
cher en gelant; Je glacer, geler. S. die An- 
frierung. | 
AN-FRISCHEN, Canftifchen) v. a. Ich frifche - 
frifchte an, i. h. angefrifchet; Encourager, 
exciter, animer; it. (T: de chaffe) baudir. Den 
Wein anfrifchen; rafraichir le vin. 
AN-FRISCHUNG, (nfrifyung) (die) gen. der- 
1. die-en; L’encouragement, l'incitation. 
-FÜGEN, (anfügen) v. a. Ich Be fügte 
an, i. h. angefüget; indre, ajlembler, atta- 
cher, adapter. Vermittelft einer Fuge mit et- 


was anders verbinden; approcher deux chofes _ 


Funs contre l'autre en Jorte qu'elles fe tiennent. 
Ich habe noch anzufügen ; j'ai encore d ajouter. 
AN-FÜGUNG, (Ynfügung) (die) gen. der -, 
pl. die - en; L'afemblement, se. 
AN-FÜHLEN, (anfüblen) v. a. Ich fühle- fühlte 
an,.i. h. an et; er, manier. 
AN-FÜHLUNG, (Anfühlung) (die) gen. der-, 
pl. die-en; Lattouchement, lé maniement, le 


toucher. 

AN-FÜHREN, (anführen) v. a. Ich führe - führ- 
te an, i. h. angeführet. 
rier, voiturer, amener, conduire; fig. inftruire, 
enfeigner, montrer, apprendre. Einen jungen 

chen zum Zeichnen, zur Berediamkeit 


anführen; en/eigner @ un jeune homme Pelo- 


e, le defein. it. citer, alléguer, 


, sin, 


Herbey führen; cha- 7 
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haben; vous alleguez des auteurs, qui n'ont 
des autorités. Er führt in feinem Werke ee 


Begebenheit an, die &c. il rapporte dans Jon 
ouvrage un fait, qui Eÿc. it. commander ou mar- 
cher à la tête d'une troupe; it tromper. .Ich 
bin angeführt worden mit diefem Handel ; j'ai 
été attrapé dans cette affaire. Er hat fich von 
einem Betrüger anführen laffen, der ihm fein 
Geld abgewonnen hat; il sel laiffé attraper 
par un Has, qui lui a gagné fon argent. . 
AN-FÜHRER, (Anführer) (der) gen. des, pl 
die-; Le condußeur, chef, l'auteur, le com- 


AN-FÜHRBRINN, CM füßrerim) (die 
- ’ npüprerinn 
der -, pl. die-en; La conduftrice. IE 
AN-FÜHRUNG ; (&inführung) (die) gen. der 
pl. die- en; La auf a 5 = la A 
: é 


duite, l'infiruftion, aantmen, le commande- 
ment. nter der Anführung diefes Mannes 
kann es euch nieht fehlen; fous {a direflion 
de cet honune vous ne on he pas le coup. 
Unter der Anführung des Prinzen Eugen tha- 
ten die Truppen Wunder; Jous le commande- 
ment du Prince Eugene les trouppes firent mer- 
veille; it. lacitation, l'allégation, argumentation, 
la produßlion ; it. la Po (Fapprentiflage 
des jeunes faucons, (T. de chaffe.) 

AN-FÜLLEN, (anfällen) v. a. Ich fülle- füllte 
an, i. h. angefüllet; Zmplir, remplir, enfler, 
ren Ein Gefäfs, ein Glafs mit Wafler an- 
füllen; emplir un vafe, un verre d'eau. Seine 
Kiften und Kaften mit Geld anfüllen ; remplir 
Jes coffres d'or & md ep Den Magen mit 
Speifen, Wein &c. en; gorger de vian- 
des, de vin. 


AN-FÜLLUNG; (Ynfülung) (die) gen. der-, 


al 4 La rempliffage. 

-FURT, Cainrart) (die) gen. der-, pl. die-e; 
L’abord, le port, débarquement. 

AN-GABE, (Ungabe) (die) gen. der-, [. pl. 
Ze pre de[Jein. Nach feiner Angabe ift er mir 
nichts fchuldig ; /elon fon calcul il ne me doit 
rien. Er hat die Angabe diefes Haufes, die- 
fes Gartens gemacht; on dit mieux: Er hat 
den Plan, den Rifs gemacht; il a fait le p: »- 
jet, le deffein; it. la dénonciation, la trahijun. 
Falfchliche Angabe; la calommie; le bläme. Vog. 


Angebung. à 
AN- AFFEN , (angaffen) v. a. Ich gaffe - pu 
an, i. h. angegaffet; Regarder qq. un à bouche 
ouverte, badauder, béer. Er gafft mich ah 
wie die Kuh das neue Thor; (prov.) il me re- 
garde comme un nigaud qui n'a jamass vu be 
e- 


femblable. S. die ng, gen. der-, 
-GÆHNEN, (angähnen) v. a. Ich 

gähnte an, i. h. angegähnet; Regarder qq. un 

en baillant, 


rapporter. . 3 : 
ie führen Schrifteller an, die kein Gewjeht AN-GEBÆUDE, (Ungebäube) voy. ANBAU, 


AN. 


AN-GEBAUET, (angebauet) & tous les autres 
rticipes, en ange... cherchez leurs verbes. 
-GEBEN, (angeben) v. a. irr. Ich gäbe - gäb, 
Ji. gäbe an, i. h. angegèben; Déclarer, dé- 
noncer, déférer; propojer, projetter, inventer 
une chofe. Sich zum Soldaten angeben ; s’of- 
1 pour Je faire enröler. Sich bei einem 

dwerk oder Innung angeben; Je préfenter 
devant wn corps de métiers. Er hat mir die Sa- 
che fo ben; 5! me l'a confeillé ainfi. Ei- 
nen fälfchlich angeben; calomnier, blämer qq. 
un. Etwas für wahr angeben; metire, ne 


garler. Den Tôn angeben; prov. er le 


des arrhes. Sich bei Gericht angeben, au lieu 
vor Gericht erfcheinen ; /e ir &c. Zur 
Urfache gab man mir an; on me donna pour 


AN. nr) (der) gen. des-s, pl. 
die-; Le délateur. x 

AN-GEBUNG, (Ungebung) (die) gen. der-, pl. 
die-en; ben das) gen. des-s, J. pl. 
La déclaration, dénonciation, propofition, l'in- 
wention, le confeil; la préfentation, aßion de 


angèben. | 
AN-GEBINDE, (Ungebinde) (das) gen. des-s, 
Ip, Ze HrÉNE on JO GEW Fe de 
(a fête &c. 
RG BISSEN , (angebiffen) adj. Rogné, rongé, 
AN-GEBLICH, (angeblid)) adj. & adv. (peu u/.) 
On dit: Ein angeblicher Arzt; un homme qui 
£ dit mêdecin. E x 
AN-GEBOREN, (angeboren) adj. Naturel, inné. 
Angebôrne Gaben; les dons de la nature. Die 
angebôrne Sünde ; fe péché originel. Die ange- 
bôrne Art; le génie, l'infiin&t. } 
AN-GEDEIHEN, (angedeihen) Ce n’efß_ que Pin- 
finitif avec le verbe laflen qui eff en ufage. Ei- 
nem allen Schuz, alle Hülfe angedeihen laf- 
fen; donner tout Jecours & toute Ja protellion 


d qq. un. 

AN.CEDENKEN, (Angebenten) voy. AN-DEN- 
EN. 

AN-GEHÆNGE ou AN-GEHENKE, (Angehäns 
ge ou Augehenfe) (das) Er des-s, pl. die-; 
Ce qu'on ajoute à des bowies d'oreilles, la Pen- 


deloque. | 
AN-GEHEN, (angehen) v. n. irr. Ich gehe-gieng 
an, i. b. angegangen. Einen mit dem en 
in der Hand angehen, zu Leibe gehen; atta- 
quer gg. un, l'épée à la main. Den Richter an- 
gehen; s’adrejfer au juge en fuppliant. Es 
gehet uns alle an; cela nous regarde tous. Das 
gehet nicht an; cela ne va Per Es ift mir 
nicht fo angegangen, wie ich geglaubt habe; 
cela ne m’a pas F bien réuffi, que je croyois. 
Der Tanz wird bald angehen; le ballet com- 
Tom. L 
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mencera bientôt. Das Schaufpiel gehet um fünf 
à an; la comédie commence à cinq heures. 
Das geht an, es läfst fich thon; cel eff fai 
fable, praticable. Er fodert ihn heraus den 

weikampf anzugehen; sf le provoque, il l'ape 
pelle en duel. Es gehet izt recht an; cela com- 
mence tout de bon. Die Zinfen gehen vom heu- 
tigen Tage an; Les intéréts courent de ce jour. 
Das Feuer gehet an; le feu s'allume, s'enjlam- 
me, commence à prendre. Was gehet es dich 
an; qwefl-ce que cela te fait? que importe? 
Er gehet mich von Haut und Haar nichts an ; 
je ne le connois ni d'Eve ni d'Adam. Er ge- 

et mich vom Vater her ein wenig an; # m'ef 


un neu parent du côté du père. 
AN-GEHEND, Cangebend) adj. Nouveau , novi- 
ce, apprentif, commençant, qui commence, qui 
entre en exercice, en charge.. Ein angehend 
Schwein; le tieran, tiers-an. Eine angehende 
Schönheit; une beauté dans fon orient, Mit 
an Frühling; à l'entrée du printemps. 
AN-GEHEND, (angehend) conj. concernant; pour 
ee ton pour ce qui efl de... pour, 


-GEHÖREN, (angehören) v. n. Ich gehöre- 
gehörte an, i.h. angehöret; étre allié ou appar- 
tenir à qq. un; it. être allié ou parent de gg. un; 
dépendre de er un, p.ex. un domeflique. 

AN-GEHÖRIG, (angehörig) adj. Appartenant ; 
allié, 3 & 

AN-GEIFERN, (angeifern ) v. a. Ich geifere - 
geiferte an, i. h. angegeifert; (peu u/.) Cra- 
cher, jeter Jon venin fur qq. un. / 

ANGEL, (Angel) (die ou der) gen. der ou des-s, 
pl. die-n; L’hameron, l'aiguilon, Lécham- 
peau; la ligne, le libouré; it. le gond, pivot 
d'une porte, la couette, crapaudine. Zwifchen’ 
Thür und di ftècken; avoir le doigt entre 
le marteau Penclume, tenir le loup par les’ 
oreilles. Der Angel am Dègen oder Mefler; is 
Joie. Fufsangel ; la prie rues e. Eine An- 
gelfchnur; {a ligne. Ein Angelftöcken » An- 
gelruthe; le bâton ou la verge de pécheur. An- 

Iftern; l'étoile polaire. Angelpunkt; {e pole, 
Anal, Angelkreis; le te laire. On 
ne peut pas décider dans quel Jens le mot Angel‘ 
efl mafculin ou féminin. Les Allemands sen jer- 
vent différemment Jelon la coutume reçue 
telle ES telle province. : 

AN SELANG » (angelangen) voy. ANLAN- 


AN-GELD, (ngelb) (das) gen. des - es, f pl.” 
ier d | 10 


Les arrhes, l'affurance, le denier d Dieu; 
vance; entrage, la préfentation. Angeld auf 
etwas geben; arrher, enarrher. 


AN-GELEGEN, (angelegen) adj. Proche ,. voifin, - 


adjacent; it. important, preffant, qui tient à 
cœur. Sich een, feyn laffen; avoir à. 
ar » prendre à cœur, prendre Join, affeklion- 


“er ; 
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ner; tächer, s'efforcer, prendre peine. Voy. 
Anliegen. 

AN-GELEGENHEIT , (Angelegenheit) (die) gen- 
der-, pl. die-en; L'affaire, an 8 
AN-GELEGENTLICH, (angelegentlid) adv. In- 
amment, ardemment, avec empreffement. 
AN-GELEGT, (angelegt) adj. erté; plac, 

ordonné, di/poj@; bâti; aligné. Ein wohlan- 

" gelègter Handel; une affaire bien concertée. Ein 
wohlangelègtes Haus; une mai/on bien bâtie, 
bien ordonnée, bien difpofte. Ein wohlange- 
lègter Garten; un jardin bien alligné. Ein 
ng es Kapital; um capital (es placé. 

ANGELER, (Ungeler) (der) gen. des-s, pl. die-; 

i piche à la ligne. 

ANGELIKE, (Angclite) Go gen. der-, f. gi 
L'angélique, la racine du St. Efprit. Angeli- 
ken-Saft; Popoponax. 

ANGELN, ( ur) v. a. Ich angele-angelte, 
i.h. geangelt ; Pécher à la ligne, à l'hameçon. 

a. € pop.) Nach etwas angeln; Je donner 
fe la peine pour avoir qq. ch. 

AN-GELOBEN , (angeloben) v. a. Ich gelobe- 
gelobte an, i.b. lobet; Promettre, faire 
vœu, afurer, pra, ‚fipuler, faire ferment. 
Er hat angelobt fich zu beflern; il a promis 


de ei ne 
AN-GELOBUNG, (Angelobung) (die) gen. der-, 
pl. die-en; le le vœu, la protefta- 
tion, l'affurance, ipulation, le ferment. Dans 
LE: rovinces on dit: Angelobnifs. 
ANGEL-RUTHE, (ngelruthe) an gen. der-, 
N die-n; Le bâton, ou la verge de pécheur. 
GEL-SCHNUR, (Angelfchnur) (die) gen. der-, 
l. die-fchnüre; La ligne. 
ANGEI-STERN, Angelftern) (der) gen. des - 
es, Ei die-e; L'étoile, le polaire. 
ANGEL-WEIT, (angelweit) adv. Ce mot wefl 
en u/age qu'en parlant des portes, fenêtres Eÿt. 
Die Thüre ftehet angelweit offen; {a porte el 
toute ouverte. 
AN-GEMERKT, (angemerft . ANMERKEN. 
AN-GEMESSEN, ( angeme em) voy. ANMES- 
" SEN, adj. Convenabi 
AN-GENF 


le, conforme. 
, (angenehm) adj. Agréable, plai- 
Jant, divertijfant, riant, joli, gracieux, infi- 
nuant, délicieux, avenant, rare, cher, char- 
maut, prèvenant. 
AN-GENEHM, (angenehm) adv. Agréablement, 
joliment, plaifamment , délicieufement. 
ANGER, Ginger) (der) Er des-s, pl. die-. 
Grasanger, Baumanger, Gemeinanger; La cam- 
pagne, lepdcage, laplace, lemarché. Schindan- 
_. ger; la voirie, l'écorcherie. 
‘AN-ESEHEN, (angefehen) con. Vu que, at- 
tendu que, puilque, parceque. 
AN-::ESEHEN, (angefeben) adj. Iluftre, recom- 
mandable, eftım&, qui eff en crédit, en grace. 
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Es ift ein angefehener Mann; ce un homme 
fort eflimé ‚qui a beaucoup de crédit. Au refte 
voy. ANSEHEN. 

AN-GESESSEN, (angefeffen) adj. domicilié. Ein 
angefeflener Mann, qui a du bien en fonds de 
terre, en immeubles. 

AN-GESICHT, (Angefidt) (das) ge des-es, 

ir a trogne, le 


reprocher, dire en face. Von Ängeficht zu 
Angeficht; face d face. Im Angelicht aller 
Menfchen; à la vue de tout le monde. Ihres 


fchönen Angefichts halber wird fie nicht zur 
Hure; le haut défend le bas. Einem das An- 
ficht zerkratzen; dévi/ager quelqu'un. Das 
a n; le petit vifage. 
AN-GESICHTS, Cengefichte) adv. à l'inflant, 
incontinent. Angefichts meiner ; ne 
AN-GETHAN, (angetban) voy. ANTHUN. 
AN-GEWÖHNEN, (angewöhnen) v. a. & r. Ich 
gewöhne-gewöhnte an, i. h. angewdhnet; 
Accoutumer , contraßler une habitude, habituer, 
former, inftruire, élever. Er hat fich das Flu- 
chen angewühnet; il a accoutumé de jurer &c. 
Au lieu de dire: fich etwas angewöhnen, on dit 
mieux: fich an etwas gewöhnen. 
 wöhnen. 
AN-GEWOHNHEIT, (Angetwohnheit) (die) gen. 
der-, pl. die-en; La coutume, Phabitud: 
coutum: 


Voy. Ge- 


itude, ac- 


ance. 

AN-GIESSEN, (angieffen) v. a. irr. Ich giefse- 
gofs, Jubj. güfle an, i. h. angegoflen ;. Éoindre 
une pièce à une autre par la fonte. An etwas 

iefsen; Waffer an die Mauer angiefsen; 
fowiller , En calomnier, noircir, blämer. 

AN-GLÆNZEN , (angléngen) v. a. Ich glänze- 
glänzte an, i. h. angeglänzet. Autant que: 
entgegen glänzen briller, éclater. Onditp.e. 
d'une choje liffe & bien polie: Sie glänzt uns an. 

AN-GLIM , (anglimmen) v.n. irr. Ich glim- 
me-glimmte où glomm, /ubj. glomme an, i. 
b. angeglimmet ow angeglommen; S’allumer, 
s’embrajer, prendre FA Das Holz ift noch 
-nicht' angeglimmet ow angeglommen ; le bois 
ne s’efl pas encore allumé. 

AN-GRÆNZEN, (angrängen) v. n. Confiner, 
aboutir. Voy. Angrenzen. À 
AN-GREIFEN, (angreifen) v. a. irr. Ich greife- 
griff an, i. h. angegriffen; Prendre, toucher, 
manier, meitre la main à qq. ch. ow fur qq. ch. 
Einen bei dem Kopfe, bei der Bruft angreifen ; 
prendre gg. un par la téte, par la gorge. Greift 
das Eifen nicht an, es ift heifs; ne touchez pas 
le fer, il eff chaud. Sie will nicht fo von je- 

“ dermann angegriffen feyn; ellene veut pas être 
maniée par tout le monde.  Angreifen (das) (T. 
de guerre) denAngriff thun; attaquer, aljailir, - 
aborder. Angreifen, das erite von einer Sa- 
che nehmen ; entamer une chofe qui eft entière, 

= en 
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en Gter qq. ch. Ich habe mein Geld noch nicht 
angegrifien; je n'ai pas encore touché d mon 
argent; je n'en ai rien dépené ; it. infulter, inju- 
rier qq. un. Er hat meine Ehre, meinen gu- 


ten Namen angegriffen; :l a offen/£ mon hon- 
neur, ma réputation. Man muls ihn angreifen 


und ins Gefängnis werfen; 4 faut le Jaifr, 
& le mettre en prifon. Diefe Krankheit hat 
mich ftark angegriffen; cette maladie m'a bien 
Det: affoibli. Er weils nicht wie er die Sa- 


e recht angreifen foll; ı ne Jait com- 
ment Je prendre dans cette affaire. Einen bei 


feiner Schwäche angreifen; prendre qq. un par 
den foible, l'attaquer au fout de la cuirajle. 

ine Sache angreifen; meitre la man à l'œu- 
vre, commencer, entrepremire ‘une affaire, le 
meitre à faire... Er weifs das Ding nicht 


. recht anzugreifen ; il Je prend mal à cette af- - 


fire 3 il ne s'y connoit pas, il ny entend rien. 
ine Sache am rechten Ort angreifen; empau- 
mer un affaire. Diefes Tuch greifet fich hart 
„und rauh an; cs drap n'a point d'amitié. Ein 
Buch angreifen; prendre un livre entre les 
mains, lire. Der Roft greifet das Eifen an; 
la rouille mange le fer. ftehet zu befürch- 
ten diefe Arznei werde die Bruft angreifen; 
def. à craindre, que cette médecine najfete la 


trine. 
AN-GREIFEN » (ich) (angreifen) v. rec. irr. Ich 
if-griff mich an, i. h. mich angegriffen ; 
efforcer, faire un efforts it. fe mettre en frais. 
Greifet euch ein wenig an; eforcez-vous un 
. peu, faites un effort. Er hat fich diefsmal 
iffen ; il s’eß mis en fraix. Er hat fich 
zu ftark angegriffen; sl a outré la dépenfe, le 

AN GREIFEN rer) (ae) zer 

- , (Yngreifen) (das) gen. des - s, 
ow Angreifung (die) gen. der-, Ik L'attou- 
chement, la Jaifie. Voy. Angriff. 

AN-GRENEND, (angreifend) angreiflich, an- 
ps adj. Offenfif. Der angreifende Theil ; 

partie at nte. Ein Gewehr womit man 

. einen angreift; une arme qe Angrei- 

fende, anzügliche Worte; des paroles Ne 

ves. Diele Wäre ift gar angreïfifch; cette mar- 

chandife efl de bon débit, elle tente bien des gens, 
elle convient à tout le monde. - 

AN-GREIFER, (Angreifer) (der) gen. des-s, pl. 
. die-; L'attaquant, aggreljeur. 

AN-GRENZEN, (angrengen) v. n. Ich 
. grenzte an, i h. angegrenzet; nfiner , 
aboutir. 

ANGRENZEND, (angrenjend) adj. & part. Qui 
confine, aboutit; fitué aupres de, tout proche; 
adjacent, contigu , limitrophe. 

AN-GRENZUNG, (Angrenjung) (die) gen. der-, 

. die-en; Les confins, la voifinage. 
-GRIFF, (Angriff) (der) gen. des-es, pl. 
die-e; L'attaque, Pin/ulte, affaut, abord, in- 


enze- ' 


> 
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jure, ofenfe, examen, affoiblifement, épuife- 
ment, le commencement, la tentative, l'effort. 
Er fpürt einen Angriff‘ 0% Anfall vom Fieber; if 
Jent un accès de fièvre. Diefe Wolle ift weich 
beim Angriff où beim Angreifen o% anzugrei- 
fen; cette laine efl douce à manier. 

ANGST, (Angft) (die) gen. der-, pl. die Aeng- 

e; L'inquiétude, embarras, le trouble, ferre- 
ment de cœur, la peur, laffiklion, le tourment, 
Vanxiété, angoifle, le Join, la peine, détreffle, 
les remords, l'accablement. Todesangit; Pin- 
quiétude mortelle, agonie, Gevwiflersangft ; les 
remords, Angft empfinden ; avoir le cœur fer- 
ré. Ich bin in taufend Aengften; jai des in- 
quiétudes terribles. 

ANGST, (angft) adv. Es ift mir angft; j'ai de 
l'inquiétude, je fuis embaraflé, en peine. Ei- 
nem angft machen ; faire peur, mettre en peine. 

ANGST-GESCHREI, (Angftgefchrei) (das) gen. 
des-es, /. pl. Un cri lamentable, cri d'angoif- 
Je. Ein Angftgefchrei machen; crier mijeri- 
corde, Bi des hauts cris. : 

ANGST-SCHWEIS, (Angfiftveif) (der) gen. 
des- Sa La fuée. 

ANGST- , (angithaft) angftig, Me adj. 
agité, troublé, tourmenté, inquiet, loureux, 
af eant, inquiétant, bourrelé. Aengftliche 

ufzer ; les foupirs de douleur. Ein ängftliches 
Gewiflen; une con/cience bourrelé, toyrmentée. 

AN-GUCKEN, (angudeti) v. a. Ich gucke-guck- 
te an, i. h. angegucket; mieux anfehen; Ke- 


garder, A 
AN-GÜRTEN, (angürten) v. a. Ich a 
tetean, i. h.angegürtet; Ceindre. Einem den 
Degen angürten; ceindre l'épée à qq. un. S. 
die Angürtung, gen. der-, /. pl. 
AN-HABEN, (anbaben) v. n. irr. Ich habe-hatte 
an, i. h. angehabt; Se dit vulgairement des ha- 
bits. Porter, avoir fur fon corps. Was hat . 
er für ein Kleid an? I habit porte-t-il? 
Schuh und Strümpfe anhaben; étre chauffé. Ei- 
nen Harnifch anhaben ; étre armé d'une Ge 
An ich haben; ie e. er hät etwas an fich, das 
jedermann gefällt; 4 y a qq. ch. en lui, qui 
lait à tout le monde. Er hat einen grofsen 
Fèhler an fich; il a un grand défaut. Einem 
etwas anhaben; & dans ce Jens on ne fe Jert 
de l'infinitif avec les verbes können € wer- 
en; gagner a. ch. fur qq. un. Ihr werdet 
ihm nichts anhaben; vous ne gagnerez rien fur 
Iut. Er ift fo wohl verfchanzt, dafs man ihm 
nichts anhaben kann; 1 ef fi bien retranché, 
won ne fauroit laltaquer. 

-HAFTEN, (anbaften) v. n. Ich hafte - haf- 
tete an, i. h. angehaftet; Etre attaché, demeu- 
rer attaché à un parti ou à une opinion. Er 
haftet fo feft an feinen Vorurtheilen; fl En fi 
ess à Jes préjugés. Xs haftet ihm ein Se 

2 er 
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ler an; il a un défaut. Er haftet feinem Bru- 

. der an; :l ef attaché à fon frère. 

AN-HAFTUNG, (Ylnbaftung ) (die) gen. der -, 

( pl. L'attachement, le dévouement Est. 

AN-HÆKELN, eur) v. a. Ich häkele-ha- 
kelte an, i. h. angehäkelt; 4graffer, attacher, 

N ar égrati, , écorcher. 

-HALTEN, (anhalten) v. a. & n. irr. Ich 
halte - hielt an, i.h. angehalten; Ærréter, pren- 
dre, faifir, deienir, retenir. Den Zügel an- 
men ré la ee Einen zn etwas ah- 

ten; er, prejler, porter, exhorter qq. un 
à faire A inen Las Studiren, a fei- 
ner Pflicht &c. anhalten ; porter a. un à étu- 
dier, d faire fon devoir &c. Um die Ehe an- 
halten; rechercher, demander en mariage. Sich 
an etwas anhalten ; J'appuyer, Je tenir à qq. 
ch. faccrocher, Je cramponner, je retenir, Je Jou- 
tenir, empoigner. Um etwas anhalten; deman- 
der, prier, infifler, fupplier, briguer, Jollwiter, 
rechercher ; p. &. une charge, une grace &c. An 
fich halten; JE OMAN Ä er Anhal- 
ten; continuer, durer, , er; pe. 
une maladie, le en er it. afireindre 

T. de med.) 

-HALTEND, (anhaltend) adj. Afringent ; it. 
ce qui continue towjours, continu. Ein anhal- 
tender Schmerz; une douleur continuelle. An- 
haltende Arznei; le remède aftringent, flegnoti- 
que, apocrouflique. Ohne Anhalten; adv. con- 

AN.HALTER de 

- R, (Anhalter) (der) gen. des-s, pl. 
die - ; an d'un efcalier Bee 

AN-HALT-TAU, AN-HALT-SEIL, (Anbalttau, 
Anhaltfeil) (das) gen. des-es, pl. die-e; La 
tire-vieille, l'attrappe. 

AN-HALTUNG, Anhaltang) (die) gen. der -, 
J. pl. La détention, larrét, la Jailie d'un vo- 
leur &c. l'exhortation , la follicitation , la de- 
mande, prière, brigue, l'imploration, la fuppli- 

ue, pourfuite; it. la continuation, durée, per- 
Fous Anbhaltung um den Befitz; le péti- 
toire. Anhaltung eines Pferdes; ia parade. 

AN-HANG, (Anhang) (der) gen. des- es, pl. 
die - hänge ; L'appendice, Is LL plment, qui Je 
Joint à la fin d'un ouvrage, l'addition, la conti- 
wuation, l'accefoire ; it. le parti, l'union de plufieurs 
perfonnes contre d'autres qui ont un intérét con- 
traire, la faftion, bande, cabale, feëte, ligue. Er 
hat fich einen mächtigen Anhang gemacht; il 
Ser fait un puiflant parti. Der Anhang eines 
Teftaments ; l'annexe. Anhang eines Beins; (T. 
d’ Anatomie) l'épiphife. Der Teufel und fein An- 

„hang ; le démon € fes fuppôts. 

AN-HÆNGEN, (anhängen) v. a. Ich hänge- 
hängte an, i. h. angehänget ; Pendre, fu/pen- 
dre, attacher, accrocher, ajouter. Noch einige 
Zeilen anhängen ; Free encore quelques lignes. 
Einem einen Schandfleck anhängen ; diffamer, 
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médire, noircir, tacher la réputation de qq. un; 
deshonorer qq. un. Einem eine Wäre anhän- 
ge perjuader qq. un de prendre une marchan- 
ife. Einem eins anhängen; faire ps à M: 
un, le tromper, l'attraper. Ich habe ihm bei 
diefer Gelegenheit eins angehängt; je lui ai 

" donné un coup D ie ec lt je lui ai 
- joué un tour. Sich an einen hängen ; j'attacher 
@ qq. un, Je familiarifer. Sich an ein Madgen 
hängen ; avoir un commerce amoureux avec un 
fille. Sie hat mir eine Krankheit angehängt ; 
elle m'a donné (communiqué) une maladie. Ei- 
nem eine Schuld en ; endoffer une dette 

d qq. un, mettre la partie fur qq. un. Il faut 
bien di inguer le ni en du a ui- 
vant angen , parcı ier efl irrégu- 
bier ; les Da ne prennent pas tou- 
jours garde à cette différence, en difant. Diefe 
Krankheit hängte ihm von Jugend auf an; au 
lieu de dire: Diefe Krankheit hieng ihm von 
Jugend auf an; öl étoit J'ujet à cette maladie de- 
is fon enfance. Er hieng meiner Ehre einen 
Schande an; du lieu de dire. Er häugte 
meiner Ehre &c, il noircit , tacka ma répu- 


tation. 

AN-HANGEN, (anbangen) v. n. irr. Ich hange- 
hieng an, i. pe en n. Diefe büfe 
Gewohnheit hängt ihm noch immer an; il 
garde towjours ceite mauvaife coutume. Und 
was dem anhängt; & ce qui uit. An einem 
hangen; tenir à qq.um; étre du parti en 
étre attaché. Angehangen ; étre près lun de !au- 
tre. Das Kleid hängt zu nahe an der Wand; 
cet habit pend trop près de la muraille. Der Tu- 

nd anhangen ; Jattacher fes la vertu. Einer 
einung an ; fattacher à une opinion. 

AN-HÆNGER, Enédn er) (der) gen. des-s, 
pl.die-; Le partifan, JeBfateur, l' nt, fau- 
teur, JeRaire, rigorifle. Diefer Schriftiteller 
bat viele Anhänger; cet Auteur a bien des par- 
ag Die Anhänger des Plato; les feßateurs 

Pla 


ton. à 
AN-HÆNGIG, (anbängig) adj. Annexe, joint, 
dépendant ; en Pan Prozels anhängig 
machen; commencer une affaire, un procès; por- 
ter fes plaintes, accrocher une SAT 
AN-HÆNGSEL, (Anbängfel) (das) gen. des - s, 

l, die-; L'amulette. 

api Unes En ne UE CD me 

nhäng: Stüdlein, nkerlein.) (das) gen.. 

des-s, die-e; croix de diamants LE 
our être portée au col. 

-HAUCHEN, (anbauden) v. a. Ich hauche- 
hauchte an, i.h. angehauchet; Soufler, poulfer 
ou lächer fon haleine fur qq. ch.; injpirer. 

AN-HAUCHUNG, (4 A) (die) gen. der-, 

}. die-en; Le fouffle, Phaleine, afpiration. 

-HAUEN, (anbauen) v. a. Ich haue - hauete. 
an, i. h, angehauen; Entamer d'un coup de ha- 

6 
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ches CT. foref.) commencer à abattre du bois 
dans un for&. S. die Anhauung; gen. der-, 
pl. die-en; afion de Eÿc. 

AN-HÆUFEN , (anhäufen) v. 4. Ich häufe-häuf- 
te an, i. h. angehäufet; Entafer, amajfer. Sei- 
ne Schätze anhäüfen, vermehren; amajer, 
augmenter fes tréfors. 

AN-HEBEN, (anheben) v. a. & n.irr. Ich hèbe- 
hôb, /ubj. höbe an, i. h. angehoben; Commencer, 
prendre commencement ; approcher une chofe d'une 
autre. Lafst uns diefen Schrank an die Wand 
anheben ; approchons cette armoire de la muraille. 
Anheben, mieux anfangen. 

AN-HEBER, (Anbeber) (der) gen. des-s, pl. 
die-; L'auteur, le premier moteur. 

AN-HEBUNG, (Anhebung) (die) mieux ANFANG. 

AN-HEFTEN, (a en) v.a. Ich hefte- heftete 
an, i. h. angeheftet; Attacher, agraffer, aji- 
. cher, coudre légèrement. 

AN-HEFTUNG, (Ynbeftung) (die) gen. der -, 

aË l. L'attache, affiche, aflion de &t. 

-HEILEN , (anbeilen) v. n. av. l'auxil. feyn. 
Ich heile-heilte an, i. b. o# h. angeheilet ; = 
rir, rattacher, remettre. Seine Nale ift ihm wie- 
der angeheilet; Jon nez f'eft rattaché. Anhei- 
len v.a. av. l'auxil, haben. Er hat ihm die Nafe 
wieder angeheilet; il lui à rattaché, remis Jon 
nez; faire fermer une plaie, faire reprendre les 
chairs. S. die Anheilung, gen. der -, pl. die 


- en. ; 

AN-HEIM, (anbeim) adv. A la maifon; chez lui. 
Anheimfallen ; échoir , revenir d... Anheim 
gehen; aller chez foi. Einem etwas anheim 
itellen; permettre, laiffer à la volonté de gg. 
un; fen remettre d... Wenn mir der Schnei- 
der das Kleid nicht recht machet, fo fchlage 
ich es ihm anheim; fi le tailleur ne fait pas 
bien mon habit, je le lui laifferai pour Jon compte. 

AN-HEISCHIG, Canbeifehig) adj. Sich anheifchig 
machen; Promeitre, fiobliger , f'engager. 

AN-HELFEN, (anbel v. a. irr. Ich helfe - 
half, /ubj. hälfe an, i. h. angeholfen; Aider, 
faire obtenir. Helft mir mein Kleid an; aidez- 
moi à mettre mon habit. Er hat ihm bei Hofe 
angeholfen ; # Jui a fait obtenir un emploi à la 


cour. 
AN-HENKEN, (anbenfen) voy. AN-HANGEN. 
AN-HER, AN-HERO, (anber, anbero) adv. Ici, 
en ce lieu. 
AN-HERR, (Anberr) voy. AHN-HERR. 
AN-HETZEN , (aubegen) v. a. Ich hetze-hetzte 
an, i. h. angehetzet. Anreizen, aufhetzen ; Jr- 
riter, aigrir, infliguer, inciter, animer, pou/- 
{r agacer, dchauffer, acharner, déchaîner. Die 
unde auf der Jagd anhetzen; (T. de chaffe) 
ler aux chiens. Die Hunde wider einen an- 
etzen; lâcher les chiens contre qq. un. 
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AN-HETZER, (Unheßer) (der) gen. des -s, m 
die-; L’infligateur , incitateur, attife-querelle, 
le boute- feu. 

AN-HETZUNG, YAnhegung) (die) gen. der-, pl. 
die - en; L'agacement, irritation, acharnement, 
incitation. 

AN-HEUT, (anheut) mieux HEUT, (heut) adv. 
Aujourd'hui, cejourd'hui. - LE 
AN-HIEB, ( Anhieb) AC) em. des- es, pl. die 
-e; (T. forefi) L'aftion de l'abattre, ou le lieu 
où on commence à abattre du bois dans un forét. 

AN-HÔHE, (Anhöhe) (die) gen. der-, pl. die - 
n; Le EN no ee mi -cété, penchant. 
Eine mit Reben beflanzte Anhöhe; une colline 
plantée des vignes. 

AN-HÖREN, Eanbören) v. a. Ich höre - hörte 
an, i.h. angehbret; Ecouter, entendre, ouir, 

réter l'oreille. 

-HÖRUNG, (Anhörung) (die) gen. der -, f. 
pl. L'ouie. Nach Anhörung des Urtheils begab 
er fich hinweg; après avoir entendu l'arrét il 


AN HUSTEN Bufen ) Touffer cont 
- , Canbulten) v. a. oujjer conire; 
HUSTEN. Ö 


voy. 
ANITZO, AN-JEZT, (anißo , anjegt) mieux 
JEZT, (jest) adv. Pröjentement , maintenant. 
AN-JOCHEN, (anjothen) v. a. Ich joche - jochte 
an, i. h. angejochet; Mettre les bœufs au joug, 
atteler. S. die Anjochung, gen. der-, /. pl. 
ANIS, (Anis) (der) gen. des- es, /. pl. L'anis. 
er 2 eo Indes. Ueberzuckerter 
Anis; Panis-Reine. Anis-Brandewein; de Peau 
de vie d'anis. Anis-Holz; l'auis ou anil. Anis- 
Körner; les graines danis. Anis-Oel; l'huile 
danis. Ânis-Wafer ; l'eau d'anis. Anis-Zucker; 
ANKAUF, ('lnfeuf) (der) gen. des - es, f pl 
- » (Antau r) gen. des- es, /. pl. 
L'achat, ifition ; voy. ARGELD. 
AN-KAUFEN, Canfaufen) v. a. Ich kaufe-kauf- 
tean, i.h. re Acheter, acquérir, faire 
emplette. Sich ankaufen; /e pourvoir de qq. ch: . 


af domicilier. . : 
-KÆUFER, (Untäufer) (der) gen. des-s, pl. 
die-; L'acheteur, acquéreur. - 
AN-KAUFUNG, (Snfaufung) (die) gen. der -, 
). die-en; t, acquifition. 
AN-KEHREN, (anfehren) v. a. Ich kehre-kehrte 
an, i. h. angekehret; Balayer contre s fe. au- 
tant que anwenden (peu u.) faire diligence, : 
Seforier, employer, mettre. Allen feinen Fleifs 
ankehren mieux anwenden; employer tous [es 
oins ; mettre tout en nfage. ; 
KE, (Ante) (die) gen. En die-en; Ze 
cow, chignou du cow, voy. NACKEN. KR 
ANKER, (Anfer) Cder ) gem des-s, pl. die-; 
L'ancre, le grapin, le harpeau, le hérifon. Ein 
kleiner Anker; Pempenelle. Den kleinen Anker 
Le dem grofen auswerfen; empeneller. ta 
3 Le 
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Anker werfen, fich wor Anker lègen ; mouil- 
ler ; jetter Pancre. Vor Anker legen ; étre à 
Fancre. Den Anker lichten oder aufheben ; 
lever l'ancre, démarer. Vor Anker treiben, 
die Anker fchleppen; filer ow chaffer fur fes 
ancres. Sich vor Anker aufwinden ; /e rouer. 
Den andern Anker wieder aufheben; de/afour- 
cher. Einen Anker mit ftarkem Tauwerk fu- 
chen; di . Anker der gleich foll gewor- 
fen as ; l'ancre à la veille. Zwei Anker- 
ftockformige Hölzer an den Anker machen, 
der Ank e das Gewicht zu halten ; enja- 
ler. Drei Anker in Forme eines Dreiecks aus- 
werfen; mouiller en paite d'oie. Das Schiff 
fchleppt den Anker; le vaiffeau are. Das Schiff 
liegt vor drei Ankern; le va em ajes trois 
ancres dehors. Den Anker anders werfen; re- 
lever Pancre. Den Anker wider an feinen Ort 
bringen und feft machen; faifir l'ancre contre 
le bord. Ein Schiff vor Anker; vailfepu établi 
‚für Jes amarres. Der Anker wird gelichtet ; le 
navire abbat. Der Ort wo man Anker werfen 
kann; l'abri, Der Anker; un ancre, certaine 


mefure de vin d'environ quatre fetiers ow trente 


pintes. Der Anker; ne d'Archit.) Par 
cre, Rare en rh m fer dont on affermit les 
murailles ; le gi 
ANKER-ARM, Anter-Atm) (der) gen. des- es, 
l, die - Arme; Le bras d'ancre. 
AÏKER BALKEN, N en) (der) gen. des 
San die - ; Le boffeur, oir. .Den Anker 
iefe Balken legen ; bofer. 
ANKER FLIEGE. nfer$ iege) (die) gen. der 
pl. die-n, 0w Ankerfe haufel; La patte d'ancre. 
er Diane le y oulié, Joulier. 
, @nfer:Ge d) (das) gen. des-es, 
Ey RED, 


Lena Cinter-Grund) Sie gen. as 
-es, pl. die - gründe; L'ancrage. 

= Apres Küfte ift guter fe; eue à 3 dy y 
bon ancrage en toute cette côte. 

ANKER- Fu » (Anfer: Haken) (der) gen. des 

ARRETE die-n; "La patte d'ancre. 
are, „ Anter-Saie Ç de) en. des 
ARRERHOLZ, @ Gants Dal (à re 
néer:Ho as) gen. des -es, 
pl. die - hülzer. de lp té A i 

ANKER-KREUZ , Aus re er ) nt des - 
es, pl. die-e; Lacroifée; it. Ankerkreuz; (T. 
de bla/on) la croix recherchée, croix enhandée, 
nille, Re nelle, 

ANKER SEEHT. Rue) SH EN 
- es, e-e;5 eman, LA 7 ar, u 
er de cables, des ancres Eÿc. ee 

R-LOS, ( anferlo8) adj. das Schiff ift an- 
kerlos; Le "vailfean chafle fur fes ancres, fait 

ANKE, -LÖCHER, (Anker Löcher) (di ) Le: 

4 er e 5 
- écobans , l'écubier. 
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ANKERN, ( aueh) v. a. Ich ankere - ankerte, 
i. h. geankert. Den Anker werfen; Ascrer , 
jeter l'ancre, mouiller, amouiller, rendre le bord. 
ré d'Archit.) Die Mauern eines Gebäudes zu- 
fammen ankern, verankern ; affermir_ les mu- * 
railles par des ancres, ou par des groffes barres 
de fer. Fi igurement on dit: Nach etwas ankern ; 
Je donner de la peine gour avoir qq. ch. 


ANKER-PLATZ, (Anterpla ER des-es, 
I. die - plätze. Joy. 
KER- a (Anterrecht) (das) gem des - 
en Le droit d'ancrage. 
ANK RING, inferring) (der) gen. des - es, 
pl. die-e; Zurgamenn. 
ANKER-SCHAUF L NEN (die) A 
AN -, pl. die-n. ANKER-FLIE 
-SCHMID , Ciné) (der) >> er 
es, “à die-e; Le fi forgeron d'ancre. 
RCE -SCHMIEDE, (änferfcehmiebde) (die) gen. 
der-, pl. die-n; La fü forge aux ancres. 
ANKER-SEIL, > tee (das) gen. des-es, pl. 
die-e; Le cable, l’amarrage; les gumènes ou 
mes des galères. Das Ankerfeil fchiefsen laf- 
es filer le eg Bee on Ankerfeil in acht 
nôhmen ; veiller 
ae Cini (die) gen. der -, 
il. die-n; atte d'ancre. 
ARKER-S ST. nat (Anferftange) (die) en der-, 
ph die-n; Le minot; it. (terme de blajon) la 


eue. (Anferfiod) San ren. des- es, 
pl. die- fidcke; Le jas, Paifieu, le Jeuil d'ancre; 
5 T. de blafon) le trabe. Syn. Ankerholz. 
R-TAU, ( ME (das) gen. des-es, pl. 
die-e; Le cable. D ertaue as; couper 
les cables. Das Ankertan um zween ftarke 
Bäume fchlagen; bitter. Das Tau mit famt 
dem Anker auf dem Grunde fitzen laffen ; filer 


le cable bout pour bout. 
ANKER-ZEICHEN , (Anferzeihen) (das) gen. 
des-s, pl. die-; L'amar ‚le tonneau, le flottant 


où deffus d'un banc de fable, ou mât qu'on élève 
fur une er r avertir les vaifeaux de ne 


point en 
ANKER: ZOLL à Clnterjol) voy. ANKER-GELD. 


ANKER- ZUNFT, CAnferzuuft) (die) gen. der-, 
pl. die - Zünfte ; A Strasbourg on dit. Enker- 
zunft; Le corps de charpentiers € bateliers, la 
er des charpentiers, fabricateurs de 

eau € nautonniers. 
"RERBEN, (anterben) v. a. Ich kerbe-kerbte 
an, ich. angekerbet; aire une entaille. S. die 


Ankerbun 
CKETTEN, (anfetten) v. a. Ich kette-kettete 
. Die A.:et- 


an,ih angekettet ; Enchafner. 

tun l'enchainement , Venchainure. 

ANHIREN, (anfirren) voy. ANLOCKEN, AN- 
AN- 
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AN-KLAGE, (Auflage) (die) gen. der -, pl. die 
-n; L'accufation, la délation, dénonciation. . 
AN-KLAGEN , (anflagen) v. a. Ich klage-klag- 
te an, i. h. angeklaget ; Accufer, dénoncer ; fig. 
reprocher. Sein Gewifien klagt ihn an; fa con- 
Jcience lui fait ri Keine Ein Angeklagter; 
e 


un accufé. S. à 
GER, (Anfläger) (der) gen. des-s, pl. 
r'. 


die-; Un accujateur , délateur, dénonciateur. 
AN-KLÆGERINN, (Anflägerinn) (die) gen. der-, 


l. die-en; L'accufatrice, la délatrice. 
-KLÆGERISCH, (anflägerif) adj. & adv. 
Accufaloire ; accufatoirement. 
AN-KLAMMERN, (anflammern) v.a. Ich klam- 
mere -kiammerte an, i.h. angeklammert ; Ac- 
crocher, cramponner , arramber ; enclaver. Sich 
an dem feindlichen Schiffe anklammern; En- 
tern ; faire rad ae S. die Anklammerung. 
AN-KLEBEN, (anfleben) où AN-KLEIBEN, (at 
fleiben) v. a. Ich. klèbe - klebte an, i. h. ange- 
'klebet; Coller, attacher, afficher. ' 
AN-KLEBEN, (anfleben) v.n. av. l'auxil. feyn. 
Ich klebe - klèbte an, i. b. angeklèbet; S'aita- 
cher, prendre, tenir, étre collé ou attaché à qq. ch. 
-AN-KLEBEND, (anfledend) part. & adj. Glueix, 
‘tenace. Die anklebende Sünde oder Mangel ; le 
ARCKLEBÜNG, (infieung) (die) gen. der-, J 
- B » Cinflebung) (die) gen. der-, J. 
l. L'adhéfion, ation de... ® 
-KLEIDEN, (anfleiden) v. a. Ich kleide-klei- 
dete an, i. h. angekleidet; Habiller, fhabiller. 
AN-KLEIDUNG, (Anfleibung) (die) gen. der -, 
(pl. L’habillement. ; 
AN-KLEISTERN, (anfleiftern) v. a. Ich kleifte- 
re - kleifterte an, i. h. angekleiftert; joindre 
une chofe à l'autre avec de la colle. 
AN-KLINGELN, (anflingeln) v. a. Ich klingele- 
klingelte an, i. h. pie a Sommer la clo- 
chette d'une porte. & 
AN-KLOPFEN, (anflopfen) v. & Ich klopfe - 


er, 


lopfen, vielleicht thut er es; öl faut le Jon- 
"der; peut-stre qu'il le fera. S. die Anklopfung; 
"le heurtement, afion de frapper Eÿc. ur 
AN-KLOPFER, (Antlop! ne) (der) gen. des-s, 
pl. die-; Le heurtoir, marteau, baitant, racloir 


‘ d'une porte. ; 
AN-KLOTZEN, Canflofen) v. a. Ich klotze - 


‚klozte an, i.h.angeklotzet; (vu/g.) Regarder 


ement. 

ARKMÜBFEN, (anfnüpfen) v. a. Ich knüpfe- 
knüpfte an, i. h.angeknüpfet ; Nouer en/emble, 
altacher avec un nœud. S. die Anknüpfung, 

en. der -. - 

AN-KÖDERN, (anfödern) v. a. voy. AN-AASSEN. 

AN-KOMYMEN, (anfonmen) v. n. irr. Ich komme- 
käm, /ub;. käme an, i.b.augekommen; Arrive, 


AN. 
“äborder, venir; afuer, arriver en abondance ; 
st. emporter üne charge, trouver un établiffement, 
être pourvu ; it. parvenir, réuffir, rencontrer, trou- 
ver bien ou mal; figurem. on dit. Sie ift wohl 
angekommen; elle a trouvé un bon parti, elle 
er bien mariée. Wohl oder übel ommen ; 
ee bien ou mal reçu; réuffir bien ou mal. Ihr 
werdet übel ankommen; vous en Jerez mauvais 
marchand (le dindon). Diefes wird mich fauer, 
theuer ankommen ; cela me coûtera de la peine, 
öl men coûtera cher. Diefes kommt mich nicht 
fauer an; cela m'eft facile; cela ne me fait au- 
cune peine. Ich will es auf mein Glück,. auf 
meinen Freund &c. ankommen laffen ; je m’en 
rapporterai d mon.bonheur, à mon ami, dla 
fortune &c. ‘Ich will es darauf ankommen laf- 
fen; je laifferai aller la chofe comme elle va: je 
Juis refolu d tout évènement. Es kommt mir 
auf fo eine Kleinigkeit nicht an; il ne tiendra 
pas à ce peu d'argent. Es kommt mir darauf 
nicht an; gwa cela ne tienne. Ich kann es dar- 
anf nicht ankommen laflen ; je ne puis pas ris- 
quer cela, je ne veux pas en courir le hazard, 
ni douner à l'aventure. Wenn-es nur darauf 
ankömmt; fil ne fagit, fil weft queflion que 
de cela; filme tient qua cela. 
därauf ankommen laflen ; il faut Pattendre de 
picd ferme, l'éprouver, le hazarder. Etwas aufs 
Aufferfte ankommen laffen ; attendre’ jusqu'à 
l'extrémité. Darauf kommt es eben an; rel 
la la dificulté, le nœud. Es kommt mich eine 
Furcht an; la peur me faifit, me rend. Es 
kommt mich eine Luft an zu fpielen; il me 
prend une envie de jouer. Ich fürchte es kommt 

« mich eine Krankheit an; j'ai peur d'étre attaqué 
de maladie. Wenn es auf Erkänntlichkeit an 
kommt; en fait de reconnoijlance. Was kommt 
euch an? qu'avez- vous? quelle mouche vous pi- 

? fur quelle herbe avez-vous marché? Ihr 
ommt unrecht an; vous vous trompez, vous 
vous méprenez, vous avez mal rencontré. 

AN-KÖMMLING, (Anfômmling ) (der) gen. des 
-es, pl. die-e; Un étranger, un nouveau ve- 
nu, un nouveau débarqué. 

AN-KOPPELN, (anfoppeln) v. a. Ich koppele- 
koppelte an, i. h. angekoppelt ; Accoupler , 
joindre enfemble. i $ . 

-KOPPELUNG, (Anfoppelung) (die) gen. der 
-, pl. die - en; L'accouplement. 

AN-KÖRNEN, (antörnen) v.a. Ich kürne-kom- 
te an, i. h. ungekürnet; Attirer, appdter, alle- 
cher. S. die Ankornung, gen. der -. 

AN-KRIECHEN, (anfriechen) v. n. irr. Ich krie- 
che-kroch, fubj. krüchean, i. bin angekrochen; 

" S'approcher en rampant. x x 

AN-K NDIGEN, (anfünbigen) v. a. Ich kündi- 
ge - kündigte an, i.h. angekündiget; Annon- 
cer, dénoncer, déciarer , publier, intinier, mar- 
quer , faire Javoir. Den Krieg ne A ; 

D Ch 
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déclarer la guerre. Man hat ihm fein Todes- 
urtheil angekündiget ; on {ui a annoncé fon ar- 
rét de mort. Der Richter hat ihm ankündi 
laffen, dafs fein Hausrath verfteigt werden 
folle; le juge lui a fait intimer la vente de Jes 
eneubles. À 

AN-KÜNDIGER, (Anfündiger ) (der) gen. des- 
s, pl. die-; Celui qui annonce. 

AN-KUNDIGUNG, Ankündigung ) (die) gen. 
der-, pl. die- en; La publication, dénonciation, 
déclaration , intimation. 

AN-KUNFT, (Anfunft) (die) gen. der-, f pl. 
L'arrivée, la venue, l'abord, avenement.. dit 
auff dans quelques Provinces: Es ift ein Mann 
von guter Ankunft ; ie un homme de naillance, 
mais il vaut mieux de Je fervir du mot Ab- 


kunft. 

AN-KUNSTELN, (anfünfteln) v. a. Ich künfte- 
le - künftelte an, i. h. angekünftelt ; Joindre 
une chofe artificiellement à une autre. trouve 
EE ten) ih ; 

AN-KUPP: , Cantuppeln) v. a. Ich kuppele- 

kuppelte an, i.h. ne (T. de chu le.) 

Die Hunde ankuppeln; harder les chiens. Ei- 
nem eine Frau ankuppeln, ou fimplem. kuppeln ; 
(com.) procurer une femme à qq. un. 

AN-KUTTEN, (anfütten) v. a. Ich kütte-kütte- 
te an, i. h. angeküttet; Cimenter, attacher qq. 
ch. avec ciment. 

AN-LACHEN, (anlachen) v. a. Ich lache-lachte 
an, i.h. angelachet; Kire d gg. un, S. die An- 
lachung, gen. der -; le rire, ris. 

AN-L/ECHELN, (anlddeln) v. a. Ich lächle-1ä- 
chelte an, i. h. angelächelt; Sourire à gg. un. 
S. die Anlächelung, gen. der - ; le Jouris. 

AN-LAGE, (Anlage) (die) gen. der-, pl. die-n. 


Die Anlage eines Gebäudes, eines Gartens; 
Le Fu ein d'un bâtiment, d'un jardin. An- 
lage; (T. de Chancell.) autant que Beilage, Aus 


der Anlage werden fie erféhen ; vous verrez 
par linclufe; ou pièce ajoutée. Anlage am Ufer, 


Anfchütt, ow Anwurf; lalluvion. Anlage an . 


der Flinte, Anfchlag ; {a croffe, couche. An- 
lage, Anleg, Klammer, Krampe; le crampon. 
Anlage; le droit impo/é fur certaines chofes ; la 
contribution, taxe, charge... Er hat viel Anla- 
e zur Dichtkunit ; il a beaucoup de talents pour 
{7 Je /18. 

AN LAS E, (Anlände) (die) gen. der-, pl. 
die-n; L'abord, Ia rade. 

AN-LANDEN, (anlanden) ow AN-LÆNDEN, 
(anländen) v. n. Ich lande-landete an, i. b. an- 
gelandet; Arriver, aborder, débarquer, toucher 
une côte, prendre terre, faire une dejcente, rendre 
de bord, aterrir. 

AN-LANDUNG, (Anlanbung) ou AN-LÆN- 
DUNG, (Anländung) (die) En der-, pl. die 
„en; L'arrivée, abordage, le debarquement, la 
defienie, 


AN. ‘ 


AN-LANGEN, (anlangen) v. #. Ich ee 
te an, i. b. Nr Arriver, venir. S. die 
Anlangung; arrivée. 
AN- GEND, (anlangend) adv. Au regard; 
pour, touchant, pour ce qui regarde, pour ce qui 
efi de, en de; en matière des quant à... 
-LAPPEN, (anlappen) v. a. Ich lappe - lapte 
an, i. h. angelappet; re pièce à pièce, rape- 


tre rapiecer. 

AN: CHE B Cain) v.a. Ich lafche-lafch- 
te an, i.h. angelafchet ; LT Einen 
Baum anlafchen, anplätzen, anfchalmen ; mar- 
ne un arbre pour la coupe, couper une partie 

l'écorce d'un ‘arbre pour le marquer. 

ANLASS, (Anlaß) (der) gen. des - es, pl. die- 
life; L’occafion, le fujet, la matière, le motif. 
Der Krieg ‘hat Anlafs 04 die Veranlaflung dazu 

geben ; cela eft arrivé à Poccafion de la guerre. 
ch Bir ihm keinen re en, gegeben; 
je ne lui en ai point donné fwet. at An- 
afs zu diefem Fark 
tiere à cette difpute. as hat ihm Anlafs ge- 
geben, dis zu thun? par quel motif a-t-il fait 
cela? 

AN-LASSEN, (anlaffen) v. a. irr. Ich laffe - liefs 
an, i. h. angelaflen; Donner occafion Eÿc. ani- 
mer, engager, porter à gg.ch. Veranlaflen ow 
Anlafs geben; vaut mieux en ce Jens. Einen 
Teich anlaflen ; remplir un étang d'eau. Eine 
Mühle anlaflen; ouvrir la pale, la vanne. Die 
Hunde anlaffen ; (7. de Chajle) lächer les chiens, 
Figurement on dit: Einen übel anlafñfen; rece- 
voir qq. un. mal, le maltraiter de paroles &c. S. 
die Anlaffung, gen. der-; l'affion de Eÿc. 

AN-LASSEN , (anlaffen) (fich) v. r. irr. avoir 
apparence ; ettre, donner ejperance, 
um bon pli; faire minet de; Je tourner a. 
fich an, als wollte es fchön Wetter werden; 
un a apparence qu'il fera beau temps. Der 

ind lafst fich zumR an ; le vent Je tourne 

4 la pluie. lafst fich wohl an; # t 

. beaucoup; il donne de belles efpérances. Er lafst 
fich wohl (übel) zu diefer Arbeit an; 4! fe prend 
bien (mal) à ce travail. Die Sache läfst fich 
wohl (übel) an; l'affaire prend un bon (mau- 
vais) train; Paffaire va bien (mal) au commen- 


cement. La conjugaifon efl la méme que du verbe 
(4 


cédent. 
AÏLAUF, (Anlauf) (der) gen. des-es, pl. die- 
laufe; L'élancement, la Jecouffe, le reculement 


re mieux fauter. Der Anlauf des Waflers; 


crue ou Penflement des eaux. Der Anlauf des 
Feindes, on dit mieux der Angriff des Feindes; 


l'attaque, affaut. Grofsen Anlauf von Bettlern : 


‘haben ; être imporiuné par des mendiants. Er 
hat immer grolsen Anlauf; il y a toujours un 
rand abord de monde chez lui ; tout le monde 
Padreffe à lui. Der Anlauf; ( 

l'apoprige. 
AN- 


Es 


. 


eben; sl a donné ma- . 


T. @Archit.) 


| 
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AN-LAUFEN, (anlanfet) v.n. irr. Ich laufe- lief 


an, i. b. angelaufen. Im laufen an etwas ftöfen ; 
Heurter, Dur contre. Im finftern lauft man 
überall an; dans la nuit on fe heurte partout. 
Einen Anlauf nehmen; s'élancer, prendre Je- 
coule, reculer pour mieux Jauter.  Anlau- 
fen, verderben; je pourrir, Je moifir, rancir, 
chancir , fe corrompre. Das Papier wird anlau- 
fen wenn ihr es nicht bald zum trocknen auf- 
hänget ; le papier mn Ji vous ne l'étendez 
as pour le Jécher. Roftig werden; rouiller. 

as Eifen lauft an; le fer J'enrouille. Das Waf- 
fer lauft an; der Flufs it angelaufen; la ri- 
vière a monté, Penfle. Anlaufen ; manquer fon 
coup , J'adreffer mal, réufir mal, avoir un 
mauvais fuccés. Er wird häfslich anlaufen; il 
fera une mauvaile rencontre ow vilaine cacade, 
sl aura un pied de nez. Anlaufen, den Glanz 

. verlieren; /e ternir. Der Spiegel läuft an, wenn 

man ibn anhaucht ; l'haleine ternit la glace d'un 
miroir. Ein Gewèhr blau anlaufen lalien ; da- 
masquiner, donner une couleur d'eau d une arme. 
Das Schwein auf a eV anlaufen laffen; 
CT. de chafe ) laiffer enfiler le Jamglier dans l'é- 
gieu. Ich will ihn anlaufen laffen ; je le verrai 
venir ; je l'éconduirai; je lui ferai fire un af- 

On trouve aufs ; 
av. Pauxil. haben. Einen anlaufen ; aborder, 
importuner qg. un. mais on dit mieux: Einen 
überlaufen; p.e. du lieu de dire. Diefer Menfch 
hat mich fchon fo oft angelaufen; on dira: 
Diefer Menfch hat mich fchon fo oft überlau- 
fen., S. die Anlaufung. 

AN-LEGEN, (anlegen) v. a. Ich lège - lègte an, 
ih angelieet; Mettre, employer, placer. Ei- 
nen Rafenden anlègen ;. attacher, Enchaîner un 

ieux. Ein VéNeègfc anlegen ; mettre 

un cadenas, cadenaffer. ègen ; -velir, 
habiller, prendre, mettre des habits ; habiller. 
Das Gewehr anlegen; coucher en joue, vifer. 
Lègtan! en joue! Einen Spinnrocken anlegen ; 
rger ou monier une quenouille. An etwas 
anlegen; appuyer, accöter, adoffer. Ein Kapi- 
tal anlegen; placer un capital, donner de lar- 
gent à intérêt, le mettre à rente. Ein Gebäude 
anlègen ; conflruire, prendre le plan, fonder, 
bâtir, élever , pofer, ur. tracer un bâtiment. 
Eine Schule anlegen ; établir, ériger une école, 
une académie. Feuer anlègen ; aimer, attifer ; 
mettre le few, incendier. Holz oder Kohlen 
anlegen; mettre du bois, du charbon, nourrir 
le feu. Hand anlegen; mettre la main à l'œu- 
uvre. Die Hand an einen legen ; maltraiter qq. 
un de coups. Die Trauer anlègen ; prendre le 
deuil. Zoll oder Auflagen anlegen ; impo/er ,. 
mettre une taxe owum impôt. Sein Geld an \Va- 
ren lègen ; employer. [on argent en marchandi- 

Jes. Seine Zeit wohl anlegen; employer bien 


Jon temps. Etwas mit einem anlegen; concer- 1 


Tom. L 


ce verbe comme aflıf 


AN-LEIT. 


AN- 
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ter gg. ch. avec qq. un; étre d'intelligence, con- 


© férers it. inciter, ponfer étre caufe de qq. ch. 
Le, 


Er hat es darauf angelegt, mich zu Grunde zu 
richten ; ce for deffein de me ruiner. Ein an- 
gelègter Handel ; une pièce concertée, guei-d- 
gens, um complot. Angelègter weife; adv. de 
complot, de concert, d'intelligence. Dem Pferde 
den Zaum anlegen; brider le cheval. Anlè- 

n3; (T. de Batelier) mettre à bord, aborder. 
Das Anlegen der Klinge an des Gègners Schwä- 
che; CT. de maître d'armes) le battement. Sich 
anlegen, als Staub oder dickflüffige Sachen, 
als Brei, Koth; it. Brand im Hafen ; attacher 
comme de la poufiere, de la bouillie, de la boue, 
du gratin. 


AN-LEGUNG, (nlegung (de) gen. der - ‘pl. 


die-en; L'emploi. Die Anlègung des Geldes 
hat mir viel Mühe gemacht; l'emploi de cet ar- 
gent m'a caufé beaucoup de peines. . 


AN-LEG-SCHLOSS, a (das) gen. des 
. -es, pl. die - fchlo: cadenas à 


er ; , ejpece de 
Jerrure qu'on applique € qwon die quand on 


veu. 
AN-LEHN, (AUnlebn) (das) gen. des-es, pl. die 


-e; L'emprunt, argent emprunté. Er fucht 
ein Anlehn von hundert taufend Thaler; if 
cherche un emprunt de cent mille écus. 


AN-LEHNEN, (anlebnen).e. a. Ich lehne-l&hn- 


te an,i.h. angelehnet ; Appuyer, mettre contre, 
adofer., . accôter. Sich anlèhnen ; v. r. fap- 


_ puyer dc. 4 
AN-LEHNUNG, (Anlehnung) (die) gen. der-, 
1 lement. 


l. die- en; L'appui, ado, 


AN-LEIMEN, (anleimen) v. a. Ich leime-leimte 


an,i.h.angeleimet; Coller deux chofes enfemble. 
S. die Anleimun 


AN-LEITEN, (ankiten) v. a. Ich leitete - leitete 


an, i. h. angeleitet; Infiruire, introduire. An 
etwas leiten; approcher qq. un. en le menant. 
Einen Blinden an die Wand anleiten; conduire 
un aveugle le long de la muraille. . 

ER, (Anleiter) (der) gen. des-s, pl. 
die-; L'auteur, le condufleur. 


AN-LEITUNG, (nleitung) (die) gen. der-, pl. 


die- en; L'infiruftion, la conduite, méthode, 
l'enfeignement , Pintrodußion ; it. l'occafion, le 
motif, moyen, la matière, le Jujet. Die Anlei- 
tung zur Sünde meiden; éviter les occafions du 
péché. Zu einer Sache gute Anleitung gèben; 
nes une affaire, fournir les moyens de la 
réuffite. 
UCHTEN, (anleuchten) v. a. Ich leuchte- 
“ leuchtete an, i. h. angeleuchtet. Ins Geficht 
leuchten ; Eclairer, illuminer, répandre de la clar- 
té fur qq. un. avec un flambeau ou une lanterne. 
S. die Anleuchtung, gen. der-, pl. die-en. 


AN-LIEGEN, (Anliegen) (das) gen. desxs, pl. 


die-; La peine, le Jowi, foin, Free 
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chagrin, l'intérét. Ein Anliegen haben; avoir 
du chagrin &c. avoir qq. ch. jur le cœur. 
AN-LIEGEN, v.n. irr. Th liege-läg, /ubj. ige 
an, i. h. angelegen ; Etre joignant, tout proche, 
joindre, toucher. Das Kleid liegt gut an; cet 
habit ef jufte, colle bien fur.le corps. Die Schu- 
he liegen gut an; les Jouliers chauflent bien. 
. Einem um etwas änliegen ; pre/ler, Jolliciter , 


importuner, tarabufler qq. un pour qg.ch. An-- 


liegen, daran liegen; ienir à cœur, importer, 
caufer des peines, des Joins, des inquibtudes &c. 
Es liegt mi 


5 „mir nichts daran; je ne m'en foucie 
point. Sich etwas fehr angelègen feyn laflen; 
avoir à cœur, en recommandation. 
AN-LOBEN, (anloben) v. a. Ich lobe-lobte an, 
i. h. angelobet. Einem etwas anloben mieux 
Her Recommander, louer, exalter, vanter. 
AN- OCKEN, (anlocen) v. a. Ich locke - lokte 
+ an, i. h. angelocket; Aitirer, amorcer, allécher, 
affrioler , féduire, perfuader ; it. appâter, leur- 
rer, piper. Einen mit guten Worten anlocken; 
leurrer qq. un par de Bir paroles. 
AN-LOCKUNG, (Anlodung ) (die) gen. der-, 
pl. die-en; Z’appät, la leurre; l'attrait, 
amorce, alléchement, la féduftion. 
AN-LÖTEN, (anlöten) v. a. Ich lote-lotete an, 
i. h. angelötet ; Soudre, joindre des pièces de 
métal enfemble par le moyen de l'étain ou du 
cuivre fondu. 
AN-LÖTUNG, (Anlötung) (die) gen. der -, pl. 
die-en; La foudure. 
AN-LÜGEN , (anlügen) v. a. irr. Ich lüge - lôg, 
. fubj. loge an, i. h. angelogen. Einem etwas 
anlügen, andichten; Zmputer, attribuer fauf- 
fem 


ent. 

-MACHEN, (anmaden) v. a. Ich mache- 
machte an, i. h. angemacht; „Attacher, joindre, 
une chofe à une autre, faire tenir, mettre; it. 
appréter, con re, affaifonner, détremper, mé- 
ler. Den Wein anmachen mieux verfälfchen; 
Jaljifier, frelatter le vin. Feuer-anmachen ; al- 
lumer, attifer, faire du feu. 

. fich heran machen ; fapprocher. Sich an einen 
machen ; attaquer ou entreprendre qq. un. Ei- 
nem eins anmachen; faire pièce d qq. un. Es 
ift zu kurz, man mufs ein Stück ht ma- 
chen; ©eff trop court, il y faut attacher un 
me here los, en, man mufs es 
wieder anmachen; cela fe défait, il faut le 
refaire, remettre. 4 aa 

AN-MAHNEN, (anmabnen) v. a. Ich mahne- 
mahnte an, i. h. angemahnet ; Exhorter, aver- 
tir, Jolliciter. Einen zur Tugend anmahnen; 
exhorter un d la vertu. 

AN-MAHNER, (nmabner) (der) gen. des-s, 

. pk die-; D’exhortateur. 

A -MAHNUNG, (Anmahnung) (die) en. der-, 

. pl, die-en; L’exhorigtion, avertiflement , la 
Jollisitation, 


Sich anmachen, . 
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AN-MALEN, (anmalen) v. a. Ich male - mälte 
an, i. h. angemalet; Couvrir avec des couleurs, 
peindre. Roth, fchwarz, weils anmalen ; pein- 
dre en rouge, en blanc, en noir. 

AN-MARSCH, (Anmarfch ) (der) gen. des -es,, 
p. die- märfche; La marche, route. 

AN-MARSCHIREN, (anmarfciren) v. n. Ich mar- 
fchire- marfchirte an, i. b. anmarfchiret; Mar- ' 
cher, avancer, [’approcher. 

AN-MASEN, sas (ich 
mäfte an a À ne N 4 

buer mal d-propos qq. ch. [approprier, finge- 

rer, Je wi de gg. ch. Jattribuer , Fu 
prétendre; fe aifir, J'impatronifer, prendre fans 
façon, enjamber. Er maft fich eine Herrfchaft 
an, die ihm nicht gebühret; if farroge un pou- 
voir , une autorité qwil wa pas. Sich der Kro- 
ne, der Regierung anmafen; wfurper la Cou- 
ronne. Er maft fich Dinge an, die ihm nicht 
zuftèhen ; il fingere des chofes , dont il n’a que 
faire. Er hat fich das über uns angemafet; if 
a enjambé cela fur nous. 

AN-MASLICH, (anmaglidh) adj. Prétendu; adv. 
N éfomptueufement. 

AN-MASUNG, Pofnmafung) gie) gen. der -, 
pl. die- en; La prétention, l'ufurpation, arro- 

ance ; immixtion. 

-MELDEN, (anmelden) v. a. Ich melde-mel- 

dete an, i. h. angemeldet ; Annoncer, Semi er, 
faire favoir, dénoncer. Sich anmelden faflen ; 
Je faire annoncer. Sich perfönlich anmelden ; 
Je préfenter, fadreffer. Sich um einen Dienft 
&c. anmelden, mieux melden ow bewerben ; 
prétendre à um charge &c. S. die Anmeldung, 

en. der - up die - en. 

-MENGEN, (anmengen ) v. a. Ich menge- 
mengte an, i. h. angemenget. Den Leimen 
mit Stroh anmengen ; méler du limon avec de 
la paille; faire du torchis. 

AN-MERKEN, (anmerfen) v.a. Ich merke-merk- 
te an, i. h. angemerket; Obferver, remarquer. 
Ich habe in.meinem Buche von den Verfteine- 
rungen angemerket, dafs &c. j'ai, obferué, re- 
marqué dans mon livre fur les pétrifications que 
€ÿc. Man merkt ihm den Engländer doch im- 
mer an; on voit toujours que c'efi un anglois. 

AN-MERKLICH, (anmerflich) uf Remarquable, 
confidérable, notable, digne d’obfervation. i 

AN-MERKER, (Anmerfer) (der) gen. des-s, pl. 
die -; Le commentateur ; Pannotateur. 

AN-MERKUNG, (Anmerkung) (die) gen. der -, 
pl. die- en; Z’ohjervation, la remarque, note, 
l'animaduerfion, apofiille, le commentaire. Fr 
hat die Anmerkung gemacht dafs &c. il a f it 
cette obfervation que &c. Ich habe Anmerkun- 

en über feinen Brief, über fein Buch gemacht ; 

ai fait des notes fur Ja lettre, fur je livre. 


v. r. Ich mafe- 
arroger, J'attri- 


rüber find keine Anmerkungen nöthig ; ces 
wa pas befoin de commentaire.  - AN 
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AN-MESSEN , (anmeffen) v. a. irr. Ich mefle, du 
du miffeft, er mifst an, wir meflen &c. Imp. 
i. mäfs, /ubj. mäfle an, parf. i.h. angemeflen; 
EinKleid anmeflen ; prendre la mefure d'un ha- 
bit. Figurem. on dit: Diefer Ausdruck ift fei- 
ner Denkungsart vollkommen angemeflen ; 
cette expreffion J'accorde parfaitement avec & fa 
gon de penjer. Einem einen Buckel voll Schlä- 
ge en; charger qq. un de coups de béton; 
prendre la mefure d'une robe de chambre avec 
une perche. S. die Anmeflung, gen. der - . 

AN-MISCHEN , (anmifdjen ) v. a. Ich mifche - 
mifchte an, i.h. a ifchet. Den Wein mit 
Waffer anmifchen ; méler l'eau avec le vin. 

AN-MURREN, (anmurren) v. a. Ich murre-murr- 
te an, i. h. angemurret; Gronder contre gg. 
un. Fer: ANFAHREN. 

AN-MUTH, (Anmuth ) (die) gen. der -, FR 
La grace, l'agrement, la charme. Mit was 
Anmuth fie das fagte; avec quelle grace elle di- 
Joit cela. Eine anmuthige Gegend; une contrée 
charmante, agréable. 

AN-MUTEN, (ammuten) v. a. Ich mute - mutete 
an, i. h. angemutet ; Prétendre, propojer, de- 
mander , Jolliciter. Kanft du mir io etwas an- 
muten; peux-tu me faire de telles propofitions, 

AN-MUTIG, (anmutig) adj. Agréable, charmant, 

racieux, pie 3 adv. agréablement, gracieu- 
je; a ara | 
-MUTIGKEIT, (Anmutigfeit) voy. ANMUTH. 

AN-MUTUNG, (Anmutung) (die) gen. der -, 
pl. die-en; La » prétenfion, propofi- 
tion, Jollicitation. Dergleichen Anmutungen 
mufs man von fich abweifen; if faut rejeter 
de telles propoñitions. _ 

AN-NAGELN , (annageln) v. a. Ich nagele-na- 

te an, i.h.angenagelt; Clouer, attacher avec 
clous. Er fizt da wie angenagelt; sl y ef 
comme cloué. S. die Mn ge 

AN-NAGEN, (annagen) v. 4. Ich nage - nâgte 
an, i.h. ang et; Konger, autant que benä- 

en. Die Mäufe haben den Käs an et; les 
fouris ont rongé le fromage. Voy. BENAGEN. 
-NAHEN, (annaben) v. n. Ich nahe - nahete 
an, i b. angenahet; „Approcher, Papprocher. 
Wenn der König mit dem Kriegshére annahen 
wird; quand le Roi avancera avec l'armée. Fig. 
on dit. Der Frühling nahet an, 0% heran; le 
printemps fapproche. Au lieu de Annahen, on 
dit aufh: Annähern, dans la même fignification. 

AN-NAHUNG, AN-NÆHERUNG, (Annahung, 
Annäherung) (die) gen. der-, pl. die-en; 


L'approche. 
ANNAHME „ (Annahme) (die) gen. der-, /. pl. 
Aktion par la quelle on reçoit volontairement ce 
i eft offert. Die Annahme des Geldes, der 
Ehénkang; bacceptation de l'argent, d'une do- 
nation, Annahme, /e dit auf de l'affion d'en- 
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gagtr. Die Annahme eines Bedienten; fenga- - 
ement d'un domefiique. R 
-NÆHEN, (annähen) ox AN-NEHEN, (anne 
ben) v. a. Ich nähe - nähete an, i. h. angena- 
het, ou angenèhet; Coudre une chofe avec une 
autre. S. die Annehung. 
ANNE: (annebft) voy. NEBST. 
AN-NEHMEN, (annehmen) v. a. irr. Ich nehme, 
du zur 7 Ga nimt an, wir ih &c. Imp. 
i. nahm, /wbj. nähme an, parf. i. h. om- 
men; Accepter, recevoir, prendre, ne 
Geld, Gefchenke von einem annehmen ; ac- 
cepter de l'argent, des préfens de qq. un. Ei- 
nen Auftrag annèhmen; accepter une ee 
Sion, Je charger de qq. ch. Ich habe ihn befu- 
chen wollen, er hat mich aber nicht ange- 
nommen; j'ai voulu lui faire ma vifite, mais il 
ne m’a pas reçu. Ich nehme euer Anerbieten 
an; je reçois vos 0 Das Wachs nimt al- 
les an, was man uf drückt; ia cire reçoit 
toutes les impreffions qu'on lui donne. Er ift als 
Haushofmeifter angenommen worden; il a été 
reru maître d'hôtel. Nehmt diefes kleine Ge- 
fchenk an; prenez ce petit préfent. Man will 
feine Entfchuldigungen nicht ann&hmen ; os 
me veut pas admettre Jes excufes. Der Magen 
nimt die Speifen nicht an; fe ne digère 
pas bien. Lin Mann der Gutes und Büfes mit 
annimt; un komme de toutes heures, qui prend 
les chofes comme elles Je préfentent, ou comme it 
faut. Einen Rath oder Vermahnung annèh- 
men; /uivre un confeil, obéir à un confeil. Ei- 
nen Advocaten annèhmen; prendre pour avo- 
cat. Einen Bedienten annèhmen ; prendre un 
domeflique, un Jerviteur; prendre qq. un à fon 
Service, à gages. Soldaten annèhmen; fever, 
engager , enröler des gens de guerre. Kriegs- 
dienfte annèhmen; prendre de l'emploi, entrer 
- dans le fervice, embraffer le parti ou la profef- - 
fion des armes. Eine Lebensart annèhmen ; em- 
brajfer, choifir, prendre un parti, un état, Ei- 
ne Meinung annehmen ; admettre, approuver: 
ter une opinion, um fentiment. Einen zum 
Bürgen ann&hmen; recevoir quelqu'un pour cau- 
tion. Eine Religion ann&hmen ; embraffer une 
religion. Die Goldfarbe nimt das Gold leicht 
an; ia couleur dor afpire l'or. Der Zinnober 
nimt das Wafler nicht an; le cinabre ne prend 
as (me J'allie pas avec) l'eau. Sich eines 
inges annèhmen; /e möler, prendre Join de 
qq. ch. prendre à cœur , prendre en main, fat. 
tribuer, fapproprier. Eine grofe Ernfthafti 
* keit annehmen; feindre une grande févérité; 
faire femblant d'être fevere €&c. Sich eines anq 
nehmen ; fintereffer pour qq. un, le foutenir, 
le défendre, le protéger, Pappuyer , époufer fes 
intérêts. Niemand will fich meiner annehmen; 
perfonne ne veut finterejfer , intercéder pour 
moi. Ein armes Kind annehmen; adopter un 
I2 ‘ + pau 
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Bu enfant, prendre Join de fon éducation. 
r hat alle Irthümer feines Lehrers angenom- 
men; il a adopté tous les erreurs de Jon naître. 
Jemandes Sitten annèhmen; ämiter les mœurs 
de qq. un. Das ift eine angenommene, gezwun- 
gene Leutfèligkeit ; c’e/? une douceur feinte. Das 
werde ich nimmermehr annèhmen, c. d. d. zu- 
eben ; je ne con/entirai jamais €ÿc. Das könnt 
r euch annehmen; vouz pouvez appliquer cela 
fur vous. Etwas für bekannt annehmen; /up- 
go, per une ie pour établie, pour reçue. 
ch wilt diefes für bekannt annehmen ; je veux 
bien fuppo/er que cela Joit. Etwas nicht annëh- 
men; refufer, »&pudier, defapprouver qq. ch. 
AN-GENOMMEN , (angenommen) adj. Affe. 
Eine angenommene Weife; Fafeflation , affe- 
Berie. Die Sache ift angenommen worden; {a 
chofe a pal. 
AN-NE ICH, (annehmlih)) adj. Agréable, 
gracieux ; it. recevable, admiffible, acceptable; 
adv. agréablement, d'une manière gracieufe ow 
A 


flatteu, 

AN-NE ICHKEIT, ( Annebmlidfeit ) ( die ) 

gen. der-, pl. die-en; La grace, l'agrément, 
a politefe , voy. ANMUTH. 

AN- NUNG, Anneieng) (die) gen. der-, 
S.pl. Lacceptation; l'accueil, la réception ; Venr6- 
lement, admifion, robation, le Joutien, la 

roteFion &c. Annehmung an Kindes ftatt; 
adoption, adrogation. Ann&hmung einer Erb- 
fchaît; ladition d'hérédité. Annèhmung eines 
Een Grundes; {a préfu fm. 

AN-NESTELN, (annefteln) v. a. Ich neftele-nes- 
telte an, i. h. angeneftelt; Laser, attacher 
avec une courroie. S. die Anneftelung, gen. 
der -, pl. die- en. 

AN-NIETEN, (annieten) v. a. Ich niete - nietete 
an, i.h. angenietet; Attacher gq.ch. à une autre 
en la rivant. Ein Blech an ein anderes annie- 
ten; river une lame de fer à une autre. S. die 
Annietung, gen. der -, pl. die-en. 

AN-NOCH, (annoch) adv. Encore. ; 

AN-ORDNEN, (anordnen) v. a. Ich ordne - ord- 
nete an, i. h. angeordnet; Ordonner, régler, 
arranger, mettre ow donner ordre; établir, in- 
fituer, conflituer. Einen Tag anordnen; fixer 


un jour. 

AN-ORDNER , (Anordner) (der) gen. des-s, pl. 
die -; L'ordonnateur; le commiflaire ordonna- 
teur. 

AN-ORDNUNG, (Anordnung) (die) gen. der -, 
pl. die-en; L'ordre, ordonnance, le règlement, 
l'établifement, la difpofition, Pinflitution; it. l'ar- 
N PRCKER 

AN-PACKEN, (anpaden) v. a. Ich packe-pakte 
an, i.h. angepacket; Attaguer ; Jaifir, prendre; 
mettre la main fur 2 ch. ow gg. un; il. accro- 
cher. Er packt alles an, was ihm anftehet; 
ib accroche tout ce qu'il trouve à Ja bien/bance. 


/ 
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Die Schergen haben ihn am Kragen angepackt; 
les archers le tiennent au collet. S. die An- 
packung , gen. der-, /. pl. 

AN-PACKEN, (Anpacken (ha) gen. des-s, /. pl. 
Das ftetige Anpacken ; harcelement. Der 
beftändig anpackt; le harceleur. 

AN-PAPPEN, (anpappen) v. a. Ich pap ee 

. die 


an, i. h. angepappet; Coller enfemble. 
Anpappung, gen. der-, pl. die-en. 
AN-PABSE A an) v. a. Ich pafle-pafte an, 
i.h. u: jufter. 
AN-PASSEND, (anpaffend ) partic. Congru, e. 


Diefer Ausdruck ift dem Sinne des Wortes nicht 
anpaflend; cette expreffion n’efk pas congrue aw 


en du mot. 

AN-PFÆLEN, (anpfälen) v. a. Ich pfäle - pfälte 
an, i. h. angepfälet; Pourvoir de pieux, pour- 
voir d’chalas , Echalajler. S. die Anpflung, 
gen. der -, pl. die - en. 

AN-PFEIFEN, (anpfeifen) v. a. irr. Ich pfeife- 
pfiff an, i.h. angepfiffen; Siffler, fe moquer de 

1q. un, mieux auspfeiffen. 

AN PFLANZEN, (anpflanzen) einen Garten an- 

flanzen. Yoy. PFLANZEN. 

-PFLÖÜCKEN, (anpflöden) v. a. Ich pflücke- 
pflökte an, i. h. angepflocket; Attacher avec 
Se chevilles. S. die Anpflückung, gen, der -, 

. die - en. à 

AN-PFLÜGEN, (anpflügen) v. a. Ich pflüge - 

_pflügte an, i.h. pare ts CT. de laboureur) 
enrayer , tracer les premiers fillons. S. die An- 
eng Xe der -, pl. die - en. | 

-PFU , (anpfuyen); Cracher au vilage à 
g. un; mieux Anfpeien. : 

AN-PICHEN, Canpichen) v. a. Ich piche - pichte 
an, i.h. Re Det Attacher avec de la poix. 
S. die Anpichung, gen. der -, pl. die- en. 

AN-PISSEN, a v. a. Ich piffe-pifste an, 
i. h. angepiflet; Piffer contre, ler S. die 
anne: en. der -, /. pl. 

AN-PLERREN, (anplerren) v. a. Ich plerre - 

plerrte an, i. h. angeplerret; Crier après ow 


à qq. un. 
AN-BÖCHEN, (anpochen) v. a. Ich poche-poch- 
te an, i.h. angepochet; Heurter, poufler, frap- 
er à la porte. S. die AnposBunk: 
AN-PRALLEN, (anprallen) v. ». Ich pralle- 
prallte an, i. b. angeprallet. Der Stein ift an 
die Wand angeprallet, & non pas angepreilet, 
parceque Anprellen A un afif. La pierre faute 
contre la muraille. Der Feind prallte DEC 
an; l'ennemi avançoit tout d'un coup. Voy. AN- 
PRELLEN. 
AN-PREISEN, ( anpreifen ) v. a. irr. Ich preife- 
riefs an, i. h. angerriefen; Recommander, louer. 
Fan hat mir diefen Menfchen fehr angepriefen ; 
on m'a dit ae de bien de cet homme Id. 
AN-PREISUNG, (Qnpreifung) (die) gen. der - ,' 
J. pl. La recommandation. AN 
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AN-PRELLEN, (anprellet) v. a. Ich prelle- 
rellte an, i. h. angeprellet; Faire bondir, 
bé it. fig. Je PT le nez par une folle en- 
treprife, étre renvoyé honteufement. Ich will 
den Ball an die Wand anprellen, dafs er auf 
zehn Schritte zurük fahren foll; Je ferai Jau- 
ter cette balle contre la muraille, de forte qu’elle 
bondira à une diftance de dix pas. S. die Anprel- 
or en. der-, pl. die- en. 

AN-PROBIREN, (anprobiren) v. a. Ich probire- 

po an, i. h. anprobiret; Effayer, p.e. un 
it pour voir s'il va bien. $. die Anprobi- 
rung, gen. der-, /. pl. 

AN-PUZ, (Anpus) (der) gen. des-es,-/. pl. L'a- 
juflement, ornement, la parure. Ein ichöner, 
wohlgewählter Anpuz ; une belle parure, un 
us bien choifi. 

AN-PUTZEN , (anpirgen) v. a. & rec. Ich putze- 
uzte an, i. h. angeputzet. Sie braucht drei 
tunden, um fich anzuputzen, o# zu ihrem 

Anpuz; elle met trois heures à fe parer. S. 
die Anputzung, gen. der-, /. pl. 

AN-QUICKEN , (anquiden) v. a. Ich quicke- 
quikte an, i. h. angequicket; (T. de Min.) Me- 

la mine dor & d'argent avec du vif argent. 

AN-RANKEN, (anranfen) v. a. Ich ranke- rank- 
tean, i.h. ranket. Accrocher avec les Jar- 
ments. Der We:nftok ranket fich an das Gelän- 
der an; le vigne s'accroche avec les farments à 


res 

AN-RATEN, (anraten) v. a. irr. Ich rate, du 
rätft, er rätan, wir raten an; Imp. ich riet 
an; arf. i. h. angeraten; Conjeiller, per/uader 
qq. ch. a gg. un. Ich habe es auf fein Anraten 
gethan; je l'ai fais fur Jon avis. Ich rate euch 
an es nicht zu thun; je vous confeille de ne 
le Fe one ; 

AN-RATUNG, (Ynratung) (die) gen. der-, 
£ 1. Le confeil, la perfuafion. 

AN-RAUC > (anrauden ) v. a. Ich rauche - 
rauchte an, i. h. angerauchet; Commencer d 
fumer. Eine neue Pfeife anrauchen; fumer la 

en dans une pipe neuve. 

-RECHNEN, ( pi pet, v. a. Ich rechne- 
rechnete an, i. h. angerechnet ; Compter, met- 
tre für le compte de qq. ws. Man hat mir zu 
viel angerechnet ; on m'a demandé, on m'a fait 
payer trop. Einem etwas anrechnen; attri- 
buer , ‘imputer qq. ch. à gg. un. Voy. zurech- 


nen. - 
AN-RECHNUNG, (Anrechnung) (die) gen. der-, 
S. pl. Ablion de meitre en compte; it. l'imputa- 
tion; it. l'emploi. Doppelte Anrechnung; le 
double emploi. Anrechnung einer Summe die 
man nicht bezahlt hat; Je faux emploi. 
AN-REDE, (Anrede) (die) gen. der-, pl. die-n, 
L'allocution; abord, le dijcours, le compliment, 
la harangue, l'exorde, ‘le prologue, la préface. 
Trotzige, freche Anrède; la bru/querie, 
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AN-REDEN, (anteden) v. a. Ich rèéde-rédete 
an, i. h. angerédet; Addreffer ou porter la 
parole à qq. un, lui parler; aborder, compli- 
menter, haranguer qq. un; commencer à faire 
ou à tenir un difcours; apoftropher qq. un. Ei- 


nen hart anrèden; parler des groffes dents, - 


bru/ger. Einen um etwas anrèden; demander 
ga. ch. d gg. un. S. die Anrèdung, voy. Anrede. 

AN-REGEN, (anregen) anreizen, v. a. Ich rè- 
ge ou reize, regte ow reizte an, i. h. ange- 
reget ox angereizet. Anreizen vaut mieux que 
anregen. Inciter, exciter, poufler, porter, en- 
courager, animer, irriter ; it. alléguer, men- 
tionner,, faire mention. 

AN-GEREGT, (angeregf) adj. (peu uf.) Sufdit, 
mentionné.  Angerègter mafen; adv. de la 
manière fufdite; comme il a été dit-ci-deffus. 

AN-REGUNG, (Anregung) (die) gen. der-, f. 
pl. Ce mot nur plus en u/age que dans les 

Chancelleries; L'incitation, encouragement, le 
mouvement, l'impulfion, Lois inflin®. it. 
la mention. Einer Sache Anregung thun; fai- 
re mention; faire fouvenir. Um etwas Anrè- 
FRE thun; Jolliciter qq. ch. 

AN-REIBEN, (anreiben) v.a. €? n. irr. Ich rei- 
be-rieb an, i. h. angerieben ; Frotter, écorcher. 
Eine Farbe anreiben ; broyer une couleur. Ei- 
nem die Krätze anreiben ; donner la gale à gg. 

. n. Einem eines anreiben; (vulg.) faire un 
mauvais tour d qq. un. Einen bei einem an- 
dern anreiben ; EB fervir qq. un auprès d'un au- 
tre, le mettre mal dans fon e/prit. (pop.) 

AN-REIBUNG, ng) gen. der -, 
pl. die-en; Le frottement ; broyement de couleurs. 

AN-REIHEN, (anreiben) v. a. Ich reihe - reihe- 
te an, i. h. angereihet; Enfiler. 

AN-REISSEN, ( pu v. a. irr. Ich reiffe- 
rifs an, i. h. angeriflen; Commencer à déchirer, 
à mettre en pièces p. e. une étoffe. 

AN-REITEN, (anreiten) v. n. irr. Ich reite-ritt 
an, i.b. angeritten; Heurier contre en montant. 
Bei einem anreiten; s'arrêter, defcendre chez 
gg. un en chemin faifant. Ihr könnt einen Au- 
genblick bei meinem Bruder anreiten; vous 
pouvez defcendre, vous arréter un moment chez 
mon frère. Uebel anreiten au lieu übel anlau- 
fen; (vulg.) ne trouver pas Jon compte, avoir 
du dommage ou de la perte. 


AN-REIZEN, (anreigen) v. a. Ich reize-reizte an, 


i.h. angereizet; Juciter, exciter, vouj]er, animer, 
encourager, irriter, acharner , chaîner , ai 
grir, agacer, aiguillonner , allécher, induire, 
attirer, Jujciter , Jolliciter, inviter, convier, pro- 
voquer ; mettre en œuvre. Einen durch fein 
Beifpiel zu etwas anreizen; encourager qq. un 


ar fon exemple à qq. ch. 
AR REIZEND, Qaurehend) adj. Attrayant, char- 
mant. 
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AN-REIZER, (Anreiger) (der) gen. des-s, pl. 
die-; (peu uf.) L'infiigateur, le boute-feu, Pau- 
teur, le chef, premier mobile. f 

AN-REIZUNG, ( Anveisung) (die) gen. der-, 
pl. die-; (peu uf.) L'incitation, encourage- 
ment, allèchement, agacement, infligation, la 
Jollicitation, Pinvitation, la provocation; it. 

- T'appas, attrait, le charme, l'amorce, la leurre. 

AN-RENNEN, (anrennen) v. n. irr. av. Pauxil. 
feyn; Ich renne-rannte, /ubj. rennete an, i. b. 

erannt; Âeuwrter, courir contre; poufler, 
tomber contre qq. un en courant. Die Zeit ilt zu 
kurz angerannt; (vulg.) le temps eff trop court. 
Du wirit übel anrennen; tu rs mal reçu. 

AN-RENNEN, (anrennen) v. a. av. l'auxil. ha- 
ben; Ich renne-rennete an, i. h. angerennet; 
Attaquer, fondre ou tomber fur qq. un, le mal- 
traiter. Er hat mich unverfehens angerennet; 


il & ER moi foudain. 
AN-RENNUNG, (Anrennung) (die) gen. der-, 
: l. Le heurtement, choc, l'attaque. 

RICHTE, (Anrichte) (die) gen. der-, pl. 
die-n; (T. de Cuif.) Table pour y Jervir les 


mets. 

AN-RICHTEN , (anrichten) v. a. Ich richte-rich- 
tete an, i. h. angerichtet; Préparer, faire, 
caufer, appréter. Die Speifen anrichten; /er- 
vir les mets. Die Suppe anrichten ; tremper la 
foupe. Ein Gaftmahl anrichten; appréter un 
fefin. Er richtet viel böfes an; i} cau/e beau- 

de mal. Er hat einen 
diefem Haufe angerichtet; : a fait un tapage 
horrible dans cette maijon. 

AN-RICHTUNG, (Anridytung) (die) gen. der-, 
J. pl. La cauf& l'excitation, aËtion de Jervir les 


mets ESc. 

AN-RIECHEN. (anriechen) v. n. irr. av. l'auxil. 
haben; Ich rieche-roch, /ubj. rüche an, i. 
h. angerochen; Sentir, exhaler une certaine 

. odeur (vulg.) Jentir. Der Wein riecht mich 
wohl an; { trouve l'odeur de ce win bonne. 

AN-RIECHEN, (anrieden) v. a. irr. (la conjug. 
eff la même) Sentir par l'odorat, ver ine 

ofe anriechen, mieux an einer Rofe riechen ; 
pr une rofe. (Fig.) Man riecht ihm den 

oden an, worauf er gewachfen ift; cet hom- 
me fent le terroir. : 

AN-RITZEN, (anrigen) v. a. Ich ritze-rizte an, 
i. h. angeritzet; Ægratigner, fendre un 
Einen Baum’ anritzen; faire une petite fente 
dans l'écorce d'un arbre. 

AN-ROLLEN, (anrollen) v. a. Ich rolle-rollte 
an, i.h. angerollet; Approcher en roulant. Fı- 

r. on fe Jert de ce mot avec le verbe kommen, 
& kommt ein Wägen angerollt. 

AN-ROSTEN, Cantet v. n. Ich rofte-roftete 
an, i. b. angeroftet; Être attaché par la rouil- 
le. Der Ring ift fo veft an der Stange ange- 
roftet, dafs man Mühe hat ihn löszubringen ; 


ofen Lärmen in 
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la rouille a fi fortement attaché cet anneau à la 
barre, qw'on a de la peine à le feparer. 

AN-RÜCKEN, (anrüden) v. a. av. lauxil. ha- 
ben & n. av. Pauxil. feyn; Ich rücke-rükte 
an,i.h. ow b. angerücket ; c. a. Approcher, met- 
tre plus près, c.n. s'approcher, s'avancer. Den 
Tifch anrücken, herbeirücken, ihn näher brin- 

en; Ne la table, la mettre plus près. 

er Feind ift angerükt; Pennemi s'eff avancé. 
S. die Anrückung, gen. der-, /. pl. 

AN-RUDERN, Canenßern) v. n. Ich rudere-ru- 
derte an, i. b. angerudert; S” en ra- 
mant; ou heurter contre gg. ch. avec la rame. Ihr 
könnt hier anrudern und ausfteigen ; vous pou- 
vez rn €? defendre ici. 

AN-RUFEN, (anrufen) v. a. in. Ich rufe-rief an, 
i. h. angerufen; Invoquer , implerer , réclamer. 
Einen anrufen, zurufen ; appeller, crier à qq. 
un. Zum Zeugen anrufen; appeller, prendre 
à temoin. Gott anrufen; prier Dieu. 

AN-RUFUNG, (Antufung) (die) gen. der-, f. 
pl. L'invocation, imploration; it. le cri, Pap- 

el; it. les vœux à Dieu. 

-RÜHMEN, (anrübmen) v. a. Ich rühme- 
rühmte an, i. h. angerühmet. Anpreifen ; re- 
commander, louer. Er rühmt mir feine Wären 
an; il me recommande [es marchandifes. 

AN-RÜHREN, (anrübren) v. a. Ich rühre-rührte 
an, i. h. angerühret; Toucher, mettre la main 
fur gg. ch.; täter avec la main, avec les pieds 
ou autre infirument ; manier. (T. de cuif.) Mehl 
mit Milch anrühren; méer de la farine avec 


du lait, 

AN-RÜHRUNG, (Anrührung) (die) gen. der-, 
pl. die-en; L'attouchement. 

AN-RÜHRUNGS-PUNKT , (Anrüßrungs-Punft) 
(der) gen. des-es, pl. die-e; zweier runder 
Korper; Le contaß. 

ANS, (ans) en de Padverbe An avec l'ar- 
ticle das. AnsLicht bringen, au lieu de an das 
Licht bringen; mettre au jour. Bis ans Ende 
(an das Ende); jusqu'à la Pe à 

AN-SÆEN, Canfden 3 v. a. Ich fäe- fäete an, i. 
h. angefiet; En/emencer un champ. 

ANSÆUNG, (Anfäung) (die) gen. der-, f. pl. 
La femaille, l'enfemencement. AE 

AN-SAGE, (2nfage) (die) gen. der-, pl. die-n; 
L'aëfion d'avertir, Vavertiffement , la notifi- 
cation. Gerichtliche Anfage; l'intimation. An- 
fage bei einem Reichstag ; la proies à met- 
tre en délibération à la diète. Kine Sache in 
die Anfage bringen; avertir de la délibération 
d'une affaire, mettre une affaire fur le tapis. 

AN-SAGEN, Cl ot v.a. Ich Dee an, 
i. h. angefaget; Annoncer, dire, dénoncer. Ge- 
sichtlich anfagen ; intimer ; it. mettre une pro- 
pofition fur le tapis à la diète de PEmpire, la 
‚fignifier par un billet. Den Räthen anfagen 
im Rath zu erfcheinen; commander pour le ji 

eil, 


0 


ANS. 


Jeil. Zur Wache anfagen ; commander pour la 
garde. Die Farbe aus der man fpielen will, 
. anfagen; (T. de jeu d'ombre) nommer la cow- 
leur. Voy. ankündigen € anmelden. 
AN-SAGUNG, (Anfagung) (die) gen. der-, 
JS. pl. L’avertifement, la publication, notifica- 


tion , l'intimation. 
AN-S/EGEN, (anfägen) v. a. Ich fige - fügte 
mmencer à jcier, à Er 


an, i. h. angefäget ; 
3 ar ‚gen. der-, /. pl. 


dre. S. die Anfägung 
AN-SÆSSIG, (anfäßig) adj. & adv. Domicilié, 
il fonds de terre. 


"SATZ, (nés N 
ATZ, (Anfaß) (der) gen. des-es, pl. die- 
fatze. Anal ne fast Der erfte An- 
faz war der hitzigfte; le premier affaut étoit le 
plus vigoureux. Der Anfatz; la pièce ajoutée, com- 
me d'une table Et. Der Anfatz im Topfe oder 
Hafen; le grätin. Der Anfatz auf einem In- 
ftrumente, das geblafen wird; l'embouchure. 
Anfatz zum Laufen; {a /ecoufe, lélancement. 
Der erfte Anfatz ; le commencement. Anfatz 
einer Krankheit ; l'attaque ou atteinte d'une mala- 
die. Der Anfatz einer arithmetifchen Aufgabe; 
‘a dépoltion d'un probléme d'Arithmétique. Ei- 
nen Änfatz zur Tugend haben; avoir de la di- 

Jeofition à la vertu. Ein doppelter Anfatz in 

einer Rechnung; le bifapit- Der Anfatz zu ei- 

nem Brandewein, Efsig &c. la préparation des 

drogues pue difäller une liqueur, du vinaigre &c. 
AN-SÆUERN, (anfäuern) voy. EINSÆUERN. 
AN-SAUGEN, (anfaugen) v. a. irr. Ich fauge- 
fög, fubj. foge an, i. h. angefogen. DerBlut- 
igel bat fich feft angefogen ; {a {rech abien 
pris. Der Schwamm faugt fich im Wafler an; 


X e boit l'eau. 
AN-SCHAFFEN, in v. a. Ich fchaffe - 

fchaffte an, i. h. angefchaffet ; Fournir, ama/- 
fer. Sich Holz für den Winter anfchaffen ; fai- 
re provifion de bois pour l'hiver; pourvoir, ac- 
ale, acheter, procurer, faire venir, faire 
avoir. Dans quelques Provinces Anfchaffen jigni- 
fie commander, ordonner.  Angefchaffen; (par- 
tic.) ce qui nous eft naturel, créé avec nous. 
AN-SCHAFFER, (Unfchaffer) (der) gen. des - 

8, pl. die-; (peww/.) Le pourvoyeur; it. le 


AN-SCHAFFUNG, (Ynfeaffu ) 
nfhaffung) (die en. 
der-, /. pl. Dramas , ia m, Va la 
fourniture, le fourniffement, it. le commande- 
13 


men 

AN-SCHÆFTEN, (anfchäften) v. a. Ich fchäfte- 
fchäftete an, i. h. angefchäftet. Einen Stie- 
fel anfchäften; mettre une nouvelle tige à une 
botte. S. die Anfchäftung, gen. der -, l'aRion 


de Et. 

AN-SCHÆLEN , (anfdlen) v. a. Ich fchäle- 
fchälte an, i. h. angefchälet. Einen Apfel an- 
fcbalen; commencer & peler une pomme; Öter un 
peu de la peau d'un fruit. 
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AN-SCHALMEN , (anfalmen ) v. a. Ich fchal- 
me-fch:imte an, i.h. angefchalmet; (T. de 
for&t) Layer, marquer les arbres pour la coupe. 
Voy. anlaichen. 

AN-SCHAUEN » Canfchauen) v. a. Ich fchaue - 
fchauete an, i. h. angefchauet; Voir, regar- 
der, envifager, contempler, confidérer, jeiter 
les yeux fur... Einen über die Achfel an- 
fchauen ; regarder gr un par deffus l'épaule. 
Einen de Led anfchauen ; jeter des regards 
amoureux Jur gg. un. Etwas ohne Unterlafs 
anfchauen ; dévorer des yeux. « 

AN-SCHAUEN, (Unfchauen) (das) gen. des-s, 
Spl aus (die) gen. der-, f. pl. La 
vue, le regard, l'a/peft, la contemplation, con- 
Jidération, vifion, l'infpeltion. Das Anfchauen 
Gottes; {a vifion intuitive. J 

AN-SCHAUEND, (anfchauend) adj. Contempla- 
tif, intuïtif, théorétique. Anfchauender Wei- 
fe; adv. intuïtivement. 

ANSCHERE, (Anfcheere) (die) gen. der-, pl 
die-n; (T. de tiflerand) La chaîne. 

AN-SCHEIN, (Anfein) (der ) er des-es, 

. pl. L'apparence. Es ift vieler Anfchein zum 

riege; il y a beaucoup d'apparence que nous 
aurons de la guerre. 

AN-SCHEINEN, (anfceinen) +. a. irr. Ich fchei- 
ne-fchien an, i. h. angefchienen; Æclairer ; 
veluire, briller; st. paroltre, avoir de l'appa- 
rence. Er ift nicht werth, dafs die Sonne ihn 
anfcheinet; il ne mérite pas d'être éclairé par 
le er S. die Anfcheinung. 

AN-SCHEINEND, ( anfcheinend) adj. Apparent. 

AN-SCHELLEN, (anfcellen ) v. a. Ich fchelle - 
fchellete an, i. h. angefchellet; Sonner. Wer 
bat nn, qui a fonné? 

AN-SCHICKEN, (anfiden) v. a. € r. Ich fchi- 

“ cke-fchikte an, i.h. ci is Préparer, 
appréter, difpofer; Je préparer Eÿc. Je mettre en 
devoir de... Sich wohl anfchicken; /e for- 
mer. Es fchikt fich alles dazu an; toutes 
chofes Je difpojent à cela. Zu einer Sache lich 
wohl oder übel anfchicken ; /e prendre bien ou 
mal à une affaire. ° 

AN-SCHICKUNG, (AUnfhidung) (die) gen. der-, 

AË 1. Le préparatif, la di/pofition, l'apprét. 

scH EN, (anfchieben) v. a. irr. Ich fchie- 
be-fchôb, /ubj. fchôbe an, i. h. angefchoben ; 
Approcher, pouffer contre. S.die Anfchiebung, 


en. der- TN y \ 
AN-SCHIE “N, (anfchielen) v. a. Ich fchiele - 
fchieltean, i. h. angefchielet ; er qq. un 
de travers ou de côté: S. die Anfchielung, gen. 


der - ufr : 

AN-SCHIESSEN, (anfiefen) v. a. irr. Ich fchies- 
fe-fchofs, /ubj. fchöffe an, i. h. angefchoffen, 
Ein Wild anfchiefsen 0% anfchweifsen; (T. de 
Chaj].) bleffer une bête à la chafe. DasBrod im 
Bak-Ofenanfchießen ; enfourner les pains les uns 

com 
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contre les autres. Ein Stück an ein anderes an- 
fchiefsen ; ajouter, mettre une pièce où un mor- 
ceau à wn autre. Das neue Jahr anfchiefsen ; 
annoncer le nowvel an par des coups de canon. 
'S. die Anfchiefsung, gen. der-, /. pl. it. der 


Anfchufs. 

AN-SCHIESSEN, (anfcicfien) v. n. irr. au. l'au- 
xil. feyn; Ich fchiefse - fchofs, ei. fchöfse 
an, i. b. angefchofien; S’approcher, accourir 
Joudain. Die Fluth kam überans fchnell an- 

efchoflen; les eaux montoient Joudain. Er 

am wie ein Pfeil angefchoffen; i} apparut 

An etwas anfchiefsen; Aut 
ie 


comme un éclair. 
ter contre en courant; rt aboutir. 
Salze fchiefsen an; les Jels Je criffallifent. 
AN-SCHIFFEN, (anfdiffen) v. a. Ich fchiffe- 
fchiffte an, i. b. angefchiffet; Aborder, appro- 


cher. 

AN-SCHIFFUNG, Anfehiffung) (die) gen. der-, 
J. pl. L'abordage. Voy. Anländung. 

AN-SCHIMMERN, (anfchimmern) v. a. Ich fchim- 
mere-fchimmerte an, i. h. angefchimmert. 
d'eter de la lumière fur qq. ch. Wenn der Mönd 
mich anfchimmert; quand la lune jette fur moi 

a lueur. 

-SCHIRREN, (anfchirren) v. a. Ich fchirre - 
fchirrte an, i h. angefchirret; Enharnacher, 
mettre le harnois , atteler. S. die Anfchirrung, 
gen. der-, /. pl. L'attelage. 

AN-SCHLAG, (Anfchlag) (der) gen. des-es, 
pl. die- fchlage. Aion de frapper, le heur- 
tement. Der Anfchlag an eine Glocke ou der 
Anfchlag mit der Glocke; le tintement, Jon de 
la cloche, letocfin. Der Anfchlag einer Schrift, ei- 
nes Patents, einer Verordnung; lafiche d'une 

- ordonnance, d'un règlement. Der Anfchlag ei- 
nes Schiefsgewehres ; { aËion de couchër en joue. 
Dans toutes ces fignifications qui marquent une 
ation, le pluriel wefl pas en ufage. Mais s'il 
eff queftion de la choje même, on Jen: aufi du 


pluriel. p. e. Der Anfchlag, die Änfchläge ei-' 


ner Flinte, eines Schiesgewehres ; la crofle, cou- 
che. Der Anfchlag; le deffein, projet, l'entre- 
prife, le confeil, la rufe, le flratageme, la fi- 
nelle it. la taxe, l'eflimation, Evaluatıon, le 
rix, l'aprile, la Ben d'une feigneurie. 
as Anfchlageholz in der Mühle; le re An- 
fchlag der Schienen auf die Räder; (7. de ma- 
yächaf) l'embaitement, Anfchlag der Wellen 
des Meres am Geftade; le reffac. Gerichtli- 
cher Anfchlag ; {a fubhaftation, le décret de fub- 
haflation, ou de vente. Er hat den Kopf vol- 
ler Anfchläge; il roule toujours de grands def- 
Jeins dans fa tête. Aus allen diefen Anfchlägen 
wird nichts werden ; tous ces projets s'en iront 
en eau de boudin. Sein Haus ift im Aufchla- 
ie maifon ef afichée. Der Anfchlag eines 
Er s das man verkaufen will; le titre, 


ANS. 


AN-SCHLAGEN, (anfchlagen) v. a. ir. Ich fchla- 


e, du fchlägft, er an, wir fchlagen 
c. Imp. ich fchlüg, /ubj. fchlüge an; parf. 
i. h. angefchlagen. An die Thür anfchlagen; 
frapper à la porte. Feuer anfchlagen; battre 
LR Eine Glocke anfchlagen ; tinter, fon- 
ner la cloche, fonner le tocfin, copter, Jonner 
Pallarme; it. aficher, attacher, appofer; tt. efli- 
mer, taxer, récier, mettre à prix, évaluer. 
Gerichtlich anfchlagen; décréter, fubhafter. Die 
Hand anfchlagen; mettre la main à l'œuvre. 
Mit dem Kopf wider eine Mauer &c. anfchla- 
en; donner de la tête contre une muraille Eÿc. 
Bie Bäume anfchlagen; faire le martelage. 
Ein Schlofs anfchlagen ; clouer une ferrure. Ein 
Schiefsgewehr anfchlagen ; coucher en joue. An- 
fchiagen ; (T. de tailleur € de couturiere) faux- 
filer. Die Wünfchelruthe anfchlagen; faire 
tourner la baguette. Einen Strumpf anfchla- 
gen; commencer un bas. Ein Haus anfchla- 
gen; aficher une maïifou, crier la vente d'une 
maifon par placard. Das Anfchlagen der Hun- 
de; l'aboi des chiens. Der Hund fchlagt an, 
wenn er die Fährt antrift; (7. de chaffe) le 
chien chajle de gueule. Ohne Anfchlagen auf 
der Fährt weglaufen; /ur-aller. Der Hund 
fchlägt an, wiederholet das Bellen; le chien ' 
clatit, (cefl quand il pourfuit le er & qu'il 
avertit.) Der Hund ichlägt falfch an ; le chien 
appelle en ee: Der Jagdhund fchlägt zu viel 
an; ce chien de chajle parle trop. Der Hund 
fchlägt an, ruft die andern Hunde auf die 
rechte Fährt ; le chien /onne. 

AN-SCHLAGEN , (anfthlagen) v. n. avec l'auxil. 
feyn. Au refle la conjug. efl la même du 
verbe précédent. An etwas fchlagen; donner, 
battre, frapper contre gg. ch. Ich fchlüg mit 
dem Kopf an die Wand an; je donnois de la 
téte contre le mur. Anfchlagen, die verlangte 
Wirkung thun; réujir, Be effet, opérer. 
Die Arzenei ift wohl an, ee le remède 
a fait un bon effet, a bien opéré. Die Ver- 
mahnungen wollen bei ihm nicht mehr an- 
Schlagen ; les remontrances n'opérent rien, ne font 
plus deffet fur lui. Alles fchlägt ihm wohl 
an; tout lui réufit, tout lui fuccède. 


chla, 
fi 


AN-SCHLÆGER, (Anfchläger) (der) gen. des- 
a die-, L’aficheur. 


icheur. : 
CHLÆGIG, (anfchlägig) adj. Inventif, plein 
d'invention, ingénieux, fin, rujé, riche en con- 
Jeils & en expédients. Ein anfchlägiger Kopf; 
un e/prit inventif. Er hat gar einen anfchla- 
gigen Kopf wenn er die Stiegen herunter fällt; 
prov. (qui roule fur un équivoque en Allemand) 


il a Fejprit aigu comme un le, 
AN-SCHLAGUNG, (Anfchlagung) (die ) gen 
der-, f. pe (peu uf.) La réuffite, le fuccès d'un 
de ein, l'effet d'une mèdecine; it. alion de An- 
en. 


AN- 
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AN-SCHLÆMMEN, (anftbiämuen) on anfchlam- 
men, v.4. ich fchlämme - fchlimmte an, i.h. 
angefchlämmet; Zmbourber, couvrir, remplir 
de fange, de bourbe Eÿt. 

AN- CHLEICHEN . Canfchleichen) v. n. irr. Ce 
verbe je fait avet le mot, kommen, & weft en 
ufage que dans la figrification: angefchlichen 
kommen; /e gliffer, 7 ourrer, entrer tout dou- 

cement. Er kam fo leife angefchlichen, dafs 
ihn niemand hörte; # entroit fi doucesent, 

Per le ne S'en apperçut. . 

-SCHLEIFEN , Cantébleifen ) v. a. irr. Ich 
fchleife-fchliff an, i. h. angefchliffen. Com- 
mencer à aiguifer, d émoudre; it. aiguijer , 
rendre aigu, pointu. Eine Spitze an das Mefler 
anfchleifen; Giguifer la pointe d'un couteau. 


AN-SCHLEIFEN, (anfcleifen) v. a.r. Ich fchlei- | 


fe - fchleiftean, i.h. angefchleifet; Aitirer fur 
un traineau. 

AN-SCHLENKERN, (anflenfern) v. a. Ich 
fchlenkere -fchlenkerte an, i. h. angefchlen- 
kert; oeter, lancer contre &c. Die Räder 


fchlenkern den Koth an den Wägen an; les 


roues lancent la boue contre la voiture. ; 

AN-SCHLIESSEN, (anfchliegen) v. a. irr. Ich 
fchliefse -fchlofs, /ubj. fchlöfse an, i. h. 
fchloffen; E: ner, mettre aux fers, à la 
chaîne; ajouter ; it. v. n. joindre, ferrer. Die- 
fe Perücke fchliefset wohl an; ceite perruque 
joint bien, Jerre bien à la téte. S. die Anfchlief- 
fu: ee der-, Lo 5 

AN- USS, (Anfch) ne) (der) Ben. des-es, 

Rx die-fchlüffe. Beifchluß; l'inclufe, addition. 

-SCHMEICHELN, (anfchmeicheln) voy. EIN- 
SCMEICHELN. 

AN-SCHMAUCHEN, (anfchmauchen) v. a. Ich 
fchmauche-fchmauchte an, i. h. angefchmau- 
chet. Se dit des fumeurs de tabac, Joufler la 

N'a contre qq. wu. Voy. anrauchen. 

-SCHMEISSEN, (aufchmeißen) v. a. irr. Ich 
fchmeifse-fchmifs an, i. h. angefchmiffen ; ge 
ter contre; it. heurter, frapper. Voy. anfchla- 


u os anftofen. 

-SCHMELZEN, (anfchinelen) v. a. Ich fchmel- 
ze-fchmelzte an, i. h. angefchmelzet. Atia- 
cher, joindre une ch. à une autre par la fonte. 

AN-SCHMETTERN, Canfchmettern) v. a. Ich 
fchmettere - fchmetterte an, i. 
tert; Jeter contre, heurter, frapper; brifer 
contre qq. ch. mettre en pièces. Den Kopf an- 
fchmettern; donner de la téte contre 4. ch, 

AN-SCHMIEDEN, (anfchmieden) v. a. Ich fchmie- 
de-fchmiedete an, i. h. angefchmiedet; For- 
gr: joindre en forgeant; mieux anfchweilsen. 

inen Miffethäter anfchmieden ; mettre aux fers, 
a la chaîne, aux galères S. die Anfchmie- 
dung, gen. der-. 

AN-SCHMIEGEN, (ich) (anfchmiegen) v. r. Ich 


fchmiege - fchmiegte mich an, i h. mich an- 
Tom. L 


h. angefchmet- . 
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- -gefchmieget ; Se /errer ou coller contre qg. un 
où FAT pe le chien couchant. S. de 


fchmiegung, gen. der -, /. pl. 

AN-SCHMIERE, , (anfmicren) v. a. Ich fchmie- 
re - {chmierte an, i. h. angefchmieret; Frotter, 
gai fer; it. perfuader de prendre, de troquer, 

acheter; voy. Anhängen; er hat mir feine 
Wäre zu hoch angefchmiert; il m'a fur- 
fait Jes le, il me les a pallées ti 
cher. S. die Anfchmierung, gen. RE 

AN-SCHMUTZEN, (anfceymugenv.a. Ich fchmuz- 
ze-fchmuzte an, i. h. angefchmutzet; Bar- 
bouiller faire une tache. Voy. befchmutzen, 

. befudeln. 

AN-SCHNALLEN, (anfchnallen) v. a. Ich fchnal- 

- le-ichnallte an, i.h. angefchnallet; Boucler; 
fermer, attacher avec des boucles. $. die An- 
nd en. der-, j. pl. 

" AN-SCHN. N, Caifénarden) v. a. Ich 
fchnarche - fchnarchte an, i. h. angefchnarchet ; 
Rabrouer , ich regouler, repouffer avec 
rebuffade, aborder rudement, faire un mauvais 
accueil, japper contre qq. un, S. die Anfchnar- _ 
chung, 7 der-, f. pl. 

AN-SCHNÄRCHER, (Anfnardher) (der) gen. 
des-s, pl. die-; (T.de Forlif.) Le rebuffi, 
les cons 

AN-SCHNAUBEN , (anfthnauben) anfchnaufen, 
v. a. Ich fchnaube 0% fchnaufe - fchnaubte on 
fchnaufte an, i. h. angefchnaubet 04 angefchnau- 
fet; (Je dit des animaux) flairer, approcher le 
mujeau pour Jentir (au refle il fignifie autant 

’anfchnarchen.) S. die Anfchnaubung os An- 
A ge der -, f. pl. 

AUZEN, ( anfdnaugen ) v. a. ( ,) 

Ich fchnauze-fchnauzte an, i. h. angefchnau- 

zet; autant qu'anfchnarchen. S, die Änfchnau- 


zung. 
AN-SCHNEIDEN ; Canfchneiden) v. a. irr. Ich 
fchneide - fchnitt an, i. h. angefchnitten. Ein 
Bröd, ein Stück Tuch anfchneiden ; entamer 
du pain, une pièce de drap. Schneidet mir 
drei Striche an; marque pour mon compte trois 
coches fur la taille. 
AN-SCHNITT , (Anfchnitt) (der) gen. des-es, 
l. die-e; L'entamure, la coupe, c e, coche. 
AN-SCHNÜREN, (anfnüren) v. a. Ich fchnte 
se-fchnürte an, i. h. angefchnüret; Laser; 
lier, fJerrer, étreindre. S. die Anfchnürung, 


er-, f. pl. 

-SC REN, Canfchnurren) v. a. Ich fchnur- 
re-fchnurrte an, i. h. angefchnurret; (popul,) 
autant Lee Lo es 
AN-SCHOVE, (Anfchove) (die) gen. der-, ph 

die-n; L'anchois. 
AN-SCHRAUBEN, (anfchrauben) v. a. Ich fchrau- 
be-fchraubte an, i. h. angefchraubet; Ati | 
cher, Jerrer, fermer à vis. S. die Anfchrau- 


bung, gen. der-, /. pl, A 


chnaufi 
AN-SCHN. 
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AN-SCHREIBEN,, (anfreiben ) &. #. iv. ‚Ich 
Schreibe - fchrieb an, i. h. angefchrieben; Beri- 
ve, marquer, mettre en comple, moter. Bei je- 
mand wohl (übel) angefchrieben feyn; ébre bien 
(mal) dans l'efprit un: un, avec qq. un, auprès 
de qq. un. S. die Anfchreibung, gen. der -, /. pl. 

AN-SCHREIEN, (anféreien) v. a. irr. Ich fchreie- 
fchrie an, i. h. angefchrien; Appeler à haute 
voix, crier près où à qq. wm. Einen Dieb an- 
fchreien ; crier au voleur. Ein Schiff von wei- 
tem anfchreien; heuler. 

‚AN-SCHREIUNG, (Ynfhreiung) (die) gen. der-, 

ANSCHKOTE, une te) (die) gen. der-, pl 

E, (Anfchrote) (die) gen. der-, pl. 
dien; La fire du drap. # 2 
DE UE » (anfehrutn) Foy. SCHRO- 


AN-SCHUHEN , (anfchuhen) v. a. Ich fchuhe - 
felrahste an, i. h. angefchuhet. Stiefel oder 
Schuhe anfchuhen; remonter des bottes, y fai- 
re mettre des fouliers, ; 5 

AN-SCHÜREN, (anfchären) v. a. Ich fchûre - 

5 fchürte an, L h. angefchüret ; So wur- 

‚rir le feu; it..attifer une querelle. S. die Am 
fchürung, gen. der-, /. pl. 

AN-SCHÜRER , (Anfchüter) (der) gen. des-s, 

pl die-; L'attifeur, ie e-feu, ÿe-querelle. 

-SCHUSS , (Anfchuß) (der) gen. des-es, pl. 

ans E N Are anfchiefsen. 

- » Anfchütt) (die der -, pl. 
die-en; L'alluvion, PAIR ng Sm 
Anfchwämmung, Anlage, Anwurf, Zuwurf. 

AN-SCHÜTTEN, (anfcyitten) v.a. Ich fchütte- 

‚ ‘fehüttete an, i. h. angefchüttet. Waffer an 

. die Wand anfchütten ; verfer de l'eau contre la 

. muraille. Den Speicher mit Frucht anfchütten ; 
verfer du bled fur le grenier, le remplir de bled. 
S. die Anfchüttung, gen. der-, f. 

AN-SCHWÆRZEN, (anfchiärzen 

- fchwarre-fchwärzte an, i. h. angefchwärzet; 

. ‚Noirchr, peir 
domnier, blémer, perdre de réputation, déni- 


er. ‘ 
AN-SCHWERZER,, CAnféftodr (der) ges. 
.des-s, pl, die-; (peu sf.) SA Per te 
AN-SCHW ÆRZUNG, (Ynfehtoärzung) (die) gen. 
* der-, pl. die-en; La calomnie, le bläme. In 

a: ph aßkion de noir. ° 
AN-SCHWE A Kenplweiten v. a. Ich fchwei- 
"fe- ichweifte an, i. h. angefchweifet; (T. de 

em.) Ourdir la trame, la lice. 
AN-SCHWEISSEN, (anfveigen) v. .a. Ich 
"Schweilse- fchweifste an, i. h. angefchweifset; 
T. de forgeron) Corvoyer, brafer. S.die An- 
- fchwei N ae pl. 

AN-SCHWEMMEN, (anfdtvemmen ).v. a. Ich 
- fchwemme - fchwemmte an, i. h. angefchwem- 
met; Remplir de chofes fluides. Es hat fich da 


“e. 8. Ich : 
peindre de noir, charbonner; it. ca- - 
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- vieles Land a; wernmet; cie ferre uf 
accrue par alluvin. S. die Anfchwemmung. 
AN-SCHWIMMEN ‚ (anfctvimmen) v. a. irr. Ich 

fchwimme - fchwamm , pus fchwämme an, 

i. b. angefchwommen; Aborder à la nage. 5, 

die Anichwimmung, gen. der-, /. pl. 
ANSEE-STADT, (An en voy. HANSEE- 

STADT , uns ville Anflatique. ; 
AN-SEHEN, (anfeben) v. a. ir. Ich fehe, du 

fieheft, er.fiehet an; Imp.ich fahe, /ubj. fähe 
an, parf. i. h. angefehen; Voir, regarder. 
envifager , lorgner , confidérer, prendre Er. 
Einen für etwas anfehens prendre gg. un pour 
ag. ch. Ihr fehet mich für einen andern an; 
vous me prenez pour un äuire. Ich habe euch 
von weitem für meinen Bruder angefehen ; de 
loin vous me fembliez être mon frère. Eins für 
das andere anfehen ; prendre Pum pour l'autre; 
sonfondre ; prendre St. Pierre pour St. Paul; it. 
prendre Jon cul pour fes chauffes. Ihr fehet 
mich für einen einfältigen Tropf ans vous me 
prenez pour un lourdaut. Siehet doch wohl 
die Katze den Kaifer an; prov. an chat regar- 
de u ne Die Perfon rag ; dvoir 
ga: perfonne, faire acception des 

nes. Etwas für Inden, für KT 


Er efimer, confidérer. Etwas mit dem 
ücken anfehen; abandonmer. Fänen freund- 


lich oder mit günftigen A! anfehen; -re- 
en; Faire bonne mine à 


garder qq. un 
qq. un. Mit verächtlichen oder fchélen Augen 
anfehen ; draver, mor, qq. un de 


‚guer, regarder 
travers on par deffus l'épaule. Von det Seite 
anfehen; guigner. Mit unverwandten Augen 
anfehen ; er Ja vue fur gg. ch. regarder fi- 
xement. Einen von oben bis unten anfehen; 
mefurer qq. un 
Augen anfehen; fire dans les yeux de 27. un, 
voir à fa mine. Man follte es ihm nicht en- 
fehen; à le voir on me le croiroit pas; il n'en 
donne point de marque. Ich will es noch eine 
Weile anfehen ; je laifferai faire, je veux voir 
..ce que cela deviendra. Eine Sache von allen 
Seiten anfchen; regarder une affaire de tous 
côbés. Man mufs es nicht fo genau anfehen; 
- il ny faut pas regarder de fi près. Ich fehe 
ihn gleichfam für mein Kind an; je le ie 
comme un de mes enfants: Ich fehe ihn für ei- 
nen ehrlichen, rechtfchaffenen Mann an; je le 
crois honnéte-homme. Darauf ift es Eben an- 
gefehen; ref là le deffein, ceft précifément ce 
as a en we HE 5 Can on LR , 
HEN, (Anfehen) (das) gen. des-s, /. pl. 
Le regard. Das aufserliche PAnichen: d Le 
hors, l'extérieur; l'apparence, la forme, la mi- 
ne, l'air, la figure, la repröfentation. Sein 
âufserliches .Anfehen ladet zur Freundfchaft 
ein ; /on dehors invite à l'amitié. Allem Anfe- 
hen nach wufste er nichts davon; # y a ps 


des yeux. Einem etwas an den 


wen fovois rin, it. Pefbene, 
gran Jan ri, à ; la EE 
pére „ik Zenit la “rt ‚de relief, 


wen belle repr 


ce) 
érédit. ms Ban rien 
dar wen oder 
e; 
ae 


feyn; farass la faveur 2. un; pouvoir m 
EL nee we Pro ag duoir um 
Sant auprès de fui it. 
“ri Ein Mann vo von euerm Anfehen ; un 
"me de votre = Ein Anfehen machen; don- 
‘ser du crédit €. de l'autorité, mettre en "rn 
:tation, atcröditer. Diefer Stadthalter hat ein 
fes Anfehen; ce Gouverneur repréfente bien, 
Pie grande figure. Dem Anfehen nach, adv. 
nen, ,.Jelon les apparemiss , fuivent bes 
hors. 
res Canfehnlich rail, 
ri En brillant, ne de belle taike 
bien fait, de grande apparence, apparent, grand, 
grave, de bonne mine; en eflime, en autorité; 
“adv. IRRE, d'une manière remar- 


5 end 

Ta. Ta a Ed 
rard de. In Anfe feiner Jugend ; en oon- 
2 j feiner 

- Die Sa- 
che ift gut in Anfehung Zweks, aber 
nicht in Anfehung der Mittel ; ia oje Ai; 
‚we par rapport à im mais che ef pas 


alpes Canfeiden) v. a. PL 
feiche - KEN, (anf der ) 
en S. die ee , pi. 
Are TZEN , en) v.0.& m. avec Pawcih 
te an, i. angefetzet; Met- 
Fe je, pphqurs rt ajouter. Nahe daran 
Setzen; En ès. Ans en ar) met- 


tre au feu Pa 
iu a tu Det meitre la viande au 


pot, nettre le pot au feu. Die Feder anfetzen; 
sutire la ma à la plume Ans Maul anfet- 
‚wen; porter à lg bouche. Koöpfe anfetzen ; 


ren Fe 
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altachen, coudre des boutons" à m habit. Schrbpf. 
köpfe, Blutigel, Klyftir &c. anfetzen ; Me 
quer des vontujes, des Jang-fues, des 
ments Et. 


Das Mefler an die Kéhle fetzen; 
mettre le couteau fur 7 gorge. Den Tax an-. 
fetzen; taxer, mettre le Ad à. 
pete anfetzen; emboucher une 
was in Rechnung anfetzen; écrire 


" diquer , berg as temps limité, 
Im Spiel hundert Thal er anfe zen mire Ian 
‚anfetzen; 'hazarder, jouer, aller de cent écus 
am jeu. Anfetzen um defto befler. zy laufen; 
-prendre la Jecouffe, sélancer pour mieux courir 
* ou Janter; tenter, éprouver, An den Feind an- 
fetzen; attaquer, afaillir, charger l'ennemi, 
denmer fur l'ennemi, aller ou venir à la charge. 
An eine Arbeit anfetzen; fe mettre à faire un 
ouvrage, commencer un travail, An eine Arbeit 
eg anfetzen; faire un effort. Das Obit fezt 
an; le fruit Je noue. Sich Gründe anfetzen; 
aller au fond. ‚Sich anfetzen im Hafen; s'at- 
. tacher au jet. Sich anfetzen oder dik wer- 
un ; # pe r. Das Fieber fezt an ihn an; 
fred. Brandewein &c. an- 
ehe faire on difliller du ue &r. Die 
' Stute hat NE, (leg la eavale ef { 
ANSETZUN ich = den, A 
pl. Aktion de a a a etzung eines.man+ 
‘gelnden Theiles des Leibes ; (T°: de Os 
prothèfe.._ Doppelte Anfe eines Artickels 
in einer R 3 L pt emploi. 
en foi- 


‚(an 
felbfe Ya falfch;: ia 


Ei Eee 
’ Ber » der-, ER (peu 
A “€ 


fidtig) adj. 


BR 
Kr 


5 Dgen; 
‚Km $ ER gen. ro 


v. a fr. 

- fann, /ubj Sonne an,.k h. an gefönnen; 
mander, prétendre, exiger. We können Se 
mir fo etwäs anfınen; comme 


prétendre de pareilles cho. Vos. aan, 


AN-SINNEN, Cnfinnen) ( 
innen) (das) gem. des-s, J. 
ph ung, (die) gen. derer #4 ne À 
la demande, prétention. ee ein lächerliches 
Anfinnen, mieux eine 
Ko prétention ridicule. 
K 2 


> 


AN- 
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AN-SITZEN, (anfiten) v. n. irr. Ich fitze - fäs, 
- fubj. fafse an, i. b. angefeffen; Etre accroché, 

atlaché à M. ch.; étre difficile à arracher ou à 
. déplacer. Es fizt fo feft an, dafs es nicht lös 
- zu machen ift; cela tient fi fortement, qu'on ne 
- peut pas l'arracher. Oben an fitzen; étre affis 
-au haut bout. Ein angefeflener Mann; un 
.homme domicilié, qui a 4 poffefions dans un 


+ pays. 

AN-SPALTEN, Canfpalten) v. a. Ich fpälte-fpal- 
. tete an, i. h. angefpaltet; Commencer à fendre. 
. Syn. anfpellen, anfpillen. 


- AN-SPANN , (Ynfpann) (der ou die) gen. der- 


- ou des-es, pl. die-e; (mieux Gefpann) I atte- 
lage.de 2. 4. 6. chevaux. 

AN-SPANNEN, (anfpannen) v. a. Ich fpanne- 
fpannte an, i. h, angefpannet ; Atteler, mettre 
les chevaux. Man mufs das Tuch, die Lein- 

wand beffer anfpannen; il faut tirer mieux le 
drap, le linge. Seine Kräfte anfpannen; em- 
ployer toutes fes forces, mettre tout en œuvre, 
fe fervir de tous les moyens poffibles 
PANNER, (Ynfpanner) (der) gen. des-s, 
pl. die-; ( T. de coutume) Le gayfan, manant 
obligé à certaines corvées avec Jon attelage. 

AN-SPANNUNG, (Anfpannung) (die) gen. der-, 

ne ke L'attelage. : 

PEIEN, (anfpeien) v. a. nr. Ich fpeie-fpie 

an, i. h. angefpien; Cracher fur ou contre qq. 
un. Ich müchte mich felber anfpeien ; je us 
rg rk moi-même. S. die Anfpeiung, gen. 

“der-, f. pl. 

AN SPRLLEN » (anfpellen) voy. AN-SPALTEN. 

AN-SPIELEN, (anfpielen) v. a. Ich fpiele-fpielte 
an, i. h. angefpielet; Commencer à jouer, avoir 
la main; it. faire allufion à qq. ch. Man merkt 
wohl worauf er anfpielt; on voit bien ce qu'il 
a en vue. ‘ 


AN-SPIELER, (Unfpieler) (der) gen. des- s, pl. 


A 


die -; a la main au jeu. 
AN-SPIELUNG, (Anfpielung) (die) gen. der-, 
pl. die- en; Z’allufion. Er macht Anfpielung 


* auf die Sitten feiner Zeit; sl fait alluhon aux 
mœurs pe temps. Voy. Aunpieluoe: 
AN-SPIESSEN, (anfpiefen) v. a. Ich fpiefse- 
fpiefte an, i. h. angefpieflet; Mettre dla broche, 
embrocher, it. percer. Einen Miffethäter an- 
. fpiefsen ; er un malfaiteur. S. die An- 
fpiefsung, gen. der-, /. ph it. das Anfpies- 
fen ; l'embrochement. 
ANSPILLEN , (anfpillen) voy. AN-SPALTEN. 
AN-SPINNEN, (anfpinnen) v. a. irr. Ich fpinne- 
fpann, /ubj. fpanne an, i. h. angefponnen; 
Attacher en filant. Eine Verrätherei anfpin- 
nen; ourdir, commencer, tramer, brajler une 
.trahi/on. Händel anfpinnen; étre auteur d'une 
difpute, d'une querelle, S, die Anfpinnung, g 
der-, [pl 


ANS. 


AN-SPITZEN, (anfbiten) v. a. Ich fpitze-fpizte 
an, i. h. angefpitzet. Ein Mefler anfpitzen, 
fpitz machen; rendre aigu ow pointu un cou- 
teau. Die Pfahle anfpitzen; faire des pointes 
aux pieux. Ein Holz er fpitzig ma- 


chen; dégroffir une pièce de bois. 
AN-SPORNEN, (anfpornen) v. a. Ich fporne- 
“ {pornte an, i. h. angefpornet; Piquer, donner 
“les éperons, éperonner 5 donner de si. fig. 


‘inciter, poujler, exciter, encourager, aïgui 


: lonner. 

AN-SPORNUNG, (Anfpornung) (die).gen. det-, 
pl. die-en; Aflion de piquer &r. st. l'incita- 

‘tion, encouragement. S 

AN-SPRACHE, (Anfpracje) (die) gen. der-, pl. 
die-n; L'abord, l'accès. Voy. Anrede, An- 
fpruch. 

AN-SPRECHEN , (anfprechen) v. a. irr. Ich fpre- 
. che-fpräch; fubj. fpräche an, i. h. angefpro- 
. chen; Æddrefer la parole à qq. un; voy. an- 
“reden. Einen um etwas anfprechen; prier qq. 

um de qq. ch., lui demander qq. ch., prétendre. 
Um eine Jungfrau anfprechen; demander une 
‘ fille en mariage. In Anfprache nehmen; ré- 
clamer, revendiquer, pourfuivre. Ich bin fchon 
" angefprochen ; je Juis déja engagé. Ift jemand 
in diefer Verfammlung (bei diefer Wahl) an- 

‘ gefprochen, ‘der wolle abtreten; s'il y a qq. 
‘un dans cette affemblée (à cette ékEion,) qui ait 
© été Jollicité (dont on ait acheté la voix) qu'il fe 
‘retire. Ein Erbtheil anfprèchen ; prétendre à un 

héritage. ö i 

AN-SPRECHEN, (anfprechen) v. n. irr. av. Fau- 

xil. haben. Bei einem anfprechen ; rendre vi- 
; ft , Voir, aller ou venir voir qq. un. Diefe 
. Pfeife fpricht nicht an; (7. de fasfeur d'orgues) - 
ce tuyau ne parle point. . 

AN-SPRECHUNG, Cnfpreung) (die) gen. der-, 
S.pl. La demande, prière, prétention, pourfui- 
-'te, follicitation &c. l'allocution. 

AN-SPREIZEN , ( anfpreigen ) v. a. Ich fprei- 

ze-fpreizte an, i. h. angefpreizet. Sich mit 
den Fügen an etwas anfpreizen; s'appuyer 

- avec les pieds contre qq. ch. 

AN-SPRENGEN, (anfprengen) v. a. Ich fpren- 

ge-fprengte an, i. h. angefprenget; Arrofer , 

+ mouiller, détremper. Auf einen anfprengen, 

- auf ihn losgehen; attaquer, affaillir, fur- 


rendre. . 
ANSPRENGEN, (Anfprengen) (das) gen. des'- 
s, / pl. Anfprengung (die) gen. der -; :L'arro- 
.  Jement, afperfion Eÿc. it. l'altaque, afaut, la 


rife. 2 
ANHÄNGEN, Ganfpringen) un. irr. avec l'an- 
œil. cite Ich fpringe-fprang, /ubj. fpränge 
an, i. b. angefprungen; Sauter contre, fur qq. 
‘uns it. venir en hâte. Euer Hund kam vor 
Freuden auf mich angefprungen; votre chien 
vin 
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- vint de’joie me fauter fur le corps. Der Stein 
-fprang an das Fenfter an; {a pierre fauta con- 
tre la fenétre. S. die Anfpringung, gen. der-. 
AN-SPRITZEN, ( anfprigen) v. a. Ich fpritze - 


fprizte an, i. h. angefpritzet; Mouiller un peu, 
meller, faire, rejailir. Mit Koth anfpritz- 
. en; éclabouffer. 
AN-SPRI ‚ Canfprigen) v. n. av. F’ aus. 
- feyn. DerKoth ift an den Wägen angefprizt; 
: da boue a Hs Jur.la voiture. ; 
AN-SPRITZUNG, (Anfprigung) (die) gen. der-, 
ak 1. L'afperfion, l'humelfation, éclabouffure. 
-SPRU (Anfprudy) (der) gen. des-es, pl. 
die-fprüche; La prétention, le droit ; la reven- 
- dication, reclamation, pourfuite. ‚Etwas in An- 
fpruch nehmen ; contefier, répéter, prétendre à 
. 2 ch. Seine Anfprüche auf etwas fahren laf- 
-fen, aufgeben ; renoncer à Jes droits, à fes 
-Prétentions &c.  Voy. anfprechen, v. a. it. Ân- 
AN SE 
N-SPRÜCHIG, (anfprücig) adj. Litigieux. Et- 
was ren machen; contefter 2 ch. 
AN-SPRUCHS-WAPEN, (An ru :Wapen ) 

. (das) gen. des-s, pl. die-; Les armes de pré- 
AN.SPRUNG, (Unfprung) (der) gen. d 

À » (Anfprung) (der) gen. des-es;' 
JS. pl. La ‚Jeconffe pour Jauter ; it. 5 èce de dar- 
tre, de feu volage, de Yale, (malle d'enfants.) 


AN-SPULEN, (anfpülen) v. a. & n. av. l'auxil, 
haben. Ich Due fpülte an, i. h. angefpület; 
laver, Der Flufs fpielet an der Mauer an; la 
rivière lave le mur.  Anfpülen comme v. a. figni- 


; fie autant qu'anfchwemmen. S. die Anfpü- 
ung, gen. der -. 
ANSTALT, (Anftalt) (die) gen. der-, pl. die- 


en; Le préparatif, la mefure, difpofition, P‘ 

pareil, ordre, DE A he 
‘préparer, faire: des préparatifs, donner ordre, 
Aves des mefures, difpofer. 

-STAMMEN, (anftanınen) v. a. Ich ftamme- 
ftamnte an, i. h. angeftammet; Laiffer en hé- 
ritage. On ne fe Jert que du Participe, ange- 
ftammet. Angeftämmte Güter, angeftammte 
Tugend; des biens qui paflent aux héritiers, 
CE ‚font toujours conferves à la fuccefion. 

AN-STÆMMEN, (an 
me-ftimmte an, i. h. angeftämmet; Appuyer. 
Sich an die Wand anftâmmen; s'appuyer con- 
- tre la muraille. Voy. anlèhnen. 
AN-STÆMMUNG, (Sinjiämmung) (die) gen, 
ANSTAND: Gent) <a des-es, J. pl 
> Ginftanb) (der) gen. des-es, /. pl. 
Le delai, retardement. be weitern fes 
« ftand; /ans plus de délai. Von meiner Seite 
foll es keinen Anftand haben; il #’y aura point 
de retardement de ma part; le doute, fcrupule. 
Er ift noch nicht ganz überzeugt, er findet 
noch immer einigen Anftand; & n'eff pas en- 
core tout à fait.convaincu; il lui rajle. toujours 


dmmen) v. a. Ich éme 
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. rs fcrupules. Wir wollen der Sache noch 
Tale Feng gönnen ; nous voulons Ju/pen- 
dre Pe quelque temps cette affaire. Auf den 
-Anftand gehen; /e rendre a CT. de 
Chafr) Anftand; ignifie auffi la Grace, certain 
-agr dans les perfonnes.. Sie tanzt mit 
vielem Anftand ; elle danfe avec beaucoup de gra- 
.c. Er thut alles mit vielem Anftand; à fajt 
“tout avec grace. Sie ft mit Anftand geklei- 
.det; elle eff habillée de bonne grace. Aulende, 
‚Briefe ; les lettres de répit, l'arrét de furfeance, 
les défenfes générales. Seinen Anftands-Schmaufs 
-gèben; payer fon entrée, Ja bien-venue. Auf 
acht Tage Anftand, (Zeit, Sicht,) @ huit jours 


.de vue. 

ANSTÆNDIG, ng adj. Convenable, agré- 
-able, revenant, beau, bienféant; qui plait, qui 
agrée, décent, recevable; .adu. convenablement , 
-agréablement, décemment, d'un manière bien- 
Jéante. Übel anftändig ; mal/éant, mal-houné- 
te. Anftändig feyn; plaire, convenir, être au 
-goft de qq. un. Er hat immer fehr anftändig 
- gelebt ; Î a toujours vécu fagement. Diefer An- - 
‚trag ift mir nicht anftändig; cette propofition 


ne me convient pas. 
ANSTZENDIGKEIT, (Anftändigfeit) (die) gen. 
der-, pl. die-en; La bonne grace, bienféance, 


. décence. 

AN-STARREN, (anffatren) v. a. Ich ftarre- 
-ftarrte an, i. h. angeftarret; Fixer /es regards 
Sur qq. un,. le regarder fixement. ie er mich 
-anftarret ! comme il me fixe! 

ANSTATT, (anftatt) adv. Au lieu de,.en place 
de. Anftatt deffen den ich erwartete, ift ein 


&c. Imp. 
‚ich ftâch, /ubj. ftäche an, parf. i. h. angefto- 
.chen; Piquer, éperonner ; il, percer, mettre en 
.perce un tommeau. Einen mit Worten anfte- 
. chen; piquer de paroles, picoter , railler, don- 
‚ner des coups de dents, de langue. Da kommt 
er endlich ftochen; le v Mt a qui vient. 
.Mit Li u en Reden müffet ihr mir nicht 
angeftochen kommen ; à d'autres; il ne faut 
pas me tenir de pareils difcours. Wenn er da- 
mit angeftochen kömmt; si a la hardiejfe d'en 

: arler, de le propojer Et. s 
AR-STECKEN, (anjteen) v. a. Ich ftecke-ftek- 
te an, i.h. angeftecket; ÆAttacher, afficher, 
mettre. Ans Spiefs ftecken, einen Braten an- 
‚Stecken; embrocher, mettre à la broche ; it. per- 
.cer. ‚Ein > anftecken; hé en perce :um 
tonne, en anftecken; (. sen , 
K3.. | infélter, 


ANST. 


 donmer la véroke. Das Licht anftecken, 

ae "anzünden; allımer la chandelle. Eine 

Stadt, ein Haus anftecken, sieux anzünden, 

in Brand ftecken ; en matire le fen &c. 
S. die Anfteck: 

PS ERERD, foin) à adj. Comtagies, 


HER, (anfeen) u. ir. eh Babe Rund 
Pub. Ründe as, an, eftanden ; Balancır, kéf- 

“ter, douter, fir: si. tarder, demsurer, 
=” es FA er. Anftehen laffen; dif- 
ferer , Jufpendre , Jurfeoir , domer du répit, re- 
mettre d un aubre termys. Anftehen oder ge- 
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fallen; plaire, der, revenir, convenir, re 
propre, acc Et ee 
eben, als Kleider ; aller e Jéamt. Die- 


fer Kopfpats ftehet euch wohl an; ; cette coef- 
fure vous corffe bien. DiefesKleid ftehet euch 
"wohl an; cet habit vous va bien. Diefe Schu- 
he, Strümpfe ftehen euch wohl an; ces /ou- 
fiers, ces bas vous thauffent bien. Diefer Rock 
‘ftehet euch übel an; se jwfle-au-corps vous ha- 
“bille mal. Es ftehet euch wohl an diefes = 
thun; 4 vous fied bien, vous avez borne 
à faire cela. Anftehen, in eine Gefellfe mit, 
Spiel &cc. entrer en fociété, Sajocier ; Je mettre 
e) de la yartie. Wollen lie mit änftehen ? 
voulez-vous être de la partie, entrer dans la partie. 
ANSTEIGEN, (anfleigen) v. m ir. Ich fleige- 
flieg in, À an n ; Monter, s'élever. 
Eine fanft antehend che ; une plaine qui 
Ye in/enfiblement. D kommt er angeftie- 
3 le voilà qui arrive. S. die Anftei 

ANSTELLEN, (anftellen) v. a. era flelle-ftellte 
“an, i b. a ellet; Mettre, placer, planter 

st it. an Jonder, PR fen régler, or- 


re, a concerier , 


ch. avec un; concerier 
LP tr 


er Bde 
de beau de vie. : Ich 
weis nicht, wie pr foll; je ne 
fais comment ey prendre. Er fellt fich wohl 
"dern an; # Je conduit bim, il s’y prend bien, 


4 Je gouverne bien. Ex hat feine Sachen übel 
“sgh; lp alé du b . Er wei 
rer anzuftellen ; 

i u er Jon pain man- 


es 


ANST. | 
contrefaire. Sich als ein 


ere ni . Sich als etwas 
rechtes anftellen; contrefaire l'homme d’impor=- 
tance. Er ftellt fich an, als wüfste er nichts 
‚davon, à feint (fait Jonbians :) de l'ignorer. Bar 
‚traurig any eng Segel. ; faire le trifte, le 


tugendhaft , züchtig 
‚anftellen ; Je a a ana ac Sich Sich als er 


‚nen Stätsmann ES en fm 
mis M 3 CT. de chajle) Je 9% 
Kr 


(Anftelung‘) (die) gen. er 
ie. -en; plis, I la fimulation, feinte, di 


ontenance. 
NSTEMMEN, (anftennuen ) voy, AN-STEM- 


AN-STERBEN, (anfterben) v. n. irr. Ich ferbes 
= ft, er. an Au wir nn np. 
an, parf. i. b..angeltor- 
ben; Venir par droit AN Das Land- 
gut it mir angeftorben; cette campagne weft: 
venue. par droit de fuccefion. - 
AN-STEUREN, (anfleuren) #. & Ich fteuere -- 
fteuerte ne . b gi Faire aborder le 


vi ouvernail, 

ASE ca (af): res gen. des-es, 

-e; Ce quon prend le premier d'une 
TES, Canffi v. a. Ë Ich, 
en ftichelte a ni A = Ya 

faire allufion. 

ANS CKEN , (anftifen) v.a. Ich Ricke-Rickte 
an, i. b. angefti Fr oindre une chofe à une 
autre avec du fil €. 

AN-STIFTEN ; anfiften v. a. Ich flifte-Riftete 
an, i. h. angeftiftet; Cuu/er, Jufciter , inciter, 
machiner „ conféiller, ordonner, régler, faire. 
Falfche Zeugen anftiften ; apofter, Juborner de 


faux témoins. fter) (a 
ter ler) gen. des-s, pl. 
die-; rie se > Em ee 
boute= fen, la cofe, le pr 


ASTRIERN: ie ©. (die) gen. der-, 


hin die - he 
ana (die) gm. der-, 
Mae -en; N, ey pp figation, la canfe, 


citation, per/ua ubortation, machination. 
2. ds Échec wat Anftiftung feiner Frau 
Ba il a fait cela furement à l'infligation de 


TIMMEN; Canftimmen ) “ 8. Ich ftimme- 
NT sa ich. ang 3 Enionner, don- 


is ANST FIMMUNG, (Ankimmang) (die) gen. dern 
fait bien gow- intonation. 


L 
AK ÉTINKEN. (anflinfen) v. n. irr. Ich finke- 
‚Stank, /ubj. flänke an, i.h. angeftunken ; Puer, 
-Jontir mauvais; avoir eu horreur, na pouvoir 
Jonffrir. Das linkt mich von weitem ans esla 


ANST. 
me ‚porte au nez de bien loin, je le ons d'une 


dieue d'ici. 
AN-STINKUNG, (%afinfung) (die) gen. der-, 
Jpl. puantenr, 
AN- NDLR (anftofpern) v. n. Ich kolp ar 
ftolperte an, i. K angeftolpert; Broncher, 
ter tontre 
AN.STOPFEN, (anftopfen) v. a. Ich Ropfe-Ropf- 
te an, i h. angeftopfet; Remplir. Sich-an- 
ftopfen; Je bourrer , fe remplir la panfe. 
AN-STÜREN, ( anfièren ) voy. ee 
AUFHETZEN. 


A Ru 06) (der) gen. Be es, 
die-ft eurtement, choc; it. le mai As 
re inonmadi mien 3 it. Pem- 
pchement, traverfe ; it. aute, le manque- 
ment ; it. LE » la contiguités it. le 
Scandale, l'offenfe, achoppement. Anftôfs mit 
der Zunge ; le grafleyement. Anftôfs einer 
Krankheit ; l'attaque atteinte, accès d'une mala- 
die, Ein Stein des Anfôffes ; 1me pierre ‘d'a- 
choppement. Einen Anitöfs in den legen; 
meiire un 4. Einen fs nèh- 
men; être Die Sache leidet noch ei- 
er Anttöls; l'affaire ef fujette à des she af 


A ÉTOSSEN, Canfoffen ) v. a. irr. Ich ftöfse, 
du feuffeft , er ftofst an, wir ftôflen an, &c. 
- nd Ich ftiefs an, parf.i. 7h. an eftôflen; Heur- 
ere choquer, cogner. if nicht wohl 
‘in Eu durch die Gaflen zu: gehen 
er EN anzuftöffen, o4 ohne an jemand 
zu ftöffen; il ne afler par les rues 
de Paris, fans heur cinen mit dem 
Ellenbogen nfôlien + ei g. un du coude. 
Den Kopf an die Mises: an n; Je en la 
téte contre le mur. Mit der Zun 
fever. In der Rède oder im Lefen anköf 
Ei demeurer court; , faire une faute, 
- “it. offenfer. Ein Stück an ein an- 
deres He ajouter, joindre un ce dm 
autre; reniraise; it. coudre à qq. ch. 


AN-STOSSEN , (anftoffen: sers av. l'auxil. feyn. 
(da konjugaifon ef. la pt) Heur- 
ter, donner contre ae ift an ei- 
‚nen, Felfen ange es LÉ: 
contre un rocher. Anftöflen ow angränzen; con 


Ru nn 


le. vaifeau a heurté : 
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AN-STÖSSIG, (anföfig) adj. Sondalewx, affen- 


ant, in 


A ESTORBEND SEND, ? (anfofend) adj Contigu, aite- 


AN-STOSSCHIENE (Anffosfhiene) (di 
» pi, de- 2; (7. FR en ji PR ce 
2: ie 


HS Canffrablen) v. 5 a me 
re et; ejcter des ray- 
Ich fand. fie auf. Räfen 
t und vom Monde LE 3 jela 
ro Res fur l'herbe & éclairés par les 
ayons de la lune. 

AN- RÆNGEN, (anfirängen) u, a. Ich frän- 
ge - fträngte an, i h. ri ls Altteler les 
chevaux, les attacher 
.te anfträngen, ou 


eg ve 
engen; employer fes for- 
ces. $. die Anfträngung, gen. der-, /. p 
AN-STRECKEN, (anfireden). v. a. Ich firecke- 
ftreckte an, i. h. he (peuuf.) On dit 
mieux : ausdehnen, anfpannen ; Tendre, tirer; 
bander. Alle Le. Kräfte anftrecken , mieux : 
en tous. fes eforts, .em- 


ARR en; täcker 
our dd ar ben, À J'atambiquer l'efprit. 
EN, anti) (üch) vr. 
ftreichelte ‚an, à h mich 


are (eu u.) Platter, gratter ; fin- 


A "STREICHELUNG, (Anfreihdlung) (die) 
1. .L'infinuation , la flatteris. 
Cure v. 8. trr.. Ich frei- 
De, an, Eh eftrichen ; Peindre grajie- 
"rensent avec une broffe des planchörs, des murail- 
les, .des portes, des ‘finis &c. Einen: anftrei- 
-chen; frotter avec qq. efpris où can de Jenieur. 
etwas anftreichen ; effleurer , toucher en 
Eine Sache wohl. er ris 


je men 


Fr HH ie 
; ; ijfer ir. 
N u a 2 farder. 


Sich Grp nken ; à v. he Je fa 

Etwas anftreichen, in einem Buche ; mwargwer. 
. Ich ‚habe ihm die Stelle mit Bleiftift angeftri- 

chen; earqué ce pallage avec du cra- 


lui ai 
er ga“ die Anfreichung , gen. der -, voy. 


Éner, aboutir, étre contigu ou attenant, Eure AN STRÉIFEN, Canfireifen) v. #. Ich ftreife- 
-Auflührung fofst wider die guten Sitten an;  ftreifte Les) ih cree pre 

‚votre conduite choque les bonnes mœurs. Es , is 'S. die Anftreifung , gen. der -. 
ftößst-ihm ein Fieber an; # a un auds de AN- ENGEN, (anfrengen) v0 ech ftsenge- 
ae . Ärengte an ih enget.; .Prafler, forcer, 
en: «Aufiofien) (das gm es JS contraindre, fire faire us fort. ch. anftrea- 
a ner , (die) eo LT D; UF. tac $. die Anftrengung, ges. 
bfement, a ’contiguïté; le choc; en de wmirainie, effort Po. Am 

le er affeyement; la rentraiture ; faute, 

Inffenf. s Apftôffen eines Stiels ; l'emman- » ( Dé) (der) gm. des - es, pl 
ut aëion de Anftöflen, voy. aufi Anföfs, die-e; Laim de peindre grofièremeut. 55 
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de boulanger) la dorure. Einer Sache einen gu- 
ten Anftrich geben ; colorer, farder une chofe, 
da couvrir d'un bon prétexte. 

. AN-STRICKEN, (anffrifen) v. a. Ich ftricke- 
ftrikte an, i.h. angeftricket ; Ajouter en trico- 
tant. S. die Anftrickung, gen. der-, /. pl. 

AN-STRÖMEN, (anftrönien) v. a. Ich ftröme- 
ftrumte an, i. h. angeftromet. Der Flufs ftromt 
nahe an die Stadt an; Le fleuve lave les mu- 
railles de la ville. Ein Land welches der Fluß 
en hat; Paccroiffement du terrain par 
Falluvion. ” 

AN-STÜCKEN, (anftäcen) v. a. Ich ftücke - 
ftükte an, i. h. angeftücket ; Rapiécer, rapie- 
ceter, joindre ou coudre un morceau d un autre, 
mettre um aboutiflement, rapetajfer. 

AN-STÜCKUNG, (Anftüdung) (die) gen. der-, 
l, die- en; La rapiecement. 

AË-ST ÜRMEN, (anftürmen) v.n. Ich ftürme- 
fürmte an, i. b. angeftürmet; Aitaquer, affail- 
dir, fonner le toufin. 

AN-STÜRMUNG, (Anftürmung) (die) gen. der 
-, pl. die-en; L'attaque, affaut; le tin:ernent 
du tocfin. 

AN-STÜTZEN, (anftügen) v. a. Ich flütze-Rüz- 
teen, i. h. angeftützet ; Appuyer, étayer, 
étançonner. Sich anftützen; v. r. J'appuyer. 

AN-STÜTZUNG, (Anflügung) (die) gen. der-, 
l. die- en; L'appui, etançon, étayement. 
-SUCHEN, (anfuden) v. a. Ich fuche-fuchte 

an, i h angefuchet; De r, rechercher, 

requérir ; prier, Jupplier, conjurer. Um ein 
Amt anfuchen; recher: un emploi. Er hat 

bei mir um die Erlaubnis angefuchet ; 4 m’a 

demandé la permiffion de Eÿc. 

AN-SUCHEN, (Aufuchen) (das) gen. des -s, /. 
pl. AN-SUCHUNG, (Aafuchung ) (die) gen. 
der -, pl. a sr La da prière, 

cherche, requête, Jupplication. Anfuch: 
thun; faire la demande. ga 

AN-TA) , (antafeln) v. a. Ich takele - ta- 
kelte an, i h. angetakelt; Agrier, équiper 
un vailleau. 

-TA: 
an, i. h. angetaftet ; Manier, toucher, tdton- 
ner; it. attaquer. Einen bei feinem ehrlichen 
Namen antaften; injurier, qq. un. maltraiter. 
„Einen an feiner Ehre antaften; noircir la répu- 

- tation de qq. un. Antaften, die Hand an je- 
mand legen ; /aifir, mettre la main fur qq. un. 

AN-TASTUNG, (Antaftung) (die) gen. der -, 

Sol. a nt, le cnrs it. Patta- 
ee injure, infulte, ee ion de antaften, 

ANTERICH (rad: D = E 

» (Anterich) voy. ENTERICH. 

-AN-THAL, (%nthal) (das) gen. des- es, pl. die 

„ze; La mefure de vin d'environ Go ou 70 pots. 

.AN-THEIL ‚"(Antheil) (das) gen. des-es, pl. 
die-e; La part, la portion, le partage, la partie; 


N, (antaften) v. a. Ich tafte- taflete . 


ANT. 


‘la güote- part, l' mage ; it. la participation, 
Pintérél. Paket ag er Zeche: &c, l'écot, 
le re Antheil an einer Handlung oder 
‘andern Sache; {a raifon. Ein jeder hat fein 
Antheil erhalten; sls ont eu chacun leur fait. 
Seinen Antheil an den weggenommenen Schif- 
fen haben; re à la part. Die Krankheiten 
find des Alters Antheil; les maladies je des 
appamages de la vieilleffe. Diefe Familie hat lau- 
ter Unglück zu ihrem Antheil; {a mifère eft le 
partage de cette maifon. Antheil haben, nèh- 
men, geben avoir, prendre, donner part ow 
intérét à qq.ch. partager gg. ch. fintereffer, par- 
ticiper ; faire participer à gg. ch. Kiner der 
Antheil an etwas hat; 'inhefé, le participant, 
participe, combourgeois, copartageant. 


ANTHUN, (anthun) v. a. irr. Ich thue, du thüft, 
er thüt an, wir thun an &c. Imp. ich thät, 
Jubj. thäte an, parf. i. h. angethan; Mettre, 

endre. Einem einKleid anthun; vétir, reri- 
tir, habiller qq. un. Sich anthun, mieux fich 
ankleiden ; "phabiller, Je vétir, mettre [es habits. 
Sich anders anthun ; changer d’habit, prendre 
un autre habit, EinemEhre, Schande anthun; 
faire honneur, affront à qq. un. Alles gebrann- 
te Herzeleid anthun; faire tout le tort pojible, 
chagriner au dernier point, faire beaucoup de 
mal. Sich ein Leid anthun; entrer en ao oir, 
attenter fur foi-même. Einem den Tod anthun; 
tuer, faire mourir, exécuter qq. un. Dein Unge- 
horfam wird mir noch den Tea anthun; ( PR.) 
ta defobéifflance me cohtera encore la vie. Ei- 
nem die Liebe anthun ; donner un charme, un 
nr pour Je faire aimer. Ich habe fie fo 
ieb, dafs ich glaube, fie hat mir etwas ange- 
than; je l'aime fi éperdument que je crais qu'elle 

m'a enforcelé. ‘Thut mir doch die Liebe an, 

und gebet mir &c. faites-moi le I r de me 

donner €ÿc. S. das Änthun, die uung. 


ANTICHRIST, i de: -e, 
pl. die-e; er) er er ae 
Contifiifche Infeln ) 


ANTILLISCHE INSELN, 
(die) J. fing. Les Antilles. 
ANTIQUARIUS, (Antiquarius) (der) gen. des-, . 
mieux Alterthumsforfcher ; Un antiquaire. 
ANTIQUA-SCHRIFT, (Antiqua : Schrift) CT. 
d'Impr.) Le caralöre Romain. 
ANTIQUITÆT, (%ntiquitdt ) (die) Per der -, 
pl. die-en, mieux terthümer; L'antiquité. 
ANTLITZ, (Antliß) (das) gen. des-es, pl. die 
-e; Le vifage, la face. ne Je fert pas de 
* ce mot dans la vie commune ; il well en sage 
à dans le fiile fublime Eÿ pottique. Voy. 
n SICHT, ANGESICHT. 
ANTON, (Anton); Antoine, Toinon. 
ANTONIA, (Antonia) ; Antoinette, Toinette. 
AN- 


ANT: 


ANTONIUS-FEUER, (Rose Ber) (das) 
em. des-s, pl. die-. Der Rothlauf, die Ro- 
e; le feu St. Antoine, Verdfipele. * 
ANTONIUS-KREUZ, (Untonius: Kreuz) (das) 
em. des-es, pl. die-e; (T. de blafon) Le tau. 
-TRAG, (Antrag) (der) gen. des-es, pl. die- 
trage; La propofition, Poffre. Euer Antrag 
gefällt mir nicht; d'offre que vous me faites, ne 
me plait en Man hat mir verfchiedene An- 
träge gethan ; on ma fait différentes propofitions. 
AN-TRAGEN, (antragen) v. a. irr. Ichtrage, du 
tragft, er tragt an, wir tragen an &c. Imp. 
ich trüg, /ubj. trüge an, parf. i.h. angetragen. 
Antrag thun ; propo/er, offrir, an ofen, pré- 
Jenter. Den Antrag annehmen; accepter le parti. 
Ich befèhle euch dahin anzutragen, dafs diefe 
Sache unverzüglich gefchehe; je vous ordonne 
de propofer, que la chofe fe Yale incelJanment. 
S. die Äntragung, gen. der -. 
AN-TRAUEN, (antrauen) v. a. Ich traue-traue- 
te an, i.h, angetrauet; Faire la cérémonie des 
ee marier, époufer. Sich antrauen laf- 
fen; fe marier d . . . époufer, prendre pour 


femme. - 

AR TRAUUNG, (Antrauung) (die) gen. der -, 
pl. die - en; La cérémonie des &poufailles, copu- 
lation, bénédiflion nuptiale. 

AN-TREFFEN, (antreffen) v. a. irr. Ich treffe, 
du trifft, er trift an, wir treffen an &cc. Imp. 
ich träf, /ubj. träfe an, parf. i. h. angetroffen; 
Trower , rencontrer. Ich habe ihn auf dem 
Wege angetroffen ; je Pai rencontré fur le che- 
min. Sie werden ihn in feinem Garten antref- 
fen; vous le trouverez dans Jon jardin. Ich 
trâf ihn fchlafend an; je le trowvois dormant. 
Nicht antreffen; manquer. Das trift mich an; 
a me Mt Es iR tes Sr her Wich- 

igkeit an; il fagit, il eft queflion d'une 2 
FE mce. Es bit Leib ee Leben, (hun- 
dert Thaler) an; à y va de la vie (de cent écus). 
Die rechte Fahrt antreffen; (T. de chaffe) em- 

mer la voie. 

-TREFFUNG, (Antreffung) (die) gen. der -, 
S. pl. & peu uf. La rencontre; l'importance. 

AN-TREIBEN, (antreiben) v. a. örr. Ich treibe- 
trieb an, i. h. angetrieben ; ans Land ; Pou/er 
vers le rivage, faire aborder. Ein Pferd antrei- 
ben; piquer, toucher, faire aller, faire partir 
un cheval. Einen zu etwas antreiben ; inciter, 
animer, poujfer, preffer, induire, émouvoir, con- 
vier, exhorter, infpirer, aiguillonner, talonner ; 
faire agir, mettre en œuvre, employer, f fer- 
wir de Ëÿc. Einen Nagel antreiben ; chaffer, 
faire entrer un clou. Kin Brett oder Diehle 
antreiben; ( T. de menuifier ) ferrer, remettre, 
accommoder un ais ou une planche gs ne joint pas, 
qui J'eft dèjetée. On fe fert auffi de ce verbe com- 

ï me ré av. l'auxil. feyn. p.e. Das Flosholz 

oM. 


x 


ANT. gr 


ift ans Land trieben ; le train de bois flotté, 

He nn rs - rivage. 
F EN, (Cantreiben) (das) gen. des -s 
S. pl. AN-TREIBUNG, (Antreibung) (die) 
n. der -, fe L'abordage, aftion de &k. 


AN-TREIBER, (Antreiber) (der) gen. des-s, pl. 
die-; L'incitateur; le piqueur; or comite the 
les galères.) 

AN-TRETEN, (antreten) v. a. irr. Ich trete, du 
tritt, er tritt an, wir treten an. Jmp. i. trät, 
Jui. tâte an, paf. ih Se Com- 
mencer , entreprendre. Eine Unterhandlung, 
ein Gefchäft antreten ; commencer une négocia- 
tion. Diefen Morgen, vor Aufgang der Son- 
nen träten fie ihre Reife an; ce matin, avant 
le lever du Joleil, ils fe mirent en voyage. Ein 
Amt antreten; entrer en charge, prendre pof- 
Jeffon. Eine Erbfchaft antrèten ; recueillir une 
Juccefion. 

AN-TRETEN, (antreten) v. n. av. l'auxil, feyn. 
Ich bin nabe an die Wand angetrèten ; en me 

Ne relé a a“ muraille. : 

- ‚B, (Antrieb) (der) gen. des- es, pl. die 
-e; L'infin®, infligation, % a prin- 
EB Er hat es auf eigenen Antrieb gethanz 
il Pa fait de fon propre mouvement. Fe Herz 
fcheinet keinen weitern Antrieb mehr nöthig 
zu haben; Jon cœur ne femble pas avoir bejoin 
d'un autre aiguillon ; it. l'incitation, invitation, le 
tea Pimpulfion, aiguillon, induEion, in< 


[piration. 

AN-TRITT, (Antritt) (der) gen. des-es, pl. 
die-e. ANTRETUNG, (Anfretung) (die) go, 
AAA Le dre Ars x Le commencement ; 
it. ZB ri/e de poffefion; it. Padition 
d'hérédité, Der rich la bienvenue. 
ce eines el, ee Ventrage. An- 

an einer Treppe; /& première marche. 
tritts-Rède ; le di/cours d'entrée. er 

PRE anetuen) v.n. Ich trockne- 
rocknete an, i.b. angetrocl 5 ir, S’ 

Kr: hr k g et; Tenir, Satta- 

EL, (Antoogel) (der) a 
die - Se Le ne cha 
ANTWERPEN, (Anétverpen ) ; Anvers, (ville. 
ANTWORT, (Ynttvort) (die) gen. der -, pi 
die-en; La röponje, repartie, replique, ri- 
Was foll ich ihm für eine Antwort 
ben ? quelle u voulez-vous, que je In; 
mne? Er ift gleich mit der Antwort er il 
2 prompt d la repartie. Ich behalte mir die 

ntwort darauf vor; je me réferve la M = 
Er fträfte ihn Lügen, und die Antwort dar- 
auf war eine Ohrfeige; il lui donna un dé. 
menti, la ri/pofte fut un Joufflet. Antwort der 
Götter; Forace. Antwort eines Fürften; ie 
referit. Antwort eines Beklagten; it. bei Ab- 

L : Rgung 
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lègung der Rechnung ; l'apurement du compte. 
Re und Antwort Abe rendre raifon ou 


ar de qq. ch. 

ANT ORTEN ‚ (antivorten) v. a. Ich antwor- 
te - antwortete, i. h. geantwortet; Répondre, 
repartir, repliquer, ripofler ; it. rendre un ora- 
de; it. donner un refcrit ; it. produire, donner 


„fe oh: 
TWORT-SCHREIBEN, (Yntivort-:Schreiben) 
(das) gen. des-s, pl. die-; La lettre en ré- 


af V ERMEHLEN s ( anvermählen voy. AN- 
AN- VERSUCHEN anverfuchen 3 ANPRO- 
’ Q 


AN-VERTRAUEN, (anvertrauen) v. a. Ich ver- 
traue - vertrauete an, i. h. anvertrauet; Com 
fier, commettre à la fidélité de qq. un. Ich ha- 
be ihnen alles was mir an ee wehrt ift an- 
vertrauet; je vous ai confié ce j'ai de plus 
cher. Ich habe das re Se ie 

* J'ai commis cela dvos foins; it. fier, remettre. Ich 
würde ihm mein ganzes Vermögen, alles was 
ich habe anvertrauen; je lui fierois tout ce que 
J'ai au monde. Ich habe ihm’all mein Geld an- 
vertrauet; je lui ai remis entre les mains tout 
ire que javois. S. die Anvertrauung,. gen. 

er -. 

AN-VERWANDT, (anvertoanbt) adj, & adv. 
Parent an allié, alliée; apparenté. 

AN-VERWANDTE, ( Anvertvandte) (die) gen. 
der-n, pl. die-n; La coufine, parente. 

AN-VERWANDTER, Gene (der) gen. 
des-n, pl. die-n; Le coufin, parent. Er ift 
mein nächfter Anverwandter; c’ef mon plus 


ocke parent. 
-VERWANDSCHAFT , ( Anvertvandfchaft ) 
(die) gen. der-, pl.die-en; La parenté; l'allian- 


la famille. 


ce, la con, inité, le lien du fa: 2 
AN-VETTERN, (anvettern ) (ae. r. Cvulg.) 


Ich vettere- vetterte mich an, i. h. mich ange- 
vettert; S’infinuer par des flatteries. Der fucht 
fich allenthalben anzuvettern ; il cherche à s’in- 
N Voy. ANSCHMEICHELN. 
= UND ABLAUF DES MEERES, (Un: und 
a. des Meeres) (der); Le flux € reflux 
a mer. 


AN- UND FÜR SICH SELBST, (an: und für 
peer Voy. An fich felbft; it. Eigent- 
H r 


ec) ement. 

AN-WACHS, (Antbadjs) (der) gen. des- es, 
S. pl. Der Anwachs des Landes; L'accroiffe- 

ment du terrein; les terres que l'atterriffement 
ajoute à un rivage. Der Anwachs des Ver- 

” mögens ; l'augmentation des biens. 

AN-WACHSEN, (antvachfen) v. n. irr. Ich wach- 
fe, du wächfeft, er wächft an, wir wachfen 
an &c Jmp. ich wuchs, /ubj. wüchfe an, 
garf. i. b. angewachfen ; Crofre, s’acroftre, 


àN ıW. 


grofir, s'augmenter ; it, s’aßtacher > p. e. les 
poumons aux côtes. S. die Anwachfung, gen 
der-, J. pl Voy. ANWACHS. 

ANWALT, (Anwalt) (der) gen. des-es, pl. 
die- wälte; Celui qui eft chargé d'une procura- 
tion pour agir au nom d'un autre. L'Avocat, 
le Procureur, Mandataire, S: 

ANWALTSCHAFT, end (die) gen. 
der -, e die-en; La procuration. 

AN-WÆLZEN, (antwälgen) hin-anwälzen; v. a. 
Ich wälze- wälzte an, i. h. angewälzet; Ap- 

ocher en roulant. 

AN-WAND, (ntvanb) (die) gen. der -, pl. die 
- wände; Ce mot fignifie dans quelques provin- 
ces, les extrémités d'un arpent , les limites qui 
Jéparent un territoire d'un autre; it. la partie 


ic. 


um , d'une forét, ou d'une prairie, qui 
fur un chemin. 
AN-WANDELN, (antanbeln) v. n. Ich wande- 


le- wandelte an, i. b. angewandelt; (| pop.) 
Es wandelte ihr plötzlich eine Krankheit an; 
elle fut attaquée Joudain a’ıme maladie &c. Ich 
weils nicht was ihm angewandelt ift; je ns 

Fa as ce lue lui eff arrivé. 

"WARTE) , ge v.n. Efpérer, at- 
N WARISCHAFT © 

AN-WARTS > (Anwartfchaft) (die) gen. 
der-, pl. die-en; L'expeRative, la furvivancc. 
Er hat die Anwartfchaft auf die erfte erledig- 
te Stelle bekommen; # a obtenu Vexpeklative 
de emière place vacante. 

AN-WEBEN, (antveben) v. a. Ich webe- webte 

an, i. h. angewèbet; (T. de tifferand) Ajou- 

ter en tramant ; titre avec. S. die Anwèbung, 
en. der -. 
-WEHEN, (aniveben) v. a. Ich wèhe - wè- 
hete an, i. h. angewèhet; Soufler contre, faire 
du vent. Der Wind hat allen Sand an das Haus 
angewèhet; le vent a Jouffle la fable contre la 
muraille. Wenn ihn nur ein Lüftlein anwe- 

“het, fo liegt er darnieder; le moindre vent qui 

donne contre lui, (la moindre chofe) l'abat, l'in- 

commode. S. die Anwéhung. 

AN-WEISEN, (antveifen) v. a. irr. Ich weife- 
wiefs an, i.h. angewiefen; Montrer ; indiquer. 
Einem Holz anweifen; c. a. d. lui marquer les 
arbres qu'il doit abattre. Einem feine Woh- 
nung anweifen; montrer, déjigner d qq. un le 
maijon où il doit demeurer. Weiter ihm die 
Zimmer an, die er bewohnen wird ; montrez- 
lui les chambres, où il logera. Worauf find 
fie angewiefen? fur quoi &es-vous affigné ? 
Man hat mich auf feine Befoldung angewie- 
fen; on m'a affigné fur Jes gages. Anweilen; 
infiruire, enfeigner qq. un. Er ift ein gefchik- 
ter Mann, er wird euch fchon anweïfen; # 
efl habile homme, il vous infiruira. Er ift zu 
an Guten angewiefen worden; à & été bien 


- AN- 


ANW. 


AN-WEISER, (Anteifer) (der) gen. des-s, pl. 
die-; L’infirufeur, le précepteur, condubleur, 
ide ; it. celui qui affigne, letraçant. 
AFWEISSEN Zeilen) mieux ausweïflen , 
v. a. Blanchir un mur &c. 
AN-WEISUNG, (Anweifung) (die) gen. der-, 
pl. die- en; L’infirußion, le précepte, l'enfei- 
mement, la direflion, laffignation, le renvoi, 
Foräre, ordonnance , indication. Ich habe eine 
Anweifung auf Sie; j'ai une affignation fur 
vous. Vermüge der Anweifung die er em- 


pfangen hat &c. /elon Finftrußion qu'il a re- 


le ËSc. 
AN-WENDEN , (anwenden) v.a.r. & irr. Ich 
wende- wendete ox wandte an,i.h. angewen- 
det où angewandt; Æmployer, appliquer, oc- 
cuper, mettre en œuvre, meitre en ufage. Sei- 
ne Bemühung, oder Sorge zu etwas anwen- 
den; donner ou employer jes Joins d, pour &c. 
Zeit auf etwas anwenden, smieus verwen- 


den; er, donner fon temps d.. Eine er- 
Tone Wah ee appliquer une uéri- 
rité fe, reconnue. Seine Zeit vergeblich 
oder übel anwenden; perdre [a peine, fes Joins, 
Jontemps; s'amufer d. . Sein Anfehen anwen- 
den; snterpofer fon autorité. Sein Geld an- 
wenden; placer, mettre Jon argent. Unkoften 
anwenden ; dépen/er, faire des dépenfes ou des 
fraix. HA Wo srsscniel &c. se 
den; employer, pter, appliquer, accommo: 
un Re mar citation &c. fe Jervir de. . Seine 
Kräften anwenden; employer fe dee s’ef- 
forcer, faire fes efforts. Diele ‚Wohlthat ift 
wohl (übel) angewendet; ce bienfait eft bien 
(mal ) pla. Etwas zum Guten anwenden; 
ire un bon ujage de gg. ch. 
AkWENDUNG, (Anwendung) (die) gen. der-, 
1. die-en; L'emploi; applıcation, la dépenfe, 
ad ion; occupation. 
AN-WERBEN, (aniverben) v. a. irr. Ich werbe, 
du wirbft, er wirbt a ‚ wir werben an imp. 
warb, /übj. würbe an; parf. i. h. ange- 
worben. shlten anwerben; fs des gens 
de e. Um etwas anwerben ; demander, 
rechercher, briguer qq. ch. Um ein Mädchen 
anwerben ; demander en mariage. Einen wo- 
zu anwerben; engager qq. un. 
AN-WERBER, (Antverber) (der) gen des-s, 
pl. die-; a Lee u d'une fille 
un autre. Syn. Freiwerber; le demandeur, 


A nt un: en. - 
AN-WE a ’ 9 g ’ 


j. die-en ens de ei 
2; recherche. Er ift er der dE aveu 


um meine Tochter gethan hat; def lui qui a 
demandé ma fille en mariage. 

AN-WERDEN , (antverden ) v. n. irr. Ich wer- 
de- ward o# wurde, /ubj. würde an, i. b. an- 
geworden; Etre quitte, vendre, débiter, dé- 
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penfer, fe défaire de gg. ch. Er hat eine Toch- 
ter, die er gern anwerden möchte; ia wie 
lle dont il fouhaite d'être quitte. : 
AN-WERDUNG, (Unterdung) (die) gem. der-, 
M: ak l. (pen uf.) La vente, le débit, la dépenfe. 
A , (antverfen) v. a. irr. Ich werfe, du 
wirffe, er wirft an; wir werfen an &c. Imp. 
ich warf, j. würfe an, parf. i. h. ange- 
worfen; eJeter, ‚fer contre. Mit Kalk an- 
werfen; fouetter le mortier. Im Spiel &c. an- 
werfen; commencer, avoir la main au jeu de 
dez ; it. Jervir (au jeu de paume.) Den Anker 
anwerfen; jeter l'ancre, aborder. Kaum hatte 
ich fo viel Zeit meinen Schlafrok an- où um- 
zuwerfen; à peine avois-je le temps de mettre 
ma robe de chambre. S. die Anwerfung, gen, 


der -. 
- (Antefen) (das). gen. des-s, f. 
pl. Das gefchahe in eg ee e £ 


d. in meiner Gegenwart; cela fe faifoit en mg 


que. 

AN-WESEND, (antwefenb) adj. Prélent, afifiant, 

le /pelateur, l'auditeur. die RER or A 
Jemblée, la compagnie, l'auditoire. 

AN-WESENHEIT, (Mnivefenbeit) (die) gens 
der-, /. pl. La préfence. 

AN-WIEHERN, (amiwichern) v.a. Ich wiehere- 
wieherte an, i. h. angewiehert; Æennir con- 
tre, d.... Der Hengit wiehert die Stute anz 
le cheval hennit à la jument. S. die Anwiehe- 


run 

AN-WIRKEN, (anwirfen) v. a. Ich wirke-wirk- 
te an, i. h. angewirket. Ajouter gg. ch. à 
une pièce d'étoffe au métier. 

AN-WISCHEN, (antvifchen) v. a. Ich wifche- 
wifchte'an, i. h. angewifchet; Torcher, Jowil- 
ler, tacher. 

AN-WOHNEN, Tantvohnen) v. 5. Ich wohne= 
wohnte an, i. h. angewohnet; Demeurer aw- 
près, être logé à côté ou le long de Eÿc. Er hat 
neben uns an gewohnet; il a été logé à coté 
de nous. S. die Anwohnung, gen. der-. 

AN-WOHNER, (Antvohner) (der) gen. des-s, 
pi die-, Die Anwohner des Rheins; les kan. 

itans du Rhin. 

AN-WUCHERN, (antouchern) v. a. Ich wuche- 
re-wucherte an, i. h. angewuchert. Anwu- 
chern fe dit de la mauvaife herbe. Das Un- 
kraut wuchert in diefem Äcker ftark an; Pi 
vroie, la zizanie Je répand beaucoup dans cette 


terre. 

AN-WUCHS, (Anwuch8) (der) gen. des-es, pl, 
die- wüchfe; L’accroiffement , la crue. 

AN-WÜNSCHEN, (antoünfchen) v. a. Ich wün- 
fche- wünfchte an, i. h. angewünfchet; Sou- 
haiter, defirer. Büfes anwünfchen ; faire des 
imprécations, fouhaiter du mal, donner des ma- 
lédi&ions. 
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AN-WÜNSCHUNG, (Antünfhung) (die) gem. AN-ZEIGEND, (angeigend) adj. Indicatif. 


der-, pl. die-en; Le Jouhait, defir, vœu, 
AN RE. Cu f) (der 1 
= . (Anwurf) (der) gen. des-es, pl. 
die-würfe; L’aflion de a la tentative; it. 
le cadenas. Anwurf im Spielen; la primauté. 
Den Anwurf haben; avoir la main, la pri- 
mauté. Anwurf im Ballhaufe ; le fervice (au jeu 
. de paume.) Einen Anwurf thun; fonder le 
€’ Fed une tentative. Um den Anwurf im 
ege wu werfen; abutter (au jeu de quilles ) 
Anwurf des Kalks ÿ aflion de foustter le mor- 
tier. Hundert Thaler als einen Anwurf auf 
etwas bezahlen; Bag cent écus en premier 
ayement fur chofe. 

RZ Ge v. #. Ich wurze- 
le- wurzelte an, i. b. angewurzelt; Seter, 
poufler des racines. Diefer Baum ift noch nicht 
angewurzelt; cet arbre n'a pas encore pouf]é 
des racines. S. die Anwurzelung, gen. der-, 

moe an “ Se RL 

-ZAHL, (Anzahl) (die) gen. der-, f. pl. 
nombre, la quantité, mit Bd, 

AN-ZAHLEN, (angablen) v. a. Ich zahle-zahlte 
an, i. h. angezahlet; (peu uf.) Commencer à 
payer; donner qq. ch. fur la Jomme due. Es 
find an diefer dune bereits hundert Thaler 
angezahlet worden; on a déjà payé cent écus 
à IH ; N la Jomme due. 

AN-ZAPFEN , (angapfen) v. a. Ich zapfe-zapfte 
an, i.h. angezapfet; Percer, mettre en perce 
un tonneau; entamer. Einen anzapfen; atta- 
es de paroles, picoter, piquer, railler qq. un. 

. die ae » gen. Le 

AN-ZAUB) , eben) v. a. Ich zaubere- 
zauberte an, i. h. ezaubert; Donner ou 
pre, par charme, charmer. S. die Anzau- 

un jen. der-, pl. die-en. 

AN-ZE N, Anzeichen) (das) gen. des-s, 

a die-; Le figne, la marque, préfage. 

-ZEICHNEN, (angeinen) v. a. Ich zeichne- 

‘ zeichnete an, i. h. angezeichnet; Mı r, 
noter, enrégifirer, mettre fur le compte. S. die 

. Anzeïichnung, gen. der-, pl. die - en. 

AN-ZEIGE, (Ungeige) (die) gen. der-, pl. die- 
n. Auf die blofe Anzeige verdammt man ei- 
nen Menfchen nicht; on ne condamne pas un 
homme fur de fimples indices. Ich habe es auf 
feine Anzeige gethan; je l'ai fait d'après fa 
dénonciation. Kine üble Anzeige; le mauvais 
augure. Das ift eine Anzeige, dafs &c. ef 
une marque, un figne que €c. Ich nehme das 
für glükliche Anzeigen meiner Liebe; je tire 
de là des heureux préfages pour mon amour. 

AN-ZEIGEN, (angeigen ) v. a. Ich zeige-zeigte 
an, i.h. angezeiget; Indiquer, marquer, mon- 
.trer, fignifier, dire, avertir, faire Javoir ou 
sonnoître, déclarer, dénoncer; augurer, préfa- 
ger , prognofliquer. 


-ZEIGER, ren (der) gen. des-s, pl. 
fr‘ 


die-; Le délateur, dénonciateur, qui indique &c. 


AN-ZEIGERINN, (Angeigerinn) (die) gen. der-, 
le 


pl. die-en; La délatric 


AN-ZETTELN, (angetteln) v. a. (T. de tiffe- 


rand) Ich zettele - zettelte an, i. h. angezet- 
telt; Monter la chaîne. (Fig.) Einen Streit an- 
zetteln; ourdir, tramer; commencer, Jujciter 
des querelles. S. das Anzetteln, gen. des-s, 


af B Fourdiflure. . 
-ZIEHEN, (aniehen) v. a. irr. Ich ziehe- 


zög, Jubj. zuge an, i. h. angezogen; Tirer, 
er Kr nouer, Jerrer, refferrer; te- 
nir. Der Magnet ziehet das Eifen an; l'aimant 
attire le fer. Das Seil ift zu fchlaff, man mufs 
es ftirker anziehen; la corde eff trop lâche, il 
faut la tirer pomne Kleider anziehen ; 
mettre, prendre des habits, habiller, uétir. Sich 
anders anziehen; changer d’habit. Sich wider 
die Kälte anziehen; Je fourrer. Schuh und 
Strümpfe anziehen ; chauffer. Eine Schrift- 
ftelle anziehen ; alléguer, citer un pus ou 
un auteur. Den Athem an ich ziehen; a/pi- 
rer, refpirer. Ein Schiff wider den Strom 
ziehen; haler, chabler un bateau. Einen zu 


- einer Wiffenfchaft anziehen ; inflruire qq. un 


dans une Jcamce. Ein Kind zur Gottesfurcht 
anziehen, #mieux anführen; élever un enfant 
dans la crainte de Dieu. Den Leit-Riemen an 
fich ziehen; (T. de chaffe) accourir. Der Hund 
ziehet an; le chien rabat. Das Pflafter ziehet 
an; l’'emplätre prend bien, s'attache. Der Leim 
ziehet an; {a colle prend, tient. Der Nagel 
ziehet an; le clou prend du bois, entre bien 
avant. Mit Gewalt anziehen; recouvrer. Das 
zieht an; (vulg. d’une plaie fur lle on ap- 
plique un remède fort) cela an eaucoup de 
douleur, cela cuit fort. Sie haben fich das 
nicht anzuziehen ; cela ne vous regarde pas. 


AN-ZIEHEN, (angichen) v. n. irr. Ich ziehe- 


j. zoge an, i. b. angezogen; Eire en 
a chemin ÿ marcher, s'acheminer, ap- 
grocher. Anziehen; (Je dit des domefliques ) 
entrer en fervice. 


AN-ZIEHEND , (anjiehend) adj. Attrayant, at- 
U 


ar que, 
-ZIEHER, (Ungieber) (der) gen. des-s, pl. 
die-; Le chauffe-piéd , tire-bottes. 


AN-ZIEHUNG, (Unsiefung) (die) gen. der-, 


pl. die-en ; en la citation ; l'éduca- 

- tion, in ion, la refpiration; l'habillement , 
la chauflure ; l'attrait, attraffion, aßlion de ti- 
rer ©. 


AN-ZISCHEN, (anjifhen) v. a. Ich zifche- 


zifchte an, i. h. angezifchet; Siffler, Je mo- 
‚rire au nez de qq. mi. S. die Anzi- 

chung, gen. der - 
AN- 
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AN-ZUG, Camus) un) gen. des- es, pl. die- 
züge; Ia marche » entrée, arrivée; 
öt. habilement. Im ee feyn; étre en mar- 
che, en chemin. Eine EL le dis- 
en hie Anzugs -Predigt; ia préche 


AN. ZoeLıch, Canzügli) adj. Piquant, cho- 
; Denfam, a ee ai, a 
Inf, nr Adv. Anzügli 
weile ; d'une manière DE &:. 

AN- ZÜGLICHKEIT, (Anzi lichte) (die) 
der-, pl.die-en; Les p dates DE. 
ge injure, offenfe. Rechtichaffene La 

lauben fich niemals dergleichen Anzüg- 
lichkeiten; 3 les honnétes nd ne Je permettent 

Fat des railleries 

ÜNDEN, eier ue v.a. Ich zünde-zün- 

dete an, i. h. a Allumer , mal À 
feu, embrafer , enflammer ; it. faire fen fi 
levaifeau. Leicht ra facile à ee 
dre feu, inflammabi 

AN-ZUNDER, ins (der) gen. des-s, pl. 
die-; Celui c. it. um incendiaire. 

AN- ZUNDUNG, (Anzündung) (die) gen. der-, 
pl. die-en; L'embrafomens, inflammation, afion 
d’embrajer 

AN-ZU N, Canzufe Rn, das ift fchön anzu- 
fehen ; cela ef beau à voir. Das ift betrübt 
anzufehen ; cela fait un trifie fpeRacle. 

AN-ZWACKEN , (angtvaden) v. a. Ich zwacke- 
zwakte ons ih peu uf.) At- 
taquer aroles, piquer, rer; an- 
zapfen. S. die pe hr gen. Le. 

AN-ZWECKEN , (angtoecen) v. a. Ich zwecke- 
zwekte an, i. h. angezwecket; Attacher avec 
de petits cloux. S.die RENE UE gen. der-, 

fr die-en; Paion de &ı 
FEL, Apfel) el EN. a pl. die-Æpfel ; 

+ Une pomme. Ei; 3. une pomme rire 
Adamsapfel ; lg pire d'Adam, c. à d, la gr - 
Jeur qui paroi au nœud de la gorge. 
Schlotter-A] Fe la calville. "Ein £ 


ank- Fer 
ka pomme de difcorde. Der Apfel fallt nicht 
weit vom ee (prov. qui ;k le prend toujours 


rs mauvais Jens) un loup n'engendre pas des 
In einen Ba: ne + 


PE IM, pfelsanm) (der) gen. des-es, 
mier. 
ABFEL SEIT. , Cfa) (der) gen. des-es, 
Le . La pâte de pommes; la marmelade, compottte. 
EI-GARTEN, em) (der) gen. des- 
- 8, pl. die- pommeraie. 
APFEL-GRA , \apfeigrak) adj. Gris pommelé, 
APFEL-KAMMER, (Apfelfammer )- (die) gen. 
der, gl. die-n; Ja fruitière, 
APFEL/KRAPFE ? ap! eme ) (der) gen. des- 
n, pl. die-n; La tartelette de pommes. 


beifsen; faire . 
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APFEL-KUCHEN, eg (der) gen. des- 
s, pl. die-; de pommes. 

Piel KUCHLEIN, CAipfelfüchlein) (das) gen. 


M. die - ignet. 
APFELAÈS. (és) ei gen. des-es, 
A Be pâte de pommes, la marmelade, com- 


ARE TRUE (Apfanıc) (der) gen. des-es, 


elwein; le cidre, pom- 
Ba Apfeimof; du cidre doux. Röthli- 
cher À er P'écarlatin. 


Dem Apfelmoft 
die S eit benehmen; parer les cidres. 


APFEL-OBST, CHR) (das) gen. des-es, 
a ra ae (die) gen. der-, 
ae Le rue ea rl gen. 

De Sr pl. die-; Le cheval 
Gare, au, den) re 


ue e; de pommes 
RE (Apfel ne) oe) gen. der-, pl. 
e de Portugal 


AREL ARTE Apfelkarte) (die) gen. der-, 
l, die-n; La tarte aux pommes. 
AÉOSTEL, ee (der) reise des - a 


-; L' apôtre. 
ia iierifches rue la perl ot- 
tee, dragonmade (on a ainfi ıfi nommé l'exécution 
contre les Protefiants en France après la révoca- 
tion de l'édit de Nantes.) Die Apoftel-Gefchich- 
te; les Altes des Apôtres. Die Apoftel sblo- 
fen; (T. ge pratique) relever un ne 
OSTOLISCH, (apoftoli ; 
a apogée. Das F 2 Fa rc Gau. 
bens-Bekenntnifs; le cr Di 
APOTHEKE, (parte) (die) ‘gen. der-, a 
die-n; “L'apo icairerie, la boutique d’apot 
caire; it. la pharmacie. 
OTHEKER, Gene) (der) gen. des-s, 
pl. die-, die-rinn; L'apothicaire, Papotkicai-ı 
nen BUCH, (Mpotheferbud, ) (das) 
Em des-es, pl. die- bücher; L’antidotaire, 
d 
OTREKER-BÜCHSE, Gr (die) 
boîte ge 
it. homme ouvent medecine 
ee ne. EP ift eine rechte Apo- 
thekerbüchfe; à fait de fon corps um magazin 
de dro 
APOTHEKER. KUNST, (Apotheferfunft) (die ) 


en. der -, pl. die- künfte; La pharmacie, pro- 

m ion d’apothicaire. 
ABFELLATION, en Pr der-, 
le recours 


en; (T. 

5 er en Das Kalkan: -Gericht; 

la cour des appels, le tribunal des appels. Der 

Appellations-Rath; le con/eiller des appels. AR 
L3 
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APPELLIREN, (appelliren) v. a. Ich appellire- 
appellirte, i. h. appelliret; Æppeller, provoquer 

un Juge fubalterne d un Juge fuperieur. On 
elle A: ellant celui qui Je jert du remède 

Appel, & Appellat, celui du parti oppofe. 

APPEIIT, (Appetit) (der) gen. des-es, f. pl. 
dieEfsluft; L'appéiit. Appetit erwecken; ex- 
citer, aiguifer Lars ragoüter. Der Appe- 
titrok; fe jupe de deffous. 

APPETITLICH, (appetitlic)) adj. Appétifant, 

oftant. 


‘a 
APPROCHIREN, Capprochiren) ; (T. de guerre) 


, näher kommen. 
APRIKOSE , (Aprifofe) voy. ABRIKOSE. 
APRILL, (April) (der) gen. des-es, /. pl Avril, 
le mois d’ Avril. Einen in den Aprill fchicken ; 
donner un poijlon d'Avril, Ein Aprill- Narr; 


Bu nd M 2 

poiffon d'Avril. Das Aprill- Wetter; le temps 
changeant. | 

AQUAV IT, Sara (der) gen. des- es, /. pl. 
L'eau de vie, le liqueur. 

ARABER, (Araber) (der) gen. des-s, pl. die-; 
L'Arabe, it. un voleur. 

ARABERINN, (Araberinn) (die) gen. der-, pl. 
die-en; lArabefe. 

ARABIEN, (Arabien) L’Arabis. 

ARABISCH, (arabifd)) adj. Arabe, arabe/que, 
arabique ; adv. arabiquement. Das kommt mir 
arabiich vor; prov. def) du grec pour moi, je 
n'y comprens rien. 

ARBEERE, (Ürbeere) voy. ARLESBÈRE. 

ARBEIT, (Arbeit) (die) gen. der-, = die - 
en; Le travail, l'ouvrage, œuvre, la be/ogne, 
la peine, it. la façon, la fabrique. Sich an die 
Arbeit gewöhnen; s’accoutumer au travail. 
Er ift fo auf feine Arbeit verpicht, dafs er faft 
gar nicht ausgeht; :l ejt fi appliqué à Jon ou- 
vrage, qu'il ne fort presque jamais. Er hat die 
Arbeit nicht vollendet; ! à laiflé l'œuvre im- 
parfait. Thut eure Arbeit und bekümmert 
euch um das übrige nicht; faites votre befogne, 
€ÿ ne vous Jouciez pas du refle. Das wird euch 
Arbeit koffen; cela vous donnera de la peine. 
On fe de om du mot Arbeit, aw lieu 
de Befchäftigung. Ich habe Arbeit genug; j'ai 
afez d'occupation. Die Arbeit wird nicht be- 
zahlt; on ne paye pas la façon. Er lafst fich 
feine Arbeit zu theuer bezahlen; ; fe fait 
payer Jes façons trop cher. Die Arbeit an die- 
fem Zeuge ift fehr fchon; 1a fabrique de cette 
Hoffe ef trös-beile. Geftochene Arbeit; {a gra- 
vure. Die Arbeit bei dem Heumachen; Le fa- 

ee Geburts-Arbeit ; ke travail d'enfant. Licht- 

‚Arbeit ; {a veille. Kopfbrechende Arbeit; le ue 

tete. Kopf-Arbeit; Fapplication d’e/prit. Nach 
thaner Arbeit ift gut ruhen; . après be- 

Te faite le repos ejt agréable. Eine gelehrte, 

finnreiche Arbeit; un ouvrage d'érudition, d’es- 


ARB. 


it. Glatte, getriebene Arbeit; {a be/ogne plat- 
E montée, LA Grobe, ungefchickte Ar- 
beit machen; maponner. Eine Arbeit in der 
Eil, und obenhin machen ; travailler à d4p&- 
che-compagnon. Einem viele Mühe und Arbeit 
machen; donner beaucoup de peine à qq. un. 
Das ift verlohrne Arbeit; c'e/f de la peine per- 
due. Der Wein ift in der Arbeit; ke vin 5 
Der Wein ift durch die Arbeit verdorben ; c'e 
du vin poujle. ; 
ARBEITEN, (arbeiten) v. a. Ich arbeite - arbei- 
tete, i. h. gearbeitet; Travailler. An einem 
Garten oder Weinberg arbeiten; faire un jar- 
din, des vignes. In Kindes - Nöthen arbeiten ; 
étre en travail d'enfant. Arbeiten, als Wein; 
bouillir. Arbeiten laflen; faire travailler, occu- 
er qq. un. Tapfer arbeiten ; aller rudement en 
cogne. Einen wacker arbeiten laflen ; exer- 
cer les bras de qq. un. Stets an etwas arbei- 
ten; tenir pied boule. Nicht an einem Stük, 
fondern wie es das Werk erfordert, arbeiten; 
travailler par épaulées. Ich bin des Arbeitens 
müde; ne las de travailler. Was fich ar- 
es et; maniable. S. Arbeitung; voy. 
rbeit. 
ARBEITER, (Arbeiter) (der) gen. des-s, pl 
die-; Le travailleur, Fouvrier. à 
ARBEITERINN, (Arbeiterinn) (die) gen. der-, 
I. die-en; L’owriere. 
ARBEITSAM, (arbeitfam) adj. Zaborieux, aff, 
induftrieux ; adv. laborieufement,indufirieufement. 
ARBEITSAMKEIT, (Arbeitfanfeit) (die) gen. 
ei pl rase 
ARBEITSELIG, (arbeitfelig) (peu uf.) adj. Pé- 
nible, miférable. . à 
ARBEITS-HAUS, (Arbeitehaug) (das) gen. des - 
es, pl. die-häufer; La maifon de travail. Ordi- 
nairement on entend par Arbeitshaus, das Zucht- 
haus ; {a maifon de correllion. 
ARBEITS-LEUTE, (Arbeits-Leute) (die) gen. 
der-; Les travailleurs, hommes de peine & 
ARBEITS-LOHN, (Yrbeit8-£obn) (der) gen. 
des-es, /. pl. La paye des ouvriers; it. la jour- 
née, ou le pe des ouvriers en général. 
ARBEITS-MANN, (9rbeitémann) (der) gen. 
des- es, pl. die - männer; 


L'ouvrier, le manoeu- 


Se or pr ; 
de vaifleau te 
re par k commandement Fm Dieu. 
tr dans um tel bâtiment, fe dit Archen- 
holz o# Arkenholz. Arche, fignifie aufi la 
partie d'un pont Jous la quelle l'eau pajfe. It 


ARCHIV, ca dit) (das) gen. des-es, pl. di 
C , (Archiv) gen. des-es, pl. die-e; 
Les archives, le chartrier, les fafles. r 
ARG, (arg) adj. & adv. Méchant, mauvais, ma- 
lin, malicieux, fin, ruft, frauduleux, Re: 
eux , 


AG. 


leux. Ein arger Fuchs ; un fin renard. Arge Ge- 
danken haben; penfer à mal, étre Joupçonneux. 
Er machts zu arg; ;! en fait” trop. 
ARGLIST, (Arglift) (die) gen. der -, f. pl. La 
free fr e, ale, aude , tromperie, four- 
erie, 
ARGLISTIG, (argliftig ) adj. Fin, rufé, malin, 
cer re Ca) a; 4 uleux , Beh be. Ein 
sic: Kopf; un Pike ale arg- 
übel Ta nement, malicieufement , frau- 


ancit STIGKEIT, (Arglifiigfeit); Autant qu 


ARGWOHN, (Argwohn) (der) gen. des-s, A 
pl. Le Joupçon, lombrage, la défiance. Arg- 
wohn auf einen werfen, Argwohn fchopfen; 
Beth du Joupçon, foupçonner. Den Argwohn 
enehmen ; lever le foupçon. In Argwohn kom- 


3 étre ponne. 
ARGWOHN! , Cargtoobnen) ou ARGWÖH- 
NEN, Craie) v. a. Ich argwohne - arg- 


wohnte, i.h. geargwohnet; Soupgonner. Voy. 
ARGWOHN. 
BECMONNER: (argwöhnifch) adj. Soupron- 


ARGWO ISCHER WEISE , (argmwöhnifcher 
toeife) adv. D'une manière Joupçonneufe. 

ARIE, (Arie ae ds der-, pl. die-n; Air, 
chan) fon. Voy. 


ARIT TIK, M metif ) voy. RECHEN- 
Aa CAritbmetif ) voy. 


ARLES-BEERE, (Arlesbeere) (die) gen. der-, pl. 
die-n; La forbe. DerArlesbeer-Baum ; le for 
ARM, Arm) (der) gen. des-s, pl. die-e; (& 

non pas Aerme comme on dit dans quelques Pro- 
vinces). Bras partis du corps humain, qui 
tient à l'épaule. Der rechte, ‘der linke Arm; 
le bras droit, bras gauche. Ein nervichter, c. 
8. d. ftarker Arm; lebrasnerveux. Einem Arm 
und Bein entzwei “lens rompre bras & 
jambes d qq. un. Er trägt den Atm in der 
Binde; il a le bras en écharpe. On dit figure- 
ment: Sich einem in die Arme werfen; Je je- 
ter entre les bras de ce Je mettre fous [a pro- 
teflion. Einen mit offenen Armen emp 
recevoir qq. a8 bras ouverts. Arm fe prend er 
rement pour Puiflance. Die Könige haben 
Bere les Kois ont les bras longs. Er it 
les Fürften rechter Arm; il efl le bras droit du 
Prince, left le principal anfirument dont le 
Prince fe fert en toutes chofes. ee Arm Got- 
tes ; le bras de Dieu; c. à. d. fa puiflance. Der 
weltliche Arm ; le bras ar Magiflrat 
an Rechter Ârm ; CT. de blajon ) le dextro- 
» defrochöre. Arı eines Stroms ; Le bras 
a FH. Arm eines Stuhls ; le bras d'un fau- 
teuil, Ein Armfeffel, Armftuhl ; une chaife à 
bras. Arman einem Leuchter, Zange, Schee- 
re; ls branche de lufire, de tenailles, de cijeaux. 


ARM. 87 


Einem unter die Arme greifen; aider, foula- 
ger qq. un. In die Arme nèhmen; embrajer , 
prendre, recevoir entre les bras. Ein Armvoll; 
nee braffée, fafcicule (T. de moijfonneur ) la javelle, 
javelot. 

ARM-BAND, a) (das) gen. des- es, pl. 
die- bänder; Le brajjelet. 

ARM-BINDE , (Armbinde) (die) gen. der -, ph 
die-n; L'éch ge 

ARM-BRUCH, ; rnb ( m. gr des-es, pl. 
die - brüche; ture de 

ARM-BRUST, (Armbruft) (die) me der - Bi 
die - brüfte; L’arbaltte, arc à j Armbruit- 
macher, Armbruftfchütz ; nblérie. 

ARN-EHGE, (Armgeige) (die) gem. der-, pl. 
die-n; Le violon. 

ARM-LE UCHTER, (Armleuchter) (der) gen. des 


ze pe die - ; Le lüfire, 0 e, chandelier 
ARM- L'ALEUSGEN » (Srmmaäusgen ) a Ein 
des -s, pl. die-; L'anconéus, le muji 


chial, delroide, l'huméral , le mufile Fran 
AE ra Armpolfter) (das) gen. des-s, 


die - ou inet. 

AR RING, € (ring ) (der) gen. des-es, pl. 

nr (Armıfchiene) (die) gen. d 

tene e) gen. der - 
GA die-n; ( T. Ares à ) Le a &; it. 
CT. de tourneur) le b 

ARMS-DICK, abi). adj. € adv. De la grof- 

eur d'un bras 
M-STUHL, fut (der) gen. des-es, pl. 
die - fühle; Ze fauteuil. 

ARM UND BEINE, (Arm und Beine) ; (T: d’a- 
natomie) les extrémités. 

ARM, (arm) ein Armer, eine Arme, ein Ar- 
mes; fubf. € adj. Pauvre, indigent , Me 
teux, miférable, incommode, un gueux, men- 
diamt. Ein armer Sünder; un criminel s un mal- 
faiteur, délinquant. Arm werden; devenir pau- 
vre; s'appauvrif. Arm machen; appauvrir. Er 
ift blutarm; il eff gueux comme un rat d'églife. 
Arme Ritter; /. A: d'omelette. Arme Kit- 
ter backen; ébre d Jon aife, vivre pauvre- 
Les On it aufi: Bf Sprache ift arm; la 

gue el pauvre, c. à. d. elle n'a pas tous les 
2 toutes les phrajes nécefaires, pour bien 
exprimer les penfées. Arm fe dit encore par ten- 
drefe ow par manière de plainte. Mein armes 
Kind; mon pauvre enfant. Mein armer Hund 
er ie an ebrochen; mon pauvre chien s’efl 
café e, a une jambe ca 

ARN, VERMLICH, kt, (ar drmli ) adv. Pawre- 

ren. der 


ment, miférablemerit. 
ARMEN-BUCHSE, Cirmenbüchf) (aie) 
a die-n; La boite à quéter, pau 
ARMEN- CASSE, (Hrmencaffe) (die) gen. der -, 
pl. die-n; La caife des = AR 


D 


sg ARM. 
ARMEN- SD: ensenael) (das) gen. des- es, 


, die-er; L 
RNEN- HAUS, ne Aemenpans) (das) En des - 
1. die - häuf er; L'hôpital, hötel-Dieu. 
ARMEN- KASTEN, (Hrmenfaflen) ou ARMEN- 
ARTOCR, (Hrmenfiod ) (der) gen. des -s, 0 
ftockes, nl. die- Ei fe Le bureau, la caiffe, 
le tronc des pauvri 
ARMEN-PFLEGE, Girmenpfege) (die) gen. der 


l. La diaconie. 


pre allen) (der) gen. 


des-s, pl. die-; L’aumönier, le commiffaire 
Pen auvres. 

-PFLEGERINN, (Yrmenpflegerinn) ce 
ee der-, pl. die-en; iaconife. 
iEN-STEUER, (Armenfteuer) (die) gen. der 
‚fol ne collette. Die Haus- Armen ; Sp. 


ARMÉE, Q Armee ae die) en. der-, pl. die- en; 
Dee Eine flog ende ae. un camp volant. 
ARNENIEN, (Armenien); L'Arménie. 
ARMENIER, ARMENISCH, (Armenier, armes 
rménienne. 


nich) .& adj. Un Arménien, une 

G, Carnfelig) adj. .& adv. Pauvre, 
chétif , miférable, Das ift ein ee r Rèd- 
ner; c’efl un pauvre harangueur. armfè- 


lig behelfen ; vivre pauvrement, à DANSE, être 

à l'étroit. Armfélig gekleidet ; miférablement 

vu. Er zieht fehr armfelig- su id ef bien 
e; c. à d. il va tout deguenillé, 

-SÉLIGKEIT, (Armfeligteit) (die) gen. der 

-, pl. die-en; La mifère, pauvreté, l'indigence, 

ARMUTH rmutß) (die) gen. der-, fl. La 

rmut ie) gen. der-, 

pauvreté, dr er le befoin, A ref- 

on &c. In Armuth geraten; étre reduit d 

Ein Si der Armuth thun; 


Br vœu de pauvreté. 
UTH, (Amuth) (das) gen. des - m 
Les pauvres. Dem Armuthe raten; Jo 


les pauvres. Man hat ihm feln ganzes Arch 


geftohlen ; on lui a volé tout fon petit faint Cré- 


in; toutes es pauvres hardes. 
AËN OLD, (Arnold); Arnaud. 
ARON, (Aron ve a Ides - De f pl. Die 
Aronwürz ; B le veau, herbe. 
ARRAGONERS | fr L'Arragon. 
ARRAGON CH, (Airragonier, 
arragonifch) Sy & adj. Un Arragonien , Arra- 


ARRET, (Arrefi) (der) gen. des-es, f. pl. Les 
La Ja la pri r dre de l'empri dé 
ät, la faifie , le féqueftre d'effets meubles où im- 
meubles. HN en ee avoir une 

ville Se. pour pr qe Im Arreft fitzen; etre 

en hg Sein Vermögen ift mit Arreft be- 

Jes biens font Jai. Einem den Arrefk 
Am Gens ordonner les arréts d # un. Mit 
Arteft belegen; füifir, arréter. Auf Caution 


ARS. 
CVerfcherung ne) des Es entlaffen werden ; 


avoir caution de fa perfonne. 
ARRESTANT, ( refonte) (der) gen. des- en, 
l die- en. Der Gefangene; Le prifonnier. 
STIREN, (arreftiren) mieux gefangen nèh- 
men; Arréter, mettre aux arrêts, en prifon, 
Se ur Fe er Jaifir, (1 rei 4 ef 


Re 5 (der) gen. des- es, pl. die- 
. Aerfche; ( Fa BEA ae ke 
+ la ea Den Ar a: tor- 
le cul. Sie hat einen wichtigen breiten 

und dicken Arfch ; ele efl bien renforcée für la 
eulaffe. Der Handel ift im Arfch; Pafarre ef 
erdue. An armer Deus Hoffart wifcht der 
Tel den ag prov. un pauvre glorieux 


abominab, 5 
Arfchbadfe) (die) gen. der -, 
pl Au a Ge | efchbacken 
Fo raie, fefu. Ein "Poféllon reutet 
fich oft die Arfchbacken wund; un poflillon a 
„lc fouvent le cul écorché. 
CH- FINGER, Cäefehfinger.) (der) gen. des - 
1. die - du milieu. 
ARS H- KERBE, (Arichferbe) (die) gen. der-, 
als die-n; La raie du cu vulg. 
SCH-KRATZER, (Arfchfrager) der) gen. des 
a As A PL (mot injurieux) Le baigneur, 
bi 
ARSCH „LEDER, (Aefäjleder) (das) gen. des-s, 
Ali LOCH Le ae de mine. d 
- efchlo as) gen. des- es, 
ar die - löcher ; L'anus, le ae cul. 

CH- PAUKER, fé paufer) (der) gen. des 
-s, pl. di Ar, pédant , foueiteur 
(mot in ne sa 

ARSCH SALE, (Arfchfalbe ) (die) gen. der-, 
a die-n; L'onguent de courier. 
Sn WISCH, À Aron) (der) gen. des-es, 
die-e; Le torche-cul, ir, la ferviette. 
as Werk He aut a ein Arfchwifch; cet ouvrage 


PEUT en 
a N ae) (der) gen. des- es, [. pl. 
arfénic. 

ART, (Art) (die) gen. der-, pl. die-en; La 
Jorte, Ko; Mi la race, le genre; la nature, le. 
Hana , n u le en la en 

fagon, un coftume, mode, la forme, bon 

où mauvaile grace; it. le labour, la fan % 
Jol CT. de cultivateur). Die Mundart; le dialefle. 
Schreibart ; le file. ehrart ; la méthode. Die Art 
im Singen; port de voix. Art im Spielen, 
Fechten &c. jeu. Art zu reden, eines Rèdners 
sn Schauff en la récitation, déclamation. 
iebt allerhand Arten a ; il ya bien 

z ortes d’oifeaux. Auf die Art, wieer es 
erzählt, hat er nicht Unsecht; de la Jorte qu'il 
le conte, il n'a pas tort. Er ift der 2 ein 
feiner Art; à eff unique en [on aie übrt 
eine 


ART, 


eine Lébensart ,: o# er hat eine Art zu lèben, 
die nicht zu billigen ift; #/ mêne un genre de 
vie que l'on ne fauroit a Large Er bat eine 
nz befondere Art zu fchreïben ; 4} a un genre 
écrire tout-d-fait particulier. Was für eine 
Art von Gefchäften treibt er ? de quelle nature 
d'affaire s'occupe-t-il? Es ift die Art desFeuers 
S es alles verzehrt ; c’ef le naturel du feu de 
confumer tout. Ich fchneide die Federn pach 
meiner Art; je täille les plumes d ma maniere. 
Es ift eine luftige Art Leute, ow von Leuten; 
ces Be font d'une complexion joviale. Der 
Menich hat eine befondere Gemütsart ; cet 
homme a un etrange carafère d'efprit. Auf 
diefe Art; adv. hrs de (en) cette manière ou 
fagon ; -comme cela. Auf meine Art; a ma guije, 
& ma fantajfie. Nach der Art und Weife wie 
&c. à l'inftar de Eÿc. comme, de même, tout de 
même que; de la même façon, manière ou forte 
que; en guife de... Aus der Art fchlagen; 
en Auer fr en N Fand 
igner , démentir Ja naillance, [a famille. Art 
Jafst nicht von Art; prov. c’efl un vice héré- 
ditaire ; il chaffe de race ; it. la caque [ent tou- 
Jours le hareng. Von der Art eines Dinges 
feyn; participer de 2 ch. Die Art der Spra- 
che bringt es fo mit lich ; le génie, la propriété 
de la langue le demande ainfi. Einen prügeln, 
dafs es eine Art hat; rofer gg. un de la belle 


maniere, l'étriller en chien renfermé. Reden, 


handeln &c. dafs es eine Art hat; parler, agir 
&ı. er geil comme il faut. Er will 
manierlich thun, aber es hat keine Art; sl 
veut faire le galant-homme, mais cela ne lui 
fied point, il n'a poins de grace. Etwas mit 
einer iffen Art thun, mit einer anftändi- 
gen Art thun; faire une chofe d'une certaine ma- 
sière, d'un certain air, de bonne grace; avoir un 
ee fais quoi. Dem Acker die rechte Art gè- 

3 donner la façon requife à la terre. Die 
erfte 3 le premier labour; Penrayure. Die 
zweite Art; le fecond labour. Die Arten der Fel- 
der verändern ; dejoler. 

ARTEN, (arten) v. #. Ich arte -artete, i. b. ge- 
artet; Reffembler, conferuer le naturel, la qua- 
dité; ne pas dégénérer ; it. Je faire, Je former. 
Er artet feinem Vater nach ; il reffemble à Jon 
père; il imite fon père. Der fremde Weinftock 
artet hier nicht; la vigne étrangère ne profite 
ges; ne conferve pas [a ité dans notre pays. 

in wohl geartetes Kind ; un enfant bien élevé, 
d'un bon naturel. Ein tibel gearteter Menfch; 
um homme corrompu , méchant, de mauvaifes 


MIŒUrS. 

ARTIG, (artig) adj. Bean, joli, joliet, gentil, 
mignon, mignard, galant, gracieux, plaifant, 
de bonne grace, fin, naïf, adv. joliment, ga- 
lamment, éégamment, mignonnement, propre- 
ment. Man eure mich fehr astig; 06 me 

Ton. L ö 
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veput avec beaucoup de ee. Re. Ein artiger 
Scherz ; un bon mot. eh Kleinigkeiten; 
des bijoux , de petites galanteries. Das ift ein 
artiger Streich; voilà un joli tour. Er fchickt 
fich artig; # a bonne grace. Er tanzt artig; 
# danfe ement. Ihr feyd wohl artig, dafs 
ihr mir diefes fagen dürfet; je vous trouve plai- 
Jant de me tenir ce difcours. 


ARTIGKEIT, (Yrtigfeit) (die) gen. der -, pt. 
die-en; La propreté, gentillefe , mignardi 5 


bonne grace, galanterie; la beauté, l'éégance, la 
ee 


1 (Artifel) (der) gen. des-s, pl. 
die-; L'artide, le point, le chapitre ; re 
terrogatoire. Artikelweife; adv. par articles, 

ARTIKELS-BRIEF, (®rtifelsbrief) (der) gen. 
des -es, pl. die-e; L'alle divifé en FR 
articles, ou chapitres ; it. les Röglements écrits 
des arts € métiers qu’on appelle auj]i Gildebriefe, 
Innungs-Artikel, Innungs-Briefe, Handwerks- 
Artikel, Zunft-Briefe. 

ARTILLERIE, (Artillerie) (die) das Gefchtiz, 
die Gefchüzkunft; D’artillerie. Ein Artillerie- 
Bedienter, ou Artillerift; le connétable, l'oficier 
d'artillerie. : 

ARTISCHOCKE, (Yrtifode) (die) gen. der - x 
pl. die-n; L’artichaut. Der Artifchockenkäfe 
oder Boden ; le cul d’artichaut. -Spanifche Arti- 
fchocken; le cardon. Die Brühe davon; le char- 
doïnerette. Die Fafern mitten in der Artifchok- 


ke; le aa) . 
ARTLICH, (artlidy) voy. ARTIG. 
ARTOFFELN. ( Artoffeln 2 - 

= E e, offen) voy. ERD-APFEL, 


ARZENEI, (Arzenei) (die) gen. der-, pl, die-en : 
La mèdecine, le remède, A rogue. ere Es 
weder hilft noch fchadet; la médecine de miton. 
Arzenei brauchen; prendre des remèdes, être 
dans les remèdes. Man hat ihm fo unmäñlig viel 
Arzeneien gegeben, dafs er daran geftorben 
if; on l’a tant mèdeciné, qu'il en eff mort. Statt 
einer Arzenei, fo nicht zu haben, eine andere 
verfchreiben Fe Jubftitution de drogues. Ar- 
zenei für alle Krankheiten; Ja panacée, panchrefle, 
le remède univerfel. Arzenei wider den Gift; ke 
contre-poifon, l'antidote, alöxitere,alexipharmague, 
Stärkende Arzenei; le reflaurant. tes 
dienlich, kräftig, gehörig; médical, médicinal, 
er a ien se die Saure; 

27 anis. enei die weder purgiren 
brechen macht; laltérant, se 


SENS Cargeneien) = Ich arzeneie- ar- 

Zeneiete, i. h. arzeneiet ; ‘) Médeci 

médicamenter ; donner, A re) . pra 
traiter un malade ou une maladie, panfer; it. 
v.n, prendre mödecine, ujer de remèdes, être 
dans les remèdes. \ 


AR- 


go: ‘AR. 

ARZENEI-BÜCHSE, ge (die) gen. 
der -, pl. die-n; La boite à drogues. Kıkne 
Schubkaflein zu den Arzeneien; (T. d’apothi- 
caire) Les di/pen/aires. Abwägung der Stücke 
fo zu einer Ärzenei gebraucht werden ; la di- 


Kar GELEHRSAMKEIT, ( ere 
famtfeit) (die) gen. der -, /. pl. La médecine. 
ARZENEI-GERUCH, (Argenei NE (der) gen. 
‘des -es, pl. die - gerüche; decinale. 
Das hat einen Arzeneigeruch ; cela fent la mé- 
decine, la boîte d'apothicaire. 

ARZENEI GOTT, (Urgeneigott) (der) gen. des - 


Efeulape. 
ARZENEI. GÖTTINN, (Arzeneigöttinn) (die) gen. 


ARZER EE, (argemeiifeh) adj. Médecinal, mé- 
dical; adv. médecinalement, 

ARZEN EI-KUNST, ( Arzeneifunff) ou ARZENEI- 
KUNDE; (Argeneifunde) (die) gen. der-, /.pl. 
La médecine. 

ARZENEI-MITTEL, (Arzgeneimittel) (das) gen. 
- des -s, pl. die - remède. Ein fchlechtes 
Arzeneimittel ; ; un remède fi Jimple. Ein verfez- 
tes Arzeneimittel; un remède compoje. 


ANR PE a un sé D (das) gen. 
des-s, pl. die-; en poudre; lapoudre as 
medecinale. 
ARZENEI-TRANK, ( VA nt (der) gen. 
"des-es, pl. die- tränke; Le breuvage médeci- 
nal, 4 potion, 
ARBENEI- VERSTÆNDIG, À argeneiverfiändig ) 
Pi Savant, expert en médecine. 
ARZENEIUNG, Oirenenung) na) Cdie) Taf der-,f. e- 
(peu uf.) L’aRion de mé 


Con ie de pr 
ÄRZENEL- er, Ç Arjen enei: zen 
far) X (die) gen. der - medecme. 
or der Ârzeneiwi nnd um Dofleur 
ee 


ART, (Arzt) (der) gen. des-es, pl. die-Aerzte ; 
Le médecin. Ein Landarzt oder Marktfchreier ; 
un opérateur, charlatan, empirique. Ein Zahn- 
"arzt; um dentifie, arracheur des dents. Ein dum- 
mer Arzt; un médecin d'eau douce. 
ARZT-LOHN, (Arstlohn) (der) gen. des- es, f. 
pe L'honoraire du médecin. en. Arztlohn 
en payer le médecin. 
» (af) (ich) voy. ESSEN. 
ASBEST (Agbeft) (der) gen. des- es, 
‚As 3 Une pierre de la nature der. 
compofée de filets en Cette pierre n'é- 
„prowe aucune altération dans le feu. 
ÄSCH, (Afch) (der) ga des-es, pl. die-Aefche; 
La terrine, le pot. Ein Blumenafch, eine Blu- 
. menfcherbe; le pot à fleurs. Ein Afchvoll; une 
« terrinée. En Bavière on appelle Afch une certaine 
efpèce de barques dont on fe fert fur les rivières. 


I. die- 
miante, 


AS. 


ASCHE, (Afche) (die) Br der - 
Greifer jon d'eau douce) L’embi 


ASCHE, (fée) (die) gen. der-, f pl. La cm- 
dre; la poudre qui rejte du bois & des autres 
matières combuflibles après qu'elles ont été bru- 
les € confumées par le feu. Im Sack und in 
der Afche Büfse thun; faire pénitence avec le 


A 2; 


fc €? la cendre. Nehmt euch in A: das 
euer glimmet unter der Afche ; arde, 
cef un feu caché fous la cendre. Die 2 Alche der 


erftorbenen; la cendre des morts. Coveilne 
Afche; la cendre bénites it. les cendres. Ausge- 
laugte Afche; la charrde. Loderafche, glim- 
mende Afche ; ia flamméche. Pottafche ; la 
potaffe, vedaffe. Zu Afche verbrennen ; ciné- 
rier, calciner. Afche von verbranntem Rofen- 
holze; l'antifpode. Ein Haus in die Afche lè- 
gen; brûler, (réduire en cendres) une maifon. 
Einen mit ungebrannter Afche falben; domer 
des coups de bâton, de l'huile de cotrets à gg. 
un. Zu Afche werden; étre réduit en cendres. 
ASCHEN-BAD, (Afchenbad) (das) gen. des - es, 
pl. die-bäder ; (7. de Chym.) Unva/e de fer rem- 
D de lefive, de " Er la difillation. 
u LASE) Ge) és (der) ee des 
I. die - biafer. oy. AS 
N-BRENNER, (Aichenbrenner) ESCHE. 
SR" (Aefcherer) (der) gen. des -s, pl. die-; 


. Le cendrier 
ASCHEN- BRÖDEL, (Afchenbröbel) (der) gen. des 
-s, pl. die-; L'enfant ie De Jam des 


en ar, (Afchenfalf) (der , des - es, 
pl. die-fälle. Afchenloch, Re Ce Le cen- 
drier ; la partie du fourneau qui ; ef au dejjous de la 
grille ou du foyer, dans ia quelle tombent les 
* cendres du bois ou du charbon qu'on y a allumé. 
er FARB, ASCH: FÆRBIG, Cafeyenfarb; 
„SE adj. Cend 
ARBE, Cesu) = ASCHFARBE, 
say Aw der - Le cendre. 
Rz Eograu a ö nt 
ASCHEN-GRÜFE. Afcyengrube) (die) gen. der 
"=, pl die-en; folle, creux muré pour y 
- conjerver la cendre. 
BELA EDER? Afchenhaufe) (der) gen. des 
ASChEN- HRERD, (Mfhengeerb) (der) gen. d 
(6 , erb) (der) les- 
ar die-e. Yoy. A SCHENS AL: 7 
aschl N-KAPELLE, Afchenfapelie) v.ASCHEN- 


ASCHEN- KRUG, Caéentrus) (der) gen, des- 
es, pl. die- krüge. Afchentopt; Lime, un 
ue ge qui -fervoit à mettre les. cendres 


ASC CHEN KUCHEN, ( Afchenfuchen) où ASCH- 
KUCHEN, Afyfuchen) (der) gen. des-s, pl. 
die -; Les profiteroles, la-fouase, galet ee 





AS. 


ASCHEN-SALZ, (Afdyenfals) (das) gen. des - es, 
pl. die-e. ee , GE le Jet qu'on 
tire des cendres ; kali. SR 

ASCHEN-TOPF,, (Afchentopf ) voy. ASCHEN- 


KRUG. 
ASCHEN-ZIEHER, (NAfchensieher) (der) gen. des- 
s, pl. die-; Le un 3 2 pierre fe 
. brume © transparente qui par le moyen du frot- 
tement devient éleArique € reçoit la propriété 
d'attirer la cendre. 
ASCHER-MITTWOCH, ( Yfchermittivoch ) (der) 
. gem des-s, pl. die-e; Le mécredi des cendres. 
ASCHICHT, ASCHIG, (afbidt, afchig) adj. 
Cendreux. 
ASCH-BAUM, ASCHEN-BAUM, ASPE, (Af- 
fhenbaum, Afpe) voy. ESCHE, ESP 


. baum, 4 
ASIANER, ASIATER, (ffianer, Yfiater); Z’A- 


Pe (An); L'Afe. Klein Alien; L'Afie 
mineure, atolie. 


ASSEL, RENE Gif Affeltwurm) ; Le 


cloporte , pourcelet. 
ASPER as pe); (petite monnoye Turque) L'a- 


AB) (das) gen. des-es,pl. die-e; Le point 
Jeul marqué Jur un des côlés d'un dé, ou fur 
une carte; il. le grain, ou petit poids fai/ant la 
Joixante € douzième ie d'une drachme, d'un 

os. Diefe Louisd'or oder Piftole ift um ein 


zu leicht; cette jrs eft légère d'un grain. . 
5 


Es braucht nur er hy; der Wage den Aus- 
zu geben; il ne faut qu'un grain pour 
aire trébucher la balance. ® . 
ECURIREN, (affecuriren) v. & _ Verfichernz 
Affurer , donner une affurance. Die Affecura- 
‘ tion, Affecuranz; l'afjurance. Die Affecura- 
tions-Kammer; la chambre des affurances. 


ASSYRIEN, (Mfprien); L'Afyrie. 
ASSYRIER, CH, (Hfiprier, affprifch) > 
L'Al]yrien. : 


AST, (NE) (der) gen. des-es, die- Aefle; /s A 


tranche, le rameau; it. le nœud; (T. de Cha/- 
Jeur) le gaulis. Abgehauene grüne Aefte ; la 
#amée. Die fämtlichen Aefte, das Aftwerk 
eines Baums; le branchage, ramage. Aft, den 
man am Gipfel des Baumes ftehen läffet ; le re 
dent. Die Aefte eines Baumes behauen; ébrun- 
cher un arbre, émonder. Die dürren Aefte ab- 
hauen; oter Fargot. Sich auf einen AR fetzen, 
darauf herum hüpfen; (7. de Chaffe) brancher. 
Ein Af voll Birnen die beifammen hangen ; {a 

lane. Ein Aeftlein ; (dimin.) la brunchette, petite 


he. Aft in dem Gefchlechtsregifter; la ligne. . 
mit feinen . 


Nebenaft; la ligne collatérale. 
Knoten ; iz de blafon) Fécot. Mit Aeften 
ilt ; 2 . 
IG, Cafti ) adj. Branchu; it. nowenx. 
ASTRO-LABIUM, (Afrolabium) voy. WINKEL- 


AT. gi 


ASTRONOMIE , ronomie . STERN- 
SENECHAFT ST RNKUNDE 


- ASTURIEN, (Afturien); Le pays des Afluries, 


AST-WERK, el (das) gen. des - es, /.pl. 
Le ramage, branchage. 

ATHE-IST, (Atheift) (der) gen. des - en, pl. die 
-en, Un athée, ifle , impie. % 

ATHE-ISTEREI, (Ati fer) (die) gen. der -, 
en 2 a . ; LÉ 

ATHE ISTIS H, (atbeiftifh) adj. Athde,athöifiigue. 

ATHEM, (Athem) (der) gen. des-s, /. pi. L'ha- 
leine, la re/piration , le Joufle. Stinkender 
Athem; Fhaleine forte, puante, infeßle. Schwë- 
rer, kurzer Athem; la re/piration dificile. In 
einem Atbem; tout d'une haleine. Den lezten 
Athem von fich geben; rendre l'efprit. Aus 
dem Athem kommen ; perdre kaleine. Wieder 
zu Athem kommen; reprendre haleine. Den 
Athem verhalten ; retenir l'haleine. Aus dem 
Athem fetzen; ejJoufier. Athem holen; re- 

irer, retirer Jon haleine. 

ATHEM-LOS, (athenlos) adj. aus dem Athem; 
hors d'haleine, e a . 
ATHEMEN, ATHMEN, ATHEMHOLEN, (athe 
men, athmen, athemholen) ». #. Ich athme - 
athmete, i b. geathmet ; Ke/pirer „ fouffler ; 
it. afpirer , prendre haleine. hölt fchwèr 

Athem, er athmet fchwér; il a de la peius d 
re/pirer. Die Luft welche wir athmen, ou ein- 
athmen; l'air que nous refpirons. Alles athmet 
hier Freude und Vergnligen ; tout refpire ici 
la joie €9 le plaifir. Einem: ins Gelicht athmen ; 
Jouffler au vifage. Ich habe kaum das Herz zu 
athmen; HUE peine fouffier. à 

ATHEM-HOLEN, (Athembolen) (das) gen. des - 
s; La rejpiratim, l'afpiration. Das fchwère 
Athemholen; Portopnee. 

ATHEM-ZUG, (Ath ) (der) gen. des-es, 

. die-züge; La re/piration, 

ATHEN, (Alben); Athènes, ville de Grèce. 
THENIENSER „ (Athenienfer) ; Un Athégen. 

‚Athenienfifch; ad. Aitique. nt 

ATLASS, (Ntlaß) (der) gen. des-es, gf. die-e; 
Le Jatin. Atlafs- Zeug; a fatinade, Auf At- 
lafs- Art gemacht; /atind. Auf Atlafs-Art wé- 
ben; /atiner.  Atlafsmacher ; le fatinaire. I. 
Der Atlafs; Un recueil de cartes glograpkiques: 
En terme d’ Anatomie c'ef} le nom qu'ow donne d 
la premiere uertébre du cou; € en Terme d'Ar- 
shit. ume fiatue d'homme, qui tient liew de colonne 


tint les entablemens. s 
ATMOS-PHÆRE, (Atmosphäre) (die) gem. der, 
pl. die-n Mot qui vient du gres & qui figni- 
‚fe cette malle d'air qui environne la terre & où. 
fe forment les météores. Die ganze Atmosphä- 
re war mit Dünften angefüllet ; tote Fatmos- 
phère étoit rss de vapeurs. 
ru Ms) nme dE 
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ATTESTAT, (Utteftat) (das) gen. des-es, pl. 
die-e. Mot étranger, dont on Je PER au lieu 
du mot Zeugnifs. Le certificat, l'atteffation, 
extrait None ou mortuaire. Er ift mit gu- 
ten Atteftaten mieux Zeugniflen verfehen; # 

ER ter d'Atteftations en bonne forme. 

ATTICH, (Attih) (der) gen. des-es, /. pl. 

… L'hièble, yeble, (herbe.) 

ATZ, (98) (die) gen. der-, f. pl. La pâture, 
nourriture, le mangeaille, leurre, légale On 
en autrefois Atzungsrecht, Äusfpann, 


» Einkehr, le droit d'un Sei, de 
tre defrayé en un lieu, lorsqu'il pajje. 
ATZEL, (Agel) (die) gen. der-, pl. die-n; 


pie; it. la Jcolopendre. Er fchwazt wie ei- 

ne Atzel; il ja/e comme une pie. 

ATZEN, (Agen) voy. ÆTZEN, 

Pie Au a Ih! ah! 

» (auch) com. Aufi, encore, de plus, de 
même. Auch Rs on plus. Was auch ; 
quoique. Wenn auch; bien que, quoique, quand, 

and même. Wer es auch fey; qui que ce 
Jeit. Es hilft nichts, was man auch faget; ce- 
la ne Jert de rien quoi qu'on dife. Wenn ihr auch 
mein Bruder wäret; quand même vous feriez 
mon frere. Er mag auch feyn wo er will; 
en un lieu qu'il puilfe être. 

AUCTION, (Auction) (die) gen. der-, pl. die- 
en. Mot étranger reçu pour dénoter une ven- 
te publique des meubles ou autres chofes qui fe 
vendent du plus offrant, Syn. Ausruf, Feil- 
bietung, Steigerung, Verfteigerung, Ver- 


Pr ua ee 
AUDIENZ, (Aubieng) (die) gen. der-, pl. die- 
en. .Mot étranger reçu dans notre langue & 
qui Je dit particulièrement en parlant des prin- 
ces ou des perfonnes conflituées en dignité, qui 
emploient un certain temps à écouter ceux, qui 
ont à leur parler. Der K 
dienz; le Roi leur donna audience. “Die. Ab- 
ige wurden zur Audienz gelaflen; {es 
fputés furent admis à l'audience. Der Au- 
dienz@l; la /alle de l'audience. Audienz figni- 
Fe auf la Séance dans laquelle les Suges écou- 
tent les caufes qui & pur par Avocais ou 
Procureurs. Diefe Sache wird in der Audienz 
abgeurthelt werden; cette affaire Je jugera à 
- P'Audience. D Je dit auf du lieu où £ donne 
U. Audience. Die Audienz ift noch nicht offen, 
äft noch verfchloffen; P Audience ef ensore 
fermée. Audienz geben, voy. Gehör geben. 
AUDITEUR, (Aubiteur) (der) gen. des-s, pl. 
ge Regiments- us le Det d'un 
giment, qui infiruit les procès felon les arti- 
cles du Régiment = e. 
AUE, (Que) (die) gen. der-, pl. die-n; La plai- 
ne, prairie, campagne. 
AUER-HAHN, (Yuerhahn) (der) gem. des-es, 
gl. die-hähne; Le coq de bruyère, 


önig gab ihnen Au- : 


AU, 


AUER-HENNE, (Auerhenne) (die) gen. der-, ph 
die-n; La poule, gelinotte de bois. 
AUER-OCHS, (Aueroch8) (der) gen. des-en, gl. 
die-en; Unure, bifon, bufie, taureau [auvage, 
AUF, (auf) prép. (qui régit le dati}, l'accufatif &# 
Fablatif‘) Me deffus, par deffus, en, par, » 
d, vers, pour. Auf dem Tifche; fur la table. - 
Sich auf einen Stäb ftützen; s'appuyer fur 
un bâton. das was unter dem Tiiche liegt, 
auf den Tifch; ce qui ef} fous la table, mettez- 
le deffus. Er wurde auf frifcher That ergrif- 
fen, ou ertappt; il a été attrapé fur le fait. 
Auf der Reife; en voyage. Auf die Erde fal- 
len; tomber à terre. Auf meine Koften; d 
mes fraix. Aufeinen Ort reifen; aller d (en) 
un lieu, partir pour un tel lieu. Auf den be- 
ftimmten Tag: je jour marqué. Auf der Geige 
oder einem andern Inftrumente fpiclen; jouer 
du violon ow d'un autre Arped Aufs hüch- 
fe, aufs langfte; adv. Tout au plus, au plus 
tard. Auf- und abgehen; /e promener en al- 
lant € en revenant. \Vohl oder übel auf feyn; 
Je porter bien ou mal. Es hat nichts auf [ich 3 
cela n'importe pas; n'importe! cela n'efi pas de 
confiquence. ft euer Herr auf; votre maître 
Ci levé, debout? Die Thüre ift auf; (offen) 
porte efl ouverte. Von Jugend auf; des l'en- 
fance. Auf meine Bitte; a ma prière. Er 
kommt auf mich los; il s'avance vers moi. Auf 
Borg nehmen; prendre à crédit. Man_fiehet 
ihn den ganzen Tag über auf der Gaffe; on 
le voit tout le jour par les rues. Auf dem Lan- 
de, Felde, Boden; à la campagne, au champ, 
aw grenier. Ich will dir hundert Thaler auf 
ein Jabr léhnen; je te préterai cent écus pour 
un an. Sich auf die Reife begeben; fe mettre 
en chemin. Auf dem Wège feyn; étre en che- 
min. Auf die Galéren ve eilet werden; 
étre condamné aux galères. Auf morgen; d 
demain, pour demain. , Es kömmt fo viel auf 
den Mann; #{ faut tant par téte. Sich auf frans 
zölıfch kleiden; s’kabiller à la françoife. Sich 
auf etwas verftehen; /e connoftre en quel 
chofe. Auf diefe Weile; de cette manière. Auf 
den Tod liegen; étre malade à mourir. Auf das 
Effen fpazieren gehen; /e promener après le 
repas. Ein Unglück auf das andere; un mal- 
heur fur l'autre.  Einem aufs Maul fchlagen ; 
donner fur la gueule à qq. un. Es kömmt auf 
mich an; cela dépend de moi. Es beruhet nur 
auf euch; cela ne ie ed de vous; d..om 
s'attend que votre commodité. 
AUF, Je met devant une quantité de verbes, 
p. e. aufbauen; aufnehmen, auffchreiben & 
doit étre. Jéparé & placé à la fin du verbe dans 
le temps préfent & imparfait; p. « ich baue 
auf, ich nahm auf &c. Dans la compofition 
auec les verbes, ce mot dénote 1) un mouvement 
pour élever ou rendre plus haut: p. e. a 
> 


AUF: 


" ben; ver, Joulever. 2) L'affion d'ouvrir, p: 
e. aufbeifsen, caffer avec les dents. Aufber- 
fen; crever.  Auflchaben; ouvrir en grat- 
tant, &c. 3) L’exifience ow le mouvement fur 
«da furface d'un corps; p. e. aufbinden, /érrer 
dejjus ou fur qq. ch. Aufdrücken; imprimer, 
; by Aire 3 La répétition de l'aflion expri- 
+ mée par le verbe méme; p. e. auffarben; repaf- 
‘fer. Aufftifchen; rafraichir. 5) L'achèvement, 
la fin d'une allion. p.e. Aufeflen ; achever de man- 
- ger: Aufarbeiten; achever Jon travail. 5) La 
nation d'une chofe pour l'ufage 
- Obft aufbewahren; conferver des 
- fchütten, Korn auffchütten; amajer du bled. 
AUF! AUF! (auf! anf!) snterj. Alerte, debout, 
DONS nf lève, fus, orfus, allons! 
AUF und AB, (auf und ab) adv. Environ, plus 
om moins. Einige Pfund auf oder ab, das hat 
nichts zu bedeuten; quelques livres de plus où 
AUF DASS auf Buß) om. À fin de 
» (auf daß) conj. » afin de, 
Rai ea due ie ca 


mA 
ir Auf 


AUF-ACKERN, (aufadern) mieux umackern; 
v. a. Ich ackere- ackerte auf, i. h. aufgeak- 


kert; Ouvrir la terre en labourant, ow avec la 


charrue ; rer. a 
AUF-ARBEITEN, (aufarbeiten) v. a. Ich arbei- 


te-arbeitete auf, i. h. aufgearbeitet; „Achever 
der travail, [on auvrage, Fu [a tâche avec peine. 
ch habe alle Wolle aufgearbeitet, die ihr mir 
gegeben; J'ai employé (mis en œuvre) toute la 
ine que vous m'aviez donnée. Das Eis auf- 
arbeiten; fendre, caler la glace. S. die Auf- 
arbeitung, gen. der -. 

AUF-ÆTZEN, (aufägen) v. a. Ich Atze - äzte 
auf, i. h. aufgeatzet; Ouvrir par un corrofif. 
S. die Aufätzung,, gen. der-. 

AUF-BACKEN, (aufbacfen) v. a. irr. Ich backe, 
du eh A ya ee auf &c. 

. ic ck, fubj. e auf; ih 
an alles Mehl aufbacken = en 
employer toute Ja provifion de farine en cuifant 


du pts &r. 

AUF-BAHREN, (aufbabren) v. a. Ich bahre- 
bahrte auf, i.h. aufgebahret; Mettre fur le cer- 
cueil. Mr. Gellert Je fert de ce verbe en difant: 
Er tritt herein und fieht, man bahrt den Da- 
mon auf; il entre € voit qu'on met Damon dans 
le cercueil. S.die Aufbahrung, gen. der-, L'a- 
Eion de Et. 

AUF-BANSEN o4 AUFBANZEN, So one) 
# a. Ich banfe ou banze, banfte ow banzte auf, 
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‘ih. aufgebanfet. : Das Getreide aufbanfen ; ew- 


taffer les gerbes dans la grange. S. die Auf- 


banfung. 

AUF-BAUEN, (aufbauen) v. a. Ich baue-bauete 
auf, i. b. aufgebauet; Bétir, conffruire, èle- 
ver un bâtiment, Ein Haus wieder aufbauen; 
rebätir une maifon. 

AUF-BAUUNG, (Yufbasung) (die) gm. der -, 

om, à 


AUF-BAUMEN , (aufbaumen) v. ». av. l'auxil. 
haben; ich baume- baumte auf, i. h. ne 
baumet; (T. de Graf) On dit: der Luchs, 

i rder hat aufgebaumet; c. 
chat, la marte Je font 


auf; c. a d. il fe met fur [es pieds de derrière. 

AUF-BEFINDEN, (aufbefinden ) voy. FINDEN, 
vulgairement on dit: er befindet fich fehr übel 
auf; il fe porte fort mal. 

AUF-BEHALTEN, (aufbebalten) v. a. irr. Ich 
behalte, du behältft, er behält auf, wir be- 
halten auf &c. Imp. ich behielt auf; parf. i. 
h. aufbebalten ; nferver , referver 7 Bee 

ur un autre , un autre ufage. Die 

erficht Me ele Priifun n aufbehal- 
ten; {a Providence nous avoit referué ces épreu- 
ves. Den Hut aufbehalten; garder le chapeau 
fur la téte. :S. die Aufbehaltung. 

AUF-BEISSEN, (aufbeiffen) v. a. irr. Ich beifse - 
bifs auf, i. h. aufgebiffen. Ouvrir ae lation 
de mordre. Calffer avec les dents.  Figurément 
on dit: Das Scheidewaffer hat ihm die Haut 
aufgebiflen ; l'eas forte lui a mangé la peau. _ 

AUF-BEIZEN , (aufbeisen) v. a. Ich beize-beizte 
auf, i. h. aufgebeizet. Ein Gefchwür aufbei- 
zen; ouvrir un abcès par des corrofifs. 

AUF-BERSTEN, (aufberften) v. a. irr. Ich ber- 
fte, du berfteft ou birfteft, er berftet ou birftet 
auf, wir berften, ihr berftet, fie berften auf. 
Imparf. ich barft mieux borft auf, du borfteft, 
Jubf. i. börfte auf &c. i.b. aufgeborften; Cre- 
ver, crevaljer; Je fendre, s'ouvrir. Von der 
Kälte aufberften; gercer, Je gercer. Aufberften 
machen; faire fendre, crever, gercer. 


AUF-BERSTUNG , (Aufberfiung) (die) gem. 
.der-, /. pl. -La fente, l'ouverture, % erevalle, 
‚gergure, 

en A A 
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AUF-BETTEN, (aufbetten) v. & (peu uf.) Ich 
* bette- bettete auf, ih. PAT ge Arr 
un lit. Es ift fchon aufgebettet, au lieu das 
Bett ift fchon Pre ia ou ift fchon: ge- 
dekt; le lit ef déjà monté. . . 
AUF-BICKEN, (aufbiden) v. a. Ich bicke-bik. 
te auf, i. h. aufgebicket; Se dit des oifeaux. 
- Bequeter, cafer, fendre avec le bec. S. die 
tur Ne 
AUF-BIEGEN, (aufbiege 
"fubj. boge auf, i. h, aufgebogen; 


- haut. RE ; 
AUF-BIETHEN, (anfdiethen) v. a. irr. Ich bie- 
the both, /ubj. böthe auf, i. h. aufgebothen. 
‘Die Verlobten aufbiethen ; . publier, jeter les 
" bans , ‘annoncer; proclamer, publier les annon- 
ces. Volk aufbiethen; commander, Dr pren- 
dre les armes. Die Ritterpferde, Edelleute, 
Ritterfchaft. aufbiethen ; commander le ban & 
UF BIETHEN Aufbiethe 
AUF- HEN, (3ufbiethen) (das) des-s, 
f. pl. Autbiethung, (die) gen. der Das Auf 
eboth; La publication des bans, proclamation, 
commu: t de prendre les armes Et. 
AUF-BINDEN , (aufbinden) v. a. irr. Ich binde - 
band, /ubj. bande auf, i h. aufgebunden. Ce 
verbe a trois différentes fignifications. 1) Hauf- 
“fer me chofe en liant. Die Häre aufbinden; 
‚retroujfer.les cheusux. Bindet où fchürzet euer 
Kleid auf; retroujlsz votre robe. Man mufs 
die Gewächfe, die der Wind hin und her 
treibt aufbinden; à! faut ee les plantes qui 
voltigent au gré du vent. Korn aufbinden; met- 
tre eh gerbes. 2) Lier, attacher, garoiter, 
mouer, jerrer Be ou fur qq. ch. Auf das 
Pferd etwas aufbinden; setire en croupe. 3): 
. Delier „ détacher, Jéparer, lâcher, dénouer. 
Figur. ox dit: , Einem eins (eine Lüge) auf- 
binden; donner une bourde, en donner à gar- 
d qq. un. S. die Aufbindung. - 
AUF-BLA:HEN, (aufblähen) v. a. Ich blähe- 
blähete auf, i. h. aufgeblähet; Enfler, gonfler, 
Das Wiffen blähet auf; la /cience enfle. Sich 
aufblähen; v. r. s'enfler; fig. s'enorgueillir. 
AUF-BLÆHUNG, (Aufblähung) (die) gen. der-, 
pl. die-en; L'enflement, le gonflement, l'or- 


ier en 


meil. , 

AUF-BLÄSEN, (aufblafen) v. a. irr. Ich blafe, 
du bläfeft, er bläft, wir blafen auf; Zmp. ich 
blies, du bliefeft auf, parf. i. h. Enfzehlafen? 

Enfier, remplir de vent, gonfler, boujjir, bouf- 

"fer, bourjoufler. Das Feuer aufblafen ou an- 

lafen ; he ler, raviver le feu. Aufblafen mit 
Trompeten &c. fonner de la trompette, donner 
du cor &c. Er hat mich aufgeblafen (aus 
dem Schlaf;) il m'a éveillé en fonnant de la 
trompette. ‘Trompeter, blafet eins auf! Trom- 
pas Jonnez! Das Fleifch .aufblafen ; (T. de 

‚boucher.) Souffler la viande, bourfouffier. Tan- 

ei» Ca . 


n) ®. a. Ich biege-bôg,. 
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ben aufblafen, die man füllen will; bouffer 
les pigeonneaux pour les farcir. Sich aufbla- 
fen; v. r. s'en faire accroire, s’tnorgueillig,, Je 
boufiir d’orgueil. Er ift ein aufgeblafener, hof- 
färtiger Kerl; set um homnse Soufi d'orgueil, 
.S, die Aufblafung. di : 
AUE-BLÆTTERN . Caufblättern) v. a. Ich blät- 
- tere - blätterte auf, i. h. aufgeblättert; Feuille- 
ter, chercher en fewilletant. S. die Aufblittee 


AUERLEBEN? aufblehen) voy. AUFBLÆ- 


AUF-BLEIBEN, (aufbleiben) v. #. irr. Ich blei- 
- be-blieb auf, .i. b. aufgeblieben; Veiller, de- 
‚meurer debout,.ne Je coucker pas. ‚Ich bin bis: 

Mitternacht aufgeblieben; j'a veillé ju/qu'à mi- 
muit, Jans me coucher. Die Thüre bleibt die, 
ganze Nacht auf ow offen; la porte demeure 
. ouverte toute la nuit. S. die Aufbleibung. 

AUF-BLICKEN, (aufbliden) v. #. Ich blicke- 
‚ blikte. auf, i. h. aufgeblicket; Lever les yeusd. 
dr Eike regarder. S. die UE 

AUF-BLUHEN, (aufblühen) v. n. Ich blühe- 

blühete auf, i b. N un: s'é-. 
ganouir, p. a. une fleur. Die Blumen fiengen 
an aufzublühen; les de commençoient à S'é- 
panouir. Ihre Schünheit blühet auf, wie ei- 
ne Rofe; /a. beauté s'épanouit comme une rofe.. 
S. die Aufolühung. 

AUF-BOHREN, (aufbohren) v. a. Ich bohre- 
- bohrte auf, i. h. aufgebohret; Percer. de now. 


x veau. 

AUF-BORGEN, (aufborgen) #. a. Ich borge- 
borgte auf, i. h. aufgeborget; Emprunter 
faire des dettes, s'endeiter. Er borgt überall 
Geld auf; à emprunte de l'argent où il en 
trouve. 5 

AUE-BOT ot) voy. AUFGEBOTH. 

ADR RATES are) v. a, CT. de Cul) 
Rôtir de nouveau. Woy. Braten. : 
AUF-BRAUCHEN, (aufbrauchen) v. a. Ich brau- 
che- inde auf 2 ‚x au ee ra Con- 
fumer er. Sie haben fchon alles Papier 
aufgebraucht; ils ont déjà employé tout le pa- 


er à écrire. : 
AUF-BRAUEN, (aufbrauen) o. a. Ich braue- 
. brauete auf, i h. aufgebrauet. Alles Malz 
aufbrauen ; employer tout Jon malt. 
AUF-BRAUSEN, (aufbraufen) v. a. Ich braufe- 
braufte auf, i. h. aufgebraufet. Se dit des li- 
ides qui fermentent. DasScheidewafier brau- 
t mit allen Kalkfteinen auf; l'eau forte fer- 
mente avec toutes les pierres calcindes. -  - 
AUF-BRECHEN, (aufbrechen) v. a. #rr. Ich brè- 
. che, du brichft, er bricht auf, wir be&- 
- chen &c. Imparf. Ich bräch, /ubj. brüche auf; 


Parf. i. h. au rochen ; Rorupre, forcer, en 
foncer ; ouvrir par force, enfondrer, éfondrer. 
« Einen Brief aufbrechen ; ouwrir, décacheter une 


lettre. 





AUF. 


Isttre. Erwas zugemauertes aufbröchen; de .. 


murer NT &r. S. die Aufbrèchung. 
AUF-BRÉCHEN, (aufbrechen) v. n. irr. av. Pau- 
xil. feyn; Partir, décamper, 
- cher, trouffer bagage. Die Armee bräch mit 
Anbruch des Tages auf ; l’armée décampa au 
as Regiment ift fchon aufge- 


int du jour. 
kon; le régiment sel déjà mis en marche. - 


Das Gefchwür ıft noch nicht zeitig zum auf- 


brechen ; Fapoflume n'eft fe encore prite d cre- . 


ver. Er hat aufgebrochene Füfse; 4! a des 
mules aux talons. Die Wunde bricht wieder 
auf; {a plaie Je renouvelle. Das Eis fängt an 
aufzubrechen ; la glace commence à débacler. 

AUF-BRECHUNG, (Aufbreung ) (die) gen. 
der-, /. pl. La fraflion, l'enfoncement, ouver- 
ture; it. le départ, 7 Sn la marche, le 
tr it. la débâcle, le debäclement, le 
débéclage de la glace. 

AUF-BRÉITEN , (aufbreiten) v. a. Ich breite- 
breitete auf, i. h. cp Etendre, dé- 
ployer, étaler. S. die Aufbreitung, l'afion d'é- 

- tendre, ee Vetalage. 

AUF-BRE N, (aufbrennen) v. q. Ich brenne- 
brennete auf, i. h. aufgebrennet; Con/umer en 
brülant. Ich habe alle mein. Holz aufgebren- 

net; j'ai brälé tout mon bois. Ein Zeichen auf- 


brennen; marquer auet un fer chaud. Das Här. 


aufbrennen; frifer avec un fer chaud. Den 
Wein aufbrennen ; Jouffrer le vin. Donner lo- 
- deur de foufre au tonneau où on le met, par le 
moyen d'un linge fur € allumé qu'on brûle 
dedans. Fig. Ich habe ihm eins aufgebrennet; 
je lui ai donné une bourde, une baie. S. die 
Aufbrennung. 
AUF-BRENNEN, Caufbrennen) v. n. irr. Ich 
es ubj.: brennete auf, i. b. auf- 
rannt; (peu u). 
5 dit: 2 
brennet gleich auf, mieux es brennet gleich 
bei ihm, es ift gleich Feuer bei ihm im Da- 
che; i entre, Je met brufquement en colère. 
AUF-BRINGEN, (aufbringen) v. a. irr. Ich 
bringe-brachte, /ubj. brächte auf, i. h. aufge- 
bracht; Introduire, mettre en ufage, être au- 
teur, meitre en avant, auancer , meitre fur le 
tapis; it. amajfer , ramajler , trouver, fournir. 


Er ift es, der diefe Gewohnheit aufgebracht ' 


 hatz c’efl lui qui a introduit cette coutume. 
Das hat er wieder aufgebracht; c’efé lui qui en 


* ef l'auteur. Ich kann die Koften nicht auf- 


bringen; je ne puis pas fournir à la döpenje. 
Er facht Geld aufzubringen: 0% ee 


fo viel er kann; «} cherche à procurer de tous - 


côtés de l'argent &c. Er weils kein Wort mehr 
aufzubringen ; en) il ne fait plus que ré- 
pondre. Eine Klage aufbringen; porter une 
plainte. Volk aufbringen; mettre des foldats 
Jur pied, Einen Kranken aufbringen; remet- 


déloger, mar- - 


eter une flamme. Figur. . 
rennen; s'emporter. Er . 
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mettre. ir. an malade... Einen anfbringen, 


in Zorn bringen; exciter, émouvoir, animer, 
fächer, poufler,-irriter, mettre en colère. Er 
war fo aufgebracht, dafs &cc. il éloit fi en co- 
lere, que Et. Wieder aufbringen ; renouvel-- 
ler, rejlufiiter, rétablir. Ein Kind aufbringen; 
élever un enfant. Ein weggenommenes Schiff 

‚aufbringen; amener une prije. S. das Aufbrin- 

“gen ou die Aufbringung , Fintrodußlion, inven- 
tion, amas, le rétabli Pirritation, aflion 
ü ker 

AUF-BRUCH, (Aufbruch) (der) gen. des- es, pl. 
die- brüche; Le départ, lamarche, ledélogement, 
décampement ; it, l'ouverture d'un ulcere ; it. l'en- 
gelure, la mule aux talons ; it. aflion de aufbrè- 
chen voy. Aufbrèchung. | 

AUF-BRÜSTEN, (auforüften) v. a. Ich brüfte- 

. brüftete auf, i. h. aufgebrüftet; (T. de boucher) 
Ouvrir la poitrine d'un bœuf tué. S. die Auf- 
brüftung, lation de Eÿc. 

AUF-BUDEN, (aufbuder) v. a. Ich bude-bude- 
te auf, i. h. aufgebudet. Buden auffehlagen ; 

. dever des boutiques. Die Meffe nahet heran, 
man fängt fchon an aufzubuden ; la foire s’ap- 
proche, ou commence déjà à lever les boutiques. 

AUF-BÜGELN, Caufnügeln) voy. BUGELN. 

AUF-BÜRDEN, (aufburden) v. a. Ich bürde- 
bürdete auf, i. h. aufgebürdet; Mettre une 
charge fur... charger, impofer; imputer. Man 
hat eine fchwère Laft aufgehürdet; on {ui 
a‘impoé un fardeau bien lourd. st. Ihr bürdet 
mir da Sachen auf, woran ich niemals ge- 

© dacht habe; vous m’imputez Id des chofes, aux 
quelles je n'ai jamais penfé. S. die Aufbür- 
dung, la charge , l'impofition, imputation, üc- 
cufation fur. 

AUË-BÜRSTEN , (aufbürften) v. a. Ich bürfte- 
bürftete auf, i. h. aufgebüritet; Broffer, écor- 
cher, blefer en broffant ou en frottant. Er hat 
mir mit feiner Bürfte die Haut aufgebürftet; 
il m'a écorché la peau avec {ara (A 

AUF-BUZ, (Aufbuß) voy. AUFPUZ. 

AUF-BUTZEN, (aufbugen) voy. AUFPUTZEN. 

AUF-DAMEN, (aufdamen) v. a. Ich dame-däm- 
te auf, i. h. aufgedämet. Damer: Il fe dit en 
‚parlant du jeu. de Dames, lorfqu'une pièce 

- ayant été pouffée jusqu'aux dernières cafes du 
ché contraire, on met pour marque de cela une 
autre Dame par defus. Da bin ich-in der Da- 
me, damen Sie mir auf; me voila à dame, 
damez-moi. : 

‘AUF-DAMPFEN, (aufbampfen) v. m. Ich dam- 
pfe-dampfte auf, i. b. aufgedampfet; S’ele- 
ver en rad ex fumée. i 

AUF DASS, (auf daß) conj. Afin que, afin de, 


\ our. 

AÜF-DAUERN, (aufbanern) un. Veiller, s'ab- 
“fienir de dormir. Ce verbe n'efi en ujage que 
dass quelques phrafes. Gellert dit: Ich kann 
1 
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nicht Hnger aufdauern ; je ne puis plus "veil- 


ler. 

AUF-DECKEN, (aufdefen) v. a Ich decke- 
dekte auf, i. h. aufgedecket ; Découvrir, êter 
ce qui couvroit une chofe. Figurément on dit: 
Ich will deine Streiche fchon aufdecken; je 
mettrai au jour les tours que tu as joués. Einem 
den Schalk aufdecken ; découvrir la fourbe de 

„un. S. die Aufdeckung. 

AUF.DINGEN, (aufdingen) v. a. irr. Ich dinge- 
dung, ou dingte, /ubj. dünge ou dingte auf, 

i. b. aufgedungen; Mettre en apprentifflage, 

engager un apprentif. ar 

AUF-DINGUNG, (Aufbingung) (die) gen. der-, 
‚pl. die-en; L'engagement d'un apprentif. 

AUF-DRÆNGEN, (aufdrängen) voy. DRÆN- 
GEN, où RINGEN: Rrefer, poujler. 

AUF-DREHEN, (aufdreben) v.a. Ich drèhe-dré- 
hete auf, i.h. aufgedrèhet; Ouvrir en tournant 
ou en lächant la vis; retourner, lâcher lavis; it. 
détordre, détortiller, décorder. S. die: Aufdrè- 


hung. 

AUF-DRESCHEN, Caufbrefdhen) v. a. Achever de 
battre le bled ; (Ii Je conjugue comme drefchen ), 

res en v0. m a 

- drang, /ubj. dränge auf, 1. h. au! - 
ar Oh, er, forcer x contraindre de prendre ; 
rs prendre ou accepter par force. S. die Auf- 
dringung, {a contraïnte. 

AUF-DRUCKEN, (aufdrucen) v. a. Ich drucke- 
druckte auf, i.h. RE Ein Zeichen 
aufdrucken; Empreindre une marque. Das Sie- 
gel, Pettfchaft aufdrucken; appa/er le Jean. 

AUF-DRÜCKEN, (aufdrüden) v. a. Ich drücke- 

drückte auf, i. h. aufgedräcket; Ouvrir en 
preflant. Ein Gefchwür anfdrücken; faire cre- 
ver une apoffume en ferrant. Die Thür auf- 
drücken; owvrir la porte en poujlant. Einem 
den Schwären recht aufdrücken; (/ig.) dire à 
gg. un Jes petites vérités , lui faire de fortes re- 
montrances. ; 

AUF-DRÜCKUNG, (Aufdrüdung) (die) gen. 

der-; L'impreffion, empreinte, appofition du 

fceau &c. 5 

AUF-DUNSEN, (aufdunfen) v. n. irr. Ce weß 
que le participe aufgedunfen, enflé qui efl enufage. 

AUF-DÜNSTEN, (aufdünften) v. #. Ich dünfte- 
dünftete auf, i. b. aufgedünftet; Evaporer, fe 
réjoudre € monter en vapeur. Die Feuchtigkei- 
ten, fo aus der Erde aufdünften; les vapeurs 
qui montent de la terre. 3 

AUF-EIN-ANDER, (aufeinander) adv. De fuite; 

- Sun fur l'autre; lun après l'autre. Aufeinan- 
der treffen ; fe rencontrer. Aufeinander los fchla- 
gen; s’entrebattre. DieSticke folgen alfo auf- 
einander; ef ainfi que ces pièces Se Füiuent 
l'une l'autre, à 
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AUF-EISEN, (aufefen) v. a. Ich eife - eifete 
auf, i.h. aufgeeifet; Rompre, détacher la glace. 
Einen Flufs, einen Teich aufeifen. S, die Auf- 
eifung ; l'afion de Eÿc. 

AUF-ENTHALT, (Aufenthalt) (der) gen. des- 
es, pl. die-e; Le Jéjour, la demeure, retraite, 
l'embarras, empéchement, la traverfe, le délai, 


répit. Während feinem Aufenthalte in der 
Stadt ; t Jon [Hour dans la ville. Einem 
einen Aufenthalt verftatten ; donner. une re- 


traite à qq. un. Ich will in der Sache keinen 
Aufenthalt machen ; je n'y mettrai point d’em- 
péchement. Das wird einen neuen Aufenthalt 
verurfachen ; cela caufera un nouveau délai. Es 
hat fich in diefer Sache ein neuer Aufenthalt 
hervorgethan ; sl eff furvenu un nouvel obfiacle 
dans cette affaire. Sicherer Aufenthalt; fa/yle. 
Das ift nur ein kurzer Aufenthalt; ce n’efl 
qu'un petit délai. Ein Aufenthalt der Räuber; 
un repaire de voleurs. Seinen Aufenthalt vom 
Allmofen haben; tirer Ja Jufibflance de l'au- 
AUF-ENTHALTEN, (au ten . AUF- 
HALTEN. ee 
AUF-ERBAUEN, ( auferbauen ); Bétir, élever, 
confiruire, " AUFBAUEN; Edifier, porter 
à la piété, dla vertu par l'exemple ou par le 
difours, voy. ERBAUEN. On dit auf: auf- 
erbaulich, p. e. Ein auferbauliches Buch ;. un 
livre édifiant. Er hat eine fehr auferbauliche 
Rede gehalten; 4 a fait un /ermon fort ddi- 
ant. On dira mieux: erbaulich. ß 
AUF-ERLEGEN, (auferlegen) v. a. Charger, im- 
Paz Ë e enjoindre ; commander. Voy. AUF- 
ÉGEN. 


AUF-ERLEGUNG, mieux AUFLEGUNG, (Auf 
erlegung , Auflegung); La charge, l'impofition; 
ordre , le com lement. ‘ 

AUF-ERSTEHEN, (auferfteben) v.n.irr. Reffufciter 
ce verbe wel en u/age que dans le temps pal & 
ftur: Ich bin - war auferftanden, i. werde 
auferftehen. Chriftus der Herr ift am dritten 
Tage auferftanden ; notre Seigneur reffufcita le 
troifième jour. Alle Menfchen werden aufer- 
ftehen zum jüngften Gericht ; tous les hommes 
LE Citeront au dernier jugements oO —. 

AUF-ERSTEHUNG, (Auferfiehung) (die) gen. 
der-, /.pl. La röfurreßion. 

AUF-ERWACHEN, (auferwachen) voy. AUF- 
WACHEN. à 

AUF-ERWECKEN, (auferweden); On trouve 
quelquefois ce verbe quoique faulement au lieu 
de Aufwecken éveiller &9 dans ce Jens il. eff 
o. a. r. Mais dans le Jens de reffufciter, il n'efe 
en u/a A bel dans le temps pailé © futur de 
lab s tous les temps du pafif: Ich ha- 
be - hatte auferwecket, i. werde auferwecken. 
Pal]. i. werde - wurde auferwecket ; i. bin- 
war auferwecket worden, i...werde, aufer- 

wecket 
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wecket werden. Die Todten auferwecken ; 
su citer les morts. S. die Auferweckung. 

AUF- HEN, (aufersiehen) ; S'il e) quon 

du Join qu'on prend de l'éducation ou infru- 

E&ion des enfants 5 ke ee FI 
age temps r " 

& er: les temps du palif. Ich habe - 

hatte auferzogen, i. werde auferziehen. Pa]. 

Ich werde - wurde auferzogen , i. bin - war 

aufe: worden, i. werde auferzogen wer- 

. den. ais fi l'on ne parle er du Join qu'on 

end de nourrir un enfant, i faut dire: Ein 

Kind aufziehen & non pas auferziehen ; éle- 

ver, nourrir un enfant. Ich habe alle feine 
Kinder auferzogen ; j'ai eu foin de l'éducation 
de tous Jes enfants. Die Amme hat in einem 
Jahre drei Kinder aufgezogen ; {a nourrice a 
élevé trois enfans dans un an. Es ift ein ichwa- 
ches Kind, es wird fchwer aufzuziehen feyn; 
Cet enfant eft folble , il fera mal-ai/e à élever. 
Er ift fchlecht auferzogen worden; il @ eu 
une mawvaije éducation. * 

AUF-ERZIEHUNG, (Aufersiehung) (die) gen. 
“der-, /. pl. an hun indern Les 

te erziehung geben ; donner une bonne 
ducation à fes enfants. 

AUF-ESSEN , (aufeffen) v. a. irr. Ich efle - As, 
Jutj. üffe auf,  h. aufgegeflen; Manger, ava- 
„ber tout; confumer en mangeant; it. achever de 
manger. ir haben alles aufgegeflen ; nous 

avons mangé tout. Syn. Aufipeifen. S. die 
eu: 

AUF-F/EDELN, (auffädeln) voy. EINFÆDELN. 
AUF-FAHREN, (auffabren) v. #. Ich fahre-fuhr, 

Jubj. führe auf, i. b. aufgefahren ; Monter. Aus 
dem Schlafe auflahren ; /e réveiller en furfaut. 

* Vom Stuhl auflahren ; Je lever foudain de fa 

haife. Im Zorn auflahren ; s jorier , pren- 
wre feu. Für Verwunderung anflähren ; le ré- 
crier de furprife. Die Thüre fuhr jahlings auf; 
la porte s’ouvrit foudainement. 

AUF-FAHREN, (auffabren) v. a. Ouvrir, enfon- 

fer une porle où autre ch. en menant une voi- 

. ture, ow charreite. Der Kutfcher hat den Thor- 

weg aufgefahren ; ie cocher a fi mal mené [a 

er qu'il a enfoncé la porte cochere. S. das 
ren. ; 


en. 
AUF-FAHRT, (Aufahre) (die) gen. der-, pl. 
die-en. Die Mu De Re Chris 
cure de à. C. Die Auffahrt der Gefand- 
ten; Pentree publique des Ambafladeurs. Die 
Auffahrt vor einem Haufe; l'élévation du terrain 
devant uns maifon ou porte pour y entrer plus 
- Sommodément avec une voiture, 
FA es ER Re re a 
- Sel auf, i b. a n 3 Tomber fur qq. ch. 
Fondé: Die AE te Ge are De 
T Ela, cette exprefion m'a choqué, 
OM. 
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AUF-FALLEN , (auffallen) v. a. & rec, Ouvrir 
, ou caffer en tombant. Er hat fich den Kopf 

aufgefallen ; sl s’eft blejj8 la téte en tombant. Ë 
. das Auffallen, 


AUF-FALTEN, (auffalten) v. #. Ich falte-faltete . 


auf, 4 h. aufgefaltet 5 Déplier, déplifer, ouvrir 


les plis. 

AUF-FANGEN, (auffangen) v. a. irr. Ich 

2a en Den fangen auf &c. 
mp. ic auf, ‘ i. h. aufgefangen ; 
Amalfer , recueillir, ur ee 

‘ amajjer de l'eau de pluie. Die Worte a - 
gen; relever un difcours , interpréter, prendre 
en mauvaile part. Briefe aı D 5 intercep- 

AUF-FANGUNG fe 

= , (Uuffangung) (die) gen. der - 
. pl. L'interceception ; it. A AS en. 

AUF-FÆRBEN , (auffärben) v.a, Ich färbe-firb- 
te auf, ih an CT. de teinturier ) 

rolle: S. die Auffarbung. 

AUF-FASELN, (auffafelg) ou AUFFASEN, (auf 
er ” 7 FA Ich ae - fafelte auf, i, h. 
aufgefafelt ; er, défaire un tiffu fi à fil. 
Sich auffafeln ef ler. RT 

AUF-FASSEN, (auffaffen) v. a; Ich faffe - fafste 
auf, i. h. aufgefallet; Prendre fur Joi, fur le 
dos, fe charger; it. amajer , affembler, enfiler, 
p.e. des perles; it. coudres it. ramajer une 
maille. S. die Auffaffang, 

AUF-FEILEN, (auffeilen,) v. a. Ich feile - feilte 
auf, i. h. aufgefeilet ;"Limer. de nouveau ps. 
Einen roftig gewordenen Schlüflel wieder 
auffeilen ; limer une def rouillée. : 

AUF-FINDEN, (auffinden) voy. FINDEN 3 Trou- 
WE pi A een 2 2 de ce verbe. 

5 ch dit: Un t heit auf die 
tief im Dunkeln lag. 

AUF-FISCHEN, (auffifchen) v. @. Ich fifche-fifch- 
te auf, i. h. aufgefifchet; Tirer du fond de la 
mer ; few; repécher, trouver par hazard : v. 
auf re & Aufgabeln; Er hat ein Pär 

e Einfälle aufgefifcht, die bringt er al. 
lenthalben an; # à retenu quelques Gon mots 


il loye par-tout, a 
AUF-FL. f, Caufflanmen) v. a. &n. Ich 
flamme - flammte auf, i.h. a eflammet; au- 
tant que anflammen; (comm. a . ) Zur Flam- 
me bringen ; Enflammer , allumer, mettre en 
Jeu (comme neutre) s’enflammer. On ne fe fert de 
ce verbe qwen parlant figurément de l'amour, 
M. Weiße dit: Flammt jeden Trieb zu geilen 
Lüften auf; toute fon ame s'enflamme de déjirs 


vol 5 
AUF-FLATTERN, (aufflattern) v. n. Ich & tte- 
re - flatterte auf x ib ee, pm 
Die Vogel find aufgeflattert; les oifeaux font 
envolés. Proprement ne dénote le pre- 
mier mouvement S oifeaux font en s'en 
an die Auteerung, a ZZ 
? AUF- 
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AUF-FLECHTEN , (aufflehten) v. a. im. Ich 
flechte, du flichft, er tlicht auf, wir flechten 
auf &c. Imp. i. flocht, fubj. Rüchte auf, parf. 
i h. aufgeflochten ; Décorder, défaire. Fire 
aufflechten ; faire des treffes de cheveux. S. die 
EE 

AUF-FLIEGEN , (auffliegen) v.n. irr. Ich fliege- 
fl0g, Jubj. floge auf, i. b. aufgeflogen; S'envoler. 
Vom Pulver auffliegen ; /auter en l'air. ImRauch 
aufiliegen; étre confumé par le few, s'en aller 
en fumée. Die Dünfte fliegen auf; les vapeurs 
s'élevent. Eine Mine auffliegen laffen ; faire 
Jauter une mine. Auffliegen, als Hüner, Vo- 
gel; jucher, Je percker. Er ift mit Jakobs Hü- 
nern aufgeflogen ; prov. il ef? mort; il efipallé; 
sl eft allé voyager au royaume des taupes. Auf- 


fliegende Häre; (Zefing) des cheveux flottans. 


Auflliegen fignifie aufi: s'ouvrir rapidement, 
p.e. die Thüren, die Fes flögen auf; les por- 
tes s'ouvrirent, rapidement. S. die Auffliegung. 
AUF-FORDERN, (auffordern) v. a. Ich fordere- 
forderte auf, i. h. aufgefordert ; Inviter, ap- 
peller; encourager. Zum Tanz auffordern ; in- 
viter d la danje. Eine Stadt oder Befatzung 
zur Uebergabe auffordern ; /ommer une ville ou 
arnifon de fe rendre. Die Landmiliz auffor- 
ern; affembler la milice, donner ordre de la 
mé marcher. 
AUF-FORDERUNG, (Aufforderung ) (die) gen. 
der -, pl. die-en; L'invitation, appel; la pro- 
vocation, le défi; la fommation Et. 
AUF-FRESSEN, (auffreffen) v. a. irr. Ich freffe, 
du friffeft, er frifst auf, wir freflen auf &c. 
Imp. Ich fräfs, /ubj. fräfle auf, parf. i. h. auf- 
gefreflen; Se dit des bétes ou d'un homme qui 
mange goulument. Manger, avaler, dévorer. 
Er ft von wilden Thieren aufgefreflen, ou 
Simplement gefreflen worden; il a été devoré 
par les ane Sie haben alles rein auf- 
qi vug.) ils ont 6, devoré tout. 
igurément on dit: Einen auffrellen ; ruiner qq. 
ws. Sie werden ihn noch ganz auffreflen ; ils 
Iui mangeront tout ce qu'il a. Die Thränen ha- 
ben ihm die Wangen aufgefreffen; les pleurs 
ii ont corrod£ les joues. Er wird fich fo nach 
und nach felbft auffreflen ; il mangera peu-d- 
peu tout ce qu'il a Die Unkoften bei die- 
fer Handlung frelien den ganzen Profit auf; 
des fraix de ce commerce abforbent tout le profit. 
Er frifst ein Huhn auf einmal auf; d'un pou- 
let il ne fait qu'un article. Du wirft mich nicht 
auffreffen ; je n'ai pas peur de toi; tu ne me man- 
ehe pas. _S. die Auffreflung, ou das Auffref- 
„fen; allion de manger &c. 
AUF-FR'SCHEN’, -(auffrifcyen) v. a. Ich frifche- 
frifchte auf, i. h. aufgefrifchet; Rendre frais, 
donner de la fraîcheur, rafraichir, ranimer; in- 
citer. Eine verfchoflene Farbe, ein Gemälde 
auffrifcuen; rafraichir un tableau, lui renire 


AUF: 


la vivacité des couleurs en le nettoyant €? en le 
verniflant. Einem das Gedächtnis auffriichen ; 
(Lefing) rafralchir à qq. un la memoire. 

AUF-FRISCHÜNG, Aluffeifehung) (die) gen. der 
-, pl. die-en; Le rafralchijJement, l'incitation. 

AUF-FÜHREN, (aufführen) v. a. Ich führe - 
führte auf, i.h. aufgeführet; Mener, conduire. 
Zum Tanz aufführen; mener d la a Die. 
Wacht aufführen ; monter la garde. Ein Luft- 
fpiel aufführen; repréfenter une comédie. Ein 

ebäude aufführen ; bätir, confiruire, élever un 
bâtiment.  Lèblofe Dinge rèdend aufführen; 
perfonnalifer (perfonnifier) des êtres inanimés. 

AUF-FÜHREN, (aufführen) (fich) v. r. Se con- 
duire, FR ENT. „je comporter, Fi porter. 
Diefes Madgen hat fich immer wohl aufge- 
führet; cette fille s'eft toujours bien conduite. 
Er führet fich prächtig auf; 5 oh avec 
beaucoup de magnificence ; il fait beaucoup de 
parade. Er fübret fich auf, als wenn er ein 

ofer Herr wäre; il tranche du Seigneur 3 il 
fi l'homme d'importance. 

AUF-FÜHRUNG, (Aufführung) (die) gen. der-, 
pl. die-en; conduite, façon vivre; le 
groctdé, la démarche, le déportement, la conte- 
nasce. Höfliche (unhöfliche) Aufführung ; la 
politeffe, Vimpolitejfe. Ich weis feine Auffüh- 
rung; je connois la façon dont il Je comporte. 
Aufführung eines Gebäudes; {a confiruftion 
d'un bâtiment. Die Aufführung eines Luft- 
fpiels; {a repréfentation d'une comédie. 

AUF-FÜLLEN , (auffüllen) v. a. Ich fülle- füllte 
auf, i. h. aufgefüllet ; Remplir. Den Wein 
auffüllen; ouiller le vin. 

AUF-FÜLLUNG, (Auffülung) (die) gen. der -, 

pl. Le eg remplijlage. 5 

AUF-FÜTTERN, (auffüttern) v. a. Ich füttere - 
fütterte auf, i. h. aufgefüttert; Manger, con- 
Jumer tout le née Die Knechte haben 
fchon allen Haber aufgefüttert; les valets on£ 

dèjà confumé toute la ae de l'avoine; it. 
nourrir une bête jusqu'a ce quelle devienne gran- 

“de. S. die Auffütterung. 

AUF-GABE, (Aufgabe) (die) gen. der-; Le pro- 
bléme , la propofition , queftion. Diefe Aufgabe 
ift fchwèr aufzulüfen; ce probléme, cette pro- 
pra eff dij'cile à houle Eine mathema- 
tilche Aufgabe; Paphori/me. Die Aufgabe ; loue 
vrage, le travail qu'on donne à faire à ane per- 
Jonne, le pori/me, la tâche, le travail, Ja befogne. 
Die Aufgabe einer Stadt; Is reddition ue 


ville. 
AUF-GABELN, (aufgabeln) v. a. Ich gabele-ga- 
belte auf, i. h. aufgegabelt; Amajer avec une 
- fourche; fig. acheter de rencontre, trouver par 
hazard. o habt ihr denn diefes Buch auf- 
regabelt ? 0" avez-vous été pécher ce livre-la? 
3 die Aufgabelung. 
AUF- 
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AUF-GANG, (Yufgang) (der) gen. des - es, /. 
pl. L'orient, le levant, PER er Sonnen Auf- 
gr 3 le lever du foleil. Der Aufgang in der 

ushaltung ; {a depenfe, Go dans le 
ménage. Der Aufgang eines Berges ; le mon- 
tant, la montée d'une montagne. Dans ce fens 
de mot As a un pluriel: die Aufgänge. 

AUF-GATT! , (aufgattern) v. a. Ich gattere- 
gatterte auf, i.h. aufgegattert; (vulg.) Trou- 
ver && hazard; acheter de rencontre. 

AUF-GEBEN, (aufgeben) v. a. örr. Ich ps du 

iebft, er giebt auf, wir geben auf &c. ion: 

h fh gäb, Jubj. gübe auf, pa ich. auf; 
ben. Eine Arbeit, ein Räthfel aufgeben; 
ner ou propofer une tâche, une énigme Eÿc. don- 
ner un ouvrage d faire, à travailler ; it. com- 
metre, charger, donner charge ou commilfion. 
Ich habe ihm aufgegeben euch zu fagen; je 
lui ai donné la commijion de vous dire. Aufg 
ben, Mi gèben ai abandonner, era a 
figner, abdi g. ch. renoncer à gg. ch. Je dé- 
rue Je loan ler, Je défiler de gg. ch. Auf- 
geben, aufhören; dijconiinuer, cer de faire 
gg. ch. Den Geift era), rendre bejprit, 
mourir. Das Spiel aufgeben; donner gagné, 
Je rendre. Man hat mir einen Feierabend auf- 

geben, den mufs ich machen ; on ma pre- 
crit ma tâche, il faut que je la rempliffe, (four- 
nife). Dans quelques provinces Aufgèben veut 
dire, Die Speifen auftragen ; /ervir les mets. 

AUF-GEBUNG, (Aufgebung) (die) gen. der -, 

l die-en; voy. Aufgabe ; La propofition ; 
le défifiement , l'abandonnement, la demifkon, 
renonciation, l'abdication, la difcontinuation, ce/- 


Jation. Die Aufgèbung des Geiftes ; ia.mort, 


k res décès. \ 
AUF-GEBER , (Yufgeber) (der) gen. des - s, pl. 
die-; En parlant d'un homme qui porte un 
= ne ou une lettre à la pofle. Der Aufgeber 
les Briefes; le porteur de la lettre c. d. d. celui 
ÿ a porté la leitre à la pofle: Car il faut di- 
Ringier Aufgèber de Brictiager; le dernier & 
selui dont le metier eff de porter ou rendre les 
lettres arrivées par la he 
AUF-GEBLASEN, (aufgeblafen) ee, or- 
illeux, bou, Are Doy. A ASEN. 
AUF-GEBOT, aufge ot) (das) gen. des-es; /. pl. 
La publication des bans, proclamation, l'annonce ; 
. Aufbietung. foebrochen) 
A! GEBROCHEN, (aufgebrochen . AUF- 
BRECHEN. vid 


AUF-GEDUNSEN, (aufgedunfen) adj. Enfé, 
bouff. Ein aufgedunfenes Gelicht; un vijage 


bourfouffl£. 
Au ARÄOSSEN, (aufgegoffen) voy. AUFGIES- 
AR a en , Caufgee 
baben aufgebo Ê > fe 
HEN Berg 
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AUF-GEHEN, (aufgehen) v. n. örr. Ich gehe + 


ieng auf, i. b. aufgegangen; Se lever, naître, 
re . 2 le Joleil Be it. s'ouvrir, .s'épa= 
nouir, éclorre, pe. une fleur; it. monter, pouf= 
Jer, croître, p.e. des bleds € des plantes ; it. 
Je défaire, fe détacher, fe dénouer, fe décorder, 
Je détreffer, p. e. un nœud, une corde, Eÿc. it. 
Je décoller, s’efeuiller, p. e. des cartes Eÿc. it, 
pe p. e. un ulcére. Aufgehen, in die Ho- 
efteigen; monter. ImRauche aufgehen; s’en 
aller en fumée; étre es par le Le Eins 
en das andere aufgehen; /e compenfer, fe 
Fit faire quitte à quitte. 2. de ak 
gehen ; monter en graine. Der Teig fängt an 
aufzugehen; {a pâte commence à fe lever. Die 
Thüre geht auf; {a porte s'ouvre. Das Wet- 
ter gebt auf; le temps devient plus doux; il 
degele; il commence à dégeler. Das Eis geht 
auf; la glace u fond. Anfgehen in der Haus- 
haltung ; Je d£venfer , Je confumer ; être dépenfé 
ou con/ume. Es wird viel Geld aufgehen; on 
dépenjera, con/umera, ufera beaucoup d'argent; 
sl faudra (il en coûtera ) beaucoup d'argent. 
Aufgehen laffen ; depen/er, FA ne ufer, Je 
mettre en fraix. Er läfst viel aufgehen, es 
po ofe Einkünfte dazu, um es auszu- 
alten; # a pris un grand vol, Be bien du 
revenu pour le Joutenir. Sich aufgehen, fich 
wund gehen; v. r. Je bleffer, fe froilfer à force 
de marcher. 


AUF-GELD, (Nufgeld) Sg des-es, /. pl 


Les marchands allemands Je fervent ordinaire- 
ment du mot aGıo, terme de change €9 de ban- 
que, qui fe dit de l'excédent qu'on prend fur une 
certaine Jomme pour Je dedommager de la perte 
qwil pourroit y avoir à faire. It. le furplus 
qu'on donne au changeur ER changer p. e. les 
efpèces d'argent contre de l'or. 

-GE) MT, (aufgerdumt) adj. De bonne 
humeur, divertijjant. Er ift heute fehr aufge- 
räumt; sl ef aujourdhui en bonne humeur. 
iftimmer gut aufgeräumt ; z) ef toujours en 
belle humeur. 


AUF-GERICHTET , (aufgerichtet) adj. CT. de 
pan Memtast: | 

AUFG CHIKT, (anfgefchit) voy. AUFRICH- 

AUF-GESCHLOSSEN, (aufgefdjloffen) voy. AUF- 

- SCHLIESSEN. : 

AUF-GESPERRT,, (aufgefpertt) adj. CT: de blas 
1 Pämb. ä 

Kr Caufgefieft) adj. (CT. de bla 
on ‚Nie. 

AUF-; 'OCHEN, ( aufgeftochen . AUS 

EN er. = a a CT, 

- anfget (7 

de Dal) ea 

AUF-GÉWEKT, (aufgeteft) adj. Eveillé, vif, 


gaillard,. Er ift ein aufgewekter Kopf; ref 
Na un 


AUF. 
am efprit éveillé. Ihr feyd heute fehr munter 
und aufgewekt; vous êtes bien gai © éveillé 
ee Voy. aufwecken. 
AUF-GEWEKT-) 
gen. der -, /. pl. Terme nouveau pour expri- 
mer la Be dans l'efprit. 
AUF-GEWORFEN, (aufgeworfen) adj. Ein aufge- 
worfen Maul ; une gro/]e lèvre. Aufgeworfene 
Nafe; le nez retroufé. Voy. aufwerfen. 
AUF-GEZOGEN, Caufgcjogen) adj. Aufgezogen 
kommen; venir fe préfenter. Fr kommt mit 
einer lahmen Entfchuldigung aufgezogen ; if 
apporte une méchante excufe. Voy. aufziehen. 
AUF-GIESSEN , (aufgiefen) v. a. örr. Ich giefse- 
ofs, fubj. gofse auf, i. h. aufgegoflen; Ver- 
er, répandre deffus. S. die Aufgiefsung. 
AUF-GLÆTTEN , (aufglätten) v. a. Ich glätte- 
ättete auf, i. h. aufgeglättet; Liffer, polir 


nouveau, : 

AUF-GRABEN , (aufgraben) v. a. irr. Ich grabe, 
du gräbft, er gräbt auf, wir) graben auf &c. 
Imp.Ich grub, fubj. grübe auf; parf. i. h. auf- 
gegraben; Bécher la terre, fouir, creufer, fouil- 

r, déterrer. Einen Graben wieder aufgra- 
ben; relever un fojje. Löcher aufgraben ; LE 
re creufer des trous dans la terre. S. die Auf- 

bung, {a fouille Eÿc. 

AUF-GRASEN, (aufgrafen) v. a. Ich pa 
fete auf, i.h. aufgegrafet; Couper toute l'her- 
be. Unfere Kühe haben alles rein aufgegra- 
fet ; nos vaches ont mangé toute l'herbe jusqu’à 


la racine. 

AUF-GRÜNEN, Conan) v. n. Ich grüne- 
grünte auf, i. b. aufgegrünet ; Reverdir. Die 
Hofnung des Landmannes net aus dem 
Schôfe Erde wieder auf; (Dufch) L’e/pé- 
rance du villageois reverdit du Jein de la terre. 

AUF-GÜRTEN, kt) v. a. Ich gürte- 
gürtete auf, i. h. aufgegürtet; Trowjer , rele- 
7 ceindre, it. défaire une ceinture, déceindre, 

af 
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f GÜRTUN (Un di 
étant ie) gen. der 
f dl. La ceinture, at de LE 2 Fe k 
AUF-HABEN, (aufhaben) v. n. Ich habe- hatte, 
fubj. hätte auf, 1. h. aufgehabt; Avoir deffus 
ou fur, porter. Er hat den Hut auf; Ja le 


chapeau fur la tete, il efl couvert. Etwas zu 


thun, zu lernen , zu fchreiben aufhaben; 
avoir qq. ch. à faire, à apprendre, à écrire Eÿc. 
. @voir Ja tâche à remplir, avoir fa leçon à 

rendre. Das Schiff, der Wâgen hat Getreide, 
ären auf; ce vaijfeau, ce chariot mène, porte 
a bled, des marc in fes. Du hat ed auf 

3 wimportse, cela n conféquence. 
CKEN, pee os a. Ich hacke - 


AUF-HÆKELN, (au 


AUF. 


Schnabel anfhacken; béqueter. Das Eis auf- 
ne rompre, cafler la glace. S. die Auf- 
ach Un 


IT, (Aufgetveftfeit} (die) AUF-HÆËTELN, (aufhäfteln) v. a. Ich häfte- 


le-nüftelte auf, i. h. aufgehäftelt; Digraffer, 
déboucler. 

fan) v. 6. Ich häkele- 
ae auf, i.h. aufgehakelt, autant que auf- 


hafteln. 
AUF-HALTEN, (aufhalten) v. a. irr. Ich halte, 


du hältft, er hält auf, wir halten auf &c. 
Imp. Ich hielt auf; parf. i h. aufgehalten; 
Arrtter, retenir, retarder, accrocher, tirer, traf- 
ner en longueur, amufer, repaltre d'efpérance, 
ballotter. Wir haben uns eine Stunde bei ihm 
aufgehalten; nous nous fommes arrétés une heu- 
re chez lui. Er hält fich mit jedermann auf; 
fl s'arrêté avec tout le monde. Man hielt ihn lan- 
ger auf als er wollte; on le retint plus long 
temps qu’il ne vouloit. Das hielt den weiteren 
Fort; der Sache fehr auf; cela retarda fort : 
le progrès de l'affaire. Man hat diefe Sache 
mit Fleifs aufgehalten ; os a accroché à an 
cette affaire. Er fucht nur die Sache aufzu- 
halten und ins Weite zu fpielen; i} ne cherche 
’à tirer laps en longueur. Man mufs 
ihn fuchen aufzuhalten; if faut tächer de l'a- 
mufer. Die Hand aufhalten; tendre la main. 
Die Thüre aufhalten; tenir la porte ouverte. 
Ein Pferd aufhalten; arréter, retenir un cheval. 
Einen bei fich aufhalten; loger, cacher, rece- 
ler, retirer, entretenir qq. un chez foi. Sich 
aufhalten; s'arréter, s'amufer. Sich an ei- 
nem Ort aufhalten; demeurer, s'arréter, [Hour- 
ner, faire [four dans un endroit. Sich über 
etwas aufhalten; fe moquer de qq. ch. S. die 
Aufhaltung, l'arrét, la rétention, détention, 
le retardement, l'empéchement, amufement &c. 


AUF-HÆNGEN, (aufhängen) v. a. irr. Ich han- 


e-hieng auf, i.h. aufgehangen ; Pendre, fu- 

are, ah, re, étendre, enger. : 
urdment on dit: Die Wolken find in 

Lüften aufgehangen ; (Dufch) les nues font 
Jufpendues en l'air. Einen Dieb aufhängen, 
où aufhenken; pendre un voleur. Cefl dans 
cette Jeule fignification que le mot aufhenken 
peut étre employé au lieu de aufhängen. Car 
on ne peut pas dire: Wüfche ou Kleider auf- 
henken, mais il faut dire aufhängen. Voy. 
aufhenken. Lieber fterben, als fich fo eine 
Närrinn aufhängen laffen; plutdt mourir que 
de fe laifer enger d'une telle Jotte. Man hat 
ihm eins aufgehanget ; on lui en a fait accroi- 
re. S. die Aufhängung. 


hackte auf, i.h. aufgehacket; Piocher, remuer AUF-HASPELN, (aufhafpeln) v. a. Ich hafpele- 


la terre, fouir, ouvrir à coups de hache; it. 
déterrer; couper par morceaux. Um einen 
Baum herum aufhacken; déchaufler. Mit dem 


hafpelte auf, i. h. aufg lt; Dévider, met- 
tre en Scheveau le fil qui ei fur lo fufem. S. 
die Aufhafpelung. j AUr 
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AUF-HAUEN, (aufhauen) v. a. Ich baue + hieb 
auf, i.h. abgehauen ; Fendre, owvrir à coup de 
hache ou d'épée. Das Eis aufhauen; cajer la 
glace. S. die Aufhauung. 

AUF-HÆUFEN, (aufhäufen) v. a. Ich häufe- 
häufte auf, i. h. aufgehäufet; Accumuler , en 
tajfer, empiler, amonceler, engerber, combler, 
accroître, augmenter. . 

AUF-HÆUFUNG, GAufpäufung ) (die) gen. 
der-, pl. die-en; L'entaffement, accumulation, 
le comble, Paccroiffement, augmentation. 

AUF-HEBEN, (aufheben) v. a. irr. Ich hèbe- 
höb, /ubj. höbe auf, i. h. aufgehoben ; Lever, 
Joulever, relever. Es ift fo fchwer, dafs man 
es nicht von der Erde aufheben kann; cela el 
Rpéfant, qu'on ne fauroit le lever de terre. Ein 
gefallenes Kind aufheben ; relever un enfant 
qui ef} tombé. Aufhèben fignifie auf: garder, 
conferver , ferrer, mettre en referve, tenir une 

. hole en lieu propre & commode, pour empé- 
cher qu'elle ne /e perde, ou qu'elle ne Je güte. 
Man darf den Wein nicht lange aufheben; ‘on 
ne pourra pas garder long temps ce vin la. 
Aufhöben ; abolır, caffer, rompre, annuler, Jup- 
primer, éteindre, défaire, déroger, abroger, anéan- 
tir, réfoudre. Durch die neuen Gebräuche find 
die alten aufgehoben worden; les nouvelles coß- 
tumes ont aboli les anciennes. Er macht viel Auf- 
hèbens von dem Menfchen; il fait grand cas de 
cet komme. Man hat die Diebe aufgehoben ; on 
a fai les voleurs. Das Regiment if vom Feinde 
ü mpelt und aufgehoben worden ; ce A 
ment a été furpris € fait prifonnier. Den Tifch 
aufheben; deffervir, enlever les plats de la ta- 
ble. Eine Belagerung aufheben ; lever un fiége. 
Die Hände gen Himmel aufheben ; tendre les 
mains aw ciel. Einen Streit auflıeben ; termi- 
ner, finir, dévider, accommoder, compofer une 
querelle. Eines mit dem andern (gegen das 
andere) aufhèben; a re l'un par l'autre, 
faire quitté à quitte. ‘Einen todten Körper, 
ein Findelkind &c. aufheben; enlever, lever 
un corps mort, un enfant: trouvé €c. Man 
kann aus diefer Wäre viel Geld aufheben; o# 
peut retirer (lever) beaucoup d'argent de cette 
marchandife. Einen Pfufcher , eine Spielgefell- 
‘fchaft &c, aufheben; enlever, (lever) un gd- 
temétier, wm tripot &c. Das Spiel aufheben ; 
rompre, finir, quitter une partie de jeu. Ei- 

- nen Contrat aufhäben ; caffer, annuller un con- 

- rat. Aufhèben; (7. d’imprimeur) affembler 
les feuilles pour en faire des cahiers. ir wol- 
len es mit einander aufleben ; nous n’avons 
rien d nous reprocher, nous pouvons nous Gc- 
commgder , nous fommes quitte à quitte. 

AUF-HEBEND, (aufbebend) adj. Dérogeant, ré- 
Jotutoire. Das aufhèbende Mäuslein des Hin- 
tern; le releveur de l'anus, 
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AUF-HEBEN, Canfüeben) (das) gen des-s, f. 
pl. Aufhebung, (die) gen. der-, pl. die- 


en; La lévée, l'enlêvement, la garde, confer- 

ation, defferte, caffation, l'annullation, abro- 
ation, aboliffement, anéantiffement, la fin, la 
cifion, l'accommodement, la compofition, fup- 
reffion , l'extin£tion. # 

AUF -HEFTEN, (aufheften) v. a. Ich hefte- hef- 
tete auf, i. h. aufgeheftet; Attacher ; voy. an- 
heften, On dit figurément: Einem etwas auf- 
heften; faire accroire, en donner à garder, don- 
ner une bourde à gg. un. S. die Aufheftung. 

nr mo (aufhefteln) voy. AUFHÆÏ- 

D : 


AUF-HEITERN, (aufbeitern) v. a. Ich heitere- 
heiterte auf, i. h. aufgeheitert ; éclaircir. Sich 
aufheitern; s'édaircir, Je remettre au beau, p. 
e. le temps. Figurément aufheitern ‘veut dire: 

. rendre l'efprit calme ES ferein, € dans ce Jens 
ce verbe efl auf recipr. fich aufheitern, S. _ 

. die Aufheiterung. : 

AUF-HELFEN, (aufhelfen) v. a. irr. Ich helfe, 
du hilft, er hilft auf, wir helfen auf, ich 
half, /ubj. hälfe auf, i. h. aufgeholfen; Aider 
à je relever, relever, rétablir, fecourir, aider, 
afıfter, Joulager, redrejler fes affaires, avan- 
cer, procurer un avantage. Er war faft ver- 
dorben, er hat fich aber wieder gutaufgeholfen ; 
sl étoit presque ruiné, mais il S'eff bien rétabli. 
Man hat ihm auf alle mögliche Art aufzuhel- 
fen gefucht; 2) a été fecouru de toute part. Dem 
nothleidenden Nächften aufhelfen; afifier fou 

auvre prochain. S. die Aufhelfung. 

AUF-HENKEN, (aufhenfen) v. a. Ich henke - 
henkte auf, i. h. aufgehenket; Pendre. Auf- 
henken ne Je dit abfolument que des criminels 
ou autres res vivans Fon attache par une‘ 
corde pour les étrangler. Er ift verurtheilt 
worden, aufgehenkt zu werden; il ef? con- 
damné à étre pendu. Er ift im Bildnifs aufge- , 
henkt worden; il a êté pendu en éfigie. 

AUF-HETZEN, (aufheßen) v. a. Ich hetze-hez- 

te auf, i. h. aufgehetzet. Debucher p. e. um 
lièvre. Figur. animer qq. un, ou attrouper plu- 
fiews perfonnes pour les faire agir de concert, 
ameuter, inciter, animer, irriter, aigrir, Echauf- 
fer, agacer, pouffer. Er hezte die Kaufleute 
auf; il ameuta.les marchands. Das Volk zum 
Aufruhr aufhetzen; exciter le peuple à la ré- 


volte. 
AUF-HETZER, (Aufheger) (der) gen. des-s, 
I. die-; L’incıtateur, le boute-feu, l'infligateur. 
AUF-HETZUNG, (Aufhegung) (die) 
1. die-en; L'incitation. 

AUF-HISSEN, (aufhiffen) v. a. Ich hiffe- hifste 
auf, .h BL T. de marine) Hier. 

Die Segel aufhiffen ; hifler les voiles. 
AUF-HOCKEN, (aufboden) authucken, v. a. 
€ n. Ich hocke- hokte auf, ih, Auge: 
Oben 


N3 


gen. der-, 


AUF. 


Prendre fur le dos, €? porter qq. un; it. mon- 
ter, Jauter, fe jeter fur le dos de qq. un; it. 

ter = la vache morte, d ae morte. 
Aufhocken fignife aufi: entaffer les gerbes ; 
en faire ee S. das Aufhüucken. 

AUF-HÖREN, (aufhören) v. a. Ich höre- hörte 
auf, i. h. aufgehdret; Écouter, préter l'oreille, 
faire attention; il. v.n. er difcontinuer, fi- 
nir, Je terminer; Je défiler, s'arréter, Je re- 

fer , demeurer en paix, en repos. S. die Auf- 
örung, das Aufhtren. Ohne Aufhören ; adv. 
fans ceffe, incejlamment , éternellement. 

AUF-HÜLLEN, (aufbüllen) v. a. Ich hülle-hülle- 
te auf, i. h. aufgehüllet; Oter le voile, éclaircir. 

AUF-HÜPFEN, Caufhäpfen) v. n. Ich hüpfe- 
hüpfte auf, i. b. aufgehüpfet; Trejaillir, fau- 
ter de joie, bondirs it. vulg. faire d'abord ce 
qu'un autre d . Du willft ich foll dir 

leich aufhüpfen; tu voudrois que je fr d'a 
Ed ce I tu défires. S. die Aufhüpfung. 

AUF-JAGEN, (aufjagen) v. a. Ich jage-jagte 
auf, i. h. aufgejaget; Faire lever, faire partir 
le gibier. o foll ich ihn jezt aufjagen? où 
efl-ce que je dois le déterrer (trouver, chercher) 

réfentement? S. die Aufjagung. 

AUF-K/EMMEN, (auffämmen) voy. KÆMMEN. 

AUF-KAUF, (Auffauf) (der) gen. des-es, f. pl. 
Die Aufkäuferei, Aufkaufung ; Z’achat, le mo- 
nopole, l'amas, la provifion. Man hat den Auf- 
kauf des Getreides verboten; on & défendu l'a- 
chat des denrées. 

AUF-KAUFEN, (auffaufen) v. a. Ich kaufe- 
kaufte auf, i. h. aufgekaufet; Acheter, faire 
provifion, amajer, enlever pour exercer un 
monopole. Die Holländer haben alle Tücher 
aufgekauft, um fie viel theurer als gewdhn- 
lich wieder zu verkaufen; les Hollandois ont 
enlevé tout ce qu'il y avoit de draps, pour les 
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vendre beaucoup chers qu'à l'ordinaire. 
AUF-KÆUFER, (Auffäufer) (der) gen. des-s, 
pl. die-; Le leur, it. le revendeur, ache- 
teur, celui qui dans l'intention de le ven- 
e ein cher. 
AUF-KEGELN, (nets) v. a. Ich kègele- 
kègelte auf, i h. aufgekègelt; Ranger, dref- 


fer en ordre conique, p. e. des boulets de canon. 
S. die Aufkègelung. 
AUF-KEHREN, (auffebren) v. a. Ich kehre- 
kehrte auf, i. h. anfgekehret; Balayer, ôter 
A & ch. avec le balai. S. die Aufkehrung. 


KEHRIG, (Auffehrig) (das) gen. des - es, 
doeh Les ordures qu'on öte avec le balai. 
AUF-KEIMEN, eimen) v. n. Ich keime- 


keimte auf, i. b. aufgekeimet; Germer, pou/- 
fer. On di fi t: Die aufkeimende 
Schönheit eines Mädgens; la beauté naijlante 
re S. die Au eimung. 

AUF-KETZERN, (auffegern) (7. de Min.) Au- 
tant que fpalten; Couper, divifer par le moyen 
d'un coin ou mas. 


AUF. 


AUF-KIPPEN, (auffippen) v. n. Ich kippe-kip- 
te auf, i. b. aufgekippet. Se dit en matière 
de poids, fi la chofe qu'on pèle monts dans la 
balance parcequ’ elle er lus legère celle con- 
tre la quelle elle eft pejée. S. die Aufkippun 

AUF-KLÄFFEN  (aufklaffen) v. n. (peu u/.) Ic) 
klaffe -klafte auf, i.b. aufgeklaffet; S’entr'ow- 
vrir, étre entr'ouvert, p. e. un livre, uue por- 

3 st. Je fendre. S. die Aufklaffung. 

AUF-KL ERN, (aufflaftern) v. a. Ich klaf- 
tere-klafterte auf, i. h. aufgeklaftert. Das 
Holz aufklaftern, in Klafter fetzen; entoifer, 
corder , mouler du bois. 

AUF-KLAPPEN, (aufflappen) v. a. Ich klappe- 

i Kia Se dit des ta- 


APE 

AUF- REN, (aufflären) v. a. Ich kläre-klär- 
te auf, i. h. aufgekläret; Eclaircir, rendre fe- 

rein, réjouir, remettre, clarifier. Sich aufkla- 
ren; v.r. s'éclaircir, devenir Jerein. Das Wet- 
ter klärt fich auf; le temps s'eclaircit, fe met 
au beau. On dit figurément: Sein Geficht klärt 
fich wieder auf; s reprend un vifage Jerein. 
Den Verftand aufklären ; éclairer l'efprit. Un- 
fere aufgeklärte Zeit; notre temps éclairé. S. 
die À Eu ‘ 

AUF-KLAUBEN, (aufflauben) v. a. Ich klaube- 
klaubte auf, i.h. aufgeklaubet; Ramaffer avec 
peine, cueillir, amonceler, recueillir. On dit 
figuröment: Fehler aufklauben; relever les fau- 
tes. S; die Anfklaubung. 

AUF-KLEBEN, (auffleben) aufkleiben , aufklei- 
ftern, v. a. Ich klèbe, kleibe ou kleiftere - kleb- 
te, kleibte ou kleifterte auf, i. h. aufgeklébet, 
let aufgekleiftert; Coller fur... Ein 
Pflafter aufklèben; appliquer, mettre un ens- 

litre. S.die Aufklèbung, Aufkleibung, Auf- 
eifterung. x 

AUF-KLETTERN, (aufflettern) voy. KLET- 

TERN. 


AUF-KLIMMEN, (aufflimmen) hinaufklimmen, 
v. a. Ëÿn. Gravir, grimper. Voy. klimmen. 
AUF-KLINKEN , (aufflinten) v. a. Ich klinke - 
klinkte auf, i. h. aufgeklinket; Ouvrir le lo- 


Wet. 
AUF-KLOPFEN, en v. a. Ich klopfe = 
klopfte auf, i. h. aufgeklopfet; Ouvrir en rap- 
ant. Nüfle aufklopfens caffer des noix. 
AUF-KNACKEN, (auffnaden) voy. knacken, 
cajler des noix. 
AUF-KNÖPFEN, (auffnèpfen) v. a. Ich kn 
fe - knopfte auf, i. fr aufgeknüpfet ; Di 
deboutonner , fe débrailler. S. 


AUF- 


tonner; ft.u.r. Je 
die Aufknöpfung. 
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AUF-KNÜUPFEN, (auffnüpfen) v. a. Ich knüpfe- 
knüpfte auf, i. h. aufgeknüpfet; Denouer, dé- 
ire le nœud; it. attacher en haut, pendre. 
hat die Diebe D rer mr les voleurs 
ont été us. S. die Aufknüpfung. 
AUF-KOCHEN, (auffochen) v. a. Ich koche- 
kochte auf, i.h. u ochet; Bouillir, faire 
bouillir. S. die Aufkochung. 
AUF-KOMMEN, (auffommen ) vn. irr. Ich kom- 
me-käm, /ubj. kame auf, i.b. aufgekommen ; 
Monter, fe lever. Er kann nicht aufkommen ; 
üne peut pas fe lever. On dit figurément auf- 
kommen: avancer, profpérer, s'aggrandir, s'é- 
Lever, fe pouffer, parvenir, relever, je rele- 
ver, je remettre; Je rétablir, guérir, ‘revenir 
d'une maladie, reprendre Jes forces, recouvrer 
Ja Janté, it. naître, commencer, croître, DaF 
ter, ponfer; it. s'introduire, s'établir, prendre 
cours, être ow devenir à la mode, en vogue, 
‚en wage. Er wird nicht aufkommen; il ne 
projperera pas. Laft ihn nur machen, er wird 
fchon wieder aufkommen ; laifez-Ie Be il 
Je rétablira furement. Von diefer Krankheit 
wird fie nicht wieder aufkommen; elle ne gué- 
rira pas de cette maladie. Von allen ihren 
Kindern ift keines aufgekommen ; de tous fes 
enfants, il n'y a pas un feul qui ne foit mort 
jeune. Es ift eine neue Gewohnheit aufge- 
ommen ; öl s’efl établi, introduit une nouvelle 
coutume. Man kann vor ihm nicht aufkom- 
men; 3} veut toujours avoir le dé, ıl ne laiffe 
parler perfonne, il n'y a pas moyen de Je tirer 
d'affaire vis-d-vis de lui, > 
AUF-KOMMEN, (Auffommen) (das) gen. des-s, 
L'avancement, reconvalefcence, gueri/on, le re- 
couvrement de la fanté, le commencement, Pb- 
tabliffement, la naiflance, la mode, le cours, 
Fujage , it. la réüffile, le fucces, progrès. 
AUF-KÖNNEN, (auffönnen) v. n. ir. Mh kann- 
konnte, /ubj. könnte auf, i. h. aufgekonnt. 
Lafst ihn nur, er kann felbft auf; laifez-le, 
sl peut fe lever de lui-même. Helft dem armen 
Manne ein wenig, er kann nicht auf; aidez 
= peu ce pauvre homme, il ne peut pas Je 


er. 

AUF-KRÆMPEN, (auffrämpen) v. a. Ich kräm- 
e -krämpte auf, i. h. aufgekrämpet; Ketrou/- 
fer le chapeau. S. die Aufkrampung, le re- 


nn 

AUF-ARATZEN, (auftragen) v. a. Ich kratze- 
krazte auf, i. h. aufgekratzet. Die Haut auf- 
kratzen; écorcher en grattant, égratiguer, vulg. 
érafler la peau. Eine Wand aufkratzen, ehe 
man fie weiflet; regratter une muraille. Die 
Häre wider den Strich aufkratzen; rebroujler 
les cheveux. Eine Nath aufkratzen; (T. de 
tailleur) gra:ter une rentraiture. "Aufkratzen; 
CT. de cardeur) récarder, rebourfer , chardon- 
mer; it, (T. de couverturier ) appianer, garnir, 
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regarnir. S. die Aufkratzung, fégratiguure, 
Eee. ü. aflion de gratter Ejc. 

AUF-KRÆUSELN, Caufträufeln) v. a. Ich kräu- 
fele-kräufelte auf, i. h. aufgekräufelt. Die 
Häre aufkräufeln; metire en papillotes, en bou- 
cles, fire boucler les cheveux. Den Knèbel- 
bart aufkräufeln; relever la mouflache. S. die 
nn: la mie les boucles. 

Au aan , (auffrempen) voy. AUFKRÆM- 


AUF-KRIEGEN, (auffriegen) v. a. av. lauxil. 
haben. Populairement on fe Jert Jouvent de ce 
verbe, au lieu de dffnen, offen bekommen. 
Ich konnte es nicht aufkriegen, mieux öffnen; 
je ne nouvois pas l'ouvrir. 

AUF-KÜNDIGEN, (auffündigeu) v. a. Ich kün- 
dige-kündigte auf, i. h. aufgekündiget ; Se 
retra®ter, Je dédire, contremander. Ein Kapi- 
tal aufkündigen ; dénoncer, redemander un ca- 

ital, faire fignifier qu'on doit payer. Eine 
Woinimg aufkündigen; déclarer qu'on doit 
(qu’on veut) quitier un logis, une maifon. Ei- 
nem Dienftboten den Dienft aufkündigen; don- 
ner congé à un domeftique. Einem Herm den 
Dienft aufkündigen ; demander fon congé, Ei- 
nem alle Freundfchaft aufkündigen; renoncer 
d l'amitié de qq. un. S. die Aufkündigung, 


le Ei: aflion de. 

AUF-KUNFT, (Auffunff) (die) gen. der - , /.pl. 
La guérifon, le rétabliflement de la Jante, la ı0n- 

ala Voy. AUFKOMMEN. 

AUF-KÜTTEN, (auffütten) v.a. Ich kütte-küt- 
tete auf, i. h. aufgeküttet; Aitacher une chofe 
ur une autre avec du ciment. 

AUF-LACHEN, (auflachen) v. a. ( Terme forefi.) 
Voy. AUF-RITZEN; gercer, féler. 

AUF-LADEN , (auflaben) v. a. #rr. Ich lade, du 
ladft, er lädt auf, wir laden auf &c. Imp. ich 
lüd, /ubj. lüde auf, parf. i. h. aufgeladen ; 
Charger , impofer, mettre, prendre fur . . Sich 
eine Laft aufladen; /e charger d'un fardeau. 
Verantwortung auf lich laden; Je rendre re- 
Jponjable, s'attirer des reproches &c. Einem 
ein Gefchäft aufladen ; charger qq. un d'une 


a 

AUF-LADER, (Yuflader ) (der) gen. des-s, pl. 
die -; Le chargeur, l'arrumeur. 

ARREADONS ao D (die) gen. der-, 
‚pl. charge, Pimpofition, arrumage. 

AUÉLAGE, (Auflage) (die) gen. der - , pl. die 
“nz; L'impôt, impojitim, la charge, levée, 
taxe, le fubide, la taille, l'accife, les aides, gr 
belles, le zalage Eÿc. it. l'imprefjion, édition d'un 
livre. Neue Auflage; la réimprefion, nouvelle 
édition d'un livre. ie ftark ift die Auflage 
von diefem Buche ? combien d'exemplaires a-i-on 
imprimé de te livre? Gerichtliche Auflage; la 
Jignification, l'interpellation, la Jommation. Eine 
gerichtliche Auflage thun; fignifier, nn 
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lage verdo 3 indire, 

AUFLASSEN, (anfafen) v. a. irr. Ich lafle, du 
kiffeft, er lafst auf, wir läffen auf &c. Imp. 
Ich liefs auf, parf. i.h. aufgelaflen, mieux of- 
Sen laffen ; Zaiffer ouvert. Auflaflen, au lieu 
-de hinauflaffen , in die Höhe laflen; (peu uf.) 

© tirer en haut. Ein Lehen auflaflen ; renoncer 
à un fief, Pabandonner. Ein Auflaffungsbrief; 
ka letire de renonciation, de cefion. S. die Auf- 


Mine: 

AUF-LÆSSIG, (aufläßig) adj. & adv. CT. de 

: Min.) On dit: die Zeche ift aufläflig gewor- 
den; on a fini le travaille, parceque la mine ne 


es lus rien. 

AUF-LAUERN, (uflanern) v. a. Ich lauere- 
Jauerte auf, i. h. aufgelauert; Epier, dreffer 
des piôges, ‚des embuches, fe mettre en embufcade, 
chercher à pre 

AUF-LAU , (Auflauerer) (der) gen. des-s, 

l, die-; Qui dreffe des embuches. 

AUF-LAUERUNG, SUplon ang) (die) gen. der 
-, pl. die-en; Le piôge, P’embufcade. 

AUF-LAUF, Sur ar (der) gen. des-es, pl. 
die-lufe. Auflauf des Volks; l'attroupement ; 

* Le concours ; l'émeute, émotion laire, le tu- 
suulte, la fédition, rébellion, le Jo ent, Auf- 
‘ Jauf der Zinfen; l'arrérage. 

AUF-LAUFEN, (auflaufen) v. a. & n. irr. Ich lau- 
£e, du läufft, er lauft auf, wir laufen auf &c. 
Imp. Ich lief auf, parf. i. b. aufgelaufen. 
Eine Thüre auflaufen ; Enfoncer une porte, don- 
mer contre. DasSchwein auflaufen laffen; (7. 
de Chaffe) laiffer enfiler le fanglier dans l'épieu; 
it. comme v. n. in die Höhe laufen; courir en 
montant ; it. fe déborder, s’enfler, p. e. des rivières; 
öt. Je gonfler, Je tuméfier, p. e. une tumeur ; it. 
croître, groffir, s'augmenter , s'accumuler, p. e. 
des intéréts ou frais ; it. S’enfiler, s'enferrer de 
foi-même. Auflaufen laffen, als Zinfen; Iaiffer 
arrérager. Auf einen Pfahl auflaufen; (T. de 
mer) donner contre un pilotis, un banc. 

AUF-LAUFUNG, (Auflaufung) (die) gen. der- 
das Anlaufen, gen. des-s, J. pl. deborde- 
ment, l'enflement ; le gonflement, la tum£faßlion ; 
l'augmentation, accroi t, accumulation, ar- 
Zt &i. alion de Äuflaufen ; voy. auffi Auf- 


AUF-LÈBEN, (aufleben) v. a. Ich lèbe-lébte auf, 

i. b. aufgelebet; Revivre. Aufleben; ( T. des 
: Peintr.) voy. Auffrifchen. 

AUF-LECKEN, (auflecten) v.a. Ich lecke-lekte 
auf, i. h. aufgelecket; Löcher, vulg. lapper, 
S. die Aufleckung; le léchement. 

AUF-LÈGEN, (auflegen) v. a. Ich lège - lègte 
auf, i. h, aufgelegt; Metire def 


us; 5 fer ; 
‚sharger. Ein er auflegen ; re A 
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emplätre. Das Tifchtuch auflögen ; mettre le 
e. Die Hände auflegen; impojer les mains, 
faire l'impofition des mains, donner les ordres 
Jacrés. Einem etwas zu thun auflègen ; or- 
donner ; charger qq. un de faire qq. ch. Eine 
Steuer &c. auflegen ; impo/er une taxe, mettre 
un impôt; taxer. Einen Eid auflögen; déférer 
un ferment. Eine Strafe auflegen ; infliger une 
eine, punir, chätier. Ein Buch wieder auf-. 
legen ; réimprimer un livre. Gerichtlich auf- 
legen; fignifier, interpeller, fommer. Ein Schiff 
auflegen; défagréer un vaijleau; voy. Abtakeln. 
Sich auflègen ; v. r. s'appuyer, s'accouder ; st. 
s'attacher a gg. ch. Der Tabak legt fich auf 
die Zunge; le tabac pique la langue, tombe fur 
la langue. Zu etwas aufgelègt feyn; étre pre- 
pre à qq. ch. être capable de qq. ch. étre en humeur 
faire qq. ch. 

AUF-LEGUNG, (uflegung ) (die) gen. der - , 
pl. die- en; La charge, l'impôt, application, 
impofition , inflißkion , la délation, l'édition &c. 
voy. Auflage. Auflögung eines alten Hufei- 
fens ; le raffis. 

AUF-LEHNEN, (auflebnen) v.n. Ich lèbne - 
lehnte auf, i. h. aufgelèhnet ; Appuyer, metire 
contre. Sich aufléhnen; v. r. s'appuyer, s'ac- 
couder, Je foutenir. Das Pferd lehnt fich auf, 
mieux bäumt fich; le cheval fe cabre. Sich wi- 
der jemand auflèhnen ; ER réfifier, f 
Joulever, fe révolter, fe rebeller. S. die Auflèl 
nung; allion d'appuyer Eÿc. it. Foppofition, la 
röfiftance , le foulévement, la rébellion, révolte. 

AUF-LEIMEN , (aufleimen) v.a. Ich leime-leim- 
te auf, i, h. aufgeleimet; Coller fur qq. ch. S. 
die Aufleimung, "allion de coller. 

AUF-LESEN, (auflefen ) v. a, irr. Ich lèfe, du 
liefeft, er lieft auf, wir lefen auf &c. Inw. 
Ich läs, du läfeft auf &c. /ubj. i. lafe BT, 
i. h. aufgelèfen; Amajfer , ramajer, prendre ce 

anne Aehren auflefen ; glaner, Wenn 
de arben vom Felde find, fo kommen die 
armen Leute und l&fen die Aehren auf, die auf 
den Aeckern liegen geblieben ; les pauvres 
vont ramaffer les épis qui font réftés fur le champ, 
après qu'on en a enlevé les gerbes. On dit Fig. 
Eine Krankheit oder fo etwas auflèfen; aitra- 
per, une maladie. S. die Auflefung. 

AUF-LIEGEN, (anfliegen) v. n. irr. Ich liege - 
läg, /ubj. läge auf, i. b. aufgelögen ; -ére 
couché , yé fur gg. ch. Sich aufliegen ; 
(vulg. ) s'écorcher pour. étre trop long - temps 
re On dit figur. Es liegt mir viel zu 
thun auf; j'ai bien de l'ouvrage qui m’attend. 
Diefes Amt liegt ihm auf; (ef là fon office, 


de devoir. . 

AUF-LOCKERN, (auflodern) v. a. Ich lockere- 
lockerte auf, i. h, aufgelockert; Ramollir ia 
terre em béchant. - Lee 
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AUF-LODERN, .(auflodern) v. n. Ich lodere = 
loderte auf, i.b. a pour eJeter la flam- 
me tout d'un coup, brüler à grand fen 

AUF-LOSEN, (auflöfen) v. a. Ich lüfe - löfete 
auf, i. h. aufgelüfet; Délier, » déta- 
cher, are it. détreffer, déboucler. Auflö- 
fen; ( T. de chymie ) Jeparer les parties d'un 
corps, r£joudre, diffoudre, décompo/er, -corroder ; 
st. déchiffrer. Eine Frage oder Zweifel auflö- 
fen ; réfoudre une queftion ou un doute, révondre 
d'une queftion ou. un doute. Ein Räthfel auf- 
lofen ; deviner une énigme, trouver le mot d'une 
énigme. Ein Zauberwerk auflüfen ; rompre un 
charme, décharmer. Der Salzgeift lofet das 

. Gold auf; Pefprit de [el eft le menfirue de l'or. 
Gott hat ihn aufgelofet ; Dieu l'a attiré à lui, 
lui a accordé la fin de Jes peines. Die Seele von 
dem Körper auflöfen ; Ma l'ame du corps. 
Aufgelbfet werden ; mourir. 

'AUF-LÖSEND, (auflöfend) adj. Diffokvant, dif- 
Jolutif, réfolutif, réduffif, corrofif. Auflofen- 
der Welfe; adv. analytiquement. 

AUE-LOSLICH, (auflöslih) adj. Difoluble, ré- 

foluble , re 

AUF-LÖSUNG, (Auflöfung) (die) gen. der-, 
pl. die- en; Le déliement, dénouement, la fo- 
lution, diffolution, redußlıon, decompofition, cor- 
rofion ; it. la mort, le trepas ; it. l'analyfe, le dé- 


rement. 

AUFLOTEN, (auflöten) v. a. Ich löte - lötete 
auf, i. h. aufgelütet; der fur gq.ch. S. die 
A s 

AUF-MACHEN, (aufmachen) v. a. Ich mache- 
machte auf, i. h. aufgemacht ; Ouvrir, faire 
que ce 
einen Schrank äufmachen ; ouvrir une porte, 
ame armoire. Diefer Schlüffel macht verfchie- 
dene Schlöffer auf; cette clef ouvre plufieurs fer- 
yures ; it. débarrer. Macht die Thür auf; débar- 
rez la porte; (vulg. ) deverrouiller , débacler ; 
it. détacher, dénouer, détreffer, déboucler, de- 
faire, découdre. Aufmachen, in die Hühe ma- 
chen, aufwärts bewegen ; dreffer, accommo- 
der, p.e. un lit Ede. DieStrümpfe aufmachen; 
mieux aufziehen, in die Höhe ziehen; tirer 
en enge bas. a ge en we 
partir, Je mettre en chemin; Je lever; Je prépa- 
rer. Sich frühe aufmachen; /s lever Fe 
heure. S. die Aufmachung. $ 

AUF-MAHLEN , (aufmablen) v. a Ich mahle- 
mahlte auf, i. h. aufgemahlen, & non pas auf- 
Bere: Moudre tout, achever de moudre.. 

ir haben rein aufgemahlen; (prav. vulg. ): 
nous avons fait table nette, nous avons tout mange.. 

ARR EN „ (aufmabnen) uoy. AUF-MUN- 


TERN. 
AUF-MALEN, (aufmalen) v. a. Ich male - mâlte 
auf, i. h. aufgemalet ; Peindre fur. Ein. Ge- 
= mälde aufmalen, auffrifchen; rafraichir un tar 
om. L ; 


i étoit fermé ne le foit plus. Eine Thüre, . 


AUF. 
nt it. confumer en peignant, 8. die Auf- 


ung. 

AUF-MÄUERN, (aufmauern) v. a. Ich mauere- 
mauerte auf, i. h. aufgemauert; Bétir de pier- 
re, élever une muraille. S. die Aufmauerung. 

AUF-MERKEN, (aufmerfen) v. a. &n. Ic 
merke - merkte auf, i. h. aufgemerket; Ob- 
Server , écouter .avec attention, être attentif; 
prendre garde; marquer. Ich habe es in mei- 
ner Schreibtafel aufgemerket; je l'ai marqué 
dans mon portefeuille. S. die Aufmerkung. 

AUF-MERKER, ARR (der) gen. des-s, 
pl. die-; L'objervateur, le marqueur, it. l'e- 


ON. 
AUFMERKSAM, (aufmerkfam) adj. Attentif; 
adv. attentivement, avec a:iention. 
AUF-MERKSAMKEIT', (Aufmertfamfcit) (die) 
gen. der -, pl. die-en ; L'attention, applica- 


tion. 

AUF-MESSEN , (aufmeffen) v. a. irr. Ich mefle, 
dumifleft, er mifst auf, wir meflen auf &c. In. 
Ichmäfs, /ubj. mäfse auf, parf. i. h. aufgemeflen ; 
Se dit des grains qui doivent étre transportés 
fur le grénier. Wir meflen heute unfer Korn 
auf; c. d. d. nous ferons transporter aujourdhui 
nos grains fur le grénier, après les avoir ne- 

ure. 

AUF-MUNTERN, (aufmuntern) v: a. Ich mun- 
tere- munterte auf, i. h. aufgemuntert; Faire 
cejer le fommeil, éveiller. ‘Dans ce Jens on dit 
ordinairement : Ermuntern , aufwecken ; it. 
éveiller, réveiller; rendre plus vif, plus agÿ- 
Jant; donner de la vivacité, de la gaieté; it. 
exciter , inciter, exhorter, animer ; poujer;- 

orter, encourager. Syn. Aufmahnen. (peu uf) 

A F-MÜNTERND : Caufinunternd) adj. Exhor- 


. tant Efc. 

AUF-MUNTERUNG, (Aufinunterung) (die) gen. 
der-, pl. die-en; L'encouragement , la viva- 
cité, gaieté, l'aftion d'éveiller Ëîc. Aufmunte- 
rung zum Lobe Gottes ; l'invitatoire. 

AUF-MUTZEN, (aufmußen) v. a. Ich mutze- 
muzte auf, i. h. aufgemutzet; Releuer, faire: 
valoir, exagérer, reprocher, trouver mauvais. 

endre en mauvaife part, faire fonner bien haut.. 
war ohne alle böfe Abfichten geredet und- 
verdiente nicht aufgemuzt zu werden ; cette: 
parole avoit été dite Jans mauvais deffein; elle: 
= „ (ul ung) (die) gen. der- 
l. die-en; re ae K 4 

AUF-NAGELN , (aufnageln ) v. a. Ich nagele— 
nagelte auf, i. h. anfpensgelts Clouer , attacher: 
avec des cloux. S. die: Aufnagelung.. 

AUF-NÆHEN, (aufndben) v. @. Ich nälie-- nä-- 
hete auf, i..h. aufgenähet; Coudre à ou fur qq. 
ch. Sy de rubans &c.. S. die Aufn & 

AUE-NAHME, (Aufnahme) (die) dé a 


La réception,, l'admilfion, accueil, agregation,. 
| re) ini 
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initiation.;. la profvérité, l'avancement, im 
diflement , pa rad Aufnahme an Kindes 
ftatt; l'adoption. Aufnahme an Geld; l'emprunt. 
In Aufnahme bringen ; relever. In Aufnahme 
feyn, kommen; pro/pérer, accroître. Die Kün- 
fte in Aufnahme bringen; cultiver les arts. 
AUF-NASCHEN, (aufnaften) v. a. Ich nafche- 
nafchte auf, i.h. anfgenafchet; Prendre, man- 
ger par rar Der kleine Schelm hat alles 
aufgenafchet; le petit fripon a tout mangé. 
AUF-NEHMEN, (aufnehmen) v. a. irr. Ich neh- 
me, du nimft, er nimt auf, wir nehmen auf 
&c. Imp. Ich nahm, fe. nähme auf, parf. 
i. h. aufgenommen ; Prendre ; amaffer, ra- 
majler , relever gg. ch. de terre. Einen aufneh- 
men, beherbergen; loger, donner la retraite, 
le couvert à gg. un dans un logis. Ich kann 
nicht alle Reifende aufnéhmen; je ne puis gs 
Dger tous les voyageurs. Einen wohl’aufneh- 
men; recueillir, recevoir qq. un. charitablement. 
Er nimt alle Reifende fehr wohl auf; # re- 
cueille charitablement tous les pajlants chez lui. 
Geld aufnéhmen; emprunter & l'argent. Ein 
Kleid aufnehmen mieux ausnehmen ; lever un 
habit chez le marchand. Einen in eine Gefell- 
fchaft &c. aufnehmen; recevoir, prendre, ag- 
rer initier, admettre qq. un dans une Jocte- 
té &c. InSchutz aufn&hmen ; protéger, pren- 
dre Jous fa proteflim. An Kindes ftatt auf- 
nchmen ; adopter. Etwas wohl oder übel auf- 
nehmen; interpréter qq. ch. en bien ou en mal; 
prendre en bonne ou or part ; trouver bon 
04 mauvais. Einen wohl oder übef aufnehmen ; 
accueillir qq. um bien ou mal, lui faire un bon 
ou mauvais accueil. Etwas als. eine Ehre auf- 
nehmen; tenir à honneur. Ich werde es als 
eine grofe Gefälligkeit aufnehmen, wenn... 
je le regarderai comme un grand plaifir, fi... 
Etwas als einen Schimpf aufnehmen; prendre 
a déshonneur, regarder comme un Tr ‚se 
trouver choqué. mit einem aufnehmen; te- 
nir tête d qq. un, l'entreprendre, lui préter le 
collet; fe baître, difputer avec qq. un. Auf fich 
nehmen; prendre jur Li 6 rger de qq. ch. 
Etwas imScherz, im , aufnehmen ; pren- 
dre une chofe en raillerie ; tout de bon. Einen 
in Dienft aufnehmen ; prendre qq. un a Jon fer- 
vice. Ein fremdes Wort in eine Sprache auf- 
nehmen; naturalifer un mot étranger. Bügen 
aufn&hmen; ( 7. d'imprimeur ) affembler les 
feuilles d'un livre pour en faire des cahiers. Ver- 
dächtige Leute ins Haus aufnehmen; retirer 
des perfonnes fufpeftes. Einen Ort aufnehmen; 
lever le plan d'une place. Etwas für ein gutes 
Zeichen aufnehmen; prendre une chofe à bon 
. préfage. Er hat überall Wären aufgenommen ; 
sl a pris partout des marchandifes à crédit. 
AUF-NEHMEN, (Aufachmen) (das) gen. des-s, 
S pl. La profpérité, Tavansement, aggrandife- 
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ment Ec. Er hat fein ganzes Aufnehmen dem 
Fürften zu danken ; ü tient toute [a profpérité 
du Prince. Voy. AUFNAHME. 
AUF-NEHMUNG, (Aufnehmung) (die) gen. der -; 
5 réception, l'aËlion de Aufnehmen. Joy. AUF- 
M 


AHME. 

AUF-NESTELN , (aufnefteln ) v. a. Ich neftele- 
neftelte auf, i. h. aufgeneftelt; Délier, 5 
détacher une aiguilletie, délacer. S. die Auf- 
ar . 

AUF-NIETEN, (aufnieten) v. a. Ich niete - nie- 
tete auf, i. h. aufgenietet; Attacher une chofe 
& une autre avec des rivets. - 

AUF-NÖTIGEN, (aufnötigen) v. a. Ich nötige- 
nütigte auf, i. b. aufgenötiget; Obliger , con- 
traindre de prei:dre qq. ch. S. die Aufnöti- 
gunei la contrainte l'alfion d’obliger. 

AUF-OPFERN, (aufopfern) v. a. Ich opfere - 
opferte auf, i. h. aufgeopfert; Sacrifier, immo- 
ler, offrir. Ich würde mein Leben für mei- 
nen Fürften aufopfern ; je ee ma vie 
pour mon Souverain. Getreue Unterthanen opfern 
fich für ihren König auf; les bons fujets Je fa- 
crifient pour leur Koi. Sie hat ihrem neuen 

+ Liebhaber dem alten Auen elle a facrifié 
l'ancien amant au nouveau. Seinen Leidenfchaf- 
ten, feiner Ehrfucht alles aufopfern ; /acrifier 
tout à fa pajlion, d Jon ambition. Jemand fei- 
nem Haffe Ra 3 immoler qq.un à Ja haine. 
Chriftus hat fic ie für uns aufgeopfert; 

efus-Chrift s'ef offert volontairement pour nous. 

AUF-OPFERUNG, (Aufopferung) (die) gen. der 

-, 2 die-en; Le facrifice, l’immolaiion. Auf- 

opferung fein felbit; le facrifice de Joi-même aw 

fervice de Dieu. 

-PACKEN, (aufpaden) v.a. Ich packe-pak- 
te auf, i. h. aufgepacket; Ce verbe a une dou- 
ble fignification. 1) Charger, mettre une charge 
fur ... it. Ouvrir un ballot, -dépaqueter, déballer. 
2) sun glier ou trouffer bagage. S. die Auf- 

ackung. 

AUF-PAPBEN, (aufpeppen) voy. AUFKLEBEN. 
S. die up? 2 

AUF-PASSEN, Kaufpaffen) v, a. Ich paffe-pafste 
auf, i. h. aufgepaflet; Ajufler, accommoder 

- une chofe en forte qu’elle convienne à une autre. 
Einen Deckel auf eine Schachtel aufpaflen ; 
ajufler un couvert à une boîte. Aufpalien ef 
auf un verbe n. & fignifie avoir attention à ce 
qu'on fait. Einem aufpaflen; ( unge) Jervir 
ag. un. Delà der Aufpañer; les militaires qui 

- Je font fervir par un Soldat l'appellent ordinai- 
rement: Aufpaßer. Einem aufpaflen, auflau- 
ern; épier, guetter gg. un. Seht euch vör, 
man pafst euch auf; prenez garde, on vous 
a on vous dre[]s des embiches. 

AUF-PAUKEN, (aufpaufen) v.a. Se dit ordinai- 
rement avec le verbe laflen. Sich aufpauken laf- 
fen; faire toucher les timbales, AUr * 


A 
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AUF-PAUSSEN, (aufrauffen ) v. a. Ich panffe- 
aufste auf, i. h. aufgepauflet; (peu #2 
ouffer, enfler, p. e. les joues. S. die Aui- 


au FEIFE £ 

ADF-PFE: N, (aufpfeifen) v.a. irr. Ich pfeife- 

pfiff aur, i. h. aufgepfiffen ; &Jouer de la fiñie, 
du fige Ec. ; 
AUF-PFLANZEN , (aufpflangen) v. a. Ich pflan- 
. ze-pflanzte auf, i. h. aufgepflanzet. Die Fah- 

nen aufpflanzen; Planter le drapeau. Kano- 
. nen aufpflanzdn; dreffer une baterie. Mit auf- 


flanztem Bajonet; Ja bayonnette au bout 


(il. 
at PÉLUGEN ,» (aufpflügen) v. a. Ich pflüge - 
pflügte auf, i. h. aufgepflüget ; Ouvrir en la- 
bourant , mettre à decouvert ce qui étoit caché 
. Jous la terre. Einen Schatz au’ptlügen; déter- 
. rer un tréfor en labourant la terre. 
AUF-PFROPFEN, (aufpfropfen) v. a. Ich pre 
fropfte auf, i.h. au'geptrop'et. Joy. PFROP- 
‚PEN; Enter, gg 
AUT-PICHEN, (aufpichen) #. a. Ich piche-pich- 
te auf, i.h. au'gepichet; Coller auec de la poix, 


goifler, enduire de poix, calfater. S. die Aut- ‘ 


{ ze 
AUF-PICKEN , (aufpidten) v. a. Ich picke-pikte 
auf, i. h. au‘gepicket; Ouvrir avec le bec. 
AUF-PLÆTTEN, (aufplätten) voy. BUGELN. 
AUF-PLATZEN, (aufplagen) v. n. Ich platze- 
lazte au’, i.b. aufgeplatzet; Creuer; Je fendre. 
AUF-PRALLEN, (aufprallen ) v. n. Ich pralle- 
rallte auf, à b. au'geprallet ; Aebondir. 
AUF-PRALLEN, (Aufpralien) (das) gen. des-s, 
(pl. Le rebondiffement , ricochet. 
AUF-PRESSEN, (aufprefien) v. a. Ich prefle- 
prefste aut, i.h. au’gepreflet; Donner un nou- 
veau er a une étoffe en la catij]ant. 
AUF-PUTZ, (Aufpuß) (der) gen. des- es, /. pl. 
L’ornement , la ke le , l'ameuble- 
ment. le 


Voy. P 
AUF-PUTZEN, taufpugen) v. a. Ich putze-puz- - 


te auf, i. h. au geputzet; Orner, parer; meu- 
bier, garnir de meubles. Sie war noch nicht 
aufgeputzet ; elle étoit encore dans fon négligé. 
Ihr feyd recks fchön gepuzt ; vous vous êtes 
adoniÿjé comme à faut. Schön au‘gepuzte Zim- 
mer; des chambres bien meublées. Aufputzen 
fignifie aufi x netoyer, polir, rendre nes ce qui 
LE events PL par re 
AUF-PUTZÜNG, (Hu pugung) (die) gen. der-; 
" L'ornement, la parure, lgmeublement. 
AUF-QUELLEN, (aufque v. n. ir. (Se pro- 
none € devroit étre écrit Aufkwellen). Ich 
quelle (kwelle), du quillft (kwillft), er quillt 
> le 3 N Kae en au Se 
, uoll, /ubj. quölle auf; parf. i. b. auf- 
geinollen . kwollen) ; Prendre use Jourdre, 
«ser de Jource ; it. s'enfler, Je gonfler, grofir. 
FE, die Aufqueltung, 
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AUF-QUELLEN, (aufquellen) v. a. irr. Ich quelle 

(kwelle) - queilte (kwellte) auf, i. h. aufge- 
uellet (kwellet) ; (7. de cuiline) Refaire. 

AUb-RAFFEN, (aufraffen) v. a. Ich rafle - raffte 
auf, i. h. aufgerafiet; Amajler, ramaller „ re- 
cueillir, attraper, prendre ; faire rafle, rafler; 
Figur. Sich wieder aufraffen; /e remsttre, Je 
veconnoftre, reprendre; it. s'enrichir. 

AUF-R/EUMEN, (aufrdunen) v. a. Ich râume- 
räumte auf, i. h. aufgeräumet; Arranger, met- 
tre en ordre, débaraffer. Einen Hafen, einen 
Teich aufraumen ; netoyer, débacler un port, 
un étang &c. Aufräumen; faire place, chaj]er, 
difiper. Der Krieg hat recht aufgeräumt ou 
aufgeraumt; cette guerre a emporté Dés de 
monde. Aufgeräumt; éveillé, de bonne humeur. 
Ich bin gar nicht recht aufgeräumt ; je me 
fuis pas de bonne humeur. 

UMUNG, (Aufraumung) (die) gen. der 

-, J. pl. L'arrangement, ordre, le netoyement, 


l'abtion de... 

AUF-RECHNEN, (aufrechnen) v. a. Ich rechne- 
rechnete auf, i. h. aufgerechnet; ÆAcquitter, 
décharger, déclarer quitie. Wir haben gegen 
einander aufgerechnet ; nous avons acquitté, de- 

chargé l'un Fautre. Aufrechnen fignifie ar : 

Mettre fur un compte. Er hat mir alles aufge- 

rechnet was verzehrt worden ift; il a mis fur 

mon compte tout ce qui a élé depenfe. 


omp: 
Ne (aufrecht) adj. Droit; it. pur, vé- 


ritable, 

AUF-RECHT, (aufrect) adv. Droit, debout. Auf- 
recht fitzen; étre afıs droit (Je dit des bêtes 
s'accroupir. Das Aufrechtfitzen ; rés 
ment. Aufrecht ftehen; étre debout. Die Ge- 
rechtigkeit aufrecht erhalten; maintenir, exer- 
cer, rendre la juflice. 

AUF-RECHTHAL G,Aufrechthaltung) (die) 

, der-, /. pl. Le maintien. 

AUF-RECKEN, (aufreden) v.a. Ich recke-rekte , 
auf, i. h. aufgerecket; Tendre en haut. Die 
Hand aufrecken; lever la main. Die Ohren 
aufrecken ; écouter attentivement. S. die Auf- . 
Rue 2 

AUF-REIBEN, (aufreiben ) #. a. irr. Ich reibe- 
rieb auf, i. h. aufgerieben ; Frotter, faire une 
frifion; ouvrir en frottant, écorcher. Die Far- 
ben aufreiben ; broyer les couleurs. Ein Tuch 
aufreiben ; frifer. un drap. Einen aufreiben; 
exterminer , extirper, détruire, faire mourir, 
perdre, ruiner qq. un. Er hat diefen Mann 
vollends aufgerieben; 7,3 achevé de ruiner cet 
homme. S. die Aufreibung. 

AUF-REIHEN , (aufreiben ) v. a. Ich reihe-rei- 
hete auf, i. h. aufgereihet; Anfiler, 

AUF-REISSEN, (aufreiffen) v. 4. irr. Ich reiffe - 
rifs auf, i. h. aufgeriflen; Ouvrir en tirant par 
force, faire une ouverture, déchirer, fendre, rom- 
pre, ufer, Es hat die Thore mit Gewalt auf- 

0 2 gerif- 
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geriflen; # a ouvert les portes en les tirant par 
Jorce. Das wilde Schwein hat ihm den Bauch 
aufgeriflen; le fanglier lui @.ouvert le ventre. 
em aufi definer, tracer le plan 
d'une maïifon, d'une ville &c. Voy. reifsen; 
Je déchirer, fe découdre, s'ufer, fe fendre, s'ou- 
vrir, s'entr'ouvrir, fe rompre, crever. S. die 
Aufreifsung. 

AUF-REISSEN, (aufreiffen) comme v.n. fe conju- 

Br avec l'auxi. pis Der bin De AMEL 

ie Nath an diefem Rocke ift aufgeriflen ; {@ 
couture de cet habit s’ejt decoufue. Die Erde 
reifset von der grofsen Hitze auf; {a terre fe 
fend de la trop grande féchereffe. Die Lippen 
reifsen ou fpringen auf von der Kälte; les le- 
vres jure du froid. 

AUF-REITEN, (aufreiten) v. a. irr. voy. reiten. 
Sich aufreiten, wund reiten; fe bleffer en mon- 
tant à cheval. 

AUF-RENNEN, (aufrennen) v. a. Ich renne- 
rennte auf, i. h. aufgerennet; Enfoncer, ouvrir 
en courant ou en frappant contre. Man kann Thü- 
ren mit ihm aufrennen; (fg.) c'eff un lourdaut, 
un gros butor, une bête. 

AUF-RENNEN, (aufrennen) v. n. irr. Ich ren- 
ne-rannte auf, i. b. aufgerannt. Se dit des 
vaifeaux qui échouent fur le fable. Das Schiff 
ift a peraunt) le bateau s'eft enfablé. 

AUFRICHTEN, carie) v. a. Ich richte- 
richtete auf, i. h. aufgerichtet; Eriger, élever, 
drefer, srl, établir, placer. Man hat ver- 
fchiedene erhabene Bühnen in den Gaflen anf- 
geicbiet; on a dreffé plufieurs échafauts dans 

s ruës. Einen Vergleich, Kauf, Bündnifs &c. 
aufrichten mieux fchliefsen; faire ou conclure 
um accord, un traité, une alliance, un marché. 
Ein Regiment aufrichten; lever, former, met- 
tre fur pied un régiment. Man hat ihm eine 
Ehrenfäule aufgerichtet; on fui a érigé unè 
fratue. Der Fürft hat einen neuen Zoll auf- 
Tichten ou anlègen laflen; le Prince a fait étab- 
lir un nouveau péage. Freundfchaft, Bekannt- 
fchaft aufrichten ; faire ou lier amitié, co:moi/- 
Jance. Einen Betrübten oder Niedergefchlage- 
nen aufrichten ; con/oler‘, foulager, ranimer qq. 
an, donner bonne efpérance, relever le courage, 
in/pirer du courage S. die Aufrichtung, lé- 
retion, établiffement, la conclufion, levée, Ves- 
pérance, la confolation. 

AUF-RICHTIG, (aufrichtig) adj. Sincdre, droit, 
véritable, franc, ingénu, intègre, de bonne foi, 
franc & rond, pur, naturel; adv. droitement, 
fincerement, franchement, rondement , véritable- 
ment, ingénument, Jans façon, naturellement, 
de bonne foi, leyal. Kin aufrichtiger, redli- 
cher Mann; un homme intègre €7 de bonne foi. 
Ich fage es aufrichtig; je vous le dis nettement. 
Ein gutes aufsichtiges Geficht; un front ou- 


AUF. 
vert. Ich mufs ihnen aufrichtig geftehen; . je 


vous avouerai ingénument. 
AUF-RICHTIGKEIT , (Aufrichtigfeit) (die) gen. 
or Jp La ets ee ben: ie 
ité, bonne foi, l'intégrité; ingénuité, 
candeur , TU Er if in dde Sache mit 
der grüften Aufrichtigkeit zu Werke gegan- 
ge 4} a agit de bonne foi dams cette affaire. 
an darf an feiner Aufrichtigkeit nicht zwei- 
feln; on ne doit pas douter de fa proue 
AUF-RIEGELN, (aufriegeln ) v. a. Ich riegele- 


AUF-RITZEN, (aufrigen) v. a. Ich ritze-rizte 
auf, i. h. aufgeritzet; Egratigner, incifer, 
gercer. S. die Aufritzung, l'égratignure, in- 
Gr la gerçure. 

AUF-ROLLEN, (aufrollen) v. a. Ich rolle-roll- 
te auf, i. h. aufgerollet; Rouler, plier en rond, 
it. déplier, dérouler. Das Här aufrollen ow 
aufwickeln; mettre les cheveux en papillottes. 
S. die Aufrollung. 2 

AUF-RÜCKEN, (aufrüden) v. a. Ich rüicke- 
rückte auf, i. h. aufgerücket; Haufer, ele- 
ver une cho/e, avancer, reprocher, blämer. Ei- 
nem feine Fehler aufiücken ; reproches à qq. un 
les fautes qu'il a faites. S. die Aufrückung. 

AUF-RUFEN, (aufrufen) v. a. irr. Ich rufe - 
rief auf, i. h. aufgerufen ; Agpeller qq. un qui 
ef fs: le faire lever. Ihr Beifpiel ruft ihn 
zur Tugend auf; vöire éxemple l'appelle à la 


vertu. 

AUF-RUHR, ‘(Aufrubr) (der) Een des-es, f. 
pl. La révolte, rebellion, ‘édition, émotion, 
émeute, letumulte, le mouvement tumultueux , 
la turbulence, mutinerie. Aufruhr erregen; ex- 
citer une révolte €c. ameuter. - 

AUF-RÜHREN, (aufrüßren) v. a. Ich rühre- 
‚rührte auf, i. h. aufgerühret ; Remmer , fouil- 
ler. Die Tinte auftühren; remuer l'encre. On 
dit figur. Man muis den alten Streit nicht 
wieder aufrühren; il ne faut pas Jujtiter de 
vieilles quereiles. 

AUF-RÜHRER, (Anfrüßrer) (der) gen. des - s, 
pl. die-; Le rebelle, jéditieux , mutin, révolté, 
boute-feu. 

AUF-RÜHRISCH, Corn adj. Rebelle, fe- 
ditieux, turbulent, mutin, révolté; adv. fedi- 
tieufement, en re, tumultuairement. Auf- 
rührifch machen; voy. aufbringen, aufhetzen. 

AUF-RÜHRUNG, (Aufrührung) (die gen. der-, 

l. die-en; Aion de &c. le remuement. 

AUF-RUTTELN, (aufrütteln) v. a. Ich rüttele- 
rüttelte auf, i. h. aufgerüttelt; Secouer, bran- 
ler, remuer, agiter. 


AUF-SACKEN, (auffaden) voy. SUR 
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AUF-SAGEN, (auffagen) v. a. Ich fage - fagte 
auf, i. h. aufgefaget; Reiter, dire a Fo 


Habt ihr fchon a efagt ? avez-vous déjà ré- * 


cité votre er aufkündigen, aufkün- 
den. Ich habe ihm alle Freundichaft aufge- 
Sagt; j'ai rompu avec lui. Er hat dem Haus- 
herrn die Wohnung aufgefagt; il a déclaré d 
Jon hôte qu'il vouloit deloger. Ich habe den 
Kauf des Gartens wieder auf; efagt; je me fuis 
dédit du l'achat du jardin. S. die Auffagung. 
AUF-S/EGEN, (auffâgen) voy. SIEGEN; Ou- 
AUF-SAMMELN (auffe 
» Cauffammeln) v. a. Ich famm- 
le - fammelte auf, i. h. re ie Rama/- 
fer. S. die Auffammelung, l'amas. 
ASS T ES ; en : AE fattele - 
ja auf, i. h. au ttelt; Seller un che- 
val. S. die Auflattelung. é 
AUF-SAZ, (Auffag) (der) gen. des-es, pl. die-fätze. 
Cequ'on met [ur un autre chofe, la garniture le cha- 
piteau, cage; it. Pornement de töte, la cotffure de 
femme.  Auffaz auf einen Kamin, Schrank &c. 
la garniture de cheminée, d’armoire. Ich habe ei- 
nen Auflaz von Porcellan auf meinen Schrank 
gekauft; j'ai acheté une N red d'armoire de 
porcelaine. Ein filberner Auffaz zum Nachtifch ; 
tn furtous d'argent. Auffaz auf einen Spiegel ; 
le chapiteau. Auffaz zur Ausficht ; C F Fes 
chit.) la gudrite. Auffaz einer Windmühle; 
le cage. Auffaz auf den Sprin; brunnen-Rôhren; 
l'ajujtage, afütage. Ein fchriftlicher Auffaz ; 
le preieh, plan, lemémoire, laminute. Der Notarius 
hat den Ar ins Reine gefchrieben; Le no- 
ee a mis Ei kurs au = Er hat den Auf- 
Z davon überreichet ; if en a préfenté le projet. 
AUF-SEZIG, (auffägig) où Actes af, Due 
nemi, contraire, qui veut du mal à.qq. un; ca 
pricieux, obfiiné; bourru, opiniätre, entété, mu- 
5 “ 5 ee capricieufement. 
- ; Cauffauge 7 ; 
SAUGEN.“ Re ee Ne 


voy. 
AUF-SEUGEN, (auffäugen) Alliter, nourrir, 
élever um tan Voy. SEUGEN. 
AUF-SCHABEN, Cauffehaben) v. a. Ich fchabe- 
fchabte auf, i, h. aufgelchabet ; Ouvrir en grat- 
” ® en le ( . Fr nung 
auffchärfe 
vop. AUFSCHNEIDEN © u 
AUF-SCHARREN, (auffcharren) v. a. Ich fchar- 
re-fcharrte auf, i. h. auf; efcharret; Gratter. 
Die Hüner fcharren die Erde auf; Les poules 
rattent la terre. S. die Auficharrung. 
AUF-SCHAUEN, (auffauen) v. m. Ich fchaue- 
fchauete auf, i.h. aufgefchauet ; Zever les yeux, 
regarder , que Sarde. S. die Auffchauung. 
AUF-SCHEUCHEN, Cauffheuchen) v. a. Ic 
fcheuche- fcheuchte auf, i. h. aufgefcheuchet ; 


: le débucher. 
AUF-SCHEUERN,(auffcheuern, voy.SCHEULRN. 


» 
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AUF-SCHIEBEN , (au en v. a. irr. Ich 
fchiebe-fchob, /4bj. fchöbe auf, i. h. aufgefcho- 
ben; Poufler en haut, différer, prolonger, retar- 
der, remettre à un autre temps, reculer, Jurfeoir, 
Jufpendre, amufer: amsplier, fuperféder. Schie- 
bet diefen Tifch auf ow in die Hohe; poujjez 
cette table en haut. Ich werde meine Reife auf- 
fchieben müffen ; (fig. ) il m: faudra différer mon 
page. Lafst uns die Sache bis morgen auf- 
fchieben; remettons la chofe à demain. Auf- 
gefchoben ift nicht aufgehoben ; (prov.) ce qui 
ft différé n’efl pas perdu. S. Auffchiebung, 
voy. Auffchub. 

AUF-SCHIEBLING, (Auffiebling) (der) gen. 
des-es, pl. die-e; (T. d'archit.) La chanlate. 

AUF SCHIESSEN,, Caufliefen) v. a. irr. Ich 
fchiefse-fchofs, /ubj. fchofse auf, i. h. aufge- 
fchoffen; Ouvrir en tirant contre. Die Feinde 
haben die Thore aufgefchoflen; les ennemis 
ont forcé les portes, en tirant contre E5c. S. 
die Auffchiefsung, l'afion de Eÿc. 

AUF-SCHIESSEN, (auffiefen) v.n.irr. La con- 
Jugaiion eft la même que celle de l'aftif, av. l'au- 
æil, feyn; Monter, s'éleuer; naitre, croître, 
grandir. In Sämen auffchiefsen; monter en 

AUFSCHLAG, Olufihlag) (er) gen. à 

» (Auffchlag) (der) gen. des-es, 
pl. die-fchläge ; a Zn habit; re- 
trouffis de chapeau; it. le bord, rebord, revers, 
it. le catapldme. Die Auffchläge ‘an feinem 
Rock find mit Gold befezt; les paremens de 
Jon habit [ont galonné d'or. Der Aufichlag an 
feinem Hut-ift zu hoch; fon reg efl relap- 
pé trop haut. Auffchlag im Preife; le renchérif- 
Jement du prix. Aufichlag in der Auction; 
bencan, enchère. Auffchlag ou Auflage; la ta- 
xe, l'impôt. Aufichlag in der Karte; {4 tour- 
ne, carte de retour. Der Aufichlag am Halfe; 
le collet. Der Aufichlag im Gewichte; le fur- 


tier 
AUF-SCHLAGEN, (auffchlagen) v. a. irr. Ich 
. fchlage, du fchlägft, er fchlägt auf, wir fchla- 
gen auf &c. Imp. Ich fchlug, /ubj. fchlüge 
auf, parf. i. h. aufgefchlagen; Ouvrir à force 
de coups, enfoncer, rompre; p. 6. une porte; il. 
dreffer > it. impofer une taxe. Einen Stand auf- 
fchlagen ; conjtruire une boutique. Weil er nicht 
aufmachen wollte, fo liefs ich die Thür auffchla- 
en; parcequ'il ne vouloit pas ouvrir, j'ai fait en- 
Ft la porte. Nüfle auffchlagen; cafJer des 
noix. Ich bin im Fallen mit dem Knie aufgefchla- 
en; jeme fuis bleffé le genou en tombant. Den 
Kopf auffchlagen ; donner de la tete Eÿc. contre 
gg. ch. DenHut, die Ermel aufichlagen; trou/- 
Jer, retroufler le chapeau, les manches. Die 
Augen aufichlagen; lever les yeux. Ein Buch 
aufichlagen; ouvrir, feuilleter, confulter un li- 
ure, y chercher qq. ch. Eine Karte auffchla- 
gen; tourner une carte, Ein Zelt aufichlagen ; 
03 i tendre, 
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. tendre, deployer une tente. Ein Bett auffchla- 

- gen; drejler un lit. Ein Lager auffchlagen; 
mettre, pojer, ajleoir un camp. Seine Woh- 
zung an einem Orte auffchlagen ; établir Ja dé- 
meure, Je fixer, s'arréter en un lieu. Seine 
Wäre auflchlagen oder übertheuern ; ee 
fa marchandife, demander gg. ch. de plus. 

‘AUF-SCHLAGEN, (auffchlagen) v. n. irr. av. 
l'auxiliaire feyn; Encherir, renchérir, monter 
de prix, prendre faveur. : Das Getreide wird 
aufichlagen; les grains renchériront. Alle Wei- 
ne find aufgefchiagen ; tous les vins ont enchéri. 

AUF-SCHLAGUNG, (Auffchlagung) (die) gen. 
der-, /. pl. L’enfoncement, impojition, le ren- 
chörifjeiment, la cherté, aflion de aufichlagen &c. 
Voy. Auffchlag. 

AUF-SCHLIESSEN, (auffchließen) v. a. irr. Ich 
fchliefse - fchlofs, /ubj. fchlofse auf, i. h. auf- 
gefchloffen ; ouvrir avec la def. Die Blumen 

. fchliefsen fich auf; les fleurs s'épanouiffent, 
éclorrent. Das Erz fchliefset fich auf; (T. de 
Chym.) la mine Je réfoud. Mit dem Thorauf- 
fchliefsen ; à portes ouvrantes. Sein Herz auf- 
fchliefsen ; (PE ouvrir, découvrir, né [on 

Die Metalle ‘auffchliefsen; (T. de chy- 
mie) réfoudre les métaux. 

AUF-SCHLIESSUNG, (Auffchliegung) (die) gen. 
der-, pl. die-en; L'ouveriure, la réfolution, 
l'épanouifflement. 

AUF-SCHLITZEN, (aufféligen) . a. Ich fchliz- 
ze-fchlizte auf, i. h. Er i 
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hlitzet; Ouvrir, 
fendre, feler, déchirer, faire une incifion, in- 


- cifer. 

AUFSCHLITZUNG, (Auffchligung) (die) gen. 
der-, pl. die-en; L'ouverture, la fente, Fin- 
cifion, le déchirement. 

AUF-SCHLUCKEN, (auffluden) ». a. Ich 

- fchlucke - fchlukte auf, i. h. aufgefchlucket ; 
Avaler, engloutir, dévorer. S. die Auffchlu- 


kung. 

AUF-SCHLUSS, (Auffhluß) (der) gen. des-es, 
pl. die-fchlüfle; L’afion d'ouvrir, l'épanourffe- 
ment, ouverture, refolution. Figur. Auffchlufs 
fignifie: eclairciffement, explication. Er hat 
mir den Auffchlufs davon gegeben; sl m'en 
a donné l'élairciffement. _Voy. Auffchliefsung. 

AUF-SCHMEISSEN , (aufichmeigen ) voy. AUF- 
SCHLAGEN. 

AUF-SCHNELZEN, (auffchmelien) v. a. Ich 
fchmelze-fchmelzte auf, i. h. aufgefchmelzet; 
Fondre, liquefier ; attacher für un autre corps 


ie la fonte. 4 
AUF-SCHMELZEN, (aufichmelen) v. #. irr. Ich 
fchmelze, du fchmilzeft, er fchmilzt, wir 
fchmelzen auf; Imp.ich fchmolz, /ubj. fchmöl- 
ze auf; Parf. i. b. aufgefchmolzen ; Je fondre, 
fe liquefier en fondant. , 
AUF-SCHMIEDEN, (auffchmieben) v. a. Ich 
fchmiede - fchmiedete auf, i. h. aufgefchmie- 


N 


. de 
AUF- 
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det; Soindre une barre de fer d une autre par 
Vattion de battre ou forger. ; 

AUF-SCHMIEREN, (auffémieren) v. a. Ich 
fchmiere - fchmierte auf, 1. b. aufgefchmieret; 
Frotter, graijler, enduire, oindre. Butter aufs 
Brod fchmieren; ötendre du beurre fur du pain. 
On dit vulg. Einem etwas aufichmieren. Joy. 
anfchmieren. 

AUF-SCHNALLEN, (auffdnallen) v. a. Ich 
fchnalle - fchnallte auf, i. h. aufgefchnallet ; 
Débouter, it. attacher, boucler fur gg. ch. S. 
die Auffchnallung. 

AUF-SCHNAPPEN, Cauffnappen) v. a. Ich 
fchnappe - fchnappte auf, i. h. aufgefchnappet; 
Attraper ; it. apprendre , découvrir par ha- 
zard. Wo hat er das aufgefchnappt ? où a- 

Kr | 

-SCHNAPPEN, (anffchnappen) v. #. avec 
Fauxil. feyn; Se lentes ae, s'élever en 
haut. Er ift aufgefchrappet; (vulg.) à efl 
mort. S. die Aufichnappung. 

AUF-SCHNEIDEN, (auffchueiden) v. a. irr. Ich 
fchneide - fchnitt auf, 1 h. aufgefchnitten ; 
Couper, tailler, trancher, ouvrir en coupant, 
entailler, fendre, entamer. Einen Knoten auf- 
fchneiden; trancher un nœud. Man hat ihm 
den Bauch aufgefchnitten ; on lui a ouvert le 
ventre. Auffchneiden; couper, trancher toute 
la provifion. All unfer Brod ift aufgefchnitten ; 
nôtre pain eff tout difiribué. Auf das Kerbholz 
auffchneiden; marquer fur la taille. Einen 
Körper auffchneiden; (T. d’Anatomie) diffé 
quer un corps, faire la diffetion de Eÿc. Figur. 
Auffchneiden ; faire le gafcon, trancher du bra- 
ve, fe vanier. Ich weils wohl, dafs er gut 
auffchneiden kann; je /ais bien qu'il fait le 


x Een 
AUF-SCHNEIDER , (Auffchneiber) (der) gen. . 
des-s, pl, die-; Le fanfaron, gafcon, rodo- 


mont, charlatan, glorieux, vanteur, vendeur 


de fumée. ; 

AUF-SCHNEIDEREI, (Auffchneiderei) (die) gen. 
der-, pl. die-en; Loflentation, la gaftonna- 

5 te rodomontade , charlatanerie. 
CHNEIDERISCH, (aufjchneiderifc) ) adj. 

anfaron, plein d'oftentation be. 

AUF-SCHNEIDUNG, (Auffchneidung) (die) gen. 
der-, pl. die-en; L’owerture, la coupe, tail- 
le, diffeftion &c, 

AUF-SCHNEITELN, (auffchneiteln) v. a. (T. 
de Sard.) Ich fchneitele- fchneitelte auf, i.h. 
aufgefchneitelt; Ebrancher, depouiller un arbre 
de jes branches Juperflus pour le faire croître. 

AUF-SCHNELLEN, (aufichnellen) v. a. Ich 
fchnelle - fchnellte auf, 1 h. aufgefchnellet; 
Lancer, jeter. Er fprang auf, als ob er auf- 
gefchnellt würde; (Weile) il Je leva comme fi 
gg. un P’avoit lancé, jeté en haut. 

. AUF- 
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AUF-SCHNELLEN, (auffchnellen) v. #. av. l'an 

. xü.feyn. Die Wagfchale fchnellt auf; {a ba- 
lance trébuche. Nehmt euch in acht, das Brett 
wird auffchnellen, und ihr werdet ‚herunter 
fallen ; prenez garde, la planche trébuchera, & 
vous tomberez à haut en bas. 

AUF-SCHNITT , (Auffchnitt) (der) gen. des- 
es, pl. die-e; La coupure. Der Auffchnitt an 
einem Aermel; Ja coupure d'une manche. Auf- 


fchnitt dénote auffi Fallion de couper, €) dans . 


ce Jens le pluriel n'eft pas en ufage. 

AUF-SCHNÜREN, (auffnüren) v. a. Ich fchnü- 
re- fchnürte auf, i. h. aufgefchnüret; Déla- 
cer. S. die Auffchnürung. 

AUF-SCHÖPFEN, (auffôpfen) v. a. Ich fchop- 
fe- fchopfte auf, i. h. aufgefchöpfet ; Ama/- 
fer avec a cuilliére, S. die Auffchopfung. 

A RES » Cauffoffen ) voy. AUF- 


AUF-SCHÔSLING, Cauffehbgling ) (der) gen. 
des-es, pl. die-e; Le rejetton, bourgeon, fur- 
geon, Jcion, tendron, provin; rejet, l'œille- 
ton, perceau; it. un jeune homme qui croît beau- 
coup; un flandrin, un grandelet. 

AUF-SCHRÆNKEN , “(auffchränfen) v. a. Ich 
fchränke - fchrankte auf, i. h. aufgefchränket; 
Croifer, mettre de travers, Le e. les planches 
pour laifler un pajlage libre à l'air & au vent, 

AUF-SCHRAUBEN, (auffcraubeñ) v. a. Ich 
fchraube - fchraubte auf, 1. h. aufgefchraubet ; 
‚Attacher, ferrer fur une autre choje à vis; it. 
ouvrir à vis; ouvrir, defferrer la vis. S. die 
ae: voy. fchrauben. 

AUF-SCHRECKEN, (auffdhreden) v. a. Ich 
fchrecke -fchrekte auf, i. h. aufgefchrecket. 
Einen aus dem Schlaf auffchrecken; éveiller qq. 
un brusquement. ; 

AUF-SCHREIBEN, (auffcreiben) v. a. irr. Ich 
fchreibe - fchrieb auf, i. h. aufgefchrieben; 
Marquer, prendre note; meitre, coucher, redi- 
gr par écrit, écrire. Er hat alles aufgefchrie- 

en, um es nicht zu vergeflen; il a tout mis 
par écrit pour ne le pas oublier. Ich habe es 
in meine Schreibtafel aufgefchrieben; je l'ai 
marqué dans mes tableites. Ins Protocoll auf- 
fchreiben ; enrégifirer. Soldaten oder Matro- 
fen auffchreiben; enröler des foldats ou des ma- 


telots. 

AUF-SCHREIBER, (Yuffchreiber) (der) gen. 
des-s, p die- ; Cieux Schreiber ) ré 
vain, le greffier, fecrétaire. 


AUF-SCHREIBUNG , (Auffehreißung) (die) gm. 


der-, f. Bi L'écriture, annotation, aflion 
marquer Ëc, Auffchreibung der jungen Mann- 
fchaît ; l'enrôlement de la jeuneffe, : 

AUF-SCHREIEN, nb ge a. ir. Ich 
fchreie-fchrie auf, i. h. aufgefchrien; Æveiler 
gg. un par les cris; it. s'écriers 
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AUF-SCHRIFT, (Aufichrift) (die) gen. der-, 
. die-en; L'infcription, adreffle, te deffus, 
titre, l'intitulation, la fufcription. 

AUF-SCHROTEN, (auffcroten) v. a. Ich fchro- 
te-fchrotete auf, i. h. aufgefchrotet; Rouler, 
filer en haut, p. e. du vin, de la bière qu’on 
fait fortir de la cave. 

AUF-SCHRUMPFEN, (auffchrumpfen) v. #. Ich 
fchrumpfe - fchrumpfte auf, i. b. aufgefe] - 
pfet; Crever en fe ridant. 

AUF-SCHUB, (Aufichub) (der) gen. des-es, /. 
rl. Le délai, retarı Si la Pass ER 
Se, l'amufements it. la furféance, le retard. 


AUF-SCHÜREN, Caufféfüren) voy. ANSCHÜ- 


ÄUF-SCHÜRFEN, (aufféürfen) voy. AUF- 
SCHÆRFEN. res à 
AUF-SCHURZEN, (auffchürzen) v. a. Ich fchür- 
ze-fchürzte auf, 1. h, aufgefchürzet; Tron/- 
fer, retroufer, replier, relever c qui pend. 
Schürzt das Kind auf, damit es befler gehen 
kend; érouflez cet enfant, afin qu'il marche 
mieux. S.die Auffchürzung, le retrouflemert. 
AUF-SCHUSSELN, (auffchüffeln) v. a. Ich fchüf- 
fele- fchüffelte auf, i.h. aufgefchüffelt ; ( vulg.) 
Traiter avec prafufion. an wird dir gleich 
auffchüffeln; (7. ironique) vous voila bien 


ree. _. 

AUF-SCHÜTTELN, Cauffdütteln) v. a. Ich 
fchüttele - fchüttelte auf, 1. h. aufgefchüttelt ; 
Remuer. DieFèdern in einem Bette auffchüt- 
teln; remuer les plumes d’un lit. 

AUF-SCHUTTEN, (auffütten) v. a. Ich fchüt- 
te- fchüttete auf, i. h. aufgefchüttet; Verfer 
deffus. Korn auffchütten; amafler du bled, 
mettre en magazin, en grenier. Korn in der 
Mühle auffchütten; metire le grain dans la tré- 
mie, engrener le bled. -S. die Auffchüttung, 
l'amaffement, abouquement. 

AUF-SCHWÆMMEN, (auffchtwämmen) v. a. 
Ich fchwämme-fchwämmte auf, i. h. aufger 
fchwämmet; Humelter en failant paffer de l'eau 
par defus. Das Schwein ift nicht fo fett als 
es fcheint, es ift mit Kleien aufgefchwämmet; 
ce porc n’ef pas fi gras comme il a l'apparen- 
ce; il ef gonflé de farine. S. die Aufichwäm- 


mung. 
AUF-SCHWÆNZEN, Cauffbtvänsen) v. a. Ich 
. fchwänze - fchwänzte auf, i. h. aufgefchwän- 
zet. Ein Pferd auffchwänzen ou aufichwei- 
fen; oe la er d'un cheval. 
AUF-SCHW ÆRZEN, (auffdtvärsen) v. a. Re- 
péter l'aêtion de peindre en noir. Voy. fchwärzen. 
AUF-SCHWATZEN, (aufftvagen) v. a. Ich 
fchwatze-fchwazte auf, i, h. aufgefchwatzet; 
Ænjoler, perfuader qq. un de prendre gg. ch. 
- Ihr werdet mir diefs nicht auffchwatzen ; vu 
nu 
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ger, ranger, mettre. In Haufen auffetzen; em- 
iler, enckanteler , engerber, entajler, amonceler.- 
re Hut, die Perücke aufietzen ; en le 
eau, Je couvrir ; mettre la perruque. Kegel 

auf ver drefler les quilles. He den Lor- 
fchwelle - fchwellte auf, i. h. aufgefchwellet ; berkranz aufletzen ; ceindre de lauriers la tête 
Enfler, faire enfler, bouffer, bourfouffler; gonf- de qq. un. Geld imSpiel auffetzen; mettre de 
ler s it. (T. de Cuifine) refaire. Durch Zuhal- Dr au jeu; y aller de... "Einem Hörner 
tung der Schleufen ift der Ström aufgefchwellt aufletzen; planter des cornes à & un, le faire 
worden; en eg les éclufes on a fait enfler ‘ cocw. Die Steine im Schachfpiel cc. auffetzen; 
la rivière. $. die Aufichwellung. drejler les échecs, les dames &i. Eine Dame 
AUF-SCHWELLEN, (auffthtvellen) v. ». irr. Ich aufietzen; damer un pion. Den Tifch oder die 
fchwelle, du fchwillt, er fchwilit auf, wir Speïfen . auffetzen ; mettre le couvert, couvrir, 
fchwellen auf. Imp. Ich fchwoll, ff. fchwölle  dreffer la table, fervir les plats. Eine Rede auf- 
auf, parf. i.b. aufgefchwollen. Der Flufsfchwillt  fetzen; PR un difcours. Den Hahn auf- 
auf; Larivière senfle. Dem Pferde find dieBeine fetzen; (7. d'armurier) abattre le chien. Den 
aufgefchwollen ; ce cheval a les jambes gorgées. Kopf auffetzen; s'entéter, s'opiniâtrer; Je met- 
Die Zinfen auffchwellen laflen; laifer grofir tre fortement dans l'efprit, Je chauffer d'une opi- 
les intéréts. ü nion. Sich wider einen aufletzen; /e rövolter, 
AUF-SCHWELLEN, (Auffchtwellen) (das) gen. Je mutiner, Je rebeller. Den Bart auffetzen; 
des-s, f. pl. AUFSCHWELLUNG, (die) gen. relever, retrouffer la mouftache. Schriftlich auf- 
der-, eG pl. L'enflement, enflure, le gonfle- fetzen; écrire; dreffer, mettre, coucher par écrit, 
ment. Das Auffchwellen derFlüffe; le fou-ber-  minuter, projetter. Ich habe meine Antwort 
me, l'inondation. fchriftlich aufgefezt; j'ai rédigé ma revonfe 
AUF-SCHWINGEN, (auffchwingen) (fich) w. r. par écrit. Meine Frau ift noch nicht aufgefezt ; 
irr. Ich fehwinge - ae Jubj. fchwün; ma femme wefl pas encore coEfjee. Der Hirfch 
mich auf, i. h. mich aufgefchwungen ; S’ele- fezt auf; ( T. de Chafle) Je dit des cerfs qui 
ver, fe ider en haut, prendre l'efor. Der res avoir jeté leur tête commencent à repou/- 
Vogel fchwingt fich auf; l'oi/eau prend Peffor. % les boffes. Das Pferd fezt auf; ce cheval ti- 

On dit auffi figurément de l'efprit. Er fchwingt 

fich auf, er nimt einen Schwung; fon efprit,  geaire avec les: dents € la ronge. Syn. Kop- 
Jon ame s'élève, prend Pejfor. S. die Auffchwin- Ben, lien Auffetzen, als Güt und 


AUF. 


u. ferez pas croire cela. S. die Auffchwat- 


zung. 

AUF-SCHWEIFEN, (auffijtveifen) voy. AUF- 
SCHW/ÆNZEN. u 

AUF-SCHWELLEN, (auffetellen) v. &. Ich 
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Se dit des chevaux qui prennent la man- 


ü ng. üt, Kräfte &c. employer, Jacrifier, hazar- 
AUF-SCHWÖREN, (auffchtuören) voy. SCHWÖ- der ge vie, fon bien, fes forces Et. 
REN. Auffchwbren /e dit d'une jeune Dame AUF-SETZER, (Auffeger) (der) gen. des -s, pl. 


die-; Celui qui drefle ou range gq. ch. le dre/- 
1 Es de quilles. Y 
AUF-SE TZERIN N, :Auffegeriun) (die) gen. der-, 


ij eff reçue Chanoinejfe dans un Chapitre de 
les. 
en. (aufjehen) v. n. irr. Ich fehe, du 


fieheft, er fiehet auf, wir fehen auf. Imp. 
Ich fahe, /ubj. fähe auf, arf. i.h. aufgefehen; 
Regarder en haut; leuer, élever les yeux. Auf- 
fehen, die Auffcht über etwas haben, auf et- 
was fehen; obferver, prendre garde, faire at- 
tention, furveiller. Sagt ihm dafs er ein wenig 
auffehe, in die Höhe fehe; dites-lui da regar- 
der un peu en haut. Man mufs wohl auffehen 
dafs kein Fehler gefchehe; ÿ faut prendre garde 
à ne faire point de faute: 

AUF-SEHEN, (Quffehen) (das) gen. des-s, f pl. 
Le bruit, l'éclat, la figure. Die Sache hat ein 
* grofes Auffehen gemacht ; l'affaire a fait un: 
and bruit, beaucoup d'éclat. 

AUF-SEHER, (uffeber) (der) gen, des-s, pl. 
die-; L'infpebteur, le furveillant , gouverneur ; 
le commandeur d'une colonie; commiffaire. Ober- 
Auffeher ; Fintendant. Die Auffeherin ; la gouver… 
nante , l'infpelfrice. Auffeher-Amt ; l'in/pebtion. 
AUF-SETZEN, (auffegen) v. a. & n. Ich fetze- 
fezte anf; i.h. aufgefetzet;; Dreffer, öleuer,, &ri-. 


l. die-en; La coeffeuje. 


AUF-SETZIG, (auflegig) voy. AUF-SÆTZIG, 
AUF-SETZUNG, (Aufiegung) (die 


gen. der-, 
pl. die-en; L’aklion de drejfer,, de mettre Er. 
Auffetzung des Goldfchmidszeichens; Fappofi- 
tion du coin. 


AUF-SEYN, (auffey#) v. m. irr. Ich bin - war, 


Jubj. wäre auf, 1 b. aufgewefen ; Etre levé, 
étre debout. Wohl oder übel auf feyn; /e por- 
ter bien ow mal. S. das Auffeyn ; l'état de la 

SICHT, Cdt) (die) d 
» (Cu e) gen. der-, /. pl. 
E’in/peblion; la conduite, le Join, la ie 
l'adminifiration, le gouvernement , l'intendance, 
la direftion ; it. la charge. Aufficht über das 
Brod in Abteien ; {8 paneterie. Er hat die 
Aufficht über die Gebäude; il a lintendance 
des bätiments. Man hat ihm die Aufficht über 
die Becker und Metzger gegeben; on lui a 
donné bin/peflion fur les boulangers ; bouchers. 
Diefer Gefangene it nicht unter er Auflicht ; ce 
£ prifon- 


AUF; 


prifonmier nef pas en voire re. Er if un- 
Ge les 

ous la verge, fous la férule on tu- 
ne € hat Me Ay ficht über diefen jungen 
Wo Auflicht it, da arbeitet man defko befler; 
face d'homme fait vertu. Die Auflicht über ein 

AUF-SIEDEN, (anffieven) v. a. & n. irr. Ich 
fiede - fott, /ubj. fötte auf, i. h. aufgefotten ; 

ine) Bouillir, bouillonner ; it. par- 
bouillir ; faire bouillir. S. die Aufliedung ; le 
bouillonnement ition. 

AUF-SINGEN he auffingen) v. a. irr. Ich finge- 

e 
chanter. Sing mir eins auf; allons, 
 chante-moi un air. 

AUFSITZEN, (auffigen) v. n. #rr. Ich fitze- 
Être affis, s'affeoir de Auffitzen av. lauxil. 
haben; fi la chofe ef? attachée fur un autre corps. 
où hat auf einem Stein aufgefeffen ; cette co- 
quille étoit attachée fur une pierre. Aufitzen 
aufgefeflen ; nous avons veillé, nous ne nous fom- 
mes pas couchés toute la nuit. Wir haben die 
fable toute la nuit c. à. d. le bateau s'étoit enfab- 
L. Auffitzen /e dit des poules €? autres aifeaux, 
fet wohl (übel) auffitzen; ce cheval efl doux 
me :) au montoir. Zum Auflitzen blafen; 

on: 

le derrière à force d'être affis ou couché. S. die 
Auffitz 

chef. 

AUF-SPALTEN, (auffpalfen) v. a. & m. Ich 
fpalte - fpaltete auf, comme = i. h. aufgefpal- 
dre, Je fendre. Er hat das Holz aufgefpaltet ; 
sil a fendu le bois. Die Erde ift aufgefpalten; 

AUF-SPANNEN, (auffpannen) v. a. Ich fpanne- 

8 i b. aufgefpannet ; Tendre, éten- 
des voiles, meitre au vent, kaufler les voiles. Den 
Hahn an einem Schiefsgewèhre anffpannen; 
Netze oder Tücher aufipannen; (T. de Chafe) 
teffurer. In die Lange und Breite auffpannen; 

ou.) filer doux ; rabastre de Jes 
. die ee, À 


sharp 
Re der Aufficht feines Vormundes; slef Je 
Herrn; À Cite de ce jeune Seigneur. 
4 
haben ; avoir la conduite d'un enfant. 
(T. de Meder: 
‚Febulli 

fang , Jubj. auf, à h. aufgefungen; Se 
mettre à 
fs, Jubj. fafle auf, i. h. & b. aufgefeflen; 
p. e. Diefe Mufchel fäfs auf cinem Stein auf, 
av. Fauxil. feyn: Wir find die ganze Nacht 

ze Nacht aufgefefflen; nous fümes fur le 
jucher , étre perché, Je percher. Das Pferd laf- 

mer le boute-felle, Sich auffitzen; s'écorcher 

EU. 

AUS ‘NEUE, (aufs neue) adv. Nouveau, dere- 
tet, & comme neutre i. b. aufgefpalten; Fen- 
la terre seft fendue. S. die Auffpaltung. 
vo auf, 
re. Die Segel auffpannen ; déployer, établir 
bander un arc, m reffort, le chien du Jufil Eÿc. 

. étendre au long & au large. Gelindere Saiten 

"SPAREN, (auffparen) v. & Ich fpare-fpär- 


mattre de tôté, röferver, S. die À 


te auf, i. h. aufgefparet; Epargner, amaller, 
uffparung, 
Tom. L 
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AUF-SPEISEN, (auffpeifen) v. a. Ich fpeife-fpei- 
fete auf, i. h. aufgefpeifet; Manger, confumer 
tout en mangeant. . 

AUF-SPERREN, (auffperren) o. a. Ich fperrew 
fperrte auf, i.h. aufgefperret; Ouvrir, écarter; 
ä. defférrer. Ihr habt die Thür weit aufge- 

. fperret; vous avez bien ouvert la . Die Zähne 

. ne mit Gewalt auffperren; defferrer les dents, 

. Das Maul en) bayer, bäilter. Einem 
das Maul auffperren; amu/er qq. un par des 

.promelles frivoles, le leurrer de faujles efpéran- 
ces. Nafe und Maul auffperren; regarder avec 
étonnement; ouvrir de grands yeux. S. die Auf- 
fperrung ; l'ouverture, le defferrement Eÿc. 

AUF-SPIELEN, (auffpielen) v. a. Ich fpiele - - 
fpielte auf, i. h. Sulgepielet; Jouer d'un in- 

rument. Spielleute, fpielt auf; violons! jouszE 
S. die Ag 

AUF-SPIESSEN, (auffpieffen) e. a. Ich fpieffe- 
mes auf, i. h. aufgefpieflet. Einen Frofch auf- 
pieflen; Enfiler ume grenouille, l'enlever fur la 
pointe d'une épée ou autre infirument point en le 
perçant. S. die Auffpieffung. 

AUF-SPINNEN,, (auffpinnen) v. a. irr. Ich fpin- 
ne - fponn, /ubj. fponne auf, i. h. aufgefpon- 
nen ; Filer, achever de filer, Ich habe alle 
meine Wolle auffponnen ; ja; filé toute ma 
laine. S. die Auffpinnung. 

AUF-SPREIZEN, (auffpreigen) v. a. Ich fpreize- 
fpreizte auf, i. b. aufgefpreizet; Tenir ouvert 
par des traver/es ou pièces de bois qu'on met 


rs; l’arrofement. 
- 3 Cauffpringen) ©. m. ir. Ich 
fpringe - fprang, Jubj. fprange auf, i. b. auf- 
efprungen ; Sauter, ireffäillir, bondir, rebon- 
ir. Die jungen Lämmer fpringen auf der Wie- 
fe; les agneaux bondiffent fur Pherbe. Auffprin- 
‚ aufberften; crever, Je crever, fe crevaller, 
Fr gere. Die Hände find ihm von der Kälte 
a gefpran en; le froid lui a creval]é les mains. 
S. die Aufipringung, das Auffpringen. 
AUF-SPROSSEN, (auffproffen) v. #. Ich fproffe- 
fprofte auf, i.b. Re Germer, pouf- 
fer. Vo oY. AUF. EN. r -+ 
AUF-SPRÜSSLING, ( Auffprößling) (der) gen. 
des - es, pl. die-e; La germe. 
AUF-SPRUDELN, (auffprudeln) v.a. Ich fprude- 
le - fprudelte auf, i. b. aufgefprudelt ; Saillir, 
Jortir impétueufement. Il ne Je dit ement 
ei de Peau ow de quelque autre chofe de fluide. 
s Waffer welches aus der Quelle auffpru- 
delt; Jen qui jaillit de Ja fource. AUF. 
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AUF-SPÜLEN Cauffpälen ©. a. Ich fphile- fpfil- 
te auf, i. ENS CT. de Cf) Eu 


rer la se 
AUF-SPULEN, (auffpulen) v.a. Ich fpule-fpül- 
te auf, i.h. aufgefpulet; (7. de tifferand) Bo- 
… biner, dbvider Jr la bobine, fur le rocket. 
AUF-SPÜNDEN, (auffpünden) v. a. Ich fpünde- 
- fpündete auf; i. h. aufgefpündet; Débondon- 
“ser, ouvrir le b d'un tonneau. S. die Auf- 
* fpündung ; le débondonnement. 
AUFST. N, (aufffämmen) v. a. Ich ftäm- 
me - fämmte auf, i. h. aufge! et; Accou- 
:- der. Den Arm aufftimmen ; s'appuyer du coude, 
ri 5 "STAND, of 
AUFr- , (Aufftand) (der) gen. des-es, /. pl. 
L’allion de fe lever le eye une ee 
. gnie pour Je retirer ; it. l'émeute, la édition, le 
tumulte, l'émotion, le Joulevement, mouvement, la 
révolte. Einen Aufftand machen oder errègen; 
exciter une révolte; it. faire prendre les armes. 
AUF-STAPELN, (aufftapen ) v. a. Ich ftapele - 
ftapelte auf, i. h. aufgeftapelt; Empiler, en- 
taljer. Holz anfftapeln ; empiler du bois. 
AUF-STÆUBEN, AUFST/EUBERN, (aufftäu: 
“ ben, aufftäubern) voy. AUFSTIEBEN, AUF- 
: STÖBERN: 


AUF-STECHEN, (aufftechen) v. a. Ich fteche, 
‘ du’ftichft, er fticht auf, wir ftechen auf &c. 
me Ich ftäch, Jubj. fäche auf; parf. i. h, 
aufgeftochen ; ir avec la pointe; percer. 
Eine Kupferplatte wieder aufftechen ; retou- 
» cher une planche, repajler le burin fur une plan- 
che qui commence d tre ufée. S. die Auffte- 


AUS 

AUF-STECKEN, (aufftecen) v. a. Ich ftecke - 
- ftekte auf, i..h. aufgeftecket. Aufhäfteln, auf- 
- fpäneln; Attacher avec des épingles, retroujler. 
{ Licht aufitecken; mettre de la chandelle 
fur. le chandelier. Die Flagge aufitecken; ar- 
: borer pavillon, ficher, p.e. um étendart, pavillon 
- &rc. Es ift nichts dabei aufzuftecken ; il n'y 
- 8 giteres à gagner ld. Mit aufgeftecktem Bajo- 
- net; la bayonnette au bout du fufil. S. die Auf- 


+ fteckung. ; 
AUF-STEHEN, Caufftehen) v. n. irr.: Ich ftehe- 
+ ftund, /ubj. ftünde auf, i. b. a den; 


Etre ouvert. Die Thür fteht auf; la porte eft 
ouverte. Dans ce Jens on dit ordinairement: 
+ DieThür hat lange M ru aie au lieu de: if 
lange aufgeftanden. Aufftehen ; fe trouver, 
étre pofté fur qq. ch. Er fteht des Morgens um 
© fünf Uhr auf; il Je lève à cing heurs du matin. 
Bei dem Aufftehen von der Mahlzeit ; au 
fortir de table. Sie ift von derKrankheit wie- 
« der aufgeftanden; elle s’efl relevée de ja matadie. 
Der Arzt war bei dem Aufftehen des Königs 
- zugegen ; le médecin je trouva au lever du 
* Roi. Das Wild ftehet aus feinem Lager auf; 
.lg bite dibwche. Wider einen auffichen ; Je 


AUF. 


Jonlever, Je révolter, fe mutiner, prendre les 
armes. Ich möchte nicht darum aufitehen ; 
cela ne vaut pas le lever de terre. Vom Tode 
aufftehen ; reffufciter ; voy. Auferftehen. :S. die 
A nefl pas en ufage; on fe a 
Sy de l'infinitifé das Aufftehen. Yoy. AUF- 


AUF-STEIFEN,. ou STEIFMACHEN, ( auffteis 
fen, A) voy. STEIFEN. À 
AUF-STEI: , (auffteigen) v. n. irr. Ich fteige- 
flieg auf, i. b. anfgeftiegen; Monter, Je lever, 

. s'élever. DieDünfte fteigen von der Érde auf; 
les vapeurs s'élèvent de la terre. RE em 
vom Magen; revenir, rapporter, faire fouleuer 
le ps caufer des renvois. i£ el nicht 
ern Rettige, denn fie fteigen einem auf; je 
‘ n'aime pas les raves, parcequ’ elles reviennent. 
Das Auffteigen von der pure RENE 
le mal de mère. Die Galle fteigt ihm auf; 
Ja bile s'émeut, il Je met en colère. On dit Fi- 
‘'gurément : Es ift mir ein Gedanke aufgeftie- 
en; 4) m'eft venu une penfbe dans l'efprit. Die 
: Rothe ir en Sup au ik 
mir für ihre Unfe] ürge ; la rougeur qui 
lui monte au vifage, répond de Ja vertu. S. de 
Auffteigen. 
AUF-STÉIGEND, (auffteigend) adj. Die auf- 
fteigende Linie; la ligne afcendante, les afcen- 


dants. 
AUF-STELLEN, (aufftellen) v. a. Ich ftelle - 
: ftellte auf, i. h. aufgeftellet; Mettre debout, 
drefer, élever, ériger ; it. tendre aux oifeaux, ten- 
dre des filets, des collets, ou des pièges, dreffer des 
" embuches; it. s’ ir, S'informer, faire des per- 
. quifitions. Zum Verkauf aufitellen; étaler pour 
“ vendre, Ein Regiment aufftellen; lever un Ré- 
iment. Speifen aufftellen; fervir des À 


“ Zeugen aufftellen; produire, repré) , intro= 
ee des témoins. Een eich aufftellen 
oder in die Wahl bringen ; faire entrer un can- 

. didat dans l'éleflion pour le minifière d'une pa- 
roife. Cela ef Tue chez les Proteftants, où 
la Communauté a le droit d'élire un pajleur 

‘entre plufieurs fujets qu'on propofe, dont chacus 
4 obligé de faire un Jermön avant l'éleffion. S. 

ie Aufftellung. - 

AUF-STIFTEN , (aufitiften) voy. ANSTIFTEN. 

PS CUBES Caufffeuern) voy. AUFSTÆM- 


MEN. 

AUF-STICKEN, (aufftien‘) v. a. Ich fticke - 
fükte auf, i. h. sufuefticket; Liférer, broder 
des fleurs &3 des ramages fur le fond d'une &toffe 
avec un cordonnet d'or ou de foie. ö 

AUF-STIEBEN , Keen) v. n. irr. Ich ftiebe- 
ftob, /ubj. ftobe auf, i. b. aufgeftoben ; S'é- 
lever, monter en forme de poufjiere. Les Chaf- 
Jeurs difent des oifeaux qui s'envolent brusque- 

«ment: Die Vögel ftienen auf. Syn. Aufftäu- 
ben, Aufitäubern, Aufflübern. - re 


_ AUF. 


| AUF-STÖBERN,, (aufftöbern)'v. a: Ich föbere- 
ftöberte auf, i. h. aufgeftöbert; Faire lever, 


faire partir. 

ale STOREN, (aufftören) voy. STÖREN. 
"AUF-STOSEN, gaufltofen) v. a. irr. Ich ftöfe, 
du ftöfeft, er ftoft auf, wir ftöfen auf. Zmp. 
ich ftiefs auf, i. h. a 3 et 7 6 

ant, enfoncer, rompre, pouffer. Diefe 
ps eicht mit den Füfsen aufftöfen; on 
peut a ri jeter cette porte d'un feul coup de 
pied. Er hat fich die Stirn an der Tifchecke 
aufgeftôfen ; il s'efl bleffé au front en donnant 

contre la corne, l'angle, le coin de la table. 
AUF-STOSEN, (aufitofen) v.n. av. l'aux.[feyn; 
Trouver, rencontrer, furvenir, arriver 5 it. re- 
venir, lever, bondir, caufer des renvois, faire 
Joulever le cœur (fe dit de l’eflomac ). enn 
euch von ungefähr fo-etwas aufitöfen follte; 
Fun trouviez er hazard gg. ch. de pareil, 
i auf der Gafle aufftöfen; trouver, ren- 
contrer gg. un dans la rue. Man weifs nicht 
was einem aufftöfen kann; on ne Jait pas ce 
i nous peut furvenir. Aufitöfen, als Wein, 
ier &c. monier, bouillir, jeter la lie. Es oft 
mir auf; le cœur me lève. ftöfen einem 
täglich Leute auf welche &c. on rencontre tou- 


ie des gas» qui &c. 

AUF-STOSEN, (aufftofen) (das) des-s, 
‚S. pl. Le choc, la rencontre, l'arrivée, accident, 
ke a rapport, le mal ou foulèvement de 
cœur, renvoi de l'efiomac Eic. Voy. A 

AUF-STÖSSIG, (aufftößig) adj. (peu nf.) Güté, 


AUF-STREICHEN , Caufflreihen) v. a. irr. Ich 
ftreiche - ftrich auf, i. h. aufgeftrichen; Oin- 
dre, pur 3 tendre. Butter aufftreichen ; dten- 
dre 


beurre fur le pain. Farben aufftreichen; . 


mettre, appliquer des couleurs, colorier. Mit der 
Geige aufftreichen ; jouer du violon, S. die 
Aufftreichung. 

AUE-STREIFEN , Cauffireifen)v. a. Ich ftreife- 
ftreifte auf; i. h. aufgeftreifet ; Retroufer, re- 
brafer, fe rebraffer: S. die Auftreifung; Le re- 
trouflement des manches, rebraffement. 

AUF UEN, (auffireues ) v. a. Ich ftreue- 

. fireuete anf, i. h. aufgeftreuet ; A jeter 
deffus, poudrer, faupoudrer. S. die Aufftreuung. 

AUF-STULPEN, ow AUFSTUTZEN, aufs. 

où au n) v. a. Ich ftülpe - ftülpte auf, 

ı.h.a pet; Retroufler, recoquiller um cha- 

die Aufftülpung, e 

AUESTOTZER, ( fée) ca Ich es 
te auf, i.h. a ützet; Appuyer. 

AUFSTÆMMEN. = 

AUF-SUCHEN, (auffüchen) v. a. Ich fache-fuch- 
te auf, i. h. aufgefuchet; Chercher, rechercher, 
pourfuiure „ faire une perquifition. S. der Auf- 
fucher; L'invefligateur. Die Auffüchung; fa 


cherche, recherche, perquifition, pourfuite. 


AUF. is 


AUF-SUMMEN, (auflummen) (fich) v. r. Ich 
fumme-fummte auf, i h. aufgefummet; Moan- 
ter, croître, s'augmenter. Seine Schulden fum- 
men fich täglich auf; fes dettes s'augmentent de 
jour en jour. Auffummen laffen ; laiffer are 
er Voy. Anwachfen, fich vermehren. - 

AUF-TAUMELN, (auftaumeln) v. #. Ich tau- 
mele - taumelte auf, i. b. aufgetaumelt; ‚Se Je 
ver en chancellant. i à 

AUF-THAUEN, ( cpu) v. a. € n. Ich 
thaue - thauete auf, i. h. € i. b. aufgethauet ; 
Dégeler. Comme a@if: Dégeler, faire qu'une 
chofe qui étoit gelée, ee de l'être. Der lezte 

ind hat den Flufs aufgethauet; Le vent qu'il, 
a fait is peu, a dégelé la rivière. Comme 
rt : Fr y affer im rer it aufgethau- 
et; l'eau fontaine s'e, ele ; . Dax 
Maul thauet ihm auf; fr géle, Er 
re €? das Aufthauen ; /e dögel. 5 

AUF-THUN, (aufthun) v. a. irr. Ich thue-thät, 
Jubi. thäte auf, i h. aufgethän; Ouvrir. Die 
Thür aufthun, mieux aufmachen ; ouvrir Ja 
porte. Den Mund aufthun , mieux öffnen; 
Cpopul. & figur.). Das Maul aufthun ; owrir 
la + parler hardiment. Die Augen auf- 

thun, mieux üffnen; ouvrir les yeux , recon- 

noltre Jon erreur, Je defabufer, fe reconnoftre. 

Das Unglück hat mir die Augen aufgethän, 


mieux geöffnet ; les malheurs m'ont ouvert les 
yeux. Die Rofen thun fich auf; les-rofes s'é- 
panouilfent. Die Erde thät fich unter mei- 


nenFüllen auf; {a terre s'ouvrit fous mes pieds. 
Endlich hat er die Augen aufgethän; enfin A 
Ku revenu de fes erreurs. Wein oder Bier auf- 
un; mettre le bouchon; meitre en e ou.en 
vente du vin ou de la bierre. Den Beutel auf- 
thun; ouvrir la bourfe, cracher au bafin. .S. 
die Aufthuung ; l'ouverture Eÿc. ; 
AUF-THÜRMEN, Caufthürmen) v. a. Ich thür- 
me - thürmte auf, i. h. aufgethürmet; Amon- 
- celer plufieurs chofes les unes fur les autres ; en- 


tafler. 

AUF-TIEFEN, (auftiefen) v. a. Ich tiefe - tiefte 
auf, i. h. aufgetiefet; (T. de Forges) Arron- 
dir le cuivre avec le martinet, pour en faire des 


AUF-TRAG, (Auftrag) (der) due des-es, pl. 
die - träge; ge qu'on donne 
trag bekommen dort hin a ee 
mmern do zu Pr! 
Kay d'aller en tel lieu. den 
Au AGEN, Canftzagen) v. a. irr. Ich tra 
m BIER ‚er t auf, wir tragen auf &c 
mp. i Ay trüge auf, purf: ich. auf- 
ee 3 Porter, er ; Jervir, mettre 
ur table. Laffet die Speifen auftragen; faites 
Pz fer 
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"Servir. Figw. vecommander, charger, donner 

- charge ou commiffion. Man trüg ıhm auf, es 
‚euch zu melden; on l'a chargé de vous le dire. 
Auftragen , übertragen ; « déférer un emploi, 
<ommettre. Man hat mir ein neues Amt auige- 
= n; 00 m’a commis m nouvel emploi. lie 

: Farben auftragen; coucher, mettre, appliquer 

des couleurs; it (T. d'imprimenr) En 
cher les formes. Ein Kleid auftragen ; n/er un 
habit. Man mu die alten Kleider zuvor auf- 

. tragen, ehe man fich neue machen lafst; if 


faut ufer les vieux habits avant que d'en faire des’ 


Aue S. die Auftra 
AU. RAGE-HÖLZLEIN » (Auftrages Hölzlein ) 
(das) gen. des-s, pl. die-; ( T. de doreur ) 

à couchoir. 

AUF-TREIBEN , (auftreiben) v. a. irr. Ich trei- 
be - trieb auf, i. h. aufgetrieben; Poujler en 
er) Lo Die Mas treiben der nen 

auf; vents enfient l'effomac ; it. chafler, dé- 

busquer de fon Keen faire lever, relancer, débu- 

* cher le gibier. Er hat mich von meinem Orte 

- aufgetrieben ; 4 m’a chafé de ma place. Auf- 

' treiben, mit Gewalt öffnen; ouvrir avec force. 

: Geld auftreiben; chercher, trouver, amalfer de 

* l'argent de tous côtés. Die Reifie an einem False 

- auftreiben; chaffer les cercies d'un tonneau. S. 
die Auftreibung. 

AUF-TRENNEN, (auftrennen) v. a. Ich trenne- 

- trennte auf, i.h. aufgetrennet; Découdre. Ei- 

ne Nath auftrennen; défaire une couture. S. 
die Auftrennung; la découfure. 

AUF-TRETEN, (auftreten) v. a. & n. irr. Ich 
trete, du tritft, er tritt auf, wir trêten auf 
&c.  Imp. ich trät, /ubj. träte auf; parf. i.h. 
o# bin aufgetrèten ; 
coup de pied. Comme neutre: mettre le pied fur 
da terre, monter, fe préfenier, { lever, s'avan- 


- cer, tuarcher. Er trät öffeutlich auf; sl Je pré- 


= fentoit publiqiement. 

A F-TRIIT, (Auftritt) (der) gen. des-es, pl. 
die-e; La marche, le degré, le perron; it. 
préfence, comparition, aßlion de Je préfenter pour 

: ge , haranguer, plaider, monter en chaire. 

as ift mein erfter Auftritt auf die Kanzel ; 
cefl la premiere fois que je monte en chaire. 

* “Auftritt /e dit encore de chaque partie d'un Alte 
du polme dramatiqne. Der zweite Auftritt im 
erften Aufzug ilt zu lang; la Jeconde fcène du 

. premier Alte ci trop longue. Auftritt zum 
Auffitzen; (T. de manège) l'avantage. Auf- 

‘ tritt an derBruftwehr; {a banquette. Aufttitt 
an einer Kutfche; 4 botte. Auftritt oder er- 


habener Ort, wo etwas offentlich ausgerufen 
wird; la bretefe. L 


AUF-TROKNEN, ( auftrofnen) o. a. & m. Ich ' 


: trokne - troknete auf, a@if. i. habe, neuire i. 


R er nd Sicher‘, fe fecher. S. die ' 


ung. 


Comme aflif: ouvrir d'un 
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AUF-WACHEN, (auftvachen) v. #. Ich wache- 
wachte auf, i. b. aufgewachet ; S’öveiller , Je 
réveiller. S. die Aufwachung, das Aufwachen ; 


le réveil. 
AUF-WACHSEN, (aufivachfen) v. n. érr. Ich 
* wachfe, du wächfeft, er wächfet auf, wir 
wach‘en auf. mp. ich wuchs, /ubj. wüchfe 
auf; parf. i. b. aufgewachfen ; Croire, venir 
en âge, monter, grandir, devenir gr Je for- 
tifier. Diefer Birnbaum ift hoch aufgewach- 
fen ; ce poirier efl monté fort haut. Mit einan- 
der aufwachfen ; étre élevés enfemble. S. der 
. Aufwachs 04 Anfwuchs, das Aufwachfen, die 
ng (ifez: N = 
à ‚ (aufwwägen) voy. WÆGEN, 
© DARWÆGEN. BEE 


jeu des ee S. die Aufwählung. 
AUF-WALLE 2 CARRE) v. n. Ich walle- 
wallte auf, i. b. aufgewallet; Bouillir , bouil- 
lonner, parbouillir. Der Zorn macht das Ge- 
blüt aufwallen ; /a colère fait bouillir le fang. 
AUF-WÆLLEN , (aufwällen) v. a. Faire bouillir 
mitonner. Voy. Wallen, Wällen & Wellen ; 
On dit aufi : Den Torf aufwällen; entafer la 


tourbe. 
AUF-WALLUNG, (Aufwallung) (die) gen. der-, 
pl. die- en; Le bouillonnement, l'ébullition, ef- 
fervelcence, it. l'orgafmé. In der erften Auf- 
5 De des Zorns; dans le premier accès de 
colère. : 
AUF-WAND, (Aufwand) (der) ET des-es, 
un La dép les frais, l'emploi des deniers. 
AUF-WÆR ‚ (aufwärmen) v. a. Ich wär- 
me-wärmte auf, i. h. aufgewärmet; Réckauf- 
fer, recuire. On dit figur. Ihr wärmet im- 
mer die alten Sachen wieder auf; vous rebat- 
tez toujours la même chofe. S. die Aufwär- 


mung. 

-AUF-WARTEN, (aufwarten) v.'n. Ich warte- 
wartete auf, i. h. aufgewartet; Servir, vale- 
ter, avoir Join de qq. un, foigner. Seinem 
Herrn aufwarten ; /ervir Jon maitre. Man hat 

: ihm während feiner Krankheit wohl aufge- 
wartet; il a été bien foigne durant fa maladie; 
it. rendre vifite, venir ou aller faluer qq. um, 
rendre Jes devoirs, [es refpelïs, er révé- 
rence ow la cour d gg. un. Ich habe ihm oft 
genug aufwarten müffen, ehe ich habe vor 
ilın kommen künnen; il m'a fait naqueter (fai- 

“rele pied de grue) aj]ez long-temps avant ‘ue 
de me donner audience. Einem fchriftlich auf- 
warten; rendre fes devoirs par écrit d qq. un. 

“ ŒEinem oft aufwarten; avoir des aff 5, des 


H d 3 
TEN TER, (Huftoärter) (der) gen. des-s, 


F-W. 
pl. die-; Le ferviteur, valet, garçon Syn. : 
"AUF 


A 
Aufpañer. 
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AUF-WÆRTERINN, (fufivärterinn) (die) gem. 
der-, pl. die-en; La Jervante, fuivante, fille 


de chambre. 
AUF-WARTS, (auftodrté) adv. En haut, vers 
le haut, contre-mont, d mont. Den Flufs auf- 
wärts fchiffen; remonter l'eau, aller contre. le 
fil de l'eau. Aufwärts fahren, reiten; mon- 
‚ter, aller contre-mont. Aufwärts gebogen; re- 
courbé, retrouf]é. Die Hare aufwärts kammen; 
rebrouffer les cheveux. Aufwärts wider die na- 
türliche Lage der Hare; d contre-poil, à re- 
trouffe-poil. Aufwärts klettern; gravir d con- 
: tre- mont, : i 
AUF-WARTSAM, Caufivartfam) adj. Soigneux, 
exaft à fervir; (peu uf.) mais on trouve ce 
mot dans les Poëfes de Hagedorn. 
AUF-WARTUNG, (ufivartung) (die) gen 
der-, f.pl. Le fervice, la vifite, garde. Die 
* Aufwartung ‘machen; rendre vifite &c. Die 
* Aufwartung haben; étre de garde, faire fa 
en: ‚fon guartier N Jémeftre. 
AUF-WASCH, ein fi) 
" f pl (vulg.) La batterie de cuifine qui doit étre 


* ‘lavée où écurée. Es ift immer ein Aufwafch 


da; prov. ce n'efi que travail, que peine. Auf- - 


wafch-Waffer ; la lavure, l'eau à laver la vaif- 


°  félle. 
AE WVASCHEN, (auftwafchen) v. a. Ich wafche, 
* du wäfcheft, er wäfcht auf, wir wafchen auf. 
Imp. Ich wüfch, /ubj. wüfche auf. -Parf. i 
gen he laver, écurer. Sich die Han- 
jr auf ou Je dit u: rg 
 feufes i fe ent les mains en faifant la 
ns & Eh ee 
gen. der-, pl. die-en; L'écureufe. 
‚AUF-WEBEN, (aufiveben) v. a. Ich wèbe-wèb- 
te auf, i.h.aufgewebet; Défaire, defourdir, it. 
con/umer p. e. la laine ou auire matière en fai- 
né ge S. die Aufwèbung. : 
AUF-WECHSEL, (Auftvechfel) (der) 


change, l'échange, agiotage. 


AUF-WECHSELN, (aufivecfeln) v. a. Ich wech- . 
fele- wechfelte auf, i. h. aufgewechfelt ;. Chan- . 


er; it. agioter. . 
AlF-WECHSLER, (Aufwechsler) (der) gen. . 


-s, pl. die-; changeur , l'agioteur. 
AUF-WECHSLUNG, (lufiedslung) (die) gem, 
der-, /. pl. L'agiotage, le change. : 


-AUF-WECKEN, (aufiveden) v. a. Ich wecke- . 


wekte auf, i. h. aufgewecket; Eveiller, ré- 
veiller. Der geringfte Lerm wekt ihn auf; le 
- moindre bruit Fveille. On dit figurément: Ei- 
nen aufwecken, c. dd. aufmuntern; éveiller 
© Fefprit de qq. un. Er ift ein aufgewekter Kopf; 
Ha-Pefpris éveillé. Vom Tode aufwecken; 


reffujciter. 


) (der) gen. des- es, . 


W ÆSCHERINN, ( Aufioäfherinn) (die) 


en. des 
-8, f.pl. Le rechange; voy. Aufgeld; it. ie ” 
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AUF-WECKUNG, Kl ac (die) gen. der-, 
S. pl. Le réveil, aBion d'éveiller, Ja réfufcitation. 
AUF-WEHEN, (aufivehen) v..a. Ich wèhe-wè- 
hete auf, i h. aufigewehet ; Soufler, lever. ré 
veiller en fouffant. Der Wind wehet den Staub 
auf; de veni lève la poufiere. Der Wind hat 
mich aufgewèhet ; de huit du vent ın’a reveillé. 
AUF-WEICHEN, (aufiveicen) v. a. Ich wei- 
- che-weichte auf, i. b. aufgeweichet; Detrem- 
. per, layer, amollir, BE S. die Auf- 
. weichung,, le détrempe, dAayensent, l'amollife- 

- ment, le dögluement. x 

AUF-WEINEN, ( auftveinen) v, n. Ich weine- 
weinte auf, i. h. aufgeweinet. On ne trouve 
ce mot que dans nos poöfies modernes. Mr. Kup: 
ftok dit: Er weint zu Gott auf; «. ad. dl 

. ve fes yeux vers Dieu en pleurant. 3 

AUF-WEIFEN, (aufiveifen) u. a. Deuider. Vo. 
WEIFEN. 

AUF-WEISEN, (auftveifen) v, a. irr. Ich weife- 
wiefs auf, i. h. aufgewiefen; Monter, faire 
voir, préfenter, produire, expofer; mettre au. 
jour ou devant les yeux. Man hat mit Fingern 
auf ihn gewiefen; on Fa montré aw doigt. 
Weifet auf, was ihr gefchrieben habt;. mon- 
érez votre écriture. S. die Aufweifung, la pré- 
pue. fous la produßion. 

AUF-WELLEN, (auftvellen)'v. a. Mitonner. S. 
die Aufwellung; voy. aufwällen. . 


AUF-WENDEN , (aufivenden) v. a. Ich wende- 


wendete os wandte auf, i. h. aufgewendet 04 
aufgewandt; Employer, mettre, depenfer à ou 
en qq. ch. Ich habe viel Geld und Mühe auf- 
Baier 5 ei Ge eigd bien de l'argent & de 

peine. Er wendet mehr auf, als er ver- 
mes il dépenfe plus qu'il n'a vaillant. S. die 
Aufwendung ou Aufwand, l'emploi, la dépen- 


? » les frais. : E 
abe. wehren, (aufiverfen) v. a. irr. Ich wer- 


fe, du wirfft, er wirftauf, wir werfen auf &c. 
Imp. ich warf; /ubj. würfe auf; parf. i.h.auf- 
geworfen; Cajler, ouvrir, enfoncer, jeter fur 
ow contre qq. ch. it. jeter en haut, Hever, pouf- 
fer, conftruire, bâtir, creufer. Einen Graben 
aufwerfen; faire creufer un fee. . Die Erde 
.aifwerfen; bécher, remuer la terre Eine 
Schanze aufwerfen ; faire élever ou confiruire 
un fort, un retranchement. , Sich zum Haupt, 
zum Lehrer &c. aufwerfen ; 5° ériger en chef, 
en précepteur, en doßleur &c. Sich wider den 
Fürften aufwerfen 0% empören; s'éleuer, & 
révolter, Je foulever contre de. Prince. On dit 
figurément: Eine Frage, einen Zweifel auf- 
werfen ; propo/er une queflion &c. Aufwer- 
fen; (T. d'alchymie) projeter. $S. die Aufwer- 
fung; affion de jeter Er. it. la coniruflion; it. 
de reınuement de la terre; la propofition d'uns 
quefion ; st. la confitution, l'éreëlion en chef; ih. 
la révoite, foulèvement Er. Su. 
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AUF-WERTS, (aufiverts) voy. AUFWÆRTS, 

AUF-WICKELN, Caufividdn ) v. a. Ich wicke- 
Je - wickelte auf, i. h. aufgewickelt; Rouler, 
dévider, mettre en rouleau ou en pelotte, derou- 
ler, développer. Wickelt mir dielen Zwirn auf; 
meter moi ce filen ran z hat das Pa SE 
aufgewickelt; # a déroulé en 
Strümpfe aufwickeln; def bas, Die 
Hare aufwickeln; papilloiter, mettre Les che- 
veux en papillottes; 1t. défaire les papillottes. 
Ein Kind aufwickeln; démaillotter un enfant. 
Eine verwirrte Sache aufwickeln oder ausma- 
chen; dévider une ice développer, éclaircir 
un Jens obftur. S. die Aufwickelung, afion de 
rouler &c. l'évolution, le démaillottement. . 

AUF-WIEGELN, (auftviegeln) v. a. Ich wiegele- 
wiegelte auf, i. h. auf; elt; Soulever, 
faire feulever, faire rı fufciter, exciter, 
ameuier. Er hat das Vol aufgewiegelt; sa 
foulevé le peuple. Er wiegelte die Bauern auf; 

il ameuta les payfans. 

AUF- WERE Citer) der) gen. jee 

die -; Le mutin, rebelle, le boute- eu, le pro- 
vocateur , en jerturbateur du repos public. 

AUF-W LUNG, Qufivigeing) (die) gen 
der-, ei die-en; pese la fedition, le 

oulèvement. Voy. Aufruhr. 
- WIEGEN , SN v. a. irr, Ich wie- 
wög, abi. wöge auf, a h. Dur en; 
RT y. wägen. On di figurément 
re Sante wiegen die nl n nicht auf; 
vos raifons ne = trébucher n’affoibli ifent 
les miennes. lie Aufwiegung. 

AB NDELN, à Caufrvinbeln) v. a. Démaillot- 
ter un enfant.  Voy. aufwick à 

AUF-WINDEN, (auftwinden) v. a. "ir. Ich win- 
de- wand, fab. wände auf, i. h. aufgewun- 
den;. Leuer, guinder , élever ré um guindal, 
Garn aufwinden; dvider du fil, le mettre en 
écheveau. Aufwinden was ge Rad détor- 
dre, détortiller. Die Anker aufwinden; lever 
l'ancre, défancrer. S. die Aufwindung; l'éé- 
vation, 5 étortilement, it. la levée d'ancre, l'en- 

lement du cable. 

AURWIRKEN, (aufteirten) v. a. Ich wirke- 
ze auf, i. h. aufgewirket; faire ün tif 
fu, defourdir. Brod aufwirken; Be la pä- 
te. Ein Wild aufwirken; (7 de Chaffe) dven- 
rer, ds vuider. Poy. ausweiden, S. die 
Aufwirku mg: 

AUE-WISCHEN , (aufivifden) v. a. Ich wifche- 
wifchte- auf, i. h. aufgewifchet; Torcher , L 
Juge nettoyer avec un tarchon;. it. vulg. 

t, wenn er befiehlt, mufs man ihm gleich 

ifchen; # s'imagine qu'il n'a qu'à ordon- 
Bir. pour obtenir d'abord ce qu'il demande. S. 
die "Aufwifchung 

AUF-WISCHER, ( (Aufreifiher Aufwilch- Lum- 
pen, (der) gen. des-s, fl. die-; Le torchon. 
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AUF-WÖLBEN, (aufrölben) v. a. Ich wölbe= 
zone auf, i. h. aufgewölbet; Vohter. Voy. 


AUF: WÜHLEN, (auftwühlen) v. a. Ich wtihle , 
wühlte auf, i. h. aufgewühlet; Æouiller, fouir, 
remuer; creufer la terre, déterrer; découvrir 
en creufant, en fouillant. S. die Aufwühlung, 
das Aufwühlen ; {a fouille. Das Aufwühlen der 

AUF WURE, r re f) (de de: [A 

ufrour r) gen. des- es, 
ae würfe; a terre qu'on 2 Fée d'un ft m 


AUF- DE ZÄHLEN, , Caufséplen v. a. Ich zähle- 
zählte auf, i. h. aufgezählet; Compter, nom- 
brer, dl. Aufgezähltes Geld; de l'argent 
compté. Das Geld ift aufgezählt, ftreicht es 
ein; voild mon argent compté, prenez-k. S. die 


Aufzählon, 
AUF- ZEUMEN, (aufjäumen) v. a. Ich zäume- 
zäumte auf, i h. aufgezäumet; Brider, met- 
tre la bride, Das Pferd beim Schwanz auf- 


a A brider le cheval par la queue, 
ei une N drebours. S.die Aufzaumung: 
AUF-ZEHRE 


(au fjcbren v. a. Ich zèhre- 


gezehret; Confumer, dé- 
penfer, „order; it. Ef S. die Aufzeh- 
la confommation , dépenfe. 
AUF- EIE N, (aufi eichnen) v. a. Ich zeich- 
ne- zeichnete auf, i. h. aufgezeichnet; Mar- 
quer, remarquer, noter, écrire, annoter; cou- 
sr eh le iR = de Aufzeichnung, Tan. 


AUFZEIGEN € ga ie En voy. UFWEISEN. 
AUF- ZIEHEN, de, v. 4, Ich ziehe- zög, 
. zuge auf ezogen; Ouvrir en- 

tirant, ever , Per re, guinder, tirer en 
haut Ec. Ein Schlofs aufziehen; ouvrir une 
Jerrure. Einen Riegel aufziehen; déverrouil- 
ler. Den Hahn aufziehen; débondi 


zehrte auf, i. h. au! 


ler. Eine 
Uhr, Bratenwender &c. aufziehen; monter, . 


remonter un horloge, une montre, un tourne- 
broche Be. Diefe Uhr if nicht a ogenz 
cette horloge wel gas montée. Den Hahn am 


PS einen Bogen &c. aufziehen; 
bander le fufil; tendre, bander l'arc, I arbaléte. 
Die Saiten auf einem "Inftrumente aufziehen; 
monter un in/rument, le garnir de cordes, y 
mettre des cordes. Gelinde Saiten aufziehen; 
. filer doux , Je radoucir , mattre de l'eau dans 
Jon vin. Ich kabe a aufgezogen; 
ge tiré les rideaux. Die Befatzung hat die 
rüeke aufgezogen; la Garnifon a levé le 

Levis. Man zieht die Steine zum Bau auf; os 
élève Les our Le bâtiment. Waller aus 
dem Brunnen aufziehen ; tirer de l'eau du puits. 
Den Anker aufziehen; Lever Fancre. Das Schuz- 
brett aufziehen; lécher l'eau du moulin. Land- 
karten auf Tuch aufziehen ; entoiler des cartes 
géographiques. Ich ziehe heute auf; (auf ie 
a- 
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Wache); j'estre en garde aujourdhui. ‚Er bat‘ 


mich mit léren Worten aufgezogen; il m'a 
bercé de vaines paroles. Ein Schitf wider den 
Strom aufziehen; tirer wm batean à contre- 
ment. Zieht auf! (T. de marine pour dire ti- 
rez en haut) hinfe! Kinder, Hühner aufzie- 
hen; élever, nourrir, des enfants. Einen Du- 
katen aufziehen; -pe/er un Ducat au trébuchet. 
On dit figurément: Einen aufziehen, zum beften 
- haben; railler, jouer, balloiter, berner qq. un, 
Je moquer de lui, Einen aufziehen oder auf- 
halten, eine Sache verzögern ; différer, pro- 
- longer, retarder, trainer, amujer, arrêter, Ju/- 
pendre, tenir en Ju/pens, remettre à un auire 
temps, pendre au croc, accrocher. Einen mit 
lerer Hafnung aufziehen ; bercer qq. un de vai- 
. nés mejles. Aufziehen; (T. HA tiferand) 
ourdir. Koftbar (elend oder nes RTE 
ken; parofıre avec éclat; faire gri Ctrifle 
"0% chétive) figure. 
AUF-ZIEHEN, auffichen) v.n. av. l'auxil, feyn. 
Es zieht ein Wetter auf; il s'élève un tempéte. 
- Es zög ein Gewitter auf; il s’deva un orage. 
‘ Heute ziehe ich auf die Wache; aujourd'hui 
je monterai la eh Er kommt lächerlich 


auf en; il éfente bien Jottement. Auf. 
D Haben ; ee. 4 


alans. Ein Aufziehe- 
Seil; (T. de maçon.) l'écharpe. Das Aufziehe-Seil 
vom Stein abnehmen ; ider une pierre. S. 
. die Aufziehung, das Aufziehen; toutes 
les fignifications de l'allif & du neutre. 
AUF-ZUG, (Yufjug) (der) gen. des-es, pl. 
, die - züge. an An Éfrasion de ce mot 
dénote Paflion de tirer , de monter un infiru- 
* 3 als © publia de plafrurs pren 
oi ique de plufieurs perfon- 
‚nes; la train, are de fe porter, 5 sS'ha- 
biller, de marcher. Diefer Fürft macht einen 
prächtigen A 3 ce Prince a wm train ma- 
ifique. Er meçht einen fchlechten Aufzug; 
Hd eften e Phipage. Ein ae as von 
fünf A en; une Tragédie en ci s, Auf- 
zug CT. de tifferand) la chaîne; ( T. de manu- 
faliure) le trogue, la lice, lerame; (T. d'ar- 
. chit.) la vue, l'élévation. de: 
AUF-ZUG-BRUCKE, Aufgugbeüde) (die) gen, 
is À 


der -, pl. die-en; levis. 
AUF-ZWÆNGEN, Caufstvängen) v. a. Ich zwän- 
ge-zwängte auf, i. h. aufgezwänget; Omrir 
- par farce. S. die Aufzwängung. . 
AUF-ZWECKEN, (aufjtvecfen) v.a. Ich zwek- 
ke-zwekte auf, i. h. aufgezwecket; Atta- 
“ cher qq. ch. avec de petits cloud. | 
AUF-ZWINGEN, (aufjwwingen ) v. a. érr. Ich 
zwinge- zwang, /ubj. zwänge auf, i.h. auf-. 
gezwungen; forier, contraindre, obliger de 
prendre ; ‚faire prendreow auepter par force, S. 
die Aufzwingung, r 


uk 


AUF. 


AUG-APFEL, (Augapfel) (der) gen.”des-s, 
S. pl. La prunelle, Ben le. On dit figurément: 
Er ift ihr Zupepee), te liebt ihn fehr; c’eft Jon 
mignon, elle l'aime fort. Etwas wie einen Aug- 
apfel bewahren ; con/erver qq. ch. comme la pra- 

: selle de l'œil. 5 Y 

AUGE, (Auge) (das) gen. des-s, pl. die-n; 

- L'œil, les yeux, le regard, la vue. Sie hat 
ein fchönes Auge, ou fchöne Augen; ele a 

* de beaux yeux. Sie hat ein fchön gefchliztes 
Auge; a les yeux bien fendus. Eingefal- 

-lene, tief im Kopfe liegende Augen; des yeux 
creux, enfoncés. Naffe, in Thränen fchwim- 
mende Augen; des yeux humides Eÿ baignés 
de larmes. Die Augen imKopfe herum drehen ; 

- rouler les yeux dans la téte. Das ift dem Auge- 

* angenehm; cela fait plaifir d l'œil. Ich habe 

“kein Auge zugethan; je n'ai pas fermé l'œil. 

En sole Auges l'œil de bœuf. Ein.tücki- 

- fches Auge, Schalks-A: 


e; l'œil de loup, l'œil 
de mawais garçon, l'œil frippon. Ein Auge 
fo des Nachts fehen kann; l'œil de chat. Er 

- hat ein fcharflichtiges Auge; il a des yeux de 
L Ein rothes, funkelndes Auge; las 

’ d'airain, Pœil de lim. Ein Auge mit einem 
weifsen Fleck ; l'œil de chèvre. Ein Auge mit 

‘ einem weifsen Reif, bei den Pferden ; l'œil 

- verron. Hafen- Augen; les yeux de lièvre. 

: Krebs - Augen; les yeux d’&crevifles. Hüner- 
Augen an den Füfsen ; les cors aux pieds. Nicht 
mehr als man in den Augen leiden kann; pas 
plus qu'il en peut entrer l'œil. Gute Au- 
gen Tr 3 avoir les yeux bons. Triefende, 
rinnende Augen; des yeux pleureux, chaljieux. 

- Blöde Augen; lavue courte. Lèbhafte, freund- 
liche, brennende Augen; des yeux vifs, riants, 

” pleins de feu. : Matte, trübe, tiefe, wilde Au- 

- gen; des yeux abattus, fombres, enfoncés, ka- 

- gards. Zärtliche, verliebte Augen; des yeux 

- tendres, langoureux, amoureux, lamguillants, 

* mourants, doux. Die Sache liegt vor Au- 

- gen; ba chofe efi vifible, faute aux yeux Ed. 
For jedermanns Augen; à la vue de tout le 
monde. Mit den Augen winken; faire figne 
de l'œil. Die Augen auf etwas wenden, wer- 
fen; tourner, jeter les yeux fur gg. ch. donner 

um coup d'œil d €c. Ein wachfames Auge auf 
etwas haben; avoir les yeux ouverts Jur gg. 

ch: obferver (prendre garde à) une choje. Ic) 
kann es nicht mit Augen anfehen, nicht vor 

- den Angen leiden; je ne le Jaurois voir ni 

: fouffrir devant mes yeux. Geh mir aus den 
Augen; öte-t0i de devant moi. Einem unter 

* die Augen gehen, treten; ‚je pröjenter hardi- 

+ ment devant qq. un. Dem Feinde unter die Au- 

. gen gehen; aller à la rencontre (Je préfenter à 

- la vue) de l’emiemi. Einen mit verliebien Au- 

- gen anfehen; faire les yeux doux à gg. un. Ei- 

_ men mit fchèlen Augen anfchen; rsgarder. gg. 

: ; m 


H19 


20 AUG. 
sm de travers, Es wird naffe A: fetzen; 
sy aura des larmes répandues. Ich kann es 


nicht mit trocknen Augen anfehen; je ne le 
Jaurois-voir fans verfer des larmes. Mit blofem 
Auge, ohne Brille anfehen ; regarder d œil nud, 
fans lunettes. Man wird ein genaues Auge auf 
Ihn haben ; on Fobfervera de bien près ; on le rele- 
vera bien de fentinelle. Einem die Augen zudrük- 
ken; affifier un mourant. Die Augen zudrük- 
ken, zuthun; mourir, décéder; fig. filer les 
yeux d gg. un. Ein Auge zuthun; ar l'œil 
fur qq. ch. difimuler. Die Augen an etwas wei- 
den; regarder avec plaifir, prendre plaifir à voir 
ane choje, repalire he yeux de qq. ch. Ein Au- 
auf etwas haben ; guigner, coucher en joue. Er 
Bi ein Auge auf das Mädgen; sl guigne, lorgne 
cette fille. die Augen fallen; paroître, 
dans la vue, dans la vifière. Ich feheeseuch an 
den Angen an; je le lis dans vos yeux ; vos yeux 
me parlent pour vous. Ich habe dich lieb wie 
meine Augen; je vous aime comme la prunslie de 
mes yeux. Einen mit freundlichen Augen anfe- 
hen ; regarder qq. un de bon œil. Einen mit nei- 
difchen , zornigen, höhnifchen, verächtlichen 
Augen anfehen; voir qq. un d'un œil d'envie, le 
braver. Jemand in die Augen widerfprechen; 
sontredire en face qq. un. Die Augen gehen 
ihm über; # @ les larmes aux yeux. Die Au- 
gen auffperren, grofe Augen machen; é#ar- 
quiller les yeux, ouvrir de en yeux ; parof- 
tre Jurpris, étonné. Aus den Augen, aus dem 
Sinn; (prov.) loin des yeux, loin du cœur. Ich 
hfle ihn nicht aus den Augen ; je ne Le perds 
joint de vue. Vor Augen liegen; étre 


| SR: 
h habe es mit Augen angefeben ; J'en fuis témoin ' 


oculaire. (vulg.) kr hat mancher trüben Pfütze 
die Augen ausgetreten ; il @ effuyé beaucoup de 
Jatigues; il a ew bien des adverfités. Mit un- 
verwandten Augen anfehen ; regarder fixe- 
ment. Einem die Augen üfinen; à voir 
clair à qq. un. Den Huth tief in die Augen 
Setzen ; enfoncer Jon ei ‘dans latéte. Sei- 
ze Augen find gaie is fein Magen; dla les 

eux plus grands que la panfe. Einem einen 
Feuer Dunft vordie Augenmachen; (prov.) en 
faire accroire dgg.un. Aus den Augen verlieren; 
perdre de vue. 
une chofe devant les yeux, y ver continuelle- 
ment. Etwas in die Augen bekommen; ( 7” 
de Chaffe) avifer; it. appercevoir gg. ch. Einem 
Raubvogel die Augen ‘zunèhen ; ( 7. de fau- 
sonnier ) ciller, Seine Pflicht aus den Augen 
fetzen; fe départir de fon devoir. Er'wird die 
Augen doch endlich aufthun; 3 faut e/perer 
qu'un jour il viendra à f reconnoître. Der Baum 
gewinnet Augen; ( T. de Sardınier ) Parbre 
pouffe des bourgeons. Ein Auge zum gen feh; 
un empeau. Die Rofenfürmige Augen des Wein- 
ftocks; Les rofettes. Der weilie Wein gewinnet 
Augen; Le raifin blanc maille. 


twas vor Augen haben; avor ' 


AUG. 


ÆUGELN , (dugeln) v. a. Ich äugele - ängelte, 
i. b. getugelt ; ( T. de SJardinier ) Grefjer un 
capes enter en bouton. 

AUGEN-ADER, (Augenader) (die) gen. der-, 
pl. die-n; La veine oculaire. Die Augenadern 

AUGEN ARZT us SER (der) gen. des-« 

-. , enarst) (der) gen. des- 
pl. die - Aerzte; L'oculifle, os = 

AUGEN-ARZENEI, (ugenargenei) (die) ‘gen. 
Bart pl. El a le RR le 
colyre. 

AUGEN-BESCHREIBUNG , (Augenbefchreibung) 
(die) gen. der -, pl. die-en; L'ophthalmogra- 


hie. ; 

AUGEN-BLICK, (Angenblid‘) (der) gen. des- es, 
l. die-e; Le clin d'œil, moment, Finflant. 
Wartet nur einen "Augenblick ; attendez un 

moment. Ich komme den Augenblick wieder; 
je reviens dans un inflant. Er zühlt die Stun- 
den und Augenblicke; il compte les heures & 
les moments. 

AUGEN-BLICKLICH, ox AUGENBLICKS, (aus 
genbliclid , où augenblitg) adj. D'un moment, 
d'un inflant ; adv. & l'inflant, incontinent , en 
un moment, dans un tourne-main, fur le champ, 
aufjitöt, en moins de rien, à tout moment, à 
tout bout de champ. 

AUGEN-BOGEN, (Yugenbogen ) (der) gen. des 
-s, pl. die-; (T. d'Anatomie) L'iris. £ 
AUGEN-BRAUNEN, (Augenbraunen) (die) Ex 

allemand le fingulier n’eft pas en ufage, les fourcils. 

AUGEN-BUTTER, (Augenbutter) (die) der Au- 
enmatz, Augenputz, Augentrief ; La chaffie, 
Ss ne leureux. 

AUGEN-DECKEL, (ugendedel) (der) gen. des 

-8, pr die-; La tunique de l'œù. 

AUGEN-DIENER, (Mugenbiener) (der) gen. des 

-s, pl. die-; Le flaiteur, faux complaifant, 

y ait Dempre[]£, le bon valet. _ N 

AUGEN-DIENST , (Augendigeft) (der) gen. des- 
es, ee die-e; mern 

AUGEN-ENTZUNDUNG , (Angenentgänbung)) 
(die) gen. der-, pl. die- en; L'ophtahmie. 

AUGEN-FELL, Sei (das) gen. des-es, 
pl. a, Le cataralte, la 


+ de l'œil. : 
AUGEN-FISTEL, (Augen die der- 
ak 00 om im 


AUGEN-PLECKEN? (Auen 
-FLE een) (der 
des -s, pl. die-, où das N ge 
- en, taie. » 
AU GLAS, (Uugenglas) (das) gen. des -es, 
pl. die - gläfer; Loculaire, le sonocule, la lor- 
AUCEN-HRUTCHEN» CAugenpäutähn ) vo 
I ui en fe 
AUGEN-FELL — —_ . a 
AUGEN-HÖLE, ausm y,&e) gen. der-, 
ei 


AUGEN- 


membrane, tunique 


gl die-n; La cavité 





AUG. 
AUGEN-KRANKHEIT , (augenfranfpeit) ( die) 


gen. der-, pl. die-en; Le mal aux yeux, ka 
8 ‚Balopie. Augen - Krankheit der de; 5 


AUGEN“ ge (Atugenieder) „ger Pferde, (das) 


"eillöre. 
AGENT LED enlieb) (das des- er 
# die-er; al CT ) de Ensıpel 


AUGEN LOST os AUGEN - WEIDE, (Augen 
uf, ou are). jun) gen. der-, ph 
Le plaifir des yeux, 3 

AUGEN-MÄS, m mai) (ie en. die 
es, J. pl. Def imative. Nach u ugenmäs 
abmeflen,, ee urtheilen; juger à l'efimation 
inne [A premier coup d'æ. #4 mefurer des yeux, 


AUGE "MAUSGEN, (Augenmäusgen) (das) 
. gen. des-s, pl. die-; Les mufcles des yeux, 
qui fe défignent Jelon Leur différence par des épi- 
LS pe les mujiles amdureux , rorateurs ; 

#. l'abaifjeur, abdulfeur , le dédaigneur, Fad- 
dußleur , le fermeur. - 

» (Augenmerf) (das) gen. des- es, 

ER vus, le dejein, Falls d'aboutir à 


ns PR (Augenpulser) (das) gen. des 
-s,/. pl La poudre pour les yeux. On dit 
gurément d'un livre imprimé en petit carafère. 
ik gg pese er jo mal aux yeux; 
la bie eux, cela le la vue. 
AUGE UNS pepe) (der) gen. des- 
es, IN die-e; mire, le pont de vus. 
AUGEN-RINNEN, (4 enrinnen ) (die) gen. 
der-; (le fingulier n’efl pas en uJage) La lip- 


AÜGEN-SALBE, Cugenfalse) (die) gen. der-, 


AÜGEN SCHEIN. Gugenfepein) en en, des 
Jp. L'apparente, le coup d'œil, F , Pafpel ; it. 

Finfpeßlion, la dejiente fur les lieux, Eine 
che in Augenfchein nehmen; faire Fin, (peilion, 
d'une cho/e, confidérer, examiner, regarder, gué- 
ter. Der Den giebt es; on en ef? con- 
vaincu 

AUGENSCHEINLICH, (augenftheinlich) adj. Ocu- 
aire, ip he manifefte , vifible, appa- 

AUGENSCHEINLICH 

AUGENSC INLICH, (augenfcheinlich) adv. Evi- 
pr clairement, vifibl t, manifefisment, à 


AUGEN. ESTÄR,  (ugenfiar) (der) gen.des-es, 


L La catarı aucome. 
RE ans (der der) gen: des- 
œil, 


[A 
AUGEN TROST, Glugentroft) (der) gen. des-es, 
4 pl. gere enfraife ; herbe. Er war mein 
on ar a # Hoi. mes übe 
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AUGEN- WE (Augentsaffer) (das) gen 
des - 3, pl. die Los à ps 1 


AUGENWER, (Hugentoch) ca gem. des - es, 


mal aux yeux, 


Abd WEIDE, Augenmede) vo, "AUGER- 


AUGEN-WELLE, co» AUGENWINDE, (Au; 
telle, où Augentvinde‘) ca Em =. A YA 
die-n; (T. d'Anat.) La poul 

AUGEN-WIMMERN , ou AUGENWIMPERN , 
CHugentuimmern, ow | Augentwimpern) (die gen. 
der-; (le fingulier nf pas en ufage 


AGEN WIN, (A Pf) (der) d 

- ugentvin er) gen. des-es, 

pl. die-e; Le din ail, l'œil 2 * 

AUGEN-WINKEL, (Augentvintel) (der) ge des 
-3, pl, die-; Le coin de l'œil, Die Augenwinkel 
des irfches ; les larmières. 

AUGEN-ZAHN, (Augenzahn) en gen. des- es, 
1. die - zähne ; La dent œillière. 

AUGEN. ZEUGE, (Mugengeuge) (der) gen. des-n, 

, die-n; Le témoin oculaire. 
AÏGIG: ou Aus, Caugig, où dugig) adj. 


EÜCLEN X Aengleim) (das) Ze petit œil. Diefe 
Suppe hat nieht ein Aeuglein Fett; cette Joupe 
wa pas une étoile de A 


AUGSBURG, ( Augsbur, ÿ); Ang 
bre & impériale, dans le cercle 
burgifche Confeflions-Verwandten; pe a ia 

AUCH akt: Cm de Provinz) La moiff 

ugft); (mot moiljanz 
röcolts. À en: > faire la récolte ou la moilon. 
Die Augftbirne ; le hativeau 

ART. D AR nie 

Iug er) gen. des-es; 

" mois d'Août Auguft-P: in ER 


roche - 

AUGUSTINER-MONCR, NONNE, (Huguftiner: 
Mönch, Nonne) ; Augufin, Augufi fine. Die 
Au er-B: fer; les Auguflins dechaufts. 

AUHIRSCH, ow AUENHIRSCH , (Aubirfd) ; os 
Auenbirfe tb) (der) gen. de es, pl. ie-e; C’f 
En ai les cerfs qui aiment la plaine 

les 

AVIS-BRIER, ( (Aigbeie) (der) gen. des-es, pl. 
die-e; La Die Avisjacht; yaché, 
barque d'avis, Be "DieAvifen; les gazettes 
imprimées, Tous ces mots étrangers font reçus 
dans le CE de commerte. ; 

AURHAN, urban) voy. AUERHAHN. 

AURIKEL,, (Auritel) (die) gen. der-, pl. die- -bi 
: L'orville d'ours. 

AURIN, (Antin) (der) gen. an: -e,f.pk Wi- 
der Aurin; £a gratiole, 

AURIPIGMENT ; ( Yuripigment ) sat. OPER- 
COperment) gen. des-es, f. pl. (Tri de 


4 rs k 
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du latin) L'orpiment, orpin. L'arfénic jaune 
qe trouve tout formé 7 en . 

AURORFARBE, (Üutorfarbe) (die) gen. der -, 
tk die-n; La couleur d'aurore. 

AUS, (aug) Particule qui dénote le lieu dans l'in- 
térieur duquel commence un mouvement ow une 
akion._ On s'en fert 

. „ I) Comme Prépofition qui régit l'ablatif. Aus 
dem Haufe gehen; Jortir de Ia maifon. Einen 
aus dem Sattel heben; defarçonner gq.un. Den 
‚Kopf aus der Schlinge ziehen ; fe tirer daffai- 

ge. Les Allemands mémes pèchent fouvent con- 
êre La règle en prenant la particule von au lieu 
de aus. P. e. il difent: Er hat mir von Paris 
Bee au lieu de dire: Er hat mir aus 
Paris gefchrieben, ou er hat mir von Paris aus. 
gefchrieben; il m'a écrit de Paris. Ich kom- 
me aus dem Felde, au lieu de: Ich komme 
vom Felde; je viens du champ. On dit tou- 

Jours aus quand on fe fert de la partic. in (dans) 
en défignant le lieu où on étoit avant de Jortir 
de ce lieu. P.e. Ich komme aus der Kirche; 

: je viens de l'Eglife parceque j'étois in der Kirche 
dans l'Eglife avant de jortir de l'églife. Mais 
êl- faut dire; ich komme vom Felde, von Ti- 
fche, pre je n'etois pas dans le champ ou 
dans la table, mais fur le champ , auf dem 


“ Felde, auprès de la table, bei Tifche. Einen 
‚aus dem Haufe fchaffen ; mettre qq. un hors de 


- la maifon. Etwas aus Liebe, Furcht, Zom, 
Luft &c. thun; faire qq. ch. par amour, par 
« crainte, par colère, par plaifir ou par d'autres 
motifs. On dit figurément ; Ich mache mir 
nichts daraus ; je me moque de cela; je n'y 
- fait pas attention. Es wird nichts aus der Sa- 
che, die Sache kommt nicht zu Stande ; {a 
shofe ne réufjira pas. Ich weils es aus derEr- 


' Sehrung;; je le fais par ae Ich konnte 
. aus Mangel der Gelègenheit nicht fchreiben ; 
manque d'occafion je ne pouvois pas vous eneo- 
yer une lettre. Wir ftanden die ganze Predigt 
aus ; nous étions debout durant tout le Jer- 


PS Cnes Aderıhr & défignant la fin d’ 

. 2) Comme Adverbe, n d'une 
sho/e. Die Zeit ift aus; le fi s ef Zn Der 
Handel ift aus; l'affaire el finie. Der Wein 
ift aus; le vin eff bu; le tonneau, la bouteille, 
Le verre Eÿc. eff vuide. Nach dem Tode ift al- 
les aus; Ja mort met fin à tout. Es ift aus mit 
ihm; ih eff perdu, ruiné, pallé, mort. Es if 
bald aus mit ihm; sl eft pres de [a perte; de 


Ja ruine, de fa fin, de Ja mort; il joue de Jon ' 


refle; il wen réchappera pas ; il n'y a plus d'huile 
; dans Ja lampe. Trumpf aus! (T. de jeu) à 

dout! triomphe! Outre céla la Particule aus en- 
. êre dans la formation de plufieurs mots compo- 
és & leur donne différentes fignifications. 
AUS-ACKERN, (augacern) v. a. Ich ackere- 
. ackerte aus, il. ausgeackert; Tirer de la terre 


AUS. 
en laboürant ; it. achever de labourer. -S. die 


Ausackerung. 

AUS-ADERN, Causäbern) v. a. Ich Adere-äder- 
te aus, i. h. ausgeädert; Oter ou tirer les vei- 
nes. S. die Ausäderung. Ei 

AUS-ANTW ORTEN ana) v. ÜBER- 
NT ‚ UBERLIEFERN , UBER- 


AUS-ARBEITEN, (ausarbeifen) v. a. Ich arbei- 
te - arbeitete aus, i. ses auf Le Les 
ver, aire, finir, ei , er inne 
Jur Le = - rer. Did Tifch if 
fchbn ausgearbeitet; cette table a été travaillée 
avec foin. Diefe Schrift ift noch nicht 
arbeitet; cet ouvrage efl encore tout brut. Eine 
Figur, die aus dem gröbften gebildet ift, recht 
ausarbeiten ; ( 7. de Jculpteur ) approcher à la 
pointe, a la double pointe & d la gardine. S. 
die Ausarbeitung; l'élaboration, ‚ia 

erfeËtion , fin, conclufion. L 

AUS-ARTEN, (awgarten) v. #. Ich arte - artete 
aus, i. b. ausgeartet. Aus der Art fchlagen ; 
Dégénérer, s'abâtardir. On dit d'un homme: 
Er artet aus, fchlägt aus der Art; dire 

il vaut moins qu'il ne valoit autrefois. Die 
'hiere arten aus; les animaux dégénèrent, ils 
ne font pa de 
s bonnes 
ils viennent. 

» (ausathmen) v. a. n. Ich 

athme - athmete aus, i. h. ausgeathmet; Ha- 


leiner, exhaler. Seine lezten Seufzer ausath- 
men; (Weifle) pouffer les derniers Jowpirs. 


on dit: ausbaden, ow ge Bäd sr 
en müflen ; payer la folle enci ou les pots 
Fall; avoir LE dommage. S. die Ausbadung. 


AUS-BÆHEN , (ausbähen) v. a. Ich bähe-bähe- 
te aus, i.-h: ausgebähet; Bafiner, étuver, fo- 
menter. Ein Schik mit Feuer ausbähen; chau/- 
fer um vailleau. S. die Ausbähung. 

AUS-BANNEN, (ausbannen) voy. AUSTREI- 
BEN, VERBANNEN. 

AUS-BAUEN, (ausbauen) v.a. Ich baue-bauete 
aus, i. h. ausgebauet ; Bâtir, achever de bd- 
tir, parachever. S. die Ausbauung. 

AUS-BEDINGEN, ar te DE a. irr. Ich 
bedinge - bedung aus, i. h. ausbedungen; Æx- 
‚cepter, referyer. Sich ausbedingen ; je réferver. 
$, die Ausbedingung ; la réerve, re 


AUS. 
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AUS-BEDUNGEN , (ausbebungen)) adv. à lex- AUS-BIETEN, (ausbieten) v. & iv. Ich bietea 


; en de... ; 
A LIES » (ausbebalten) voy. AUSBE- 


DINGEN. : 
AUS-BEICHTEN, (au8beichten) v. a. Ich beich- 
te-beichtete aus, i. h. ausgebeichtet; Confe/fer, 
avouer , achever Ja confeffion ; it. dire tout ce 
qu'on fait. Er hat alles ausgebeichtet ; il a 
avoué tout. S. die Ausbeichtung. 
AUS-BEISSEN, (augbeiffen) v. a. irr. Ich beiffe- 
bifs aus, i. h. ausgebiflen ; Arracher avec les 
dents, mordre ; SR: chajler , lacer , ‘débus- 
‚ [woplanter. Sich einen Zahn ausbeiflen ; 
k caffer une dent d force de mordre. S. die 
Ausbeiflung. j 
AUS-BEIZEN, (ausbeijen) v. a. Ich beize-beiz- 
te aus, i.h. ie ne Faire pajer , faire 
en aller, ôter, lever par l'eau forte ow auire 


ré. S. die Ausbeizung. 
AUS-B € ausbefeen v. a. Ich beffere - 
befferte aus, i. h. ausgebeflert; Raccommoder, 


refaire, recorriger, rajufler , ravauder; it. re- 
magçonner, regratter, renformir, renformer. Die 
Landftrafen ausbeflern; rétablir les ps che- 
mins. Er lafst fein altes Kleid ausl 

fait rapetafler Jon vieil habit. Ein Haus aus- 
beflern ; réparer une maifon. Ein Schiff aus- 
beflern ; radouber un vaijleau. Spitzen ausbef- 
fern a des dentelles. 

AUS-B) UNG, (Ausbefferung) (die) gen. 
der-, pl. die-en; L'accommodage, la réparation, 
röfeßion, le rétablifement, la correion, le ra- 
fs , radoub, rempliflage, ravaudage, ren- 
formis; it. la recherche de couverture ou de pavé. 

AUS-BETHEN, (ausbethen) v. n. Ich bèthe-bè- 
thete aus, i. h. ausgebethet ; Achever, finir fa 


6. 
AUS-BETTELN, (ausbetteln) etwas von einem 
herausbetteln ; Mendier , obtenir à force de 


jeres. 

AUS-BEUTE, (Ausbeute) (die) gen. der-; Le 
butin, la proie; it. (T. de mines) le profit, la 
rente, le revenu des mines. 

AUS-BEUTELN, (augbeuteln) v. a. Ich beutele- 
beutelte aus, i. h. ausgebeutelt; Cribler, blu- 
ter, tamifer, ja er; pale par le crible, par le 
bluteau, par le Jas; Figur. Einen ausbeuteln; 
ruiner qq. un, vuider la, bourfe. Sich ansbeu- 
teln; v. r. dépenfer tout Jon agent; vuider fa 
bourfe, fe mettre à fec. 

ne aa v. 4. m Ich biege- 

A . büge aus, i. h. ausgebogen ; Cour- 
ber, plier en dshors, rendre courbe. Ausgebo- 
gene Manichetten ; manchettes godronnées. Vor 
einem ausbiegen; Je dit des voitures en failant 
rs d un autre. Syn. Ausweichen, aus dem 

ège fahrın. S. die Ausbiegung. 
* AUS-BIEGELN , (ausbiegeln) v. AÜSBÜGELN, 


fern ; 4: 


bot, /ubj. bte aus, i. h.'ausgeboten; Métire, 
expojer en vente, offrir d tout le monde, jetter d 
la téte d'un chacun. Einen ausbieten, ihm auffs. 
gen; ee 774 €c. Dans ere DRE 
vinces ausbieten /e dit pour ausfı ; appd- 
ler en duel. . S, die Ausbietung, 


AUS-BILDEN, (ausbilden) v. a. Ich bilde-bilde- 


te aus, i. h. ausgebildet; Achever à former, 

faire qq. ch. lui doyner la dernière perfeßlion. où 
dit Figur. Der junge Menfch hat feinen Ver- 
ftand fehr gebildet » 0% ausgebildet ; ce jeune 
homme a bien cultivé Jon ejprit, S. die Aus- 


bildung. 
AUS-BITTEN, (augbitten) v. a. irr. Ich bitte - 


bät , /ubj. bäte aus, i h. ausgebäten; 

mander en grace, obtenir par nie Ich tes 

es mir von Ihnen aus; je vous prie de me Is 

st nt &c Das sd ich mir aus; 
ironiquement) je vous prie de ms'épar, cell 

ee de ne pas le faire, ee die 
usbi 


AUS-BLASEN, (anéblafen) v. a. ir. Ich blafe - 


bliefs aus, i. h. ausgeblafen; Soufler in 
dre. Ich habe ihm das Licht Fan 
lui ai éteint la chandelle. Die Seele ausblafen ; 
mourir, rendre l'ame ou le dernier foupir, Ei 
nem das Lebenslicht ausblafen ; fuer gg, m 
ee pe auspofaunen; publier 99. 
ci [om de trompe, au fon de ompeite. | 
die Ausbifung ar Hs 


AUS-BLEIBEN, ou AUSSENBLEIBEN, (aug 


bleiben, ou auffenbleiben ) v. n. irr. Ich bleibe. 
blieb aus, i. b. ausgeblieben; Ne pas venir 
demeurer dehors, ne point revenir, ne. je pas 
préfenter, tarder d venir; it. ne Pas comparot- 
tre, faire défaut. Der ete ft fchon zum 
zweitenmale ausgeblieben ; fe défendeur a fait 
défaut pour la deuxième fois. Ausbleiben, vom 
Huften oder Lachen; perdre la re/piration, Houf- 
fer à force de touffer ow de rire. Ich werde 
nicht auffenbleiben; je ne manquera; de 
venir, Die Strafe wird nicht auflenbleiben : 
tu n'échaperas pas la peine; tu ne l'auras pas 


î 3 
AUS-BLEIBEN, (Auébleiben ) (das) gen. des-s, 


J-pl. Die Ausbleibung ; Z’abjence, le retardement, 
ia négligence à venir, la défaut. Sein langes 
Ausbleiben hat ihm grofen Schaden gethan ; 
re abfencs lui a fait beaucoup de tort, 

8 Ausbleiben der monatlichen Reinigung ; 


la fupprefion des règles. . : 
AUSBTEIREN. (Causbleihen) o. a. Ich blei- 


che - bleichte aus, i. h. ausgeblei ; 

chir, faire difparofire par le b a je Pre 

‚dit: Es ift zwar ein Fleck, aber doch er 

Fleck den die Zeit ausbleichet ; cefl toujours 

_.. Eu mais une tache que le Fons fera dis- 
Q 2 AUS- 


124 . AUS; ‚AUS, 


AUS-BLÜHEN, Causbläben) v. 0. Ich blühes # fauf pourtant que PApoflume crève. Vo 

. blühete aus, i. h. ausgeblühet; Döfleurir; roy. ris 5 Ga 
VERBLÜHEN. AUS-BREITEN , (ausbreiten) v. a. Ich breite - 

AUS-BLUTEN, (ausbluten) v. a. Ich blute-blu- breitete aus, i. h. ausgebreitet; Ekndre, dar- 
tete aus, i. h. ausgeblutet; cer de faigner  gir; faire courir; débiter, divulguer, femer, ré 

. Jaigner, perdre tout le Jang. Ausbluten laf- . pandre, épandre un bruit ou une nouvelle, Der 
fen; faire ee tout le Jang. On dit figuré- Pen hat feinen Schweif ausgebreitet ; le paon 
sent dans le flyle fublime: Lafs meinHerz vor a déployé fa queuë; le paon a pen Ja rouë. Die 
dir ganz ausbluten ( Dufch.) Fais she mieux ausfpannen ; déployer 
s voiles. 


ermets , d' he 
HS mon chagrin dans ton Jein. Voy. ŸÉ - Man hat ein falfches Gerücht aus- 


AUS-BOHREN, (ausbohren) v. a. Ich bohre - 
. bohtte aus, i. h. ausgebohret; Percer, trouer, 
creufer, forer, évider, cejler de percer, finir le 

. travail, S. die Ausbohrung. 

AUS-BORGEN , (augborgen ) v. a. Ich borge- 
borgte aus, i. h. ausgeborget. Verborgen ; 
Preier, donner à crédit. 

AUS-BRATEN, (ausbraten) v. a. & n. irr. Ich 
brate, du brätft, er brät aus, wir braten aus 
&c. Imp. Ich briet aus, parf. i. habe ou bin 


ausgebraten ; Rötir afez, bien rôtir; it. tirer Al 


la graiffe en rötifant. S. die Ausbratung. 

AUS-BRAUCHEN, (ausbraucen) v.a. Ich brau- 
che - brauchte aus, i. h. ausgebraucht ; Com 
Jumer, ufer. Voy. VERBRAUCHEN. 

AUS-BRAUSEN , (ausbraufen) voy. BRAUSEN, * 
(braufen); Achever de bouillir Eÿc. S. die Aus- 
2 

AUS-BRECHEN, (ausbrechen) v. a. irr. Ich brè- 
che, du brichft, er bricht aus, imp. i. bräch, /ubj. 
bräche, i. h. ausgebrochen ; Ouvrir par force, 
tirer, re caf ébrécher, détacher, öter, 
enlever. Er hat fich drei Zähne ausbrechen laf- 
fen; sl s'efi fait arracher trois dents. Les cha/- 
Jeurs Je Jervent du verbe Ausbrechen an lieu de 
Auswühlen, fouiller. Krebfe ausbrechen; éplu- 
cher des ecrevijes. S. die Ausbrechung. 


breitet ; on a répandu un faux bruit. Diele 
kheit hat fich im ganzen Lande ausge- 
breitet; cette maladie sel communiquée d toute 
la Province. Das Lob Gottes ausbreiten; 
blier les louanges de Dieu. Er hat mein Vor- 
haben ausgebreitet, mieux ausgeplaudert ; il & 


éveité mon deffein. 


AUS-BREITEN, (ausbreiten) (fich) v. r. S'éten- 


dre, fe déplier ; s'élargir, Je deborder; it. sag- 
randir ; croître en puifance 3 it. je répandre ; 
fi ie: p. e. des maladies. 
S-BREITUNG , (Ausbreitung) (die) gen. der 
-, J. pl. L'extenfion, le déployement, l'élargiffe- 
ment, l'étendue ; la divulgation, publication ; it. 


la agation de la foi; it. Feffufion du cœwr. 
AUS BRENN de 


NEN, (augbrennen) v.a. Ich brenne- 
brennte aus, i. h. ausgebrennet ; Brüler , ré- 
duire en cendres, con/umer par le feu, purger, 
nettoyer par le feu l'intérieur d'une chofe. Ein 
von der Sonne ausgebrennetes Feld ; us champ 
Jéché par le Joleil. Ausgebrennte Ziegel; des 
briques bien cuites. Ein Stück mit Pulver aus- 
brennen; ( T. de canonnier ) flamber une pièce 

anon. S. die Ausbrennung. 


c 
AUS-BRENNEN, (ausbrennen) v. n. srr. Ich 


brenne - brannte aus, i. b. ausgebrannt. Com- 
me neutre ce verbe a presque les mêmes fignifi- 
cations que: Abbrennen; brüler, fe con/umer, 
&re réduit en cendres; it. achever de brüler &c. 


AUS-BRECHEN, (augbrechen) v. n. irr. av. l'aux. AUS-BRINGEN, (ausbringen) v. a. irr. Ich brin- 


ä m Erlater , Je répandre, devenir connu, fe 
couvrir, fe divulguer, fe manifefter, venir à 

da connoiflance de tout le monde ; it. Je débor- 
- der, p.e. les pafions ; lâcher le mot, répondre 


Jans réflexion ; it. s'ouvrir; crever, p. e. un ul- . 


cère ; st. commencer à paroître, fortir, poulfer, 
p. e. la petite verole, la rougeole, le pourpre &c. 
êt. fe déclarer, fe terminer en fièvre ; it. fe ma- 
nifefler, s’enflammer ; p. e. le feu. Der Zahn ift 
ausgebrochen; le dent a percé. Alle Gefangene 
find ausgebrochen ; tous les prifonniers fe font 
échappés de prifon. Das Fieber ift endlich aus- 
ebrochen ; {4 fièvre s’eft enfin déclarée. Das 

‚tz ausbrechen ; tirer Ja mine Ec. Man weifs 
noch nicht wo das Unglück ausbrechen wird; 
on ne fait pas où tombera la foudre. In Schmüh- 


e-brachte, /ubj. brächte aus, i. h. ausge- 
ae Tirer, mener, faire fortir, mettre hors 

de. Ausbringen, bekannt machen, unter die 

Leute bringen; publier, ébruiter, répandre, 
débiter, proférer, dire. Etwas ausbringen, 
mieux herausbringen ; obtenir qq. ch. apprendre, 
découvrir à force da perquilitions. Einen Flek- 
ken ausbringen aus einem Kleide;. faire en 
aller, ôter une tach# d'un habit, dealer, de- 

railfer. Wären wohl ausbringen, mieux an- 
ger difiribuer , débiter, vendre bien Ja 
marchandife. Junge Vögel, Hüner &c. aus- - 
bringen; faire éclorre ce jeunes oifeaux. Eine 
Gefundheït ausbringen; commencer à porter 
une fanté. Den Anker susbringen; jeter l'an- 
cre. S. die Ausbringung. 


worte ausbrechen ; né en des paroles AUS-BRUCH, (Ausbrud)) (der). gen. des-es, 
s 


deshommétes. Die Sache mufs doch endlich aus- 
brechen, os zum Ausbruch kommen; (prov.) 


pl. die- brüche; Z'élat, la Jortie, P ya 
ment. Ausbruch aus dem Gefangnifs; la fui- 








AUS 


3 db CT: de médecine) Dbrupion; 4. (T. de 
vigneron) le vin de goute. 
AUS-BRÜCHIG, (ausbrüdig) adj. ausbrüchig 
werden ; éclater, devenir notoire au public. (: p.uf.) 
AUS-BRÜHEN , (ausbrüben ) v. a. Ich brühe- 
brühete aus, i. h. ausgebrühet; Æchauder, 
abreuver, laver avec de l'eau chaude € bowl- 
lante. S.die Ausbrühung. . 
AUS-BRÜSTEN , (ausbrüften) v. a. Ich brüfte - 
brüftete aus, i. h. ausgebrüftet; (Terme des 
bouchers) Ouvrir la poitrine d'une béte tuée & 
en ôter la Pk ige 
'AUS-BRÜTEN, (ausbrüten) v. a. Ich brûte- 
brütete aus, i. h. ausgebrütet; Couver, faire 
édorre. Die Vögel brüten ihre Eier aus; les 
oifeaux couvent leurs œufs. S. die Ausbrütung, 
AUS-BÜGELN, (augbügeln) v. a. Ich bügele-bü- 
gelte aus, i. h. ausgebügelt; Aepajjer. Falten 
ausbügeln; faire Jortir les plis en repajlant. 


Voy. bügeln. 
AUS BUHLEN, (ausbuhlen) v. a. (vulg.) Ich 


buhle - buhlte aus, i. h. ausgebuhlet; Se rw-. 


ner, s'attenuer à force de faire l'amour, de pait- 
larder ; it. car de faire l'amour; revenir de 
Jes amours. Er ift ein ausgebuhlter Hengft; 
( QE c’efl un vieux coq w/é. 

AUS-BUND, (Ausbund) (der) gen. des-es, f. 
pl. Le merveille, la choje excellente, extraordi- 
naire, finguliere, le modèle. Ein Ausbund der 
Schönheit; une merveille en beauté. Ein Aus- 
bund der Gelehrfamkeit; un homme: d'une gran- 
de érudition. Ein Ausbund eines Predigers, 
Künftlers ; un excellent prédicateur, artifte. Ein 
Ausbund der Frömmigkeit; un modèle de piété. 
Ein Ausbund aller Schelmerei ; un maftre frip- 

mn. maître juré en fait de friponnerie. 

AUS-BÜNDIG, (ausbundig) ad. Excellent, ex- 
traordinaire &c. adv. excelleminent, extraordi- 
nairement, d'une manière excellente Eÿc. 


AUS-BÜRSTEN , (ausbürften) v. a. Ich bürfte-. 


bürftete aus; -i. h. ausgebürftet; Wergetier, 
époujleter, proie, ôter la pouffière avec une 
broffe. S. die Ausbürftung. 

AUS-BÜSSEN , (augbüfen) v. a. Ich büfse-hüßs- 
te aus, i. h. ausgebüflet; . Porter la peine ds 


te, réparer ja faute. S. die Ausbüfsung. . 


a fau 2 
AUS CURIREN, (augcuriren) v. a. Mot étran- 
= .ger reçu dans le langage vulgaire. Von Grund 
aus heilen; guérir radicalement, tout-d-fait; 
it. achever de guérir. 

AUS-DAMPFEN, (ausbampfen) v. n. Ich dam- 
-pfe-dampfte aus, i. b. D *Pouller 
de foi des vapeurs, éxhaler, évaporer, .tran- 
rer, fuer. Die Kohlen dampfen; les char- 

5 fument. S. die Ausdampfung. 
AUS-D/EMPFEN, (ausdämpfen) v. a. Ich dim- 
pfe- dimpfte aus, i.h. ausgıdämpfet; Faire 
» évaporer, eleindre, amortir, étoufftr. 
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Kohlen ausdämpfen; #teindre des charbons. S, 
die Ausdampfung. 5 

AUS-DÆRMEN, (ausdärmen) w.'a. Ich därme- 
därmte aus, i. h. ausgedärmet; Ziripr S 
die Ausdärmung, £tripement. 


AUS-DAUEKN, (außdauern) v. a. Ich dauere- 
eg aus, i. ae el Da endur 

“rer, /apporter, foutenir. S. die aurung, 
la durée, fouffrance, perfévérance. 

AUS-DEHNEN, (ausdehnen) v. a. Ich d£hne- 
dehnte aus, i. h. ansgedèhnet; Etendre, élar- 

- gir, tirer, détirer, all er; it. relaxer. Das 

- Kalbleder dèhnet fich befler aus, als die Küh- 
haut; le veau préte davantage que la vache. 

AUS-DEHNEND, (ausbdebnend) adj. Expanfif. 

* Ausdèhnende Kraft; (T. de chymie) vertu W 
panfive. 

AUS-DEHNUNG, (Ausdehnung) (die) gen. 

- der-, pl.die-en; L'extenfion, élargiffement, 
allongement ; la relaxation, l'expanfion. 

AUS-DENKEN, (ausdenfen) v. a. irr. Ich den- 

- ke- dachte, /ubj. dächte aus, i. h. ausgedacht ; 
Amaginer, trouver, inventer, penjer; it. com- 
prendre, s'avifer, forger, controuver. So nicht 
auszudenken ift; incompréhenfible. S. die Aus- 
a : 

AUS-DEUTEN, (ausdeuten) v. a. Ich deute- 
deutete aus, i. h. ausgedeutet; Zxpliquer, in- 
terpréter. Etwas wohl oder übel ausdeuten; 
trouver bon, mauvais, prendre en bonne, en 
mauvaile part. 

AUS-DEUTER, (Augdeuter) (der) gem. des-s; 
B die-. L’interprite. 

AUS-DEUTUNG, (Ausdeutung) (die) gem der, 
Re die- en; L'explication, interprétation. 

AUS-DICHTEN , (ausbidten) v. a. Ich dichte - 
dichtete aus, i. h. ausgedichtet ; Imaginer, in- 
venter. Ausdichten; (T. de mer) calfater , ra- 
douber , boucher les voies d'eau dans un vailfeau. 

AUS-DIENEN, (ausdienen) v.n. Ich diene-dien- 
te aus, i. h. ausgedienet; Servir Jon temps, 
faire Jon temps de Jervice, fervir jusqu'au bout 
du terme, achever le temps ou le terme de Jon 
Service.  Ausgedienet /e dit auffi des chofes u/des 
par l'ujage qu'on en a fait. Das Kleid hat aus- 
gedient; cet habit eff ufé. Ein ausgedienter ; 
qui a fait Jon temps ; un vétéran, invalide, um 
émérite, Je dit en badinant d'un amoureux ufé. 

AUS-DINGEN , (augbingen) v. a. irr. Ich din; 
dung, /ubj. dünge aus, i. h. aus ‚edungen ; 
_puler, mettre une certaine çondition,. convenir 
de qq ch. emepier, referver. .S. die Ausdin- 


gung. - 
AUS-DONNERN , (ausdonnern) v. a. imper/on- 
nel. Es donnert- donnerte aus, es hat ausge- 
donnert; Cefer de tonmer, Es hat ausgedon- 
nert; le tonnerre a ceffé, ; : 
Q 3 + AUS 
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AUS-DORREN, (augbèrren) v. a. Ich dörre- 
dörrete aus, i. h. aus, tet; Sicher, tor- 


réfier. 

AUÉDORREN, (augborren) v. n. Ich dorre- 
dorrete aus, i. b. ausgedorret; Sécher, Je fe- 
cher, devenir fec. S. die Ausdorrung, la /& 
cherefe, torréfaëtion. 

AUS-DRECHSELN, (ausdrechfeln) v. a. Ich 
drechfele - drechfelte aus, i. h. ausgedrechfelt ; 
Rendre creux en travaillant au tour, p. e. un 
gobelet. Prononcez drekfeln. Voy. ausdrehen. 

AUS-DREHEN, (ausdrehen) v. a. Ich drèhe- 
drebete aus, i. h. ausgedr&het ; Tourner, tra- 
vailler au tour, creufer au tour ; it. dötortiller, 
défaire; it. arracher, d£barajler, tirer; it. f 
tirer, fe débarraffer d'une mauvai/e affaire. Dok- 
ken ausdrehen laflen; faire tourner des balu- 
Ares. Eine Schüffel ausdrèhen; (T. de potier 
d'étain) enfoncer un plat. S. die Ausdrèhung. 

AUS-DRESCHEN, (ausdrefchen) v. a. irr. Ich 
drèfche, du drifcheft, er drifcht aus, wir dre- 
fchen aus &c. Imp. Ich drofch, /ubj. dröfche aus, 
BT i. b. ausgedrofchen; Battre, achever de 

tre le bled. S. die Ausdrèfchung. 

AUS-DRUK, (Yusdrud) (der) gen. des-es, 
pl. die-drücke. Les termes € la manière dont 
on Je Jert pour exprimer ce qu'on veut dire; Ex- 
prefion. Der Gedanke ift fchön, aber am Aus- 
drücke ift noch erwas auszufetzen; {a penfée 
efi belle, mais il y à gg. ch. à dire à l'expref- 

on, En terme de Peinture €? de Sculpture, on 

. appelle Ausdruk: La reprélentation vive & na- 
turelle des pafions. Ein Maler, der im Aus- 
druk flark Lt; um peintre qui excelle dans l'ex- 


EE 
AUS-DRUCKEN, (ausdrucen) v. a. Ich drucke- 
drukte aus, i. h. ausgedrucket; Imprimer une 


few fur qq. ch. par l'aflion de prejfer. Ein 
upferftich der nicht recht au: cket wor- 
den; un Æ) mal tirée, prejler,, preflurer, 
tirer, empreindre, imprimer, achever d'impri- 

ie 


mer. Etwas mit Worten ausdrucken; 
mer, déclarer. ‘Ein wohl ausgedrukter Gedan. 
ke; une ne bien tournée. Diefes Siegel ift 
nicht wohl ausgedrucket; ce cachet weil pas 
bien empreint. Der Bogen wird bald ausge- 
drukt feyn; la feuille fers bientôt achevée. 
AUS-DRÜCKEN, (ausdrüden) v. a. Ich drücke- 
drükte aus, i. h. ausgedrücket; Tirer le Juc, 
le jus d'une chofe, en la preffani. Den Saft ei- 
ner Pflanze ausdrücken; exprimer le fuc d'une 
herbe. Piufieurs Allemands ne font aucune di- 
finition entre ces deux verbes: tusdrucken & 
ausdrücken. I difent p. e. Seine Ggdanken 
t ausdrücken ; exprimer bien fa penfée, au 
En de dire ausdrucken ; &$ au contraire ils di- 
Jent: Den Saft. ausdrucken; au lieu de dire: 
ausdrücken. Les meillurs écrivains oublient 


AUS. . 


quelquefois la différence qu'il y a entre ces deum 


5. 
AUS-DRÜCKER , (Ausdrüder) (der) gen. des - 
i corroyer ) l'étire. 


s, pl. die-; A 
AUSDRÜCKLICH" bee D) adj. a 

expris, ind; précifément 

exprejläment , , irement; z 


ment. 
AUS-DRÜCKUNG, ( Yusdrüdung) ( die Fon 
i imer le fuc d'une 


hs. 
» Causduften) v. Ei Ich dufte-duf- 
tete aus, i. b. og (peu uf.) S'exha- 
ler, Die füfsen Ausduftungen der Blumen; 


les douces exhalaifons des fleurs. S. die Aus-- 
duftu 


ng. 
AUS-DÜFTEN, (ausdüften) v. a. Ich düfte - 
düftete aus, i. h. ausgedüftet; Poufler hors de 
Joi des vapews. Die Bäume düften füfse Ge- 
rüche aus; les arbres exhalent une douce odeur. 
AUS-DULDEN, (ausbulden ) mieux erdulden ; 
lee foutenir ; endurer. \ 
UNSTEN, (ausdunften) v. n. Ich dunfte- 
dunftete aus, i. b. ausgedunftet ; S’svaporer, 
sexhaler , jeter des vapeurs, des exhalaifons. 


Das Wafer ift ausgedunftet ; l'eau s'eft évapo- . 


ré. Das Flüñige ift alles ausgedunftet; Je 
fluide s’efl tout exhalé. S. die Ausdunftung. 

AUS-DUNSTEN, (ausbünften) v. a. Ich dünfte- 
dünftete aus, i. h. ausgedünftet; Ævaporer, 
faire évaporer. Was ausdünften kann ; tran- 
Jpirable. S. die Ausdünftung; /’évaporation, 
exhalaifon. Die Ausdünftungs-Drüfen ; las glan- 
ge 2 T. ng 2 re 

irbel um jeden Körper; (T. de phyfique) F' 
höre. Pas Dunftkreis. 

AUS-EBENEN, (augebenen) v. a. Ich &bene -. 
èbnete aus, i.h. ausgeëbnet; Applanir , unir. 
S. die Ausèbenun, 

AUS- 


ECKEN, Caueiten) v. a. Ich ecke - ekte 


aus, i. h. ausgeecket; Couper en angle. S. die 
Auseckung. B 
AUS-EGEN, (augegen) v. a. Ich ège-ègete aus, 
i. h. ausgeèget; Tirer de la terre avec l'herfe. 
S. die dun ; 
AUS-EIN- ER, (auseinander) adv. Qui fig- 
aifie une féparation, defumion. Auseinander brin- 
en, lèfen, fetzen, fondern, thun; /éparer. 
.Auseinander blafen; /öparer , difperfer en ef 
flant deffus. Auseinander breiten; déployer. 
Auseinander dehnen ; étendre. Auseii 
Nielsen; s'écouler, fe fondre. Auseinander ge- 
hen, laufen; je féparer, Je difperfer. Ausein- 
ander laflen; congédier, faire feparer.. Aus 
einander legen; déployer. Auseinander reif- 
fen; Ey ge en déchirant. Auseinander fäen; 
femer à clair. Auseinander wickeln; déplier, 
dévider, Auseinander nehmen, fchlagen, a 
’ 


Auseinander . 


AUS.. 


- ben; déjoinäre, démonter. Auseinander fchnei- 
den; /eparer en coupant. Auseinander fpal- 
ten; fendre. Auseinander fpannen; étendre. 
Auseinander fperren; écarter. Auseinander 
fläubern; difiper, pere Auseinander fte- 
hen; nébre pas ferré l'un contre l'autre. Aus- 

. einander ftreuen; di/ger/er. Auseinander thei- 
len; partager. Auseinander ziehen; féparer 
en tirant, étendre, étirer. Auseinander wer- 
fen; répandre, difperfer. Auseinander fetzen, 

- oder vergleichen; accomi s concilier, ac- 
corder, régler, juger, arbitrer un différend. 

: Ein Lager auseinander gehen laflen ; rompre 

. sm camp. Das Rs l'un sen 
uit de l'autre. Auseinanderfahren der 


: ournaife. 
AUS-ERKIESEN , (augerfiefen) voy. ERWÆH- 
LEN. AUSLESEN. 

AUS-ERKOHREN , (augerfobren) adj. & part. 
Choifi, élu. trié, exquis, d'élite, prödefind. 
AUS-ERLESEN, Cauderlefen) adj. 'Choifi, trié, 

exquis, d'élite, excellent. 
AUS-ERSEHEN, (auserfehen) v. a. I ny a que 
"be temps paje & le futur qui font en ujage. 
Elire, choifir, prödefiiner. Sie hatten die Nacht 
‘ zu ihrem Vorhaben auserfehen ; ils i 
choifi la nuit pour exécuter leur deffein. 
“ Auserfehung, le choix, la prödeflination. 
AUS-ERSINNEN, Cane antant, que ER- 
SINNEN, AUSSINNEN. 
AUS-ERW ÆHLEN, (augertväblen) v. a. Le Pré- 
“ Jent & l'Imparfait ne font pas en ufage, i. b. 
auserwählet; 'Zlire, choifir. Gott hat uns aus- 
‘ erwählet; Dieu nous a &lus. Mein auserwähl- 
ter Schatz; ma bien aimée, mon cher cœur. Die 
‘ Auserwählten; les élus: Die Auserwählung, 


l'éleEion. 
AUS-ESSEN, (( ) v. a. irr: Ich efle- Als, 
. Ju. äfse aus, i. h. ausgegeflen; Achever de 
“ manger, vuider le plat, manger le tout. S. die 
Aufeffang. Auseflen was ein 'anderer einge- 
brokt hat; porter la peine, boire la faute d'au- 


© trui. 
AUS-FÆDELN , (ausfädeln) v. AUSFÆDMEN, 
AUSFASELN. ; 
AUS-FAHREN, (ausfahren) v. a. irr. Ich fah- 
re, du fahrit, er fahrt aus, wir fahren aus &cc. 
© Imp. Ich fuhr, /“bj. führe aus; Parf. i. h. aus- 
. gehen; Rend.e re profond, es la- 
ion de charier. Kin ausgefahrner Weg; 4 


. AUS. 


chemin creux, rompn. Ausfahren fignifie auf: 
Transporter hors d'un Etat des ae: 
- des grains Eÿc. - 
AUS-FAHREN, (ausfabren) v. n. irr. av. Fauxil. 
feyn. Aus dem Lande fahren; fortir en voi- 
ture ou en bateau, fe promener. Früh ausfah- - 
ren; partir de grand matin. Mit ungeftümen 
Worten ausfahren; s'emporier en fes difcours, 
éclater, dire des paroles offenfantes. Aus dem 
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Leibe fahren ; quitter le corps, Jortir du cörps. 
Aus dem Fahr-Gleifse ausfahren ; dir 
lornière. Am Leibe oder an der Haut ausfah- 


ren; avoir des élevures, des boutons, des pujlu- 
les, la gale &c. au corps, ou à la peau: Die 
Seele ift ihm ausgefahren; if a rendu l'efprit, 
l'ame. Auf das geringfte Wort, fo man ihm 
fagt, will er gleich oben ausfahren, ou aus 
der Haut fahren; ÿ s’ à la moindre pa- 
role qu'on lui dit. S. das Ausfabren. 
AUS-FAHRT, snnes die) gen. der-, pl. 
die-en; La Joriie, ‚ la promenade 


en caroffe. 
AUS-F. » (Ausfall) (der) gen. des-es, pl. 
die - fälle; (T. de guerre) Er hrs it. & 
' de fortification) la poterne, porte pour faciliter 
les forties, Jour pre Einen Ai thun ; 
‘faire une fortie. On dit figur. Er hat Ausfälle 
n, die nicht zu verzeihen find; 5! a dit 

5 chojes que l'on ne fouroit lui pardonner. 
AUS-FALLEN , (ausfallen) v. ». Ich falle, du 
, er fällt aus, wir fallen aus &c. Imparf. 
- Ich fiel aus; Parf. i. b. ausgefallen; Tomber, 
s'écaler; it. aller, tourner, fuccéder, reufir, ar- 
river, avenir bien ou mal; it. faire une Jortie. 
Es ift mir (aus dem Gedächtnifs) ausgefallen ; 
cela m'eft échappé de la mémoire, je l'ai oublié. 
+ Die Zähne, Häre &c. fallen mir aus; les denis, 
des cheveux Ec. me tombent. Es wird doch et- 
was für mich dabei ausfallen, #ieux abfallen ; 
Jen tirerai toujours pied ou aile. Der Herbft 
ift diefes Jahr fchlecht ausgefallen; {a vendan- 
. ge a été mauvaife cette année, a manqué, Auf 
em Fècht-Boden ausfallen ; (7. de maître dar- 
. mes) partir. Die Häre ausfallen machen; fai- 
. re tomber les cheveux, le poil, dépiler. Aus- 
fallende Poften; non valeurs, deites ow recet- 
tes qui ne f pewent pas lever. Es falle aus 
. wie es wolle; quelque chofe qu'il en avienne, 
i qu'il en arrive. Ich weifs nicht wie die 


che ausfallen wird; je ne fais ce devien- 
dra cette affaire. Das Ausfallen derHäre; {a dé- 
pilation, l'alopécie, ( vi. ) lapelade. DieBeln- 
efallen, haben üftere Aus- 


erten lind oft au 
fille gethan ; les affiégés ont fait des fréquentes 


orties. 
AUS-FALTEN, (ausfalten) v. a. Ich falte-falte- 
te aus, i. h. ausgefaltet; Diplier, ôter, défai- 


re le pli, 
„AUS 


128 AUS. 


AUS-FANGEN , (ausfangen) ». a. irr. Ich fan- 
e, du fangft,ver fängt aus, wir fangen aus 
c. er Ich fe aus; Parf. i. h. ausgefin- 
en3;-Prendre, enlever, attraper, pécher. 

AUS-FASELN , (ausfafeln) v. a. € n. Ich fafele- 
fafelte aus, i. h. ausg: afelt; Æfiler, défaire 
un tiffi si a fit; it. s'effiler. 

AUS-FAULEN, (ausfaulen) v. n. Ich faule- 
faulte aus, i. b. ausgefaulet; Pourrir, Je gäter 
en dedans, tomber de pourriture. S. die Aus- 
faulung, la pourriture. 

AUS-FECHTEN, (ausfedten) v. a. irr. Ich fechte, 
du fichtft, er ficht aus, wir fechten aus; Imp. 
Ich focht, /ubj. fochte aus; Parf. i. h. ar 
ten; Décider par les armes, it. décider, vuider, 
démêler, débattre. Ich will es mit dir wohl aus- 
fechten; je te tiendrai téte, je te réfiflerai bien 
moi feul. Er hat fchon lange ausgefochten; 
prov. Jes grands coups [ont frappés 1 y a long- 

. temps, il m’efl plus à craindre. . 

AUS-FEGEN, (augfegen) v. a. Ich fège - fegte 
aus, i. h, ausgefeget; Balayer, nettoyer; it. 
curer les oreilles, les puits ou les latrines. Figu- 
rément den Beutel ausfègen ; vuider la bour/e. 
S. der Ausfèger, le balayeur, nettoyeur, cureur. 
Die Ausf 8, le balaiement, neltoiement. 

AUS-FEILEN, (ausfeilen) v. a. Ich feile-feil- 
te aus, i. h. ausgefeilet; Caver, creu/er avec 
la lime, Oter avec la lime, p. e. la rouille; it, 
donner la deruière forme ou perfefion à qq. ch 
avec la lime. S. die Ausfeilung. 

AU NI (ausfenftern) voy. AUSFIL- 


AUS-FERTIGEN, (auöferigen) va. Ich feri- 
- fertigte aus, i. h. ausgefertigt ; ier, 
ee mettre au jour, Eubtier. 75. die 
Ausfertigung, Fexpédition, la dépêche, l'en- 


- vo le 

AUS-FIEDERN, (ausfiebern) v. a. Ich fiedere - 
fiederte aus, i. h. ausgefiedert; (T° de min.) 
Chaffer des coins de fer dans les fentes qu'on a 
faites dans les mines pour rompre les pierres. 

AUS-FILZEN , (ausfilgen) v. a. Ich filze - filzte 
aus, i. h. ausgefilzet; Laver, favonner la tête, 
donner une mercuriale, wne réprimande, S, 
die Ausfilzung. 

AUS-FINDEN, (ausfinden) v. a. Ich finde-fand, 
Jubj. finde aus, i. h. ausgefunden; Inventer, 
trouver, controuver, imaginer, découvrir. S. 
die Ausfindung, l'invention, le découverte, ima- 

inalion, expérience. & 

AUS-FINDIG, u voy. AUSFÜNDIG, 

AUS-FISCHEN, Kaufe en) v. a. Ich fifche- 
fifchte aus, i. h. ausgefifchet; P&cher, tirer 
tous les porfons de l'eau. S. die Ausfifchung. 

AUS-FLA N, (ausflanmen) v. a. Ich flam- 
me - flammte aus, i. h. ausgeflammet; (T. 
d'Artil.) Flamber une pièce, pour nattoyer Ta- 
we du canon. er 


AUS. 


AUS-FLATTERN, (augflaftern) v. n. Ich fiat- 
tere -flatterte aus, i. b. ausgeflattert. Se dit 
des jeunes gens qui ne font que courir. Sie find 
ausgeflattert ; sls /e font allés prommer. 

AUS-FLECHTEN, (augflehten) 2. a. ir. Ich 
flèchte, du fichtit, er flicht aus, wir flechten 

- aus &c. Imp. ich flocht, /ubj. Huchte aus; Parf. 
i b. ausgeflochten; Séparer ce qui étoit treffé; p. 
e. Häre ausflechten; décorder une trefle de che- 
veux. On dit vulgairement : Sich ans einer Sa- 
che ausflechten, lich davon lsmachen ; Je ti- 
rer d'affaire. . 2% . 

AUS-FLICKEN, (ausfliden) v. a. Ich flicke- 

flikte aus, i h. ausgeflicket; ÆRaccommoder, 

rapiécer, fer, rapièceter, rauauder. S. 

das Ausflicken, die Ausflickung, la racom- 

modage, ravaudage, la réparation, rapiècets 
ge. Der Ausflicker, le ravaudur. Die Austli- 
ckerinn; {a ravaudeu/e. ; 

US-FLIEGEN , (ausfligen) v. =. irr. Ich flie- 
e-flôg, Jabj. flüge aus, i. b..ausgeflogen’; 

‚S’envoser , Sn hérebg "elfor, échapper, S mjuir, 

dénicher, déloger Jans trompette, faire wi trou 

a la lune. S. die Ausfliegung. 

AUS-FLIESEN, (ausfließen) v.n. irr. Ich fliefse- 
flofs, /ubj. iöfse aus, i.b. ausgefloffen; Cou- 
ler, découler, s'écouler, fe décharger, fe dé- 

‘- gorger. Die Ausfliefsung, Pécoulement , le dé 

.coulement, la décharge, le dégor 2 

AUS-FLÖHEN ‚ (ausflöhen) v. a. Ich fiöhe-flo- 
hete aus, i. h. ausgeflöhet; Epucer. 

AUS-FLUCHT , (Nugflucht) (die) gen. der-; 
pl. die-flüchte; L’excu/e, la défaite, le pré- 
texte, détour, refuge, fi e, larefuite, 
l'exception, la chicane. hat 


D 
et Vo Phare 
immer Ausflüchte; (prov.) il a toujours quel- 
= porte de derrière. PDies ift feine erfte ai 
ucht; c'efé Ja première entrée dans le monde, 

il ne fait que de fortir de chez lui. 
AUS-FLUCHT, (Ausflucht) (die) > der-, f. 
pl. La fortie, Veffor, le voyage. Seit drei Wo- 
chen ift das meine erfte Ausflucht; depuis trois 
r u Re ans ortie. 

-FLUG, ( ug) (der) gen. des- es, f. pl. 
Loaßion de voler, le vol d'un oifeau. AP 
AUS-FLUSS, (Ausflug) (der) gen. des- es, pl. 
die - flüffe; Le flux, le mouvement de ce qui 
s'écoule, sr Le Tg it. lou 
verture, l'endroit, la grille par laquelle l'eau 
d'une fontaine, ou d'un Et fe décharge, la 
décharge, le dé ement. Der Ausflufs, die 
. Mündung eines Flufles; Fembouchare d'une flew- 
ve, d'une rivière. On dit figurim. Die balfa- 
mifche Ausflüfie der Rofen; ls exkalai/ons bal 

CNET des rofes. 

AUS FOLGEN LASSEN, ( ausfolgen Kim) Ca 
a, iır. Ich lafle- du laffeft, er läft ausfolgen, 
wis laffen ausfoigen; Imp. ich liefs ausfolgen ; 


Gr. 





AUS. 


© Perf. ih. ausfolgen laffen; Livrer, délivrer, °° 


Voy. Ausliefern. 

AUS-FORDERN, (ausforbern) v. a. Ich forde- 
re - forderte aus, i. h. ausgefordert. ( On trou- 
ve fort fouvent: ausfodern au lieu de ausfor- 
dern; mais ce) j Pr A 

ovoquer , défier, faire un défi, appel. S. der 

Marlene, celui qui aan fait un 

, Die Ausforderung ; la provocation, l'ap- 

de LT Der Ausforderungs. Brief ; le car- 
tel, A 

AUS-FÖRDERN, (ausfôrbern) v. a. Ich förde- 

re-förderte aus, i. b. ausgefordert; (T. de 

Min.) Tirer, transporter les minéraux hors de 


la mine. 

AUS-FORSCHEN, (aü8forfchen) v. a. Ich for- 
fche- forfchte aus, Fink en Ser 
quérir, s'enquéter, S'informer, efpionier, ve- 
chercher, approfondir, prendre langue, preflen- 
tir, haleiner, tenter, fonder. Man hat endlich 

den Dieb ausgeforfchet; on a enfin découvert 

le voleur. . Ich habe mir viel Mühe gegeben die 

Sache auszuforfchen ; je me,fuis informé en di- 

ligence de la Me Ich habe ihn nirgends aus- 

forfchen ou erfragen können; je n'ai pas.pu 
trouver Ja demeure. Er hat mich ausforfchen 
wollen ; id m'a voulu tirer les vers dunez. Der 

Ausforfcher; l'efpion, obfervateur, le fondeur. 

Die Ausforfchung; l'enquête, information; la 

l'approfondiffement, la découverte. 


recherche, 
AUS-FRAGEN, (ausfragen) v. a. Ich frage-frag- - 


te aus, i. h. ausgefraget; Queflionner, inter- 

roger, demander, trouver en demandant. Ei- 

nen ausfragen, ausforfchen; tirer les vers du 
à qq. un. S. die Ausfra 2 


nez gung, 
AUS-FRESSEN, (ausfreffen) v. a. irr. Ich freffe, : 
du fi 


friflet, er frift aus, wir freflen aus &c. 

Imp. ich fräs, fubj. fräfse aus; Parf. i h'aus- 

en; Dévorer, manger goulument, vui- 

le plat; it. ronger, manger. Was er fich 

eingebrokt hat, wird er auch müflen ausfref- 

fen; (prev. gend sl portera la peine de fa Jot- 

tife. die Ausfreflung, Faßion de dévorer Eÿc. 

T. de méd.) l'érofion. 

AUS-FRIEREN, (ausfrieren) voy. FRIEREN. 

AUS-FRISCHEN , (ausfrifen) v. a. Ich frifche- 


frifchte aus, i.h. ausgefrifchet; (7. de Chaf].) - 


Die Hunde ausfrifchen ; purger les chiens. , 


AUS-FUHRE, (ane, (die) gen. el, pl. 
Le transport, la ass ie À e des Korns 
it verboten; L'exportation des grains efl dé- 


ug. 

AUSFÜHREN, (ausführen) v. a. Ich führe - 
führte aus, i. h. ausgeführet; Tran/porter, 
mener, conduire, faire Jortir, emmener, em- 
porter. Man hat viel Getraide nach Italien aus- 
geführet; on a transporté beaucoup-de grains 
en Italie. Die Bauern haben Mift ausgeführet ; 

Te paylans ont ensmené du fumier; il, purger, 
om. 


ume faute.) Appeler en due, 


AUS. 


vuider, Wacuer, décharger, döterger. Diefe 
Arzenei hat mir die Galle ziemlich ausgefüh- 
tet; ce remède m'a bien purgé la bile; it. ter- 
miner, exbcuter, déméler, venir d bout, Er 
hat fein Vorhaben glüklich ausgeführet; 4 a 
exécuté heureufement fon dejlein. Einen ange- 
fangenen Procefs ox Rechtshandel ausführen; 
pourfuivre un procès, le terminer, le faire ju- 
er. Etwas weitläuftiger, umftändlicher aus- 
ühren ; amplifier, déduire, faire une dedußlion, 
un detail. Ein angetangenes Gebäude vollends 
ausführen, zu Ende bringen; élever, confirui= 
re, achever un bâtiment. Einen Graben aus- 
führen; creu/er un fo[fé. Einen Gedanken wohl 
ausführen ; manier bien une penfée. 
AUS-FÜHRENDES MITTEL, ( ausführendes 
Mittel) un remède Aal, ; 
AUS-FÜHRLICH, (ausführlih) adj. Ample, 
étendu, en détail, prolixe; adv. amplement, eu 
detail, au long, abondamment, prolixement. 
Er weifs ausführlich alle Umftände, er weifs 
alles ausführlich ; 4 connoft tous les tenants &9 
aboutiffants de cette affaire. x 
AUS-FÜHRLICHKEIT , (Ausführlichfeit) (die ) 
É: der-, fh pl. Le détail, Vexaflitude. 
AUS-FÜHRUNG, (Ausführung) (die) gen. der-, 
pl. die-en; Le transport, la fortie, l'iffue, la 
ann: la pal e, l'évacuation, la pee 
tion, urfuite, le jugement, l'amplificatio 
la duo ‚te détail, . ei 
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il, la con, ion l'exécu- 

tion , (T. de géométrie) l'effeftion. 
AUS-FÜLLEN, (ausfüllen) v. a. Ich fülle-füll- 
te aus, i. h. ausgefü.let; Rendre plein, emplir, 
remplir, combler; (T. de charpentier N peupler. 
CT. de cuifinier) farcir. Die Ausfüllung; {a 
rempliflage, le garni, remblai; it. la ns 

le Jupplément, l'addition: B 
‚AUS-FÜNDIG, (ausfindig) adv. On le trouve 
toujours avec le verbe machen. Ausfündig ma- 
chen; trouver, découvrir une chofe qui étoit 
cachée. Man hat den Fremden nicht ausfündi 
machen künnen; on n’a pas pu decouvrir l'E. 
tranger. Ein Mittel ausfündig machen; trou- 
ver un moyen, 
AUS-FUT TERN ». (ausfuttern) v. a. Ich futte- 
re-futterte aus, ih. ausgefuttert; $oindre 
{ ch. contre l'envers d'une autre, la doubler. 
nen Mantel mit Hermelin ausfuttern; four- 
rer un manteau d’kermiine. Ein Winter - Fut- 
ter; une fourrure d'hiver. On Je fert ordinaire- 
ment du fimple verbe füttern ; lufieurs Al- 
- Iemands difent füttern au lieu de füttern. . 
AUS-FÜ ‚ (Yusfüttern) v. a. Ich fütte- 
re - fütterte aus, i. h. ausgefüttert; ÆEngraif 
fer, affourrager, donner du fourrage à man- 


ger, d paltre; it. achever de faire paître, mau- 
er tout le fourrage. 

AUS-GAB » (Ausgabe) (die) gen. der-, pl. die 

-n; La dépenfe, les fraix, dépens, débour/c- 


ment, 


AUS. 


ment, Sa mile Ausgabe und Einnahme; fa 
enife € recette. In die Ausgabe bringen ; cou- 
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AUS-GEBREITET, (auégebreitef) adj. (T.. de 
blajon 


cher en dépenfe. Die Ausgabe eines Buches; l'é- 
dition d’un livre. 

AUS-GANG, (Qusgang) (der) gen. des-es, 

pl. die - gange; ie, la Jortie, l'événement, 

‚ le dénouement, la péripétie, la terminaifon. 

. Den Ausgang eines Gefchäftes erwarten; aiten- 

dre la fin d'une affaire. Eine Gaffe, die kei- 


nen Ausgang hat; un ch de fac. Was für ei- . 


nen Ausgang wird diefe Sache pue ? quel- 
le ifjue prendra cette affaire? Der Ausgang ou 
das Ende eines Wortes; {a terminai/on d’un 
mot. Der Ausgang eines Verfes; {a rime. Aus- 
gan des heiligen Geiftes vom Vater und Sobn; 
ja ra Ausgang des Sohnes und heiligen 
Geiltes vom Vater; la procefion, l'émanation. 
Aue aus dem Lager; (7. de chafle) le dé- 


hement. 
AUS-GEREN, (auggdren) v. m. irr. Ich gäre- 
gôr, Jubj. güre aus,. i. b. ausgegoren; Fer- 
smenter allez, jeter la lie, s&umer. S.die Aus- 


- rung. 

AUSGETEN, Causadten) voy. AUSJÆTEN. 
AUS-GEBEN, (ausgeben) v. a. €? n. irr. Ich gè- 
be, du giebft, er giebt aus, wir geben aus 
&c. er ich gb: Jubj. gäbe aus; Parf.i.h. 
ausgegeben ; Difiribuer, livrer, délivrer, ren- 
dre, fournir, donner, dépenfer, débourfer. Das 
Allmofen ausgèben ; difiribuer les aumönes. Et- 
was für das Seinige ausgeben; s’approprier, 
adopter gg. ch. Ein Stük Geld zum wechfeln 
ee faire changer une pièce d'argent. Das 
Stük Geld ift nicht auszugeben; cette pièce nef 
pas de mife, weft pas recevable, n'a point de 
cours: Für reich, für todt ausgeben; faire, 
(dire) riche, mort. Eine Zeitung oder Ge- 
sücht für wahr ausgèben; débiter, divulguer, 
donner une nouvelle pour vraie. Ein Buch, 
Schrift &c. ausgeben ; publier, mettre au jour 
an ouvrage, un livre &c. Eine Tochter zur 
ausgeben; marier, pourvoir une fille. Sich für 
etwas ausgeben ; den) Je qualifier de... 
faire profefiom de... fe vanter, je glorifier, 
sattribuer ou prendre une certaine qualité. Sich 
ra Dinge ausgeben; faire des rodomonta- 

s.. Er giebt fich für einen Gelehrten aus; 
#l fait le Javant. Die Aernde hat wohl ausge- 
geben; la moijlon a bien donné. Wer Au 
mufs auch können einnehmen; prov. il faut 
Savoir douner & recevoir, à ne faut pas Je trou- 
ver offeufé en raillant. 

AUS-GEBER, (Auggeber) (der) gen. des-s, pl. 
die-; Le difributeur, dèlivreur ; it. l'éditeur; 
ii. le receveur, depenfier, maitre d'hôtel, mé- 
nager. 5 

AUS-GEBERINN, (Ausgeberinn) (die) gen. der-, 

. die- en; La dépenfière, ménagère. 

AUS-GEBUNG, (Ausgebung) voy. AUSGABE, 


.AUS-GEL, 


: AUS-GELASSE 


éployé, 
AUS CHEN: (ausgehen) v. m. irr. Ich gehe- 


gieng aus, i. b. ausgegangen; Sortir, aller de- 
hors, fe pajler, Je perdre; p.e. une coubur, 
EURE Ele rnb mt ne 
€. ‚ Je publier, être , paroftre, p. €. 
un livre ou ordre dw Prince; tomber, p. e. les 
cheveux € les plumes ; muer, p. e. les oifeaux ; it. 
commencer à manquer, être débité ou vendu ; 
it, finir, Je finir, Je terminer, avoir une fin ow 
ifue, F e. une affaire. Dieler Flecken wird 
nicht fo leicht ausgehen; cette tache ne s'enlé- 
vera pas fi facilement. Diefer Handel wird 
noch traurig ausgehen, o4 ein trauriges Ende 
nehmen; cette affaire prendra une mauvaile fm. 
Das Leben, die Lätæns-Geifter find ihm aus- 
gegangen; il ef} mort, trépalfé. Die Kräfte 
ehen ihm aus; sl s'affoiblit, il commence d per- 
gr Jes forces. Das Licht geht aus; la © 
delle s'éteint. Mein Traum geht izt aus; voi- 
là l'explication de mon Jonge. Es wird alles 
über mich ausgehen ; tout cela tombera fur moi, 
j'en porterai la faute, (la peine) j'en paierai la 
Jaue, (la folle enchère) j'en Jerai le. dindon. 
Frei ausgehen; en étre quitte à bon marché, être 
excepté de la punition, Je tirer. de gg. ch. Jans 
perte, les braies nettes. Leer ausgehen ; ne rien 
obtenir, étre renvoyé Jans rien emporter, man- 
uer Jon entreprije, décheoir de Jon efpérance. 
Er gehet aus wie des Cantors Fackel ; (prov.) 
il n'aura point de part à cette affaire._ Die Sa- 
che wird auf ein fa-mi ausgehen ; l'affaire tour- 
nera mal. Ausgehen, als der Sohn und H. Geift 
vom Vater; émaner, procéder. Bei einem aus- 
und eingehen; avoir un libre accès chez qq. um, 
hanter A mailon de qq. un. Der Reim gehet 


"auf ung aus; la rime Je termine, Je finit en ung, 


Ausgehen laffen ; er fortir, lailler en aller, 
laifler galer ou perdre. Diefsmel will ich dir 
den Fehler fo ausgehen (mieux hingehen ) laf- 
fen; cette fois je te pafferai ta faute. Das Feuer 
ausgehen laffens dasfer éteindre le feu. Der 
Athem, die Seele gehet ihm aus, €. ad. er 
fürbt; sl expire, 1! rend l'ame. Alle meine 
Blumen gehen mir aus; toutes mes fleurs Je 
fetriffent. S. das Ausgehen, die Ausgehung, 
voy. Aus 


AUS GELZENS (anégeien) v. a. Den Taback 


ausgeizen; effeuiller le tabac. Voy. geizen. 
, (auggclafren) adj. Difolu, dé- 
bauché, déréglé, débordé immodéré, Be 
ant, impertiuent, evil 3 ik joyeux à l'ex- 
Li Poil de ro de es belle ku- 
meur. Er ift ganz ausgelaflen ; il /e donne car- 
riere. Ein ausgelaflen Kleid; un habit dargi. 
NBEIT, (Ausgelaffenheit) (die) 
gen. der -, pl. die-en; La dijlolution, débau- 
che, l'exiravagamce, le déboraement, dérègle- 


AUS. 


ment, P temmt; it. la joie, la belle hurueur, 
la grande liberté. 
AUS-GENOMMEN, (ausgenomnwp) adv. Ex- 
cepté, hors, hormis, à la referve de, Öl, fi 


non. 
AUS-GEPEITSCHT, (ausgepeifht) adj. Décri, 
décrédité, rebaitu, Win ausgepeitfchter Nasr; 


on 8 s 

AU: EN, (ausgerben) v. a. Ich gerbe-gerb- 
te aus, i. h. ausgegerbet; Ackever de tanner, 
de & ; it. étriller, frotter, repaffer le bufle 
comme il faut, repaller de la belle manière. 'S. 


die Re à 
AUS-GIEBIG, CemBgiebig) adj. (T. de Min.) 
Das Bergwerk ift fehr ausgiebig; la mine ef 


ee riche. : 
AUS-GESPIZT. (ausgefpise) adj. (T. de blafon) 
lé, endenché ! 


AUS-GIESSEN, (ausgiefien) v. a. irr. Ich giefse- 
fs, fubj. gofse aus, i. h. ausgegoflen; Ver- 
Im jeter, épandre, répandre, jeter en forme, 
“fondre, former. Figur. Sein Herz vor einem 
ausgielsen ; r Jon cœur. S. die Aus- 
el ung: re efufion. 
AUS-GLÆTTEN, (ausglätten) v. a. Ich glätte- 
glättete aus, i.h. ausgeglättet; Unir, polir, 
relimer. S, die Ausglittung. 
AUS-GLEICHEN, (aus: leihen) v, a. Ich glei- 
che - gleichte aus, i. h. ausgegleichet; Zga- 
ler, rendre égal. Ausgleichen Je dit aufi en 
Bi er aires en on mer 
onnes on met d'accor. ch wi 
die Sache Schon wi 


be, du gräbft, er gräbtaus, wir graben aus &e. 
Im. ich grüß , ubj. grübe aus; Par. i. h. aus- 
gegraben ; Retirer un corps de la terre où ü 
dit caché, déterrer, exhumer „ defenfevelir , 
ereufer, ouvrir, fouir, it. graver, buriner, tail- 
ler. Einen Schaz ausgraben; chercher, diter- 
rer sn tréfor. Ausgegrabene Erde; terre jr- 
&fe. S: Br ung, le déterrement, l'ex- 
kumation , l'extradion des métaux. 
AUS-GRÆTEN, (ausgräten) v. a. Ich gräte - 
N rs aus, i. h. ausgegrätet;. Oter les. ardies. 
die Ausgrätung, ave me 
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AUS-GRÜBELN, (auégrübein) v. &. Ich grüb- 
le - grübelte aus, à à. ausgegrübelt; Rechr- 
cher Joigneufement, fureter, fouiller, examiner 
à fond, mwenter, découvrir; it. achever se 
des recherches. S. die Ausgrübelung, {a décou- 
verte, fpéculation, recherche, fouille, Fexames, 
invention. Ausgrübelnd; adj. fcrupuleux. Ein 
Ausgrübler ; un l'éfprit fpéculatif. 

AUS-GRÜNDEN , (ausgrinden) +. a. Ich grün- 
de- gründete aus, i. h. ausgegründet; (pen 
uf.) On dit mieux ergründen; trouver le fond, 
approfondir, pénétrer, examiner à fond, fouil- 
ler dans les replis du cœur. 

AUS-GURGELN, (ausgurgeln) voy. GURGELN. 

AUS-GUSS, Gehusguß) (der) gen. des-es, pl. 
die-güfle; L’aßlion de verjer, Peffufion, l'évier, 
égout, embouchure.. On appelle auf Ausgufs, 

"la chofe même qu'on a ve it. le conduit par 


où s'écoent les saw, les lavures Es. Voy. 
Aus He 
AUS-HAREN o» AUS-HÆREN, (ansbaaren cu 


aushären) v. #. Ich hâre ou häre- härte ox har- 
te zus, i.-h. ausgehâret ow ausgehäret; ôter 
pre le poil ou'les cheveux, muer. Es häret 
ch aus; le poil lui tombe. ee 
AUS-HACKEN, (aushaden) v. a. Ich hacke- 
hakte aus, \.h.aufgehacket; Retirer ume chofe 
cachée avec la hache, hacher, découper, piquer, 
vuider, déchiqueter, égratigner, à. (T. de bou- 
cher) détailler la viande. S. das Aushacken, 
die Aushackung, la gaufrure, déc e. Aus- 
ad Arbeit; découpure. Der Aushacker, 
ter Figuren in einem Zeug drucket oder hak- - 
ket; le gaufreur. : 
AUS- ‚(a tern) v. a. Ich half- 
tere - halfterte aus, i. h ausgehalftert; Décke- 
vétrer, ter le licou. : R 
AUS-HALTEN, (aushalten) v.a. € n. ir. Ich 
halte, du hältft, er hält aus, wir halten aus &c, 
Imp. ich hielt aus; Parf. i. h. ausgehalten; 
Souffrir,, fwpporter , endurer, foutenir, conti- 
nuer , perjöuerer „ demeurer jujqu'au bout. Sei- 
ne Lehrjahre aushalten; faire Jon temps, ache- 
ver Jon apprentiffage. Diefer Rock mufs mir 
noch den Winter über aushalten; ce ju/fe-aus- 
corps me pajlera encore set hiver. Man mufs 
die gpl e Zen aushalten; à! faut achever le 
TEL Im Singen aushalten ; tenir le 
Pan a voix. Man mufs er T. de 
Mufique) il faut pefer fur les notes. Die erfte 
Salve aushalten; 2/uyer Je premier feu. Bei 
einem aushalten; afıfler az. un, ne pas l'aban- 
i poses ae es nicht Bar ae 
Ans durera pas leng-temps, il ne le portera 
pas Loin. S. das Auchalten ‚ die Aushaltung, 
la feuffrance, continuation,, per[évérance, 
AUS-HIENDIGEN, (aushändigen) v. a. Ich hän- 
.dige - händigte aus, i. h, ausgehändiget; Déi- 
vrer , rendre, livrer, rematire, mettre entre les 
Ra mains 


. 
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mains, fe defaifir. S. die Aushändigung, la 
reddition, LUE délivraifon, l'exhibition. 
AUS-HANG (Aushang) (der) an dem Kram-La- 
den; (T. de mercier) la botte, le rouleau. 
AUS-HANGEN, (aushangen) v.n. irr. Ich han- 
ge-hiengaus, i. h.ausgehangen; Etre afiché, 
Ü endu, expoé à la vue. 
AUS-HANGEN, (aushängen) v. a. Ich hänge - 
hängete aus, i. h. ausgehänget; Afficher, ex- 
‚pofer à la vue de tout le monde; it. (T. d'im- 
prim.) imprimer un ou plufieurs exemplaires 
„Jurnum£rairement au profit des compagnons; it. 
mettre une feuille d'impreffion à part pour [er- 
‚vir de montre; cette feuille furnuméraire s'ap- 
gel. Anslange Bogen. fiehe die Aushängung, 
fu, pot expofition, altion de &i. 
AUS-HA N, (ausbarren) v. n. Ich harre - 
harrete aus, i. h. ausgeharret; _Attendre, pa- 
‚tienter, perfévérer, prendre patience. S. die 
rund la patience, l'attente. 
AUS-HÆRTEN , (aushärten) v. a. Ich härte - 
härtete aus, i. h. ausgehärtet; Durcir, endur- 
cir, rendre dur; it. accoutumer à la fatigue. 
S. die Aushärtung, le durciffement, l'endurcif- 
fement, accoutumance à la fatigue. 


Fu Des en ) I en. de - 68, 
. pl. Dans je fublime 1. ouffler 
él le fouffle e ñ Jfl 


AUS-HAUCHEN , (ausbaucen ) v. @. Ich hau- 
che-hauchte aus, i. h. ausgehauchet ; Souffer, 
exhaler, refpirer, poufler l'haleine fur ou ıon- 


tre A ch. 

AUS-HAUEN, (aushauen) v. a. irr. Ich haue - 
hieb aus, i. h. ausgehauen; Retirer une partie 
d'un corps continu en le coupant, couper, tailler. 
Die Baume aushauen; ébrancher, élaguer, de- 
pouiller les arbres de fes branches jusqu'à une 
certaine Einen Baum aushauen; creu- 
‚fer un arbre. Einen mit Ruthen aushauen; c. 
a d. den Staubbefen geben; fouetter, étriller, 
battre avec des verges; it. (T. d'archite®ture) 
ruiner, p. e. une poutre ou un pilier pour l'en- 
duire de plâtre. S. das Aushauen, die Aus- 
hauung, a coupe, taille, l'ébranchement, it. 
CT. d'archit.) la ruine, ruinure. 

AUS-HEBEN, (ausheben) v. a. irr. Ich hebe- 
höb, /ubj. höbe aus, j. h. ausgehoben; ôter, 

mettre hors des gonds; it. arracher, enlever, 

tirer de force, tirer de terre, faire changer de 
e; it. (T.dimprimeur) retirer. Wein aus- 
eben; tirer du vin avec le larron. Aus der 

Taufe heben; tenir fur les fonts de baptéme. 

Es wurden aus jeder Compagnie zehen Mann 

ausgehoben; on a tiré dix mes de chaque 

compagnie. Deg Gefchichtfchreiber mufs unter 
den Mrs nur die wichtigften aushe- 
ben; VHiflorien ne doit rapporter que les faits 


des plus remarquables. S. die Aush bung} der . 


Aushebe-Span, (7. d'imprimeur) la ré 
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AUS-HECHELN , (augbecheln} #. a. Ich hech- 
le - hechelte aus, i. h. ausgehechelt; Peigner , 
affiner, /eramcer le lin ou le.chanvre. Einen 
aushecheln ; railler qq. un, Je moquer. S. die 
a: , 

AUS-HECKEN, (ausbecen) v. a. Ich hecke-hek- 
te aus, i. h. ausgehecket; Couper, faire éclor- 
re; il. produire, faire avancer. Figur. & pop. 

. Was wird er durch fein langes Hierbleiben aus- 
hecken ? qu'efl-ce que produira fon long Jéjour 
ici? qu'avancera-t-il? S. die Ausheckung. 

AUS- , (ausbeilen) v. a. Ich heile - heil- 
te aus, i h. ausgeheilet; Guérir à fond, 
achever de guérir. S. die Ausheilung. 

AUS-HEITERN, (ausbeitern) (fich) v. n. € r. 
Ich heitere-heiterte mich aus, i. h. mich aus- 
geheitert; Æclairer, éclaircir, S'éclaircir, Je 
mettre au beau, Je rafftréner. Syn. aushellen, 
S. die Ausheiterung. 

AUS-HEIZEN , (augbeigen) v. a. Ich heize-heiz- 
te aus, i. h. ausgeheizet; Chauffer. Se dit des 
fourneaux nouveaux ou des chambres nouvelle- 
ment blanchies, qu'on chauffe bien pour en chaf- 
Jer l'odeur €? l'humidité. 

AUS-HELFEN , (ausbelfen) v. a. irr. Ich ‘helfe, 
du hilft, er hilfit aus; imp. ich half, /ubj. häl- 
fe aus; parf. i. h. ausgeholfen; Aider, fecou- 
rır, à » Sauver, fournir, tirer, pélivrer 
d'un embarras. Können Sie mir nicht mit hun- 
dert Thaler aushelfen? ne pouvez-vous pas me 
préter cent écus? Der Aushelfer; laide, l'affi- 

ant. Die Aushelfung ; qu 

A LE ne Causbellen) (lich) voy. AUSHEI- 


AUS-HENKEN, Caushenfen) voy: AUSHÆN- 


AUS-HEUERN, (auébeuern) voy. HEUERN, 
VERMIETEN. 

AUS-HETZEN, (ausbeben) v. a. Ich hetze-hez- 
te aus, i. h. ausgehetzet; Zächer les chiens 
x Bir un. S. die ins 

AUS-HOBELN, (aushobeln) voy. HOBELN. 

AUS-HÖLEN, (ausbôlen) v. a. Ich hole - hülte 
aus, i. h. ausgehület; Creufer, caver, échan- 
erer, it. canneler. Ausgehölt; creux, concave. 
Eine ausgehölte Leifte ; un cavet. Die Ausho- 
lung; l'échancrure, excavation, le creufement, la 
cannelure. Aushölung am Frofch des Fiedelbo- 
gens; la mortaije. 

AUS-HÖHNEN, (aughöhnen) v. a. Ich höhne o# 
höne-hünte aus, i. h. ausgehönet; Méprifer, 
fifier, affronter, injurier, Je mocquer. Der Aus- 

ner; le mocqueur. Die Aushonung; Le md- 
pris, la mocquerie, raillerie, l'injure. 

AUS-HÖKEN, (augbèfen) voy. HÖKEN.. 

AUS-HOLEN, (ausholen) v. a. Ich hole - hölte.. 

aus, i..h..ausgeholet; Tirer les vers du nez à 

qq: un, découvrir adroitement Jon Jecret, it. me- 

. acer, 


A 
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acer, lever la main ou le bäton pour frapper ; 
= per Jecouffe pour courir. ré. ie. Aus- 
. holung. 
AUS-HORCHEN ausborcherf . BEHOR- 
CHEN, AUSTÖRSCHEN 0 


AUS-HULSEN, (augpülien) v. a. Ich hülfe-bil- . 


fete aus, i. h. ausgehülfet; Ecofer, écaler. S 
. die una 
AUS-HUNGERN, (aughungern ) v. 4. Ich hun- 
gere- hungerte aus, i. h. ausgehungert; öfter, 
„.retrancher les vivres. Eine Stadt aushungern ; 
affamer une-ville, faire mourir de faim ; faire 
fouffrir ia faim. Ausgehungert; affamé, ex- 
ténué faute de manger .ou de nourribure. 
AUS- ZEN, (aushungen) v. 4. Ich hunze- 


hunzte aus, i. h. ausgehunzet ; Gronder ré- 


Be en chapitrer. 

AUS-HUREN, (ausburen) v. a. & m. Ich hure- 
- hürte aus, i hahe où bin ausgehuret ; (pop) 
Ceffer de vivre dans le dérèglement, quitter 
. SONMMErCE amoureux ; fe ruiner, s'épuiler à force 

de faire l'amour. Sie ift-ein ausgehürter Schand- 
- Balg ; c'efiune etes qui s'eft proflituée au tiers 
& au quart, à qui en a voulu lfter. Er hat 
en völlig gg d + anni par 
commerce femmes ; ıl n'en t plus, il 

ne bat plus que d'une aile. Es : 
AUS-HUSTEN, (ausbuften) v. a. Ich hufte-hu- 


. ftete aus, i. h. ausgehuftet ; &eter du em 
touflant ; it. ceffer touffer. 9 Jong 
AUS-JAGEN, (ausjagen) v. a. Ich jage- jagte 
aus, i h. ausgejaget; Chajer , meitre S. 
Einem einen Angftichweils ausjagen ; faire 
( PE Jang & eau &c. S. die Ausjagung. 
AUS-JÆTEN, (ausjäten) v. a. ich Jäte - jütete 


aus, i.h, ausgejätet. On écrit auffi Ausgäten; 
Jarcler, arrac les mauvaijes herbes, extirper. 
S. die Ausjatung. Das Ausjätmefler os Aus- 


ur Jarcloir. Das ausgejätete Unkraut; 


Pts Der Ausgäter; le Jarcleur. 
US-KALBEN, (ausfalben) v. n. Ich kalbe-kalb- 
te aus, i.h. ausgekalbet ; Se dit des vaches 
qui ne font plus des veaux. Die Kuh hat aus- 
En RE PO ‘ 
A en \, ee v.a. a kam gr 
mmte aus, i, h. ausgekämmet; Pei, - 
ur. Sodie Aulabme Se 
AUS-KAUFEN, (augfaufen) v. a. Ich kaufe - 
kaufte aus, i. h, ausgekaufet ; Acheter tout. 
Er hat alle feine Miterben ausgekauft; # a 
er la portion de tous fes cohéritiers. S. die 


aufung. 
AUS-KEHLEN, Causfeblen ) v. a. Ich köble- - 


kéhite aus, i. h. ausgekèhlet; ( T. d’Archit. ) 


=. Cannéler. 

AUS-KEHREN, (auéfebren) v. a. Ich kehre - 
‚kehrte aus, i. b. ausgekehret ; Balayer, net- 
toyer , brojfer , vergetter, ramonner. S. der 
- Auskehrer ;.le.balayeur , nettoyeur. . Das -Aus- 
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_ kehricht; Is balayure, Die Auskehrung.; le 
balayement, PaËtion de nettoyer. _ Re 
AUS-KEILEN. (ausfeilen) v. a. Ich keile-keilte 
aus, i. h. ausgekeilet ; Mettre des coins dans 
un endroit. Sich auskeilen; ( T. de Min.) 
aboutir en angle aigu p. e. um conduit qui va en 

ren k 

AUS-KEÏMEN , (augfeimen) v. m. Ich keime- 
keimte aus, i. b. a eimet ; Germer. Das 
‚Korn ift in der Scheure ausgekeimt ; Le. bled a 
germé dans la grange. Das Auskeimen, die 
AE ER la germination. 

AUS-KELLEN , (ausfellen) v. AUSSCHÖPFEN, 

AUS-KELTERN, (augeltern) voy. KELTERN; 


v. a. Ich keflele « 
elt; (T. de Min.) 
Donner 


ron. Les 
mineurs dijeni & Pr 

rs écroulé E9 rempli, de forte qu'il 
urface une cavité ow enfoncement : 
kellelt fich aus. , 5 
AUS-KETZERN, (ausfegern) v. a. Ich ketzere- 
ketzerte aus, i. h. ausgeketzert; (T. de Min. ) 

Faire des fentes pour y appliquer des coins. 
AUS-K ; Canstiefen) v. a. Ich kiefe- kiefte 
aus, i. h. ausgekiefet; Choifir. S. die Auskie- 


. fung. (peu u). 

AUS-KıPBEN , cat) voy. KIPPEN. 

AUS-KLAFTERN, (augtlaftern ) v. a. Ich klaf- 
tere - klafterte aus, i. h. ausgeklaftert ; CT 


de For.) Toifer, eflimer à la toife les arbres. 


AUS-KLAGEN, (ausflagen) v. a. Ich klage - 
" klagte aus, i. b. ausgeklagt; Finir Jes plain- 
tes ow fes lamentations. 
AUS-KLÆREN , (ausflären) v. a. Ich kläre - 
“ Xlürte aus, i.h. ausgekläret; Æclairer, éclair 
cir, clarifier. Sich ausklären; s’rclaircir. Die 
Ausklärung ; l'éclairciflement, la clarification. 
AUS-KLATSCHEN, (ausflatfchen) v. a. Ich klat- 
fche - klatfchte aus % i b. are Be 
. dire, ri rter; it. Je moquer de qq. un en c 
quant ie mains; it. cejfer de claquer. S. die 
Ausklatfchung. \ 
AUS-KLAUBEN, (ausflauben) v. a. Ich klaube- 
klaubte aus, i. h. ausgeklaubet ; Trier, plu 
cher, tirer, recueillir; it. inventer, trouver d 
force de travail d'efprit. Nüfe ausklauben; 
cerner des noix. Der Ausklauber; léplucheur, 
inventeur. Die Ausklaubung ; l'épluchement, in 
- veñtion. ° . - 
AUS-KLEIBEN , (außfleiben) voy. KLEIBEN. 
AUS-KLEIDEN , Canstinden ) v. a. Ich kleide - 
- kleidete aus, i. h. ausgekleidet ; Deshabiller. 
Sich auskleiden ; Je deshabiller., Die Ausklei- 
R3 "dung; 
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dung; le és st. [a parure, Porns- 
ment, 


la décor: 
en , (anstleiftern) voy. BEKLEL- 


AUS-KLÜGELN, (ausflügeln) v.a. Ich klügele- 
klügelte aus, i. h. ausgeklügelt; Inventer, dé- 
souvrir. S. die Ausklügelung. 

AUS-KNEBELN, (ausfnebeln) 0. a. Ich knèbe- 
le - knèbelte aus, i.h. ausgeknebelt ; Dégar- 
roiter, ter le garrot. 

'AUS-KNETEN, (auéfneten 
er vn ‚ih ausgeki 


AUS KO ROCHEN, (autfochen) v.a. Ich koche - 
kochte aus, hr h. no: Bouillir, cuire 
comme il ee confommer , parbouillir. 

as N, (austöten); [f ns) Vomir. Voy. 

fpeien, ausbrechen. 

AS OMMEN, ne v.n. irr. Ich kom- 


v. a. Ich knete- 
tet; Périr. Poy. 


me - käm, fabj. käme aus, i. b. ausgekommen ; 
rtir, paroître, poufler, croîère, éclor- 
we; it. devenir public, Je divulguer, fe répan- 


ri éclater; it. prendre feu, commencer à brü- 
Ich bin heute noch nicht ausgekommen; 
Eu pas encore forti aujourdhui. Mit die- 

elde re ah res kön- 

> er: ent-là ne me pas. s Feuer 
it in dielen Haufe ee déntam le feu a 

e er en cette maifon. Es ift leicht mit ihm auszu- 
mmen ; öl ef traitable, fociable, d'un com- 

. merte facile, re aift. Mit dem fchwer aus- 
zukommen d'un commerce difficile; diff- 

- sie à pratiquer. Mit feiner Rechnung auskom- 
men; avoir Jes comptes juftes.. Mit vielem halt 
man Haus, mit wenigem kömmt man auch 
aus; (prou. ) sl faut régler Ja re fur Jon 
seven. Man kann mit wenigem auskommen; 
m bon mage va loin avec peu ; it. la naîwre 


als RON teten) (das) gen. des- s, 
fi pl. La vie, la nourriture, le néceffaire. Sein 
Auskommen fuchen ; chercher Ja vie. Sein Aus- 
kommen haben ; eivre, /e nourrir, avoir de 
ea vivre, être à fon aile. 

sen mein 2 gr zu finden; je trou- 
KORNEN, <amstärnen) 

AUS KO (anstörnen) v. a. Ich köme- 

Tune . h. ausgekörnet ; ter le grains, 
OS . S: die Auskürnung. 

Aus Fe A Caustofien) voy. KO 3 Got 
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Es foll” mir nicht . 
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AUS-KR/EHEN, (atusfräßen) #07. KRÆHEN. 

AUS-KRAMEN , ‘(ausframen) v. a. Ich krame - 
krämte aus, i. b. ausgekramet; Etaler, expo- 
fer en vente.» Die Auskramung; l'étalage, + 
EL ofition des marchandife. 

KRATZEN, (aug gen) v. a. Ich kratze- 
krazte aus, i. h. ausgekratzet ; ‚sayır, 
eg Die Augen auskratzen; arracher les 

S. die Auskratzung. 

AUSK KREBSEN, ee . a. Ich krebfe- 
krebfte aus, i. h. ausgekrebfet; Péher, pren- 
dre toutes les écrévifles. S. die Auskrebfang. 

AUS-KRIECHEN, a) v.m fr. Ich 
krieche -.kroch, /ubj. krüche aus, i. b. ausge- 
krochen ; Erlorre, naître, "fr ir de la coquille. 
Er fängt wieder an auszukriechen ; ( pop. ) 
il commence à fe rétablir, à fortir de la maifon. 

AUS-KRIEGEN, ea), ;G u que la po- 

qui Je fert de ce verbe aukieu de : beraus- 
rin gen erausbekommen, 

AUS-KU NDSCHAFTEN, (auöfundfhaften) u a. 
Ich kundfchafte - kundfchaftete aus, i. h. aus- 
gekundfchaftet; épisr, e/pionner, déterrer, dé- 
ne - rasen ala ln Ar 

ie Auskun un; a perquifition, Pinfor- 
mation, la recherche. aim d'épier &: 

AUS-KUNDSCHAFTER, usée) (der) 

AUSKUNFT, Auen nf TE ee f. 

- > (Austunft) (die) gen. der-, 
Seine Auskunft smieux fein er Fu 
ben; Avoir de quoi vivre. Das ik hier die ein- 
-zige Auskunft; voila le feul en. Sie Wer- 
den mir über diefe Saehe die befte Auskunft 
geben können; voux pourriez se donier les 
meilleurs éclairciffements dans cette affaire. 


AUS-KÜNSTELN, (ausfünften) v. a. Ich kün- 
ftele - künftelte aus, i. h. ausgekünffelt ; ; Dr 
venter, trouver, rechercher, découvrir & force 
d'application. Das if zu fehr ausge it ;. 
cela efl trop recherché. S. die Anskünftelung. 


AUS-KÜTTEN, (ausfätten) voy. KÜTFEN. 

AUS-LACHEN, (ausladyen) v.a. Ich Iache-lach- 
te aus, i. h. NT Se rire, Je moquer ,. 
fer, railler, huer qq. un; rire aux dépens 

un. Ss die Aus jachun; 

AUSTACHENSWERTA, SL anéleuert) si. 
Auslachenswürdi 

AUS-LADEN , (au us u. irr, Ich lade, ‘ds 
dk, er Iadt aus, wir laden aus &c. Imp. 
Ich Id, À fubj, Inde aus, Per à h. ausgeladen; 
Déchar, Le ee, eJembarguer. 

AUS-LA ER, (Auslader) ee des - = pl. 
die-; Le déchargeur, dél 

AUS-LADEZEUG, (Ausladezeug) voy. UGEL. 


ZIEHER. 
AUS-LADUNG, ( Dares D (die) gen. dr, 
pl. die-en ; La déchar, débarquement, H 
‚pallage. . Ausladung enife. auf, en er 
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d'ArchiteBure ; L'avance d'une pièce hors du 
corps du bâtiment, la faillie. Voy. AUSLAUF. 

AUS-LAGE, (Auslage) (die) gen. der -, pl. die 
-n; Lavance, le urfement; ät. la table d'é- 

- talage. 

AUSLAND, (Ausland) (das) gen. des-es, pl. 

. die - länder; Le (mer étranger. 

AUS-L/ENDER. (! usldnder) (er gm. des -s, 
pl. die-; L'étranger. Die länderinn ; #4- 
N, f i 

AUSLÆNDISCH, (ausländifh) adj. Etranger, 
exotique. 

AUS-LANGEN , (auélangen) v. w. Ich lange - 
langte aus, i. h. ausgelanget; Avoir affez. Ich 
lange mit demZeug nicht aus, ich mufs noch 
drei Ellen davon haben; je wai pas ajlez de 
ceite Se id m'en faudra encore trois aumes. 
Du wirlt damit nicht\auslangen; tu ne te fau- 
teras pas avec celte excufe. 

AUS-LASSEN, (auglaffen) v. a. irr. Ich laffe, 
du läffeft, er laft aus, wir laffen aus &c, Imp. 
ich liefs aus, BE i. h. ausgelaffen ; Faire 
Jortir, lécher, rel » élargir, mettre en li- 
berté ler Jortir, enfuir , Be 3 it. omet- 
tre, ter, Jauter, palfer, paller fous filence ; 
êt. Elder une lettre en re, Er Kid aus- 
laffen ; ölargir us habit. Sein Herz gegen je- 
mand auslailen ; ouvrir, épancher, découvrir Jon 
cœur à 1. un. Ein Buch einen Befehl auslaf- 
fen ; ei ier um livre une ordonnance. Seinen 
Zorn auslaflen ; décharger fa colère, s’empor- 
ter, Je déchaîner. Hier ift eine ganze Zeile 
ausgelaflen ; öl y @ ici une ligne entière d'omife. 
On trouve fouvent le verbe Auslaflen au lieu de 
Herauslaflen. Butter oder Fett auslaffen ; 
dre du beurre ow de la graijle. Seine Gedan- 
ken auslafien ; découvrir fa penfée. Das Vieh 
auslaflen ; laiffer fortir le bétail. Das Kalb aus- 
laflen ; foldtrer, faire le fou. Yinen einge- 
fchlofienen Hund auslaffen ; défermer um chien. 
Sich mit etwas auslaflen ; aire fentir, donner 
d entendre une choje. 

he he her se Ser 
affung, où Herauslaffung) (die) gen. der -, 
die-en; Le relâchement, Rome 5 ement, Pr 
fin, la prétérition, l'élifion, Ï nent de 
cœur ; la découverte, publication, l'emportement, 
le déchaïnement ; la fonte; it. CT. d'imprimeur) 
te bourdon. 

AUS-LATSCHEN, (auglatfdjen) (pop.) Se trat- 
wer comme un honune qui ne fait pas marcher. 
AUS-LAUF, (Auslauf) (der) gen. des-es, g. die 

ar en Le ee l'écoulement, le coula- 
e; rge, le débouquement, l'ouverture, es- 

Bouchure ; 5. la Jortie, courfe, le tour; La fuite, 

défertion fo ‘Der Auslauf, die Ausläu- 

fe; Le profit. Auslauf; (T. d'Archit.) voy. Aus 
ladung ; revenu des Jalmes. 
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AUS-LAUFEN; (auslaufen) ». a. & ». érr. Tetr lau- 
fe, du läufft, er lauft aus, wir laufen aus &c. 
Img. ich lief aus, parf. i. b. ou b. ausgelaufen; 

" Comme a. couler, fe répandre, Juinter ; com- 
men. courir, fortir, s'enfuir, s'en aller, cou- 
rir hors de &c. déferter ; it. aller, tourner, Juc- 
céder, rbuffir, aboutir; st. aller en cour/e, par- 
tir, faire voile, mettre à la voile, aller fur mer, 

3 it. s'écouler, p.e. un fable où empou- 
kette; it. s'étendre, comme une plante &c. Die 
Sandohr ift noch nicht ausgelaufen; Le fable 
weft pas encore écôulé. Ich habe den ganzen 
Tag auslaufen müllen ; # m'a falls courir 
toute la journée. Das Fafs Muft aus; le ton- 
neau a du jour. Das Schiff i au: ufen ; 
de vaijfeau a mis à la voile. Wie es end- 
lich auslaufen ou ablaufen ? comment cela 

Je terminerat-il ? à quei cela aboutira-t-il? 
Hat die Bätze noch nicht ausgelaufen ? Ja 
chienne wa-t-elle pas encore cejfe d'être en cha- 


leur? 
AUS-L/EUFER, (Ausläufer) (der) gen. des-s, 


I. die-; Le domefli valet, qui fait les com- 
5 / en Le. D 


mi ions er ee: Fee daf 

n terme ard. Ausläufer 

nouveau jet er poufe un Ba mas; 

AUS-LAUFUNG, (Auslaufung) (die) gen. der-, 
J. pl. Er Auslauf & Ausladung es terme 

AUS LAUCEN. Causlangen) v. 5. Ich lauge-lang 

= EN, (auslaugen) v. a. a a 

te aus, i. h. enger Lefiver. Ana hier) 
Ta CT. de Chymie) ge | 

AUS-LAUSEN, Causfau fen) v. a. Ich laufe-laus- 
te aus, i. h. a ufet; Æpouiller, ter les 


poux. Ich bin rein ausgelaufet ; (T. de joueur 
je wai plus le fol, je fuis à fes S. die Aulau- 


fung. 

AUS-ÉÆUTEN, (ausläuten) v. a. Ich laute - 
lautete aus, i, h. ausgeläutet ; Achever, ceffer 
de fonner les cloches, fonner pour a dernière 

- fois, fonner le dernière glas ; st. domer le ton 
à une cloche en la fonnant ; it. er gg. ch. 
au fon de la cloche. Er kümmt eben zum Aus- 
lauten ; (provu.) il vient comme la moutarde 
après le diner ; él vient d cantretemps. S. die ” 
Ausläutung. - Û . 

AUS LÆUTERN, (ausläuten) v. a. Ich lauter 
re-lanterte us, i. h.-ausgeläutert ; (7. foret) 
Der Wald ift fehr ausgeläutert , ausgelichtet 
worden; on a fait ws grand abalis de boig 
dans cette fort. 

AUS-LECKEN , (ausleden) v. a. Ich lecke-lekte 
aus, i. h. ausgelecket; Löcher tout, (vulg. ) 
lapper. Eine Schidlel auslecken; lécher un plas. 
Die Hunde lecken ihre Wunden aus; les chiens 
löchent leurs plaies. S. die Ausleckung. . 


AUS-LEREN, (augleren) v.a. Ich lére-lérte aus, 
ich, ausgeléret; Yuider, defemplir, RT 
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duire à rien, duacuer. Einem den Bentel aus- 
leren; vuider la burfe. 


AUS-LERUNG, (Yuslerung) (die) gen. der -, 
pl. die - en; La vuidange, l'évacuation, la de 
charge. 

AUS-LEGEN, (auslegen) v. a. Ich lège - 18 
aus, i. h. ausgelegt; Zxpliquer, expofer, erg 
terpréter, commenter, éclaircir, paraphrajer , 
gioer, étendre. Könnt ihr diefen Spruch aus- 

* Tegen ? Javez-vous expliquer ce pallage ? Frem- 
de Sprächen auslègen ; interpréter les langues 
‘étrangères. Er hat die Oferbarung St. Johan- 
nis ausgelègt ; öl a commenté l'Apocalypfe. Aus- 
legen /e dit qq. fois au lieu de überfetzen ; trans- 
later, traduire. Zum Verkauf auslegen ; éta- 
ler, expofer en vente. Der Kaufmann hat feine 
Wären ausgelegt; le marchand a étalé [a mar- 
chandife. Auslegen ; marqueter, faire un ou- 
vrage de pièces de rappori. Ein ausgelègter 
Tifch; une table de marquèterie. Auslegen, 
vorfchieflen; avancer, débourfer. Sie hat mir 
alles, was ich ausgelegt habe, wieder erftat- 
tet; elle m'a rembour/é ce que j'ai debour/t. Et- 
was. übel auslegen ; prendre qq. ch. em bonne 
ou mauvaije part, trouver bon ou mauvais. On 
dit d'une femme qui fe découvre le fein d'une 
manière indécente : Sie hat ausgelegt ; elle étale 
Ja marchandife. Auf die Rheede auslegen; (7. 
de mar.) maitre à la rade. 


AUS-LEGER, er ab) (der) gen. des -s, pl. 
die-; L'interpréte, le commentateur, paraphra- 
de gloffateur, glofeur, /choliafte, l'exégite. Ein 
jeder ift Auslèger feiner Worte ; l'entente eft 
au difeur. 7 

AUS-LEGUNG, (Auslegung) (die) gen. der -, 
pk die-en; L'explication , int ION, 6%- 
pofition, la commentaire, l'exégèle, &cdairci[Je- 
ment, la paraphrafe, glofe, l'entente, la /cho- 
hie; it. l'explication des fonges , oniromante, 
onirocratie; it. l'étalage, expofition des mar- 
chandiles ; it. la nudité du fein; it. l'avance, le 
débourfement. 


AUS-LEHNEN, (auél . AU: 5 
> N (né ehneg) voy. AUSLEIHEN, 


AUS-LEHREN, (auglebren) v.n. Ich lehre-lehr- 
te aus, i. h. ausgelehret ; Achever Jes infiru- 
Eions, quitter [on enfeignement. 

AUS-LEIHEN , (ausleihen) v. a. irr. Ich leihe - 
lieh aus, i. h. ausgeliehen; Préter, louer, don- 
ner à ee ordinairement on dit auslehnen; 
mais ausleihen vaut mieux. S. der Auslei- 
her; le préteur. Die Ausleihung; ie prét,' la 


Image: > 
a n NEN £ un) v. a. Ich lenke - 
e aus, i. h. ausgelenkt ; Céder, faire pli 
er. Pay. AUSWEICHEN. * — een 
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AUS-LERNEN, (auslernen ) v. a. Ich lerne - 
lernte aus, i. h. ausgelernet; Achever d’ap- 
prendre, finir fon apprentijJage, faire Jon temps ; 
it. apprendre faitement ,. approfondir une 
Jcience &c. it. Bi q. un, découvrir fon ne 
ble ou fa capacité. Er hat in feiner Wiflens 
fchaft ausgelernet ; i} a bien appris Jon métier, 
il l'entend d fond. Er ift ein ausgelernter Schalk; 
def fin & rufe; il cache Jon jeu ; c'eft un fin 


matois. 

AUS-LESEN, (auslefen) v. a. irr. Ich tèfe - läs, 
fubj. läfe aus, i. h. ausgelefen; Trier, choifir, 
élire, éplucher; it. achever de lire, finir una 
leölure. Ihr dürft nur auslefen, was euch da- 
von beliebt; vous n'avez qu'à choifir, ce que 
vous en fouhaitez. Ich habe diefes Buch nicht 
völlig ausgelèfen ; je n'ai pas tout à fait achavé 
de lire ce livre. S. die Auslefung; Le choix, la 


friagen ie 

AUS-LICHTEN, (auslichten) v. a. Ich lichte - 
lichtete aus, i. h. ausgelichtet. Joy. Aus- 
hauen, Ausläutern; en terme de forefl. Einen 
Wald auslichten ; faire un abatis de bois dans 


une Bi 

AUS-LIEFERN, (auslieferu) v. a. Ich liefere - 
lieferte aus, i. h. ausgeliefert ; Livrer, deli- 
vrer, rendre, remettre, faire tenir, je dejjaifir. 
Man hat alle Ueberläufer ausgeliefert ; on & 
livré tous les déferteurs. Er hat es ohne An- 
ftand ausgeliefert ; sl s'en af djaifi fans difi- 
ats. S. der Auslieferer; fe livreur, délivreur. 
Die Auslieferung ; Ja délivraifon, délivrance, le 


delaiffemen. 

AUS-LIEGEN, (augliegen) v. #. irr. Ich liege - 
lag, /ubj. läge aus, i. h. ausgelègen ; Se dit ordi- 
nairement du vin, qui reçoit avec le temps ume 
meilleure qualité. Ausgelègener Wein; du vin 


mir. 

AUS-LOCHEN, (ausglochen) v. a. Ich loche-loch- 
te aus, i. h. ausgelochet; (7. de Charp.) Fai- 
re une entaillure, mortaile dans une pièce de 
bois ou de charpenterie pour y recevoir le tenon 
d'une autre pre quand on les veut affembler. 

AUS-LÖCHERN, (auslöchern) v.a Ich lüche- 
re - lücherte aus, i. h. ausgeldchert ; Trouer, 


creufer. 

AUSTOCKEN, (auslocten) v: a. Ich locke-lokte 
aus, i. h. ausgelocket ; Tirer, attirer, alld- 
cher, attraire. Ein Geheimnis auszulocken fü- 
chen; tdcher de découvrir, tirer les vers du nez.. 
S: die Auslockung. : 

AUS-LOHEN , (ausloben) v. a. Ich lohe-lohte 
aus, i. h. ausgelohet ; (7: d’Artil.) Recuirés 

AUS-LOHNEN, (auslohnen) v. a. Ich lohne - 

- Johnte aus, i. h. ausgelohnet ; Payer aux au- 
vriers leur journée. de 

AUS-LOSCHEN » Causlöfchen) v. a. Ich löfche- 
lofchte aus, i. h. ausgeldfchet ; Effacer, ray- 
er, biffers it. grater, ratijjer. Das u das 

euer 
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Feuer auslöfchen ; éteindre le feu, la chandelle. 
Die Zeit hat die Züge und die Farben an die- 
: fem Gemälde ausgelöfcht ; Le temps ter 
les traits € les couleurs de ce tableau. Loichet 
« die Scbrift nicht aus, fie ift noch naf ; va 
cez pas cette écriture, elle n'eft pas encore Jäche. 
Man hat feinen Nahmen ausgelöfcht ; on a rayé 
"Jon nom, it. amortir. Auslöfchlich; adj. eff 
- fable. Die Auslof ; effacement, la ratif- 
fure, l'amortifement, Tallion d'étendre. - 
AUS-LOSCHEN , (auglöfchen) .v. n. irr. Ich 10- 
‘fhe, du lifcheft, er lifcht aus, wir löfchen 
aus &c. mp. ich lofch, fubj. löfche aus; Parf. 
3. b.ausgelofchen; s'étendre, Das Feuer lifcht 
aus; le feu s'éteint. On dit figur. Er ift aus- 
- gelüfeht wie ein Licht; 3 à pad comme une 
chandelle. Syn. verlbfchen. j 
AUS-LOSEN, (auslofen) v. a. Ich lofe - lofete 
aus, i. h. ausgelofet; Tirer un fort. VYoy. 


- lofen. 
AUS-LÖSEN, ( Ara) v. 8. Ich löfe - Iöfete 
aus, i.h. ausgelöfet; Délivrer, racheter, rédi- 
mer, rançonner, dégager, tirer dehors, enle- 
ver. Einem die Zunge auslöfen, au lieu de aus- 
fchneiden; couper la langue. Einen Gefange- 
‚nen auslöfen; payer une rançon pour la déli- 
vranıs d'un captif; ou d'un prifonnier de guer- 
re. Einen der Schulden gemacht hat, auslö- 
-fen, fürihn bezahlen; payer pour qq. un, le dé- 
:charger. des dettes. Auslöslich; adj. rachetab- 
ke. Die Auslöfung; la délivrance, le rachat, 
la rédemption, leramçon, dégagement, la dé- 
charge. Auslöfung in grofen Uhrwerken; ba/- 
que. Der Auslöfun; ertrag; le cartel. 
AUS-LUFTEN, (ausiäften) v. 4. Ich lüfte - Iüf- 
‚tete aus, i. h. ausgelüftet; Donner de Pair, 
'abreg, expofer à l'air, éventer. die Aus- 
N 


AUS-MACHEN, (ausmachen) va Ich mache - 
machte aus, i.h. au t. Flecken aus- 


wr, orur, 


chen; dominer: 
aus; ces perfannes compojent le coufeil. 
Sachen: ausmachen; « iller, dé: 
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seler des chofes brouillées. Was habt ihr mit 
ihm auszumachen ? quavez-vous à déméler avec 
lui? Einem einen Dienft ausmachen ; trou 
ver, procurer uns condition d qq. un. Sie md- 
ge mit einander ausmachen ; entre eux le 
. Er hat ausgemacht; (1 op.) il ef} mort. 
Er hat fich u re ı ef Jorti, à Le allé 
- grendre Pair. äft eine ausgemachte Sache; 
eh une chofe arrêtée, finie, réglée, certaine, 
avérée, décidée, fhre, achevée, terminée, il nya 
paint de doute. Dieles wird es noch nicht aus- 
machen; cela ne fers pas encore l'affaire, Ein 
er Narr; un fou A 
AUS-MAHLEN, (augreblen ) v.. a. Ich mahle- 
.mahlte aus, i..h. mahlen, € non pas 
ausgemahlet; achever, mir de moudre, êt, mou- 


dre trop. : a 
AUS-MALEN, (ausmalen) v. a. Ich male - mäl- 
te aus, i. h. ausgemalet; „Achever de peindre, 
finir un tableau, it. rencontrer, peindre au na- 
turel, it. (T. de peintre) er, ausma- 
‚len fignifie auf, décrire ES repréfenter vive- 
ment qq. ch. par le en: Er hat die ver- 
fchiedene Karaktére fehr fchôn ausgemält; 3 
4 admirablement bien peint les différents carafe. 
res. S. die Ausmalung. | 
SEIN » (ausmärgeln) voy. AUS- 


AUS-MARKEN, (ausmarten) v. a. Ich marke - 

markte aus, i.h, ausgemarket; Mettre des bor- 
AUS-MARSCH Aus th) voy.. ABMARSC 

marfch) voy.. ABMARSCH. 

A EN , parer mo Sr AUSMER- 


A SMAUERN, (ausmauern) v.:a. Ich mauere- 
mauerte aus, i. h. ausgemauert; Murer » revb= 
tir de pierres. S. die Ausmanerung. 

AUSMAUSEN, 


re, tirer tout le lait d'une 
AUS-MER 


ruine - 
AUS- » (ausmerzen) v. a. Ich merze 
Br : $ ausgemerzet; Séparer, re. 


’ S. die Ausmerzung, {a Jépa- 
ration. 


AUS-MESSEN, (anémefen) v. a. ir. Ich meñe, 
du miffeft, er mifst aus, wir meflen aus &c, 
Jap. ich mäßs, fui. mäßse aus; Parf. i. h. aus- 

ER Ss gemef- 
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.gemeflen; Mefurer, arnenter. Einen Plaz-mos- 
. meflen ; mefurer un ejpace. Ein Feld, eine 
. Gemarkung ausmeflen ; arpenter le terrein, me- 
Jurer des terres ju arpent, it. vendre en détail, 
«à l'aune ou d la mefure. Der Ausmeller ; Le 
mefureur, l'arpenteur, le vendeur en détail. 
AUS-MESSUNG, Ausmeffung) (die) gen. der-, 
pl. die-en; Le mefurage, Parpentage, la di- 


MER, 
AUS-METZEN, (augmeben) voy. METZEN. 
AUS.MIETEN ee VERMIE- 


AUS-MINDERN, (eusmindern) v. a. Ich minde- 
-te- minderte aus, i. h. ausgemindert; (Céder, 


.ad 
der Ausrufer. 
AUS-MISTEN, (augmiffen) v. a. Ich mifte-mi- 


.ftete nus, i, h. ausgemiftet; Nettoyer, öter le. 


umier. S. die Ausmiftung. 

AUS-MITTELN, (ausmitteln) v. a. Ich mittele- 
.mittelte aus, i. b. ausgemittelt. . Man hat den 
.Thüter noch nicht ausmitteln, c. à d. ausfin- 
dig machen künnen; on n'a pas pi decouvrir 
l'auteur du crime, 

AUS-MONTIREN, (ausmontiren) verbe étran- 
ger dont les meilleurs quteurs Je fervent qq. fois 
‚dans le ge hiflorique ;. équiper, habiller, ar- 
mer. S. die Ausmontirung, l'équipement, ha- 
billement, armement. N 

AUS-MUSTERN, (augmuftern). v. a. Ich mufte- 
re - mufterte aus, i. h. ausgemuftert; Kebuter, 
rejeter, caler, congedier, licencier. Sich aus- 
muftern ; Ê faire, fe former. .S. die Ausmu- 
fterung; la cafation, le congé, licenciement, 
mépr. is, 


AC 
AUS-NÆHEN, (ausnähen) v. a. Ich nahe - na- 


hete aus, i. h. ausgenähet; Pi ‚ broder, 
faire de la tapifferie, it. achever D cuire 
” er res : 
-NAHME, (Ausnahme) (die) gen. der-, pl. 
die-n; L'exception, la réferve, oies de 
„it. la difpenfe. 
AUS-NEHEN, (augneben) voy. AUSNÆHEN, 
AUS-NEHMEN, (augnebnten) v. a. irr. Ich neh- 
me, du nimmft, er nimmt aus, wir: 


nèhmen - 
aus &c. Imp. ich nahm, je. nahme aus; Parfı 
epter 


i. h. ausgenommen; .- ewempter, ré- 
Server, oppofer , objebler, contredire; ib tirer 
dehörs, prendre, emporter,. enlever, it, vnider, 
dventrer , .effondrer, Öter les entrailles ; it. lever 
u prendre des marchandifes. . Ich nèhme die: 
es von der Regel aus; j'excepis cela de la rs 


Bi 
mei 


uger au meins offrant. .S. der Ausminder. 


S = 


Ein Kleid zushäitnen; lever um habit. Sie: '- 


AUS. 


„Einen Streich ausnehmen; (T. de mañtre d'ar- 
. mes) parer ı0 coup. Ein Bild ausnchmen; (T. 
de Jeulpteur) arrondir une flatue. Sich viel . 
ausnéhmen, #ieux herausnehmen ; prendre 
- beaucoup de liberté, s'émanciper, Je licencier, 


S'arroger. 

AUS-NEHMEND, (ausnehmend) adj. éclatant, 
- fingulier, admirable, extraordinaire; adv. fin- 
- gulièremert, extraordinairement , admirable- 

extrèmement. 


AUS RELMUNG di 
: -NEHM À (han) a) Ms 


.der-, /.pl. La vuidance, levée 
.de dénicher Ec. Voy. Ausn: h 

AUS-NÜUCHTERN, (ausnüdtern) voy. AUS- 
SCHLAFEN. 

AUS-NUTZEN, (außnugen) v. a. Ich nutze-nuz- 
te aus, i. h. ausgenutzet; Ufer, conjumer. S. 
die Ausnutzung. ; 

AUS-PACKEN, (anspaden) v. a. Ich packe - 
pakte aus, i. h. ausgepakt; Déballer, dépa- 
queter, déplier, défaire, delier, ouvrir un pa- 


t. B 
AUS-PACKER, (Augpacfer) (der) gen. des-s, 
l. die-; Le déballeur. 5 
AUS-PACKUNG, (Nuspacfung) (die) gen. der-, 
J. pl L'ouverture d'une balle ou d'un paquet, 

le depaquetement. : 
AUS-PARIREN, (auspariren) (T. de maître dar- 

mes) autrement il faut dire ausweichen, ab- 

"halten &c. Parer, détourner, efquiver. S. die 


nie i 

AUS-PAUKEN, (augpaufen) v..a. Ich pauke- 
paukte aus, i. h. ausgepauket; Achever de 
jouer des timbales, it. proclamer, lier aw 
Jon du tambour. Vulg. on dit: Einen aus- 
peuken, derbe abprügeln; fowtfer, roffer, - 
#triller. Eine ausgepaukte Hure; cabaf@, pu- 
tain qui a été foueltde € exilde publiquement. 


(pop. ) 
AUS-PAUKER, (Auspaufer) (der). gen. des-s, 
pl. die-; Le Ai de u Fer Artch- 


uker, - 
AUS-PEITSCHEN, (angpeitfchen) v. a. Ich peit- 
ufliger, flageller, donner le fouet, chaffer 
en dt rene i ; décré- 


AUS- 





AUS. 


AUS-PFEIFEN, (auépfeifen) v..a..ier. Ich pfei- 
fe - pfff aus, i. Pop 7 1 2 ire 
wer, it, cefer de fifler. S. die Auspfei- 
pus le Jiflement, la ie : 
AUS-BÉLASTERN ‚ (auspflaftern) v. a. Ich pfla- 
ftere-pflafterte aus, i. h. ausgepflaftert; Paver. 
Einen Pferdeftall auspflafern laflen; faire.pa- 
ver un écurie. : 
AUS-PFLÜGEN, (augpflügen) v. a. Ich.pflüge- 
pflügte aus, i. $ ausgepflüget; Tirer de la 
" terre, découvrir en labourant. S. die Auspflü- 


AËS-CHEN » (auspichen) v. a. Ich piche-pich- 
te aus, i. b. ausgepichet ; Poiffer, enduire de 


ix, goudronner. S. die Auspichung. ° 


AUS-PL 


aus, L h. ausgepi 
à ne le bec. S. die Auspickung. 
AUS-PLAP RN, (ausplappern). voy. AUS- 
PLAUDERN. 
AUS-PLATZEN, (augplagen) v. n. Ich platze - 
lazte aus, i. b. ausgeplatzet; (7. de min.) 
jaillir, fe dit des infiruments qui font repouf- 
Jes € réfiechis en frappant. 
AUS-PLAUDERN, (augplaudern) v. a. Ich plau- 
dere - plauderte aus, i. h. ausgeplaudert; a 
Jer, Er babiller , redire, rapporter , diuul- 
guer. bt_ ihr bald ausgeplaudert? avsz- 
vous bientôt fini votre babil® Der Ausplaude- 
ser; le caujeur, rapporteur, babillard, redi- 
few. Die Ausplauderung ; le babil, la redite, 


AuSTLÜNEN, (ausplumpen) voy. AUSPUM- 


AUS-PLUNDERN, (auspländern) v... Ich plün- 
dere - plünderte aus, 1. b. ausgeplündert ; Sac- 


N, en) v. a. Ich picke-pikte 
ic) 


et; Biqueter, ouvrir la co-, 


sager , piller, dépouiller, détrouffer, dévalifer. . 


Eine Stadt ausplündern; Jarcager une village. 
Die Diebe haben ihn bis aufs Hemde a 

“Hündert; les voleurs l'ont depouillé tout nu. Der 
Ausplünderer ; le faccageur, pillard. Die Aus- 
plünderung ; ‚le Jaccagement, le pillage, le dé- 


rare 
AUS-POCHEN, (auspocyen) .v. .a. Ich pache- 
pochte aus, i. h. ausgepochets Chafer, délo- 
her, icher, en frappant ou eu 


PR 
fé dé bruit. 3 
AUS-POLIREN, (.auspoliren) v. a. Ich polire- 
pue a06, Lh. auspoliret; (T: de métier) Po- 
ir, relimer. S. der Auspolirer, le poliffeur. 
Die Auspolirung ; {a poliflure, 
AUS-POLSTERN, (auöpolften) v. #. Ich pol- 
‚ Kere - polfterte en ‚Eine 
Kutfche auspolftern laffen; mptelaffer le fond 


AUS POLTERN, Canspol h po 

tern) v. a. I tere- 

gelte aus,i. h. Se nn Ber. 17 
m auspoltern; laiflez-le décharger fa bile, 


N 
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AUSPOSAUNEN, (guepofaunen) 5. #. Ich po- 
faune - pofaunte aus, i. h. auspofaunet; Publier 
“à fon de trompe, divulguer, rendre public, ré 

re. S. die Auspofaunung. \ 

AUS-PRÆGEN, és Due cie prige a 

rägte aus, i. h. ausgepräget; imer die 
5 nement. Diefe = it wohl ausge» 
praget ; cette médaille eff bien empreinte, :S, die 
‚Ausprägung. : 5 

Au DEN , Ce) Rus Ich 

ige - predigte aus, i. h. ausgeprédiget; Ceffer 
daher reich, Mehr D. ur 
Fan ie bald ausgeprèdigt ? aurez-vous bien- 
töt fini 

AUS-PRESSEN , ( augpreffen ) v. a. Ich prefle- 
prefste aus, i. b. ausgepreflet; Exprimer , ti- 
rer “ fu. Die Tg en Beier aus- 

reflen ; pre/furer les es dans ka coupe , it. 
Pl x Fe Be , par force. "Er 
at mir das Geld mit Gewalt aus- ou al 
ps a m'a extorqué par force cet argent. 
'hränen auspreflen; firer ou arracher des 
mes. S. die Auspreflung , le preflurage, l'ex- 
prefion, it. l'extorfion, exaßion, la concufion. 
Ausgeprefster Saft; le preffis. 6 
AUS-PRÜGELN, ( ein) voy. ABPRÜ- 
Be 
M: ummpen) v.a. Ich - 
pumpte aus, $ ausgepumpet; Fe, tirer 


d'une pompe. 

AÜSPUNKTIREN, (anépunttiren ) Derouvér 

par la Géomance. Voy. punktiren. 
AUS-PUTZEN, (ausputen) v. a. Ich pntze-puz- 
te aus, i. h. ausgeputzet; Nett As balayer, 
écurer, décrotter, ler, polir, it. parer, - 
orner, embellir, farder, donner un bel extérieur, 
Man bat die Kirche fchbn ausgepnzt; on a bien 
embelli l'églife. Man mufs diefes Werk noch 
ein wenig ausputzen; 3 faut limer um peu cet 
owrage. Einen ausputzen, ausfchelten ; fai- 
re des reproches, une mercuriale. Er 
bat ihn derbe ausgepuzt; # fui a bien lavé la 
téte. Der Ausputzer; le nettoyeur, balayeur, 
décrotteur. Einen Ausputzer geben; faire des 
oches , domer une mercuriale , laver la téte. 
Die Ausputzung, das Ausputzen;; Je nettoiement, 
balaiement, la poliffure, parure, l'ornement, em 

bellifement. Etc. 

AUS-RÆDEN, (ausräden) voy. AUSSIEBEN. 
AUS-RADIREN, (augrabiren) v. a. verbe tiré du 
Rae radire - u are RES cn 
atiffer, gratter. Die Ausradi 3 la ratif- 
raltement. ; ua 


Rare 

AUS-RASEN, (ausrafen) v. n. Ich rafe - rafete 

aus, i. h. ausgerafet; Ceffer d’extrauaguer , de 

ve le fou, je retirer de la débauche, quitter 

la vie diffolue. Er hat ausgerafet; Jon feu ef 

pal, jeté [a gournu. Ausrafeñ, EP 
e , 





AUS. 
nr Der Wind 
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BEE gen; s'appaifer, J 
hat ausgerafet ; le vent I appaife. 
AUSRA EN, “Cangraften) v. n. Ich rafte- ra- 


flete aus, i. h, aus ; Ser fer, repren- 
© dre fes ral relayer. Die fern Baia Le 


AUF RAUCHEN, (aus By auchen) v.n. Ich rauche- 
rauchte ea ausgerauchet ; end 
Br cejler' de fumer. Die Ausrau- 

5 l'éshalai fon , l'évaporation. 

aus , (ausräuhern) : v.a. Ich räu- 

chere- nn aus, i. h. ausgeräuchert; En- 

fumer, parfumer. Ein Zimmer ausräuchern ; 
chafer le mauvais air d'une chambre en la par- 
. _S. die Ausräucherung. 

AUS-RAUFEN, (ausraufen) v. a. Ich raufe-rauf- 
te aus, i.h. ‘ausgeranfet. Sich die Häre aus- 
raufen ; s’arracher les cheveux. Das Unkraut 
ausraufen, mieux ausräuten; /arder, arracher 
les méckantes herbes. S. die Ausraufang, 

AUS-RÆUMEN , (ausräumen) v. a. Ich räume- 
räumte aus, i m ausgeräumet; Juider, net- 

it. déménager, dégarnir, remuer möna- 
Sie haben dès ganze Haus ausgeräumiet ; 

& ont démeublé toute la mai/on. Ein Zimmer 

ausräumen, faubern; ee un chambre. Ei- 

nen Brunnen, oder das Miftloch ausräumen ; 
eurer un puits ou les latrines. Der Ausräumer; 
de cureur de puits, de hats! ñt. le tire-bour- 


re. Die Ge igerrn à ; 
Le remue-minage. 


AUSKAUFEN, ( ausraupen ) v. a. Ich raupe - 
raupte aus, i.h. ausgeraupet; Echeniller. S. 
die Ausrau; a ER, 

‘AUS-RÆU. en pen) v. a. voy. 
RÆUSPERN ; Cracher du » touffer 

AUS-RÆUTEN, (ausräuten) v. a. Ich räute - 
räutete aus, i. h. ausgeräutet; Arracher, dé- 
raciner, Jarder, il. extirper, .p. e. ls héréfies. 
S. die Ausräutung. 

AUS-RECHNEN l, (ausrechnen) v. a. Ich rechne- 
rechnete aus, i. h. ausgerechnet; ter, cal- 
euler, fupputer, liquider, faire un bre- 
ment, it. compter avec des jetons. S. der Ausrech- 
ner; le calculateur, Die usrechnung ; er 


-Le, calcul, la fupputation, 
/ D gr 9 


pie on, ke a 
AUS-RE augreden) v.a. Ich recke-rek- 
te aan i. Er Aungerecket Tendre, #endre, ti- 
die Aureekung, 
nösRkbr, (Ausrede ie) D pre der der-, pl. a 
n; L te, 
ic la défaite, sue chappatoire, le m de non- 
ät. voy. Ausfage € Ausfprache, 
AUSRÉDEN, ns a. a. Ich rède - rédete 
ape i.h èdet; Achever, ee er de par- 
mir on de cours. Er liefs mich nicht ein- 
Ei ausr il ne me laiffa pas feulement ache- 
‚ver de parier. Ausrèden, mit Worten aus- 


’ 


AUSREISSEN, Causrcfen) ». v. El er. 


AUS, 


ER prononcer , exprimer; voy. ausf] 

chen. Einem etwas en 3 de, fer, m 
Juader , détourner, faire changer de Jentiment, 
defentéter. Ich laffe mir dies nicht ausreden ; 
on ne me fera pas changer de Jentiment. Es 
wird fchwer feyn ihm diefes auszureden; il 
Sera dificile de le détourner de cela. Sich aus- 
rèden; s’excu/er, excepier, réferver, ufer. de 


détours ow de a aies ur ne 
ps interrompre , 
PS la di een DA Bee êÿc. 


JS RECNENS 

AUS-REGNEN, Cauéregnen) un. imperf. Es 
bat np es il a cefé de pleuvoir. 

AUS-REIBEN, ee v. a. irr. Ich reibe- 
rieb aus, i. h. ausgerieben ; te ôter en 
fr: décrotter, it. frayer. S. die Ausréi- 


AUSREICHEN, Caugreichen) v. #. Ich reiche- 
reichte aus, i. ’h. ausgereichet ; Sufire, avoir 
ajlez. Das Geld welches fie mir Noyon 
haben , reichte nicht aus; Par, ee ue m 
m'avez donné ne Juffit pas. ‘Der Sehneider 
mit fechs Ellen nicht ausreichen; le aller 
n'aura Hr avec fix aunes. 

AUS-RE: Caéreinigen) v. a. Ich reini« 
ge-reinigte u ih. sn Sie Au Nettoyer, 


die Ausreini 

AUSKEISE. usreli) Le derart, Pay, Rei, 
AUS-REISEN, euch n) v.n. Ich a reifete 
sin i. aD Fig abe fet; en mettre en che- 
le. 
Th RE. 
fe-rifs aus, i. h. aus, en; Arracher , ti- 

. ver, retirer. Sich die Zähne ansreiffen laffen; 
da füire tirer les dents. Er hat mich aus der 

- Noth geriflen; ÿ wa tiré du danber, de ia 


AUSREISSEN, (angreifen) v. m. avec Fauxil. 
feyn; Seffler, fe déchirer. Das Knopflöch: ift 
ausge ; lo boutonnière s’efl effilée. Ausreif- 
fen, forüaufen; döferter , s'enfuir, Je Jimver, - 

la fuite. Die Soldaten reiffen haufen- 
Weife due: les Joldats défertent par bandes: 
AUSREISSER, Cane) (den gen. des-s, 


AÜSREISSUNG, a (Anerei ® Te) des Aus- 
reiflen ; D’arrachement, it. döjertion, fuite. 
AUS-REITEN, (ausreiten ) vn. irr, Ich reite - 
ritt pus i. b. ausgeritten; Sortir d cheval, S. 


AUSREITER, À D tes) (der) gen. des-s, 
on cp Ausrek- 
ter par a Dice, le kuifier à cheval, 


AUSKEIKEN, Caugrenten ) v. a. Ich -renke - 


renkte aus, i h. seu, 4 3 Démattre, dis- 
‘loquer. S.die Ausr dislocation, Poy. 
- Verrenken, 


AUS- 





AUS. 


AUS-RENNEN, (augrennen) v. n. a era 
NEN; „Achever fa courfe, fournir ne 

AUS-REUTEN, (ausrenten) voy. A SIÆTEN, 
AUSRÆUTEN. 

AUS-RIBBEN, (auéribben) v. a. Ich.ribbe-ribte 
mi i Ejamber, p. e. les Sa 


- ter, expédi , 
fa commi acquitter de Ja commiffion. 

nie) Ihre hefchie SET r 
yet 


Per ar surichten, "hl fe alten; { Es 
dire, dire des injures chanter hat 
mich ausgerichtet, dafs kein and ein Stük 
Brod von mir nähme; i} m'a traité comme um 
rn comes le dernier de tous les hommes. 
Eine Gafterei, eine Hochzeit ausrichten ; don- 
ner un grand » km feflin de noce. 5. der 
Ausrichter ; l'ex: cuteur. ie Ausrichtung; Pex- 
écation, accompliffement, expédition Eÿc. 
AUS-RIECHEN, (augriechen)) voy. VERRIE- 
CHEN. En badinant on dit: Er hat die gan- 
ze Flafche Wein ausgerochen ; il a vuidé tou- 
te la bouteille de vin en la flairant feulement, 


AÜSRINCEN, (ausringen +. a. irr. Ich rin; 
rang, fubj. range aus, i. h. ausgerungen; 
‘dre le ee a le faire Jécher. On dit dm 
res lutté contre la mort & qui a fuc- 
combé : hat ausgerungen. S. die Ausrin- 


AUS-RINNEN, Caudrinnen) v. m. irr. Ich rinnes 
rann, ‚/ubj. rônne aus, i b. ausgeronnen; (Cow- 
kr, Gcouter , s'écouler. S. die Ausrinnung. 

AUS-R OTTEN, (augrotten) v. a. Ich rotte- 
rottete aus, "Ih. aus rottet; Détruire, ex- 
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verlôrnen Hund ansrufen laflen; faire crier. m 
chien perdu. Ausrufen; faire un cri par ad- 
‚miration, pe joie, par indignation &c. it. er 
re une exclamation, s'écrier, it. publier à 
te. voix & avec Jolemnité, proclamer. Er'ift 
m Kaifer ausgerufen worden; : fut fa- 
prodamé Empereur. Die Verordnung des 
Kahl wurde öffentlich ausgerufen; on @ pu 
pur mes gr Magifirat, Pour avertir 
il y a promefle de mariage entre deux 
De os dit: Sie find heute zum erfenmal 
aus; en worden; os a le premier ban. 
Man hat a Frieden offen ch au: gerufen ; 5 0m 


ee ei it, annoncer une enchère. 

AU Er: die er, gen. des- s, pl 
- die - public. ie héraut, bannier. A 
Hambourg on m arg e Âusminder, celui qui àn- 

AUSRUFÜ UNG. , » erifun € die) gen. det -, 


Es die-en. Voy. A 
AUS-! A (are N v. a Ich ruhe - ruhete- 
aus, i. h. ausgeruhet ; rer, Je ed. 
S. das Ausruhen, ie A recht, le af= 
AUSRÜNDEN, (augtänden) v. a. Ich ründe - 
EORU aus, i. h. ausgeründet; (7. de d'orfe- 
Gironner. Sl rn 
AUS: UPFEN, (ausrupfen) v. a. Ich rupfe-rupf- 
te aus, i. h. ausgerupfet; Arracher , plumer, 
iler. S. die Ausrupfung, L'arre ment, 


an (ausrüften) v. a. Ich rüfte - rü- 
ftete aus, i h. ausgerüftet; iper, armer, 
monter, EE appareiller. Kriegsfchiffe aus- 
faire équiper des vaifleaux de 

e.' Ein wohl ausgerüfteter Soldat; u 
= bien monté. S. die Ausrüftung, l'équi- 
nt, équipa ae la monture, l'armement, ap- 


A1 1 x 
A S-RÜTT. TI EIN, (ausrätteln) voy. AUSSCHÜT- 


‘terminer, extirper, ir, déraciner. S. der 
Ausrotter ;: le. defirußleur, l'exterminateur. Die 
Ausrottung; la deftruflion, l j exs AUS SAT, hr (die) gen. der-, F pl. La 
tirpation, le déracinement, l'aboliffe . Jemence, ? femaille Dans quelques Provinces on 
AUS-RÜCKEN , (ausrüden) v. a. Ich rücke- dit Einfät. 


ARE mL i. b. ausgerükt; Sortir, Je met- 

en campagne , avancer. Ausrücken laffen; 
hin Jortir, faire avancer. Die ganze Befat- 
zung hat at en müflen; 5 a fallu, que 
rend la. ee prit les armes. S. die À: 


US= 
AÛS RUE, Augruf) (der) gen. des-es 
‚Zei, ar) (der) ge la 9 

Ro does mt Pannonce, it. la Jalutation en 

qualit. ré Roi Er. Pencan, la vente 


ti l'enchère. 

A S-RUFEN, (austyfen) v. a. irr. Ich rafe-rief 
aus, i. h.. ausgerufen ; Crier publiquement, ap- 

peller d- kaute voix pow faire fortir. Er rief 

über laut aus;  cria d haute voix, Einen 


A M (auéfacfen) v. a. Ich facke-fakte 
,i.h. a Aveindre, tirer d'un Jas. 

AUS SÆCKEL (ausfäckeln) v; a. Ich fickele- 
, fackelte aus, i h.ausgefückelt; Débour fer, vui- 
der = RE On dit en badinant: Ich bin völ- 
ar je [wis à Jec, je n'ai plus le fol. 

AU , (aus! den) v. a. je füete aus, 
ih pe Semer. Der Ausfier; voy. 
Säemann. Die Ausfäung; Fen/emensement, la 


AUSSI, qu iuéfage) (die) gen. der-, pl. die- 

dépolition, le rapport, la confe] on, re- 

DA rte ton, le dire. Seiner Aus e nach; 

à fon dire. \ach meines Bruders Aus usage ; au 
dire de mon frère. 

S3 AUS- 


AUS. 


AUS-SAGEN, (ausfagen) v. a. Ich fage - fügte 

sus, i. h. ausgefägt; Dipofer, confefler, dire, 

roférer, exprimer, avouer, rapporter, énoncer. 

rei herauslagen; dire hardiment, franchement, 
ranchir le A aa trancher le mot. 

AUS-SAGUNG, (Ausfagung ) voy. AUSSAGE. 

AUS-SATZ, (Ausfaß) (der) gen. des-es, f..pl. 
Le lèpre, la ladrerie, l'éléphantiafis, it. l'acquit 
au billard. 

AUS-SÆTZIG, (augjäßig) adj. Lépreux, Indre. 

“ AUS-SÆUBERN , (augjäubern ) v. a. Ich fanbe- 
re -füuberte aus, i. h. ausgefäubert; Netto- 
yer ; Eurer; it. (T. de jardinier.) émonder. S. 
die Ausfiuberung. 

AUS-SAUFEN, (ausjaufen) v. a. irr. Ich fanfe- 
foff, /“bj. foffe aus, i. à ausgefoffen ; ( pop. ) 
On dit mieux: Austrinken; boire tout, vuider. 
S. die Ausfaufung. 


4 


gen. .it. Ausfaugen laffen ; altaiter, faire allai- 


ter Sr 
AUS-SÄUGER, (Hugfauger) (der) gen. des-s, 
pl. die-; La fang-fue, le concuffionnaire; it. le 


Te 

AUS-SAUGUNG, (Ausfaugung) (die) gen. der-, 
J. pl. Le fuement ; it. la vêxation, concuffion, 
Texaflion, extorfion. 

AUS-S/EUREN, (außfäuren) v. a. Ich faure - 
fäurete aus, i. h. ausgefäuret; Mettre du ie- 
vain dans la pâte. S. die Ausfäurung. 

AUS-SCHABEN, (ausfthaben) v. AUSKRATZEN. 

AUS-SCHAFFEN, (ausfdyaffen) mieux heraus- 
fchaffen; Mettre dehors; chajler. 

AUS-SCHÆLEN, (ausfchälen.) v. a. Ich fchäle- 
fchälte aus, i. h. ausgefchälet; Æcorcer, peler; 

* it dealer, écoffer, cerner ; fig. Einen ausfcha- 
len ; dter ou gagner à qq. un tout ce qu'il a. S. 
die Ausfchäl 


AUS-SCHALLEN, Causftfallen) v. m. Ich fchal 


le - fchallte aus, i. h. ausgefchallet; (peu. u/..) 
“ Retentir, réfonner. Seine Stimme fchallet das 
ganze Haus aus; Ja voix retentit dans toute la 
maijon. 
. AUS SCHLEMEN, (Causfchämen) (fich) (peu uf.) 
On dit vulg. Er hat fich ausgefchämt; à n’a 
Be de honte. 
° AUS-SCHÆNDEN, (ausfchänden) v. a. Ich fchäu+ 
de - fchändete aus, i. h. ausgefchändet; Injw- 
rier, dire des injures, des frs 3 chanter 


gouille. Syn. Schimpfen, ausfchimpfen. S. die ' 
Ausfchändung. Der Ausfchinder celui qui 


„Anja, 


"AUS-SCHA 


AUS. 


AR SCHAEMEN (ausfchalmen) v. ANSCHAL- 


AUS-SCHARREN, (außicharren) v. a. Ich fchar- 
re - {charrete aus, i. h. ausgefcharret ; Déter- 
rer. S. die Ausfcharrung; Te deierrement. 

AUS-SCHATTIREN, (ensichattiren ) v. 4. Ich 
fchattire - fchatirte aus, i. h.. ausfchattiret; 


Donner les ombres d un tableau. S. die Aus 


nn: l'ombre; le clair-obftur. 

EN, (ausfauen) v. a. Ich fchawe- 

fchauete aus, i. h. ausgefchauet ; .( ee uf.) 
Regarder dehors, contempler. S. die Aus- 
ee 

AUS-SCHAUFELN , (ausfchaufeln) v. 8 Ich 
fchaufele -fchaufelte aus, i b. ausgefchaufelt ; 
Vuitler avec 1a pelle. 

AUS-SCHÆUMEN, (ausfchdumen) v. a. Ich 
fchäume - fchäumte aus, i. h. ausgefchäumet; 
Ecumer ; it. vu. n. ceffer d'écumer. 


AUS-SCHÈREN , (augfiheren) wy. SCHEREN. 

AUS-SCHEIDEN, (augfcheiden) v. a. Ich fchei- 

de- eg aus, i. b. ausgefcheidet; Séparer, 
joindre. 

AUSSCHEIDEN, (ausfcheiden) v. n. ir. av. 
l'auxil. feyn. Ich fcheide - fchied aus, i..b. 
ausgefchieden; Se Jéparer, quitter le parti. S. 
die Ausfcheidung ; la féparaiion. 

AUS-SCHEISSEN , Se) v. a, irr. Ich 
fcheifle - fchifs aus, i. b. ausgefchiffen; (7. 
impoli) Chier, jeter, rendre par le derrière; 
ur de chier. 

AUS-SCHELFEN, (auéfépelfen); Cerner des noix. 
Voy. AUSSCHÆLEN. i 

AUS-SCHELTEN, (ausfhelten) v. a. irr. Ich 
fchelte, du fchilft, er fchilt aus, wir fchel- 
ten &c. Imp. Ich fchalt, /ubj. fchülte aus; 
parf. i. a sous 5 Injwrier, gronder, 
chapitrer. S. die Ausfcheltung. 

AUS-SCHENKEN, (auéfcenfen) v. a. Ich fchen- 
ke-fchenkte aus, i. h. a: chenket; Yerfer. 
Wein oder Bier ausfchenken ; vendre en détail 
dw vin, de la bierre &c. S. die Ausfchenkung. 

AUS-SCHERZEN, (auéfibergen) v. n. Ich fchei- 
ze - fcherzte aus, i. h. a! t; Oefer 

de railler ou de plaifanter. 

AUS-SCHEUERN, (augfchenern) v. & Ich fcheue- 
‚re-fcheuerte zus, i.h. a! cheuert; Esurer, 


sr 
AUS-SCHICKEN, (ausficfen) v. a. Ich fchicke- 
‘fchikte aus, i.h. ausgefchikt; Envoyer dehors. 
S. die Ausfchickung; lenvoi. 
US-SCHIESSEN, (auéfcieffen) v. a. Ich fchief- 
fe - fchofs, /ubj. fchüfle aus, i. b. ausgefehof- 
; » rejeter, trier, DR ler! 
st. vn. av. Fauail, feyn; devenir verd, poufler, 
bourgeonner. Die Bäume fchiefsen aus ; les 
arbres commencent à er; it. cefer de tirer. 
S. das Ausfchiefsen ; onnensent; ih > 


AUS. 


de tirer au blanc. 

ration, le triage; voy. Ausfchufs; le rebut. 
AUS-SCHIFFEN, (ausfthiffen) v. a. Ich fchiffe - 

fchiffte aus, i. h. ausgefchiffet; Débarquer, 
. décharger, tirer du vaifleau, mettre à terre; 


voy. Äusladen. Die Ausfchiffung ; ie débar- 
quement, la décharge; it. le départ. 
AUS-SCHIMPFEN, 


ausichimpfen) v. & Ich 

fchimpfe - fchimpfte aus, ı. h. ausgefchimpfet ; 
Cvulg.) Injurier. Voy. Ausfchelten. 

AUS-SCHINDEN, (ausjchinden) v. a. irr. Ich 
fchinde - fchund , /wbj. fchünde aus, i. b. aus- 
gefchunden; (pop.) Ecorcher. S. die Ausfchin- 


„dung. 
AUS-SCHIRREN ‚ (ausfchirren) v. a. Ich fchirre- 
fchirrte aus, i. h. ausgefchirret. Die Pferde 
ausfchirren; Déharnacher ; dételer les chevaux. 
S. die Ausfchirrung. | 

AUS-SCHLACHTEN, (ausflacten) v. a. Ich 
.fchlachte - fchlachtete aus, i. h. ausgefchlach- 
tet; ( T. de boucher ) Se dit en parlant de cer- 
‚tains animaux qu'on écorche € qu'on vuide pour 
les snettre en état de pouvoir ire accommoüés à 
la cuifine. Ein Kalb, einen Hammel ausfchlach- 
ten; habiller un veau, un mouton, S. die Aus- 
.fchlachtung:; l'habillage. 

AUS-SCHLAFEN, (aus Karen) v. a, irr, Ich 
fchlafe, du fchläfft, er fchlaft aus, wir fchla- 


fen aus &c. . Ich fchlief aus; parf. i. h. 
: Fe Da lormir ajlez, dormir tout fon. 
faoul. 


Den Raufch ausfchlafen ; cuver Jon vin, 

Ja bierre. S. die Ausfchlafung. : 

AUS-SCHLAG, (Ausjchlag) (der) ee des-es, 
JS. pl. Le premier coup; it. la ruade, le regim- 
bement ; le poids, le penchement de la balance ; 
ce qu'on douns par deffus le poids, le furpius, 
ce qui fait pencher la balance; it. la fin, l'ifue, 
la décifion, fentence, le fentiment, la conclufion, 


da röfultat ; it..la main ou la primauté au jeu; it. 


la gale. Den Ausfclag geben; décider; it. faire 
gencher (trébucher) la balance d'un côté. 


AUS-SCHLAGEN , (augfchlagen) v. a. irr. Ich 


fchlage, du fchlägft, er fchlägt aus, wir fchla- 
gen ans &c. Imp. Ich fchlûg, fubj. fchlüge 


aus ;. parf. i. h. ausgefchlagen. Er hat ihm 

alle Zähne ausgefchlagen ; 3) Ini-a cafe toutes 

des dents. Ihr könntet ihm die Augen ausfchla- 

; vous li pourriez crever les yeux. Ein 

F ausfchlagen c. à d. ausleren; vuider un œuf. 

Ein Zimmer fchwarz en: draper me 

chambre en noir. ‚Etwas ausfchlagen ; refufer, 
denier, rejeter qq. ch. Einen StÜ& ausfe 

m repouffer un coup. 
AUS-S AGEN, (ausfchlagen) v. m. av. l'auxil, 
© haben; Frapper, ow donner le premier coup, 


Wer hat zuerft ausgefchlagen ? qui a frappé 
le premier? Hinten pete Es 5 che= 
taux ; donner une runde. Die 


+ 


Die Ausfchiefsung; ls äge- 


äge Schlägt 
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.aus.; Ja balance trébuche. Ehe es neune gaız 
ausfchlägt; avant les neuf heures fonsées. 
AUS-SCHLAGEN, (ausflagen) v.». av. l'auxil, 
feyn. Die Knopfen fangen an auszufchlagen ; 
. Les boutons commencent a pouffer. Die Bäume 

: find fchon ausgefchlagen; Les arbres ont déjà 
pouffé. Die Kratze fchlägt aus; {a gale fe ma 
.nifejle. Er ilt am ganzen Leibe ausgefchla- 
. gen ; sl ef tout couvert des puflules. Der Funke 
welcher im Anfange unter der Afche glomm, 
fchlüg endlich in helle Flammen aus ;' l'étis- 
celle qui couvait fous les cendres, jeta tout 
d'un coup des flammes. Die Sache ift ganz an- 
ders ausgefchlagen als man dachte ; l'affaire a 
tourné tout autreusent qu'on ne penjoit. 
daure fehr, dafs die Sache nicht zu ihrem 
- Vortheil ausgefchlagen ift; je fuis bien fäcke 
que l'affaire ne s’efl pas terminée à votre profit. 

AUS-SCHL/ÆMMEN, (ausjchlänmen) v. a. Ich 
fellamme - fchlämmte aus, i. h. ausgefchlam- 
‚met; Nettoyer, curer, débourber, p.e. ım vi- 
vier. S. die Ausfchlämmung. 

AUS-SCHLECKEN, (ausfibleden) voy.. Auslek- 
ken; Lécher. . 

AUS-SCHLEIFEN, (ausfchleifen) u. a. érr. Ich 
fchleife - fchliff aus, i. h. ausgefchliffen; Ai- 
et émoudre p. e. une brèche d un couteau. 

AUS-SCHLEIFEN, (ausfthleifen) v.a. Ich fchlei- 
fe - fchleifte aus, i. h. spi Trans- 

orter fur un trafneau, traîner fur la daie. 

AUS-SCHLIEFEN , (außfchliefen); Sortir de la 
“coque ; voy. Ausfchlüpfen. : 

AUS-SCHLIESSEN, (ausfchließen) v. a. irr. Ich 
fchliefse - fchlofs, /ubj. fchlofse aus, i. h. aus- 

efchloffen. Wir müflen geringer gehen, 
onft werden wit ausgefchlofsen ; il faut que 
nous allions plus vite, autrement nous brouverons 
‘la porte fermée. Figur. exclure, excepter ; it. 
bannir, excomnuiier. .S. die Ausfchliefsung. 
Der’ Ausfchlufs; l’exclufion, exception, le bast- 
nifement, Vexcommunication. Mit Ausfchlief- 
fung; à V’exilufion de, privativement à. it. Die 
Auicbliefsung; ( T. d’imprimeur ) des efpaces 
où des quadrats. . 

AUS-SCHLUCKEN, (ausf@luden) v. a. Ich 
fchlucke - fchlukte aus, i. H. ausgefchlukt; 
Avaler tout, - Voy. Schlucken. 

AUS-SCHLUPFEN, (ausjdlüpfen ) v. # Ich 
fchlüpfe - fchlüpfe aus, i. b. ausgefchiüpfet:; 
Æchapper, fortir; it. Jortir de la coque. S. die 


Aus(chlüpfung. £ 
AUS-SCHLÜREEN, (ausfchlärfen) v. a. Ich 
fchlürfe - fchiürfte aus, i. h. ausgefchlürfet ; 
Hummer, avaler à petits traits. Voy. Schlürfen, 
AUS-SCHMÆLEN , .(ausfhmälen) v. a. Ich 
fchmäle - fchmälte aus, i. h. ausgefchmälet. 
Du verdienteft, dafs ich dich rechtfchaffen aus- 
fchmülte; 7W meriterois d'étre bien A 
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Wirft du bald ausgefchmält haben ? @ 
tu finiras pas bientôt de gronder ? Fe 
AUS-SC UCHEN, (ausfmauchen) v. a. Ich 
fchmauche - fchmauchte aus, i. h. ausgefchmau- 
chet; Chajler, faire fortir par la fumée. ‘Sie 
haben das Zimmer recht ausgefchmauchet; is 
ont bien enfumé cette chambre. 
AUS-SCHMEISSEN, ( augfchmeißen) v. a. irr. 
Ich fchmeifse - fchmifs aus, i. h. ausgefchmif- 
fen; (pop.). Er hat ihm alle Zähne ausge- 
fchmiflen, mieux ausgefchlagen, 0% ausgewor- 
fen; öl lui a cal] toutes les . Zuerit aus- 
fchmeiflen , mieux ausfchlagen ; donner le pre- 
mier. coup. Das Pferd fchmeifst hinten aus, 
hinten aus; ce cheval rue. 


mieux fchlägt Eh 
a. 


AUS-SCHMELZEN, (ausfchmelen) v. 
fchmelze - fchmelzte aus, i. h. ausgefchmel- 
- zet ; Fondre, ae > amollir, rendre liquide. 

AUS-SCHMELZEN, (ausfchmelen) v.#. irr. Ich 
fchmelze, du fchmilzeft, er fchmilzt aus, wir 
-fchmelzen aus &c. Imp. Ich fchmolz, 


fchmblze Fra Br, ib Are 


fondre, fe c. S. die Ausfchmelzung ; 
la fonte, liquéfattion. : 
AUS-SCHMIEDEN, (ausfdmieben) v. a. Ich 


fchmiede - fchmiedete aus, i. h. ausgefchmie- 
det; Forger, étirer affez. S. die Ausfchmie- 


dung. ; 

AUS-SCHMIEREN, (ausfchmieren) v. a. Ich 
fchmiere - fchmierte aus, 1. h. ausgefchmieret; 
Enduire, couvrir d'une couche, foit de chaux, 
Joit de plâtre, ou autre matière détrempés. Aus- 
fchmieren, ausfchreiben; piller dans les ouvra- 

s d'autrui. Man giebt ihm Schuld er habe 
in Buch ausgefchmiert, mieux ausgefchrie- 
ben; il ext 6 de plagiat. 

AUS-S ÜCKEN, (ausfhmüden) v. a. Ich 
fchmücke - fchmükte. aus, i. h. ausgefchmük- 
ket; Orner, parer ; it. polir. Die Ausfchmük- 
kung; Fornement , er » poliflure. Aus- 
rn einer Rede; le & r. 

AUS-SCHNARCHEN, (ausfchnarchen) v.n. Ich 
fchnarche - fchnarchte aus, i. h. ausgefchnar- 
chet; Ceffer de ronfier. ' : 

AUS- AUBEN, (ausfchnauben) v. n. Ich 
fchnaube-fchnaubte aus, i.h. ausgefchnaubet ; 
‚Refpirer, de remettre après avoir été coupé ; 
it, ceffer de gronder. Die Nafe ausfchnauben; 

. Schnäuzen. S. die Ausfchnaubung. 

AUSSCHNÆUZEN, (uöfändugen) us ÆU- 

AUS-SCHNEIDEN, (ausftneiben) v. a. irr. Ich 
fchneide - fchnitt aus, i.h. a hnitten ; 
Tailler, trancher, Bilder ausfchneïden ; décou- 
per des figures. Das Faule aus einem Apfel 
ausfchneiden ; couper d'une pomme ce qui efl 
gt; it. chamtourner ; it. (CT. de chirurg.) : ex- 
tirper. Die Zunge ausfchneiden; arracher la 
kangue ; it. émonder , élaguer , égayer. Die 
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Bäume ausfchneiden ; éplucher des arbres: it. 
échancrer, évuider, évafer. Einen Bienenftock 
ausfchneiden; chätrer une ruche. Das Ausfchnei- 


chancrure, la Pi 3 it. le JeBleur d'un com- 
pas. Das Aus 

AUS-SCHNEITELN, (ausfneiteln}) v. a. Ich 
fchneitele - fchneitelte ans, i. h. ausgefchnei- 
tel. Bäume, Hopfenftangen ausfchneiteln; 
élaguer, ébrancher un arbre où échalas de hou- 
-blon. S. die Ausfchneitelung. 

AUS-SCHNEUZEN , (ausfchneugen) v. a. Ich 
fchneuze- fchneuzte aus, i. h. ausgefchneuzet ; 
Moucher le nez, fe moucher. Das Licht aus- 
-fchneuren; éteindre la chandelle en mouckaut. 


S. die Ausfchneuzung. 
AUS-SCHNITT, (uit) (er) gm. des - es, 
pl. die-e; L'échancrure. Ausichnitt; /. pl. 
{ tele auf V’aion de rd 
A LING, (Ausfcnittling) (der) gem. 
des-es, pl. die-e; en né incifion. 
AUS-SCHNITZELN, AUSSCHNITZEN, (aus: 
fihnigeln, ausfchnigen)-v. a. Ich fchnitzele - 
fchnitzelte aus, i. h. ausgefchnitzelt; Zailer, 
découper, feulpter. Der Ausfchnitzler; le dé- 
"coupeur, le teur. Die Ausfchnitzung, Aus- 
fchnitzelung; la détaillure, découpure, fculpture. 
AUS-SCHNÜREN , (ausfé@nüren) v. a. Ich 
fchnüre-fchndrte aus, i. h. ausgefchnüret ; 
Délacer. Sie ift ohnmächtig , man follte fie 
ausfchnüren; elle eff évanouie, il faudroit la 


délacer. 
AUS-SCHÔPFEN, (ausfchöpfen) v. a. Ich fchüpfe- 
fchüpfte aus, i h. ausgelchüpfet; Tirer, bern 
i Die Aus- 


fer , vuider, ir, mettre à fec. 
fchöpfung ; l'épui/ement. 
AUS (67 » (ausfchoffen) v. AUSSCHIES- 


SEN. : 

AUS-SCHRAUBEN, (ausfthrauben) v. a. r. Sir. 
Ich. fchraube - fchraubte ou fchrôb aus, i. h. 
ausgefchraubt 0» ausgefchroben ; Défüire, def- 
Jerrer, ouvrir la vis.. S. die Ausfchraubung. 

AUS-SCHREIBEN, (ausfchreiten) v. a. irr. 

Ich fchreibe - fchrieb aus, i. h. ausgefchrie- 
ben; Tranjcrire, copier, extraire ; st. achever, 
finir d'écrire. Einen Reichstag ausfchreiben ; 
convoquer les Etats, ums diète, publier des let- 
tres circulaires, des univerfaux pour la convo- 
sation. Ein Ausfchreiben on Isflen; ex- 

er des lettres circulaires. Papft bat eine 
irchenverfammlung ausgefchrieben ; le Pape 
@ intimé un Concile. Ein ausfchreibender Fürit; 
Prince qui a le droit de er les. Etais de 
Jon pre Brandfchatzung ausichreiben ; exiger 
ou is ef des contributions. ‚Eine Predigt aus- 
fchreiben ; voler ou fripper un Die 


alten 


-s, pl. die-; Le plagiaire, copifie. 
AUS: UNE, Qu in 


AUS. 


‚alten Schriftftetler ausfchreiben ; copier, piller 
“les anciéns auteurs. i : 


AUS-SCHREIBER, (Yusfchteiber) (der) gen. des 


usfreibung) (die) gen. 
- der-, /.pl. La sopie, l'extrait, la tranjcription ; 
ft. le paies it. l'impofition; Pindilfion d'un 


- Concile &r. | 
AUS-SCHREIEN, (ausfüreien) v. a. irr.. Ich 


* fchreie-fchrie aus, i h. ausgefchrien ; (Vier, 
lier à haute voix. Einen ausfchreien, ver- 
umden; décrier, diffamer. Er ift in der gan- 


. zen Stadt ausgefchrien; il e décrié par toute. 


la ville; it. cejler de crier; it. fe tuer, Je crever, 
- s'enrouer à 


AUS-SCHW. 
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AUS-SCHWAREN, Causfdiwären) vo. n. Ich 


' fchwäre - fchwör, /ubj. fehwüre aus, i. b. aus- 
efchworen ; (T. de chirurgie) fuppurer. Die 
- Te la fuppuration. ; 

MEN, (ausfcivérmen) #. n. Ich 
fchwärme - fchwärmte aus, à h. ausgefehwär- 
met; Cefer, finir d'extravaguer, revenir de 5 
folies. n mufs ikn nur ausfchwärmen laf- 
fen; 5! faut le laiffer extravaguer tout fon Jaonl. 

- Wenn die Jugend einmal ausgefchwärmt hat, 
- fo könmsmt der Verfand; quand la’ jeune/le ef 
revenue de Jes folies elle devient Jage. Ausge- 
- fchwärmt haben; À dit auffi des abeilles; avoir 
jeté, effaimé. Diefer Stock hat ausgefchwärmt ; 
cette rouche a fait fon effain, elle ne jètera plus. 





ce de crier, Sögofiller, crier & 
Ltd tout Jaout; it. s'écrier, fe récrier. AUS-SCHWATZEN, (augfhivagen) voy. AUS- 
. die Ausfchreiung; le cri, la publication; it. PLAUDERN, AUSREDEN. 

-le décri, la diffamation; voy. Ausrufung. Der AUS-SCHWEIF, Fer ) (der) gen. ‘des- 

. Ausfchreier, voy. Ausrufer. 3 es, pl. die-e; digrejiien ; voy. Ausfchwei- 
US-SCHREITEN, (aüusfchreiten) vun. irr. Ih fung. 

fchreite - fchritt aus, i. b. ausgefchritten; Faire AUS-SCHWEIFEN, Causfhweifn) v. a. Ich 

um grand La enjamber ; it. figur. s'écarter, sé  fchweife-fchweifte aus, i. h. ausgefchweifet ; 

loigner. S: die Ansfchreitung. ; ° E y évider, cambrer; ft. v. n. s'écarter, 

AUS-SCHROTEN, (ausfroten) v.a. Ich fchro-  roder; extravaguer, faire des folies ; avoir des 

te - fchrotete aus, i h. ausgefchrotet; parti.  difiraRions, faire des digrejiions, laijler aller 

" paj].ausgefehroten ; Tirer un tonneau de la cave, : = penfées de fujet en fujet, Jortir de Jon fujet. 

guinder ; it. égréner le bled au moulin; it. ron- r fchweift im Reden öfters aus; öl fort quel- 

“ger , manger comme font les fouris. S. die Aus- - ach de fon fujet. Das find weit ausfchwei- 

RE Dre à : ende Gedanken; voilà des penfes bien vagues. 

AUS-SCHUPPEN, (ausfchuppen) v.a. Ich fchup- Ausfchweifend , mh eher adj. vagabond. 

pe - fchupte aus, i. b. ausgefchuppet; Etailler AUS-SCHWEIFUNG, (Ausichieifung) (die) gen. 


k . kancrure, la sambrure; 
AUSSCHUSS, (Ring) (der) gem. des-en, pl 2. difwaßlion, 1 


der-, pl. die-en; L’& 
Pécart, le détour, la digrefion, difiraßion, le 
die-fchüffe; Le rebut, fretin, la racaille. Das ;: 
der Ausfchufs, den mäg 


" difcours om penfées vagues, indéternsinées ; it. 
ich nicht; ef lerebut, . cher extravagance, excès, la folie. . 

je n'en veux paint, it. la choix, Pöle; à. le ban,la AUS-SCHWEMMEN, (auéfétvemmen) v. a, Ich 
milice; it. (T. de guere) le détachement de tant fchwemme - fchwemmte aus, i, h. ausge- 
d'hommes par agnie. Der Ausfchufs der  fchwemmet; Laver, emporter en coulant. - 

+ Landflände; . ka tion ow les députés d la AUS-SCHWENKEN, ( augfthtenfen ) v. a.. Ich 
diète, aux Etats Eÿc. it. le ban, l'arrière-ban. Den fchwenke - fchwenkte aus, i..h. ausgefchwen- 
- Ausfchufs aufbiethen ; commander les milices, ket; Rincer, nettoyer en lavant & en frottant. 

AUS-SCHÜTTELN, (ausfütten) v..a. Ich *-Schwenket die Gläfer aus; rincez ces verres, 
fchüttele - fchüttelte aus, 1. h. ausgefchüttelt ; Er fchwenket fich alle Morgen den Mund aus; 
Srcouer. S. die Ausfchüttelung; le Æcouement, il ER rince la bouche tous les matins. 

AUS-SCHÜTTEN, (augfuitéen) v. a. Ich fchüt- AUS-SCHWINGEN, (ausfchtwingen) v. a. irr. Ich 
: te - fchüttete aus, i. h. ausgefchüttet; Yerjer, ek gr ou fchwung, /abj. fchwünge 
répandre , vuider , jeter. Aus einer Flafche in " aus; i.h. ausgefchwungen ; Janner, Jecouer, 
die andere fchütten; verfer d'une bouteille dans. : éventer. S. die Ausfchwingung. É 

- sue autre. Ihr müfst diefen. Sack Korn aus- AUS-SCHWITZEN, (ausidtiger) a. a. Ich 
. Schütten; 2) faut vuider ce Jar de grains. Gebt - fchwitze- fchwizte aus, i. h. ausgefchwitzet ; 
acht, dafs ihr nichts ausfchüttet, mieux ver- : Suer; on dit: Ih eh Etwas ausfchwitzen, 
Sehüttet ; gardez-vous de répandre. Sein Herz c. à, d. vergellen ; oublier ; it. v. n. ceffer de 
- ausfchütten ; épancher, décharger fon cœur. y Die Ausfehwitzung. - i 
MitSteinen und-Kalk ausfchütten; bloquer, (Je AUS-SECKELN, (ausfedeln) v. AUSSÆCKELN, 
dit des ouvrages dans l'eau.) .S. die Ausfchüt. €. AUSBEUTELN. 

3 Balkon de verfer &s. it, tpanchement, AUS-SEGELN, (ausfegeln) voy. ABSEGELN. 
„ln, ouverture de cœur. x AUS-SEHEN, (ausfeben) v. a. & n. iry. Ich fer 
AUSSCHWÆMMEN, (ansihtoänmen) uoy. he, du fieheft, er fiehet aus, wir fehen aus &c. 
CHWEMMEN. Amp. D de el fähe aus; parf. i. h. aus- 


AUSS 
Tom, L gefe- 
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fehen; Regarder ; it. parofire, rejfembler; 
Be femblables, der ip a es la 


contenance ra . étre fait ou Beh comme . 
it. choifir , élire, prendre. Diefes Mädgen fie- 
het fehr bleich aus; cette file a le vijage Fr 
rs Im Gefichte roth ausfehen ; étre row, 
de vifage, avoir le vifage rouge. Er fiehet wo 
aus; # eff beau, H def aber bon air, banne mine. 
Uebel ausiehen ; avoir mauvais air, rte 
wine &c. Ihr fehet fchon aus mit der 
hinde &c. il vous fait beau voir ppp 
vaite &c. Verwirrt im Gefichte ausfehen ; 
pr les yeux égarés. Gut ausfehen, oder ab- 
laufen; prendre un bon train, tourner heureu- 
Jement, "Es fiehet übel für ihn aus; ÿ y à du 
danger pour lui; fes affaires tournent mal, 
rennent un mauvais train. Er Fe aus wie 
ein Vaters 5 Linie 4 Jon Er fiehet 
anders aus als er ift 5 à ge k autre qu'il a 
en effet. Er fiehet aus, als wenn er k 
wäre; ik a la mine d'étre malade. Wie fieheft 
du aus? quelle mine faites-vous ? comment ftes- 
vous fait? Ihs fehet mir aus, als wenn ihr 
Din wo en wolltet; vous avez Pair de me 
r fiehet aus, als wenn er eine ab- 
étre je Antwort geben dürfte; 1} @ le vifage 
mea Ihr fehet mir aus, als wenn ihr na 
efän ns fpazieren würdet; vous avez 
5 him l'air d'aller en prifon. Es fiehet aus, als 
ob. es regnen wollte; le az Mo A 
Pluie, menace de pluie. Zeug zu einem Kleide 
ausfehen ; choifir de l'étoffe pour um habit. 


AUS SEHEN. (Augfehen) (das) gen. des -s, LP pl. 

La mine, bair, ia rejlemblane, figure, conte- 
nance. Einem Haufe das Ausfehen mieux die 
y verbauen; donner des lunettes d une 


mailen. Vo B, Auslich ht. 
er cn erben) adj. Weit ausfe- 
“hend; de nce, de longue haleine, ‘qui 


peut avoir FR pr fächeufes ou importantes. 


AUS-SEICHEN, Ar feihen) v. a. ‚Ich feiche - 
feichte de Dog Rap. (CT. impoli ) 
us 
ARE SEIGEN , (ausfigen) = DL. DURCHSEIHEN ;, 
RS eihen); Filtrer. 

,» (ausfeinen) v. a. Ich feime-feim- 
te aus, i. h. ausgefeimet; Purifier le miel; 
fiparer la cire du miel, S. die Ausfeimung. : 

AST ue er Er if ] 
an a à demeure Dim 


RE à Cauffenber) von auflen ; a: 
Par dehors, an dehors, par l'extérieur; fu 


À choque » Jelon les apparences. Von auffen ' 


kommend; extrin/éque. 
4USSE! EN-BLEIBEN, AUSSENSEYN , (auffeste 
US REY auffenfenn) voy. AUS- BLEIBEN, & 


AUS... 
AUS-SENDEN , (augfender).v. a. Ich fende-fes- 
dete 0% fandte aus, i.h. a endet ou aus- 
efandt; Ænvoyer, expédier, cher, Die Aus- 
„a EN FERRER finsreb > G 
Caufengr en er) 
5 (CT. de ah ) Fe 
aan A, in Ss RUE 6 de ‘la contre ee 
AUSS dans (das) gen. des- 
es, pl. die le ainfi, dans ces 
à Phumides & bar, zu ont digues 
D de canaux, tout le terrein qui n'efi pas eu- 
ARE serre, (einffenfeite) (die) gen. der-, 
l. die- en; L'extérieu 
A ei THEIL, Auffentgeit) (der) gen. des- 
die-e; On dit mieux : der äuflere 
Theile les parties extérieures du 
AUSSEN-WERK, (Muffentvert) a gen. des - 
es, pl. die- 65° CT, de fort) ouvrage de 
NAS Ca à 
N S; Cauffentvdrté) voy. AUS- 
AUSSER, (auffer) adv. Hors. Anfler der Stadt 
wohnen ; Demeurer hors de la ville. Ich habe. 
etwas aufler dem Haufe zu thun À "ai des af- 
faires hors de la maijon.  Aufler 3 hors 
de danger. Aufler Zweifel; hors de doute. 
Nun find wir aufler Verlègenheit ; à préfent 
nous es hors d'embarras. Er auñer 
Verdacht; il ef hors de foupçon. R 
AUSSER San ) pr re ps E. Hans de, Jans, 
hormis, excepté, röferve de, outre, étés 
D tu , à moins. 
pa hors que. Sie find einander vollkom- 
men ähnlich, aufler dafs der eine ein wenig 
gröfer it, als ha il À sp pas 
itement , ex que l'un efl un peu 
tr que Faudre. Es war alles da, aufler der 
und der; fout y étoit, hormis tel & tel. Auf- 


fer den hundert Dukaten hat er noch fo viel 
ee a outre les cent ducats, il a reçu eu 


AUSSER-DEM, Caufferdem ) adv. Outre cela, 


AUSSER HALB, (aufferhalb) adv. & pr ee 
térieurement. Aufler, auflerhalb dem Gebäude ; 
hors de l'édi ER 

AUSSER-ORDENTLICH, (außerordentlich) ade. 
Extraordinaire, fingulier, peu commun, ire 

mei en extraordinaitemment, irrégulièrement, . 

USER R-WESENTLICH, (außerwefentlid)) adj. 
adv. Ce qui n'ef qui nappar- 
En as à Veffense: d'une choje. 

Kae (ausfegen) v. a. Ich ferze-fezte 
. aus, ih. ausgefetzet; fer, débarquer, 
matire à terre, différer, fı re, " dfcontinuer, 

‘interrompre , cfer; ä. itmer , fixer; it. a 
garer, exceptor, mettre à part; A.(T. aise 
mous 


, 


AUS. 
senh) achever de- compo/er 
Fe it. attribuer, à 
ve, bldmer, defirer gg. ch. en gg. un. Wären 


zum Verkauf ausfetzen; er des marchan- 
difes en vente. su ihr eigenes ya 
“ gefezt; elle à ESP dr r hat 
Se ke Terdes en; sb „ u fans dis- 
sontinwer. Ich finde an ihn nichts auszufetzeng 
am ehr ere en 
s fer, fe hazarder, courir er; il. 
C 774 fee billard) s'acquitter, donner [on 
wit. Einen Poften in Rechnung ausfetzen; 
tailler un article en fouffrance. S. die Ausfetzung; 
la Jéparatioi, l'exception, expofition, le débar- 
quement, la conflitution, fixation, le délai, la 
remife sftpeion ‚ l'interruption, la blâme. 

, (ausfeyn) v. n. irr. Ich bin, du 
bift, er ift aus, wir find, ihr feyd, fie find aus; 
Imp. ich war, fubj. wäre aus; Parf. i. b. aus- 
gewefen; Fui. ich werde ausfeyn; Etre abjent, 
être dehors, it. être fini, avoir achevé 

- st. être éteint, it. être vuidé, étre écoulé, être 
perdu, ruiné. Euer Bruder war lange aus, 
mieux abwèfend; votre frère Jub long - temps 
abfent. Auf etwas ausfeyn; chercher, recher- 
cher, fire après gg. ch. travailler à qq. ch. Es 
it aus mit mir; je /wis perdu, ruiné, c'eft fait 
de moi. Der Handel ift jezt aus; l'affaire eft 
maintenant finie. Ich werde nicht a De 
feyn; je jervi bientôt de retour. Das Licht 
wird gleich aus feyn; la chandelle fera éteinte 
dons un moment. Das Glas ift aus; le verre 
a vuidé, Der Winter ift aus; l'hiver eff pajlk. 

ift nun alles aus; # faut tirer le rideau, la 


+ (re ef jouée. 
AUS-SEYN, (Ausfepn) (das) gen. FE 
L'abfence. Durch dein langes Ausfeyn haft du 
viel verfäumet ; vous avez beaucoup perdu par 


votre ae abfence. 3 
AUS-SICHT,, (: ) (die) gen. der-, pl 
die - en; Toute l'étendue de ce qu'on peut voir 
du lieu où Fon efl. Das Haus hat die Ausficht 
auf das Meer; cette maifon a vue fur la mer. 
Die Ausficht diefes Schlofles ift fehr mannig- 
Sltig; la vus de ce château eft fort diverfifiée. 
Ach! was für eine herrliche Ausficht; 44! 
me ous charmante! de aufs 
un Tableau, une eflampe qui r. un lieu, 
um palais, uns ville &t. ed Ar bin. Die 
Ausfichten von Röm, von Paris &c. les unes 
de Rome, de Paris. On dit figurément: Diefer 
Menfch hat grofse Auslichten; c’ef un homme 
i @ des grandes vues. Seine Ausfichten er- 
en fich weit in die Zukunft; sf porte /a 
wus bien loin dans l'avenir. Das Haus hat fchd- 
ne Ausfichten und wohlgeordnete Fenfter; cst- 

Voy. ausfehen. 


] bi ce. : 
aus SEN. ahsfchten) voy. AUSSIEBEN, 
SICHTEN. . 27 


ums feuille où une 
3 trouver à redi- 


Ok cejje, , 
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AUS-SIEBEN ‚"(augfieben) v. a. Ich fiebe -fiebte 
aus, i. h. ausgefiebet; Cribler, Jaffer, pr 
cri- 


par letamis, tamifer. Die Ausliebung ; 
bration. i 
AUS-SIEDEN, (au$fieden) v. a. irr. Ich fiede- 


fott, /ubj. fötte aus, i. h. ausgefotten; Faire 
bouillir, it. (T. d'orfevre) blanchir. S. die Aus- 
fiedung. ; 


AUS-SINGEN, (auéfingen) v. a. irr. Ich fin 
fang, /ubj. fange aus, i.h. ausgefungen; 4 
ver, “ler, finir de chanter. Einen auslıngen, 
mieux hinausfingen; conduire en ci . Es 
ift ausgefungen; (prov.) den efl fait, l'affaire 


4 faite. 

AUS-SINNEN , (ausfinnen) v. a. irr. Ich finne- 
fann, /ubj. fonne aus, i. h. ausgefonnen; ‚In- 
venter , imaginer, trouver, penfer, méditer. S. 
die Ausfinnung; l'invention, imagination, la 
penfée, méditation. 5 

AUS-SITZEN, (ausfigen) v. n. irr. Ich fitze- 
Säle, fubj. fafse aus, i. h. ausgefeflen ; Siéger, 
pour un autre, fiéger jujqu'à la fin. S. die Aus- 


litzung. 

AUS-SÖHNEN » (ausföhnen) v. a. Ich föhne - 
fohnte aus, i. h. ausgefühnet; Expier, répa- 
rer, Jatisfaire, appailer, raccommoder, accor- 
der, rallier, réconcilier, ajufier. S. der Aus- 
fohner; l'expiateur, le r liateur, médid= 
teur. Die Ausfohnung; la réconciliation, l'ex 
piation, le raccommodement, la réparation, Jatis« 
fattion, l'accord, ajuflement, ka médiation. Eine 
verftellte Ausfbhnung ; Le rancune-tenant. » 

AUS-SONDERN, (augfonbern) v. a. Ich fonde. * 
re - fonderte aus, i. h. ausgefondert; Séparer, 
trier, choifir, mettre d part. S. die Ausfonde- 
rung; la Jéparation, le choix ; la triage. 

AUS-SORGEN, (ausforgen) v. n. Ich forge-forg- 
te aus, i. h. ausgeforget; Céffer d'avoir Join. 
Er hat nunmehr ausgeforgt; (prov.) fes peines 
nies, il eff mort. 

A SSbEHbN, (ausfpäßen) v. a. Ich fpähe- 
fpähete aus, i. h. ausgefpähet; Epier, e/pion- " 
ner, guctter, reconnoître, découvrir, aller à la 
découverte. Der Ausfpäher; Pe/fpion, le guette. 
- Die Ausfpähung; la découverte, l'efpionnage, 
Pembuche , le piège. 

AUS-SPANN, Cain (der & die) (pl Le 
relais, le gîte. Voy. Ablager, Atz. : 
AUS-SPANNEN, (ausfpannen) v. a. Ich fpan- 

ne - fpannte aus, i. h. ausgefpannet; Deteler, 


pannung; le relais, détélement, it, 
. Le déploiement, Vaßion d'étendre Et. 
AUS-SPAZIREN, (ausfbagiren ) v. n. Ich fpa- 


gire-fpazirte aus, i. b. ausfpaziret; Se pro- 
ee > die Ausfpazirung ; ia pro 
2 


AUS- 
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AUS-SPEISEN , (ausfpeifen) v. a. Ich fpeife-fpei- 
fete aus, i. h. ausgefpeifet; Manger, diner, 
{eur fouper ailleurs, autre part; it. achever de manger. 

AUS-SPEIEN, (außfpeien) v. a. irr. Ich fpeie - 
fpie-aus, i' h. ausgefpien ; Cracher , vomir, je- 
ter. a die Ausfpelung; le crachement, vomil[e- 


AUSSPENDEN, (ausfpenden) v. 3. Ich fpende- . ge 


AUS. 


mer, divulgner. S.die Ausfprengung ; la Fer 
cation, divulgatıon. Ein Ausfprenger fi 
‚Gerüchte; un Jemeur de faux bruits. . 
AUS-SPRIESSE » Caugfpriefen) voy. AUS- 
SPROSSEN. 
AUS-SPRINGEN, C auéfpringen on ir. Ich 


pie frange es fprange aus, 27 à ac 


> fprungen ; Je re, 

endete aus, i. h. ausgefpendet; Donser, di- tomber. it. : j, Aufhoren zu fpringen, | genug fprin- 
Fur, re di re S. der Ausfpen- Jauter ou de danfer. 

a le difr: di/pen/atenr. Die Ausfpen- AUSSPRITZEN (ausfprigen) v. a. Ich fpritze- 

ar Br fr. ibution, difpenfation. fprizte aus, i. h. ausgefpritzet ; SJaillir, fortir 

AUS » (ausfperren) v. a. Ich fperre - impétueufement. Das Blut welches die” Ader 


fperrte aus, i. "2 ausgefperret; Fermer 
te d ag. un, empécher d'entrer, défendre Fe 
© trée, it, ouvrir, laiffer Jortir = Eu étoit en, m 
mb; it. étendre, écarter, élar, S. die 
fperrung; la clôture, 1’ empi me Tr 
‚it. l'ouverture, élargiflement, "aktion d’itendre Ec. 
aus SPIELEN, (augfpielen ) v. a. Ich fpiele - 
- fpielte aus, i. h. ausgefpielet ; Finir le jeu, ache- 
ver de jouer; it. Ben avoir la main au jeu, 
+ commencer, Être remier à jouer. Er giebt 
ein Dutzend Teller A nezufpielen ; 3 il donne une 
- douzaine d'affiettes à jouer. S. die Ausfpielung. 
Der Ausfj 7 er; le joueur. 
AUS-SPIN EN, (ausfpinnen ) voy. SPINNEN; $ 
AUS SPINTI en (ausfpineife 
n. a ven vo 
- AUSSINNEN, ERGR BE > (pr) = 
AUS-SPOTTEN, ee v. a. Ich fpotte - 
- fpottete aus, i. h. ausgefpottet; Se moquer, 
berrier , railler, huer, bafouer, contre sr 
len infudter , tourner en ridi die 
is A 5 ia werie, l'outrage, infulte, 
BB er bafo ouement, se, ij 
AUS! "SPRACHE, usfprace) (die) gen. der-, 
, pl. La prononciation, lélocution, accent , la 
5 amas, l'articulation. Eine reine Ausfj = 
che haben; avoir l'élocution nette. Man 
* an feiner Ausfprache was er für ein Tab 
mann ift; on connoft d fon accent de quelle Pro- 


AUS SPRECHEN, (ausfprechen) v. a. Ich fpre- 
che, du fprich, er fpricht aus, wir fpfèchen 
aus; Imp. ich fprâch, fubj. fpräche aus, ih 
ausgefprochen ; Prononcer, articuler, dire, pro- 
per exprimer, déclamer. Ein Urtheil aus- 
fprèchen; anti ow prononcer une Jentence. So 
nicht auszufprechen ift; Pac Gris inexprima- 

ble. Vey. Unausfpröchlich. 

AUS SPRÉCHUNG, Pole re) ) voy. AUS- 

SPRACHE & AUS-SPR CH; La sites ds 


AlSSERerren, Causfpreiten) vey. AUSBREI- 
AUS-SPRENGEN, (ausfprengen) v. a. Ich fpren- 


.ge- fprengte aus, i. h. ausgefprenget; Fuire 
Jauter, Je détacher; it. répandre, publier, Je- 


ausfprizt; le fang qui jaillit de la veine. Eine 
Wunde ausfpritzen ; Jeringuer une plaie. Die 
Blutgefüßse mit Wacl ausfpritzen; injeler, 

Jeter de la cire fondue dans les artères. Das Aus- 
fpriz-Mäuslein; (T. d'anatomie) le mu, u éja- 
culateur. Die | Fakion de Jerin- 
ner &c. l'éjaculati 

AUS-SPROSSEN, „ usforofen) v.n.Ich sue 
fprofste aus, i. b. ausgefproffet ; 
verdir, poufler, germer, bourgeonner. Die er 
fproffung; Paßion de germer, de bourgeonner. 

USSEROSLING: Ausfpröling) (der) gen. 
des- es, jet, rejeton. 

AUS SPRUCE déprs (der) en. des- es, 
pl. die - fprüche; La Jentence, décifion, le ju- 
gement, l'arrêt, le règlement, la prononciation, 
reddition de-fentence. Der Ausfpruch des Ora- 
a gottlicher Ausfpruch; l'oracle, la ré- 


iR n oracle. 

A SPRÜHEN, (augfprüben) v. a. Ich fprühe- 
fprühete aus, ih, ausgefprühet ; &eter, rejeter 
avec force. Der Berg fprühet Feuer aus; ia 
montagne vomit des Hannes. à 


AUS-SPÜLEN, Conéipiten) v. a. Ich fpüle-fphl- 
te aus, i. h. ausgefpület; Laver, nettoyer. Den 
. Mund ausfpülen; rincer la Ein Fafs 
aus ont abreuver un tonneau. Die Wäfche 
ausfpülen; éguéer du linge. S. die Ausfpülung. 


AUS-SPÜLICHT, (Ausfpülicht) (das) gen. des - 

S.p re, lavure. 
AUSSFÜNDEN, {ae augfpünden) v.a. Ich fpünde- 
: fpündete aus, i. h..ausgefpündet; (T. de Char- 
pent.) Garnir, revétir des tables, p.e: un puits, 
HAS S. de state 
AUS-SPÜRE PÜREN, (augfpüren) v. a. Ich fpür- 
: te aus,.i. h. ausgel! ret; (T. de Chajle) Dé- 
- couvrir, trouver, fuivre la pifie, rg à la pi- 
fre, chercher la pifle, les traces, la vois Etc. épuer. 
see Ausfpürer; celui qui épie &c. Die Ausfpü- 

5 da découverte &e. 

AUS: TAFFIREN, (ausftaffi Ban v. a. Ich ftaf- 
. fire-flaffirte aus, i h, ausftafbret; Æquiper, 
habiller, accommoder, orner, embellir; it. gar- 
‚ir, fournir » étoffer. Der Ausftaflirer; celui 
qui équipe &c. Die Ausftaffirung ; ‚la Be 
our- 





AUS. 


rniture, 1 ormement, équipement, agrément, 
je Ausftafirung eines rei en armement. 

7 sa (ausftampfen) voy. STAM- 

AUS-STAND, (Yugftand) Kur) gen. des - es, 

ar die - fände; refle, la dette alive, l'ar- 

AUS EN DIG. Caire a 

a ig) refle, 

qui ef dé, en arrière. Ausfandi era 

Be en arrière. Ausftändige Zinfen be- 
zahlen; RR ana a es des rentes. 

AUS-STÆ ftdnfern) v. a. Ich ftän- 
Bee: rg BR u aus; ert; Fure- 

fouiller ,.chercker partout aus Jin, s'em- 
er. à fovoir des nous de ne latisfai- 

. re pre. à frtir den none alles aus; 
il ne fait que fureter par ra Aalen: 
(pop.) remplir d'une mauvaife odeur. Voy. 
durehftänkern. 

AUS-STATTEN, (ausflatten) v. a. Ich ftatte - 
ftattete aus, ih. ausgeftattet; Marier, donner 
en mariage, doter, établir, donner un Htabli je 

- ment, confituer une dot. Dans quelques 
vinces on dit: Einen Gefangenen ausftatten, es 
al de ausliefern; livrer, remettre un prifon- 

"AUSSTATTUNG, (Ausflattung) (die) 
rt Bir La dot, le trou M a it. l'établi fe 

BEN  afion remetire. 


en nen) Le v: a. Je ftäube- 

ubte aus, i. h.ausgeftäubet; Zpoujfeter, 

drer, S. die “ Ausflänbung. cr 

AUS-ST/EUBERN, Qusfäubern) v. 4. Ich ftäu- 
bere- ftäuberte aus, i. sgeftäubert; Faire 
lever le I debucher, ns er, er ee Die 
Ausftäu rire Li le débuch ement, débu/quement. 


. Ausftd 
AU: 


aus &c. 1 
.i ka 
terre, 


À jeta 

verre de vin. See Gang ausftechen ; (T. er 

AE STE ) peler une allée. S. die A mg. 

KEN, ee) vn Ag T. ding: 

- ftekte aus, i. h. ausgeftek- 

ne A tracer, jalonner, p. e. is camp 

.€c. Eine Fahne ausftecken; arborer, élever, 

planter, ficher, un étendart, "Den Straufs aus- 


a 
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© fteckeri;.(T. de Cabaret.) mettre le bouchom S. 
die Ausiteck kung. 

AUS- en (augftehen) v. m. irr. Ich ftehe- 
ftund ou ftand, /xbj. ftünde ou Stände aus, i. 
b& % ausgeftanden, Avec l'auxiliaire 
verbe fignifie: être, Je trauver hors de 
Jon, Ense fe di ordinairement que des et 
-qui tiennent boutique. Mit Wären auf dem Mark- 
te ausftehen ; avoir, tenir boutique. Auec l'au- 


‘ æil, haben, la première fi are Le oe 
debout jüsqu'à un certain temps. 
nze Pre io D fuis ré Lion 
Bora ia Ja du fermon. Ausikehen fignifie 
ri : fou er, fu 
feu Sie fteht gr ur Krankheit een 


2 a Jouffre beaucoup de cette maladie. Er hat 
manche Noth und Gefahr ausgeftanden; il a 
fait de rudes dure il a paffé par mainte 
école. Es ift bei ihm gar nicht auszuftehen ; 
- ine fauroit durer avec fi Ich kann es nicht 
länger ausftehen ; je ne le Jaurois endurer plus 
long-temps, it. faire Jon apprentiffage, fon temps 
Jon quartier, être un certain ex ervise, 
en apprenlijlage &c. Er bat feine Zeit a 
ftanden;- # a fait Jon temps. , Er hat hun ert 
Gulden Befoldung ausftehen; à lui ef dé cent 


orins de gi Es 

AUS-STEHE u ehende Sch ge ef di, 
une det- 

- te alive. Ausftehehde Befoldung; arrérags de 


en arrière. Eine ende Scl 
AUSSTEIFEN, (augfteifen) v. a. Ich fteife-fteif- 
.te Der ih ‚ ausgelteifet ; (T..de Tailleur) Gar- 
ir 
aüSSTEIGEN, Cauéffeigen) v. #. irr. Ich ftei-_ 
ul, füege aus, i b. ausgeftiegen ; 
Dim  caroffe, mettre rs d terre, Le 


Er d'un navire, d'un bateau, débarquer. & 
ng la fortie, la defente, le débar- 


“se S-STELLEN, (ausfiellen #. a. Ich ftelle-ftell- 
te aus, i. h.ansgeftellet; Etaler, expofer. Zum 
Verkauf ausftellen; mettre en vente. Der Ge- 
fahr ausftellen ; fer, mettre.en danger.: Ei- 
ne Schildwache ausitellen ; mettre une Jentinel- 
ke. Auf die Lauer ow auf Schildwacht ausftel- 
-len; mettre au guet ou en Jentinelle. Eine ‚Sa- 
-che ausftellen, verfchieben ; die délayer, 
Jupendre. Etwas an Feng Sach Be ausftellen, 

In; critiquer, cenfurer qi ge trouver À 
et Ich m ge fer en 
.geftellet; je lui ai mis leitre d 
ag uns cr Sache bis in ausftellen mieux 
verfchieben ; remettons la partie à demain. Der 
Ausfteller; ne je dit res que dans le com- 
mere. Ausfteller eines Wechl lbriefs; celui 
i donne une lettre de change, Le tireur. 
S-STELLUNG, (Auéfidlung) (die) gen. der, 
pl. Art en; L’expofition, élalage, it. la remi- 
3 € 
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[65 délivrance; it. le délai, it. la trai- 
4 d'une lettre de L Ps ar Bias 


AI TEEN m erben) vun Teich fterbe, 
bt aus, wir fterben aus &c. 
Dpt ach ro Jubj. ftürbe aus; Parf.i.b. aus- 
ben; Mourir, finir, S'eteindre, Die Stadt 
f wie ausgeftorben; la ville n'eft pas beaucoup 
peuplée, on n' end metres de monde. Das 
Ausiterben ; F'extin d'une famille Eÿc. 
AUS-STEUER, (Augfteuer) (die) gen. der-, ph 
die-n; La dot. die Ausftattung. - 
een) v. n. Ich fteuere- 
fleuerte aus, FA ut ram Der don- 
ner un établillement, confituer une dot. 
“AUS-STÖBERN, (ausftäberz) v. #. Ich ftobere- 
ur aus, i. h. ausgeftobert, Joy. ausftäu- 


AUS STOCHERN, (ausftochern) v. a. Ich fto- 
chere - Rocherte aus, i.h. ausgeftochert. Die 
Zähne ausftochern; curer les dents. S. die Aus- 
ftocherun FOCREN, 

AUS-STOC (augftoden) v. a. Ich ftocke - 
ftokie aus, i. h. ausgeftocket. Joy. ausrot- 
ten, ausjäten; ext les troncs. 

AUS-STO FEN, x fiopfen) v. a. Ich ins 
se aus, ih Et et; Remplir, rem- 


, embourr‘ 
AUSSTORFÜNG, usRepfung) sa) gen. der-, 


t La [ragı 
LA PérôR ee + Cafe ve. ras Tai for fe. 
te aus, i. h. ausgeftöret ifiter, fureter, foui 
; 2 LM rare, im À Er 


ar ne co Dee ee 5 


Se de des - es, pl. 
a Be kin) op 


10 un autre dans l'efcrims. 

RS [€ ofen) v. = Ich Be 
du RKöfek, er ftoft aus, wir ftôfen aus &c. 
Imp. ich flies, fubj, ftiefe aus; Parf. i. h. aus- 
en; Pouller où mettre dehors, epuler, 
shajler, éloigner, exclure, priver. Er hat ihm 
das Auge ausgeftofen ; il lui a crevé l'œil, Er 
wurde von der Gefellichaft ausgeftofen; 5! fut 
exchus de la Bun it. effondrer , , 
ausflofen ; d- 


war; (ee) combler la mefure; 


A fen ; ere 


Fake, Li pes De 

a mdrr 3 À sais re des 
a ie Seufzer, Gefchrei &c. aus- 
ftofen; pouffer des rs, des cris, des ge 


a08 = Eh ACTU DE Ich frek- 
en) v. & 

ke-firekte aus, i. h. aus et; Tendre, 

er. Die ausftrecken; avan- 

ser la main Sich auf dem Betie ausfrecken,; 


AUS, 


s'étendre fur le lit. Die Arme ausftrecken ; don- 

ger les bras. Das Ausftrek-Mäusgen; ( T. da- 
natomie) l'étendeur. Der Ausftrek- Nerve; | Ten 
Ben. Die Ausftreckung; Fextenfion, al 


al STkeıchen, fireichen) v. a. ir. Ich 
ftreiche - N ftriche ae » i.h. ausge- 
frichen. Frs Ruthen ausftreichen ; Ffouetier, 
battre de verges. Etwas ausftreichen, Sarg 
ander, &ben ftreichen; snir, rendre égal, der 
les indgalitds, aplanir la fuperficie de qq. ch. it. 
rayer, effacer , raturer, canceller, barrer, bif- 
fe, bätonner, Ich habe drei ganze Zeilen aus- 
ichen ; j'ai effacé trois lignes entières. Voy. 
usftreichen. On trouve ce verbe auffi com- 
me neutre avec l'auxil. feyn. Er ne As 
Nacht aus; sl fait des courfes noflurnes, il 
bes filles nt la nuit. S. die Ausftreichung, 
da (ausftreifen ei): v. a. Ich fre 
ftreifte ae. i. b. ausgeftreifet; ({ 
ach ne rs Ei 


curfion , incurfion. 

AUSSTREUEN. ausfireuen) v. a. Ich firene - 
fireuete aus, i. h. ausgeftreuet ; Jeter, répan- 
dre ; femer, dparpiller. Den Semen auf dem 

Acker ausftreuen ; en/smencer le champ. Den 

Mift auf den Acker ausftreuen ; épandre du 

fumier fur un champ. Ein falfches Gerücht 

ausftreuen ; répandre un faux bruit. S. die 
Ausftreuung; voy. Ausbreitung. 

AUS-STRÖMEN, (ausftrömen) 2». Ich ftrüme- 
re aus, i. > ausgeftrömet ; rer, Je 

een "abondance, couler rapidement % 

AU STÜCKELN, (ausftädeln) v.a. Ich füük- 
Be ee aus, i. h. ausgeftückelt ; ( 7. 

moy. ) Mettre en pièces. 

AUS STUDIEREN. (augftudiren) v. n. Ich ftudi- 
we a ‚ih nl, por Achever ,. 

[es s; it. v.n. lire, RT 
Fee à fond ; appr Einen 
ausftudiren ; étudier gg. un mr à 
ond. S. die Ausfudirung. 

A SSTURMEN (ausflürmen) v. #. av. l'ausil. 
haben. ch fie - ftürmte aus, i. h. ausge- 
re Es wird bald a ürmet > 3 

REN, bientôt appaifée. 

ASS (auskürgen) v. a. Ich flürze - 

fürzte aus, i Aa ser 5 Verfer, renver- 


ae ré B 


ion. 
en) voy. AUSSÖHNEN. . 
en) CA SE Ich füfle-füßste 
Idoucir , rendre doux, 
5 Pados- 


AUS- 








AUS. . 


AUS-TÆFELN, (augtäfeln) v. a. Ich fäfele-tü- 
felte aus, i. h. ausgetäfelt ; Lambriffer. S. die 
OST ANZEN 

AUS-TAN ‚ (austangen) v. a. Ich tanze- 
tanzte aus, i. h. ausgetanzet ; Danfer ajlez, 


er de fer. 
len, Caustapesiren) v. a. Ich ta- 
zire-tapezîrte aus, i. b. austapeziret ; Zap 
» revdlir, orner de tapijjeries les murailles 
d'une fale, d'une chambre. 

AUS-TAUSCHEN, (austaufchen) v. a. Ich tau- 

fche - tauichte aus, i. h. ausgetaufchet ; Chan- 
er, ee troquer. Die Austaufchung ; 
change, l'échange, le troc. 

AUSTER, (Aufter) (die gen. der -, pl. die-n; 
Une kufire. Der Aufterkrämer, 0% Aufterver- 
kaufer ; le huftrier, &ailleur. Die Aufterfchä- 
le; Fecaille. Der Aufterftein; Fojtracite. Die 
Aufterbank ; le banc d’kuitres. 

AUS-THEILEN, ( austheilen) vw. a. Ich theile- 
theilte aus , i. h. ausgetheilet; Partager, di- 

ibuer , ir, répartir, divifer. Das Al- 
mofen austheilen ; diffribuer l'aumône. Sie ha- 
ben die Beute unter fich ausgetheilet ; is ont 
partagé le butin entre eux. Ich habe kei- 
ne Gnade auszutheilen; je n’ai pas des graces 
8 départir. Die Sacramente, das heil. Abend- 
mal austheilen; adminiftrer les facréments. Der 
Austheiler ; le difiributeur , di/pen/ateur. Die 
Austheilung ; {a a divifion , répar- 
tion, le partage Egc. 

AUS-THUN, ( un) v. a. irr. Ich thue-thät, 
Jubj. thäte aus, i'h. ausgethan, Etwas aus- 
thun, auslöfchen; Effacer, rayer. In der Rech- 
nung austhun, ausftreichen ;"öter d'un compte, 
décharger. Auf Zinfen austhun ; donner d in- 
tert, faire valoir, préter, louer, affermer. Die 
Kleider austhun; Je deshabiller, dépouiller, dé- 
vétir, Öter les habits. Schuhe und Strümpfe 
austhun ; /e déchauffer. 

AUS-TIEFEN, (austiefen) v. a. Ich tiefe - tiefte 
aus, ih a iefet. Einen Brunnen, einen 
Keller austiefen; Caver , creufer un puits, ung 


cave. | 
AUS-TILGEN , (austilgen) v. a. Ich tilge-tilgte 
aus, i. h. ausgetilget; miner , extirper ; 
détruire, entièrement, S. die Austilgung; l'ex- 
termination, extirpation, la defiruftion. 3 
AUS-TOBEN, (austoben) v. #. Ich tobe - töbte 
aus, i. h. ausgetobet; Csffer de faire rage, re- 
venir de Jon emportement, jeter Ja gourme; Je 
calmer , papesiere s'adaucir. 
AUS-TRA » Cauétraben) u. m  Ce-n'efi que 
re qui efl en ufage. Ein Pferd austra- 
AÖSTRAG, Austrag (der) gen, à l 
trag ler) gen. des - s, pl. 
die - träge; Le fin, vi, la Dion L'accord, 


en; metire un cheval au trot; aller ae 
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aécohimodèment , la compofition; it. l'Aufiregue, 
it. le revenu, rapport, produit. 


AUS-TRAGEN, (austragen) v. a. & n. irrr. Ich 


trage, du trägft, er trägt aus, wir tragen aus 
&c. Imp. Ich trüg, Ju age aus, parf. ich, 
ausgetragen ; Porter dehors, emporier, ter. 
Man hat eine Leiche ausgetragen ; on a fait 
un enterrement; it. rl ‚sedire. Er t 
alles aus, was im Haufe gefchiehet; sl rap- 
porte tout ce qui Je fait dans lg maifon. Einen 
austragen ; ar médire, diffamer. Er hat 
mich überall aus-getragen; 4 #'a diffame par- 
tout. Austragen , gelten, wehrt feyn ; mon- 
ter, valoir, donner. Alles zufammen trägt 
keine hundert (Gulden aus; le tout ne Je monke 
as à cent florins. Das Güt tragt fo viel aus; 
A terre rapporte tant. Die Briefe find noch 
nicht ausgetragen; les lettres ne font pas encüre 


données. 
AUSTRÆGLICH, (austräglich) adj. Lucratif, 
profiable. ju ons. Pos. onselich, $ 


S-TRAU ; Cauétrauern ) v. n. Ich trane- 
re - trauerte aus, i. h. ausgetrauert ; Porter le 
deuil jusqu'à um tems fixe; it. quitter le deuil, 


AUS-TREIBEN, (austreiben) v. a. irr. Ich treibe- 


trieb, /ubj. triebe aus, parf. i.h. a trieben ; 
Gap dune, e Ti ag Er 
hat mich aus dem Haufe getrieben; ;} wa 
chaffé de la maifon. Ich habe ihn aus feinem 
Loche getrieben ; je Pai fait Jortir de Jon trom, 
Den Feind aus feiner Verfchanzung treiben ; 
débusquer l'ennemi de fes retranchements. Die 
bofen Dünfte, Feuchtigkeiten austreiben ; &ya- 


euer les mauvaifes humeurs. Das Vieh austrei- . 


ben; faire Jortir de létable, mener paltre.le bé- 
tail. Den Teufel per h chajler le BD. 
Austreibend ; adj. expulfif. Die Austreibung; 
P Ifon, en FA rartfaßlion ; it. [2 


% ion. 
AUS-TRENNEN, (augtrennen) v. a. Ich trenne- 


trennete aus, i. h. ausgetrennet; (7. de till. } 
Das Futter austrennen ; défaire, découdre la 
doublure d'un habit. . 


AUS-TRETEN, (austreten) v. a. irr. Ich trète, 


u „er u. aus, wir ih &c. 
Imp. Ich trät, /ubj. träte aus, parf. i. h. aus- 
en A marcher fur gg. ch. tirer, 
Lire Sortir, exprimer en foulant ; it. élargir, 
jorter pour élargir, p.e. des fouliers. Die Schu- 
e austreten; éculer les fouliers. Den Spei- 
chel austièten ; effacer le crachat avec les pieds. 
Einem die Schuhe austreten; (prov.) dénicher, 
debusquer , déplacer qq. un. | 


AUS-TRETEN, (auétreten) o. n. irr. av. Faweil, 


feyn. La conjugaifon eff la méme que celle de 
ré) 5 ee le pied dehars; Je fauver, 
s'enfuir, sévader, prendre la-fuite, dejerier, 
s'alfenter, quitter Ja vocation, à. fe débander ; 
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‘jt CT de médecine) exträvafer. Des Rhein ift . 


an vielen Orten ausgetrèten; le Rhin sieft dé- 

bordé à plufieurs endroits. Er hat die Kinder- 
+ fchühe noch nicht ausgetreten ; si) fait encore 
- Penfant. Die Austrètung ; lélargiffement ; la 


: fuite, l'évañon, abfence, la défertion, faute, le 
fanx-ı ; débordement, li ion. 
AUS-TREUGEN, (austreugen) v. AUSTROCK- 


NEN. 
AUS-TRIEFEN, (außtriefen) v. n. Ich triefe - 
+ triefte aus, i. h. ausgetriefet; Dégoutter, s'é- 
tter, s'écouer goutte d goutte. Austriefen 
en; v.'a. faire dégoutter &c. Die Austrie- 
> fang ; l'écoulement, - ; 
AUS-TRINKEN, (austrinfen) o. a. irr. Ich trin- 
* ke-trank, /ubj. trünke aus, ( dans quelques 
Provinces on dit: i. trunk, /ubj. trünke) i. h. 
 "ausgetrunken; Boire tout , vuider ; it. À 
ae ‚de boire. S. das Austrinken. 
AUS-TRITT, (Austritt) (der) int des-es, pl. 
die-e; Le veflibule, balcon, l'antichambre; it. 
: a défertion ; voy. Austrètung. ; 
AUS-TRO , (austrodnen) o. a. & m. Ich 
trockne-trocknete zus, i. h. neutr. i. b. ausge- 
trockuet ; Sécher, deffécher, neutr. Je Jécher, de- 
venir ec, tarir. Austrocknend ; adj deficcatif. 
Was ausgetrocknet werden kann ; tarifable. 


Die Austrocknung; le deJèchement, tarijlement, . 


Pexcficcation. à 
AUS-TROMMELN, (austrtommeln) v. a. Ich 
trommele - trommelte aus, i. h. ausgetrom- 
melt; Publier au Jon du tambonr ; fig. publier, 
divul artout. S. die Austrommelung, 
. AUS-TROMPETEN, (austrompeten) v. a. Ich 
" trompéte-trompétete aus, i. h. ausgetrompetet; 
. Publier. à fon de trompe; fig. divulguer par- 
tout. 'S. die Austrompetun; 
AUS-TRÖPFELN, (Austeöpfein) v. a. Ich trö- 
ses - tropfelte aus, i. h. ausgetröpfelt; Faire 


couler goutte à goutte. 

AUS TRUCKNEN , (Caustrudnen) voy. AUS- 
“TROCKNEN. 

AUS-TRUMMELN, (austrummeln) voy. AUS- 
TROMMELN. 

AUS-TUNKEN, (austunfen) v. a. Ich tunke - 
tankte ans, i. h. ausgetunket; Tremper, ava- 

les au vuider en trempant. S. die Austunkung. 

AUS-TUSCHEN, Constukien) v. a. Ich tufche- 
tufchte aus, i. h. ausgetufchet. Einen Rifs, 
eine Zeichnung austufchen ; laver un deffein; 
Fombrer avec de l'encre de la Chine. 

AUS-ÜBEN, (ausüben) v. a. Ich übe- übte aus, 
i. h. ausgeübet; Exercer, pratiquer, faire exé- 
cuter, perfe&lionner. Er bat eine fchändliche 
That ausgeñbet ; il a fait une affion inf 
Rache ausüben ; £ venger , ajlouvir 
fe revancher. Er hat feine Raehe an mir aus- 

" geübet;' sl m'a immolé- d.fa hains. - Die Aus- 

ung; Fexeroise, la pratique, l'ufage, gxécu= 


ame. 
Ja éolère ,. 
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tion, Die Ausübung der Rache; ia vengeance, 
revanche, l'a ns de de colère. 
AUS-WACHSEN , ( aigtvachfen ) v. m. irr. Ich 
wachfe, du wächfeft, er wächft aus, wir wach- 
fen aus &c. Imp. Ich wuchs, /ubj. wüchfe 
aus, parf. i. b. ausgewachfen; (IF faut pro- 
- noncer: ich wakfe, du wäkfeft, er wäkft, wir 
- wakfen &c. ich wuks, wükfe aus, i. b. aus- 
pres Germer, devenir boffu, furcroître. 
as Korn ift in der Scheuer ausgewachfen ; le 
blé à ze dans la grange. Auswachfen; ef 
aufi atlif dans la fignification fuivante av. l'aux. 
haben. Aufhôren zu wachien, zur vülligen 
Gröfe gelangen ; acheuer de croître , devenir 
; Brand. S. die: Auswachfung; la germination; 
bofe ; Jurcroil[ance. 

US-WÆGEN, (auswägen) u. AUSWIEGEN. 
AUS-WAHL, (Auswahl) (die) gen. der-, /.pl. . 
Le choix, P£leion. Eine gute Auswahl tsef- 

fen; faire un bon choix. b 
AUS-WÆHLEN , (auswählen) v. a. Ich wähle- 
wählte aus, i. h. ausgewählet; Choifr, faire 


um choix. 5 
AUS-WEHREN, (auswähren) v. m. Durer jus- 
'à la fin. Voy. Ausdauern. _ 

AUS-WALZEN, (augtvaljen) voy. WALZEN. 
AUS-WANDERN, (auswandern) v.n. Ich wan- 
dere - wanderte aus, i. b. ausgewandert; S'm 
aller, partir, fortir, déloger, quitter; it. ache- 
ver de faire Jon tour ou fes voyages. Ein aus- 

ewanderter Handwerks-Gefell; ss compagnon 
‚de métier qui à fini les voyages que la coutume 
* © Tufage lui prefcrivent. die, Auswande- 


rang. - 
AUS-W. ARTEN, (augtvarten) ©. a. Ich warte - 
‘ wartete aus, i. b. ausgewartet ; Altendre jus- 
qu'à la fin, jusqu'au bout. Seine Zeit auswar- 
ten; fäire ou achever Jon temps. S. die Aus- 


IS-WAR 
- AUS-WÆRTIG, (answärtig) adj. Etranger, 
exotique, venant du dehors. 

AUS-WÆRTS, (auswärts) adv. En dehors, par 
le dehors, ailleurs, dans les pays étrangers. 
AUS-WASCHEN, (anstvafhen) #. a. irr. Ich wa- 

fche - wüfch,, /ubj. wüfche aus, i. h. ausge- 
wafchen; Laver, nettoyer, rincer, éguéer, blan- 
chir, faire en aller; it. achever de laver E&c. it. 
CT. de batelier) débarder un train de bois flot- 
té; it. CT. d'archit.) déchaufler. Ein Pfeiler an 
der Brücke ift ganz ausgewafchen; à y à 
pilier as pont, qui eff tout RE S. die 
.Auswafchang; le netioyement, le blanchifflage, 
la lotion. Nur zugefchlagen, es ift ein Auswa- 
fchen; (prov.) autant vaut bien battu que mal 


étre. 

@US-WÆSSERN, (audivdffern) #. a. Ich wäfle- 
re - wäfferte aus, i. 4 ausgewäflert; Defaler, 
détremper, mettre ou tremper dans less pour 

. Gicr le Je, S. die Augwäflerung, re 
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AUS-WECHSELN, (augtvechfeln) v.a. Ich wech- 
fele - wechfelte aus, i. h. ausgewechfelt; ( I 
faut prononcer: auswekfeln, i. wekicle- wek- 
felte aus, i. h. ausgewekfelt ); ra met- 
tre à la place de . . échanger, faire l €, 
troquer. Voy. Austaufchen, eintaufchen. Die 

Auswechfelung ; le change , la fuppofition, l'é- 


Et le troc. 

AUS-WEG, (Huëtveg) (der) gen. des-es, pl. die 
-e; La Jortie, le lieu par où on fort, Pifue. 
(Figur.) le moyen, le remède, la reffource, lé. 
chappatoire. Er wird fchon Auswege finden, 
fich aus der Verlègcnheit zu zichen; à trou- 
vera des moyens pour Je tirer d’embarras. 

AUS-WEHEN, (augiveben) v. a. Ich wèhe-wè- 
hete aus, i. h. ausgewèhet ; Eteindre en fai- 
fant du vent. Der Wind hat das Licht ausge- 
wehet; le vent a éteint la chandelle. 

AUS-WEICHEN, (ausweichen) v. a. Ich weiche- 
weichte aus, i. h. ausgeweichet ; Pénétrer, 
mouiller tout-d-fait, détremper. | 

AUS-WEICHEN, (ausweichen) v. n. irr. Ich 
weiche - wich, /ubj. wiche aus, i. b. ausge- 
wichen. Aus dem Wège gehen, Platz ma- 
chen; Céder, faire place, quitter la place, s'en 
aller, fe retirer de côté. Ich bin ihm ausgewichen, 
aus dem Wège en; je lui ai fait place en 
pallant ; it. esquiver, gauchir, parer, éviter, p.e. 
sn coup. Er ift diefem Streiche ausgewichen ; 
da évité ce coup. Der Fufs ift mir ausgewi- 
chen; le pied m'a manqué. Der Gefahr auswei- 

- chen; Je fawer du danger. Ausweichen; (T. 
de e) fortitrer. On dit: Der Hirfch 
weicht aus; le cerf fortitre, ré dire, qu'il 
évite de pajler dans les lieux où il y a des re- 
lais , ow des chiens frais amenés pour le courre. 
Einer Landfpitze, Klippe ausweichen ; donner 
cum d a de terre, à une roche. Die 
ausweichende Ader; la veine roulante. S. die 
Ausweichung ; la déclinaifon ; it. l'affion de 

détremper &t. 


& re €, 
AUS-WEIDEN, (austveiden) v. a. Ich weide- - 


weidete aus, i. h. ausgeweidet ; Eventrer, 
h + vuider. S. die Ausweidung. Vog. 
Auswirken. 3 
AUS-WEINEN, (austveinen) v. a. Ich weine- 


weinte aus, i. h. ausgeweinet; re, je- 
ter, verfer des larmes, pleurer. Lafs mich mei- 


ne Thrünen in deinem Schôfse ausweinen; 
F1 ie ae EI ES On die hy. 
perboliquement : Sich die Augen ausweinen; 

leurer amèrement , excejivement ; it. Je gäter 


geux dforce de pleurer. Aufhüren zu wei- 


nen; cejfer de pleurer. 
aus eben ,,(ausiweifen) 0. ir. Ich weite 
è . wiefe aus, i h. ansgewiefen; Faire 
ir, chajer, bannir. On dit figurément : Es 
wird fich bald ausweifen ; on verra bientôt. 


Nach Ausweis, misux Ausweifung der Ge- . 


Tom. I. 
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fetze; gonformément aux loix, felon la tineur 
des loix ; it. montrer, défigner, marquer; faire 
voir, faire paroître; déclarer, prouver. 

AUS- SSEN , (ausiveiffen) v. a. Ich weiffe- 
weifste aus, i. h. ausgeweilfet; Blanchir ren- 
dre blanc. Ein Zimmer ausweifien ; blanchir 
une chambre, S. die Ausweifling ; le élan. 


Bene f 
AUS-WENDIG, (auswendig ) adj. & adv. Ex- 
stérieur, externe, de dehors ; exterieurement, au 
dehors, par dehors. Man mufs die auswendi- 
ge ox äuffere Seite befehen ; 4! faut voir le cb= 
té extérieur. Von auswendig (mieux von auf- 
fen) ift es fchbn anzufehen ; sl paroft beau par 
dehors. Auswendig herfagen, wiflen, lernen; 
réciter; dire, Javoir, apprendre par cœur. 


AUS-WERFEN, (augtverfen) v. a. irr. Ich werfe, 
du wirfit, en wirft aus, wir werfen aus &c. 
Jup. Ich warf, Jubj. würfe aus, parf. i.h. aus- 
geworfen. Blut auswerfen; $eter dekors, chaf- 

Jer, expulfer; cracher du fre: Geld auswer- 

fen; répandre, jeter de 'argent. Feuer aus- 

werfen; (Je dit de Volcans) jeter du feu, br. 
ler. Den Anker auswerfen; jeter l'ancre, Ei- 
nem ein Auge auswerfen ; crever un œil. Ein 

Pferd auswerfen ; châtrer un cheval. Etwas 

auswerfen, ausfchiefsen, verwerfen ; rejeter, 

rebuter. Auswerfen, ausfpielen; (7. de jeu ) 
jouer le premier, s'en aller d'une carte, écarter. 

Ein Jabrgeld auswerfen ; régler, conflituer 

une penfion. In Rechnung auswerfen; mettre 

fur le compte. S. die Aus 
werfung. Joy. Auswurf. ; 

AUS-WERTIG, (auswertig) v. AUSW ÆRTIG. 

AUS-WETZEN, (auswegen) v. a. Ich wetze- 
wezte aus, i.h. ausgewetzet; Aiguijer, émou- 
dre; it. réparer une faute. Seine & arte aus- 
wetzen ; (prov.) réparer fou tort ou Ja bévue. 
S. die Auswetzung. 

AUS-WICKELN , (austwiceln) v.a. Ich wickele- 
wickelte aus, i. h. ausgewickelt; Déméler, dé- 
am, développer, dérouler. . Ein Kind aus den 

indeln auswickeln ; démaillotter un enfant; 
débrouiller. Sich aus einem üblen Handel aus- 
wickeln, 0% herauswickeln ; /e tirer, fe dé- 
mêler, Je débarraffer, fe dépêrer, Je tirer d'ane. 
affaire. S. die Auswickeung. 

AUS-WIEGEN, (ausiviegen ) v. AUSWÆGEN. 

AUS-WINDEN, (auswinden) v. a. irr. Ich win- 
de - wand, /ubj. wände aus, i. h. ausgewun- 
den; Tordre, exprimer À faire fortir l'eau. 
Einem etwas aus den Händen winden; ter, 
arracher par force. S. die Auswindung, 


-AUS-WINTERN, (augtvintern) v. a. Ich winte- 


re - winterte aus, i. h. ausgewintert. Durch 


+, den Winter bringen; Conjerver, nourrir, en- 


tretenir pendant l'hiver, 


die Auswinterun 
Voy. Veber wintern, Se. 


AUS- 


154 AUS. 
AUS-WIRKEN , (auswir/en) v.a. dch wirke- 


wirkte aus, ji, h. ausgeuirket, (7. de maréiul) 
Einem Pferde den Hüf auswirken, o% ein Pferd 
auswirken ; parer le pied d'un cheval. Einen 
Hirfch auswirken; (7. de Chaffe) depouiller un 
cerf. Der Teig ift nicht genug. ausgewirket 
worden; la pâte n'a pas été ajlez paitrie. (Fig.) 
Einen Befehl, ein Urtheil auswirken ; obtenir 
m ordre, une fentence. Ich habe nichts bei 
ihm auswirken können; je n'ai rien pu gamer 
fur wi. Auswirken , bis zu Ende wirken; 
ceffer, achever de faire Jon effet, p. e. une mé- 


Cine. 

AUS-WIRREN, (angtvirren) v. a. Ich wirre- 
wirrte aus, i h. ausgewirret; Débrouiller. S. 
die Auswirrung; le débrouillement. 

AUS-WISCHEN, (austifchen) v. a. Ich wifche- 
wifchte aus, i. h. ausgewifchet; Effacer ; it. 
torcher, frotter, nettoyer, ge 3 CT de pein- 
tre) effumer, exfumer. Sich die Augen aus- 
wilchen; effuver les yeux, dégiuer les paupières. 
S. die Auswifchung. , 

AUS-WITTERN, (ausiwittern) v. a. Ich witte- 
re - witterte aus, i. h. augewittert; Eventer, 
flairer, fontir de loin. Ausforfchen, entdek- 
ken; découvrir, pénétrer. Aufhüren zu wit- 
tern, zu donnern; achever, cefler de tonner. 
Es hat ausgewittert; l'orage, le tonnerre a ceflé. 

AUS-WÖLBEN, CRE v. a. Ich wülbe- 
wölbte aus, i. h, ausgewölbet; Poûter, bdiir 
en vole. S. die Auswölbung. 

AUS-WÖLKEN, (auswölfen) (ich); S'échaircir. 
Voy. Ausheitern, ausklären. 

AUS-WUCHS, (Austwuchg) (der) gen. des- es, 
pl. die- wüchfe, (prononcez: Auswuks, Aus- 
wükfe); Le germe,la ee Le On dit 
des mauvaifes produftions de V’ejprit dans um ou- 
vrage :, gelehrte Auswüclıfe. i 

AUS-WÜHLEN, (auswählen) v. a. Ich wühle- 
wühlte aus, i.h_ausgewühlet; Fouiller. On 
dit des cochons: Sie wühlen die Wurzeln aus; 
mais fi l’on parle des Jargliers, on dit: aus- 
brechen. S. die Auswühlung. 

AUS-WÜURF, (Auswurf) (der) gen. des-es, 
pl. die- würfe ; Le crachement, l'excrément, 
excrétion, la cacade, l’expeloration, le rebut, 
le chofe de rebut; it. le jets it. le balayures (T. 
de mar.) it. CT. de jeu) {a main, la primauté. 

AUS-WÜRFIG, (austvürfig) adj. Aeyetable, de 


rebut. 

AUS-WÜRELING, (Yustsürfling) (der) gen. 
des-cs, pl. die-e; Le rejeton, l'avorton ; ok 
de rebut, de peu de valeur. | 

AUS-WÜRGEN, (ausmwürger) v. a. Ich würge- 
würgte aus, i. h. ausgewürget; Yomir, ren 


dre avec peine, cracher, Voy. Ausfpeien ;. it. 


v.n. cer d'étrangler, de tuer, de faire car- . 
nage. . Er . 2 
AUS WÜRZEN, (austvärien) v, ABWÜRZEN. ! 


AUS. 
AUS-WURZELN, (auswurseln) a. a. Ich wur- 


zele - wurzelte aus, i. h. ausgewurzelt; Dé- 
ratiner, arracher, extirper. urzel fchlagen; 
roufer de la racine. S. die Auswurzelung; 
le deracinement, l'extirpation. 


AUS-WÜTEN, (auswüten) v. n. Ich wüte-wü- 
tete aus, i. h. ausgewütet ; (efer de faire 
rage, revenir de ja fureur, de jon emporte- 
ment; S'appaifer, Je calmer, s'adoucir. - 

AUS-ZACKEN, (augjacfen) v. a. Ich zacke-zak- 
te aus, i. b. ausgezacket ; Denteler , rendre 
fourchu. S. die Auszackung. 

AUS-ZACKERN, (augjadern) v. a. Ich zacke- _ 
re - zackerte aus, i h. ausgezackert; Tirer de 
la terre en labourant. S. die Auszackerung. 

AUS-ZAHLEN, ( augjablen ) v. a. Ich zahle - 
zahite aus, i. h. ausgezahlet ; Payer, faire 
toucher, débourfer. Der. Auszahler; le payeur. 
Die Auszahlung ; le païcment. 

AUS-ZA:HLEN, (augjählen) v. a. Ich zähle - 
zählte aus, i. h. au-gezählet; Se dit des pom- 
mes, huîtres € autres cko/es , qu'on vend par 
nombre; it. achever de compter. 

AUS-ZAHNEN, (ausjahnen) v. a. Ich zahne- 
zahnte aus, i. h. De re 3 Avoir toutes 
Jes dents. S. die Auszahnung. 


AUS-ZAPFEN, ( ausjapfen ) v. a. Ich zapfe- 
zapfte aus, L h. ausgezapfet; Tirer, vuider; 
vendre au pot, à la pinte, en détail. S. die 
ya 

ALPAeUr EN, (augjéumen) voy. ABZÆU- 


AUS-ZECHEN, (augjechen) voy. AUSTRIN- 


KEN, 

AUS-ZEHLEN, (ausjehlen) v. a. Ich zehle - 
zehlte aus, i. h. ausgezèhlet; Achever de 
compter. Voy. Auszählen. 

AUS-ZEHREN, (augjehren) v. a. Ich zèhre - 
zehrte aus, i. h. ausgezähret; (7. de Faucon- 
nerie) Amaigrir un em: our le mettre en 
état de mieux voler. Der Feind hat das Land 
ganz ausgezèhret ; l'ennemi a fourragé lacam- 
gagne. Die Krankbeit hat ihn ganz ausgezèh- 

“ ret; la maladie l'a tout amaigri. 1 ef auf 
weutre & Je conjuge avec l'auxil. feyn. Drva- 
nir maigre, perdre fon embonpoint. S. die Aus- 
zehrung, Schwindfucht; l'amaigrillement, épui- 
Jement, ıon/omption. Ein von Krankheiten aus- 
gezèhrter Kürper ; ## corps atténué par les ma- 


adies. 
AUS-ZEICHNEN, (augjeidnen) v. a. Ich zeich- 
. ne- zeichnete aus, i. h. ausgezeichnet ; Mar- 
quer, ASE extraire, tirer d'un livre. Sich 
auszeichnen; /e fignaler, Je difinguer, fe ren 
dre, célèbre. On le dit auffi en mauvaije part, 
mais alors on marque la qualité des aBions. Die- 
fer Menfch hat fich durch eine Menge fchlech- 
ter Handlungen ausgezeichnet; café un homme 
R qui 


AUS. 
qui sf fgratt ar une ‘infinité des manvai/es 


aftions. die Auszeichnung. 

AUS-ZIEHEN, (anssiehen) v. a. irr. Ich ziehe - 
zög, fubj. zöge aus, i.h. ausgezogen; Arra- 
cher, détacher avec effort ce qui tient à qq. ch. 
Zähne ausziehen; arracher les dents. Sich aus- 
ziehen, auskleiden; pour Die Stiefeln 
ausziehen ; tirer les bottes. Die Straflenräuber 
haben ihn ausgezogen; les voleurs Font dépouil- 
1, Eine Rechnung ausziehen ; extraire un 
compte. Die Luft ziehet die Farbe aus; le 
grand air enlève les couleurs. Den Saft aus ei- 
nem Kraute ausziehen; tirer le fus d'une herbe. 
Ausziehen, ausdehnen, in die Länge ziehen; 


allonger , détendre. 

AUS ZIEHEN » Caugziehen) v. n. irr. avec Pau- 
xil. feyn; (La conjugaifon eft la même que de 
baßlıf.) Sortir, quitter, évacuer un lieu, dé) 
sager, déloger, changer de demeure. Wider 
u Feind es aller en en ee 

tzung ift ausgezogen; {a garnifon ë) 
tie, Aion, Echig erden: s'en aller, 
A s'échapper. Ein ausziehendes Mittel; 

. de médecine) épifpaftiques. S. die Auszie- 
ung; l'arrachement, le déracinement, dépouille- 
sent, deshabillement, déchauffement, it. extra- 
&ion (T. de med.) l'extrait, la copie. Das Aus- 
ziehen; ka Jortie, le déménagement, délogement, 
évacuation, la fuite Ec. 

AUS-ZIEREN, (augjieren) w. a. Ich ziere-zier- 
te aus, i. h. ausgezieret; Enjoliver de divers 
petits ornements, orner, ermbellir, parer, garnir, 
décorer, hiftorier. Fig. Eine Rede auszieren, 
ausfchmücken; enrichir un difcours. 

AUS-ZIERUNG, (Yugjierung) (die) gen. der -, 
pl. die-en; L'ornement, embellijjement , la dé- 
coration, agrément, enjolivure. 

AUS-ZIMM » (auszinmern) v. a. Ich zimme- 
re-zimmerte aus, i. b. ausgezimmert; Eguar- 
rir, degrofir. S. die Auszimmerung. 

AUS ZIRKELN, (euaurtein) v. a. Ich zirkele- 
zirkelte aus, i. h. ausgezirkelt; Mefurer avcc 
le compas, prendre bien fes mefures; fig. don- 
ner ou mettre bon ordre à gg. ch. . AUS- 
künfteln. S. die Auszirkelung. 

AUS-ZASCHEN , (aussifhen) v. a. Ich zifche - 

.zifchte aus, i. h. ausgezifchet; Sifler, fe mo- 
quer. S. die Auszifchung ; le fiflement, la mo- 


Et y_hude. 

AUS-ZUG, (Ausjug) (der) gen. des-es, pl. die- 
züge; La Jortie, évacuation, le déménagement, 
délogement , changement de demeure, deracine- 
ment „ dépouillement. Der Auszug aus einem 

uche, aus einer Rechnung; l extraflion, ls 
copie, l'extrait, le compte, mémoire, la partie, 
abrégé, raccourci, le précis. Der Auszug zu 
Pferde; le cortège, la cavalcade.. 
AUS-ZUPFEN, (au$upfen) v..a. Ich zupfe-zupf- 
Arracher ü 


te aus, i.h. ausgezupfet;, „tier, it 
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Re de chafe:) bourrer un lièvre ou une perdrix. 

AUSZWINGEN. Causywingen) 

NGEN , (auggivingen) v. a. ir. voy. 
HERAUSZWIRGEN, = 

AUTOR, (Autor) (der) gen. des-s, pl. die-en; 
Mot, tiré du latin qui fe dit de celui qui a com- 
pofe un livre, qui a fait quelque ouvrage d'es- 
prit. On dit mieux : der Schriftfieller, Die 

ten Schriftfteller léfen; lire les bons auteurs. 
ie Autorfchäft ; l'état d' Auteur, 

AUTORISIREN, (autorifiren) mieux bevollmäch- - 
tigen, die Macht, Gewalt geben; autorifer, 
donner autorité, donner re S. die Auto- 
aut mieux Gewalt, Macht, Anfehen ; l'au- 
torité. 4 

N 

-T 3 (Aupilter-Zruppen) 2 
HÜLFSVÖLKER. r BER 

AXE, a (die) voy. ACHSE. 

AXT, (Art) (die) gen. der-, pl. die- Aextez 
La BE hache; it. (T. d'arifon ) l'aiffean, aif- 
Jette, défaigue, béfigue, piochon, hache d'armes, 

A à 

-) s (Artheim er les es I. 
die -e; Le manche de koche, en dia 

AXSEN-BEERE, (Arfenbeere) (die) gen. der, 
"pl. die-en; La bruyere, (plante. ) 


B. 


La feconde lettre de l'Alphabet, & ta pre- 
mitre des confonnes. En pronençant cette 
© Ieitre devant une voyelle, à faut bien 
prendre garde, de tenir le mikieu entre les con- 
Jonnes p € w. La prononciation de la lettre b 
eft plus doucce que celle de la Lettre p, & plus 
He celle de la lettre w. 
BAAKE, (Baafe) voy. BAKE, 
BAAL, (Baal) (der) gen. des-es, 
Le Béal, faux Dieu. Der Bälspfa 
des Bäls; le Baalite. 
BAAR, (Baar) voy. BAR. , 
BABEL, (Babel) ou Babel- Wäre, Ausfehufs; 
Rebut, guenilles, marchandife de pen de valeur. 
Es ift lauter Babel; ce n'eff que du rebut. 
BACCALAUREUS, (Saccalanreng) (der) gen. 
des-, pl. die-fe. Mot étranger qui defignoit 
cd un homme de lettres qui était promu 
au Baccalauréat en quelque faculté. On donne 
encore ce titre à quelques précepteurs dans les 
écoles publiques; be Bachelier. Deffen Würde; le 
BACH, (ad) (der) gem. di 1. die - B 
ACH, (Ba er) gen. des-es, pl. die - Ba- 
che; 17 ruifeau, courant d'eau. Dhs Backleins 


tit ruifleau. ? 
BÄCH-ANSEL. Sadanfit) +, BACHSTELZE. 
BACHANT , (Bachanf) (der) gen. des- en, pl. 
ke Die B: inn, gen. der-, pl. die- 
3 . 4 en; 


. die-ez 
; Anbèter 
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en; Prêtre & Prärejfe de Bacchus. Die Ba- 
chanalien; les bacchanales, la fête que les paiens 
chlébroient en l'honneur de Bacchus. 
BACH-BUNZE, (Bacbunje) ou BÜNGE, (die) 
en. der-, pl. die-n; Yéronique aquatique. 
B u he) (die) gen. der-, pl'die-n; 
La Iaie, femelle du fanglier. Der Bacher; (T. 
‚de Chaffe) un Janglier de deux ans 
BACH- FISCH, (Bachfifch) (der) er des- es, 
ee die-e; Poifon de rivière. 

B EEE na Sore) ou Bachforelle, Trui- 
SCA ehr ouve dans les ruiffeaux ou rivières. 
N REBS, (Bad-Srebs) (der) gen. des-es, 

die-e; Etrévifle de rivière. 

de (Bachminge) (die) gen. der-, 
JS. pl. Creffon "de ps ol queue de 
chat, menthe aquatique. 

BACH-STELZE, (Bachftelge) (die) gen. der-, 
En Ber en; Hochequeue , bergeronnette, lavan- 


dièr 
BACHUS, (Bachue) Bacchus. Ein Bachus-Bru- 
der; un ivrogne, grand buveur. Das Bachus-Feft ; 
'baschanales, orgies; it. apaturies. Bachus-Prie- 
fter; prötre de Bacchus. Bachus - Priefterinn; 
bacchante. Der Bachus-Stab; le thyre. 
Babe ‚WASSER, (Bad) Wafer) (das) gen. des- 
Buch: l. Eau de ruiljeau. 


WEIDE, (Ba ra (die) gen. der-, 
I. die-n; L 


'BACK, (Bad) voy. 
BACKEN, (Backen) (der) gen. des-s, pl.die-; 


La partie du vifage de l'homme qui ef au def. ; 


Jous des tempes & des yeux & qui s'étend jus- 
qu'au menton; la joue. Rothe Backen; joues 
rouges. Gefchwoline Backen; joues enflées. 
Eingefallene Backen ; joues us, Einem eins 
us die Backen, eine Ohrfeige gèben; donner 
um foufflet, donner fur la joue. Der Backen am 
Sc aubftok ;- la mâchoire ou mors d'un étau, ju- 
melles. Obertheil der Backen; pomme, gg ee 
Kae Der Arfch-Backen; {a fejje. Paus- 
kig; adj. joufiu. Eingefallene Bac en; joues 
dues. er hangende Backen hat; bajoue. 
Bäckelgen, Bäckgen ; petite joue. 
BACKEN, (baden) v.a. & n. irr. Ich backe, du 
er bäkt, wir backen &c. :mp. ich 
"bük , “hi. joe Parf. i. h. gebacken ; Cire, 
frire,” bou langer. Die Becker backen heute 
nicht; les boulangers ne cuifent pas. aujourdhue, 
Fifche backen ; lt des poi en Brod 
it zu hart gebacken; ; ce pain a trop de four. 
Sein Brod ift ihm fchon gebacken; (prov. ) il me 
condamné, il n'en échappera pas. Arme 
Ritter backen; n'étre pas fort à Jon aile, être 
dans la mifère. Es Patte febackenes an 
ihm; (pop.) cefl un vaurien. gebacken 
Männchen; un homme Jans vigueur. Hausbak- 
ken-Brod; pais de ménage, pain de cuion. 
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Ein Backen os fo viel man auf einmal backen 
kann; une cui 


BACREN-GRUBCHEN (adengrä en) (das) 
gen. des-s, pl. die-; "Le gélafin, la foffette ala 


BÄCKEN-STREICH, (Bacfenftreid) (der) gen. 


‚des- es, pl. die-e; Us jeufflet. Einen Bak- 
kenfzeich geben; ee donner, appliquer 
, donner fur 


BACKEI -ZAHN, [e en Bahn) ow Backzabn, 
(der) gen. des-es, pl. an nt mä- 
chelière, molaire, gro 

BÆCKER, (Bäder) ( Er En des- 2 ee die-; 
Le boulanger. Bäckerbre Deinen: 
Die Bäckerei; le lieu où Von fai pp le pain, la 

erie. Der Bickerburfche, Backerknecht; 
le garçon boulanger, mitron. Die Backerzunft; 
le corps des boulangers. Der Weifsbäcker; le 
boulanger de pain blanc. Der Schwarzbäcker; 


boulanger de pain de ménage. Der Paftetenbük- 
ker; le pâtfffier. Der Zuckerhückerz le confi- 
eur, t 


Be: Der Zwangbäcker; celui qui 
da privilégié de tenir un four public furtout 
a les villages, le fournier. Die Backerinn; 


BACK. re (Badfifch) (der) gen. des-es, 
I. die-e; Poijjon frit ou à frire. 

B eh As acfgaft) (der) gen. des-es, pl 
die- Chaland, pratique de boulangers. 
BACK- En, Dacige) (das) gen. des- es, 

ai 1. Le fournal Der Backlohn. 
-GERECH' IGKEIT, EORLIHEHEBREN) 
is gen. der -, pl. die-en. Le privil ei 
tenir un Vins Joit pour le public, ow pour Jon 


e. 

BACH AUS (Badbaug) (das) gen. des-es, 
1. die- haufer ; La ee le fournil. 
BACK-OFEN, Ratelen (det ne des-8, pl. 
Be öfen; Le fi our. ckofen. fchie- 


BACK. Ts ee) (die) gem 
der-, pl. die-n; elleron. 

BACK- SfEIN, ( Cac) (der) gen. des-es, 
l. die-e; La b , carreau de brique. 
pic CK-STUBE, Sa be) (die) gen. der-, pl. 

die-n; La boul langerie. 
BACK- TROG, (Badtrog) ) (den) gen. des-es, pl. 
- die-tröge; "Le huche, » pétrin. 
BACK- TRÖGMACHER, (Badtrogmader) (der) 
en. des-es, pl. die-; ucher. 
B es WERK, "Badwert) (das) gen. des-es, 
= Pätifferie. Mit Backwerk umgehen; pé- 


MER, (das) gen. se es, À die- rer 
bain. Eau, où autre 
4 met nu, Jr pour le plai dr Joit pour Sippe 
té, & où l'on demeure un temps con 
Kaltes Bâd; bain froid. Warme Bäder ; bains 
chauds. Ein Füs-Bäd; bain pour laver es Pen 
lan 
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Man hat ihm das Bäd verordnet; on lui a or- 
donné le bain. Ein Dampfbäd; bain de vapeurs. 
Sandbäd ; bain de fable. Mariengd; (T. de 
Chymie) Le bouillante dans laquelle on met 

Ique vaje pour faire cuire ou diftiller les cho- 
Fer qui y Jont. Bad fe dit auffi de l'appartement 
define pour fe baigner. Die Königlichen Ba- 
der, ou die Bäder*des Königs; le bains du Roi. 
Bäd fe dit encore de la Cuve, ou du lieu où l'on 

end le bain. Das Bâd anlaffen, ow anlaufen 

en; remplir le bain. Das Bäd auslèren, ow 
ablaffen ; vuider le bain. Man mufs nicht das 
Kind mit dem Bäde ausfchütten; (prov.) ıl ne 
faut pas jeter Ken avec le baptéme ; ilne faut B 
pas condamner le bon Yon d'une chofe ( à caufe 


A abus qu'on en u faire. 

E-CUR,, en ur) (die) gen. der-, pl. 
die-en, Guéri De le bain. 

BÄDE-FRAU, BADE-MAGD, (BadeSrau, Ba- 
deMagd) (die) gen. der -, pl. die-en ou Bä- 
dem: er Baigneufe , 5 He, femi eue 

BÂD adegaft) (der) gen. des-es, 
pl. die - er Celui qui prend les bains, ou les 
eaux minérales. 

BÂDE-GELD, (Babegelb) (das) gen. des-es, f. 
pl. Argent qu'on paye pour le bain. 

BAD-HEIZER, (Babbeiger) (der) gen. des-s 
gl. die-; Le eg NR 5 . 

BÂDE-KOPF, (Babefopf) (der) gen. des- es, 
pl. die- köpfe, Schropfkopfe; La ventoufe. 

BADE-HUT, (Babdehut) (der) gen. des-es, pl 
die - hüte; bonnet de baigneur. 


. BADE-KNECHT, bind) (der) gen. des - 


I. die-e; es baigneur. 
BÄDE KASTEN, @ Bader: aften) der) gen..des -s, 
pe die-. Der Bädzube: r, die Bädwanne; La cuve. 
BADE-KLEID, ee) (das) gen. des - es, 
pl. die-er; Habit long en forme de manteau, 
fait de toile. 
BADE-KRAUT, (Babefrauf) (das) gen. des-es, 
pl. die-kräuter; Herbe pour le bains artificiels. 
BADE-MANTEL, (Babemantel) voy. BÂDE- 


BÄDE-MUTTER, Zabdemutter) voy. HEBAM- 
ME, WEHM EHMÜTIER 
BÄD-NASS, (badnaß) adj. Dégouttant de fueur 


B 45 SCHURZE, (Babfürse) (die) gen. der - 
pl. die-n; Linge quon met devant Joi en fi 
ttant au bain. 
B DS EAN (Babefhivamm) (der) gen. 
des - es, pl. die- fchwämme; L'éponge. 
BADE-ZEUG, (Babezeug) (das) gen. des- es, 
“pl. Infiruments ow uflenfiles pour les bains, it, 
habits & linge, dont on je Jert pour le bain. 
BÄDEN, (baten) v. a. Ich bade - badete, i. h. 
gebadet; Baigner, it, v. r. feibaigner, On 
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dit figurément: Der Tyrann bâdet fich in den 
Thränen der Unglücklichen; le Tyran fe baig- 
me dans les larmes des malheureux. Sich in 
Thränen bäden ; /e baigner dans les pleurs. In 
Wollüften bäden; nager dans les plaifirs. Das 
den; l'afion de baigner. 

BADEN, (Baden) La ville le de Bade; (il y eu à 
rois de ce nom, ) 

ar en Ya gen. des-s, pl. die-; 


Le luvi 
BÄDEREL (Babe (die) gen. der-, pi. die- 
en; Maifon d'un étuvifle qui a le privilège de 
ir bains & étuves publiques. 
D-STUBE, (Badftube) (die) gen. der-, ph: 
die-n; Le pain, Pétuve. 
Ban VAR (Babtvanne) voy. BÂDEKAS- 


BÄDE-WARM, (babetvarm) adj. & adv. Chaud 


BAFFEN, ORERZEN, (baffen, bäfsen) v. #. Ich 
baffe, halze - baffte, bäfzte, i. h. gebaflt os 


gebäfzet ; Aboyer, japper, glapir. Das Baf: 
zen ; l’aboiement, le j ment, glapijfement. 
BÆHEN, (bähen) v. ch bihe- bi te, ih 


ebähet ; Etuver, aff iner, fomenter. Brod ba- 
en; rötir du pain. Die Bahung ; la fomentation, 
l'étuvement. i 
BÆNDE , (bänbe) (ich) voy. BINDEN. 
BAHN, (Bahn) die) gen. der-, pl. die-en; Le 
chemin, la voie, route, it. carrière. Ein Gebahnter 
Weg; ün chemin battu, frayé. Die Bahn brèchen; 
frayer le chemin, donner la première ouverture 
d'une affaire, montrer le chemin. Auf die Bahn 
bringen; propo/er, avancer, inventer, entamer, 
mettre en avant, mettre fur le tapis. 
over (bahnen) v. a. Ich bahne - bahnte, 
h. gebahnet; ce frayer, battre le che 
a ouvrir la carrièr 
BAHRE, Rn (die), gen. der pl.die-n; La 
“bière, le cercueil, Eine ifchbahre ; un rets, "file 
de pécheur. ere re; la civière, le brancard. 
BAR -RECHT, (Bapr-Recht) (das) gen. des- es, 
ie: Droit fur le tranfport des corps morts. 
B TUCH, (Sabrtud)) voy. LEICHENTUCH. 
BAHR-W. WAGEN, (Bahr-Wagen) voy. Leichen- 
Ne ; Chariot qui mène le cercueil ou corps 


BAERR- MUTTER, (Bährmutter) (die) gem. der-, 
pl. die-mütter; La matrice. 

BAICHE, (Baiche) Bäuche, Beuche, Bauch- 
“Wäfche, (die) gen. der-, pl. die-n; La lefive, 

BAICHEN, Cbaicıen) voy. "BAUC BEN. 

BAICH-FASS, (Bari Fuß) voy. BAUCHBÜT- 


BAJONET, (Bajonet) (das) gen. des-es, pl. die- 
te; La baïonnette. 
BAIZE, (Baite) BAIZEN, voy. BEIZEN. 
BAKF, (Bafe) (die) gın. der-, pl.die-n; Ton 
LNEGUXS, Où marques dans la mer, fur lesquels on 
U3 règle 
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règle fe conrfe; it. bâtons ow perches dont Je jer- 
vent les Géamètres pour décrire une ligne ou au- 
tre figure ; it. balife. 

BAKEL, (Bafel)-(der) gen. des-s, pl. die-; 
Bâton dans la main du précepteur dans les éco- 
les, defliné pour bâtonner les garçons qui font 
méchants. 


BAKEN-GELD, (Bafengeld) (das) gen. des-es, 


J{pt. Droit qu'on paye aux Infpelleurs des ba- 
lifes. Tonnengeld, 

B N-MEISTER, (Bafenmeifter) (der) ger. 
des-s, pl. die-; Celui qui a foin des tonneaux 
ou bas que l'on met à l'entrée des ports ou 
& l'embouchure des rivières, pour montrer -les 
endroits où il ya du péril; Infor de balifes. 

BALASCH, (Dalafd) voy. PALASCH. 

BALANZ, (Balans) cs) gen. der-, pl. die- 
en; (T. d'horloger) Le balancier. : 

BALBIER, (Balbier) voy. BARBIER. 

BALD, (bald) adj. Töt, bientôt, tantôt, vite, 
aufi-töt, promptement, tout à l'heure, it. pres- 
que, à peu près, peu s'en faut, it. de bonne heu- 
re, de bon matin, it. facilement, légèrement. 
Ich werde bald fertig feyn; j'aurai bientôt fait. 
Bald diefer, bald jener; tantôt celui-ci, tantôt 
celui-là. Ich will bald bei euch feyn; je ferai 
bientöt d vous. Ich wäre bald vor Lachen ge- 
Korben; j'ai penfé crever de rire. Diefes kann 
fo bald nicht gefchehen als ihr ee cela 
me Je jète pas au moule. Er reifte ab fo bald es 
Tag war; il partit à la pointe du jour. Er 
wird bald trunken; if Jui Lu ‚pe de vin pour 
s'enyvrer. Ich wäre bald gefallen ; fai penfé 
tomber, j'ai manqué de tomber, j'ai failli d 
tomber, peu so fon qe je ne fois tombé. Das 
Gefafs ift bald voll; le va/e ef} plein ou (à peu 


grès) peu s'en faut. Bald fchlafen gehen; fe ° 


coucher de bonne heure. Wer bald giebt der giebt 
doppelt; qui donne tôt, donne deux fois. Die 
Zeit wird bald da feyn; le temps s’avance, s’ap- 
oche, il fera bientôt temps. So bald als MDR: 
fh; le plutôt qu'il fera pofible. Müffet ihr fo 
bald fort? avez vous häte ? 
BALDACHIN, (Baldachin) (der) gen. des-es, 
l. die-e; Le baldaquin. ' 
 BALDIG, (balbig) adj. Prompt, vite, précipité. 
Ich wünfche ihm eine baldige Beflerung; je 
lui fouhaite un prompt rétabliffement de Janté. 
BALDRIAN, (Balbrian) (der) gen. des-es, { 
gl. (plante). Valériane, Valérienne. Grofs Bal- 
drian; mdche. Kleiner Baldrian ? azarina, Va- 
lériane fauvage. Gemeiner Baldrian ; phu. 
BALESTER, (Balefter ) (der NE. des-s, pl 
die-; Sorte d'arme de trait. Une arbalète; c'eft 
un arc d'acier qui efl monté fur un fht, & qui 
fe bande avec un réffort. : 
BALG, (Balg) (der) gen. des- es, pl. die-Bäl- 
gs; La peau de petites bêtes; it. gouffe, Sc 5 
dit. panfe, gros venire; un gros venir; if, (Tim 
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jurieux) un méchant, garnement ; it. une vilaine, 
putain, proflituée, coureufe de rempart, paillaffe 
de corps de garde. Sie ift ein rechter Schand- 
balg ; c’efl une vilaine. Ein Blasbalg ; un Jouffet. 
Blasbalgtrèter ; /ouflleur. Die Balge treten; le- 
ver les Jouffets. Den Balg füllen; farcir la 
pan/e, manger goulument. Einem Häfen &c. 
den Balg abitreifen ; dépouiller un lièvre Eÿc. lui 
arracher la peau. 


BALGEN, (balgen) (fich) v. r. Ich balge- balgte 


mich, i. h. mich gebalget; (vulg. ). Mit ei- 
nem ringen, fich mit einem herumfchlagen; 
Se battre, fe colleter, ferrailler, s’entrebattre. 


BAISER"< alger) (der) gen. des -s, pl. die-; 


ifle, ferrailleur , bretteur, homme que- 
relleux ; coupe-jarret. 


BALGEREI, (Balgerei) (die) gen. der-, pl. die 


-en; La querelle, le duel, la batterie. 


BALKEN, ( de (der) gen. des-s, pl. die -; 


La poutre, folive, foliveau. Unterbalken; racinal, 
Balken ag der Wage; fléau de balance. Balken 
an der Schnellwage; branche de trébuchet. Bal- 
ken; ( T. deblafon) fafce. Balken zum Nachen- 
Verdeck ; (T. de charpentier) épaures. Krum- 
mer Balken zu den Dachhauben ; {a lierne. Grofer 
Balken an einer hölzernen Brücke ; le travon.- 
Rundung der Balken eines Schiffs ; fe bouge. Von 
dem Schiff hinausragende Balken die Brander 
abzuhalten ; boute-hors. Einen Balken behauen; 
laver, équarrer une. Jolive. Die Balken dicht 
legen, ftrecken ; meitre les folives près à près. 
An die Balken fcharfe Ecken machen; aviver 
les poutres. Einen Balken mit einem Träger 
verfehen ; décharger une poutre. Einen Bal- 
ken behauen; éguarrer une olive. Er lügt, 
dafs fich die Balken biegen; (prov. ) il ment 
comme un arracheur de dents ou comme une orai- 
fon funèbre; comme un panégyrifle. Das Bal- 
enband; Ia queue d’aronde, clef ow crampon. 
Die Balkenwage ; la romaine. 


BALL, (Ball) (der) gen. des-es, pl. die-Bälle. 


Balle; Sorte de petite boule, de petite pelote ron- 
de, faite de rognures d'étoffe, recouverte de drap 
au de feutre € Jervant à jouer. à la paume. Ein 
kleiner Ball; un &teuf. Ball fpielen; jouer à la 

aume, pelotter. Den Ball zufpielen; /érvir la 
Fall . Den Ball aufhèben, auffangen; prendre 
la balle. Der Fèderball ; le volant. Schneball; 
pelotte de neige; Fig. Er ift ein Ball des Glücks; 
il ef le jouet. de la fortuue. 


Ban ; (Ball) (der) gen. des-es, pl. die - Bälle, 


bal; Affemblée pour danfer. EinenBall ge- 


ben; donner un bal. : 
BALLAST , (Ballaft) (der) gen. des- es, /. pl. 


CT. de mer) Le kjl, quintelage; faburre. Den 
Ballaft auswerfen 5 de Po en Aus- 


"wurf.des Ballaftes ; le döleftage. Ballaftfchiff; un 


lefteur. Der denBallaft ein - und, ausladet ; le 
lefieur, delefleur. Bi 
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BALLEN, (Ballen) (der) gen. des -s, pl. die-. 
Gros paquet de marchandifes , lié de cordes 
€ enveloppé de greffe toile. Einen Ballen ma- 
chen; faire une balle. Ich habe einen Ballen 
Büeher empfangen; J'ai reçu une balle de livres. 
Einen Ballen Papier ; dix rames de papier. Der 
Ballen an Händ und Füßen; /a paume. Der 
Ballen; le dejJous du pied d'un cerf Eÿc. Der 
Hirfch hat fehr weiche Ballen ; Le cerf a la Jole 
fort tendre. Der Ballen in der Buchdruckerei 
zum Auftragen der Farbe; (T. d’Imprinierie) 
Inflrument de bois en forme d'entonnoir, qui ejl 
rempli en dedans de laine recouverte d'une double 
‘peau de mouton, avec lequel on touche les for- 
mes, après l'avoir trempé dans de l'encre. Der 
Ballen am Rappier ; Le bout ow bouton de fleuret. 


BALLEN, (baffen) (fich) v. a. Ich baMe - ballte, 
i. b. geballet; Comprimer , former en pelote. 
Des Schnee ballet iich; la neige je forme en pe- 
btes. . Die geballte Hand oder Fauft; ia main 
fermée, le going fermé, fe former en pelotte, être 
propre à faire des pelottes. Die Fauft ballen; 
mit geballter Fauft {chlagen ; pommer. 

BALLENBINDER, (Balfenbinder) (der) gen. des 
-8, pl. die-; L'emballeur. Ballenbinder- 
Lohn ; l'emballage. Der Ballen - und Raqueten- 
Macher ; Te pawnier. 

BALLHAUS, (Ballhaus) (das) gen. des - es, pl. 
die - häufer; Le jeu de paume, tripot , courte- 


eaunse. 
BÄLLENKNECHT, (Ballenfneht) (der) gen. 
des - es, pl. die-e; Valet ou marqueur du jeu 


de paume. ; 

BALLKORB, (Ballforb) (der) gen. des -es, pl. 
die - körbe; Le sorbälon. 

BALLEY , (Balley) (die) gen. der-, pl. die-en; 
Commenderie; on appelle ainfi les pui affefles 
a l'ordre Teutonique en Allemagne. 
rath; Conjeiller d'une Commanderie. 

BALLMEISTER, (B:lmeifter) (der) gen. des-s, 
pl. die-; Maître du jeu de paume, du tripot; 
tripolier ; it. le paumier. : 

BALLENMEISTER, ( Ballenmeifter‘) (der) gen. 
des-s, pl. die - ; (T. de papeterie) Le Jaleran ; 

i commande les ouvriers dans une papeterie. 

BÄLLSPIEL , où BALLSCHLAGEN, EBanfpiel, 
ou Ballfchlagen) (das) gen. des - es, pl. die-e; 
Le jeu de paume. b à 

BALSAM, (Balfam) (der) gen. des -s, ph die 
-e; Lebaume, parfum. 

BALSAM-APFEL, (Balfamapfd) (der\ gen. des- 
8, pl. die - apfel; La merus 4e, pomme de mer- 
veilles, baljamine. 

BALSAMBAUM, (Balfambaum) (der, gen. des 
-es; pl. die- bäume; Le baumier. 

BALSAMBUCHSE, \ Balljanı ücfe) (die g: 
der-, pl. die-n; Bots à baume, boîte à par- 
fumer ; it. barillet, a 


er Balley- 
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BALSAMINE, (Balfaniine) (die) gen. der -, pl. 


die-n; Balfamıne , plante ainff uommée parce- 
quelle arr en d'une hit de 
baume, On la cultive dans Les jardins, à caufe- 
de la beauté de ja fleur. \ 

BALSAMIREN, (baffamiren).u. x. Ich balfamire- 
balfamiıte, i. h. balfamiret; Embaumer. Die 
Balfamirung ; l'embaumement. 

BALSAMISCH, (balfamif) adj. Bal/amique. 


. BALSAM-ÖL, (Baljamol) (das) gen.des - es, pl. 


die - e;\ Huile .de baume. 
BETSAMERAU (Balfamfrauf) voy. BALSA- 


MINE. ; 
BALTHISCHES MEER, Mo dd Meer) (das) 
gen. des -balthifchen Möres ; mer baltique. 
BALZ, (Bal; (die) gen. der-,./. pl. Temps où 
les cogs de bruyère font en amour. Er ft in 
der Balz wie ein Auerhahn; ( prov. Ê, left fi 
amoureux, qu'il ne voit ni s'entend ; l'amnour:le 
rend fourd &9 aveugle, Syn. Falz, Pfalz. 
BALZEN, (baljen) uv. n. Ich balze - balzte, i. h. 
gebalzet; Eire en amour, en chaleur; fe dit 
ordinairement des cogs de bruyère. Syn. Fal- 
zen, Pfalzen. Dans quelques Provinces où le 
dit auffi des chats quand ils font en chaleur. . 
BAMNE, (Damme) (die) RUTTERBÆMME, 
(Butterbämnie) gen. der-, pl. die-n; (vulg.) 
Kötie de beurre, de gelée Eÿc. beurrée. 
BAMMELN, BAUMELN, BOMMELN, (bants 
meln, baumeln, bommeln) v. n. (vulg.) Pen- 
diller, brandiller. - 
BAMSEN, (bamfen) v.a. Ich bamfe - bamfete, 
i. h. gebamfet; ( T. de Megif. € Parchem. ) 
Battre les peaux pour les UST: 
BANCO, (Banco) voy. BAN 
BAND, (Band) se en. des-es, pl. die-bän- 
der; Le ruban. etband; ruban de taffetas. 
Gemodelt Bund; ruban façonné. Eine Schleife 
Band; un nœud de ruban. Schmäl feiden Band; 
faveur. Ein Band an die Uhr; #nnœud de mon- 
tre, Ein Degenband ; nœud d'épée. Bas Or- 
densband ; le cordon, marque de l'ordre. 
BAND, (Band) (das) gen. des - es, pl. die-bim- 
der; Ze lien, la corde, le nœud. Mit emem Bande 
anbinden; attacher avec un lien, avec une corde. 
Das Band; ( T. de charpentier & d'artijans ) 
une bande, l'empanon, lien, guette, briquet, tenie, 
chevron, clef où bande de fer. Thürbänder; pan- 
tures. Ein gebrochen Thürband ; une aile. Fen- 
fterbander mit gedoppelten Fugen; couplets. Band 
der Strohdecker; ofier, ployon. Band im Brett- 
fpiel; cafe. Band an einer Kinderhaube &c. 
bride. ruchband ; brayer, bandage. Trag- 
band; bretelle; lifière. Fliegende Bänder an 
den Helmkleinodien; ( 7. de blajon ) hanche- 
mens. Band; (T. de tonnelier) cercepu. Band 
od.r Zeichen in einem Buche; figne dans un 
due;it. (T. de chirurgie) ‚bandage ; il. gante- 
det, Band unter der Zunge; fran, ENS 


v 
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BAND, (Band) (das) gen. des-es, pl. die- 
bande. Das Band des Eheftandes; le nœud du 
mariage. Das Band des Friedens, der Freund- 
fchaft; Le lien de la paix, de l'amitié. Er wur- 
de in Ketten und Banden gelegt; on lui a mis 
les fers aux pieds & aux mains. 

BAND, (Band) (der) gen. des-es, pl. die-bän- 
de; Volume, tome d'un ouvrage imprimé.. Ein 
Folioband ; volume in folio. Ein Quartband, 
O&avband, Duodezband ; volume in quarto, 
in oRavo, in douze. Ein Werk von vier 


Bänden; ws ouvrage de quatre volumes. Er. 


hat die zwei Theile in einen Band binden laf- 
fen; ila fait relier les deux tomes en un Jeul vo- 
tume. Der Band koftet mehr, als das Buch 
felbft ; {a reliure coute plus que l'ouvrage même. 
Pergamentband ; reliure en parchemin. 
PRÉ CC Ce) e B DEN Br 
BANDE nde e) gen. der-, pl. die-n; 
Les côtés intérieurs Billard. Fan mufs 
die Bande halten ; # faut toucher la bande. 
it. Bande; troupe, compagnie. Eine Rauberban- 
de; une bande de voleurs. Eine Bande Mufi- 
kanten; rs Band er ER: N 
B/ENDE, (bände) (ich) voy. À 
BÆNDEL, ou B. DOHEN, (Bändel, ou Bands 
en) (das) gen. des-s, pl..die-; (Diminutif) 
tite , bandelette, petit morceau d'un 
ruban. ; 
BANDELIER, (Bandelier) (das) gen. des-s, pl. 
die-e; Ba iöre. ; 
BÆNDIG, (bändig) adj. Domptable ; it. dompté, 


oife. 
BENDIC N, (bändigen) v. a. Ich bändige-bän- 
digte, i. h. gebändiget; Dompter, réduire, ap- 
rivoifer, réfrener, brider ; réprimer, adoucir. 
. Die Bandigung; Fapprivoi/ement, aËtion de dom- 


ter &c. ; vi 
BÄNDIT, pre (der) gen. des - en, pl. die- 
en; Un bandit, coupe-jarret, ajlafın, voleur. 
Voy. Strafenräuber. 
BANDMACHER, Lo (der) gen. des- 
s, pl. die-; Le rubanier. Die Bandmacherinn ; 
rubani 


la nière. ; 
BANDMESSER, (Bandmeffer) (das) a des-s, 

gl. die-; La doloire, infirument de Tonnelier qui 
B Nr NAGEL, Band gel) (der) des 

, na, er) gen. des-s 

pl. die - nägel; Dar ee de Bi i 
BANDSCHLEIFE, (Bandfchleife) (die) gen. der 

-, pl. die-n; Une fontange ; it. musquetaire, or- 

nement de tête pour les femmes. 

on 


» (Ba (das) gen. des - es, 
, die-e; ( T. de charpentier) L'effélier. 
qe) (die) gen. der-, 


BANDSTREIF, au der) gen. dea- es, 
2 LES gr La ci Ban ri 


pl. die-n3 Galon 


BAN. 


BANDWEIDE, ( Banbtveibe) (die) gen. der-, 
BAVERR, € Danowert 5 Bondage. Pi 

andiverf ) ; e. 8 

VERBAND. ’ % 

BANDWURM, (Banbtvurm) (der) gen. des-es, 

pl.die- würmer; Le ver folitaire ; 1l eff plat com- 

me un ruban €. croît jusqu'à une longueur pre- 


Aigienfe, | 

BANG, (bang) adj. rege troabl#. Einem ban- 
ge machen ; inquifter, effrayer, épouvanter gg. 
un; lui ee donner de l'inquiétude. N 
wird bange bei der Sache; cette affaire m'in- 
quiète €. Davor ift mir nicht bange; cela 
ne me fait pas peur ; je ne m'en foucie guères ; 


ce lé moindre de mes Joucis. Bang, ow Ban- 
enkraut; la cigüe, herbe. 
BÆNGEL, (Bängel) voy. BENGEL. 


BANGIGKEIT , Louvierd) (die) gen. der-, 
pl. die-en; Inquiétude, trouble ou peme d'es- 
prit, anxiété, angoijfe, détreffe, peur, frayeur. 

BANK, (Banf) (ae) gen. der -, & die- Bänke; 
eye °) Das Bänkchen, Bänklein; e/ca- 

elle, bancelle. Er fäs auf einer Bank; à étoit a/- 
fs ‚fur un banc. Eine Sandbank ; un banc de fable. 
üdérbank; banc de rameurs. Die geiftliche 
Bank ; l'ordre eccléfiaftique. Die weltliche Bark; 
l'ordre en ie Fürftenbank, Grafenbank ; 
(à la diète d’ Empire) rang de Prince, de Com- 
te. Die Königliche Bank; (en Angleterre) banc 
du Roi. Gemeine Bank; banc commun. Bank; 
CT. de carrier) banc ou bit de pierre de taille; 
it, coquillart. Banc, Banco; (T. de marchand) 
banque. Geld in die Bank legen ; metire de l'ar- 
gent à la ba Banko-Geld; argent de baï:- 
. Banko-Werth; valeur de banque. Bank, 
Banko; CT. de jeu) banque. Der dieBank hat; 
le tailleur. DieBank halten ; tailler. Geld zu der 
Bank, fo viel als einer zu verfpielen wagen. 
will; la cave. Wie ftark macht ihr eure Bank ? 
combien cavez-vous? Die ganze Bank gewin- 
nen; dé Die Bank mufs fpringen, 
a die as auf meine se fallt; ar 
autera ce coup me ti, carte 
ei de mon côté. On dit figurdm. Etwas 
auf die lan; ie fchieben ; Br: ug en 
longueur, ifférer, remettre, tr. une fe. 
Wir find auf den norwègifchen Bänken a 
glücket; nous avons échoué fur les bancs de Nor- 
vwige. Durch die Bank; en gros, Pun portant 
Pautre. Es koftet mich durch die Bank ein 
jedes fo viel; la pièce m'en revient: autant lus 
bautre. Einen unter die Bank ftecken ; 
réduire qq. un au petit pied, le traiter avec mé 
is. se läfst fich nicht fo leicht unter die 
ftecken; elle ne Je laiffe réduire au 

petit pied. Zur Bank hauen; (ol. ) noircir, 
médire de qq. un. Etwas unter der umgekehrten 
Bank finden; (prov.) dérober, détourner ne 


BAN. 


BANKART, (Banfarf) ou Bankert, (der) gen. 

des-es, pl. die-e; (T. irjurieux) Bätard, 
ls de putain, fils naturel. 

BANK-EISEN, (Banfeifen) (das) gen. des-s, pl. 
die-; Attache de Ei E 

BÆNKEL-SÆNGER , (Bänkelfänger) (der) gen. 
des-s, pl. die-; On appelle ainfi les vaga- 
bonds qui courent le pays € qui chantent publi- 
quement des hifloires tragiques miles en mauvais 


plaçant fur un tonneau ou autre . 


vers, en À 

place dev A Lay étre mieux entendus. 
BANKEROTT , (Banferott) (der) gen. des- es, 
l, die-e; Bangueroute. Bankerottiren, Ban- 
kerott fpielen ; faire ae Jaillir, man- 
quer, fermer la boutique. Der Bankerottirer, Ban- 


kerottmacher ; banqueroutier, qui fait une faillite. ” 


BANKET , (Banfet) (das) gen. des - es, pl. die - 
e; Un feflin, banquet, régal. Banketiren; faire 
des feftins, des banquets; donner des régals, des 


reflins ; régaler. 
BÄRKHOBKL, (Banfhobel) (der) gen. des -s, 
pl. die - ; Colombe, 

BANKNOTE, ( Banfnote)) (die) gen. der - , pl. 
die-n; Billet de banque. 
BANN, (Bann) (der) gen. des-es,' f pl. Leban, 
bannijlement, la prefcription, interdit, cenfure; it. 
jurisdiflion, ban, banlieue, rejlort; it. publica- 
tion, annonce; it. ban € arrière-ban. Ein Bann- 
wald; forét où il ef? défendu de couper du bois. 
Blutbann; jurisdééfion criminelle. Kirchenbann; 
excommunication, anathfme. Einen in den Bann 
thun; mettre au ban de l'empire, proftrire, ex- 
commsunier, frapper d'anathème; interdire; voy. 


Bannen. 
BANNAT, Guns (das) Le Bannat de Croatie. 
Der Bannus von Kroatien; le Ban de Croatie. 
BANNEN, (bannen) v. a. Ich banne - bannete , 
i. h. gebannet ; Bannir, reléguer, ee 
mettre au ban, excommunier , anathématifer, 
frapper d'anathéme ; it. jeter les bans, publier 
les annonces ; it. exorcifer , conjurer ; it. trans- 
ter ailleurs, transplanter par art ge 


DR Banneret. - 
BANNMÜHLE, (Sannmüble) (die) gen. der =, 
Moulin à ban, moulin bandier. 

B OFEN, (Bannofen) (der) gen. des-s, pl. 
die-dfen; Un four bannal. | 
BANNRICHTER, (Sanmridter) (der) gen,’ des 

T -8, pr die-; Le juge criminel, - 


BAR. | 


"BANSE, (Banfe) (die) gen. der-, pl. die-n; 
Partie de. la grange où l'on entaffe les gerbes. _ 
BANSEN, (banfen) w. 4. Ich banfe-banfete, i. h, 
ehanfet ; Entajfer les gerbes. Syn. Taften. 
€ die Banfe, Takt. 
"BANNSTRAHL. (Bannftrabl) (der) gen. des-es, 
pl. die-e; Excommunication. 


BÂR, (bar) adj. Comptant. Bärgeld ; argent 
comptant. Mit bärer Münze bezahlen ; payer 
comptant. , 

BARSCHAFT , (Barfchaft) (die) gen. der-, pl. 
die-en; Argent comptant, le comptant. 

"BER, (Bär) (der) gen. des - en, pl. die-en; 

L'ours; it.CT. d'aftronomie) ourfe; hélice, gran- 

de ourfe; petite ourfe, Beer Ein kleiner 

Bär; m ourfin, ourjon. DieBärin; l'ourfe. Ei- 

nem einen Bären anbinden ; ( prov. ) en faire 

accroire, en donner à Fee 3 it. faire des det- 
tes & s’en aller. Ein Tanzbar; ours qu'on fait 
danfer pour de l'argent. Ich werde dich prü- 
eln, wie einen Tanzbär; (prov. vulg.) je vous 
trillerai en chien venferme. Bär; Syn. Schwä- 
le, Kamm, Beyeren, Beeren; (1° de Fortif.) 

Batardeau ; digue faite pour détourner l'eau. Die 

Bärendecke; la couverture de peau d'ours. Ba- 

rendill, où Bärenfenchel ; du méon. Der Bären- 

führer ; le meneur d'ours. Die Birenhaut; {a peau 
d'ours. Auf der Bärenhaut liegen; (prov. ) 
croupir dans l'oifiveté; étre faindant, pareffleux ; 
refter fur es tifons, aimer la befogne faite. Ba- 
renhäuter; (T. injurieux) coïon, coquin, fai- 
néant, vaurien. Ein verzagter Bärenhäuter; 
un lâche, un poltron. Ein fauler Bärenhäuter;. 
un coquin de fainéant. Ein braver Kerl wird 
nie ein Bärenhäuter ; (prov.) un bon che- 
val ne devient jamais roffe. Bärenhäuterifch; 
adj. € adv. en coquin, en poltron; it. lâche, 
malhonnéte. Die Bärenhäuterei; la coquinerie, 
oltronnerie , Re » lâchelè, coïonnerie. 
järenhüter; (7. d'aftronomie) bouvicr, arfo- 
ghylax, bootes; it. gardeur d’ours. Die Biren- 
jagd, où Bärenhatz; la chaffe à l'ours. Bären- 

au ow Birenwurz; brauque urfine. acanthe, 

hondilium , fpondile, (herbe). Bärenohren € 
ren - Sanickelkraut ; oreille d'ours. 

Schmalz; graiffe d'ours. Der Bärentanz; dan/e 

d'ours. Die Bärentatze; paîte d'ours. Die Bär- 

‘  “winde; le liferon. DerBärwolf; le loup-garou, 

BARAKE, (Barafe) (die) gen. der -, pl. die-n; 
Baraque, hutte que font les Soldats pour -fe 
mettre à couvert. On appelle généralement Ba. 
rake toutes les me maifonnettes mal bâties. 

BARBAR, (Barbar) (der) gen. des-s, pl, die 
-en; Le barbare, cruel, inhumain. 

BARBARA, (Barbara); Barbe, nom de femme. 

BARBAREI, ( Barbarei) (die) gen, der -, J. pl. 
Barbarie, pays d'Afrique ; it, la cruauté, barba- 
rie, inhumanité, 

x BAR- 
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.BARBARISCH, (barbarif) adj. Barbare, cruel, 


inkumain; it. maure, barbèresque. 


BARBARISCH, (barbarifc) ) adv. Barbarement, 


cruellement. 

BARBE, (Barbe) (die) gen. der-, pl. die-n; 
Le barbeau, barbillon; it. mulet, furmulet ; it. 
CT. de blafon) le bar. 


_ BARBIER, (Barbier) (der) gen. des-s, pl. die-. 


Le barbier, chirurgien. as Barbierbecken ; 
Le baffin à barbe. r Barbiergefelle; le garçon 
barbier. Der Barbierjunge ; pete arbier 
04 chirurgien. Die Barbierkunit ; profifion de 
barbier. Das Barbiermeñler; lerajoir. Die Bar- 
bierftube; {a boutique de barbier. Das Barbier- 
zeug; la trouffe. étui de barbier. 

BARBIEREN, (barbieren) v. a. Ich barbiere-bar- 
bierte,'i. h. barbieret; Ra/er, ébarber, faire la 
an Sich barbieren lailen; fs faire faire la 
arbe. 


.BARCHET, (Sarchet) ow Barchent, (der) a 
er 


des-es, pl. die-e; La futaine, le bafın. 
Barchentmacher ; le futainier, f 

BARE, (Bare) voy. BAHRE. . 

BARDE, (Barde) ider) gen. des-n, pl. die-n; 
Prêtre des anciens Gaulois, dont L 
0 ère étoit de chanter les affions des hommes 
sllufires. 2 

BARFUSS, (barfuf).ou barfüfsig, adj. € adv. 
Deihauffe, nu pieds, pieds nuds. Barfufs ge- 
hen; marcher nu-pieds. Der Barfüfser-Monch; 
religieux dechauffe, Coraelier, Carme déchauf- 
JE Et. Barfüfser-Orden; ordre de religieux 
déchauflés, Cordeliers, Carmes Eÿc. 

BARG, :Barg) (der) gen. des-es,. pl. die Bär- 
ge; Un porc châtré. Syn. Bo olk, 

BARG, (barg) (ich) voy. BERGEN, 

BARKE, (Barfe) (die) gen. der-, pl. die-n; 
La barque, petit ivaij]eau. 

BARK-HULZ, (Barkhol;) (das) gen. des-es, pl. 
die-hölzer; (T. de marine) Ceintes, percein- 
tes, carregux. 

BÆRME, (Bärme) (die) gen. der-, f. pl. La 
mouffe, écume qui Je forme fur la bière en la ver- 
ant de haut; it. levure de bière. Syn. Gafche. 

BARME, (Barme) (poiflon) voy. BARBE. 

BÆRRE, (Bärre) ou Fifcbärre. Fifchhame, (die) 

en, gen. der-, pl. die-n; La treille à pécher, 
let de pécheur pour tirer les poijlons du vivier. 
Voy. Bernen. 

BARMHERZIG, (barmbersig) adj. Miféricor- 
dieux, charitable, cornpatiflant, pitoyable, bien- 
faifant, it. pauvre, miférable, pitoyable, chetifs 
adv. barnıherziglich.; miféricordieufement, pi- 
toyalement, ee Barmherzige Brü- 
der, (gewiffe Mönche) bons hommes, ordre de 


Religieux. Barmherzige Schwefter ; fille de la . 


mijericorde; it. fille de joie, putain, (Je dit feu- 
lement par ironie.) Barmherzig feyn; avoir de 
U , Barmherziger Samariter ; ung. paun 


principal . 


BAR. 


vre homme qui n'en fait pas long. Barmherzi- 
ger Reuter; cela ef? équivoque E? fignifie aufi- 

ien cavalier charitable que pitoyable cavalier. 
Barmherziger Student; étudiant ignorant. Barm- 
herzige Verfe; des vers pitoyables. Das ift ei- 
ne barmherzige Mufk; voilà une pauvre mufi- 


que. . 

BARMHERZIGKEIT, hr (die) gen. 
der-, /.pl. La mijéricorde, pitié, compalfion, cha- 
rité. Barmherzigkeit erzeigen; faire grace & 
miféricorde , avoir pitié, compafion, être tour 
ché de compaffiion. 

BÆRMUTIER, (Bärmutter) (die) gen. der-, 

l. die- mütter; La matrice, | 

BARN, (Barn) (der) gen. des- es, pl. die-e; 
Le barreau de grange; it. mangoire des chevaux. 
Das hohe Theil des Barn; l'enfonçure. Der 
Bauch am Barn; {a devanture. Barngrolzen ; 
tiquer, mordre la mangeoire. Das Barngrolzen ; 
letic. Ein Barngrolzer, Barnbeifser; un tiqueur. 

BARNABIT, (Barnabit) (der) gen. des-en; pl. 

BÄRNELEUTER, (Bärnhdute): BER 

nbduter) voy. après 

BARON, (Baron) an en. des - es, pl. die-e; 
Le Baron, Je dit d'un Gentil-hômme qui poj]ede 
une terre avec titre de Baronnie. Die Baronefle; 
la Baronne. Die Baronie ou Baronei; Seignew- 
rie & Terre d'un Baron. 

BARREN, (Barren) (der) gen. des-s, & die-; 
it. die Barre, gen. der-, pl. die-n; LA 
Barren-Silber; argent en barre. 

BARRET, (arret) (das) des -es, pl. die-e; 
La barrette, forte de petit bonnet carré de velours 
ou autre étoffe dont Je fervent les Cardinaux. 
Dans quelques provinces Barrete fignifie les cha= 
peaux que portent les Minifires de VEglije & 
qui ont une forme différente de celle des chapeaux 
ordinaires. En Souabe on appelle Barrete la 
coëffure des nouvelles mariées au jour de noce. 

B ou BARSCH, (Bars ou Barfd)) (der) gen, 
des-es, pl. die Bärfe ou Bärfche; La perche. 
BARSCH, (Bari) adj. (pop.) Rude, dpre, fé- 
vere, aufière. Ein barfcher Gefchmack; us 
gout dpre. Ein barfch Gelicht machen: faire 

une mine févère, refrognée. x 

BARSCHAFT, (Barfchaft) voy. BAR. 

BART, (Bart) (der) gen. des-es, pl. die Bärte; 
La barbe, mouflache. Den Bert fchèren, putzen; 
faire la barbe. Ein Bart der ungleich wäüchft; 
barbe: en bouquets. Bart der nur am Kinn wäch- 
fet; barbe de bouc. Den Bart aufletzen; re- 
troujfer ou relever la mouftache. Den Bart ftrei- 
chen; fe liffer la barbe. Einem Stroh in den 
Bart flechten ; (prov.) emboijer, pateliner qq. 
un. An armer Le Bart lernt man fchèren; 
( ei à la barbe du eo on apprend à ra- 
fer. Sich um des Kaifers Bartzanken; (prov. } 
difputer de la chape à l'Evéque.. Um des Kai- 
fers Bart fpielen; jouer pour s'amujer, Lars er 

D 





BAR, 


Breffer Ta partie. Einem etwas unter den Bart 
werfen, in den Bart fagen, thun; dire, faire 
mme chofe à la barbe de qq. un. Ein ehrwürdi- 
ger Bart; une barbe vénérable, un homme véné- 
able. Der grofse Bart macht nicht allezeit den 
Verftand aus; (prov.) ce n’efl pas toujours l'4- 
e qui donne la & la Jagelle. Das 

Part Becken ; le bafin a barbe. Die Bart-Bürite ; 
relève-mou, , bigotère. Das Bart-Här; le poil 
debarbe. Der Bart-Schèrer ; le barbier. Die Bart- 
Seife ; Ia favonnette. Das Bart-Zänglein; pincette. 

BART, (Bart) (der) gen, des-es, pl. die Bar- 
te; ( T. de Serrurier) Le panneton, la partie d'u- 
me clef qui entre dans la Jerrure. Bart; mu- 
feau, cette partie de la tete des animaux qui 
comprend la gueule € le nez, der Rüffel. On 
appelle auffi Bart, les pointes des épis €ÿ les pe- 
tits filets qui tiennent au tuyau des plumes, Bar- 

be a barbe de plume. 

BART » (Barthel) ow Bartholomäus; Bar- 
thélémi, nom d'homme. - 

BÆRTIG, (bärtig) adj. Barbus, (T. de Blafon) 
barb£ , barbelé. : 

BARTE , (Barte) (die) gen. der-, pl. die-n; 
La cognée, hachereau. 

BARTLOS, (bartlog) adj. Sans barbe, qui n'a 
etes de barbe. 5 

BART-NUSS, (Bartnuß) (die) gen. der-, pl. 
die- nifle; Sorte de noix qui ont une pelure 


rouge An Pécale. 

BARUTSCHE, (Barutfche (die) gen. der-, pl 
die-n. On appelle ainfi en Autriche une cer- 

taine ie de caroffes coupés. 

BÆR- s (Bérivurs) (die) gen. der-, /. pl. 
La berce. - 

BÆRZEIT , (Bärgeit) (die) gen. der-, pl. die - 
= ( 2a Caps ) Brunftzeit; temps où le cerf 
cf eu rut. 

BAS, (bas) vieux mot qui fignifie beffer. 

BASALT , (Bafalt) (der) gen. des-es, pl. die- 
e; Le Bajalte, efpècé de marbre noir. 

ee (Safe) (die) gen. der-, pl. die-en; 


tante, coufine. 

BASEL, (Bafel) La ville de Bäsle. Ein Bafeler; 
an Bälois. Baslerinn; Bäloife. Bafelifch; adj. 
de Bäle, Bälois. 

BASEL-BEERE, (Bafel:Beere) (die) gen. der-, 

}. die-n; La bourg-Spine, oxyacantha. 

BASILIEN, (Bafilien) Bafiliken-Kraut; baflic. 

BASILISK, (Bafilisf) (der) gen. des-en, pl, 
die-en; Le bafılic. i 

BASILIUS, (Safilius) Bafile, nom d'homme. 

BASS, (af) (der) gen. des- es, pl. die- Balle; 
La bajle, bafe-contre. Der Bafs einiger Inftru- 
menten ; le bourdon. Ein Bafs der tief gehet; 
creux de voix. General-Bafs; bafe continue. 
Bafs-Geige; baffle de viole. l'afs-Flotez cowr- 
taud. Den Bals ftreichen; j:#er, toucher ia 

bafe de viole. Bafs-Pfeife; fagot, baffle de haute 
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Bois, balfon, tarot. Bafs-Pfeife wie eine Schlan- 

ekrümmt; it. der fie bläfet ; /erpent. Bafs- 
Bo aune; /aquebutte, trompette harmonieufe. Ein 
Baflift; balle, baffe-contre, Den Baßs ii 


de la baj]e. 

BASS-GLAS, (Bafglas) ou Li mac (das) gen. 

des-es, pl. die - eihfer; Grand verre ainfi nom» 
mé ironiquement, parceque c'eft principalement les 
‚Muficiens d'Allemagne qui S'en fervirent ci-de- 
vant. Er kann einen guten Bafs wegfaufen; 
d boit comme un trou. Bafs-Pommer; efpèce de 
hautbois du vieux temps. Brummer. 

BASSA, ee Bacha, Baja en Teen 

BAST, (Baft) (der) gen, des-es, /. pl. Ecorce 
d'arbres. Seidel-Bait; bois gentil. Seiden-Paft ; 


darides. x 
BASTEN, (baften) adj. D'écorce. Baftene Mat- 
ten; nattes d'écorce. Baft-Schuh; chauffure d'é- 
corce. Baft-Strick; corde d'écorce. ß 
BASTA, (Bafta) Z’as de trèfle, v. Bafle p. frang. 
it. façon de parler italienne pour dire: cela fuf» 
t, en voilà allez pour le coup. LES 
BASTARD, (Baftarb) Baftert, Bankart; (der) 
en. des-es, pl. die-e; Le Bätard, fils 
e putain, fils naturel; it. mulet, Jerin mulet, 
oifeau. Le mot Baftard /e dit auf des plantes 
& autres jus inanimdes; p. e. vin bélard; 
Pis ein. Eine Baftertpflanze ; plante 
tarde. à 


BASTEY , (Baftey) Cie gen, der-, pl. die-en; 


Le baftion, boulevard. Eine Feftung von fieben 
Bafteyen; heptagone. 
BASTIAN, (Baftian) Sebafien, nom d'homme. 
BATAVIEN, (Batavien) Batavia, ville, _ 
BÆTE, (bâte) (ich) voy. BITTEN. 
BAT, a) (er) voy. BITTEN. 
BATH-ENGEL, (Bathengel) (der) gen. des-s, 
Life Le ee herbe, 
BATIST, (atift) (der) gen. des- es, /. pl. La ba- 
ue Ein Batiftwèber ; un marquinier,mu/quinier, 
BATSCHE, (Batfche) (die) gen. der-, pl. die-n 3 
La Batte, le battoir, rabot, dont on Je fert pour 
lanir l'aire de la grange € les allées du jar- 
.din. Mit der Batfche gleich fchlagen ; rabotter. 
a: (Bataille) voy. SCHLACHT, TREF- 


FEN. 

BATTERIE, (Batterie) (die) gen. der-, pl. die- 
n; La batterie. Gemeine, oder erhöhete Batte- 
rien; batteries ordinaires ou élevées. Eingegra- 
bene oder gefenkte Batterien; batteries enter- 
rées. Batteriebalken, oder Rippen; des lam- 
bourdes, foliveaux, Jolives. Batteriedielen oder 
Planken; {es tablouins. Batterieftücke; pièces 

BATZENT G (der) gen. à 

» (Bagen) (der) gen. des-, pl. die-; 
Baiz, Sas d'Allemagne de la De de 
£ FLE 4 . de France. 

BÆTZNER, Citer } zwei- drei- Bätzner ; 

. Fièce de deux, trois 
x3 BATZE, 


gens 


N 
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B,ETZE, (Säge) (die) gem der», pl. dien; 
a chienne. Bätze; (pop.) carogne, coureufe, 
ulain, garce, vilaine. 

BATZIG, (babig) adj. vulg. Lefle, brave, it. 

mulin, revêéche, rude, intraitable. 

BAU, (Bau) (der) gen. des-es, pl. die- Bäue; 

- Le bâtiment, édifice, re la maifon; tt. tra- 
«wait, conftrußlion. Bau von oben herab; con- 
tre-bas (T.d’archit.) Auf den Bau kommen; 
“être mis à la brouetie, être condamné à la chaf- 
‘ne, pour travailler aux ouvrages publics. Acker- 
bau; culture, agriculture. De Bau fördern; 
häter le travail. Der Bau gehet wohl von ftat- 
‘ten; le bötiment avarce fort. Diefe Kirche ift 
“ein alter Bau; cette égiile eft d'une ancienne fa- 
brigue. Bau; (T. de Chajje) tasmiere. Einen 
-Fuchs aus feinem Bau treiben ; boucler un re- 
- nard. Das Bau-Amt; intendance des bâtiments. 
Die Bau-Art; ffruîure, ordre, ordonnance, fa- 
“son de bdtir. Ein Gebäude von einer wohl 
- eingerichteten Rauart; édifice d'une ordonnance 
régulière. Die Jonifche, Dorifche &c. Bauart; 
 Porüre Jonien, Dorique &c. Der Bau - Aufle- 
her, Bau-Infpector; Intendant des butiments, 
‚conduölerr. Der Bau-Herr, €? tous les autres 
mots compos, voyez chacun dans leur ordre al- 
» (Bauch) (der 
A Bauch) ( è 


gen. des-es, pl. die 
äuche; Ze veutre. 


chmér-Bauch; bas ven- 
‘tre, panfe, abiomen. Bauch einer Laute &c, 
k a Den Bauch voll haben; avoir le ven- 
êre plein. Den Bauch ausleren; Idcher le ven- 
tre. lien aus A et 3 tn 
ue, gafliroloque, gaftrolätre. ie en fin 
Am Eller ds de Eee il a les po plus 
pue que la panfe. Ein hungriger Bauch hat 
eine Ohren; un ventre vuide n’a point doreil- 
les. Er hat einen Bauch wie eine Trommel; 
-i a le-ventre gros comme un tambour; il a 
. une belle carselure de ventre. Den Bauch 10- 
fen; (CT. de fauconnerie) croller, émeutir. Die 
Mauer macht einen Bauch; {4 muraille boucle, 
- prend coup, poïiife au vuide. Ein Bauchdiener;z 
un gourmand, goiufre, qui fait Jon Dieu de Jon 
ventre. gaftrolätre. 
AUCHE, (Bauche) Bauchwälche, (die) gen. 
der-, /. pl. La buée, lefiva 
BAUCH-BÜTTE, (Bauc-Dütte) (die) gen. der-, 
pl. die-n; La cuve, le cuvier. 
BAUCHEN, (bauchen) v. a. Ich bauche-bauch- 
te, i. h. gebauchet; Faire la lefive, buander, 


décruer. 
BAUCH-FLUSS, Bauchkuf) (der) gen. des- es, 
e flux, cour de ventre, la diar- 


B 


pl. dié-flüfe; 
rhée, diffenterie, foire, le dévoiement, liente- 
rie, céliaque; it. (des chiens & loups) le qua- 


quecendre.. 
BAUCH-FLÜSSIG, (bauchflüßig) adj. Foiraux. 


. BAU. 


BAUCH:GRIMMEN, (Bauchgrinmen) (das) gen. 
des-s, /. pl. La colique, tranchées. 
BAUCH-GURT, (Zaud)gurt) (der) 


.es, pl. die-e; La fous-ventrière. 
BAUCHIG, (baudjig) ou,bäuchig; adj. Ventru, 


gen. des - 


gros ventru. Ein bauchiger Krug; une cruche 
d age ventre. 
BAUCH-NATH, mach) (die) gen. der - 
LÉ die-näthe; La gafiroraphie. 1 
BAUCH-ÖFNUNG, auchsnung) (die) gem. 
-der-, pl. die-en; La gaftrotomie. | 
BAUCH-RIEMEN, (BaudyMiemen) (der) gen. 
des-s, pl. die-; La ventriere 


BAUCH-RÜNDE, (Bauchründe) (die) gen. der - 
JS. pl. CT. d’Archit.) Le bombement. 

BÄUCH-SCHNITT » (Bauchfchnitt) (der) gen. 
des - es, pl. die-e; La Jeflion de ventre. 


BAUCH-SORGE, (Bauchforge) (die) gen. der - 
pl. die-n; La gourmandife, Jouci de ce fiècle, 
Join charnel, le Join du corps & du ventre. Al- 
le feine Sorgen. find nichts als Bauchforgen ; 
il n'a Join que de fon ventre, il ne pen/e qu'au 
temporel, 5 

BAUCH SPÆNE, (Bauchfpäne) (die) S. pl. Les 
barures (d’un luth.) 

BAUCH-STÜCKEN, (Baudftücen) (die) S. pl. 
Les porques (d'un vaiffeau.) 

BAUC "WER, (Bauchiveh) (das) gen. des-es, 
J. pl. Le mal de ventre, au ventre. 

BAUCH-ZWANG, (Baudyjiwang) (der) gen. des- 
es, £ pl. La conflipation, le ventre pareffeux. 
Veritopfung. : 2 

BAUEN, (bauen) v. a. Ich baue - bauete, i. h. 
ebauet; Bätir, confiruire, édifier, élever. Ein 
aus bauen; bétir une maifon. Schiffe bauen 

laflen ; jo conftruire des vaijleaux. Den Acker, 

das Feld bauen; defricher, cultiver, labou- 
rer la terre, la vigne &c. travailler. Nefter 
bauen; fairs ou bâtir des nids, Eine Straße 
bauen; pratiquer un chemin. Einen Jahrmarkt 
bauen; fré menter une foire. In diefem Lande 
wird viel Wein, Korn &c, gebauet; on re- 
cueiltit beaucoup de vin, de bled &c. en ce pays. 

Auf einen bauen a a 4 fer, 

fe confier à qq. un, fe repofer, compier fur qq. 

a Ken bauen; gi ruiner en bätiments. 


Er ift ein grofser Liebhaber des Bauens; def 
un grand bätifeur. Schlüffer in die Luft bauen ; 


faire ou bâtir des chdieaux en Ejpagne, Ein 
wohlgebaueter Menfch ; un komme bienfait; fe 
dit aufi du cheval: Das Pferd ift fehr fchön 
- gebauet. Das Bauen; ia confiruRtion, l'édifica- 
tion, la culture, le labourage. Ein Bergwerk 
bauen; exploiter une mins. Eine Zeche einen 
Kuxs bauen; ouvrir, cultiver une mine de mé- 


taux. 
RAUER, (Bauer) Vogelbauer, (das) gen. des- 
"Br.Ph die-; cage, volière, as 


x 


BAU. 


BAUER ‚. (Bauer) (der) gen. des-s, own, ph. 
die-n; Le pay/an, villageois, manant, labou- 
reur. Der Bauer im Schachfpiel; le pion. Der 
Bauer in der Karte; le valet. Ein grober Bauer; 
rufire, ruftaud, lourdaut, pitaud, manant. Das 
mache du den Bauern weils, (prov.) à d’au- 
tres, à qui vendez-vous vos coquilles ? Hinter 
fich wie die Bauern den Spiefs tragen ; (pro. ) 
en arrière comme les Suijles portent la hallebarde. 

BAUERN-BROD, (Sauernbrob) (das) gen. des - 
s, /. pl. La pain de village. 

BAUERN-DIRNE, (Bauerndirne) (die) gen. der-, 
BE die-n; La jeune villageoije. 

BAUERN-FEIND, (Bauernfeind) (der) gen. des- 

en L'ennemi du payjan. à 

BAUERN-FIEDEL, (Banernfiedel) (die) gen. 
te die-n; Le violon, rebec. 

BAUERN-FIEDLER, (Bauernfiedler) (der) gen. 

des-s, pl. die-; Le menétrier, le violon de 
an Æ ue de boyaux. 

-FLEGEL, CBauernflegel) (der) gen. 
des-s, pl. die-; Le rufire, ruflaud, Dons 
homme groffier, manant. 

BAUER- , (Bauerfrau) voy. BÆURINN. 

BAUERN-GEDING, (Bauern: Geding) (das) 
En des-es, pl. die-e; Les plaids annaux. 

in Bauern-Geding halten; tenir juflice dans 
un village. - | 

BAUERN-GEMEINDE, (Bauern-Gemeinde) ro) 
gen. der-, pl. die-n; La communauté de village. 

BAUERN-GÉRÆTHE , (Bauern-Geräthe) (das) 
gen. des-s, [. pl. Les outils de labourage. 

BAUER-GUT, (Bauer-Gaf) (das) où Bauerngut, 


gen. des-es, pl. die-güter; Le bien taillable, 


la métairie, le cenfe, la ferme. À 

AUER ‚ (bauerbaft) bäurifch, adj. Pay- 
Jan, grofier, ruflique, incivil, agrefie; adv. 
rufiquement, ra. à la payjanne, en 
payjan, incivilement. Das bäurifche Werk an 
den Stämmen .der Ordnungen; (7: d'archit.) 


le boffage ruftique. Baurilch reden; parler vil. 


lageois. 

BAUERN-HAUS, (Bauernhaus) (das) gen. des - 
es, pl. die-häufer; La maijon de village, la 
cabane, chaumière, hutte de payfan. 

BAUER-HOF, (Bauerbof) ou Bauernhof, (der) 
gen. des- es, pl. die-höfe; La métairie, fer- 


me, cenfe. 
BAUER-HUND, (ont) (der) gen. des- 
"es, pl. die-e; Le gros mâtin, chien de berger. 
BÆUERINN , (Bäuerinn) os Baurinn, (die) gen. 
der-, pl. die-en; La pay/anne, villageoije. 
BAUERN-KNECHT , (Bauernfnecht) (der) gen. 
des - es, pl. die-e; Le valet de manant. 
BAUERN-KOST, (Bauernfoft) (die) gen. der-, 
. pl. La nourriture de payjan. . 
BAUERN-KITTEL, ( Bauzrntittel) (der) gen. 
des-s, pl.die-; L’habit de payjan, le jaquette. 
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BAUERN-LEBEN, (Baueruleben) (das) gem, des = 
a La vie champétre, rujlique. 

BAUER-LEUTE, (Bauerleute) (die) Les gens 
de village. 

BAUER-LIED, (Bauerlied) (das) gen. des- es, 
pl. die-er; L'air champêtre, villanelle. 

BAUERN-MAGD, ns) (die) gen. der-, 

l. die- mägde; fervante age. 

BAUERN-REGEL, (“Bauern-Regel) (die) gen. 
der-, pl. die-n; L’obfervation qui regarde le 
temps & les Jailons. 

BAUERN-SCHENKE, ( Bauern-Schenfe) (die). 
en. der -, I die-n; Le cabaret de village. 
BÄUER-SPRÄCHE, (Bauerfprache) (die) ges. 
- der -, pl. die-n; La patois de village. ; 
BAUERN-STOLZ, (Bauernftolg) (der) gen. des-, 
es, /. pl. Le Jot orgueil, orgueil ruftique, Var- 
rogamce ridicule ; adj. orgueilleux comme un ru- 
fire qui ef à Jon a er Bauernftolz ftöfst 
ihn immer in den Näcken; (prov.) il eff glo- 

‘rieux comme um barbier de village. 


BAUERNVOLK, (Bauernvolf) (das) gen. des - 
es, /. pl. Gens de village. 

BAUFÆLLIG, CHANTANT ad: Ruiné, délabré, 
“caduc, affoibli, qui tombe en ruine. Baufällig 
werden; /e déiruire, menacer ruine. 

BAUFÆLLIGKEIT, (Baufdlligfeit) (die) gex. der 
-, pl. Caducité, ruine, délabrement, affoi- 

BAUFELD , (Baufelb) (das) gen. des-es, pl. die 

‚ (Bau en. des-es, pl. 

- er; Terre halle ou en 

BAUFROHNE, (Baufrohne) (die) gen. der-, pl. 
die-n; Corvee pour l'entretien d'un édifice. Voy. 
BAUDIENST. 

sn (Baugericht) (das) voy. BAU-. 


BAUGERÜSTE, (Baugerüffe) (das) gen. des-s, 
}. die -; L’echafaudage. 
BAUHERR, (Bauherr) (der) gen. des- en, pl. 
die-en; Le bätijleur ; direffeur, entrepreneur des 
‘bâtiments, édile; it. fabricien. 
BAUHOF, (Bauhof) (der) gen. des- es, pl. die- 
BAUHOLZ (Baupol) (5 ) gen. d Jp 
, os) (das) gen. des-es, J. pl. 
Bois de charpente, bois carré, tronché. 
BAUKOSTEN , (Baufoften) (die) La depen/e, les 
fraix de bâtiment. 
BAUKUNST , (Baufunft) (die) gen. der -, /. pl, 
L'Architelture. 
BAULEUTE, (Baulcute) (die) Les ouvriers. 
BAULICH, (baulidy) adj. & adv. Ein Haus im 
baulichen Stand erhalten ; Entretenir une mai- 
Jen en bon état. | \ . 
BÄULUSTIG, (bauluffig) adj. & adv. Se dit de 
ceux qui ont envie de bâtir ou de s'intéreffer à une 
mine. Où trouve ce mot aufh comme Subflan- 
:tif. p, e. Den Bauluftigen dienet zur Nach- 
„ richt &c. on avertit ceux qui ont envie de Ec. 
X3 BAUM, 


\ 


166 “ BAU. 


BAUM, (Baum) (der) gen. des- es, pl. die- 
Baume ; Un arbre. Ein Obftbaum ; arbre fruitier. 
Ein wilder Baum ; arbre Jauvage. Baum der 
einen langen Schaft hat; arbre de haute fu- 
taie. Ein gerader Baum ; arbre de brin. Ein zu 
feiner natürlichen "Höhe gekommener Baum; 
arbre de plein vent, arbre de haut vent. Baum 
an deflen Wurzeln noch Erde hänget; arbre 
emmotté. Baum defien Aefte bis an den Gipfel 
abgeftutzt find; houpier. Frifcher grüner Baum; 
arbre en état. Ein alterBaum der nur an den 
Spitzen der Aefte ausfchlägt; arbre couronné. 
Bäume nach der Schnur fetzen; aligner des 
arbres. Frifche Erde oder Mift um einen Baum 

* fchütten ; chauffer un arbre. Der Baum, den Ein- 

ang zu verwehren; (7. de ri ‘) l'eftacade, 
barrière. Der Baum desErkänntnifles gutes 
und böfes; arbre de la fiience du bien & du 
mal. Baumam Wéberftuhl ; e déchargeoir. Baum 
deffen Schaft von anderèr Farbe, als die Zwei- 
e; ( T. de blafon ) arbre fe Baum deffen 
rüchte von anderer Farbe ; arbre englanté. 
Der Baum fällt nicht vom erften Streich; (prov.) 
d'arbre ne tombe pas du premier coup. Bäume 
pflanzen, durch pfropfen oder abfenken; afier. 


BAUM-ACHAT, (Baumadat) (der) gen. des - es, 


pl. die - e'; Dendrite , pierre fur la quelle ou 


trouve des accidents qui repréfentent des buiffons, - 


des arbriffeaux formés naturellement. 
BAUMANNSHÖHLE, (Baumannshöhle) (die) 
‚gen. der -, f. pl. Caverne Jingulière fur la forêt 
le Harz 


BAUMBAST, (Baumbaft) (der) gen. des-es, 
5 Äh Ecorce d'arbre, biambonnée, 


MBLÜTHE, (Bautublüthe) (die) gen. der-, 


1. die-n; Fleurs FR El tt. le temps qua: 
Le arbres em en fl 
UE IR ‚Saumeiten (der) gem des - s, 
1e = ; 
pÄUMELN, (im Ba v. n. Ich baumele - bau- 
melte, i. D. ebaumelt; Brandiller, pendiller; 
mouvoir de-çà & de-là Mit den Füffen bau- 
mein, o# bampeln; brandiller les jambes. 


BAUMEN, où BÆUMEN, (baumen, ou bäunen) 
D. Ich baume - baumte ‚i. h. gebaumet; 
CT. de Chafle) Voler, grimper, Jauter fur un 
arbre. Der Marder bleibt nicht leicht auf dem 
Baume wo er gebaumet hat, fondern baumet 
von einem Baume zum andern ; ia marte ne 
s'arréte"guères für un Jeul arbre; elle faute de 
Tun a l'autre. ‘Sich bäumen; je cabrer. Voy. 
Aufbäumen, Aufbäumung. 

BÆUMEN, » Cbdınnen ) adj. De bois, Nufsbäu- 
menholz; bois de noyer. 

BÆUMEND, Chäumend ) (ch) adj. (T. de bla- 


UT CHINE das des 
Fa a n) € ) cm. ess, f. 


af die - pfah 
2 UnbrLAsTER, 
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BAUMFLECHTE, (Baumflechte) (die) Ep ma 
pl: Lichen, ow Pulmonaire de chêne. 
parafite, Môsflechte, 

BAUMFROSCH, ( Baumfrofch) (der) gen. des - 
es, pl. die- frofche ; Petite grenuoille verte qui 
vit Jur les arbres. Voy. Lanbfrofch. 

BAUMFRUCEHT, Saumfrucht) Adi) gen. der, 
pl. die- früchte; Fruit d'arbr 


Bm un) (ale) gen. der -, pl. 
"die - [pece d'oie fauvage. 
BAUM ARTE ESaunearten) (der) gen. des- 


nn pl. die - gürten; 3 Un verger, jardin fruitier, 
ommeraie. 

BAU à ER, ones) (der) gem. 
des-s, pl. die-; lanteur d’arbres. 

BAUMGÆ] TNEREI, Denen) (die) gen. 
der-, f. pl. La culture d'arbres. 

BAUMGRILLE, (Baumgrille) (die) gen. der -, 
pl. die-n; Efpèce de pie qui a le bec fort long 
€ menu. Syn. Baumklette, Baumkletter, Sich- 
ler, Sichelfchnäbler. 

BAUMHABICHT, (Saumbabicht) (der) gen. des 
-es, die-e; branchier. 

BAUMHACKER, (Baumbader) (der) gen. des - 
s, pl: die-; Béquebo, grimpereau, (oifeau) it. 
charpentier. 

BAUMHARZ, (Baumbar4) (das) gen. des - es, 

l. die-e; La glu, gomme-refine. 

BAUMHECKE, Baumbede) (die) gen. der-, 

pl. die-n; La haie, le buiffon, palijlade d'arbres, 


BAUMKNOSPE, (Saumfnofpe) (die) gen. der-, 
I. die-n; Le bourgeon, bouton d'arbre. 

B en Saumläufer) (der) gen. des- 

pl. die-; Grimpereau. 

BAUMLAUS, (Baumlaus) (die) gen. der-, pl. 
die - laufe ; "Le puceron. 5 

BAUMLEITER, (Baumleiter) (die) gen. der-, 
l. die-n; Une echelle double. 

BAUMMAST, (Baummaft) (die) gen. der -; /.pl. 
La glandée. 

BAUMMISTEL, (Baummifel) (die) gen. der - 


pl. die-n; 

BÄUMMOOS, K) Se) gen. des-es, 
pl. die-e; Moule à’ 

BAUMNUSS, ‚(Run (ke) gen. der-, pl. 
die - nüfse; noix. 


BAUMOL, (Baumöl) (das) gen. des - es 
L'huile ee Ri nue PA ee 
BAUMREAHL: y Caenpfabl) der) ge . des-es, 
ui, tuteur, halas, étaie, 
&Baumpflafter) voy. BAUM- 


BAUNPICKER, Baumpider) (der) gen. des-s, 
e-;5 12 
BÄUMRIND PR ntinte) (die) gn. cer-, f 
5 en + SET dos à pir.huımin d'arbre, 
umfaft) (Ce:) gen, d.s-es, /. 
un ) (ei) g J 


ph 
BAUM- 
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BAUMSÆGE, nou (die) ge. der +, pf. 
die-en; La ge dont FA fe fervent les jardiniers. 
BAUMSCHEERE, (Baufcheere) (die) gen. der-, 
” pos 2; Le cifeaux de jardinier pour tondre 


BAUMSCHLAG, (Baumfchlag) (der) gen. des- 
es, f. pl. (T. de Peinture € de Gravure ) L'ar- 
rangement & la repréfentation du feuillage fur 
un tableau. 

BAUMSCHNITT, (Baumfchnitt) fe) gen. rg 
-es, f. pl. CT, de jardinier ) L’cbranchemen 

ou la manière d'ébrancher un arbre. 

BAUMSCHRÔTER, ee) (der) gen. 

des - 1. die-; cerf-volant. 

BAUMSG ULE, ee ule) (die) gen. der-, 
pl. die-n; La bätardiere, pépinière. 

BAUMSCHW AMA, Saunsfchipamn) (der) gen. 
des -es, pl. die-fchwämme ; La tumeur ou 
Un ui vient aux arbres. 

BAUMSPECHT, ; Gens, cder) gen. des - 

die-e; Lo pie, eqwebo. 
AUHSTARK, Cbaumflart) adj. De la groffeur 
es arbre, es Ac: vigoureux, robufte, fort. 7 
POSE ; (Baumflein) (der) gen. des-es, 
N. die - ei Toies Jortes de dendrites. Voy. 
aum - Ach: 

BAUMSTÜCK . | (Baumfti®) (das) gen. des - es, 
a die- Fa Lieux cos & planté d'arbres frui- 

vs; 

BAUMSTOTZE (Baumftüge) (die) gen der-, 
pl. die-n; L’khalas, étaie, appui, tuteur. 
BÄUMWACHS, (Baumwadjs) (das) gen. des - 
es, [. pl. : prononcez Baumwaks) ; L’emplätre 

d'ente; ente. 


PAURW AGEN, (Baumtvagen) (der) gen. des- 
"BE-ANTWORTEN, (eantivorten) v.a. Ich bé- 


l. die - ; Le camion. 
BAU IWANZE, (Baumivange) (die) gen. der-, 
a De -D; La punaife de jardin, punaile vo- 


te erg (der) gen. des 
-5, Kr -;5 lanteur d’arbres. 

BAU WV LLE, au aumivolle) (die) gen. der-, 
J. pl. I € Gera 

BA! BEWOLLEN: (baummwollen) adj. Coiton- 


de 
BAD OLLER BAUM, (Baumtollen-Baum) 
ee gen. des-es, ie die - bäume. Baumwol- 
lenftrauch, Stande, Bf flanze; Le cottonier, xylom. 
Alan NUNG, (Bauordnung) (die) gen. der 
I. die-en ; L'ordre d’architeure, loix, 
es d'architelture. 
BA -PLATZ, (Bauplag) (der) gen. des - es, pl. 
die - plätze;. Lattelier, chautier. Einen Bau- 
latz abftecken; tracer le plan d'un bâtiment. 

‘BAU-RISS, CBaurif) (der) gen. des - es, pl. die 
-e; Le plan, dejin d'une maifon ou autre bä- 

timent a won veui faire confiruire. 
BAUSBACK, (Bausbad) (der) gen. des-es, 
pi. die-bäcke; (vulg.) Qui à des joues bouffies. 


É BE. «167 


BAUSCH, (Banfch) (der: des - es, pl. die- 
Bäufch he; ® ne ri, Fe 2 pie. tas, 
monceau en confufion. Etwas in Baufch und 
ee au acheter es bloc, prendre le bon 

le mau 


BAUSCHGEN, C re (dag) gen. des-s, 


: die - ; La compri 
BÄu- SCHREIBER, aufchreiber) (der) gen. des 


-s, pl. die-; LA greffier des bâtiments ; it. 


„gel de Pécritoire. 
ÆTTE, BAUSTELLE, (Bauftätte, Bau: 
Fee) (die) | gene we -, pl. die-n; La place 


bötir , l'emplacement. 

BAU-STUCK (Sauf (a gen. des - es, pl. 
die - a ey Le Le tronche. 

BAU-VOGT, (Bauvogt) (der) ges. des - es, pf. 
die - vögte; Le chajfe-avant. 

BAU-WESEN, (Sauivefen ) (das) gen. des -s, 
S pt. L'archieäure, € tout ce qui y 8 du rap- 

ort. Voy. Baufachen. 

BAY, (Bay) A gen. der-, pl. die-en; La 
ba, golfe, r 

BAVER, HAYERISCH, (Bayer, bayerifch); Ba- 
varois , Bavaroife. 


rn; L'Elefteur de Bavière. 

BAYERN, Bayern); Bavière. 

BÉ-AMTE, ou Ale (der) A des-n, pl. die 
-n; L'Officier,, kb. Gouverneur ; it 
Bailli; her Eÿc. Ë 

BÉ-ÆNGSTIGEN, Cbeänaffigen v. a. Ich bé 
ängftige - beangfligte, i ih. Be: Tour- 
menter,, g , inquiéter; à ps 
figung; le tourment, l'afflillion, inquiétude. 


BAYERFÜRST, „gQererfürk) der Kubrfürft von 


antworte - RE i. h. beantwortet; 
Répondre, faire r épon fe d. Einen Zweifel bé 
antworten; réfoudre un doute. Die Béantwor- 
tung; la réponfe, repartie. 

BE-ARBEITEN, (bearbeiten) v. a. Ich béarbei- 
te - bearbeitete , i. h. bearbeitet; Travailler, 
cuitiver ; labourer, donner un labour; it. ma- 
nier, mettre la main à un ouvrage. Das Me- 
tall lafst fich bearbeiten; ce métal obéit fous le 
marteau. Sich bearbeiten ; tächer, Je mettre en 
peine, s'efforcer, faire efort, söyertuer;_em- 
“ployer Jes forces, faire Jon ible, avoir ot 
prendre ee travailler très-foigneufement à qq. 
ch. Die Bearbeitung; letravail, la culture, lela- 
bourage, labour ; it. effort, la peine. 

BE-ARMEN, (bearmen) v. a. Ce verbe tout-d- 
fait hors as ‚ Je trouve une feule fois dans 
Le Poëfies Ahr. Opiz € figrifie: embrajer, 
contenir , comprendr. 

BÉARTEN, de v. a. Ich béarte - béartete, 
i h. beartet; (7: d'Agricult.) Avoir Join, Joi- 
| gner une plante om auire produit de la IE k 


ie Béang-- 
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BÉ-AUGENSCHEINIGEN , Cbeaugenfcheinigen ) 
v. a. Ich beaugenfcheinige- beaugenfcheinigte, 
i,h. beaugenfcheiniget ; CT. de Barr.) Vif- 
ter, parcourir de Poeil, prendre ou faire l'in- 
ere S. die Beaugenfcheinigung ; ’in/peBion 


BÉBAKEN, Caen) v. a. Ich bebäke - bebäk- 
te, i. b. bebäket; CT. de Mar.) Mettre des 
tonneaux ou marques dans la mer pour avertir 
les p RE ya là des banks. 

BE-BÆND y (bebändern) v, a. Ich bebände- 
re-bebänderte, i. h. bebändert ; Garnir des 
rubans. On dit a ss de qq. un qui a 
glafieurs ordres: Er ift ganz bebändert; il ef 
de tous les Cordons. 

BE-BÆRTET, cree adj. CT. de Blaf. ) 
Pourvu d'une barbe. 

BE-BAUEN, (bebauen) v. a. Ich bebaue-bebaue- 
te, h bebauet ; dtir ; it. cultiver. Eine 
wohlbebauete Stadt ; une ville bien bâtie. S. die 

: Bebauung. 

BEBEN, (beben) v. #. Ich bèbe - bébte, i. h. ge- 
bebet ; Trembler , tremblotter, branler. s 
Herz bebt mir; le cœur me bat, pie Die 
Kniee bèben mir; mes genoux chancellı Das 
Bèben, die- Bèbung ; tremblement, la pal- 
pos le battement, chancellement. Bebend ; 

. tremblant, 
il , (bebern) v. #. Ich hebere - beberte, i. 
h. gebèbert ; C he #f.) Barboter , trembler & 
la mächoire den 

BE-BINDEN, bide) v. a. irr, Ich bebinde - 
beband, fabi bebände, i. h. bebunden; Lier 
tout au tour, entourer avec un nœud, ruban Eÿc. 
S. die CHEN CE, 

BE-BLECHEN, (bebledhen) v. a. Ich bebleche- 
beblechte, i. h beblechet; Garnir de lames de 
fer blanc. On dit figur. Bei Hofe fieht man 

die beblechten Herren; c’eff d la Cour où Fon 

voit les hommes galonnés. S. die Beblechung. 


BE-BLÜMEN, se v. a: Ich beblüme-be- 
blümte, i. h. ri Fe À 3 On ne trouve ce mot 
que dans les poë Parfémer de fleurs. 


BE BLUTEN, { ebluten) 7 a. Ich beblute - be- 
en i.h. beblutet; 3 Repandre, &pamcher:fon 
Jang fur gg. ch. 


BE-BRÜCKEN, (bebrüden) v... Ich bebfücke- 
ish i h. bebrücket; Faire, jeter un pont 


rivière. 
B BRÜTEN, (bebräten) v. a. Ich bebrüte - be- 
brütete, i ih. bebrütet; Couver. Eier die fchon 
bebrütet find; des œufs cowis. 


BEN (bebrungen) (pop. ) voy. BE- 


BEBUNG, (Bebung) voy. BEBEN. 
BECHER, ee gen. des-s,. pl. die-; Ze 
gobelet, la 8 le calice, bocal ; it. cornet d dé, 
sie: 5ü CT. d'Architele, ) champignon, Be- 


BE. 
cherlein ; diminut. petit gobelet. Becherfchrank ; 
le buffet. "Becherfpiel ; 3 jew des gobelets. Becher- 
taube; (T° de potier) la batte. 

BECHERN, (be fan) 2. a. Ich beehere- mie 
te, i. h. gebec ert; Chopiner. Sie haben die 
pres Nacht gebechert ; ils ont chopiné toute 

nuit, 

BECKEN, (Beden) (das) gen. des-s, pl. die - 

baffin, lavemain, lavoir. 

a us voy. BÆCKER. 

Chebagen) v. a. Ich bedache - be 
dachte, i. h. bedachet ; Couvrir d'un toît, re- 
couvrir. S. die Bedachu 

BEDACHT, (bedacht) (i. h. hr voy. BEDENKEN. 

BEDACHT, (Bedacht‘) (der) gen. des-s, /. pl. 
La prévoyance, prudence, circon/peËtion ; it con- 
fidération, Le cor feil, la délibération, raifon, le ju- 
gement, la con, ltation, préméditation. Er thut 
alles mit Bedacht; zl fait tout avec prudence. Ex 
redet ohne Bedacht ‚in den Tag hinein; # 
parle à l'avanture. Diefes Lafter hat er wif- 
fentlich mit pas gethan; à} a com- 
je ce vice de ftience certaine & de propos de- 


béré. 

BEDACHT, (bedacht) bedachtig, bedachtfam, 
bedächtlich, bedachtfamlich; adj. Prévoyant, 
bien avifé, » prudent. creme confidéré, VE. 
béré; it. t, fagement , confidé- 
rément, délibérément ; avec ee avec 
prévoyance , de propos délibéré, d'avis. Etwas 
mit wohlbedachtem Rathe thun ; faire une 
chofe après une mûre délibération , après y avoir 
bien penfé. Bedacht feyn; avoir Join, fonger à, 
étre d'avis. Ich werde e bedacht feyn, euren 
Befthl zu vollziehen; j'aurai foin d'exécuter 
vos ordres. Er ift auf nichts u. Reichthum 
bedacht; if ne e 

BEE 


qu'à s'enrichir. 
| (Bedachrfansteie) (die) gen. 
nr af pl. L vo ance 5 » circon- 
Ba Vo. edacht. 3 
B ANKEN, banten) (ich) 2. r. an bedan- 
ke- bedankte mich, i. h. mich bedanket; Remer- 
cier, rendre graces. Sie haben nic t rfache 
endre g: Sie hab ii U 
fich zu bedanken; il m’ a pas de quoi. Ich 
bedanke mich dafür; (7. ironique) cela me dé- 
lait; je n'en veux Fa 
BEDAN a (Sedantung) voy. DANK. 
BEDARFEN, Beten) RER BEDÜRFEN. 
BEDAUERN, BEDAUREN, (be 
dauern, bebaueren, bebauren) v. a. Ich bedaue- 
re-bedauerte, i. h. bedauert ; Kegretter, een 
dre, déplorer, avoir pitié ou compajlion , 
afiet, » Jäché, marri, au defefpoir. S. Yen 
auern, die Bedaurung ; regret, plainte, com- 
pafion, Ag douleur. Bedauerlich, bedau- 
renswe bedaurungswürdig ; adj. regretta- 
ble, déplorable, digne de rı ue ou de compaf- 
fin, Jenfibh fible, douloureux. Bedaurensw' Rise 
weife; adv. déplorablement, Jenfiblement &c. 
BE 


BE. 

BEDECKEN, (bededien) v. a, Ich bedecke-bedek- 
te, i. h. bedecket ; Couvrir, cacher, voiler, 
pallier, mettre à couvert, à l'abri, en füretés 

otéger, Joutenir, efiorter; it. épauler. Den 

opf bedecken; Je couvrir, mettre le chapeau. 
DasFeld mit Todten bedecken; joncher la cam- 
po de corps morts. Den Leib im Fechten be» 

lecken; effacer le corps. Die Armée war auf 
einer Seite mit einem Morafte bedekt ; l'armée 
étoit épaulée d'un marais. Ein bedekter Weg; 
CT. de fort.) un chemin couvert. Ein bedekter 
Gang auf dem Schiffe; la courfière. Bedekt fte- 
hen; /e tenir à couvert. 

BEDECKUNG, (Bebeung) (die) gen. der-, 
pl. die-en; La couverture; it. proteßion, le fou- 
tien, efcorte, convoi, épaulement, Man führte ihn 
unter ftarker Bedeckung fort; zl fut ensmené 
fous une bonne efcorte ; it. accablement , écroule- 
ment, &boulement. Ein Schiff zur Bedeckung ; une 
sonferve, un convoi, Ein Kriegsheer zur Bedek- 
Ku einer Belagerung ; l'armée d’ob/ervatiom 

BEDEICHEN, (bedeichen) v. a. Ich bedeiche-be- 
deichte, i. h.'bedeichet; Munir d'un digue, d’un 
rempart contre V’eau. 

BEDELL, ( Bedell) voy. PEDELL. 

BEDENKEN, (bedenfen) v. a. irr. Ich bedenke- 
bedachte, /ubj. bedächte, i.h. bedacht ; Pen/er, 
regarder, Jonger à une chofe, y réfléchir; conjidé- 
rer, ruiner, prendre en confidération, faire at- 
tention où ia , bien pefer une chofe, la 
metire en délibération, y avifer ; it. avoir Join 
de qq. un, le pourvoir, avoir égard, Je fouve- 
nir de lui; p. €. un teflament. Bei fich 
bedenken ; pen/er en bi-mi Sich beden- 
ken; .v. r. faire réflexion fur ce qu'on doit 
faire ; it. balancer, h£fiter, marchander, faire 
ne Rte feindre; délibérer. Ich habe diefe Sa- 
che reiflich bedacht, überl&gt, erwogen ; j'ai 
cotifidéré mfirement cette afaıre. Ich will mich 
ein wenig darüber bedenken ; je prendrai cela 
en délibération. Er bedachte fich lange hin 
und hèr , bis er einen Schlnfs fafste; #f ba- 
lança long tems avant que de Je déterminer. Er 

enkt nicht was er redet; À ne digere pas 
ge ce qu'il dit. Es ift nichts dabei zu be- 
enken ; iln’ya rien qui tienne. Einen in fei- 
nem Teftamente bedenken ; /e Jouvenir de qq. 
un, dans on 


ICH, bebeitlih) à 3. Digne ’e com 
fidération, qui mérite qu'on fe mirenent ; 
#. remar le „ confidéra 


Pride le , dommageable , nuifible. 


5 it. dangereuc, 


BEDENKLICHKEIT , (Bedenklichkeit) (die) gen. 
der-, pl, die-en; LS ape Dan, BE 


BEDENKZEIT (Bed 

of » (Bebenfjeit) (die) gen. der - 

J pl. Le temps, délai, loifir ne dölibirer,, 
eng Je réfoudre, pour opter ; it. jour d'avis. 
ch gèbe euch acht Tage Bedenkzeit; je vous 
dome huit jours pour y penfer. Bedenkzeit 
nehmen; prendre lettre d'avis, demander du 


temps Er Je déterminer. 

BEDEU EN, (bedeuten) v. a. ‚Ich bedeute - be- 
deutete, i. h. bedeutet; Donner à entendre, 
faire favoir, faire comprendre , déclarer, expli- 
quer, infiruire, rendre certain de qq. ch. faire 
entendre raifon. Ich habe ihm bedeutet , dafs 

. mir diefes mifsfalle; je wi ai déclaré que cela 
me deplait. Ich habe ihm mündlich bedeutet; 
je lui ai déclaré de vive voix. Man mufs ihm 
: AR dafs fich Er nicht thun lafst; 5! faut 

ui expli cela ne Je peut pas. Er will 
fich nicht belote pee H u Pr pas en 
tendre raifon. 

BEDEUTEN, (bedeuten) v. n. av. l'auxil. haben; 
Signifier, marquer, défigner; prognofiiquer, 
dénoter, avoir une en » être une mar- 

ue, um que» un pröjage, un augure. Was 
at es zu bedeuten? qu'importe? Was bedeu- 
tet das? quwefl-ce à dire’? que veut dire cela ? 
re que c'eff que ceci? Es hat nichts zu 
edeuten ; ce nef une affaire, n'importe, 
Das bedeutet fo viel als nichts; cela ne dit 


rien du tout. 

BEDEUTUNG, (Bebeutung) (die) gen. der-, pl. 
die-en; Le Jens, AR tion, marque, figne, 
Pexplication, le prélage, l'augure ; déclaration, 
Fordre. Diefes Wort hat mancherlei Bedeutun- 


en; ce mot a plufieurs acceptions. 
IENEN, (bedienen) v.a. Ich bediene - be- 


diente, i. h. bedienet; Servir, rendre ervices 
ge plaifir. Er wird von feinen Leuten ichlecht 
ienet; si eff mal jervi par Jes gens. Ein 
Amt bedienen, verwalten ; adminiflrer, poflé- 
der une charge. Was bedient er? de quelle 
charge efl-il revêtu ? Die Gäfte bedienen; re- 
cevoir les étrangers, faire les honneurs de 1a 
maifon Eÿc. Ein Frauenzimmer bedienen; faire 
Pamour à une Dame &c. Bedienen (im Kar- 
tenfpiel); donner de la couleur. Nicht bedie- 
nen; renoncer. Einem’ bedient feyn; /ervir 
d'avocat à qq. un; étre avocat ou médécin de qq. 
un; aider, avancer, Jervir, étre utile. Bedie- 
nen fie fich ihrer Bequemlichkeit; prenez vos 
aifes, s’il vous plat. Er hat lich der Gelegen- 

heit bedienet; sl a profité de l'occafion 
BEDIENTE, (Bediente) a gen. des-n, pl: 
die-nz; L'oficier, le effique. laquais, va- 
let, garçon. Oberfter Staats-Bedienter ; Mins- 

Sr Etat. Kriegsbedienter ; offisier de 
ofbedienterz ar des Poftes, Mein Bedien- 
ter 
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ter wird gleich kommen ; mon domefiique vien- 
dra tout-d-Vheure. - Ich habe es ihrem Bedien- 
ten gegeben; je l'ai donné à votre valet, Ich 
habe die Quittung ihren Bedienten ou Laden- 
diener zugeftellet; j'ai remis la quittance à vo- 
tre EN UN de boutique. 

BEDIENUNG, (Bebienung) (die) gen. der-, pl. 
die-en; fervice, l'emploi, la charge, Vofice, 
da fonßion. Er ift zu ihrer Bedienung da; 4 ef 
d votre fervice. Er hat eine fehr einträgliche 
Bedienung erhalten; il a obtenu un emploi fort 

+ Jucratif. Das ift eine fehr anfehnliche, ehren- 

“ volle Bedienung; c’efl une charge honorable. 
Eine Bedienung kaufen; acheter un ofice. Sei- 
ne Bedienung bringt es fo mit fich;' /a fonc- 
tion le veut ainfi. 

BEDING, (Bebing) (der) gen. des-es, pl. die- 
e; L'accord, la condition, claufe, réferve; la 
réfervation, charge, proteflatiom. Mit Beding; 
Jous condition, conditionnellement. Mit dem Be- 
ding, dafs; à la charge que, à condition que, 
an bien entendu que. 

BEDINGEN, (bedingeu) v. a. irr. Ich bedinge - 

“ bedung, /#bj. bedünge, i.h. bedungen ; Kö/er- 

. ver, jiipuler, arréter un prix, convenir du 
marché, accorder. Ich will es thun, allein ich 
bedinge mir diefes aus; je le ferai, mais je me 
cela. Er hat fich Bi lem Contraét eine 

erficherung bedungen; il a fiij 
rantie dans le contrat. Der Preidih be 
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une ga 
edungen ; 


le pre en Lu arrété. 

‚BEDINGUNG, (Bedingung) (die) gen. der-, pl. 
die-en; Joy. Beding. Ich thue es unter 
der Bedingung ; je le fais fous cette condition. 

BEDÖRFEN, (bebèrfen) voy. BEDÜRFEN. 

BEDRÆNGEN, (bedrängen) v. a. Ich bedränge- 

* bedrängte, i. h: bedränget; ad Ab prejler, 
affiger, tourmenter,, it, ferrer le cœur, it. fou- 
a fe peuple, it. preffer, réduire une ville à Vex- 


tremite. 
BEDRÆNGNISS, (Bedrängnif) (die) gen. der- 
“pl. die-e; L'oppreffon, affiklion, le tourment, 
ferrement de cœur. Das Ende meiner Bedräng- 
niffe nahet heran ; {a fin de mes tourments s'ap- 


oche. 
BÉDRÆNGUNG, (Bebrängung) (die) gen. der-, 
pl. die-en. Voy. Bedrängnifs. Einen in fei- 
‘ men Bedrängungen tröften ; con/oler gg. un dans 
Er Led aflikion. 
BEDRÄUEN, (bedräuen) voy. BEDROHEN. 
BEDROHEN, (bedrohen) v. a. Ich bedrohe- be- 
drohete, i. h. bedrohet; Menacer, er des 
* menaces , parler à gg. un des groffes dents. 
BEDROHLICH, (bebroblich)- ai, Manarant, com- 
.. minaloire; it. adv. d'une manière menaçante, 
. Die Bedrohung; la menace, commination. 
BEDRUCKEN, (bebrudfen) v. a. Ich bedrucke - 
bedrukte, i, h. bedrucket; Imprimer, Das Blatt 


BE. 
ft nur halb bedrukt; la fouille n'ef imprimée 


pe moitié. 

BEDRÜCKEN, (bebrücfen) v. a. Ich'bedrücke - 
bedrükte, i. h. bedrücket; Opprimer . preffer, 

" tourmenter. Er wird von feinen Gläubigern 
bedrükt; /es créanciers le preffent. Ich fand ihn 
in fehr bedrükten Umftänden; je le trouvai 
dans un état fort trıfle. S. die Bedrückung. 
Um den Bedrückungen feiner Feinde zu ent- 
gehen &c. pour échapper à Fopprefion de fes 


ennemis &t. 
BEDUNG, (ebung) BEDÜNGE, voy. BE- 
DINGEN. à 
BEDÜNGEN , (bebüngen) voy. DUNGEN. 


BEDUNKEN, (bebünfen) v. imperf. Mich be- 


dünkt - bedünkte, mich hat bedünkt; Parof- 
tre, Jembler, croire, penfer, eflimer, étre d'a- 
vis. Es bedünket mich; il me paroît, il me 
femble, fe penfe que Eÿc. On dit mieux dünken. 

BEDUNKEN , (Bedünfen) (das) gen. des -s, 
JS. pl. L'avis, le Jentiment, Foppinion, le juge- 
ment. Meines Bedünkens; a.mon avis, Jelon 
moi, Jelon mon fentiment, d ce que je crois, à 
mon gré €c. (peu uf.) 

BEDÜRFEN, (bedürfen) v. n. irr. Ich bedarf, 
du bedarfit, er bedarf, wir bedürfen &c. Imp. 
ich bedurfte, /ubj. bedürfte; Parf. i. h. be- 

. durft; Avoir befoin, avoir affaire, manquer de, 
dt. étre dans le befoin, dans la néceffité dans la 
difette. Ich bedarf eures Raths nicht; je n'ai 
-que faire de votre confeil. Wir bedürten eines 
rechtfchaffenen Prèdigers; nous avons befoin 
d'un bon Predicateur. Bedürftig; adj. pauvre, 
indigent , néceffiteux. 2 

BEDURFNISS, (Bedürfnig) (das) gen. des-es, 
pl. die-e; Le befoin, la nécefité, l'indigence, pau- 
ureté, manque, difette. 

BEEDE, ae! voy. BEIDE. 

BE-EHREN, (beebren) v. a. Ich béehre-béehr- 
te, i. h. beehret; Honorer de qq. ch. faire hon- 

‚neur, révérer, confiderer. Er hat mich mit ei- 
nem Befuche beehrt; il m'a honoré d'une vifite. 
Die Béehrung. 

BE-EIDEN, (beeiden) beeidigen, v. a. Ich beei- 

. dige - béeidigte, i. h. beeidiget; Déférer un 

. ferment, affermenter, faire jurer, faire préter 
Jerment, it. jurer, préter ferment, ajirmer par 
Jerment. Béeidet; adj. juré, qui a me Jer- 

. ment, Die Béeidigung; le ferment, la confir- 
mation par ferment. . & 

BE-EIFEEN, beeifern) v. a. rec. Ich bécifere - 

. béeiferte mich, i. h. mich beeifert; Avoir du 

: zöle, étre zélé pour gg. ch. ‚Ich werde mich 
beeifern; je ferai de mon mieux pour &c. Die 

: pe . 4 

BE-EINTR/ECHTIGEN, (beeinträchtigen) v. a. 
Ich beeinträchtige, beeinträchtigte, i. h. bé- 
eintrachtiget; Porter préjudice, empiéter fur les 
droits de qq. un; fig. chafer fur les terres das 

rbb. 
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trui. - Die Beeinträchtigung; le dommage, Pem- 
péchement, le préjudice. Dergleichen Béein- 
trachtigungen darf man nicht dulden; sl ne 
faut pas fouffrir de tels préjudices. 

PÉ-EISET, (beeifet) adj. Rempli, couvert de 
glace. Il ny à que les Poëtes qui Je fervent de 
ce mot. Béeifte Gefilde, beeitte luren; . des 

champs couverts de glace. 

BE-EKELN , (been) v. a. Ich beëkele - beë- 
kelte, i. h. beëkelt; Avoir du dégoñt pour qq. 

On trouve ce verbe dans les Potfies de Mr, 
Halter. an à 

BEEN, (Been) (der) gen. .des-, pl. die-; Le 
ben, behen. Arbre qui croît en Arabie; il porte 
un fruit donc le noyau donne l'huile de ben. Les 
Parfumeurs en font grand ufage parcequ'elle eft 
fans odeur €ÿ ne devient jamais rance. h 

BEEN-HÄSE, (Beenhaafe) (der) gen. des-n, 

l. die-; Le gâte-métier de tailleur. 

BE-ENDEN, (beenden) ow béendigen; v. a. Ich 
béende - beendete, i. h. beendet 0% béendi- 
get; Finir. 

BE-ERBET , (beerbet) adj. Ift er béerbt? at-il 
des enfans? Er ift noch nicht beerbt; 5! wa 
pas encore des enfants. Dans la S. Ecriture on 
trouve auffi le mot béerben, comme verbe aËkif: 
Dafs ihr befitzet das gute Land und béer- 
bet auf ihre Kinder; afin que vous poffédiez ce 
bon pays, € que vous le fafiez hériter à vos 
enfants après vous à jamais. | 

BE-ERDIGEN, (beerdigen) v. a. Ich béerdige - 
beerdigte, i. h. beerdiget; Enterrer, enjeve- 
lir, inhumer, rendre les derniers devoirs. Die 
Beerdigung ; Penterrement, l'inhumation, l'en- 
malien, les derniers devoirs. 5 
ERE, (Deere) (die) gen. der -, pl. die-n3 
Le grain, la graine, baie. Das Beerlein; ia 
petite graine. Wachholderbéren; baies de ge- 
nievre. Weinbéren; grains de la grappe. Jo- 
hannisberen; graines de grofeilles. Bergrün ; 
verd de vejie. Berblatt ; caryophyllum. 

Beeft, (De N) Du CT. injurieux) bété” brute, 

ros animal. Voy. Bielt. À 

BEET, (Beet) (das) gen. des-es, pl.die-e; (T. 
de jardinier) L'aire, le couche, carreau, cofti 
re, la planche. Betweife; ar couches. 

BEETE, (Beste) (die) gen. der-, /. pl. La bet- 


a PO BEFÆHLE, voy. BEFEH. 


LEN. 

BE-FAHREN, (befahren) v. a. irr. Ich befahre, 
du befährft, er befährt, wir befahren &c. Imp, 
i. befuhr; Parf. i. h. befahren; Naviger, vo 
yager fur mer. Die Nord-See ift im Winter 
nicht zu befahren; la mer du Nord n'efi pas 
navigable pendant Fhiver. S. die Befahrung ; 
CT. de mineurs) La dejcente dans une mine. 


Befahren, comme aflif régul. ef fort peu en uja- 
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ge, & Je dit au lieu de befürchten. Ihr habt 
nichts zu befahren; vous n'avez rien & crain- 
dre. On dit auffi réciproquement: Ich hefahre 
mich keines Übels, mieux ich befürchte kein 
Übel; je ne crains aucun mal. 

BEFALLEN, (befallen) v. a. irr. Ich befalle, da 
befällft, er befällt, wir befallen &c. Imp. ich 
befiel, /ubj. befiele; Parf. i. h. befallen; Atta- 
quer, furprendre, Jaifir. Befallen werden; &re 
attaqué, Ta, Jurpris. Es hat ihn eine Krank- 
heit befallen; # ef attaqué d'une maladie. 

BEFANGEN, (befangen) v. a. irr. Ich befange, 
du Ren ‚er Fo BE wir befangen &c. 
imp. ii eng, . befienge, parf. i. h. be- 
rer (peu uf.) ES ae, Mit 
heftigen Schmerzen befangen werden ; étre pris 
de vives douleurs. 

BE-FASSEN , (befaffen) v. ré. Ich befaffe - be- 
fafste mich, 1. h. mich befaffet; S'occuper , fe 
mêler d'une choje. 

BE-FECHTEN, (befechten) voy FECHTEN. On 


ne trouve le mot befechten que dans le poifies - 


d'Opitz. Attaquer hofilement. 

BEFEHDEN, (befchden) v. a. Ich beféhde - be- 
fehdete, i. h. beféhdet; Déclarer la guerre par 
un Héraut; it. appeller en duel, faire un défi. 
Der Befehder; celui qui déclare la e sa 
P'agrefeur. Die Beféhdung; la déclaration de 
guerre, l'appel, le défi. Der Beféhdungs-Brief; 


le cartel. 
- BEFEHL, (Befebl) (der) gen. des-es, pl. die- 


e; L'ordre, le commandement, l'ordonnance, l'é- 
dit, la déclaration, le refcrit, mandement ; le Sb. 
natus-con/ulte, la janklion. l'ordonnances Royaux ; 
ät. l'acquit-patent, les lettres d'attache; it. la com- 
miffion, charge ; it, (T. de civilité) le co:npliment, 
la recommanaation. Auf Befèhl des Königs; de 
. par le Roi, par ordre du Roi. Einen Befehl 
erkennen; re/peêter l'ordre. Einen Befehl wi- 
derrufen; contremander l'ordre. Unter eines 
andern Befehl ftehen; étre fous le commande- 
ment d'un autre. Einen Befèhl ausrichten ; fai- 
re exécuter, accomplir un commandemunt; met- 
tre en exécution l'ordre qu'on nous a donné. Bis 
auf weitern Befehl; jusqu'a nouvel ord'e. Ich 
bin zu ihrem Befehl ; je /uis d vos ordres. Auf 
weflen ‚Befehl thut ihr das? de quel ordre fai- 


tes-vous. cela? 

BEFEHLEN, (befeblen) v. ». irr. Ich befèhle, 
du befiehlft, er befiehlt, wir befehlen &e, 
Imp. ich befahl, /ubj. beföhle, parf. i. h. be- 

. fohlen; Ordonner, commander, faire la loi, 
déclarer, mander ; it. enjoindre, recommander, 
domer ordre, charge ou commiffion ; it. maftri= 
Je; ee: Hochtrabend befehlen ; comman- 
der à la baguette, mener ge un le bâton haut. Zu 
beféhlen haben; avoir le commandement. Ihr 

habt darüber zu beféhlen; vous en &tes le maf- 

tre, De beféhlen, (mieux lich nait 
à fe 
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Je recommander, faire fes compliments, rendre 
Jes re/peßis. Ich befèhle, (mieux empfehle) 
mich in eure Gunft; je me recommande à l'hon- 
neur de vos bonnes graces. Ich will mir die 
Sache laffen befohlen feyn; j'aurai dr en 
recommandation, je l'aurai à caur. Gott be- 
foblen! adieu! Sie dürfen nur befehlen; tout 
a d votre difpofition. Ich heféhle euch in 

ottes Schutz; Dieu vous ait en fa Jainte gar- 
de! Ich will es Gott beféhlen; J'en laijfe, j'en 
remets la vengeance à Dieu, Dieu ourvoira. 
Es einem befehlen oder anheim ke en; s’en 
rapporter "s'en remettre à qq. un, mettre fon af- 
fee entre les mains de qq. un. 

BEFEHLSHABER, (Befehlshaber) (der) gen. 
des-s, pl. die-; Le commandant, Poficier, 
le préfet, le direfleur, l'intendant. 

BEFEHLIGET, (befebliget) adj. Qui a reçu or- 
dre. Bef£hliget werden; avoir, recevoir ordre. 

BEFEILEN, (befeilen) v. a. Ich befeile - befeilte, 
i.h. befeilet; Limer, fourbir. S. die Befeilung. 

BEFESTIGEN, (befeftigen) v. a. Ich befeftige - 
befeftigte, i. h. befeftiget; Afermir, raffermir, 
appuyer, affurer, confumer. Eine Stadt befe- 
fügen; fortifier, munir une ville. Eine Klam- 
mer in der Mauer befeftigen; /celler un cram- 
pon dans ı:n mur. Den Maft befeftigen ; ac- 
clamper le mât &c. Einen Knoten befeftigen; 
refferrer un nœud. Das Band der Freundfchaft 
befeftigen ; refferrer les nœuds de l'amitié. Sich 
in feiner Meinung befeftigen ; /e confirmer dans 

. Jon fentiment. Seine Herrfchaît befeftigen ; a/- 
Jurer fa domination. Seinen Satz mit guten 
Gründen befeftigen; appuyer Ja thèfe de bonnes 
raifons. Die Befeftigung ; l'affermiflement, ap- 
pui, la confirmation, confolation, ratification, 
cellement, refferrement; it. la fortification. Die 

efeftigungs-Kunft ; l'art de fortifier, la forti- 
cation, Parchiteblure militaire. 

BEFEUCHTEN, (befeuchten) v. a. Ich befeuch- 
te - befeuchtete, i. h. befeuchtet; Mouiller , 
arrofer, détremper, humeller. Die Befeuch- 
tung; l'humeBlation, l'arrofement. 

BEFEUERN, (befeuern) v. a. Ich befeuere - be- 
feuerte, i. h. befeuert; Animer, donner de la 
vivacité, Hagedorn dit: Der alte Wein befeuer- 
te mich; le vieux vin m’£chauffoit. 

BEFIELT, (befielt) voy. BEF EN. 

BEFIEDERN, (befiedbern ). v. a. Ich befiedere - 
befiederte, i. h. befiedert; Garnir un clavecin 

: de plumes, empenner. S. die Befiederung. 

BEFINDEN, (befinden) v. a. irr. Ich befinde - 

befand, fu. befande, i. h. befunden; Trou- 

ver, remarquer, objerver. Sich befinden; Je 
trouver, Je rencontrer, être, demeurer, s'arré- 
ter, Je porter bien ou mal, être en bon ou mau- 
vais état, en bonne ow mauvaife fanté. Sich 
in Gefahr befinden; étre ex danger. Die Sa- 
che befindet fich alfo; lo choje efl ainfi, Sich 
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auf befinden; étre debout. Das Befinden, die 
Befindung ; Pexpérience, la counoijfance, circon- 
ftance, occurence, l'état, condition, l'apparence, 
l'état de la fanté. On dit: Wie ift das Befin- 
den von ihrem Herrn Vater? mieux, wie be- 
findet fich ihr Herr Vater; comment fe porte 
Mr. votre père? Nach Befinden der Sache; 
Jelon les circonflances , felon l'exigence du cas, 
Jelon qu'on le trouve bon ou à propos, que 
la chofe le demande. Nach Befinden der Sache 
Rath fchaffen ; Dr confeil fuivant les occur- 
rences, réglér l'affaire Jelon les circonflances. . 
BEFINDLICH, (befinblidh) adj. Qui eff, qui fe 
trouve, ir fe rencontre, qui Sr effeßif, fitué. 
BEFLECKEN, (beflecfen) v. a. Ich beflecke - be- 
flekte, i. h. beflecket; Tacher, fouiller, falir, 
entacher, gäter, contaminer. Die Hände mit 
Blut beflecken; fouiller les mains de Jan; trem- 
er fes mains dans le fang. Die Befleckung; 
a fouillure, tache, contamination. 
BEFLEISSEN, (befleißen) ou befleifsigen, (fich) 
v.r.irr. Ich befleïfle ou befleiflige mich, ich 
beflifs, /ubj. befliffe 0% befleifligte mich, i. h. 
mich befliflen ou befleiffiget; T&cher, prendre 
dtâche, s'appliquer, s'attacher @ qq. ch. s'ef- 
forcer, employer Jes forces, faire Jes efforts ou 
Jon pofible, avoir Join, travailler, étre occupé, 
use ch ee gg. ch. Dr ee 
3 l'effort, Join, l'occupation, Vapplica- 
re iiduité, diligence. Der Rechten, Arz- 
nei, Gottesgelahrtheit Beflifiener ; étudiant en 
droit, en médecine, en théologie. 
BEFLISS, (heftig) voy. BEFLEISSEN. 
BEFLISSENHEIT, (Befliffenheit) (die) gen. der-, 
S. pl. L'étude, l'application, Join, affiduité, di- 


ligence. 
BEFLISSENTLICH, (befliffentlich) ads. Soigneu- 
Jement, affidäment, curiewfement, avec applica- 


tion &t. 

BEFLÜGELN, (beflügeln) adj. Ich beflügele - 
beflügelte, i. h. beflügelt. (T. foreft) Einen 
Walt beflügeln; éracer, faire une laie dans 
une forét. Ein beflügelter Wald; une forét cou- 

de en laies. Dans la Potfie on fe [ert du ver- 

e beflügeln au lieu de befchleunigen. Seine 

- Rache beflügeln, ( Weifle) accélérer, hâter fa 

vengeance. Die Liebe beflüget ihn; l'amour lus 
röte des ailes. 

BEFOHLEN, (befoblen) voy. BEFEHLEN. 

BEFOLGEN, (befolgen) v. a. Ich befolge - be 
folgte, i h. befolget; Æxécuter, mettre em 

+ exécution. Die Befolgung; l'exécution, confé- 

- quence. Zu Befolgung; en confequence de. . 

BEFÖRDERN, befördern) v. a. Ich befördere - 
beförderte, i. h. befördert; Porter, avancer, 
appuyer , favorifer; promouvoir, élever, aider, 
procurer; it. mettre en train, acheminer , expé- 
dier bientôt, achever. Er ift befördert worden; 

da été avancé à une charge. Diefer Bat 

t 
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hat feinen Tod befürdert; cette affaire a avan- 
cé fa mort. Eines Nutzen befürdern; procu= 


rer. le bien à gg. un. 

BEFÖRDERER, (Beförderer) (der) gen. des-s, 
pl. die-; Le promoteur, proteleur, bienfaiteur, 
HORDE RICE 

BEFÖRDERLICH, (beförberlich) adj. Favorable, 
avantageux , utile ; ferviable. 

BEFORDERUNG, (Beförderung) (die) gen. der- 
pl.die-en; L'avancement, la eh ‚bel 
vation, emploi, la charge; it, l'expédition, acke- 

; ’ 


minement. . 
BEFRACHTEN, (Befradten) v. a. Ich befrachte- 
befrachtete, i. h. befrachtet; Donner la charge 
entière d une voiture, d un chariot; ag le mar- 
ché 0m accorder pour le tran/port Est. it. (T. de 
mer) fretter. S. die Befrachtung; P affreite- 


ment &c. 
BEFRAGEN, (befragen) v. a. Ich befrage - be- 
fragte, i. h. befraget; Queflionner , interroger, 
» examiner ; it. v.r. S'enquérir, Sin- 
former, confulter, it, conférer, délibérer avec 
gr. Die ng, das Befragen ; l'examen, 
confultation , l'enquête, l'information, le que- 
ionnensent, Pinterrogatoire, la demande, queftion. 
BEFREIEN, (befreien) voy. BEFREYEN. . 
BEFREMDEN, (befremden) v. a. imperf. Es be- 
fremdet - befremdete mich, es hat mich be- 
fremdet; Etonner, furprendre, Jcandalifer, pa- 
roftre ow fembler étrange, fingulier. Sich et- 
was befremden laffen; étre furpris d'une chofe, 
la trouver étrange. 
BEFREMDLICH, (befremblid) befremdend, adj. 
Etonnant, étrange, furprenant; adv. d'une ma- 
nière étonnante ESc. 


BEFREMDUNG, (Befrembung) (die) gen. der-, P 


S.pl. L'étonnement, la furprife, fingularit#. Mit 
grofer Befremdung habe ich wahrgenommen ; 
je me Juis apperçu avec bien de la Gorprife 8 
BEFRESSEN, (befreffen) v. a. irr. Ich befreffe, 
du befriffeft, er befrifst, wir befrefien &c. 
. ich befräfs, fubj. befräfse; Parf. i. h. 
en; er, ronger. Die Mäufe haben 
den Käfe befreflen; le rats ont rongé le fro- 


FRE 

B ‚UNDEN, (befreunden) (fich) v. r. Ich 
befreunde - befreundete mich, i. h. mich be- 
freundet; Faire ou contrafler amitié ou allian- 
ce, s’apparenter, sallier, s'affocier. Befreun- 
det; ad. Alli6, apparenté. Ein Befreundeter, 
eine Befreundetey us ami, allié, parent, proche, 
une parente, alliée. Weitläuftig befreundet; pa- 
rent de loin, agnat du côté du père, cognat du 
côté de la mère. Ich mufs meme Befreundete 
hierüber zu Rathe ziehen; il faut que je con- 
Julte là-deffus mes parents, mes proches, ma pa- 
rent. Die Befreundung ; l'amitié, l'alliance, 
Parsntée, x ; 
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BEFREYEN, (befrepen) ou befreien, v. a. Ich 
befreye - befreyete, i. h. befreyet; Délivrer, 
affranchir , libérer; it. exempter, difpenfer, ga- 
rantir, décharger, déclarer exempt, accorder 
une nr por. it. sa rédi- 
mer. Befreiet; exempt, difpenfé, privilégié, 
hors de prifon. Ich Habe de von aller Ve. 
bindlichkeit gegen mich befreiet 04 losgezäh- 
let; je Pai fret de tout devoir à mon égard. 
Ein verfchuldetes Landgut befreien 0% frei 
machen ; libérer une terre Lg ten Der 
‚König hat diefe Stadt von Abgaben be- 
freiet; le Roi a exempté cette ville d'impôts, 
Der Beichtvater hat An von feinem Gelübde 
befreiet ou freigefprochen; le confeffeur l'a dis- 
pen/é de fon.væu. Von aller irrdilchen Gefin- 
nung belreiet; dégagé de la matière. Sie ha- 
ben fich von feiner Tirannei befreiet 04 los- 
pet) ils ont brifé fes chaines. Der Be- 

eier; le libérateur. Die Befreiung; la déli- 
vrance, l'affranchiffement, la difpenfe, l'immuni- 
té, la décharge, l'exemption, lafranchife, le de- 
agement, lerachat, la rédemption, libération. 

BEFRIEDIGEN, (befriedigen) v. a. Ich befriedi- 
e - befriedigte, i. h. befriediget ; Contenter, 

Fekisfaire, payer, s'acquitter; it. appaifer, adou- 

cir, pacifier. Er hat feine Glaubiger befriedi- 
et; il a fatisfait fes créanciers. Er wird nicht 
£ leicht wieder zu befriedigen feyn; 5! fera 
dificile à ee: Er that es, um fein Ge- 
wiflen zu befriedigen; il fit cela pour l'aquit 
de Ja conftience. Die Befriedigung; le conten- 
tement, la Jatisfaßlion , le paiement, l'acquit, ap- 
gel [ement, la pacification, l'accord. Er hat feine 
efriedigung erhalten ; if ef} payé. 

EFROHNE , (befrohnen) v. a. Ich befrohne - 

befrohnte, i. h. befrohnet; Charger de corvées. 

BEFRUCHTEN, (befruchten) v.a. Ich befruchte- 
befruchtete, i.h. befruchtet; Féconder, rendre 
fécond. S. die Befruchtung ; fe dit furtout des 


a 

BEFÜGEN, (befugen) v. a. Ich befuge - befugte, 
i.h. befugt; Autorifer, permettre, donner le 

droit, la faculté. Die Befugnifs ; Le droit, la fa 
culté, puifance ; l'autorité. 2 

BEFUGT, (befugt) adj. Autorifé, en droit. Be- 
fugt feyn; étre autorifé, en droit, avoir le droit, 
la faculté, la puillance. 

BEFÜHLEN, ( befüblen) v. a. Ich befühle - be- 
fühlte, i. h. befühlet; Toucher, manier, td- 
ter, patiner, tdtonner , fouiller. Die Befüh- 
lung; fe toucher, tétonnement l'atiouchement, 
affion de befühlen. 

BEFÜRCHTEN, (befürchten) v. a. Ich befürch- 
te - befürchtete, i. h. befürchtet ; Craindre, 

röhender , avoir peur. Die Befürchtung, 
AE Furcht. | 
An: Cbefjen) v. a. Aboyer, glapir ; voy. 


en. 
Y3 3 ‚BEGAB 
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BEGAB, (begab) voy. BEGEBEN. 

BEGABEN, (begaben) v. a. Ich begabe-begäbte, 
i. h. begabet; Donner, régaler, faire préfènt, 
douer, partager, pourvoir de gq. ch. Die 
tur hat ihn ftattlich begabet; if Eu bien par- 
tage de la nature. Er ılt reichlich vom Für- 
ften begabt mieux befchenkt worden; le Prince 
lui a fait des préfents magnifiques ; (en badinant) 

à qq. un Jon paquet, le payer comme il 
faut, en donner pour Jon argent. Begabt; doué, 
partagé, revêtu Eÿc. S. die Begabung; l'aftion 
de doner Eÿc. partager. £ 

BEGAFFEN, ( affen) v. a. Ich begaffe-begaf- 
te, i. h. begaffet; Kegarder la gueule ouverte, 
envifager, fixer des yeux. S. die Begaffung. 

B GNISS, So (das) gen. des-es, 
pl.die-e; La célébration. Das Leichen-Begäng- 
nifs j l'enterrement, obfèques, funérailles, convoi 

re. 


BÉCANN , (begann) voy. BEGINNEN. 

BEGANGEN, (begangen) vr. BEGEHEN. 
BEGATTEN, (begatten) (fich) v. r. Ich begatte- 
begattete mich, i. h. mich begattet ; S’appa- 

rier, s'unir, Je joindre, s’accowpler. Die 
EN la copulation, pariade ; Faccoupiement. 
BEGEBEN, (begeben) a v. r. irr. Ich begè- 
be mich, du begiebft dich, er begiebt fich, 
“u nn u $ ue Es ebet ah fie be- 
ben lich. Imparf. Ich begäb, /ubj. begäbe 
eich parf. i. h. mich begeben ; ee ar- 
river, Je paller, Je faire. Sich eines Dinges 
ben si en gg. ch. . 7 NT 
itter, abdiquer, réfigner gg. ch. Je défifier, Je 
Fadcher, Je départir, Je déporter, Je dévétir, fe 
démettre, Je dépouiller de qq. ch. Sich auf das 
Meer ben; /e mettre m mer. Sich a die 
Reife begeben ; entreprendre un voyage, fe met- 
treen es Sartir. Sich auf den ee Weg 
begeben; prendre le bon chemin. Sich auf die 
Flucht begeben; prendre la fuite. Sich in den 
Krieg begeben ; prendre le parti des armes, 
aller à la e, Je mettre dans le Jervice. Sich 
zu feinem Regiment begeben; aller joindre [on 
régiment. Sich in den Eheftand begeben ; /e 
marier. Sich in Gefahr begeben; s'expo/er au 
danger. Sie begäb fich fogleich in ihr Zim- 
. mer; elle fe retira d'abord dans fon cabinet. 
Sich auf den Platz hinbegèben ; or Jur 
les lieux. : Die Feinde haben fich auf die Flucht 


begeben; les ennemis ont pris la fuite. Siebe- . 


gaben fich unter des Konigs Schutz; ils /e mi- 
rent jous la proteflion du Roi. Sich mitten un- 
ter die Feinde begeben ; /e jeter au milieu des 
ennemis. Er hat lich auf die Wanderfchaft be- 
eben; à ef allé a Jon tour. Er hat fich 
eines Rechts begeben ; 4 s’ef defifl# de fe 
droits. Es begiebt fich oft etwas unverhoft; 
 # arrive fouvent ce qu'on attendoit le moins. Sich 
‘in die Stadt begeben ; gagner la ville. Sich 


BEGEGNISS, (Zegniß) (die) 


. dere Sachen; 3 en fa 
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ins Klofter begeben ; entrer en religion, Je jeter 
dans un couvent, prendre le froc, embrafer la 
vie religieufe, fe fire moine €c. Sich an 'ei- 
nen Ort begeben ; aller , Je rendre, Je retirer, 
Je porter en un lieu; fe tran/porter, partir pour 
un endroit. Sich von einem Ort wegbegèben; 

itter, abandonner un lieu; partir, Jortir d’un 
ieu, s'en aller, fe retirer. 


BEGÈBENHEIT , (Begebenbeit) (die) gen. der-, 
. pl. die-en; L'accident; aventure, occurence, 


incident, le cas, rencontre, hazard, Foccafion. 


BEGEBUNG, (Begebung) (die) gen. der - , [.pl. 


‚ ka ceffion, renonciation, l'abdication, 
la réfignation. 


BEGEGNEN, (begegnen) v.n. Ich b e-be- 


gègnete, i. b. begegnet; Rencontrer, faire ren- 
contre, trouver en Jon chemin; it. recevoir, ac- 
cueillir qq. un; en ufer, en agir envers lui bien . 
ou mal; poliment ou groffièrement ; it. s'oppo- 
Jer, réfifier à qq. un; if. affronter qq. un; it. 
détourner, prévenir, empécher qq ch. ft. ar- 
river. Er hegègnete mir auf der Strafle;. il 
me rencontra dans la rue. Sie begegnete ihm 
ziemlich kaltfinnig ; elle le reçut ajlez froide- 
ment. Man mufs der Sache zu begegnen fu- 
chen; ( Figur.) il faut tächer de prévenir la 
chofe. Jedermann wohl zu begègnen wiflen; 
Javoir bien vivre, étre d'un abord agréable, 
avoir du monde ; s'accommoder d l'humeur d'un 
chacun. Einem grob begegnen ; brutalifer qq. 
un; PR Ye en lui faire un accueil 
brusque. Es ift mir dergleichen nie begegnet ; 
gpareılie chofe ne m'eft jamais arrivée, je ne fus 
Jamais à telle féte. Es kan euch eben das be- 
ègnen; autant vous en l'œil. 

_der-, pl die 

’ d, 


-ef La rencontre, le cas, Foccident hazarı 


occurrence, aventure. 
BEGEGNUNG, (Begegnung) (die) gen. der-, 


die-en; La reception, le traitement, Tac- 
cueil, la conduite ; l'oppofition, la réfiflance ; it. 
l'empéchement. 


BEG N, (begehen) v. a. irr. Ich begehe - be- 


gieng, i. h. begangen; Aller d'un bout à Tau- 
tre. Die Jäger un a Holz nicht fleifig 
genug begangen ; 5 eurs - n'ont pas vifiié 
affez Jowent le bois. Begehen ; ( Figur.) de 
drer, féter. Ex hat feinen Geburtstag en 
Ben; il a célébré le jour de Ja naijlance. Eine 

at begehen ; commettre, faire un aßfion. Sie 


* hat eine fchwere Mifiethat begangen ; elle a 
er 


rein crime Eee Er een routes 
benftücke begangen; # a pratiqué toutes fortes 
de fredaines ; it. forfaire, iquer , aonner 
dans un travers. Er pe et noch wobl an- 

it bien d'autres. Er hat 
einen Ehebruch begangen; # a fouillé le ‘lit 
muptial. Sich wohl mit einander begehen; s’ac- 


sor_ 


BEG. 


corder , Je comporter. Die Begehung ; laëion, 
exécution d'une aflion, la forfaiture; it. la cé- 
lébration ; it, conduile , l'accord, le comporte- 


BEGEHR, (Begehr) (das ou der) gen. des-s, fe 
l. -demande, | ê hr, 


felbft alles, was ihr Herz begehrte; ele y trouva 
tout ce quelle defiroit. Eine Jungfer zur Ehe 
begèhren; rechercher une fille en mariage. Ge- 
. nugthuung begèhren; tirer ow demander rai- 
Jon. Man begehrt meiner nicht; on ne veut 
pas de moi. S. das Begèhren. Das war ein un- 
. gegründetes Begèhren ; c'étoit une prétenfion 


Ger fondée. 
BEGEHREND, (begebrend ) adj. Appetitif, dé- 


rant. 
BEGTHRLICH, (begehrlic)) adj. Defirable. 
BEGEIFERN, (begeifern) v. a. Ich begeifere-be- 
geiferte , i. h. begeifert ; Cracher, baver fur 
ne ch. S. die Begeiferung. . 
BEGEILEN, ale) voy. DUNGEN. 
BEGEISTERN, (begeiftern) v. a. Ich hegeiftere- 
begeifterte, i. h. begeiftert; Animer, infpirer. 
Ein begeifterter Menfch ; un homme injpire. 
. Die Begeifterung ; l'infpiration. 
BEGIENG, (begieng) voy. BEGEHEN. 
BEGIER, (Begier) (die) gen. der-, /. pl. Die 
Begierde, Ir die-n; Le defir, l'envie, le pen- 
chant, l'inclination, affeilion, la pajlion, le goût, 
l'appétit, avidité, ardeur, la cupidité ; it. l'a- 
charnement ; it. la concupifcence, brutalité, con- 
voitife; it. la faim, le Joif des richeffes ; it. dé- 
mangeaifon d'écrire gr Seine rn eee 
zwingen ; dompter fes paffions des. Sei- 
ne Begierden nn Pour % paffions. 
Seinen Begierden den Zügel fchieffen laflen; 
s'abandonner à fes pafions, fe laiffer entraîner 
gar fes paffions, en devenir l'eflave. Mit gro- 
fer Begier; avidement, pajlionnement, ardem- 


ment. 

BEGIERIG, (begierig) adj. Defireux, avide, paf- 
- fionné 3 porté 2 4 ir ASS 
affämé, altéré; it. goulus it. concupifcible; it, 

T, de fauconnerie ) hardi. 

BEGIERIG, BEGIERIGLICH, (begierig, begies 
riglid) ) adv. Pafionnément, avidement, ardem- 
- ment, Éprement, goulument.  Begierig nach et- 
was verlangen; béer, bayer. Begierig feyn; 
- defirer, convoiter €$c. Ich bin fehr begierig zu 
fehen, wie die Sache ablaufen wird; je /uis 
fort curieux de voir comment cette affaire tour- 


wera. Voy. Begehren, 


BEG. 


BEGIERLICH, ( begierlich ) a Defirable. Die 
. begierliche Regung in dem Menfchen ; l'appé-, 
"tik concupifcible de l'homme. (peu uf.) 
BEGIERLICHKEIT ,; (Begierlichfeit ) (die) gen, 
‘ der-, /. pl. La concupifcence. * 
BEGIES. ER: Cbegiefen ) v. a. irr. Ich begieffe- 
“ begofs, fubj. begdfle, i. h. begoffen; Arrofer, 
4 ler, jeter de l'eau &c. fur ; it. abreuver. 
Mit Blei ß ieflen ; plomber. Sich begieflen ; 
s'inonder. Pie Bene ung; Parrofement, 
mn ne er TGIFTEN, ae om. 
mitgiften : ique peu uf.) Doter. . 
BEGINE, (Begine) (de) gen. der -, pl. die-n; 
" Beguine, nom de certaines Religieufes des Pays- 
. bas € qu'on donne par mépris & une dévote fü- 
. apres & ri à 
B NN, (Beginn) (der) gen. des-es, /. pl. 
Le commencement , l'origine. Der Anfang, An- 
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CNN; 

BEGINNEN, (beginnen) v. m irr. Ich beginne - 
begann. ‚fübj. beganne, i. h. begonnen ; Com- 
mencer. Es beginnet zu regnen; il commence 
ga Comme v. a. faire, entreprendre. Ein 

erk, eine Arbeit beginnen; entreprendre, 
commencer un ouvrage. Viel beginnen und 
nichts enden ; entreprendre beawoup, & ne 
rien finir. Er weifs nicht mehr was er begin- 
nen foll; il ne fait plus que faire, où donner 
de la téte, de quel bois faire flèche. Wenn er 
beginnet, fo ift er ganz ausgelaflen ; quand 
la fougue le prend, il n'y a pas moyen de la 

. retenir. Das Beginnen; le deffein, l'aëlion, entre- 

rie, la conduite. 

BEGLAUBEN, BEGLAUBIGEN, (beglauben, be 
glaubigen) v. a. Ich beglaube ow beglaubige- 
beglaubte 0% beglaubigte, i. h. beglaubet où 

. beglaubiget ; Attefler, auerer, afurer, faire 

À fi Ber, accréditer, prouver, authentiquer, 
vidimer. 

BEGLAUBT, (beglaubt) en Auéré, affuré, con- 
firmé, digne de foi, accrédité, authentique, prou- 


vs, vidimé, . 

BEGLAUBIGUNG, (Beglaubigung) (die) gem. 
‘der -, f. pl. Daiteflation, affurance, la confir- 
. mation, preuve, l'authenticité. Der Beglaubi-- 

s-Eid; le ferment de crédulité, 

BÉGL, ITEN, (begleiten) v. a. Ich begleite - be- 
. gleitete, i. h. begleitet; Conduire, accompa- 
gner, reconduire, tenir compagnie ; Juivre qq. 
un; it. afjifier ; protéger, efcorter, convoyer. 
Er hat mich bis unter die Hausthüre beglei- 
tet; il m'a conduit jusques Jous la porte. Gott 
. begleite euch! Dieu vous conduife! Ich habe 
ihn auf feiner Reife begleitet; je l'ai accom- 
pagné en fon voyage. Die Inlage, welche die- 
fen Brief begleitet; l'inclufe qu ef jointe à cette 
leitre. 

BEGLEITER, (Begleiter) (der) gen. des-s, pl. 
die-; Le guide, condußleur, celui qui er 

af 
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: ges, proteBeur. Leichenbegleiter; qui aile 
chen- 


un convoi funèbre. Es waren viele 


begleiter ; Je convoi étoit nombreux. Die 
Beeleiterin ; en 


BEGLEITUNG, (Begleitung) (die) gen. der -, 
. La conduite, l'accompagnement, la fuite, 


Siam, la protellion, le cortège, Vefcorte, le BEGREIFE 


convoi. Die Leichenbegieitung ; le convoi funèbre. 

BEGLÜCKEN, ( beglücen) v. a. Ich beglücke- 

beglükte, i.h. beglücket; Rendre heureux, for- 

duné; faire le babes de qq.un, combler de bon. 

hour ; honorer, faire honneur, combler d'hon- 
de biens &c. S. die Beglückung. 


neur, 
BEGLÜCKSELIGEN, (beglücfeligen) v. a. Yoy. - 


Beglücken, Beglückfeligen. Die Beglückfeli- 
ere: L'heureux Juccès ; it. autant que Be- 
lücl 3 


: un; 
B FENADIGEN, (begnabigen) v. a. Ich begnadi- 
re - begnadigte, i. h. begnadiget. Einen Mif- 
Feihäter begnadigen ; Pardonner, faire grace, 
accorder à qq. un Ja grace, remettre, mitiger 
da peine; it. favorifer, gratifier honorer, com- 
bier de . . it. accorder ou faire une grace. Der 
Fürft hat ihn mit einem Gehalte Le 
de Prince lui a accordé une penfion. Begnadiget 
werden ; obtenir, recevoir, avoir Ja grace, DR 
pardon. Wieder begnadigen, ou in Gnaden 
annehmen ; recevoir ou ventrer en grace. 
BEGNADIGUNG, (Begnabigung) (die) gen. der 
=, pl. die- en; Le pardon, la rémiffion, grace, 
Textinflion d'un crıme, lettres d’abolition, lettres 
de rémiffion, mitigation de la peine; lettres d’in- 
termédiat, faveur, honneur, privilège. Der Be- 
adi -Brief; le rappel du ban. 
B ENÜGEN, (begnügen) (fich) v.r. Ich begnü- 
e- ange mich, i. h. mich begnüget; Se 
contenter, être content ou fatisfait de qq. ch. Be- 
gnüigfam où genügfam ; adj. aifé ou facile à 
contenter, content, Jatisfait; frugal; adv. fru- 
ralement. Die Begnügfamkeit on Genügfam- 
eit; la fatisfaßion, le contentement; la fru- 
alité. 
BÉGONNEN, (begonnen) voy. BEGINNEN. 
BEGRABEN, (begraben) v. a. irr. Ich begrabe, 
du begräbft, er äbt, wir begraben &c. 
Imp. Ich begrüb, fubj. begrübe, parf. i. h. be- 


BEG. 


BEGRASEN, (begrafen) v. a. Ich begrafe-begra- 


fete, i. h. begrafet; ee couvrir d'herbe. 
Die Fährt begrafen; (T. de Chafle) fouter l'herbe 
avec le doigt pour decouvrir la pifle de la bête. 
On dit figur. Sich begrafen ; s'enrichir, faire 
bien fes aires. S. die Begrafung. 

, (begreifen) v. a. irr. Ich begreife- 
begriff, i. h. begriffen; Täter, tätonner, pati- 
ner, manier, toucher, fouiller. Begreifen, in 
fich faffen, einfchlieffen ; comprendre, contenir, 
enfermer, renfermer, embrafer. Diefes ift fchon 
mit in dem Kaufe begriffen; cela eft deja com- 
pris dans le marché." Die Stadt begreift bei 
zwei taufend Häufer in fich; /@ ville contient 
dans fon étendue près de deux mille maifous. 
Er war auch in dem Handel mit begriffen, 0 
verwickelt; 3 étoit auffi de l'intrigue. Figur. 
comprendre, entendre, concevoir, pénétrer, Jar 
la chofe, entrer dans la penfte de qq. un. 
begreife fehr wohl; je comprends fort bien. Es 
ift nicht zu begreifen ; on ne Jauroit le con- 
cevoir. Eben bin ich an eurer Arbeit begrif- 
fen; me voilà juflement occupé à vôtre ouvrage. 
Sie find deshalb in Unterredung mit einander 
begriffen; ils font en 


arler. 
BE LICH, (begreifich) adj.  Compréhenfible, 


intelligible, concevable, imaginable ceptible 
aife a comprendre ; adı. imteligiblenemt, dai- 


rement. 
BEGREIFUNG, ( Begreifung ) (die 


7 gen. der - 
J. pl. L’attouchement, le manier, le toucher, le 
maniement Et. 


BEGRIFF, (Begriff) (der) gen. des-es, pl. die 


-e; L'idée, intelligence, notion, capacités 
portée, connoiflance, perception, lentendement , 
la conception, compréhenfion ; it. l'étendue, le 
refort ; it. le contenu, la teneur, le fujet, la 
matière; it. l'abrégé, le raccourci, l'extrait, lé. 
pitome, le promptuaire. Im Begriff feyn; étre 
ea las bp Se ... Ich 
abe gar keinen iff hievon; je nai poi: 
d'idée de cela. Das IR über einen Begriffhin- 
aus, das ift ihm zu hoch; cela efl hors de fa 
Jrhère. Der Lehrer. mufs fich nach dem Be- 
griffe feiner Schüler richten; fe maftre_doit Je 
conformer à laportée de jes élèves. Ich war 


raben; Enterrer, enfevelir, inhumer ; enfouir. eben im Begriffeauszugehen ; j’stois fur le point 
D dit figur. Sich ÉA der Einfamkeit begra- de Jortir, a HER D Mur : 
ben; s’enjevelir dans la folitude. Ein Menfch BE IF Cbeoriff ) (er) voy. BEGREIFEN. 
der fich unter den Büchern begräbt; un komme BEGRUB, BEGRÜBE, (begrub, begrübe) vay. 
enfeveli dans les livres. In einem tiefenScha- BEGRABEN, 
fe begraben liegen; étre enfeueli dans m pro- BEGRÜNDEN, (begründen) v. a. Ich begründe- 


ond fommeil. begründete, i. h. begründet; Appuyer, prou- 
BeCR AI (Begräbnig) (das) gen. des- es, Des re 


A ver. d eu #2) 
pl. die-e; L'enterrement, la fépulture; les fu BEGR AT ‚ (begrünt) adj. Vert. Die begrünte 
nérailles, Pobfèques, la pompe funèbre ; it. le _ Yiu:. la campagne verte, en verdure. 

cre, le tombeau, la jepulture. BEGRÜSSEN, (ere) v. a. 1ch begrüfse-be- 

ABUNG, (Bigrabung, (die gen. der-, f.  grüfste, i. h. begrülset; Saluer, faire un com- 
pl. “L'aËtion de Venterrement ; enfevelifement, l'in  ghmmt, Mit Auıchiefsung des ou 
humation. © 


x 
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-Gefchützes begrüßen; faire une [ale tirer le 
us aluer. ee pri begiüféen 
en anfprechen ; demander, requérir, averlir. 
Ohne mich darum zu begrüfsen; d mon infu, 
fans me faire avertir , Jans demander la per- 
mifion. Die Begrüßung; le falut, le compli- 
ment, la falutations bonnetade , Jaluade, 

BEGUCKEN, (beguden) v. a. Ich begucke - be- 
guckte, i.h. beguckt; (peu sf.) Regarder, con- 
templer. Voy. Befehen. 

BEGÜNSTIGEN, (begünftigen) v. a. Ich begüin- 
fige - begünftigte, i. h. Berta et; Favori- 
“fer. Die Umftände haben fein Vorhahen un- 
gemein begünftiget ; les circonflances ont beau- 
cowp favori/# Jon projet. Die Begünftigung; 
la faveur, grace. R 

BEGÜRTEN, (begürten) v. a, Ich b - be 
gürtete, as Vegürtet 5 Ceinder, À die Be- 
gürtung ; l'afion de... 

BEGÜTERN, (begütern) v. a. Ich begftere- be- 


üterte, i. h. begütert; Rendre riche, enrichir. 
tert ; adj. riche, accommodé, à fon aile, 
‚qui a du bien. ; 


BEGÜTIGEN, N begitigen) ne EE - 
begütigte, i. h. begütiget; (peu uf. ai 
js ra ramener À Jois it. nue Dis 

Begüti Seien. lement. N 
(begipfen) v. a. Ic ipfe - be- 
gipfte , ih a ; Plâtrer, m wire 

tre; couvrir, orner d'ouvrage de fluc. S. die 
egipfung. 

BEHAREN, (behaaren) (fich) v. r. Ich behäre - 
behärte mich, 1. h. mich behäret; Faire du poil, 
Behärt; adj. qui a du poil, des cheveux, velu, 

pen. Ein wohl behärterHund; un chien bien 


voln. 

BEHACKEN, (behaden) v. a. Ich behacke - be- 
hackte, i. h. behacket; Couper, hacker ; it. dé- 
chauffer un arbre; it. houer la vigne ; il. fer- 
Jouir. S. die Behackung. 

BEHAFTET , (behaftet) adj. Atteint, accablé de, 
fujet à des maladies, dire at 
chargé, accablé de dettes. Er ift fehr mit Schul- 
den behaftet; 1 ef fort endeté. Mit Krank- 
heiten behaftet feyn; étre atteint de maladies, 

BEHÄGEN, (behaagen) v. a. Ich behâge-behâg- 
te,i.h. behäget ; ee u.) reg 
fermer , clorre d'une hais. 

BEHAGEN , (bebagen) v. n. Ich behage - behig- 
te, i h. behâget; Plaire, agréer. Er behägt 
mir alfo; cela me plait ainfi. Ich lafle mir es 


behagen ; je ie veux bien; je l'agrée. Der 
Menich debâgt mir nicht ; “ét kn a 
a j table, 


mon ation. Behäglich ; adj. a; 
su sien qui plait ou agrée, it. ociable, d'un 


commerce doux ; adv. agréablement. Die Be- 
Tom, L 
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häglichkeit; Pagrément, le plailir, la comme 
dité, volonté, fantaifie. 

BEHALF, (Debalf) voy. BEHELFEN. 

BEHALTEN, (behalten ) v. a. irr. Ich behalte, 
du behältft, er behält, wir behalten &c. Inw. 
ich behielt, /ubj. behielte , parf. i. h. bebdle 
halten ; Retenir, garder, conjerver. Einen 
Freund zum Mittageflen behalten; retenir un 
Ben ee 

es nicht; gardez-le feulement vous, 

Den veux point. Endlich hat er die Ober: 

and behalten; en fin # a eu le defus. Der 

Feind hat das Feld behalten; l'ennemi ef de- 

curé maître du champ de bataille. Ich behalte 

nichts übrig; # ne me refle rien. Man mufs 
feine Kinder zu Haufe behalten; # faut tenir 

Jes enfants chez foi. Jemandes Gunft zu behal- 

ten trachten; ménager les bonnes graces de qq. 

un. Uebrig behalten ; retenir, garder, avoir 
de refle. ImGedächtniß behalten; garder, con- 

Jerver dans la mémoire, fe fouvenir, fe reffou- 

venir ; retenir, Javoir par cœur. Etwas bei fich 

behalten ; taire une chofe, n'en dire mot, n'en 
int parler. Eine eingenommene Arzenei bei 
ch behalten; garder une médecine. Er behält 

Lo was er hat; a a ge garde. Recht - 

ten; gagner Ja cauje, fon proces; it. avoir 

raifon. alles was man ihm re behält er bei 

fich; c.d. d. er ift fehr verfchwiegen; tout ce 
on lui dit tombe dans un puits. 

B TEN, (behalten) adj. ein behaltener Mann; 
sn honsme bien établi, accommodé. Von feiner 
PE nf de fre wieder kommen; revenir: 

an & Jay [on voyage. 

BE TER. (Behälter) (der) gem. des - s, pl. 
die -; L'endroit où Fon conferve qq. ch. l'armoire, 
la garderobe, le garı er; it. lemagazin, la 
cave, le caveau. Fifchbehtiter; ré/ervoir, vivier. 

BEHÆLTNISS, (Behältnig) a) gen. des - eg, 
pl. die-e; “endroit où Pon conferve gd. 
ch. it. l'archive, ba cache; it. chaffe de reliques. 

BEHALTUNG, (Behaltung) (die) gen. der -, / 

La garde, confervation ; Faßion de garde; 
de retenir &c. . 

BEHANDELN, (bebanbeln) v. a. Ich behandele- 
behandelte, i. h. behandelt ; Convenir du prix 
d'une chofe; it. conclure, accorder, traiter, arré- 
ter, marchander, acheter; it. négocier; it, ac- 
commoder, compofer un différend. Er hat mich 
nicht als Freund behandelt; il ne m’a pas traité 
en ami. ae ad u de bonne 
compofition, Je laiffer mader , fe contenter 
Frei e, étre homme À mn S. die 
Behandlung. Das ift keine Behandlung für 
ehrliche Leute; ce n'eff pas ainfi qu'on traite 
les honnétes er 

BEHÆNDIGEN, ( behändigen) v. a, Ich behän- 
dige - behändigte, i. h. behändiget. Einem et- 
was bebandige, einkändigen, zuftellen; an 

€ 
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+ dre, remettre, faire tenir à gg. un. S. die Be- 
Rue 
BEHÆNGEN, (bebängen) v. a. Ich behänge-be- 
. hängte, i. h.behänget; Aitacher, orner de tapifferie 
. &c. tapiffer ; it. mettre des rideaux dun lit: Fig: 
- Sich mit etwas behängen ; Je möler de . . Je 
.joindre, sajlocier, s engager à . . it. s'enca- 
.nailler avec . . . Sich mit Huren behängen; 
- emiretenir des garces. Sich mit unnützen Han- 
„ deln ee s'embarrajfer de méchantes af- 
- faires. hängt; u, tendu, tapifé &c. 
- Der Hund ift wohl behängt; ce chien eff bien 
coeffe. S. die Behängung. 
N, beparnen) v. a. Ich beharne - be- 
. hamte, i.h. arnet; ÆArro/er de piffat, d'u- 
. rine. Voy. Bebinkeln, 
BEHARNISCHEN , (Cbeharnife 
. harnifche-heharnifchte, i.h. beharnifcht; Pour- 
+ Voir d'un karnois. Mr. Ge/sner dit: Jezt rau- 
- fchet ein Würmchen fchwarz beharnifcht auf 
. glänzend rothen Flügeln vorbei. 


BEHARREN, Cbeharren) v. n. Ich beharre - 
beharrete, i. b. beharret ; Perfévérer , pér- 


ind ad ow demeurer confiant ow ferme, s'o- 
E 


en) v. a. Ich be- 


ü Er beharret noch immer auf feiner 
Meinung; il perfifte toujours dans fon Jentiment. 
r beharret nun einmal darauf diefen Plaz zu 
. vertheidigen; sl s’opiniätre à defendre cette place. 
‘ An einen Ort beharren, bleiben; demeurer ou 

S'arréter en un lieu. 
BEHARRLICH, (bebatriid) adj. 
“ rable, continuel, perfévérant, perfifiant, ferme; 
* adv. conflamment , continuellement, fermement, 

durablement , per[évér. 


Conflant, du- 


amment. 
BEHARRLICHKEIT, BEHARRUNG, (Sebarr: 
: dichfeit, Beharrung) (die) gen. der -, Î pl. La 
“ perfévérance, confiance, fermeté, l'opinidtreté, 
* aheurtement; it. Ia continuation. 2 
BEHAUCHEN, (bebaudhen) v. a. Ich behauche- 
’ behauchte, i. h. behauchet ; Souffler contre p. 
e. un miroir &c. \ 
BEHAUEN, (behauen) v. a. Ich behaue-behaue- 
-te,i.h behauet ; Couper , tailler, rogner , 
émonder.; it. ébrancher un arbre; it. ébaucher x 
äh degrofir, démaigrir, dégauchir, développer. 
Einen Stein behauen ; une pierre. Holz 
“ das nach der Schnur behauen ift; du bois lavé. 
: Die Behauung ; 4 coupe, taille; it, le dégroffif- 
Jement, demaigrijfement, . 
BEHAUPTEN, Gern) v. a. Ich behaupte- 
. behauptete, i. h. behauptet ; Soutenir, main- 
. tenir, prouver, montrer, démontrer, faire voir, 
faire parofire , affirmer , affurer , mettre en 
want, avancer, mettre ou pofer en fait; it. 
défendre Jon opinion; it. s'emparer; gagner, 
. remporier; it. (T. de barreau ) pare en 
. faux contre &6, Die Behauptung , Pafırma- 
- tion, affurance, la preuve, vérification, l'alfèr- 
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tion. Gerichtliche Behauptung, dafs ein Do- 
cument falfch fey ; l'infcription en faux. : 
BEHAUSEN, (bebaufen ) v. a. Ich behaufe - be- 
haufete,. i. h. behaufet; Loger , recevoir qq. 
un chez foi. Die Behaufung ; la maifon, le logis, 
‘la demeure, l'appartement, le logement, la ré- 


ception. 
BEHELF, (Behelf) (der) gen. des-es, pl. die = 
..e; L’excuje, exception, le prétexte, le faux- 
ant, l'adminicule, la [Emipreuve, préfomption. 
Bl FEN, en (ich) v. r. irr. Ic) 
helfe mich, du behilfft dich, er behilft fich, * 
_ wir behelfen uns &c. Imp. Ich behalf, /ubj. 
“bebälfe mich, parf. i. h. mich beholfen; & 
contenter; s'accommoder, fe paller à... être con- 
tent, être Jatisfait de . . . it. favoir Je tirer d’af- 
faire; favoir conter fon fait, Javolr s'accommo- 
- der à tout, ne s'aider. s 
BEHELLIGEN, 


3 avec ae Et. 
» (Debendigfeit) (die) gen. der 
-, J.pl. La vitefe, promptitude, l'adreffle, la 
& pure Pagilité, la Joupleffe; it. la volubilité- 
ue. 
BEHENREN, (Bebenfen) voy. BEHÆNGEN. 
BEHERBERGEN, (beherbergen) v. a. Ich beher- 


- berge - beherbergte, i. h. beherberget; Loger,. 
ae: recueillir, donner retraite. S. die Be- 


herber; ; Vallion de.. 
-BEHERSCHEN, (beberfchen) v. a. Ich beherfche- 


beherfchte, i. h. beherfchet ; Gouverner , do- 
- miner, commander. donner la loi, être le mat. 
- tre, le Jouverain ; it. maîtrifer. Seine Affecten 
- beherfchen; dompter, commander à Jes paljions. 
Sich von feinen Leidenfchaften beherfchen laf- 
‚fen; Je laifer affervir, dominer, maltrifer par 


les paj}ions. 

BÉUCHER, (Beberfdher) (der) gen. des-s, 
j. die-; Le Souverain, Maître. 

BÉHERS HUNG, ee) (die) gen. der 

.-, pl. die-en; domination, le commande- 
ment, esse Tempire. 

BEHERZIGEN, (beherjigen) v.a. Ich beherzige- 
beherzigte, i. h. beherziget; Prendre à cœur, 

- eönfidever , examiner, y gponfer Jerieufement. 
Die Beherzigung ; l'examen, la müre confidé- 


ration. 

BEHERZT, (beherst) adj. Courageux, vaillant, 
réfolu, hardi,. intrépide, délibéré ; déterminé; 
adv. courageufement , vaillamment , réfolument, 
hardiment , ıntrepidement Eÿc. Beherzt ma- 

- chen; animer, encourager; donner du REA 


BEH. 


; l'enforcellement , le charme. 
» (behindern) voy. HINDERN. 
BEHOBELN, (bebobeln) v. a. Ich behobele-be- 
hobelte, i.h.b 


Die Beho 


ung; Famenui/ement. 
BEHOLZEN, (bebe 


en) v. a. Ich beholze - be- 


. holzte, i. h. beholzet. On dit des arbres lors- . d, 


.. qu'ils pouffent de groffes branches. Die Baume 
holzen fich. Einen Deich beholzen; enfon- 
. cer de pilotis autour d'une digue. Beholzen, 
abholzen, einen Wald beholzen; abattre des 
. arbres dans un bois. Die Beholzung; le droit 
de prendre £ provifion de bois dans une fordt. 
BEHORCHE ; (behorchen) v. a. Ich behorche - 
behorchte, i. h. behorchet; Ecouter, être aux 
écoutes, épier, prêter l'oreille. S. die Behor- 
. chung. Der Behorcher ; qui écoute Er. un e/pion, 
BEHÖRDE, (Behörde) (die) gen. der-, pl. die- 
. n; La compétence, convenance, congruité, ce 
pit Pen » ce qui convient où appartient, 
BEHÖ G, ebéri ) adv. Compétent, convenable, 
. convenant, congru, requis, décent, te 
à Behörig, behöriger mafen; adv. con- 
venablement, décemsment, de la manière qu'il 
faut. Er hat feinen behörigen Antheil; il a 
- fe portion congrue, compétente. Er hat das be- 
. “horige Alter zum Heirathen; il a l'âge compé- 
tent, convenable, requis pour Je marier. 
BEHUF, (Bebuf) (der) gen. des-es, /. pl. La 
” commodité, l'utilité, u age, avantage, le pro- 
ner but “à Où de die doi 
> ( t) adj. On dit d'un al qui 
a la corne bonne; ein wohlbehüftes Pferd. 
EHÜLFLICH, (bebülflih) adj. Secourable, fer- 
viable, utile, qui aime a aider, à Joulager &t. 
it. CT. de prat.) Jubfidiaire. Behülflich feyn; 
. Jecourir, aider, affifier, feconder, Eire utile, 
être d'un grand [ecours. 
BEHÜTEN, (bebüten } v. a. Ich behüte - behü- 
tete, i. h. behütet; Garder, conferver, proté- 
er, garantir, préferver, maintenir. Behüte 
, Gott! à Dieu ne plarfe! Dieu m'en pröferve! 
bon Dieu! bonté ieu! SE pofbie? he- 
las! Behüte euch Gott; ( prendre con- 
" gé) à Dieu! Dieu vous garde! it. (pour ren- 
voyer) Dieu vous affife,-Diew vous Joit en ai- 
"de, Dieu vous bénife! S. die Behütung, (peu 


af.) . 
BEHUTSAM, (behutfam) adj. Circonfpe, pru- 

dent, précautionné, avifé, Jage, prévoyant, fur _ 
. es gardes. Behutfam feyn; Are circon/pelt Be. _ 


obelt; Aaboter, ébaucher, cor- . 
. roger; a Arte de la politeffe, déniaifer. . 


"BEI 7a 


- avoir ‘de la circonfpeRion, Ja fenir fur fes 


gardes. 
PÉANREEES CREER) (die) gen 


dere, f. pl igement, la retenue, circon= 
Jpeflion, prudence, précaution, fagefe, pré 
js ? 


voyance, 
BEJAHEN, (bejaben) v. a. Ich bejahe - bejahe» 
te, i.h. bejahet; Afirmer, aflurer, dire ouis 
. ib. confentir, avouer. pe ; adj. affirmant, 
ser Die us unter te, rmative, 
jahender Weife; afirmativement. °S. die Be- 
jahung; Pafirmation, affurance, le confente- 


BÉJAHRT, cjaire) adj. Agé 

jabré À i a un certain 
ge. Ein bejahrter Mann; a âgé. Syn. 
Betägt; ow dit aufi: bejahrte Eichen; des 


vieux 2 
BEJAMMERN, (bejammern) v. a. Ich bejam- 
mere - bejammerte, i. h, bejammert; Regret- 
ter, plaindre, déplorer, avoir pitié, ou compa/- 
fon. Es ift zu bejammern; : eff à regretiet 
que, il eft déplorable, à plaindre que. Bejam- 
mel ig; adj. déplorable, pitoyable, dig- 
ne de pitié, de cı on; adv. déplorablement, 
i lement, mi ment, d'une manière 
digne de pitié. S. die Bejammerung. Das Be- 
jammern; Le regret, la plainte, compalfion, pitié. 
BEL (ne a D ax u CHZEN. 
» (bei) prép. Qui régit le dati ui fert à 
darts en oul'Ast, Rs va 
trouve une chofe, ou le temps quand fe 
. fatsp. e Bl ilche feyn; être à table. Br 
einem wohnen; loger chez qq. un. Bei dem 
Feuer fitzen; étre auprès du feu. Bei dem 
“ Thör; près de la porte. Eins bei dem andern; 
. Fun avec l'autre. Bei Licht lèfen; lire à la 
chandelle. Bei der Hand nehmen; prendre par 
la main. Man findet bei den alten Schriftftel: . 
lern; on trouve dans les anciens auteurs. Beim 
ou bei dem Spiel; au jeu. Bei einander; en- 
femble. Ich bin bei eurem Vater gewefen; j'ai 
été chez votre père. Es ftehet bei ihnen; cela 
de vous. Bei fich haben; avoir fur foi. 
Ihr habt allezeit Arme bei euch; vous avez 
toujours des pauvres avec vous. Bei Gott ift 
alles möglich ; tout ef pafibie à Dieu Bei 
er uten; parmi les jeunes gens. Bei 
ofe leben; vivre d la cour. Sagen fie mir, 
was bei der Sach anzufangen ift; dites-moi ce 
wil y a à faire dans cette chofe. Einen bei 
em Kopfe nehmen; prendre, arréler qq. un. 
Bei der Hand feyn; avoir fous la main, être à 
ortés, wätre pas loin. Bei Pären, pärweife ge- 
en; marcher deux d deux. Etwas bei 
bensftrafe verbieten ; defendre gg. ch. Jous pei- 
ne de la vie. Sie war ganz nicht bei tich; el- 
le avoit perdu tout connoijjance. Bei hellem 
Tage; en plein jour. Bei {cchzig Jahr alt; âgé 
de près Ex Joixante ans. Bei meines Vaters Lib- 
2 Zei- 
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zeiten; du vivant de mon père. Ich möchte 
“euch bei meinem Leben noch gerne verforgt 
fehen;; je fouhaiterois de vous voir placé de mon 
vivant. i Menfchen Gedenken ift es nicht fo 
kalt gewefen; de mémoire d'homme il n'a pas 
ait Ji froid. Bei Seite lögen; mettre à part. 
ir wollen das bei Seite laffen; mous laiffe- 
rons pajler cela. Bei Brode feyn; avoir du pain, 
. ‘avoir de quoi fubfifier. Ich bin nicht bei Gel- 
de; je me trouvs Jans argent. Er ift noch fehr 
bei Kräften; 3 ef encore fort, EI vigoureux. 
Sie ift wohl bei Leibe; elle a de l i 
Bei meiner Ehre und Gewiflen; fur mon hon- 
meur & ma confcience. Bei meiner Treue; par ma 
foi. Die armen Amerikaner wurden bei hun- 
derten ow hundertweife verkauft; les pauvres 
Américains furent vendus au cent. Bei Leibe 
nicht; point du tout, en aucune ère. Auf 
die Art jr er perl bei der Hand; de cette 
façon je fuis plus rtée de lui. 
aa (beiah) Bu Prec auprès, à côté, tout 
près, tout auprès, tout proche, joignant, tout 
joignant, ci-joint. Bei 3 joindre, met- 
tre enfemble. Bei anliegen; étre fitué tout au- 
près. Bei anwohnen; demeurer tout près, d 


côté. 

BEI-BEHALTEN, (beibehalten) v. a. irr. Ich be- 
halte, du behältft, er behält bei, wir behalten 
bei; Imp. i. behielt, /ubj. behielte bei; Parf. 
'i. h, beibehalten; Garder, conferver. S. die 
die Beibehaltung; {a garde, confervation. 

BEN A (beibiegen) voy. BEISCHLIES- 


BEI-BINDEN, (beibinden) v. a. #rr. Ich binde- 
band, /ubj. bände bei; parf. i. h. beigebun- 
den; lier avec, joindre, relier en um même vo- 
hume. S. die Beibindung. 

BEI-BRINGEN , (beibringen) v. a. irr. Ich brin- 
ge- brachte, /ubj. brüchte bei, parf. i. h. bei- 

- gebracht, autant que herbei bri ; apporter, 
amener. Einem einen Stôfs beibringen ; por- 
ter un cowg. Arzenei beibringen ; donner, fai- 
re prendre une médecine. Einem ein Kiykier 


beibringen; appliquer un lavement. Er hat ihm : 


Gift beigebracht ; # Pa empoifonné. Einen Be- 
weifs beibringen; prouver, oérifier, allöguer , 
vapporter citer une autorité, ume raifon ou des 


arguments, donner ou per des preuves en 
juftice. Einem erwas beibringen, “unter- 
tichten, unterweifen; inflruire, apprendre, in- 


culper, recommander, faire connoître, enfeigner, 
énflile, Ich habe ihm diefe Sprache beige- 
bracht; je {ui ai appris cette langue. Einem 
etwas beibringen, es ihm zuwiflen thun, ihm 
‚offenbahren ; infinuer, Juggérer, découvrir, révé- 
ler qq. ch. ägg. un. Einem eine Meinung beibrin- 
gen, ihn dazu überräden ; faire golter une opi- 
nion.a gg. un. S.die Beibringung ; l'affion d’ap- 
porter &c. Vinflrullion, enjeignement, infinug- 
tion, la [uggeflion, perfuajion Efc. 
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BÉICHT, (Beicht) (die) gen. der-, pl. de-en; 
La comfejlion, confeffe, laccufation, la dénon- 
ciation. Zur Beicht gehen; aller à confe[e. 
Beicht fitzen; our la fefion , entendre em 
confefion. Die Ohren-Beicht; Is confefion au- 


- riculaire. 

SEICHTEN , (beichten) v. a. Ich beichte-beich- 
tete, i. h. gebeichtet; ÆEntendre en confeffion, 
confeffer qq. un; st. fe confeffer, aller à confej]e, 
dire fa confefion. Beichten und Communici- 
ren; faire Jon bon jour, s' des facré- 
ments. Beichten; fig. dire Jon Jecret, avouer, 
parler, dire, trahir, accufer, dénoncer. Er hat 
mir alles gebeichtet; 1] m’a avoué tous, S. der 
Beichter; qui fe confeffe. Er ift ein feltener 
Beichter ; il va rarement d confejje. Das Beicht- 
ed voy. Beichtpfennig. 

BEÏCHTIGER, (Beichtiger) (der) gen. des-s, 
1. die-; Le confeffeur, dire Jeirituel. 
BEICHT-KIND. (Beichtfind) (das) gen. des-es, 

. die-er; nil énitente. R 

BEICHT-PFENNIG, fennig) (der) gen. 

ent qu'on donne au 


tent, 
1G, (Beichtp 

des-es, pl. die-e; L'ar, 

confeffeur, de nier de confejhon. Beichtgeld. 

BEICHT-STUHL, (Deictftubl) Le gen. des = 
es, pl. die-ftühle ; Le confefii 

BEICHT-VATER, (Beichtvater, (der) gen. des- 
es, pl. die- väter; Le confeffeur, direfleur de 
Bene, direBeur Pkg : 

BEIDE, ig Are conj. Tout deux, tous les 
deux, l'un 
€? de l'autre côté. 

BEIDERLEI, (beiderlei) adj. L'un & laure, les 
deux. Auf beiderlei Weife; d'une manière € 
de l'autre, des deux manières. x 

BEIDERSEITS, (beiderfeité) beiderfeitig, adj. 
L'un & l'autre; adv. de part & d'autre de 


deux côtés. 3 
BEI-DRUCKEN, (beidruden) v. a. Ich drucke» 

druckte bei, i. h. beigedrucket; Ajouter. Diefe 
Abhandlung ift, ich weifs nicht welchem Bu- 
che beigedruckt; cette dijfertation fe trouve à 
la fin de tel ou tel livre. Die Noten find dem 
Texte beigedruckt ; les notes fe trouvent impri- 
mées avec le texte. 3 
BEI-DRÜCKEN , (beibrüden) v. a. Ich drücke = 

drückte bei, i. h. beigedrficket; ÆApprocher une 
chofe d'une autre en la preffant contre. RU 
Das Siegel beidrücken; appo/er le cachet de 


alé drmes. 
I-EINANDER, (beieinander) adv. Enfemble, 


es 
BEI-ESSEN,, (Beieffen) (das) gen. des-s, gl 
“ die-; L'entremets, proprement un petit p 
d'extraordinaire. . 5 
BEI-FALL, (Beifall) (der) gen. des-es, f. pl. Le 
sonfentement , l'acquiefcement, agrément, avr; 
#. le fuffrage, la voix, l'approbation, Fa 
5 au 


BEL 
ap ie » la louange. ‘ 


on/entir. 


Beifall gäben ; 


BE Ps rs Cheifallem) v. a. irr. Ich falle, : 


ft, er fällt bei, wir fallen bei &c. Imp. 
ieh fa. Jubj. fiele bei; paxf. i. b. beigefalien ; 
Confentir,, en approuver, ag! 
Jorire,. confentement , Joa agrément, 
Jon aveu, fa Frs on Juffrage, Jon appraba- 
tion, s'accorder, s'accommoder, être du même 
Sentiment, étre, demeurer ou tomber d'accord nn 

. st. louer; #. applaudir, dé- 


se d qq. ch. . favorifer une opinion où Fe 


parts; it. opiner du ; #. venir où b 
dans l'efprit ow dans"la mémoire, fe Temenir, 
Je refouvenir. Es fallt mir bei, dafs ... 
me vient dans l'efprit que; il me tombe dans 
la penfés que; dt. il ot REEER, ge je me fou- 
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© BEL Feld, Gala ad adj. & adv. CT. de Chan- 
cel.) Es ift mir nicht heilig; je ne m'en fou- 
viens pas. Sie werden mir darinn beifällig 
feyn; vous ferez d'iccord aves moi. Beifällig, 
zufällig; occafionellement. 

BEI-FÜGEN, (beifügen) v. #. Ich füge - fü, 
bei, he h bei get; joue, ne Be 
dre. S. die ition, annexion, 


ng; l'add: 
re Pa SE CT. de judicature) 


BEI- se (Beifuß Es gen. des-es, /. pl. 
L'armoife ile, herbe ean. 
BEI-GEHEN, (beigeben) v.n. irr. Ich gehe - gien 
bei, i, b. beig, er en) Aller que, 0 „eine 
= pen en; s’smaginer, Je mettre 


- BELGEHEND, „(beigepend) adj. Joint, eins; 


adv. conjointe: 
BEI-GERICHT., ( (Beigericht) das) gen. des-es, 
-e; L'eniremets, hors d'œuvre, Das 


BEIGENANNT, (beigenannt ) or Dit, fur- 
onmé. On dt auf beigenâm 

' BEL GESCHMACK, Côci pra ouBeifchmak, 

(der) 8 en. des - = Le déboire, go 

defagr viele qui ri due ch. après qu'on la 

bus où mangée. Nachgefchmack! 5 

BE ERW REN „ (beigefihtworen) voy. BEI- 


BEI-GESELL, fell) (der) gem. des-en, pl. 
die - ae pe, Fafooié, le ni 
marade. Her 

BEI-GESEL (Grise se Ich gefelle - 


gefellte bei, i. ‚Afocier, don- 
ner pour aide, en Sich er 
andern beigefellen ; s'afocier à es 
tre de fon côté, de Jos parti. igefel- 
BEL CÉTHANS  heigefan) ab. ) Ak 
„Ä ei 
Voy. ee Az sh 


feine. 


\ 
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BEI-HER, (Beier) sde. A, dsl. Bei- 
2 0 nebenher ehen; marcher à côté, "On 


pr Ein Gear beihèr treiben; - faire 


” fant comme ws acceffoire qui wol 
ER (Beipüife) (die) gen. der-, j. pl. 


BI 
L'aide, le feconrs, I sin 
BEI-KOMMEN, RL v.n. irr. Ich kom- 
me-käm, /ubj. käme bei, parf.i.b. beigekommen; 
doindre, approcher, s'approcher, atteindre, ar- 
- river, parvenir, Jurvenir; it. s'infinuer; it. ftre 
ajouté; it. égaler, étre égal à, reffembler à, ap- 
D. êt. nuire, dommer attemte, attraper, 


um. S. die Beikommun 
Salem 6: u fe Vide beikarmenz r = 

fon dommage, fa perte, Je dedomm ü 
diefem Orte a Desnkomaiar cn endroit 
et inaccefible. pa kann dem Fuchfe nicht bei- 
Kommen; c'eff un fin renard qui ne donne point 
de prife fur lui. Dieles kommt in nicht 
bei; ceci efl bien different (di aucoup) de 
l'autre, ceci el bien inférieur à l'autre. Er wird 
feinem Vater niemals beikommen ; sl n'égale- 
ra jamais fon père. Ich habe ihm nichts ge- 
fagt, dafs dem beikäme; je ne lui ai rien dit 
d’approchant, de pareil. En die Beikommung. 


BEI- 1S, (Beitreis) cor) en. des- es, pl 
Be es CT sine LE icicle. 
EIL, go (das ) um. Fu Le die-e; La 


BEL IE, (Beilade (ae en. ER die- 
n; Petit tiroir à 1) G où am à " 
BEIL-BRIEF, nai) (der) gen. des-es, pl 
a: a Le contrat avec un entrepreneur pour 
ion d'un bétiment. 


n; 


hier, document, la pr 

BEL- LAGER, (Beilager) (das) gen. 
die-; Le fefin des noces, 
céri halten; con- 


fommer 
BEI-LASSEN, (sf voy. ZULASSEN. 
de De Beiläufer) (der) gem. des-s, 
LÆUFIG, 2 Seife) adj. & adv. Pajlager, 
en pajlant ; it. environ, ERBE. Dieles iey 
nur.beiläufig gefagt; cela foit di 
pafmé. Es werden ap eh age ey; 
«aura environ hust 


à BEL. EGEN, (beilegen) v. À à. I âge Jgtebe .h. 


beigelègt. Zu etwas an 
ter, jomdre, e. Ich will es meinem 
Brüfe beilägen; ; fe Je joindrai d ma lettre. Ver- 
wahrlich , bei Seite lègen, und auf- 
zum ee à part, d «été, dépoler, mettre 


3 ajou- 


t. Einen Streit b igen, 
fehlic ten; rs aj cn 
décider pos querelle, un 


Z ’ 


18% 


5 


© jeter la faute fr. gg. un. 


BEI-MISCHEN , ( beimifchert 


BEIN, (Bein) (das) gen. des-es, pl. die-e; 


BEI. 


bfprüche 


Hg 
I-MESSEN, (beimeffen) v. a. irr. Ich mefle, : 


du miffeft, er miflet bei, wir meflen bei &c., 
Imp. ich mäfs, fubj. mäfse bei; Parf.i.h. bei- 


emeflen; Imputer, attribuer, charger qq. un . 


. ch. s'en prendre à qq. un, de qq. ch. re- 
a ken Klassen 

jonter foi. - Er will mir die Schuld beimeflen ; 
mm veut imputer la faute. Ich mefle mir 
fo viel nicht bei; je ns m'altribue pas tant, 
S. die Beimeflung ; Fimputation. 


mifchte bei, i. h. beigemifchet; Mäer. Dem 
Wein wañler beimifchen; möler l'eau avec Le vin, 


Os, ie du corps de l'animal la quelle efl du- 
re, Jolide & compaßle , defiituée de Jentiment & 
qui fert à attacher € d Joutenir toutes les au- 
tres parties. Es if nichts als Haut und Kno- 
chen an ihm; il. na onen peau € les os. Es 
if ihm ein Bein im fe ftecken geblieben ; 


enoÿé. Ein Bein, fo im Halle ftecken 
REI-NAME, (Beiname) (der) gen. des-n, pl. 


ile 
mt ; heraus ziehen; exoffer. Die Beine 


aus einem wilden reg &c. heraus : 


wnachen ; défoffer la hure d'un janglier &c. Zu 
Bein machen; ofifer.. Durch Mark und Bein 

ehen; (: pe ) caufer um extrime chagrin, où 

ayeur, bleffer ou toucher au vif, péalirer jus- 
qu'a la moëlle des os. Was zu Bein macht; 
ofifique. Stein und Bein fchwören ; (prov.) 
jurer comme un.charretier, comme un dragon, 


peste bete Kleines Bein im Ohr; l'étrier. Lin. 


fpiziges Theil an den Beinen ; {a coronne. Achfel- 
bein; {a clavicule. Darm- und Bruft-Bein ; l'iléon, 
os ilium. -Knorpelbein ; de on Falzbein ; 
plioir. Fifchbein ; la baleine. Helfenbein ; l'ivoire. 
Oberbein, U 

devant de la jambe, la grève. 


"te 4 
BEIN, (Bein) (das) geu. des-es; pl. die-e; 


La jumke, le pied, la.patte, grife, ferre, le 


ns u. 


en, ete 


En acufer te d'une . 


- zwifchen die Beine 


v. a. Ich mifche- _ 


. des- 8, pl. die-; 
BEINEN, 
BEIN-FLÜ 
eberbein ; fur-os. Schienbein; Pos, - 


BEI. 


gigot.' DieBeine Über einander fchlagen ; croi- 
der les jambes. Die Beine von einander fchrän- 

en; écarquiller les jambes. Mit den Beinen 
fchlänkern; brandiller les jambes. Die Beine 
von einander thun; ouvrir les jambes. Seine 


Beine unanftändiger Weife ausftrecken; #e7- 


- dre jes gigots. Lange Beine; grandes gigues. 


Einem ein Bein unterfchlagen; /upplanter gg. 
um, donner le cros en jambe d qq. un, donier 
la jambette. Bis auis halbe Bein; jusqu'a 
mi-jambe. Auf den Beinen feyn; être 75 pied. 
Kinder auf die Beine bringen; élever des u- 
fants, avoir des enfants en état, avoir des 
en enfants. Ich habe ihn auf die Beine ge- 

olfen; je lui ai fait fa fortune. Er ift wie- 


der ein wenig auf die Beine gekommen; il @ 


- redreffé Jes affaires. Eine Armee auf die Bei- 


ne bringen; mettre iu pied une armée Er 
kann nicht auf den Beinen ftehen ; # a de lg 
peine à fe tenir droit, fur fes pieds. Auf fchwa- 
chen Beinen n3 étre mal dans Jes affaires, 
it. étre mal-fain. Einem Beine machen; faire 
häter, aller, marcher. Soll ich dir Beine ma- 
chen ? veus dépécherez-vous? Einem ein Bein 
halten; foutenir, aider, protéger qq. un. Eins 
ans Bein bekommen; (prov.) faire une perte. 
Das mogt ihr ans Bein binden; c'ef pour vo- 
tre compte, la perte eff pour vous. Den Kopf 
hmen; s'en aller, cou- 
rir, fuir au plus vite. Etwas ans Bein wifchen, 
oder ftreichen ; méprier, ne faire compte. Was 
man nicht im Kopfe hat, mufs man in den Beinen 
haben ; (prov.) qui n'a point de mémoire, a 
des jambes, les jambes patiffent pour la tête. 
Nicht wohl auf den Beinen feyn; äre mau- 
vais piéton, marcher avec peine. Das Bein in einer 
Bank; le pied. Ein Schèmel mit drei Beinen; 
lefcabeau à trois pieds. 


BEI-NAHE, (beinahe) adj. Pre/que, environ, à 


> 
eu près, peu s'en faut. Zehen taufend 
reg, viel; nf mille ow approchant. 
die -n; Le furnom, fobriquet, Spizname 
Schim ot en : 5 


BEIN-A BEITER, (Beinarbeiter) voy. BEIN- 


DRECHSL 


BEIN-BRECHER, (Seinbrecher) (der) gen. des- 
; 2 pl. die-; 


Lofhifrague, orfraye, 


vand ai; 
mer. Meer-adier, Fifch-adler, fe er 


BEIN-BRUCH, (Zeinbruch) (der) gen. des-es, 


}. die-brüche; La 


aËure, e d'os. 
BEIN-DRECHSLER, (Beindrechgler) (der) gen: 


Le tourneur en os. 
ane beinern; adj. Fait d'os, d'os. 
CL, (Beinflügel) (die); La talon- 


nerie. . elle ainfi les ailes que les Poites 


ignent lercure portoit ta:onS. 
IN ERAGT @einfraß) (den) nl 


La carie, 


à © : © BEIN- 


BEI.. 


EN GERIPPE, ee. (das) ge des-s, 
l. die-; Un /quelette. Beingerüft, Beinkörper. 
BEIN-HARNISC » (Beinharnifch) (der) gen. 
des-es, pl. die- e; Le cuiflard Beinhart; 
dur comme un 0: 


BEIN-HAUS, Cintausy (das) gen. des-es, pl, 
die - häufer; Lei 

BEIN- ge Dep SBeinbäudein) ere La 

LE, anbèpe ) (de) gm dern, pi 


des - 3, 
BEIN-HÔ 

die-n; L'emboiture 
BEINICHT ana be beinig; adj. Offeux, ofu 
cc, ce qui a deux, 


Zweibeinigt , 
- trois jambes ou pus in vierbeinigter Stuhl; 


BEIN- IN KÉULE ei fi di [A 
le der» 
die-n; ons ss ( gs ae 
BEIN- KLEIDER, Bent) G (die) gen. der-; 
ENCKROTE haut des chauffes, culoites. 
BEIN- E, Re (der) gen. des-n, 


die-n; med.) Le condile. 
BÉNLEN, (Bd einen) day gen. des-s, er 


; Lo ’elet. Beinchen. 

BEIN-S NE, rg (die) gen. der -, 

- pl die-n; CT de chirur.) les éclifles, fénons, 
torches; it. ( T. d'armurier) cuijlar 

rame (Beinfchtvarz (das) gen. des- 

noire préparée de l'ivoire cuit. 
En en font leur noir d’ivoire. 

éf P ERD, ef) (das) gen. des-es, pl. 

die-e; Le cheval de main, cheval de relais. 

BEI-PFLICHTEN, (Zeipflichten) v. a. Ich pflich- 
te - pflichtete bei, i.h. DET flichtet ; Fa 
approuver , {ou cire. de B SL 
confrmit, Tal + De Voy. Beifall : 

BEI-RATH ; 8 eirath) (der) ae des -es, /. pl. 
Le bon conjeil, qu'on donne un. 

as RÆT 6, {béirdtbie) adj. di donne de bons 

ends (es confeils. 

BEI-RÜ N, a En) v. a. En. Ich rücke- 
rückte bei, i. h. ow b. beigerücket; approcher, 
Rücket den Stuhl bei; "approcher la chaije. Rük- 
ket näher bei; mettez - vous ar ‚Prost: S. 
die Beirückung; la&ion d' 

BEI-SAMMEN, (beifammen) ge Enjomble Sie 
fitzen ftèts beifammen ; ts font amis, ils font 
én/éparables. Die Flügel diefes Gebäudes ftehen 
allzunahe beifammen; ce bâtiment el trop étran- 
glé. Beifammen legend; adj. (T. d'anatomie) 
Rt » conglomer, 

BEI-SASS, er) (der) gen. des-en, pl. die - 

5 L'habi tant, le manant. . 
BEL SATZ, (Beifaß, aß) (der) en. des-es, . ee 
3 L’additien. Ein Beifatzwort; }' 

BEI: SCHAFFEN, (beifchaffen) Yoy. 

Dune, pourvoir. S. die Beifc 


FELSCHIESSEN, 
fe-fchols, Jubje 


ung; le faur- 


öffe bei, parf. ich. beige- . 


afchaffen ; 3% 


beifchieffen) v. a. irr. Ich fchief- . 
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fchoffen; Ebntribuer, payer extraordinairement 
nelque Jomme. Das dag reicht nicht zu, die 
heiln mer müfien noch etwas beifchieifen ; 
Pargent ne fufit pas, à faut que les intéreflés 
contribuent encore qq. ch. 
BEI-SCHLAF, Seat) (der) gen. des-es, /£ 
pl. Le coit, congrès, commerce, d'un homme 
avec une femme; laccouplement, l'œuvre de la 
* chair; it. la 'incefie, le concubinage, 
mariage de confcienc 
BEISCHLAGN, (beifftafen) o.n.irr. Ich fchla- 
fe, du’ fchläfft, er fchlÿft bei, wir fchlafen bei 
&c. Imp. Ich fchlief, fubj. fchliefe bei, paf. 
-ih beigefchlafen ; Coucher enfemble, gie ven, 
. vre de la u s’accoupler ; Paume S. dieBei- 
fchlafung der Heifchl 
Kur SCHEÄFER,. ÖBeifäläfer (der) gen. des - 
no 3 compagnon de lit, coucheur, : 
BEL: CHLÆFERINN, (Beifchläferinn) (die) gen. 
ee pl. es La compagne de lit, coucheufe,. ' 


BEL SCHLAG, (Beifylag) (der) gen. des-es, pl. 

fchläge ; ,, La Faufe pièce, Jauffe monnote ; ; 
le faux com de monno: 

BEI-SCHLAGEN, (beiféblagen) 7: BEISTIMMEN. - 

BEI-SCHLIES. HLIESSEN , Chef). v. a. irr, Ich 

. fchlieffe, fchlofs, ' fab chlöffe bei, i. h, bei- 
- gefchlofien; Enfermer, Jerrer, renfermer, ajou- 
ter, mettre dans un même paquet, 
lettre. S. die Beifchlieffung. Yoy. ae 

BEI-SCHLUSS , ( Beifchluß ) de) gen. des - es, 
pl. die- fehlüffe; La leitre inclufe dans une au- 
tre, Finchufe , it. l'addition, augmentation. ,- 

BT. ee (der) gen. des- 

ie -; 

BEL CHMACK GBeifämadi), BEIGESCHMACK, 

BEI-SCHREIBEN, v. a. irr. Ich fchreibe, fchrieb 
bei, i. h. beigefchrieben ; Annoter, ajouter, 

. écrire, mettre dlamarge. S. das Beifchreiben ; 
die Beifchreibun 

BEI-SCHRIFT, Seiferift) (die) gen. der-, ph 
die-en; L'écriture mile d la marge ou defjous, 
nav Papoñille; it. le lemme, la devife, 


cription. 
Bi US, Zeiiuß) (der) gen. des- es, 4 
Be fchüffe ; dition, De # 
BEI-SCHÜTTEN, (beifchütten) v. a. Ich fchütte- 
fchüttete bei, i, h. beigefchüttet; (T. de vigne- 
ed Amonceler la terre autour d'une vigne. 
Ber EGEL, (Beifigel ) (das) gen. des - s,.pl, 


; La bon 
: BELSEIT, BEISEITEN, BEISEITS, (beifeit, bei: 


feiten , beifcits) adv. A part, à côté, à l'écart, 
@ quartier. Die Ehrerbietung beifeit fetzen ; 
oublier_ow perdre le refpelt, er de rejpe&. 
Alle Schäm beifeit {etzen; A dépouilér. ‘de 
toute honte, Etwas beifeit lègen ; mettre d 
part, à côié, détourner, écarter, öter. Beifeit 
. treten; 3 Je mettre à l'écart, Je retirer, S'ébigue, 
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s'écarter. Er hat mich beifeit ee m'a 
tiré à l'écart. ei beifeits w détour- 
PH tourner de côté . Laffen wir “x bei- 


en) v. a. Ich ee fezte 
Ce L fügen, neben 
beißellens épris mettre is, pe. m 


pot auprès du feu. Eine Tech bella. 
terrer, inhumer , enfeuglir , dépofer um corps 
mort. Die Sègel beifetzen ; faire force de voi- 
‚ks. S. die Beifetzung ; l'enterrement, l'aion 
de mettre. Ein Beifeswort; l'épithète. 
BEI-SEYN, (in) (in Beifepn) Is pie Es ge- 
fchahe in meinem Beifeyn ; cela Je fit en ma 
préfence. Ohne erg Beifeyn ; 


Berre AGE Ge) en. des-es, /. pl. La 
Mir e, Je ‚fant, d'affeeur. 

ie D een offen 
e bei, parf. i. en; er, & 

avoir pla pi être afjs a 


die Beifitzung. 
BIT SITZER (Seife) Cds) em ee des-s, pl. 
en Lafer a a it. Fauditeur 
BELSORGE, (Seifarge) (die) gen. der-, /. pl. 


u ee ig Fre peur &c. Aus 
BE EE. to (Beil iel) (das) en. des-es, pl. die 
an L'exemple. Beifpiele führen viel fiche- 
rer zur en als alle Lehren ; les exemples B) 
conduifent cacement à la vertu les 
préceptes. Ein | ee = jemand nehmen; 
BEISPRIN. Fr see) u v er Ich es 


88, fer, bi. 


zen 0% priter Sa, Se, rs aff, or aller ou 


venir au ficours. 
BEISSEN, Cp) v. a. Ar: Ich AH Jubi. 
rer lordre, piquer, picoter ; 


u er unter, fe quereller ; it. faire tort, 
fais du mal, gäter les yeux, faire mal aux 
yeux p. e. la e ; it. prendre au nez p. e. la- 
moutarde. 
fen; il s'eff mordu la langue. Der Senf beilst; 
eette moutarde monte au nez. Sie beiffen fich 

Ale Tage herum; ils Je querellent tous les jours, 
Ich glaube er beifst wohl noch an, er lafst 
fich noch überreden; je compte qu'il mordra 
d l'hamecon. Der Branntwein beifst, 
auf die Wunde gelegt wird; l'eau de vie cuit 
la bleffure. Sein Gewiflen beifst ibn; il 

a des remords de confcience, la confcience lui 
eh Sans re oches, le tourmente. Die Zähne 
zufs iffen; grincer les dents. Die Hun- 
: de beiffen fich untereinander; es chiens Wen 


Jans qu 


KR, (dene gen. des-5, É die-; 


BEISS-ZAHN, 


biffen; IM. 
ken, cuire; it. mordre, piquer : 


hat fich auf die Zunge gebif- - 


wenn er : 


BEI. 


trémordent, Der Rauch beifst in die Augen; 
la fumée picote les yeux. Ein kleiner Rauch . 
beifst ihn nicht; (prov. ) ü ne Je rebute 
pour fi peu de chofe. Er hat weder zu bei 
noch zu ande ee ) il n'a pas de quoi 
vivre, de quoi grug quoi frire; il.n'a ni 
pain, ni pâte; il ro = ara ratelier, Ja litière, 
ich in die Nägel en; (prov. ) mordre Jes 
ongles, Je fücher. Er wird mich nicht beiffen 
il ne me mangera pas, Einen hinaus beiffen; 
faire Jortir, faire retirer qq.um à force de gron- 
Ein todter Hund beifst nicht; (prov. ) 
komme mort ne nuire; chien mort ne mord 
, morte la bite mort la venin. ps 
iflen; mourir, étre ind, Léa À 


Me Jur urbane Hin Effi beit; de mi 
mord, se t 
im alle; pr Das Scheide- 


Waffer beifst ins Eifen ; l'eas 
le fer. 
ps Eee 


temord, mange 
ratter où à 


rel er à propos 
RP RE ere HSE 6, Geek beifig, 


sißig) ad; art, ae lu en piquant, poi- 
m cre corro, cu TENeUx 23 
Eee A : an re mordonte ES. a 


ullen- 
ra 5 


KORB. Teen) voy. MAULKORB. 
Deihiabn) (der) gen. des- es, ee 
die-zähne; Le dent incifive. Ich will dir 
‚ Beifszahn ausbrechen ; ( prov. ) je vous Pre 
“ trai le caquet, je vous ferai pa er (je vous cor- 
STANGE, "Weiliange? (ie) im. der =, pt 
jange le) gen. der -, 
die-n; La pincstte; eg Figur. femme 
éller. 


. Recht- 


à 
BEST AND hen) (der Le des - es, pl. 


me a. ee er 
licher Beiftand ; Pavocat e procureur, cura- 
{ . Beiftand im fchlagen ; 


ihre 

ke fac iftan liften; a aider, fecourir, préter 
ferours, afißer. Wenn ihr hierin meines Bei- ‘ 
ftandes nöthig habt; fi vous avez befoin en cela 
EEE re. Beiftands- Gelder ; les fub- 


BELSTECKEN, (beiftedten) v.a. Ich ftecke-ftek- 


te bei, i h. bei e et; Mi Br 

R uf. 

vum Tach à 
res fände Le parf.i.h. b be 

A| fecourir , appuy 

#. Pan a fentiment ; il. De Te 

99. 4 


r hat mir mit allem feinem Vermb- 


KR beigehanden; il m'a fecouru de toutes fes 


Den Elenden beiftehen ; tendre les 
bras 
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et Er hat mir mit Rath und Je joindre, Je mettre auprès; it. aider, fecou- 
That beig. en; il m’a appuyé de Jes us rir, afıfer, favorifer, it. accepter, approuver, 
tes on bien. Einem im Duell beiftehen, oder embraijer une opinion, un Jentiment. Dir ge- 
us; Jeconder in un, lui fervir de Je- rechten Sache beitreten; £ire du parti de ia 
cmd, Einer Frau in Kindesnöthen beiftehen; Pa RR re du côté de la juflice. Einer Ge- _ 
: . gr 2 chaft rente &c. beitreten; re de - 
verbe auf avec Pan eyn: Er ift mir ie, Je joindre aux autres, faire compa- 
i ide; m ‚mais les meilleurs auteurs je fer- me Kine Meinung beitreten ; is uori/er une 
vent de ligire hal opinion. S. de Paré, mieux der Beitritt, - 
BEUSTEUER (Beifteuer ) (die) gen. der-, pl. gem des - es, {pe L’aßion de beitreten ; P% 
die-n; Lai ide, le fecours, Pi me, à aumöne, accefion, l'entrès, l'aide, le rs lafifiance, 
da colieële, quite; [TA Le Jubjide, os an BERN: le confentement, Paccord; #. la fa 


tributions #. préfent ; it. don gratuit 
BEI-URTHEIL, (Beinrtheil) (das) gen. us 
BEI-STEUERN,  Cbeiftenern) v.a. Ich fteuere- pl. die-e; L’inierlocution , arrét ow la Jentenc: 
feuerte bei, i. h. beigefteuert ; Contribuer,  interlocutoire. 
” donner, Rare à une collele. NE (orne) ce gen. der-, pl. die 
BEI-STIMMEN, ( beiftimmen) v.n. Ich fimme- -n; Ze er de réferve, bivouac. 
fimmte bei, i. h. beigeftimmet; Confentir ap- BEI-WAG (Beitvagen) (der) gen. des-s, pl. 
prouver, être, demeurer ow tomber d’acord, die-; Se dit d'une Jeconde voiture qu'on efi ob- 
étre du même Jentiment ; Je conformer au Jenti-  kigé de prendre, fi la diligence ou le chariot de 
re de gg. un, sSaccorder avec gr um. Bei-  pofie font trop chargés, ne u ifent pas pour 
; adj. conflant, uniforme, ord avec. porter les valijes &8 autres pa 
Kap: die eiftimmung ; le confentement, l'accord, BEI-WEG, ns (der) gem. des- es, pt die-e; 
la conformité de fentiment, le fuffrage. Le détour, chemin ou fentier détourné; faux che- 
BEI-T AG, (Beitag) (der) pus sn es, pl. die- min. Nébenwè) 
e; C'eji ainfi qu'on appelle dans le pays Les gri- BEI-WERFEN, Cheitoerfen) v. a. irr. Ich werfe, 
a une certaine ajjemblée polis rh des du wirft, er wirft bei, wir werfen bei &c, 
Imp. Ich warf, Jubj. würfe bei, parf. i.h. bei- 
BE TASCHE, 1 CN) (die) gen. der -, pl. „Serie 3 jeter auprès, it. ajouter. S. die - 
1e - n; Le 


BEI-THUN, ken) voy. BEILEGEN. EILWILLEN ee) (der) gen. des -n, /. pl. 
BEI-TISCH, Seit) Co (der) ns des-es, pl. die ir Con uf.) Le confentement, la L volonté PR vu 
au 
BEL sé Bean) Ge Gas gem. des-es, pl. die- BEI-WOHNEN, (beitvohnen) v. n. Ich wohne - 
träge; de beitragen; it. l'addition, la‘ wohnte bei, i. h. beigewohnet ; “fer, étre : 
rédigt bei- 


Fr ec rien l'aide, le don, gris, compagnon, "üre de chambre. Der 
Pafiftance » Le don gratuit, fecours. Beitrag, wohnen; es rip Ich habe der Hoch- _ 

Sr s'entr-aider, TM lafjifier, s'entre'-fecou- zeit beigewo et; je fus préfent a la noce. Ei- 
TT des afjiflances mutuelles. . nem Weibe beiwohnen; coucher, habiter, coha- 
ar GEN Gen) us v.a.irr. Ich trage, biter avec une ferme. Ehelich beiwohnen; 
du trigft, wir tragen bei &c.  con/ommer le mariage. Es eu mir bei, die 
Jump. Ich trüg, ‚al trüge bei, fi h. bei- Sache wohnt mir bei; je me Jouviens, il me 
ıtribuer , afıfter, Jecourir , aider, aa » je conferve la mémoire de l'affaire. 
it. a) ohnet diefem Manne viel V bei; 


ter, joindre ; porter, "apporter, mettre, Ichha- cet homme ef doué de beaucoup d'esprit. S. die 
AA a neihen. dazu beigetragen ; j'y ai contri-  Beiwohoung ; lafifiance, la ea it. coha- 
lus. S. die Beitra mieux der Bei: bitation, l'accoup ent, le, 
ee S (beitreiben) v. a.irr. Ich treibe- eomfommmation de mari re, fociété ale. 
Sa db triebe bei, 1h. beigetrieben; BEI-WOLLEN, (beitvollen) v.n. Tächer de nuire 
aller, faire venir, fr dus m ee ou de éduire gg un, on ne trouve ce verbe, que 


die Beitreibung ; l'exaftion, aßion de . BEI-WORT, (Beitort ) (das) gen. des- es, 
BEI-TRETEN, (beitreten) v.n. irr. Ich trète, du . die-worter; L’adjeflif, Lie te; it. adve 

tritt, er tritt bei, wir treten bei &c. Imp. st. le furnom, rs Beitwörtlich , bas 

Ich Arkt, Jubj. träte bei, parf. i.b, beigetreten; _wortsweife, adj. adjeflivement. 

Se Zange si Je mettre de la partie; confentir; BEIZE, (Bei) Go ee der-, pl. die-n; /.a 

demeurer, fire ow tomber d'accord, accéder à un machration; tanneur.) le tan; it. (T. 
Eee à entrer dans uns alliance; it. s'approcher, de. Bee 2 % a it. (Le de.cmpiner. à. 

OM. mari 
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marinade; it. (T. de graveur) l'eau forte; it. 
= de chirurgien) cathérétique. Die Reigeibeize ; 
chajje du heron. In der Beize liegen ; fig. étre 
malade; Je dit ordinairement des maladies Je- 
cretes ow honteufes. : 

BEI-ZEICHNEN, (beiseichnen) v. a. Ich zeichne - 
zeichnete bei, i. h. beigezeichnet ; Marquer, no- 
ter, annoter. DieBiezeichnung ; Ja marque &c. 

BEIZEN, (beisen) v. n. Ich beize - beizte, i. h. 
gebeizet; Faire tremper, faire rouir, amollir, 
altendrir dans du vinaigre, ou autre liqueur, 
rendre pe) it. (T. de cuifine) feijander , 
mariner. Das Leder beizen; mettre le cuir en 
tan, donner le tan aux cuirs. Die Häute bei- 
zen; (T. de gelletiers) confire les peaux. it. Mit 
Schtidewafler beizen; graver à l'eau forte; it. 
corroder, ronger, manger; it. macérer ; it. chaf- 

er au vol. Voy. Baizen. 

BEI-ZIEHEN, (beijiehen) v. a. irr. Ich ziehe-zög, 
Jubi. zöge bei, i. h. beigezogen. Herzichen; 
aitirer. [lit den Hären herbeiziehen; tirer par 
les cheveux. Hinzufügen; joindre. Zurecht ma- 
chen; accommoder. Ligen machen; rendre pro- 


ve : 
BELZINMER, (Beisimmer) voy. NEBENZIM- 


BEI-ZOLL, (Beisoß) (der) gen. des - es, pl. 
die- zölle; L'augmentation de droits. Neben- 
zoll, kleiner Zoll; fur-peage. 

BEIZ-ZUBER, (Beitjuber) (der) gen. des-s, 
pl. die-; (CT. de Tanneur) le plein; ıt. CT. de 
men. ) bechaudoir.  Voy. Beizkufe. 

BE-KACKEN, (befacfen) v. a. Ich bekacke - be- 
kakte, i. h. bekacket; (pop.) Salir ou fouiller 
de merde, embrener. 

BE-K/EMPFEN, (befämpfen) v. a. Ich bekämpfe- 
bekämpfte, i. h. bekämpfet; Attaquer, com- 
battre. Seine Leidenfchaften bekämpfen ; domp- 
ter Jes pafions. S. die Bekämpfung. 

BE-KANT, (befant) adj. € adv. Connu, no- 
loire, certain, aÿjuré, conflaut, avéré; it. pub- 
lic, de notoriété publique, manifefles it. célèbre, 
renommé, fameux; it. familier, it. achalandé. 
Bekannt feyn; être connu &c. achalandé, avoir 
de la pratique. Er ift überall bekannt; sl ef 
connu comme le loup gris. Er ift in der Hifto- 
rie bekannt; il tient. pes dans l'hifloire. Er ift 
fehr bekannt in diefem. Haufe; 5! ef en cette 
maifan avec beaucoup de privauté. Bekannt 
machen; publier, faire connoître, rendre cer- 
tain, public, célèbre Sc. pröner par-tout. Sich 
bekannt machen ; je faire connoftre , Je produi- 
re, Je rendre célèbre; it. faire ou lier connoif- 
Jance avec qq. un, s’adonner, [fe familiarijer 
dans une maifon, prendre des privautés. Sich. 
ein Buch bekannt machen; /e familiarifer avec 
un auteur. Bekannt werden; je faire connof- 
tre, devenir public, certain, je publier, étre 
publié; it, acquérir de la réputation, entrer es 


BER. 


connoiflance. Für bekannt annehmen ;' 

fer, po/er une chofe pour reçue. Ganz. bekann- 
te und abgedrofchene Naterien; lieux com- 
muns, chojes rebattues. Ein Bekannter ; une 
perfonne de connoijlance, de la connoifjance de 
gg. un. Er ift mein alter Behannter; c'eft une 
de nes anciennes connoiflances; nous nous con- 
noiffons de longue main. 


BE-KANTLICH, (befantlit) adj. Connu, re 


connu. 
BE-KANT-MACHUNG, (Befanfmachung) (die) 


gen. der-, pl. die-en; La publication. 


BE-KÆNTNIS, (Befännfnig) (das) gen. des-es, 
gl. die-e; La confeffon, l'aveu, accu/ation de 
Jes péchés ; it. (T. de marine) le brevet, le con- 
moiljement , la connoiffance. 

BE-KANTSCHAFT, (efantfcaft) (die) gem. 
der-, pl. die-en; La conuoiffañce, l'habitude, 
familiarité. Bekantfchaft mit jemand machen; 
fatre connoijlance avec gg. un. Bekantfchaf- 
ten an einem Orte haben; avoir des hebitudes 
en un lieu. Wir haben keine fonderliche Be- 
kantfchaft mit einander; sl n'y a pas grande 

amiliarité entre nous. 

BE-KAPPEN, (befappen) v. 4. voy. KAPPEN. 

BE-KEHREN, (bifehren) v. a. Ich bekehre-be- 
kehrte, i. h. bekehret; Convertir, corriger, de- 
tourner du vice. Sich bekehren; Je convertir, 
Je reconnoftre, fe corriger, s'amender, revenir 
le erreurs, faire pénitence. 

BE-KEHRER, (Befehrer) (der) gen. des-s, pl. 
die-; Le convertiffeur, mifionnaire. 

BE-KEHRT, (befebrt) part. & adj. Converti. Ein 
Neubekehrter; un profelyte, nouveau converti. 
Ich weifs nicht wie ich bekehrt bin; (prov.) 
Ey ne fais ce que je fais, je fuis tout égaré. 

BE-KEHRUNG, (Sefebrung) (die) gen. der-, pl. 
"die-en; La converfion, correfion, ee 
ment de vie, la repentence, réfipifcence, pénitence. 

BE-KENNEN, (befennen) v. a. irr. Ich bekenne- 
bekannte, i. b. bekannt; Avouer, confejler , 
reconnoitre. Er hat feinen Fehler bekannt; # 
a avoué fa faute. Seinen Glauben bekennen ; 
con ler a foi. Er wollte fich nicht zu fei- 
ner Handfchrift bekennen ; il ne voulut pas re-. 

connoïtre fon écriture. Sich zu einer Religion 

bekennen; profejler une Religion, en faire pro- 


BE-KENNER, (Befenner) (der) gen. des-s, pl. 
die-; Le confeffeur. 
ARENA CBefenntnig) voy. BEKÆNNT- 


BE-KENNUNG, (efennung) (die) gen. der-, 
smieux Bekenntnis; La Fe aveu. 

BE-KIELEN, (befielen) v.a. Ich bekiele - bekiel- 
te, i. h. bekielet; Empenner, garxir de plu- 
mes un clavecin, S. die Bekielung. Joy. Be- 
fiedern. ur, ee 
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BE-KLAGEN, ((beflagen) v. a. Ich beklage - be- 
klagte, i. h. beklaget; Plaindre, regretter, 
déplorer, lamenter, avoir pitié ou. compaffion. 
Sich beklagen, /e plaindre de qq. ch. faire des 

aies, jam. 

BEKLA SWERTH, (beflagenswerth ). be- 
klagenswürdig; adj. Lamentable, pitoyable, dé- 

lorable, digne de pitié € de compaljion. 

BE-KLAGTE, (Beflagte) (der ow die) 
ou der-n, pl. die-n; Le défendeur, la défen- 
der, Faccuft , intimé. 5 . 

BE- , Cheflammern)v. a. Ich beklam- 

mere - beklammerte, i. h. beklammert. Les 

Poites Je fervent de ce mot figurément au lieu 

de umfafien, begreifen. Der Arzt fällt auf 

den Kranken zu, beklammert Puls und Hand; 
an Je jete fur le malade, & tâte for 
ou! $ 


pouls &r. . 

BE-KLAUBEN, (beflauben) v. a. Ich beklaube - 
beklaubte, i. h. bekiaubet; Zpiucher, trier, 

er, piller. S. die Beklaubung. 

BE KLER ‚ (befleben) v. a. Ich beklèbe - be- 
klebte, i. h. beklebet; Coller, aflichers; it, v. 
n. s'attacher, refler attaché. S. die Beklèbung. 

BE-KLECKEN, (befleen) v. a. Ich beklecke - 
beklekte, i. h. beklecket; Tücier, tacheter, 
falir , fouiller, noircir, machurer. S. die Be- 
en 

BE-KLEIBEN, (befleiben) v. a. Ich bekleibe-be- 
kleibte, i. h. bekleibet; Ænduire de colle, de 
terre grajle &c. it, v. n. avec l'auxil, feyn, 
grendre, venir, röufir, (T. de jardinage.) S. 
die Bekleïibung. : 

BE-KLEIDEN , (befleiden) v. a. Ich bekleide - be- 
kleidete, i. h. bekleidet; Vétir, habiller ; figur. 
orner, garnir, tapiffer, tendre une « re; 
it. avoir, pojleder, exercer, remplir, admini- 

une charge, un emploi, étre pourvu, re- 
vêtu d'un emplois it. incrufter un mur de mar- 


bre Eÿc. Den Wall mit einer Mauer bekleiden ; - 


revétir le rempart d'un mur. 5 
BE-KLEIDUNG, (Befleibung) (die) gen. der-, 
pl. die-en; L'habillement, vetemeni, la gar- 


niture, tentures it. l'exercice, la pojejlion, l'ad- . 
minifiration ; it. le revätilfement , l'incruftation ; - 


it. (T. de mer) le bordage d'un navire. 
BE-KLEISTERN, (beflei 

ftere - bekleifterte, i. h. bekleiftert; Coller, en- 

duire de colle Eÿc. fg, 

ne couleur à gg. ch. S. 
Bemänteln. 


die Bekleifterung. Yoy. 


BE-KLEMMEN, (beflemmen) v. a. Ich beklem- - - 


me- beklemmte, i. h. beklemmet; ‚Serrer, fe 

r le cœur. Ein von Angft und Traurigkeit 

tesHerz; un cœur boufi d’angoifle, € 

de trifteffe. Voy. Klemmen. Die Beklemmung ; 
Me TEEN ai ement de cœur. 

BE-KLOPFEN, (beflopfen) v. a. Ich beklopfe- 

beklopfte, ich..beklopfet;. Akapper flufeurs 


en. des- 


fin) v. a. Ich beklei- 


pallier, donner une bon- - 
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fois, à différentes reprifes. CT. de mineurs) 
Das Geftein beklopfen; frapper la mine pour 

. examiner si elle efi com, de Solide. . 
- BE-KLUGELN, (beflügeln) v. a. Ich beklñgele - 
beklügelte, i. h. beklügelt; (peu uf.) Juzer, 
critiquer, examiner trop fubtilement, Die Be- 


Rte 

BE-KLUNKERN, (beflunfern) (fich) v. r. Ich 
beklunkere - beklunkerte mich, i. h. mich be- 
klunkert; (vulg.) Se crotter. 

BE-KOMMEN , (befommen) v. n. irr. qui Je con- 
jugue avec l'auxil. haben €? feyn. Ich bekom- 
me - bekäm, /ubj. bekäme, i.'h. ou b. bekom- 
men; Aecevoir, avoir, toucher, prendre, ob- 
tenir. Er hat einen Brief von feinem Vater 
bekommen; il a reçu une lettre de Jon père. 
Knofpen, Laub, Wurzel &c. bekommen; je- 
ter, poujler des feuilles, des bourgeons, pren- 
dre racine Eÿc. ire Krankheit bekommen ; 

agner une maladie, étre pris ou attaqué d'une 

èvré, maladie Er. RIM | PR > Je fen- 
dre; it. er Zähne bekommen; faire des 
dents. Er hat Luft bekommen; il lui a pris 
envie, fantaifie. Sie hat ein Kind bekommen; 
elle a fait un enfant, elle ef accouché. Sie hat 
das Fieber bekommen ; {4 fièvre l'a prife. Die- 
fe Hündinn hat Junge bekommen; ceite chien- 
ne a mis bas. Er hat feinen Lohn dafür be- 
kommen; il en a eu Ja recompenfe. Ich habe 
dafür bekommen was es mich koftete; j'en ai 
setiré ce qu'il m'a couté, Kann man ihn zu fe- 
hen, zu fprechen bekommen? peut-on le voir, 
lui parler ? Avec l'auxil, feyn. Diefe Wäre ift 
gar nicht mehr zu bekommen; on ne trouve 
ges de cette marchandife. Es ift ihm übel be- 

ommen; il s'en ef trouvé fort mal, cela lui 
a fait du mal. Diefer Baum ift gut bekom- 
men; cet arbre a pris racine. Es wird ihm 
bekommen, wie dem Hunde das Gras; (prov.) 
il s'en trouvera fort mal, il n'y gagnera que du 


Se 


- cha in, et ekomme es 
euch! a en vous falle! d vos fouhaits! 
E-KÖSTIGEN, (beföftigen) v. a. Ich en 


beköftigte, i.h. beköftiget, Nourrir, entrete- 
nir, donner la table, l'alimentation, les aliments, 
la nourriture. Die Beköftigung; la nourritu- 
re, l'entretien, l'alimentation. , la table. 
BE-KR/EFTIGEN, (befräftigen) v.a. Ich bekräf- 
tig äftigte, i. h, bekräftiget; Ajlurer, 
affirmer , confirmer, ratifier, certifier, attefler, 
rouver, appuyer, établir; it. con/olider. Einen 
ontrakt vor Gericht bekräftigen laflen; »49- 
hifer un contrat. Die Bekräftigung; Ia confir- 
mation, ratification, Pafjirmation; Fefurance la 


certification, l' ji, preuve. 

BERKENZEN, (befrähien) 0.0. Ich bekränze- _ 
bekränzte, i.h. bekränzet; Couronner de fleurs, 
ceindre Et. S. die Bekränzung. : 

N. , 


BE-KRATZEN, (befragen) voy. ABKRATZE 
Aa2 BE- 
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BI.-KREISEN, (befreifen) v. @. Ich bekreife- be- 

.  kreïfte, i. h. bekreifet; (7. de C:aff.) Faire letour, 
aller tout autour d'une for. S. die Bekreifung, 

. BE-KRIECHEN, (bcfriechen ) v. a. irr. Ich be- 
krieche-bekrôch, /ubj. bekrüche, i. h. bekro- 
chen. Se dit des vers ou couleuvres qui fe trai- 
neut fur le ventre. Die Raupen bekriechen die 
Blätter; les chenilles rampent fur les feuilles. 

. BE-KRIEGEN, (befriegen) v. a. Ich iege - 
bekriegte, i. h. bekrieget; Faire la 6, en- 
vahir, impugner. Der Bekrieger; celui qui fait 

.. da guerre, qui attaque, l'affaiant, Pagrejeur. 
Die Bekriegung; la déclaration de guerre, l'at- 

 taque, Pinvafion, l'evahiffement. 

. BE PEN, as dd) v. a, Ich bekrippe - 
bekrippte, i. h. bekrippet. Einen Deich be- 
krippen; pourvoir, munir une digue d'un hais 
.enbrel icée, 

BE-AuÖNEN, (befrônen) v. a. Ich bekrone-be- 
krünte, i, h. bekrünet; Couronner. S. die Be- 

. „.Kiönung.  Voy. Krönen. y 

BEKUMMERN, (bctünunern) v. a. Ich bekfimme- 


se-beküinmerte, i. h. bekümmert ; Affläger, cha- . 


riner, fächer, attrifler, foire de la peine, em- 
araller, intriguer, inquiéter, ennuyer. Diefer 
Zufall bekümmert mich nicht wenig ; cet accident 

“ me fait bien de la peine. Mit Kummer, mit Ar- 
-seit beiegen; ( 2 de ee ) arrêter, jai- 
fir. Seine Gläubiger haben ihm alle feine Fahr- 
nis bekümmert ; es créanciers ont fait Jaifir 
tous fes meubles. Sich bekümmern; s’afliger , 

Je chagriner, s'attrifier, étre en peine, étre cha- 
grin, inquiet, embaral]é, fâché; it. étre affigé 


au dernier point, être dans la plus grande pei- - 


ne du monde, Je défoler; it. avoir du fouci, Je 
Joucier, Je mettre en peine, avoir foin de qq. ch. 
il. être en doute, en Julpens; êt. être curieux, 
Je möler de qq. ch. © Êr bekümmert fich 
nichts; il ne Je foucie de rien, tout lui eft égal 
où indifférent, il.ne prend nul Jouci. pe 
kümmerteuch das? de quos vous metlez-vous en 
peine? Bekümmert euch nicht um mich; ne 
ex rg de moi, 

BE-KUM S, (Befümmernig) (die) gen. der-, 
pl. die-e; L'aflifion, le chagrin, Join, Pin- 

A: er [4 as, ka peine, la défolation, 

angoifle, la trifteffe. douleur, P ‚la fä- 
cherie, Jouci. 
BE-K T, (befümmert) adj. Affigé, in- 
quiet, trifle, alt, en peine. 

DE-LA » (belachen) v. a. Ich belache - be- 
lachte, i. h. belachet; Rire, Je rire, fe mo- 
quer. Die Belachung; Le ris, la moqueris, 

BE-LADEN, (beladen) v. a. irr. Ich belade, du 
belädft, er beläd, wir beladen &c. Imp. ich 
belüd, fubj. belüde; Parf. j. h. beladen; Char- 
ger, accabler, er eharger, prefer. Det Wä- 
gen war zu ftark beladen; 14 voiture étoit trop 
chargée Figur, Heute bin ich fehr mit Ge- 


; BEL. 3 


fchäften beladen ; av’ourd'hui je fuis char- 
ge d'affaires. Mit Sclulden beladen ieyn; dire 
chargé, accablé de dites. Die Beladung; la 
charge, la furcharge, l'accablement, sec 
LE-LÄGERN, (belagern) w. a Ich belagere - be- 
lagerte, i. b. belagert; Afiéger, invejiir, met- 
tre le fiege devant Er. Ver Belagerer; l'affié- 
geant. Der Belagerte; l'affiégé. Die Belager- 
ten; les affiégés. Die Belagerung; le fiègeg it. 


BE-LANG, (Belang) (der des-es, /. pl. 
Dame ‚sa Date Die Sache PR ve 
keirem Beiangs; la choje nef de nulle impor- 


tance. 
BE-LANGEN, (belangen) v.a. Ich belange - be- 
langte, L h. belanget; (7. de pratique) Pour- 


Juivre en juflice, » intenier un procés, 
une aflion, accu/er, porter een Er wurde 
Schulden halber vor Gericht belangt; il fut 
pour/uivi pour cœufe de dettes. Peinlich beian- 
gen; faire le procès à qq. un, le pourjuivre an 
Rene den Richter ielbft ge 3 prendre 
le juge à partie, intimer un juge en: fon propre 
Er privé Fu Belangen ow betreffen; concer- 
ner, regarder, toucher, appartenir. Was mich 
belangt; quant d moi, pour moi, pour ce qui 
ef de moi, touchant moi, pour ce qui me regarde. 
BE-LANGEND, (belangend) conj. Quant d, pour, 
touchant. Voy. A dd. 
BE-LANGUNG, (Belangung) (die) gen. der-, 
J. pl. La plainte, l'affion, la pourfuite, l'accu- 


SEN. 
BE-LASTEN, Chelaflen) v.9. Ich belt -bela- 
rger, furcharger. Voy. 


Belsden. : 
um BE-LASTIGEN, (beldffigen) v. a. Ich beiäfige- 


beläftigte, i. h. bela 5 mag: Jurchar- 
» 


ger, -fouler, opprimer. Befchw 

zur Laft en ; en tra re 
riner, étre à charge. Die 3 te 

come, le en Fopprefion, Bon de. " 
oy. Dei . 

BE-LATTEN, (befatten) v. a. Ich belatte - belat- 
tete, i. h. belattet; Garnir de lattes S. die 
ru k ; 

BE-LAUBEN, (belanben) v. a. Ich belaube - be- 
laubte, i. b. belaubet; Couvrir de feuilles. Be- 
laubt; feuilu, touffu. S. die Belaubung. 

BE-LAUERN, (belauern) v. a. Ich belauere - be- 
lauerte, i. b. belauert; Zpier, e/pionner , être 
on fe mettre aux écoutes, objerver; it. tendre 

des pièges, drejler des eribliches, Je meitre em 

embufcade, técher de Jurprendre ou datiraper. 

Belaufchen. S. die Belaurung, Belaufchung. - 

Ein Belaurer; l'e/pion, l'obfervateur Et. 


BE-LAUF, (Belauf) (der) gen. des-es, f. ph = 


montant, le contenu, le tous, la Jose 


BEL. 


- BE-LAUFEN, (belaufen) v. a. irr. Ich belaufe, 
da beiäufft, er beläuft, wir belaufen &c. Imp. 
Ich belief, i. h. belaufen ; Parcourir, faire le tour, 


monte à tant, fait tant. Meine Rechnung be- 


läuft fich hüher als feine Forderung ; mon. 


compte excède Ja prétention. Sich belaufen; 


(fa dit des animaux ) s'accoupler, s'apparier, . 


. couvrir. Die Hündin will lich belaufen ; ia 
chienne ef en chaleur. Die Katze hat fich be- 
laufen ; la chatte eft pleine. Die Belaufung ; 
l'accouplement. 

- BELAUREN, (belauren) voy. BELAUERN. 

BE-LAUSCHEN, (belaufchen) v..a. Ich belaufche- 
belaufchte, i. h. belaufchet; Epier, e/pion.er, 

"BELAUSEN, Cafe enmiler. Voy. AB- 
, aufen); ler. Voy. 
LAUSEN, ( end 4 
. BE-LÆUTEN, (beläuten) v. a. Ich beläute - be- 
lautete, i.h. beläuter; Sonner la mort de qq. un. 


- BE-LEBEN, (beleben) v. a. Ich belèbe - belèbte, - 
i h. belebet; Animer, donner la vie, vivifier; - 


eur. Diefe Frau weifs ihren Mann wohl zu 
beleben; cette femme fait entretenir Jon mari 


en belle humeur ; elle [ait lui infpirer de la gaisté. . 


BE-LEBT, (belebt) adj. Vif, animé, joyeux ; poli, 
civil, honnête; adv. poliment, civilement , hon- 
nétement. - 

BE-LEBUNG, (Belebung) (die) gen. der -, f. pl. 
L'animation, la vivification, le feu, la vivacité, 

BE-LECKEN, (beledten) v. a. Ich belecke-belek- 
te, i. b. belecket; ‚her; st. täler, goûter, 

‚ manger de qq. ch. S. die Beleckung. . 

BE-LEG, (Grleg) (der) gen. des-es, pl. die-e; 
La quittance, décharge, l'acquit, le certificat, la 
céduie, preuve, jujlification, vérification, le do- 


caınent. 

BE-LEGEN, (belegen) v. a. Ich belège- belègte, 
i. h. belèget; Prouver, vérifier, Jußifier, un 
compte. Er hat feine Rechnung belegt; il a 
jußifit fon compte. Ein Zimmer mit Dielen be- 
legen; plancheier une chambre. Einen Hof mit 
Frein en belègen; carreler une cour. Die 
Stadt wurde mit einer ftarken Befatzung be- 
legt; on a mis une bonne garnifon dans la ville. 
ae en mit fchwèren Strafen 
belegt ; on a infli les peines grièves. aux 
transgre[leurs. le Sons ift mit fchwe- 
rer Accıle belègt ; à É a des impôts confidera- 
bles fur les Joieries. Die Hündin ift belègt; {a 


chienne eff pleine. Line Stute, Hündin belè- . 
3 couvrir un cavalle, une chienne. Eine . 


belègen ; verroter. Der Wolf belègt die 
Wolfin; le loup alligne la louve. Eine Stelle 
beigen: marquer, retenir @ne place. 
BE-LEUUNG, (Belegung) (die) gen. der -, /. pl. 
ification , juflification d'un compte. Voy. 


Lo vérification 
Belèg; i. le bord, la bordure, garniture, l'orue- . 
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ment ; it. Pi tion d'une taxe où d'une päine; 
it. l'adion Eger (des animaux). as 


L . BE-LEHNEN, (belebnen) v. a Ich belehne - be- 
le circuit. Sich belaufen; /e monter, faire. Die - 
Rechnung beläuft fich fa hoch ; le compte Je. 


lebnte, i. h. belehnet; Iaveflir, infloder, don- 
ner linvefitwre. Syn. Beleihen. Der Belehner ; 
le Seigneur du fief, fuxerain, féodal, Die Be- 
lebnung; l'invefliture, inféodation. k 
BE-LEHREN, N) v.a. Ich belehre-belehr- 
te, i. h. belehret ; Informer, expliquer, in- 
ire. Sich belehren laflen; s'informer, pres- 
dre avis, confulter 7 un; fig. être docile, en- 
tendre raifon. Die Belehrung ; l'information, 
explication, inflrußion, avis, la conjidtation. . 


. BE-LEIBT, (beleibt) ad. € part. Qui a un gros 
fe 


corps, embonpoint, de la corpulence ; corp 
BE-LEIDIGEN, (beleidigen) v. a. Ich beleidige - 
beleidigte, i. h. beleidiget; Offen/er, outrager, 
d ‚ bleffer, affronter, injurier. Dieles 
leidiget meine Ehre; cela bleffe mon honneur. 
Er hat mich mit Worten beleidiget; 5! m'a 
outragé en paroles. Ich finde mich fehr belei- 
diget ; je me trouve grièvement offen/&. Ich 


will ihre Ohren nicht beleidigen; je ne choque- - 


rai pas vos oreilles. Jemand beleidigen; aita- 
quer défobliger qq. un. Las Lafter der belei- 
digten Majeität; le crime de Löze-Majiejit. Sich 
für beleidiget halten; s’offenfer, fe choquer, Je 
Jeandalifer, Je trouver offenfé, choqué, blefé, 
être Jcondalijé &9c. Beleidigend; adj. ofenfant, 
choquant, outrageant, injurieux, defobligeant. 
Der Beleidiger ; l'offenfeur. Der Beleidigte ; l'of- 
Fenft. Die Beleidigung ; loffenfe. outrage, le 
tort, l'affront, injure, le mécontentement, l'in- 


cartade. 
BE-LEIHEN, (beleiben) voy. BELEHNEN. 
BE-LESEN, (belefen) v. a. irr. Ich belèfe, du belie- 
feft, er belieft, wir belèfen &c. Imp. Ich 
beläfs, /ubj. belafe, parf. i. h. belefen ; (T. de 
cuifine). Den Salat, Erbfen, Linfen &c. be- 
lefen; trier, éplucher de la falade, des lentilles Eÿc. 
BELESEN, (belefen) adj. Qui a beaucoup de le- 
Eure qui a beaucoup lu. Ein fehr belèfener 
Mann; un homme d'un grand lelture. 
BE-LÈSENHEIT , (Belefenbeit) (die) gen. der-, 
Bi 1. La fcience acquife par une gr Bure. 


UCHTEN, (beleuchten) v.a. Ich beleuchte- 


beleuchtete, i. h. beleuchtet; Eclairer ; figur. 

a A rare Lg près. Die B 

tung; fig. l'examen, la critique. 

BELRÉRGe (belfern) v. #. Ich helfere - belferte, 

i. h. gebelfert ; Aboyer, japper, glapir, da- 

bauder, caqueter ; fig. er grogner, grom- 
en. 


prit” Syn. a Ban) Paboi À 
5 ifernent, clabaudage ; gronderie. 
BILIEREN , (belieben) 5 a. & ne On ne irouve 


re ce verbe comme aßif; il efl ordinairement 
as re Es beliebt- beliebte mir, es hat 
mir beliebt; car au lieu de dire: Ich beliebe 
nicht hinzugehen, on dit: Es beliebt mir nicht 
Aa3 hin- 
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hinzugehen; agréer, accepler, approuver, con- 
clure, Dan 5 ôt. confentir à qq. ch. plaire, 
agréer, être au gré, au goût, à la volonté de.. 
Sich belieben laffen; avoir pour agréable, ai- 
mer qq. ch. avoir du penchant à a. ch. je laif- 
fer atiırer. Wenn es euch beliebt; sl vous 
ait. Das Belieben ; Eon gré, l'envie, goût, 
I volonté, l'inclination approbation, le con/entement, 
agrément. 
n'avez qu'à difpofer, commander. 
ben mit etwas umgehen können ; avoir gg. ch. 
on commandement ou en [a difpofition, avoir à di- 
Joftr, être maître de.. Nach eurem Belie- 
ben ; d votre un 3 tout comme vous voudrez. 
BE-LIEBIG, (beliebig) adv. Agréable. 
BE-LIEBT, (beliebt) adj. Agréable. Sich beliebt 
machen ; plaire, Je faire aimer, je rendre 
agréable ow recommandable, attirer l'approba- 
tion; & mer la bienveillance, les bonnes gra- 
ces. Sich bei einem durch etwas beliebt ma- 
chen; faire [a cour à gg. un de 2: ch. 
BE-LIEGEN, (beliegen) v. a. irr. Ich beliege - be- 
lg, fabj. beläge, i. h. belègen; Se coucher, 
s'étendre tout de Jon long fur gg. ch. it. étre 
fitué. Das an der Kirche belègene Haus; la 
maifon fitule à côté de Lei Voy. Liegen. 
BE-LIEF, von voy. BELAUFEN. 
BE-LISTEN, (beliften) v. a. Ich belifte-beliftete, 
i. h. beliftet; Attrapper, prendre par fuel; 


Es ftehet in eurem Belieben; vous 


tromper; duper, furprendre Jubtilemeni. Die 
Belitung ; Gem. yalkdıh, Aula: Re. 
ercherie. 7 


BELLE, (Belle) (die) gen. der-, pl. die-n. Der, 


Alber - ou weiffe Pappelbaum ; Le peuplier blanc. 
BELLEN, (bellen) v. n. Ich belle - bellte, i. h. 
ebellet; Dans mure Provinces on dit: Ich 
Belle, du billft, er billt, wir bellen &c. Imp. 
Ich boll, parf. i. h. gebollen; mais les meilleurs 
auteurs ont adopté la conjugai/on régulière. Aboy- 
er, japper, glapir, clabauder ; it. gronder. 
Das Bellen ; Faboi, aboiement, clabaudage, jap- 


pement, iffement ; it. la gronderie. Sie thut 
Fa al + en und fchreien ; elle ne fait que 


clabauder. 
BE-LOBT, (belobt) adj. (peu uf.) Louable. Der 
belobte Verfaffer 3 Base 5 allégué. 


j er, falarier. Mei- 
pe treue Dienfte find echt belohnet wor- 
den ;'on n'a pas reconnu mes bons fervices. Die 
Tapferkeit belolmen ; couronner la valeur, 


belohnet fich nicht der Mühe; ce n'ef pas la . 


peine. Der Belohner; lerémunérateur ; celui qui 
récompenfe. Die Belohnung ; {a rlompaie, 


Nach Belie- . 


© BE-MÆCHT 


BEL. 


reconnoiffance ; le-paiement ; prix, falaire, loy- 
er; it. la rémunération, rétribution. 

BELT, (Belt) (der) Nom de deux détroits de 
Dannemarc, dont l'un eft appellé le grand Bels 
€ l'autre le petit Belt. 

BE-LUCHSEN , (beluchfen) v. a. Ich beluchfe - 

beluchfte, i. h. beluchfet, (prononcez belukfen) 

(vulg. ) Tromper, filouter, duper, attraper, 

e/ramotter. Der Beluchfer ; le trompeur, ee 

flou. Die Beluchfung ; [a tromperie, filouterie, 
er: finefe. 

BE-LUD, (belud) voy. BELADEN. S 

BE-LÜGEN, (belügen) v. a. irr. Ich belüige - be- 

© log, /ubj. belüge, i.h. belogen ; Mentir, trom- 
per par des menfonges; it. calomnier, noircir, 
a mn auffement. S. die Belügung. 

BE-LUSTIGEN, (beluftigen) v. a. Ich Éstuftige - 
beluftigte, i. h. beluftiget ; Réjouir., divertir, 
récréer, faire plaifir. Sich beluftigen; je di- 
vertir, Je réjouir, prendre plaifir, fe deköir, 


fe reeai ardir. J E 

BE-LUSTIGEND, (beluftigend) adj. Réjouifant, 
SE „plaifamt. 2 

BE-LUSTIGUNG, (Beluffigung) (die) gen. der-, 
‚pl. die-en; réjouiffance, le: divertiffement , 
a récréation, le plaifir, pajle-temps, la déle- 
ation. 

BELZ, (Belj) voy. PELZ. 

BELZEN, (beljen) v. a. Ich belze - belzte, i. h. 
gebelzet; Enter, greffer. In die Rinde bel- 
zen; enter en couronns. In den Spalt belzen; 
enter en fente. Die Blattern belzen ; inoculer 
la petite vérole. Das Belzreis ; lente, greffe. 
Das Belzmefler; le greffoir, entoir. Die Belzung, 
das Belzen ; l'aftion de greffer ; l'enture, ente- 

ment, empeau. Das Blatterbelzen ; l'inocula- 

tion de la DR vérole. 
GEN, (bemächtigen) (lich) v. réc. 

Ich bemächtige - bemächtigte mich, i. h. mich 

bemächtiget; S’emparer ; Je rendre maitre, fe 

Jaifr de... it. fubjuguer, occuper, gagner, 

prendre; it. sallujettir, ranger Jous Jes loix, 

réduire fous Ja puiffance , it. S’emparer de Tes- 
rit de qq. un. Die Bemächtigung ; la prije, 

En akion de s'emparer Est. 

BE- ELN, (bemafeln) voy. BESUDELN, BF- 

FLECKEN. 

BE-MALEN, Ba) v. a. Ich bemale - bemäl- 
te, i h. bemalet; Peindre, barbouiller. S. die 
Bemalung ; voy. Malen, Abmalen. : 

BE-M N, (bemannen) v. a. Ich bemanne - 
bemannte, i. h. .bemannet; (T° de Mer.) Ar- 


mer, équiper un vailfeau. 

BE-MÆNTÉLN, (bemäuteln) v, a. Ich bemänte- 
le - bemäntelte, ih. bemäntelt ; Cowwrir, pal- 
lier, déguifer ‚apläirer, flatter, excufer, farder, 
colorier, cacher; voiler, prétexter ; it. fig. flattèr 
le dé. Die Bemäntelung ; la palliation. le dé- 

. guifement, Pexcufe, la flatterie. = 


BEM. 


BE-MASTEN, (bemaften) v. a Ich bemafte - be- 
maftete, i. h. bemaftet ; ( T. de mer) Mäter 
garnir un navire de mäts. S. die Bemaftung. 

BE-MAUERN, (bemauern) v. a. Ich bemauere - 
bemauerte, i. h. bemauert ; Murer ; enfermer, 
clorre, entourer de murailles. S. die Bemaue- 


rung. 

BE-MAUSEN, (bemaufen) “vo. BESTEHLEN. 

BE-MEIERN, (bemeicrn) v. a. Ich bemeiere - be- 
meierte, i. h. bemeiert. Ein Guth bemeiern ; 
bailler une terre à ferme. 

BE-MEISTERN, (bemeiftern) v. a. Ich bemeifte- 
re - bemeifterte, i. h. bemeiftert; Vaincre, do- 
miner , fubju, , avoir le deffus. Seine Lei- 
denfchaften bemeiftern; afervir fes pajlions. 
Sich einer Sache bemeiftern; s'emparer de qq. 
ch. S. die Bemeifterung. Syn. Bemächtigen. 


© BE-MELDEN, (bemelden) v. a. On ne Je fer: que 


du participe bemeldet, obbemeldet au lies de 
gemeldet, erwähnt; /usdit, mentioné. Voy. 
rs 
BE-MENGEN, (bemengen) (fich) v. rc. Ich be- 
menge-bemengte mich, i. h. mich bemenget; 
On ne Je fert de ce verbe que figurément: Sich 
mit einer Sache bemengen ; Je méler de gg. ch. 
BE-MERKEN, (bemerfen) v. a. Ich bemerke-be- 
merkte, i. h. bemerket; Objerver , découvrir, 
marquer , remarquer. Ich habe auf meiner 
Reife bemerket ; j'ai obfervé dans mon voyage. 
Wir hatten uns hinter den Geftrauchen ver- 
fteckt, aber er bemerkte uns doch; nous nous 
étions cachés derrière les buiffons, mais il nous 
decouvrit pourtant. Er giebt fich viele Mühe 
bemerket zu werden; 4 fe donne beaucoup de 
peine pour être remarqué. Wohl oder übel be- 
merken; trouver bon ou mauvais, prendre en 
bonne ou mauvaife part. Die Bemerkung; l'ob- 
fervation,, la remarque, l'annotation. 
BE-MISTEN, (bemiften) voy. DUNGEN. 
BE-MITTELT, (bemittelt) adj. & adv. Riche, opu- 
lent, d Jon aife, qui a du bien, eu bon état, 
acc des biens de la fortune. 
BE-MOOST, (bemooft) adj. € adv. Couvert de 


moule. 
BIE-MÜHEN, (bemühen) v. a. Ich bemtihe-be- 
mühete, i.h. bemühet; Incommoder , molefler , 
donner de la peine, importuner , fatiguer, fai- 
re, caufer de la peine, de l'incommodité. Ich 


möchte Sie nicht gerne bemühen; je ne voudrois : 


pas vous incommoder. Sich bemühen; travail 
ler, s'efforcer, s'emprefler, faire fes efforts, 
employer Jes forces, fes Joins, s'intriguer, Je 
fatiguer, fe tuer de ou à Eÿc. Sich um einen 


Dienft bemühen; peus un emploi. Wol- 


len Sie fich nicht herein bemühen? ne voulez: 
vous pas entrer? Wollen Sie fich nicht her- 
unter bemühen? ne voulez-vous pas avoir la 
bonté de defcendre? Sich vergebens bemühen; 
avoir beau faire. Ex bemühet fich umfonit;. # 
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bat l'air. S. das Bemühen. Die Bemühung; 
l'inconsmodité, l'importunité, la fatigue, l'effort, 
da peine, le travail, le foin, l'emprefflement ine 
Bemühung ift ihm reichlich vergolten wor- 
den; il a èté richement payé pour Ja peine. ; 


BE-MUSSIGEN, (bemüßigen) v. a. Ich bemüfsi- * 


ge-bemüßigte, i. h. bemüfsiget; Obliger, con- 
traindre. Sich bemüfsiget fehen ; étre (Je voir) 
forcé, obligé, contraint. Die Bemüfsigung ; l'ob- 
ligation, la contrainte. 

BE-NACHBART, (benadbarf) adj. Voifin,. cire 
convoifin, avoifiné. Die Benachbarten; les voi- 
fins, le voifinage , les circonvoifins. 

BE-NACHRICHTIGEN, (benachrichtigen) v. a. 
Ich benachrichtige - benachrichtigte, i. h. be- 
nachrichtiget ; Signsfier, donner avis, inftrui- 
re, informer, avifer. Die DEREN 3 
l'information, l'avis, l'infiruftion. Benac ich 
aan s-Brief; lettre d'avis. 

BE-NACHTHEILIGEN, (benachtpeiligen) v. a. Ich 
benachteilige - benachteiligte, i. h. benachtei- 
liget; Préjudicier, faire ou porter préjudice, 
nuire, endommager, faire, a apporter 
du tort, du dommage, du préjudice. Die Be- 
nachteiligung; le dommage, tort, le préjudice, 
la tromperie. 

BE-NAGELN, (benageln) v. a. Ich benagele - be- 
nagelte, i. h. benagelt; „Clouter, garnir de clou, 

BE-NAGEN, (benagen) v. a. Ich benage-benag- 
te, i. h. benaget; ÆXonger, brouter, manger. 
S. die Benagung; lafion de... la mangeure. 

BE-NÆHEN, (bendben) vw. a. Ich benähe - bena- 
hete, i. h. benähet; Coudre, rapetajler , rar 
pièceter, rapitcer, raccommoder. S. die Benähung. 

BE-NAHM, (benaÿm) BENÆHME, voy. BE- 
NEHMEN. 

BE-NAMEN, (benamen) v. a. Ich bename - be- 
nämte, i. h. benamet ; nommer, appeller, don- 
ner unnom, furnommer. Benämt; nommé, ap- 
pellé, furnommé. Syn. Benämfen. Die Benamung ; 
da dénomination, le nom, Jurnom. 

BE-NARBT, (benarbt) adj. Die benarbte Bruft; 

ia Arr couverte de cicatrices. 

BE-NASCHEN , Cbenafchen) v. a. Ich benafche - 


ner, eflayer, manger par friandife de gg. ch. 
S. CE nn ms 2 

BE-NEBELN, (benebeln) v. a. Ich benebele - be- 

nèbelte, i. h. benebelt; Couvrir de brouillard ; 

. couvrir, obfeurir. Sich benebeln, c. & d. 


us s'enivrer, fe foñler. S. die Benè- : 
belung. 
-BENEBST, (benebff) mieux nèbft, adv. Conjoin- 


tement, enjemble, en même temps, outre cela; 
it. prép. avec. 

BENÉDEIEN, (bemedeien) v. a. Ich benedeie - 
benedeiete, i. h. gebenedeiet; Béuir, louer, 
glorifier. Die Benedeiung; {a bénédi&ion, loue 
ange, la glorification : 5 

BENE- 


benafchte, i.h. benafchet; Goûter, täter, rog- | 
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BENEDICT , (Benedi 
BENEDICTEN-KRAUT , (enebicten : Kraut) 
(das) gen. des-es, f' pl. Le chardon bénit, 
ee aryophyllais, galliot. Benedicten-Wur- 


BENEDK ER, (Benebictiner) où Benediétiner- 
na Bene en. des-8, . die-; Le Béné- 
En où enediétiner-Non- 


PB 
BÉNEMMEN. ee) v. a. irr. Ich benèh- 
me, du benimtt, er benimt ,. wir benèbmen 
&cc. Imp. i. benahm , /ubj. benähme; del ih. 
benommen ; Empécher l'ufage libre d'une chofe. B) 
Diefe Mauer benimt mir % Ausficht; cette 
muraille emp£che la vue. Gehet da vor mir 


weg, ihr benèhmt mir die Ausficht ; étez-vous . 


de devant moi, Te En Er 
hot mir alle Mittel zu entfliehen benommen; 
üÜ m'a retranché tous les ui rl de m'enfuir. 
Ich habe ihm feine falfche Meinung benom- 


! men; je l'ai defabu/é de fon erreur. Einem die 
= 
bus. Das benimt der Sache nichts; cela 
ne Le fai point de préjudice à l'affaire. Die Mün- 
zen ben&hmen; (7: de Monnoy.) cou, A: 
ner la monnois jusqu'à ce quelle ait Jon Jul 
poids, prendre, ler, retrancher; it. priver de 
ser Die Ben&hmung; Pakion d’dter ; it. 
eh de Fr pi à. (figure de rhé- 


BE- EN ! Chéneiben) v. a. Ich beneide - be- 
neidete, i. h. beneidet; Envier, porter envie, 
avoir an follte fein Glück nicht 

de la jaloufie. Man follte fein Glück nich! 
beneiden ; on ne devroit pas lui Ge her 
tume. Wir beneiden meiniglich die, che 
uns gen pré 3 nous portons ordinai- 
vement envie à ceux qui ; nous font préférés. Sein 
Schickfal ift beneidenswert ow beneidenswür- 
de; Jon fort & 


pour N, (ben ? (en 


cn d'envie. Die Beneidung; 


zu feinem Erben benennen; déclarer qq. un Jon 
héritier, choifir. Die Benennung; le nom, la 
impofition de nom, la dénomina- 

ion, EN la déclaration, l'élefion, le choix. 
(benegen) v, a. Ich benetze - be- 

nezte, i.h. benetzet; ÆArrofer, mouiller, trem- 
en benezte Augen; 


de pu Plus, sy de mes. 


S. die Be- 
"BENGEL, (Sense) (der) gen. des-s, pl.die-; 
BENGEL, C gel) ( as . PA rer 


ker- Preffe; barre, Lire Ein ungefchik- 
ter grober Bengel; un lourdaut, rufire, ru- 


Benoît, nom d'homme. 


ben&hmen; délivrer qq. un de Jes in- BE- 


BEO. . 
finpide, fot, che: 
dad de = fe, mt M: matin. en großser 
dummer Bengel; #5 PA cog d'Inde. Ein 
fauler Bengel; un Bengelhaft ; adj. 


roffier, ri intihe 
GEL Ich bengele - ben- 


Ne ben v. & Inn: 
"en ; cr in derb abben- 


geln ; bien bi ar de ns um. 
BEN NICKEN, Chenifen) v. a. Ich benicke - be- 
nikte, = h ger u vulg.) Afirmer qq. ch. 


te. 
Bernie es) voy. BENENNEN, BE- 


BÉ NILSEN, ee æ Ich beniefe - be- 
tips i. h. benielet; (vuig.) Confrmer par 


dternuem 
BE-NOTHIGT, Kendepig) adj. Pauvre, indi- : 
gent, qui a befoin. Benüthigt feyn; avoir be- 


BÉNOMMEN, (benommen) BENÈHMEN. 

NUTZEN , (benugen) v. a. 

Over ih benutzet; Faire ou tirer profit, 

Er je) de qq. ch. mettre . ch. d fon ujage. 
net Pujage, Yaltion de faire uja- 


mo & (Benjoe) (das) gem. des =, f. pl. Le 


ee ne) v.a. Ich béobach- 
eg ih ac achtet; Obferver, 
regarder, remarquer, re arde, avoir foin, 
it. coder, veiller, "nelle. Beine Sch dig- 
keit beobachten; remplir Jon devoir, Jatisfaire 
à Jon devoir. Sie haben diefes Gefez genau 
beobachtet; is ont ob/erué exaklement cette loi. 
Ich habe es nicht een dafs er zur Thüre 
herein EI an qu'il ef en- 
bd la cz Sein erfprechen Beobac ten; 
garder, tenir [a promeffe, s'acquitter de fa pro- 

. Einen Befehl am Arie 

. Einen gegebenen Rath beobachten ; /ui- 
= un avis, un con/eil. Sein Amt beobachten ; 
exercer Ja charg: CA Tea s'en acquitter, 


faire le pr Ja charge. Der Béob- 
achter; lobjervateur; il. l'efpion. Die Béob- 
ach Ada hu bed le Join, Vexaklitude, l'ex- 
ercice, ion, la régularité, ponflualité ; it 


Alte: on ee A 


v. a (pop.) Ich bévhle - 
Ode à "huild. Sich 


bone, sr. Wie hat oa ee 

il 

BE ORDERN" (be et v. a. Ich beordere - bé- 
Omen h. » commander, 
donner L re; it. 5 st. raie 
députer. S. pr à oz x 


Ordnen, Abordnen, date 2 Fey. Auorinen feyn; 
avoir ordre ow sommillion, bre : chargé de.. être 


+ BEPAK- 


ch benutze-be- 


BEP. 


BE-PACKEN, (bepaden) v. a. Ich bepacke- be- 
pakte, i. h. bepacket; Charger, remplir. S. 
die RE | 

BE-PANZERN, anjern) v. a. Ich bepanzere- 
bepanzerte, i. h. bepanzert; ou couvrir 
d'une cuiraffe. Sich bepanzern; s’armer, en- 
doffer la cuirajje. S. die Bepanzerung. 

BE-PERLEN, erlen) v. a. Ich beperle - be- 

BÉPRAHLEN (bepfit len) z ER bar hl 

; v. & ähle- 
bepfahlte, i h. FSU Paliffader, palijfer, 
échalaffer, garnir de paliffades, de pieux, d'é- 
chalas ; À ler un champ avec des poteaux. 
S. Ce Nun: 

BE-P ZEN, (bepflangen) v. a. Ich bepflan- 
ze - bepflanzte, i. h. bepflanzet; Planter une 
terre de... it. repeupler un verger. S. dieBe- 


flanzung, la tation &c. 

RÉ PILASFERN, (bepflaftern) v. a. Ich bepfla- 
ftere - bepflafterte, i. h. bepflaftert; Paver ; it, 
(vulg.) appliquer des emplätres. S. die Bepfla- 
fterun 


BE-PFLÜGEN, bepflügen) voy. PFLÜGEN. 
BE-PICKEN, (bepicen) v. a. Ich bepicke-bepik- 
te,i.h. sé (Je dit des oifeaux) Picoter. 
BE PISSEN. (bepiffen) v. a. Ich bepiffe - bepifte 
5 iffen) v. a. e-bepifte, 
i. h. bepiflet; Pijfer, uriner fur 
BE-P » (beplanten) v. a. 
beplankte, i. h. beplanket; Faire um enclos de 


B PURPERN, urpern) v. a. Ich br 
bepurperte, i. h. bepurpert. Se dit figurément 
dans la Potfie. Aurora bepurpert die 


olken; 
l'aurore teint.les nues de pourpre. 


BEQUEM, (bequem) adj. Commode, propre, con-. 


qui efl à Ja 


La 
sl ef délicat EI blond. Er fizt da recht bequèm; 
Cprov.) il 4 ld comme un coq en pâte. Be- 
quème Schifi-Zeit; armogan. Der Wind wird 
‘bequèmers fe vent adonne. Macht euch bequem ; 
prenez vos ailes, mettez-vous comm . Wenn 
es euch bequem ift, wollen wir unfere Rech- 
zung se vons avez le temps, fi vous 
êtes d'humeur (difpofé) nous finirons notre comp- 
te. Etwas m machen; » QU 


à er qq. ch. 
BÉGUEMEN (equemen) (ich) v. réc. Ich be- 
Re ea ih Isar bequemet; 
difpofer er, fe réfoudre, s'ascom- 
moder, % ed en pal fer par; it. hre d'hu- 
eur, „ confeniir, condefcendre, fe con- 
former, obéir. nv Carta fchon dazu of 
quèmen müflen; il faudra en vale 
par id. Der Prediger mufs fich = Gen se 
ge ra Zuhörer bequemen; le prédicateur doit 

OM 


h. 
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arrmger Jon difcours à la portée de fes audi- 
teurs. Er wollte anfangs nicht einwilligen, 
‚nun aber bequèmt er fich; il ne vouloit poink 
d'abord d’accommodement, mais il fe rapproche. 
Sich nach dem Willen des Fürften bequemen; 
condefcendre à la volonté du Prince. 
BEQUEMLICH, a) = Serres 
roprement, convenablement, d propos, ai be 
BEODEMLI HKEIT, (3e lichfeit) (die) 
en. der-, pl. die-en; commodité, bien- 
éance, convenance, l'habileté, aife; it. Paifance. 
Seine Bequèmlichkeit fachen; chercher jes ai- 
Jes. Seiner Bequèmlichkeit pflègen; prendre 
Jes aifes, s’ascommoder. Brauchet eure Bequèm- 
lichkeit, es ift Platz genug da; (7. ironique) 
accommodez-vous , le pays ef? large. 
BEQUEMUNG, CBequemung) (die) gen. der-, 
J. pl L'affion de s'accommoder, la difpofition, 
préparation, le confentement, la condefcendance, 
lobéiffance. 
BE-RAHMEN, (berabmen) ». a. Ich berahme - 
berahmte, i, h. berahmet; Æncadrer, border, 
mattre dans un cadre, dans une bordure. 5, 
die Berahmung. : 
BE-RAMEN, (beramen) voy. BERAUMEN. 
BE-RANDEN, (beranden) v. a. Ich berande-be- 
randete, i. h. berandet; Faponner le bord de 
gg. ch. Eine Tarte beranden; (T: de patifier ) 
bander une tarte, Se dit auf des monnoies s'il 


ralter un mur. S. rappung. 
BE-RASEN, (berafen) v. a. Ich berafe - berâite, 
i. h. berafet; Gazomer, couvrir de gazon. : 
er ed un Ich berafpele - 
‚i. h. berafpelt; Ro limer, 
för aber la lime. S, dieBerafpslung. 
jé berathe, 


ch 

t eräth, &e. imp. 
ich berieth, fubj. beriethe, parf. i. h. bera- 
then; Conjeiller, donner confeil, pourvoir, met- 
tre ordre, aider, afifter. Er hatte fein Haus 
: berathen, ehe er itarb; # avoit mis ordre à 
Jes affaires avant de mourir. Gott berathe euch! 
Dieu vous afıfle! Sich berathen; v. r. con/ul- 
ter, prendre confeil. Ich habe mich mit mei- 
nem Vater berathen; j'ai con/ulté mon Fu 
Wir haben uns hierüber mit einander berathen ; 

nous avons délibéré enfemble Ia-deffus. 
BE-RATHER, (Berather) (der) gen. des-s, pl. 
die-; ea le confeil, l'aide, Fafıflance; à. 
à er. £ 
BE-RATHSCHLAGEN, (berashfchlagen) v. a. Ich 
berathfchlage - berathfchlagte, i. h. berathfchla- 
get; Délibérer, examiner, confulter. Sich be- 
ratbfchlagen; délibérer, confulter mfemble, te- 
wir “ pra vonfeil, avifer aux moyens A 
ie 
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Die neue Pexamen , la délibéra- 


tion, co: ne 
BE-RATHUNG, (Berathung) (die) gen. der-, 
Le die-en; Le conjeil, l'aide, le fecours, Vaf- 
e; it, Pordre, ia aifpojition. 
RAUBEN, (berauben) v. a. Ich beraube- be- 
PE BER h. ur: oe en ravir, 


priver , le dal, d 
Le. piller, dévalifer, Gérer. ravaler; if, 
.refufer. Er hat die Reifenden berauben hel- 
„fen; il a aidé à dévalifer les paffants. Man hat 
ihn aller feiner Reichthümer beraubt; on fui 
a ravi tous Jes biens. Er beraubt fich aller 
- Ergozlichkeïten der Welt; sl fe refufe tous les 
plaifirs du monde. Er ift aller Sinnen beraubt; 
‘il eh dépourvu de tous Jens. Der Mannheit be- 


rauben; châtrer, chaponner, rendre eunugue, : 


dévirilifer. Des Gefichts berauben ; te 5 
crever les yeux. Der J erfchaft berauben ; 
dépuceler, d£florer. Die Beraubung; la Ber 


tion, le en dépouillement, vol, B 
Pose 


la La pilerie, le ravage, 7 ravifement , 

‚Ja cafıration, defloration ; it. la rapine, 
ri péculat, la volerie, concufion. Die Beraubung 
aller Sinne; la frénéfie. 

BE-RÆUCHE 
chere - beräucherte, i. h. beräuchert; che 
mer; it. parfumer, encenfer. Die Beräuc e- 
rung; l'encenJement. 

BE-RAUCHT , (beraucht) adj. € adv. Enfimé. 

BE-RAUMEN, (beraumen) v. a. Ich beraume-be- 

“  raumte, i. h. gouts pe défigner, 
gi Be . Anberaumen. 
BE-RAUSCHEN, rai AU Ich beraufche- 


beraufchte, i. h. beraufchet; Enivrer,, fouler.. 


Sich beraufchen; s’enivrer. Beraufcht; adj. 
er Aa Die Beraufchung;; Fivrognerie. Voy. 


BERBISUERE, (Berbisbeere) (die) gen. der-, 
ie-n; L'épine-vinatte. 
BERECHNEN. (berechnen) v. a. Ich berechne- 
berechnete, 1. h. berechnet; Cote; Suppu- 
ter, mettre en compte, meitre fur le comple ou 
2 ligne de compte; il. rendre compte; st. ar- 
réler un comple avec qq. un; La compter 
en S. die Berechnung. pas 
CHTIGEN, (bereditigen) v.a. Ich berech- 
tige - berechtigte, i. h. berechtiget; Bra 
Eriviläper, fonder en droit, donner le droit, le 
où, la puifflance, l'autorité, le privilège. 
ph ei Le adj. fondé, autorifé en droit. ie 


Berechtigung; le droit, l'autorifation, plein-- 


BEREDEN, (bereden) v. a. Ich berède - berède- 
te, i. b. berèdet; Perfuader 
faire Be ü. en faire accroire, en a à 
er it. bldmer, taxer, critiquer qq. 

ich mit re berèden ; conférer , raboucur 


avec gg. un, le confulter, Sie haben einen Ort 


4 


» (beräuchern) v. a. Ich beräu-. 


, porter, amener , : 


BER. 


befimmt um ich mit einander zu berèden ; - 


‘îls ont pris jour & lieu pour s’aboucher. Sich 
ber ‘den lafien; Je lai 
aller à. . it. mordre à la grappe. 
BEREDSAM, (beredfam) berèdt, adj. Eloquent, 
pra if; it. perfuadé. Diefer Mann ift fehr 
redt; cet homme efl un flux de paroles. Es 
if nichts fo berèdfim als bâres Gad 31 (prov.) 
l'argent comptant efl un excellent orateur, faur- 
nit de bons ar, 


guments. z 
BEREDSANKE Er CRÉAS (die) gm. 


BEREDUNG, @ i, Bee ung) (die) 


gen. der-, pl. 
die -en; 


La per/uajion; it. conférence, P aboie- 
ent, la confultation, délibération. 
BERKEGNET WERDEN, (beregnet werben) o. 
paf. Ich werde - wurde beregnet, i. b. Ir 
“net worden; Etre mouillé de la pluie. On 


M ce verbe anji comme neutre, dans le m£. 


BER IBEN,, (bereiben) voy. REIBEN. 

BE-REICHERN, (bereichern ) v. a. Ich bereiche- 
re- bereicherte, i. h. bereichert; Kendre riche, 
enrichir, engrailler,, LE aggr grandir. Sich be- 
reichern; s'enrichir faire bien fes rs 
Ich will mich nicht an ihm bereichern ; je ne 
.veux pas m’enrichir & [es depens. Die Berei- 
“cherung ; ee aggrandiflemeni. 


BE-REIFEN, (bereifen) v. a. Ich bereife-bereifte,' 


EREEN ( Garnir de cercles, de cerceaux. 
BE-REIFEN ala): v. er Je ae comme 
Fallif; Cowvrir de gelée frimats, 
embrumer. Wie hat des Alan Eis fein fchwar- 
zes Hâr bereift! ( Weiffe) comme la glace de 
l'âge a blarchi jes cheveux noirs ! 


BE-REISEN, (bereifen) v. a. Ich bereife-bereifte, 


i. h. bereifet. Die Meflen bereifen; fréquenter 

les pre Ein Land bereifen; parcourir wn 
BET , (bereit) aaın Spy part, 

ereit) adv. ; ar t, 

di prof u Yen in bereit entre > je Aue gré 

dpartir. Er ift bereit und willig es zu thun; 

a En tout.difpofe à faire cela; it. dreffé, convert, 


Jervi, p. e. la tabie. Sich bereit halten ; fe &- 


nir prét. Sich bereit machen; /e préparer. 

Bereit feyn einem zu dienen; "re prompt d 

rendre fervice. Einer der fich zu etwas bereit 
acht hat; affuie. 

B RN: Charm) à a. Ich sr 
te, i bereitet; Préparer, appréter, di 
fer , accommoder. a LE. 
fen bereitet; elle mous avoit goes un diner. 
Etwas bereit machen, fertig halten ; tenir prét, 
Fe Den Tifch bereiten, decken; drejer, 

Jervir, couvrir la table. Das Leder bereiten ; 
ER de tanneur) corroyer, tanner, pafer le cuir. 
ie Bälge bereiten; (T. de pelietier) re Ls 
peaux. Das Tuch bereiten; CT. de Tondeur de 
eg ) fouler du drap. Er. hat diefen Menfchen 


+ zum” 


er perfuner, fe lalfer 


Sie hatte uns ein Mittagef- - 


BER. 

zum Tode. bereitet; #3 a exhorté cet homme à 
(bereiten) v. a irr. Ich bereite -be- 
De Bee en ie iten ; aller 
en jeu r le vifiter, pour en 
… prendre Pinfpeion. Ein Pferd bereiten; dref- 
fer, piquer, manier un cheval. Voy. Bereuten. 
+ (Bereiter) Sur] em des-s, pl. 
-. die-; L'écuyer, le piqueur. Lèder-Bereiter; cor- 
eur, mégiffer, lanneur. Tuchbereiter ; foulon, 

ITS, (bereit). adv. Déja. £ 
BEREITSCHAFT, (Bereitfchaft) (die) gen. der-, 
ı Pl.die-en; L'appareil, le préparatif, la difpo- 
. fitions it.(T. de guerre) le piquet. In Bereit- 
Schaft ftehen; étre tout ee: tout préparé, étre 
& la maïs, étre d portée. In Bereitichaft ha- 
. ben; avoir tout préparé, tout prét, avoir 


ER | 

B] TUNG, (Bercitung) (die) gen. der-, /. 
pl. La préparation. Bereitung eines Tuchs ; 

. façon qu'on donue d un drap, réparage. Be- 
reitung der wollenen Zeuge; cati, définitif. 
Bereitung des Lèders ; corroï, coudrement, Dem 
Leder die Bereitung geben; flamber le cuir. 

BEREITWILLIG, (bereittvillig) adj. Prét, pré- 
paré, prompt. Meine bereitwillige Dienfte zu- 
vor; (T. detcivilité). Bereitwilligfter Diener; 
(autre T. de civilité à la fin d'une lettre) Très- 

. humble Jerviteur. 

BEREIT-WILLIGKEIT , (Bereitivilligfeit) (die) 
ges. der-, /..pl. La promptitude, Fempreffe- 
- ment, 


BE-RENNEN, en) v.a. Ich berenne - be- 
rennte, i. h, berennet. Eine Stadt en, 


einfchliefsen; Afaillir, bloquer, jinveflir une 
lace. S. die Berennung; Fajaut, le blocus, 
'invefii[fement. 

BE- N, (bereuen) v. a. Ich bereue - berene- 
te, i. h. bereuet; Xegrettér, plaindre, déplo- 
rer, Je repentir. Die Bereuung; la plainte, 
repentance, le regret, We 

BE-REUTEN, (bereuten) BEREUTER, voy. BE- 
REITEN, BEREI 

BERG, (Berg) (der) gm. des-es, pl. die-e; 

« Le mont, la montagne. Ein hoher, fteiler 
Berg; haute moñtagne, montagne élevés, efcar- 
pée. DerGipfel desBerges; ke item) le haut, 
ia cime d'une re Der Abhang des Ber- 
ges; le penchant, la pente, la defcente d'une 
montagne. DerBerg Etna; le mont Eina. Der 
Mufen-Berg; le Parnalle, PHelicon, le double 
enont, la le cime. Der Olberg; mont oli- 
vet, mont d'olives. Difleits der Berge; deça les 
monts. Jenfeits der Berge; delà les monts. Un- 

pre Le au pied de la montagne. Den 
Berg hinauf fteigen ; monter la montagne. Den 


hinab fteigen; de/cendre la montagne. Ei- 
nen ee gagner le haut de la mon- 
tagne. . Sie liefen über Berg und Thal; ds cou- 


ÉER. ‘rss 


rurent par monts & par vaux. Die Solddten - 
marfchirten Berg auf; les foldats granite 
contre mont. . On dit figurément : 2 t mit 
ihm Berg unter; fes affaires vont eu décadence, 
. fl eft fur le déclin de Pâge, il a un pied da 
la joffe. Güldene Berge verfprechen; promet: 
. tre monts € merveilles. Hinter dem Berge hal- 
ten; cacher, difimuler, tarder, différer, ten. 
iferz it. reculer pour mieux Jauter. Die 
Nachricht machte uns die Häre zu Berge fe 
hen; cette nouvelle nous fit dreffer les cheveux, 
BERG-AB, (Serg-ab) Berg-nieder, Berg-unter, 
adv. En defcendani. . Berg an, Berg auf;’ en 
montant. EN het + 
ERGAMOTTE, (Bergamotte) (die) gew. der 
1. die-n; La bergamotie, j ee 
BERG-AMPFER, (Berg-Ampfer) (der) gen. des = 
8, % É La rhubarbe fauvage. 
BERG-AMT 4 (ergami) (das) gen. des-es, 
}. dié-ämter; Le tribunal des mines. 
BERG-ARBEIT , (Bergarbeit) (die) gen. der-, 
, die-en; Toute forte de travail qux mines, 
er Bergarbeiter ; letravailleur, celui qui travaille 


aux mines. 
BERG-ART, (Berg-Art) (die) gen. der-, pl 
. die- en; Le minéral, le colombin, la plombacines 
BERG-BAU, (Bergbau) (der) gen. des-es, 
S pl. L'affion ou l'art de iz la mine pour 
en tirer la matière minérale. Bergbaukunft, * 
BERG-BEAMTE, (Bergbeanite) (der) gen. des- 
‘en, pl. die-en; L'intendant de mines. Syn. 
Bergbediente. : 
BERCBLAU, (Bergblau) (das) gen. des-en, 
Jp. Dazur, le bleu de montagne, cendre da- 


zur, chryfocolle, 
BERG-BOHRER , La (der) gen. des = 
s, pl. die-; E/pèce de vilchrequin dont les mi- 
neurs Je fervent pour percer la pierre avant 
que de la faire fauter. 
BERG-BUCH, (Bergbuc) (das) gen. des-es, pl. 
die - bücher ; Livre qui traite la minéralogie. 
BERG-CRISTAL, (Berg-Griffal) voy. BERG, 
KRISTAL. 


BERG-DISTEL, (Bergdiftel) (die) gen. der -, 
pl.die-n; L'artichaud Jauvage, l'épine blanche, 


ge 

BERGE-GELD, (Bergegeld ) (das) gen. des-es,- 
JS. pl. L'argent qu'on paye aux habitants des c6- 
tes en reconnoiflance pour avoir Jauvé les bris. 
du eh re. Bergelohn. 

BERGEN, (bergen) v. a. irr. Ich berge, du birgft, 
er birgt, wir bergen &c. imp. ich barg, /ubj. 
fine Le h. geborgen; Sauver, tirer du 
péril, mettre en Jüreté; Je dit furtout des dé- 
bris €? des perfonnes fauvtes du naufrage. Das 
Schiff ift gefcheitert, man hat aber die Wären 
geborgen; le vaifleau a échouË, mais on en & 
.Jauvé les-marchandifes. Fürchtet nichts für ihn 
er ift geborgen; ne craignez rien pour lui, il 

bz ef 
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en füret. On dit fi urément: Der Mann 
a geborgen; c'ejt un home éiabli, à a de 
Bi vivre. S, die Bergu 


BERG-EPPICH, (Berg: Chris) (der) gen. des-s, 
{pl L’öpine-blanche. 
BERG-ERZ, (Berg-Erz) (das) gen. des-es, pl, 
métal crud, 


BERGEULE, en Eule) (di der "pl 
(| erg: le (109 - 
ne A de ) ) & 


BERG-FALE, “ssl jé) gen. des, I 


R "ecronlement, d'une mont 
RG-FESTUNG , CBenfetune) (die gm. 
der-, pl. die-en; forte, fituée fur une 


montagne. 

PERGEBTT. Besten (das) gen. des-es, f. 

pl. 

BERG-FLACHS, (BergflachE) (der) 
es, /. pl. L'amiante, matière minéri 
fait de la toile incontbufiitle, 

BERG-FLECKEN, (Bergflecfen) (der) gen. des- 
55 Es die-; Le’iien, bourg Jitué fur une mon- 


BERG -FLUSS, Bergflu der) gen. des-es, 
gl. def Les ner GE. 

BERG-GANG, en (der) gen. des-es, 
l. die - „Range La veine métaiïique. 

B en ST, (Berggcift) voy. BER 


BERG.GEGEND, (Berggegend) (die) gen. der-, 
l, die-en; région montagneufe. 

B RGP B, Berg) (das) gen. des-en, 

LE ‘#focolle. 

B ÉRÉGENOSS, Goo) (der) gen. des- 
‚pl. die-en; Qui a part aux mines. 
BERÖ-GERICHT, (Berggericht) (das) gen. des- 

, pl. die-e; Le tribunal des mines. 
BERG/GESCHWORNE, (Ber FEN Cie) 
fpebteur 


Ban am -n, pl. die-n; 
BERG-GESETZ, » (Bees fe) (das) gen. des - 
es, pl. die-e; pou À e réglement, l'ordon- 
rance RUN regarde les mines. 
nr , (Berggrän) (das) gen. des-en, 
Sp . La cendre verte, verd de montagne, bo- 
“rax, bourax, colle d'or. 
BERG-HARZ, (Bergharz) (das) gen. des-es, 
& pl. Le bitume. Bergbarzi . bitumineux. 
BERG-HAUER, Sergbauer) mn Gun € gen. des-s, 
I. die-; L'ouvrier aux eines. 
BERG- HAUPTMANN, (Ber; a A tp) Pre) dér) 
en. des - es, pl. die-Berg] pes 3 
au des mines. Die Berg-Hauptmannfchaft ; 
L'intendance des mines. 
BERG-HUHN, (Bergbubn) cn) gen. des - es, 
1. die - hühner ; Le francolin . de bois., 
B Kan (heraig) st, lens D. Montagneux, 
collines & de nes, MOntUEUX. 
NT KAPPE, (Bergfappe) (die, gen. der-, 
= die-n; La cappe, bonnet de mineur, 


Fe 


BER. 


BERG-KLUFT, (Sergfluft) (die) gen. der-, 
pl. die-klüfte; Le précipice, l'antre. 

BERG-KNAPP, (Bergfnapp) (der) gen. des- 
en, pl. die-en; Le mineur, l'ouvrier aux mines. 

BERG/KRIST ALL, [6 ZerpRüika ? (der) gen. 
des -es, Le cri de roche. 

BERG-MAN} , (Bergmann), (der) "gen. des-es, 
pl. die Bergleute; Le mineur, l'ouvrier au% 
mines ; it re gr habitant des montag- 

Bergmännife 
meurs, com; ormément à Leurs fi 

BERG-ME NLEIN, Bermarnlem) (das) gem, 


mes. à la manière des mi- 


des-s, pl. die-; L'ejprit folet dans les mines. 
Bei AUS ae 
BERG-MAUS, 


die) der-, 

pl die- a L'efpèce ns dre À Lapponie 

BERG-MEHL, (Bergmebl) (das) gen. des- es, 
J. pl. Matière argilleufe & calcaire toute blan- 
che qui sefl a e à l'air & qu'on pren. 
oi à pour de la 

BERG-MEISTER, Bergmeifter) (der) gen. des- 

. 8, pldie-; Le maître, direffeur, Vinjpekleur 
dés mines. 

BERC-MÜNZE, (Bergmiünge) (die) gen. der-, 
Berg-Poley ; 6 plante) l'origan, calament, pou- 
liot de montagne ou pouliot faur 

BERG-NYMPHE ; (Ben. ER (die) gen. 
der-, pl. die- n; Lorbade. 

BERG- PDT: Gear) die) gen. ke 
pl. die-en; fermon, la prédication qui Je 
prononce An infruire & ae les gens qui 
travaillent aux fa it. Jermon qui Je gronong 
du haut d'une mont. 

BERG-RATH, Bergrath) (der) gen. des-es, 

, die - räthe; conjeiller des mines. 

BERG-RECHT » (Bergrecht) (das) gen. des-es, 
pl. die-e; Le it, la loi, le règlement, l'or- 
rei qui regarde les mines, police métal- 


BERC-RICHTER, pat (der) gen. des- 
5, pl. die - ; Le jug e des m 

BERC-ROTH, (Hraroth) Te) gen. des-n, 
Mintral, r'arfenic rouge. 

BERG-SALZ, (Bergfalj) (das) gen. des - -es, 
pl. die- a Le fel de moningne, el de mine, 
nitre, être. Steinfalz. 

BERG. SCE OSS, Gest (das) gen. des- 
es, Are Se fchlo Le château fituE fur une 


LERG- tHOrr, IB tg:Schoft) (der) gen. des- 
8 Rues mi È "Eco, er Serra wer sy 
ERG HRE ergfchrei der 
des-s, pl. die- ; ir ie os re 
BERG-STADT, (Bergfladt) { Foi ) gen. der - En 
die - ftadte; La wills le fur des montagues;"ou 
‘ville De ge" gffrafe) (die) ; 
BERG: + Bergfiraße) (die) gen. der - 
J pl. Chaîne de montagnes dans la plus belle 


com 


BER. : 
contrée du Cercle du Bas-rhin, depuis Darinfiadt 


jusqu'à Heidelbsrg. 
BERG-STRASSEN, (Bergfträßer) (der) 
des-s, pl. die-; fn de la Franconie & 
à en 7 comtés (das) 
u- THELL, (Bergtheit) n. des-es 
er die-e; La partie, portion Pre \ 
B re Chergunter) adv. En defien- 
mt. 
re Serial (das) gen. des- 
es, f. pl. itume , pi, tum, ale.  . 
BERG-WERK, (Bergwerk) (das) a des-es, 
die-e; mine, minière. ine , lieu où 
Je forment les métaux, les minéraux & quelques 


ierres ag 

RG-WESE) » (Bergivefen) (das) gen. des- 

8, Jp La métallurgie & tout ce qui appar- 

tient à cette Jcience EŸ aux mines. 

BERG-WISSENSCHAFT, (Berge RENTE) 
(die) gen. der-, pl. die-en; La minéra ogie, 

mien ie. 

-ZINOBER, (Serg:-3ihober) (der) gen. des- 
8; Le cinabre naturel, N 7e 

BE-RICHT , (Zericht) (der) gen. des-es, pl. die 
-e; L'avis, lé Dirt la nouvelle, le rap- 
port, la relation, LE rmation, infirufions it. 
CT. de palais) référé. Derjenige welcher Be- 

- ticht erftattet; fe röateur. Bericht erftatten; 
rendre comple, faire rapport. 

BE-RICHT. EN, (berichten) v. a. Ich berichte-be- 
richtete, i. h. berichtet; Informer, infiruire, 
avertir, avifer, mander, écrire, apprendre, faire 
Savoir, donner avis, référer, rapporter, faire 
un rapport, une relation, um référé; it. expli- 
quer. Sie find unrecht berichtet; vous n'étes 
pas bien informé de cela. Laflen fie fich be- 
sichten mein Herr, eines andern belehren; 


es. 
ur- 


Joufrez, Mr. quon vous defabu'e. Er hat es. 


mir in feinem Briefe berichtet; # m'en a donné 
avis À osé Ja lettre. Ich berichte, dafs ich ihren 
Brief empfangen habe; jaccu/e la réception de 
da vôtre. Einen Sterbenden berichten, verfe- 
hen; £ T. WEBI/E) communier un mourant, un 
agonifant, lui donner le viatigue ; it. admini- 
firer la fainte cine. Wie man berichtet; d ce 
ee md les are Ye &c. Die 
erichtung ; Iminiftration des facréments, 
BE-RICHTIGEN , (berichtigen) v. a. Ich berich- 
tige - berichtigte, i. h. berichtiget; On ne fe 
fert de ce verbe que ément. Diefe Sache if 
berichtiget, zu Ende gebracht; cette affaire 


finie, terminée. Einen Auflatz berichtigen ; 
eorriger un mémoire. Eine Rechnung, eine 
Sci berichtigen ; payer une dette. Behalten 


fie ihr Geld, es ift fchon alles berichtiget ; 

gardez votre argent ; tout ef payé. S, die Be- 
BE-RIECHEN (beriechen) b 

, tedyen) v. a. irr. Ich berieche- 

och, fubj. beröche, i,h. berochen ; Sentir, 
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- flairer. Wenn fie einander werden berochen 
‘haben; (pop. ) quand ils auront täté l'un de 
d'autre. S. dieBeriechung ; l'affion de feutir &c. 

BERIEF, (berief } voy. BERUFEN. 

BERIETH, berieth) voy. BERATHEN. 

BE RINDEN, (berinden) v. a. Ich berinde-berin-. 

. dete, i.h. berindet; Pourvoir d'une écorce, d'une 
croûte. Diefer Baum fängt an lich zu berin- 
den; l'écorce commence à venir d cet arbre. Das 
Brod berindet fich; Ia crofite Je forme à ce pain, 
S. die Berindung. 

BE-RINGEN, (beringen) u. #. Ich betinge - be 
ringte, i. h. beringet ; Pourveir des bagues des 
anneaux. Eine Stute beringen ; boucler une 
cavalle pour l'empécher d'être [aillie. - y 

BE-RITTEN, (beritten) adj. Monté, équipé. Be» 
ritten macien ; monter, pourvoir de chevaux ; 

- it. remonter um cavalier, une compagnie Eÿc. 

BE-RITZEN , (berigen) u. a. Ich beritze-berizte, 
ih. beritzet; Ægratigner, fendre en plufieurs 
endroits. S. die Beriteung. 

BERLINE, (Berline) (die) gem. der-, pl. die-n; 
Berline, ferte de caroffe fufpendu entre deux 
brancards, 2 

BERME, ıBerme) (die) gen. der -, pl. die-n; 
G T. de fortif.) La lifiere, relais, retraite, pas 


fouris, orte: 
BERNHARD, (Bernhard) Bernard, no d'homme. 
BERNHARDINER - MÔNCH, ( Berupardiner : 


Mönd) : Bernardin. i 
BERNHARDINER-NONNE, (Bernhardiner-NRons 
- Be.nardine. i 4 
BERNH/EUTER, (ernbäuter ) voy. BÆREN- 
HÆUTER. B 


BERNSTEIN, (Bernftein) (der) gen. des-es, 
J. pl. L'ambre jaune, le fuccin. Bernitein-Drechs- 
ler; le tourneur en ambre jauns. Berufteinen ; 
adj. d'ambre jaune. Bernfteinene Korallen; des 
coraux d'ambre jauns. 

BE-ROHREN, (berobrea) #. a. Ich berohre -be- 
sohrte, i.h. berohret; Re/oler, garnir où cou- - 
vrir de rofeaux. S. die Behrohrung. 

BERSCH, ( erfch) voy. BÆRSCH. 

BERSCHKOHL, (Berfehto ) (der) gen. des-s, 
JS. pl. Choux frifés. Voy. Die Wirfchkohl, Wir- 
Shin kraut. 

BERSTEN, (berften) v. n.érr. Ich berfte, du ber- 
fteft ou birfteft, er berftet ou birftet, wir ber- 
fen &c. Imp. Ich borft ow barft Ju i. bor- 
fte ou barfte, parf. i. b. geboriten; Crever, Je 
Re Je crevaller, s'entr'ouvrir ; Je gercer. 

ie Mauer it geborften ; Ja muraille s'eft fen- 
due. Das if fiefs an einen Felfen und 
borft; Je uaifleau doma contre un rocher & 

- s’entr'owurit. Die Lippen berftien vor Kälte; 
des lèvres gercent au froid, Vor Zorn beriten; 
crever de dévit. Vor Lachen berften; étouffer, 
Sec Fes crever de rire. Er frift dafs ihm 
der Bauch berften möchte; # je orève d Jen 

Bb3 ; e 
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de manger. DasBerften; la fente, srevalje, ger- 


re. 
BERTRAM-WURZEL, (Bertrammwurgel) (die) . 


gen. der-, pl. die-n;5 Pie d'Alexandre, pirette, 
pirôthre , larmique. 

BE-RÜCHTIGEN, (berüchtigen) v. a. Ich berüch- 
tige - berüchtigte, i. h. berüchtiget; Publier, 

© faire courir un bruit. Uebel berüchtigen; dé- 

» ‘crier, diffamer, accufer qq. un, faire courir un 

+ bruit d Jon defavantage. S. die Berüchtigung. 

BE-RÜCHTIGET, (berüchtiger) Gh ä fe ze 

* toujours dans le mauvais Jens ) Di À ib, 
en mauvaile r ion, mal-famé. 

BE-RÜCKEN, (berücen) v.a. Ich berücke - be- 
rükte, L-h. berücket; Tromper , een: 
filouter , décevoir, attraper. Die Berückung; 
la tromperie , ar, à 

BE-RUF, (Beruf) (der) gen. des- es, es La vo- 
cation; it. charge, l'emploi, office. inem Be- 
rufe nachgehen ; /uivre fa vocation. Ehe man 
einen Stand wählet muß man fich. prüfen, 
wozu man Beruf habe; avant que de choifir 
un état, il faut. examiner Ja vocation. Figur. 
Penchant, inchination, envie, defir &c. Ich 

* empfinde keinen Beruf zum ftudieren; je ne 
me trouve point de génie pour l'étude. Ich fpü- 
re heute gar keinen Beruf der Verfammlung 
beizuwohnen; je ne me Jens aujourdhui aucune 
envie d'afjifier à l'afrmblée. Thut was euer Be- 
ruf mit lich brin; pre votre devoir. Man 
mufs in feinem Berufe bleiben; (prov.) il faut 

la chèvre broute où elle eft attachée. 

BERUFEN, (berufen) v.'a. irr. Ich berufe - be- 
rief, /ubj. beriefe, i. h. berufen; Appeller; 

 donner, envoyer une vocation. Er ift zum Kir- 
ehendienfte berufen worden; sl a été appellé 
au minifière. Einladen, zufammen rufen; mwan- 
der, faire venir, inviter, prier. Jemand be- 
rufen, bezaubern, befchreien ; (pop. ) enchan- 

“ter charmer, enforceler qq. un. Berufen; ap- 
gallt Edc. it. renommé, célèbre, fameux, illufire. 
Sich auf etwas berufen; s’en rapporter, s'en 
remettre, sen tenir, en appeller à . . . Er be- 

+ ruft fich auf euch; sl fe réclame de vous. Sich 
auf feine Unfchuld berufen; prétexter fon in- 
nocence, s’excufer fur Jon innocence. Sich auf 
das Recht berufen; alleguer ( provoquer à ) la 
juflie. Sich auf jemandes Schutz berufen; sa- 
vouer , Je réclamer de la proteflion de qq. un. 
Die Berufung; {a vocation, l'appel, ation; 
enchantement , conjuration &c. 

BE-RUHEN, (beruhen) v. #. Ich berahe-beruhete, 
en Sg ee 

65 à. repofer, s'appuyer, fire appuyi 
CA) fig. avoir le fardeau, la charge ; fre 
gi it. étre la eauje, la faute de gg. ch. Es 
beruhet alles auf ihm; tout dépend de lui, tout 
roule fur lui; sl efl chargé de tout. Es beruhet 
nur aufeuch; il ne lient qu'à vous. Es beru- 


- 
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© tuhet jezt nur auf ihn, ob ef will; mainte- 
nant il ne tient qu'à lui de dire s'il veut. Die 
Sache beruhet noch im vorigen Stande; Mr 
em demeure au möme état. Ich will es 
ei beruhen laffen; je veux bien acquiefcer.R 
cela, je men tiendrai, j'en demeurerai là, je 
m'en contenterai pour cette Ph Wir wollen 
diefes bis auf eine andere Zeit beruhen, aus- 
gefezt feyn laflen; nous remettrons celg à un 
autre temps. 


BE-RUHIGEN, (bernbigen ) v. a. Ich beruhige - 


beruhigte, i. h. beruhiget; Apgaifer, calmer, 
tranquillifer. „Sich beruhigen ; HA remettre, de- 

venir tranquille, fe calmer Est. Die! Beruhi- 
ung; la tranquillité, le r 


ps pos, came. . 
BE-RÜHMEN, (berübmen) (fich) v.r. Ich be 


rühme - berühmte, mich, i, h. mich berübmet ; 
Se vanter, fe glorifier de.. Die Berühmung. 


BE-RÜHMT, (berühmt) adj. Célèbre, renommé, 
fameux, illufire, infigne, connu, floriffant. Ein 
fehr berühmter Maler ; un peintre fort célèbre. 
Er ift ein berühmter Kriegsheld ; c’fl un très- 
fameux guerrier. Ein berühmter Lügner; wm 
infigne menteur. Eine berühmte Handelsftadt ; 
une ville très-floriffante. Berühmt machen ; il- 
luftrer, renommer; attirer, donner, procurer 
de la réputation, du crédit, du Iufire ; rendre 
célèbre. Sich berühmt machen ; /e fignaler, Je 
faire connoître avantageufement, je rendre «ie 
bre, Je renommer, Je tirer de la foule, s’atti- 
rer de la réputation, du crédit. < 


BE-RÜHREN, (berühren) v. a. Ich berühre - be- 


rührte, i. h. berühret; Toucher, tâter, täton- 
ner, manier. Angehen, betreflen: was mich 
berührt misux betrift; quant d moi &c. regar- 
der, concerner. Diefe Sache berührt mich nicht, 
* geht mich nichts an; cette chofe ne me regarde 
pas. Erwèhnung thun, davon rèden: kr be- 
rührt es mit keiner Sylbe; il n'en dit pas mot; 
il n'en fait aucune mention; faire mention, par- 
ler de gg. ch. Obenhin berühren; glifer par 
. deffus, toucher légèrement. Ein Weib berüb- 
ren; coucher avec une femme, toucher à une 
femme. Sich berühren, oder an einander fto- 
fen; Je toucher, étre contigu. „ Berührter mif- 
fen; de la manière Jusdite, mentionnée. Das 
Berühren; (7. de phyfique) le contafl. Die Be- 
; ba , le maniement. 


BE-RUPFEN, (berupfen) v. a. Ich berupfe-berupf- 


te, i. h. berupfet; Plumer; fig. déplumer, es- 
S. de Beru; ER ; 


croquer. pfung. 
BE RUSEN, Cberugen ) v. a. Ich berufe-berus- 


te, i.h. berufet; Noircir de fuis. Voy. Schwär- 
zen, Befudeln. 


BE-SAAMEN , (befaamen) voy. BESAMEN. 
BE-SACKEN, (befaden) v.a. Ich befacke-befak- 


te, i h. befacket; arger, remplir, mir 
les poches de gg. ch. SS dh, Pam, 
e 


BEs.- 


Je gornir, Je remplir les poches, Je mumir de. .- 
S. die Befackung, 

BE-SEEN, (befäen) v. a. Ich befäe - befäete, i. 
h. befaet. Befamen ; Zn/emencer , femer, fig. 


parfemer, emblaver. Die Befiung; Ven/emen- 


cement. 

BE-SAGEN, (befager) v.a. Ich befage - befagte, 
i h. befagt; Prouver, faire fs avérer.. Sein 
Brief befagt nichts davon ; il n'en fait pas men- 
tion dans Ja lettre. Das befagt die Unterfchrift 
zur Gnüge; cela ef clairement prouvé par la 


re. 

BeRACT. f) adj. Le dit, mentionné, dont 
# a été park, fusdit. Befagtermalen; de la 
manière qu'il a été dit. 

BE-SAHE, (befahe) voy. BESEHEN. 

BE-SAITEN, (befaiten) v. a. Ich befaite - befai- 
tete, i. h. befaitet, Ein ent befaiten, 
en beziehen; Monter wn inffrument de 
cordes. 

BE-SALBEN, ee v. a. Ich befalbe-befalb- 
te, i. h. befalbet; Oindre; fig. Je Jalir. Er 
hat fich fchon befalbt ; ( 7. ironique ) il s’efl 

" joliment accommodé; il a été bien attrapé ; il a 
mal rencontré. DieBefalbung; Fonkion; it. la 


Eu ure. 

BE N, befamen) v. a. Ich befäme-befämte, 
i. h. befämet ;: En/emencer, femer. Ein Weib 
befämen , befchlafen, fchwängern ;_engrojfer, 
rendre une femme enceinte. Sich befämen, fich 
durch Sämen fortpflanzen; fe multiplier. Die- 
fes Kraut befämet fich von felbft; cetie herbe 
provigne d’elle même. Befämet; (T. de bla/on) 
boutonne. Die Befämung; La multiplication,aßion 


S SEN 
BE-SÄNFTIGEN, efinftigen v. a. Ich befänf- 
ige - beiknftigte, i t 


i. h. befänftiget ; Appaijer, 
adowir, ramener, er, remmetire l'ejprit 
À. à en ee Zaren er, évaporer 
a bile. Die befanftigung ; l'adouciflement. 

BLSNGEN 


BE-SANG, (befang) voy. 
BE-SANN, (befann) voy. BESINNEN. 
BESAN- T, (Befanmaft) (der) gen. des-es, 
pl. die<e; Le mât d'Artimon. - 
BE-SAS, aß) v0y. BESITZEN. j 
BE-SATZUNG, @ejagung) (die) gen. der-, pl. 
die-en ; La garnifon. Es liegen zwei taulend 
Mann Befatzung in dieferFeftung; sl y a deux 
mille hommes de garnifon dans ceite place. 
BE-SAUEN, (befauen) v. a. Ich befaue-befauete, 
i. h. befauet; (pop. J Salir, gäter. S. die Be- 


fun: : 

BE-SAUFEN, Le v. a. irr. Ich befaufe - 
befoff, /ubj. befüfle, i. h. befoffen; (pop. ) 
Enivrer, fouler. Sich befaufen ; s’enivrer, Je 
Jouler, s’inonder. Voy. Betrinken. Die Ee- 
faufung ; Faflion de . 

BE-SCHABEN, (befihaben) v. a. Ich befchabe- 
befchäbte, i.h. pefchabet ; Aacler ; froijler, ufer 
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à force de porter. S..dieBefchabung. Ein be- 

: fchabtes Kleid ; un habit ufe. i 

BE-SCHEDIGEN, (befchdbigen) v. a Ich befchä- 
dige - befchädigte, i. h. befchädiget; Endom- 
mager, nuire; bleffer. Befchadigt Holz; bois 
charmé. Die Befchädigung; Fendommagement, 

" la bleffure, le dommage. ; 

BE-SCHAFFEN , (befcaffen) adj. Fait, condi- 
tionné, aUpole an en un certain état. Die 
Sache ift fo befchaffen ; Is chofe efi telle, & 
ainfi, de cette manière, en cet état, va amfı, 
me. une telle face. Wie ift es um dich be-. 
chaffen ? comment vous va ? en quel état 

* êtes-vous? Ich bin fo befchaffen; la nature m'a 
fait ainfi, ef mon tempérament, mon naturel, 
mon humeur. Ich weifs, wie er befchaffen ik; 
je Jais comment il efl fait, je connois fon humeur, 
Ja confiitution. Es ift &ben fo befchäffen mit.. 
fl en eft de méme de.. Das Buch ift fehr übel be- 
fchaffen ; ce livre eff fort mal'conditionné. Die 
Welt ift fo befchaffen ; ainfi va le monde. So 
wie die Welt befchaffen if ; de Ia manière que 
le monde ef fait. 

BE-SCHAFFENHEIT, (Befthaffenbeit) (die) gen. 
der-, pl. die-en ; La propriété, virconflance, dis- 
pofition, l'état, humeur, lenaturel, la conjlitution de 

" corps, le tempérament ; it. face d'une affaire ; it. 
température de l'air. Was bat es für eine Be- 
fchaffenheit mit diefer Sache? quel eft l'état, 

uelles font les circonflances de cette affaire? Es 
bat mit diefer Sache &ben die Befchaffenheit 
als.. il en eft de cette ker tout comme de... 
Nach Befchaffenheit der Sache; félon l'exigence 


du cas. 

BE-SCHÆFTIGEN, (bethäftigen) v. a. Ich be: 
: fchäftige - befchäftigte; 1. h. befchaftigetz Oc- 
cuper, donner de l'occupation, des affaires ; amu- 
Ser un. Sich befchäftigen; s'occuper, su 
mufer. 

BE-SCHÆFTIGET , (befchäftiget) adj. Occupé, 
* empéché , embarraf. Mit etwas befchäftiget 
feyn; s'occuper, S'amufer à gg. ch. étre occupé 
de qq. æ r ift en wie sus Maus 
in dem Kindbett; .) ib eff oc. embar- 
"rajJe comme une poule qui n'a DE Bau . 

BE-SCHÆFTIGUNG, pr (die) gen. 
der-, pl. die-en; L’occupation, affaire, empè- 


chement, embarras. 

BE-SCHALEN , (befalen) v. a. Ich befchale- 
.befchälte, i. h. befchalet. Ein Meffer befcha- 
len; mettre un manche à un couteau. 

BE-SCHÆLEN , ( beichâlen ) v. a. Ich befchäle-- 
befchülte, i. h. befchälet; Æcorcer, éter l'écorce, 
la peau, peler; it. ( T. de ) coavrir, 
-faillir la jument. S. die Befchälung, , 

BE-SCHÆLER, (Befchäler‘) (der) gen. des-s, 
pl. die-; ( T. de manège) L'étalon. Er hätte 
einen guten Befchäler abgegeben ; „fig. pins 


BES. 
ture l'a bien doué; il eff trös-gropre à la pro- 


ngation. 

BE-SCHEMEN, (befchämen) v.a. Ich befchäme- 
befchämte, i. h. befchämet ; an honte ou 
6 on, faire rougir ; it. mortifier, chagriner. 
ne: ad. ifiant , humiliant. Be- 
fchamt ; adj. honteux, confus, mortifié, kumi- 
hit. DieBefchamung; Iahonte, la confufion, ku- 
miliation, mortification. 

ne Dr (befyanzen) voy. VERSCHAN- 

BE-SCHEREN, (befchären) ; Rafer. Voy. BE- 
SCHEREN. 

BE-SCHARREN, (befcharren) voy. EINSCHAR- 
REN, VERSCHARREN. 

BE-SCHATTEN, (bef el v. a. Ich befchat- 

. te - befchattete, i h. attet; Ombrager, 

donner de l'ombre, faire de l'ombre, couvrir 

d'ombre; it. couvrir de Jon ombre ; it. 0) 
wer , obfcurcirs it. ( T. de l'Ecriture ) obom- 
er. S. die Befchattung. 

BE-SCHAUEN, (befchauen) v. a. Ich befchaue- 
befchauete, i. b. befchauet ; Voir, re, 

. contempler, confidérer, examiner. Der Befchau- 

er; le fpeflateur, l'examinateur ; qui contemple &c. 
Befchaulich ; adj. ontemplali fs Die Befchau- 
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. ung; Pin/peflion, la vue, leregard, la contem- - 


lation, l'examen, la confidération. 

BÉSCHÆUMEN, (befänmen) v. a. Ich befchäu- 
me - befchäumte,, i. h. befchäumet ; Remplir 
d'écumes st. écumer le pot. Voy. Schäumen, 
ÉSCHEHEN , (beféeÿen) voy. GESCHEHEN. 
B ; chen) voy. . 
BE-SCHEHREN, (befchebren) voy. BESCHEREN. 
ED cz Ce Se gen. en pl. 
ie-e; ri e, ique, repartie, jen- 
tence, arrét, decifion; l'ordonnance, Le règlement, 
décret, l'appointement , interlocution, interlocu- 
toire. Einen Befcheid geben ; donner .ou pro- 
noncer une fentence Et. appointer. Befcheid 
thun, im Trinken; faire raijon à la fanté por- 
tée. Mit dem Befcheid dafs... d condition que. 
Befcheid um etwas wiflen; avoir connoifflance 
d'une chofe, en favoir les tenants & les aboutif- 
fonts. In einem Haufe Befcheid wiflen ; /avoir 
les êtres d'une maifon. Bis auf weiteren Be- 
fcheid; jusqu'a nouvel ordre; ét. par provifion, 


en lement. : 

BÉSC IDEN , (befcheiden) v. a. irr. Ich be- 
fcheide-befchied, /ubj. befchiede, i. h. befchie- 
den. Jemand an einen Ort hin befcheiden ; 
Aigner un lieu, une place, ner ri 
sous. Auf eine gewifle Zeit, auf einen ge- 
‚willen Tag befcheiden ; un temps, 
afigner , appointer d un certain jour. Einem 
etwas befcheiden, zudenken, beitimmen ; de- 
finer qq. ch. à gg. un. Sich befcheiden; as- 

iefeer , s'accommoder ; it. avoir ajlez de rai- 
Be être alex raifonnable pour, . . 


rder, B) 
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BE-SCHEIDEN, (befcheiben) ad. Diferei, mo- 
defte, cwil, honndte, modéré, fobre, jufle, équi- 
table, raijonnable. Befcheidener Theil; portion 


3 ce qu'il faut, ce qui revient à qq. un. 
RÉSAMIDENT BESCHEIDENTLICH, rés 
den, befcheidentlich) adv. Difcrètement, mode- 

‚Ja; civilement, honnètement, avec 

raifon er 
BESCHEIDENHEIT , (Befcheidenheif) (die) gen. 
der -, /.pl. La difirétion, modejtie, pudeur; ci- 
viité, honnèteté, modération, Jobriété, juflice, 


BE SCHEINE 
CHEINEN, (befcheinen) ©. a. irr. Ich be- 
ien, Jubj. iene, i. h. befchie- 
nen; Æclairer. Die Sonne befcheinet den Mond ; 
le Joleit éclaire ka hme._ S. die Befcheinung. 
BE- GEN, ( Van) v.a. Ich be- 
fcheinige- befcheinigte, i. h. befcheiniget ; Cer- 
tifier , attefler,, donner un témoignage, marquer 
les indices, les fignes; prouver. Die Befcheini- 
gung; le certificat, l'alteflat, le témoignage, l'in- 
dice, le figne, la preuve; it. certification. 

» Cbefcheifen) v. a. irr. Ich be- 
fcheifie - befchifs, fubj. befchifle, i. h. befchif- 
fen; ( T. impoli ) Embrenner, gäter, fouiller, 
conchier. On dit aufi populairement : Einen be- 
fcheiffen, au liew de betrügen; tromper, du- 
Ben fourber , abufer, ‘filouter. Es fiehet be- 
fchiffen mit ihm aus; (prov.) fon cas n'efi pe 
net, Jes affaires ne foni pas claires. Der Be- 
heiffer, o% Befchiller; Le t » fourbe, 
fi Fefcamoteur, l'efcroc, le pi , Fabujeur, 
Vaffronteur. Voy. Betrüger. Die Befcheiflerei ; Ia 

tromperie, fourberie, filouterie, l'abus, illufion &c. 
BESCHELER, BESCHELLER, (Befcheler, Be: 
BE-SCHENKEN, (Befenten) 

IN, ik pt v. a. Ich befchen- 
ke- befchenkte, i. h. befchenket; Régaler, faire 
préfent, gratifier, donner. Die Befchenkung ; 
le préfent, don, la gratification, donation lerégal; 


st, EN: x 
BE-SCHE , (befcdyeren) w. a. Ich befchere - 
befchèrte, i.h. befcheret; Asgaler, donner, di- 
fribuer. Wie der Wirth, fo befchèrt ibm Gott 
die Gäfte; (prov.) tel maître, tel valet, 
BE-SCHEEREN, (befcjeeren) o. a. irr. Ich befché- 


re=befchôr, fubj. befchöre, i. h. befchoren; 
Rafer, tonfurer ; it. tondre les brebis. Ein Befchôr- 
nes Haupt; ums téte tondue. Die een ta- . 


® ion de rafer ; la tonfure; tonte des bre 


endez- BE-SCHICKEN, (beftbicten) v. a. Ich befchicke- 


befchikte, i. h. befchicket; Regler, difpo/er 
arranger , donner ordre. à hs 
ihm einen Boten fchicken ; ee en 

ir, députer, envoyer un meflage. Das Vieh 
Befchieken 13 jeu In befhaux. Die ea 
kung; i/pofition, l'arrangement ; it. le mef- : 
Sage, la députation, ; 


" BE 
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BE-SCHIENEN, (befchienen) v. a. Ich befchiene- 
befchiente, i. h. befchienet. Ein Räd befchie- 
nen; Attacher des bandes à une roue. Die Be- 
ne! l'aftion de Er. 

BE-SCHIESSEN , ( befciegen ) v. a. irr. Ich be- 
fchiefse - befchofs, /ubj. befchöfse,, i. h. be- 


fchoffen ; Canonner , battre; it. éprouver une: 


arme à feu. Von diefem Schloffe kann man 
die Stadt befchiefsen; ce château commande la 
ville. Eine Feftung or ee, Joudroy- 
er une place. Die Befchiefsung ; le cannone- 
ment, l'épreuve. 

BE-SCHIFFEN, (befchiffen) v. a. Ich befchilfe - 
befchiffte, i. h. befchifiet; Naviger fur, par- 
courir une mer. Die Befchiffung ; la naviga- 


tion. 
BE-SCHILFT , (befchilft) adj. & adv. Ein dick 
befchilfter Bach; Un ruifjeau tout couvert de 


ne 

BE-SCHIMMELN, (befchimmeln) v. ». Ich be- 
fchimmele - befchimmelte, i. b. befchimmelt; 
Se moifir, fe chancir, Je couprir de moifi Et. 
rantir. Beichimmelt ; adj. moifi, chancı, velu. 
Befchimmelter Käfe ; fromage uelu. Die Be- 
fchimmelung; la en chanci[Jure. 

BE-SCHIMPFEN, (befimpfen ) v. a. Ich be- 
fchimpfe - befchimpfte, i. h. befchimpfet; Of- 
fenfer, injurier, outrager, affronter, ue 

‚blämer , couvrir d'opprobre, noircir, barbouiller 
49. un; faire tort, faire affront Eÿc. Die Be- 
ichimpfung; Poutrage, injure, affront, offenfe, 
änfulte, indignité, honte, mortification, le tort ; it, 
de camouflet. Eine Befchimpfung geduldig ertra- 

n; boire ow a valer un affront. 
CHINDELN, a v.a. Ich befchin- 
dele - befchindelte, i. h. befchindelt ; Couvrir 

0% er de bardeaux. 

BE-SCHINDEN, (befchinden) v. a. irr. Ich be- 
fchinde - befchund, /ubj. befchünde, i. h. be- 
fchunden; Ecorcher, rogner; enlever la peau, 
ia crofite, l'écorce. S. die Befchindung. 

BE-SCHIRMEN, Er v. a. Ich befchir- 
me - befchirmte, i. h. befchirmet; Protéger, 
déféndre, Joutenir, garantir, maintenir. Sich 
vor der Külte befchirmen ; /e défendre du froid. 
Vor ‚der Sonne befchirmt feyn ; étre d l'abri 
du foleil. Vor der Armuth befchirmt feyn; 
étre à couvert des traits de l'indigence. DerBe- 
Schirmer; le proteßleur , a foutien, ga- 
sant. Die Befchirmung ; la proteflion, défenfe, 
le Joutim, garant, la Jauve-garde. 

BES! , (befchiffen) voy. BESCHEISSEN. 

BESCHLÆGT , (be PP voy. BESCHLAGEN. 

BE-SCHLAFEN, (beftlafen ) v. a. irr. Ich be- 
fchlafe, du befchläfit, er befchläft, wir be- 
fchlafen &c. Imp. Ich befchlief, fubj. befchlie- 
fe, parf. i. h. befchlafen ; Coucher avec une 
fille, la deshonorer, la corrompre, en abufer, lui 

= ei les dernières faveurs, la violer, la Jub- 
ox. 


/ 
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orner, Dr On dit fignrément : Eine 


Sache befchlafen; réféchir märement à une af- 
faire. Ich will mich darüber befchlafen; J'y 
pejerei, la nuit porte confel. Die Befchlafung. 


BE-SCHLAG, (Sefchlag) (der) gen. des - es, pr. 


die - [chläge; (T: de pratique) L'arrét, Ia fai- 
fies it. Pembargo. Befchlag auf die Güter lé- 
en; Jaifir les marchandifes. Ein Schiff in Be- 
.Ichlag nehmen; arréter un vaijeau. Pferde- 
Befchlag; ferrure de cheval; it. aflion de ferrer 
un cheval.” It, DerBefchlag; voy. Befchiäge, 


BE-SCHLÆAGE, (Befyläge) (dus) gen. des - s, 


pl. die-; La ferrure, garniture, l'émbatage, 
la panture, fiche, le ferret, la frette; fermoirs 
d'un livre; garniture de canne; tenture de ta- 
piflerie. Er liefs die filbernen Befchläge von 
den Büchern abnehmen ; #! fit ôter les fermoirs 
d'argent des livres. Die Befchläge diefes Ka- 
ftens find von Meffing; les garnitures de ce 
coffre font de cuivre jaune. ie viel koftet 
der Befchlag, os das Befchlige diefer Thür ? 
combiers coute la penture de cette porte? Der 
Befchlage - Lohn ; l'équarrifage. 


BESCHLAGEN , ( befchlagen ) v. a. irr. Ich be- 


fchlage, du befchlägft, er befchlägt, wir be- 
fchlagen &c. Imp. Ich befchlüg, /ubj. befchlü- 

e, parf. i. h. befchlagen. Ein Pferd, einen 

agen, einen Schrank befchlagen ; Ferrer 14 
cheval, un chariot; un armoire €c. Die Ra- 
der befchlagen ; embattre les roues. Ein Zim- 
mer befchlagen ; teudre, garnir un apparte- 
ment. Mit Silber, mit Mefling befchligen; 


i gr d'argent, de laiton Eÿc. Eine Kutfche 


efchlagen ; dra un carrofe. Mit Siiber 
befchlagen (ein Pferd); ferrer d'argent. Nefleln 
" befchlagen ; ferrer des aiguillettes. Ein Pferd 
mit halben Eifen befchlagen ; ferrer un cheva! à 
lunettes. Die Vögel mit dem Netz befchla- 
gen; envelopper , prendre les oifeaux dans les 
qe Die Segel befchlagen; ferler les voiles. 

it Arreft befchlagen; arréter, Safe; it, met- 
tre un embargo ar des navires. DieGüter ei- 
nes flüchtigen Inquifiten befchlagen ; annoter 
les biens d'un criminel fugitif. Ein Bauholz be- 
Schlagen ; déerolr, É une pièce de bois 
de charpente. Äufs Eis befchlagen; férrer à 
glace, à crampons. On dit figurément: In ei- 
ner Sache wohl befchlagen feyn; étre’ bien 
verft, exercé, expérimenté dans une chofe. Er 
ift wohl befchlagen ; zl fe montre homme on 
faifant l'amour; 1 ef} bien pourvu de la nature. 
S. die Befchlagung; l'aRion de.. : 


BE-SCHLAGEN, (befchlagen) v. n. irr. au. Pauzil. 


feyn; Se moifir, Je chancir; fe couvrir d'une 
certaine mouffle bianche qui marque un commen- 
‘cement de corruption, An feuchten Oertern be- 
fchlägt alles; tout Je moijit dans les lieux hu- 


mides, 
Ce ; BE- 
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BE-SCHLAGEN, (befcjlagen) adj. Ferré, gami, 
tendu, drapé &c. it. moifi, 2 sit es 
“expert, habile, verfé, infiruit, exercé, aljiné, 
fin, rufé, matois. Er ift auf allen vieren be- 
fchlagen ; (prove) ih eft ferré à glace, il eff très- 
habile. Belchlagen Zimmerholz ; bois quarré, 
bois d'équarrifage. 

BE-SCHLAG-NEHMUNG, ( Befchlagnehmung 

- a gen. der -, /. pl. L'arrêt Me Jaifie, se 


argo. 

BE-SCHLEICHEN, (befchleihen) v. a. irr. Ich 
befchleiche - befchlich , a befchliche, i. h. 
befchlichen ; Epier , Jurprendre inopinément, 
Ein Befchleicher ; Pefpion, qui épie. Die Be- 
fchleichung ; la furprife. 

BE-SCHLEIERN, (befchleiern) v. a. Ich befchleie- 
re - befchleierte, i. h. befchleiert; Yoiler, cou- 
vrir d'une voile. 

BE-SCHLEUNIGEN, Gefehleunigen) v.a. Ich be- 
fchleunige - befchleunigte, i. h. befchleuniget ; 
me häter; prejler , accélérer, dépécher, 
expédier. Die Befchleunigung ; la diligence, 
l'accélération, le dépéchement. 

BE-SCHLICH, (beftlid) voy. BESCHLEICHEN. 

BE-SCHLIEF, (befthlief) voy. BESCHLAFEN. 

BE-SCHLIESSEN, (befchließen) v. a. irr. Ich be- 
fcbliefse + befchlofs, ce Er » i h. be 
fchlofsen. Mit einem Schloffe verwahren zu- 
fchliefsen ; Fermer , clorre ce qui efl ouvert. 
Sein Geld vorfichtig befchliefsen ; Jerrer foi- 

" gueu/ement Jon ee Etwas nach vorher- 
panne Ueber “gung befchliefsen, einen 
orfatz faflen; conclure, réfoudre, arréter, Je 
propofer , ; pos une réfolution ou un conjeil, 
avifer, délibérer, ordonner, juger, décerner, 
donner ou prononcer une fenténce. Wir haben 
den Handel befchloffen, in Richtigkeit ge- 
bracht; nous avons conclu ES "Es ift im 
Rathe befchloffen worden; à fut réfolu au con- 
Jeil. Man mufs einen Rath mit einander be- 
fchliefsen ; # faut prendre une re/olution. Es 
Ward befchloflen diefem Prinzen die hochfte 
Ehre zu erweifen; ön decerna à ce Prince les 
plus grands honneurs. Die Sache ift befchlof- 
fen; le confeil en eft pris. Befchliefsen, in fich 
faffen,, enthalten ; contenir, comprendre. Was 
die Welt in fich befchliefset ; ce qui contient 
l'univers. Befchliefsen, endigen, zu Ende brin- 
en 5 He: achever, terminer. Nachdem er 
eine Rede befchlofien hatte ; ès avoir fini 

Jon di cours. Er hat fein Lèben befchlofien ; 

4 a termine fes jours. Der Befchliefser ; le gar- 

dien, le garde.” Die Befchliefserin ; {a ména- 

gère ou garde. Die Befchliefsung ; 
on de.. 

BESCHLOSS, BESCHLOSSEN , (beflof, be 

. télofen) way, BESCHLIESSER, To 6 
BESCHLUG, (befehlug) voy, BESCHLAGEN. 


BES. 


BESCHLUSS, Re (der) gen. des-es, pl. 
die-fchlüfse; La conclufion, fin, Piffue, la dé- 
libération, réfolution, l'arrét, le conjeil; l'ordre, 
le jugement, la fentence; it. aflion d’enfermer, 
la clôture, garde. ZumBefchluß ; pour conclu- 
fa: nalement. 

BE-SCHMAUCHEN, (befchmauchen) v. a. Ich 

befchmauche - befchmauchte, i. h. befchmau- 


chet; Fumer, en, poufer ou fouffler la 
Finde contre ou Jur gg. un. S. die £ chmau- 
chung. 

BE-SCHMAUSEN , Chefmaufen) v. a. Ich be- 
fchmaufe-befchmaufte, i.h. befchmaufet; Faire 


ogaille, aller faire la débauche chez qq. un; 
atre le parafite, l'écornifleur. S. die Befchmau- 


NE 

BE-S! ISSEN, (befchmeiffen) v. a. irr. Ich 
befchmeiffe - befchmifs, i.h. befchmiflen; $e- 
ter contre, plätrer, enduires it. jr fouiller. 
‘Befchmifien ; plitré, fali, fouillé, taché. Die 
Befchmeifsung ; la fouillure. 

BE-SCHMIEREN, (bejnueren) v. a. Ich be- 
fchmiere - befchmierte, i. h. befchmieret; Ois- 
dre; frotter, graifler, barbouiller, mackurer, 
tacher , falir, fouiller. Der Befchmierer ; le 
‘barbouilleur Eÿc. Die Befchmierung; le frotte- 
ment, barbouillage, Jalijfement; la Jouillure Eÿc. 
it. l'embrènement. 

BE-SCHMISS, En) voy. BESCHMEISSEN. 

BE-SCHMITZEN , ( befc Éd ue v. a. Ich be- 
- fchmitze - befchmizte, i. h. befchmitzet; Cu- 
lomnier, médire, ternir, noircir la réputation 
de qq. un; it. Jalir, fouiller, tacher. Voy. Be- 
fchmutzen. Befchmizt, Befchmuzt; «dj. Jali, 

4 fe, ee taché, entaché; terni, noirci &e. 

ie Befchmitzung ; la fouillure, tache; it. le 
ne la calomnie, médifance. 

BE-SCHMUTZEN, (befcmuten ) v. a. Ich be- 
* fchmutze- befchmuzte, i. h. beichmutzet; 7#- 
cher, Jalir, fouiller. Ihr werdet euch eure 
Hände mit Geld nicht befchmutzen; (T. iro- 

"nique) cet argent ne vous tachera pas les mains; 
ce weft pas pour vous que le four chauffe. Voy. 
Befchmieren, Befudeln. Die Befchmutzung; 
la Jouillure, tache. 

BE-SCHNAUBEN, o4BESCHNAUFEN, (befchnaus 
BL on befchnaufen) voy. Beriechen, Befchnif- 


eln. 

BE-SCHNEIDEN, (befthneiben) v. a. irr. Ich be- 
fchneide - befchnitt, A, befchnitte, i. h. be- 
fehnitten; Circoncire. Die Juden beichneiden 

* ihre Koäblein ‘am achten Tage; les juifs cir- 
concifent leurs enfants mâles le huitième jour. 
Befchneiden; öter les parties excédentes & für 

" perflues de gg. ch. couper, retrancher ,: tronçon 

"ner, vogner, tronquer, tailler; ébarber. Den 

“ Weinftock befchneiden; ébonrgeonner la vigne. 
Die Bäume befchneiden ; émonder , pe , 
ébrancher les arbres. Einen one re a 

chnei- 
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fchneidens châtrer une ruche; it. CT. Ide re- 
leur) parer le cuir ow le parchemin. "On dit 
figurément : Einem die Flügel befchneiden ; ro- 
gner les ailes à qq. un, ui retrancher de [on 
pouvoir ou de fes gages. Die Freiheiten 
fchneiden ; écorner Een es. DieEhre be- 
fchneiden; faire tort 

Die Gelegenheit befchneiden ; éter l'occafion, 


cher. we 
BESCHNEID-MESSER , Befchneibmeffer ) (das) 


gen. des -s, pl. die-; (T. de relieur) Le cou- 
teau à parer. | ; 

BESCHNEIDSEL , (Befchneidfel) (das) gen. des 
-s, pl. die- Abfchnittfel; La coupure, ro- 

ure, le tronçon, morceau coupé ou rogné. 

BESCHNEID 
der-, /. pl. L'alfion de rogner &c. la coupe, 
la taille, Fviretenmin; it. circoncifion. Das 
Feft der Befchneidung ; Ia circoncifion. 

BESCHNEIET,, (befchneict) adj. & adv. Couvert 
de neige. Voy. Schneien. 

BESCHNEITELN , ( befchneiteln‘) voy. Befchnei- 
den; fe dit furtout des arbres. ‘ 
BE-SCHNELLEN, (befchnelfen) v. a. Ich befchnel- 

le - befchnellte, i. h. befchnellet ; Surprendre, 
attrapper, tromper, jouer un tour de finejle; 
at. rujer, bricoller. S. die Befchnellung. 

BESCHNEUZEN, (befdneugen) (fich) v. r. Ich 
befchneuze, befchneuzte mich, i. h. mich be- 
fchneuzet; (pop.) Se Jalir avec de la morve. 
S. die Befchneuzung._ 

BESCHNIFFELN, ran ar v. a. Ich be- 
fchniffele-befchniftelte, i. h. befchniffelt; Flai- 
rer ;(fig.) regarder curieu/ement. S. die Befchnif- 
felung. Er meynet er müfle alles befchniffeln ; 

ee il faut qu'il fourre Jon nez par-tout. 

BEC IPPELN, (befnippeln) v. a. Ich be- 
fchnippele - befchnippelte, i. h. befchnippelt ; 
Couper, rogner le bord, couper tout au taur. 
YVoy. Befchneiden. x : 3 

BESCH NITTEN, (befchnitten) adj. Circoncis ; it. 
taillé, rogné, ébarbé Eÿc. st. (T. de chirurg.) 
retaillé. Voy. Befchneiden. 

BESCHNITZ » (befchnigeln) voy. SCHNIT- 


ZELN. 

BESCHNÜREN, befehnären) v. a. Ich befchnü- 
re- befchnürte, i. h. befchnüret; Border, gar- 
air de galons ou de pajfemenss. S. die Befchnü- 
rung. 

BESCHOCKEN, (befchocfen) v. a. Ich befchok- 
ke-befchokte, ce fchocket. Ss dit en Saxe 
où on pais quelques impêts par Joixante; car 


un Schock. 
ÖNEN, (befcjönen) os befchönigen;. v. 


a. Ich befchöne ow befchönige - befchönte ou B 


befchonigte, i. h. befchönet où befchdniget ; 

Excufer, pallier, colorer, plätrer, couvrır d'un 
te. S. die Befchönung, Befchonigung ;. is 

palliation, l'excufe, le prétexte, la couleur... 


la réputation de qq.un. . 


G, (Befchneidung) (die) gen. . 


BES. 


BESCHOR, (befthor) voy. BESCHEREN. 

BESCHOSSEN, (befchoffen) voy. BESCHIESSEN, 

BE-SCHRÆNKEN, (befcränfen) v. a. Ich be- 
fchränke - befchränkte, i. h. befchränket. Mit 
Schranken umgeben; barrer, barricader. Fi- 
gur. Einfchränken; borser, limiter, reflrein- 
dre, modifier, mettre un frein ou des bornes. 
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BE-SCHREIBEN , (befcreiben) v, a. irr. Ich.be- 
fchreibe - befchrieb, i. h. beichrieben; Décrire, 
mettre par écrit, écrire, donner ou faire une 
dejeription, une relation, une peinture, dépein- 
dre, définir, exprimer, dire. Ich habe ihn hie- 
her befchrieben ; je {ui ai mandé de venir ici, Der 
Fürft hat einen Landtag befchrieben ; Le Prince 
a convoqué les Etats. On dit en Géométrie: 
Eine krumme Linie befchreiben; décrire, tra- 
cer une courbe, c’efl à dire une ligne courbe. 
Es ift nicht zu befchreiben; on ne Le fauroit 
dire, exprimer. Der Erd-Befchreiber; Ile des- 
cripteur, l'auteur, écrivain, Er ré Die Be- 
fchreïibung; la defcription, relation, peinture ; 
it. le détail, la définition; it. le Signalement d'un 
fait 5 st, le convocation d'une diète. Die Erd- 

efchreibung; Is Géographie. Die Welt-Be- 
fchreibung; {4 Cofmographie. Die Befchrei- 
bung einer Landfchaft; ia Chorographie. Be- 
fchreibung eines Ortes; la Topographie, Be- 
fchreibi des menfchlichen ra, la Phy- 
‚fologie. Befchreibung der Vogel; P’Ormithola- 
gie. Befchreibung der Augen; 1’ Opkthalmogra- 
hie. . Befchreibung der Beine; FP’Ofisologie. Be- 
chreibung der Mänslein; ia Myologie. Befchrei- 
bung der Blumen; I’ Antographie. Befchrei- 
bung der Bilder ; !’Inconograpkie. Befchreibung 
der Steine; la Lithographie. On en peut com- 
po/er plufieurs autres dans ce goût & les expli- 
quer en françois par leur nom en grec, en y 
ajoutant le mot aphie. 

BE-SCHREIEN , (befreien) v. a. irr, Ich be- 
fchreie - befchrie, i. h. befchrieen; Diffamer, 
deshonorer , decrier, médire, mettre en mauvai- 
Je réputation. Einen befchreien ; /e dit furtout 

des enfants : enchanter, charmer, enforceler. Die- 
fes Haus ift wegen der Gefpenfter befchrieen ; 
cette maifon efk en réputation qu'il y a des re- 
uenants. Einen Dieb befchreien; crier au vo- 
leur. Ein befchrieener Menfch; (il fe prend 
dans le mauvais [ens) un homme décrié de mau- 
vai/e en réputation. S. die Befchreiung. 

! ‚ (befchreiten ) v. a. irr. Ich be- 
fchreite - befchritt, i. h. befchritten; Monter, 
mettre le pied ou marcher fur qq. ch. ‘Der Ko- 
nig hat den Thrôn befchritten; le Ros eff mon- 
té fur 5 trône. Das Ehebett befchreiten; en- 

ca trer 
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trer dans le lit nuptial, ti le mariage. 
Pas Ehebett eines andern’ befchreiten; fouiller 
da couche d'un autre. Ich will feite Schwelle 
nicht mehr befchreiten; je ne metirai plus le 
pied dans Ja n:ijon. je ne pajlerai pas le feuil 
de Gr . die Befchreitung. 

Ben :NKEN, (befchrenten) v. BESCHRÆN- 

BESCHRIEB, (befchricb) voy. BESCHREIBEN. 

BESCHRIEBEN, (befchricen) voy. BESCHREIEN. 

BESCHRITT , Cbefchritt) voy. BESCHREITEN. 

BE-SCHROTEN, (befchroten) a. a. Ich befchro- 
te- befchrotete, i. h. befchrotet où befchroten ; 
CT. d'orfevre, de potier Eÿc.) ebarber, rogner. 
S. die Befchrotung. 

BE-SCHUHEN, (beluben) v. a. Ich befchuhe - 
befchuhete, i. h. befchuhet. Joy. Anfchuhen. 
On dit figur. Einen Pfahl befchuhen ; ferrer 
le bout pointu d'un pieu. S. die Befchuhung. 

BESCHULDEN, (befchulden) v. a. Ich befchul- 
de-befchuldete, i. h. befchuldet; ZEndetter, hy- 

othéquer, charger de dettes. 

BESCHULDIGEN, (befchuldigen) v. a. Ich be- 


fchuldige - befchuldigte, i. h. befchuldiget; Ac- _ 


cufer, charger, imputer, prendre à partie, ca- 
lommier. Er wird des Diebftahls befchuldiget; 
it ef chargé de larcin. Die Befchuldigung ; l'ac- 
cujation, la charge, l'imputation, la calomnie. 
ee (befunden) voy. BESCHIN- 


BESCHUPPEN, (befchuppen) v. a. Ich befchn 
pe-befchupte, i. h. beichupret; (Pop.) Tirer du 
poil à ag. un, le plumer, le tromper. 

BESCHÜRFEN, (befchirfen) v. a. Ich befchürfe- 
befchürfte, i. h. befchürfet; (7. de mineur) 
Découvrir, ouvrir une mine. S. die Befchür- 


fung. . 

BE-SCHÜTTEN, (befchütten) v. a. Ich befchüt- 
te -befchüttete, i. b. befchürtet; Yerjer, ré- 
pandre, jeter deffus, couvrir. de gg. ch. it. mouil- 
ler, arrofer.  $. die Befchüttung. 

BESCHÜTZEN, (befchügen) v. a. Ich befchütze- 
befchüzte, i. h. befchützet; Protéger, défen- 
dre, appuyer, foutenir, garantir. garder, con- 
Jerver, mettre à couvert, prendre en main les 
intérêts de ge un. Der Befchützer; le défen- 
Jeur, proteleur, l'appui, foutien, garant, con- 
Jervateur; it. Gonfalonnier; fig. épée de chevet. 
Die Befchützung; ia proteflion, défenfe, l'ap- 
pui, le Joutien, la garantie, confervation. 

BESCHWÆGERN, & befchioägern) (fich) v. a. 
Ich befchwägere - beichwägerte mich, i. h 
mich befchwägert; S’allier, s’dpparenter, je 
lier d'afinité, it. (vulg.) étre cocu, faire cocu. 
$. die Befchwägerung. 

BESCHWZENGERN , (befchtwängern) Voyez 
SCHW ZENGERN. 

BESCHWARZEN, (beftvdrien) v. SCHW ÆR- 

, 


ZEN; dénigrer. 
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BÉ-SCHWATZEN, (befhtwaßen) v. a. Ich be- 


ichwatze-befchwazte, i. h. befchwatzet; Per- 

Juader, enjoier, embabouirer, paseliner, cajo- 

ler, faire Gccroire &c. Sich befchwatzen laf- 

fen; Je laifer aller à qq. ch. Der Befchwatzer; 
l'enjoleur , le cacholeur. Die Befchwatzung; 
© la perfuafion. 

BE-SCHWEIFEN, (befchweifen) v. a. Ich be- 
fchweife- befchweifte, i.h. befchweifet; Pour- 
voir, garnir d'un equeue. Befchweift adj. ein lang 
befchweifter Komet, os ein Komet mit einem 
langen Schweif; une comète à longue queue. 

BE-SCHWEISSEN, (bef@tveiffen) v. a. Ich be- 

fchweifse-befchweifste, i. h. befchweifset; Cow- 

vrir de fueur; it. (T: de chaffe) tacher ou fouil- 
er avec du fang de la bête. S. die Befchweif- 


ung. R 

BE-SCHWEMMEN, (befctwemmen) voy. UBER- 
SCHWEMMEN. 

BESCHWERDE, (Befchtverde) (die) gen. der -, 
pl. die-n; La peine, le travail, la fatigue, 
l'incommodité. Mit grofer Mühe und Befchwèr- 
de; avec beaucoup de travail & de peine. Die 
Befchwèrden einer weiten Reife; les fatigues 
d'un long voyage. Die Befchwerden des Alters 
fühlen ; Jeulir les incommodités de la vielleffe. 
Seine Beichwerden vor Gericht anbringen ; por- 
ter jes plaintes en juflice. Die Religionsbe- 
fchwerden; les griefs de Religion. Bürgerliche 
Befchwerden ow Auflagen; impôts, charge, im- 


ofition. , 

BESCHWEREN, (befchtweren) v. a. Ich befchwë- 
re-befchwèrte, i. h. befchwèret; Charger, fur- 
charger, accabler. Etwas mit Steinen befchwè- 
ren; BEER gg. ch. avec des pierres. Ro- 
hes Fleiich befchweret den Magen ; de la vien- 
de crue eft de dure igeftion. Figur. Jemand 
befchwèren, befchwerlich, überläftig feyn; 
incommoder, importuner, gêner, fatiguer, cat 
fer de la peine, du travail, étre à charge. Sein 
Gewiflen befchwèren ; charger fa con/cience. Mit 
Auflagen befchwèren; charger d'impôts, fur- 
charger, opprimer, fouler les fujets. Sich über 
eine Neuerung befchwèren ; réclamer contre une 
nouveauté. Er hat fich über erlittenes Unrecht 
befchweret; 4 s’eß plaint du tort qu'il a reçu. 

BESCHWERLICH, (befctverlich) adj. € adv. In- 
commode, importun, gênant, fatiguant, pénible, 
piniblement, fächeux, facheufement, difficile, 
d'ijicilement, accablant, onéraux, d charge. Be- 
fchwerlich fallen; étre d charge. Das allzu- 
gr le Licht fallt den Augen befchwèrlich; ia 
iros grande lumière Dee la vue. Er hat ei- 
ne fehr befchwèrliche Krankheit; sf ef} atteint 
d'une maladie très-facheufe. Diefes ift ein be- 

fchwerlicher Weg; c’eß un chemin incommode. 

Diefer Menfch ift mir fehr befchwerlich; ces 

homme me gêne fort. Ihr habt eine befchwer- 

liche Arbeit übernommen; vous vous étes char- 
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gé d'un travail péuib'z Ich mag Ihnen nicht 
befchwerlich fallen; je n'aime pas à vous être 


d charge, 

BESCHWERLICHKEIT, (Befotverlichfeit) (die) 
gen. der-, pl. die-en; L'incommodité, impor- 
tunité, la fatigue, peine, dificulté, l'anicroche, 
lg mijère. 

BESCHWERNIS, (Reftvernig) (die) gen. der-, 
pl. die-e; La charge, peine, difficulté, plainte, 

BESCHWERUNG, (Befchtverung) (die) gen. der-, 
pl. die-en; Le mal,l'incommodite. Magenbefchwe- 


rung; mel d'eflomac. Hauptbefchwerung; mal ' 


de tete. Mutterbefchwerung; page hijérique. 
BESCHWITZEN, (befchtvigen) v. a. Ich befchwiz- 
ze - befchwizte, i.h. befchwitzet; Gäter, fa- 
dir, couvrir de fueur. 
BE-SCHWÖREN, (befctvèren) v. a. irr. Ich be- 
fchwöre - beichwur, /ubj. befchwüre, i. h. be- 
“fchworen; Conjurer. Ich befchwbre dich bei 
dem lebendigen Gott; je te conjure par le Dies 
vivant! Die böfen Geifter beichwöüren ; evo- 
quer, citer le diable ou les e/prits; it. adjurer, 


conjurer, exorcifer, chafler par exorcisme, Fr 4 
= 


conjuration &c. Er hat einen Befeffenen 

fchworen; il a exorci/& un démoniaque. -Ei- 
nen befchwdren, heftig um etwas bitten ; /up- 
plier, prier, conjurer. Etwas befchwören, mit 
einem Eide verlichern; furer, préter, ferment, 

" ajirmer par ferment cn juflice. Der Befchwo- 
rer; l'excorcifeur , exorcijle, enchanteur, le con- 
jurateur. DieBefchwörung; la conjuration, ’ad- 
juration, exorcisme, évocation, la prière injian- 
te. le ferment. Ein Befchwbrungs-Buch ; le gri- 
#x0ire, 

BESEELEN, (befeelen) v. a. Ich befele- befel- 
te, i.h. befélet; Animer, vifiter; it. ranimer, 
encourager, con/oler, rendre la vie, les forces, 
le courage. Die Befelung; la vivification, l'en- 
couragement, la conjolation. SRE 

BE-SEGELN, (befeaeln) v. a. Ich befègele - befè- 
gelte, ih. befegelt; (2: de mer) doubler, paf- 
Jer, garnir des voiles. Syn. Beftranden. Ein 
wohibefègeltes Schiff; um vaifean bien fourni 
de voiles.” Ein Schiff fo gefchwind fègelt; bon 
voilier. Ein Meer befègeln, auf demfeiben fah- 
ren; naviger fur, parcourir une mer. 

BE-SEHEN, (befeben) v. a. irr. Ich befche, du 
befieheft, er befiehet, wir befehen &c. imp. 
ich befahe, /ubj. ich bef.he, parf. i. h. befehen; 
Voir, regarder, confiderer, contempler, exa- 
miner. Sich im Spiegel befeben; /e regarder 
dans un miroir. enn man die Sache beim 
Lichte beliehet, &c. quand on regarde de bien 
près Ec. Befehet die Sache recht; chauflez 

- vos lunettes. Befehenswerth; adj. Digne d’üre 
vu. Die Befehung mieux Belichtigung ; l'affion 
de voir, le regard, la confideration, contempla- 
tion, l'examen. 
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BESEICHEN, (befeichen) ev. a. Ich befeiche -:be- 
feichte, i. h. befeichet; (pop.) Pifer centre os 
Jar ag. ch. compijfer, arrojer ou fouiller de pi]- 
Jai a d'urine. S. die Eefeichung. Joy. An- 
feichen. 


BE-SEIFEN, (befeifen) vay. EINSEIFEN; /aton- 


er. 

BESELIGEN , (beieligen) v. a. Ich befelige -'be- 
jeiigte, i. h. befeliget; Douer de gg. ch. ren- 
dre heureux, enrichir, avantager, combler. fai- 
re la grace; ıt. (dans Le fens cantraire ou iro- 
nique ) ascabler, empétrer. Befeligt feyn ; (vulg.) 
avoir fur les bras (pour Jes péchés.) Die Be- 
feligung; le don, préfeni, heureux fuccès. - 

BESEN, (Bcjen) (der) gen. des-s, pl. die-; Le 
balai, samon, plumail, plumart; it. (T. de 
vaifeau) la vadrouille. 

BESEN-BINDER, ( Befenbinder) Befenmacher; 
(der) gen. des-s, pl. die-; Le faifeur de 


dalais. E 

B£SEN-STIEL, (Sefenftiel) (der) gen. des-es, 
pl. die-e; Le manche à balai, ; 

BESESSEN, (befeffen) BESESSENER, vay. BE- 
SITZEN. 

BESETZEN, (befegen) e. a. Ich befetze-- befez- 
te, i. h. befetzet; Mettre, placer, pofer, oc- 
cuper , environner, entourer, garder. Diefer 
Platz ‚it fchon befezt; ceite place ef déja oc 
supee. Eine Stadt befetzen; mettre garnifon 
dans une ville. Die Strafen mit Soldaten be- 
fetzen ; border la rue de foldats, faire la haie 
dans la rue. Mit Borten beletzen; galonner, 
garnır Ir galons, couvrir de NT pe Zu- 
gang befetzen; s'emparer, je Jailir, fe rendre 
maître d'un pajjage. Es find de Plätze be- 
fezt, es ift alles befezt; toutes les places font 
déja prifes, occupées, arrêtées, marquées, rete- 
nues. Mit Diamanten befetzen ; garnir de dia- 
mants. Mit Bäumen befetzen; planter, border, 
garnir d'arbres. Den Tifch mit Speifen befet- 
zen; drejler la table, fervir les viandes, mettre 
des plats jur la table. Ein Land mit Volk be- 
fetzen; peupler une province. Ein erlèdigtes 
Ant befetzen ; remplir une charge vacante, rens- 
placer qq. un. Einen Teich mit ‚Fifchen befe- 
zen; peupler, empoillonner, rempoilfonner, ale- 

. viner un étang. Die Strümpfe beletzens met- 
tre des femelles, reffemeler des bas. Befezt feyn; 
CT. de jeu de cartes) avoir garde. Er hatte 
die Dame befezt ; fl avoit la Dame gardée, il 
avoit garde à la Dame. 

BESEZ-STÖSSEL , (Befegfiößel) (der) gen 
des-s, pl. die-; La Demaijelle, pièce de bois 
ronde, haute de trois ow quatre pieds, ferrée 
par un bout, € dont les naveurs f JServent pour 

BESETZUNG” @efehuns) (die? gen. der-, pl 
SEN » (Befegung) (die) gen. der-, pl. 
die- en; Labo de mettre, de garnir, d'oc- 

Cc3 cuper 
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cuper Ec. la garniture, bordure, l'empoiflonne- 


ment &c. 

BESEUFZEN, (befeufsen) v. a. Ich befeufze-be- 
feufzte, i. h. befeufzet; Déplorer, laindre, 
pleurer, gémir, Joupirer. S. die Befeufzung; le 

He la plainte. Ë 

BÉSl TIGEN, (befichtigen) v. a. Ich befichti- 
ge - belichtigte, i. h. belichtiget; Voir, vif- 
ter, parcourir de l'œil, faire la vifite, faire une. 
vifitation, prendre ou faire l'infpelfion. Der Be- 
fichtiger 0% Befeher; l’in/pelleur, le vifiteur. 
Die Befichtigung; la vue, vifite, l'infpeRion, 
la vifitation; it. (T. de palais) defcente fur les 
dieux, vue & montrée, acceffion; it. vifite de 
matronss, vifite de cadavre; it. recenfement de 
marchandifes. 

BESIEGELN, (befiegeln) v. a. Ich befiegele-be- 
fegelte, i. h. befiegelt; Sceller, me le Jeet- 
16, mettre ou appojer les Jceaux, cacheter. Der 

Befiegeler; fe Jeelleur ; voy. Siegelbewahrer. 

Die Befiege) 3 FPappofitim du Jcellé ou des 


un 
Ceres le Jceilé. 

BESIEGEN, (befiegen) v. a. Ich befiege-befiegte, 
i. h. befieget; Vainere, gagner, furmonter, 
dompter , remporter la vifloire. Der Befieger, 

- Überwinder; le vainqueur. Die Befiegung ; la 
pres l'afion de vaincre. Voy. Ueberwin- 

lung. 

BESIÉHET, befiehet) voy. BESEHEN. i 

| 2 Ich befinge - 


befingen ) v. a. irr. 


BESINNEN, (befi 
finne - befann, /ubj 


Jes 
dre 
de 
nicht, dafs ich euch gefehen habe; je ne me 
“ fouviens pas de vous avoir v%. Laflet mich ein 


cer. 
en; prendre de meilleurs fentiments. Sich 

eines andern Let de fentiments. 

* Er kann fich gar nicht befinnen; #f ef tout 


- étourdi.. 

BESITZ, (Befiß) (der) gen. des-es, /. pl. Die 
Betitzung ; fe lego. Befitz eines ER: la 

* tenure. Das Belitz-Recht; lepojleffoire. Ein un- 
nm Befitz; l'ufurpation. Der Befitz 
eines vortheilhaften Ortes; l'occupation d'un po- 


auimtageux. Befitz zweier geiftlichen Aem- 


ter; bigamie fpirituelle. Befitzung vom Teu- 
fel oder Perfonen, die einen ganz einnehmen ; 
objefion. Aus dem Befitz treiben ; d4pojjöder, 
dejeter fa'partie de fa pojlejion. Wider in Be- 
fitz nehmen; réintégrer; remettre en poffe[ien. 
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Zum Befitz gelangen, den Befitz ergreifen; ob- 
tenir, prendre Pol fion entrer, fe mettre en 
pof/effion. Den Befitz einräumen; mettre en 
Le In Befitz gèben oder nèhmen; ar. 

B ZEN, Chefigen) v. a. Ich befitze- , 
i, h. befeflen; Etre af long-temps fur la m£- 
me place. Das Huhn hat die Eier fchon befef- 
fen ; cette poule a déja couvé les œufs. Befelle- 
ne Eier; des œufs couvis. On dit figurément: 
Eine Sache befitzen; avoir, tenir, offéder gg. 
ch. Ein böfer Geift hat ihn befeflen; 4 ya 
un malin efprit qui l’ohfede. Tugend und Ge- 
lehrfamkeit befitzen; être vertueux €? favaat, 
Der Befitzer; le poffefeur. Ein unrechtmäfi- 

er Befitzer; un u/urpateur. Die Befitzerinn. 
remder an: la Trou Die Befitzneh- 
mung; la prife de poffeffion. 

BESOCKEN res Eu a. Ich befocke - be- 
fokte, i. h. befocket. Strümpfe befocken ; met- 
tre des femelles aux bas.  Voy. Befohlen. 

BESOFFEN, (befoffen) adj. Iure foul, gris. Voy. 
Befaufen. 

BESOHLEN, (befcblen) v. a. Ich befbhle - be- 
foblte, i. h. befoblet; Mettre des femelles, ref- 
Jemeler, carreler. Die Stiefel und Schuhe be- 
foblen ; remonter les bottes, les fouliers. S. die 
Befohlung. - 

BESOLDEN, (befolden) v. a. Ich befolde - befol- 
dete, i. b. befoldet; Salarier, gager, payer, 
Joudoyer, donner des appointements, Beloldet ; 
fipeudie, falarié, Ein Befoldeter ; un genfio:- 
naire. Die Befoldung; les gages, le Jalaire, 
la paie, le Jolde, l'appointement, la penfion. 
Beloldung und Deputat mie tirer gages 
€ appointements. In Befoldung ftehen; étre d 


‘ gages. 

BESÖLEN, (befolen) voy. BESOHLEN. 

nn a ai en fingu- 
lier, aré, fpécial, ci) sit. difingüé; 
it. intime; it. maniéré. fe A dorés mftand ; 
une particularité, le particulier. Der eine be- 
fondere Meynung von etwas hat; un pariici- 
larifle. Er hat feine befondere Wohnung; il 
a Jon logement particulier. Er hat mir die be- 
fonderen Umftände davon erzählet; sl m'en a 
raconté les particularités. 

BESONDERS, (befonders) adv. Particulièrement, 
finguliérement , Jpécia ‚ Jéparément , Jpéci- 
fiquement, en particulier, à part, d'une manière 
particulière &c. Diefer Menfch ift ganz befon- 
ders gekleidet; cet homme eff vétu d’unz ma- 
nière Jingulière. Man wird ihm nichts befon- 
ders machen; on n'a ehe y faire une faujle. 
Lèget mir diefes befonders; meltez-moi cela à 
part. Diefe Sache mufs man befonders vor- 
nehmen; il faut traiter cette affaire Jéparément. 

BESORGEN, (beforgen) v. a. Ich beforge - be- 
forgte, i. h. beforget; Pourvoir à qq. ch. avoir 
om prendre fain de gg. ch. Ich mufs meine Ge- 


fchtire 
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fchäfte beforgen ; it faut avoir Join de mes af- BESPRENGEN, (befprengen) v. a. Ich befpren- 
faires. Man hat inm befohlen alles nothwen-  ge-befprengie, i. h. befprenget ; Arrofer, ajper- 
dige zu beforgen; om la chargé de pourvoir : ger, jeter de l'eau bénite; it. CT. de mer) em 
aux chofes mhaaire. Beforgen, in Sorgen fte- efer la voile. Die Befprengung; l'arro/ément, 
hen, etwas fürchten; craindre, appréhender, tk erfion. Die Befprengung der Leinwand mit 
aveir peur. Ich beforge einen widrigen Zu- Kalk: D f 
fall; j'appréhende quelque revers. Es ift zu be- BESPRINGEN, (befpringen ) v. a. irr. Ich be- 
forgen, dafs es règne; sl eff d craindre qu’lne  fpringe-befprang, fubj. beipränge, (on trouve 
: pleuve. Er ift um gar nichts beforgt; # ne Je auf befprung, /ubj. befprünge) i. h. befprun- 
Joucie de rien. Ich beforgte gar nichts bofes; n; Sauter defjus ou pardejjus, ajaillir; it. 
je ne me Ge de rien. orglich; ad. qui des mäles de quelques bétes) couvrir, ere 
BESORCNIS (ef die) cs vu) Dofus: à Tee 
» (Beforgnis) (die) gen. der-, pl. ringer; (7. de tournoi) l'affaillant ; it. 
.die-e; Le foin. FDA: Ihr die Beforgnis Im LA fe Befpringung ; Van de fauter, 
- meines n Vermögens anvertranet; je lui de couvrir, de Jaillir &c. 
ai confié le Join de tout mon bien. Beforgnis, BESPRITZEN, (befprigen) v. a. Ich befpritze - 
Furcht für Gefahr; Ia crainte, P appröhenfion, befprizte, i. h. befpritzet; Arrofer, een 
la peur, la Jollicitude. mouiller, faire rejaillir de l'eau fur gg. ch. Mit 
BESORGT SEYN, (heforgt fepn) autant que be-  Koth befpritzen; éclaboufer, écliffer. Die Be- 
. forgen. Ich bin fehr beforgt, dafs &c. je crains fritrongs P'arrofement, le rejailliffement, l'é- 
clabouffure. 


t que Ed. 
BESOKGUNG, Goefergung) (die) gen. der-, pl. DESSEN, (beffer) adj. Meilleur, préférable; adv. 
die-en; Le Join. Voy. Belorgnis. mieux, Es befler haben; étre plus d fon aije, 
BESPANNEN, apa) v. a. Ich befpanne- ou en meilleur état, avoir meilleur temps, meil- 
‘befpannte, i. h. befpannet; Ætieler. Ein mit leure condition. Befler machen, verbeflern ; ame- 
fechs Pferden ow mit fechfen befpannter Wägen; liorer. Befler feyn; valoir mieux qu'un autre. 
une carojJe à fix cheveaux. Voy. Anfpannen, S. Es ift befler ; il vaut mieux, il eff plus à pro- 
die Befpannung. ” pos, plus expédient. Befler werden, fich bef- 
BESPEIEN, (chien) v. a. irr. Ich befpeie-be- fern; encorrigeant Jes defauts s'amender, s’abon- 
fpie, i. h, befpien; Cracher fur qq. ch, Sich  nir, Je corriger, Je refaire, fe redreffer. Befler 
befpeien; dégueuler, dégobiller, vomir, rendre werden; en rétabliffant Ja Janté, aller mieux, 
orge. Die Befpeiung; le vomijlement. Je mieux porter. Jezt gehen feine Sachen ein 
SPICKEN, (beipicfen) v. a. Ich befpicke - be- wenig befler; maintenant Jes ne prennent 
feikte, i. h. befpicket; Piquer, larder, barder. un meilleur train. Er wird alle Tage befler; 
" Sich befpicken; fig. s'enrichir, s’emplumer, tout va de mieux en mieux. Ich kenne nie- 
Ra ter. S: die Befpickung. mand befler; je ne connais autre. 

BESVIEN , (befpien) voy. BÉSPEIEN. BESSERN, (beffern) v. a. Ich beflere - befferte, 
BESPIEGELN, (befpiegeln) (fich) v. r. Ich be-  i. h. gebeflert; Corriger, raccommoder, refai- 
fpiegele - befpiegelte mich, i. h. mich befpie- re, réparer, améliorer, bonifier, amender ; it. 
gelt; Se mirer, Je contempler, Je regarder dans  rapetalfer, ravauder. Dans toutes ces fignifica- 
. un miroir; fig. prendre excmple, Je régler fur tions on dit ordinairement: verbeflern ou aus- 
a d'autrui. S. die Beipiegelung. beflern. Ein Feld beflern, o4 verbeflern, dün- 
BESPI N, (befpigen) v. a. Ich befpitze-befpizte, en; amender un champ. Ein Schiff ausbef- 
i.h. befpitzet ; re pointu, armer d'une poin- fern; calfater, radouber un vaiffeau. Ein Land- 
te; it, ( T. de charpentier) démaigrir, amaïgrir. Gut, ein Haus beflern ou verbeflern; amélio- 

BESPRECHEN, en) v. a. irr. Ich be- rer une terre, une mai/on. ; 
ges du befprichft, er befpricht, wir be- BESSERN, (beffern) (fich) v.r. (Se conjugue com- 
fpröchen &c. imp. ich befpräch, /ubj. befprä- se le précédent.) Se corriger, s'amender, chan- 
e,'parf. i. h. befprochen; S'affürer de gg. ch. ger de vie, Je convertir, revenir de Jes erreurs 
pour Jon wfage. Ein Haus befprechen; arräier revenir à Joi. Der Knabe fangt an fich zu bef- 
une mai/on. Sich mit jemanden über eine Sa- fern; le garçon commence à Je corriger. Er wird 
che befprèchen ; demander ou tirer un &clairci/-  fich mit der Zeit noch beflern; avec le temps 
Jement de qq. un. Etwas befprèchen, in An- , il reviendra à Joi. Sich beffern, befler befin- 
fpruch nehmen, gerichtlich belangen ; appel- den; en retablijlant [a fanté, commencer à je 
ler ou faire venir gn jugement, pourfwivre en mieux porter, aller miéux, Je remettre d'une 
Juflice. Eine Büchfe befprèchen; conjurer fuper- maladie. Sich befiern, an Vollkommenheiten 
© flitieufement une arme &c. Sich befprèchen; - und Kenntnifien zunehmen; profiter, avancer, 
s'aboucher, s'entretenir, conférer avec qq. um dans une Jience, dans fes études. Das Wetter 
S. die Befprèchung, ANS -fangt an Hich-zu- En; de temps un. 
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ä et a 2 beffert fich a ein al- 
ter Wolf; (prov.) # eft incorrigible. 

BESSERUNG, fe FA (die) gen. der-, f. 
pl. La correilion, l'amendement, la réparation, 
l'amélioration, le raccommodement, le ravauda- 
ge, le changement de vie, la converfion, le ré- 
tabliffement de fanté, le meilleur étai; it. le fu- 
mier pour engrailfer la terre. 4 

BE-STACH, (beftady) voy. BE-STECHEN. 

BE-STAHL, GefapD vo. BE-STEHLEN. 

BE-ST/ÄEHLEN, (beftählen) v. a. Ich teftähle - 
beftählte, ih. beftählet; Donner la trempe au 

fer, acérer, durcir. S. die Beftählung, 

BE-STALLEN, (beflallen) v. a. Ich beftalle - be- 
fallte, i. h. beftallet; Prendre d fes gages, ga- 

er, donner des gages, des appointemenis. Voy. 
eftellen. 

BE-STALLUNG, (Beftalung) (die) gen. der-, 
pl.die-en; Les gages, les appointements, la pen- 
fon. Einen in Beftallnng nehmen; recevoir à 
gages, donner penfion. Einem die Beftallung 
nehmen; ca/fer aux gages. 
ne hübfche Beftallung gemacht; on l’a bien ap- 
pointé. Der Beftallungs-Brief; {4 patente, le 
brevet. 

BE-STAND, {beffand) voy. BESTEHEN. 

BE-STAND, (Beftand) (der) gen. des-es, /. pl. 

fermeté, flabilité, confiance, durée, fub res 
ee. Diefe Sache wird nicht lange Beitand ha- 
ben; cette affaire ne fera pas de durée. 
Glük hat keinen Beftand; {a fortune n'a aucu- 
ne fiabilité. Mit Beftand der Wahrheit reden ; 
arler avec affurance, certitude. Beftand, Pacht, 
Miethe; ferme d'un bien, louage d'une maifon. 
Ich habe diefes Gut in Beftand genommen; j'ai 
pris cette terre à bail. Beftand, Rückftand; 
es de gens de CEA refle, réfidu, revenant 
, reliquat. viel in Beftand haben; avoir 


tant de refle, de revenan-bon. 
BE-ST/ENDER , (Beftänder) (der) gen. des-s, 
M. die-; Le fermier, locataire. 

BE-STAND-GELD, (Beftand-Geld) (das) gen. 
des-es, pl. die-er; Le louage. 

BE-STAND-GUT, (Beftanb-Gut) (das) gen. di 
es, pl. die-güter; Le bien affermé ou loué. 

BE-STAND-WESEN, (Beftand:Wefen) (das) gen. 
des-s, /.pl. La fubfiance. Das Beftand-We- 
fen ausmachend; Jubjlantiel. 

BE-STÆNDIG, (beitändig) adj. Ferme, conflant, 
durable, fiable, affuré, certain, réel; it, conti- 
nucl, perpétuel, immuable, éternel. Diefes Tuch 
hat eine beftändige, dauerhafte Farbe; ce drap 
aune couleur durable. Beftändiger Friede; paix 
éternelle. Beftändig; (dans le mauvais Jens) 
opiniätre , obfliné, entété, réfolu, déterminé. 

BESTÆNDIG, (beftänbig ) beftändiglich, adv. 
Conflamment., fermement, d'uns Er fable, 
durable, affurément, certainement, récilement, con- 


Man hat ihm ei-. 


LES. 


timellement, perpftuellement, immuablement, éter- 
nellement , toujours; it. opiniätrement, obflind- 
ment , réfolument. - 

BE-ST. IGKEIT, (Beftändigfeit) (die) gen. 

7 der-, f. ph La conflance, fermeté, flabilit/, du- 
rée, per/évérance, affurance, certitude, réalité ; 
it. perpétuité, tenue ; it. Popinidtreté, obfiination, 
la réfolution. P 

BE-STAND-THEIL, (Beftandtheil) (der) gen. des 
-es, pl. die-e; La fubjtance, la partis effen- 
tiel( 

BE-SRERKEN ‚ (beftärfen) v. a. Ich beftarke - 
beitärkte, i. h. beftarket; Confirmer, fortifier, 
afermir. In der Bosheit beftärken ; entretenir, 
Meer croître, augmenter en malice ou mé- 
d té. Die Beitärkung ; la confirmation 
Paffermijlement , l'augmentation. 

BE-STÆTER, (Deftdter) (der) gen. des-s, pl. 
die-; Le faëêtrur. ) 8 a 

‘BE-STÆTIGEN, (beftätigen) v. a. Ich beftätige- 
beftätigte, i. h. beftätiget; Ziablir, affermır , 
vaffermir, conflater, confirmer, aflurer, afır- : 


mer, approuver, autori/er, ratifier, défendre, 
outenir, prouver, fccller, figner, foufigner. 


iefe Nachricht wird beftätiget; celte nouvelle 
Je confirme. Er hat unfern Vertrag völlig. be- 
ftätiget ; 4 à entièrement ratifié notre traité. 
Zur Erde beftätigen ; en/evelir, enterrer, faire 
les obfèques ou les funérailles. Gerichtlich be- 
ftätigen; légalifer. Einen Hirfch beftitigen; 
CT. de chajje) détourner le cerf.. Der Beliati- 

er; qui confirme &c. Der Beftätiger der Wahr- 

eit; le dé ue de la vérité. 

BE-STETI G, (Beftätigung) (die) gen. der-, 
FS. pl. La confirmation, ratification, l'autorifa- 
tion, approbation, défenfe, le foutien, fcelié, la 
Signature, légalifation, le raffermijlement , l'é- 
tabliffement. Die Beftatigung zur Erde, das 
Begräbnis; Penterrement, les dbfeques, les fu- 
nérailles. 

BE-STAÂTTEN , (beftatten) v. a. “Ich beftatte-be- 
ftattete, i. h. beftattet. Zur Erde beftatten; 
voy. beftätigen. Eine Tochter beftatten oder 
‚verheirathen ; voy. Ausfteuern; marier, éta- 


blir. Beftatten où befurgen ; avoir fon, eni- 
“ ployer, appliquer. S. die Beftattung. 
A UHR] beftaube - 


N,.Cbeflauben) v. n. 1 
beftaubte, ib. Lena Etre couvert, rem- 


li de poufiere. Die Tifche und Stühle find 
ftaubet; les tables & les chaijes font couvertes 


de Se 
B BEN, (beftäuben) v. a. Ich beftäube - 
beftäubte, i. h. beftäubetz; Saupoudrer , couvrir 
ou remplir de poufière. Mit Zucker beftauben; 
Jucrer. S. die Beftäubung. 
BE-STAUDEN, (&effeuden) (fich)' v. r. Ich be- 
an - len fa ; inf mich beftaudet; 
enir en buiffon, poufer plufisurs tiges. 
y BESTE 


BES, 


BESTE, (befte) (der, die, das) adj. Le meilleur, 
la te Das Befte; le meilleur, l'utilité, 
le bien, profit, avantage, la commodité, le [a- 
dut; it. la r, la quinteflence de qq. ch. 
ine Befte; le bien public, l'utilité publique. 
Fines Beftes fuchen ; chercher le bien, Putilité, 
l'avantage de qq. un. Ein jeder fucht fein Be- 
ftes; chacun cherche fes re Er if in 
feinem beften Alter; 5! eft à ia fleur de Jon 
äge. Er war im beften j 
milieu de fon fommeil. Das Befte vom Mehl &c. 
La fleur de la farine &c. Das Befte nèhmen; 
écrémer, tirer le meilleur profit, le fuc, la quint- 
efence de qq. ch. Ben. an ; ee is 
mieux, faire fon poffible, loyer le ver: 
le fe. bus fte A ui thun; contribuer 
le plus à qq. ch. it. foutenir, porter, protéger, 
favorifer. Ich werde mein Beftes thun ; je fe- 
rai nn Du Befte Bra men 
remporter le prix, récompen/e, la palme, 
Das Befte reden; excu/er, adoucir, parier en- 
Tr ee en bonne part, dire du bien de... 
Befte bei etwas rèden; interpo/er Jes bons 
offices, intercéder. Das Befte wählen; Br 
la bon parti, choifir le meilleur parti. ” er- 
, e; le premier venu. Die befte 
Mannfchaft; l'élite des troupes. In den beften 
Jahren; à {a fleur de l'âge, de la jeuneffe. Im 
beften Arbeiten; au fort, où au milieu du 
travail. Im beften Effen; au milieu du repas. 
Jemandes im Beften gedenken; /e fouvenir ou 
parler favorablement, avantageufement d'une per- 
fonne , la conferver dans Jon Jouvenir. Etwas 
im Beften vermerken, zum Beften deuten; 
prendre une chofe en bonne part. Das gereicht 
zu euerm Beften; c'eff pour votre bien, pour 
votre avantage. Zum Beften rathen; donner 
des conjeils Jalutaires. Gott wolle alles zum 
Beften wenden! Dieu fa/le que tout tourne en 
bien! Nicht viel zum Beften haben, nicht 
beim. Beften feyn; n'avoir pas P_chofe, 
savoir gas de quoi, n'étre pas à Jon aile, être 
mal accommodé, n'être pas fi bien dans de af- 
ires. Seine Sachen gehen nicht zum Beften; 
sl n'efi pas trop bien dans Jes affaires. Das Be- 
fte aus einem Buche heraus nehmen; tirer la 
enoile d'un livre. Nicht zum Beften feyn an 
der Gefundheit; n'être pas en fi bon état, être 
indi/po/& ou malade. ir werden hier nicht 
viel zum Beften finden ; nous ne trouverons pas 
and” chofe ici, nous y ferons mal accomm 
er Gefellfchaft etwas zum Beften geben; ré- 
galer la compagnie de qg. ch. Wenn ich diefes 
erhalte, gèbe ich das andere alles zum Beften; 
que je conferve, que joblienne ceci, De 
mdonne le refle. Was giebt es hier zum Be- 
ten? qu'y a-t-il de nouveau ici? de quoi S’a- 
it-512 Am beften ift der befte Kauf; (; prov.) 
T ess à n'ef jamais trop chère, qui 
Om. L.- 
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Bon er rec bon en boit. Einen zum gen 
aben; railler, turlupiner gg. un, Je moquer 
lui. Fürs Befte halten; ee ner le 
pe avantageux, le plus profitable. Es ift al- 
es zum Beften gerneinet; je n’y entends point - 
de malice, je n'ai point de mauvais deffein. 
AM BESTEN, (am beften) aufs befte, zum be- 
ften; a. Le mieux, du mieux, au mieux, le 
mieux du monde, parfaitement bien, de la meil- 
leure manière, forte, façon. Zum Allerbeften; 
le mieux de tous. Das kann ich am allerbeften; 
c’eß ce que je fais le mieux, def mon affaire. 
iftam beften, dafs.. le meilleur, plus 
court, le plus d propos, le plus expéiient eff 
Du .; Diefes ift am beften; c’e/ Id le meilleur. 
iefer hat feine Sachen am beften gemacht; 
celui-ci a le mieux fait de tous. Er hat mich 
aufs befte empfangen; il m’a reçu le mieux du 


BESTENS, (beftens) on beft- möglichit; adv. 
De tout fon pofible, autant qu'on peut. 
BE-STECHEN, Be v.a.irr. Ich beftèche, 
du beftichft, er befticht, wir beftèchen &c. 
imp. ich beftäch, /ubj. beftäche, parf. i. h. be- 
ftochen; Corrompre, gagner par préfents ou 
par argent, graifer la pale; il, apofler qq. we 
pour faire une mawaije affion. Den Thürhü- 
ter beftèchen; graifer le marteau d'une porte, 
Er lafst fich nicht beftèchen; 3 ef intègre, 
incorruptible, l'argent ne le mene pas. Beftè- 
chen mit der Nadel; coudre, orner, garnirs 
it. pointer, empointer, appointer, p. e. lun ma- 
telas. Der Beftècher; le corrupteur. S. die Be- 
a la corruption; it. Faßion de coudre 
C. 


. &t. 

BESTECK, (eficŒ) (das) gew. des- es, 
die-e; L’etui de couteaux Ë de fourchettes de 
la trouffe de barbier. 

BE-STECKEN, (beftecfen) v. a. Ich beftecke-be- 
ftekte, i. h. beftecket; Garnir, piquer; it. mei- 
tre, planter, Pag en terre, paliflader, paliffer. 
Mit Blumen &c. beftecken; orner, garnir de 

s &c. Den Schinken mit Würz Nägelein 
eltecken; piquer un jambon de cloux de girofle. 
S. die Befteckung. 

BE-STEHEN, (bejtehen) v. n. irr. Ich beftehe - 
beftand, /ubj. beftände, (on trouve aufi be- 
ftund - beftünde,) i. b. beftanden; Confifer, 
Sebfifler, demeurer, durer, être durable ou de 
durée. Auf etwas beftehen, beharren ; fi 
fer, infijter, prétendre, vouloir, role - 
ne pas a ih Beftehen 7 recht befunden 
werden; je jufiifier, gagner [a cau/e, foutenir 
bien fon affaire devant le fig Be ig fte- 
hen bleiben; /e dit des c De fallen, Je figer, 
4 coaguler; p. e. du lait, graifle ©e. 

ei einer fo geringen Befoldung wird er nicht 
beftehen können; ÿ ne pourra fubjifler avec 
une penfion fi médiocre, ‘Der ganze be- 
Dd = ftehc 
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fteht aus zwanzig Perfonen; tout le Sénat ef. 


compojé de vingt perfonnes. Der Zeuge belte- 
Ronde u dati le témoin in dans 
Ja dépofition. Wie werdet ihr vor dem Rich- 
ter beitehen ? comment foutiendrez-vous votre 
caufe devant le juge? Aus der Vermifchun 
der Elemente beitehen alle Körper; c’eft le mé- 
lange des éléments qui conflitue tous les corps. 
Diefe Heirath kann aus wichtigen Urfachen 
nicht beftehen; 4 y a des empéchements, diri- 
mants à ce mariage. Gegen ihn werde ich fchon 
beftehen können; je l'entreprendrai bien contre 
lui, je pourrai lui ris je lui préterai le 
- collet. Er ift übel beftanden; 4 s'ej? mal tiré 
d'affaire. Er ift beftanden wie Butter an der 
Sonne; Cprov.) il n'en a tiré que de la honte 
a deshonneur. Des dabei gen 
ehen; je ne puis pas ifter,, vivre, me Jou- 
tenir nn aeg Icl ee A dame beftanden; 
cela m'a fait honneur, j'en ai eu de l'honneur. 
Dee Ehre Rs nur in der Einbildung; cet 
mueur weft qu'imaginaire, fantaflique. 
BE-STEHEN, (heftchen) v. a. LÉ av. l'aux. haben. 
La conjugaifon efl la même que du précédent. 
In Beftand nehmen, pachten; louer, prendre & 
ferme où à louage, affermer. Voy, Beftand. 
BE-STEHEND, (beftchend) adj. Confiflant, com- 


FE de.,. 
BE-STEHER, (Befteher) voy. BEST/ENDER. 
BE-STEHUNG, (Beftehung) (die) gen. der -, f. 
1. Le lonage, la 
BE-STEHLEN, (be 
‘ du beftiehlft, er beftiehlt, wir beftéhlen &c. 
© mp. i. beftahl ow beftohl, /ubj. beftähle où be- 
ae: i. h. beahlen: Voler, ni un 
. Be ung; Le vol, la pillerie, tion. Voy. 
Dicherei, Dieblahl, Qué js 
BE-STEIFEN, (befteifen) v. a. Ich befteife - be- 
m Im gs en in feiner Mei- 
nung befteifen ; .) affermir, appuyer, con- 
firmer 2 un an nn inion. Sie Beftei- 
zung; confirmation, l'affermifflement Eÿc. 
BE-STEIGEN, (befteigen) v.,a. irr. Ich beftei, 
beftieg, i. h. beftiegen; Monter, efcalader. Er 
* hat den Trohn beftiegen; 5! eff monté fur le 
trône. Die Feinde haben die Mauern beftie- 
* gen; les ennemis ont efcaladé la ville. Ein frem- 
de Ehebett befteigen; wioler la couche d'autrui. 
* Das Dach befteigen; faire la recherche d'un 
toit. Voy. Befchreiten. S.die Befteigung; l’a- 
Eion de monter, l'efcalade. Die Befeigung 
eines Daches; (T. de maçon) la recherche d'un 


toit. 
E-STELLEN, (öeftellen) v. a. Ich beftelle- be- 
‘ ftellte, i. h. beftellet; Ordonner , commander, 
régler, difpofer, asriter, pourvoir, avoir Join, 
+ donner bon ordre, ajligner, commettre &c. Be- 
ftellet mir dieft Brieie auf der Poit; rendez-moi 
ces lettres à la pofle. Er gieng voraus um uns 


ferme. 
eblen) v. a. irr. Ich beft&hle- . 
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die Herberge zu beftellen; if Inder le devant 

pour nous arrêter le gite. Ich habe ihn an mei- 

“ne Statt beftellet; je l'ai /ubflitué d ma place. 

Er ift zum Vormunde diefer Kinder beitellet 

worden; f! fut conflitué tuteur de ces enfants. 

Ich bin nicht dazu beftellet; on ne m'a pas 

commis pour cela. Die Arbeiter find fchon 

ftellet; les ouvriers font déja commandés. Ei- 
nes} Prinzen Hofftät beftellen; former la cour 
d'un Prince. Eine aufgetragene Sache beftel- 
len; s’acquitter d'une commiflion. Die Küche 
beftellen; faire la cuifine. Den Tifch beftel- 
len ; couvrir la table. Einen über etwas beftel- 
len, fetzen; donner à qq. un le Join, l'infpe- 
ion, La commifion de qq. ch. it. employer, 
commettre gg. un. Eine Wäche beftellen; met- 
tre une gern, pofer une Dr Falfche Zeu- 
en beitellen; apofler de faux témoins. Einen 
interhalt beftellen; dre/Jer une embufcade, des 
pièges, des embiches. Einen zu fich beftellen ; 
inviter qq. un chez foi. Einen an einen ge- 
wifien Ort beftellen; downer rendez-vous à qq. 
un dans un endroit. Auf eine gewifle Zeit, 
Stunde &c. einen beftellen; afigner, mai 
un temps, donner jour ow heure. An eines an- 
dern ftatt einen beftellen ; fubfltuer, fubroger, 
Jubiéléguer. Sich eine Wohnung oder 
beftellen ; louer, arréter, retenir un logis. Ei- 
ne Arbeit beitellen ; commander, faire faire une 
be/ogne. Einen Acker beftellen; labourer ou 
en/emencer un champ; it. emblaver, cultiver la 
terre. Einen Platz auf der Kutfche, die Poft 
beftellen ; arréter, retenir une place aw coche, 
arréter la pofte. Ein Gepränge, Aufzug, Gaft- 
malıl &c. beftellen; régler, ordonner une céré- 
monie, un dus &c. Er hat fein Hauswefen 
wohl beftellet; #/ @ donné bon ordre à fes af- 
faires domeftiques. Sein Haus beftellen; fe pré- 
parer à la mort. 

BE-STELLT, (beftellt) adj. Conflituf, établi, nom- 
mé, Wohlbeitellter Amtmann, Richter; digne 
baillif, juge. (T. de cérémonial) Ein Beftell- 
ter; un in/pe , commijlaire , procureur &c. 
établi, nommé. Beftellte Arbeit; la befogne, 
un ouvrage de commande. Ein beftellter Acker; 
une terre labourée, en/emencte. 

BE-STELLUNG, (Beftellung) (die) der-, 
il. die-en; La na fition, Paie] la cos tu 
tion, le Join, l'injpellion, la commillion, la no- 
mination, l'établifement, lafiignation, le ren- 
dez-vous, la Jubflitution, Jubrogation, fubdélé- 

ation, le louage, labour. 

BESTENS, (befieng) adv. Le mieux, du mieux, 
au mieux.  Voy. Befte. 

BE-STICHT , (befticht) voy. BESTECHEN. 

BE-STEUERN, (befteuern) v. a. Ich befteuere - 
pes 4 befteuert; Charger d'impôts, 
metlre des impôts, 

Dr x BESTIE, 


BES; 


BES-TI-E, (Beftie) (die) gen..der-, pl. die-nz 
Un animal, une bête, bête [auvage; it. (T. in- 


furieux) putain, carogne, vilaine béte. 
BESTIALISCH, (deftialifch) adj. Brutal; it. grand, 

ren ; adv. brutalement, excefjivement. : 
BE- GEN, (beftiegen) voy. BESTEIGEN. 
BESTIES, (beftieß) voy. BESTOSEN. 
BE-STIMMEN, (beftimwen) v. a. Ich beftimme- 

beftimmte, i. h. beftimmet; Défigner, mar- 


defliner,' déterminer, limiter, préfinir 
ee Er wurde zu diefem mte be- 


ftimmet; il fut deflind @ cet emploi. Ich habe 
ihm eine jährliche Befoldung beftimmet ; je ui 
ai fixé une penfion annuelle. Wir hatten euch 
Ort und Zeit beftimmet; nous vous avions mar- 
le liew € letemps. Man mufs eine gewifle 
beftimmen ; 4 faut déterminer un certain 
nombre. Wir trafen auf die beftimmte Zeit 
ein; mous nous trowames à l'heure marquée. 
Ich habe mich noch nicht beftimmt; je ne me 
fais pas encore determiné. Sein Schikfal ift noch 
nicht beflimmt ; fon fort n'efi A encore décidé. 
BE-STIMMT, rs t) adj. Défigné, marqué, 
defiiné, déterminé Ec. er cis, Ein be- 
ftimmter Ort; un rendez-vous. Zu der beftimm- 
ten Zeit; au temps préfix, réglé. 
BE-STIMMUNG, (Seftinmung) (die) gem. der-, 
pl. die-en; La defiination, détermination, 
fignation, l'intimation, la limitation, préfixion, 


en 

BÉSTMOGLICHST , (befimöglihk) voy. BESTE. 

BE-STOCKEN, (beftoden) v. n. Ich beftocke - 
beftokte, i. b. beftocket; Venir en buiffon. Se 
dit jurtout du bled qui poule plufieurs tiges, 
It. Sich beftocken; poufler. 

BESTOPFEN, (beftopfen) v. a. Ich beftopfe-be- 
ftopfte, i. h. beftopfet. Strümpfe beftopfen ; 
doubler la partie inférieure des bas Les ren- 
dre plus forts € durables. Voy. stopfen. 

BE-STOSEN, (beftofen) v. a. irr. Ich beftöfe- 
befties, /ubj. beftiefe, i. h. beftöfen ; Ecor- 
ner, degrofir, raboter. Den Sims eines Schran- 
kes beftôfen ; écorner la corniche d'un buffet. 
Yoy. Hobeln, behobeln. S. die Beftofung. 

BE-STRAFEN. (beftrafen ) v. a. Ich beftrafe - 
befträfte, i. h. beftrafet; tier, punir, re- 

prendre, réprimander, gronder, blémer, tan- 
cer, corriger, redrefler, faire la guerre aux 
vices. S. die Beftrafung; {a punition, le chdti- 
esent, la correËion, remontrance, répréhenfion, 
réprimande; it. loi du talion. 

BE-STRAHLEN, een! v. a. Ich beftrah- 
Kata, i. h. bei 2 etz age de fes 
rayons, illuminer, jeter des rayons. S. die Be- 
ftrahlung ; l'iradition. Ge | 

BE-STRANDEN, (beftranden) voy. BESEGELN. 

BE-STREBEN, (beftreben) (fich) v. r. Ich beftre- 
be - beftrèbte mich, i. h. mich beftrèbet; S'ef- 


forcer, tächer, employer Jes forces, faire Jes af 


‘ 
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. forts, s'appliquer ; it. briguer, pourfuivre, ve= 
chercher avec Join gg. ch. prés ei ch S 
die Beftrebung; leffort, la brigue, pourfuite, 


af ration. 

BE- TREICHEN , (beftreichen) v. a. irr. Ich be- 
ftreiche - beftrich, /ubj. beftriche, i. h. beftri- 
chen; Frotier, oindre, graiffer, enduire, pein- 
dre; it. atteindre, venir ju/que... Die Stirne mit’ 
Balfam beftreichen; frotier le front avec du bau- 
me. Mit dem Magnet beftreichen ; aimanter. Mit - 
Stücken beftreichen ; flanguer, ra/er. Mit Leim- 
aller ou Eierweis beftreichen; glairer. Das 
Land beftreichen; roder le pays. Einen wol- 
lenen Zeug, ein Tuch mit Schweinfett beftrei- 
chen; (T. de tondeur de drap) enfimer une étof- 
fe. S.dieBeftreichung; Je frottement, l'afion 
de gra fer &c. l'enfimage. 

BE-S ITEN, (beftreiten) v. a. irr. Ich beftrei- . 
te - beftritt, /ubj. beftritte, i. h. beftritten ; 

Attaquer, impugner. Eine Meinung beftreiten ; 

combaitre une opinion. Er hat mir diefes lan- 

ge Zeit beftritten; il ma long temps contefié. 
cela. Eine Sache beftreiten, die nöthigen Kräf- ‘ 
te dazu haben, einer Sache gewachien feyn; 

Jufire, fournir, être fuffifant à une affaire, à 

me dépenfe. Er hat fo viel zu thun, dafs er : 

nicht alles beftreiten kann; # & tant d'affaires 

Futé ne peut [ufire à toutes. Er ift nicht im 
tande die Unkoften zu beftreiten; #/ CS inca- 

pable de fournir à la dépenfe. S. die Beftrei. ‘ 

tung; l'attaque, la difpute. Zu Beftreitung der 

Kriegskoften; pour fournir aux fraix de la 


e. Zu Beftreitung diefer Arbeit; pour 
Par à cet ouvrage. ; 
BE-STREUEN, (beitreuen) v. & Ich beftreue - 
beftreuete, i. h. beftreuet; éter, répandre 
deffus, parfemer, couvrir. Die Erdbèren mit 
Zucker beitreuen; jeter du fucre fur les frai- 
- Jes. Mit Blumen beftreuen; joncher de leurs. 
Die Wège oder Gänge in den Gärten mit Sand 
beftreuen ; Jabler les allées, Etwas gefchriebe- 
nes mit Sand beftreuen; poudrer un derit, S, 


“die Beftreuung. 
NE » Cbeftrihen) voy. BESTREI- 


BE-STRICKEN, (befiriden) v. a. Ich beftricke- 
beftrikte, i. h. en) Enlacer, empétrer, 
prendre, attraper dans des filets, au lacet; it, 
> CT. de chaffe) enfermer avec des toiles. On dit 
gurément: Einen icken, in fein Nez zie- 
en, verliebt machen; charmer, enchanter, ren- 
dre amoureux, prendre dans les liens, $, die‘ 


e Beftrickun ; © 
E-ST RITTE , (beftriften) voy. BESTREITEN. 
BE-STRÖMEN, en En Ich beftröme - 
beftromte, i.h. beftromet. Diefer Flufs beftro- 
met unfere Stadt; ce fleuve mouille notre ville. . 
BE-STUFEN, (beftufen) v. a. Ich beftufe- beftüf. 
te, i. 1 ae CT, de mineurs) Das Geftein 


beitu- 
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beftufen; rogner un peu le mineral, ‘en couper 


PR Kir MOrCEAUX. 

STUHLGÆNGELN, (beffublgängeln) v. a. 
Ich beftuhlgängle - beltuhlgängelte, i. h. be- 
ftuhlgängelt; Embrener, fouiller de merde. On 
dit fıgur. Einen beftuhlgängeln; (pop.) attra- 

a Fremen. Fouter. 
STURMEN, (beftürmen) v. a. Ich beftürme - 
“ beftürmte, i. h. beftürmet; Donner l'aflaut, 
. monter à Fajaut, ‚ afaillir, battre, 
ö , accabler. Die Feinde haben das 
Schlofs beftürmet; les ennemis ont a le 
château, ont donné l'affaut au château. Ein hef- 
tiger Wind beftürmte das Schiff; un vent vio- 
‘lent battoit le vaifleau. Sein Herz wird von 
‘taufend Leidenfchaften beftürmet ; fon cœur eft 
tourmenté de mille pafions. S. die Beftürmung ; 
l'attaque, er 3 dE Paccablement. 

BE-STÜRZEN, (bcftürgen) v. a. Ich beftürze - 
beftürzte, i. h. beftürzet; Zpouvanter, étonner, 
Jurprendre, effrayer, confierner, interdire, ébran- 
ler, altérer, troubler, aéconcerter. 

BE-STÜRZT, (befiürgt) adj. Surpris, étonné, 
embarajjt, confus, altéré ic. it. perdu; (vulg.) 


aud. 
BESTÜRZUNG, (Beftürgung) (die) gen. der-, 
Sri. La Jurprife, l'étonnement, épouvante, 
roi, la confiernation,, l'altération, le trouble, 


BESUCH, (8 füch) 1. di 

; (Befuch) (der) gen. des-es, pl. die- 

e; La vifite, (HS Befüch un faire 
ne vifite. Befuch empfangen; recevoir des vi- 
Sites. Ich bin ihm einen Befach fchuldig; je 
lui dois une vifite. Es war viel Befuch da; 
sl ges beaucoup du monde. 

BE-SUCHEN, (befüchen) v. a. Ich befuche-be- 
fuchte, i.h. befuchet. Einen Befuch abftatten ; 
vifiter, rendre vifite, voir, aller voir, venir 


voir qq. un. Die Kirche, das se x 
chen; fréquenter l'Eglife, les fpeltaces Ec. 
BE-SUCHER ne 


» (Defucher) (der) gen. des-s, pl. 
BE SUÉHONG, @efuchunn) (a das 
» (Befuchung) (die) gen. der-, f. 

fi La vifite, Pr fr = ation. 

BE-SUDELN, (befubeln) v. a. Ich befudele - be- 
fudelte, i..h. befudelt; Salir, fouiller, tacher, 
encrajler , barboniller, noircir, machurer, enta- 
"cher, contaminer. Befudelt; /ale Ec. it. ter- 
‘reux, Ein Befudler, mieux Sudler; le bar- 
_bouilleur. Die Befudelung; le barbouillage. Die 
Sudelei ; Ia Jouillure. 

BE-TAGT, (betagt)_odj. & adv. Vieux, âgé, 
Juranné, décrépit. Ein betägter Mann; un vieil- 
lard, Eine betägte Frau; une vieille. 

BE-TÆFELN, (betäfeln) v. a. Ich betäfele - be- 
täfelte, i.h. betäfelt; Lambriffer, boifer. S. die 
ee) la boijerie, 

BE-TAKELN, (betafeln) v. a. Ich betakele - 
betakelte, i. h. betakelt; (T. de mer) fimer. 
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BE-TASTEN, (Betaften) v. a. Ich betäfte-beta- 
ftete, i. h. betaftet; Manier, toucher, täton- 
ner, patiner, tätiner. Ein Betafter; um pdti- 

Die Betaftung; le maniement, 


‚set a 

BE-T/EUBEN, (betduben) v. a. Ich betäube-be- 
täubte, i. h. betäubet; Etourdir, ajlourdir. 
Er fchlug ihn mit dem Stock auf den Kopf, 
-dafs er pre davon betäubt wurde; 3) {ui don- 
‚na fur la tête un coup de bâton, qui l'étourdit. 
Diefer Lerm betäubt mich, macht mich ganz 
taub; & era ne Er ift 2 der Ku 
te ganz ubt; il ef tout ourdi 
froid. Betäuben, ae kraftes fei- 
nenLeib betauben, zähmen; mortifier la chair. 
Er ftand vor Schrecken ganz betäubt da; à 
refta tout interdit ES immobile. S. die Betäu- 
bung; l’étourdiffement, l'engourdifflement, la 
mortification. \ 

BE-THAUEN, (betbauen) v. a. Ich bethaue-be-- 
thauete, i. h. bethauet; Cruvrir, mouiller de 
alle S. die Be une 

BETHEN, (bethen) ou beten; v. a. Ich bèthe- 
bethete, i. h. gebèthet; Prier, prier Dieu, fai- 
re Ja prière, dire, réciter Ja prière, dire Jon 
chapelet, for rofaire. Vor Tifch bethen; bé- 
nir la table, dire le bénédicité. Nach Tifch bè- 
-then; rendre graces d Dieu. Ich habe ihn gè- 
.bethen, dafs er kommen möchte; je l'ai prié 


‚de venir. A 
BETHER, (Setber) (der) gen. des-s, pl. die-; 


. Célui qui prie, le Jupplicant , t. 

BETHERINN, Sehpenn) (die) gm. de, pl 
‚die-en; Celle qui prie &e. 

BETH-BRUDER,, (Zerhbruber) der) gen. des- 
s, pl. die- brüder; (7. de is) le bigot, 
faux dévet, tartuffe, l'hypocrite. - 

BETH-BUCH, (Betbbud)) (das) gen. des-es, 
pl. die - bücher; Le livre de prières. 

BETH-FARTH, (Betbfarth) (die) gen. der-, 
‚pl. die- en; proceffion. 

BETH-GLOCKE, (Bethglode) (die) gen. der -, 
pl. die-n, che qui invite, qui donne le fignal 
pour la prière. 

BETH-HAUS, (Betbbaus) (das) gen. des-es, 
pl. die-häufer; La maifon de prière. 

BETH-KAMMER, (Bethfammer) (die) gen. der -, 

I. die-n. DasBèthkämmerlein, Bèthzimmer; 
" Foratoire. 23 

BETH-SCHWESTER, (Betbftwefter) (die) gen. 
der-, pl. die-n; La dövote, bigoite; st. jœwr 
collette, böguine , chatemite. 

BETH. , (Bethftuhl) (der) gen. des-es, 
gl. die-ftühle; Le prie-Dieu. es : 

BETH-STUNDE, (Zethflunde) (die) gen. der-, 
‚pl. die-n; La prière publique, heure de la 

Far BETH- 


. 
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BETH-TAG, (Befbtag) (der) gen. des-es, pl. 
die-e; Le jour de prière publi 


BE-THEUERN, (bete) à a. Ich eg 
betheuerte, i. h. betheuert ; Surer, aflurer, 
affirmer , aitefler avec Jerment; prendre ieu à 

er a. protefier, Jupplier, conjurer. Die 
Betheuerung; le ferment, ‚Faffurance, l'afirma- 
| tion, la protefiation, la 3 conjwration, com 


. firmation. 
BE-THÖREN, (bethören) v. a. Ich bethöre - be- 
ra i. h. bethöret; Tromper, féduire, trou- 
ue , éblouir, infatuer, faire perdre l'es- 
pate r füchte diefes Mädchen zu bethören; 
. U tächoit de Jéduire cette fille. Die Liebe zu fei- 
nem Vaterlande bat ihn bethöret; l'amour de 


BÉTÉOREND, rent) adj. Siduifant, trom- 


BETHORUNG, dru die) gen. der- 
pl. La folie, ande, Du Ar nie 
À on nl 3; Le charme, Penchantement, l'il- 
fon. . 


BE- , (beträbnen) v. a. Ich beträhne- 
chatte, i.h. beträhnet; Arrofr, baigner de 


BE-TITELN, (betiteln) v. a. Ich betitele - be- 
titelte, i.h. betitelt ; Intituler, qualifier, don- 
re un titre. Die Betitelung; k titre, la qua- 


BETONIE, eee (die) gen. der-, /.pl. La 
bétoine 


BE TRACE, 6 , (Berre) (der) gen. des - es, /.pl. 
Betrach 


BETRACHTEN, Ü (betrachten) o. a. Ich betrachte- 
betrachtete, i. h. betrachtet; Voir, regarder, 
jeter les yeux fur ; confidérer, er contem- 

pler, examiner, pefer, Er chir. Bei 
fch betrachten; pen/er en. foi En, repajler 

: dans ” g Abe n mufs die Sache Dies al- 
len i mftänden betrachten ; il faut nd 
miner ps | chofe dans toutes fes circonflances. 
trachtet diefen Menfchen recht genau; a 
dérez attentivement cet komme. as Wort Gottes 
betrachten; méditer la Crise re zum Die 
Sterne betrachten ; contem; 

RCE LICE ran) a adj. Confd- 


rab, 
BE-TRACHTUNG, (Bern) (die) gen. der 
[A „die - en; La méditation, conjidération, 
rè , obfervation, contemplation, l'examen; 
- la vue, le regard. Ich fand ihn in tiefen Be- 
trachtungen ; je le trouvai tout abforbé dans des 
profondes meditations. Die Betrachtung der 
te Gottes; ; la lation de la 
- de Dieu. DieBetrachtung eines Gemäldes ; lex- - 
‘ amen d'un tableau. Ich habe meine Betrach- 
tungen über diefe Sache nicht bekannt machen 
- wollen; je n'ai pas voulu publier mies reflexions 
fur celle affaire. In Betracht dellen; adv. m 
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confidération à l'égard , au refpe® de cela, Ich 
habe es ihm in Betracht feiner Jugend verzie- 
hen; je le lui ai pardonné en confidération de Ja 
jeuneffe. Ich habe es in Betracht feines Vaters 
Eee je l'ai fait par égard pour Jon pöse. In 

tracht ziehen; avoir égard, faire attention 


BÉRE, (betraf) voy . BETREFFEN. 
BE- TRAG, (Betrag) Ge) gen. des-es, /.pl. Le 
montant , la Jomme tot 
BETRAGEN; (betragen) v. n. irr. Ich betrage, 
du beträgft, er beträgt, wir betragen &c. Imp. 
Ich betrug, /ubj. a parf. i. h. betragen; 
‘ Monter, Je monter, faire la Jomme de tant. Die 
ques Schuld beträgt hundert Thaler; toute la 
te monte d cent écus; Sich betragen, auffüh- 
vi Je conduire, comporter, procéder. Das Be- 
A la conduite, manière, un le procédé, 
SUPER BUT voy. BETRETE 
BE-TRÆUF TREUFELN, dites be: 
träufeln) v. a. Ich beträufe ou beträufele - be- 
träufte 0% beträufelte, i. h. beträufet ou ‚beträu- 
felt; Arrofer, mouiller, humeËler goutte à goutte. 
S. die Beträufung, Betraufelung. 
BE-TRAUREN, (betrauren) v. a. Sich betraure - 
betrauerte, i. h. betrauret; Plaindre, regretter; 
déplorer, Bud: ig pitié ou compajlion ; 
en le deuil . un. Betraurenswürdig ; 
lorable, Ar digne de pitié ou de 


ehe ra , regrettable. 5. die Betraurung; la 
lainte, compajlion, pitié, le deuil, regret. 
BE TREFFEN; re: v. a. irr.€ n. Ich be: 


treffe, du betrifft, er betrift, wir betreffen &c. 
Imp. Ich beträf, Jubj. beträfe, parf. i. h. be- 
troffen ; Concerner , regarder , toucher; appar- 

‘tenir d.., Das Unglück hat mich betroffen ; 
le malheur eff tombé Jur moi ; j'ai eu le mal- 
keur. Die Furcht hat mich betroffen; j'ai été 
Jaifi de crainte. . Es betreffen die Menfchen al- 
lerhand Zufälle; il arrive aux hommes plufieurs 
accidents; les hommes font Jujets à plufieurs ac- 
cidents. betrift Ehre und Leben ; #! s'agit, 
ar quefiion, il y va de l'honneur € de la vie. 

über etwas betroffen finden ; &re attrapé; 
m fur le fait; pere Je Je fe PC 3 
rower morveux, étre touché 

B "TREFFEND, (betreffend) conj. & er 
nant pour, touchant, quant ds pour ce qui ef 
de; ce qui regarde, concerné. 

BETREIBEN, (betreiben) v. a. irr. Ich betreibe- 
betrieb, i. h. betricben; Pdturer, faire padtre: 
- Eine Wiefe betreiben; faire pañrs dans un pré; 
Einen Procefs betreiben; pouffer , pour/uiure 


un procès. S. die Betreibung; l'afion de faire 

pañtre &r. it. l'exercice d'une profejion; la pour: 

uite d'un procès. Syn. Der Betrieb. 
BE-TRETE CEE) v. a. îrr, Ich betrète, 


. du betritft, "er betritt, wir betreten &cc. Imp. 
Ich beträt, dis beträte, porf. is b. betreten; 
De Mar 
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Marcher, mettre le pied fur qq. ch. Ein Haus 
betreten; entrer, mettre le pied dans une mai- 
on. Die Kanzel betreten; monter en chaire. 

inen über etwas betreten ; attraper, furpreu- 
dre prendre qq. un fur le fait. Betrèten feyn; 
être Hire, éionné, confus, perplex, en doute; 
h£fiter. Ein betrètener Weg; un chemin battu, 
frayé. S. die Betrètung ; PeËtion de marcher 
Efc. la furprife, l'étonnement, la perplexité, con- 


19. 
| BHREUFEN, BETRIEFEN, (betreufen, betrie: 
fen) voy. BETRÆUFEN. r 

BE-TRIEGEN, (betriegen) voy. BETRÜGEN. 

BE-TRIEB, (betrieb) (der) gen. des- es, J. pl. 
Voy. Betreiben. 

BE-TRIEBSAM, (betriebfam) adj. & adv. ABif, 
diligent, laborieux. Ein betriebfamer Menfch; 
un homme aëif &t. 

BE-TRIFT, (betrift) voy. BETREFFEN. 

BE-TRINKEN, (betrinfen) (fich) v. a, irr. Ich 
betrinke - betrank , fubj. betränke (on trouve 

. auf betrunk, betrünke) i. h. betrunken; Eni- 
vrer, rendre ivre. Er hat ihn betrunken, mieux 
trunken gemacht; sl l’a enivré. Er ift leicht 
zu betrinken, mieux trunken zu machen; ;l 


6 
fe eoëffer, fe grifer, Je Jouler. Er hat fich be- 
4 ‚fe Fr » Je Jo 


kenheit ; l'ivreffe, l'ivrognerie. | 
BE-TRITT , (beititt) voy. BETRETEN. 
BE-TROGEN, (betrogen) adj. Trompé, déçu. Voy. 


in 
BE-TRÖPFELN, (betröpfeln) voy. BETRÆUFEN. 
BE-TRÜBEN, (betrüben) v. a. Ich betrübe - be- 
trübte, i. h. betrübet; Troubler; afliger, at- 
trifler, contrifler, chagriner, tourmenter ; cau- 
Ser de la douleur, de l'ennui, du chagrin; de- 
conforter, ajlommer, caufer une douleur mor- 
telle. Sich betrüben; s’afliger Eÿc. avoir de la 
trifiefe, de Vaflilion ; languir dans qq. ch. fe 
défoler ; Je déplaire. Diefes betrübt mich; cela 
me Jerre le cœur. Er hat feine Verwandten 
durch NE ne betrübt; $ 
a bien attriflé fes parents par Ja mauvaile con- 
dite. Dirt all hat mich auf den To be- 
trübt; cet accident m'a cau/é une douleur mor- 
telle. Ich fahe, dafs er fehr betrübt war; j'ai 
v qu'il étoit fort affligé. Sie hat fich über 
den Tod ihres Mannes nicht fehr betrübt ; elle 
a vis mourir Jon mari d'un œil tranquille. Er 
thut als ob er kein Waffer betrüben könne; 
ü fait femblint de ne [avoir pas troubler l'eau. 
S. die Betrübung, | 
BE-TRÜBT, (betrübt) adj. Trifle, afligé, afli- 
ei attrifi£ ; défolé, chagrinant RAA AN 
nefle, : « ‘ 
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BE-TRÜBNIS, (Betrübnig) (die) gen. der-, pl. 
die-e; L'affittion, la trifieje, le tourment, 
trouble, chagrin, la fächerie, l'ennui, la douleur, 
detrejle; déjolation. 

BE-TKUG, (Betrug) (der) gen. des-es, f. pl 
Voy. Betrügerei. 

BE-TRÜGEN, (betrügen) v. a. irr. Ich betrüge- 
betrôg, Jubj. betröge, i. h. betrogen ; Trom- 
per, duper, abujer, Jurprendre, frauder, four- 

* ber, décevoir, affronter, circonvenir ; it. pateli- 
ner, piper, tricher, attraper, affiner, bricoler 
gg. un; tt. pafer la plume par le bec; it. (T. 
d'écolier) caponner; it. féduire, farder, dorer 
la pillule, en faire accroire, mentir, en impofer, 
donner un pied de nez, frufier de Jes efpérances, 
faire faux-bond. Sich betrügen; Je tromper, 
Jaillir, Je méprendre, prendre le change, prendre 
martre pour renard, donner dans le panneau, 


dans le piège, dans les filets. ‚Sich felbft be- 
trügen ; er illufion à Joi-méme. ; 
BE-TRUGER, (Betrüger) .(der) gen. des - 5, pl. 


die-; Un trompeur,, fourbe, affronteur, 
lineur , pipeur, tricheur, filou, ejoroc, fe 
frippon, impofleur, trigaud; menteur. 
nn: une fourbe, excroqueufe. . 
BE-TRUGEREI, ( Betrügerei ) (die) gen. der -, 
pl. die-en; La tromperie, fourberie, fe, 
filouterie, déception, fourbe, fraude, Ta; ; 
patelinage, tricherie, piperie, Jedußlion, lim, 
Sure, la fupercherie, trigauderie; erreur, l'ilu- 
fon, méprife. Betrug, Reroeung- 
BE-TRÜGERISCH , BETRÜGLICH, (betrüge 
rifch, betrüglic)) adj. Fourbe, y men- 
teur, frauduleux, fallacieux, captieux, illufoire, 
faux ; adv. frauduleufement, captieufement, par 


en &e. 
BE-TRUNKEN, (betrunfen) voy. TRUNKEN, 
& BETRINKEN. 


BETT, (2ett) (das) gen. des- es, pl. die- en; 
Le lit, la couche, le grabat. Bett im Garten; 
* voy. Beet. Das Brautbett, Ehebett; Le lit de 
- noce, la couche nuptiale. Ein Faulbett, Ruhe- 
bett; un lit de repos. Federbett; lit de plume. 
Feldbett; lit de camp.. Fluthbett; lit de fleuve 
ou de rivière. Himmelbett; lit qui a un dais, 
à 


LA 
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we smpériale, lit à la duchejle, lit d'ange. 
Hangbett auf den Schiffen; branle. Miftbett; 
une couche de fumier. Kindbett, Wochenbett; 
la couche. Im Kindbett liegen; étre accouchée. 
Prunkbett; fit de parade. Rollbett; une rom 
kette. Ein Spannbett; un chalit, bois de lit. 
Unterbett; fit de deffous, matelas, la couette. 
Deckbett; {a converture de lit, courte-pointe, le 
lodier. Bett einer Kranken - Wärterin; lit de 
veille. Ein Bett aufichlagen ; monter un lit. 

Ein Bett abfchlagen ; démonter un lit. Zu Bette : 
gehen; fe coucher, aller au lit. Das Bett ma- 
chen; faire ou dreffer le lit. Das Bett hüten; 
garder le lit, être malade. Die Bettbank ; Dur 
le 
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de lit fans pieds en forme d'un banc qu'on peut 
ouvrir & fermer. kin Bettbecken, die Bett- 
pfanne, der Bettwärmer, die Wärmflafche; 
un bafin à queue, une bafinoire, un chauffe- 
lit, moine. Das Bett - Behängfel; un tour de 
lit, houle, pavillon, la garniture de lit. Die 


. Bettbretter, der Bettboden; Les fonçailles, go- 


berges. Die Bettdecke; {a couverture de lit, le 
lodier, la courts-pointe. Der Bettgefell, Bettge- 
nofs; le compagnon, la compagne de lit ou de 
couche. Das Bettgeräthe., Bettzeug ; la garni- 
ture de lit. :Das Bettgeftell, die Bettlade; le 


bois de lit, chalit. Der Betthimmel ; le fond de 


lit. Die Bettkammer ; la chambre à coucher. 
Das Bettkiffen; un oreiller, couffin. Das Bett- 
lachen, Bettlacken ; le drap de lt, linceul, Bett- 
Bgerig; adj. allité. Bettlägerig werden; s’al- 


liter. Ein Bettiein ; un petit lit. Der Bettmei- 


‘ fter; le garde-meuble. Der Bettpfühl; le che-— 


. vet, traverfin.. Ein Bettpifler, Bettfeicher ; un 
pifenlit. Der Bettiack; ls paillaffe. Die Bett- 


. Säule, Bettftolle; ia colonne d# lit, Die Bett- 


ftange; la targette. Die Bettftelle, Bettftätte; 
la couche. Das Bettftroh; la paille de lit, pail- 


. laffe. Das Betttuch; le drap du lit, linceul, 


B 


Der Bettvorhang, Bettumhang; le rideau du 
lit. Der Bettüberzug ; la taye, couverture d'un 
lit de plumes. Der Bettwärmer; (en badinant) 
le com Bi de lit. Das Bettzeug; la garni- 
ture er it. Die Bettzieche; voy. Bettüberzug. 
Der Bettzwillich ; le coutil, coutis. 

ETTEL , (Bettel) (der) gen. des-s, pl. 
die-; (T. de mépris) Hardes, guenilles, chofe 
de peu de valeur. ‘Was foll der Bettel? à quoi 
bon cela? lft das der ganze Bettel? efi-ce-là 


tout ? 
BETTEL, (Bettel) (der) gen. des-s, /. pl. Se 


dit du métier qu'on fait de demander l'aumône, 
comme auj}i de l'aftion de gueufer. Dem Bettel 
nachhängen;. gueu/ailler, faire métier de gueu- 
fer. Arme, die im Bettel herumlaufen ; des 
de fee Er hat fich im Bettel betrè- 
laffen, und ift deshalb ins Zuchthaus ge- 
führet worden; ow le trouva qu'il gueufoit, €? 
ou le mena à la maifon de correßlion. 
ETTEL, (bettel) (adj. dont on Je fert pour com- 
ofer plufieurs mots) Mijerable, pauvre, gueux. 
Ein Bettelwirth; un mi/drable hôte, un gueux 
d'hôte. Eine Bettelmahizeit; un repas maigre, 


 mijerable. Bettelpracht; fauffe braverie. Bet- 


telarm ; pauvre, miférable, réduit à la beface, 
d mendicité; qui n'a pas une chemile d mettre 
fur le corps. Ein Bettelbrief; une lettre de 
permifion pour demander l'aumône. Das Bet- 
telbrod; le pain des pauvres, bribe; aumône, 
charité. Er lebt vom Bettelbrod ; il vit d'au- 


-möne. Eine Bettelfrau, ein Bettelweib, ein 


Bettelmenfch; la quéteu/e, mendiante; gueule, 
truande , cagnarde. Die Bettelhütte ; la cg- 
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bane. Tas Bettelkind; un pauvre enfant. Der 
Bettelkorb; I2 beface, /porte. Die Bettelleu- 
‘te; les gueux, miendiants, la gueufaile. Der 
Bettelmann; un gueux, mendiant, pauvre, qué- 
teur. Die Bettellumpen ; les guenilles, lam- 
beaux, kaillons. Ein Bettelmünch; un moine 
mendiant, frère quéteur. Der Bettelorden; lor- 
dre des mendiants. Der Bettelfack; {a beface. 
Den Bettelfack anhängen ; étre à la he Der 
Bettelftab ; le bourdon; fig. la cité, be- 
Jace. An den Bettelftab gerathen; ätre réduit 


à la beface, à la mendicité, à l'hopital, à VE : 


cuelle, au bâton blanc. Der Bettelvogt; le 
chafle-coquin, Parcher des pauvres, archer d'é- 
cuelle. Das Bettelvolk ; la gueu/aille, coquinail- 
le, truandaille. 

BETTELEI, (Bettelei) (die) gen. der -, pl. die 
-en; La pauvreté, gueuferie, mendicité, quête, 
it. chofe de peu de valeur. : \ 

BETTEL-HAFT, (betteihaft) adj. Pauvre, mi/é- 
rable, gueux ; adv. miférablement, pauvrement, 

BETT! EIN, (betteln) v. n. Ich bettele- bettelte, 
i. h. gebettelt; Mandier, demander l'aumône, 
gueujailler. & 

BETTEN, (betten) v. a. Ich bette-bettete, i. h. 
gebettet; Faire_ou dreffer be ilit. Wie fich ei- 
ner bettet, fo fchläft er; ( prov. ) comme on 


fait Jon lit, on Je couche. Sich wohl oder - 


übel betten ; /2 mettre dans un ben, où mau 


vais état. 
BETTLER, (Bettler) (der) gen. des-s, pl. die-; 
Un Beh ueux , mendiant, quäteur. „" 
BE-TÜNCHEN, (betünden) v. a. Ich bettinche- 
betünchte, i.h. betünchet; Ænduire ow couvrir 
de plâtre; plätrer, crépir, fouctter. S. die Be- 
ne h © 
BETTUNG, (Bettung) (die) gen. der -, pl. die 
- en; L'aëfion de faire ou dre[fer un kt; it, (T. 
ee ) plaite-forme. 
BETZE, (Bege) (die) gen. der-, pl die-n; 
Une chienne. Voy. Bätze. 
BE-VESTIGEN, (beveftigen) voy. BEFESTIGEN. 
BEN LT SERT: Chevettert ) adj. Apparenté, ac 
coufiné. 
BEUCHEN (beuchen) voy. BAUCHEN. 
BEUGE, (Beuge) (die) gen. der-, pl. die-n. 
Der Büg; La courbure, cambrure; st. le coude 
ds cheval. Die Mauer hat eine Beuge oder 
Krümme; cette muraille Je coude. x 
BEUGEN, (beugen) v. a. Ich beuge-beugte, i.h, 
gebeuget ; Courber, recourber, incliner, plier, 
ployer, replier, fléchir, detorquer ; fe; dé 
Jubjuguer, foumetre, humilier. Das Recht beu- 
gen ;' corrompre la juflice. Sich beugen ;. /e 
courber, s'incliner, je plier: fig. fe fommetire, 
s'humilier, caujer du chagrin. Die Knie beu- 
en; fléchir les genoux. Das: Holz an diefem 
Schrank beuget oder wirft fich; le bois de ce 


inet te, jéte, Einem Kinde den 
cabinet fe déjète, forjete Nacken 


/ 
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Nacken beugen; réduire un enfant d'étre dotile, 
le rendre difciplinable, bien dilcipliné. 
BEUGSAM, (beu; fan) adj. Pliant, pliable, fée 
xible; fouple; A obtijlant , docile. 
BEUGUNG, (Seugung) (die) gen. der -, pl. die 
-en; flexion, courbure, l'inclination, le 
bement, pliement, flechijlement. Die Kniebeu- 
gung; la génuflexion, le fléchiflement des ge- 


WORK. 
BEULE, rer (die) gen. der-, pl. die- en; 

La tumeur, bojle, le Jquirre, Juros; it. le 

la bube, ele, bubeite, le melon, tubercule, 


hidron. Beulen in etwas machen; bo/uer, bof- 
feier. An einer Schüflel die Beulen ausfchla- 
en; boffuer un plat. Beulig ; adj. boffué, plein 
baden Ein chen; un tubercule. 
BE-UNRUHIGEN, (beunrubigen) v. a. Ich beun- 
ruhige - beunruhigte, i. h. Dents ; Ir 
quiéter, agiter, troubler, fächer , molefter, im- 
gortuner, chagriner, incommoder, tourmenter, 
troubler le repos ou dans la pojlejion. Sich be- 
unruhigen ; s'inquiéter &c. je mettre en peine. 
S. die Beunruhigung ; l'inquiétude, agitation, 
le trouble, l'importunité, le chagrin, l'incommo- 
le tourment. 


dité, À 
BE-URKUNDEN, (beurfunden) v. a. Ich beur- 
kunde - beurkundete, i. h. beurkundet ; Atte- 


eh er documents. 
URLAUBEN , (beurlauben) v. a. Ich beur- 
laube-beurlaubte, i. h. beurlaubet; Congédier, 


er, réformer, congé; remercier. Sich 
es demander ou prendre congé; de- 


mander la permijion de Je retirer ; dire adieu; 

Je retirer chez foi. S. dieBeurlaubung ; le con- 

ee he, réfornse, le remerciment. Voy. 
rlaub. 


BE-URTHEILEN, (beurtheilen) #. a. Ich beur-. 


theile - beurtbeilte, i. h. beurtheilet ; uger, 
décider, examiner, critiquer, cenfurer ; raifon- 
ner fur... Er beurtheilet die ganze Welt 
nach fich; iJ mefure tout le monde à fon aune. 
Der Beurtheiler ; de juge, critique, cenjeur. Die 
Beurtheilug ; le jugement, la décifion, le raijon- 
went, la cenfure, critique, le fentiment. Die 
Beurtheilungs - Kraft ; le jugement. ‘ 
BEUTE, (Beute) (die) gen. der-, /.pl. La proie, 
capture, ri/e, le butin. Dem Feinde die Beute 
wieder abjagen ; regagner le butin fur Vennemi. 
Etwas für gute Beute erkennen; (T. de Ma- 
rine) déclarer une chofe de bonne prife. Der 
Lowe fuchet feine Beute; le lion cherche Ja 
ss Eine gute Beute machen ; faire une 
ne sapture. Auf Beute ausgehen ; aller à 


la pee guerre. . 
BEU > (Beutel) (der) La des-s, pl. die; 
La bour/e, le Jac, la . Der Mehlbeutels 


ke biuteau, blutoir. Der Schrôtbentel ; -le /a- 
het d dragée. Ein löcherichter Beutel ; "sn 
Jac percé; fgur. panier percé Seinen Beutel 
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brav fpicken; (prov.) remplir bien fa bourfe, 
rs de la paille me ue Ben 
Beutel fègen; vuider la bourfe. Den Beutel 
ziehen, aufthun; In den Beutel greifen ; ow- 
vrir la Rede mettre la main à la bourfe. Er 
ziehet den Beutel nicht gern ; il n'aime point 
à debour/er. Es fcheint als wenn er nicht viel 
Geld im Beutel hätte ; /a bowr/e me paroit bien 
examinée, bien platte. Es gehet über meinen 
Beutel; cela: va à mon compte, fur mon dos. 
Sich nach feinem Beutel richten ; /e régler fur 
Jon revenu, Jur fon argent; compter avec fa 
bourfe; régler Ja bouche Jur fa bourfe. Sein 
Beutel ftehet jedermann offen; /a bour/e a 
ouverte à tout le monde; sl eff généreux & li- 
béral. Aus eines andern Beutel zèhren; vivre 
Sur la bourfe d'autrui. Aus eines andern Beu- 
tel ift gut zèhren; (prov. ) de cuir d'autrui 
large courroie. Aus einem Beutel zèhren; faire 
bour/e commune. Den Knopf auf dem Beutel 
haben ; (prov. ) avoir encore Foijeau en cage. 
Er hat die Scbwindfucht im Beutel; ( prov. ) 
il a la bourfe platte. ; 
BEUTELN, (beuteln) v. a. Ich beutele-beutelte, 
i h. gebeutelt; Payer, débourfer de l'argent. 
Voy. Ausbeuteln. Mehl beuteln; bluter de 
la farine. Durch ein Sieb beuteln ; /affer, vor 
fer par l'étämine. S. die Beutelung. Die 
Kleid beutelt fich ; cet habit fait des poches. 
BEUTELER, BEUTLER, (Beuteler, Deutler ) 
der) gen. des - s, die-; Le gantier, bour- 
ier; malletier, coffretier. Ein Beutlermefer ; 
BEUTBLFEGER: (&eu Ifeger) (der) gen. di 
EUTE À telfeger en. des - 
s, pl. die-; von. RUITEPSCHNEISER. 
BEUTEL-KASTEN, (Seutelfaften) (der) gen. 
des-, pl. die-; La huche, le blutoir. à 
BEUTEL-SCHNEIDER, (eutelfneiber ) (der) 
en. des-s, pl. die-; Le coupeur de bourfe, 
. Beutelfchneiden; filower. Die Beutel- 
fchneiderei ; la filouterie. 
BEUTEL-TUCH, (Beuteltud)) (das) gen. des- 
es, = die-tñcher; L'étamine. N 
BEUTEN, (beuten) v. a. Ich beute - beutete, i. 
h. gebeutet. Erbeuten, Beute machen ; Bu- 
tiner, faire du butin, faire une LA 
BE-VOGTEN, (bevogten) v. a. Ich bevôgte - 
bevögtete, i. h. bevôgtet. Bevogtigen; Don- 
ner um tuteur, un curateur. Sich bevögtigen 
laflen; prendre un tuteur, un curateur; Je mat- 
tre en tutèle, en curatèle. S. die Bevögtigung. 
BE-VÖLKERN, (bevôlfern) v. a. Ich bevölke- 
‚re - bevölkerte, i. h. bevölkert; Peupler éta- 
blir une multitude d'habitants en qq. pays, en qq. 
endroit, . Ein N Lan ñ pe 
ler un pays onné, Il fignifie aufh: 
aan un lien d'habitants par la voie de la ge- 
sération. Die erften Menfchen, welche Euro- 
pa und Africa nach der Sündfluth press 
s 
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les premiers hommes qui peuplèrent l'Europe & 
l'Afrique après le Fo S. die Bevblkerung ; 
la lade, colonie. 
BE-VOLLMÆCHTIGEN, (bevolfmächtigen) v. a. 
Ich bevollmächtige - bevollmächtigte, i. h. be- 
vollmächtiget ; mer procuration ou plein- 
pouvoir, autorijer; it. fuballöguer. Ein Bevoll- 


s 


mächtigter ; um procureur, Jubdélégué ; pléni- 
potentiaire. S. Bevollmächtigung; la pro- 
curation, le plein-pemwoir, l'autori/ation, fubdélé- 
ation. ; 
VOR, (bevor) con. Avant que, avant de. 
BE-VOR, BE-VORAB, BE-VORAUS, (bevor, 


beborab, bevoraus) adv. Sur-tout, principale- 
ment. 


BE-VORSTEHEN, (bevorftehen) v. n. irr. Ich 
ftehe - and ou ftund, /ubj. fände ou ftünde 
bevor, i. b. bevorgeftanden; Etre fur le point 
d'arriver ; étre de qq. malheur. Es fte- 
“het ihm ein grofes Glück bevor; vous étes d 
la veille de faire une grande fortune. S. die Be- 
NR 

BE-VORSTEHEND, (bevorfichend) adj. Qui cf 
à craindre, imminent ; qui va venir ou arriver. 
Die bevorftehende Gefahr ; le danger qui me- 
mace. Die bevorftehenden Feyertage; les fêtes 
prochaines. Sein bevorftehendes Glück ; ia for- 
tune er battend. N 

BE-VORTHEILEN, (bevortheilen) v. a. Ich be- 
re - he i , keine 
Fri ‚ tromper, fourber, caufer du dommage 
ow de la perte. S. dieBevortheilung ; he. 
de, Fees » tromperie. 

BE-VORTHUN, (bevortbun) v. ZUVORTHUN, 
ÜBERTREFFEN. 

BE-WACHEN, (betvachen) v. a. Ich bewache- 
bewachte, i. h, bewachet ; Veiller, garder, 
Jüire la garde. Die Stadtthore werden allezeit 
fleiffig bewachet ; on fait toujours bonne garde 
aux portes de la ville. Einen Kranken bewa- 
chen; veiller un malade; fig. conferver, proté- 
ger. Die Engel haben uns bewachet; {es an- 
ges nous ont protégés. S. die Bewachung; la 
veille, ER Li pars proteltion. 

BE-WACHSEN, (betvachfen) v. m. irr. Ich be- 
wachfe, du bewächft, er bewächft, wir be- 
wachfen &c. Imp. Ich bewuchs , /ubj. be- 
wüchfe, i. b. bewachfen (ij. bewak: m Se 
remplir, fe couvrir d'herbe ow de poil. die 
Bewachfung. 

BE-WAFFNEN, (betvaffnen) v. a. Ich bewaffne- 
bewaffnete, i. h. affnet; Armer, équiper, 

munir. S. die Bewaffnung ; l'armement, équi- 


ment. 
BE WAHREN , (betvabren) v. a. Ich bewahre - 
dewahrte, i. h. bewahret; Garder, conjerver, 
Éferver, avoir en fa Pe garamtir. Gott 
Keys mich dafür! Dieu m'en prö/ervel Gott 
rg ng euch!: Dieu vous garde! Schwer zu 
OM 
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bewahren; de difficile garde. Ein bewahrendes 
Mittel; un ge er Siegel-Bewahrer ; le 
tarde des Jceaux. S. die Bewahrung; la gar- 


BE-WEHREN, ( 

n ren) v. & Ich bewähre + 

bewährte, i. h. N Prouver, éprouver, 
approuver, confirmer. Bewährt; adj. éprouvé, 
certain. Ein bewährtes Mittel; un fpécifiques re- 
mède fpécifique, fouverain, éprouvé, certain. S. 

die Bewährung ; la preuve, confirmation, l'ape 


pes 
B nr (beivandert) adj. Æxercé, verfé, 


BÉWANDTNS » (Betvanbénis) (die) gen, 
der-, f.pl. La circon , condition, fiisa- 
tion, qualité, conjon@ure, l'état. Bei folcher 
Bewandtnis ; {a chofe étant ainfi. : 

BE-WANDT, ( rk voy. Bewenden 
€ Bewandtnis. Die Sache ift fo bewandt, 
bei fo bewandten Sachen; La cho/e eft (étant) 
se &e. 

ASSERN, (betvdffern) v. a. Ich bewäfle- 
re-bewäferte, i.h. bewäflert; Arvo/er, mouil- 
ler. „S. die Bewäflerung ; Farrofamenit. 

BE-WEGEN, (beivegen) v. a. r. & irr. Ich be- 
wege - bewegte ou bewög, Jubj. bewöge, i. 
h. bewèget o4 bewogen. Dans le Jens phyfi- 
que ce verbe eft régulier, & fignifie: Mouvoir, 
remuer, meilre en mouvement ou en aËion. 
Er konnte die Finger nicht bewegen; jÿ ne 
remmer Jes doigts. Eine Sache von der 

telle bewègen; mouvoir uns chofe de fa place. 
Dans le Jens moral ce verbe eff irrégulier & 
fignifie: agiter, émouvoir, inciter, poujfer, por- 
ter, exciter, animer; déterminer, intéreffer, tou- 
cher, pajllonner , attendrir, affeblionner. Ich 
weifs nicht was ihn dazu bewegt; je.ne fais 
ul eff Jon motif. Diefes hat mich zum Mit- 
iden bewogen; cela m'a fait pitié, Euer Zu- 
rèden hat ihn endlich bewogen; vos per/ua- 
fions l'ont enfin déterminé, Zum Zorn bewè- 
en; altérer, mettre en colère. Himmel und 

‚Erde bewegen; remuer ciel & terre; faire tous 

.fes (les deniers) efforts. Jedermann wider fich 

rn) exciter la colère de tout le monde, 

Die Glieder zuviel bewegen ; faire des geftes, 

gefticuler. Sich bewegen; /e mouvoir, Je re= 

muer, Je mettre en mouvement ; it. Je trémouf- 

Jer, Je débattre. Sich leicht bewegen als eine 


Pumpe; jouer p. e. uns pompe. Sich bewegen 
wie ee und mit dem dinar: fretiller. 
Sich ftäts bewègen, wie der Puls, das Herz; 


alpiter, 
BE EGEND, BEWEGLICH, (betbegenb, be 
megli) adj. Touchänt, pathétique, palionné, 
pitoyable ; it. mouvant, impulfif; it. mobile, mo- 
biliaire. Eine bewègliche Rede; un di/cours 
touchant. Eine bewegende Urfache; un motif, 
une raifon, caufe mouvants, Bewegende Kräfte; 
.Eo Jor- 
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Forces mouvantes. Bewegliche Güter; biens meu- 
bles, une uccefion iliaire. Eine bewegli- 
che Bitte; une prière inflante. Ein bewègli- 
ches Feft; une fête mobile. Die Gläubiger ha- 
ben ihm alle bewègliche Güter weggenommen; 
les créanciers Je font faifis de toutes Jes aflions. 
Bewèglich, auf eine bewegende Aït; pathéti- 
en a ere ri ame ‚Er 

elt eine bew e Predigt; il prononça un 

llengr fort pashingu. A 

BEN CRE (Berseslichteit) (die) gen. 

-, J.pl. La mobilité. 

BE-WEGT, (betvegt) adj. Emu, touché, attendri. 

A se ar drper ; (ZT. de phyf.) un mo- 

BE-WEGUNG, (Bavegung) (die) gen. der -, pl. 

die-en; Le mouvement, Vallion, exercice, la 
motion, le remuement, l'agitation, émotion, 
ébranlement, la paffion; la rs l'incitation, 
altération, le trémouflement Te jeu, frétillement, la 
convulfion , palpitation, le gefte, la gefliculation. 
In ftöter Bewegung feyn; äre dans une agita- 
tion continuelle, it. papillonner. Die Bewegung 
dienet zur Erhaltung der Gefundheit; l'exercice 
el bon pour la Janté. Ich will ihn fchon in Be- 
we erhalten; je lui donnerai bien de l'ex- 
ercice. macht gar zu viel Bewegung; il 
ef trop grand geficulateur. Aus eigener Be- 
pures de propre mouvement. 

BE-WEG-URSACHE, (Beiwegurfache) (die) gen. 

der-, pl. die-n. DerBewèggrund, ou Bewè- 
gungsprund, des-es, pl. die- gründe; le prin- 
‘pe, caufe, raifon, confidération, le motif, 
objet. 

BE- EGUNGS-ZIRKEL, (Betwegungszirkel) (der) 
en. des-8, pl. die-; (T, d’aftronomie) le dé- 
érent d'une planète. ; 

BE-WEHREN, (betvebren) v. a. Ich bewèhre 

bewèhrte, i.h. bewehret. We&hrhaft machen ; 
Armer, monter, équiper. Ein wohl bewehr- 
ter 0% bewafneter Reuter; un cavalier bien 
monté, Bewehrt machen; fournir d'armes, di- 
BÉWSERT (berne T. de bi 
à , (bewehrt) adj. (T. de bla/on) armé. 
BE-WEHRUNG, (Seivehrung) (die) ge der-, 


dd ’armement, la monture, l'équipement. 

BE-WEIBEN, (beweiben) v. a. Ich beweibe- be- 
weibte, i. h. beweibet; Marier, donner une 
femme. Sich beweiben ; /e marier ; prendre, 

que une femme. Beweibt; marié. S. die 

" Beweibung. 

BE-WEINEN, Gaveinen) v. a. Ich beweine-be- 
weinte, i. h. beweinet; Pleurer, verfer , jeter 
ou répandre des larmes pour gg. m . déplo- 
rer, plaindre, regretter. Den Verfall 
Freunde beweinen; pue la perte de fes amis. 
Das Elend der Menfchen beweinen ; : déplorer la 
a cran Beweinenswürdig; adj. dé- 
P en SE 


feiner. 


BEW. 
BEWEIS, (Betbeis) (der) gen. des-es, pl. die ‘ 


-e. Der Beweisgrund; preuve, démonfira- 
‘tion, vérification, le témoignage, l'argument, 
la railon, le raifonmement , [yllogisme ; it. l'en- 
Jeignement, record, vue € montrée; it. purga- 
tion vulgaire. Beweis von etwas ‚nehmen; 

tendre aßte de... Beweis führen; faire preuve. 

um Beweis gelafien werden; &re admis d 
faire [es preuves. DenBeweis verfäumen; être 
à faire fes preuves en demeure. Beweis von 
meinem Fleifse; aße de ma diligence. Halber 
Beweis ; femi-grewie. Der Beweis - Artikel; 
Pintendit (T. de Palais). Der Beweisführer; 


; fait tier 
BEWEIS N, (betveifen) v. a. irr. Ich beweife- 
bewies ; fubj. bewiefe, i. h. bewiefen; Prow- 
ver, démontrer, vérifier, auérer, faire voir, 
montrer, témoigner , faire connoître, mettre am. 
jour. Die Thät ift nicht genugfam bewiefen; 
le fait weft pas alex avéré. Ich habe-ihm mei- 
ne Dankbarkeit bewiefen; je lui ai témoigné 
ma reconnoiffance. Gerichtlich beweilen , ik. 
den Adel beweifen ; faire preuve, faire jes.preu- 
ves de... Das beweifet für mich; cela fait 
r moi.. Seine Kunft beweifen; faire voir. - 
fon adrej]e, fon habilité, - 
BE-WEIS-GRUND, (Beteisgrund) (der) gen. des 
-es, pl. die- gründe; La raifon, preuve, 
idement. 


WEISLICH, (betveislidh ) adj. Probable , dé- 
monfirable, qui peut étre pronvé, auéré Eÿc. 
BE-WEIS-REDE, (Betveigrebe) (die) gen. der-, 
‚pl. die-n; L'argument, la raifon, le raifon- 


nement. : 
BE-WEIS-SCHLUSS, (Betveis{chluf) (der) gen. 
des-es, pl. die-fchlüfse ; L’argument, le fyl-: 


lo; 2 
BE-WEISTHUM, (Beweisthum) (der) gen.des- - 
es, pl. die-thümer; La preuve, démonjiration. 


Voy. Beweis. - 
BE-WEISSEN, (beweiffen) v. a. Ich beweifle- 

beweifste, i. h. beweiflet; Blamchir, rendre 

blanc. Die Beweiflung; le blanchiment, blan- 


che 
BE-WENDEN, (beivenden) v. n. irr. I n'y a Be 
Pinfinitif avec le verbe lafien, &9 le participe 
wandt qui font en ufage. Ich kann es nicht 
dabei bewenden laffen ; je ne Jaurois y acquies- 
cer, Wir wollen es bei dem, was gefagt it, 
bewenden laflen; nous nous en remeitrons d ce 
qui eff déja dit. Ich will es bei dem Ausfpru- 
che meines Vaters bewenden laflen ; je veux 
déférer au pers de mon père. Er liefs es 
bei blofen Höflichkeiten bewenden; if fs ré- 
_ duifit d'de fimples civilités. Wie ift die Sache 
«bewandt? comment. ua la chofe? en quel ital 
eft la chofe? Voy. Bewandt. à 
BÉWE. UNG, (Betvenbung) (die) gen. der-, 
. pk die-en.. Dabei mag es feine Bawendung 
.ba= 


. BEW. 


. haben; On s'en tenir là, on en peut refler 
là dans ae fr Was es auch mit diefer 
Sache -für eine Bewendung haben mag; quoi 

"il en Joit de cette affaire. 
WERBEN, (bewerben) (fich) v. r. örr. Ich 

. bewerbe mich, du bewirbit dich, er bewirbt 

. ich, wir bewerben uns, ihr bewerbet euch, 

‚ fie bewerben fich. Imp. Ich bewarb, /ubj. be- 

. würbe mich, parf. i.h. mich beworben; Cher- 

. cher, = À ra pote np 

. dionner qq. 4 e, afpirer; s'appliquer 

i "ch "Sich ge er bewerben; re- 


j2 À ar 
‚ brigue, l'application, afpiration. ” 
B RFEN, ee var. (ei bewerfe, 
. du bewirfft, er bewirft, wir bewerfen &c. 
. Imp. Ich bewarf, /ubj. bewärfe o4 bewürfe, parf. 
ik beworfen. {mpér. bewirf; Couvrir , jeter 
. contre ou deffus ; it. Jalir de ou avec; it. £ T. 
de maçon) enduire, crépir, incrufler, encri À 
… ourdir , er rufiiquer. 
BE-WERFUNG, CBenerfung) (die) gen. der-, 
pl. die-en; La crépiffure, le crépiffement, len- 
duifon, plaquis, renformis, l'incrufiation, 
rudération, trullifation , les arétiers, l'aëlion de 


couvrir &t. 
BE-WERK-STELLIGEN, ( betverfftelligen 1e a. 
Ich bewerkftellige - bewerkftelligte, i. h. be- 
. werkitelliget; Faire, pratiquer, effebluer, exé- 
cuter, mettre en effet, en exécution: remplir Jon 
. deffein; tenir fa parok. S. die Bewerkftelli- 


; ion. 

BICWICKELN, (betbideln) ». a. Ich bewickele- 
‘bewickelte, i h. bewickelt; Entourer, entor- 
. tiller, envelopper. S. dieBewickelung; Fentor- 

tillement, enveloppement. 

BE-WILLIGEN , (beiilligen) v. a. Ich bewillige- 

: bewilligte, i.h, bewilliget; Accorder, oBroyer ; 
confentir, permettré, concéder ; approuver, don- 
ner dans un fentiment ; acquiefcer à gg. ch. 

BE-WILLIGUNG, (Betvilligung) (die) gen. der-, 
.J pl Le confentement, l'acquiefcement, la per- 

miffion, l'approbation, agrément. Ein Bewilli- 
ne 3 une lettre d'attache. 

B OMMEN , (betvillfonimen) v. a. Ich 
bewillkomme - bewillkommte , i. h. bewill- 
kommet; Recevoir, accueillir, embrafler, faire 

"um accueil. S. dieBewillkommung ; La récep- 
tion, l'accueil, 

BE-WINDEN, (betvinden) v. a. irr. Ich bewin- 
de -bewand, /ubj. bewände, i. h. bewunden; 
Entortiller, rouler; it. lier, attacher. S. die 
Bewindung. Joy. Bewickeln. ? 

BE-WINDHEBER, (Berindheber) (der) gen. des 

Ss compagnies de 


-8, pl die-; Modérateur de: 
commerce en Hollande. 
BE-WIRKEN, Chetvirfen) v. a. Ich bewirke- be» 


BEW. 


. wirkte, i h. bewirket; Caufer, occafionner, 
S. die Bewirkung. ; 

BE-WIRTHEN, (vewirthen) v. a. Ich bewirthe- 

- bewi ‚ih i 3 Traiter, régaler, 
loger, recevoir, faire un accueil. Er hat uns 
wohl (übel) bewirthet; sf nous a fait bonne 
G chere. 

BE-WIRTHUNG, (Betvirthung) (die) gen. der -, 
-J. pl. Le logement, l'accueil, la réception, le ré- 
: ga, traitement; grande chère, bonne ou mau- 
- vaife chère. 

BE-WITTHUMEN, (beivittumen) v. a. Ich be- 

witthume - bewitthumte, i. h. bewitthumet; 


A r un douaire. - 
G, (betvog) voy. BEWEGEN. 
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BE-WOHNEN, (beimobnen) v. a. Ich bewohne- 
bewohnte, i. h. bewohnet; Habiter, occuper 
une maifons loger, demeurer, avoir fa demeure 
: dans une maifon; it. peupler. Ein neues Haus 
. zuerft bewohnen ; dchauffer une maifon. Der 
. Bewohner; un habitant. Bewohnbar ;. habita- 
ble, logeable. Bewohnt ; habité, peuplé. S. die 
. Bewo ; l'habitation , occupation, le loge- 


ment, la e. 

BE-WÖLKEN, (beivölfen) v. a. Ich bewölke - 
bewölkte, i. h. bewölket; Couvrir de nuages. 
S. die Bewölkung. à 

BE-WUCHS, (bewuch8) voy. BEWACHSEN. _ 

BE-WUNDERN, (bewundern) v. a. Ich bewun- " 
dere - bewunderte, i. h. bewundert; Admirer 
confidérer avec Jurprife. Ich bewundere mehr 
ihre RT, als ihre fchöne Geftalt; j'admire 


plus Ja Jagelle, que Ja beauté. Ein Bewunde- 
rer; un irateur. S. die Bewunderung; 


" l'admiration. 
BEWUSST, (bewußt) adj. Connu, évident, no- 
. toire. Es ift mir nichts bewufst; je n'en fais 
. rien, cela m'efi inconnu. ‚Sich was böfes be- 
. Wufst feyn; /e.fentir coupable. Sich nichts bo- 
fes bewulst feyn ; #’avoir rien à fe reprocher. 
Die bewufste Sache; la chofe en quefion. 
BEY, ) 4 BEL j 
BEZ EN, (bejablen) v.a. Ich bezahle- be- 
, zahlte, i. h. bezahlet; Payer fatisfaire qq. un, 
| s'ac envers qq. un. Seine Gläubiger be- 
zahlen; payer fes cröancıers. Die Schuld der 
Natur bezahlen; mourir, trpaffer. Das Porto 
für einen Brief bezahlen; affranchir une lettre. 
Für einen andern bezahlen; payer en ou à l’a- 
. quit. de qq. un. Für jede Mahlzeit bezahlen; 
vivre à pät. Zu theuer bezahlen ; /urpayer. 
Das Gelag bezahlen; payer la folle enchère. Er 
hat nicht zu bezahlen; sl eff infolvable, Bis : 
. auf den lezten Heller bezahlen; payer ju/gwau, 
dernier denier. Bär bezahlen; er argent 
comptant. Sich bezahlt machen; ya aire payer. 
Bezahlen, frei halten; défrayer. ‘Vergeltens 
“ rendre la pareille, reconnofire, révaloir, rendre 
. malice pour malice, (Gutes mit bofem bezah- 
; Ee 2 len; 


BEZ; 


len; rendre le mal pour le bien. Befriedigen ; 
contenter. Ich will dich wieder bezahlen; auf 
mein Wort; je te le rendrai fur ma parole. 
Sein Gelübde bezahlen ; accomplir, rendre fes 
vœux. Einen bezahlen, abführen ; payer qq. 
sn, douner à M. an Jon fait ou fon paquet. Pa 
hab’ ich dich bezahlt; te voild payé. Bezahlet 
werden; recevoir fon fait, Jon paquet, en avoir 
pour Jon argent. Mit Narrenpofien bezahlen; 
.en snonnoie de. finge. Ich will dich fchan 
ahlen; tu ne le porteras pas loin, Übel be- 
zahlt werden; &re maltraité, Mit bärer Mün- 
.2e bezahlen;. payer en méme monnois, payer 
choux pour choux. Gar zu theuer en; 
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, Ein guter, bofer Bezahler; 
chant payeur. ; 
BE-ZAHLUNG, (Beahlung) (die) gen. der -, /. 
pl. Le paiement, contentement, l'acquit, le défrai, 
Ja paie, Jolution. Die Bezahlung deflen, was 
man fchuldig ift; le rembour/ement. Bäre Be- 
Zahlung ; païement aßluel. Monatliche Bezah- 
lung der Soldaten; {a folde. 
BE-ZÆHMEN, (bejähmen) v. a. Ich bezähme- 
bezähmte, i. h. bezähmet; Domter, réprimer. 
Seine Begierden bezähmen; mettre un frein à 
Jes paffions, les domter, brider, réduire, mor- 
sers maftrifer, adoucir, afervir, gowrman- 
» röfreindre, Voy. Zähmen. S. die Bezth- 
mung; l'affion d'apprivoifer, de réfréner, l'ap- 


ra la modération. 
BÉ-ZÆHNET , (begdbnet) adj. (T. de Blafon) 
Denté. Eins ums andere bezähnte Figuren; 


té, ; 
BE-ZAUBERN, (begaubern) v. a. Ich bezaube- 
re- bezauberte, i. h. bezaubert; ÆEn/orceler, 
charmer, enchanter, fafciner, féer. Die Schmei- 
chelei bezaubert den Verftand ; /a flatterie éblouit 
bejprit. Bezaubern, behexen; donner un fort 
à gg. un, jeter un fort, un Jortilöge fur qq. un. 
Bezaubernd; adj. charmant, enc » MAgi- 
Te: éblouiffant. Er hat im Singen, in feiner 
chreibart etwäs bezauberndes; :l chante, il 
écrit divinement. Bezaubert; adj. enchanté, 
enforcelé, ft, maleficié. S. die Bezauberung; le 
Jortilège, charme, l'enchantement, enforcèlement, 
blouifement, illufion, fafcination, le preftige, vé- 


séfice, ; 
BEZ EUMEN, (besäumen) v. a. Ich bezäume - 
bezüumte, i. h. bezäumet; Brider, mettre la 
bride, tenir en bride, réprimer. S.die Bezäu- 
mung; l'aion de mettre la bride, le frein. 
BE-ZÆÜNEN , (bejäunen) v. a. Ich bezäune- 
bezäunte, i. h. bezäunet. Mit einem Zaun um- 
‚eben; entourer, environner, fermer d'une haie. 
BE-ZECHEN, (bejechen) v. a. Ich bezeche - be- 
zechte, i. h. bezechet; Enivrer, faouler. Ei- 
nen bezechen, voll machen; accommoder com- 


BEZ. 


me il faut, abbreuver, fiffier la linote. Er hat 
fich bezecht; 1! a fifle la Imote, il el bien im- 
primé, Bezecht; adj. Enivré, ivre, plein de 
vin, faoulé, accommodé de la belle manière. 
re N nd kg 
allard. 

BICZEICHNEN, (bezeichnen) v. a. Ich beseich- 
ne - bezeichnete, 1 h. bezeichnet; Marquer, 
noter, dénoier, faire une marque, numéroter, 
défigner, caraflérifer. Einen Flüchtigen be- 
zeichnen; fignaler un évadé, Die Grenzen be- 
seichnen; aborner. Mit Accenten bezeichnen ; 
accentuer. Bezeichnet ; ad. marqué, défigné. 

- Als Hunde, Pferde bezeichnet; truité, mar- 
œueté. S. die Bezeichnung; la > note, dé- 
notation, numero, défignation. ichnung 
der Bäume, die verkauft werden follen ; l'affiette. 

BE-ZEIGEN , (breigen ) v. a. Ich bezeige - be- 
zeigte, i..h. bezeiget; Marquer, montrer, 46- 
moigner, faire voir, démontrer. Die Wahrheit 
mit der That bezeigen; montrer la vérité par 

- les effets. Sich bereigen; fe conduire, fe com- 
porter, Je comporter ue certaine manière en- 
vers qq. un. Sich als einen ehrlichen Mann 
bezeigen ; Æ comporter en honnéte homme. Sich 
als einen Freund bezeigen; agir en ami. Die 
Bezeigung, das Bezeigen ; la marque, le té- 
moignage, la conduite, démonfiration, le com- 
poriement , déportement ; la démarche. Die Be- 
zeigung der Freude; démon/ffration de joie. Fin 

ezwungenes, geziertes Bezeigen ; l'affe&ion, 
ine Ehrbezeigung; un compliment. ; 

BE-ZEIHEN, (begeiben) v. a. Ich bezeihe - be+ 
zeihete, j.b. bezeihet; (peuuf.) Accufer, char- 

"ger d'un crime, reproche, convaincre. Syn. 
Geihen, bezichtigen, bezüchtigen. 

BE-ZEUGEN,, (dejeugen) v. a. Ich bezeuge- be- 
zeugte, i.b, bezeuget. Zeugnifs ablègen; at- 
tefler, donner on rendre témoignage, en, 
affurer, déclarer, confirmer, protefter de.., dépo- 
fer. Die Wahrheit bezeugen ; attejler la vérité. 

Eidlich nes attefer avec ferment. Seine 

Gewogenheit bezeugen, témoigner fon affefion. 
Seine Unfchuld bezeugen; protefler de Jon m- 
nocence. Eine That gerichtlich bezeugen; d#- 
po/er d'un fait. Durch andere bezeugen ; prou- 
ver par... BeiGott gt ; arr, certi- 
fier fur..., attefler Dieu. Wider Willen bezeu- 
gen; rechigner. ' Die Bezeugung; fattefiation, 
le témoignage, l'affurance, la confirmation, pro- 
teflation, preuve, marque. Die eu der 

reude, des Beileids; uw compliment de Jelici- 
tation, de condoléance. 

BE-ZICHTIGEN, (besichtigen) voy, BEZEIHEN, 
BEZUCHTIGEN. ; 

BE-ZIEHEN,, (bejiehen) v. a. irr. Ich beziehe= 
bezôg, fubj. bezüge, i.h. bezogen. Ein Haus 
beziehen; /e mettre en pojlefion d'une maijon, 
entrer dans une maifon, loger on Je loger dans 

une 
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une maifon, y aller demeurer. Ein Lager be- 
siehen ; en dans.., prendre un camp. Einen 
Ort beziehen ; établir on domicile dans... Die 
Grenzen beziehen; vifiter, régler les bornes, 
. Ein mufikalifches Inftrument aufs neue bezie- 
ben; remonter. Einen Stuhl mit Gurten be- 
ziehen; Jangler un f ège. Papier mit Linien 
n; papier réglé. Eineh Kaften mit L&- 
der beziehen ; couvrir un coffre de cuir. Lin 
Bett mit Vorhängen beziehen; gamir de ri- 
deaux. Eine Laute beziehen; monter un luth, 
meitre des cordes à un luth. Jemand bezieben, 
Poe (peu pen MD .) ee duper, PA lee 


nie beziehen, trächtig wer- 
den; CT. de fe) ») retenir. Die Stute hat 
fich bezogen; la cavalle a retenu. 


Sich bezie- 
hen, auf etwas; Je rapporter, Je référer à, 
s'en rapporter, avoir du rapport à qq. ch., ‚en 
sppeller, faire allufion, être rélaif. Sich auf 
jemanden worinn beziehen ; fe remettre de qq. 
ch. à gg. un. Alle unfere Urtheile beziehen 
fich hierauf; tous nos jugements fe séduifout à 
cette chefe. Ein Wort, das fich auf nichts be- 
ziehet; us terme abjols. .Ich beziehe mich auf 
das, was ich zuvor gefagt; je men r te 

. à ce que fai dit auparevant. Das Beziehen, 
die Bezie , Beüzuthmung; l'entrée, prije 
de poffefion. Bcliznéhmung eines Haufes; lo- 

ement. Beziehung, Verhältnifs; le ra ji es 
a rélation, lallufion. In Beziehung ; rélative- 
ment. Bezichend, Fe verbältnifsmäfsig; ré- 


latif, refpefif, qui Je rapporte. 
BALE, qu v. a. Ich beziele-beziel- 
te,i.h. bezielet. Ein Ziel fetzen, einfchrän- 


ken; borter, limiter, re reindre. Etwas be- 
zielen, eine Abficht auf etwas haben; avoir 
un deffein, un but, avoir une chofe en vue. Die 


Bezielung ; la limitation, préfixion, + Re 
BE-ZIEREN, (begieren) voy. AUSZIEREN. 
Bean > Chine) ad. adj. (T. de Blafon) Ra- 

ne, chevillé. zèhen Enden bezinkter 


Hirfch; uu chevillé de dix cors, cerf de dix cors. 
BE-ZINNEN , (bejinnen) voy. ÜBERZINNEN; 
étamer, couvrir d'étain. 
BEZIRK, et) (der) gen. des-es, pl. die-e; 
Der Umfang; l'enceinte, le circuit, tour, con- 
tour, pourpris. Die Stadt hält in ihrem Be- 
zirk fo viel Häufer; La ville ne dans fon 
enceinte tant de maifons. Bezirk eines Ackers, 
Gartens ; letour, circuit d’un chanıp, jardin. Ein 
gebauetes Land, fo mit Mauern, Gräben um- 
geben ; unclos. Ein Bezirk von gewiflen Gegen- 
den, Ländern ; un cercle, canton. DerBezirk ei- 
nes Gerichts; le fan reffort. Der Bezirk 
oder Umfang eines 65 le pourtour 
BEZIRKEN, (beirfen) v. a. de Ich bezirke-bezirk- 
i. h. bezirket. Bezirk bringen, bekrei- 
En entourer, (T. de Chaffe) faire Jes enceintes. 
Die Bezirkung, ung; la limitation, 


x 


BEZ. 
BEZOAR, „Seue) (der) gen. des-s, [. pl. Pier- 


re qui Seuge ns Le corps de certains ani- 
maux des Îndes,- ES qu'on tiené Étre fouveraine 
contre le venin. Bezoard; pierre de Lézourd. 
Der Bezoar-bock ; la gazelle, En ee du 
œufc, chèvre des ind, chèvre à bézoard. Be- 
zoardifch; adj. béxoardique, de bézoard. Be- 
Zoard-eflenz ; effence de b zoard. eg: 
er Ser re de bézoard. Bezoar-kügelchen ; tro= 
bézoard. 

BEZ GEN, (bejogin) adj. Plein. Eine bezo- 
gene Kuh, Sau; une vache, truie pleine. Ei- 
ne bezogene Violine; unviolon monté, Voy. Be- 
ziehen. 

BE-ZÜCHTIGEN, (teens v. a. Ich bezüch- 
tige - bezüchtigte, i. h. bezüchtiget. u 
nen; imputer, accufer, charger de.. 
grofer Lafter bezüchtigen ; "arger ga. un sir 
grands crimes, blämer, noircir. Einen einer 
niederträchtigen That bezüchtigen ; impofer 

elque vilain cas à qq. un. Die Bezüchtigung ; 
"imputation, accufation, le bläme. 

BE-ZÜCKERN, (bsudern) v. a. Ich bezuckere- 
bezuckerte, i h. bezuckert; Sucrer. Braun 
bezuckeïte Pfrfichen; des péches au caramel, 
Bezuckerte Pomeranzen, wie mit feinem Drath; 
oranges filées, fucrées en filigrame. Weils be- 
zuckerte Maronen; marons en chemife. Bunt 
bezuckerte; marons à l'arlequine. Bunt be- 
zuckerte Mandeln; grillage d Tarlequine . 

BE-ZUG, (Beug) (der) gen. des - es, pl. die- 
züge; ? Le rapport, la relation, allufion. Ein 
Peut Saiten; une monture, garniture. 

BE-ZUPFEN , (bezupfen) v. a. Ich bezupfe - be- 
zupie; ih. bezupfet; Plumer , ronger. Poy. 


BE-ZWÄCKEN, Gritvacen) v. a. Ich bezwak- 
ke- bezwakte, i i h. bezwacket; Rogner, écor- 
ner, ébrécher, duper. Einen bezwacken; plu- 
mer qq. un, plumer la poule, rogner la paie, 
les gages, ee les privilèges. Voy. Abzwak- 


ken, icken. 
BEZWANG. (begtvang) BEZWINGEN. 
BE-ZWECKEN ‚ (qmeden) v. 0. Ich bezwek- 
ke- bezwekte, bezwecket. Mit Zwek- 
ae er Nägeln befchlagen ; meihre 
les clous 
BE-ZWEIFELN, (be; ere v. a. Ich bezwei- 
fele - bezweifelte, 1. . bezweifelt. Zwei- 
fel ziehen; mettre, ee en doute, douter 
de gg. ch. Eine Wahrheit, einen Satz bezwei- 
feln; douter de la vérité d'une tien. 
BE-ZWICKEN, (batvicéen) voy. ACKEN. 
BE-ZWINGEN, an 4 a. irr. Ich 'be- 
zwinge - bezwang, fi zwänge, ih. be- 
zwungen. ee ns ait: 
Joumeitre, réprimer, réduire Jous fon 
ce, juger » vaincre, domter, Ru jrs 
r._Sich bezwingen; bre maître (mai- 
Ee3 trefle) 
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an: 
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treffe) de foi, PR contenir. Er ift fo unbändi 

dafs man ihn kaum bezwingen kan; 5! faut 
tenir à quaire. Das Bezwingen, die Bezwin- 
gung; l'aflion de vaincre, l'affujettifement, la fou- 
mifhon, réduffion. Der Bezwinger; le vain- 
-queur, conquérant, domteur. Bezwinglich; adj. 

” domtable. 

BE-ZWISTEN , (betviften) v. a. Ich bezwifte - 
bezwiftete, i. h. bezwiftet. (peu u/.) Streitig 

. machen; émouvoir querelle, difputer. 

BE-ZWUNGEN, (betoungen) voy. BEZWIN- 


GEN. 

BIBEL, (Bibel) (die) gen. der-, pl. die-n; 
"La bible, la Jainte écriture, l'écriture Jainte, 
les écritures, les Jaintes lettres. Bibelmäfsig ; 
adj. conforme ou convenable à la bible. Bibel- 
mäfsig; adv. conformement d la bible. Bibel- 

. veft; adj. ver dans la bible, qui fait bien ci- 
ter la Jainte écriture, qui la Jait für le bout du 


doigt. 

BIBER (Biber) (der) gen. des-s, pl. die-; Le 
caflor. Land - oder Grubenbiber ; le bièvre, ca- 
‚fior folitaire, terrier. Der Biber-Affe; le babouin, 
babon. Der Biberbau; {a tannière, loge, caba- 
ne du cafler. Die Höhle, Wohnung eines 
Landbibers; le boyau. DerBiberbaum; le ma- 
gnolia. Ein Biberfell, Biberbalg ; {a peau, fou- 
rure du caflor. Das Biberfett; l'axonge de ca- 

Das Bibergeil ; /. pl. la cafiorée. DasBi- 

geil-Öl; Fhuile de caforum. Das Biberhär ; 


la queue de caflor ; figur. toile platte. Die Biber- 
H = erifoloce » clématite. 
BIBLIOTHEK, (Bibliothef) (die) gen. der-, 
. pl. die-en; La bibliothèque, colleßlion de livres. 
| Der Bibliothekarius ; le bibliothécaire, 
BIBLISCH, u) adj. De la bible. Ein bibli- 
fcher Spruch; une Jentence de la bible. 
BICKE, (Bide) (die) gen. der-, pl. die-n; Le 
pic, la pointe. On dit aufi: der Bickel. 
BICKE-BÈRE, (Bicfebeere) Ho der-, gl. 
die-n; L'airelle, la myrtille. Voy. Heidelbere. 
BICKEL-HART, (bicdelbart) adj. Dur comme 


- un 08. 

BICKEL-HAUBE, (Bicfelhaube) (die) gen. der -, 

pl. die-n; casque, pot en tête. 5 

BICKEL-STEIN, (Bidelftein) (der) gen. des- es, 

. pl. die-e;. Un éclat de caillou. friert Bik- 
keifteine; 4} gèle d. pierres fendre. 


x 
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BICKEN, (bieten) v. a. Ich bicke- bikte, .i h. 

gebicket. On dit ordinairement: picken; bec- 
, becqueter. Les tailleurs de pierres difent: 
ie Steine bicken ou picken; piquer les pierres. 

BICKLING, (Sidling) ou Bicking; (der) gen. 

5 a die-e; Un hareng foré. Ein fri- 
fcher Bikling; un hareng pec. | 

BIEDER, (Bieder) adj. it, qui a de l'hon- 

- neur, de la ve $ 

BIEDERMANN, (Biedermann) (der) gen. des - 
8, pl. die-männer; Un homme d'honneur; de 
bien, de probité, homme franc & intègre, prud’ 
homme, qui a de la droiture, un homme de la 
vieille roche, une bonne pâte d'homme, un bon 
Tfraëlite, un bon Gaulois. Biedermänner, Bie- 
derleute, Schiedsleute; arbitres. Biedermanns 

- Erbe liegt in allen Landen, Ehrlich geht durch 
die ger Welt, die Tugend findet aller Orten 
ihr Vaterland; (prov.) la vertu trouve par tout 
Jon prix & Ja récompenfe. Biedermännifch; 
adv. droitement, honnétement. Biedermännifch 
handeln; aller droitement en befogne. 

BIEGE, (Siege) (die) gen. der-, pl. die-n. 
Gebogene Fläche; {a courbure, Finflion. 

BIEG-EISEN , (Biegeifen) (das) gen. des-s, pl. 
‘die-; Le reféndoir. 4 

BIEGEL-EISEN, (Biegeleifen) (das) gen. des-s, 
pl. die-n; Un carreau, fer d'repaller des cou- 

“ tures, le linge. 

BIEGELN, (biegeln) voy. BÜGELN. 

BIEGEN, (biegen) v. a.irr. Ich biege- bög, fübj. 
böge, i.h. gebogen; Plier. Krumm biegen; 
courber. Eine Nadel krumm biegen ; Far 
une aiguille. Sich biegen; plier, obéir, céder, 
s'accommoder , Je con Sich fchmiegen 
und biegen; Je courber, Je foumettre. Diefe 
Saule bieget fich; cette colonne ports à faux. 
Diefe Mauer bieget fich; cette muraille fait cow- 
de, prend coup. Sich biegen laffen; étre fou- 
gle; féchir. Er läfst fich nicht mehr biegen ; 
i a pris fon pli Es mufs biegen oder brè- 
chen; il faut que cela plie ow rompe; il faut 
paller par là où par la fenêtre, des œufs ou des 

etits. . Krumm gebogen; courbe, courbe. 

BIEGSAM , (biegfam) adj. Flexible, Jouple, ploy- 
ant, qui fléchit, qui plie, qui obéit, aifé à tour- 
ner, pliable, facile à courber, maniable, trai- 
table. 

BIEGSAMKEIT , (Biegfamteit) (die) gen. der-, 
, pl. La flexibilité. Biegfamkeit eines Men- 

fchen; l'humeur aifée, commode, accommodante, 


naturel Fe douceur. 
BIEG-SCHEIBE, (Biegfheibe) (die) gen. der-, 
pl. die-n; ‘Piècé bois platte €ÿ ronde des 


tonnéliers pour plier & arrondir les cercles. 
BIEGUNG, (Biegung) (die) gen. der-, pl. die- 

en; L’inflexion,, c ».€ rés Ci 77 
CT. d'Arch.) Widerlage; {a retombées. 
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BIEG-ZANGE, (Bieggahgé) (die) gen. der-, pl. 


die-n; La tenaille. 


BIENE, Biene) (die) gen. der-, pl. die-n; : 


mouche à miel, l'abeille. Der Bienenbau, die 


Bienenzucht; l'éducation des abeilles. Der Bie- : 


nenbaum; l'obier, érable. Eine Bienenbeute ; 
üne ruche de planches. Das Bienenbrod; le /an- 
daraque, la cire brute. Die Bienenbrut; les 
vers des abeilles. Das Bienenerzt; un minéral 
conformé en guife de cellules d'abeilles. Der Bie- 
nenfalter; ia teigne de la cire. Der Bienen- 
ce AU Afterrüiselkafer ; l'attélabe. Der Bie- 
ne ; le vol de l'abeille, effaim, jeton. Der 
Bienenfrâfs, Bienenfrefler, Bienenfpecht ; le pic 
verd, Fa ‚Ein Bienenhalter, Zeidler; qui 
élève des mouches à miel. Die Bienenhaube 04 
Kappe; le capuchon, camail. Das Bienenhäus- 
lein ou Lochlein; la cellule, letrou d'abeille. Der 
Bienenkäfer; Fattdlabe à trois bandes. Der Bie- 
nenkönig; le roi des abeilles. Der Bienenkorb 
ou Stok; le panier, la ruche. Das Bienenkraut ; 
la mélifle cultivée, herbe de citron, citronelle, 
ponciräde, piment des mouches à miel. Das Bie- 
nenpulver, die Bienenarznei; le remède qu'on 
donne aux abeilles. Das Bienenrecht ; l'abeilla- 
re. Die Bierienfalbe, Lokfalbe ; l'enduit, la grai/- 
ose on frotte les ruches. Das Bicnenfaug, 
weifse taube Neflel; Fortie morte. Die Bie- 
nenfchlacken ; la cire qui n'ejt qu'à demi-faite. 
Ein Bienenfchwarm; un ea, jet, jeton, re- 
jet. Der Bienenfpecht; ke pic verd. Der Bié- 
nenftachel; Faiguillen. Der Bienenftich; la 
piquure. Die Bienenwabe ; la gauffre, le gäteau, 
rayon de miel. Der Bienenwarter, Bienenva- 
ter; le gardien d’abeilles. Der Bienenweifer 
ow Weifel ; -Ia reine, mère abeille (roi d’abeil- 
les.) Der Bienenwolf; Nom qu'on donne a 
differents ennemis des abeilles. Die Bienenzelle; 
une alveole, loge, cellule; maijonnette. Der Bie- 
ner, Bienenhalter; qui éleve des mouches à 
mil. Ein Bienlein; une petite abeille. Eine 
jange Biene; une jeune abeille. Die Biene fum- 
fet; Pabejlle bourdonne, Die Bienen fchwär- 
men; les abeilles effaiment, jetent. 
BIER , (Bier) (das) gev. des-es, pl. die-e; La 
bière. Dünn Bier; de la petite bière. Weis 
: Bier; bière blanche. Braunes Bier; bière rou- 
. Englifches Bier, aile, ale. Geringes Bier; 
Flonqueite " Bitterbier ; biere-abfinthe. Kärzen- 
Lagerbier; bière de mars. Bier aufthun; met- 
tre le bouchon. Bier fchenken; tenir cabaret, 
vendre au pot ES à la pinte. Kleifig zu Biere 
gehen; aller fouvent au cabaret, fréquenter les 
. cabarets. Das dünne Bier kömmt zulezt; (prov.) 
la petite bière vient la dernière. Bier brauen; 
brajjer de la bière. Das Bier if auf der Nei- 
e; la bière efl à la lie, au bas. Es ift ein Reif- 
.um ihn, wie um das faure Bier; (Prov.) 
ef recherché comme la bière gâtée, il eff mé- 
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prifé, négligé. Der Bieraccis, Bierfteuer, der Bier- ' 
auffchlag, das Bierumgeld, die Bierzife; impôt 
Sur la bière, le gambage. Die Bierbank ; la taver- 
ne, lecabaret. \mmer auf den Bierbänken liegen; 
grenouiller dans le cabarets, étre entre deux tre- 
teaux. Der Bierbann, Bierzoll, Bierzwang ; 
droit de vendre de la bière dans un difiri. Ein 
Bierbottig, eine Bierkufe; une cuve, cuve d la, 
bière. Der Bierbrauer; le braffeur de bière. Ein 
Bierbruder, Bierlümmel; un avaleur de bière, qui 
fréquente les cabarets. Der Bierefsig; le vinai- 
gre de bière. Das Bierfafs; le tonneau à bière, 
la gonne. Ein Bierfiedler; un ménétrier, ra- 
cle-boyeau, racleur de boyeaux. Eine Bierfla- 
fche; une bouteille à biere. Der Biergäfcht, 
Schaum; {a moujje. Das Bier giebt viel Gafcht, 
fchaumt; la bière fait beaucoup de mouffe. Das 
Biergeld, Trankgeld; l'argent pour boire; (& 
s'il eff queflion d’une femme) pour les épingles. 
Das Bierglas ; le verre à bière. Der Bierhahn, 
Bierkrahnen; le robinet. Hölzerner Bierhahn; 
la cannelle. Der Bierhefen; la lie, levure de 


bière. Die Bierkanne; la cruche à bière. Der 
Bierkeller, das Bierhaus; /a cave. Die Bier- . 


fchenke; le cabaret à bière. Der Bierknoten; 
le morceau d'Adam, le nœud de la gorge. Der 
Bierkranz, Kegel, Ruthe, Zeichen, Wilch; 
le bouchon, enjeigne à bière. Der Bierkrug; 
la cruche, le pot a bière. Ein Bierhaus; un ca- 
baret, une taverne. Die Biermärte, Bierkaltefcha- 
le; la miaulée, birambrot. Die Bierprobe; les 
jurés braffeurs; it. pèle-liqueur. Der Bier- 
fchank ; le droit de vendre de la bière, au pot 
€ à la pinte, bouteillage. Einen Bierfchank 
anfangen ; lever cabaret. Ein Bierfchenk, Bier- 
wirth; un cabaretier à affieite. Die Bierfchicht ; 
peine qu’on impofe d un mineur pour n'avoir 
- pas fourni Ja tâche. Ein Bierfpünder, Bierfchrö- 
ter; un encaveur. Eine Bierfuppe; une Joupe 
a la bière. DerBiertifch; le lieu où l'on reçoit 
l'argent de la bière qui Je vend. . Der Biertrich- 
ter; lentonnoir à la bière. Die Bierwäge; le 
poster (pour la bière.) Der Bierwägen; 
e haquèt. Die Bierwürze; le moüt de bière. 
Der Bierzapfer ; le cabaretier à pot. Der Bier- 
zwang ; le droit de vendre de la bière dans un 
.certain difiri®. 
BIESEM, (Biefen) BIESEN, voy. BISAM. 
BIEST-MILCH, (Siefimild) (die) gen. der-, [. 
pl. Le colofire; pêmier lait d’un vache après 
elle a ie un veau. 
BIEST-LAUCH,, (Bieftlauc) ) BINSENLAUCH, 
voy, SCHNITTLAUCH. j 
BIES-WIND, (Bieswind) Bifswind, (der) gem 
des-es, pl. die-e; Le vent de bife. 
BIES-WURM, (Bieswurm) (der) gen. des- es, 
}. die- würmer; Le taon. s 
BIETEN, (bieten) v. a.. irr. Ich biete, du. bie- 
cet ow beutit, er bietet ou beut, wir bieten 


Ce 
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&c. Imp. ich bôt, fubj. bote; Parf. i. h. ge- 
boten; Jmpér. biete ou beut. Anbieten; of 
gr Einen Trunk anbieten; offrir à boire. 
"Ein Nachtlager ; sn gfte. it. Uberreichen; pré- 
Joiter, donner. Die Hand bieten; pré/euter, 
donner, tendre, préter la main. Anbieten; ai- 
der, ajlifter, fen; /ecourir. Einem einen 
guten Morgen, eine gnte Nacht bieten; don- 
ner, Jouhaiter le bon jour, la bonne nuit à gg. 
un. Einem SN bieten; menacer qq. un 
de coups, menacer le baton à la main, lever la 
main fur qq. un. Bietet es ihm einmal, und 
fehet, ob er es nicht nehmen wird; offre-lui 
cela, € vois s'il ne le prendra pas. Bieten; aw 
jeu de cartes; mettre, mettre au jeu, aller de... 
effer bieten; hauffer le jeu. Auf eines Kopf 
ein gewifles Geld bieten ; mettre la téte de qu’ 
un d prix. Feil bieten; maitre en vente une 
chofe. Eine Wäre zu hoch zu theuer bieten; 
Jurfaire. Bietet es nicht zu theuer; dites- en 
un prix raifonnable. Gar zu wenig bieten; 
mésoffrir. Den dritten Theil mehr bieten ; tier- 
cer. In der Auétion; enchérir, offrir. Gericht- 
lich; liciter. Wie bietet ihr das? combien fai- 
tes-vous cela? Ich halte die Wäre fo hoch, 
was bietet ihr mir drauf? je mets la marchan- 
“dife à tant, combien m’ en offrez-vous? Ihr 
bietet mir weniger, als fie mich koftet; vous 
m'en offrez moins qu'elle ne me coûte. Nlehr, 
höher bieten ; renchérir, furenchérir, faire une 
-enchère. Mehr, als ein anderer; mettre l'en- 
- chère à gg. ch. Das ift gar zu theuer, darauf 
laßt fich nichts bieten; cela ef à un fi haut 
prix que l'on ne fait qu'en offrir. Bieten und 
wieder bieten macht den Kauf; ( Prov.) à mar- 
chander on vend € on achète. Die Spitze, den 
Kopf bieten; faire tête, s’oppo/er, réfifier, fai- 
re réfifiance, bien tenir téte à qq. un, montrer 
les dents à qq. un, faire face, volte-face, pré 
ter le collet a qq. un. Sie bieten fich einander 
immer die Spitze; ils font toujours appointés 
contraires. Einem Troz bieten; morguer, nar- 
guer qq. un, er la morgue, donner, faire, 
rendre le paroli à qq. un, défier qq. un, affron- 
ter qq. un. Troz fei euch geboten, wenn ihr 
dies thut; je vous défie de faire cela. Bieten, 
ee eftellen, rufen oder kommen laf- 

en; commander, mander, a ‚faire 
peler, mander à la corvée. Cage A a 
5 inter, affgner (Ja partie devant le 
rei Penchere. Im 


BILANZ, (Bilanz) 


BILDER-B 
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die) gen. 


der-, /. pl. La 
balance; it. foute À bilan.” Fe 


BILD, 
die-er; 


Bild; un tableau fait avec beaucoup d'art. Der 
Schlaf ift ein Bild des Todes; le Jommeil ef l'i- 
- mage de la mort. Ein grofses, ungeheures 
Bild; un colojje. 

BILD-ARBEIT, (Bildarbeit) (die) gen. der-, pl 
die-en; Le camaïeu. Gefchnizte Bildarbeit ; 
 fculpiwre en bois. Gegoflene; bronze. Geftik- 

te; broderie. Gewèbte Bildarbeit; damas, da- 
maflure. Erhabene Bildarbeit; ouvrage à bojfe. 
Halberhabene gefchnizte Bildarbeit; gravure 
Jur les bois en relief, ouvrage de demi-boffe. 
Das Erhabene in der Bildarbeit; Penlevure. 


BILDEN, (bilden) v. a. Ich bilde - bildete, i. h. 


ebildet ; Definer , faire, peindre, rer. 
Nach dem Leben bilden; peindee en 
d'après, nature. Die gehörige Form geben; 
façonner. Vorftellen; former, repröfenter. Von 
der Natur, durch Kunft gebildet feyn ; étre 
Form£ par la nature, par art. Abformen; mo- 
deler, mouler, (T. de Sculpt.) &baucher. Wohl- 
gebildet von Leibesgeftalt ; bien fait. 
dende Kraft; Ia vertu formatrice. Sich bilden; 
s’organijer. Bilden; (T. de Tiffer.) re 
du linge. Was das Vermögen hat zu bilden, 
lich zu bilden ; 


laftique. 
BILDER-ANBET ER (ifberanbeter) (der) gen. 


1. die-; Un iconolätre, - 
CHREIBUNG ; (Bilderbefihreibung) 


en. der -; L'iconographie. 


des -s 


(die 


8 
or Gericht bie- BILDER-BIBEL, (Bilderbibei) (die) gen. der-, 


pl. die-n; La bible par figures; repréfentée on 


res, 


ten 
jus. as Bieten einer Jigu 
"Kaufen, Pachten, ein Bot, Gebot; Iami/e. Ge- BILDER-BLENDE, ox BILDER-BLINDE, (Bil 


richtliches Bieten; [a licitation. Bietend; adj. 


€ part. offrant, préfentant. Dem Meiftbieten- - 


den verkäufen; vendre au plus BR 3 donner 
au plus offrant; au dernier enchériffeur. 


derblende, ou Bilberblinde) (die) gen. der-, pl. 
die-n; Une niche, un renfoncement, une niche 


couronnée. 


BILDER-BÖGEN, (Zilderbogen) (der) gen. des 


h'erkreis ; le Zodiaque, 


BIEZ, f 5 5 E 5, J. pl. Der 
Le gl) gen. des-en, pi. ie BILDER-BUCH, (Bilderbuch) (das) Len. des-es, 


pl. die-bücher; Le livre plein de {gures. 
< PER EJERLDER. 
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es CABINET ‚ (Dilbercabinef) Si gen. 
des-es, pl. die-e; Le cabinet de ta 
BILDER- bienst, CODE (der) gen. ie 
es, /.pl. Le cute religieux qu'on rend aux ima- 
es de Saints. 
BILDER-DEUTUNG, (Bilderdeutung) (die) gem 
der-, /. pl. L'iconolo 
BILDER: FÜS, be) (der) gen. des -es, 
I. die - füße; La piédouche, rte de figure. 
BÉDER- -GALERIE, see ai) a gen. 
, pl. die-en; La galerie de tableaux. 
mBei GEMACH, C(Bildergemad ) voy. BIL- 
DR GESTELL, ee (das) gen. 


-es, pl. die-e; Le 


BILDER HÄNDEL, À Bilnkrhandel ) (der) Er: 


des-s, f. pl. Einen Bilderhandel treiben; 
canter. Ein Bilderhändler; un brocanteur. 
BILDER-KRAM, ou BILDER-LADEN, (Bilder 
kam, où Bilberladen) (der)/.pl. La boutique d'i- 
- Mäges. Bilderkrämer,, ox Bildermann; un 
Don 1 imager. Eine Bilderkrämerin; ne 


BILDER LUST, (Bilberluft) (die) gen. BR, ; 


1. Le plaifir qui Je prend à voir des fi 
nÉBERN ERN, (bi a v. & Ich bildere - bil 
i.b. gebildert ; BE un livre pour en es 
examiner les fgur 
BILDER-NATH, E(Biibernaté) (die) gen. der-, 
I. die - näthe; couture bigarrée. 
BILDER. an: Bilderrahm) er) gen. des- 


l. bordure. 
BILDER.RE REICH, (Bilderreich) adj. (Je dit des li- 
es des poijies, des pen/tes.) itoresgue, plein 


BIEDER SAAL, (Bilderfaal) (der) gen. des - es, 
fi die-fäle; La fale ornée d'images ou de ta- 


BILDER-SCHRIET , (Bilderfchrift) (die 
der-, pl. die- en; Hiéroglyphe, PAS DR hé id 


BL BER STUHL, (Bilderftuhl) (der) gen. des - 
® I [A die - fühle; Un nt L 
R-STÜRMER, (Bilderftärner) (der) gen. 
er -s, pl. die-; "Un iconoclafte, brife-images, 
iconomäque. Die Bilderftürmerei ; l'iconomachie. 
BILDER-VER- EHRER, (Zilderverehrer) voy. BIL- 
DERANBETER. 
BILDER-WERK, ( Bilbertverf ) Ge) D ju. des - 
es, pl. die-e. Der Bilderzierrath ornemei 
de peinture ow de fculpture. 
RTS m aie) (der) gen. des - 8, 
FE 
B HAUER, (Bildhauer) (der) gen. des-s, 
_pl. die-; Le Joulpteur , flatuaire. lan dhauer- 
Dis le; um garcon Je. Die Bildhanerarbeit, 
er la Pr sue Ein Bildhauerbam- 
mer; an flatoir.. Bildhauerifch ; à la ma- 
ro Jculpteurss fuivant les règles de la 


1. die - krafte; 
# BILD-W) BER, DAMASTMAC R, 
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oukptur. Bildbauerwerk, an Getäuden; lema- 
nequinage. Bildhauerzierrath , von Weinlaub 
‚an Säulen; pampre. Von Straufsfedern; pa-. 
.nache. Von Aelten mit Jaubwerk oder Biu- 
men; rainceau. Von Herzlaub; rais de cœur. 
BILDLEIN, BILDCHEN, (Œilblein, Bildchen) 
ce FR 5, ph die-; Petite image; figu- 
ans. Von Gyps; plétre. i 
ART Cbilél id) adj. Pme res a ee fe; 
adv. Fegwrativement: je 
BILD-MACHER, (Bildizacher) (der) gen. des-s,: 
pl. die-. Aus ions Qui moi en terre. - 
Aus Gyps; plétrier. Aus Wachs; qui modèle- 
.en cire. Aus Holz, Stein; /culpteur en bois, 


Bi DRIS (Bilbnis) (das) gen. des -es, pl. die 
-e; Une image, une refemblance. Man ht ihn 
a im Bildniffe, fondern in Gyps; on n’a 

[on portrait, mais on a fou plâtre. Einen 
I ildniffe köpfen, hinrichten, an den Galgen 


pr 5 chier qqs un, exécuter, pendre gg. un 


en ge 

BILD SE Ge, Toit) (die) gen. der-, 
die-n; “La ha, ire. Die Bi d- 
fäule eines Sacrée. 

> BILD-SCHI -SCHNITZ | (Gi hniger) voy. BILD- 


BILD- SCHNITZERET, (Bildfehnißerei) cn DER 
der-, f. pl. La jculpture en bois. 
den; maneg; Winag: er 
BILD- STEIN“. iopeim) (der) gen. des-es, pl. 
die-e; Le'c la pierre figurée. 
BILD-STELLE, pee (die) gen. der-, pl, 
our n; L'extrémi la poupe d'une galère, 


le dra 
ILD-STOCK , BILD-STUHL, (Bilbffod, Si: 
Kt a: BILDER-STUHL. 
7 ankam) adj. Muet comme 
a image. Er fteht ses ildftumm, wie 
ein Oelgbtze; c'eff un er 
BIL-DUNG, (Bildung) (die) gen. der -, pl. die 
-en; La formation, tournure, phufi onomie. Bil- 
* dung des Leibes und Gefichts ; les traits du corps 
€ du vifage. Aeuffere Bildung eines Dinges; 
la configuration. Belondere Bildung; modification. 
- Bild der Theile des Leibes. sa“ es in 
Mutterleibe ; la confermation. 
BILDUNGS-KRAFT, à Bbamatrfs t) Ge) gen. 
der - La vertu formatrice. 
CBilbtve 
en Damaftacher) (der) gen. des- >. pl. die-; 


BıLD- Weise, Chi (Bilbtveife) adv. Figurativement, 
fymboliquement , allégoriquement. 

Bil VOWERK, ( (Bildwerk) (das) gen. des- es, 
die-e; La damaflure; it. manequinage. : 

li, in Bill) (die) Ca der % pe Se en; Le 

il ; terme anglois 7 

dA abus d'Angidve BIL- 
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BILLARD, ou BILLIARD, (Billard, où Billiarb) 
(das) gen. des-s, pl. die-e; Le billard. 
BILLE, Fine) (die) gen. der-, pl, die-n; 
- (pron. Bilje). Billardkugel ; la bille. Eine Bille 

machen; faire, bloufer une bille. Bille, inftru- 
ment de Tondeurs de drap, manique. Bille, 
- Zapfen im Wellbaum der Mühle ; le pivot, 
BILLEN, (billen) v. a. Ich bille-billte, i. h. ge- 
billet; CT. de M Die Möhlfteine fchär- 


feun. ) 

BILLET. en tu) Cas) à d 1. di 
» (Bille, ren. des-es, pl. die-e; 
ER, RO a, ur Aa 
ig . Gerecht; itable, 
raiformable. weh billig, dafs man die Lafter 
ftrafe; il €) uf de punir les vices. Nichts, 
als was billig ift, begehren; ne demander que 
ce qui el jufle. Es ift billig; c’ef la raifon, la 

rain le veut, es bei einer Sache th 


pour 
. „Ein billi 
re, colère. 


BILLIG, BILLIGERMASEN, (billig, billiger: 
" mäfen) adv. ju » droitement, équitable- 
‚ment, raifonnablement ; it. à bon droit, avec 
raifon, avec juflice. Von Rechtswègen; de 
droit. Billig und recht; d jufle titre, à bonne 
raifon. Rechtmäfig; légitimement. Nach Ver- 
dienft; /slon le mérite. Und das billig; es ift 
‚nicht mehr wie billig; comme de raifon. Et- 
was billiglich, billigermafen fordern; deman- 
“der Eee ou avec gaie une chofe. Eine fo 
.Jobliche That wird billig belohnet; une afion 
fi belle mérite d'être recompenfée. Du folteft die- 
. fes billig wiflen; # t'appartient de le Javoir; 
tu devrois favoir cela. 


BILLIGEN , (billigen) v. a. Ich billige - billigte, 
i h. gebilliget. Beifall g&ben ; Approuver, au- 
torifer, ratifier. Annèhmen; adopter avouer, 
Für genèhm halten; agréer, ea agréa- 
ble. Rechtfertigen; juflifier. Frohlocken ; ap- 
plaudir. Ich billige alles, was ihr gethan habt; 
À (j'ai pour agréable; je donne les 
mains à) tout ce que vous avez fait. Billi 
wohl aufnèhmen; bien recevoir. Die Gewohn- 
heit billiget dfters Dinge, die fonft nicht zu 

. billigen wären; la coutume autorife ou juflifie 
quelquefois des bd qui ne font pas dans les 

- règles. Jemandes chwachheit, Schmerzen bil- 
ligen, Theil darañ néhmen ; entrer dans la foi- 
bee, dans la douleur de qq. um. 


BIL. BIN. 


BILLIGKEIT, (Biligfeit) (die) gen. der - , /. pl. 
Le droit, la droiture, juflice, équité, raifon. 
"Rechtm: eit, Gefetzmäfligkeit; {4 légalité. 
Redlichkeit; la reffitude. DieBilligkeit ift das 
Lèben und die Seele des Rechts; ia raifon eff 
la vie & l'ame de la juflice. Wider alle Billig- 
keit; injuflement; d tort €ÿ fans caufes contre 
tout droit €? raifon. Die Billigkeit der Sache 
erkennen ; reconnoftre la juffice de la chofe. 
Nach der Billigkeit verfahren; procéder aus 
équité. Sich zur Billigkeit bequ&men? Je met- 
tre d'la raifon. Die Dig erfordert, dafs 
mir diefes werde; 5! eft de l'équité ou de la 
-flice de m'accorder cela. Wider Recht und Bik- 
igkeit handeln ; agir contre la juflice. 

BILLIGUNG, (Silligung) (die) gen. der -, J. pl. 
- Der Beifall; Le con/entement, l'aveu, l'appro- 
bation, la ratification. 

BILLION , (2ilion) (die) gen. der-, pl. die - 
-en; Un billion, milliaffe. 

BILSEN-KRAUT , (Bilfenfraut) (das) gen. des- 
es, J. pl. Le jusquiame , hanebane, l'endormie, 
la potelée. 

BILZ, (Œilg) (der) gen. des- es, pl. die-e; Le 
. champignon, potiron. Es gehet in die Bilze, 
es gehet verloren, wird verdorben; een eff 


ait. 2 
BLZ WURZEL, (Bityurgel) (die) gen. der =; 


hi 1. L'anémone Jauvage. 
BIMSEN , (Bimfen) v. a. Ich bimfe - bimfete, 1. 
h. gebimfet. Mit Bimsftein reiben , abreiben; 


, polir avec la pierre ponce. 
B ( TN pinsen. Ÿ D pr Bin 
fenftein) (der) gen. des-es, /. pl. Pierre ponce. 
BIN fe BIN. (bin, ich bin; Première germe 
‘ne du préfent du verbe auxil. feyn. Ich bines; 


nr 
BINCKELN, BINKELN, (bindeln, binfeln) v. a. 
Ich binkele - binkelte, i. h. gebinkelt; (vulg.) 
Piffer, uriner. Voy. Harnen. 
BIND-AHLE, on e) (die) gen. der -, pl. 
- die-n; ou der Bind- Ahl, gen. des - es, ph 
die-e; Le poingon, inflrument des faifeurs de 
. cribles, qui a une pointe pour percer. 
BIND- » (Bindart) (die) gen. der-, pl. die- 
axte; La cognée de charpentiers. 
BIND-B » (Bindbalten) (der) gen. des-, 
pl. die-; L'architrave, membre d’Architelure, 
i pofe immédiatement fur le chapiteau des co- 
nes ou des pilafires, & au dejjus du quel ef 


la fie | 
B Binber (die) gen. der-, pl. die-n; 
La b ‚ bandelette, lelien. Die Stirnbinde ; 
le bandeau, frontal, fronteau. Eine Binde über 
die Stirn l&gen; meltre un bandeau fur le front. 
Binde um eine Wunde, it. Aderlafsbinde; ban- 
de, bandelette. Binde um den Leib, 5. Arm- 
binde; écharpe. Den Arm in einer Binde tra- 
gen; porter le bras en écharpe. Den je 
und- 


+ 


BIN. 


Wundärzte, zum Verbinden ; le bandage, la liga- 
dure. Obere Binde; {a /urbande. Aufhèbende Bin- 
de; le Julpenfeir; Binde der heidnifchen Opfer- 
riefter ; la bandelette. Bruftbinde der Nonnen; 
a barbette. Leinene Binde um einen türkifchen 
Bund ; /a /effe. Binde an einem Hemdärmel, Que- 


der; lepoigner (T. d Arch.) le tenon,la bandelette; 
CT. de Blaf.) la fa/ce burelle. Getheilte Binde; * 


fafte divife. Kleine fchmale Binde; fa/ce en di- 
eï/e , face diminuée. Schmale Binde vom ober- 
Xen rechten Winkel zum unterften linken; 
ia cotice. Binde fo nur- halb fo breit als die an- 
dere; bande divife. Binde nur den dritten Theil 


| fo breit; bâton. Binde um den Mohrenköpfen ; 


Le tortil, diadéme. Viele kleine Binden ; burelles. 
Doppelt neben einander laufende Binden ; = 
mellées. Dreifache Binden; tiercées. Binden 
von ungleicher Anzahl; trambles. Dergleichen 
halbbreite Binden ; trangles. Drei fchwebende, 
nicht an den Rand des Schildes ftofende Bin- 
den ; amades, hamades, hamaide. Ein Schild mit 

oldnen und fchwarzen Binden belègt; bandé 


'or € de fable. Lèderne Binde, Riemen; {a cour- - 


roie. Rois Binde, um das Haupt; le ban- 
deau royal, le diadème. Binde am linken Arm 
des Priefters; le manipule, it. fanon. Binde um 
den Hals ; ia cravate. Um denLeib; {a ligature, 


BINDE-BRIEF, (Bindebrief) (der) gen. des-es, 


pl. die-e; Lettre de compliment à qq. un à l'oc- 


de À | 
BIND-EISEEN Bindeifen) (das) gen. des-s, pl. 
17 


die-; Felle, canne, inftrument dont on fe Jert 
dans Les verreries. 3 e 


BIND-MESSER, (Binbnteffer) v. BAND-MESSER. 
BINDEN, (binden) v. a. irr. Ich binde - band, 


fubj. bände, i. h. gebunden; Lier, bander, at- 


tacher , entortiller. Bücher , Füfler u. dergl. 
binden ; lier, relier. Spannen; bander. Zu- 
fammenbinden ; joindre, Mit Stricken binden, 
oder ftark mit Stricken oder Knébeln binden; 
garroter. Mit einem Knoten, Schleife binden; 
souer. Mit Ketten binden; enchafner. Felt bin- 
den; ferrer, Jerrer fur gg. ch. Mit einem Kno- 
ten binden; attacher avec un nœud. Felt mit 
Riemen binden ; /angler. Einem alle Viere bin- 
den; fier, ferrer les mains € les pieds à qq. un. 


. Bèfem bi 3 faire des balais. In Büfchel bin- 


den; botteler. Etwas an einen Pfahl binden; 
attacher qq. ch. à un poteau. Mit eifernen Fefleln 
binden; erwmenoter. Einen Gefangenen binden; 
garroter un prifonnier. Die Garben binden; 
engerber, lier les gerbes. Einen Straufs binden ; 
monter un t. Mit Bindfaden binden; fi- 
seller. Weinreben an die Pfäble binden ; accol- 
ler les vignes aux échalas. Binden; (T. de Mu- 
fe couler les notes. Binden; (T° d'Eftrime). 

appier mit feines Gegners Klinge binden ; 
en, age le fer, c. à. d. Jaifir avec le fort de fon 
ps à Jeible de celle de l'ennemi, en forte qu'il 


e 
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ne peut plus detourner le fer. Ique fois sl 
ferife feulement : toucher [ir as ennemi, 
inden; (T7. d'Archit. ) lier avec de la chaux. 
Mit Querhölzern beveitigen ; lierner. On dit 
figur. Einem etwas auf den Ermel binden; 
en donner à garder à qq. un, le tromper en 
plein. Einem nicht alles auf die Nafe binden; 
avoir des fecrets pour qq. un. Gebundene Hän- 
de haben, keine Freiheit, Macht haben, etwas 
‘zu thun; avoir les mains liées. Woran gebun- 
den feyn; être aflreint à ga. ch. An die Stun- 
den, an den Glockenfchlag gebunden feyn; 
dépendre d'un coup de marteau, du fon de la 
trompette. An niemand gebunden feyn; vivre 
Jans attache. Eine sue Rede; un fiyle 
métrique. Ungebundene Rede; la profe. Die 
ebundene Zeit; le temps où l'on ne fait point 
* de noces. Binden, einfchränken; lier les mains 
à qq. un; arrêter, attacher ; borner, arréter Jon 
pouvoir. Verpflichten; obliger. Das natürliche 
Gefetz bindet alle Menfchen; {4 loi naturelle 
oblige tous les hommes. Kurz angebunden feyn; 
avoir la téte près du bommel. Einem auf die 
Seele binden; recommander expreflément. Aufs 
Gewiffen binden ; mettre fur la confcience. Sich 
an etwas binden; s'attacher, s'arréler, s'afirein- 
dre à gg. ch. s'en faire une loi. Sich an gewifle 
Weifen, Worte binden; s'attacher d certaines 
frs, d certains mots. Sich an anderer Leute 
rtheil binden ; s'arréter. aux jugements du 
monde. An die Gefetze ea ee feyn; être 
Jujet aux loix. Das Binden; lafion de lier, 
l'entortillement, le nouement, la liaifon, le lien. 
BINDER, ame) Gén gm des-s, pl. die-. 
Garbenbinder ; lieur de gerbes. Fafsbinder; 
- le tonnelier. Die Binderin; la lieufe. - Der Bin- 
derlohn; te Geliage. 
BINDE-SCHLÜSSEL, (Bindefchläffel) (der) gen. 
des LEN La puiffance de lier, la clé qui lie. 
BIND » (Bindeftcin) (der) gen. des - es, 
l, die-e; Le refend. 
BINDE-WERK, LATTEN-WERK, (Bindewerf, 
gattentwerf) (das) gen. des-s, J. pl. Le treil- 


lage. 
BINBE-WORT, (Binbetvort) (das) gen. des - 
es, pl. die-würter; La conjonklion, particule 


conjonfive. 
BINDE ZEICHEN, (Bindegeichen) (das) gen. des 
-8, pl. die-; Um figne par le quel on Jépare 


deux fyllabes Cx 
BIND- ADEN, ( (den um des 
pl. elle, e, ja treffe. Dicker 
ae Eee Bindfaden am Wirk- 
ftuhle der Bandwirker, welcher den Aufz: 
unterftüzt; {a rame. Bindfaden, womit der Fal- 
ke zurück gehalten wird; ls créance. Bindfaden 
drehen ; A de la ficelle. 
ep C De) gen. des-es, 
. ph er Pec, t5 igneul, , 
AR pra 5 BIND- 


228 BIN. 


‘BIND-GERTE, 0% BIND-WEIDE ; (Bindgerte, 
ou Bindiveide) ce gen. der -, pl. 
La hart, hare, la rouette, le pleyon. 

BIND-MESSER, ? (Bindmefer (das) gen. des -s, 
pl. die-; Le "doloire , l'aifceau, efjeau, aifeite; 
couteat de ton 


melier. : 
BIND- PFENNIG, ou MIETHPFENNIG, (Bind- 


wine ı où Mirhpfennig) G (der) Dem Ss des-es, 


ie-e; 


BAD RIEME, à (Bien Le) gen. des-n, . 


die-n; courroie. et mir an die 
Rs Cprov.) je fin réduit à maller 
pendre fans balancer. 

‚BIND-SCHEIDE,, (Bindfcheide) (die) gen. der-, 
pl. die-n; L'étui, la gaine des tommeliers dans 
NS-SCHNUR (Bi Bra) € (die) gen. d 

indfchnur e) gen. der-, 
, die - fehndres Le cordon: a 

B D-SEIL, (Bindfeil) (das) ge gen. des-es, pl. 
die-e; Le cordeau, cable. 

RS A (Binöfecen) SH gen. des 

l. die-. Der Bindknèbel; Le garrot. 

BIND NG, (Bindung ) (die) gen. der -, /.pl. 
L ligament , la liure, ligature, liaifon, conne- 
xion. Bindung, Vereinigung der Farben; (T. 
de Peinture Fr union des ME Bindung. der 

. Noten in der Mufik; le coulé. 

BIND-ZEUG, (Bindgeug ) (das) gen. des-es, 
J pl Die "Bindrolle ; Bofte das 
Ge Een il y a plufieurs forte d'onguents ; 


de bott: ‘ 
BINGEL-KRAUT, (Bingelfraut) (das) gen. des 


-e,/. pl. La mercuriale, Ja s Bingelkraut- 
Männlein ; mercuriale mâle, foirole, vignoble, 
vignette. Bingelkraut-Weiblein; mercuriale fe- 
melle, -- à épi. Beftändiges Bingelkraut ; mercu- 
riale Dura e, chou de chien. 

‚BINGEN, (Bingen) ; Bingue, petite Sa: dans le 
cercle de Bas-Rhin 4 au bord du Rhi 

‚BINNEN, INNERH ae innerhalb) adv. 
D'ici à, pendant, dans Pefpace, entre ci Etc. 
Bimmen zehn Jahren; d'ici à dix ans. Binnen 
Jahr und Tag; dans F e/pace d'un an. 

BINNEN-DEICH, een) a gen. des 


a pl. an e; as bétardeau, digue "intérieure, 
ui; G cha, 3 
BIN! ESSER , (Binnengetäffer) (die) 


. Les Pas PM continent, 

BINSE, Binfe (die) gen. der-, pl. die-n; Un 
jonc. Spanifche Binfe; genét d'Efpagne. Sa- 
Émantifhes Binfenkraut ; joncaire. Mit Bin- 
fen ftreuen ; joncher. Die Binfenblume, la jon- 

. Ein fenbüfchel ; une boîte de Jouc. 

ine Binfendecke, Binfenmatte ; une natte de 
gonc. Das Binfengras ; 
fenkorb; une hotte de jonc 
le porrean. Binfenzüge, >, Binfenkleezüge; CT. 


d'Archit. ) trèfes à 2e Binficht; adj. pleim 
de en : 


die-n; _ 


chirurgiens . 


le jonc faux. Ein Bin- . 
4 Da inferlaueh, 


BIR: 


BINSPECK, (Binfpecf) gen. des-es, /. pl. 
en hbek, Jimilor, Jorte de métal Be Lo 
“+ de cuivre & de zinc. 

BIRGT, (er) (birgt); voy. "BERGEN. 

BIRKE, (itfe) (die) gen. der-, pl. die-n; Le 
bouleau, Carbre.) Ein Birkenbèfem ; um balai de 
bouleau. Das Birkenholz; le bois de bouleau. 

Ein Birkenmeier; wm gobelet, rameau de bou- 

leau. Ein Birkenreis; un rameau de bouleau. 

Die Birkenrinde ; l'écorce de bouleau. Der Bir- 

kenfaft; l'eau ou fève de bouleau. Der birken- 


fchwamm, Birkling; le mouferon. Ein Bir- 

kenffrauch; un mes bouleau. Ein Birkenwald ; 
BRKEN EUCHS, © Lt 

- Bir un (der) gen. des- 

es, pl. die-füchfe ba 3 le DT rouge. 

A HAHN, Ge, de gen. des- es, pl. 

-hähne; Le is, cog de bruyère. 


Die Birkhenne; er » gélinotte de bois. 
BIRK-HEHER, ce Bebe) v0y.. BLAUKRÆHE. 
BIRN, (Birn) (die) gen. der -, pl. die- en; Le 

poire. Eine Birn von gutem Gefchmack; une 

poire d'un bon acabit, Birn die auf der Zunge 
fchmilzt ; fondante. Birn die fich leicht beiffen 
laßt; ag Braungefottene Birnen; poires 
au carame 
BIRN-BAUM, (Zirnbaum) (der) gen. des- -es, pl. 
die -bäume; Le poirier. Birn] re, adj. de 
eirier. Birnbäumen - Holz; bois de poirier. 
irnföi > adj. en me  Biraformiges D Mäus- 
lein; Be hen piriforme. Birnlatwerge; eleRuas- 
re de poires. Birnmo, mt 5 du poiré; 

‘cidre de poires. Das Birnmôs; la marmelade de 

poires. Die Birnquitte; coignafier femelle, cou- 

dounier. Der Birnfaft, Birnfyrop; le /yrop de 
ires. Birnfchnitte, Huzeln; des poires fêches. 

Der Birnftiel; la queue de poire. Ein Haufen 

kleiner Birnen an einem Alt; une 
BIROLE, Gin ir GOLDAMSI 
BIRSCH, où BÜRSCHE,. ( Bir{, où RAS) 

ce en. der!-, pl. die-en; La cha, are 
Farquebufe, Auf die Birfch géhen ; ‚aller 

Sr ume hi de dafe, pute das Pen: 

robr; le fufil de chajle, arquebufe à giboyer 

CHR le chien de chaj]e. Der Birich- 

meïfter; le chaffeur qui a la garde de l'équi- 

page de chaÿe. Das Birfchpulver; la poudre 
poudre à giboyer. 

BI SCHEN, (birichen) v. a. Ich birfche-birfchte, 

ebirfchet; Tirer , ‘tuer was bête d'un coup 

a en il, chajer le cerf. { 
BIS, (| i8) adj. cjusque, jusques, conj. jusqu'à ce 

ue il. en atiendant que; it. d moins qua-ne. 

Bis dafs; jusqu'à ce que; jusques à ce que. ı Bis 

Er fo lan, os bis; en atiendant que. Bis mor- 

„ bis auf morgen; jusqu'à demain. Bis an 
in Ellenbogen ; 3 qu ‘au coude. Bis nach Rom; 
jusqu'à Rome. Bishèr, bis hieher, bis nun zu; 

Jusqu'ici, jusqu'en ce lieu, jusqu'à ceite heure, 

je 


lane. 


„BIS. 
 jüsqwd’pröfent. Bis dahin; jasques Id, Zuge 


la. Bis fo weit; jusqu'a tant. Bis a 


Zeit ? pour quand? Von drei Uhr an bis um 


fünf; depuis trois heures jusqu'a cing. Bis nach . 
is in die . 


Mitternacht; fusqu'après minuit. 
Wolken pie dans les nues. Von Kopf bis 
zu den Füflen; de pied en cap. Sieben bis acht 
pen er a kuit ans. Zehen bis 12000 Tha- 
er; di 
Befcheid; par provifion, ifionmellement. Er 
begleitete Ihn bis an die Kuttches il Le conduifit 
jusqu'a Jon caroÿfe. Lebt wohl, bis aufs Wie- 
derfehen; adieu jusqu'à. ( au) revoir. ‚Es ift 
eine ftarke Meile bis dahin; 5 y a une bonne 
lies d'ici Id. Bis auf 10 Thaler find wir einig; 
4 dix dus près nous fommes d'accord. 
Thurm, der bis an den Himmel reichet; une 
- tour qui avoifine le ciel. Sich bis aufs Blut fchla- 
n; Je battre jusqu'à répandre du fang. Sie 
kamen bis aufs Zanken zufammen; ils en vin- 
rent jusqu'à Je quereller. Schreien, bis man 
- nicht mehr kann; crier jusqu'à n'en -powoir 
plus. Einen bis aufs Hemde ausziehen ; met- 
- tregg. un en chentife. Wir reifeten bis in die 
fpâte Nacht hinein ; nous warchämes bien avant 
dans la nuit. Bis an den hellen Tag fchlafen ; 
. dormir la grajle matinde. Er liegt bis über die 
- Ohren im Bette; i} «A enfoncé dans Jon lit. Bis 
über die Ohren in Schulden ftecken; être en- 
detté, étre noyé, accablé, perdu, abimé de det- 
tes. Bis auf den Tod betrübt; affigé jusqu'à 
la mort, afflig mortellement. Gehet nicht weg, 
bis ich euch gefprochen habe; ne vous en allez 
* pas, que je ne vous aie parlé. Ich will nicht 
* ruhen, bis ich mich an ihm gerächet habe; je 
à ré ne de repos, que je ne me Jois vengé 


BISAM, om) (der) gen. des-s, f.pl. Le 
muft. Nach Bifam riechen; /entir le mu/c Fam- 
bre. Mit Bifam anmachen ; musquer. ‘Der Bi- 
fam-Affe; le finge musqué, caitaja. Der Bifam- 

apfel; &æ pomme qui fen le mufc. Die Bifam- 

© blume; Fambrette. DerBifambock, das Bifam- 
thier; un animal du mu/c; chèvre à muft. Die 


Bifambüchfe ; {a boëte de fenteur, une caffolette. 


Der Bifamdiftel, Bifamknopf; la pomme de fen- 


teur, échinopus. Der Bifamkäfer ; le capricorne ‘ 
Die Bifamkatze ; la civette, zibet, chat 
» chat civette; it. pus chat genette, 


odorant. 

dat de G d'Éj 
d t de Conflantinople, agne. Die Bifam- 

körner; le De Abel Re 2 

die Bifampflanze; l'herbe de mufc. Das Bifam- 

küchlein; le mufcadin, paflille de fenteur. Die 

Bifamkugel ; le cachou. Die Bifamnufs; la mus- 


cade. Die Bifamratte; le rat musqué. DieBi- ' 


famrofe; la rofe mufcade. Das Bilamfchwein; 
le Tajacu, Pecari, cochon noir. 


BISANZ, (Bıfang); Befangon, ville de France. 


 mitrer ss du 


x à donze mille ésus. Bis auf weitern . 


BISHERIG, 


adv. Quelquefois, 
BISS, . 
Bis, Kr) toy 


‘ font venues Kisten cette heure. 


sr 
BISSCHEN, (Bißchen‘ 
BISSEN, (Si 


Das Bifamkraut, 


BIS: ; «229 
«BISCHOF, (: (der des-es, sl die- 
. fchofe; Un évêque. On a nee Char. 


bifchof; choréuéque. Weihbifchof; Le jufragant, 
évêque is partibus, Das Bifchöfsamt ; l'épicopat. 
Der Bifchofshof; l'évéché. Der Bifchofshut; {a 
mitre. Einem einen Bifchofshut auffätzen ; em- 
. Ein Bifchofskreuz; use croix 
orale. Der Bifchofsmantel; le pallisız. Die 
rg la Lun he ef 4 téte que 
ques portent à l'Eglife quaud ils officient 
en habits pontificiaux. It. herbe, Sockenblume ; 
chapeau d'Evéque. Kleine Bifchofsmütze ; mi- 
telle, mitre, Der Bifchofs ou Hirtenftab; Ia croffe, 
le bâton pafloral. Das Bifchofthum, Bisthym ; 
Pévéché. Exledigtes Bisthum; fiöge vacant, Im 
bifchöflichen Ornat ; pontificalement. 


BISCHÖFLICH, (bifchôl a. Epifcopal, pon- 


tifical. Bifchöfliche Kleider, Schmuck ; uéte- 
ments, ©: ifcopaux. Erzbifchöflich ; 


archiépifcopal , pris fe 


BISCOi N ( Bifeosen ; "Sorte de petit bifcuit, 
bifcotin, 

BISEM, (2ifem) voy. BISAM. 

BIS (bi 


bisherige Wetter; le tem; il a fait jusqu'ici 
A 4 re teil; Pape 


ois. Voy, 

Pe EISSEN. 
Dif) (der) gen. des- es, pl. die-e; La 
morfure, piquure. Joy. Gebils; Figur, Ge- 
willensbifle ; les remords, : 

voy. BISSLEIN, 

fn) (der) gen. des - s, pl. die-. 
Ein Stück; Unmarcean, une bouchée. Ein grofer 
Bifien; une goulée. Ein Biffen ;.(T. @Apoth.) 
un bol, bolus. Vergifteter Biffen; boucon de Lom- 
bard. Den Biffen im Maule herumwerfen; pi- 
Be Der Biffen im Maule bleibt ihm ftek- 
en; il ne peut avaler. Er ifst feinen Bifien 
nicht unterm Tifche, theilt mit; (prov,) 
fl ne mange pas Jon gâteau Ja pache. Ei- 
nen Biffen Brod auf ein Glas Wein eflen ; bow- 
cher la bouteille. N&hmt den beften Biffen ; cher- 
chez, prenez vos tits. Diefer Biflen it zu 
fett für euch; ce nef} pas viande pour vos oi- 
Jeaux. Biflen beiffen müflen; gvoir 


. maigre pitance. Einem fchmale Biffen gehen; 


compter, rogner, tailler à us homme fes mor- 
seaax, les le bien courts à qq. un. Einem 
alle Biffen ins Maul zählen; plaindre à qq. um 
Jes morceaux. Auf einen guten Biffen gehö- 
ret ein ges pres (grov.) Jur um bon mor- 

Ff3 ceas 
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ceau il boire un coup. Gute Biffen ; des 
Émis de béatilles. Effet einen Biflen 
od mit mir, voulez-vous diner, Jouper avec 
moi? Einem keinen Biffen Brod gönnen ; pleu- 
rer le pain qu'on mange. Bifienweile; adj. 
p LE : Fo ae , pes rg laser = 
,(bigi j. Mordant, hargneux. 2 
BEISSEND. ı = 
BISSLEIN, (Biflein) Bifschen, (das) En des- 
s, pl.die-e; Un petit morceau. Gute Bifschen ; 
bons morceaux, friandife, morceaux délicats, mor- 
ceaux friands. Bifschen, ein kleines Stück 
von etwas; bout, brin. Gern gute Bifschen 
eflen; étre Jujet à fa bouche, étre fur fa bouche. 
Er ifst gerne gute Bifschen ; il aime les bons 
morceaux, il s'en donne bien par les babines. 
Er bekömmt nie ein gut Bifschen; à ef} mal- 
heureux en fricafffe. Er verfteht ein Bifschen 
Latein, hat ein Bifschen Latein mit aus der 
Schule ar il fait À eg pets bribes de La- 
tin. Ich habe diefe Nacht kein Bifschen ge- 
Schlafen; je n'ai pas fermé l'œil de toute la nuit; 


st. adv. un tant Joit peu, quelque peu. 
Wartet ein ifschen ; attendez un moment. 


BISSMUTH, (Bißmuth) Biftruch, Wifsmuth, 
(der) gen. des-es, J. pl. Le bismut, étain de 
lace, blanc de perle. 
N, Gifen v. a. Ich bifte - biftete, i. h. 
biffet, Pfeifen ; 
ni, 


fiffer, appeller qq. un en 
BISTHUM, (Bisthum) voy. BISCHOF. 
BIS -WEILEN Pole 

quefois, p 


(bistveilen) zuweilen, adv. Quel- 

is. Von Zeit zu Zeit; de temps 
en temps. Dann und wann; par échappées. 

BISS-WIND, (Bißwind) (der) gen, des-es, pl. 
die-e; Le vent de bije. 

BITTE, (Bitte) (die) gen. der-, pl. die-en; 
La prière, demande, pétition. Ich habe eine 
Bitte an euch; ÿ @i une prière d vous faire. 
Etwas auf eines andern Bitte thun; faire qq. 
ee : la prière Éd Na es pres - 
abfchlagen, verfagen; refu/er d qq. un Ja de- 

LS nkandi e, Bitte : Ju 
plication. Schriftliche Bitte; requéte, addreffe, 
‚place. Einem feine Bitte gewähren; déférer 
a la requête de qq. un. 

BITTEN, (bitten) v. a. Ich hitte- bät, 

- te, i..h. gebeten; Prier, demander. 
euch, ihr wallet mir die Freundfchaft erwei- 


B 


bitten; demander excuje, pardon. Um Gnade 
bitten; crier merci. Ich bitte um Vergebung; 
pardonnez, excu/ez-moi. Das bitte ich mir aus, 
es ift nicht fo, nicht an dem, fie irren fich; 
% vous’ exsufe. Um güt Wetter, um 
- “Verfchonung bitten ; de: d ier. Ich 


re: 


bitte vergéblich, ich mag lange bitten; j'ai : 


BIT, 


beau prier. Ich habe ihn inftändigft gebeten; 
je l'en ai prié & reprie. Er läfst fich nicht 
Tange bitten, er ift leicht gebeten; il ne s’en 
fait pas déchirer le manieau, il ne fe laiffe pas 
déchirer la robe pour &c. Ich bitte nichts, als 
was billig ift; je ne demande rien qui ne foit 
£ LL je. Bitten, anfuchen; requerir. Höch- 
lich, füfsfallig bitten; /upplier. Den König 
um eine Gnade bitten ; /upplier le Roi d'une gra- 
ce, r une grace aw Roi. Inftändig, it. 
flèhentlich bitten; conjurer, fupplier. Einen 
bitten, einladen; inviter, convier. Für einen 
bitten, Fürbitte einlögen; intercéder pour :qg. 
ws. Fürbitte in der Kirche, auf der Kanzel thûn ; 
recommander gg. un à l'églife, en chaire. Mit 
Bitten anhalten; faire inftance. Durch vieles 
Bitten etwas erlangen; obtenir gg. ch. à force 
“ rieres. Sich aufs Bitten legen; /e-mettre 
fu, 
Min 


hier. 

R, (Bitter) (der) gen. des-s, pl. die-; 
Qui prie, qui invite. Der Leichenbitter, die 
Leichenbitterinn ; le prieur, la prieufe d'enter- 
rement. . 

BITTER, (bitter) adj. Amer. Bitterer Ge- 
fchmak; goût amer. Bitteres Bier; bière ams- 
re. Figurém. Bitter, heftig, als vom Zorn; 

. violent. Ein bitterer Zorn, Hafs; une colère, 
haine violente. Sehr erzürnt, bitter büs; ir- 
rité, ulcéré, animé, bien ou extrémement fächt, 
courroucé. Ein bitterer Feind, bitteres Gemüth ; 

- unennemi, efprit irrité, ulcéré. Bitterbös, fehr 
gottlos; extrömement méchant. Bitter, traurig; 
trifte, Ein bitterer Verweils; une aigre repre- 
henfion. Ein bitterer Schmerz; une douleur 
ous ‚ affigeante. Ein bitterer, beiffender 
Scherz; un Jarcasme. Eine bittere Schmäh- 

Schrift; une fatire pleine de 
leidigend ; aigre, piquant, » offen/fant. 
BittereW orte ; paroles piquantes. Bittere, heifse 
Thränen; des chaudes ae Bittere Thränen 
oder Zähren weinen; pleurer à chaudes larmes, 
pleurer amèrement, Der bittere Tag, die Bit- 
terkeit deflelben; Pamertume de la" mort. Er 
fieht aus, wie der bittere Tod; # ef pâle com- 
me la mort, Die bittere Wahrheit; lg vérité 
toute pure. ‘Was dem Munde bitter ift, ift dem 
Herzen gefund; ce qui efi amer à la boucke 2 
Jain au cœur. Wenn die Maus fatt if, fo 
fchmekt das Mehl bitter; d ventre ou cerifes 
amères. Das Bittere der Kräuter abbrühen ; Jai- 
re amortir des herbes dans de l'eau bouillante. 
Die Bitterdiftel ; le chardon bénit, Das Bitter- 
holz; le bois, racine de ia, Der Bitter- 
holzbaum ; le Quafia. Bitterkalt, adj. hefti 
kalt; exirémement froid. Das Bitterkraut; 
centaurée. Die Bitterkreffe ; le crefon d'eau. 

"Das Bitterfalz; Le Jel neutre naturel. Das Bit- 

terfüß; doute-amère, dulcamara. Das Bit- 
tefwaller; l'eau minéral qui contient du [el neu- 
ire. 


. Bitter, be- 


BIT. 


tre. Der Bitterwein; le vin dabfintke. Die 
Bitterwurz ; la gentiane. 
es (bitter) bitterlich, BR Breihgg nie 
rement, triflement, ment. t- 
re ri leurer amerement. Es ift bit- 
“terlich kalt; il fait um beau froid. 
DEE REDEN) I en. der-, pl. 
.die-en; L Abfınihe, le fé, la 
haine, Fee 5 la rh Sein Herz war 
‘voller Bitterkeit; à avoit de la haine, de l'a- 
mertune dans fon cœur. Er fagte mir das mit 
as Bitterkeit ; 4 ms difoit cela avec beaucoup 


I MESSE 

BITT- N, (Bitteffen) (das) Bee des-s, /; 

er Ku (Bien) (ie) gm de la noce. 
Bi lid an gen. es pl. die- 
BIT WE: Haas In Steele, ade. Par priè- 
grace, à force de prières, en priant, 
a fuppliant, précairement, par précaire. Den 
a bittweife angehen ; ler le Roi, Et- 
ittlich erhalten ; obtenir gg. ch. par fie 
En Gut bittweife befitzen ; 3 pojder un bien 


écaire. 
BÂT- FC » (Bittfrift) (die) gen. der-, 
bs en. Schriftliche Bitte, das ittfchrei- 
prière par écrit, rs placet, adref- 
die ête, litre de fupplicat 
ISE, ((bittteife) voy. "BITTLICH. 
Br | bizzeln, v. a. Ich bizzele- 
bizzel Ite, ih g bizzelt. Ein wenig -beifsen 
ftechen, kleine Biffe oder Stiche geben; pen: 
BLACH, ones adj. Flach, èben, als Land; plat, 


uni, ë 
LLACH- 1 rude) (das) gen. des- es, 
ine, 


pl. la raje campagne, cam- 

BIFACH-FRO -FROST, » dia (der) gen, des- 
es, pl, die-frofte; Le froid fec. 

BLACH- ne (Hate 


die-er; 


das) gen. des-es, 


{pl La forie, oraje, Jubflance terreufe ou 
pierreufe vitrifiée, nage comme une écume 
a la furfacé de ux fondus. Blachmalen, 


"fchwarz auf ws und weils auf fchwarz ma- 
len, ftreichen; mettre noir ‚fur blanc & blans 
re noir. 
B a fe voy. DINTE ; encre. Ein Black- 
5 Den cornet d'écritoire. Black- 
Betis une écritoire. Ein Blackfcheif- 
fer; T. bas & injurieux ; un fejle-cahier , qui 
it je vie à écrire. 
Kata) (der) es des-s, pl. 
die -. Schlechte Schreiber, Din er; gd- 
nr gâte-encre, barbouileur 
BLA RT. (blactert) (der) gen. des- 8, pl 
die-e. Fehler im eiben; la faute. Einen 
Blackert machen ; tirer à Re Pen 
… lourdement, 
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BLACKEREI, (Blacerci) voy. PLACKEREL 
BLACK-FISCH, (Bladfil) > de) en. des-es, 
Jèche, Jeiche, boufron. Black- 


die-e; 
Feb 5 Dos de féche. 
BLAFFEN, en) voy. KLAFFEN; Aboyer, 


ARTE (Ban à BLAPHERT. 

BLÆHEN, © äben) os bléhen, v. a. Ich blähe- 
blähete, i. h. geblähet; Enfler, gonfler, cau- 
‚fer des vents, des in fités, des nt fités. Sich 
lähen ; boufer, $ fe enfers 3 fig. s'en 
orgueillır. Die Sègel ile en fich ; les voiles 


BLAHEND, (blähend) blähig, adj. Flatuux, 


BLÆHUNG, lähung) A gen. der-, gl. die- 
en; ES » ventofité, gonflement, va- 
peur. Das macht Blähungen ; cela engendre 
des vents. Die Erbfen erregen Biähun en; les 
pois font venteux. Ein Mittel für die lahun- 
gen; un carminatif. 

BLÆKEN, (bläten) wie die Schafe ; 3 Böter. Voy. 
BLÖKEN. 


BLAKER, (Blafer) (der) gen. des-s, pl. die-. 

De Wandleuchter, Hangleuchter ; une lampe 
Ma un chandelier à bras, une ‘plag ue. 

BLA (blanf) adj. €? adv. Weiß; blanc. Blan- 
ke Zähne; dents blanches. It. Rein; net. Blanke 
Teller; des ajliettes neites. Helle; clair. Blan- 
kes, wohl und helle gefcheuertes Gefchirr ; 
vaijelle bien claire. Blankes Schwerdt ; un glai- 
ve brillant. Ein blankes Mädchen ; unefille jolie, 
élégante, charmante. Blank feilen ;. polir avec 
la lime. Blank ftehen müflen, fich examini- 
ren laffen; Jubir l'examen. Glänzend; poli, 
Ban ant, une épée polie, fourbie, ere 

KEN, Et voy. BLINKEN. Glän- 
ar reluire, refplendir. 

BLANKETT, (Blanfett) (das) ger des-es, pl. 
die-e. Vollmacht; le blanquet, blanc - figné, 
la carte blanche. 

BLANK-SCHEIT CHAN Cyr) 

l. die-e; In der Schnür! 

BLA UETT , (Blanquett) = BLANK 

BLAPHERT , (Blappert) Blappert, Blaphart, 
prete ae blafard’, un denier 
plat RER" gure, un denier de 

BE EN, Éblätren) v. n. Ich blärre - blärrte, 

eblärret. (pop.) Viel fchreien ; criailler. 
En blärrendes Ko macht eine fingende Am- 
me; un enfant qui pleure & criaille fait chan- 
ter fa nourrice. S. das Blärren; la criaillerie. 
AS Plärren. Ein Blärrhans, Blarrmaul; (pop.) 
braillard , pleurard. 

BLASE, lat (die) gen. Ber pl. die-n; La 
vefie. Sac EUX , ant à recevoir Eÿ à 
contenir l'urine. Eine Schweinsblafe; une vef- 
‚fie de cochon. Eine Blafe aufblafen; enfler uns 

- 'vefie. EineWaflerblufe; une bulle d'a a 


La pe 
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“ emponle. Der Regen macht Blafen; lo pluie 
fait des bouteilles. Eine Hizblafe im Geficht, 
latter ; un bouton. Blafe an den Händen; un 

ampoule. Blafe auf den Lippen; un barbuquet. 

„Blatter, Blafe auf der Haut; une puflule. Bla- 

fe im Kochen, oder wenn etwas fiedet; le 
bouillon. Eine Blafe zum Diftilliren; un alam- 


-bic. Etwas in einer Blafe überziehen; faire. 


affer une liqueur par Falambic. Eine Öfen- 
Site; chaudière murée dans un fourneau. Bla- 
fe auf der Haut; une élevure fur la peau pleine 
d'eau. Kleine Blafe auf der Haut, am Munde; 
une bube, bubette, &levure, enlevure, fora, £/- 
fera. Blafen, die des Nachts auf der Haut auf- 
fahren; dpinylides. Blafen zwifchen Fell und 
Fleifche ; eaux. Blafe, fo im Metall bleibt; 
fouflure. Kleine Blafen, die fich auf den 
emaillirten Platten erheben, wenn man folche 
zum Feuer bringt; petits œillets. Eine Blale 
von Kupfer, das Wafler zu fieden; un coque- 
"mar. Hlafe vor den Glaskolben; farai/on. 

BLASE-BALG, (Blafebalg) (der) gen. des -es, 
pl. die - balge; Un Joufflet. Blafebalg einer 
Orgel ; Joufflerie. Der den Blafebalg tritt, Bal- 

etrèter, Calcant; le fouffleur: Der in einer 

hmiede die Blafebälge ziehet; le chauffeur. 
Die Blafebalgkammer bei den Orgeln; ia loge. 
Blafebalgröhre der Schmide ; la u 

BLASE-BEUTEL, (Blafebeutel) Blasbeutel, (der) 
gen. des-s, pl. die-; Un zefl. Seine Perücke 

amit pudern; poudrer Ja peruque avec un zefl. 

BLASE-HORN, Shoot) (das) gen. des-es, 

l die -horner; Un cor d Jonner ; it. efpeca de 
fie Kinkhorn; {a trompe. 

BLÆSELEIN , (Bläfelein) Bläslein, Bläschen; 
(das) gen. des-s, pl. die-; La petite boulle, 
“véficule, follicule, l'œillet, la pelite ampoule. 
. Bläschen an einer gegoffenen Spiegeltafel ; bouit- 
lon. Die Hitze ziehet Bläschen im Gefichte auf; 
la chaleur fait venir de petites ampoules au vi- 
Gge Bläschen aufwerfen, Perlen, als der 
: Wein im Einfchenken; pétiller. 

BLÆST, (bldft) voy. BLASEN. _ 

BLASEN, (blafin) v. a. & n. irr. Ich blafe, du 
bläfeft, er bläft, wir blafen &c. Imp. ich blies, 
Jubj. bliefe, parf. i. h. ge tre du vent 
en pouffant l'air par la bouche avec force, fouf- 
gr. n das Feuer blafen; /ouffler le feu. Der 

ind blafet ftark ; le vent Joujfle avec im; 
fit. On dit figurément: Er hat grofse Luft 
in die Kohlen zu blafen, hat fein nügen 
= ga ae: am pe CA s zart 

& la chymie Eÿ à chercher la pierre philo 
le. Mit jemand in ein Horn Dates 5 FA de 
concert avec qq. un. Das lafst fich nicht gleich 
blafen ; cela Bi ge fitöt fait, fi facile. Aus 
einem Munde kalt und warm blafen ; fouffler 
le chaud E le froid d'une même bouche, dire du 
bien & du mal de qq. um. Trompeten, Wald- 


. BLASEN: 


BLA, 


-hörner blafens jouer, fomer. Pfeifen; fifler. 
Zum Treffen biafen; Jonner la charge. per. 
Abzuge blaflen; Jonner la retraite. Auf ei-: 
.nem Horne blafen; corner. Lerm blafen ; Jon- 
„ner l'alarme.‘ Zu Pferde blafen ; fonher le bou- 
te/elle. In die Büchfe. blafen ; (Prov.) cracher 
au bafin, étre condamné à l'amende, étre obli- - 
"ge contre Jon gré à quelque dépenJe. ‘Was dich ° 
nicht brennt, das blafe nicht; vous n'avez rien 
à voir à ce qui efl au dejJus de votre capacité, 
.à ce ea fürmape vos forces. ' . ; 

BLASEN-BAUM, (Blafenbaum) (der) gen. des - 
es, pl. die-bäume. Die falfche Senne; le ba- 
guenaudier, la ba, udiere. 

BLASEND, (blafend) adj. part. Souflant, Jons 
nant. Vor Zorn blafend ; En cp de colère. 

BLASEN-ERBSE, (Blafenerbfe) Herzerbfe, (die) 

em. der-, pl. die-n; Le pois de merveille, : 

5 tu reg D 

BLASEN- RAUCH, (Blafenerdrauch) (der) 
„gen. be pl. La plante, fumeterre.d fib- 
ques enflées. 

BLASEN-FUS-FLIEGE, (Blafenfußfliege) (die 
"gen. der -, pl. die-n; L’ di ia > KE 
mouche. : ; 

BLASEN-GANG, (Blafengang) (der) gen. des- 

À ie hi die - gange; Les corps de A véficule 


u fiel. 
BLASEN-GRÜN, (Blafengrün) (das) gen. des- 
en, J. pl. Leverd de veflie; N we noir- 
"prun, it. Bourgépine (arbriffeau. 
BLASEN-HUT, (Blafenbut) (der) gen. des - 
es, pl. die-hüte; La chape, le couvercle d'un 
‘ alambic. 
BESEN ONE meet) (der) des = 
es, LP La roqueite d’ E/pagne. (Sorte de 


BLASEN-KRAMPF, -(Blafenft der 
“des-&, (pl. Le Sei Fig AR RE 
BLASEN-KRAUT, (Blafenfraut) (das) gen. des- 
en L'ufriculaire, (Plante aquatique.) 
USCHEL, (Blafenmufchel) die) gen. 
der-, pl. die-n; La bulle, (coquille. ) 
BLASEN-PFLASTER, (Blafempfiafter) (das) ges. 
des-s, pl. die-; Un véficatoire. 
BLASEN-SCHNUR, (Blafenfihnur) (die) gm. 


der-, pl. die - fchnüre; L'ouraque, 


BLASEN-STEIN, KBlafenfein (der) gen. des- 


es, pl. die-e; calcul, la graveile, pierre 
‘ de la veflie. ; 
BLASEN-STEIN-SCHNEIDER, (Bfafen ein: 


fneider) (der) gen. des-s, pl. die-; 

thotomifße. E 
BLASEN-ZIEHEND, (blafenziehend) adj. VER- 
. catoire. ? 
BLASEN-ZINS, (lafenzins) (der) gen. des-es, 


JS. pl. Le droit, taille que les diflillateurs payent 
car im permiften da difiller de l'en de vr 





BLA. 


BLASER, (Slafer) Wafferblafer, (der) gen. des 
-s, pl. die-; Le Jouffleur ; forte de pol on 
Jouffle & qui rejète-en l'air, comme 1 
l'eau de la mer. 


nes 


a (Bläfer) (der) gen. des-s, pl. die-; . 


, celui qui fouffle. Figur. Ein Oh- 
renblaier; un rapporteur. mbläfer; qui fon- 
ne l'alarme; it. le théamède, aimant qui rı ou fe 
Je le fer; it. le tourmalin. Voy. Afchenzieher, 

BLASE-ROHR, (Slaferobr) (das) gen. des-es, 
pl. die- rühre; Une farbacane, Jarbatane, lon, 
buyan par lequel on peut jeter qq. ch. mju 

mi; it. chalumeau, iframes des orfèvres. 
Blaferöhrlein, Blafe 
Poreille, oreillette des poiffons. 

BLÆSICHT, (bläfiht) adj. Plein de puflules. 
Die bläfichte Rofe; dryfipele ichoreufe, boutons 

ee : 

BLASIG, (blafig) adj. Æmpoullé, bourfouffé. . 

BLASIG, (bl. f ) adj. Venteux, flatueux. 

er » (Blaftus) Blaife; nom d'homme. 


BLAS- , (Blasbabn) Bläsling, (der) gen. . 
des- es, pl. der De Fslis poule an 


BLASONIREN, (blafoniren) v. a. Ich blafonire- 


blafonirte, i. b. blafoniret; Bla/onner, peindre . 


ks armoiries, armorier; it. Wappen auf die 
ehôrige Art ausfprechen, bla/onner, expliquer 
Ss armoiries. 


BLASONIR-KUNST, (Blafonirtunft) W. =. 
( fat FA des par 


kunft, (die) gen. der -, /. pl 
du blajon, la Jcience heraldique, le déchiffrement 
des armoiries, be 


blafonmemen: N 
BLASONIST, (Blafonift) (der) gen. des - en, 


pl. die- en; Le ee 

BLASPHEMIÉ, (Blafphemie) voy. GOTTES- 
LAS, (blap) 4 Bit rôle, pâliffa 1: 

B ‚(bl j. Bléme, pâle, pälijlant, pail- 
let. Ein blaffes Geficht; un ferien laffe 
Farbe im Geficht; teint bléme, pâle. Blafle 
Farbe, als am Tuch; couleur pâle. Blaffe Far- 
be, Krankheit der Jungfern; päles - couleurs. 
Blafs werden; blémir, pälir, devenir pâle & 
bléme. (des couleurs.) Verichieffen ; fe décolo- 
rer, perdre Jon éclat, fe ternir. Blas machen; 
eamfer de la pâleur. Ein blaffes Gelicht, blafles, 
übles Ausfehen; un vifage, teint hâve. Blafle 
Farbe; CT. de peintr.) couleur laute, vifage 
délavé. Blafsblau; adj. Bleu päle. Blafsgrün; 
verd pâle. Blafsroth; rouge pâle. Fleifchfar- 
be; incarnat. Blafsgelbe Pflaume; la mignonne. 


BLESSE, (Bläffe) (die) gen. der-, pl. die-n3 


La päleur; it. blémiffement; (des chevaux) l'é- 

- toile, molette, pelotte. Ein Pferd mit einer weif- 
fen Bläffe; un chanfrein blanc. 

BLÆSSLEIN, (Bläßlein) (der) gen. des-s, pl. 
die-; La pelote, marque blanche fur le front 
du plus grand nombre des chevaux; it. la mo- 
htte, maladie des chevaux, laquelle confifle en 


Tox. L E 


qui 


och an den Fifchen; : 
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"une tumeur molle & indolente dans Jon prini- 

pe, mais dure € fenfible, dans nee 
‚BLEST, pan (er) voy. BLASEN, ; 
BLATT. (Slatt) (das) gen. des- es, pl. die- 


blätter; La feuille. Ein 


latt ; une feuilt 
de auge. Rofenblatt; tre 


tuille de rofe. Handfor- 
miges Blatt; fouille palmée, feuillè en évantail ; 
en parafol. Gefedertes ‚Blatt; feuille pennée, 
feuille enipennte, Gefingertes Blatt; feuille di- 

itée.  Gepaartes Blatt; conjuguée. : Die ge- 
fammten Blätter; le feuillage. Das Austreiben 
‚der Blätter; {a feuillai/on. Das Abfallen der 
Blätter ; Peffeuillai/on, la chute des feuilles, Wenn 
die Blätter abfallen, c. a. d. im Herbites à Ie- 
chute des feuilles. Im Herbite fallen die Blätter 
von den Bäumen; les À tombent des arbres 
en automne. Das: Blumenblatt, Kornblatt, 
Blatt einer Blume; /a pétale, . Blatt, fo zus 
nächft an einer Blume fizt; {a Fueille florale, 
braftée. Krautblätter einer Pflanze; Ia fang, le 


Jfanage. Blätter an der grünen Sät; Ja pa 
Figur. Blatt einer fpanifchen Wand, Flügel, Fech 


eines Schirms; it. Scheibe im Bienenftocke; it, 
von Gold und Silber, we feuille. Ein Schirm 
von fo viel Blättern; um paravent de tant de 
feuilles. Ein Blatt eines Hacke; une feuille, 
m fueillet. Blatt am Ochfenmagen; feuillet, 
Das Blatt umwenden, umfchlagen ; tourner le 
feuillet. Umgefchlagene Blätter, die nicht be- 
fchnitten worden; larrons. Blätter, fo mit 
Fleifs unbefchnitten gelaffen worden; témoins. 
Blatt eines Tifches, Wilchblarts un ais. Blatt 
der Hirnfchale; it, Blatt an einer Ze: 
la table. Blatt einer Säge; ia lame. Blatt an 
einem Hafpel, an einer Schleufe ; Paile. Blatt 
anf den Pfeifen der Schnarrwerke an Orgelti; 
la lamine. Blatt hinter einem Spiegel lafe, 
Spi nr feuille. Blatt der Wwee Fuch 
macher ; eigne, ro, rot, rocg.‘ Blatt der 
Drechsler, Korbmächer , ia planchette. Blatt, 
CT. de Chaffe) das grofse Weidmefler ; je con. 
teau de chafle. Blatt, das Weiche auf dem 
Kopfe der Kinder; {a valvule, membrafie, Un- 
terer Befchlag einer Flinte, unter dem Anfchla- 
ges le fous-garde. Blatt, (7. de Ffoureurs) 
vier zulammen gefezte Marderfelle ; {a peauj- 
Jerie de martres. Blatt, worauf man etwas 
„entwirft; Ja minute, Ein wandelndes Blatt, 
Cinfefe) Heufchrecke, Handblatt; ia manchet- 
te, feuille ambulante. Das Schulterblatt; fe 
paleron. Öffentliche Blätter, Zeitungen; les 
papiers publics. Fliegende Blätter; papiers von 
lants, pièces fugitives. Blatt vor Blatt, blatt. 
weife; par feuilles, feuille à feuille. Blitters 
chen an den Blumen ; folioles. Ein Kartenblatt ; 
une carte ( feuille.) Wehlblatt; {a tourne, Stich- 
blatt am en; ia plaque. Blatt, Breite ei- 
. nes es e lé, Blatt am Weiberrocke, auch 
am Bettlaken, die Bahn; le pan. Laken von drei 
Gg Blatt; 


olle ; 
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Blatt; drap de trois lès où pans. Blatt am Schlüf- 
fel; le paneton, mufeau la barbe. Blatt an ei- 
ner Schaufel, breites Ende derfelben ; le peil&- 
tre. Blatt an einem Löffel; {a feuille. Blatt 
das vor ein Loch fillt, damit Wind oder Waf- 
fer nicht durchkommen; un ventil. Blatt an 
der Orgel, ir. Herz in einerPumpe; Ia fofpape. 
Blattreich, fo viel Blätter hat; feuillu. Blätter 
‚bekommen; poujfer des feuilles, commencer à 
‚verdir. On dit figurdment: Das Blatt umwen- 
den; tourner la médaille. Das Blatt hat fich 
gewendet; la chofe a changé de face, la chan- 
‚ce a tourné. Das Blatt kann fich leicht wen- 
den; le vent ne vient pas toujours du même c6- 
‘#6. Sich vor einem raufchenden Blatte fürch- 
“ten; avoir peur de Jon ombre. Alfobald fchofs 


mir das Blatt; auflitét cela me {rer a. Kein 
„Blatt vor den Mund, (pop. ) vors Maul nehmen; 


(Prov.) ne rien cacher ou celer, dire tout ce qui 
vient a la bouche, ne faire pas la petite bouche, 
ne point sb la petite bouche, parler hardiment 
ou fr » ne point trahir fes fentiments. 
Be Me (Blattblume) voy. BLÆTTER- 


BLATTE, (latte) voy. PLATTE. ; 
BLATTEN, (blatten) v. a. Ich blatte-blattete, 
i. b. geblattet. Der Blätter berauben; effaner, 
effeuiller. Den Weinftok blatten; épamprer. 
BLÆTTEN, (blätten) v. a. Ich blätte - blättete, 
oi = geblättet; (T. de Chajle) Siffler fur une 


feuille. 

BLATTER, (Slater) (die) gen. der-, pl. die-n; 
La pufule. iebletter Kae der Haut; une dle- 
vure, chauboulure. Blatter im Geficht; un bou- 
ton, Re ne Blattern im @eficht haben; 
avoir des boutons ow bourgeons au vifage. Blat- 
. ter auf den Lippen 5 fra, barbuquet. Blatter, 
. darinnen eine icharfe und beiffende Feuchtig- 
‚keit; une phliflène. Blatter, Finne; la tanne. 
. Blatter an der Zunge; le chancre. Kleine Bla- 
fe auf der Haut; une bube, bubette. Blatter 
.im Geficht von vielem Trinken; un coup de 
.pied de bouteille. Blattern der Schäfe; le cl 
. veau, la clavelée. Blatter am Augapfel; le fia- 
.philöme. Kinderblattern, Pocken; petite véro- 
le. Die Blattern haben; avoir la petite verole. 

BLATTER-BELZEN, KBlatterbejen) vo. BLAT- 
TERN-EIN-IMPFUNG. 

BLÆTTER-BINDER, (Blätterbinder) (der) gen. 
: des-s, pl. die-; Le faifeur de rocgs. 

BLATTER-BLASE, (Blatterblafe) (die) gen. 
- der-, pl. die-n; Une puflule. 

BLÄTTER BLUNE,, ldtterbiume) (die) gen. 
der-, pl. die-n; Le phyllanthe. Plante amé- 
- ricaine. 

BLÆTTER-DRUSE, (Blätterdrufe) (die) us 
a) die-n; (T7. de Mines) Une fe 

[A 


BLA: 
BLATTER-ERZ, (Blattererg) (das) gen. des- 
es, fi Fe en vierge en lames. . 
BLÆTTER-FLECHTE, Clätrefiechte ) (die) 
gen. der-, f. pl. Un lichen qui eft rempli de 
tubercules qui gr creufes par deffous. 
BLÆTTER-GEBACKENE , DEREN) 
(das) gen. des-n, /. pl. Un gâteau feuilleté, 
une tourte feuilletée, feuillantine. er Teig 
dazu ; le feuilletage, Ia pâte feuilletée. 
ac, (Blättergold) voy. BLATT- 


LD. 
BLATTER-GRUBE, (Blattergrube) voy. BLAT- 
TERNARBE. 
BLATTERIG, (blafterig) blattericht, adj. Was 
Blattern hat; plein de puflules, boutonné, pfe- 


rique. 

BEATTERIG, (blätterig) adj. Feuillu,. feuilleté. 

Ein blatteriger Baum ; wn arbre feuillu. Ein 
blatteriger Sr une pâte feuilletée. 

BLÆTTER-KOHL, (Slätterfobl) (der) gem 
des-es, /.pl. Toutes fortes de choux qui m'ont 
point de ee 

ee -LOS, (blätterJo8) adj. & adv. Sans 
: rs. 

BÜRTTER.MAGEN, (Blättermagen) (der) gen. 
des-s, pl. die-; Le livre, on appelle ainfi la 
partie feuilletée de Pefiomac des animaux qui 


ruminent. 
BLATTER-MASEN, (Blattermafen) voy. BLAT- 
TERNARBE. 


BLATTERN, (blattern) v. n. Ich blattere- blat- 
terte, i.h. ae Avoir la petite vérole, 
être malade de la petite vérole. Ich habe noch 
nicht geblattert; je n'ai pas encore eu la petite 
-vérole. Es blattert fehr in der Stadt; la petite 
vérole règne dans la ville, il y a beaucoup de 
“perfonnes qui font attaquées de la petite vérole. 

BLÆTTERN, (blättern) vi a. Ich blattere - blät- 
terte, i. h. geblättert. Die Blätter in einem 

Buche auffuchen; feuilleter, tourner les feuil- 

les. In einem Buche blättern ; manier um li- 
vre. It. Der Blätter berauben; voy. Blatten, 

“ Sich blättern ; s’&cailler. 

BLATTER-NARBE, NA pi) (die) gen. 

. der-, pl. die-n; marque de la petite vé- 
role, le grain de vérole. 

BLATTER-NARBIG, (blatternarbig) adj. & adv. 
Marqué, picoté de la petite uérols. 

BLATTERN-EIN-IMPFUNG, ( Blatterneinims 
pfung) SR, gen. der-, /. pl. L'inoculation de 

it 


€ verole. 
ie DL -REICH, (Blätterreich) voy. BLATT- 
BLATTER-SCHWAMM, (Blätterfchtvamm)(der) 
gen. des-es, pl. die-fchwämme; L’agaric, 
champignon. 
BLÆTTER-SETZER, (Slätterfeger) voy. BLÆT- 
4 a BLAT:- 


BLA. 


BLETTER-SPATH, (Blätterfpath) (der) gen. 
des-es, /. pl. Le path feuilleé. 

BLAT NERLSTEPPIG, Blatterfieppig) voy.BLAT- 
TERNARBIG. 

BLÆTTER-TOBAK, (Blättertobat) (der) gen. 
des-es, /. pl. Ze tabac en feuilles. 

BLÆTTER TORE, (Blättertorfj (der) gen. des- 


, [. pl. La tourbe feuilletée. 
si ELrÉR-WEIE, Litres) adj. Feuille- 


té; adv. te ; 
BLATIE - TER » (Blätterwerf) voy. LAUB- 
, feuillage. 

BRITEN ZAHN. (Blättersahn) Schieferzahn, 
(der) gen. des-es, die- zähne; La dent qui 
s’exfolie, dent écailleufe. 

BLÆTTER-ZUG, (Bläggersug) voy. BRENN- 


KRAUT. 
BLATT-FLEDERMAUS, (Blattfledermaus) (die) 
gen. der-, pl. die-mäufe; La chauve - fouris 
er de lance. 

BLATT-GOLD, (Blattgolb) (das) gen. des-es, 
& 1. Lor en ae; or battu, feuille dor. 
B ATT-HEUT: HEN, (Blatthäutchen) (das) 

en. des-s, pl. die-; (T. de Botanique) La 


ale. 

BLATT-KÆFER, (Blattfäfer) (der) des-s, pl. 
die -; Le chryfomèle du Liste des efcarbots. 
BEATLROHL, (Blattfohl) voy. BLÆTTER- 

H 


KOHL. 
BLATT KÜSSEN, (Slattfüffen) (das) des-s, 
pl. die-; Coufin des relieurs Ë des batieurs 
à For $ 


: dor. 

BLATT-LAHM, (blattlahn) adj. ne épau- 
k, qu s'eft dis ‚ démis l'épaule. . 
BLATT-LAUS, (Blattlau) (die) gen. der-, pl. 

die - laufe; Le puceron, in/ebke. 
BLATT-LAUS- SER , (Blattlausfreffer ) 
lattlauslowe, (der) gen. des-s, pl. die-; 
Le lion des pucerons, la perle; m 6, 
BLÆTTLEIN, (Slättlein) Blättchen, (das) 
gen. des-s, pl. die-; Une petite feuille. 
BLATT-LOS, (blattlos) adj. & adv. Blätterlös; 


ee ae | 
BLATT-LOSE, (Blattlofe) (die) gen. .der-, pl. 
die-n; ZL'aphyllanthe ; plante. ’ 
BLATT-NAGEL, (Blattnagel) (der) gen. des-s, 
pl. die- nägel; Ze crampn. 
BIATT.RAÜPE, (Blattraupe) (die) gen. der -, 
l. die-n; La chenille d'arbres. 
BLATT-REICH, (blattreich) adj. & adv, Feuiflu, 
BLATT-REIF, (Blattreif). (der) gen. des-es, 
pl. die-e; Un cercle de fer pour les tonneaux. 
BLAT-SALBE, (Blattfalbe) (die) gen. der-, 


JS. pl. L'onguent des chaffeurs pour les chiens _ 
lé 


les. 
BLATT SAUGER, (Blattfauger) (der) des-s, 
pl. die-; Le kerme z 


5, gaile-infelte. 


BLATT-SCHEU, (blattfceu) adj. & ad. Furcht- 
fam; peureux. 


. 
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BLATT-SCHLAGEN, (Blatt das) gm. 
des-s; /. pl. CT de a eK Fin 
2. 


teaw de sal 2 . 

BLATT-SEITE, (Blattfeite) (die) gen. der-, pi. 
die-n. Die Seite eines Blattes; a page. 

BLATT-SILBER, (Slattfilber) (das) gen. des - 
5, J. pl. L'argent en feuilles; batiu; feuille 


Puis > 
BLATT-STÜK, CORRE) (das) gen. des-es, 
I. die-e; Le poitrail ou poutre qui Je met fur 
s deux piliers d'une porte cochère pour La fer 


mer en haut. 
BLATT-WIKLER, (lattioiflee) (der) gen. des « 
8, pl. die-; ifet ou coupe-bourgeon ; in. 
JeBe qui gâte les nouvelles poujles 
fruitiers Ë de la vigne. \ 
TER (Hlattieger) Biattweiter, (der) 
en. des-s, pl. die-; L’index st. 
2 table des Are le régitre. Se 
BLATT-ZINN, (Slattjinn) Staniol, (das) des- 


es, /. pl. L'appeau. 
Bat” (blau) adj. & adv. Bleu, Blaue Farbe; 
bleu, couleur bleue, Blaues Tuch; dra bles. 
Blau gekleidet; habillé de bleu. Blau arben;. 
Pet en bleu, je vn einen blauen Grund 
geben; empafteler, teler. Blaue Augen; 
eux bleus. Lance pers. pere. Inn 
elbluu; bleu-turquin, blew-foncd, Bergblau, 
Schieferblau; azur, bleu de montagne , pierre 
d'Arménie, Armenienne. Emaïlblau ; bleu d'é- 
mail. Blafs- oder Bleichblau; bleu- dle, bleu- 
mourant. Himmelblau; bleu-célefie, Das fchün- 
fte und höchfte Blau ; outre-mer, furblau ; bleu 
d'azur. Zerriebenes Lafurblau, blaue Afche; . 
cendre bleue, cendre d'azur, l'azur d émaik 
Meerblau, Wafferblau; de coeur de verd de 
mer. Indigo; bleu d'Inde. Saftblau; bleu de 
tourne-/ol. Saphirblau; bleu de Saphir. Tufch- 
blau; bleu d lauis. Berlinerblan; bleu de Pruf. 
Je. Violblau; violet. Taubenblau; bleu-foncé, 
Blau machen, färben, werden; bleuir, Braun 
„und blau, blizblau von Schlägen; noir, livi- 
de, meurtri. Er ift braun und bla gefchla- 
ge 3 ih eff tout noir de coups. Blauer Augen- 
ein; vitriol romaim. Blaues Band ; cordon bleu. 
Ritter. vom blauen Bande; Chevalier de l'ordre 
du S. Efprit. Ritterorden des blauen Hofen- 
bandes in England; Foordre de la jarretière, 
Blau von Schlägen, blaues Mahl von Schla- 
. gen; lecerne. BlaueFlecken vomKneipen; ie 
ingon. Ein blaues Auge; un œil poché. Einem 
he Augen a nn pocher les yeux à gg. 
un. Einen blauen Kreis um die Augen herum 
haben; avoir les yeux cernés. Ein blaues Au- 
& davon tragen, Schaden, Schimpf leiden, 
chläge bekommen; ( FB, ) porter l'endoffe. 
Mit einem blauen Auge daÿon kommen; en 
. re quitte à bon marché. Das find blaue En- 
ten, das find Poflen, das ift Narrentand ; (pro. ) 
Gg2 Jadai- 


Ss arbres 
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Sadaifes! chanfons! bagatelles! Ganz blau im 
Gelichte feyn von Schlägen; avoir les yeux, 
le vifage en compote. Ein blaues Auge wa- 
gen; hazarder, pe une chofe au hazard de 
a7 as réuffir. Blaue Farbe in Wappen, it. 
immels; azur. Blaue Farbe des angel:u- 
Bann Eiferis, la coulsur d'eau. Eifen blau an- 
laufen laffen ; donner au fer une couleur d'eau, 
ls damasquiner, le bleuir. Blauer Onyx; aga- 
te-onyce. Die blaue Korn - Blume ; le_bluet. 
Blaue Pflaumen ; des prunes noires. Blauer 
Oftertag, Palmfonntag; päques fleuries, le di- 
manche de ramsaux. Blauer Dienftag, Dien- 
ftag in der Charwoche, le mardi Jaint. Blaues 
Wunder; (fig. ) choje étonnante, chofe digne 
d’admiration. Blauer Dunft; tromperie, bour- 
de, chofe qwonfait accrofre. Einem einen blauen 
Dunft vor die rn machen; éblouir les yeux 
ag. ‚un. Unter blauem Himmel fchlafen; dor- 
mir à la belle étoile, dormir à l'enfeigne de la 
lune, coucher d la belle étoile. Blauen Montag 
machen; faire journée blanche, faire lundi gras. 
Pa (blaudugig) adj. & adv. Gui a 
s 


en -BEERE, (Blaubecre) voy. HEIDELBEE- 


BLAUBEUREN, (Blaubeuren) Blaubeure; ville 
Stute fur la rivière de Blau, dans le cercle de 


Suabe. 
BLÆUE, (Bläue) ee pr ee 


Ep Blaue 
Stärke; l'émail, le bi il, el 
- BLÆUEL, (Bläueh) ey Ber ns , pl. die- 
Ein Werkzeng zum Schlagen ; le battoir, batte, 
un maillet de bois ‘avec lequel on bat la terre 
our l'applanir, . 
BLÆUEN, (blduen) v. a. Ich bläue - bläuete, i. 


h. gebla et, gen, prügeln; battre, rof- 
ee (blauen) v. n. Ich blaue- blauete, i. 
h. geblauet. Blau werden; bleuir, devenir 
bleu, fe colorer; v. a. Blau machen; rendre bleu. 
reg 2 en blauen, blau fieden; meitre une 


BLAU“ FARBE, Blaufarbe) (die) gen. der- 

An Lee DRE de 

BLAU-FÆRBER, (Blaufärber) (der) ges. des- 
8, pl. die-; Le tenturier en gr teint. 

BLA! FARBIG, Cblaufarbig) adj. & adv. Bleu, 
bleuâtre. 

BLAU- EHER, (Blaufeuer) (das) gen. des-s, 

a fondre la pierre de mine. 

Bi LÉ H, (Blaufifh) Schermellerfifch, (der. 

- des-es, pl. die-e; Le rajoir; Cpoifon.) ) 

PESD FHERRIGT, (blaufleigt) adj. Tacheté de 


BLAU-FUCHS Bl der) d A 
die - füchfe ; een) (de eg RR 
re Fu (Blaufuf) (der) dee -es, pl. die- 

Le faucon Jacre, laneret, lanier. 


BLAU- KRA 


BLA. 


BLAU-HOLZ, ( Bauholz) Campefchehd®, (ho 
en des-es, /. pl. bois de campècke, bois 
le la damaï 

BLAUKEHICHEN, NN) (das) gen. 
des-s, pl. die-; gorge bleue, oifeau. 

BLAU-KO) Di Raute) (ae) gen. des- es, 


l. Le chow 
Bat U-KOPF, Slalfopf) (der) gen. des- es, pl. 
die -kopfe; Sorte de canard; la cercelle d'Amé- 
erche de mer, 5 on. ) 
nee ah e) (die) gen. der -, 
pl. die-n; a ollier, la pie bleue, geai bleu, 
comeille bleue, oifeau. 
BLAU-KÜPE, ta (nufüpe) (die) gen. der-, pl. 
die - 2 Une cuve pour le bleu, cuve de pa 
it. la jaration Wune cuve de pajlel. 
BLÆUL c , (bläulich) adj. & A Ein wenig 
blau; bleudtre, tirant Jur le bleu, azurin, pers. 
BLAU-MAL, (Slaumal) (das) gen. des-es, pl. 


ger a Une marque livide, meurtrifjure, um 


ee 


orbe. 


SLA REDE: | (die) gen. der-, pl. 
die-n; fan, ey oifeau. 
BLAU-SEHECK "Été Cie) der-, pl. 


die-n; Un cheval pie, aubere. 


"BLAU. re Blaufchimme) (er gen. 


3 Un cheval bleu 
BLAU-SC NABEL, „ laufnabe ya 
des -s, die - fe a 3 Le moineau. de !a 
Chine d a leu; oifeau. 
BLAU-SPECHT , (Blaufpecht) (der gm. des - 
es, pl. die-e; Le torche-bot; oi/eam. 
BLAU- STEUMEIS an ie DAS (ie en. 
des - es, pt. di BARS re Beh 
qu'on donne aux e huifiers à A p% pe bleus 
ils portent dans quelques villes. It. Angèber, 
Verrsther; rap) orteur, deceleur , porte - pa- 
que, dl efpion, eur, traître, mouchard, Jy- 
hani 
BLAU-TA TAUBE, (Blautaube) (die) gen. der-, 
die-n; Le pigeon des bois. 
BLAU- ZIEME »Blaujiemer) (der) gen. des - 
8, pl. die-; Le grive Jolitaire; oifeau. 
BLECH, (led) (das) gen. des-es, f pl. Une 
plaque, lame de métal, feuille. Goldblech; la- ‘ 
me, Fe dor. ap lech; Les nr dar- 
fer bat- 
war- 
Blech 


des-s, 


el ben: ; la paumelle. Blech an einem Schlof- 
E Riegel; la platine du loquet. Mit Blech be- 


BLE- 


. BLE. 


BLECHEN ‚ (blechen) v. a. Ich bleche - blechte, 

i. h. geblechet. Se dit em badinant au lieu de 

. bezahlen; Payer. Er wird fchon blechen 
müflen ; on le fera payer. 
BLECHERN, (blechern) adj. De fer blanc. 
BLECH-FABRIKE, (Blechfabrife) (die) gen. der-, 
el. die-n; La manufaflure de fer blanc. 
BLECH-FEUER, (Sledfeuer) (das) gen. des-s, 
die-; er forge où l'on réduit le 
fer_en plaques; it. la forge de ferblantier. 

B CH-HANINER, HR Ami, (der) gen. 
des-s, pl. die-hämmer, Das Blechhammer- 
werk; la manufallure de fer blanc. 

BLECH-HANDSCHUH, Blechhandfhub) (der) 
gen. des-es, pl. die-e; Le gant de fer dont 

= le ar Een A chevaliers dans le combat. 

| , ütte) voy. BLECH- 

a 

-MAS, ((Blechmaaß) (das) gen. des-s 
J.pl. Un outil d mefurer a gr plaques 
dor ou d'argent; it. plaque de iaiton dont Je 
Jervent les affıneurs pour er la grandeur 
du trou de la filière. 

BLECH-MANN , (Blechmann) ce) 

. es, /. pl Das Weïfsgülderierzt ; 
che d'argent en Hongrie. 

BLECH-MEISTER, (Wlechmeifter) (der) gen. des- 
-s, pl. die-; maître forgeron, 

era en fer blanc. 
BLECH-MÜNZE, (Blechinünge) (die) gen. der-, 


pl. die-n; Le braËléate; ancienne e. 


gen. des - 
mine blan- 


BLECH-NAGEL, (Bledynagel) (der) gem. ds, . 


pl. die- nagel. Sorte de cloux avec les quels on 
‘ attache les Blaques, ; 
BLECH-SCHERE, (Zlechfcheere) (die) gen. der-, 


pl. die-n; Un tranchoir, un coupöir. . 
BLECH-SCHLÆGER, (Blechfihläger) (der) gen. 
. des-s, pl. die-. Un ouvrier, manufi urier 
en fer blanc, batteur de fer blanc. Klempner; 
* un taillandier en fer blanc. 
BLECH-SCHMIED, (Blechfchmied) (der) gen, 
er = r [A a - Er Fe erblantier. 
- , echftempel) (der) gen 
des-s, pl. die-; Le pilon d'auge, dans les 
= mais à bri era ER E 
LECH- » (Blechmwaare) (die) gen. der - 
pl. die-n; La clinguaille, en : 
BLECH-ZANGE, (Slechgange) (die) gen. der-, 
. pl. die-n;' La tenaille à croches, du maréchal 


BLECH-EINN, (ten 
À lechyinn) (das) gen. des - 
A feuilles Fr EME 
BLECKEN, (bleden) v. a. Ich blècke - blékte, 
‚ih ee Entblöfsen; dénuer, décou- 
vrir. Die Zahne auf einen blécken; montrer 
. les dents à qq. un. DerBlèkzahn; {a dent qui 
| avance re Te: Ein Blècker, Zahnblécker; 
qui mon en riant; .) qui 
que, qui montre les dents, FE A ei 


dans les - 
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'BLEHEN, (blieben) Enfer, dirver er. 
en en Peg! 

BLEIBEN, (bleiben) ». w. irr. Ich Meibe-biieb, 


Jubi. bliebe, i. b. geblieben; Kefler, demeurer. 
Im Haufe bleiben; demeurer au logis. Wo es 
dir wohl, geht, da bleib; qui ef bin, s'y 
tienne. Übrig bleiben; refier, être de refle. 
Sich aufhalten; s'arréter, féjourner, An einem 

" Orte bleiben; s’arräter en dat e lien. Ste- 
hen bleiben, als Uhren, Wafler; s' arréter. 
Stehen, fitzen, liegen bleiben; demeurer de- 
bout, afis, couché, fe tenir debout. Stecken 
bleiben; demeurer court, tout court. Bei fei- 
ner Arbeit bleiben; tenir pied d boule. Dauern, 
währen; durer, fubfifler, être, vivre. Es bleibt 

“ noch alles, wie es gewèfen; tout eff encore fur 
l'ancien pied, comme ü a été autrefois. Es 
will kein Geld bei mir bleiben ; ma bour/e à 
le flux. Das Wetter wird fo nicht bleiben; 
le iz ne tiendra pas. Wo find wir geblie- 
ben, ftehen geblieben ? où en dtions-nous? Im 
Stande bleiben; fe foutenir. Er blieb ernfthaft; 
sl sefl retranchd für le Jérieux. Es fol unter 
uns bleiben; entre nous! entre vous & moi! 
Bei etwas, oder darüber bleiben; tenir bon, 
continuer Jans interruption. Halsftarrig bei et- 
was bleiben; s’obfliner à gg. ch. Halsftarrig 
behaupten; /outenir opiniâtrément, s'opinidtrer, 
étre entété de.. Bei etwas bleiben, beftehen; 
Jubfifter avec. Bei etwas bleiben, dabei blei- 
ben, es dabei bewenden laflen; en demeurer 
ld, s'en tenir à, tenir ferme dans Jon Jentiment 
ou dans fes fentiments. Es bleibt dabei; sl efl 
für, certain, afjuré, e, d'accord, j'en fuis 
a Auf es en gt i- 
nung bleiben; demeurer, per/évérer, perfifler, 
abonder en fon fens. Ich will dich lehren in 
den Sc en bleiben; & te ferai bien Joute- 
* mir. Bei feiner Meinung bleiben; perfißer dans 
fon opiniont s’opiniätrer. Bei feinem Rechte 
leiben ; obtenir ce qu'on demande. Bei Ehren 
bleiben; con/erver , Joutenir, maintenir [on hon- 
neur. Bei feiner Religion bleiben; tenir fer- 
me dans fa religion. Bei einer Rède bleiben; 
ne pas varier, dire toujours la même chofe, être 
confiant en ce qu'on dit. Bei der e blei- 
ben; s’en tenir à ce qui a été ré décidé, 
dont on eff convenu. Bei der Wahrheit, bei 
feinem Wort, Billigkeit bleiben ; s'en tenir à 
la vérité, ue le, garder, obferuer ia vé- 
rité, l'équité. Die Schuld bleibt auf dir; is 
faute en refte fur toi. Am Dienfte bleiben; con- 
‘’tinuer ou conferver Le loi. Schuldig blei- 
‘ ben, dahinten bleiben; er en arrière, 
* Beftändig bleiben; étre confiant, tenir bon, te- 
ir ferme. Bleiben; (des couleurs) tenir. Die 
Farbe bleibt; {a couleur tient. Sich erhalten; 

. fe conferver. Das Fleifch, Getränke bleibt nicht 
ee la viande, la boiffou ne fe confer- 
g 3 ù ve 
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ve pas em 4. Bleiben können, in gutem 
Stande feyn; étre à fon aile, en bon état. Der 
Mann kann bleiben; c'ef} un homme bien établi, 
Bleiben, fterben; refler, demeurer, mourir, 
étre tué, Im Treffen bleiben; demeurer fur le 
champ de bataille, Étre tué au combat, mourir 
au lit d'honneur. Es find nicht viel Leute 
in diefer Schlacht geblieben; il ya eu peu de 
tuerie. Bleiben, verunglücken, untergehen, 
ftranden; (des vaifeaux ) périr, s’abimer, 
échouer. Von jemand bleiben; s'éloigner de 
ga. un, l'éviter, éviter Ja compagnie, ceffer de 
voir, de fréquenter. Bleibt mir vom Leibe; 
ne m’approchez pas, tenez-vous loin de moi, re- 
tirez-vous! Bleiben laflen ; laiffer, ne pas pren- 
dre, ne pas emporter, cejfer, Je défifier dure 
affaire. Das Spielen, Saufen bleiben laffen ; 

itter ow abandonner le jeu, la débauche. Ich 
file es wohl bleiben, ich thue es nicht, das 
laffe ich bleiben; je n'ai garde de le faire, de 
faire cela, je me garderai bien de le faire, je 
n'en ferai rien, je m'en donnerai bien de garde. 
Er wirds wohl bleiben laffen, ich bin dir gut 
dafür; il n'en fera rien, je t'en réponds. Das 
mögt ihr immer bleiben laflen ; je vous en dis- 

ienje. Bei fich bleiben lafien; garder le fecret. 
Ps Bleiben; {a demeure, le féjour. Hier if 
keines Bleibens; on ne peut durer, rejler, fub- 
fifter ici Hier ift meines Bleibens nicht; & 
ne puis demeurer plus long temps ici. Bleibend; 
adj. permanent, étuel, confiant, fable, de 
longue durée, affuré, certain. Keine bleibende 
Stätte haben; n'avoir ni feu ni lieu, n avoir 
aucune demeure affurée. Er hat keine bleiben- 
de Stätte; il eff comme l'oifeau fur la branche. 
Er weifs nicht wo er bleiben, wo er eine 
bleibende Stätte finden foll; sf ne fait où Je 


meitre. 

BLEICH, (bleid) adj. Bleich von Farbe; pdle, 
liant.  Bleich vom Geficht; pdie, blöme. 
leich fehen; avoir le teint pâle. Ein bleiches 

Geficht; un vi/age pâle, blöme; (en parlant du 
vin) paillet, vin paillet; (de l'encre) blanche. 
Verblichen, verbleicht, verfchoffen; me 
veule. Bleich machen; cau/er de la päleur. Bleich 
werden; blémir, devenir pâle € blöme. Vor 
Furchtkeich werden; pélir de peur. Er fieht 
bleich, èlend, häfslich aus; 4 a le vi/age, le 
teint häve, glombé. Lin bleiches Feuer; #n 
Jombre feu. Bleiche Kreide; craie de tuf. Bleich, 
verfchoflen; décoloré. Bleich; (T. de peintres) 
délavé. Ein bleiches Gelicht; un vifage déla- 
ve. Gar zu bleiche Dinte; encre trop delayde. 
Bleichrothes, rothfahles Pferd; cheval paillet. 

BLEICH-BLAU, (bleidblau) adj. Bleu-mourant, 


er | | ne, fi r 3 
BLEICHE, (Bleiche) (die) gen. der-, pl. dien. BLENDEND, (blendenb) adj. Eblouiflant ; 


ieiche des Gefichts; ia päleur. it. Der Ort wo 


man bleichet, Bleichplaz. Bleichplan, Bleich- fin, délicat, relui/ant, 


BLE. 


hof, Bleichgarten, Bleichwiefe; blanchifferie, 
la blancherie. Die Leinwand auf die Bleiche 
en; mettre la toile à la blanchifferie. 


being ; 
BLEICHEN, (bleichen ) v. a. & n. Ich bleiche - 


bleichte, i. h. gebleichet; Comme n. Bleich, 
weifs werden; pélir, blémir, devenir blanc; (de 
la couleur) perdre fa couleur, perdre fon éclat, 
fe ternir, Je pajler, commencer à blanchir, Wachs, 

inwand bleichen; blanchir de la cire, de la 
toile. Das Bleichen, die Bleichung; le blan- 
chilage, blanchiment, S. der Bleicher; Je blan- 
chijjeur, lavandier. Die Bleicherinn ; la blau: 
chifeufe. Der Bleichplaz; la blanchifferie. Der 
Bleichlohn ; fe blanchi/a; 


6. 
BLEICH-GELB, (bleichgelb) adj. SJaundtre, jau- 


BLEICH-LICHT, (hélice) 


elle. 


ne-pâle, couleur de paille, d’. 
Un peu pâle, 


1) 
adj. 


BLEICH-ROTH, Tbleichrot) adj. Rougeätre, in- 
carnat, rouge-päle. Bleichrother Wein, Blei- 


chert; du vin -clairet. 


BLEICH-SUCHT , (Bleihfucht) (die) gen. der, 


d' 
BLENDE, (lenbe) (die) gen. der-, f. 


, 


‘dit figur. Sich fein Gl 


J fe . Les pâles couleurs; (des femmes) la chlo- 
roje 
BLEI 


; rn E 

CH-WAND, (Bleihtvand) (die) gen. der-, 
}, die-wände. „Das Bleichwerk; une murail- 
‚ou cloifon faite de terre pétris, d'argile pé- 


trie. 
BLEIHE, (Bleibe) (der) gen. des-s, pl. die-e; 


le ou d’ableite, poiflon d'eau douce. 
pl. Glim» 
mer; Le de ruineurs) la galine 3 Blen- 
de; (T. d'Archit,) une fenétre, porte feinte, 
faujfes- fenêtres. Eie Bilderblende; une niche. . 
Eine Blende, ein Schirm, eine fpanifche Wand; 


un Nor: 
BLENDEN, (blenden) v. a. Ich blende- blende- 


te, i. h. geblendet. Blind machen, des Ge- 
fichts, der Augen berauben; aveugler, crever 
les yeux, faire perdre la vue. Blenden; em- 
pn pour qq. temps Fujage des yeux, éblouir. 
ie Sonne blendet die Augen; le Joleil éblouit. 
Blenden, die Augen zuhalten; boucher les yeux. 
Ein Pferd blenden; donner, mettre des luneites _ 
a un cheval. Verblenden; aveugler, éblouir, 
spoqurs falciner, faire illufion. Durch Ge- 
chenke blenden; corrompre. Die Bienenftük. 
ke blenden; trancher, rétrécir les paniers. Den 
Hirfch blenden; (T. de Chaffe) porter le pied 
de derrière dans celui de devant. Ein Jagen‘ 
blenden; chaffer aux panneaux. Die La 


ben blenden; (T. de ge ) blinder, garnir. 


de blindes une tranchée. Die Wolle blenden ÿ 

CT. de teintur.) teindre legèrement la laine. On 

: un Je 

laiffer tromper par les faux éclats fort 
ala en 5 

Ag) 

un teint 


illufoire. Eine blendend weiffe Haut; 


BLEND- 


BLE. 


BLEND- TENSIER, (Blenbfenfler) (das) gen. 
des-s, ie-. Der Blendrahmen; le chaffis. 

BLEND- FÜCEL. (Blendfugel) Dampf- Rauch- 
kugel, (die) an der-, pl. die-n; (T. EA 
tillerie) Un boulet qui jete un grande fumée. 

BLEND-LATERNE, ( Dlendlaterne) Diebslater- 
ue fä9 gen. der-, pl. die-n; Une lanterne 


END-LEDER, Ce (das) gen. des-s, 


Lunettes ,  Woy. Blendung. 
mÉNDLNG (Blenbling) Baftard, Baftard-art, 
der ) gen. des-es, pl. die-e; Um bâtard. 


B a "af cadre de as u. in 
e-en; s cadre de bois jur 
ire tendent la Fre 3 ei 
BLENDUNG, indus) Sale) en, der -, pl. 
die-en; L'aveuglement, £blouiffement ; ( fig. ) 


ET ilufion; it. la berlue. Blendun en; 
de AE ) les portières, le mantelet, chan- 
dir, 5 {= an sr Schiff erg T. de ra 
" rine) les fargues, planches ou bordages qui fer- 
vent à Scie à line ce qu al hr le 
Be CHR der Pferde ; ee qu'on don- 
BLEND-WERK, (Slenbiver un em. des- 
es, pl. die-e. Falfcher Schein; la fau/e ap- 
mp fauffe lueur, couleur, illufion, "dus 
, enchantement, preflige. das 
rung C T. de fortific.) les blindes. 
BLEY, (Bley) (das) gen. des- es; Le plomb, 
- (dans la Chymie,) le faturne. Gediegenes Bley; 
Bio vièrge, natif. In Mulden gegoffenes 
ftück ; plomb en Jaumon, en navettes. Ge- 
enes Bley zum Schieffen ; ee Bley- 
Ds Kugelfchrot; plomb, balle. Gebrannt Bl 
CT. de pue ) pont brûlé. Mit Bley ausl fe 
‚gen; 3 plomber. Bley zum Malen; poteloi, mine 
syn Bley am Fenfter ; les ailes, ailerons. 
Fate ee (der) gen. des- 


2 ah pl. les fonderies) Les Jcories de 
BLEN- are en, (die) gen. der-, pl 
-n; La veine 
BLEY- ARBEIT, (Bari (die) gen. der-, 
pl. die- en; s fonderies) La coupellation. 
BLEY-ARBEI » (Bleyarbeiter) (der) gen. 
des-s, pl. die-; Le plombier. 


BLEY- NEI, (Bleyarzenei) (die) gen. der-, 
. die- en; Une mödecine de faturne. 

B 'Y-ASCHE, (Bleyafche) (die) gen. der -, /. 

. pl Der er Bleyfchaum ; L'écume de plomb, la 

cendre de 


BLEY- Aa 1, (Blepbalfam) (der) gen. des- 


t 
PURES om (die) gen. der-, 


f. vue de Jaturne. 
BLE für TE ; @leptuttn) (die) gen. der-, 
1. Le beurre de Jaturue 


Bee -COLIK, (Blegcokt) voy. BLEY-KOLIK. 
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BLEY-DECKER, (Blepbedier) (der) gen. des-s, 


nf SLR at 1% 

rufe) (die) gen. der-, ph. 

die-n; D en fe LE, de Mrs 

BLEY- ERDE, Tale erde) (die) gem. der-, Fr pi. 
La mine de plomb terreuje. 

BLEYERN, (Bi ern) Pk von Bley; de plomb. 
. Bleyern, fchielend werden, eine dunkle Farbe 
bekommen; 3 CT. de peint.) plomber ; devenr 
low 

BLEY-ERZ, Ama ee) gen. des -es, /. pl. 
La mine de chwarzes Bleyerz; mine 
de blomb Ar yet, fée. Grûünes Bleyerz ; 
mine de plomb verte. Weifles fpathiges Bley- 
erz ; pi de plomb blanche fpathique. 

BLEY-ESSIG, 6 Blepepio) | (der) gen. des- es, /. 


pl. Le vinai, Al 
BEN Hab „a enfabtit) (die) gen. der-, 
le -en; 
BIEY- FALK, EG eu der en. des - es, pl. 
Fr Pme gelülk; x Ai le blanc, an 


BERKE. FARBE, Pa or (die) gm. der -, f 
pl. La couleur de 
BLEY- er (bikyfarbig) adj. Plombé, de cou- 


leur 
BLEY- ÉEDER die) ( Blepfeder BLEY- 
Se (die) (Blepfeder ) voy. 


BIER us: (Blepfluf) (der) gen. des-es, 
‚ La nn de plomb b Éryfalifie. a 
BLEV-FORM , (Blepform) (die) ges. der -, pl. 
die-en; Le moule 
re aa (der) ( lepgang ) voy. BLEY- 


BLÉV-GELST, Cle) (der) gen. des -es, 


f; rit de 
B ANGES, DB) (das) Den des-en, /. 
verre & de chaux d'étain, dont 
mi en Me Berndt de la faïence, le mafficot. 
Abe GIESSER , (Bfeygieffer.) (der) gen. des- 


s, pl. die- ; Le plombier. Die Bleygieflerei ; 

la FEUX 
ne -GLANZ, > CBlepglant) (der) gen. des -es, 
, mine de plomb en cubes. Grob- 


fige me Yglanz ; galèns à grands cubes. 

peifigter Bleyglanz; d petits cubes. Lin- 
gefprengter Bleyglanz; galène de plomb miné- 
ralijte, mine de galème. 

BLEY-GLAS, CBlenglas) (das) gen. des-es, [. 
pl. Le verre de plomb. 

BLEY-GLASER, Blegtape) (der) gen. des-s, 


die re mi (Blenglätte) (die) gen. der -; 
J pl. Sorte de compofition qui Je fait par le mé. 
Ar du plomb & de l'écume qui Jort de l'ar- 
Be lorsqu'on le rafıne dans le plomb fondu; la 


BLEY. 'ÉRAUDE, Colengraupe) (die) gen. der-, 
pl, die-n; Le "eryfiad d le plomb, BLEY 
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BLEY-HAFT, (bleyhaft) Qui pe à du 
plomb, quia hrs js er Bleyhaftes 
Gefifs; cul de plom 

BLEY-HAKEN, {Bat ) (der) gen. des-s, 

pl. die-; (dans les fonderies ) un crochet; it. 
r T. d'hydréulique) un tuyau de plomb en crochet. 

BEN RANNER. (Bleyhammer) (der) gen. des 
-s, pl. die‘ - hammer. Hammer mit einer 
runden Bahn; Le marteau, infirument de fer- 
blantier. 

BLEY- re 7 @tepbütte) (die) gen. der-, pl. 


die-n; 
BLEY- IchT, ‚Bey ISCH, Cbleyicht, blepifé ) 
er KK Dlepfalt) (der) gen. des- es, 
ik. Ce ai) ( )8 FL 


adj. 
Bey: ESEL 1) (der) gem des-s, 
pl. die - in des tenturiers. 
BIEY-KNE ‚(2 disrnebes (der) gen. des - 
ue pl. die-e; bout large du dismant des 


triers. 

BLEY- KOLIK, (Blepfolif) (die) gen. der -, 
pl. La colique de Sea, moial ? ie Fa quelle ol 
Jujets les peintres & tous ceux qui a ar 


b. 

BLEY-KONIG, „(Diepkänig) (a (der) gen. des- es, 
pl. die -e. Bley ‚ welches fich beim Probiren 
unten in den Tiepel fezt; Le culot de plomb. 
Bleykorn; le grain de plomb; it. le Bonn, la 
ir portion d'or ou d'argent qui refle après 

ation de la coupelle. 
-KRYSTALLE CORRE) (die) 
gi der-, plomb. 

B te 

l. Le dentellaire, herbe au cancer. 

EV. KUGEL, Dieptugeh) (die) gen. der-, pl. 
die-n; Une "ball de plomb. Eine kleine Bley- 
kugel; une heroes 

22 


BLFY LÖTUNG, Geleikiung) (die) gen, der-, 
PR, La foudurs de plomi 

B H, ie) (die) gen. der -, f. 
R Le lait de lune, ou fleur d'argent (T. de 


en 
E, (die) gen. der-, 
nn die-n; Le Jaumon de 
BLEY-OCHER, lenocher? Ca) gen. des-s, 
I Verwittertes Bley; Z’ochre de y 
B ÖL, (Bleydl) (das) gen. des - 
L'huile de Ja ME 
BLEY-PLATTE, (Bleyplatte) (die) gen. der -, 
l. die-n; La table, lame de plom urch- 
. Tocherte Bleyplatte; a plomelle. Rankenfor- 
mige Bleyplatte an den Kirchthurmfpitzen; {a 
lofange de couverture, 
BLEY- "RLASTER, „(Ztevpflafter (das) gen. = 
-5, pl. ; Un emplätre fait d'huile, 
erufe & PR mi nium, 


, Rs Fe r M des-es, 


SYLOTH, ar ( Bleploth ) voy. BLEY- 


BLE. 
BLEY-PROBE, CEtyprobe) C (die) gem der -, pl. 


die-n; La 


nagı 
BLEY- Engahnage a San (das) gen. des-s, 


l. 
BER ERAD, Cu) (Blend) voy. BLEY-ZUG. 
Via date FA pp leprand) (der) gen. des-es, 
BLE RU Blenredf) adj. Senk-' 
aan BE a en perpendicn-. 


BLEY-RÖHRE, (Sleprôbre) (die) gen. der -, 
pl. die-n; a 2 ERS 
BIEN- ROLLE (8 ee 1 die) gen. der -, ple 
die-n; Le plomb en 
BLEY-ROTH, nn (dm) m. des- en, 
J. pl. Mennig ; minéral Ré illon, 
minium. 
BLEY-RUTHE, (Blepruthe) (die) gen. der -, 
l.die-n; Les aiguilles ; outil des ferrandiniers. 
B EY-SACK, (Bleyfac) (der) gen. des - es, pl. 


die-fäcke; La feoris, e fe, Jubfiance qui s’at- 
tache en for un Jar à , Hay, “gi 
en S. » (3! eyiafran). (der) gen. a - 
8, /.pl. Le de Jaturne. Voy. Bleyroth. 


gg) De (das) gen. des - u 
Fe Le jel de Jaturne, Jucre de Jaturne. 
BLEY-SAND, ann) (der) gen. des- es, f. 


omb. 
nd (der) (Biepfibaum) v. BLEY- 
BLEY-SCHEIT,, (das) (Blepférit) vo. BLEY- 


BLEY-SCHICHT , (Bleyfchicht‘ as nn en 
pl. die- en; La fonte, N ss té de 


qui peut étre fondu dans le ps 24 


BLEY-SCHIEFER, OeE) (der) gen. des 
8, J. pl L' ardoije de plomb. 
BLEYS HLACKE, (Blepfjlacte) (die) gen. der 
-, pl. die-n; Les fcories de plomb. 


BLEY-SCHNUR, SEHON (die) gen. der, 
pl. die- fchnûre; La a 2 ee 
laire. Das Senkbley, e Bleywage; £ k Mens 


nivean, la fonde, ( "de Maçons ) le chas, muel, 
renard, (T. de Iunsurs) le plomb avec [on fouet, 


ae der Bleyfchnur einrichten , abmeflen ; 


iveller. 
BLEY-SCHWEIF, ‚(Blenfehweif‘) (der) gen. des 
-es, /. ph La mine de plomb Julphureuje & ar- 


icale. 

Bee. SCHWERE, Kemfieee N gen. der 
„Pi die-n; L'alliage de plomb. 

BLÉ SPATH, (Bleyfpath) (der) gen. des - es, 
pl. La mine de er blanche. Grüner Bley- 
EU mine de b verte. 

Bıby Y-STAMPF, Flenftampf‘) un en. des - 

. e8, pl. die-en; Une plaque de dm 

ber des cuillères. 
BLEY- 


BLE. 


BLEY-STEIN, oa) (der) gen, des - es, 
pl. die-e; La pierre plombière. 
MÉVSTIET, „ dio) (der) gen. des-es, 
pl. die-e; Le crayon, porte-crayon. 
m -STUFE, ee (die) gen. der-, pl. 
e-n; 
BLEY- WAGE, Clean) ( Ge) gen. der-, pl. 
n; Le niveau, plomb. Nach der Bley- 
e mefen; (Bio niveller. 


YWEIS, ( lente) (das) gen. des- es, 
f le blanc de céruje, de plomb; 
nes “Pis de Rouen. Gebranntes 


BERN WINDE, Ci (die) (Bleptvinde) voy. BLEY- 


BIEV WURF, Cooper) (der) g en. des - es, 
er die - würfe, bley, Bleyloth; „ 


go 
B EY-WURZ, (die) (Bleptours) voy. BLEY- 


BLEY-ZANGE, (Bleygange) (die) gen. der -, 
pl die- ne ea [A 


BEET-ZAPFEN, (Bleygapfen) (der) gen. m 
s, pl. die- ; Infirument de mineurs; pièce 
Lt, de ir qui traverfe l'arbre pour le faire 


BLEY VZEICHEN, (Bleyjeichen) (das) gen. des - 
s, pl. di ; Un morceau de plomb qu'on aita- 
che au ker des étoffes. 

ee „Biensinober) (der) gen. des 
-8, /. pl. Le cinnabre de pi 

au ZOCHER, (mine) 1) (der) gen. des- 


EU > Bam) je gen. 5-68, up 
die-züge; Le tire-plomb; rouet à filer le 

BLICK, Eu y (der) gen. des - es, pl. far -e; 
Le regard, Vaillade, coup d'œil, ajpe&, la vue. 

Einen Blick auf einen werfen; jeier un regard 

fur qq. un. Verliebte, verftohlne Blicke; des 


œillades re ala dérobée. Jemand einen 
fcheelen Blick Rare g. un d'un 
mauvais œil. a W , Augen; 


le clin. Einem ro einen Blick ein Zeichen 
Kim 3 faire fi es clin d'œil à gg. un. Es 
um einen. Blick zu thun; en un clin d'œil. 
re in iger Blick ; un air fauwvage & bru- 
lick, ein fchnell vorübergehen Schein ; 
= "kdair, éclat de lumière. Die Sonne wirft ei- 
nen Blick durch die Wolken; le Joleil perce la 
nue. een ee ; Tg.) un pri 
rayon d'efpérance. ie) L' 
chair, la d'argent. Einen Blick thun; 
faire "Péclair (vefir). Blicke; (T. de de peinture) 
les rehauts, c. d.d. les endroits des lumières d'un 
BLCREN (of ’on a rendu plus éclatans. 
„(he icten) v. a. &n. Ich blicke-blikte, 
i.h. geblicket. Scheinen; luire, reluire, ré- 
7 ah de la lumière. Die Sonne blickt durch 
'OM, 


« 


Voy. Bleyfalz. ' 
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die Wolken; Le Joleil luit à travers des n 
Mit den Augen He ; cligner des yeux. eee 
vorblicken, zum Vorfchein kommen; parot- 
tre, Je montrer, Je faire voir. Sich nicht blik- 


ken laffen dürfen; n’ofer fe montrer ou parof- 


tre; it. fe cacher, je tenir caché. Er darf fich nicht 

blicken laffen ; :} n’ofe fe montrer. Nach etwas. 

blicken „einen Blick auf etwas er ; regar- 

ger une chofe. Blicken; ( T. de Cymie &$ 
BLICK-FEUL ny (Our yC 

euer en. des - 
pl. die-; Dr ga des - = 
BIICK-GOLD ( Biol) (ds) gen. des-es, 


A een 
i 8) gen. des - 
JS. pl. De l'argent fondu fondu comme ns dns 
La coupelle; it. argent qui n'a pas pallé par le 


BlIEB, (ich) (blieb) voy. BLEIBEN. 

BLIESS, un (bließ) voy. BLASEN. 

BLIND As lind) adj. Aveugle. an de ‚Au 
blind; ber; 'gne. Befler einäugig, als 

aveugle. Eine bla blinde 


iluaut mieux étre borgne 
eine Erbfe; un pi 


Fe fmdet auch wo 


le ne laifle pas quelquefois de trouver 


tockblind ; ne voit goute. 
Mit fehenden Augen blind fe, Erg De, je 
mer les yeux. enn ich nicht ganz blind 
wefen wäre; Ji je n'avois pas êté cruche. 
müflet blind gewefen feyn, als ihr dis 
habt; vous aviez la berlue, quand vous 
fait. cela. he on apelle blind, Talfch; 
faux, Fan es feint, in blinder An its 
une faujle attaque. in blinder Lerms une faufe 
allarme. Blinde Knopflocher ; des boutonnières: 
faujfes. Blinde Kanonen; ( Jar les vaifeaux ): 
de faufes lances, palfevolans. Eine blinde La- 
terne, Blendlaterne; une lanterne fourde. Blin- 
de Liebe, ierde; amour, pal aveugle. 
Ein blinder ehorfam ; une oböijlance aveugle. 
Blindes Glück; le hazard, l'avanture. Blinde 
Rp des brifans. Blinde Anfchläge ; des 
conjeils téméraires. Es Pferde; des voiles. 
Blinde Raa, Ree, S am Bogfpriet; 
la vergue de parti Eine blinde Rèbe, die 
keine Augen Rene um forment orbe. Blindes, 
mattes Sil argent terne. Ein blinder Streich, 
fo nicht des ie Haut geht; un coup orbe. 
Eine blinde Mauer; un mur orbe. Ein blin- 
der unter; fteckter B ergmann, Soldat, Matro- 
fe; it, P: ier auf der Poft; sn pafle-volant. 
Ein blinder Schrecken; une terreur 
Blind, vergeblich; en blanc, en Fair. 
der Schuß; un coup en Fair fans 
bale, fans boulet. Blind laden; 
kl Bd ein: däderger de Ein bin. 
T sun in’a des il ur 
une de fes faces. Ein Lines Zottel te 
terie; sn bille blanc, Blind machen mag: 
Hb 


CA nee bled. 


pi 
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„tblowir. Blind und dumm feyn ; s'aveugler, 
avoir la berlue. Blind werden; devenir aveu- 
le; perdre la vue. Blind zufahren, ohne Ue- 
erlögung etwas glauben, oder thun; croire, 
: fire, agir indifcrétement, agir à l'aveñgle. 
d zu, blind drein fchlagen ; ruer à tort &9 
,@ travers. Blind ankommen ; a4 tromper, ve- 
mis Je brüler à la chandelle. Blind kommen; 
ne pas trouver ce qu'on cherche, avoir ou rece- 
voir un refus, rencontrer mal, fe cajler le nez. 
‚Du kommft blind; tw as beau faire, Er ift 
blind angekommen; à a été tondu ; il y a été 
. féçu comme un chien dans un jeu de quilles. Der 
blinde Darm; Fintefin aveugle, le boyeau borgne. 
BLINDE, (Blinde) (die) gen. der-, pl. die-n; 
«(T. de marine) La civadière, le voile dé beau- 
.pré Eine Bilderblinde ; une niche. 
BLINDE-KUH, BLINDE - MAUS , BLINZEL- 
MAUS, (Blindefuh, Blindemaug, Ülinzelmaug‘ 
Geu) collin-maillard, cligne-mufette. Blindeku 
- fpielen; jouer à collin-maillard, à cligne-mu- 
:Jette; jouer d l'aveugle. 
BLINDER, (liner) (ein) gen. eines Blinden, 
“pl. die Blinden; Un aveugle. Er urtheilt hie- 
von, wie ein Blinder von der Farbe; il en juge 
comme un aveugle des couleurs. Ein Blinder 
findet auch wohl zuweilen ein Hufeifen ; un 
ee trouve quelquefois un fer d cheval, Ein 
Blinder aus dem parilifchen Blindenhaufe ; ws 
des en ts. Voy. Blind. 
BLIND-FECHT. ER, (Blindfechter) (der) gen. des 
-s, pl. Er Un gladiateur qui combat les 


-yeux fermés. 
BLIND-GEBOHRNE, (der) gen. des-n, pl. die 


BEINDHEIT Cine 
» (Blindheit) (die) gen. der -, /. pl. 
) nn: fa £ pi 


L’aveuglement. Mit Blindheit fc ne 
‘aveugler. Blindheit des Verftandes; les 
cbres, l'enivrement d'efprit. 

BLINDLING, (blindling) blindlings, blindzu, 
blinder Weife, adv. ohne zu fehen; a l'aveu- 
ide yeux clos, fermés. Blindlings mit verbun- 
‚denen Augen fechten; combattre , fe battre les 
‘yeux fermés. Unbefonnen, verwegen; aveu- 
glement, inconfidérêment, témérairement, afttour- 
die, téte baiffée. Den ee finden; 
ind, in à yeux clos. ere hen; 

fe ruer , Je jeter aveuglöment fur gg. © inem 
‚blinder Gé beitallen; engl 
dans le fentiment de qq. un. 

BLIND-SCHLEICHE, CBtinbfechleiche) (die) gen. 
der-, pl. die-n; L'anghishène, orvet, Jer- 


ent Jans yeux. 
ping SCHL OS, (Blindfhlof) (das) gen. des 
„es, pl. die-fchloffer; La jerrure bofje, en 


boffe- 
BND.SCHUSS , SRTIERRONE) (der) gen. des = 
&, pl. die-fchülle; Un coup fans balle, 
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BLIND-SPRUCH, (Blinbfbruch}) (der) gem. des- 
es, pl. die - fprüche; L’interlocution , Jentence 
. interlocutoire , Nee 
BLIND-STENGE, (Blindftenge) (die) gen. der-, 
pl. die-n; (T. de Marins) Le perroquet de 
re eg beaupré, tourmentin. 
BLINDVOLL, (bliudvol) adj. über und über 
voll; st. ftark befoffen; noyé de vin, ivre.com- 
ne une Baer Er jr blindvoll, blitzplatz voll; 
ef fi faoul, qu'il en a jusqu'au gavion. 
Brink BLINKERN ; pe! blinfern) v. a. 
Ich blinke -.bliukte, i h. geblinket, Schim- 
mern; Reluire, briller, refplendir, étinceler, jeter 
une lueur, flamboyer. Ein blinkendes Schwerd, 
has me ne f flamboyante, ue 
. glaive brillant. (le pafif wefl pas en ujage.) 
BORA AN an) voy. BLNDE- 
BLINZELN, BLINZEN, (blingeln, blingen) v. m. 
Ich blinzele- blinzelte, i. h. geblinzelt; Cilfer, 
-cligner, cligner des yeux, clignoter, faire de 
Pen yeux. re mit den AN ns 
faire figne des yeux r marque ra 
tion. 4 icht deuilich Ehen; ne pas dan 
avoir la berlue. Ich blinzelte mit einem Au- 
hin ; je regardois du coin de l'œil, Das 
linzeln, die Blinzelung ; le dignement des 
- yeux, cillement, clignotement. 
BLITTER-STEIN , (Slitterfein) (der) gen. des- 
es nf pl. Pierre feuillettie du Harts. 
BLITZ, (#lig) (der) gen. des- es, pl. die- e; 
Eclair, feu du ciel. Der Blitz hat in den 
Kirchthurm pur n; le fr du ciel efl tom- 
bé fur le clocher. Vom Blitze gerührt wer- 
den; étre frappé de la foudre. Ein entzünden- 
der Blitz; prèfer. Blitz des Schlaggoldes; 
la fulguration. Das vergehet’wie ein Blitz; 


Et comme un éclair. 
BLITZEN , (bligen) v. n. Ich blitze-blizte, i. h. 
eblitzet; Eclairer, faire des éclairs. Es hat 
die ganze Nacht geblitzet; il a éclairé, fait des 
éclairs toute la nuit. Blitzen, glänzen; (Fig.) 
briller, reluire, &blowir les yeux ou la vue, flam- 
boyer, #inceler. Diefer Diemant blizt ftark; 
ce diamant a beaucoup de few, jete beaucoup de 
ess. 
BÜTZEND, (bligend) part. & adj. Qui éclaire, 
qui jete .ow darde des éclairs; it. 
(Fıg.) qui reluit, velui/ant. Das D itzende Ge- 
fchütz ; l'artillerie foudroyante. " 
BLITZ-STRAHL, (Bligftrahl ) (der) gen. des - 
es, pl. die-e; La re. Der Blitzftrahl fuhr 
in & Haus; la foudre tomba dans la maijon. 
BLOCK, KLOTZ, (Blod, Kloß) (der) gen. des 
„es, pl. die- Blôcke ;: Le tronc, fouche. 
le bloc, blin. Der Block an der Blinde oder Bog- 
fprietsfögellareffe ; la moque de civadiöre. Block 
oben auf den Maftbiumen ; Is blot. Blöcke, 
die auf den Schiffen beim Sturmwetter mie, 
e 


LI 
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die Kanonenlavetten Belöget werden; les ca 
brions. Block, worauf die Thaue laufen, Räm- 
‘ block; le coup de mouton. Blöcke, woraus 
Better gefchnitten werden; doubleaux. Der 
Block des Scharfrichters ; le billot. Blöcke, 
die auf dem Stapel unter den Kiel der Schiffe 
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Ein blödesKind; un enfant timide. Schwach; 
Joible, débile. Ein bluder Verftand; um efprit 
imbecılle. Ein blödes Gelicht; une vue courte. 
Blöde feyn; avoir honte, étre honteux. Ein 
blödes (ielicht haben; avoir la vue courte: 


* Ein blödes, fchwaches Geficht; une vue dé- 


elègt werden; tains, blin, belin. Block, gro- licate. A - 

Dee fch ohne Verftand ; .) homme BLÖDIGKEIT,, (Blöbigfeit (die) gen. der-, JS 
fer, fans e/prit, bete' bruts. Von grofen pl. La honte, timidité, foiblejfe, imbécillité, vue 

Älocken auet man grofe Späne; (prov.) les courte. Eine ebôrne Blödigkeit ; wne timi- 

riches doivent plus fournir que les pauvres. Ei-  dité naturelle. Die Blödigkeit des Verftandes;- 

nen in den Block lägen, gefangen fetzen;  limbécilité, la foibleffe d'éprit. 

metire aux ceps. Ein Block Bley, Zinn; un BLÖDSINNIG, (blödlinnig) adj. Imbecille. 

lingot , faumon. BLODSINNIGKEIT , (Blödfinnigkeit) (die) gen. 

BLO E, (Blodabe) (die) gen. der-, se der-, f. Ei L'imbécillité, la foiblejje d'éfprit. 
die-n. Die Blockirung; Le blocus. Die Be- BLOHM, (Blobm) (der) gen. des- es, L die. 


e. Blohmplatz ; 
mour; le grattis. 

BLÖKEN, Flöten) v. n. Ich blöke-blökte, * 
i. h geblüket; Beugler , mugler, meugler, mu- 


lagerung in eine Blockade verwandeln ; chan- lien où les cerfs font Pa- 


._ger le fiege en blocus. 
BLOCK-BAUM, BLOCH-BAUM, ( Slodbaum, 
Blodbaux ) (der) gem des-es, pl. die-bäume; 


Bois & i à faire des planches. gir. Blöken wie die Schafe ; . Das 
BLO ; oe v. n. Ich blocke - blokte, Blüken ; le mugijlement , beuglement, bilement. 
i h. geblocket; (T. de fauconnerie) fe dit da BLOS, (blog ) adj. nackend; Nud, nu, Ein . 


blofer Leib; un c nud. Ein blofer De- 
gen; une épée nue. Blös, nicht bedeckt; dé- 
couvert. Mit blofer Bruft gehen; porter la 
gorge découverte. Mit blofen Füllen ; nuds- 
pieds, pieds nuds. Die Stiefeln auf die blofen 
üfle Ziehen; /e botier d cru. Ohne Sattel auf 
blofem Pferde reiten ; monter un cheval d cru, 
Ein blofes Schwerd; épée blanche. Blös, blank, 
ausgezogen , ein Dège: 


faucon qui Je met avec Ja proie fur un arbre. 

BLÖCKEN, (blöden) v. a. Ich biocke-blockte, 
i h. geblücket. Blöcken und ftöcken; Lier 
€ garrotter, mettre aux ceps, emprifonner, char- 
ger de fers. Voy. Blöcken. 

BLOCK-HAUS, (Blocfhaus) (das) gen. des - es, 
pl. die - häufer; Un fort de bois, fortin fait de 


Se 
BLOCKIREN, (blodiren) v. a. Ich blockire - 
blockirte, i.h. blockiret; (T. de guerre reçu) 
Einfchliefsen ; bloquer, derer: 
BLOCK-MÖRSER , (Blodmèrfer) (der) gen. des 
die-; Un mortier monté. 
he. 


n, Schwerd ; tiré, 
dégaîné, blanc, en Fair, au vent, Blôs, arm; 
pauvre, indigent, difeiteux, qui a les mains vui- 
des, qui 2 fans moyens, Jans aide, fans fecours. 
Mit blofer Hand; les mains vuides, Jans mo- 
gens, fans argent, Jans fecours, fans aide. Blös 
von Gelde; pouruu d'argent, Jans argent. Blös; 
CT.defcrime) découvert. Bios, einzig, allein, 
fchlecht; /eul, tout feul, pur, fimple, ne- que. 
Auf fein blofes Wort; fur fa feule ou fimple 
Bar. Ich ag nichts als a blofe Hof- 
nung übrig; il ne me re [eule efpérance. 
Es ii ein blofer Ne Are 5 Pi pure 
envie, EN wm Joupçon tout pur. Die blofe 
Natur; /a fimple nature. Das blofe Hemd an- 
haben, im blofen Hemde ftehen ; Zire en che- 


mife 
BLOS, BLOSERDINGS, (blos, bloferbings ) 
Blochtaube) (die) gen. der-, pl. die-n; Un ag. A découvert, fimplement, nuement, à vue, 
pigeon ramier. ement , wniquement , feulement. Obenhin; 
BLOCK-WAGEN, (lodiwagen) (der) gen. des légèrement. Blöfer Dinge; purement, jimples 
-s, pl die-; Chariot de quatre roues d'égale ment. Die Sache ilt Fils dahin angefehen ; 
hauteur, avec un plancher [ur lequel on mei de la chofe tend uniquement d. Blös aus Gnaden; 
grands fardeaux ; un binart, binard. fe ure ve Éd grace [eulement. Den bal- 
BLOCK- » (Blodsinn) (das) gen. des-es, ib blös lallen; laifler la moitid du corps 
lg De l'étain en mal]e en lingot, en [aumon. mus, à découvert. Sich blös geben ; fe faire 
BLÖDE, (blöde) ad, fchämhaft ; honte paroftre ouvertement, à découvert, Je découvrir; 
: Je faire voir à nud ( Fig.) faire connoître [es 
Hh2 en 


=, pl. 

BLOCK-PFEIFE,, Kerodotäle) En gen. der -, 
pl. die-n; Le flageolet. It. Stillflöte, in den 
ei: eo de mutation, à bouche. 

BLOCKS-BERG, BROCKS-BERG, ra 
Drodsberg) (der) gen. des-es, /. p . Le Blocks» 

'g ou Brocken, mont remarquable dans le cer- 
cle de la Haute-Saxe. Om dit figurément: Auf 
den Blocksberg fahren ; tenir le Jabat , aller ou 


mener au az ; Ê 
BLOCK-STUCK, (Blocfiü®) (das) gen. des-es, 
pl. die-e; Du plomb ou de l'argent en male, 


un jp, Jaumon. 
BLOCK-TAUBE, BLOCH-TAUBE, (Bloctaube, 


uX%. Be= 
kürzt; Jurpris, Furchtfam ; timide, craintif, 
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fentiments, fon foible, faire voir Ja foibleffe, Je 

eng donner prile fur foi. Sich Be Bade 
blôs geben; s'expo/er à l'ennemi. Dem Feinde 
die Seite blôs geben; préter le flanc à l'enne- 
mi. Einen Blofen fchlagen; (prov.:) donner 
du nez par terre; prendre un rai. 

BLÖSE, (Blöfe) (die) gen. der-, pl. die-n; 
La nudité. Seine Blöfe bedecken ; couvrir [a 
nudité. Armuth; pauvreté, difette, indigence 
CT. d'efcrime) découverte. Eine Bidfe geben; 
donner à, donner prife, étre découvert. 
Blöfe, Schämglieder ; D she naturelles, hon- 
teufes. Blöfe, Platz, Gegend eines Waldes, 
wo vieles Holz abgefchlagen ift; it. bei be- 
baueten Feldern, wo nichts wachfen will oder 
kann; lieu vuide, insulte 

BLÔSEN, (blèfen) v. a. Ich blöfe-blöfte, i. 
h. geblöfet. Entblöfen, aufdecken ; Découvrir. 
Den Leib entblofen; découvrir le corps, mettre 

. ou montrer à nud, dépouiller, rendre nud. Die 
Wälder, Gehölze entblofen, gar zu viele 
Bäume fällen, abfchlagens vuider, ruiner les 


bois. 

BLÖSLING, (Blôsling) (der) gen. des-es, pl. 
die-e; (T. de pelletier) des peaux éfleurées. 
BLUDER-HOSEN, BLODER-HOSEN, (Blubers 

hofen, Bloderhofen) (die) La culotte large, à 


la Suife. 
BLÜHE , (Blüpe) voy. BLÜTE. 2 
BLÜHEN, (blühen) v. a. Ich blühe - blühte, i. 
h. geblühet; Fleurir, être en fleur. Die Rofen 
blühen im May; les ro/es fleuriffent en Mai. Die 
Bäume blühen; les arbres ré Se Jont en 
feur. Die Handlung blühet; (Fig. ) le com- 
merce fleurit. Wer weils, wo mein Glücke 
blühet; Ei LS où la fortune m'attend. Das 
Blühen, die Blühzeit; ia fleurai/on. b 
BLÜHEND, (blühend) adj. Fleuriflant, qui efl 
en fleur. Die blühenden Baume ; les arbres en 
fleur (Fig. ) floriffant. Ein blühender Zuftand ; un 
état flori/Jant. Die blühende Jugend; le printemps, 
ia de l'âge, de la jeunejle, jeune[fe verte. 
. Im blühenden Alter; à la fleur de l'âge. Eine 
blühende, frifche, lèbhafte Farbe; une couleur 


fleurie, vive. : 
BLÜMCHEN, (Blümchen) (das) gen. des -s, pl. 


‘die-; Un fleuron. 
BLÜMCHENS-GLANZ, (Blümcensglans) (der) 
en. des-es, pP. CT. de ine ) La galène 


ride. . 
BLUME, (Blume) (die) gen. der -, pl. die-n; 
La an brechen, pflücken; cueil- 
dir des fleurs, Blumen gewinnen; poujfer ou 
jeter des s. Mit Blumen beftreuen; jon- 
cher de fleurs. Die Blumen brechen auf, ge- 
hen auf; les fleurs s'ouvrent, s’ &panouillent. 
Die Blumen verwelken, fallen ab; fe fanent. 
Durch Kunft gemachte Blumen ; ns artifi- 
. cielles, Die Kupferblume; (T. de Chymie) fleur 


BLU. 
de cuivre, ou de Vénus. Blume der Weiber; 


5, les menfirues, ordinaires, règles. 
eifse Blume, weifser Flufs; fleurs blanches. 
Blume mit vier Blättern; (7: de Bla/on) quar- 
te-feuille. Blume mit fünf Blättern; quinte- 
feuille. Mit fechs Blättern; angemme, ange- 
ne, angenin. Mit acht Blättern; quarte-feuille 
double. Blume, (fig.) das Befte an einer Sa- 
che; flewr. it. Blume; ouverture, que l'on fait 
dans la glace pour donner de l'air aux poifjons. 
es Blume; (7. de Chaffé) la queue d'un ani- 
mal, 
BLUMEN-ASCH, (Slumenaf) ou Blumentopf 
(der) gen. des-es, pl. die-e; Un pot à fleurs. 
BLU -BAU , (Blumenbau) (der) gen. des- 
es, / pl. La culture des fleurs. , 
BLU -BECHER, ( Blunendecher ) Blumen- 
kelch, (der) gen. des-es, pl. die-; Le calice, 
robelet de fleur, périanthe. 5 
BLUMEN-BEET, (Blumenbeet) (das) gen. des - 
es, pk die-e; Un carreau, une planche, cou- 
che, un parterre, compartiment. 
BLUMEN-BINDERINN, (Blumenbinderinn) Blu- 
menhändlerinn, (die) gen. der-, pl. die-en; 


Une re 

BLUMEN-BINSE, (Blumenbinfe) (die) gen. der, 
pl. die-n; ir LA 

BLUMEN-BLATT , (“lumenblatt) (das) gen. 
des-s, pl. die-blätter; Une feuille de fleur, 


la pétale. - 

BLUMEN-BREMSE , (Slumenbremfe) (die) gen. 
der-, pl. die-n; Le bourdon, : 

BLUMEN-BÜSCHEL, (Blumenbüfchel) (der) 
en. des -s, pl. die-; Un bo: A 

BL MENDECLE (Blumendede) (die) gen. 
der-, pl. die-n; périanthe. 

BLUMEN-ERDE, (Blumenerbe) (die) gen. der -, 
"pl. La terre potagire. 

B UMEN-FELD, &lanenfeld) (das) gen. des- 
es, ja die-er; Le compartiment de fleurs. 

BLUMEN-FLOR, (Blumenflor) (der) gen. des - 
s, /. pl. La fleuraj/on. 

BLUMEN-FLUR, (Blumenflur) (die) gen. der -, 
pl. die-en; La pleine femés où Emaille de 


leurs. 

BÉUNEN-GARTEN, (Blumengarten) (der) gen. 
des-s, pl. die-gärten; Le jardin ds 
à fleurs, jardin botanique, paradis. 

BLUMEN-GÆRTNER, (Blumengärtnet) (der) 

ren. des-s, pl. die-; Le jardinier fleurifie. 

BLUMEN-GEHZENGE, (Blumengehänge) (das) 

en. ae die-; La guirlande. 

BLUMEN-GÖT INN, (Blumengöttin) (die) 
gen. der-, pl.die- en; Flore. . 

BLUMEN-GRAS , (Blumengras) (das) gen. des - 
“u L'alfine, mouron. : 

BLU -GRIFFEL, (Blumengriffel) (der) gen, 
des-5, pl. die; Le fiyle, pifiit, pivot. 5 


LU 


’ 


‚BLU. 


‚ BLUMEN-HAR, (lumenbaar) ou Flachsfeide, 
en. des-s, pl. die-e; Le lin fauvage. 
-HONIG, (Blumenhonig) (der) gen 
EN KE Le miel de fleurs. 
LCH, (Slumentelc} (der) gen. 
3 Ea calice. 
BLUMEN-) WENNER, some (der) gen. 
des-s, Bi die -; Le fleurifle, botanifle. 
BLUMEN- NOPF, (Blumenfnopf) (der) gen. 
, die-knöpfe; Ze bouton de fleurs. 
BLUMEN? LOL, GBtumentobl) (der) gen. des- 


Id. 
BL'UÉEN-KORS” (Blumenforb) (der) gem. des - 

l, die- körbe; corbeille rs. 
BLUMEN. KRANZ, (Blumenfran; ) (der) gen. 
des - es, pl. die - "kranze; La guirlande, cou- 

vonne de 5, chapeau de fleurs. 
BLUMEN-KRUG, (Blumenfrug) (der) gen. des- 
a Pe; die - krüge; Le pot à bouquets, à fleurs, 
uetier, la NT 

Bi N-KUNST, (Blumenfunft) (die) 

der - u Sp L'art de conferver & de perfe Zr 


BLUME LLÉRE, Aa Blumenlehre) (die) gen. 
er-, /. ph 
er: Est, (Blumeniefe) (die) gen. der-, 


des- es, 


1. Le recueil, 
BLUMEN- LIFBHABER, Nomen eipeben) (der) 
en. des-s, pl, die-; Le 
BLÜUMEN-LU , Glumentuft) (à ie) gen. der-, 


(pl. Le 
ee fear (Blumenmaler) (der) gen. 
Me -8, pl. die-; Le peintre à s, qui peint 


BLU erg eg (das) gen. des- 
8, /.pl. Der Blumenftaub; {a poufière proli- 


neh, ODlERERmEnAe) (der) gen. 
des-s, » May 

- BLUMEN- (2 Gimme) (die) gen. 
der -, pl. die-n; 

BLUME -REICH, CH) adj, Plein de 


BUMEN ROHR, (Blumenrobr) (das) 
es, 1. die - röhre; 3 Le balifier, canne 

-SCHAFT, Le) (der) gen. 

des-es, pl. die-e; hamp 

un HEIDE, 3 (Blum) (die) gen. 


l. die-n; 
BLUME -SCHERBEL, Re ofen enfeherbeh) er Blu- 
pot 


mp (der) gen. des-s, pl. die-; 
BIUMEN.STAUBKOLBE, CREMTIEHRONBIEIBE) 
(die) gen. der -, pl. die-n; Le Jommet, l'an- 
‘ BLUMEN- STEIN, RONA) (der) gen. des- 


ñ die-e; L'échinant 
Be STENGEL, Clumnfenge) Bumen- 
Kiel, (der) gm. des s, ph die-; 


Cas des- 
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BLUMEN-STICKER, (Blumenftider) (der) gm. 


es-s, pl. die-; deur en fleurs. 
BLUMEN CKEREL. re lee; (die) 
a Er La broderie fleurs. 
TEAUS: lames) = ) gm 
ae es, pl Le bo 


fleurs. 
BLUMEN-STÜCK, (Blumenftüc) (das) gen. des- 
al die-e; Le parterre; it. bouquet, de- 
BLU IE 


N-THEE, (Blumenthee) (der); Thee 

yon ‚gen jungen Blättern des Theebaums; le 
BL -TOPF, (Blumentopf) (der) gen. des- 
m Pr die- topfe; Le bouquetier, pot à fleurs, 


BI UMEN-WERK, ( Blumenwerk) (das) gen. 
des-s, /. pl. Laubwerk, Zierrath; le fleuron, 
le fig . le ramage. Hangendes Blumen- 
werl 

BLUMEN- EIT, (Blumengeit) (die) gen. der -, 


raifon. 
PES Ar » (Blumenziiebel) (die) 
en, der-, pl. die- 25 3 
BL MICHT, lumicht) Blumich- 
tes at fes ir Eine blumichte 


Schreibart fleuri. 
BLUMIST , Eh (der) Le fleurifte. 
BLUMLEIN, (là: nn (das) gen. des-s, pl. 
die-; Une petite 


r, fleurette. 

BLUT, (Blut) (das en. des-es, JS. pl. Le fang. 
Reines, gefundes Blut; /ang pur, beau. 
gebranntes, verderbtes Blut; /ang brälf, cor- 
rompu. Dickes, rg Blut; du ” fang 
caillé, coagulé. _ Blut fpeien, auswerfen; cra- 
cher du fang. Blut von fich geben; faire du 
Jang. erg Blut ee ee ei 
an, ut vergiefsen ; répandre le fang. Bei 
FE. er Schlacht » B ift viel Blut A 

‚offen worden; sl y a ew bien du fen 
2. à cette bataille, à ce ge. Dieler 
wenig Blut gekoftet; cette viloire a couté pr 
de fang. Diefe Schlacht hat viel Blut geko- 
ftet ; se bataille eff une grande Jaignée. Das 


Blut ftieg ihm ins Geficht; {a couleur lui mon- 
vi 
oe Einem Blut Jaffen ; 


ta au Blut laffen ; 
an ire a; 

ju, Je À à hat ihm fo viel Unzen 
Blut ei Pers on lui @ tiré tant d’onces de 

Jang. ar huge Blut; BER Ju (fig.) au 


aigner, tirer du 


dernier ju/qu'au vif. Sich 
bis aufs ut flag en; ee battre ju Aa Jang. 
Einen bis aufs Biat peitfchen; q. un 
ju/qu'au fang. Die Hände mit Blu Defiéein; 
fouiller Jes mains (de fang.) dans le a Sei- 
ne Hände in jemi.ndes Blute wafchen; Je baig- 

ner dans le Jang de qn. Mit kaltem Blute r 


den; ut Jang froid. Je &dler Blut, je 
fanftrer A Muth; eo) plus le fang ef a 
3 


An-. 


\ 


m hat 


BLU. 
BLUT-DURST, N Ye BAR des - es, 


sl. ge ne 
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plus le cœur eff doux. Guter Wein giebt gu- 
tes Blut; bon vin, bon Jan Blut, ( 7 ) 


- an ke Ah 2 la fami , race, Pexira- ob) rte 2 adj. 
&ion. Von à lut entfproffen feyn; étre  Sanguinaire, >, de fang, al de Jong bw 
iu d'un Jan; noble. Die Tugend erbt & nicht main, acharné, Blutdürftig , m ierig ma- 
allezeit mit dem Blute auf die Kinder; l@ ver- _ chen; achamer. Blutgierig feyn ; Je plaire au 


Jang, aimer le fang & le carnage. =» 


tu des pères ne pale pas toujours avec le Jan, 
dans apte ants. Pe hat nicht einen Tröpten 
Blut von feinem Vater; il n’a Fe une £ 
de fang de dr père, 4 a tout a fait ers 
des vertus Wider Eid und Blut 
handeln, die Rechte de Blutsfreundfchaft ver- 
letzen; "violer les droits de con fanguinitd. Wir 
find Fleifch Ds de cha ee alle andere; Et 
fommes compofés LA comme le re- 
k des hors, Der FRE be unfer Fleifch 
und Blut angenommen ; le Sauveur, a pris no- 
tre nature humaine, s'efl revêtu de .. Junges 
Blut; jeune perfonne. Junges Blut, “par dein 
Gut, an im Alter wehe thut; (Prov.) 
les excès de euneffe rendent la villes p 
Jante; la A le fe refent de la jeuneffe, com- 
me une pomme fe vejlent de l'arbre qui Er 
duite. Das arme Blut! le pauvre garçon! Ein- 
faltiges Blut; un pauvre niais, innocent. Gut 
und Blut aufopfern, auffetzen; Jarit er biens 
€ vie. Blut, au hen de fehr, höchit; extré- 
mement, au dernier point. Er hat blutwenig 
gegeflen ; il wa mangé que fort peu. 


BLUT-ACKER, (lutader) (der) gen. des-s, 
pl. die - äcker; Le Le champ du fang. 
BLUT- PRE older) (die) gen. der-, pl. 


; La ve 

BUT AIGEL, *CBlutaigel) voy. BLUTEGEL. 

Bu Eu: (Blutapfel) (der) gen. des-s, 
pl. die - & el; La pomme d'api, pomme d'or. 

BLUT-ARM, (blutarm) “ Extrémement gs 
vre, au dernier point. rift blutarm; n'a 
ni croix mi pile; il eff gueux comme un rat 
die e. Er fieht blütarm aus; il a l'air d'un 
g' 

BLUT-AUSWERFEN, (Blutausiverfen) voy. 
BLUTSPEIEN. 

BLUT-BAD, (Blutbad) (das) re -es, pl. 
die - bäder. Das Blutvergie En le carnage, 
maflacre, Jang rép répandu, la boucherie, tuerie, 
cruelle tuerie. php Blutbad anrich- 
ten; faire un horrible carnage.  Sicilianifches 
Blutbad; les vépres Siciliennes. 

A -BANN, ( nu) (der) gen. des - es, /. 

La jurisdifion criminelle. 

BTÜT- “SUCRE, (Blutblume) (die) gen. der-, pl. 
die-n; Le himante. 

BLUT-BÜCHE, (Blutbüce) Rothbüche, ( a 
Fre der-, pl. die-n; hêtre rouge, höre 


BUT BÜHNE, (Bluthüßue) (die) gem. der, 
pl. die-n; Um échafaut. 


BLÜTE, (Slüte) ou Blüthe, (die) gen. der-, 


; étre 
orange. 


er die-n; La fleur. ‚In der Blüte fe 

en fleur. Pommeranzenblüte ; fleur 
Blüte in bar Æpfeln; en Die Blütezeit; k 

aifon. Taube Blüte, Blume; fau Fe 

ie Frucht in der Blüte abreifsen; a le 
fruit en Ja verdeur. In der Blüte des Alters; 
à la fleur de l'âge. Diefer Menfch it in der 
Blüthe feines Alters; 3 cet homme ef dans la 
verdeur de fon âge, au een: au plus beau 
de Jon dge. In der Blüte feines Glücks; au 
plus beau (haut) de Ja fortune. Blüten auf 
den Nägeln der Finger; men/onges. 


Fa tas ee ge ) gem. des-s, pl. 
fe 


die-; Jangfue, in a i fuce 

le des parties ser dr a “re RE on 

De appelle figur. Blutégel ou Blut- 
ceux 


î tirent de argent du peuple par. 
mauvaijes voies. Ein Wucherer ik der Blût. 
igel der en; ua u/urier efi la Jangfue des. 


pauvres, 
BLUTEN, (bluten) v. n. Ich blute - blutete, i.. 


h. geblutet; Saigner. Aus der Nafe bluten; 
Jaigner du nez. Die Wunde blutet; la Pr 
Jaigne. Die Wunde blutet noch; (fig.) 
Er ren spl encore, la plaie eff encore toute Fe 
mal ef} encore tout récent. Er blutet. 
Se ein Schwein; il faigne à gros bouillons, 
Das Erz blutet, c.a.d. es findet fich Bluterz, 
rothgülden Erz; sl Je trouve de Por dans la 
mine, dans le minerai. Sich zu Tode bluten; 
dre tout fon fang, perdre le fang & la vis.” 
luten; (de la vigne) pleurer. Bluten, figur. 
etwas koften; en ne Er wird bluten müf- 
fen; onen aura du poil, il lui en coûtera. Das 
Herz môchte mir luten, wenn ich diefes fe- 
he; le cœur me faigne de voir cela. Ein Stich 
der nicht blutet; une railerie piquante, un 
coup de dent, un trait de vaillerie. Das war 
ein Stich, der nicht blutet; à bon entendeur 
Jalut. Das Bluten; ke Jai, nt. Das Nafen- 
bluten flillen; arréter le Jaignement de nez. 


BLÜTEN; IN.STAUB, (Blätenftaub) voy. BLU- 
BIOTEN: STAUB-FÆDEN , (Blütenfaubfäden) 
BIOTERZ. & 


ines. 
Dluters) (dan), ned des- a [ph 
Roth den 12; la mine (de) gm 
AHNE, ONHSSRO X gem. der 
= rhméart À d pis k 
nièrs ra; = rouge. 
Pda den rg BLUT- 


4 


BLU. 


BLUT-FARBE, (Slutfarbe) (die) gen. der -, f. 
pl. er ande de fang. Blutfärbig; adj. Jan- 
guin, rouge (ehe 

BLUT-FINK, (Blutfinf) (der) gen. des-en, ph 
die-en; Le pivoine, bouvreuil, 

BLUT- PGSlutftuf) (der) gen. des-es, 
S. pl. Blutgang, die jene Ader; le flux de 
„fung, hémorroïdes. It. Rothe Rubhr; /a diflenterie. 

uigang d der Weiber; les ordinaires, s MOIS, 
de ewübnlicher Blutgang; perte de 
blutflüfliges Weib; une hemor- 


en 
ui GANG, (Blutgang) (der) voy. BLUT- 
Blur. SEA, (Blutgefäs) (das) gen. des-es, 


pl. die-e; Les vaijleaux Janguins. 
Kae (Blutgelb) (das) des-es, f pl 


Le m, 

BLUT- GERT CHATS (Blufgeridht) (das) gen. des- 
es, pl. die-e; La haute juflice, juflice ou cham- 
bre criminelle, le jugement criminel, la prévôté. 

BLUT- GERÜST, de utgerüft) (das) gen. des-es, 

I. die-e. Die Blutbühne; l'échafaut. 

BLUT-GESCHWÜR, (Slufgefctoür) (das) ‚gen. 
BR es, pl. die-e; Un ulcère, un apofleme, 

BLUTGIER, -(Blutgier) (die) gen. der-, J. pl. 
"La cruauté. re D blutdürfig; 3 8 

BLUT-GRAS, ee voy. BLUTHIRSE. 

Bu HENFLING in, (der) gen. 

l. die-e; Le linot, la linotte. 

BUT. CHANNEN, (Blutbarnen) (das) gen. des- 

pifement de Jan, 


mL Aires (Bluthirfe) (de) gen. der-, f. 


pl. Le panis ci 
BLUT-H IT, (Bluthochgeit) (die) gen. 
Br: m Les "matindes Parifiennes; la St. 


BUT. HOLZ, (Bluthol;) Kam gen. des-es, 
J. pl. Du bois rouge, bois de Jang. 

BLUT-HUND, Blutgund) (de) gen. des-es, 
pl. die-e; ‘Un me Janguinaire, cruel, ti- 
ran, bourreau. Er ift ein graufamer Bluthund; 
ef un tigre altéré de fang. Bluthund, ein 
Jagdhund; chien de chaj)e. 

BLUTIG, (Blutig) adj. Sl ee it, 
faignant, [aigneux. Blutiger Speichel, Schweifs ; 
À , Jueur fanguinolente. Das Schnupftuch 
ift me ponts be = mouchoir eft encore 
tout Jai, uti, elagerung; fiöge meur- 

Ein bintiges Kleid; am hal en 

2 Blutige Wonden, des plaies enfanglantées. 
Ein blutiges, blutreiches Temperament; une 
complexion fanguine. Ein blutiger Krieg; une 
guerre fanglante. Blutige Hände haben; avoir 
les mains teintes de fang, fouillées de fang. Mit 
blutigem Kapfe abweïlen; charger de bieffures. 
Blutig machen ; enfanglanter. Biutig fchlagen ; 
mettre en fang. 


Kleid 3 un habit enfanglan- 


BLU. 


BLUT-IGEL, (Bintigel) voy. BLUTEGEL. 
BLUT- JUNG, (blutjung) a. Extrémement jeune. 
BLUT-KASTEN, (Sluttaffen) (der) gen. des - 
l, die-; (CT. de Chalfe) Le cœur. 
BL KOHL, (Blutfohl) (der) gen. des -es, f. 
Le chou fanguin. 
B UT. KRAUT, ÉBlutfraut) (das) 
sf. pl. Dénomination de plufieurs plantes, com- 
” de la centinode, renouée, trainaje, pim- 


enelle Eÿc. 
BLUT- LAMPE, (Blutlampe) Lèbenskerze (die) 
Be Re pl die-n; Une lampe chymique, 


BLURLASSEN, (Blutfaffen ) voy. ADERLAS- 


EN. 

BLUT-LOS, (blutlos) adj. Qui n'a point de fan, 

BEUT.M MASSE. (ma) ca) En are 

le du fang. 

BOTH Mi EN, (Blutmilchen) (das) gen. des 
-s, /. pl. Mal adie des engl qui leur fait ren- 
dre du fang au lieu de 

BLUT- DAR PELEIN, 5 &umäpein) (das) gen. 

te. 


des-s, ie-; 
BLUE NUS. neue voy. LAMPERTNUSS. 
BLUT-PFIRSICH, tuto fich) en gen. des- 
I. die- e; La fanguinole, brugnon. A, 
BLUTRECHER, ne (der) gen. des- 
A; l, die-; Le garant du » vengeur. 


REICH, (blutreid) adj. Qui a beaucoup 
dire Vollblütig; Janguin. 

BL! et ae adj. Pur- 

rifie_le Jan, 

BOT REINTCUNG G, Blhtreigung) (die) gen. 

der -, pl, die- en; de pour purifier le 

BÉDÉRICETER. ( Blutrichter) (der) gen. des 

). die-. Blutfchö e; Le juge criminel, 

priv t des maréchaux, Lieutenant criminel. 

BLUT- ROTH, (biutroth) adj. Rouge comme du 

fang , rouge comme un écrevifle, tout rouge, 

de couleur fanguine. Sie wird blutroth; le 


lui monte au vifage. 
BeUERÜNS T. nn ge 2. Be 
fanglanté . 


nen LM Er ed re qq. un sq 


LS RUER, Cblutfauer) adj. Fort ou extré- 
mement pı Énible, pénible au dernier point. Blut- 
fauere Arbeit; travail exchrémement pénible. Sich 
etwas blutfauer werden laflen; Je peiner ex- 

trémement, fe donner une furieufe peine pour 
ga. ch. ; fe tuer d.. Ein biatfaurer Verdionf; 
un pn t acquis avec beaucoup de peine; de Far- 


BA SAUER, og (der) gen. des-s, 


pl. die-; Un vampire, Juce-Jang. 5 
BIUT-SCHANDE,  Blukfepande) (die) gen. 
der-, f. pl. L'incefie. Eine Blutfchande bege- 


hen; commettre un incefle, 
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BLUT- SCHÆNDER, a) (der) gen. 


des-s, pl. die Un ae 
"BLUT- sc NDERISCH, blutfchänderifch) adj. 
dv. inc 
BIO SCHI SCHLAUCH, KR (der) gen. 
Fre SE el. 3 „fehlauche; 3 Le lobe, boje, pro- 


Br. SERGE, “CElutférètis) adj. Saignant, 


- por sch SCHULD, (Blutfulb) (die) gen. der-, 
pl. die-en; Un meurtre, homicide, crime ca- 
pital. DasLand mit Blutfchulden beladen; laif- 
fer les homicides impunis. 

BLU Ar (Blutfehtwären) (der) gen. 
des-, he VER Le clow, froncle, ulcère. 

BLUT-SCHW. ( blutfehwer) adj. ÆExtréme- 
ment difficile, phubl e 

BLUTS-FREUND, sa rm) (der) gen. des- 
es, pl. die-e; Verwandter; le proche, pa- 
confanguin, allié. Die Blutsfreundinn; 

arente. 

BLU S-FREUNDSCHAFT, (Blutéfreunbfchaft) 
(die) gen. der-, pl. die- -en; La proximité, 
arenté, seu confanguinité. Syn. Blutt- 


fch 
BLUT SPE SPEIEN, ee pe) (das) 
J pl. L'hémorragie, 


D'OR ÉTALLEN, (Blutftallen) (das) gen. des- 
5 LE pl. Le piffement de fang, maladie qui Ja 


BLUT- T-STEIN, (Blutfiein) (der) gen. des- -es, 
pl -e; La am hématite, ferret d’Ejpag- 

ir. 

BLUT: Fr TÄLEND, (blutfliliend) adj. Qui arréte 
le Jang, himoftatique. Blutftillende Arzeneien ; 
‚fliptiques, remèdes pour arréter le Jang. Blut- 
Alendes Wafler; cas fliptique. 

nn Sn EM FU ) I gen. 

er - 

BLUT-S FICHTE (blutfkrei de) rg Eine 
blatftreifichte Rofe; une rofe 

BLUT-STRIEME, (Blutfirieme) (der) Lan des- 
a, ss die-n; Une Janglade; it. une perche 


BLUTS-TROPFEN, ge eg (der) gen. 
des -, pl. die-; outte de Jang: Bis auf 
den lezten Bickstrop en; jusqu'à la dernière 


gr: des-s, 
£ de Jang, hé- 


god de Jang. Es if kein pue Blutstrop- 


en an ihm; ed vaurien achevé. 

BLUT-STURZ, Een) | (der) gen. des-es, 
F-pl. Die Blutflürzung ; la perte de fang, l'hé- 
‚morragie. 

BLUTS-UMLAUF, (Blutéumlanf) (der) des-es, 

ol. La circulation du fang. 

B UT-THEUER, Cblutteues) adj. Eine blnt- 
theure Belagerung ; sun ‚füge meurtrier, qui coute 
"beawoup de Jang. 


BO.. 


BLUT-TRIEFEND, (bfuttriefend) Sangant 
dégouttant de fang; (T. de Blafon) de. auté, 

BLUT-URTHEIL, (Bluturtheil) (das) gen. des - 
es, pl. die-e; "La fentence de mort, jugement 
criminel. 

BLUT-VERGIESSEN, (Blutvergieffen) (das) gen. 
er Ef L'effufion de fang, le majlarre, 


BLUT "WÄGE, (Bluttvage) das Blut zu wigen; 
(die) gen. der-, pl. die-n; Une balance à pe- 


B Ur. (Blutrourft) (die) gem. der-, 
pl. die- würie > Le boudin noir, boudin da 


BU WURZ, (RIRES) (die) gen. der-, f. pl 
Tormentil ; la tormentille 

BLUT-ZEHEND, (& CDlntjebend), (der) des-en, 

e-en; 

BLUT- das rer dd) (das) gen. des- 
se die-; L’aurore 

BLU ZEUGE, (Blutzeuge à (der) gen. des-n, 

pl. die-n; Un martyr. St. Stephanus der er- 

Re Blntzeige Jefu; St. Etienne le premier mar- 


BLÜT- ZWANG, (Blutitwang) (der) gen. des - 
es, Let . Le tinesme Janguinaire. 

BOBBERN ‚ (bobbern) voy. BEBEN. 

BOCAL, sean (a (der) Un bocal, une grande 


CA 
BOCK, Bed), (de) ‚gen des-es, pl. die- Bök- 
ke; bouc. ter Bock; un bouquin. 
nee wie ein Bock ne le bouc, le bou- 
pr Ein Schäfbock ; im bölier. Ein j junger 
ock, Böcklein; un cabrit, chévreau. n- 
böcklein; bouquet. Ein geiler Bock; Fr OU. 
bouquin, homme lajcif, Jatyre. Stinkender Bock; 
bouc puant, bouquin. Bock, (T. d'Arehiteët.) 
-Gerüß, Geftelle, Sturmbock, Mauerbock; un 
bélier, Die Mauer mit dem Bock einwerfen ; - 
abbattre le mur avec un bélier. Bock, Geftel- 
le, Holz zu fägen; lebaudet, tréteau, "chevalet, 
Bock der Zimmerleute; le chantier. Bock der 
Kutfcher; le fiège du cocher. Bock an einer 
Windmüble; la chaife. Bock an den Brücken, 
ein Eisbrecher; un bri/eglac. Brandbock in 
einem Kamin; un chénet. Bratbock in den 
Küchen; un hätier. Bratbock mit vielen 
Haken; us contre-hätier. Eiferner Bock, wor- 
auf die Kutfche hängt; la main. Geftell mit 
drei Füfsen, das man höher und niedriger ma- 


chen kann, it. Feuerbock ; 3 la chevrette. Bock, 
Kran, Hebezeug; ia chèvre. Bock bei der 
Artillerie; la ette. Bock auf Galéren; 


le cabre. Bock, worauf einige Handwerks- 
leute etwas vet machen; un dne. Ein Bur- 
zelbock ; une culbute. Einen Burzelbock fchief- 
Ber culbuter, culebuter, faire la culbute. Ein 

Bock , polnifcher; la grd à la Polonoife. 
PVoy. Bockpfeife, In den B ock fpannen, sl 


€8, 
‘BOCK-HIRSCH, (2 


BOC. 


die Folter bringen; appliquer d la gêne. Ei- 
nen Bock machen, fchiefsen ; faire une faute, 
une bévue. Einem den Bock halten; Je mettre 
en poflure pour faire monter un autre fur les 
s. Auf dem Bocke reiten, fahren; mon- 

* ter ie bouc: Einen Bock melken, vergebliche 
ungereimte Dinge thun; faire des bétiles. Der 
eine melket den Bock und der andere hält das 
Sieb unter; (Prov.) l'un iraft le bouc & l'au- 


tre tient le tamis deflous. ‚Da ftekt der Bock : 


in Dornen! da hapert es, da will es nicht fort; 
l'affaire s accroche. Den Bock zum Gärtner 
fetzen, machen; donner la brebis à garder au 
loup; au plus larron la bourfe; enfermer le loup 
dans la bergerie; donner les choux à garder à 
la-chèvre; donner Ja fille en garde aux voleurs; 
v confier la brebis aw loup, les poules au renard, 
au faucon; confier un verger au bouc; attacher 
un chien avec des boudins. Der Bock ift im 
Garten; il à pris la chèvre, il ef en colère, il 


: fäche. 
BOCK BEINGT, (bodbeiniht) adj. Qui a la 


jambe tortue. : 
BOCKEL, (Bödel) ou Bokel, De la faumure, fa- 


je Voy. Pökel. 
BÖCKEL-FLEISCH, (Dôdelflcif) Le fald. Voy. 
Pükelfleifch. ; 


"BOCKEN, (boden) v. n. Ich bocke-bockte, i. 


h. gebocket. Brünftig feyn, nach dem Bok- 
ke verlangen; Je dit da chèvres qui entrent en 
chaleur ; it. Nach dem Bocke riechen, ftinken 
wie ein Bock; fentir le in, le bouc, le 
gag; it. fe doguer, s’entreheurter comme font 
les béliers. ; 

BOCKEN, (Boden) (die) voy. BLATTERN, 

BOCK-FELL, (Bodfelf) (das) gen. des- es, pl. 
die-e. Das Bocklèder; la peau de bouc. Bock- 
fell von jungen Bôcklein; cheurotin. 


" BOCK-FLÖTE, (Bodflöte) (die) gen. nt ‚ph 


die-n; Le chalumeau. Voy. Bockpfeife. 
BOCK-GESTELL, (Bodgeftell) (das) gen. des- 
pl. die-e; L'appui de carojJe. 
och} ) (der) gen. des - 
es, pl. die-e; Le bouc-cerf, tragelaphe. 
BOCKIG, (bodig) adj. Chaud; it. qui Jent le 


bouc. 
BÖCKISCH, (bèæifch) adj. Bizarre, bourru, Tas- ‘ 


cif, dique. 
Bout RATER. €Bocftäfer) (der) gen. des. s, 

pl die-. Der Holzbock; le capricorne. j 
BOCK-LAMM, (Bocflamm) (das) gen. des- es, 

pl. die-lämmer; Un agneau mâle, 
BOCK-MESSER, (Bockmeffer) (das) gen. des-s, 
. pl die-; Un couteau de peignier. 
BOCK-MUHLE, (Botmahle) (die) gen. der-, 

.die-n; Un moulin à vent d'Allemagne. 

BOCK-PFEIFE , (Bocfpfeife) (die) gen. der -; 
re die-n. Die Bockflöte; ia cornemufe. 

on. L 
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mn fenin, petite monnoie de 


BOCK-PIMPINELLE, (Bodpimpin di 

Bee der-, (pl. Le Al de u 27 
ni de a Fun a 

. die-n; Lei OC; 4. nom di il 

BE fake Ge gm, ds 

» (Bodsba der) gen. des- 

- pl. die-bärte; La RA it, or 

’ ghsieurs plantes. Gelber Bocksbart, Wiefen- 

S Serres barbe de bouc, fer fifi fawvage, fétu, 

. co rde. 

BOCKS-BEERE, (Bodsbeere) (die) gen. der - 
pl. die-n; Dénomination pe) À nas 
grains & d'arbriffeaux fur les quels is Je trou- 
vent; g e. Der polnifche Brombérftrauch; Ia 
ronce de St. François. Die Ackerbrombere; Ig 
ronce rampante. Die Himbére ; le framboifier. 
Die Steinbere; {a ronce des montagnes. Die 
Preifelbére; Pairelle. Die fchwarze Johannis- 
bere; le caflis, groffeiller à fruit noir. 

BOCKS-BEUTEL, (Bocfébentel) (der) gen, des- 
8, /. pl. Les us &9 coutumes. 

an (Bocdsbohne) voy. BIBER- 


BOCK-SCHEMEL, (Bodifchemel) (der) gen. des- 
8, pl. die-; an gen Kurkhen) Ms 5 
BOCKSDISTEL (BoEsdifel) (di 
D] ie . der- 
- pl. die-n. Der Bocksdom; le ds ia 
barbe de renard. 


; BOCKS-HOLZ, (Bod8hol;) voy. FRANZOSEN- 


BOCKS-HORN, (Bodshorn) (das) ‚gen. des- 

+ pl die-hörner. Das Horn er ie % 
corne de bou. Einen ins Bockshorn jagen, 
ihn bange machen; réduire qq. un au petit 
pied ; déconcerter qq. un, lui fermer la bouche en 
difputant contre lui; donner une terreur pani- 
que à qq. un; it. couplet; it, une plante, fénu- 


ec. 
BÖCKS-KRAUT Bocéfraut) (das = 
re au bouc. ne 


CR EP 
BOCKS-SPRUNG, (Bodsfprung) (der) gen. des- 
es, pl. die- fprünge; Le /aut de chevreuil, la 
gambade. Ein Pferd fo Bocksfprünge macht; 
un cheval qui double des reins. Bocksfprang 
der Luftfpringer; /aut ‚de mouton, la capriole. 
BOCK-STÜCK, (Bodftüd) (das) gen. des- es, 

A die-e; La petite piece de canon, 
BOCK-STÜTZE, (Bockjtüge) (die) der -, 

pl. die-n; ÆEfpéce d'étaies pour foutenir les 
BOCK VERSTELLUNG, (octets 

- À s (Go ellung) (die) 

gen. der-, pl. die-en; Un 4 
mement de se, ; ee 

‚3 ; RO- 
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Li 
BODEN, (oben) (der) gen. des - 8, pl. die = 
böden. Das Innerfte, Tieffte; le fond, le bas. 
Das Innerfte eines Fafles, Kaftens ; le fond d'un 
tonneau, dum e. Das Innerfte des Meeres, 
Stromes; le fond de la mer, de la rivière, le lit 
d'un fleuve. Syn. Erde, Pfaiter; la terre, le 
carreau. ‚Boden, Erdreich, Fliohe der Erde, 
.“ Grand und Boden ; fonds, terroir, terrein, la ter- 
- ns, le fol. ZuBoden werfen; terraffer, renver- 
Ser, jeter d terre, afommer, atterrer, mettre 
bas, meitre fur le ne ec fur le ven- 
tre à qq. un. Zu Boden finken, A 
hen; aller, donner à , tomber & terre. Das 
Schiff ftiefs an den Boden und barft; Le vmi/- 
feau toucha au fond & s'entr'ouvrit. Einen Bo- 
den in ein Fafs einfetzen ; fonceg. DenBoden 
ausftofen ; défonser. Der Boden der Bettftelle 
ift ausgefallen; le lit s’aß défoncé. Dem Fafle 
den Boden ausftofen, mit Ungeftüm verfah- 
ren, eine Sache gänzlich verderben; ( fig. ) 
ruiner, Japper de rod en comble. Den Boden 
einfchlagen ; éfondrer. Auf fremden Boden 
bauen; bâtir Jur le fonds d'autrui. Ebener 
Boden; le raiz, rez, rez de chauffée, niveau, 
plain-pied. Sein Zimmer ift auf èbenem Boden, 
im unterften Stockwerke; /a chambre eff à rez de 
chauffée. Ein fandiger Boden ; un terrain Jablon- 
" seux. Ein fruchtbarer Boden; un terrain fertile. 
Lockerer Boden; meuble. Steinichter Boden; 
grouette. Grnndlofer Bagen ; fondrière. Auf 
teutfchen Boden; fur les terres d'Allemagne. 
. Ein Boden mit Brettern, als eines Zimmers; 
be plancher. Getäfelter Boden; un parquet. Et- 
was erhabener Boden in einem Gemache; une 
efirade. Der Boden zum Korne; le grenier, 
grenier d bled. Tragt das auf den Boden; por- 


. tez cela au grenier. Der oberfte Boden; re 5 
er 


letas. Boden zum Heu; le grenier a foin. 

- Boden einerPaftete; une abaiffe. Boden in ei- 
ner Bettftelle; le fond, l'enfonçure, goberge. 
Boden, Untertheil einer Artifchocke, Sache, 
Lampe, eines Faffes, Glafes; le cul. Boden 
einer Kirchenlampe, eines Weihkeflels; le cul 
de lampe, de bénitier. Der Boden, Stock; l'é- 
tage d'une maifom. Der Boden, Grund eines 
Stoffes, le fond. Stoff mit einem atlafsnen, 

oldnen Boden; étofé à fond de fatin, d'or. 

Boden, Papier, fo auf den Prefsdeckel geklè- 
bet wird; (T. d'imprimerie) la haujle. en, 
CT. des Tiffer. ) das auf Linienpapier durch 
Punkte entworfene Mufter; le modéle. Der 

- Schiffsboden, das Verdeck; le pont. Ein Schiff 
mit einem flachen Boden; un vaijfeau à fond 

lat. Der Boden unten im Schiffe; Is carène, 
oden einer Sackuhr; {a platine. Der Tanz- 
boden; {a Jalle à danfer. Der Fechtboden; 
la falle d'armes. Den Boden einfetzen; ( T 
des Tonnel.) enfoncer, renfoncer une futaille. 
Es gehet alles zu Trümmern und zu n; 


BOD. 


Cfg.) tout périt, tout s'en va d ven lem. Ein 
en Fe an nn Boden u mé- 
tier ef un affuré; à n'y a point pe- 
tit métier, qui ne nourri e Jon maltre. 
BODEN-BLATT , (3obenblatt) (das) gen. des - 
die-blatter; L'âtre, le foyer de la cou- 


r es, 
elle. = 
BÖDEN-BRETT, (Bobenbrett) (das) gen. des- 
es, pl. die-er; Le fond, le fond du lit, l'ex 
& e, les ein: 
B DEN-EISE , (Bobeneifen) (das) gen. des-s, 
pl.die-en; Pièce de fer en ur une enchume 
chaudronnier lorsqu'il forme le fond 


; fert au 

'ume thötiere. 

BODEN-FELD, (So ) (das) gen. des-es, 
1. die-er; Le premier r d'un canon. 


BODEN-FENSTER, (Bodenfenfter) (das) gem 
WLarme, 


des-s, ar die -; 2 : 

BODEN-FRIES, (Dobenfries) (der) gen. des- 
es, pl. die-e; La platte-bande €9 moulure de 
la culajle d'un canon. 

BODEN-GERICHT, we) ie) gen. 
des-es, pl. die-e; Sorte de filets dont on je 

+ fert pour prendre des oifeaux;.le cercem. 

BODEN-HAMMER, Coobenpalnser) (der) gen, 
des-s, pl. die - hammer; Un battoir, marteau 


ronnier. 

BODEN-HAUBE, (Sobenbaube) (die) gen. der -, 
pl. die-n; Un réfeau, ouvrage de fi qui Jert 
de parure aux femmes en Suabe. 

BODEN-HOLZ, (Bobenhol;) (das) gen. des-es, 
JS. pl. L'enfonçure; on appelle ainfi toutes les 
pieces qui font le fond d'une futaille, d'un ton- 
neau; it. le traver/fin. € 

BODEN-KAMMER, (Bobenfammer) (die) gen. 
der-, pl. die-n; Le gaketas, la chambre en 


Be: 

BODEN-LOS, (bobenlo8) adj. Sans fond, qui n'a 
© point de fond. Von Fäflern ; défoncé, tonneau 
défoncé. Eine bodenlofe Tiefe; un gouffre, 
ablme, Furl fond, qui n'a ni fond, ni rive. 
Ein bodenlofer Geiz ; (fig.) une avarice infa- 
tiable. Eine bodenlofe Bösheit; une malice 


dem bornes. 
BODEN-RISS, (Bobenrig (am) en. des- es, 
pl. die-e; Le déchet jur Berge garde 
x les en 
BODEN-SÆGE, (Bobenfäge) (die) gen. der -, 
“pl. die-n; La fie d tourner.  . 
BODEN-SALZ, (Bobdenfal;) (das) gen. des-es, 
S.pl. Le fel qui fe forme au fond des lacs. 
BODEN ». (Bobdenfaß) (der) gen. des-es, 


J. pl. Die ‚ der Hèfens la lie, les 
drilles, la baifière, le Jédiment, la Per A 
marc, dépôt, limon. 

BODEN SCH (Bobenfcha) (der) gen. des - 


es, /.pl. cellerage, droit qu'on pate des li- 
ques ow boillons. eh Lagergektt N 


BOG, 


BODEN-SCHICHT, (Bobenfthidt) (die) ges. 
der-, pl. die-en; La rangée, le lit, la 


couche. 
a ( PAGE) | (der) 
en. des-s, 


u gren 

B EN-SEB, Boat (der) gen. des-s, f - 

BÖDEN. STEIN Bode denftein) (der des- : 
obenft RE Lee 


es, pl. die-e. Unterfter 


fanfe, le gîte. 
80D Va su arme Pe des - 
l. die-e; "L’enfongure. 
BODI -THÜR, (Hope) (die) gen. er 
1. die- en; La porte de grenier. 
BODEN-ZIEHER, a ger 
ber, (der E”. des - 8, pl. die-; Le tire-fonds, 
BODEN-Z! 
J pi. Le louage qu'on paie pour un grenier; it. 
la charge, rente foncière. 


BODEN. OLL, (Bodenzol) en gen. des-es, 


Ar: zölle; Le droit, péage qu'on paie des 
BO MEREY 
ee prä à la groffe avaniure. 
CT. de marine.) 
BOEGSIRIET, og BIETEN. voy. BOGSPRIET, 


De 
Gars y BIEGEN. 
HG AN Boganter) (der) gm des-s,.pl. 
die -; La feconde 


BOGE, (Boge) où Bögen (die) gen. der-, pl. ' 


was ringweife t 
Bogribe ‚B the; 8 


Ben; ; 


die-n. 


BCE, ‘(böge) 
BOGEN, (À gen an) gem des-s, pl. die-; 


Un arc. em Bogen fchiefsen; tirer de 
Farc. Den Bogen es bander l'arc. Den 
Bogen hoch fj (fig.) parler haut, faire 
de grandes aire M id haut Jes pré- 
tentions. en Bent ; donner 0% 

rendre en bloc, en son loc & em tas. 

rch den ae nn eine Sache durch 
Baufch na bthun; faire une côte mal 

” taillée. 


Ein og fahrt thun; termmer une 
"affaire, Bogen, ( ae ) gedruckter; ## 
ar ee, arcade 
Gefpizter Bogen; /urhau/f#. Bogen eines Ge- 
wölbes; arcade d'une vote, hémicycle. Als ein 
halber Zirkel; le berceau. "Erfter Bo, eines 
Gewölbes von eur Pfeiler zum anı ; ars- 
doubleau. Lezter Bogen an einer Brücke; /a 
bouttée. Gewölbter Bogen an einem Haufe; 
la 
des ie os Gitterichter 
über Spaziergângen; la treille. Grofser ge- 
wölbter 5 Bo en einer Brücke; l'arche, l'arcade 
d'un pont, . Bogen eines Thores; l'arcads d'u 


(Bodenjiné) (der) gen. des -.es, ” 


em (die) gen. der-, pl. 


eg OUR BE. PRBIET. 5 


eines Gewölbes; ex- : 


BOG. est 


me porte. Bogen an Thüren oder Fenftern; ar- 
res la remenée, décharge. Ein kleiner Bogen; 

un ir Schwibbogen; un arc, une arcade, 

. Bogen, Bi gone eines Gewblbes ; {a cambrure. 

- Bogen am Sattel, it, der Hutmacher ; l'arçon. 

Bogen am Saumfattel; le courbet. Bogen fiber 

einer Wiege; un archet de berceau. Ein Fiedel- 

bogen; ım archet. Bogen an einer Brückez 
une arcade. Der.Bügel oder Bogen über dem 
pus einer Flinte; {a Jous-garde, morceam 
de fer en de demi-cercle qui ef au deffous 
cbr d'un arme à feu, & qui empêche 
que chofe, venant la touc ‚che ne 

a ei Der Bogen des Horizontes; l’am- 
Finde Der Bogen den eine Bombe im Fluge 

x Pefchreibt; de du jet. Bogen, (T: des 

Jerruriers la boite. Bogen; (T.d’Aftronomie. 

Der Tagbogen; Farce diurne, Der Nachtbo- 

gen; Parc noRurne. Der Bogen; ( T. forefl. ) 

um tour, circuit, clos, une enceinte. Der R&- 

enbogen; Parc en ciel, na a) uns 

Fruile de de papier. Ein Buch Papier hält 25 Bo- 
en: une main de papier a 25 feuilles. Bogen, 
ier, der nicht recht fauber abgezogen ift; 

(1 . d'Imprimerie) ums bdvochure. Bogenwei- 

fe; par feuilles; en arc, en façon d'arc, courbé, 

G et, als ein Bogen; courbé en arche, 

En Winde, einen Bogen zu fpannen; machi- 

our. bander un arc, une arbalète. 

BOGEN I DECKE, Caogenbede) ale), gen. der-, 
r die-n; La voñte, l'arcade, cambrures 
Die, d'une fale, e, ie ile Egc. 

(Bogener) onermache: Rüftmei- 
ek der) gen. des-s, pl. die-; Un arbalt- 


BOGEN- FEILE, (Bogenfele) (die) gen. der-, 
ri 


l. die-n; Le 
B ER RE Ogengang) (der) gen. des- 


> ur die-günge; un berceau, une allée cou- 


BOGEN- GERÜST,  (Bogengerüf) (das) gen. 
des-es, pl. die- nm ceintre, hémic: 2 
cherche-armement de volite. Syn. Bogenle 
BOGEN-GEWÖLBE, Bogengemölbe) (das) Zn 
des-s, pl die-; en plein ceintre, 
BOGEN - GRÖSE, z aa). (ae gen. 
der-, L pl. folio. . ogen- 
GEN-LAUB ir Gabe) (die) gen. der 
B 08 e) gen. 
, die-n; Un berceau, une allés Aa 2 
BÖGEN- LEHRE, organ) Lehrbogen, (T. 


d'Archit,) voy. Bi Ben! 
BOGEN-LI ’" Bogen nie) Zirkellinie, (die) 
„gen. der-, Pr die-n; ‘Une ligne circulaire, 
ROC DR CHBogenmacer) poy. BO- 
BOGEN PFEILER (Bogenpfeiler) ( der 
.des- ras pl. die-;. Le jambage. ) £: :) Er 
BO- 
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BOGEN-ROCK, (Bogenrod®) (der) gen. des-es, 
pl. die-röcke. Bügelrock, Reifrock der Frauen- 
Zimmer; une jupe 2 de balaine. 

BOGEN-ROLL re (die) gen. der-, 
pl. die-n; ( T. d'Archit. ) L'hyperthyron, or- 


ge des claveaux au deffus d'une porte on = B 


BOGEN- RUND, (bogenrund) adj. Circulaire. Bc» 
genrund machen; ceintrer. 


BOGEN-RUNDUNG, Bogenründuug) (die) gen. 
der-, pl. die- en; vouffure, an Den 


pre &I des fenêtres en arc. 
B GEN SAGE) (Bogenfäge) (die) gen. der, 
. pl die-n; La Jéie à re refendre. 


BOGEN- Sp, De Cogenfélagen (das gen 


des-s, f. Das Fachen bei Hutmachern; 


u’) Fa A r; it. Bogen fchlagen; 
(T. de Chaffe) faire fes enceintes. 

BOGEN- Sr S, (Bo Bene £ der) gen. 
des - Fan die-fchlüffe; Zu clef de voute, le 
tholus. enfchlufsitein. 


BOGEN- scHÜss. (Bogenfchuß) (der) gen. des- 
es, die- fchüfe ; 


coup de flèche. Bogenfchüffe thun; tirer des 


er erdus. Bogenfchufsweite, auf einen Bo- * 


chufs; à la portée du trait, de l'arc, de 


Mr 
BOGER- SCHÜTZ, (Bogenfdrig) (der), gen. des 
1. die- pr Un archer, tireur d'arc: (Ta 


24 ron.) Parbalétrier, le Jagittaire. 
N nn, „Bosenfenne) (die) gen. der-, 
e-n; un Gi 
BOGEN-STELLUNG, Gosenfielung) (die) gen. 
der-. pl. die-en; Une arcade. 
en WINDE, A em (die) gen. der-, 
die-n; ne pour bander un arc. 
B GEN- ZIRKEL, (Bogenieten) (der) gen. des- 
8, ie-; Infirument des horlogers & fer- 


ruriers; le 
ee, age adj. € adv. Courbé en arc, 


BOGSPRIET , (Bogfpriet) (das) gen. des-es, 
pl ae ce beaupré, nom d'un des mäts d d'un 
vai) 

RO E Cab cu) en. Fa pl. die-ns 

Bohle zu den Bet- 
er ge Batterien; CT. de fortific.) le ma- 
drier. Die Bohlen darauf die Kanonenräder 
ftehen ; les tablowins. Bohle unter die Mühl- 
fteine; {a sartelle. Die Futterbohle, eine 
Schwärte, ein Schwärtbrett, Futterbrett; uns 


doffe. 

BOBLEN, (hohlen) v. a. Ich bohle - boblte, i. 
b. gebohlet. Mit Bohlen belegen; plancheyer, 
garnir de planches. 

BOHLEN-GELD, pat (das) gen. des - 
es, /.ph Le ionlim, droit Jeigneurial qui Je 


Un coup en arc, coup d'arc, ' 
de ‘flèche, Einen Bogenfchufs thun; tirer un : 


2 BOG. 


paie pour les places où l'on étale dans ur 
marché. 
ee Un fi en (die) gen. der-, 
t vl. dien; Une fcie à fcier de long, pajje-partont. 
BÖHME, (Böhme (der), Bobmin (die); Un 
Bohème, une Bokémieune. 
BÖHMEN, (Zöhmen) Boheim; La Bohème. 
BÖHMER, (Bôbmer) (der) gen. des-s, pl. die-; 
Un gros de Bohème, monnoie; it. nom d'un oi- 
Jeau, la grive Bokémienne, geai de Bohème. 
Voy. Seidenfchwanz. 
RNA: (Böhmertealb) (der) gen. 
. des - Sa © La ne pos 
passe (bökmi le Bohème, 
Far ne eme. Da im „ohne D Dé 
rov.) c'e €, du grec, du 
haut allemand pour lui. Das bh iche Vater 
unfer beten; Ba tempéter. 
BÖHNE, (öhite) (die) gen. der-, pl. die-n; 
. L'être, foyer des fournaijes. 
BOHNE, (Bohne) (die) gen. der- ae: 
ee ve. Gartenbohne, grofe Sau é- 
marais, fève de jardin. Feldbohne, p er- 
dote. kleine Saubohne; föverolle, la petite 
fier. du commune des champs, feve des che- 
chminkbohne , türkifche Böhne; le ha- 
Het la Wale: Kriechbohnen ; haricots nains, 
à la touffe. ckbohnen; haricots Jans par- 
© chemin. ehe rdbohnen ; gros. haricots a’ Hol- 
lande à confire. Einige Bohnen laufen in die 
Höhe, welche man ftängeln muf; quelques 
haricots Filet ’on efl obligé de ramer. Fei 
bohne, Wolfsbohne; le lupin; Das ift nic k 
eine Bohne wèrth; cela ne vaut pas un zefi. 
BOHNEN. (bobnen) v. a. Ich bohne - bohnte, 
i. b. gebohnet. . Mit Wachs reiben; cirer, po- 
- bir avec de la cire. S. das Bohnen; ke cirage, 


bakion de . 
BOHNEN- ACKER, ee an 


gen. 
des-s, pl. die-äcker; Un cha 


le fèves. 


-BOHNEN-BAUM, CAS ve (der) gen. 


des-es, pl. die-bäume. Der breitblätterige 
Bohnenbaum; l’aubours, Fébénier des alpes, 
l'ébène fauffe. . Stinkender Bohnenbaum, der 
Stinkbaum; Fana, puant, bois puant, la fe- 
ve de treffe. er amerikanifcher Boh- 
nenbaum; le ar d'Amérique à feuilles d’ 4; 


. asia. Süfser Bohnenbaum; la cafe puante, le 
pois A de la Guyane. 

BOH-NEN-BLÜTE, (Bohnenbfüte ) (die) gen. 
der», pl, die-en; fleur de feves. 

-EGEL, C@obnenege) (der) gen. des - 

‚nl. die=; La v fèves. : 
BOHREN. ERZ; (cts) (das) gem. des - 
l. die-e; La mine de fèves. 
BOH N- KAPER, (Bohnenfaper) (die) gen. 
pl. die-n; Le fabago, ca ie 
BÖHNER“ KEIM, ’(Bohnenteins) (der, gen. des- 


es, ph diene; Le germe de fève; à, la conire- 
[0 23 


\ 
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marque, ow da tache noire qu'on remarque ay 
bout des dents de chevaux. 
nr -KERN, (%obnenfern) voy. BOH- 
E 
BEINEN KRAUT, por (das) gen. 
NAIL La farriette, Jadrte, ne 
BOHNEN: HL, CBobnenmehl) (das) gen. des- 
RE l. a“ arine de fèves. 
BOHNEN- FE, (Bohnenfchelfe) Bohnen- 
hülfe, a gen der-, pl. die-n; L'écoffe, 


sn ls, (Bobnenfchuß) voy. BOH- 
NENKEIM. 


BOHNEN-SONTAG, en) der), Mi 
des- es, pl. die-e; C'eft a Tea 
Solothurn en Suife le dimanche de 

BOHNEN-STANGE, Cooper e ) re ig Een 
der-, pl. die-n; ? La rame, longue pièce de 
bois, autour de la quelle fe "Alent bes branches 


des 

BOHNEN + er: >) (das) gen. 
des- es, /. pl. La paille de feves. Grob, wie 
Bohnenftroh; she comme des fretilles de fe 
ves. Er ift fo grob, wie Bohnenftroh; à 
été à Pécole des charretiers. 

PONNEES (Bobner) (der) gen. des-s, pl. die-; 


BOHN-ERZ, (Dobners) voy. BOHNENERZ, 
BÖHN-HASE, (Böhnhafe) voy. BÖNHAASE. 
BOHN-LADPEN, Rense (der) gen. des- 
}. die -. Far frottoir. 
BOË -BANK, Sohıba ) (die) gen. der-, pl. 
die banke Machine fur la quelle on met les 
uf on veut percer. 
BORER Lbohren) v. a, Ich bohre - bohrte, i, 
be gebohret; Trouer, percer. Ein Brett boh- 
ren; trouer un ais. Flintenläufe, Schlüffello- 
cher bohren ; forer. Ein Schiff in den Grund 
bohren; couler à fond un va en Die Hirn- 
fchale bohren; trépaner. Einen durch den 
Leib bohren; percer le corps à qq. un d'une épée. 
Die Seele einer Kanone rein bohren; alejer, 
a Er bohret nicht gerne dicke Bretter; 
(Prov.) il aime la befogre Rite. Er bohret fläts 
das Loch am dünneften Orte, c. à d. macht nicht 
viel Umfchweife, oder fparet gern die Ko- 
fen; il w’aime pas a débourfer. S. das Boh- 
tens la térébration. 
BOHRER, (Bobrer) (der) gen. des-s, pl. die-; 
Le perçoir, fraifoir. Der Vorbohrer ; un amor- 
goir, perçoir. Ein kleiner Bohrer, womit man 


einem grüferen vorbohret; un amorçoir. Hohl- _ 


bobrer, zu grofen Löchern; {a tarrière. Hohl- 
bohrer; le giblet. Windelbohrer; un villebre- 
quin. Zwickbohrer; un foret, giblet, gibelet, 
guimbelet. Art Bohrer der Bütticher; un bar- 
roir. Bohrer der Wundärzte, Bildhauer, Bild- 
fchnitzer; Le trépan. Drelibobrer, Drolibob- 


ser; trépan à arche. Tragbohrer; trépan à 
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villebrequin. Kleiner Tragbohrer; der Zim- 
merleute; le lacerei. Tragbohrer, die Pumpe 

“ damit a bohren; smiller de pompe. Ohr- 
“ borer; le perce-oreille. Yoy. Ohrwurm. 

BOHR- FAUSTEL, Sobrfäufte) (der) gen. des- 
s, pl. die-. Hammer der Bergleute, denBerg- 
behrer ins Geftein zu treiben; Un marteau 
de mineurs. 

BOHR-) RAR (Bohrfäfer) (der) gen. des-g, 
L die-3 

BOHR- RRATZÉRS & Coprtrége (der gen. des 


-8, qu se Le graitair, infirument pour ti- 

rer ce re 1 dans un trou percé. 
BOBR-LAD ohrlade) (die) gen. der-, pl. 

die-n; DE lejoir, alezoir, infirument des fon- 


deurs ter Voy. B CA 
BOHR-M (Bohrmehl) (das) gen. des-es, 
& 1. Le minérai réduit en poufliere. 
BÖHR-MÜHLE, ig le) (die) ‚gen. der-, 
pl. die-n; Un moulin forer les tuyaux ‚de 
fontaine. 

B ER: SCHMID, Bohrfehmib) (der) ‚gen. des- 
l, die-e; Le taillandier, vrillier. 
BOHRSPEN, (Bohrfpäne) (die) gen. der-, 

Ra L’alezure. 

B Di STANGE, (Bohrftange) (die) gen. der--, 
= die- n; La boöte à alezer, om à er.  . 
BOHR-ZEUG, (Bohrzeug) (das) gen. des - es, 
er Er -e; Oui des Serruriers pour percer 


505 :  Goie (die) gen. der-, pl. die-n; Une 
bouée, (T. de marine) morceaw de bois ou de 
liège attaché d ım cordage qui flotte au deffue 
d'une ancre, & Jert à marquer le lieu où elle eft. 

BOJER, (Bojer) (der) gen. des-s, pl. die-; 
ae de barques dont on fe Jert pour mattre les 
balife 

BOI-SALZ, er Se Seefalz, (dns) gen. dei 

- es, f 

BOLEk PC (gi (der) gen des- es, pl. die-e;- 
La br&me, poilfon d'eau douce. 

BOLE, (Sole) voy. BOHLE. 

BOKAL, (Bofal} woy. BOCAL, 

BÖLEN, €bôlen) v. a. Ich böle - bölte, i. h. 
gebület CT. de Tanueurs) Gratier, raslere 


BÖLKEN, (6 ee voy. BLÖKEN. 
BOLLE, (Sole) Blumenzwiehel, (die) ; 
der-, pl.die-n; Lo bulle, l'oignon de 
. Eine Bolle Zwiebeln; {a téte d'oignou, 
reau. Die Bollen abftreifen, rütleln ; irafler. 
BOLL - ox HOHLEIS, mar oder Debré) Ge) 


en. des-es, /. pl. A Ps creufe, 
B LLEN-GEWZECHS, lé M ner (das) 
gen. des - LA Br die - @ jebelgewächs 5 


BÖLL. el Tr der) gen. des-s, pl. die-; 
Petit mortier. 


HT, ulbeux , eufe. 
BOLLIC li au ché) adj, B 00 
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BOLL-WERK, (Bollverf) (das) gen. des -es, 
l, die-e. EineBaftey; Un baflion, boulevart. 
in halbes Bollwerk; un épaulement, demi- 

baftion. Das unterfte Bollwerk; le bas- fort. 
Ein plattes Bollwerk; un baflion plat, platte- 
forme, moineau. Ein eingefchnittenes Bollwerk ; 
un baflion à tenailles. Ein abgefchnittenes 
. Bollwerk; un baftion coupé à retirade, ou ba- 
fim à tenaille. Ein unförmliches Bollwerk ; 
un baflion déformé. Ein abgefondertes Boll- 
werk ; un baflion détaché. Ein vermifchtes 
Bollwerk ; y ee a meer 
ausgefülltes; bafti in ou maffif. Ein hol 
ds oder leeres; baftion eue heller im 
Wafler; batardeau. Eine Veftung mit 12 Boll- 
werken; un dodécagone. Ein Bollwerksohr; 
un orillon. Der Bollwerkspunkt; le point du 
baflion. Der Bollwerksthurm; lg tour baflion- 
. Die Bollwerkswèhre; Ia contre-garde. Der 
Bollwerkswinkel; l'angle flanque. 

BOLUS, (der) gen. des-, f. pl. Die 
Boluserde; Le bol, la terre bolaire, le bolus. 
BOLZEN, (Boljen ) (dem) gen. des-s, pl. die-3 
Le trait, la fiche. Den Bolzen abfchieffen, 

. suflègen; tirer, mettre la fléche. Bolzen, Pfeil 

auf eine Armbruft; le mairas. Grofer eiferner 

- Nagel; boulon. Bolzen, welcher die Lavet: 

tenwände zufammenhält; cheville d’affut. Bol- 
zen befiedern ; qe de plumes, éplumer. Ei- 
nem die Bolzen .hedern ; ( Figur.) are: It, 
Bolzen ; le rivet, la clavette, le carreau du fer 
& repaller le linge. Alles zu Bolzen drèhen; 
prendre tout en mauvaile part; donner une mau- 
vaÿle mt ; pr tout d rebours. Bol- 

. zen verfchiefsen, die andere gedréhet haben; 
fe battre des armes d'autrui. Einer drèhet die 

- "Bolzen und der andere mufs fie verfchiefen ; 

Pun ee € l'autre l'exécuteur de l'affai- 

re. Er verfchiefst die Bolzen, die ich gedrè- 
het habe; 3 cuit la pâte que j'ai pétrie. Nicht 
aus jedem Holze laflen fich Bolzen drehen; 
tout bois n'eff pas bon LS dl flèche. Auf den 

Bölzen ftéhen, (T. des Mineurs) lauren, guk- 
- ken; gustter, oberver. 

BOM-BARDE, (Bombarde) (die) gen. der-, ph 

die-n; Le bourdon d’orgues. 

BOM-BARDIREN, (bombardiren) v. a. Ich bom- 

bardire- bombardirte, i. h. bombardiret, Mit 
Bomben befchiefsen ; (T. de guerre reçu) bom- 
barder. Der Bombardirer ; le bombardier. Die 
a a ek une galiote, barque.à bons 
bes. Die Bombardirung; le bombardement. 

BOMBASIN, (Bombafin) (der) gen. des- es, /, 
}. De la futaine, bombafın, bafın. 

BOM-BAST, (Bombaft) (der) gen. des- es, /. pl. 

On dit en par! tant du fige. ift lauter Bom- 
baft; c4ff un di/ours guindé, Feft du galima- 


BOR. 


BOMBE, (Bombe) (die) gen. der-, pl. die-n; 
La bombe. Bo werfen ; jeter des bombes, 
Die Bombenröhre; le tuyau, la bouche de la bom- 
be. Das Bombenzündrohr, der Bombenbränder ; 

BON ANT, (Bmart) (die) gen. der, pl die 

D » (Bonart) (die) gen. der -, pl. die = 
axte; La coignée des carpe jers. 

BONE, (Bone) voy. BOHNE. 

BONEN , (bonen) voy. BOHNEN. 

BÖN-HASE , (Sônbafe) (der) gen. des-n, 
pl die-n. EinPfufcher; Un gdte-mitier, bou- 


chambrelan. 

BOOT, (Boot) (das) gen. des-es, pl. die-e; 
Un canot, esquif-bot, ume nacelle, barque. 

BOOTS-HAKEN, (Bootshafen) (der) gen. des-, 
pl. die-; Une gajle, perche avec un croc de fer ' 
à deux branches, dont lune eff droite € Tau: 
tre courbe; in, t des mariniers. 

BOOTS-KNECHT, (Bootéfnect) (der) gen. des 
-es, pl.die-e; Un marinier , matelot. Die 
Bootsleute ; l'équipage, les mariniers. Der Boots- 
mann; le pilote, routier, Hochbootsmann, der 
über die Anker Auflicht hat ; le boffement, con- 
tre-maître. 

BORAX Bere) (der) Ze borax, barras, roche, 
chryfocolle. 


BORD, (Bord) (der) gen. des-es, pl. die- e. 
DerRand; Le bord, l'extrémité d'une chofe. Der 
Bord ow Rand einer Schüflel; Les bords d’us 

“ plat. En termes de märine Bord Je dit de tout 
navire €& de tout vaiffeau de haut bord. Sich 
an Bord legen; aborder, venir à Fabordage. 
Das an Bord legen; labordags. Ueber Bord 

. werfen ijeter hors du vaiffeau, dunavire; faire 
le jet. Ueber Bord fallen und erfaufen ; tom 
ber fur bord € fe noyer. An Bord nehmen; 
prendre fur on bord. An Bord gehen; f met- 
tre à bord, aller à bord; s’embarquer. Jr lafst 
fich nicht an Bord kommen; (fig.) il ne donne 

int de prife à ceux qui lui en veulent. Das 

teuerbord; le côté droit du vaifeau, le flri- 
bord, tribord, efiribord. Das Backbord; bas- 
bord, le côté gauche du Vel pe On appelle auf 
Bord, Bort, Brett, Brettlein, Sims; une plan- 
che, tablette. Batterieborten ; planches de la 
batterie. Sturmborten; herfillons. Bücherbort; 
tableites à mettre des livres, étagère. 

BORDE, (Borde) (die) gen. der-, pl. die-n, 
Trefle; Le galon, pallement. Mit Borden be- 
fetzen; galomer, border, chamarrer. Ein mit 
Borden befeztes Kleid; un habit galonné. Die 
Borde, Rand; lebord, lalifière. Die Borde eines 
Rockes; le bord d'une robe. Die Borde am Tu- 
che, Zeuge; la lifière du drap, de l'étoffe. Die 
Borde; $ . d'Archit.) la fie, 

BÔRDE, za) (die) gen. der-, pl. die-n; 

BORDELL Bordein (à d pl de 

» (Borde) (das) gen. des- es, pl. di 

“re, Das Hürhaus; Le erde Bor 


. BOR. 
BORDEN-WIRKER, jrs) (der) gm. 


pallementier, rübanier, 


BORD-HANDEL, (Borbbanbel) (der gen. des - 


8, J. Borthandel, Bretterhandel; trafc de 
En ou autre bois de este, a 


BÔRD-HÆNDLER , Borfändier) (der) gen. des 
-8, pl. die-; Um marchand de bois £ char- 


rs 

B RDIREN, (borbiren) o. a. Ich bordire - bor- 
dirte, i. h. bordiret ; Garnir de galons, galon- 
. ner, border, chamarrer. Bordirt; adj. galonné, 
bordé. Ein bordirter Hut; un chapeau bordé. 
Ein bordirtes Kleid; un habit galonné. Die 
Bordirung; la bordure, chamarrure. Das Bor- 
: dirwerk, Boftenwerk ; {a broderie. 

BORD-VOLL, Cborbvoll) adj. voll bis an den 


Rand; tout plein. 


re k A Berbiange) A gen. der, 
pl. die-n; e de tenaill t 
dans les Jalines, “A For 


BORG, (org) (der) gen. des - es, pl. die- e; 
Un porc ehrt Po Bat. X ; 
BORG, (Borg) (der) gen. des-es, /.pl. Le cré- 
dit. Der Anlehn; l'emprunt. Darle n, gelehnte 
Sache; ie prät. Auf Borg nehmen ; prendre à 
crédit, emprunter. Ein Kleid auf Borg aus- 
nehmen ; prendre un habit à crédit. Au Borg 
überlaffen u aan crédit de, donner à crédit, pre- 
ter. Seine Waare auf Borg erlaflen, verkau- 
fen; domner, vendre fa marchandije à crédit. 
BORGEN, (borgen) v. a. Ich borge - borgte, i. 
h. gebörget. Von andern entlehnen; prendre 
à crédit, d emprunt; emprunter. Sich mit lei- 
hen und borgen behelfen; étre réduit à pren- 
dre à crédit- à emprunter. Geld borgen; em- 
prunter de l'argent; faire un emprunt, Borgen 
will je gern, aber niemand will gern wie- 
Pas ben; ami au préter, ennemi au rendre. 
Jt. Borgen, verleihen, leihen ; préter, donner 
. 6 crédit, faire crédit. Borget, leihet mir eu- 
ren Mantel; prétez-moi votre manteau. Nie- 
manden borgen wollen; ne faire crédit à per- 
. donne; ne donner rien à crédit, Borgen macht 
. Sorgen; ( prov. ) gu donne à crédit, perd Jon 
bien & Jon ami. Lange BR t, if nicht ge- 
fchenkt; ce qui ef differ. 
quon a prété il.y a longtemps, wefl pas donné; 
un prét pour étre vieux ne devient pas un pré- 
ent. Der Borger; l'emprunteur; i. le préteur. 
RORK, (Borf) vor, BORG, 
BORKE, misux RINDE, (Botfe, mieux Rinde) 


L'écorce. 


BORKEN-KÆFER, (Borfenfäfer) (der) gen. des. 


= 8, pl. die-; Le fcarabée di , 
Bof # 5 Le Jtarabte diffequeur. 

pl. die- würmer; Le dépériflement, maladie 

vient aux arbres ie été écorchées. a 
BORN, (Zorn) voy. BRUNN, 


web pas perdu; ‚ce 


M, (Borftourm) (der) gen. des -es,: 
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BORN-DISTEL, BORN WURZ, (Bornbiftel, Born- 
tour?) voy. CARDEBENEDICTEN. ‘ 
BÖRNEN, (bôrnen) v. a. Ich börne- bürnte, i. 
h. gebörnet; ( Une Je dit proprement que des 
… bêtes ) abreuver, faire boire. 
BORN-FAHRT, (Bornfahrt ) (die) gen. der-, 
l. die-en; La vifitation des Jalines. 
BORN-HERR, (Bornberr) (der) gen. des - en, 
1. die-en; Mare, propriétaire d'une Jaline. 
BÖRN-KNECHT, (Bornfnecht) (der) gen. des - 
es, pl. die-e; Le bermier. 
BORN-MEISTER , (Bornmeifter) (der) gen. des 
- 8, pl. die-; Le fontainier. ; 
BORN-PFENNIG, (Bornpfennig) (der) gen. des 


-e8, & l. Aumône pour les Jauniers. 

BORN- CHREIBER, Bornfreiber ) (der) gen. 

: an die-; Le er des Jalines. 

BORRAGEN, BORRETSCH, BORRATSCH, 
Cborragen , Borretith, borratfch) Bourrache, 

lante potagere. 

BORSDORFER-APFEL, (Borsdorferapfel) (der) 
gen. des-s, pl. die-äpfel; La pomme de Bors- 
dorf, reinette d'Allemagne. 

BÖRSE, (Börfe) (die) gen. der-, pl. dien. 
Geldbörfe ; La bourfe. Die Kaufmannsbörfe; 
la change, la place du change. Auf die Börfe 

ehen; aller à la bourfe. “ 

BORST, (Borft) (der) gen. des - es, fe ‘die-e, 
Rifs, Bruch; La fente, crevaffe, (T. de Magon.) 
le lézard, léxarde. Einen Borft bekommen; 
Je crevalfer, recevoir une fente ou une crevalje. 

BORSTE, (Borfte) (die) gen. der-, pl. die-n, 
Sauborften; Soie de cochon ow de porceau. Sein 
Haar ftehet wie Borften; fes cheveux dreffent 
comme de la foie de cochon. Borften an einen 
Schuhdraht machen; en/oyer. Borften auf den 
Pferdeköpfen ; aigrettes. 

BORSTEN, (borften) (fich) v. r. Ich borfte-bor- 
ftete mich, i. h. mich geborftet ; Se köriffer. 
BORSTEN-GRAS, (Sorjtengrag) (das) gen. des 
“-es, /. pl. Le nard, Jorte de plante odifärants. 
BORSTER ZKHNICHT (borftenzäßnicht) adj. 

Borftenzähnichte Fifche; Posffons qui ont des 

BORSTIG Rte) ‘adj. Hörifft; hurepé; hé 

, (borftig) adj. ; 3 hérue 
. EinLöwe mit borftigen Haaren ; {ion fier. 
‚CT. de Blafon.) 3 

BORST-PINSEL, (Borftpinfel) (der) gen. des + 
8, pl. die-; Un pinceau a de poil de cochon. 

BORTE, (Borte) voy. BO 

BORTLEIN” (£oetlein) (das) 2 on des-s, pl. 
die -. Kleine Spitze, Kante, Borte; Une den- 
telle; it. tableite, petite planche pofée pour mettre 
gg. ch. er ı 

BORWISCH, Borwilh) (der) gen. des-es, ph. 
die-e; Un houjloir. : 

BOS, (608) adj. Schlimm; Méchant, mauvais, 

. Ein büfes Weib; une nie femme. Ein 
bofes Kind; un séchant enfant; ur BD 

! a 
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Nacht ; ums auvaile ou méchante nuit. Ein 
böfer Handel; une méchante, mauvaile affaire. 
Der etwas böfes am Munde hat; qui a mal d 
la bouche. Er hat ar rar Ba ; pu une 
méchants lan, e Worte en; donner 
de mesvoÿfes paroles. Die bofe Luft; le mau- 
vais air. Büles Wetter; mauvais temps. Ein 
bofer Zahler; un mauvais payeur. bofen 
Ruf feyn, einen bofen Namen haben; avoir 
eg réputation, étre mal famé. Einen in 
ein büfes Gefchrei bringen ; diffamer, tympani- 
Ei Bos, me traurig ; finifire. Ein 
üfes trauriges Ende; une fin finifère. Bös, ver- 
kehrt, verderbt; tort. In diefer böfen ver- 
derbten Zeit; dans ce fiècle tortu. Bös, fchäd- 
lich; as et » muifible. Gottlos; impie, 
pervers. Boshaftig ; malin, malicieux, corrom- 
‚ débauché, Bösartig ; méchant, malicieux: 
Ei bfes, bosartiges Fieber; une fièvre mali- 
ne. Ein böfer, boshafter Menfch; e/prit ma- 
fm Ein büfes Gemüth ; une ame noire, cor- 
rompue, un efprit tortu. Er ift nicht fo bofe, 
als er ausfieht; sl n’eff pas fi diab!e qu'il el noir. 
Ein bösartig Gemüth, eine büfe Laune; mau- 
waije humeur. Büsartig von Natur, büfe Ge- 
müthsart ; mal-faifant. Verteufelt büfe, bos- 
haft; iaque. Es ift ein böfer, wilder 
‚ Menfch; def} un dragon. - Die bofe fündliche 
Luft; la cupidité. Der büfe Feind, Geift; le 
enalin efprit, le malin, le diable, fatan, belial. 
Ein büfer Bube verführt viele andere; une 
brebis galeuje gäte tout un troupeau. Bös, la- 
fterhaft, verderbt; vicieux, dépraué. BüfeZei- 
ten; a dépravation des temps, du fiècle. Bus, 
ungefund ; mal/ain. Böfe und ungelunde Feuch- 
tigkeiten; des humeurs peccantes. Büfe, ver- 
driefslich; fächeux. ' Büle Zeit; un temps fE- 
cheux, mauvais temps. Büs, zornig; colère, 
emporté, por ürnt; fdché, en colère. 
Ein bofer Mann ; un homme emporté, prompt. 
Auf einen büs feyn; étre fäché contre qn. vou- 
loir mal à gn.. Büs werden ; je mettre en colère, 
Je fächer, s’irriter, S'offenfer, fe cabrer. Wer- 
det nicht büs auf mich; ne vous fächez pas 
. contre moi. Einen büs machen; fächer ou ir- 
riter qq. un; mettre qq. un en colère. Recht 
bofe werden ; jeter feu € flame. Büfe thun, 
oder fich büfe ftellen ; faire femblant d'être en 
colère; it. faire le méchant. Er meynt es nicht 
bofe; il n'y entend pas finejfe. Das bofe We- 
fen, die fallende Sucht, die bofe Krankheits 
Fipilepfie, le haut mal, mal caduc, mal St. Jean. 
Ein böfes Gewiflen ; une comfcience ulceree, les 
remords de la confcience. Das böfe Ding,der Wurm 
am Finger; le panaris, paronichie. Ich habe 
einen böfen Fufs, büfe Augen; j'ai mal au 
ied, aux yeux. 
BOS, (bô8) adv. Mal, méchamment, mauvaife- 
ment, sialicieufement. Boslicherweife; mécham- 


z ‘BOS. 


ment, malicieufement. Das ift bös gethan; c’eft 
mal fait. Bbslich auf einen lügen; calomnier 

r malice, malicieu/ement. 
BOSCHEN, (böfchen) v. a. Ich büfche - bofchte, 
i. b. geböfchet; ( T.'de fortific.) Donner du 


BOSCHUNC, fc (di 
‚(Böfhung) (die) gen. der-, pl. 
die-en; (T. de fortif. Fuckimaifon que Tom Line 
ne à la Jurface latérale & extérieure d'un mur; 
le talut ou talus. Einem Walle hinlängliche 
Böfchung pure donner ajlez de talus à um 
rempart. Die Bofchung einer Bruftwèhre ; une 
. plongée. Die innere eines Grabens ; f'efcarpe. 
Des Hauptgrabens am bedeckten Wege ; Is 
contreftarpe. EinGraben, der wenig Büfchung 
BOSE” es N geh ng ag pl Le 
: (das) gen. des-n, /. pl. Le mal. 
Das Gute und dasBöfe; le bien & ae Ei- 
nem Böfes nachreden; blémer, dire, 1. um. 
Das Gute vom Bofen unterfcheiden ; di/cerner 
le mal d'avec le bien. Das Böfe meiden; fuir 


le mal. 
BÖSE, (Böfe) (der) gen. des-n, { pl. Der 
art Fh Ye ee EP 


BOSE, (Befe) (die) FEDERBOSE, voy. KIEL 
EDER 2 a x 


BOSELN, (bofeln) v. a. Ich bofele - bofelte, i. 
h. gebofelt; <fouer aux quilles. Die Bofelbahn; 
le quillier. DieBofelkugel; la boule. Voy. Kè- 

“gel, ar ö 

BOÜSEWICHT , ( Böfetsicht) (der) gen. des-es, 

. die-er; Un Jtélérat, komme perdu, méchant 
mme, impie, méchant, pervers, gen: c0- 
quin, vaurien, démon, une ame damn£e, cor- 


‘rom, A 
BOSHAFTIGy (bo$haftig) adj. Malin. Yoy. Bos. 
BOSHAFTIGKEIT , (Bosheftigfeit) Mine Boss 


heit. 
BOSHAFTIGLICH, (bogbaftigli) boshafti 
Weife; adv. ER neh nl 
BOSHEIT , (Bosheit) (die) gen. der-, pl. die - 
en; La malice, méchancété, malignité, perver- 
" fité.. Etwas aus lauter Bosheit thun ; faire une 
chofe par pure malice. Seine Bosheit ablegen; 
fe défaire ou fe corriger de [a méchanceté. Die 
osheit des Gemüths; Is perverfité d’ame, noir- 
ceur dame. Die Bosheit, Halsftarrigkeit der 
kleinen Kinder; la mutinerse. Eine Bosheit, 
büfe Handlung ; grande méchanceté, grand cri- 
me, aflion noire. Es fieckt viel Bosheit; in 
diefem Menfchen; sl y a bien de venin dans cet 
homme. Eine Bosheitsfünde ; um péché mortel. 
BÖSLICH , (böglich) voy. BÜS. ; 
BOSSEL-ARBEIT, (Boffelarbeit) (die) gen. der 
-, B die-en; Des bajles œuvres. ; 
BOSSIR-BEIN , (Bofftrbein) Boflirholz, Bouflir- 
bein, Pouilirbein. Outil dont les feulgteurs fe 
Jervent pour ebaucher ; l'ébauchoir. Ein zackig- 
tes Bojlırbein; dbauchoir breottd, brettelé, 
BOS- 


BOT. 
BOSSIREN, (boffiten) v. a. Ich boffire- boflirte, 


i. h. boffiret; Travailler en relief, en bofle, _ 


fes des figures relevées en boffe, en relief. 
offirer ; su ouvrier en ouvrage de boffe ou de 
relief. Ein Wachsboflirer ; un cirier. Die Bof- 
frkunft; Fart de travailler en bofle, en relief. 
Das Boffirbolz , Botlirbein ; l'ébauchoir, outil 
de bois ow d'ivoire. Boflirt; adj. relevé en bofe; 
ouvrage de cire en bojle, en relief, modelé. - 
BOSSLER, (3ofler) Bofelier, Pofsler ; C'eß 
ainfi qu'on appelle , 
qui ef employé aux plus bas offices dans 


vi 
la maifon, garçon, enti. 
BÖSWILITE R Biel) adj. Envieux, mal 
eillant, ole. 
BÖSWILLIGKEIT, (Bôstvilligfeit) (die) gen. 
der-, f. pl. L'envie, la malveillance. 
BOT, (ot) voy, BOOT. 
BOT, (bot) voy. BIETEN. 
BOTANIK, (Botanif) (die) gen. der - ,/. pl. Die 
Krauterkunde, Kräuterwiffenfchaft; La botæ 
nique. Botanifch, adj. ein botanifcher Garten; 
um jardin botanique, jardin à fleurs, des plan- 
tes. Botanifiren, Kräuter fuchen ; herborifer, 
faire recherche des plantes. Ein Botanift, Krau- 
terkenner; sn botamijte, herborifte. 
© BOTE, (Bote) (der) gen, des-n, pl. die-n; 
Un melJager ; res. Ein reitender Bote; un 
mefager à cheval, ape Gefchwinder Bo- 
te; courier. Füfsbote. Läufer; meflager à pied. 
Einen Boten fchicken ; envoyer un meflager. 
Einen eigenen Boten abfertigen ; dépécher un 
eg hat keinen Boten nöthig Gr 
él n'a pas eu bejoin d'avertiffeur,, Ein Dienft- 
bote; un valet, une Jervante. Frohnbote, Ge- 
richtsbote; un Jergent, bedeau, huiffier à ba- 
guette. Man mufs den hinkenden Boten ab- 
warten, der hinkende Bote kömmt zulezt; il 
faut attendre le boiteux, le venin efi à la queue. 
(prov.). DasBotenamt, Botenhaus ; ./4 me//a- 
gerie. Das Botenbrod ; ce qu'on reçoit pour faire 
un meflage. Ein gutes Botenbrod verdienen; 
avoir Jon mefjage bien payé. Eine Botenfrau; 
une mejlagere. Botenlaufen ; aller en mejlage. 
. Ein Botenläufer ; un mejlager à pied. Der Bo- 
tenlohn; la récompenfe, paie, ce qu'on donne 
au mefager pour Ja peine; Jalaire, recompenfe 
r avoir une bonne nouvelle; port de 
lettres. Der Botenlohn ift auf fo hoc! 
der Meile gefetzt; la paie eft reglée à tant Fr 


lieu. Der Botenmeitter; le maître des 


ches. Das Botenfchiff; paquet- bot. Der Bo- '. 


tenfchild; #’dcu. Der Botenfpiefs; Pépieu, le 
. béton ferré. Der Botendienit; la mejlagerie. 
Botenweis, adv. botenweis laufen; aller en 


me (3 
GKEIT, (Botmdfigfeit } (die) gen. 
der-, /. pl. Die Oberherrfchaft, Gewalt; La 
„_ JurisdiRion, le commandement, la puillane, loi, do- 
om. j 


ns gg. villes un mercenaire, - 


von : 


mame, domination, empire ; Pobtiffance. Das 
gehöret nicht zu meiner Botmäfligkeit; cela 
wefl pas de ma jurisdiflion. Unter eines Bot- 
Se feyn ; étre Jous le commandement ou 
. Jous les ordres de qq. un. Unter feine Bot- 
mäfligkeit bringen ; ranger, réduire fous Ja 
puiflance ; ranger une province Jpus fes loix 5 
alljetir, fubjuguer un pays. à 2 
BOTSCHAFT, (Botfchaft) (die) gen, der -, pl. 
die-en; Le mejlage. Syn. G ndfehaft, Fam 
bajfade. It. Nachricht ; nouvelle, avis. Eine Bot- 
5 ai u ns faire un meflage. 
JO! » Nachricht bringen; porter, a; 
ter, dire des nouvelles, METER 
BOTSCHAFTER, (Botfehafter\ der) gen. des - 
2, pl. die-; L'ambaladeur. “Die Befchafte- 
rin; Fambaj]adrice. ‘Bôtfchafter ; £ dit tou- 
jours de celui qui eff envoyé en Ambajlade par 
un Prince ou par un Etat Jouverain, d un Prince 
ou Etat Jouverain, avec caraftère de repréfen- 
tation. Voy. Gefandter, Abgefandter, Ein 
Botfchaftträger; un rapporteur. Botfchaftträ- 
gerin; une rapporteufe. : 
BOTS-GESELL, ( Sots : Gefell ) voy. BOOTS- 
KNECHT. 


BOTTE, BOTTICH, ( Botte, Botti . 
RCE » (Botte, Dottit) voy. 


BÖTTCHER, (Böttcher) (der) gen. des -s, ph 
die-. Böttger, Böttner, Büttner; Un ton- 
nelier. Die Böttcherarbeit ; le tonnelage. Das 
Bottcherhandwerk ; {a tonnelerie. Die Bbtt- 
cherzange, der Bandhaken ; le davier. Der 
Bottcherzirkel, Bottichzirkel ; le compas de 
tonnelier, 3 

BOLLICH, (Solid) (der) gen. des - es, pl. die 
-e; Une cuve. 

BOUTEILLE, ( outeille) (die) gen. der -, pl 
die-n; Mot reçu du françois. Flafche; la bou- 
teille. Bouteillenbier, Bottelbier ; de la bière 
en bouteilles, Der Bouteillenmacher ; le bou- 


teiller. 
BOY, (Bon) (der) gen. des-es, /. pl. Sorte d’s- 
6 de laine à poil frifé. Ce ne Dit étre pro- 
noncé comme s'il étoit écrit boig. La frife,revéche, 
bayette. Ein boyener Unterrock; un jupon de 
Jrife. Boye, Ankerboye; en terme de marine 
eff un morceau de bois ou de liége, ou baril vui- 
attaché à un cordage, qui flotte au deffus 
.d'un ancre, & fert d marquer le lieu où elle ef; 
une boue, un bonneau, gaviteau, boirin, une 
. Das Boyefeil; Forin, cable qui tient 
par un bout à la croiféé d'un ancre, & par 
l'autre d le bouée. Die Boye, Ecke, Win- 
kel auf einem Schiffe, wo die Bootsleute ihr 
Lager haben; {a chambre des matelots. 
BOYEN, (boyen) voy. WIEGEN. 
BRACH, (ich) (brad) voy. BRECHEN. 
Be BRÄCH, 





258 BRA.. 


BRÄCH, (brach wi:efl en friche. Bräche 
liegen ; être, al £ pa Eee en friche, 
gogo, Je repofer. Einen Acker zur Brâche 
en; laifler un champ en jachere, en friche. 
On dit fi wrement : Bräche liegen , feiern, 

, a it haben; chommer, être dés- 


BRÄCH. ACKER, (Bradjade‘) (der) gen. des - 
s, pl Un âcker ; m champ en , une 
terre ujée, terre e en friche. 

BRAC en gen. der -, pl. die-n; 
Piece ce de terre qu'on a laiffée qq. temps Jans 16 

cultiver ; la friche. 

BRÄCHEN, Ken) v. a. Ich bräche - brächte, 

h. gebräch et; Labourer , euer Wi une jachère; B 
du le ier labour d un champ. Einen 

- Acker nac 
#erre. 
ment. 


der Ernde brächen ; vl er une 
‘Das Brächen ; ia cajaille, éfriche- 
Das Brächfeld; le jachère, ee 


BRACH-KÆTER, (Brachfäfer) (der) gen. des - ” 


3 ur pl. die-; L Jouille- merde , le grand pillu- 
BRACH-KORN, (ŒErad)forn) (das) gen. des - es, 
JS. pl. Le bled qu'on Jème ow qu'on recueille d'une 


BKACH-LÆUFER, (Brachläufer) (der) gen. des 
‘#8, pl. die-. Die Brächlerche,- Wiefenlerche; 
L'alouette des és, la farloufe. 
BRACH-MONAT, ariamena (der) gen. des 
-es; pl. die-e; Le Sum, le mois un. 
Se SCHEIN, (Brachfchein) (der) gen. des- 
ER I. die- ee AY ns in 
rachfe) (der) gen. des - n, pl. 
-n; La brème, bremine, er on d'eau ne 
He 


RL voy. BRINGEN. 
Ber H-VO! æ rachnogel) ner er 
DerKeilhacke, ae 


, pl. die - vögel; Dénomination 
; plufrers oifeaux. p. 6. 
fchlier, Regenvogel, Wettervo opel, Windvo- 


gel; le corlieu, courlis, Das Säthuhn; le plu- 
vier verd Eÿc. 

BRÄCH- ZEIT, (Bree (ae), gen. der -, pl, 
die - en; ne terre. 


; 5 de 

BRACK, BRACKÉS Card, rate) (der) gen. 

. des-en, pl, die-en. Ein Leithund; Un brar, 
braihet, raque, chien de quéte. Bracke mit 
einem "Halsbande ; 5 (em terme de blafon) chien 


bouclé 
BACK, (Brad) (das) gen. des - es, pl. die-e; 
Le rebus, fréiins it, = terme de re à les 


bris. 
BRACKEN, (bradeu) voy. Seas BE 
CACHE trier. 


de Segen 
BRACKEN-HAUPT, CET ) (das) Ban 


des - es, die - häupter ; 
chien bouclé. Dei 
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BRACKER, ende) (der) gm. des-s, pl, 
die - juré trieur. 

BRACK-GU , (Bradgut) (das) gen. des-es, pl. 
die - güter; ” De la marchandife de rebut, garde 


BRACK-PERLE, le) ee) gem. der -, 
ae an N. Unreife Perle; loupe, une 

ER pas toute formée. ; 

SER, erahnen) (das) gen. des 


BES JS. pl De l'eau Joiache, Je re. 
, BRÆCHE, (ich) (bräche) voy. BRECHEN. 
BRACHTE, Cbrâchte) voy. GEN. 


BRAGEN, Cbtagen) v. a. Ich brage - b 
: TN CT. de pelletier ) tirer au er 
(brabnen) v v. n. Ich brahne - brahn- 
- te,i.h gebrahnet ; Se dit en ee de chajle 
des fangliers qui entrent en 
BRAM, ow BRAMEN, (Bram, on Dramen) (der) 
gen. des-s, a Saas Le genét commun; 
it. le bord. Voy. Prah: 
BRÆME, (Bräme) (die) g en. der -, pl. die-n; 
- Le thon, gros poiflon de mer; it. bordure de 
au. Joy. Gebrime. 
BRÆMEN, (brämen) voy. Verbrämen ; Border. 
BRAM-FALL, (Bramfall) (dei) gen. des-es, pl. 
die - fälle; fe T. de Marine ) ses breuils, petites 
cordes qui fervent d carguer les voiles. - 
BRAM-KAPER, tin (der) gen. des-s, 
l. die-; La câpre de gent. 
B ra LING, case D (der) gen. des-es, pi. 


- die-e; tit pi (oifean. 
BRÆMSE, Han voy. je BRENSE ne 
BRAM-SEGEL, (Bramfegel) (das) gen. des-s, 
I. die-; Ze ‘voile d 
BÉAMSTANGE, BRAUSTENC, (rate 
osier (die) gen. der-, ni. die-n; Ze 
mät le plus deb du vaiffeau qui 
ER arı " ue les hunes des autres mäts. . 
BRAND, (Brand) (der or des- es, gl. die - 
brände. Das Feuer, Feuiersbrunft ; Le feu, 
f'embrafement , l'incendie. In Brand ftecken; 
mettre. en few; eg le feu a, brûler; faire 
un incendie; aeg es ce cd GE 
flammer,, re few, s'embrajer. Der Bran 
ift von et ; k feu a pris 
par accident. Ein Brand, Brandfcheit, bren- 
nendes, glühendes Holz; sn ti/on, fumeron, 
en ardent, brandon. Einen rand aus dem 
eier ziehert; tirer, retirer un tifon du feu. 
Mit Mord und Brand glles verwüften; C #2 ) 
“ mettre tout à feu & {à fang. Brand 3 fn 
= auf une fournée, cujfe. Man hat fovi 
von einem Brande ;’on a tant de briques dns 
. fournée, Ein Brand koftet Foviel; is cute coute 
“tant. Der erfte, zweite Brand $- la pröimiere, 
la feconde fournée. On appelle figurément. Brand, 
‘ Hitze eiher Wunde; swne in; tion, un ar- 
deur, chaleur. Schmerzen einer Wunde; ia 
- .cuifon. Kalter Brand; ka gangrène-ou cangrene, 
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Jphacèle. 2. kalte one if er Sa ae 
are en; la se mile dans Ye. 
Der Brand i im en ; la le, brülure. An 
den Reben; la cuiffon de vi 
fiocke haben den Brand bekommen ; les vi, 
font embruintes. Den Brand in den Früchten 
verurfachen, ( vom. Meblthau infonderheit); _ 
charbouiller , nieller. 
BRAND-ADER, CBrandaber ) (die) gem der-, 


l, die-n; veine iliaque. 

BÉAND BEC EGNADIGUNG, (Zranpsegnabigung) 
(die) gen. der-, pl. die- en; Gratification du 
re où du magifirat d ceux qui ont did 


BRAND- BETTLER, ( Drandbettler ) (ee Em 
.des-s, pl. die-; Un mendiant qui v 
avoir ét4 pe par le feu. Auf ans cu 
. Settein ; quéter pour avoir été ruiné par le feu. 
BRAND-BLASE, ou BRAND-BLATTER, (Brand: 
blafe, ow Branbblatter) (die) gen. der-, pl. 
BRAND OCR, res bock) (der) gen. d 
4 ran en. des -es, 
l. die - böcke; Un. chenet. à 
B D BRACHÈE, (Brandbrachfe) (die) gen. 
der -, pl. die-"n. Brandbrachsme; Ze nigroil. 
BRAND-BRIEF À (Branbbrief) (der) gen..des - 
es, pl. die-e; Une alte ad air Pau- 
möne parcıqu on @ a maijon dans une. 
I Po tes À sir à celui cs a été ruiné 
Pe age ei de fi 
sfie aufh un billet par lequel on menace eu 
Jeu a Len ra Je Jonmettre à la contri- 
bution. ; 
BRAND-CASSE, re (die) gen. der -, 
e-n; fond ou la caille des incendies. 
BÉAND EINER (Brandeimer) (der) gen. ds: 
s, pl. die-; Le eau à feu, fau de cuir. 
BRAND- EISEN, CBranbeifen) (das) gen. des-s, 


4. die - 
BÉAN-D DENBURE, (Branbensung Land und 
Stadt ; Brandebourg; pays Su ville. 
BRAN-DENBURG a ein ) CEDEISDERRISEE). ERA 
Brandenburgifch ; adj. Brandebourgeois , 


Brandebourg. 
BRANDER, Ügrander) (der) gem des- s, pl 


die-. Das Brandfchiff; Le bréot; it. navire 


te; la fur 
1 gen. 


pt. re - fuffer. Die Feuertonne ; 3 La barique 
Dreh, CT. d'artificier) 
BRAND-FLECK, (Brandfled) voy. BRAND- 


. MA 
BRAND FUCES ha u a 
. die -füchfe; Un ante) sad go er 
> eur fawıe Fr le roux ; its ter 
wroye. 


igne. Die Wein-: BRAN 


in Brandbrief; : 


dt ) (das) gen. des -es, . 
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BRAND-GERUCH, Pr tra (der) gen. des 


-es, ne Es riecht nach 
an il. au le ra Voy, Brandig. 


ER (der). 


r Brei hat ei- 


-, pl. die-n; Le tocfin. Ich höre die Brand- 
glocke, es ift Feuer; j'entens Le tocfin, dya 


men » (Branbfaten) (der) gen. des 
rem » (Brandfende) voy. FEUERS 
BRAND HIRSCH, Dr (den) gen. des. 


e-e; Le 
BRAND HOLZ, sent voy. BRENNHOLZ, 
NDR ORN, (Brandforn) (das) gen. des - 
l. die - korner. Das Mutterkorn; Le bled 
Fon lé, gaté par la nielle. 


BRANDIG, brand (ent le 
M4, Brandig joe Lis H Takt le u", Lauf; 
ha Brandig Korn ; bled rouilé , 
par lanielle. Der Wein riecht brandig; le ps 


BRANDLÈITER, CBranbleiter) voy. FEUER- 


BRAND-MAAL, (Brandmaal) (das) gen. 
es, pl. die-e. . Das Brandmark; Ze 
feu, la marque ou cicatrice de der , la 
marque imprimée avec un fer chaud, marque 
imprimée par la main du bourreau, flétriffure. 
BRAND-MAALEN, (brandmaalen ) v. & Ich 
brandmale - brandmälte , i. h. 'gebrandmalet; 
Filtir, marquer avec un fer chaud, fleur-dea 
lifer, marquer ts la main du bourreau ; it. 
cautérifer , ifer. 
BRAND MAHK > Cbrandmarfer v. 
mâlen. Ein gebranntmarktes 
ue 


D MAUER. (@ (Zrandmaner) (die) gm. der» 
I. die-n; Le mur mitoyen. 
BRAND-MEISE, ee) (die) gen. der-, 
pl. die-n; La char bonnière, (oi/eau.) 
BRAND- OPFER, {Sranbopfee) Km 
s, pl. die- ; L'holo caufe. 
tar; Fautel. des holocaufles. 
BRAND-ORDNUNG, ( Brand » Orbit À 
FEUER-ORDN NUNG. © : en 
BRAND- a Ç Brenbottet ) voy, BRAND 


SCHLA 
BRAND-PFAHL, (örantpfapl) (det) gen, des « 
e- n poteau gour 
an un Dad a a ir vf =D ui 
BRAND-PFEIL, Caen) (der) gen: des = 
ns de-e; Une fiche ardente, un dard 


Pr a BRAND. 


. des - 
on de 


. Brand- 
Gewi en; ; Une 


en. des= 
raie , 
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BRAND-PFLASTER, (Branbpflaffer) (das) En 
des -s, pl. ER Un emplätre, onguent, bau- 
me pour la brülur, 

oe, , (Brandrößre) (die) gen. der-, 

e-n; 
AND-RUTHE, Brandruthe d der-, 
ae 3 Le Ale À er y. Brand” 


BRAND SALBE, (Branbfalbe) (die) gen. der-, 
ie - n. Voy. Brandpflafter. 
BAND. N? 2» (ran) (der) gen. des-es, 
fui a. CT. Compofition de poudre à 
BRAND.S gr N. (Béaofe ) (der) 
‚(Btan en ) (der) gen. 
des - s,.pl. die - fchäden ; Bar brülure; p 
. ssalbeur arrivé par la brälure ; it. le a 
cauft par le feu ou par une incendie, malheur 
arrivé par une incendie. Die Stadt hat grofen 
Brandfchaden erlitten; {a ville a fouffert une 


He le incendie. 

BRAND-SCHATZEN, (Branbfagen) v. a. Ich 
brandfchatze-brandfchazte, i i. h. gebrandfchaz- 
zet; Mettre à ou fous contribution, impofer uhe 
contribution. Die Brandfchatzung ; a contribu- 
pa ER bezahlen; contribuer à 


BRAND. SCHAUFEL, „(Beanbfhaufe) (die) gen. 
der-, pl. die-n; 

BRAND-SCHLANGE, ons A, gen. 
der-, Sci die-n; Un afpic, 

BRAND- rt RR > (de), ge. des 
-e, üfe; Un ‚up tiré d'un fujil 


A 
-SILBER, (Branbfilber ) (das) gen. des- 
Ar De bar gent puri 
B Be: (Brandfople) (die) gen. Ve 
aa she A site (die gen. à 
randfprige) (die) gen. der 
a féringue pour éteindre le 
Ar pompe 


BRAND.S CS (Brandftätte) (die) gen. der 
-, pl. die-n. Die B Brandftelle; La place ou le 
terrain d'une maïfon brülde; lieu d'une incendie. 
BRAND-STEIN, ( ran) (der) gen. des- es, 
1. die - e; La tuile » brique. 
B tAND-STEUER, (Brandftener) (die) gen. der 
‚pl. die-n; La charité qu'on. fait d ceux qui 
ont été ruinés par le feu. 
BRAND-STIFTER. (Brandftifter) (der) gen. des 
Fu s, pl. die-. Mordb dbrenner; Un incendiaire, 
oute - feu, 


BRANDISTUCE, (Brandflüd) voy. BRAND- 


BR ND-THÜR, (Brandthür) (die) gen. der-, 
1. die- en; Porte de fer, pour arreter le feu. 
B) ANDT-WEIN, (Brandtwwein) (der) gen. des- 
es, S. pl. L'eau de vie, liquer, brandevin. Die 
Brandt reinblafe; un alembic. Der Brandtwein- 
brenner; le difiillateur. Die Brandtweinfchen- 
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“ke; le cabaret à eau da vie. Kirfchbrandtwein; 
ee clarette. Sr ra Ab- 
ogener Brandtwein ; efprit de vi 
BHANDUNG,. Bremen) (Co) gen. pre ‚pl. 
die-en; (T. de M va 


s de la mer ee ee 
du; A ee des écusils qui ont à fleur 


BRAND-WACHE, (Branbwache) (die) gen. der 
patrouille qui fe fait dans la 
les incen- 


garde. . 
OGEL, (rats) (de. gen. des 
die vogel; L mer: 


RNA (Standwegen) voy. BRAND- 
BRAND ZEICHEN, ‚ (Brandgeichen) v. BRAND- 


BRAND-ZEUG, (Branbyeug) (das) gen. des- es, 
J pl. CT. d'artificier ) Date goudronné, 
tourteau à éclairer. 

BRAND-ZIEMER, (Branbziemer) (der) gen. des 
-8, pl. die-. Die Schwarzdroßel ; 3 Le merke, 

le fran a À pl & 

» (Brante) (die er-, pl. die-n. 
Die Tatze eines 7. patte d'ours. 
BRÆNTE, BRENTE, Corine, SEE) (die) 
on. der-, pl. die-n; Une ouve. 
ASILIEN, Fra lien); La province de Brefil. 
PRE -HOLZ, (Srafilienbol;) (das) A 
„pl. Le bois de Brefil, bois rouge. Mit 

Te oz farben Ai efiller. a = 
ASSEN, (ra er) gen. des-s, pl. die-. 
Braflem, Ber en I brker. [Ton d'eau douce. 

ee CHR (braffeln) voy. SELN ; PRAS- 


BRAST, (Braft) ee gen. des - pe JS. pl. Cpop.) 
La détre le, l'angoife. 
BRAT-APFEL, Sante (der) gen. des-s, ph 
die -wpfel; Une pomme cuite, 
BRAT-ÉOCK, (Bratbod) (der) gen. des-es, pl 
die - bocke; Le hâtier, contre-hätier. 
BRATEN, (braten) v.a.irr. Ich brate, du brütft, 
er brät, wir braten &c. Imp. Ich briet, Ji 
briete, parf. i.h. gebraten ; Koi, cuire. Aepfel 
braten ; cuire des À Spiefle braten; 
rôtir, cuire à la broche. Fer: Pan Rofte bra- 
ten; grüler. In Butter, Oel braten; frire, 
riféere An gelindem Feuer braten ; rétir à pe- 
tit feu. Der Braten ift nicht gar gebraten; ce 
ex weR pas bien cuit. Heringe braten; gril- 
ler des harengs. Das taugt w: Ben zu a 
noch zu braten; es taugt gar nichts; (prov. 
cela weft bon ni à re ni à bouikir. Nach 
dem dafs der Mann ift, nach dem brät man 
ihm die Wurf; à gens "de village IRB Le 
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bois. Gebratenes; du rôti,  Voy. Der Braten. 
‚Gebratene Tauben fliegen einem nicht ins Maul; 
les alouettes rôties ne fe trouvent Par er les 
‚hayes ; point de peine, point de gain. trou 


ve auf Le verbe braten comme neutre av. l'au- 


xil. feyn.. Ich bin von der Sonne ganz ge 
braten; je /uis tout grillé de l'ardeur du Joleil. 
Das Fleifch ift nicht genug gebraten; la vion- 
de n'ef pas affez cuite. Quelques Auteurs veu- 
lent.que ce verbe foit régulier, & difent: Ich 
-brate, du brateft, &cc. zwp. ich bratete; mais 
nous nous en tenons. aux meilleurs Grammai- 


riens. 
BRATEN, (Braten) (der) gen. des-s, pl. die-n; 


Le rôti, rôt. Rindsbraten. -Kälberbraten, Ha- 


fenbraten ; rôti de bœuf, rôti de veau, rôti de 


lièvre. Den Braten anflecken; smettre le rôt 
(la viaude) à la broche. Den Braten wenden; 
tourner la broche. Den Braten anrichten ; /2r- 
sir le rôti, le röt. Er fpeifet täglich Braten 
-bei feiner Mittagsmahlzeit; #! a tous les jours 
-du rôti à fon diner. Den Braten riechen; (fg. ) 
‚fiirer, Jentir la mèche, préfentir, appercevoir 
gg. ch., Je douter de qq. ch. Ihr kommet èben 
zum Braten; vous venez tout à propos. Den 
Braten verfalzen, etwas verderben; gâter une 
affaire. Ein Teufelsbraten; un enfant de per- 
dition. Ein Galgenbraten; u» pendart, gibier 


de potence. 
BRATEN-KOCH, (SBratenfoch) (der) gen. des- 
ces, pl. die-köche; Le rétiffeur. 
BRATEN-MEISTER, (Bratenmeifier) (der) gen. 
des - se die-; Le hâteur. 
BRATEN-SPICKER, (Bratenfpicker) (der) gen. 
des-s, pl. die-; Le piqueur. 
BRATEN-WENDER, (drétentoenber) (der) gen. 
des-s, pl. die-; Le tourne-broche, rôtifjoir. 
BRÆ1ER , (Bräter) voy. BRATENWENDER. 
BRAT-FETT, (Sratfett) Bratenfett, (das) gen. 
en). pl. La graifle de rôti, qui dégotis 


Dar: ë 
BRAT-FISCH, (Bratfifch) (der) gen. des-es, 


pl. die-e; Une ableite, poiffon à rôtir, poilon 
a griller,. poifon rôti. 
BRÆ » (Brätling) (der) gen. des-es, 


M. die-e; Le champi à frire. 
BRAT-OFEN, (Sratofen) (der) gen. des-s, 
. pl. die- öfen; Le fourneau à rôtir. 
BÉAT-PFANNÉ, (Bratpfanne) (die) gen. der -, 

N die -n; che-frite, poèle a frie. 
BRAT-RÖHRE, (Brattöhre) (die) gen. der-, 
- pl. die-n; Le réchauffoir. 

BRATSCHE, (Bratfche) (die) gen. der-, pl. die 

. -n; balle de viole. 

BRAT-SCHIRM, (Bratfirm) (der) gen. des - 

- es, pl. die-e; couvre - feu. 

BRAT-SPIES, (Sratfpies) (der) gen. des-es, 

- pl, die-e; roche, hâte. An den Bratfpiefs 
ftecken; brocher, embrocher, . 3 
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BRAT-WURST, (Brativ (die) gen. der-; 
pl. die - würfte; La fauciffe. Eine große Brat- 
wurft; un Jauciffon. DieBratwurft nach einer 
Speckfeite werien ; (’Prov.) jeter un petit poif- 
Jon pour en avoir un gros, un pois pour 
avoir une fève; donner un œuf pour avoir ww 
bœuf, donner un chabot pour avoir un gardon. 
er, 
e, ière, ner. 

za (Stau) (das) gen. des-es, pl. @e-e; 
Le brajın ; la quantité de bierre contenue dans 


la cuve 
BRAU-BERECHTIGET , (brauberechti A 
i à le droit de af ns 
BRÄU-BOTTIG, (Braubottig) (der) gen. des- 
es, pl. die-e; La cuve, le bac, brafın, la cuve 


matière. : 

BRAUCH, (Braud) (der) gen. des-es, pl. die- 
Bräuche; die Nutzung, der Gebrauch, die Ge- 
wohnheit; fu/age, la coutume, l'habitude, l'u- 
Jage ordinaire. Etwas zum rechten Brauch 
anwenden; faire bon ufage d'une chofe, .em- 
ployer qq. ch. à un bon ujage. Das Ding ift 
zum täglichen Gebrauch cAs ef pour Fufage 
ordinaire, on s'en fert tous les jours. Dem ge- 
meinen Brauch folgen ; /uivre la coutume or- 
dinaire. Einen böfen Brauch an fich nèhmen; 

rendre une mauvai/e habitude. Etwas im 
rauch haben; avoir coutume, auoir de coutu- 
me, avoir accoutumé de faire une chofe. Das 
ift nicht mehr im Brauch; cela n’efl plus en 
ufage. Einen Brauch, Gewohnheit aufbrin- 
en; introduire une coutume. Der Brauch, die 
do la mode. Das bringt der Brauch fo 
mit fich; c’eff la mode. Brauch und Gewohn- 
heit; us & coutume. Etwas in Brauch brin- 
en; mettre qq. ch. en vogue. 

BRAUCH-BAR, (brauchbar) adj. Nüzlich; utile. 
So man hy kann; u peut , fer- 
vir, qui peut fervir ; it. e à, quief du/a- 

e ou de fervice, pratzable, sn En 
chöne ndung, die aber nicht brauchbar 
ift; une belle inuention, mais qui n’efl pas pra- 
ticable. Dies Kleid ift nicht mehr brauchbar; 
cet habit Re pas mettable. Ein brauchbarer 
Mann; un homme de mije. EISEN) 

BRAUCH-BARKEIT, (Brauchbarfeit) (die) gem 
der-, /. pl. L'utilité, l'ufage. | 

BRAUCHEN, (brauchen) v. a. Ich hrauche- 
brauchte, i. h. gebraucht. Gebrauchen, an- 
wenden; employer. Gebrauchen , fich bedie- 
nen, nützen, abnützen; Je fervir, fer. Ge- 
niefsen, fich zu Nutz machen; jouir de.., 
-avoir la jowijlance de.. Arznei, eine Kür brau- 
chen; étre dans les remèdes. a an 
nei einnehmen; prendre un remede, prendre 
médecine. Eine Purganz, ein Kiyftier, Pul- 
ver brauchen ; prende une purgation , un lave- 
ment, une poudre. Einen Arzt; Advocaten 

Kk3 brau- 
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Branchen; fe fervir d'un médecin, avocat, em- 
lpyer um nédesin. Alle feine Gefchicklichkeit 
rauchen; employer ou metire toute Jon habile- 

44. Seinen Freund in einer Sache brauchen; 

employer Jon ami dans uns affaire. Lift, Klug- 

heit brauchen; wfer d'artifice, de prudence. Al- 
le mögliche Mittel brauchen; % fervir de, 

* employer tous les moyens poffibles. lich brau- 

chen; metire d tous les jours. Brauchen, ha- 

Ben Aüfen, nôthig haben; avoir befoin, af- 

faire, faloir. it. Nöthig feyn ; étre befoin, né- 

erde ‚Ich brauche Brod; j'a rd de gain. 
ib me du pain. Geld, Rath brauchen; 
avoir befoin d'argent, de confeil. Ich brauche 

10 Thaler; if me faut dix écus.. Ich habe alles 

bei der er was. a. eg brauche; 3% Juis 

fourni de tout ce qu'il me faut pour ce I 

hat alles, was ges braucht; il ef end 

de fl & d’aiguilles. Was braucht es folcher 
Weitläuftigkeiten? à quoi bon tant de biaije- 

“ munts? Es brauchts nicht; il nef pas néce/- 
faire. Ich brauche nur zu fagen; je n'ai qu'à 
dire. Ich brauche nicht zu fagen; & n'ai pas 
befois, je n'ai Que faire de dire. braucht 
hier keine Complimente; on n’a que faire ici 
de compliments. Zu etwas können gebraucht 
werden; /ervir de. Sich zu etwas chen 
laffen; fervir de.., s’employer, fe mettre. Er 
lafst üch zu a QT ; à 5 ie à 

> tout, de pre à toutes fortes ices. 
Er Bfst FE Koch, Boten brauchen ; 
sl fert de cuifinier, de mejlager, il fait le cui- 
finier , le mejJager. 

BRÆUCHLICH, (bräudlich) si. Ufité, wfue, 
ordinaire. Bräuchlich feyn; étre ufité, étre em 
sr. Bruchlich werden; pafer en u/age. 

n bränchliches Wort; uw mot u/wel Eine 
bräuchliche Weife; une manière ordinaire, Man 
mué dich darnach sichten, was hier brauch- 
lich ift; sl faut fe règler fur ce qui s'obferve 
#ci. Ein Gefetz, fo nicht mehr bräuchlich ift; 
ane loi qui n° plus obfervie, qui wefl plus en 
obfervation. Voy. Brauchbar, au lieu rauch- 
lich on dit ordinairement gebräuchlich. 

BRAUEN, (rater) v. a. Ich braue - brauete, i. 
h. gebrauet; Braffer, faire de la bière, du vi- 
naigre, Das Brauen; le braffage. Der Brauer, 
die Brauerin; le braffeur, is braffeufe. Die 
Brauerei; l'art de la brafferie; it. la brafferie: 

BRAUER-GILDE, (Brauergilbe) (die) gen. der-, 
pl. die-n. Die Brauer-innung; la communau- 
té des braffeurs. 

BRAUER-LOHN, (Brawerlobn) (der) ges. des- 
es, fi ph Le brafage. ni 

BRAU-GER.ETHE, (Brangeräthe) (das) gen. 
des-s, pl. Les agrets, uflenfiles, infiruments 
dont fe fervent les brajeurs, tout ce qui fort à 

. de brajerie. ; 


x 
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BRAU-GERECHTIGKEIT » (Brangerehtigfe 
Sy en. der-, /. pl, Die Braurecht; pig) . 
le bra 


er. 
BRAU-HAUS, (Sraubaus) (das) gen. des-es 
1. die-häufer. Der Gr) a 

BRAU-HERR, (Brauberr) (der) gen. des-en, 

‚gl. die-en; eur. 

BRAU-KESSEL, (Braufeffef) (der) gen. des-s, 

2 nn Die Braupfanne; Le brafus, la chaw- 

€ 8 ® 

BRAUKNECHT, (Sraufnecht) (der) gen. des + 

"es, phdie-; Le gargen brajlsw.. 

BRAU-KUFE, (Braufufe) voy. BRAU-BOTTIG. 

BRAU-MEISTER, (Braumeiher) (der) gen. des- : 

ie-; Le mahire brafenr. 

+ (braun) adj. Brun. Die braune Farbe; 
ouleur brume. Braun Tuch; drap brun. Ein 
braunes Mägdlein ; une brune, .  Brau- 
ne Häre; cheveux bruns. Hellbraun, braun- 
roth; brun clair. Kaftanienbraun; ckätain, 
bai-brun. Ein braunes Pferd; un cheval baï. 

. Braunes Pferd mit weifsen Füfsen; cheval bal- 
zan. Ein braungefprengtes, oder weifs und 
braunes Pferd; un cheval aubère. Ein Braun- 
fchimmel; cheval rouan vineux. Ein braun- 
gie gris pommelé, gris cendré, de com. 

r smeline. Braune, braun gebrannte Butter; 
du beurre roux. Braun angelnufenes Papier; 
du papier roux. Braun anmalen, das Braune 
dunkler machen; rembrusir. Braun gefottene 
Birnen; poires au caramel, Braun und blau 
zes Schi: = ; a livide, ei 

raun un u fehlagen; meurtrir coups) 
ascommeder qq. wn à la compöte. Siem das 
Geficht braun und blau fchlagen; plomber le 
vifage. Er hat braun und blaue Augen; # & 
les a pochés au beurre noir. Das Braune 
am Braten; ba fleur du rôti, de cuiffon. 

BRAUN-BIER, (Braunbier) (das) ges. des-es, 
LES De la bière rouge. _ : 

BRÆUNE, (Bräune) Krankheit, (die) gm. 
der-, /. pl. Sorte de maladie qui fait enfer 
la gorge, & qui emplche de ri l'efque 
mancie, Jquinancie, la elle, l'angine. Die 

. Bräune, Braunerz; (7. de mine) miudral brus, 


BRAUNELLE, (Brannelle) voy. BRUNELLE. . 
BRAUNEN, (braunen) ow braunen, va. & m 
Ich braune-braunte, i. h. gebraunet Braun 
machen; brunir. rendre brun. st. Braun wer- 
den; brunir. Je brunir, devenir brum. Von 
Butter; fe rifoler, fe roufir. Vom Obft, rei- 
fen; tourser. Sein Här war weils, nun fan 
es an zu braunen; fs cheveus étoint blonds, 
ils commencent à fe brunir.. Die Kirfchen, 
Trauben braunen ; les ceri/es, les grapes tournent. 
BRAUN-FISCH, (Braunfift). (der) gen. des -es, 
pl. die-e; Lemarfouin, Jouflsur, tuniu: efpèce 
de gros poijlon de mur. 
BRAUN- 
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BRAUN-GEIER , (Braungeier) voy. FISCHÄR, 
BRAUN-GESTREIFT, (braungefiteift) adj. Brun 


rayé. 
BRAUN-HÜHNLEIN, (Braunpühnlein) (das) 
gen. des-s, pl.. die-. Ein braunes Wafler- 
ubn ; ia vos brune... 
ne (Braunbok) voy. BRASILIEN- 


BRAUN-KEHLCHEN, ( Braunfehlcher)® (das 
gen. des-s, pl. die-; Le De Tara = 


rier, 0! 


N-KOPF, (Braunkepf) (der) gen. des-es, 


l, die er La mouette à tête rouge. 

BÉÆUNLIC T, (braunliht) adj. Tirant fur le 
brun, brunet, brunette, rouflätre. 

DAARNAÈRE (Braunnade) voy. BRAND- 


BRAUN-ROTH, (braunroth) adj. Brun-ronge. 
Engländifch braunroth, englifchroth ; rouger 
brun, rouge d'Angieterre, Violbreunroth; row- 


e-violet. 
BRAUN-SCHWEIG, (Braunfchtveig) Brunfwic, 
ville du cercle de la Bajle-Saxe pr le Pie 
de Men Jur la rivière d’Ocker. 


BRAUN-SILGE, (Sraunfilge) voy. BASILIEN. 
BRAUN-STEIN, (raunftein) (der) gen. des - 
Lama; , mangan£je. unftein 


‘ es, fpl. 
der Töpfer, womit fie laüren; de Ja polée, 


… étain calciné qui fert à polir, x 
WURZ, (Braunwurs) (die) gen. der -, 


nn 

. dl. crofulaire, (plante._) 

BaU-PFAQNE , (Braupfanne) (die) gen. der-, 
Es die-n; La chäudiere des braffeurs. 

BRAU-RECAT, (Braurecht 

; FL l. Le droit de brajler. 

BRA REIHE, (Braureihe) (die) 
die-n. Die Brauordnung; l’ordre felon lequel 
les braffeurs braffent l'un après l'autre. 

BRAUS, (Braug) (der) gen. des-es, f. Pi; Im 
Saus und Braus leben; s’abandonner à la dé- 


bauche. 

BRAUSE, (Braufe) (die) Das Garen, Aufwal- 
len, des Biers, des Weins; {a fermentation. Das 
Aufwallen des kochenden Waflers; f'ébulition, 
a De ren der Metalle und 

nderer Körper in mie; Pefferve/cence. 
Der Wein ift in der Braufe; le ee 
fer junge Menfch ift in der Braufe; ce jeune 
ef dans les bouillons de Fäge. Die Brau- 

fe an einer Giefskanne; ia pomme d’arrojoir. 

BRAUSE-ERDE, (Braufterde) (die) gen. der-, 

Jpl. De l'argile qui Je gonfle de d'eau, 
argile dilatable. ‘ 

BRAUSEN, (braufen) v. ». Ich braufe- braufte, 
i.h. aufet; Bruire, faire du bruit, mugir. 

* Das Meer braufet; ka mer bruit, it, mugit, 
gronde, Man höret: die Winde, brau- 


BRAUN KOHL, (Breuntoht) (4 
u Crest) Cie): Eee: = 


(das) gen. des- 
der-, ph - 


BRA. 263 


Len; on entend bruire Tes vents, Tes torrens. Der 
Wein braufet im Faffe; Le uin ‚baut dans le 
" tonneau. Braufen, fchnauben; (en paxlaut des 
cheveaux) ébrouer, s'ébrouer.; ü. “être .en,chaleur. 
Das Braufen; Le bruit, ibruilement, Dr Ste 
mugifement de la mer, des vents. Das Brau- 
den des Weins; de bouillement du uin. Das Brau- 
fen der Winde, des Meers; ggf des vents, 
de ia mer. Braufen der 3 frémiffement. 
Braufen im Kochen; .(T. de Chymie ) l'ejfer- 
wefconke. Das Eifen macht ein Braufen im Schei- 
dewaller ; le fer. dans l'eau forte fait efferugten- 
‘æ. Das Saufen und Braufen ia den Ohren; 
de tintowin. tintement, bourdonnement d'oreilles. 
Das Braufen und Summen der Bienen, Käfer, 
grofsen Fliegen; le bourdonnement. x 
BRAUSEND, (braufend) part. &.adj. Bruillant, 
bruyant. Ein braufender Wind; de prefièr. Ein 
braufendes, ungeftümes Verfahren; une ation 


His 
BRAUS-HAHN, (Braushahn) (der) ‚gm. des- 
es, pl. die- bähne; Un oiffeau de combat, com- 
battant, ee paon de mer, héron étoilé. 
BRAUSICHT, (braufiht) adj. Bru/que, impè-. 
tneux , violent, furieux, enragé, emporté. 
BRAUT, (Braut) (die) gen. der-, pl. die-Bräu- 
te; EL époulée, ous. accordée, la promife ; 
it. la nouvelle mariée. Die Braut zu Bette 
* führen; mener coucher l'époufe. Mit feiner Braut 
zu Bette gehen; aller coucher avec fa nouvelle 
ae Sie ift unlängft Braut, verlobet wor- 
en; elle a été fiancée depuis | temps. 
Wer das Glück hat, führt die Braut heim; le 
plus heureux Pemporte; tout re à qui la for- 
tune en veut, efl favorable. if êben die 
Bau nn man Bad cf Fre 
chofe dont il s'agit, ce, ô sl s'agit, de 
cela rs moines fe Vatteni. (Prov.) 
Die Winds raut; fe tourbillon de vent. 
BRAUT-BETT, (Brautbett) (das) gen. des-es, 
pl. die-e; Le lit nuptial, lit de noce, cou 


5 iale. 
BRAUT.DIENER, (Btautdiener) (der) ‚gen. des- 
8, pl. die-; Le valet de fête ou de 1a fe. 
BRAUT-FÜHRER, (Brautführer) (der) gen. 
des-s, pl. die-. Die Brautführerinz chui où 
celle qui mène, qui conduit lépoufe, qui 
la fiancée ke jour de la cérémonie; paranymphe. 
BRAUT-GERÆTHE, (Brautgeräthe) (das) gem. 
Eu ee: L. Le trouffem. 
BRAUT- ESCHENK, (Srautgefdjenf) (das) 
„gen. des-es, pl. die-e; Zes étrenmes, le 
Jent de ndces. . 
BRAUT-GESCHMEIDE, (Brautgefchmeide) vog 
BRAUTSCHMUCK ß 
BRÆUTIGAM, (Bräutigam) (der) gen. des-s, 
„pl die-e; Lépoux, marié, nouveau marié, 


Kanıks BRAUT- 
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BRAUT-KAMMER, et) (die) ge. 

* der-, pl. die-n; La chambre nugtiale. 

BRAUT-JUNGFER, ( Brautjungfer) (die) gen. 
der -, pl. die-n; On appelle ainfi les jeunes 
“files qui accompagnent la mariée le jour des 
noces, & qui la couduifent dans la chambre 


nuptiale. 

BRAUT-KIND, (Brautfind) (das) gen. des-es, 
1. dié-er; Un enfant né d'une fiancée avant la 
énédifion facerdoiale. À 

BRAUT-KLEID, (Brautfleid) (das) gen. des- 

e&, pl. die-er; Un habit nuptial. 

BRAUT.KRANZ, (Brautfrang) (der) gen. des - 

es, Fe die - kränze; La couronne nuptiale. 

BRAUT-KUTSCHE, (Brautfutfche) (die) gen. 

der-, pl. die-n. Der Brautwagen; le carro/- 
' Je dans lequel les nouveaux mariés font menés 
au lieu de la cérémonie. 

BRAUT-LEUTE, (Srautleute) (die) Les époux, 

les futurs époux, les fiancés, nouveaux mariés. 

BRAUT-LIED, (Brautlied) (das) gen. des-es, 
l. die-er; L'épithalame, la chan/on nuptiale. 

BRAUT-LÖSUNGS-GELD, öreuflfungegee 

(das) gen. des-es, pl. die-er; oit 
noces d'un nouveau maître cordonnier. 

BRAUT-MAGD, (Brautmagb) (die) gen. der-, 

pl. et 3 La Jervante qui a la charge 
e. 


de to ä 
BRAUT-MAHL, rg (das) gen. des - 
s, pl. die-e; feflin de nöces. 
BRAUT-MESSE, (Brautmeffe) (die) gen. der-, 
l. die-n; La meffe des lépoujailles. 
BRAUT-NACHT, (Brautnadt) (die) gen. der -, 
er die - nächte; La nuit de Pepoufee. 
BRAUT-RING, (Srautring) (der) gen. des- es, 


. die-e; La bague nuptiale, anneau nuptial. 


BRAUT-SCHATZ, Braufehag) (der) gen. des- . 


es, J.pl. Le douaire, dot, la dote. Sie brin- 
get einen grofen Brautfchatz mit; elle apporte 
une grande dot, un grand douaire. 
BRAUT-SCHMUCK, & 
des-es, /. pl. Les habi 
re d'une épouje. i 
BRAUT-SUPPE, (Brautfuppe) (die) gen. der -, 
1. die 2 ne La Joupe à l'époufée, le chaudean, 
rouet de 


Ü ch 

BRAUT-WAGE , (Braufivagen) voy. BRAUT- 
KUTSCHE. 

BRAUT-WERBER; (Brauftverber) (der) gen. 
des-s, pl. die-; Celui qui recherche une fille 
en mariage pour qq. autre, l'entremetteur, Frei- 
werber. 

BRAU-WESEN, (Brautvefen) (das) gen. des - s, 
pl. La brajerie. 

B , (brav) adj. Beherzt, tapfer; brave, cou 


ements, ornements, aju- 


rageux, vaillant. Stark, dreift; fort, hardi, 


Vortreflich fchon ; admirable, beau, Luftig; 
‘ gaillard de bonne humeur. Wohlgepuzt; Jefe. 
in braver Menfch, Kerl; sn brave, un bra- 


se pd) (der) gen. - 


BR A. 


‘ve homme ou garçon, un gaillard. Ein braves 

Mägdlein; une fille bien gailiarde. Eine brave 
hat; une brave affion. Eine brave Maulfchel- 

le; un bon Jouflet. 
RAV, (brav) adv. Bravement, bien, admirable- 
ment, leflement, gaillardement. Rein heraus; 
tout net, franchement, de la bonne manière. Si 
brav wehren; /e défendre bravement. Sich brav 
han; faire bien [es affaires, je tirer bien 
d'affaire, montrer Jon courage, en donner des 
marques, faire bien, faire bravement. Brav 
zehren; faire bonne vie. Brav gekleidet feyn; 
être mis leflement. Das ift brav; voila qui eft 

- bien, voilà qui va bien. Brav fchelten, zan- 
ken; gronder, quereller de la bonne manière, 
comme il faut. 


BRECH-ARZENEI, (3 enei . BRE 
a , (Brechargenei) voy. CH- 


BRECH-BANK, (Brechbanf) (die) gen. der-, pl. 
die-bänke. Une table de boulanger fur la quet- 
le il manie la pâte. 3 

BRECHE, (Bree) (die) gen. der -, pl. die-n; 

brifoir, caffoir, la broie, macque; in 13 
propre à broyer chanvre € le lin; it. terme 
de Boulangers; voy. Brechbank. : 

BRECH-EISEN, (Brecheifen) (das) gen. des -s, 
pl. die-; Le ferrement, aiguille, la pince, le 


RECHE 
BRECHEN, (brechen) v. 4. & n. irr. Ich hreche, - 


du brichft, er bricht, wir brechen &c. Imp. 
ich bräch, /ubj. bräche; parf. i. h. gebrochen. 
Zerbrechen; rompre, caffer, brifer, froijer. 
Den Hals brechen; rompre, caffer la téte, caffer 
le cou à qq. un, couper la gorge à a. un. In 
Stñcken brechen; mettre en pieces. Flachs bre- 
chen; brifer, broyer du Jin. Hanf brechen; 
teiller, tiller du chanvre. Zähne brechen, aus- 
‘ brechen, ausreifsen; arracher les dents. Wein- 
laub brechen; ébourgeonner la vigne Einen 
radebrechen, rädern; rouer, caffer les os € les 
jambes LR un. Die Farben brechen, auf der 
Palette mifchen; rompre les couleurs. Ein Fafs, 
einen Anker Wein brechen, theilen; partager, 
‘: divifer. Die Bienen brechen, fie tödten; iuer 
les abeilles. Den Wein brechen, mit Wafler 
vermifchen; mer, laver, frelatter le vin. Das 
Gedränge brechen, durchbrechen ; percer. ou 
eng prefe. Durch die Mauer, Wolken 
brechen ; 2 le mur, percer les nues. Das 
Brod brechen; rompre le pain. Einen Acker 
brechen; défricher un champ. Brechen, zu- 
fammen, oder in Falten legen; plier. Ser- 
vietten brechen; fri/er, frifoiter, bätonner, plif- 
fer les Jerviettes. Ein Stück Tuch brechen, der 
ge nach zufammen legen; fauder. Das 
Getraide brechen, fchroten ; le bled. Bre- 
chen wühlen ; /e dit des porcs € des fangliers ; 
it. enterme de Chaje des perdrix ; fouiller, far- 
fouiller, s’assroupir, fe bloitir, Die Eahen re 
en; 





BRE: 


. chen; rompre, violer le jeune. Den Frieden 
brechen; rompre la paix. Das Stillfchweigen 
brechen; rompre le filence. Die Ehe brechen; 

! violer la foi conjugale, commettre un adultère, 

. fouiller le lit de Jon prochain, adultérer. Seine 
Zufage brechen ; violer, rompre, ne pas tenir, 

. ne pas garder Ja promelfe, la foi donnée, man- 

de bonne foi. Einen Eid brechen; violer, 

fes er un (Jon) ferment. Ein Gefetz, Gebôr, 

efehl brechen; violer, enfreindre, transgreffer 

ume loi. Den Sabbath brechen; profaner le 

Sabbat. Das Eis brechen, den Weg bahnen; 

(eur) faire la planche aux autres. In ein 
us brechen; 

; fe dans une maifon. Es mufs biegen oder 


“ BRECHEN, (breden) ®. n. av. Pauxil, feyn, 


le couper. 
leicht ; le verre Je cage facilement. Die Wellen 
brechen am Ufer; {es flots Je brifent contre la 
rêve. Eid und Ei bricht leicht entzwei; (| Be) 
- le ferment €9 l'œuf Je rompent aifément. Glüc 
"und Glas, wie bald bricht das! a fortune ef 
issconflante ES le verre bien Le Leicht bre- 
chen, fich zerbröckeln, brüc) jf feyn; Je fer. 
Die Augen brechen ihm fchon ; # a les yeux mou 
rants. Mein Herz bricht mir vor Schmerz, Mit-- 
leiden; be cœur me fend de douleur, de pi 
Tom. L ; : “he, R 
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#4, Das Herz möchte mir brechen, wenn ich 
fehe; ce m’eß un crève-cœur de voir. DieKrank- 
heit bricht lich; le mal diminue, la maladie eff 
dans un état de crife. Herfür brechen; éclater, 
paroître, commencer à paroftre ou à fe faire 
voir. Aus dem Gefängnifs brechen; forcer la 
pri/on. . Sich brechen, erbrechen; vomir, ren- 
dre gorge, tirer au cœur, aller par haut; if. 
rendre tripes € boyaux, écorcher ke renard. Die 
Wellen brechen fich; des vagnes crèvent, Das 
Brechen; afion de rompre. . Bruch. Kopf- 
brechen ; rompement de téte. Das Münzenbre. 
chen ift verboten; ia fonte des efpèces ef dé- 
fendue. Das Brechen, Erbrechen; le vomije- 
ment, regorgement de leflomac. Zum Brechen 
einnèhmen; prendre un vomitif. Zum Brechen 
reizen, es errègen; exciter le vomifflement, Das 
Brechen der Farben auf der Palette; {a ruptu- 
re des couleurs. Das Brechen der fchiefen Licht- 
ftralen ; la diffraffion. Das Radebrechen; l’a- 
&ion de rouer. Der Brecher, die Brecherinn ; 
Bi teilleur, la teilleufe qui rompent les brins de 
chanvre. 


en- BRECHERLICH, (brederlid) adj. Voy. ZER- 


BRECHLICH. it. Es wird mir brecherlich ; le 


cœur me lève. 5 
BRECH-FIEBER, (Brechfieber) (das) En des-g, 
pl. die-; Une fièvre accompagnée de vomije- 


"ments. 

ER ALLE, Brechgraupe) (die) gem 
- der- 
BRECH- 


l, die-n; Des criflaux d'étain. 

R, (Bredhbaar) (das) des-es, pl. 
re au ) eux plats. 
MER , (Brechbammer) (der) gen. 
des-s, pl. die-hämmer; Le tétu, infirument 


die-e; (T. 


"BRECH KAMM (Brecdyfamm) (der) d 
. , recyramnm er) gen. des= 
kamm 


es, pl. die - e; Les ploquereujes, outil 


de oi ; 
: BRECH-KOLBEN een) (der) gen. des 


-s, pl. die-; fer à amenuifer, outil de 


- BÉÉCH-MEISSÉL, (Bredmeiffl) 


(der) gen. 
des-s, pl. die-; Le pied de chèvre, pu - 
forcer les portes. 

-MITTEL, (Brechmittel) (das) gen. des- 
s, pl. die-; Un vomitif, ique, vomitoire, 
remède qui provoque au vomiffement. Brech- 


ulver, 

BRECH-NUSS, (Brednuf) (die) gem. der-, 
pl. die-nüfle; Le pignon de Barbarie, la noix 
des barbades, noix purgative, fêve pags, 

BRECH-PULVER, (Srecpulber) voy. BRECH- 


MITTEL. R 
BRECH-PUNKT ; Gran (det) gen. des - 
es, pl die-e; En terme de mathématique, le 
int de réfraËlion. 


BRECH-STANGE, (Srefan 
EISEN, ; ®& hf % 


voy. BRECH- 
Li. . 8 


BRE- 
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CHUNG, 
BEL ré Tale Sat Ge 
BREC al 


brsch WE 


gen. der -, fpl, 
Brechen. 
nl: Cörehiril) (der) gen. des 


Le vitriol 


E, Qräwche) (die) gen. der-, 


die-n; Le 
wc H-WEIN, (dei a) (és) pes duc à 


l. Le vin EN 
BRE HWEISSTeL Probe (der) 
en, des- es, /. ; 
H-WURZ, Say ai (die sr der-, 
Frl. L'ipécacuanha, la beconguille, mine d'or 
végétable. 


BRECH- ZEUG, (Brichjeug) (das) gen. des -es, 
"pl. Les in uments propres à rompre, à caler. 
B EHNE, (Stehme) voy. BRÆME und BRÖM- 


BREIT, en adj. € adv. weit; Large, ample, 
ge grand. Ein breiter Weg; un chemin large. 
reites Tuch; du drap large. Ein breiter Gra- 
ben; Ye folle large. Ein breiter Saum, Rand; 
sn orle, bord large. Auf die breite Seite lè- 
fie pofer de plat. Er hat einen breiten Rük- 
Bi a la confcience large. Breit ge- 
4 ale umen; prunes tapées. Breit, weit- 
läauftig ; étendu: Breit, flach; plain, plat, sue 
En parlant du vifage, dunez; écaché, 
Breit von Schultern ; quarré. Breit di ep 
écrafer, écacher. Breit fchlagen ;: a da- 
ther. Einen breit fchlagen; Che) duper qq. 
an. Breit gefchlagen; palms. Weit und breit; 


adv. par tout, loin, bien loin, au loin, au long, ‘B 


& au large - Weit und breit bekannt feyn; 
être com par tout. Nicht einen Füfs, ou Dau- 
men 'breit; pas la moindre chofe, pas un pied, 
Fe note Es ift fo breit, als es lan 

(prov.) def la même chaje, tout un; de 
blanc bonnet & bonnet blanc. Ein langes und 


breites dahèr fagen ; faire un long difcours, sé j 


tendre fort fur quelque matière. Sich breit ma- 
chen; we carrer ou Lie Je piaffer, Je pana- 

ire le brave, fe GE airs de gran- 
ES faire piaffe. ms Rat fie fich recht 
breit; Er ur quoi elle triomphe ; de quoi elle 


B Ka, (Breitagt) , (die) gm der-, pl. 
die -äxte. Das Breitbeil; (7! de charpentier 
Za » cognée, épaule de mouton. 

. BREIT- BLA , (Breitblatt) voy. AHORN. 
DITS (breitblätterig) adj. Qui 

@ les feuilles larges. 
BREIT-BRÜSTIGE (breitbrüftig) adj. ein breit- 
BRATE” Pferd; Un cheval bien traver/é. 
(Breite) (die) gen. der -, pl. die-n; 


largeur, grandeur, l'étendue. iefes Feld 


alt foviel in die Lange, als in die Breite;. 


ce champ a autant de longueur que de largeur. 
Nach der Breite; de, er Breite des 


Tuches ‚oder Zeuges amRocke ; : de lé, lez, laize. 


BREITLICH, ’braitlich ) adj. & adv. 
meifimg, (Brei pie Age (der) gu des - es, pl. 


BRE. 


“ Die Leinwand hat fo viel in der Breite ; {a foile 
& tant de lé. Ein Weiberrock von fo viel Brei- 
ten; une jupe de tant de Lez, 
Breite ee affets; loffave. 
tuchs; {a cueille, de 'erfe de toile. 

ens, die ER eite; 

‘re Fläche; la 

en 


i a tant de lez. 
reite des Sègel- 
Breite des 
le plat de l'épée, Obe- 
Eine breite, &bene Flä- 
furface Le Eine Handbreit; une paume. 
hüne Breite ; uns belle nappe. (En termes 
dre) Breite; en Termes de Géogra- 
phie © d'Afironomie ; la latitude. Die Breite 
eines Ortes finden ; trouver. la latitude d'un bien. 
"Breite; (Terme de Marine) la bande. Auffo- 
wiel Grad Nord- oder Südetbreite; à tant de 


"degrés de la bande du Nord, du Sud. 
BREITE. 


N, Chreiten) v. a. Ich breite - breitete, 
ih gebreitet. Breit machen; Elargir. Brei- 
ter werden; s’ölargir. Von einander breiten; 
döplier, éparpiller, épandre. Sich breiten, breit 
machen ; /e carrer , s'enorgiuillir, fe pamader , 


Bu FISCH, Graf) (der) gem. des - on 


die-e; La bonite, 
IT-FÜSSIG, Greitfi ED ads adj. Qui a Les pieds 


a or, ou BLATT-GOLD, (Breigeld, 
= an) (das) gen. des-es, L pi. Di 


BRE "HAMMER, (& 


er) (der) gen. des 
-s, pl. die- hammer; Le gros marteau, mar- 
um T role forge. 


Zreitlaub) ©. BREIT-BLATT. 
Un peu 


die-e; poiflen de mer. 
mr Lin j “Crtippe) Fée) ge ge a = 
die-n; ra: alte, (coqu 
BIT MUSCHELN OB (Breitmufge 


ver Zu. de 
2 One die-n; Nom générique de coquillage qui 
end piufieurs efpéces ; la ue 
BREI RAS. TT 8) adj. Nez cams. 
BREIT-SCHN. (Breitfcynabel ) (der) Len 
des-s, pl. Tee eheabel Die Löffel - 
Le lan: canard à large bec, garrot, pr 


À BREIT-SCHNEBLER, Org) (dr) gm 


des-s, pl. die-; Nom qui compr 
plufieurs efpices olfaaan a bec plat où bec 


lar, 

BREIT-SCHULTERICHT, a adj. 
Bien traver/é d'épaules , 

BREIT-SCHWÆ NZICHE, Loiret adj. 


Breit Wwebe. ich, "retwegeih) (der) gem 
REM a de in, (plante. 
(Eee) (die) gen. me pl. die-n. 
re Son Rofsbremfe ; Le iaon, tés, 
Jorts de große mouche, Br 
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œinérai. d'un puits qui n'a pas la profi 


il faut a deux hommes. 
SREMMER-SCHACHT,, Cöremmerfhacht) (der) 
gen. des-es, pl. die-e; Le puits .ou sminerst 


gu n'a pas la profondeur qu'il faut pour deux 


BREMSE, (Bremfe) (die) gen. der-, pl. die-n; 
A ee Fr T. de Ma- 
réchal) une morail 


; it. torche-nez. (T. de Mi- 
mœurs) le piew, it. une. manivelle. On dit figur. 


In der Bremfe feyn; étre en peine, ne favoir ou : 


donner la tête. Ein Pferd bremfen; donner, ap 
li des morailles à.un cheval. 
BÉENDE, (Brenbe) (die) gen. der -, pl. die-n; 
. Isa dairiere. On appelle ainfi dans un forêt, 
un endroit tout à digamı d'arbres. 
BRENN-ARBEIT , (Brennarbeit) (die) gen. der 
-, J.pl Le travail au feu; la coupellation. 
BRENN-BAR, (brennbar) adj. Phlogifiique; cons 
buflible, Brennbares Wèfen; phlogifon. 
B -BARKEIT, (Brennbarfeit) (die) gen. 
BRENN LIÉEN GBreuzeifn) Gas) gen. des 
- D ni er. -5 
Ds LS ré, bi En 
fer- ‚on marque les criminels; it. fer 
& frifer les: cheveux. 
» (brennen) v. a. Ich brenne - brenne- 


te, i.h. 'ennet. Verbrennen ; Brfller. Holz, 
Licht, Oel brennen; brfder du bois, de la chan- 
delle, de l'huile. Brennen, in Brand. en; 


suttre en fen, mettre le feu d. Sengen und 
brennen, alles durch Feuer v en; 

par tout le feu & Le 
& d fang. Gänzlich verzehren ; con/umer. 


Kalk, Ziegel, Töpfe brennen; cuire de la chaux, _ 
des tuiles.. Mefling brennen; : 


iques. 0% 
fondre du laiton. Kaffee brennen; rôtir ou gril- 
ler du café. Waffer, Brandtwein brennen, dis- 
tilliren, abziehen; difiller des eaux médecina- 
les, de lau de vie. Brennen, zeichnen, brand- 


marken; marquer d'un fer chaud, fleurdelifer, . 


Uéi= . 


Einem Pferde die Ader brennen; barrer 
ne d'un cheval, Die aufgewickelten Haare mit 
einem Eifen brennen ; mettre au feur Ausbren- 
nen, als Silber ; gerer nett de largent. 
Brennen, beiflen, ftechen, als 
iquer. Die Neffel brennet ; l'ortie pique. Der 
brennet mich; J'ai une acrimonie d’eflomas 
ei m'incommode. as dich nicht brennet, 
löfche du nicht; (prov.) ne te mets pas en 
peine de ce qui ne te regarde pas; entre l'arbre 
& Tore du faut pas mettre le doigt; ne 
Jouffle point ce qui ne te brhle pas, & n'éteins 


es 
, (brasmern) v. a. Ich bremmere- 
bremmerte, i. h. gebremmert; Tirer, Jortir le. 


carnage, mettre tout à feu 


effeln, Pfeffer;_ 
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a L ee a all "de mal. Es 

ennet ihn auf die Nägel; ( Fig.) ü el réduit 
& la dernière exbrèmité, Brennet lös! (7: de 
Canoniers) haut le bras! 

BRENNEN, (brennen) v. #. örr. Ich brenne = 
brannte, i. h. gebrannt; ‚„Bre , 
embrafé, s'allumer, prendre feu. Das Holz, 
Stroh brennet ; le bois, la paille bride, 

Feuer brennet ; /e few brfle. Das Licht, Haus 
brennet; la chandelle, la maifon brûle. Dies 
Licht brennet ‚gut, brennet fchlecht ; cette Ius 
mière dit bim, dit mal. . Ener Licht brennet 
Geld; (prov.) il y a des nouvelles à votre 
chandelle. Die Sonne .brennet.; le Joleil bräle.. 
pe: Pfeffer Kr a Zun A le poivre 
ale où pi e heille Sappe, das. 
Weder brennet; la. Joupe u 

3 . Vor Hitze im Fieber brennen; 
. I. Brennen, entzündet feyn, _ 
5 re m ire. Meine: 


Hitze 
Meine 


de zèle ; mourir d'envie, avoir. 
un défir ardent ; rechercher ardemment ; être em 
few, en flamme. Vor Zorn brennen; étre dans 
une colère horrible. Von der Sonnenhitze ; ge+ 
brannt; grillé, rôti Schwarz werden; noir- 
eir, brunir. Sich brennen; /e brüler. Er läuft, 
als wenn ihm der Kopf brenne; 5} court com- 
me s'il avoit le few au derrière. Ein gebrann- 
tes Kind fürchtet das Feuer ; un chat échaudé 
craint Ftau froide; un enfant qui s’efl brüls, 
craint le feu, & celui qui a Eid mordu, craint : 
be chien, Sich weifs brennen, ausrèden, auf 
-alle mögliche Art entfchuldigen, rechtfertigen; " 
s’excufer , fe jufifier. Gebranntes Herzeleid; 
touts forte de chagrin; tort fenfible. Durch : 
fchneiden und brennen eine Wunde heilen; 
Le fer & le feu. Brennende Medica- : 
mente; le few. Es brennet ; zl brûle, ya 
le feu dans la rus, ville. Gebrannte Wafler; 
eauss de vie, eaux difiilles. Das Brennen; le 
brülsment, la conflagration. Voy. Brand. Das Breri- 
nen der Wundärzte; {a cautérifation. DasBren- _ 
nen, Jucken in der Haut; {a reaifon, ' 
Das Brennen vom Sode, Sodbrennen ; Faori- . 
monie d’eflonsac. Das Brennen des Kalks, der : 
Steine ; ka cuite Das Brennen des Kaffses; 
ballation du Caffl. 2 
NEND, tra pp Far. & adj. Brülant, 
ardent, acre, allumé, alé, en , en fen, 
So leicht brennt ; combuflible. Heifs; chaud. 
brhlant, ( Fig.) ardent, cuifant, dé, , 
fionné. dc: Brennen. Brenn i 
cauflique. Brennend werden; sallumer, pren- 
dre er Eine brennende Kohle, bregpendes 
Feuer; du charbon, few ardent. : Ein brennen- 
des pes eine brennende Lunte; une Encre 
2 D 
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de, .miche allamde. Eine brennende Hitze; un 
chaud brülant. Brennende , ftechende Kälte; 
fraid vif. Holz und andere brennende Mate- 
rien zufammentragen; amafler du bois & a’au- 
tres matières combujlibles. Eine brennende Lie- 

. be; (Fig.) amour ardent. Einen brennenden 
Schmerz im Auge empfinden ; /entir une gran- 
de cuijfon dans Poeil. Ein brennender Durft; 
une if ardente, vehtmente. Kin brennender Ei- 
fer; l'ardeur, empreffement. ö 

BRENNER, (Brenner) (der) gen. des-s, pl. 
die-; Le tijionneur, .celui qui remue les tifons 
dans les fonderies. - 

BRENN-ERDE , (Brennerde) (die) gen. der-, 
R a Der Torf, Le tourbe. 

Bi N-GELD, (Srenngelb) (das) gen. des-es, 
Jr C que l'on païe dans les Pre pour 
l'afinage it. ce que l'on païe pour marquer 
‚les porcs Ton met à l'engrais. 

BRENN-GLAS, (Brennglag) (das) gen. des-es, 

l. die-glafer. Un verre & brüler, verre brü- 
ant , ardent. 

BRENN-GRAS, (Brenngras) voy. BERSTGRAS. 

BRENN-HAUS, (Brennhaus) (das) gen. des-es, 

l. die- häufer. Le four, la fonderie, forge. 

BRENN-HELM, voy. BLASENHUT. 

De: (brennheig) adj. chaud à brüler,, 

rilant. 

BRENN-HITZE, (Brennbige) (die) gen. der- 
[ pl... Une chaleur. 

BRENN-HOLZ,.(Brennbols) (das) gen. des-es, 
{pl Bois à brûler, bois de chaufjage, ou de 


ente, , à 
BÄENNHÜTTE, (Brennbütte) voy. BRENN- 


BRENN-KASTEN, (Brennfaften) (der) gen. des- 
s, pl. diez Un étui de terre cuite, gazeite. 
BRENN-KNECHT, (Srennfnecht) (der gen. des- 

es, pl. die-e Le valet tifonneur. 
BRENN-KOLBEN, (Brennfolben) (der) gen. des- 
8, pl. die-; Un alembic, matras. E 
BRENN-KRAUT, (Brennfraut) (das) gen. des- 
es, J. Fe Brennwurzel, brennender Hahnen- 
fofs ; la renoncul de marais, grenouillette 
d'eau, herbe jardonque , it, bacinet ARR 
BRENN-LINIE, (Brennlinie) (die) gen. der- pl. 
die-n, (T. de Mathemat.) La parabole. 
BRENN-MEISTER, (Brennmeifter) (der) gen. 
des-s, pl, die-; L'afineur. . A 
BRENN-MITTEL, (Brennmittel\ (das) gen. des- 


3, pl. die-; Le caière, ouverture qu'on fait. 


dans la chair, eu la brulant avec un bouton de 

few, ou auec un cauflique, pour faire écouler les 

ne humeurs. . 3 i 
BRENN-NESSEL, (Brennnefiel) (die) gen. der- 
BEN DEN 8 wer ) dd d 

» (Brennofen) (der) gen. des-s 
ae Lat PE ; 
chaufour. 


ournaile ; le four à chaux, 
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BRENN-ÖL , (Brenñôl) (das) gen. des-es, f p!.. 


huile de navcite. 
BRENN-ORT, (Brennort) (der) gen. des-es, pl. 
die ürter; lieu ou l'on fait calciner les. 


- pierres. : 

BÉENN-PUNKT, (Brennpunft) (der) gen. des- 

es, pl. die-e. Le foyer, point où les rayons 
Be niflent par réflexion ou par réfraftion. 

NN-SILBER , (Brennfilber) (das) gen. des-. 

5, J. pl. La litarge d'argent, l'écume d'ar- 


‘ gent. 

BRENN-SPAHN , (Brennfpabn) (der) gen. des- 
es, pl. die-fpahne. Die Spähne, welche die. 

Bauren ftatt des Lichts brennen; bois réfineux 
‚on allume au lieu de chandelle. 

NN-SPIEGEL , (Brennfpiegel) (der) gem 

. des-s, fr die-; Le miroir ardent, cauflique. 

BREN-NUNG, (Brennung) voy. BRANDUNG. 

ERENN-WEITE, (Brenniveite) (die) gen. der- 
J. pl. La ligne cauflique, l'élofgnement du foyer. 
du centre. ; : 

BRENN-WURZ , one à (die) gen. der- 
JS. pl. Nom générique de plufieurs plantes ; Le 
RER lherbe aux gueux. 

BRENN-ZEN , (brenngen) brenzeln, brinfeln ,. 
nach dem Brand riechen ; (peu w/.) Jentir le 


bräle. 
BRENN-ZEUG, (Brennjeug) (das) gen. des-es, 
£ pe les uflenfiles d'un ee: i 
BRENNZ-LICH x Apres icht) brennicht, bren- 
nericht, brandericht; adj. qui fent le brie. 
BRENN-TE , (Drennte) (die) pen. der-, pl. 
die-n, der Bottich; une cuve. 
BRENNT-GANS, voy. BAUMGANS. 
BRESCH-BATTERIE, (Brefchbatterie) (die) gm 
der-, pl. die-n. Za batterie à battre en bri- 


« 


che, batterie enterrée , ruinante. . 

BRESCHE, (Brefdje) (die) gen. der pl. die-n; La 
brêche. Ouverture faite par force, Brefche fchief- 
.fen; battre enbréche, faire bréche. Die Brefche 
.ftürmen ; monter à la bréche. 

BRESILIEN-HOLZ , (Brefilienbolÿ) du brefil. 
.voy. BRASILIEN. 

BRESSEN , (Breffen) (die) Bm der-; Les écou- 
‚tes. (T. de Marine) cordage à deux branches 
propre à tenir les voiles tendues. Die Brefien 
‚anziehen; amurer. : REN 

BRESS-HAFT, (brefbaft) ou prefshaft, adj. inva- 
lide , malade. | 

ERESS-LAU, (Sreflau) Breslau, ville. de la 
Siléfie. 

BRETT, (Brett) (das) gen, des-es, pl. die-er. 
Un ais, une Ar ‚ tablette. Mit Brettern 
werfchlagen ; faire un cloifon :d'ais. Bretter 
fchneiden ; tier du bois. Ein Zimmer mit 
Brettern belegen ; plancheyer une chambre. 
Tannene Bretter ; des Japines. Batteriebretter ; 
tablouins. Ein dünnes Brett; une écifle. Brett, 
Bohle unter den Mühlfteinen ; la cartelle. Belt: 
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Seitenbrett m einer Bettftelle; {e pan. Brett, 
worauf man trocknet; un /échoir. Bretter 
zur Ausfütterung eines Schiffes; des vögres; 
Das Brett eines Bettes, v# Fafsbodens; l'es 
forure.  Schnitzbrett der Handwerksleute; 
"um établi, une table à métier. Schut-brett in 
der Mühle; {a vanne. Hackbrett‘; le hachoir. 
%, ais des bouchers, it. pfaltérion, tympanon, in- 
firument de mufique. Am Brette feyn; (fig.} 
étre en faveur, en crédit, en autorité, dans 
‚une grande charge. Er ift hoch am Brette ; 
il nage en 
" efl en confidération ; il efl au haut, au plus haut 
de la rone; il fait la pluie € le bons temps; 
il eff fur le pinacle. Hoch ans Brett kommen; 
aroltre Jur la Jcène. Diefer Menfch wird 
och ans Brett kommen; cet ira loin. 
Er bohret nicht gern dicke Bretter; (Prov.) 
" il'aime befogne faite. : 
BRETT-BAUM , (Breftbauns) (der) gen. des-es, 
pl. die-bäume. Die Bretteiche ;-ux arbre 
. ® equarri, doubleaux. 4 
: 7 N , (Drettchen) (das) gen. des-s, 
I. die-. Brettlem ; la planchette. = 


BRETT-DACH, (Brettbach) (das) gen. des-es,. 


pl. die dächer. Schindeldach; toit cowert de 
bardeaux ; d'échandoles. : 

BRETTERN , (brettern) adj. .D’ais, fait de 
- planches. Eine bretterne Scheidewand ; necloi/on 
‘ d’ais. Ein bretterner Boden; ur plancher. 
RETTERN, (brettern) v. a. Ich brettere- bret- 
“ terte,i. h. gebrettert ; 
' belegen; plancheyer, garnir de planches. 

BRETTER- SCHLAG ». ( Bretterverfchlag ) 
(der) gen. des-es, pl. die-fchläage. Le 

bardis. ; i ; 

BRETTER-WERK, (Bretterwerf) (das) gen. 

des -es, et virure, le houflage. 

BRETT-GEIG 

pl. die-n, die Brettfidel ; petit violon de po 
des maîtres à dan/er. 

BRETT-MEISTER , (Brettmeifter) (der) gen. 
"des-s, pl. die-; le maitre garçon, goret 
" des cordomiers. 

ERETT-MÜHLE, (SBrettmühle) voy. SCHNEI- 
- DEMÜHLE,, S/EGEMÜHLE. ‘ 

BRETT-NAGEL, (Brettnagel) (der) gen. des- 
rs, pl. die-nägel. Un dou a ais. - 

BRETT-SÆGE , (Brettfäge) (die) gen. der-, 

l. die-n. Za fie à refendre. 

BHETT-SCHN EIDER, ne) (der) gen. 

des-s, pl. die-; Un fiieur le long. A 
BRETT-SPIEKER , (Srettfpiefer) voy. SPIE- 
KERNAGEL, un clou à parquet. 

BRETT-SPIEL, (Brettfpiel) (das) gen. des-es, 

“pl. die-e. Letriftrac, Jorte de jeu; il je prend 
‘auffi ter le tablier même dans lequel où joue. 
Der 'Brettfpieler ; ke joneur de tri@rac Der 
Brettfpielmacher ; le tableitier, 


ande eau; il a un haut rang, a 


(mieux) Mit Brettern: 


‚ (Brettgeige) (die) gen. a 
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FRETT-STAMM, (Zretfiamm‘) voy. ERETT- 
BRETT-STEIN, (Brettftcitf) (der) gen. -des- es, 
“ pl. die-e. Dâmitein; In dume, pièce ; pion. 
E-VIER, X Brevier) (das) gen. des -s, pl. 
: die-e. Le bréviaire. 
BREY, (Brep) (der) gen. des-es, L pl. La’bouil- 
* lie, Brey kochen; faire -de la bouillie. Um 
die Sache gehen ‘wie die Katze um den heif- 
fen Brey, um .den Brey then var (Prov.) 
‘tourner autour du pot. Den Brey verfchüt- 
ten; gäter une affaire, faire un coup :o4 un 
- pas d'étourdi, gäer ton. Niel Köche verfal- 
zen den Bsey ; beaucoup .de cuÿiniers ‚gätent 


la Ne 
er -HAHN, (Brepbdbn) Sorte de bière blan- 


BREYIG, (Breyig) Et: adj. bouilleux. 

BREY-LÖFFEL, (Breylöffel) (der) ;gen. .des-s, 

1. die-; Une cuillier & bouikie. 

EY-MAUL, (Brepmaul) (das) gen. des-s, 
pl. die-mäuler. (Popul.) Qui ‚arme la :bowl- 
“lie. It. On appelle auffi Breymaul wi homme 
qui parle comme S'il avoit la gueule pleine de 

bouillie. 

BREY-PFANNE, (Breppfanné) (die) 
pl. die-n Der Breytiegel;: le poëlon à la 
bouillie. . 

BREY-SCHÜSSEL, (Breyfchüffel) (die) gen. der-,. 

. die-n. L'écuelle à la bouillie. 

BREY-UMSCHLAG; (Brepumfthlag) (der) gen. 
des-es, pl. die-fchläge. Umfchlag aus gekoch- 
ten Breye; le cataplame, cataplasme. 

BREZEL, (Bregel) (die) gen. der-, pl. die-m. 
Bretzet, Prazel. Le craquelin. chaudeau. Fa- 
ftenbrezel; craquelin de carême,” craguelin Jans 
levain. i 

BRICHT, (Brit) voy. BRECHEN. : à 

BRICKE, (Brice) (die) gen. der-, pl. die-n. 
La lamproie . poiffon de mer. murène. 

BRIEF, (Brief) (der) gen. des-es, pl. diee. 
- La lettre. It. Ein Sendfchreiben ; une épitre.. 
Handbrief, une miffive Einen Brief {chreiben, 
fiegeln, öffnen, beftellen ; écrire, wacheter , 
ouvrir, adrefler une lettre. Mit jemand Briefe 
wechfeln; avoir, entretenir commerce de Lt- 
ctres avec qq. un. Briefe auffangen; intercepter' 


gen. der -,: 


des lettres. Unterfchlagen ; /woprimer. Ich 
habe euren Brief erhalten ; j'ai reçu votre lettre, 
Brief, den niemand von der Poft einlüfen 


- will; leitre: de rebut, Er hat die Briefe ge- 
funden, er weils nun die Schliche, er kann 
fich nun felbft helfen; il /ait la carte. il voit 
de deffous des cartes. Einem hinter die Briefe 
kommen, feine Geheimniffe erforfchen, ent- 
decken ; découvrir le Jecret de qq. un; trouver. 
{a cache. Ein Briefchen ; un -billet ; une- pebite 
lettre. Brief und Siegel gèben; donner de 

fortes affurances on: des afurauts par écrit ; 

Li3 ich 
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ich will dir Brief und Siegel gèben ; du kannft 
deffen gewifs verfichert feyn; ce une 
certaine. Ein Ablafsbrief ; re dindulgence 


en ; 
ketires one Anftand - oder. eiferner Brief; 
lettre de répit, arré de furjtance.  Lefallungs- 
et 3 brévet, patente. une voy. a 
iu lettre de créance. Geburtsbri 


Pr I 
tion prie corps. 
EG 5 lettre = Be 
pafé-port. Schmähbrief; pı 
ief; lettre de change. 
nadeln; un millier, cent, ue Phnes. 
Ein Brief Taback; un paquet de tabac. Brief- 
taback; tabac en dran: 
BRIEF-BOTHE , (SBriefbothe) (der) gen. des-n, 
ale die -n. Un meflager, porteur de letires, 


BIER BUCH, iefbuch) (das des-es, 
pl. die- ee, pe ee 


‘ er lettres reçues ‚ou. ea voy. Brief-' 


BRIEK-GELD, (riefgeld) (das) gen. des-es, 
ee 
B ’ Gore) (das). gen. des-es, 
pl. die-güter. Les marchandiles mar Ac) 
ane lettre; lettre d'envoi de marchai 
ge LICH „ (briefidy) adj. & adv. fc iftichs 
écrit. . In Geftalt eines Briefes; en ou par 
forme de litre. 
-LOHN, (Briefloßn) voy. BRIEFGELD, 
BRIEF-) MALER, (Stiefmaler) (der) gen. des -s, 
). die-; ler; le carter it, celui qui 
e les failles douces. 
BRIEF- PAPIER, (Briefpapier) (das) gen, des-s, 
. Du tires. 
B -P er Gr refle) (die) gen. der-, 
LES die-n. Priite prele pour les lettres. 
-SCHAFTEN , (Brieffhaften) (die) Ur- 
kunden; papiers, lettres, titres. Alte Brief- 
fchaften, vieux papiers, chartes, chartres. Sei- 
ne Brieffchaften aufweifen ; produire Jes tf- 
tres. 
BRECHEN Cp er) gen. 


1. die- fchr 
‚BRIEF: ErSUheIABER bar der) en. 
des-s, pl. die-; "Le porteur de dite 
ge; celui qui efl chargé d'une ar de L 

pour en recevoir l'argent. 


EI BRIEF UMSCRLAG, Gr 


BRE 
BRIEF-STECHER, (®rieffiecher) (der) gen: des- 


5 pl. die-; Le Zip -letire, petit inftrument da- 
cier, avec perce les Re Lee y pe 
Jr un petit rs à de Joie, fur les extrémités 


D'ou met la.cire & le cachet. 
BRItÉS ser re ie) 


Fées 


pl. die-; ion pour 

Pol ire ; Jap en & Mare des Au 
siler. TASCHE, (Drü na (die) gen. der-, 

ph a Fe Le porte-leitre , porte - feuilles 

0! 


mb Ts TRACER, (Briefträger) ee) (ae) gen. des- 


>“ nufhger de la la pa e; it Gars. pe 


Ban leg) LE ge 
des-es, pl. die-fchläge. 
le couvert. 

BRIEF-WECHSEL, (SBrieftvechfel » Ge? gts. 
des-s , (pl. La corrs e. le commarce 
de Einen Briefwechfel mit einem an- 

fangen, "unterhalten ; lier, entretenir, avoir 

commerce de lettres avec qq. un. Im Brief- 
wechfel ftehen; s'exre- écrire, entretenir, 
avoir un commerce de leitres ne 

êfie. 


BRIEG, ) Brieg ville de la 
Tr Ha Ce FR 
(die) gm der-, pl.die-n; 
brigadier, chef 


7 an Dig Der yet officier qui - 

2 le. dé 

BRL CANTINE, (Brigantine) (die) gen. der - 
pl. die-n. Brigain | Jens de A vaifean 
à voiles € d rames 


BRIL-LANT, (Brillant qe gem. des- en, pl. 
die- zu Ay , Brügant. gd on 
ment ow facettes Je 
Brillantiren ; Plane noue 


BÉLIE NET Y (die) d M. die - 

ee, le) gem Ger-, .n 
Les nettes; paire de lunettes. Brill va len das Ge- 
ficht zu flér en; comerves. Die Brille auf- 
fetzen ; metire les lunettes. Diefe Brille ver- 
gröffert oder verkleinert allzufehr; ces lunet- 
tes font trop gros ou trop menu. Durch die 
Brille fehen ; ‘voir avec des lunettes. Wenn 
ich jezt léfen will, fo mufs ich meine Brille 
m Hand nehmen; fi je veux lire à préfent, 
öl faut.que je premne mes jeux. Es ift befler,, 
dafs du felbft die Brillen brauchft, als dafs dir 
ein andrer welche aufletzt; il vaut mieux Je 
Jervir de lunettes ee de voir par les yeux d'au- 
trui, Brille, Ve 3 (fg.) une citatelle, um 
fort; it. lunettes. On dit Figur, : Einem eine 
Brille auf die Nafe fetzen; traverfer gg. un dans - 
Jon entreprile ou deffein ; mettre um empéche- 
ment; en faire accroire à qq. wn. Einem Bril- 
len verkaufen; bercer ou tromper gg. un. Das 
find Brillen ; ce Jont fadailes, msleriss bouf- 


acroi= 
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ER 1, Pr po la 
etite” planche percée qui jert iège où Pon Je 
Cv our faire fes nc tés naturelles , Pt 
Das Brillenfutter ;* F4tus à lunettes. Das Bril- 
lenglas ; le verre de luwettes, verre omphalop- 


tre. ‘ Ein Brillenkramer; un Iunettier , ven 
deur de Iunettes. Ein Brillenmather; fuhettier, © 


Jaileur de luttes. Eine Brillennafe ; "un nez 
- 8 porter lunettes ; it. e/pbce d'hirondelles de PA- 
"merique , ‘tétte- chèvre d'Amerique. Die Bril- 


er a 3 Um Jerpent couronné des Indes, 
] es. 
-GEN „ (bringen) v. a. irr. Ich bringe- 


‘btachte, fui. brächte, i. h. gebracht ; ki 
"wagen R eg: porter n ch. "Eiten 
Grefs bringen ; porter un. compliment. Eine 


‘Sache vor den Rath, Richter bringen ; porter 


ane affaire au'confeil, au juge. it. Bringen, 
hèrtragen; apporter gg. LE Eine a za 
tung , Botfchaît Mr Pa apporter (prier ) 
une bonne nouvelle. ‘ 

mt moi mon habit. Wer etwas bringt, 
‘it willkommen ; bien venu qui apporte. # 
Bringen , herführen, mitbringen ; dmener , 
tönduire.. Bringe mir das Pferd, die Kutfche; 
am£ne moi mon cheval, le carroffe. Man bringe 
ihn her! qwon Pamene ici! it. Bringen, 

ten, bringen; mener, conduire. Einen ins Ge- 


"fangnifs bringen ; mener gg. un enprijon, le faire : 
A 5 


émprifommer. Verfchaffen ; donner. Das brin 
Brod; cela donne du pain. Das bringt kein 
" Brod; cela ne fait pas bouillir la marmite ; ce= 
la ne rapporte rien à la cuifime. it. Bringen , 
überreichen;  pröfenter. ‘Er ‚brachte ihm einen 


Brief; il lui pröfenta une lettre. it. wegbrin- | 


en, wegtragen ; emporter. Anderswohin 


ingen ; transporter, transferer. L&bensmittel, 


. Waaren von einem Orte zum andern bringen; 
fransporter des denrées, des. marchandijes. it. 


Hervorbringen , fehen laflen; faire parofire, ‘ 


produire. Mühfam hervorbringen ; (comme 
um ouvrage d'éfprit) ac de... Ein Buch 
ans Licht bri 3 mettre un livre au jour. it. 
Bringen , anführen , beibringen ; citer, allé. 
guer. Er brachte Gründe bei, die &c. sl alle 
ia des rai u ey Er pars 
ingen; offrir, faire des Jacrifices, des préfents. 
Hd Hühe bringen ; élever, faire jé 
In die Höhe ziehen ; enlever. zubringen , 
inbringen ; porter , inciter , obliger. en 
darzubringen, dafs er etwas thue; obliger où 
forcer qq. un à faire une che. Ich will es dar 
zubringen; j'en viendrai d bout.‘ Er hat es dar- 
œugebracht, dafs; ä @ tant fait, il a fi bien 
fait que &c. Er hat die Sache bis dahin gebracht 5 


il à conduit Paffaire d ce point. Bringen, zu- 


ziehen , verurfachen ; altirer , couler, Eÿc. 
Neid bringen ; attirer l'envie. Glück bringt 


Neid; ia fortune attire Pewis, Glück, Un- 


ringe mir mein Kleid; : 
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tück bringen ; porter bonheur, ‘malheur. 
ewinn, Nutzen, Schaden, Ehre bringen ; 
caufer , pers porter Pate pertes faire 
honneur. Luft, Freude, Traurigkeit wiesen; 
caufer dw ‚plaifir, de la joie, de la . 
Sthweïfs bringen , verurfachen ; provoquer la 
BR ae ‚ Junge werfen; mettre bas, 
"Tod bringen; cau/er la mort , faire mou 
rir; domer ia mort. Ein ‘Wort bringt das 
en ie attire l'autre. pr 
en, te bri 3 porter des fruits, 
faire der en Krisen. als Fel- 
Ur » DRE rendre. Ein Lend- 

ein! gts une terre qui rappor- 

te, rend beaucoup. en proverbialement. 
temps nous lap- 


ler hinbrin er de, it. paller le 
temps d. .. Die Zeit mit re zubrin- 
en; tuer le temps. Die Sache bringet es fo 


Bit fichz {a choje Le veut ainfi; ce Pordinai- 
re de. Ein Wort bringt das andere; un mot en 
attire un autre. Es weit, hoch bringen; fai- 
Er hat Fa in fe 
weit gebracht; # a com 
rablement avancé dans cette feience, il la porté 
fort loin. Er wird es nicht weit bringenÿ fl 
ne le portera pas loin; il n'ira pas fort bin. 
Sein Alter fo und fo hoch » trei- 
ben; vivre tant & tant. Diefer Menfch wird 
es hoch bringen; cet homme ira loin. Einem 
Eine Nachtmufik, ein Ständchen bringen ; don- 
ner une Jérenade. Er hatihm eine Nachtmufik 
ebracht ; 5! lui a donné une érénade. An den 
Bettelftab bringen ; réduire d la beface, à Pau- 
mône, à la mendicité. Verfchwendung bringt 
an den Bettelftab; {a bonne vie mène en paradis. 
An fich bringen; acquerir , obtenir, Je rendre 
maître, Je faifr. Güter an oder vor fich brin- 
gen; gagner, acquérir, amajler du bien. Un- 
rechtes Gut an fich bringen; faire des ac- 
ifitions injufles, s'enrichir du bien d'autrui. 
Ans Licht, an den Tag bringen; metire au 
jour, enlumiere, à découvert; mettre en avant; 
publier, rendre public. Offenbaren; révéler. 
Auf einen etwas bringen; charger; accujèr ; 
convaincre qq. um d’une chofe. Einen auf etwas 
bringen; faire venir La penfée ; remettre dans 
Fefprit. bringet mich auf etwas, daran ich 
in langer Zeit nicht gedacht; vous me remetlez, 
faites revenir dans l'efprit une chofe, à la güelle 
il y a long temps que je n'ai pesé. Auf die 
Gedanken eh: in/pirer ou faire naître la 
penfée, des Jentiments, mettre dans la téte. Auf 
einen Verdacht M nperer ou faire nat- 
tre un foupçon à qq. un. Auf andere Gedanken 
gan; desabujer qq. un. Er wollte mich in 
Verdacht bringen; il m’a voglu-vendre Ak 
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: Einen sf feine Seite bringen 5 gagner qq. 
un; le meitre dans notre parli, dans nos Jen- 
timents, attirer dans, fe le rendre favorable. 
Er bat jedermann auf feine Seite gebracht ; 


4 & entrainé tout le monde dans fon Jentiment. | 
en; meitre au monde; ac- _ 


Auf die Welt bring 
coucher de. Ein Kind; mm enfant; d'un enfant. 
Truppen auf die Beine bringen ; faire, lever 


des troupes, mettre des troupes fur pied. Ei- ' 
nf die le re, 


nen auf die Beine bringen, il 
ig.) relever, mettre en bon état, aider. gg. un. 
inen aufs üuflerfte bringen; réduire qq. un 

à l'extremité. Auis hüchfte bringen ; porter 


au dernier point ; mettre qq. ch. au plus | 


BRL 


. 


- in Tabellen bringen; réduire au-petit pieds en 


tables. In den Gang bringen; metire en train. 
Etwas in feine Gewalt bringen ; Je rendre maf- 
tre, fe Jaifir de qq. ch. Einen in die äufferfte 
Verl eit bringen ; meltre qq. un aux abois. 
Sich ins Verdeiben bringen; Je ruiner, fe per- 


‘dre; caufer, étre cage de Ja propre perte ou 


‘ ruine. Ueber etwas bringen, über das Herz 
bringen ; gagner fur foi, Je contraindre, : Je 


. ch. 
Tu point. Man hat es fehr weit gebracht; on 


ef bien avancé. Aus einem Orte bringen, weg- 


treiben ; faire Jortir d'un lieu, déloger, débuf- 
quer. if va ; en 


dich aus dem Bette bringen ; 


. 36 te ferai lever. Flecken aus dem Zeuge en H 
n Ge- 


; faire en aller, öter les taches. 
imnifs herausbringen ; tirer un fécret de qq. 
un. Die Wahrheit aus einem bringen; tirer ia 
vérité de qq. un. Man hat kein Wort aus ihm 


bangen können; onne hi a p4 tirer une Jeule " 
aro 


le, ow arr un feul mot. Aus fich felber 
ingen; enlever, mettre hors de 
Sich gr der ue Fi dem Verdachte brin- 
en; Je er wi 
Pr 
aus dem Verdacht bringen, il aura de la peine 


oi, it. ravir. _ 


er, je décharger d'un ‘ 


de je laver du foupçon. In etwas bringen; mettre * 


(en, dans). Etwas in Rechnung bringen; mettre 
FE er en compte ; en ligne de compte. In eine 


umme bringen; réduire, joindre. Viel Zahlen ' 


in eine Summe bringen; réduire plufieurs nom- 
dres enune Jomme , les joindre enfemble. In Ord- 
nung bringen ; metire en ordre, rédigerpar ordre. 


Ji Unordnung bringen ; mettre en desordre, en ' 


con, bringen ; mettre en état. In 


en; rendre qq. un odieux. In ow ins Unglück, in 
Engnnde bringen; cau/er, atfirer du malheur à 


rd In St 
Verdacht bringen ; rendre {y In Hafs brin- * 


qq. un. it. faire tomber , entraîner dans, perdre 
gun, rendre malheureux, précipiter dans le mat- * 


ur. In Schaden bringen ; cau/er du dommage. 


InSicherheit bringen; meitre enfureté, dcowert. © 


In Armuth bringen; meltre fur la litière, fur le 


sarreau, à fec, en chemife. In die Waffen, ins Ge- ” 


wehrbri 
Schiff ins 


affer bringen ; mettre, pouffer un 
vaijeau à l'eau ; lancer à l'eau. Ei 


Ein Pferd in 


en; mettre Jous les armes, armer. Ein ' 


den Schritt bringen ; mettre un cheval au pas. Ei- * 


nem etwas in den Kopf bringen; mettre 


ch. à | 


gg. un dans la téte, dans la cervelle. Ein Menfch " 


# den nichts zu bringen ilt ; un homme flupide, qui 
ne peut rien apprendre ou retenir. In diefes 
Kind ift nichts zu bringen; c'eff un enfant jiu- 


pide, wa rg de capacité, il ne veut rien ' 


apprendre, 


a Péprit bouché, Ins Kleine, _ 


réfoudre avec peine. Um etwas bringen ; fai- 


.re perdre, priver, dépouiller. Einen um das 


Seine bringen; dépouiler qq. un de fon bien, 
lui faire perdre fon bien. Um das Leben brin- 
gen; tuer ; défaire qq. un, faire perdre, Öter la 
vie. it. faire mourir. Sie bringt mich noch um 
Gefundheit und Lèben; elle me coupe la gorge: 
elle me mine. Sich ums Lèben bringen ; Je tuer, 
söter la vie, Je domer la mort. Einen um einen 
guten Theil feiner Güter bringen ; dégraifler qq. 
wi. Unter etwas bringen; méler, mettre entre. 
Unter feine Gewalt; ranger , réduire Jous Jon 
oböijjance , fous Ja domination; it. fubjuguer » 
domter. Unter das Joch bringen ; rer vb 
duire, mettre fous le joug. Unter die Leute brin- 
en; Publier, répandre, rendre public. Eine 
itung bringen; domer cours à une nouvelle. 
Vor fich bringen ; acquérir, gagner, amajler, 
Er hat viel vor fich Bebrizkt ; ia bien de 
is. Etwas vor fich gebracht haben; 
avoir gg. ch. devant foi. Du wirft dein Lèb- 
tage nichts vor dich bringen ; tu ne feras ja- 
mais rien. Zu etwas bringen , fetzen , 
zu etwas hinzufügen ; ajouter, joindre a. 
Verführen; féduire. Verleiten; porter d. Be- 
reden; amener qq. un aA gg. ch. .Zu der 
Thorheit habt ihr mich gebracht; ceß vous 
i m'avez porté à faire, fait faire cetie fo- 
ie. Darzu bringen, nöthigen; réduire, ob- 
liger à... porter, inciter. Zu Ehren brin- _ 
gen; avancer, avancer aux honmeurs, pro- 
D per Eine Gefchändete zu 
ren ngen ; epou/er une perjonne, une file, 
qui avoit perdu ee ne à 
une femme en lepoufant. Einen zurechte, 
auf guten Wèg bringen’; remettre qq. un dans 
le bon chemin; ramener qq. un d la vertu. Zu 
Wege, zu Stande bringen; venir d bout de gg. 
ch; effeßiuer 5 caufer ; procurer ; contilier ; obte- 
nir; it. valoir. Stande, zu Ende bringen ; 
achever, finir „ it. terminer. Einen Procefs brin- 
gen; faire juger. Zur Richtigkeit bringen ; bou- 
der une affaire. Zu einem Entfchlufse bringen ; 
déterminer à. Zu Bette bringen ; coucher, mettre au 
hit. Zu Gnaden bringen ; remettre, Dr rentrer en 
grace. Zu Papiere bringen ; coucher, De für le 
japier ; mettre en écrit ; rédiger par écrit. Zur 
elt bringen ; mettre au monde; it. enfanter ; ac- 
concher de, (en parlant des bêtes’) mettrebas. Zum 
Gehorfam bringen ; réduire, ranger fous l'abéi/- 
’ . ” bs Je 
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Jance, fous fes loix.. Einen darzubringen; dafs &c:. : 


contraindre , obliger, nécefiiter. Eur hat es dar- 
zugebracht, dafs &c. il a tant fait que. 
Es einem tgingen, zutrinken; boire à, le 
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| } 
Milch zu brocken, er ift reich; # 4 riche, 1F 
a bien de ce » du quibus.. Sich bröckeln, s'é 
Bone: ie Erde brückelt fich; {a terre 
s le. 


jorter, porter uns Jante. Ich bringe es euch auf BROCKEN, (Broden) (der) voy. BLOCKS-BERG, 


efundheit eurer Liebfte ; je vous le porte à 
la Janté (je vous porte la Juté) de votre mat- 
tree. Einem das Glas bringen; porter le verre 


gq. um 
Zine reiche Frau bringt alles Ver À (Prov.) BROD, ey (das) gen. des-es, ph die-« 
CA 


un bon mariage payera tout & davantagı 
BRIN-GER, (Bringer) (der) gen. des-s, f. ph 
Le porteur. Der Bringer diefes; le porteur 


de la préfente. | 

BRINK, (Drinf) (der) gen. des-es, pl. die-e; 
Une hauteur , petite colline , limitrophe. 

BRINK-SITZER , (Brinffiger) voy. KOTSASS, 
HINTERSASS. 

BRINK-OFEN „ (Brintofen) (der) 
” die-ofen. La fournaile dans les forges de 

iton- 

BRITANNIEN, (Britannien) Bretagne , Provin- 
ce de la France. Grofsbrittannien; ia grande 
Bretagne, TAugleterre. Britannier, Britte; un 
Breton, Bretonne. Britannifch, adj. Britan- 


BRIT-SCHE, (Britfche) voy. PRITSCHE. 
BRO-CAT, (rocat) (der) gen. des-es, /, pl. 
Du brocart, étoffe brockée de foie, d'or ,„ 04 


» (Brode) où Brocken, (der) gen. 
des-n, pl. die-m; Ein Stück; Une pièce, un mor- 
œaw, il. les bribes, recouyes. Die Apothe- 
ker:vaaren ; je grabeau. ammlete -Bettler- 
brocken; des rogatons. Zu Brockem brechen; 
meitre en pièces, rompre en petites pièces. Er 
iffet die Brocken. überbliebene Speifen; :l Je 
nourrit de reliefs. Die übrigen Brocken famm- 
len; amajler les refles du repas. Brocken, 
Biffen, Köder; pour prendre des poijlons , des 
eifeanx E&c. Famorcs , appt; it. morceau de 
pâte dont on engraifle les chapons ; le päton. 

Es giebt gute Brocken bei diefer Sache ;- 
CProu.Ÿ it y à à gagner à cette affaire , taf 
Lee dt kurative. 


nel 
hat einige lateinifche 
ocken mit aus der Schule gebracht; il /ait 
iques tripes du Latin. Mit griechifchen und 
Preinifchen Brocken um fich werfen ; cracher 
du Grec € de Latin. Viel griechilche und 
lateinifche Brocken in einem Buche anbrin- 
en; farcir un livre de Grec & de Latin. 
0 N, (brogen) brückeln, v. a. Ich brocke 
os brockele-brockte ou brückelte i. h. ge 
brocket ou gebrückelt; &mier , émietier, rom- 
e, mettre en petites pièces, morceler. In die 
Stich brocken; tremper JEDER dans du lait; 
émier du pain dans le lait. Nichts zu brocken 
noch zu beiflen haben; (. A At pas 
de quoi metirt fous Ja dent. ‘ i 
Tom. : 


e 
en. des -8, 


hat in die ° 


Brockenweile ; adv. par pièces. Ein Brück- 
ai petit morceau, à. Fe Ein Bröcklein 
vodes; une petite mistte in. Bröcklich 
brocklicht; ad. friabler ur 


Le pain. Brod backen; cuire du pain. Brod 
eflen ; manger du pain. Frifches Brod; pain 
tendre, frais. Altbackenes; pain rafis. Grob» 
gefchrotenes , en ruau, du pain de 
gruau. Hausbrod., hausgebacken Brod; gru- 
au, du pain de ménage, du commun, de cuif- 
Jon, pain bourgeois. Weifs Brod;. pain blanc. 
Von weiflem. Mehl ; pain derive. Schimmlicht 
Brod; pain moifi. Schwarz Brod; pain bis, pain 
noir „ pain de brode , pain de brajle , gros guil- 
laume. Kleines Brod ; pain mouton. keres 
fchwammigtes Brod; Lad er mollet, pain derive. 
Teigichtes, plätziges, erdtriefiges Brod ; pain 
a demi-cuit , pain pâteux. Hartrindieht Brod ÿ 
pain crouteux „ pain de rive. Brod im Abend- 
mahle; lhoftie.. Commifsbrod ; pain de muni- 
tion. Gefäuertes Brod ; pain levé. efauertes ; 
Jans levain, en terme de l'Ecriture fainte, azyme. 
Gut ausgewirktes ; pain bien boulangd. Ge- 
weihetes Brod ; Fe bénit. Langlichtes Stück 
Brod, weiche Eier zu eflen; de, mouil- 
liette. Brod, (fig.) Nahrung, Lebensmittel, 
Auskommen ; pain, vie, aliments. Ein Brod, . 
Broden Zucker, Grünfpan, Wachs ; un pain 
de Jwre, de verd de gris, de cire. Er lebt 
von Brod und Wafler; i ef nourri de pain 
€ d'eau Zu Waller und Bred verurthei- 
len; condamner au pain de douleur. Bettel- 
brod; pain des pauvres, pain mendié, aumöne , 
charité. Er lebt von Bettelbrode; il efi réduit 
a Paumêne, à la charité. Bohmifchbrod; Brod 
en Bohème, (ville) Deutfchbrod ; autre ville en 
Bohème. Ein Dreierbrod ; üne bife, un bifet. 
Engelbrod, Himmelbrod; anne. " Faftenbrod; 
bijcuit pour faire diète. Gnadenbrod ; pain pré- 
caire.  Gotterbrod ; ambrofie. Hundebrod r 
Kleienbrod ; mauvais pain, pain de fon. Kraft- 
brod, Stärkebrod ; pain que mangeoient les ath- 
lètes. Kundenbrod; pain chaland. Mandel- 
brod , Zuckerbrod ; majepain , bifcuit. Milch- 
brod, Eierbrod; Re mollet, pain à la reine. 
Mittagsbrod ; Le iner. Morgenbrod; le dé- 
jeuner. Vefperbrod ; le goûter, goûté; la col- 
lation.  Abendbrod'; le. /ouper. ränenbrod ; : 
pain de douleur. Zinsbrod; pain de banière, 
dhoflelage. Schaubrod; pair de propofition. 
Um das Brod arbeiten ; travailler pour avoir 
du pain. Sein Brod verdienen, fuchen; gag- 
wer; an Jon pain, gagner fa vie. Er hat 
je : 


fein 
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- fein Brod fauer verdient; il:a gagné Jo avoi- 
ne. Nach Brod gehen, das Brod betteln; cher- 
cher, mandier Jon pain, chercher fa vie: Das 
bringt Brod ; cela donne du pain. Sein Brod 
haben; avoir de quoi vivre; avoir du pain, 
du pain cuit. Er hat kein: Brod; il n'a pas de 
quoi Je mourrir. Er hat das liebe Brod nicht 
im fe; il n'a pas méme allez de pain. Er 
hat Brod, zu leben; ib a de quoi faire bouillir 
la marmite.. Eiñem vom Brode helfen; faire 
un, dépécher qq. un, Öter à qq. um 
le goût du pain, l'envoyer ad patres. Zu 
de helfen; meitre le pain à la main à gg. un; 
établir ou accommoder gg. un; bu aider à fub- 
filer. Einem das Brod vor dem Maule weg- 

“nehmen, aus den Zähnen rücken; öter à qq. 
un le.pain de la bouche. In eines Brode feyn; 
&re au fervice de gg. un. Einen in feinem Bro- 
de halten; mourrir où entretenir qq. un; Va- 
voir d fon fervice. Einen aus feinem Brode 
kaffen ; donner congé à un domeflique, le con- 
gédier. m Trinken ein Stück Brod eflen 5 
wroufliller. Etwas mit Brodkrumen beftreuen ; 
paner. Dasjenige, womit er fein Brod erwirbt ; 

agne pain. Ich mufs es alle Tage auf- dem 

Érôde effen; j'en ai tous les jours les oreil- 
les rebatiues ; on me le reproche tous les jours; 
on me fait ce reproche continuellement ; c'eft 
mon pain quobidien. Einem etwas auf dem 
Brode vorwerfen ; reprocher les morceaux à 
g. ws. - Fremdes Brod fchmeckt allezeit bef- 

ler; où mange towji 
table d'autrui. Das Brod: ift an ihm verloh- 
sen; il ne vaut pas le pain qu'il mange. Lan- 
ge hungern, ift kein Brod fparen ;: (Prov.) 
ouble jeune, double morceau. Er kann mehr, 
als Brod eflen; il fait plus que fon Alphabet, 
Jon bréviaire. ‘Wenn ihr ‘diefes rathet,, fo 
konn ihr mehr, als Brod eflen; fi vous de- 
vinez tels, vous &es forcier. Dels Brod ich 
efle, defs Lied ich finge; tw dois chanter la 
chanfon de celui, dont tu manges le pain. Brod 
in einen kalten Ofen fchieben; enfourner du 
gain dans un four ‘froid. Anderswo ift auch 
gut Brod eflen ; le pain a partout le méme goût, 
qu'on lui trouve chez foi ; on fait auffi de bon 
pain dans les pays en: la patrie eft par- 
tout, où l'on ef bien. Die Kunft gehet nach 
De ; l'art ne nourrit pas toujours celui qui le 
ofséde. : 

BHOD-BÆCKER, (Brotbäder) (der) gen. des-s, 

1. die-; Le boulanger ordinairement on écrit 
rodbecker. | 

BROD-BECKER , - (Srobbeder ) voy. BROD- 

ÆCKER. 


BROD-BANK, (Brobbañf) (die) gen. der-, pl. 
die-bünke: Der Brotfcharren ; Brotfchragen ; 
ba boutique de boulanger , kew où les bomlangers 
tendent le pain. 


ours de meilleur appetit-à la. 
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BROD-BANN, (Brodbann) (der) gen. des- es, 
J. pl; impôt que payent: ceux qui vendent le 


Al. 
BROD-BRECHEN, '(Brodbrecheny (das) gen. des- 
s, (Terme de l'Ecrilure Jainte) ; la fraflion de 


am. 

BAOD-BRET, (Srobbrei) (der) gen. des-es, 
J. pl. Das Brodmüs; la panade, bouillie de 

am. 

BHOD-DIEB, (Btodbieb) (der) gen. des-es,'pl. 
die-e. Un parefeux, qui vole les jours au 
Jeigneur, qui mange le pain defline. pour ceux 
qui travaillent ; mangeur de viandes apprätis; 


ête métier. 

BRODEL ; (Brobel) (der) gen. des-s, /. pl. 
La vapeur. m, Broden; fumée aile, 
vapeur, vapeur épaille,. exhalaïfon qu'on voit 

eo s'élevér de toutes les iliojes liquides, qui bouillent 
it. en parlant du pain frais, la bwe. It &va- 


oration. 

BKODEMEN ‚_(brodemen) Dünfte von fich ge- 
ben; (peu uf.) exhuler des vapeurs , &vaporer , 
jeter des exhalaijons. E 

BRODEM-RITZE, \Brodemriße) (die) gen. der-, 
pl. die-n. Crévafle ou fente appliquée dans la 
partie fupérieure d'une ruche pour donner de Pair 
aux abeilles. . N 

BROD-ESSER , (Brobeffer) (der) gen. des-s, 
pl. die- 5; Der Brodfreffer, Brodwurm ; us 
mangeur de pain. Er ift ein unnützer Brod- 

efler ; À ne vaut pas le’pait qu'il mange. 

BROD-FRUCHT , (Brodfrug)t) (die) gen. der-, 
pl. die-früchte. Nom générique de tous les 
Brains dont on fait de pain. Es 

BROD-HANGE, (Brodhange) voy. BROD- 
RAHME. Sr 

BROD-HAUS, (Brodhauß) voy. BRODBANK. 

BROD-KAMMER, (SBrodfanmer) (die) gen. der-, 
l. die-n. ‘La paneterie, en termes de marine, 


a 
BROD-KANTE, (Srobfante) (die) gen. der-, 
. die-n. L’entamure de pain. 
BROD-KORB, "(Brodforb) (der) gen. des-es, 
l. die-kbrbe. Lacorbeille, le panier du pain, 
a huche.: Einem den Brodkorb höher han- 
3. fe.) rogier lécuelle d gg. un; couper 
s vivres d gg. un; tailler les morceaux courts 


à ge un. 
BROD-KORN, er) (das) gen. des-es, 


de 2 Le feigle. 

BROD-KRUNE, (Brobfrume) (die) gen. der-, 
pl. die-n. Brodgrume ; {a mie, mietie. Brodkru- 
inen find auch Brod; des mies de pain font 


au du a 

BROD-KRUSTE, (Srobfrnfte) (die) gen. der -, 
pl.die-n. Brodrinde; Zacroäte, croüton de pain, 
Abgefchabte, abgefchnittene; {a chapelure. 

BROD-KUCHEN, (Brodfuchen) (der) gen. des-s, 
pl. die-; La galette, le gâteau. 


= 
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BROD-LEHEN (rod ) ( eme Ga 8 
Li pl. droit 2 Big 2 ee re 


OHLEN öblein) Brödchen , (das 
gt -8, /. ae FA bife, Bee, pi 


une, Dee (der) gen. des-es, pl. 
die-e ols, Tifchburich ; (peu u.) 


rer (Broblo8) adj. Eine brodlofe Kunft; 


Pe qui Le ait pas bouillir la marmite. 
OD-MAN! , nen) (der) gen. des- 
Broß.MARK 


a dilette de pain, de vivres. . 
, mL (der) gen. des-es À 
B ÖD-MEBSER, Srobmefer) (dei) ge 
el (das) gen. des-s, 
À gl: RQ Le couseaw de ee a a de 
BRODPFEFFER, (Brobpfeffer) (der) gen. des- 


5, T. de Guifine) Bouillie de.pain grillé. 
BRO) » (Brobrapme Brodigmgs, (die) 
gen der-, pl. die-n Un tréteau à mettre 


BROD-RÆNFTCHEN , CBrobränftéen) (das) 
en. des-s, pl. die-; La croñtelette, le grignon. 
BROD-SACK, CBrobfad) (der) gen. és; 


1. die - fiche. anetière. 
B Dose HARREN, Ge Renkhenten) voy. BROD- 
ou us 


BROD-SCHAUER , (Brodfe Re 
derc des boulangers ‚qui a rnfpiten Le le 


ow Schneider , ( der) gen. 
BÉOD- SCHAUFEL, (Breodfchaufe LE Schüffel 
fhaufe ee 


. (die: gen. der-, pl. die-n. Der Br 
‚ber ; elle, ke pelleron des boulangers. 
BROD-SCHEIBE , Een) Brodfchnitte , 


(die) gen. der, pl. die-n. Une trance de 
BHOD-SCHRAGEN, (Brodfchragen) voy. BROD- 
> h fhragen) voy. E 


BROD- RK: en gen. des- 
es, pl. die - [chränk: manger. 

. BROD/ SPENDE, (Brodfpende) (die) gen. der-, 
pl. die-n. La di Fa d'une certaine quan 
7 de ee 

BEDDZUEIE PPE, CroDfuppe) (die) gen. der-, pl 

R e-n 

BROD-T. AS , 2 (Brobtatd tafche). Go gen. de 
l. die-n. La panetière, gi ecière. 

B Pie, robes) (der) gen. des-es, 


Blob: TRE Corte (die) gen. der-, pl. 
die-n. Une tarte dé pain. : 

BOWIE, (Brodtvaffer) (das) gen. des- 

te ER De em ger : er h 

a A en. des- es, /. pl. 

Sorte de bierre b Ir Da: e Fr 

BRO-) KAT, Greta) | le brosart, voy. BROCAT, 


BRON OENER: (Brombeere) (die) gen. 


e-n. La mûre. auvage. 

B OMBEER-STAUDE : (Brombterftaubde) (die 
gen. der-, pl. die-n. Der Brombeerftra 
oder Brombeerbufch ; 3 la rome commune, le 
mürier 


BRON HAHN (Bromhahn) (der) gen. des- a; 

le coc de bruyère. 

BHOMMEL BIER, arr ou Brômelbier, 
(das) gen. des-es, J. pl.; Amende qu'on fait 
payer tous les ans aux nouveaux maîtres, jus- 
qu'a ce qu'ils Joient mariés. .Gtte coutume nef 

resque plus en wage. 

BROM-MER , ( Brommer ) Ev BROMBEER-. 
STAUDE. 


BRÔM-SE, (Brömfe) BREMSE, BRENSE. 

BRO NDRUR, (Brondrur) Porentri, Rcjidence 
de PEu de Basle. 

BRO-SAME, (Brofame) (die) gen. der-, pl. die- 
n. De la mie de pain. Brofamen zerrei- 
ben, bröfeln ; émietter, mettre en micites.” Ein 
Brofamlein , Bröfemlein ; Une miette. 

BROSEM, v BEI) AROMEN. 

BROTZEN, 

ebrotzet 

ROSEN, Gréfn) voy. "BRÜCKEN, 


ch ; efarre à Hr mur , R 
mar refle à une chole qui a. 
pliée. Der Bruch Te einem Kleide Tu la déchi- 
rure dun habit. Bruch am Zeug, .Falte am Pa- 
pier ; le ph, laplifure. Bruch; enterme de Chi- 
rurgie , fi ignife: Jolution de continuité, ou di- 
vifion faite jubitement dans les os ou les cart 
lages durs par la violence de qq. caufe externe. 
er Bruch eines Beines ; la fraflure d'un os. 
it. l'écart, l'embarrure. Ondit figur. Der Frie- 
densbruch ; la violation, rupture de la paix.. 
Nabelbruch ; l'omphalocèle. Bruch durch Er- 
ieflung des Bluts; hématocèle. Darmbruch; 
défcente gi boyau , nu hergne, rupture, 
entérocèle, ocèle , ee Netzbruch ; 
épiplocèle. Deni- nd tzbruch ; enterofpi- 
locele. Fleifchbruch ; ‚farcocsle Waflerbruch ; 5 
sydrocèle. Falfcher Bruch, las le Preuma- 
Bari. Der einen Bruch hat; um her, ns 
nieux, homme rompt. Bruch; CT. d'Arithmet 
la fraëtion, le nombre rom; ads 
der Brüche in ganze un la rödußion. 
it. Bruch; lieu den bon tire de la pierre. Ein 
Steinbruch; une carrière, perriöre; les eurs 
ellent Bruch un certain endroit marqué par 
de branckes rompuës que l'on y a Jémées. 
"BRUCH , (Bruch ) (der) gen. des-es, pl. die 
Brüche. (La etre u.eft longue dans ce m au 
M m 2 lieu 
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‚eu quelle .efl brève dans 


4 » marais, terre baffle € humide 
BR H-ARZT: pres arzt) (der) gen des-.es, 
pl. die-ärzte. Un rateur, rurgies qui 


s'attache particuliérement à la cure des :hernies, 
= ee wm chirurgies hersiaire. Voy. 
hfchneider. 


Bruch. BAND, (ravrenn) (das) gen. des-es, 

l. die-bänder. Une bandage pour ceux qui 

Font J/ujets aux de/centes de pales Un brayer ; 

une fronde. Einer der Bruchbänder macht; 
un bandagifle, un faifeur de brayers. 

s BRÜCH-BEERE, CBrucbere) voy. HEIDEL- 


BRUCH BEULE,, (Brußbeule) (ie) gm der-, 
e-n. 
a DORF," (Brent) (ein) On appel 


villa, res d'un marais. 
VUE DRS Öruchörfil Rohrdroffel, 
der-, pl. Rohrfper- 


Le Vies Ales de rares 


BRÜCHE, (üräge eu BRÜCHTE, (die) gen. 
der-, pl. Un crime, manquement. I. 
une Bar Tension zu Brüche fchreiben, 
04 brüchen ; reg gg. un d.une amende 


our 
BUG C GFFEIL LG, (brucfällig) ad. Rrafilig. 
BRUCH COLD, „@rucgold) (des) gen. des- es, 
BiÜch.RAS, @ rutgrat) (is) gen. des-es, 


afer. 
B UCH: FER, ruhe) Can (der). gen. des-s, 
ee L'avoine fauvage. 
CHIG, (brädyig) adj. Qui a des plis, des 
fraflures! t. fragile, ‚cajlant. Ein je ächiges 
Ent: un vaje ca at. Ein brüchiger Stein; 
une pierre fragile fe e. Brüchiges Holz; bois 
qui s'éclate is fragile. Brüchiges Metall ; 
ital aigre, cajlant, Le #. pailleux. E. bau- 
sus” croulant. 

BRUCH-KRAUT, (Brucfrauf) (das) gen. des- 
es, pl. die- kräuter. énérique de Pr. 
fours plantes propres .d guerir 'les hernies. 

kerniaire. 

Bee LING, (Brüchling) (der) gen. des-es, 
pl. die-e. er. d’arki/an.) iR cafe & Je 
f dte en travaillant. 


CH-MANDEL, (Bruchmande) voy.KRACK- : 
de MEISTER, (Brücenmeifer) (de) 


MANDEL. 

BRUCH-PFLASTER, (Bruchpflafter) (das) gen. 
des-s, pl.die-; Forte ir ee 
applique Jur les hernies. . 

ERUFELSEBINDER, Beucyfjinbel) (die) gen. 
der-, pl. die-n. ER: petit Mo 
que l'on couche le long de la frafture d'un bras, 
d'une jambe Eÿc. pour les ur en stat Eÿ faire 
que les os puifent Je reprend £ 


À er) le maré- BRUCH. 
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-SCHNEIDER , ( Brudfneider ) voy. 
BRUCH-ARZT. 

BRUCH-SCHNEPFE , Nr mepfe) (die) gm 
der- , pl. die-n. Une b écaÎfine de marais. 
PEUCR STEIN: (Brudjfilber) (das) gen. des-s, 
di Werkfilber ; argent à refondre. 
B CH STEIN, (Brucfiein) (et) 


gen des-es, 
pl. die- e. Le moëlo n., .moilon, la pierre de 
taille, le ter It. une pierre que l'on croit 


ir les hernies. 2 
BU STORE Cru) (ds) gem. des es, 
‚pl. die-e. On appelle ain 
menus pläiras de nulle durs “Cut are 
res qu'on a abbais un 
BR! CH WASSER Cana) (das) gen. 
eau de maréca, 


d 
„ARUCH. be, (Bruchteide) wy. BRECH- 


aut Winz, (Bruchtwurj) ‚voy. BRUCH- 
FRÈRES (Brüde) (die) gen. der-, pl, die-n. 
Le pont. Eine Brücke Ai Ben faire, bätir, 
jeter un pont. Abwerfen, abbrechen ; rom- 
"pre, abbattre un 2 a ‘Die Brücke aufziehen ; 
ra le pont. Zug- oder Fallbrücke ; 
le pont-levis. Eine unbewègliche Brücke; us 
ont dormant. Eine Schlagbrücke ; un pontan. 
Fine fliegende Brücke; un pont volant, pon- 
ton. Eine kleine Brücke ; ‚un ponceau, poncl. 
Æin Brückchen , Bear = A) pont, a 
tel. Eine Brücke CT. de Th bre 
douille. Die Brücke ar bretons. 
Die Brücke ; dans le jeu de Dames : P'enfilade ; 
(T. de Blajon) le lambel, lambeau. 


BRÜ-CKEN, (brüden) Ich brücke- brückte, i. 
à. gebrücket. Pouruoir de ponts (peu u.) On 
appelle en Weg , un chemin accom- 

modé de Br fagots de branchages. 

BRUCKEN- ar ‚ (Brücdenbau) (der) gen. des- 
es, a pl. La confruflion & Teniretim des 


niücken.ceıD, örückengeld) (das) gen. des- 
. die-er. Der Brückenzoll; le péage, 


TR barrage. 
Ed pe es Ri Leu) (das) ‚gen. des- 
ss, pl. die -#. La quille de pont. 
BRÜCKEN-LEHNE, (Brüdenlehne) (die) gm, 
der-, pl. die-n. Das Brückengeländer 


en. des-s, pl. die-. Le maïtre.des ponts. 

‚B RER PILE, Brückenpfeiler) (der) gen. 
des-s; fl. die-. Le pilier, avant -bec, ar- 
riere - bec. 

BRUCKEN-RECHT , Keen) (das) gen. 
des-es, /. pl. Droit de pont. 

BRÜCKEN-SCHANZE , Boritenksung (die) 
gen. der-, pl. die-n. La tée a 
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; BRÜCKEN- ZOLL, (Btüdensoß) voy. BRÜCKEN- 


BRU-CKUNG , (Brädung) (die) gen. der-, pl. 
die-en. Le plancher, ou la partie base d'une 


- écurie. 

‘BRUDEL, (Brubel) ou Prudel, (der) gen. des- 
8, pl. die-. Les vapeurs , l'éuaporaltion ; voy. 
Brodem. On D AG auf Brudel, feu qui 
fort avec bruit de la fource d'une fontaine. . I. 
2 ee Mr ee er 

; s Jüngliers s cerfs je ra 

de nd ils Fe en.chaleur. DRE 

B Se In (Haben) u. n. Ich bradele - brudel- 

elt; (vulg.) Bomillonner. 

BRÜbER, De) der) gen.des- s,. pl. die- 

Em 1ehblicher Bruder; un 
Fes rh Ent ps mère, frère germain. Der al- 
tefte Bruder; l'ainé. Der Jängfte; lecadet. Brü- 


der von einem Vater; frères confanguins. Von - 


einer Mutters frères uterins. H bbrüder, Stief- 
brüder; demi-fröres. Milchbruder; frörede fait. 
Brudersfobn, Schwefterfohn; nevex. Bruders- 
tochter, Schweftertochter ; nièce. Vater - oder 
Mutterbruder; st: Vater oder Mutter Schwe- 
ftermann ; oncle. Frau; tante. Brudersfrau; 


Schwägerin ; belle-fœur. Bruderskinder, Ge- 
fchwifterkinder; coufins germains. Klofterbru- - 


der ; frère. Layenbrüder ; ère moine, lai ou con- 
vers. Die barmherzigen Brüder; Les bons kom- 
mes. Ein Bruderftück ; une aßion de frère. Ei- 


nem ein rechtes Bruderftück beweifen; agir en - 


véritable frère envers qq.un. Das war kein Bru- 
derftück; ce.n Le en me Ein Saufbru- 
der; #n-camar a Ir 


Ein nafler Bruder ; un bon bw. rouge 


trogne ; chevalier de la coupe. Ein Broder lu- - 


fig, luftiger Bruder; un goguelu, bon compère, 
bon drille, don vivant, Po ere bon a 


gon, plailant Chefin, Igrilärd, Série 4 


roger-bon-temps. Er it &ben keiner der beften 
Brüder ; .c'eff un méchant diable. Wer-Geld hat, 
findet allenthalben Fe Brüder; er a de l'ar- 
ent a des amis, des pirouettes. Gleiche Brü- 
fe gleiche Kappen, He geftohlen, mit ge- 
henkt; (prov. ) autant vaut celui qui tient le 
"veau que celui qui l'écorche; dans le même vaif- 
{em dans le même péril. Viel Brüder, armes 
ofter ; beaucoup de moines, pauvre cloître. 
Das ift foviel unter Brüdern werth; cela vaut 
tant entre amis. Ein Brüderchen, Brüderlein, 
kleiner Bruder; petit frère, frérot. Die Bru- 
derliebe ; famour fraiernel, charité fraternelle. 
Der Brudermord, rudermörder ; le fratricide. 
Die Brudertreue ; la fidélité fraterneite, 
BRÜDERLICH, Gba). Pr Fraternel, adv. 
fraternellement ; 3 ît, en fr 
einträchtig leben; 70 
be; amour fraternel. Brüderliche Gemeinfchaft ; 
frèrage. Einander brüderlich lieben ; s'entr'af. 


bourbier, dans 


m rs : 


Brüderlich, einig - 
aternijer. Brüderliche Lie- . 
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«met fraternellement. Brüdenlich theilen; par- 


ARÜBERSCHAFT, eat) (die) gen..der-, 
. die-en; La fraternité, it. confrairie. Mit einem 
rüderfchaft «machen; jurer aternité a 1q. UM. 
Brüderfchaft trinken; .boire la fra Zu 
“ einer Brüderfchaft gehören; #re d'une Frairie. 
Die Brüderfchaft des Rofenkranzes; fs con ke 
sie du rofaire. Brüderfchaft eines Klo: 
‚les conventuels. Brüderfchaft der guten Wer 
tion aux œuvres méritoires. 


‚Brühe einnehmen; preudre un remède avec du 
“bouillon. Gewürzte, ein; ee Brühe; {3 
Jauce. Eise fälle, fcherfe Brühe; une Jaucs 
douce, piquante. Kraftbrühe ; vonfoneneh. Saft- 
brühe ; ; le jus. Brühe, beftandene;. gelé. (Ge- 
lieferte Brühe ; con/ommé. Brühe, ftark ge- 
“würzte ; .daube. Brühe zum Trinken; breu- 
vage. Brühe ; grande Jauce. Kurze Brü- 
he; courte Jauce. a ae Brühe; /aupi- 
quet. Scharfe, kräftige.Brühe; ramolade. Brü- 
be ven Zucker, Eiern und Milch; du brouef. 
Schwarze Brühe über Wildpret ; de Ja bou- . 
een Woblfchmeakende Brühe ; Jauce és 
routante. Dicke Brühe; un. polage die. 
x icke Brühe; mortier. Allzudünne B: 
Ben ; ra blanche. Lohbr®e 
5 ol- 
a : See, ‚ge 
Pi erte Brühe; /auce paiurée, appelle figur, 
je ne fans. ue it fs 
OU, ” etit il ne 
m a he Bien; étre em- 
dans ame méchante affaire, 
ke eier ums fer 99 


un dans! 
BRÜHEN, Gribar) U. 4. arr brübe - brühete, i. 
: ‚h. gebrühet LORS geler. Ein Spânfen-_ 
kel brühen ; échauder um ee de lait. Brü- 
hen; tremper (comme le linge 
BRÜH- FASÉ; (Brübfaf) (das) gm des-es, pl 
Rs fafler. Der Brühtrog; cuvier, échau- 


BRÜH-) OH FÜTTER, örühfutter) (das) gem. des - 
3, f. pl. Le breuvage que l'on donne aux vaches 
a lait. _ HD de 2 si. äi 

BRÜHL, (Br er es-8, ie-e; 
Un lieu an x d'arbres ; Le Breuil, 

Bee ar rühheiß) adj. & adu. Chaud à 

£ rühwarm; tout 5 dt. nouveau, 
ara Eine brühwarme Lüge; un men/onge 
énventé fur Yheure. Dies Bier ift brühwarmz; 
cette bière efl chaude comme bain. 

BRÜLLEN, (brällen) v. #. Ich brülle- But i 
h. gore; (du lim ) Rugir; (d'un be 

Be 
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d'une vache) mugir, beugler , meuglr. Das 
Brüllen des Löwen; le rugiffoment.: Des Och- 


u le mugiflement, beuglement, are è 


rüllend; adj. rugijlant ; Ep, 
BRULL OCHS” " (Brilioche) ( er Fee Fe = 
l, die-en. Der Brummochs; 


BÄUMFT, CiBrumf) (ie gem. der, J.pl pe Le 


rut 
.BRUMM- BÆR, ( Drumbdr ) (der) des-en, pl. 
die - en. Der Brummbart ; (pop. ) Un ne 


deur, -rocantin, 
BRUMME RER, Com) Cu) ee 


-8, pl. die-;. trompe, rebuf, gui 
plaira Re Û 


BRUMMEN, (brummen) v. n. Ich brumme - . 


Lee i. h. gebrummet; Murmurer. Der 

brummet ; l'ours murmure. Brummen ; (des 
er) bramar, braire; (des mouches ) 

Di ‘efpen brummen; les guépes, abeilles bour- 

donnent. Brummen ; (fig.) grommeler, gron- 

der entre Jes dents, pts entre Jes ends mar- 


donnement , bruit Me 
neo. grenimet la gronderie, le fré- 
ms ; ; 


BRU R, (rame (der) gen. des-s, pl. 
- die-. Brumm-O chs; Taureau, taureau banal; 
“. la groffe corde d'un violon ; it. un des jeux 
rs le bourdon; ft. petite monnoie de 

0 
BRU «FLIEGE , Pc" ÉRUNSE , ( Brumrafliege , 
Brumfe) (die) gen. der-, pi, die-n; Le bour- 


BRUMMKKEISEL (Brut 1) d 
ine Be de à Le is (de) ge. 


BRUMM- ous cérumnoge) prononcez Brumm- 
: se Uminsen, Brammer, 
Mieter ai) ann: 3 Se 


nr VOGEL, ( es) voy. KOLI- 


& BRUNELLE, LIE, (Brunel) (die) ges. der-, pl. die - 


5 a re, Jorte de prime. It. Brunelle ; 
(herbe) brunelle. 
BR ‚„(Brunft) (die) gen. der-, /. pl. Le 
ra, D fedit des cerfs €ÿ de quelques autres bétes 
Smwages elles font en amour. Die Brunft- 
zeit; le temps du rut. Dane find in der 
* Brunft; des cerfs Jont en rut. le die 
Brunftbürfche; la chaffe des cerfs je ils 
* font en rut. Der Brunftftand ou Brunftp atz; 
le lieu où les cerfs font l'amour 
BRUNFTEN, (brunften) v. a. Ich Bene y 
' ‚tete, i.h. gebrunftet; ee on chaleur 
Der Hirfeh brunftet ; efl m rut. 


BRUNIR-EISEN, "Bruni fen ) (das) Des 2 
nor 


Der Bru 
ment de dont on t ; 
He a Kl is Pet, 
“rung 1 
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BRUNIREN, (bruniren) v. a. Ich brunire - bru- 
nirte, i. h. bruniret; Brunir, polir, liffer de 


l'argent, de l'or &c. Das Bruniren; 
niques. 


N, N (een | (der) gen. des-, pl. 
die - La fource. Der Fließ- 
a a, ia fontaine, jet d'eau. 
Schopf-Ziebrunnen; Le puits. Pumpbrunnen; 
la pompe . Gefundbrannen ; 3 les eaux minérales; 
st. Jourcs d'eau minérale. Den Brunnen tiin- 
ken, die Brunnenkur brauchen ; prendre Les 
eaux. Einen Brunnen graben ; 3 en er un en 
Den Brunnen fègen, reinigen ; 
dem Brunnen fchöpfen ; per Jr SE FA 
eg ne a du ee a in = Brur- 

Se rter de l'eau à la mer, 
ia la ie en ift in den Brun- 
nen gefallen; j'ai été trompé dans mon ejpé- 
rance ; non efpérance s'en ef? allée à vau l'eau, où 
s'en efi allée en fumée; mon deffein s’efl éva- 
moui. Die Brunnenaders la veine d'eau. Das 
Brunnenbecken; Je baffin de fontaine, rond e eau. 
Der Brunnenbohrer ; l'ouvrier qui fore les ca- 
naux où tuyaux de fontaines. Der! Brunnend:k- 
kel; ka couverture d'un puits. Der Brunnenci- 
mer; is Wr dau De Jean attaché à une ma- 

Veau. Der Brunnenfèger; le 
re écureur de pe Die Brunnengäfte ; 
les buveurs d'eau. Brunnengeländer ; la 
mörgelle, balufirade, garde, garde-fou. Die 
Brunnengöttin, Brunnennymphe ; fs Naïade. 
Der Brunnemgriber celui qui creufe y» wils. 
Der Brunnenhahn, etant de un chf de 
fontaine, robinet. Der B: res 3 le oroc 
de puits. Der Brunnenkaften ; le röfervoir ; cf- 
terne; regard; coupe; bac. Das Brunnenkraut, 
Brunnenléberkraut ; l'épatique de fontaine. Die 
Brunnenkreffe, Burnkrefle ; le creffon d'eau, de 
fontaine, de ruiffeau. Das Brunnenloch; kou- 
verture du puits. Der Brunnenmeifter ; ke for- 
tainier. Das Brunnenrad ; ia roue de puits. Der 
Brünnenrand ; ia mardelle, magelle. Die Brun- 
nenröhre ; [7 tuyau d'une fontaine. Das Brun- 
nenfulz; le fel de fontaine. Der Brunnenfchwen- 
; la bajoule d'un puits. Das Brunnenfeil; 
corde de puits. De ee Brannen- 
kammer; le ur d. Der Brunnentrog ; la cou- 
pe, le D , auge. Das Brunnenwaf- 
fer; l'es. de Yontaine ou de 2 ge 
lein; ch une gr MS r Brunnquell; ia 


Bra? (di) gm à gen. der-, u die - 


= ehe Mein ehem | er trouve 
le mot Brunft dans quel 


temps, où il figni leur, caufée 
Hide AE Je dit res a 
ji . dérégiée Lei l'amour, Brunit leiden; brf- 
amour,  Poy, 
‚BRÜN- 
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BRÜNSTIG, (Brünfig) a adj. Ardent, plein de cha- 
leur, fervent, paffonné; st, amoureux. Brün- 
ftig im Geift; fervent d'efprit, dévot. Ein brün- 
ftiges Verlangen; un déjir ardent, Adv. ardem- 
ment, amoureu/ement , fervemment, dévotement, 

ment, Eine brünftige Liebe; un amour 


ardent. Brünftig verliebt feat brider d'amour. . 


Deine Augen machen mich brünftig; fes yeux 
me donnent de l'amour. Brünftig, brünftiglich 
lieben ; chérir, aimer chérement, pafionnément, 
Brünftiglich beten; pri ardemment , dévote- 
ment, avec dévotion. ie Brûnftigkeit ; Tardew, 
ferv.ur, la tendreffe, er PB 
BRUNST-ZEIT, (Brun NET. 
BRUNZEN, BRUNZELN, ea: brungeln ) 
v. n. Ich brunze - brunzte;, i. h. gebrunzet. 
Piffen (pop.) fein Wafler laflen ; Bijer, uriner, 
fair de l'eau, cher Jon eau, dechar, er Ê veffie. 


tt bronzen; piller au lit. unzer, 
Brunzerin; un piffeur, une pilleufe. Eine alte 
Brunzkachel ; ( pop.) une vieille piffeufe. Es 
brunzert mich ; .f'ai envie de piffer. Das Brunz- 
Fk der Brunzfcherbel; le de cham- 
ea, Purinal, Brunzig; adj. 
eux. Brunzige Windeln ; langes pijleux. 
Brunzwinkel ; le piffoir, la pi otière. 


BRÜSSEL. (Zrüffel) Bruxelles, ville. 

BRUST, (Zruft) (die) gen. der-, pl. die-Brüfte; 
La poitrine. Eine gute Bruft haben; avoir bon- 
ne poitrine. Auf der Bruft befchweret feyn; 
avoir wne oppreflion de poitrine, avoir mal à la 

oitriné, avoir la poitrine. engagée. Line ho- 
#4 breite, dicke Bruft haben ; avoir la poitri- 
ne large. Sich auf, an die Bruft fchlagen ; frap- 
ver Ja poitrine. Eine Kalbsbrußt ; une poitrine 
de veau. Eine rauche, haarichteBruft; un. eflo- 

en de poils. Einen mit der Fanft vor die 
Bruft ftofen; donner un coup de poing dans l'e- 
floma: à qq. un. Bruft vom Huhn, Rebhuhn; 
‚blanc de poulet, de perdrix. Eine Hammels- 
ou Schopienbruft ; wn carré de mouton. Der 

Bruftriemen ; Le poitral, poitrail. Ein Pferd 
‚von breiter Bruft; un cheval qui a le poitrail 


lar 
Bie Bruft, der Bufem; le jan An jemandes 
Bruft liegeu, wie bei den Mahlzeiten der Al- 
ten; étre panché , où fur le jein de qq. un. 
Dle Bruit; en parlant des femmes ; la gorge, le 
fein, le ton, la mamelle. Schlappichte, han- 
ende Brüfte ; 5 tétaffes. Die Brüfte, Zitzen der 
iere; les teites, tétins. Eine fchöne Bruft ; 
un beau fein, une belle gorge. Mit blofer Bruft 
ÿehen ; (A la gorge découverte, montrer:la 
gorge. Die Brüfte gar zu fehr entblüfen ; étæ- 
ler la marchandije. Eole Brüfte haben ; avoir 
mal au fein, à la mamslle. Dem Kinde die Bruft 
-geben ; mettre l'enfant à la mamelle ; lu: don- 
ner à 'téter. Ein Kind, fo noch an der Bruft 
liest; un enfant qui efl encore à la mamelle, au 
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tétons, -qui tête encore. Sie ftillet ihr Kind nur 
-mit einer Bruft; elle ne nourrit [on enfant 
d'une mamelle. Runde, harte, weiche Brüfle; 
téions ronds, durs, mols. Eine kleine Bruit; 
um petit tétons petite mamelle. 

Bruft, Schnürbruft, un corps, sg de 
ss Bra zufchnüren , .auffchnüren ; 1. 


BRUST A DER, (Bruflader): (die) gen. der =, 
‚pl. die-n; Ia veine achique, ES 
BRUST ATZENDL (open (die 


‘der-, pl. die-en. Ein Bruftmittel ; Les 
méde peBloral, médicament ar 

BRUST-) BALSAM, Sr @ er) gen. des. 
es, (pl. Le baume 


BRUST-BAND, (das) un des- es, el. die- ban 
der. Die Bruftbinde; lé lacet, cordon à later. 


BRUST-BAUM, (%rufibaum) (der) gen. des -- 
or pl. die- bäume. Der Streichbaum ; (T. de 


ifferant. ) La pointrinière, Pencouloire. 

BR T-BEERE, (Rose) (die) der-, 
‘pl. die-n; Nom générique des plufieurs grains 
€? baies qui ont üme vertu ee : 

BRUST-BEIN, phare "gen. des- es, ph 
die-e; Is davicule, le t; it. la lunette, 


de la volaille. - 
BRUST-BILD, (Bruftbild ) (das) gen. de ne 
pl. die - sw Le ‚ portrait en bufle, (T- 


nn BLATT, CBrußblart) (das) gem des« 
es, pl. die-b blätter. Bruftb rett; Le ventre; if, 
la planchette des tournsurs, des vanniers. 

BRUST-DRÜSE, -(Bruftdrüfe) (die) gen. der -; 
pl. SE nj Le thymus, fagone, fagous ; it. ris 


de u 

BRUST- "EISEN, oe) (das) gen. des-s, 
pl. die -; etit bâton d'ivoire, de, 
bois, de ‘baleine Sch u étroit, :arrondj pas 
les deux bouts dont les fem: mes fe fervent pour 
tenir leur corps de jupe en état. 

BRÜSTEN, (fich) (brüften) v. rec. Ich brüfte- 
brüftete mich, i. h. mich gebrüftet; 5 ren- 
ge ger, Je quarrer ( Fig.) Je gonfler, etai 

orgueil , s'enorgueillir, Jet » Je pa 


er kr 


Y (das) ge. des -es, 


die-e; kragme, la pleurs. Woy. 
ÉTÉ, see (das) gem. des-s, 
en fièvre afihmatique. 
B UST-FLECK : a 


Ta (der) gen. des - es, 
Le pourpoint ; u. 
devantier ee delta, 

BRUST-GANG, Cons) (der (der) gem des- 

es, ph die - gange; rachigue 

BRUST-GESCHWÜR, CEntocpi) (das) 

gn. des-es, pl. die-e; L 
. " BRUST- 


289 BRU. BRU. 


BRUST-HARNISCH, (Bruftharnifch) (der) gen. BRUST-RIEGEL; 3 iegel) (der) gen. er 
des-es, pl. die-e; Le cuirajle; it. plaftron, 4 PE die-; ( rchit,) L'entretoife, che- 
cor/elet , des maîtres d'armes. 


BRUST-HOLZ, (rufbols) (das) gen. des-es, BRUST-RIEM, en) (der) gen. des-es, 


pl. die- hölzer; La lancheite, petite planche gl. a -en; "Le poitrail ; it. Bruftrièmen, cette 

dont fe fervent:les cordonniers. erkdi uw harnois qui Je mat fur le poitrail des 
BRÜSTIG, (Gris) adj, Hoch- breit - dickbrü- 

fig; qui a ARE large, qui. a beauco BRUST SCHILD; (Bruftfhild) (der) En des-es, 

fein. Engb hmatique. . Voy. Broken. " pl.die-er; Le rational, morceau d'étoffe car- 
BRUST-KERN, ru fern) (der) gen. des-es, 6 de la grandeur de la main, que la Grand- 


I. die- €; La pièce éremblante, poitrine de bœuf. dotés des PSuifs ‚portoit fur ka eher ik un u 


BRUST-KETTE, (Bruftferte) (di en. der-, ecu, qu'on fur la poit 
pl. die-n; Le rculement, LA ee harnois BRUST SCHLEIER. ve bide) € Cie der) gen 


d'un. cheval fert à le Joutenir en reculant, : des-s, pl. die-; 5 6 guimpe, | 
BRUST-KRA re EH (Brufffranfheit) Bruft- morceau de toile "dont ke Kg Je fervent 


befchwerung,, (di e) gen. der-, ie-en. , couvrir le cou &3 la gorge. 
Das gente le mal, 1a döuleur , maladié de ‘ BRU So (the) (der) gen. 
des- es, dh tâtez-y, parure des 5 
BRUST. ST-KUCHLEIN, (Stufffüchlein) (das) gem. BRUST-SCHN UR, € (Brufifdnur) (die) gen.‘der., 
des-s, F die-n; Pafilles pour la poitrine, pl. die - fchnüre. Der Schnürfenkel; un lacet. 
tablettes bechiques. BRUST- STÜCK, Le (MmRER Ge (das gm des- Bin 
BRUST-KÜSSEN, (Bruftfüffen) (das) gen. des- ph die-e, 
s, pl. Fr ns ’ Le couffinet x it. la bretelle des ‘trait; ib. pie de bœuf tremblante 
pafimen mouton, Bi be bte hou 
BÉU T- LATTIG, (Bruflattig) voy. LUNGEN- ph er femmes: it. le plafiron, cor/elst dont 
KRAUT. maîtres d'armes fe couvrert l'eflomaë, lors- 
BRUST-LATZ, (Bruftlas) ( der) gen. des- Pr qu'ils donnent leçon d leurs écoliers ; it. la mam- 
pl. die-lätze. Der Wamms; le rn mu melière, le corps de cuiraffe. 
chemifette, camijole, le gilet; re drap, que BRUST-THE, (Brufithe) (der) gem des-es, 
Fon porte fur la poitrine. RUE Ta Ana avant) N A 
ufler der - 
BRUST: LEDER, (Bruftleber) voy. BRUSTRIE- Ben Fi ie ske à m 5 be = Ks 
2 ruf as) gen. des - 
le B; te) C (és) ee der, OL die- tüchers Lie cher Pie ee = 
um einen Graben, an einer he le pri latins, un mouchoir de cou, la Laveite des m- 


RR it. P accoudoir, appui, enfeuillement des A TURG, Bring) ci (ie) RR 


BRUST TRIER,  öruftleier) 5) (de) gen. der-, Se en; (A ) Le rebord, accoudoir, 
LS mi bit en Je BRUST WARZE, Brufiwarg une) CE em dern 
BRÜSTLING, ( (Brüfling) voy. BLUTELENP- Pr die-n; Le mamelen, 


tétin, tétillon. 


BRUST-WASSER, (Bruffvaffer) (d 
BRUT. MAUER, (Brufimauer) sog. BRUST- BRUS ER Es Eufmafee) (das) Es 
BRUST. MÆUSLEIN, (Brufimdusiein) (das) em de a porn; 18, una Aqusur por 
gen. des-s, pl. die-. Der Bruftmuskel; BRUST- WESERSUCHT, CBruftvafferfücht ) 
mufche peBoral, ke grand ea (die) gen. der-, f. pl. Une ee u ee 
per es un. De (die) ge. der, fi eaux qui s'épanchent dans la poitrine; l'es 
SB UM non DEEE RIRE RUE BreUST- WEH, (Grufitsh) (das) gm. des -es, 


vai) 
BRU Netz, rang) (dus). gen. des-en, BE. Une douleur où mal de poitrine 


pl. die-e. er Pferde zu Abbal- ‚WEHR, (ruftivehr) (die) gem. der-, 
tung der Fllen a émouchette, qui fert d pl. die - en; En termes de fortification un par 
arantir les chevaux des mouches. rapet, une conferve, un redam, lement. 


PELZ, (Brufipelj) (der) gen. des-es, BRUST-WERK, (Brufitoctf) (das 1. des - 
). die-e; Un. pelifjon peloral, une ckemifette,  J. pl. La gorge, le fein. ? Les ess 


UST-PFLASTER , (Bruftpflafter a 4 gem  Brufiwerk; (vulg.) elle a beaucoup de Borges. 


des-s, Le die-; Un emplätre peborcl #, le devant d'un orgue. 


BRUST- 
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BRUST-WURZ, (Bruftivurg) (die) gen. der-, 
pl. Der Mäufedorn; le fragon, myrte jau- 
vage, brufc, l'angélique fauvage. 
"BRUST-ZUCKER, (Bruffjucer) (der) gen. des- 
S, £ pl. Les trochisques, tablettes béhiques. 
BRUT, (Brut) (die) gen. der-, pl. die-en; La 
couvée. Alle Hühnlein von einer Brüt; tous 
les poufins d'une couvée. Fifch:rût; le frais, 
feuillet, fillette, nourrain, alevin, alvin, alevi- 
nage. Junge Brût, die noch nicht zum Efien 
taugt; du fretin. Einen Teich mit junger 
Brüt verfehen ; empoiffonner, aleviner, peupler 
un étang. Brüt der Bienen; le couvain, les em- 
brions. Brüt der Seidenwürmer; les grains. 
Die Brût, Lègezeit der Vogel; la ponte. Die 
Vogel find in der Brût; les oifeaux font leur 
onte. Giftige Brût, Ungeziefer, Brût von 
bofen liederlichen Leuten; Fengeance. Eine 
giftige Brût, Würme, Fliegen; une ergeance 
venimeufe, de vermine, de mouches. Von der 
böfen Brüt reinigen; nettoyer, purger. Man 
mufs das Bette von der Wanzenbrüt reinigen; 
il faut détruire les pen de ce lit, 
BRUTAL, (brutal) adj. Grob; brutal, impertinent, 


rufire, ner. 3 L 
BR ALM. T, (Brutalität) (die) gen. der-, 
JS. pl. (mot reçu du frang.) La brutalité, rufli- 
cité, incartade, grojliereie, dureté. Grobheit, 
BRUT-BIENEN , (Brutbienen) voy. BRUT. 
BRUTEN, (brüten) v. a. Ich brüte- brütete, i. 
h. gebrütet; Couver. Das Huhn will brüten; 
cette poule veut couver. On dit figurém. Über 
etwas brüten; couver un déffein. Diefer Menfch 
"brütet böfe Anfchläge aus, hat etwas Büfes 
im Sinn; cet homme couve des mauvais deffeins. 
S. das Brüten; l’afion de couver, le couvement. 
BRUT-HENNE, (Bruthenne) (die) gen. der-, 
1. die-n; Une poule cowveu/e, où qui couve. 


BRÜTIG, (brätig) ad. (pop.) Ein brütigesEi; - 


un wur couv. ., 
BRÜT-OFEN, (Brütofen) (der) gen. des-s, pi. 
die -.öfen; Un four, fourneau propre à cou- 
ver des œufs par la direltion artificielle du feu. 
BRUT-ZEIT , (Brufgeit) Brütezeic, (die) gen. 
der -, /. pl. ponte. Es iit für dergleichen 
Vögel die Brütezeit; ef la Jaifon où tels 
ns couvent, 
BRÜT-MAST, (Brutmaff) voy. ERDMAST, 
BÜBCHEN, (übchen) Büblein, Bübel, Petit 
garçon, mion. Ein Haufen kleiner Buben; 
un tas de petits garçons, mions. : 
BUBE, (ube) (der) gen. des-ns, pi. die-n. 
Der Knabe, le ee: un jeune garçon, & 
dans quelques #’rovinces Bube fignifie un ap- 
prentif. Bube; terme de mepris & injurieux ; 
un capon, margajat. kin iofer, böler Bube; 
un méhant, mauvais garçon. Lotterbube, 
Spitzb.be; garnement, fipon, pendart, coquin, 
félérat, chevalier d'indajirie, 
Tom. L 
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BUBEN, (Buben) v. n. Ich bube-bübte, i h. 
gebubet; Mener une méchante vie, faire de mé. 
chanis tours, ou de méchantes affions. Huren 
und buben; mener une vie diffolue, s'abandon- 
ner à la débauche, vivre dans le dérègiement, 

BUBEN-STREICH, (Bubenftreich) (der 
des-es, pl. die-e; Une lite, ne 
des inepties. Er treibt lauter Bubenftreiche : 
il ne s'occupe qu’à des chofes puériles, 

BUBEN-STÜCK, (Bubenflüch) (das) gen. des - 
es, pl. die-e; Un crime, crime capital, aßle 
de méchanceté, méchanceté, méchante a&ion, 
tour de fripon. Ich weils deine Bubenftücke; 
je Jais tes méchancetés. 

BÜBEREI, (Büberei) (die) gen. der-, pl. dieu 
en; La malice, mauvaife vie, friponserie, mé. 
chanceté, fourberie, infamie, crime, Jtélératele. 
Büberei treiben; faire le fripon, le fourbe, fri- 
ponner, 

BÜBIN, (Bübin) (die) gen. der -, pl. die- en; 
Une méchante fille, femme débauchée, friponne, 
abandonnée. - 

BUBISCH, (bübifh) adj. Malin, méchant, ma- 
licieux, fripon, fourbe. Er fiehet bübifch aus; 
îl a l'air d'un en Tone 5 it. Kindifch; pus- 
ri. Bübifche Händel treiben; s'occuper Ri des 


chofes rés 
BUCH, (Buch) (das) gen. des-es, pl. die-Bii- 
cher; Un livre, volume, plufieurs feuilles de 
papier, de vélin, de parchemin ou d'autre 2% 
Jembiable, écrites à la main, ou imprimées & 
reliées enfemble, Ein Büch machen, 'verferti- 
n3 gere compo/er un livre. ’ Ausgehen laf- 
en, herausgèben; #ettre un livre en lumière, 
publier un livre, mettre un livre au jour, don- 
ner au public. Ein Bûch drucken ox verlè- 


ivre. Ein Büch unter feinem Namen drucken 
laffen; fe faire imprimer. Ein Büch auffchla- 
en; ouvrir un livre. In den Büchern ‚nach- 
chlagen; chercher, feuilletter dans les livres, 
Stèts über den Büchern liegen ; manger les li- 
vres. Die Bücher find fein einziges Vergnü- 
en; les livres font toutes fes délices. Das Büch 
es Lebens; le livre de vie. Rechnungsbüch, 
Bûch, darinne Einnahme und Ausgabe enthal- 
ten, livre de raifon. Etwas zu Büche ftellen, 
ins Bûch eintragen; meitre en ligne de compte, 
“Er ift ihm tief im Büche, ou er ift ihm viel 
fchuldig ; il lui doit beaucoup. Ein altes zerriffe. 
nes, verachtetesBûch ; un bouquin, vieux bouquin. 
Ein Büch, grofses Werk; un.œuvre, ouvrage, 
Ein eingebundenes Bûch ; un volume. Ein Büch 
Papier; une man de papier. Ein Abcbüch; 
un alphabet. Gebetbüch; livre de prières. Ge- 
a üch; livre de cantiques. Handbüch; ma- 
nnuel. Hausbüchz ljure œconomique, lahrbûch ; 
almamach, calendrier. Kirchenbüch der Geift- 
Nn lichen. 


en; tre Ein Büch binden; velier un- 





25% n BUC. 
lichen, Mefsbüch, Agende; rifuel. Verzeich- 
nifs. der Bifchofe und aller Mitglieder einer 
Kirche; diptiques Jacrés. Kräuterbüch ; kerbier. 
Liebesbüch ; roman. Reifebüch ; itinéraire. 
Schmähbüch; fibelle diffamatoire. Stadtbücher; 
fatuts. Stammbüch; livre d'amis. Tagebüch; 
journal. Taufbüch, Kirchenbuch ; baptifière. 
odtenbuch; obituaire, regftre mortuaire. WOT- 
terbüch; diffionnaire , vocabulaire. Zauber- 
buch; grimoire. Zeitbuch; chronique, anna- 
les. On appelle auf das Büch, ou der Blätter- 
"magen;; le premier ventricule du bœuf € des au- 
tres animaux qui ruminent; le livre, l'herbier. 
BUCH-ÆSCHE, (Buchäfthe) ou Buchefche, (die) 
gen. der-, pl. die-n. Die Hainbüche; le 


charme, arbre. 

BUCH-BAUM, (Buchbaum) voy. BUCHE. 

BUCH-BINDER, (Buchbinder) (der) gen. des - 
s, pl. die-; Le relieur de livres. Ein Buch- 

. bindergefell; un garçon relieur. Ein Büchbin- 
derhobel; le fit de couteau. Der Buchbinder- 

..kleifter ow Pappe ; la colle d'amidon. Der 
Büchbinderlohn; {a reliure. Das Büchbret, 
Puit, Pulpet; le pupitre. 

PUCH PAUSE à Bubbruer (der) Be TH 
-s, pl. die-; Un imprimeur, ifte. 
Bochirucker, der ris der Pr  tcitets 
le preffier. Die Büchdruckerballen ; les tam- 
pons, pompeltes. Die Büchdruckerei; P ımpri- 
merie. Die Pûchdruckerfarbe; l'encre. Die 
Büchdruckerform; la forme. Der Büchdruk- 
kergefelle; le compagnon imprimeur. Der Buch- 
Bee) P fs à imprimeur, machurat, 
L ier. Der Büchdruckerkaften ; {a cafe, ca/- 
fe. Die ee ep 
lat: aphie. Die Bûc ckerprefle; la pre/- 
fe. is A Büchdruckerfchriften s les caraftères. 

er Büchdruckerftock; ia vigneite, le cul de 


DCI 

BUCHE, (Buche) (die) gen. der-, pl. die-n. 
Der Büchbaum, die Büche; le fau, fouteau, 
hötre, foyard. DieBücheichel, Büchel, Büch- 
. nufs; la faine, fouesne; le fruit du höre. Bû- 
chendl; l'huile de hêtre. Büchenfpäne; des cou- 


peaux de hôtre. 

BÜCHELCHEN, (Büchelcyen‘) Büchlein, (das) 
gen. des-s, pl. die-; Un livret, petit livre, 
manuel, Ein Büchlein Gold; un paquet de 
feuilles d'or, d'or battu, quarteron pi or. Ein 
Abcbüchlein; un Abc, croix de par dieu. 

BÜCHEN, (büchen) adj. De fau. Büchenholz; 
bois de hêtre. Büchene Bretter; ais de hêtre. 

BÜCHEN, (büchen) voy. BÆUCHEN. 

BÜCHER-DIEB, (ücherdieh) (der) gen. des- 
‚es Mi die-e; Un efcroqueur de livres. 

BÜCHER-BRETT, (Sücerbrett) (das) gen. des- 
es, pl. die-er. Das Bücherfach ; des tablettes 
dans une Bibliothèque pour y ranger les livres; 
une étagère. 


BUC. 


BÜCHER-FREUND, (Bücherfreund) (der) gen. 
des-es, pl. die-e. Der Bücherliebhaber; que 
aime les livres. 


BUCHER-GESTELL ücher: . BÜ- 
Ren Coücergehell) vog 


BÜCHER-KENNER , (Bücherfenner) (der) gen. 
des-s, pl. die-; Un comnoifeur de livres, bi- 
bliographe. Die Bücherkenntnifs; fa bibliogra- 
phie, conmoijfance de livres. 

BÜCHER-MACHEN, (Bücjermachen) (das) gem. 
des -s, /. pl. Des Büchermachens ift kein En- 
de; #} 24 a point de fin à faire plufieurs livres. 

BÜCHER- (& Te) (der) gen. des - 
en, pl.die-en; Le bibliomane, qui a la 
fion d'avoir des livres. 

BUCHER-REGISTER, (Bücerregifter) (das) 
gen. des-s, pl. die-. Das Bücherverzeich- 
nifs; le catalogue. 

BÜCHER-SCHRANK, ra ral (der) 
en. des-es, pl. die-ichränke; Une armoire 
mettre des livres. ; 

BÜCHER-SCHREIBER, (Bücherfehreiber) (der) 
gen. des-s, pl. die-; Un faileur de livres, 


auteur. 

BÜCHER-SUCHT, (Bücherfucht) (die) gen. der, 
JS gl. La bibliomanie. à 

BÜCHER-AUF-SEHER, (Bücerauffeber) (der). 
gen des-s, pl. die-. 
le bibliothécaire. : 

BÜCHER-WURM, (Büchertvurm) (der) gen. 
des-es, pl. die-würmer; Le ver qui ronge 
les livres. On appelle figurément Bücherwurm 
un homme qui ef} fort aux livres. 

BUCH-FÜHRER, (Buchfübrer) (der) gen. des- 
s, pl. die-. Ein Buchhändler; un libraire, 
marchand de livres. 

BUCH-FINKE, (Bucfinfe) (der) gen. des-n, 

I. die-n; Le pinçon, pe fon, grin/om ue 

BÜCH-GOLD, ( uchgold) (das) gen. des-es, 
É I. L'or d'applique. 

B CHHALTER, (Buchhalter) (der) gen. des- 
8, pl. die-; eneur de livres, comptorifle. 
Buchhalter der Holländer in Indien; afifiant, 
it. Buchhalter; tenace , ge des co: 
‚fiteurs dans l'imprimerie. Die Buchhalttrei ; le 
comptoir. Buchhalten; tenir les livres de À 

BUCH-HANDEL , (Buchhandel) (der) gen. des- 


5, fol. Le négoce, trafic, commerce de livres. 
BUCH AL ENDLER, (Buchhändler) voy. BUCH- 


FÜHRER. 14 
BUCH-HAND-LUNG, ee) (die) gen. 
der-,. pl. die-en; librairie, boutique de 
libraire ; 


BUCH-KOHL, (Bucfoÿl) voy. HABICHT- 
: KRAUT 


BUCH-LADEN, (uclaben) (der) gen. des-s, 
gl. die- laden; boutique de libraire, librairie. 
BUCH- 


paf, 


Der Bibliothékarius;. 


BUC. 


BÜCH-LEIN, (Biücjlein) voy. BUCHELCHEN. 
BUCH MARDER, .(Buchmarder) (der) gen. des- 


DEE martre, marte. 
BU EAST, (Bubmaft) (die) gen. der-, f 


BÜGH AUS AE voy. BUCHE, 
BUCHS BAUH CC eu ) ow Buxbaum, 
. (der) gen. des-es, pl. die-baume. DerBuchs; 
le buis ow bouis. Ein Luftftück von Buchs- 
baum; un parterre de buis. Das Buchsbaum- 
ol; Phuile de buis. Der Buchsbaumwald, 
“ Buchswald; iz bocage, lieu planté de buis. 
BUCHS-BÆUMEN, (Buchsbäumen) adj. De 
buis. Ein buchsbäumener Löffel, Kamm; un 
“ cuiellir, un peigne de buis. Buchsbäumene 


Perücke; (terme plaifant) une perruque con- 
! fisquée. Wear vs Zähne ; 5 des dents 
BÜCET 8 D, (Buchfchuld) (die) gen. der-, 
die On appelle Büchfchulden, ce Pur 


marchand vend à credit & marque dans es li- 
vres. Ich habe viel Bûchfchulden; ja: bsau- 
€ fur mes livres. 
BU DORN, (Buchsborn) ow Buxdorn, (der) 
‘ gen. des-es, /. pl. Le nerprum à fleurs ver- 
tes ES baies noires. 
FR (Büchfe) gen. der-, pl. die- 
me boëte ou ur über, bei- 
Base hölzerne Büchfe ; boëte d'argent, d’y- 
voire, "de bois. Spärbüchfe ; tirelire. Silberne 
Büchfe zum Konfe& ; drageoir. Zinnerne Büch- 
fe, worinn der chinefife e Thee kommt; bar- 
Je Büchfe, Trinkgefchirr der faugendeu Kin- 
der, Ludel, Nutfche üchfe; le biberon, buberon. 
Ein Büchslein ; une petite boîte. Büchfe, Schiefs- 
gewehr; arquebu/e, Auf, fl, arme à feu. Eine 
ee Büchfe ; arquebufe rayée. Aus der 
chfe fchiefsen; tirer de mebu/e. Büchfe 
ee Rädern, Karrenbüchfe, Kanone; canon. 
Sackbüchfe, Puffer; piflolet de . Klatfch- 
büchfe. Krach; canonniere. indbüchfe ; 5 
quebufe à vent. In die u blafen; (fig.) 
cracher au Bali ner qq. ch. contre Jon 
BÜCHSEN. (6 ist chfe ee ni er 4. & 
üchfen) v. a. (peu wf. 
Schiefsen; tirer. GE ee? 
' fen; tuer qq. un d'un coup d'arquebufe, canarder. 
BÜCHSEN, Rte) voy. HOSE! 
EN, (bucfen) buxen, wegbuchfen, voy. 


fraire. , 
Eu, di 
Pe era gel) (die) gen. 


BUCHS! 
ober , prendre, filouter, fou- 
POSE 
des -s, 
BÜCHSEN- LAPPEN, € fenlappen der 
gen. des-s, pl. die-; yes ea 


fehlen; , 
(BR REe) (das) gen. 
ee de fufil. 
wettoyer Le füfik, 
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BÜCHSEN: LAUF, Len) (der) gen. des- 


1. die-läufe, Das Büchf enrohr; le canon 
PA il, d'arme à feu. 
BÜCHSEN-MAC 3 esp) se 


en, des-s, pl. die-; L’armurier , arquebu- 
ier, arbalétrier, Die Büchfenmacherkunft; bar 
buferie. 
BÜCHSEN- ar „(Büchfenmeifter) (der) 
di des - s, pl. dis canonnier, bombar- 
ier. Die Buchfenmeikterei ; ; l'art de canonner, 
le jeter les bombes. 
suc SEN-PFENNIG, Dücfenpfenig) €: (der) 
gen. des-es, pl. die- e. d; co 
ne l'on retient aux mineurs de leur pa e 
entretien des eflropiös ou des veuves 2: alien, 
BÜCHSEN-PULVE) ohne) (das) 
- gen. des-s, f. pl. "Schiefs pulver; La poudre 


ne. 
BÜCHSEN-RÆUMER, br pr) N 
gen. des-s, pl. die-; L'outil qui Jert 
planir Le boîte de roue en enlevant les édats, 
après qu a mis la frette. f 
BUCHS IN-S + enfihaft) (der) gem. 
des-es, pl. die- fchäfte; Le füt, bois d’ar« 


bu/e 
Bi CHSEN-SCHEFTER, (Büchfenfhäfter) (der) 
ren, des - a, pl. die-; L'armurier, ouvrier qué 
D des 

Pau et (Büchfenfchiegen) (das 
des - ee Le jeu d’ arquebu, bus) Ben Ed D 

‚fenfchiefler; Le Pere 
BÜCHSEN-, SCHLOSS, (Bücdhfenfchloß) (das) gen. 
desves, pl. die - fchlöffer ; platine. 
BÜCHSEN-SCHUSS, , Büchfenfhus) (der) ee 
ee ae 1. die-fchüfse; Le coup d’arquebu/e 
T4 arquebufade. Von einem Büchfen- 
Au e getodtet werden; étre tué d'un coup 
sebufe. Von der Weite eines Büchfen- 
fu un eines Büchfenfchufles weit; à la por- 


BÜCHSEN N-5C Urze, (Büchfenfchiige) (der ) 
gen. des-n, ie-n; L’arquebujier. 

BÜCHSEN- SSPANNER, icfupanae) (der) 
ren. er -s, pl. u es fe; it 


a cle ch de x piftolet. 
BUCH [ERE uhren) voy. BUGSIREN. 
BUCHSTAB, Suchkab) (der) gen. des-en, 
l, die- en; lettre, le caraßlere. Der Laut- 
Puchfab; la voyelle. Mitlautender; con/onne, 
lettre confonnants. Grofe Buchftaben ; les lettres 
majufcules. Kleine Buchftaben ; mind I. 
trines. Anfangsbuchftab; lettre initie, 
tale, maju/cule, onciale. Ein nn er 
fab; (en termes dès imprimeurs ) lettre bloquée. 
Mufirter Buchftab; lettre grije. Sonntags Buch- 
Stab; lettre dominicale. Verfchobener Buch- 
fab; lettre dérangée. Die Buchftaben der Bach- 
binder; l'alphabet, Er hat hieran nicht einen 
Nnz ein- 
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einzigen Buchftaben gefchrieben; il n'en a pas 
fait une pan/e d'A. Die erften Buchftaben, er- 
‘ ften Anfangsgründe einer Wifienfchaft ; les ru- 
diments, éléments, M Eine Stelle nach 
dem Buchftaben néhmen; prendre un pallage 
à la lettre, au pied de la lettre. Mit lateini- 
fchen, griechifchen Buchftaben gefchrieben; écrit 
en caraßleres latins, grecs. Buchftaben verfez- 
zen; anagrammatifer. Die Buchftaben ftehen 
nicht feft; les letires friffent. Buchftäbeln ; 
rechercher Joigneufemeut le Jens littéral, éplu- 
A ler, moe au ne De 
enrechnung; la logiftique, logiftique fpécieue, 
algèbre. Das Bucht‘ len be ben- 
wechfel; un anagramme. Die Buchftabenver- 
fetzung; la transpofition de lettres, métathèfe. 

BUCHSTABIREN, (buchftabiren) v. a. Ich buch- 
ftabire - buchftabirte, i. h. buchftabiret; Zpe- 
ler, er les lettres. 

BUCHSTÆBLICH, (buchftäblicdy) adj. Nach dem 
Buchitaben; à {a lettre, litteral; adv. littérale- 
ment. Der buchftäbliche Verftand; le Jens lit- 
téral. Die buchftäbliche Erkenntnifs; 1a théorie. 


BUCHT, (Bucht) où Bugt, (die) gen. der-, pl. 
die-en; Lu baié, cale, Jinuofité, anfe, plage, 
rade, efpèce de golfe où les vaiffeaux font à l'a- 

bri de certains vents. 

BUCH-WALD, (Suchtoalb) (der) gen. des-es, 
pl. die- wälder; Une forét, un bois de hètre. 


BUCH-WEIZEN , (Buchtveigen) (der) gen. des - 
8, / pl. Das Heidekorn; le bled farrafin, bled 

. noir, panis. Die Buchweizengrüze; le gruau 

. de bled noir. 

BUCH-WINDE, (Budywinde) (die) gen. der-, 
pl. Du bled noir [auvage. 

B &, (Bud) voy. BACKEN. . 

BUCKEL, (Œuel) ou Puckel, (der) gen. des-s, pl. 
die-; Le dos, la partie derrière de l'homme & de 

. banimsl. Ein holer Buckel; épaules rondes. Ge- 
drèhete Buckeln 0% Locken an einer Perucke ; 
boucles de perruque. Der Gieisbuckel; le mou- 
le. On appelle figurément Buckel une petite col- 
line ow montagne. Der Buckel, Hücker; la 

. boffe. Einen Buckel haben; avoir le dos cour- 
bé, les épaules rondes, avoir les alpes fur le 
dos. Einen Buckel hinten und vorn haben; 
avoir une boffe par devant & par derrière. Auf 
dem Buckel tragen; porter fur le dos. Das Ka- 
meel hat einen Buckel; le chameau a une bofle. 
Die Buckeln an einem Gebifse; les ie d'un 

. mors. Ein Buch mit Buckeln befchlagen; un 
livre garni de boffettes. Mit Buckeln geziert; 
CT. de Blafon) bouclé. Die Mauer macht einen 
Buckel, bieget fich auswärts; Ja muraille gi 
ventre. Die Kniebuckel ; {a genouilliere. Sich 
einen Buckel lachen; (pop.) je pämer de rire, 
Je goberger. Ein Buckel voll Schiage; charge 
de bois, décharge de coups de bâton, de l'huile 
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de cotret. Einem auf den Buckel kommen, ei- 
nem den Buckel fchmieren; bätonner, rondi- 
ner, frotter les épaules, charger le dos de coups 
de bâton d qq. un. Der Buckel juckt ihm, er 
will Schläge haben; Le dos lui démange. Ei- 
nen Katzenbuckel machen ; faire le dos de chat. 
Sich eine Ruthe auf den Buckel binden ; /2 met- 
tre une épine au pied. Das Buckel- ou Brenn- 
eifen ; le fer à Fifer les cheveux. 

BUCKELICHT, (budelicyt) höckericht, adj. Bofe 
Ju, tortu, gobin, qui a l'épaule ronde, . gib- 
beux. Ein wenig buckelicht; woñté, courbe. 
Buckelicht einhergehen ; marcher courbé. Ei- 
ne buckelichte Nale; nez aquilin ou de perro- 
quet. Er ift buckelicht; sf porte la hotte, il 
porte Jon qu c'eft un E/ope, un échappé d'E- 
Jope. _ Sich buckelicht lachen ; /e pämer de ri- 
re, fe BEN: Buckelicht machen; si 
Das Buckelicht feyn; la gibbofité. Begckelicht ; 
adv. Er geht buckelicht; i} marche courbé, 
Das Kleid fizt buckelicht; cet habit bouffe, 
Je ar il weft pas jufte au corps. 

BÜUCKEN, (bücfen) v. a. €7 r. Die Hecken bük- 
ken, befchneiden, niedriger machen ; couper, 
ététer, éhouper les haies. Sich bücken; f ail- 
fer, s'incliner, faire un tompliment, 1a révé- 
rence. Sich vor jemand bücken; s’inciiner de- 
vant une perfonne, lui faire la révérence. Sich 
mit dem Kopfe bücken; faire une inclination 
de t£te. Sich bücken, demüthigen ; s'humilier, 
sabaijfer devant une perfonne, S'incliner à ter- 
re, Je bailfer vers la terre. Befler, fich gebückt, 
als fich an den Kopf ftofen; (Prov.) il vaut 
mieux baijfer la téte que Je heurter le front; il 
vaut mieux plier rompre. Er geht ganz 

ebückt vor Alter; ia ss l'a tout courbé. 
Sch wegen eines Wurfes, Schuffes mit dem 
Kopfe bücken; faire le plongeon. Das Bücken ; 
l'abtion de fe baijfer, inclination du corps, de la 
tete, la révérence, le compliment, l'inclination. 

BÜCKLING, (Büdling) (der) gen. des-es, pl. . 
die-e; (il ne Je dit qu'en plaifanterie) La bon- 
netade, génufiexion, révérence, le pıed de veau. 
Einen Bückling machen; faire un compliment, 
la révérence, le pied de veau, bonneter. Vie- 
le Bücklinge vor einem machen; faire des cour- 
bettes devant qq. un. Einen tiefen oder bäuri- 
fchen Bückling machen; faire le pied de veau 
a gg. un, faire le pied derrière. Mache vor 
diefem Herrn einen Bückling! fais la révéren- 
ce à ce Monfieur! Der allzuviele Bücklinge 
machet; un révérentieux. Pedanten und Bauren 
machen gerne viel Bücklinge; les provinciaux 
£? les pédants Jont des gens révérentieux. 

BÜCKLING, (Süctling) où Bücking, (der) gen. 
des-es, pl. die-; Un hareng eat, Jauret, 
Jaur. Ein Frifcher Bückling; un craqueloi, 
Kieiner Bückun,, Sprutz an meet, 

BUDE, 


BUG. 


BUDE, (Bude) (die) gen. der-, pl. die-n. Der 
Laden, la boutique. Krambude; boutique mo- 
- bile & portative, loge. Kleine Bude, an ein 
Haus oder an eine Mauer angebauet; une écho- 
. pe, échoppe. Eine Bude auffchlagen; lever, 
dreffer une boutique. Bude, kleines, fchlechtes 
Haus, Bauerhütte; une maifonnette, cabane, 
chaumière, hutte. Die Zollbude; {a douane. 
Der Budenzins; Pétablage, étalage, halage. 
Toy. Standgeld. 
BUDEL, (Budel) (der) gen. des-s, pl. die-. 
Der Budelhund; un barbet, une barbette, un 
* canard, pataud. Kleiner Budelhund; berbichon. 
Budel, lockichter, zottichter Auffatz von Hä- 
. ren, ein Budelkopf; un bichon, des cheveux bi- 
BÜRFEL: GBüffe)-(der) gen. des-s, pl. di 
, (Büffel) (der) gen. des-s, pl. die-; 
Le buffe. Ein ober Büfel, Büßeleköpf ; pe: 
: € pop.) un buffle, lourdaut, groffier, une b&e. 
BUG, (Bug) (der) gen. des-es, pl. die - Büge; 
La courbure. Einen Degen, Stange, fo einen 
Bug hat; épée, perche qui a une courbure. Der 
Büg, die Falte am Papier &rc. le pli dans le 
ier, dans l'étoffe. Büg an dem Knie der 
enfchen; le jarret. Am Pferde; garrot. Ein 
Pferd, das am Buge wund ift; cheval blefé au 
- garrot. Büg, Vordertheil eines Schiffes; {a 
roue, l'avant du vaiffeau. Büg, Krümmung, 
auch an einer Sache; le ventre. Vorderbüg, 
an Pferden ; le poitrail de cheval. Hinterbüg ; 
la croupière. Die Bügader ; l’ars. Einem Pfer- 
de die Bügadern fchlagen ; /aigner un cheval des 
quatrears. EinHammelbüg; une épaulée, me 
le de mouton. Büglahm; épaulé. Das Büg- 
fchwinden ; Föpaulure, l'étruffure, maladie de 
chevaux. 
BUG-ANKER , (Buganfer) ow Boganker, (der) 
en, des-s, pl. die-; La feconde ancre. 
BUGEL , (Bügel) (der) Be des-s, pl. die-; 
Pièce de bois ou de metal courbé en demi-cercle. 
Der Steigbügel; Pétrier. Einem den Bügel 
halten ; tenir l'étrier d qq. um. Die Bügel ver- 
lieren ; perdre les étriers. Der Bügel am Schlofle 
einer Flinte; le fousgarde. Bügel am Degen; 
la branche. Bügel über einer Wiege; l'archet. 
Bügel am Gefchirr der Maulthiere; {a feuquiè- 
re. Bügel in der Handhabe eines Korbes; l’a/- 
Jurance. Die Bügeldohne; le lacet, avec quoi 
- on prend les perdrix. Das Bügeleifen ; ın fer 
+ à repaffer le linge; it, le carreau des tailleurs. 
Das Bügelgarn ou Netz; le filet d'oifeleur. Bü- 


gellos ; Le A Le étriers.  Bügellos werden; 
perdre les ltriers. Der Bügelriemen; l'étrivière. 
Der Bügelftahl ; le carreau du fer à repaller le 
+ linge. Die Bügeltafche; lefcarcelle, ou grande 


: bourfe des femmes. Der Bügelträger; le porte- 


étriers. 
BUGELN, (bügeln) v. a. Ich bügele - bügelte, 
à b. gebügelt; Zepajer, dreller du linge; ik. 
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- en termes de taill. pajfer le carreau fur les cou- 
tures, rabatire, prejler les coutures. 
PURES (buglahm) Ein buglahmes Pferd; 
al épai 


un 8 

BUGSIREN, (bugfiren) v. a. Ich bugfire - bug- 
firte, i.h. bugliret; Äemorquer, tirer un grand 
vaifeau par le moyen d'un ou plufieurs navires, 

où ÉA TS batiment à rames. 

BUGSPRIET, (bugfpriet ) voy. Bogfpriet ; Le 


ee 

BUG-STUCK, (Bugftüd‘) (das) gen. des-es, pl. 
die-e; L'épaule; it. en termes de marine, la 
chaffe de proue, pièces de chajle, les quaire piè- 
ces de canons placées dans la proue. 

BUHEL, Büheh) voy. HÜGEL. 

BUHLE, (Buble) (der) gen. de-en, pl. die- en; 

- R. die Buhle, gen. der-; Vieux mot qui figni- 
fioit autre fois un époux, une époufe, un amant, 
amoureux, une amoureufe. On dijoil: Eincn 
Buhl, eine Buhle haben; avoir un amant, une 
maitreffe. Mein geliebter Buhl ; mon époux Eÿc. 
Aujourdhui Buhl fignifie un homme qui fait l'a- 
moureux, qui Je livre aux débauches, d un amour 
lafcif € impur. Dans la Zee on appelle Buh- 

. lengeld, une certaine fomme d'argent qu'on fait 
payer, comme caution de mariage, aux jeunes 

argons qui ont acquis le droit de bourgeoifie. 
Eine Buhldirne ; une coquette, charmeufe. 

BUHLEN, (bublen) v. n. Ich buhle-buhlte, i.h. 
gebuhlet. Liebe treiben; Faire l'amour, co- 
queter , mugueter ; faire le galant auprès des 
dames. Mit einem Weibsbilde buhlen ; faire 
l'amour d une femme. Um eine Jungfrau 
buhlen; muguetter une fille, la rechercher, la 
Jervir, Joupiver pour une belle, auprès d'une 
fille. On dit figur. Um etwas buhlen, fich 
um etwas bewerben; demander, rechercher qq. 
ch. Er buhlet fchon lange darum ; à y a lorg ' 
temps qu'il Je donne de la peine pour cela. Um 
ein Amt buhlen ; rechercher, pourfuivre un em- 

loi, une penfion. 

BUHLER, ESabler y (der) des-s, pl. die-r; 
Celui qui recherche une femme, ou qui entretient 
un commerce amoureux avec elle. Voy. Nèben- 
buhler, Mitbuhler. , 

BUHLEREI, os BUHLSCHAFT , (Buhlerei, on _ 
Buhlichaft ) (die) gen. der -, pl. die-en; La 
galanterie, l'amour, la coqueiterie ; l'aventure, 
amourette, incination; amitié, amour deshon- 
néte. Der Buhlerei nachbängen; aimer la ga- 
lanterie ; faire l'amour. Auf Buhlfchaft aus 
feyn; étre après quelque galanterie. Eine Buhl- 
fehaft haben ; avoir une amourette. Eine Buhl- 
fchaft, eine Geliebte; une bergere, nymphe. Er 
hat eine geheime Buhlichaft; # a des furiives 

- amours. 

BUHLERISCH, (bublerif}) adj. Amoureux; 
galant; it. lafcif, ımpudique, coquet. Buhle- 
rifche Geberden, Minen; gefles, mines amou- 

Nn3 ven 
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reufes. Eine mit buhlerifchen Augen anfehen; 
fn les yeux doux à une perfonne. Ein buh- 
* lerifch i 


eib; une cl fe. | 
BUHL-SCHWESTER, (Buhlfchtuefter) (die) gm. 
der-, pl. die-n; Une coquette, fille de jois. 
"BÜHNE, (Bühne) (die) gen. der-, pl die-n; 
Le plus haut étage d'une Lies le grenier, ga- 
letas. Die Bühne, Emporkirche; {a tribune, 
un lieu élévé dans une Eglife au defjus du rez 
. de chauffée, où on Je met pour entendre le [er- 
! vice divin. Die Bühne, das Gerüfte ; l'écha/aud, 
Eine Bühne aufrichten; dreffler un échafaud. 
Die Schaubühne ; Le thedtre. Dans quelques 
Provinces Bühne spi autant que Latte où 
Stange; la olive, le Joliveau. 
ÜHNEN, (büßnen) v. a. Ich bühne - bühnte, 
à ih date, (pu Pa Mit Brettern belè- 
gen; planchlier, lambrijler. 
BÜHN-LOCH, (Bübnloc) (das) gen. des-es, 
[. die-locher; En termes des mineurs, coche, 
entaillure faite dans la pierre pour y emboiter le 


EN (Bu) (der) gen. des-en, pl. die-en. 
Der Bulle; Le taureau bannal. Voy. Brum- 


mer. 
ULLE, (Bulle) (die) gen. der-, pl. die-n; La 
Ê an du Pape expédiée en parchemin; € 
feellde en plomb. Die dene Bulle, Raser 
© fetz Carls IV; la bulle d'or. It. Bulle, Fia- 
fche; la bouteille. Bulle, plattes Fahrzeug mit 
einem Maft ohne Segel; vaijfeau plat à un mdt 


fans voiles. . 
BÜTLEN-BEISSER,, (Qullenbeiffer) (der) gen. 
des - s, pl. die-; Un dogue, dogue d'Angle- 
terre, bouledogue, alan, alain. . 
BULLEN-FINK, (Bullenfinf) (der) gem des-en, 
1. die-en. Der Bullenziemer; Le nerf de bœuf. 
BULLENGELD, (Bullengelb) (das) gen. des - es, 
pi. die-er; Somme que les Efpagnols paient 
au Pape pour en obtenir la permifion de faire 
sy jeudis ES les vendredis. 
BÜLLEN- ALB, (Bullenfalb) (das) gen. des- 
es, ph die- külber; Un bouvart, veau mäle, 


a  BRÜLL-OCHS, (Bulodé, Brit 


os: {BULL. : 
BUND? Rund) (das) gen. des- es, pl. die- 
Bunde ou Bündel, der Pack; Faifceau de plu- 
fieurs chofes liées enfemble ; une trouffe, un pa- 
quet. Sein Bündel machen; charger Jon pa- 
quet. Seine Kleider in En hauen zu EURER 
; faire un uel es ts, les empa- 
a Yen ge troufeau de 
clefs. Bundholz ; un fagot, une 8 de bois, 
Ein Bund oder Bündel Nadeln von fechfen, c. 
à. d. ein Pack Nadeln, welches aus 6000 befte- 
het; ét. ein Bund von fechs Spielkarten ; un 


frsin. Bund Weinpfähle; un . Bund 
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Reisholz; une bourrée, javelle, le cotret. Bund 
Heu; wne botte, trouj]e de foin. Bund Zwie- 
beln; chapelet, glane d'oignons. Bündel, ge- 
fammte Sachen auf der Reife; paquet, bagage, 
Jac de hardes, valife. Seinen Bündel fchnüren; 
Be bagage. Er hat feinen Bündel fchon ge- 
nürt; # avoit déja fait fon paquet. Seinen 
Bündel ablègen , einkehren, Herberge nèh- 
men ; aller loger, prendre logis. Ein Bund 
Futterftroh ; une gerbée. Ein Bund Seefifche, 
in Stroh ; une torquette. Bund oder Rolle Ei- 
fen oder Meflingdrat; une torche. 
BUND, (und ) (der) gen. des - ef pl. Das 
Bündnifs; Ailiance, union, confédération, li 
ue. In den Bund treten; entrer en alliance. 
dem Bunde begriffen feyn ; étre « i 
dans l'alliance. Einen Bund machen , fchlief- 
fen; faire, conclurre une alliance. Mit jeman- 
den einen Bund machen ; /e confédérer, Je lier 
avec qq. un. Den Bund brechen; rompre Pal 
liance. Der alte, neue Bund; le vieux, nou 
veau teflament ; Tancienhe, la’ nouvelle alliance. 
Die Väter des alten Bundes; les pères du vieux 
teflament. Der hanfeatifche Bund; {a hanje teu- 
tonique. Türkifcher Bund, Mütze, met 
fchmuck der Türken; turban. It. Blume die- 
fes Namens; martagon. Bund, fchmale Ein- 
faflung, Bündchen, an Kleidern, Schürzen, 
Hemdern; le bord, la bordure. Bund; au jeu 
de Trictrac, ng Bund; (T. des vitriers) 
la liaifon, jonËion. Einen Bund fchwingen; 
Jouder, joindre des pièces de métal en/emble, 
le moyen de l'étain ow du cuivre fondu. Ei 
Bundbrecher ; violateur , infraflsur d'alliance. 
BUND-BRÜCHIG, (bundbrüdjig) adj. Qui men 
ou viole l'alliance; qui tend a rompre, à violer 
Falliance. 
BÜNDEL, (Bündel) (der) gen. des-s, pl. die-; 
Le paquet, troujleau, botte, far ; ia. fai 
Jeeau. Voy. Bund. Ein Holzbündel; un fa 
ot. Zufammengebundene Pfeile, Musqueten, 
tten; faifceau. Ein Bündel zufammengebun- 
dene oder geheftete Schriften, Alten ; une liaffe 
de Len sa Bündel; kleines Bund Heu; une 
poignée, troujle de fein. Heu in Bündel bin- 
den; botteler, embotteler. Bündelweife ; adv. 


en aquet, en fagot, en “ 

BUNDES CENGSE BUNDES-VERWANDTER, 
(Bundesgenoß , Bundesvertvandter) (der) gen. 
des-en, pl. die-en; Ali, confédéré, aljocié. 
Die Bundesgenoffenfchaft, Bundesverwandt- 
fchaft; l'alliance, union, confé 7 

BUNDES-LADE, (Bundeslade) (die) ges. der-, 

J A L'arche de l'alliance. 

BUNDIG, (bündig) ad. gültig; Valable, valide, 
de valeur, obligatoire. Trefilich, ausbündig; 
excellent. Ein bündiger Contraét; un contra 
valide. Ein bündiges Verfprechen; une pro- 
mele obligatoire, Ein hündiger Beweis; un ar- 

gument 
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gument démonfiratif, concluant, démonfiration 
rire be Bündig ; adv. de poids. 
BÜNDIGKEIT, (Bündigfeit) (die) gen. der-, 
dpi Gründlichkeit; La validité, folidité. 
BUNDNIS, (Bündnis) (das) gen. des-es, pl. die 
-e. pa Der Bund. 
BÜNDLEIN, (Bünblein) (das 
die-; Un petit paquet, un » 
botte. Voy. Bündel. Bündlein Getreide; une 
javelle. Aehren; une glane. Bündlein von al- 
lerhand Kleinigkeiten, als Schriften; un pété. 
ee Gedärme der Fifche; les tripes, la 
rıpamle. 
BUND-STEG, (Bunbffeg) (der) gen. des-es, pl. 
die-e; Le bois de fond (T. el # 
BUNT, (bunt) adj. & adv. Ce qui eft de plufieurs 
couleurs, de couleurs diverfes, méé, varié, mé- 
langt, bigarré, de couleurs mélées, tavelé, ba- 
‚ tiqueté. Ein bunter Teppich; un tapis 
de plufieurs couleurs. Ein buntes Blumenfeld; 
un parterre varié de fleurs. Ein bunter Vogel; 
un .oi/eau marqué. Bunte Fèdern; des plumes 
möltes. Bunte Feder eines Vogels; parement 
d'un oifeau. Bunt; (en terme de Blajon) vaire 
diapré, mirailit, bigarré. Bunt machen, fär- 


gen. des-, pl. 
cicule, une petite 


ben, anftreichen ; bigarrer, marqueter, bario- 
ler, billebarrer. Bunt auszieren ; iller. Bun- 
tes Werk, oder Zeug; bigarrure. On appelle 


auf bunt tout ce qui n’eft pas blanc ou noir. 
ce buntes Kleid; un Hé Pr couleur. Figu- 
gément bunt fignifie ce qui efi confus, qui efl en 
desordre , ange. Es bunt machen; faire 
des folies, des foitifes, des extravagances; cau- 
Jer du desordre ; en faire trop; paller les bor- 
ses. Ihr machet es zu bunt; vous en faites 
trop; vous vous échappez. Es gehet bunt zu; 
tout va en desordre, en deffus'deffous. In die- 
fem Haufe gehet alles bunt über Eck; tout efl 
au pillage, en desordre dans cette maifon. Das 
geht da bunt unter einander; cela va comme il 
plait Dieu. Dans quelques Provinces on appelle 
œuf bunt, ce qui £ fourré. Voy. Buntwerke, 
-FÆRBIG, (buntfärbig) ad. De plufieurs 
couleurs. Von Blumen ; panaché. Von Thie- 
ren, buntfchäckig ; marquet , tacheté. Bunt- 
È t; yes ‚ bariod. Ein buntfärbiger 
€; Gun adj. Mad 
F ‚ (buntflecig) adj. Madre. 
BUNT-FLÜGEL, (Zuntflügel) (der) gen. des-s, 
- pl. die-; Le grand Colymbe qui a le bec rouge 
€ le bout blanc, forte de plongeon, oifeau aqua- 


tique. 

BUNT-FÜTTERER, BUNTMACHER, (Bunt 
fütterer, Buntmadyer ) voy. BUNTWERKER. 
UNT-GEBLUMT , (buntgeblünt) adj. Emaille, 
Bantgeblümter Sammet ; velours à ramages. 
Naar (buntgemalt) adj. voy. BUNT- 


ÆRBI 
BUNT-GESTREIFT , (buntgefireift) adj. Ælyé. 
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BUNT-SCHECKIG, Cuntheig) adj. Marque- 
st 10. 

BUNT-SCHWENZEL, (Buntfijteängel) (der) 


gen. des -s, pl. die-; Faucon ou épervier d pi- 
eons de la Caroline à queue variée. 
BUNT-SPECHT, untpecht‘) (der) gen. des - 
es, pl. die-e; Grand piverd bigarré ou grand 
rimpereau , (oifeau). 
-WERK, (Buntterf) (das 


gen. des-es, 
JS. pl. Fourrure, pelleterie ae 


e de différentes 


couleurs, émaillure. x 
BUNT-WERKER, (Bunétoerfer ) (der) ‚em: des 
-s, pl. die-; Le pelletier, qui aÏemble des pells- 
teries mêlles. | 
BUNZEN, (Zungen) (der) gen. des-s, pl. die-; 
Inftrument de fer ou ? 


d'acier, le poingon, cifelet. 
BURAT (Burat) (ie) f 


gen. des- es, [. pl. Le 
burat, buraté, Jorte du ras, 


Rafch. 


BÜRDE, (Bürde) (die) gen. der-, pl. din. 
Die Laft; La charge, le fardeau, faix. Eine 


Bürde Steine, Holz; une charge de pierres, de 
bois. Die Bürde eines Maulèfels ; Ia charge d'un 
mulet, Eine Bürde tragen; porter un fardeau. 
Die Bürde ablegen ; je décharger. Unter der 
Bürde erliegen; fuccomber, plier fous le faix. 
Die Leibesbürde; le fruit d'une femme wi 
Sie ift ihrer ehelichen Leibesbürde glücklich 
entbunden; elle eff accouchée, elle e délivrée 
heureufement. Die fchwèrefte Bürde auf Reifen 
ift ein leichter Geldbeutel; le plus pe/ant far- 
deau en chemin efl une En mal remplie. Auf 
einem fchwachen Rücken lafst fich nicht wohl 
eine fchwère Bürde tragen ; #! ne fait pas bon : 
porter une Bere pe/ante quand on a les reins 
foibles. Gleiche Bürde bricht den Rücken nicht; 
(prov. ) quand la charge ef} égale perfonne “a 
le dos rompu ; quand chacun porte une égale por- 
tion de la charge, perfonne ne Je fatigue. Das 
Alter ift eine fchwère Bürde; l'âge porte. Jes 
chagrins , eff une charge pénible, un pejant far- 
deau. Würde ift Bürde; les honneurs Jont d 
charge. Die Afterbürde; l'arrière-faix, les fe- 


‚condes , fecondines. 4 
BÜRDEN, ee voy. AUFBÜRDEN. 
BÜRDE-STAHL, (Bürdeflahl) (der) gen. des - 
= pl. Acier à la double marque, acier foret 
tirie. - - 
BURG, (Burg) (die) gen. der-3 On ne trouve 
res ce mot au pluriel. Au lieu de Bürge on 
it ordinairement Schlöffer ; un château. Die 
kaiferl. Burg zu Wien; le château de l'Empe- 
reur à Vienne. Eine Burg, Veftung ; une ci- 
tadelle, un fort, une fortereje. Der Feind hat 
Stadt und Burg erobert; l'ennemi a emporté la 
ville & la citadelle, le fort. ; 
BURG-BANN, (Burgbann ) (der) gen. des - es, 
JS. pl. Une banlieue, châtellenie ; certaine éten- 
due de pays qui eft ‘fous la jurısdiffion du Seig- 
Châtelain. “ 


neur 
BUR- 
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BÜRGE, (Bürge) (der) gen. des- en, pl. die - 
en; Le gurant, röpondant, qui fait caution, qui 
ro our 9. un; le fidéjufeur. Einen Bür- 

en len, fetzen; donner caution. Bürgen, 

Bürge feyn oder werden; répondre, être cau- 

tion, cautionner, garantir, s’obliger, s'engager, 

faire bon, étre garant, foufcrire à gg. ch. Für 
einen Bürge werden; ye faire, Je rendre cau- 
tion, (pleige) fe metire caution pe gg. un; 
répondre pour lui, entrer pleige. Ich bin nicht 

Bürge dafür ; je n'en réponds pas; je n'en veux 

as étre caution. Bürge werden mit feiner 
Pons répondre corps pour corps. Einer, der 
für den Bürgen Bürge wird; un certificateur, 
arrière-garant. Den Bürgen mufs man wür 
‚gen; (prov.) qui répond paie. 

BÜRGEN, (bürgen) v. n. Ich bfirge - bürgte, i. 
» gebürget. Bürge werden, Bü: en lei- 

en; Cautionner, pleiger qq. un. Voy. Bürge. 

BÜRGER, (Bürger) (der) gen. des-s, pl. die-. 
Die Bürgerinn , gen. der-, pl. die-en; Le 
bourgeois, la bourgeoife, le citoyen, enne. Bür- 
ger werden; Je faire recevoir bourgeois, gsg- 
ner la bourgeoifie. 

BÜRGER-EID, (Bürgereid) (der) gen. des - es, 
pl. die-e; L'obligation de bourgeois ; Jerment 
qu'on préte quand on efl reçu bourgeois. 

BÜRGEREI, (Bürgerei) (die) gen. der -, S. pl. 
Der Bürgergehorfam ; (eff ainfi qu'on appelle 
dans quelques villes la prifon honnéte € libre 
des bourgeois; it. affemblée de la bourgeoifie. 

BÜRGER-FRAU, (Zürgerfrau) (die) gen. der-, 
pl. die-en; Une Bourgeoife ou plätot la femme 
d'un bourgeois. I faut difiinguer entre Bürge- 
sinn & Bürgerfrau. On dit p. e. Sie ift Bür- 
gerinn von Frankfurt am Main; elle eff citoy- 
enne de Francfort fur le Mein. Sie ift eine 
Bürgerfrau von Caffel ; c’eff une bourgeoife,.ow 
la femme d'un Bourgeois de Cajlel. Bürgerinn; 
citoyenne, dénote toujours une ge qui a ac- 
quis le droit & les privilèges d'un citoyen d'une 
ville libre, foit naiflance ou par mariage. 
On dit aufi : Sie ift nur eine Bürgerfrau; elle 
n'efi qu'une roturière ; elle weft pas d'une naif- 
Jance noble; & dans ce Jens je ne puis pas di- 
‚re: Sie ift nur eine Bürgerinn. 

BÜRGER-FREUND, (Bürgerfreund) (der) gen. 
des-es, pl. die-e; Qui favorife la bourgeoi- 
fie, le peuple, ami du peuple. 

BÜRGER GEDING, (Bürgergeding) (das) gen. 
des -es, pl. die-e; La convocation, affemblée 
des ran: 

BÜRGER-GELD, ( Bürgergelb ) (das) gen. des - 
es, f. pl. Ce que l'on paie étant reçu ourgeois, 
le droit de me 

BÜRGER-GERECHTSAME, (Æürgergerechéfame) 
(die) gen. der-, f. fing. Les droits, les privi- 

“ lèges de la bourgcoifie. 


BUR. 


BÜRGER-GLOCKE, (Bürgerglode) (die gen, 
der -, pl. die-n; Le befroi, la er 


‚froi. 
BURGER-HAUPTMANN, (Bürgerhauptmann ) 
(der) gen. des -s, pl. die - leute; Le centenier. 
BÜURGER-HAUS, (Bürgerhaus) (das) gen. des 
„es, pl. die-häufer; La maifon d'un particulier. 
BÜRGER-KRANZ, (Bürgerfrang) (der) gen. des 
-es, pl. die-kranze. Die Bürgerkrone ; . Le 
couronne civique. | 
BÜRGER-KRIEG, (Bürgerfrieg ) (der) gen. des 
-es, pl. die-e, ou der bürgerliche Krieg; La 
‚guerre civile. 
BÜRGER-LEHEN, (Bürgerlehen) (das) gen. des 
ès, die-; La terre roturière, fief roturier.. 
BURGERLICH, (bürgerlid) adj. von Bürgern 
benämt; Bourgeois. Die bürgerliche Weife; 
la façon bourgeoife. Die bürgerliche Erift; (T. 
du barreau) le délai civil. Bürgerliche Nabrung 
treiben; faire, exercer une profeffion bourgeoife 5 
ît. roturier. Ein bürgerliches Gefchlecht; une 
famille rotouriere; it. civil. Das bürgerliche 
echt; le droit civil. Eine bürgerliche Bedie- 
nung; une charge civile; it. particulier. Er lebt 
ae bürgerlich; il vit en Jon particulier, à la 


, TA \ 
BURGERLICH, (bürgerli}) adv. Bourgeoife- 
ment, à la bourgeoife, em roturier , civilement, 
en perfonne privée. Sich bürgerlich kleiden, 
‚aufführen ; s'habiller, vivre à la bourgeoije. 
BÜRGER-LUST, (Œürgerluft) (die) gen.-der-, 
[.pt. Un divertiflement bourgeois. 
BÜRGER-MÆDGEN, (Bürgermädgen) (das) gen. 
des-s, pl. die-; Une fille bowgeoife. 3 
BÜRGER-MEISTER, (Bürgermeifter) (der) gen. 
des -s, pl. die-; Le bourguemeflre, le conful, 
Die Bürgermeifterinn ; {a femme du bourgue- 
mefire; femme du conful. Das Bürgermeifter- 
Amt, die Bürgermeifter- Würde; la charge de 
bourguemefire ; le tribunat, le confulat. Der 
Bürgermeifterrock ; {a robe confulaire. 
BURGER-MUSTERUNG, (Bürger - Mufterung ) 
(die) gen. der-, pl. die-en; La revue des 
en: ; h x 
BÜRGER-PFLICHT, (Bürgerpflicht) (die) gem. 
der-, gl. die- en; L'obligation de Bourgeois. 


Voy. Bürgereid. 
BURGER-RÉCHT, Fo ae (das) gen. des 
-es, pl. die-e; droit de bourgeoifie ; ik 
bourgeoifie. Das Bürgerrecht gewinnen; ga- 
Ener, acquerir la bourgeoifie, le droit de bour- 
eoifie. 

BÜRGER-ROLLE, (Bürgerrolle) (die) gen. der-, 
‚pl. die-n; La rôle de la bourgeoifie. ; 
BÜRGER-SCHAFT, (Bürgerfhaft) (die) gem 
der-, pl. die-en; La bourgeoifie, la commu- 
ne, la ville. Irs bourgeois, le corps de la bour- 
Die Bürgerfchaft berufen ; convoquer 


wife * 
# ei ine Verfammlung der ms 
Cia 
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Schaft halten; tenir uns affemblée de le bour- 
BÜRCER-SCHLUSS, (Bürgerfätuf) (der) gem 
RE die - fchlütse ; L'ordounancs du peu- 
le ifcite. 
Burch ah U, (Bürgeréfrau) voy. BURGER- 
BÜRGERS-MANN, (Bürgerömann) (der) gen. 
des-es, p. die-leute, der Bürger. Ein an- 
fehnlicher Bürger; Le bon bourgrois. Geringer 
Bürger ; petit bourgeois. 
BÜRGER AND, irgerfland) (der) gem des 
Da die - fande; condition geoile. 
UD A NA Me be 
bourgeoi extr À er- 
und Bader r ‚ où der Nehrfland; le kiers 
état. 
BURGER VERSAMMLUNG, ( Bürgerverfanmes 


Lun, . BURGE 
BÜRGTOLR, ärgert) (ds) gm de 


es, f. 3 
BÜRGER-WACHE, ( Bürgerivache) (die) gen. 
- der-, pl. die-n; La silice de la ville, Pay 


ÜRCFREIHENT, (Bursfruiber Cie) gen, der 
- (Burgfreihei en, der - 
1. die- en; La chätellenie, & 2 


G-FRIEDE, (Burgfriede) (der) gen. des-n, 
die-n; Ce mot a différentes jignifications. 


rg 


BÜRG-CERICHT, GBurggeriche) (das) gen. des 
-e, rn die-e; La préfe 


château. 

BURU-GRAF, (Surggraf ) (der) gem des-en, 
pl. die- en. Die Bur n, gen. der -, pl. 
die-en; Le Bourggrave, Burgrafe, la Bour- 

Pavine, Burgrauine. Cefi ordinairement le che; 
un corps noblee litre & immédiate 
FEmpire, qui n'eft compofé er de chevaliers 
chapitrables de la première condition, Le Bourg- 

- grave «fi d la tête d'un certain nombre de Burg- 

x a c'eft à dire des conjeillers qui ainfı que 
om 
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Wi font chargis de la régence mais qui me 


ires ou communs. Die B ;ie 
Bourggraviat , Burgraviat. 2 k 
BURG-HAUPTHANN, (outghenpemann) (dery 
-es, pl. die - männer ; 
sten, du Bwg. à } Bass . 
BURG-LEHEN, (Surgleben) (das des-s; 
pl. die-; } palk ren) A a de AGE 
fn & de certaines familles. 


urg ab 5 um 
hensmann, Burg- 
mann, Burgfafs; le vajlal, fieffataire d'un c 
; it, chätelain, juge-chätelain. Der Burg- 
herr; le Seigneur du château. Der B ogt ; 
le châtelain, juge-chätelain, le concierge ss 
tem. Die Burgvogtei; la chätellanie; con. 
cıergerie. 
BÜRG-SCHAFT, (Sirgfehaft) (die) gen. der-, 
pl. die-en; La caution, réponfe, garantie, 
Fidfjufion; it. en termes de mögen une foufcri 
tion qu'on met au bas d'un billet par la quelle 
on s'oblige d'en payer le contenu, en cas qu'il 
ne foit Dr acquitté par celui qui l'a owferit; Pa 
val. chaft ftellen, annehmen, 5 
recevoir caution. Bürgfchaft leiften; Are 
rant, garantir. Auf Bürgfchaft Iosgelaffen 
werden; #re eu ge caution. Sichere, an- 
nehmliche Bürgfchaft; caution bourgeoije. 
BURGUND, (Burgund); Bourgogne Duché, 
: Graffchaft Burgund; {a Franche Comté, m 
BURGUNDER, BURGUNDIER, (ein: Burgums 
der, Burgundier); N a Ge 
de bour, are. 
fche Heu; du Jain-forn, a 
BURRETSCH, (Burretfd) ) voy. BORRAGEN. 
BÜRSCH, BÜRSCHEN, (3ärfÿ, Dücfÿen ) 
BÜRSCH, (Darf) (der) gen à fe di 
, 1) es - en, pf. die 
-e; Un jeune homme. Die Burt: À i 
e 


trouve un plaifant mignon. 
burfch; un garçon de métier. burfch; ap- 
presti. Ein Kaufmannsburfch; un li mar- 
chand. Ein Schneiderburfch, Ja Burfchs Ci 
arçon tailleur, chaffeur. Ein burfch, Hal- 
ie Salzarbeiter; un /aunier. Ein Hausburfch, 
Stubemburfch; un compagnon de chambre, R. 
Soldat ; /oldat, camaraue. : Ihr Buriche zum 
Gewehr! aux armes camarades! Dans quelques 
sr om oppelle ls étudiants, Fe 
o in 
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ue DDR: Bürfchgen ; un petif gargon; - 
BÜRSTE, (Bürfte) (die) gen. der-, pl. die-n; : 


Les vergeites; épouffeites. Eine harte Bürfte; 

Une br Eine Schubürfte ; une décrottoire. 

Eine feine Bürfte; ‚uwe polifloire. 

nenbürfte ; un sont Eine kleine Bürfte ; 
C 


une broffette; sit de cordonnier) un gippon. 
Eine 


BÜRSTEN, (bütften) v. a. 
i.h gebüritet ; 5 Vergetter, broffer, décrotter,, 
nettoyer. Ein Tuch, einen Hut vider den 
Strich büriten ; rebrouffer. Die Wolle eines 
ne glatt bürften; coucher le poil d'un cha- 


BÜRSTEN-BINDER , (Bürftenbinder) (der) Anz 
des-s, pl. die-; Le vergettier, Jaijeur de 
Jes, de ver ebtes, brofier. Er fäuft wie du 
un er; (prov. pop.) il boit comme un 


BÜRSTEN: KRAUT, ( Sürfienfrauf ) (das) gen. 
des- es, pl. die- kräuter. 
‚Sorte du chardon , cartame. 

BÜRTIG, Cote) adj. Natif, originaire, de 

a de nation. 
BÜRZEL, "Bürgel) (der) gen. des - s, pl. die - 


ne Biber bürftete, 


A fe dit As de cette partie où tient 2 ; 


plume de d'un oifeau ; it. l'extrémité 
du bas de LA ta d'un el le croupion. 

. BURZEL-BAUM, 
es, pl. die - bäume, Der Burzel bock; La cul- 
buts, Einen Burzelbaum machen ; 


faire une 
sulbute, 


BURZEL-DORN, FRE) (der) gen. des - - 


es, pl. die-en; La tribule terrefive, herfe, 
croix de chevalier, faligot terrefire. (Plante). 
BURZEL-KRAUT, (Surjelfraut) v. PORTULAC. 


BURZELN, (burgeln) v. #. Ich burzele-burzelte, - 


ib geburzelt; Culbuter, faire la culbute. Her- 
unterfallen ; tomber la féte la première ES Je 
ep Sich tiber und über kehren; fe ren- 
ver/er, tomber à la renverfe. 


en v Buch) (der) gm. des-es, pl. die-Bü- - 


ebüfch ; Un bosquet, petit bois, 
en buiffon. DerDornbufch; la ronce. Ein 
dicker Bufch ; #n hallier , buifon fort épais. 
Bufch, Büfchel /e dit auffi de Vaflemblage de 
plufieurs chofes, qui font liées es/emble, ou qui 
tiennent naturellement l'une avec l'autre; un bou- 
quet. Ein Büfchel Federn ; un bouquet de plu- 
mes. Ein Rüfchel Kirfchen ; 3 un bouquet de cé- 
se it, une howppe, ou affemblage Ei 
ets de laine ou de foie liés enfemble comme par 
bouquets ; it. a huppe ou touffe de plumes que 
po ortent quelques oifeaux fur la téte. Ein Heu- 
ufch ; une holte foin. Ein büfchel Rüben, 
Spas gel; une botte de raves, d'ajperges: Ein 
üfchel Reiter ; ; une fafcine, un fagot, une corde 


‚de bois; it. aigretis ou touffes a crin qu'on: 


Eine Kan- - 


ahnbürfte; une broffette pour les dents. - 


Die Bürftenpflane ; . 


Ka Seel (der) gen. des - - 


+ BUS. 


met par ornement fur la téte des chevaux de ca- 
rojle. Eine Büfchelmütze ; un bonnet avec uns 
bouffette. Die Büfche klopfen, die Vögel, Thie- 
re’aufzutreiben; battre les bouijJons. Auf den 
Bufch Nos fchlagen; (fg-) faire une ten- 
tative; fonder le gué; tächer de découvrir les 
Jentiments de qq. un; tâter le pouls, pouver 
st. battre les buiffons. Lange um Bufch 
herumgehen, nicht wiffen, was man thun, 
wozu man greifen foll; héfiter, étre irréfolu, 
rer Hinterm Bnfch halten ; agir fourde- 


BUSCH-AFFE, ( Bufc-Affe) (der) gen. des- m, 
pi. die-n; "Homme auvage , homme de bois, 
Poran, 

. BUSCH-HOHNE, Bufchbohne) (die) gen. der -, 
gl. die-n;.Leh rang x ala ) a kauft: 
BÜSCHEL, ( Züfchel ) voy. BUSCH. 

BÜSCHEL-FOHRE, ) (die) gm. 

pl. die-n; in à trochet. 

BÜSCHEL-WEISE, Coll) adv. Par bot- 


tes, par bou Zr r iR par ou en toufe 
Bülchelweife b Ein, Voy. Bün AR 


BUSCH: "FANG, (Bufchfang) (der) gen. des-es, 
[pl La c fe e des oifeaux à l'arbrot. 

BÜSCH- HERD, (Bufberb) (der) gen. des - 
‘pl. die-e; L'aire, lieu préparé à la chaffe Fr 


re avec ‘des appellans. 
BUSCH-HOLZ, (Son) (das) gen. des - es, 
pl. die- hölzer. Unterholz, Unterwuchs, jun- 
s niedrigesHolz, Anflug; les broufJailles, ar- 


BUSUHIG BUSCHICHT , Chufihig, r bufchicht ) 
adj. Plein ou couvert de “buifons 

BUSH, on mb ir (Bu Htaninchen) (das) 

es -5, pl. die-; Le lapin buiffonnier. 

DÉS Ruhe, (Butfe ) die) gen. 
der-, die-n, aldklafter ; Toile ou me- 
* fure Pr Bas fur la plate où il a été cou, 

BUSCH-KLÆPPER, ou KLEPPER, Cftiäps 
per, ou nn (der) gen. des -s, pl. die-. 
Räuber; Un bandoulier, brigand, perce-for&, 
chenapa, voleur de grands chemins. 

BUSC mus, (CBuihmaus ) voy. BUSCH- 


RATZE 
Eure -MENSCH, (Bufhmenfh) voy. BUSCH- 
EUSCH-RATZE, (Bufchrage‘) (die) gen. der-, 


pl. die -n; La marmotte, le rat manicou .. 


„BÜSCH- REGE, (Bufdirege) (die) gen. der- 
le plufieurs .' 


die-n; L'appellant ou oifeau vivant US 
une corde, qui fert pour appeller les autres & 
Le faire venir dans Les 


Ê Be RES LE éfénenfe v. WALD- 
. BUSCH- WEIDE, (Bufchweibe 


(die) gen. der - 
pl. die-n; Le marceau, le jaule à feuilles von 
des £3 lgrges. = 

BUSCH- 


BUS. 


BUSCH-WERK ; (‚Bufchtwerf). (das) gen. des- 
es if pl. Les Pat le ae bruyere, 


touffe. 
BUSEN ‚ou BUSEM, (Bufen; ou Bufem) (der) 
en. des-s, pl. die-; Le fein. SeineHand in 
len Bufen ftecken ; mettre a main dans le Jein, 
dt. la gorge. Mit blofem Bufen gehen ; porter 
orge ouverte. Der Bufen des Méres ; le 
golfe. In feinen eigenen Bufen greifen ; met- 
ire la main fur fa con/cience. Ich habe diefe 
ge in meinem Bufen ernähret; j'ai nour- 

ris cette vipère dans mon fein. Ein Bufenfreund; 
un ami du cœur, ami intime, confident. Die 
eg voy. Schösfünde; le péché favori, 


BUSSE, REUE, (Buße, Reue) (die) gen. der-, 
pl. die-n; La repentance, le repentir; it. pe- 
‚nitence, réparation. Eine harte Büfse auflegen ; 

a une rude pénitence. Die Büfse und Be- 

kehrung; {a röfipi/cence. Büfse, Befferung; 

amendement, Bülse, Geldbüfse, Strafe; l'a- 

sende. InBüfse verfallen; étre /wet à l'amen- 

de. Kirchenbüfse ; amende honorable. Büfse 
thun; faire pénitence; avoir de la réfipifcence ; 
retourner à Dieu par la repentance, Je conver- 
tir, avoir du repentir, avoir de la repentance, 

‚fe repentir. Nicht mehr thun, ift die befte 

Büfse ; (’prov. ) la meilleure pénitence efl de ne 
ce dont on Je repent. 

N, (büßen) v. a. Ich büfse - büfste, i. h. 
gebüfset. Reue haben; /e repentir, avoir du 
repentir. Büfsen, ausbeflern, verbeflern; re- 
faire, raccommoder, rapibceter, rapiécer, ravau- 
der. Eine Lücke büfsen; réparer une bröche. 

Büfsen, erfetzen; réparer, payer. Von dem 

Seinen zufetzen ; ajouter, donner. Büfsen, 

befriedigen, feinen Hafs; fe venger. Seinen 

Hunger; appaifer, Jatisfaire Ja faim. Seine 

Luft; je Jatisfaire, fe donner carrière, ajlowvir 

ou fatisfaire fa pajion ; contenter [es d£firs; 

pajler fon envie. Ausföhnen; expier. Bülsen, 
an Gelde ftrafen, einen büfsen ; condammer qq. 

a à une amende. Büfsen, Su leiden; a 

er, porter la peine, étre puni de; payer la 
peine, 5 folle en. Seinen Fehler büfsenz 
gorter la peine de Ja faute; réparer Ja 7 en) par 

‚des mortifications. Büfsen; (T. de Chapelier) 

#touper. DasBüfsen der Schuld; l'expiation, le 
‚gayement, la punition. Büfsend; adj. pénitent 
-repentant. Der Büfser ; le pénitent, repentant. 
‚Ein büfsender Sünder; un pécheur repentani, 
Ein Lückenbüfser, Nothhelfer ; un bitu: 
Eine Büfserinn ; une Jachette. Die Büfsbrüder, 
‚Büfsfchwefter1; les pénitens du tiers ordre. 

BUSS-FÆLLIG, (bupfälig) ad. büfswürdig, 


Straffallig ; puniflable, confifcable. 
BUSS-FERTIG, (buffertig) adj. Pénitent, repen- 


B 


tant, contrit. Ein bôfsfertiger Sünder; un pée . 


witent. Ein Büfsfertiges Hesz ; un cœur contrit, 
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Die Bûffertigkeits le repentir, la repentance , Ÿ 
BUSS GLBET (.Bufgebet ) (d 
-i ‚Bu t) (das) gen. des - 
pl. die-e; La prière d'un Bee sit pa . 


eier. 
BUSS-KAMPF, ( Bußfampf‘) (der) gen, des-es, , 
5 LE die - kämpfe; La contrition. - 


SS-LIED, (Œuflied ) (das) gen. des-es, pl, 
die-er; cantique d'un repentant, 
BUSS-NAGEL, BÜSSNAGEL, Bußnagd, Bag 
nagel) (der) gen. des +s, pl. die - nägel; 
A Bra does 
BUSS-PEITSCHE , (Sufpeitfche ) (die) gen. des 
1. die-n; La difcipli 


=; ae line. 
BUSS-PREDIGER, ( ueprebiger) (der) gen, 


des - s, pl. die -; Qui préche Ia pénitence ; it. - - 


édicateur févère ; pénitencier. 
BUSS-PREDIGT , (Bußpredigt) (die) gen. der-, 
. die-en; L'exhortation & la repentance. 
BUSS-PSALM, (Bufpfalm) (der) gen. des -es, | 


1. die-e; Um des Jept pfeaumies pénitentiaux, 


es p/eaumes pénitentiaux. 
BUSS-TAG, ÇBuftag ) (der) gen. des - es ‚ph: 
die-e; a de p£nitence. 
BUSS-THRENEN, (Bußthränen) (die) Les lar- 
mes qu'on répand pour fes pus üfsthräh- 
‚nen vergieflen, weinen; pleurer Je péchés. 
BUSSUNG, (Büßung) voy. Das Bü Er 
BUSS-ZEIT, ( ms (die) gen. der-, f pl, - 
Le temps propre a la pénitence, accordé pour la 
repentance. Die von Gott verliehene Hüßzeit 
verfäumen; perdre le temps que Dieu nous Ace 
= a tr D ab repentir. Ze 
‚ (butt) adj. (pop.) Lourd, ruflaud, grof. - 
fer, lourdaud, flupide. Ein butter Mech, 5 
un homme grojier, lourd, lourdaud. 
BUTTE, où BÜTTE, (Butte, ou Bütte) (die) - 
gen. der-, pl. die-n; Sorte de panier qu'on 
met fur le dos, une hotte; it. banne, dés de 
gr manne. Dans les falpétrières on appelle 
utte , la recette, & dans les papetieres, ger- 
lon. It. Bütte, Zuber, Bottich; une cuve, tine, - 
tinette; un cuvier. Butte; tn cuveau, st. en 
Terme de Mer, une baille, boute. Die Hand 
von der Butte ! (prov.) n’y touchez pas. 
BUTTE, BÜTTE, (Zutte, Bütte) (die) gen. 
der-, pl. die-n; Leturbot, turbotin, poij/on 


de Mer. 

BÜTTEL, (Büttel) (der) gen. des-s, pl. die-, 
Der Stadtknecht ; L'huifier, fergent, archer, - 
„En Angleterre on l'appelle, connétable. 2 £ 

BUTTEL-BIER, (uttelbier) (das) gen. des- es, 

Fe La bière tirée en bouteilles. 5 

BÜTTELEI, (Œüttelei) (die) gen. der-, pl. die- 

ri/on publique. à 

SE, (Butteltofe) (die) gen. der -, 

butte; Le rofier Jauvage, gra- 


BUT: 


en; La 
BÜTIELR 
pl. die-n, 
‚tesa, 
00 
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BUTTEN-KORB, (Buttenforb) (der) a ec 
- La die - kDrbe ; ; La banne, bannetie, 
as manne ss on Je Jert dans les Ya 
BUTTEN-TRÆGER, (Buttenträger) (der) gm. 
des-s, pl. die-; Le hotisur, qui porte la hotte. 
ER a Er dr jp Ze 
utter ie 
res. Frifohe Butter; en AE 
sg ar eng sa Jalt. regen red 
utter; du beurre Stinken: Ca 
Butter ; du beurre fort. Braune Buttery du 
ee 
ge euvre fur 
Butter braten; 1 seu heure, frise avec da 
beurre. Mit ‚Butter rene 5 bourver, ac- 


BUTTER- TER DE ee : (put biume) (die) gen. 
der-, gl. die-n. as Butterbrod, die Butter- 
folles La beurrée ; du pain beurré. 

BUTTER-B , Sub) u) se = 

-, pl. die-n; 
sus rothe, gebe, PR Ha Reg ; 


ré ‚ blanc. 

BU ERBE ee (Butterblume) (die) gen. der 
=, pl. die-n; Nom générique de plufieurs fleurs 
jaunes dont on Je ei pour denner uns coweur 
Jaune au beurre. Der Löwenzahn ; dent de lion, 
er Die Bachblume; ie fouci d'eau, Voy. 


utterkraut, 
‘BUTTER:- ere ossi) (der) gen. 
des-s, pl. die-; perce-beurre , infirurment 
EEE 
re ey aeg pour examiner 


f TIER ER Ende at SButiersegel) 


die) gen. 

ae -‚pi. a et utter craque 
lin Bed 

BUTTER- BROD Ce Butterbtod ) am gen. des- 

es, pl. die-e; Die beurrée. it d'un cer- 


tan jeu des enfants: Ein en, werfen; 

ze er ricochet ; Ar que fait = | mis 
e ur la furface 

- BÜTTER En ed fa 


RÜHE, (Butterbrühe) (di der 
ee die-n. Di Die ae Sao) gm der 
che, fauce au beurre. 


R-BÜCHSE, ÉRutteäe E) (die) gm. 


pure Re (& d 
as les - es, 
pl defer; Une bar ia (us) am ds 


re un vaifleau de 
on bat le beurre. 
BUT Er (Butterfltege) voy. BUTTER- 


BUTTER-GEBACKENES, (Buttergebackenes) ; 
Pieces de four ‚ friture. 

EUTTER-HOSE, (Butterhofe) (en der - 
pi. Te Ein Butterfäfsgen 3 beurrière, 

EUTTERICHT, BUTTERHAFT, ( butteridyt, 
. Dutterpeft haft) ad. De beurre, bruré, butireux. 


BUT. 


BUTTER- Es (Butterfrant) (das) gen. 

Be Sr 2 La graffette. ( Piamte.) 

REBS, États) (der) gen. des 

on -e; Une écreviffe bcaillée. 

die-e; Une & écaillé 
BUTTER- KUCHEN, ou ee ELADEN, 
réuchen, ou Butterflaben er) een gen 
[A ie ire ja Bhf, En 


küc 
HORS MARKT, (Suiermartt) (der) 2 
l, die- märktes Le marc beurre. 
BUTTER, Rue rire) as (die) gem. der 
ÉRTR 
BE » (buttern) va. is er 
buttert. Butter 
Ye ee faire 
trouve ce verbe auf comme 
man Zucker in das Butterfafs 
die Sahrte nicht ; em jettasst un morceau de Su 
cre dans la baratte, la crême ne ie per 
Es will nicht buttern; (prov. pop.) 


br BÜTTERSCHNITTE, (Qutterfäjnitte) v. BUT- 


BUTTER-STEMPEL, (Dutserftämpet) (der) gm. 


die-; La 


-8, p beurre 
BUTTER-STECHER, (Butterfieer) (der) gm. 
des-s, pl. die-; Le perce-beurre. Voy. But- 
-terbohrer, 


N rang (Sutterfiolle) voy. BUT- 
BUTTER-TEIG, (Sutterteig) (der) gem. des-es, 


Kg 


OPF, en (es, ) gen. des- 
BUT: 


, die - topfe; 
ER-VOG Budtero I) (der) a ve 
-8, Der 


die - -vOg 
B ER-WECK, Corner Ces (der). gen. des 


Rae die-e; Un coin de 
BUTT-FISCH à CBusfißb Get ge des-es, pl 
die-e; Le turbot, 
BÜTT-GESELLE, { tgefale) Fa gen. des- 
n, pl. die-n; Le plengewr, gs 
BETT rich; (Dati) voy. BO 
BÜTTN ER, (Bite) (der) em, à Fe s, dl 
Ta, (Qu (Bug) (di en en des dd 0 
B er les - = 
Bug) (der) em d'un corps , le bout, bow- 
= Die an der Nafe; {a morve feche. 


-Butz am Obft; l'œil, le. nembril. een 
‚zen, Knoten in den Birnen ; Butz 
anr Licht; Le lumss, La monchure, Fa 
da méche. Butz e einem Gefchwüre; la boue, 
matière bpaille . Dicker Eiter in einem 
-Gefchwüre: der 5 érde ; le bourbillon. 

PRADA (Burbaun) ; Le buis, bouis. og. 

uchsl 

BYROLE, (Sprole) voy. GOLD-AMSE - 


Herin, 


°C 


CAB, 


Trees quelques uns écrivent avec um 
mais qui dite étre écrits aveo un K ou Z; 
on doit les chercher parmi ces deux litres, 


C. 


(das) Troifiénie létire de l'alphabet. D 
Je régulièrement devant a, 0, us 
© "ES devant une confonne quelconque com- 
me K & devant les autres voyelles comme Zu 
AE Fintroduflion grammaticale. ) 
C A (Œabarte) Ge gen. der-, pl. die- 
ainfı qu'on appelle en Rufe es caba- 
ne Fed voyages écrits en allemand, on 
. trouve Jowent ce mot ; ls caback, le cabaret, rn 


tellerie. 
CABALE, (Cabale) (de): „gen. der-, pl. us 
Un. plufisurs perfonnes qui ont 
méme dejjein. (fe prod en mawaije part) La 
> ligue, conjuration, con/piratton. Ca- 
bale ch re mener une intrigus, Jai- 
‚re une À confpirer, comjurer. 
Ctaleahers où sah Lo 
remuant, intriguant, Jéditieux, tracafher. 
EABALIST,  CEsaif (der) gen. des-en, pl. 
die-en; Un ij av Al ne 


- ditions myfliques des Juifs. Cabaliftifch; adj. 


CABEL, Eabel), voy. . KABEL, 

CABINET, Eine) (das) gen. des -es, gl. 
die-e; Un en res boudoir ; 
-i. Le rag rk = 

aufs Cabinet, lout ce qui € contenu ds 
binet. Münzcabinet; cabinet des médailles, mé- 

. dailiier. Naturaliencabinet ; cabinet de curiofi- 
ts, de raretés. Mufchelcabinet; cabinet 1 
coquilles, coquillisr, Er will fein Cabinet ver- 

‚kaufen; il veut era Jon cabinet. Der Cabi- 

netsminifter ; 


3 re du Cabinet. Die Ca- 
pe a ? rordre 


gebiet. Der Cabinets- 
ee ‚Cabinetsrath; sm con/ciler du 
cabinet. Das Be abus 


; le era 
Ein Cabinetsftück ; une pièce 
CABIS-KRAUT, (Ecbisfrant) Fe KOPFKOHL. 
CACAO, (Eacao) (der) gem des-, /.pl. Die 
Cacaobo e, gen. der -, pl. die-n; d'a 
:mande, qui étant rôtie, Se cs 
"fait le princi do ingrédient du Chocolat. Der Ca- 
cacao, cacaoyer, cacaotier. 
- Cacaobutter ; la beurre “ Cacao. 
Sonn (Eabenz) Dee D es der-, ER -— 
La cadence, me kom- 
: us rompre la mefure, 
'ADET, (Eadet) Ba en. des-en, pl. die- 
„en; Un cadet, ser endet de m. 
‚rine. Das ee 3 Le corps de cadets. Das 
{ -Cadettenhaus; Phötel des sadets ; it. le puiné. 


2; „Sees CE 


fablieux, ligueur, C. 
es, pl. die-er; Le cabaret. 
cAfrÉGERATHE, (€ (€ 


CAREHADS, € ns Ds LS des - es, 


rédicateur du cabinet., aumbnier , , 
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CADUK, (cab) adj. (T. de Pdaïs) Niederfäl : 
lg; cadu, biens cadurs. On appelle. caducirte 
he rh legs caduc, une fucceffion qui n'a pas lieu, 

ritiers on de fonds, ou faute Wacom 
ir ee conditions. 


ch FE, (Eaffe) (der) gen. des- h Le ca 
Vol fe e recht mit nf La 

i De or oder CS ac en Le 

eter e; café mo 

ri te 2 re 3f8 brhlé, Gemahl- 
mer Cafe; café "Ungematiner Caf- 
fe; café en Cafe. der durch das See» 

“ wañler verdo res its café mariné ou avarié. 


Caffe brennen, mahlen; bruler, moudre le café. 

Das aus den Cafebohnen zubereitete Getränk ; 

La ce cr Biken) Er du café. Eine 
café 

au) ar QE des -es, 

ph die - banme; ; nu arbre du 


c AFFE-BOHNE, (Eeffebohne) go EE gen. der-, 


Se zu Le cat, | 
, er adj. e couleur de 


ca 
CAFFE-BRETT, (Gaffcbretf) (das) gen. des- 


feger it ) (das) gem 
des-s, /. pl. ke ezeug; 


len ins 
„fun ehe te au ca) 
KANNE, Gaetan) Le) gen. der-, 


e-n; 
Len lee { Mitch) (de) gen. des-es, 


, die- koche ; Le 
C eg De, jen (die) gen. der 


‚ph die 
Sn ESCHELCEEN, Ri Eingängen À Com) 


C FE-SCHENKE, (Eaffefchenfe) (der 
des-n, pl. die-n; Fee aan, De 

. Die Caffefchenkerin ; ia fer 
CAFFE-TIEGEL, (Eaffetiegel) (der) gen, des - 
à a fer le café, 


fie -; ow poële 
cÂ TISCH, ( ares) € (der) gen. des-es, 
-e; 


pl. 
cA FE TRANÉ (Gafitrant) (der) gen. des-es, 


Die cab TRUE, trunumen (die) gen. 

L die-n; Le mowlinet d griller le café, 

cAFrAn + (Eaftan). „(den Bons des-es, pl. die- 

e; cafetan, robe de difinfion en fage cher‘ 
les Tu 

CAJUTE, ar voy. KAJUTE. 

CALAMAN ane ou Kalmank, (der) gen. 
des-es, pl. die-e; mandt, étofe de’ 
l'aine lufirée d'une côté; 

0 3: CAL- 


29& ; CAL. 


CALCANT,, (Œalcanf) (der) gen. des- en, pl. 
die- en. ie er le Joufleur d'or- 


5. 
CÄLCINIREN, (calciniren) v. a. Ich caleinire - 
calcinirte, i. h, calciniret; Calciner, réduire en 


chaux. 
CALCULIREN, (calculiren) o. a. Ich calculire - 
caleulirte, i. h. calculiret. Berechnen; calculer, 


BEE compter, chiffrer. 
cA EN ñ ee) voy. KALDAU- 


NEN. 
CALECUT, (Ealecut) Calecut; nom d'un Empire 
. dans les Indes orientales. Der Calecuter ou Cale- 
zutfche Hahn; le coq d'Inde, dindon. Die Hen- 
ne; la poule d Inde,.dinde. Junge calecutfche 
Hühner ; dindonneaux. } 
ÆCALENDEL-BLUME, (Calenbelblume) (die) gen. 
der-, pl. die-n.  Ringelblume; le fouci; gr 


de fleur re 
CALÉNDER, (Œalenber) voy. KALENDER. 
CALESCHE , (Ealefhe) voy. KALESCHE. 
CALFATERN, (Galfatern) voy. KALFATERN. 
CALIBER, (Ealiber) (der) gen. des-s, pl. die. 
Le calibre, la grandeur de l'ouverture du ca- 
non de toutes fortes d'armes à feu; it. la grof- 
Jeur de la balle ionnée à l'ouverture du 
piflolet, du mou/quet, du canons it. en termes 
larchitelure, le volume, la groffeur. Säulen 
von gleichem Caliber ; colonnes de méme calibre. 
Das Calibermäfs; ia mefure. Cali fig ; 
adj. de calibre, Der Caliberftock; la verge du 


calibre. 

CALIFE, (Œalife) (der) gen. des-n, pl. die-n; 
Le Calife, nom que portoient des fouverains Ma- 
hométans, qui réumifoient le pouvoir temporel 


€. fpirituel. 

CALWIL-APFEL, (Ealtvil: Apfel) (der) gen. 
des-s, Ike die-äpfel. Schlotterapfel; ke cale- 
ville, calville. 

CALMEUSER, (Ealımeufer) voy. KALMÆUSER. 

Be (Samen) CALMESEN, voy. GAL- 


CAEMUS , (Calmus) voy. KALMUS. . 

EALUMNIANT, (Calumniant) Le calommiateur. 

© Voy. Läfterer. , SU 

CALÜMNIREN , (calumniren) Calomnier. Yoy. 
Schmähen , läftern. ; 

CALVINIST, (Ealviniff) (der) gen. des-en, pl, 
die-en; Un Caluinifle, Hugenot. 

CAMALDULENSER, (Camalöulenfer) (der) gen. 
des-s, pl. die-; à 
religieux de l'ordre de Camaldoli. 


CAMASCHEN, (Œamafcen) voy. KAMASCHEN. 


CAMEE, (Eamee) (der) gen. des-s, pl. die-n; . 


Le camayeu, pierre fine qui efl de deux couleurs. 
CAMEEL, (Cameel) voy. KAMEEL. 
CAMELOT, (Œamclot) (der) gen. des-es, pl 

diese Le camelot, efgèce d'étofe, 


camaldule, camaldolite, . 


CAM. ‚ 


CAMERAD , (Œamerab) ou Kamerad, (der) gen. 
des-en, pl. die-en; Un camarade, SoPE 
non. Ein Schûlcamerad; un condifciple. Die 
Cameradfchaft; la Jociété, compagnie, familia- 
ie Bee eigen mit einem ma- 

‘ chen; s'affocier . tn, entrer en Jociélé avec 
gg. un; À la clair 


dats qui logent en/emble. 
CAMERALIST ameralift) (der) gen. des-en; 


» ( 
l, die-en; Un financier. 

C ge ; Sao (die) er 

r-, pl. die-n; cho/e qui regarı 
cadre ds nances. An 

CAMERAL-WESEN, (Cameraltvefen) (das) gen. 
re Les affaires, finances. 

CAMER ISSENSC > (Eameraltvifrens 
f&aft) .(die) gen. der-, pl. die-en; La fiien- 
ce Be Ener. 

CAMILLEN, (Œamillen) A KAMILLEN. 

CAMIN, (€amin) voy. KAMIN. - 

CAMISOL, en voy. KAMISOL. - 

CAMMER, (Œammer)'voy Bee 

CAMPAGNE, (Campagne) (die) gen. der-, pl. 
die-n; mieux der Feldzug ; Ia campagne. 

CAMPECHE-HOLZ, (Campechebols) où Cam 
fcheholz, (das) gen. des-es, /. pl. Le bois de 
ns d'Inde, de la cjamaïque, 3 

CAMPHER, (Campber) (der) gen. des-s, /. pl. 
Le camphre.‘ Mit Campher anmachen; cam- 
phrer. Campherfpiritus; de Pe/prit de vin cam- 
phré. Der Campherbaum; le camphrier. Das 
Campherkraut; la camphrée. 

CAMPIREN, (campiren) v. #. Ich campire-cam- 
pirte, i h. campiret. (T. de guerre) Sich la- 


CANADIER | (Ganabier) (der) d 
; (Œanabier) (der) gen. des-s, pl. 
: die-; Un canadien. & 5 Le 
CANAILLE, (Gauaille) (die) gen. der-, pl. die 
n; La canaille, crapaudaille, (terme injurieux.) 
CANAL, (Canal) où Kanäl, (der) gen. des-es, 
fi. die-Canäle; Un canal, tuyau, conduit d'eau. 
raufrinne; chöneau. Canäl, Bette eines Fluf- 
fes; lit de rivière, chenal. Gemauerter Canäl, 
zur Ableitung des Unflats; une cloaque. Der 
Canäl, die Meerenge zwifchen Grofsbritannien 
und Frankreich; la manche, la manche Britan- 
nique, le pas de Calais. Canäl; en termes d'in 
imerie; le cran ow lentaillure. Canäl der 
tadt Venedig; Ja lagune. Canäl; fignifie figu- 
rément, la voie, le moyen, l'entremife dont on fe 
Jert pour gg. ch. Durch diefen Canäl wirft du 
“deine Abficht nicht erreichen ; vous ne réuiffi- 
rez pas dans cette affaire par ce canal. 
CANAPE, (Œanape) (das) gen. des- es, pl. die- 
e. Der Ruhcfefiel; le canapé, forha. - 


CANARIEN, (Canarien) ow die canarifche In- . 
"fein; les l'es canaries, fortunées. Ein C:na-° 


-sienbaftard ; un /erin bâtard, tarin, Jerin ma 
bet, Canarienfutter, ou Cänarienfime or das 
* Pis > Cana- 


de, certain nombre de Jol- :. 


°: dignité, on appelle 
en ’ pp! 


‘CAN. 


Canariengras; la graine de tanarim alpifle. 
Die Canarienhecke ; le nickoir. Der Canarien- 
fe&t; le vin des canaries. Ein Canarienvogel ; 
le ferin de Canarie, canarin. Ein Canarienzei- 


fig; un ferin bä:ard. Die Canarienzucht; la ” 
manière d'élever les ferins de Canarie. DerCa- | 


narienzucker; le fucre canarie, de canarie, für 
cre rafiné. 


. CANASTER, (Ganafter) voy. KANASTER. 


CANCELLE, (Cancelle) (die) gen. der-, pl. die- 
n; Le treillis devant le porte-vent aux orgues. 

CANCELLEI, (Eantelei) CANCELLIST, voy. 

* KANZELLEL 

CANDELZUCKER, (Œanbelsucer) où Candiszuk- 
ker, (der) gen. des-s, /. pl. Le fucre candi. 


” CANDIDAT, (Œanbibat) (der) gen. des-en, pl. ° 


die-en; Le caniidat ; celui qui a/pire à qq. char- 
ge, à qq. dignité. En Allemagne le mot candidat 
dénote ordinairement un jeune ae Dan qui 
a fait fes études © qui afpire à la dignité de 
Predicateur. Dans une occafion de vacance de 


la couronne de Re ou de gg. autre grande 


Couronne. 


© CANDIREN, (enndiren) v. a. Ich candire - can- 


dirte, i. h. candiret, überzukkern ; Faire, can- 
* dir. Candirt werden; /e candir. Candirte Abri- 

cofen; abricoté. Candirte Früchte; confitures 
*_ glacées. ‘ Candirter Zucker; du fucre candi. 


“ CÂNEEL, (Caneel) (der) gen. des -es, Ip 
u og. 


Die Zimmetrinde; la canelle, cinnamone. 


“ Zimmet. 

‚ANEEL-KIRSCHE, (Eaneeltirfehe) voy. COR- 

- NELKIRSCHE, ; 

CANINCHEN, (Œaninchen) voy. KANINCHEN. 

CANNEVAS, (&anneva®) (der) gen. des-es, /. 

B Le cannevas, bäfin. Der Cannevaswèber; 

; Kup en bfins. 

CANON, un) lie) gen. des-s, pl. die-e, 

: Das Decret, die Kirchenordnung; le canon, la 
loi, règle, mefure, l'ordre, le décret, l'ordon- 

* nances € decifions des Conciles touchant la. foi 

- & la dilcipline; it. en termes d'imprimerie, le 
Fée canon, gros double canon. 

CÄNONE, (Ganone) voy. KANONE. 


 CANONICAT, (Canonicat) (das) gen. des-es, 


1. die-e; Le canonicat, la prébende, bénéfice. 
CANONICUS, (Eanonicus) (der) gen. des-i, 
- pl. die -i; (mot reçu du latin.) Ein Welit- 

eiftlicher; Un chanoine. 

CANONIE, (Eanonie) voy. CANONICAT. 

CANONISCH , (canonif) adj. Canonique, com- 
forme aux canons, autorifé, authentique, légi- 

- time, Die canonifche kücher der heil. Schrift; 
les livres canoniques. Canonifches Anfehen, 
Glaubwürdigkeit derfelben; lg canonicité des 
livres ‚aints. Eine canonifche Wahl; nxe éle- 
Eion Ir, itime. Das canonitche Recht; le droit 
casonique, droit canon. Der das <anonifche 


andidaten, les prétendants . 
Bes 
"CANTOR, (Eantor) (der) gen. des-s, pi. die- 
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Recht ‘wohl verftehet; un canonifle; adv. camo- 
niquemenf; it. felon le droit canon. 

CANONISIREN, (canonifiren) v. a. Ich-canoni- 
fire- canonifirte, i.h. canonifiret; Mettre dans 
le catalogue de Saint. Heilig fprechen; cano- 
niler, Janflifier, autorifer. ie Canonitirung ; 
fa: canonifation, upoMéofe, confécration. : Die 
Heiligfprechung. 

CANONISSINN, (Ganonißmn) (die) gen. der-, 

pl. die-en; La chanoinefe. - 

CANTATE, (Cantate) (die) gen. der-, pl. die- 
n. Ein Singgedicht; une cantate; it.:Cantate, 

- le quatrième dimanche après Pâques. .. 

CANTON, (Œanton)-(der) gen. des-s, pl. die- 
s. Ein Bezirk, Gegend; certaine partie dun 
pays ou d'une ville, le canton. Die Cantons in 
der Schweiz ; les cantons fuifles ou.de la Suife; 
it. ville de la Chine. À 

TANTONIRKN, (cantoniren) v. n. Ich cantoni- 
re- cantonlıte, i. Tv ane ae 
terme de guerre qui Je dit dis trouppes difiri- 
buses de he uillages pour Ja commodité 
de leur Juhfiftance avant Vouverture de la .cam- 


. 3. Der Sänger; ke chantre, .celui dont la fon- 
&ion eft de chanter dans V Eglije au Jervice di- 
vin. Cantor Fe œuf une dignité dans le Cha= 
Pitre d'une Eglife Cathédrale, le Majufcule. Die 
Cantorei; {a mufique de la chapelle; it. la troup- 

; des mujiciens d'une ville. Die Cantoreikna= 
fen; les enfants de chœur. Das Cantoramt, 
Cantorat; {a charge de chantre. 

CANZEL , (Canzel) voy. KANZEL. 

CANZLER, (Gangler) voy. KANZLER. 

CAP, (Cap) (das) gen. des-s, pl. die-s; Le 
cap, promontoire, la pointe, terre qui avance 
en mer. 

CAPAUN, (Eapaun) voy. KAPAUN. 

CAPELIREN , (capeliren) v. a. Ich capelire - ca< 
pelirte, i. h. capeliret; (7. de teinturiers en foie) 
Capeler, mettre en cordes. Das Capelirholz; 
la contreverge. 

CAPELLAN , (Capellan) o4 Kaplan, (der) gem 
des-es, pl. die-e, ou Kapläne; Le chapelain, 
diacre. Die Capellanei, Caplanei; ia maifm, 
demeure du Chapelain, presbutère. 

CAPELLE, (Çapelle) où Kapelle, (die) gen 
der-, pl. die-n; La chapelle, petite Eglife, 
petit édifice confacré à Dieu. Il Je dit aüffi des 
Be lieux vd l'on dit la Melle dans une 

Calije, ou dans une maifon. Un ovatoire. On 

" appaie auf: dieCapelle, les mujficiens qui chan- 

* tent à la chapelle d'un Prince. En termes de 

" Chymie Capelle fiuuifie un petit a en for- 
me de tajje fait avec des cendres lavées on des 
os cahinés, dont on fe fert pour purifier, par 
l'aftion du fu, l'or € l'argent des autres me- 
taux, avec lesquels ils jont ailiés. Das Gold auf 

die 


CAP. 


die Capelle bringen ; mettre de l'or à la BE 
Die Capellenafche; {a re Cape 

futter ; l'étui 2 la Be : is apelckla; 

u Late a le. Ca] Ty voy. 

BE Cape. auf der Capelle abtrei- 

en, proiten; coupeller, & ap à la cowel- 
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ka ag sans Capellirofen; le 
a en Capelinrei d 
À en a die-; ME Got da 


de chapelle. 
HER, ea (Œaper) (die) voy. KAPER. 
SER, (Œaper) (der) gen. des - s, pl. die-; 
Un .. r, corfaire, pirate, écumeur 
de mer, lon fier. Die 
Eaperei ; Iacourfe en mer. Caperei treiben, auf 
CSN en; ose Ech et 
Ein auf Caperei ausgerüftetes 
eau armé en courfe; ik la dis 


ca 
‘a in feindiiches hit 
ringen ; À pepe qui ee une vaifeau. GPR:) 
Sich mit Lift bemächtigen ; s'emparer, pr 

rendre maître. Wegnèhmen; envahir, er, 


ravir. 

CAPISKRAUT,, (Eapisfraut) voy. KOPFKOHL. 
CAPI À das) gen. des- 1. die- 
ine Su en Er a ET capital," fonds £ 

principal, % Sort principal d'une rente, Beleg 
Pol d'uns vente, "eme. Todtes Capital, Geld, 
ge keinen Gewinn bri Ca- 
ital zu einer milden | 
Bee 


ao. D nai 
AN there mieux kape 
rte, 


ne qui er 


Pe ‚sec Le Der Capitalbuchftabe, 
Eu Le initiale. buchftabe ; 

gegen “pot à capitales. Capital- 
hirfeh, grand vieux cerf. Ein 
‘Capitalift il Eine Capitallinie; (7! 
de er gr pi e ak ieh Die 
Capi do ung, das Capitalbuch; le compte 
ou Livre de capital. Capitalreich; adj. fort ri- 
ehe, extrémement riche. Ein Capitalfchwein ; 


= pe er: sb Ein Capitalverbrechen; un 


CAPITAN € Gapitän ) (er ga. des-s, pl 
die-e. Der Hauptmann; le capitaine. Capi- 
tan unter dem Leibregiment ; capitaine aux gar- 
des. Capitän über die Leibgarde; capitaine des 

wrdes. Capitän, der keine Compagnie bat, 
Ebsca täbscapitän; capitaine shop A ser Ca- 
itantieutenant ; premier lieutenant d'une com- 

Dons captaine en fecond, Capitan eines Kauf- 


CAP. 
en le maître, patron d'un vaifeau 


CAL (Eapitel) (das) gen. dess, pl. die-; 
itre, une des parties en quoi certains bi 
Ge ont divifés. Diefes Buch ift in fo viel 
de ap ee Ci j ar eff divilé en tant 
chapitres. Lt fie au, ment 
la matiere, le Jujet dont 2. parle. fear 
können in dem Capitel von der Schönheit kei- 
Jos ee us rise Wei 
font 'enfibles au e des rivales. 
auf dem Capitel find, fo mufs ich Ihnep 
Bass; dafs &c. puisque nous Jommes fur ce cha- 
a nad par Vergan 
fe prend erweis; réprimande, 
ae, roi 2 e Capitel a 
fen; mm. ow er une Ges nc ur 
nd . un, dire ou faire 
dpi se er Tafel Pig: 
fre ; Lg ns) aufı 0 des orares 
aux, militaires Sc. comme de l'affem- 
es Îles Chanoines ou les re tiennent 
pour Traiter de leurs affaires. pitel halten ; 
tenir er préfider au ar Das Gr“ 
tel verfammeln ; afembler le chapitre. 
n; avoir voix au Br 


I; 
era je Capite Le chapitre, sie api 
m. a v2 ne aie Ein Capitel- Capi- 


CAPITULATION, (ciao (die) gen. der- 
pl. die-en. : Vertrag, Vergleich; le ca- 
pitulation, traité, fipulation, condition, con- 
vention, l'accord, pale, es, 
ment, ÉRENS ( 


fer des conditions, Je rapro: 
es IE: (Eapriole) ge gen. à der-, a 
Der Sprung; la ca enire- 

chat, la gambade, le Jaut. erde machen, 
ara cabrioler, faire la cabriole, des car 


CAPSEL, (Eapfel) voy. KAPSEL. 

CAP- SPERLING, (Ga Epeling) (der) des- 
es, pl. die-e; Le moinsau du Cp me 
efpérance. 

CAP- 





CAR. 

eue X&aptiır) die) gen. der- el, Er be 
ennähmung; L 

en re Ein Capturbeh ehl; un id on de pri 


CAPUA, (Gapua); Die & territoire de bear: 
se ( pe) 

Er la ca- 
 Gopucneikute; 
A is pucinerklo= 
Kine Der sn 


are 1, Capatape) gr) ,) verdorben; - 


ot, ruiné, ut mac aire te 

. de jeu ). HE pat mich capot en; fr spa 
Le ps il m'a fait capot. On dit auf fig. 
d'une perfonne qui demeure confufe € inierdite, 
Sie Fe re caput; elle e Kt capot, 

CAPOT RC , où CAPUZ-ROCK,. (Eaputrod, 

apupro) (der) gen. des-es, gl. die- 

a Fr e de furtout, capot, furtout avec 


CAPUZE, (€ ee) u ) gen. der-, pl. die-n; 
AS èce de chapeau de D ti re 

UM, os KAP- [M (Eapganım ı ou 
Sapjam) (der) gen. des-es, pl. die-zäu- 


cave, 
CARABINER, ER, Cérbine) Ge) gen. des-s, pl 
die-; La carabine, Be de petite arquebuje, 
LS | porte d cheval, Carabinier ; le cara- 


CARAFN, (ere (A) gen. der -, pl. die 
Um vinaigrier, la carafe. 
Sorte Fra tite bouteille de verre. 
ÆCARAVANE, (Earavane) (die) gen. der -, pl. 
die-n; La caravans, compagnie, troupe de 
voyageurs. 
t NNADE, (Earbonnade) (die) gen. der-, 
pl. die - a charbonnée, carbonnade, cotelst- 


€ 


CARBUNKEL, ow CARFUNKEL, (Earbuntel, . 


ou € (der) gen. des-s, pl. die-; Les 
carboucle, e) Len ae rubis qui a beaucowp d'éclat 


& eff d'un 
CAR ASSE, Ce (die) 1e) gem, ren. der -, pl. die 
-n3; Une carcaffe, be, tr de 
différents cercles de fer ; sd nr peer corps 
un animal qui tiennent encore enfemble. D Je 
die auf d'un vaiffeau dont il n'y a encore 


la charpente de faite; it. forte % coeffure des CARMIN 


cho. Arai) (das) gen. des -s, pl. die-; 
Se dit des prifons deflineés Pre Re les‘ étudiants, 
Er fizt im Carcer; 4} eff en pr. 

CARDAMOME, ( Earbamome) € (die) gen. der-, 


le 


capuchon. . 
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Rens Le „ (Eachentifteh) (die) gen. de 
e-n; Le char 
. A Ceubttée) voy, KARTEFe 


cARDINAL, sa (der) gen. des-es, ph 
die - näle; Le Cardinal. Der Cardinalbifchof; 
le Cardinal-Euêque. Cardinalpriefter; Cardinal- 
Prêtre. Cardinaldiaconus ; Cardinal- Diacre. 
dt. Cardinal, Cardinalfink, indianifcher Hau- 
benfink ; cardinal , gros bec de Virgine, cardis 
nal hupé, (oifeau). Das Cardinalat, die Cardi- 
nalswürde; le cardinalat, le chapeau de Cardie 
nal. Die Cardinalsblume; la cardinale. Rothe 
Cardinalsblume; cardinale à fleur rouge. Blaue 
Cardinalsblume ; cardinale bleue. DieCardinals- 
mütze; la barrette, bonnet, chapeau de Cardi- 
nal. Die Cardinalzahl; les nombres cardinaux, c. 
à. d. lesnombres indéclinables : un, deux, trois Ede. 
CARDO-BENEAILIEN, „(Gardobenebicn) (der) 


V des - sl; hl. L 
Ci co SBLUMENKOHL. 


Ne, Eine 
ARR, (és = (d sr gr ww pl. Ia 
arga er ce a 
Ban mémoire ou m à = des marchandi 
In om envoye par Perg om par voiture. 
cu OL, (Eariol, Earjol) voy. CAR- 


CAR K KARL, (Carl, Karl); Charles. Carl der 


gross Charle-magne. Carl der dicke; Charle 
gros. Carlchen; charlot. Carlinchen; char« 
lotte. Carldor; Charlesd.or „ monmoie. 
ee  KSarling) (der) ge gen. bus fr de es, pl. a 
-e; carimgue , pièce 
ied ai nd md. Bi 


te E 
CARLS-B 7 er gen. des-es, es 
Le bain de PAS re ga ville du Royaume rer 
eistirfpen) voy. HER- 


SCHEN. (Earlgfi 
CARHEL, L, (Camel) (der) gen. des-s, /. pl. Le 


CÄRHELTTER, (Œarmeliter) (der) gen. des-s, 

. die-; Un carme, frère barré. Carmeliter- 

onne; raie, carmeline. Carmeliterwaf- 
fer; eau des carmes. 

CARMEN, (Carmen) (das) mieux Gedicht; Mais 
on trouve Jouvent Hochzeit-Carmen ; un épi itha- 
lame, er Carmen; chant-funebre au liew 
de Hochzeit - ou Leichengedicht. 

CARMESIN, (Garmefin) adj. indechn. Die Car- 

mefin-Farbe; Le cramoifi, vermillon, 


» (Earmin) (der) gen. des- s, f. pl. Le 
carmin. 


CARMOSIREN, où CARMUSIREN, (carmoffreits 
où carmufiren) v. a. Ich carmofire- carmofirte, 
i. h. carmofiret; Se (Terme de Lapidaire) 
enchä) AT une pierre dans un chaton. 


er n. ee Le cardamome, la 1377 AS gate) (das) gen, des-s, f. 
manigustte, 
Tom. h z CAR- 
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CARNIOL, ou CARNEOL, (Œarniol, ou Cartteol) 
(der) gen. des-s, pl. die-e; ; cornaline. 
* Rothlic  Caralöl) Pins pierre fardienne. 
Pierre précieufe rouge & peu transparente. 

LARNIS, (Œarnig) (das) gen. des- es, pl. die- 
Carnies, Karnies ; Fi cimaile, nie 

(T. d nb, ) 

CAR! MÖBEL, (Earnighobel) (der) gen. des 
-8, pl. die-; Le bouvet, bouvement, Jorte de 
sabot à faire de rainures. 

CÆRNTHEN, KÆRNTHEN, u en, Kärn- 
Bes: La Carinthie, Duché de l'Autriche in- 


CAROLINE, ( Caroline )3 ee de femme, Caro- 
line. It. lin; ci or, monnois d'or. 

LAROSSE, (Earoffe ) (die) gen. der -, pl. die- 
n. Die Kutiche, der Don no Un carojle. 

CAROTTE, (Earotte) (die) gen. der -, pl. die 
-n; La carotte, Jorte de racine. 

CARE, (Earpie) (die) gen. der-, f.pl. La 


pie. 
CARRICATUR, (Earricatur) (die) gen. der-, pl. 
die - en; Lo caricature, charge, Ars 
£ARRIOLE, (Earriole (die) gen. der-, pl. die 
-n; Une karriole, ci ife roulante, un ca jolet. 

CARROSEL ‚ou CAR SSEL , (Garrofel, ow 
Sun) (das) gen. des-s, pl. die-e; Le ca- 
rouj/el 

ÆCARTEL, (Cartel) (das) DE, des-es, pl. die-e. 
Der Ausforderungsbrie Le cartel, défi; it. 
cartel de rançon ou d'extradition, 

EARTESIUS, ( (Eartefius) ; Des Cartes, nom d’ 


homme 
CARTÉISCHE, (Eartetfje) voy. KARTÆT- 
CARTHAGENA, (Eartpagena) ; Yille, Cartha- 


CÄRTHAGINENSER, ARTE NENNE: 

(Earthaginenfer, RER fd) ) ad, i. Cartha- 
ee de Carthage. Carthaginenfifcher Krieg; 
nique. 


LARTHAGO, Cearthago); Ville, Carthage. 

ÆARTHAUNE, (Gartbaune) (die) gen. der-, 

; ve die-n; L'efpèce de gros canon. 

€ RTHAUS, (Carthaug) (die) gen. der -, pl. 
die-en. DasCarthäuferklofter; La chartreufe. 
Ein Carthäufermönch; un chartreux. Die Car- 
thäufernelke, Bartnelke ; l'œillet barbé. 

CARTOFFEL, ? (Earto el) voy. KARTOFFEL. 

NEE (Easton) der) gen. des-s, pl. die 


SARTUSCH-BUCHSE , À 
PATRONTASC Saut 


CARTUSCHE, (Cartufche) (di . der - : 
BE, Cargo) a de June CASSUBEN, (Gaffuten); Cafubie, Duché dans Ve 


die-n; Le 

ture ou de peinture, repréfentant un is er 
& tortilé par les bords. Il fe dit auf d'une 
charge pour le canon, compofée de clous, de bal- 
bes de mousquet & de petites pièces de fer, le 


CAS. 
tout enveloppé dans un carton. Voy. Kartet- 
fche. On appelle aufi: Cartufche; la charge 


entière d'une arme à feu, qui ef} dans un rou- 
© CAROL” CARFIOL, I, € I 
Earviol, Œar 
BLUMENKOHL, ” © nas 
SEN (Œafafin) (der) gen. des-s, pl. oz -85 


Un cafaque, forte d’habillement dont on fe Jert 

rs un Ba, & qui à ordinairement des 

CASCADE, ie) EEafcabe) voy. Waflerfall; La 
cafcade. 


CASCHAU, (Eafchau) ; Ville, Caffovie. 

CASEL, (&afel) (die) gen. der-, pl. die-n; La 
chafuble, ornement que le prétre met par deffus 
l'aube & l'étole pour célébrer la mefe. 

CASEMATTE, ge 2 (die) gen. der - u 
die-n; ca) ‚CT ortific. ) 
ou lieu vouté Jous terre, ar sfendre la Lens 
tine & les folles. 

Sean: ( Eaferne) (die) BER der -, pl. die- ‘ 

; La caferne, re Soldats. 

CASIEN, SIEN, CASSIA, (Eafien, Eafien, 
en: (arbre) Le caffier, ou cameficier, ca, De. 

CASK ÄLLE, CASCARILLE, (Gastarille, 
carille) (die) gen. der-; La cafcarille, Asa, 

quinquina aromatique. 

CASK T, (Easter) (à (das) gen. des-es, pl. die-e. 

Casquet, ein Helm, eine Sturmhaube; Un cas- 


cine (Eafpar); Nom d'homme Gafpar, Gaf- 


cASPISCH ; "(cafpifch) adj. Cajpien, -enme. 
CASQU ETTE N, (Easquetten); ng ee 5 eur 
eils dangéreux Agé D hors de l'eau dans 
le Canal d'Angleterr. 
CASSE, (Eaffe) (die) ui der-; La caifre. Die 
riegscafle ; la caille militaire. 
CASSATIONS-BRIEF , ( Eaffatiorsbrief) (der) 
en. des- es, pl. die-e. Das Caffationsrefcript; 
lettre de récifion, refcifion, lettre de calfe. 
CASSENOLLEN, _ (Éuffnallen) (die) Is cafe 


cASEROLLE, ( (Eaferofi) (die) gen. der-, pl 
afferolle e) gen. der - 
die-n; olle, cajferolie. das Ca erol- 


loch, Cafterolloch ; le réchauffoir. Der Cafie- 
| rollenofen; le potager. 
gt ft iren) voy. Abfetzen, entfetzen ; 
Cafirt; adj. j. café. Die ung ; la 
ca, aim, cafe, réforme. Der Caflirer; le caif- 
CASSONAD-: ZUCKER, Corne) ce 
Carte s, /.pl. La cafonade. Voy. E 


cercle de la Haute-Saxe. 

CASTAGNETTE, (Gaftagnette) (die) gen. der <, 
gl die-n; La caflagnette; infirument compolé 
de deux petits morceaux de bois creuJés, que que Ton 


7 


CAT. 


tient dans la main, € que Pon frappe Pun con- 

tre l'autre en cadence. Mit Caftagnetten tanzen; 

4 A avec des caflagnettes. 

CASTANIE, (Eaftanie) voy. KASTANIE. 

CASTELL, ou KASTELL, (Eaftell, ou &aftel) 
(das) gen. des-es, pl. die-e; Un château, ci- 


tadelle; it. V'accafillage, le château de l'avant C. 


€? le château de l'arrière du vaijlem. 
CASTELLAN einge! (der) ge des-es, pl, 
die- e; Le chätelain, caflellan, l'intendant ou le 
commandant d'un château. Die Caftellanei; ia 

‘ chatellenie. 
CASTEIEN , ou KASTEIEN , (cafteien, on fa 
po) v. a. Ich kafteie- kafteiete, i. h. kafteiet. 
trafen; Chätier, punir. Seinen Leib kafteien; 
mortifier, affiger, jeimer, difcipliner. Sich ka- 
fteien; fe mortifier, u/er d’abfiinence. Das Ka- 
fteien, dieKafteiung ; Ja mortification, macéra- 

tion. 

CASTIGIREN, (caftigiren) v. Beftrafen; Chätier. 
CASTOR, Re Ce gen. des- es, pl. die 
-e; Ze caflor. oy. Biber. Die Caftorarbeit; 
tout ce qui Je fait avec le poil du caflor ; it. en 
terme de peinture, papier foufflé, velouté ; pa- 
pier fur lequel on a appliqué divers deffeins de 
laine hachée. Die Caftorfarbe ; la couleur de ca- 
. Das Caftorhaar; le poil de bièvre. Ein 
Caftorhut; un caflor, chapeau de caflor, de tar 
“ de bièvre. Caftorftrümpfe; des bas de poil de 


bièvre. 

CASTRAT, (Œaftraf) (der) gen. des-en, pl. die 
-en. Ein en ar) à Un châtré, Die Ca- 
ftratenftimme ; {a voix de châtré. 

CASTRIREN, (caftriren ) v. a. Ich caftrire - ca- 
ftrirte, i. h. caftriret. Entmannen; Chätrer, 
émafculer , mutiler, faire qq. un. eunuque. Ein 
Pferd caftriren, wallachen; couper, bretauder. 
Caftrirt feyn ; être léger de deux grains.’ Das 
Caftriren ; a cafration, opération d’Origene. 

CASUAR , (Cafuar) (der) gen. des- s, pl. die 
-e; Grand es de l'Inde, le cafuel, cafoar. 

CASUIST., (Œafuift) (der) gen. des - en, pl. die 
-en; Un cafuifle, Théologien qui réjout les cas 


de confcience. 

CATAKOMBEN, (Gatafomben) (die) Les cata- 
combes, grottes Jouterrainés dans les quelles on 
enterroit les morts. 

CATALOGUS, ( Eatalogug) 
Le catalogue; la life; rôle, 

CATARR, (Eatarr) voy. SCHNUPPEN. 

CATECHET, CATECHISMUS, (Eatechet, Ga 
re voy. KATECHET &c. 

CATHARINA, (Eatharina); Nom de femme, Ca- 

. therine. Kätchen ; cataud, catin, cathine. 

CATHEDER, (Gathedet) voy. KATHEDER. 

CATHETER, (Catheter) (der) gen. des-s, pl. 
die -. Das Suchröhrchen; Z’algalie, l'algarie, 


le cathéter. . Infrument de Chirurgie ; c'ej une 
Jonde oreufe €ÿ reconrbée, faite pour PA 
‘ duite dans la vefie, 


Ye Pts ; 
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CATHOLICK, (Catholic) CATHOLISCH, voye 
KATHOLIK. 

CATOPTRIC , (E&atopfric) ou Katoptrik (die) 
gen. der-, f. pl. La catoptrique, ftience qui 
enfeigne une des parties le l'optique € qui ex- 

que les effets de la réflexion de la lumiere. 
EGAT, (Eattegat) Sa. KATTEGAT. 

CATUN, (Eatun) voy. KATTUN. . 

CAVALIER , (Œavalier) (der) gen. des-s, pl. 
die-e; Le cavalier ; gentilhomme ; noble, de con- 
dition. Die Cavaliergarde ; le chevalier garde. 
Bei Cavalierparole; foi de gentilhomme. 

CAVALLERIE, (Eavallerie) (die) gen. der-, /. 

l. Die Reuterei, ia cavallerie. : 

CAVENT, (Eavent) voy. BURGE. 

CAVIAR, (Caviar) (der) gen. des-s, /. pl. Ca- 
viar, cavial, caviat. Nom quon donne à des 
en d'Eflurgeon Jaits. On en fait fur tout en 

fe 


CA » (Œautel) (die) gen. der-, pl, die- en. 
La cautéle, précaution, (T. de Droit.) Die Be- 
hutfamkeit, Vorficht. A 

CAUTION, (Œaution) voy. BÜRGSCHAFT. . 

CEDER , (@eder) (die) gen. der-, pl. die-n. 
Le cèdre, Es du Liban, arbre odoriférant € 
fort haut le bois étant employé, réfifie à la 
corruption. ri en Allemand, Cedra, une 
efpèce de citron Je fait une certaine boiffon: 

Cedro, une efpèce d'orange, dont on tire 
une ejlence agréable. FE 

CELLE, (Œelle) voy. ZELLE. 

CEMENT, (Eement) (das) gen. des-es, /. pl. 
Le ciment, brique ou tuile battue & pilée, dont 
on fait une ejpèce de mortier. En termes de 
Chymie on appelle Cement où Cementpulver, 
du cément, ume certaine poudre propre à afıner 


Por. Die Cementbüchfe, Cementirbüchfe ; Is 
vafe, Fa @ cément. Das Cementfeuer ; le feu 
gour la cémentation. Cementiren; en ferme dc 


Chymie cémenter. Enterme de Maçonnerie, ci 
menter. Das Cementkupfer ; le cuivre précipi. 
té, cuivre cémentatoire. Die Cementkütte; Le 
ciment, Der Cementofen ; le fourneau à cd 
menter. Der Cementtigel; le creujet à cémen- 
ter. Das Cementwafler; l'eau vitriolique, cd 
mentatoire. 

CENSIREN, (cenfiren) v. a. voy. BE-URTEI- 
LEN; Cenfurer, critiquer. Ein Buch cenfiren, 
ou beurteilen; examiner un livre & en porter 
Je jugement; examiner & donner Jon approba- 
tion. Der Cenfor; le cenfeur , qui donne Tap- . 

robation dun livre. Die Cenfur, ë 
lung; la cenfure, la critique ; l'éxamen, le jür 


ement. 

CENT, (cent) hundert; Cent. Fünf pro Cent; 
cing pour cent. Sein Geld auf pro Cent 
austhun ; metre Jon argent au denier vingt, 
Cent pro Cent gewinnen ; doubler fon argent, 
Centfolge, Centgericht, voy, Zent, 

pa - CEN- 
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CENTIFOLIE, (Eentifelie) (die) gen. der-, pl. 
ie-n. Urerofe le; rofe à cent feuilles. 
CENTNER, (Œentner) es gen. des-s, pl. die-; 
Un quinta, poids de cent livres. Centnerichwèr ; 
du poids d'un Ze wintal, du poids de cent, livres. 
Eine centnerfchwere "Lak; un fardeau extré- 
mement pejant. 
CENTRAL, (central) adj. Central. Die Cen- 
tralkraft ; la force eentrale, Je dit de la force par 
‘laquelle un corps qui fe meut, tend à Séloigner 
ou à s'approcher du centre. Das Centralfeuer 5 
‘de feu central, fe dit du feu La ren - 
ch has ont cru fre a centre de 
NTRUM, Nr voy. MITTELPUNKT; 


Le centre, point du milieu. 
CEREMONLÄL , (Geremonial) adj. Ceremonis- 


nee cérémonial. Das Ceremonialgefetz ; la 
loi crémoniale, le précepte rsonlal 

CEREM! ON. (Eeremonie) (die) 2” der-, pl. 
die - Le ie à la fin du mot Je prononce 
Thai Ce-re-mo-ni-e , pl. Ce-re-mo-ni- 
en). La cérémonie, ET le rit, rituel, 
fn Der viel Ceremonien machet; um ch 

rémonieux , façonnier, formalifle. Die üblichen 

Ceremonien beobachten ; garder les formali- 
tes. Ohne Ceremonien ; Jans cérémonie. fans 
façon. Das Ceremoniel ; l'étiquette „ le cérémo- 
nial ordinaire, l'ujage. Der Ceremonienmeifter; 
le maître des cérémonies ; le prevôt. 

GUN Gertifiont) voy. SCHEIN, BE- 


N "WURST, (aseatonre) (die) gen. 
SR, die-würfte, Le cervelas. 

. CHAG en) (der) gen. des-s, gr 
(pronone. Sc hagräng) Le chagrin, Jagri. pe 
ce de cuir fait ordinairement de peau de mulet 

ou d'âne. . . Ein Buch mit Chagrin überzo- 
un livre couvert de chagrin. 

cie (Ebaie) (die) gen. der-, pl. die-n. 
(pronoc. Schäfe) Chaije, forte de re légère 

“à deux ou quatre roues. 

et, (der) gen. des-es, 


l die-e; it. "Chal cedonier ; la calcédoine, aga- 


a: sé couleur ‘trouble’ & remplie comme de 


CHAMAÆLEON , (Chamäleon) (das) gen. des-8, 
die-3 (prononc. Kamäleon) caméléon, chameau 
lion. Die a nt le rat d'E, 


‚gypte. 
CHAMIT , (Chamit) (der) gen. des- en, PT die: 
en. Le chamite. (coquille petrifiée.) 


CAM (Ebamomillen) voy. KAMIL- 


GHANBACNER- nen € agnertwein) (der 
des-es, pl. ee m 
Bor: 

N, (@ ü der 

ee De Nan 
LS 


gen. des- 
3 bwamm, Blätter- 
“champignon, | 


CHA. 


CHAOS , (&hao8) (das) I 
chaos, l'état où toutes Ep Holen Ju ph Pin- 
font de la er avant Dieu les eut ar- 
rangées dans l'ordre où e 3 

ÄRACTE de toute Jorte Pi 

C ACTER, ( éd 
8, pl. die- er prononc. ; 
pr ne, une marque, empreinies 

leferlicher akter; un car 

étre à fi m ible, je dit des figures dont on fe Jert 

Pimprefion. En parlant de l'écriture om 

dit. Eine leferliche Hand os ee un 
caraflöre lifible. Charakter, Würde foie 

auf Titre, dignité, quantité, vertu 

certains états. Man mufs Achtung für feinen . 
Charakter, ou für die feinem Amte oder Stan- 
de anklèbende Würde haben; :/ faut re/pekter 
Jon carraklöre. Charaßlöre Je prend aufi pour ce 
qui diflingue uns perfonne des autres a lé- 
ard des mœurs ow de l'éprit. Der Menfch 
at einen fonderbaren Gemüthscharakter 3 cef 
homme a un étrange caraîère. Dans ce Jens 
CharaËère fignifie le génie, naturel, Finci- 
nation, la pente naturelle. Charakterifiren ; 3 
caraßterifer , décrire, cr exprimer, re- 


préfenter. Die Char akteriftik, la carallirifii- 
que. Charakteriftifch, me genau bezeichnend ; 
rt , propre, difinftif, effentiel. 


AG, reptag) ou Karfreytag, 
gen. des- Bye ne e. Le vera 


LE | 
1 LATAN, (Ch (Gbarlatan) (der) 


pl. die - e. charlatan. 
la charlatanerie , cajolerie. 


er (Charlotte) Nom de femme Char- 


CHARNIER, (Cbarnier) (das) gen. des-es, pl. 
die-e. (pronon, Scharnier) Das Gewinde; I# 
charnière. 

CHARTE, (Eharte) voy. KARTE. 

CHARIERE, (Chartefe) (die) gen. der-, pl. 
die-n. (pronom. Scharteke) Brochure, petit 


en. des- es, 
Die Charlatanerie ; 


ah etit écrit imprimé, écrit fatirique. 
CHAR OCHE , (Charmwoche (die) gen. der-s 
die-n. La Jemaine Jainte ; la "femaine 


eineufe. 
cit a (Ehavof) Blutgerüfte; échafaud. voy. 


CHÉRUR (€ su Ge en gm er s, pl. die 
Cherubim. 


CHINA, (China) = Ar Die China, Chi» 
narinde; quinguina, écorce d'un arbre qui croit 
dans le Pérou & dont on Je fert pour guérir 
la fièvre. Der Chinefer ; le chinois, Chinefifch, 


j. de Chine, chinois. Chinefifche Dintes 
Tufch; de l'encre de’ la chine, 


cree (Ehiragra) (das) voy4 Zipperleint 
en; chiragre. an- 
k 





; CHO. 


CHIRURGIE, (Chirurgie) (die) gen. der 5, /.pk 
‘Die Want nos ( pd chirurgie. I 
Chirurgus, Wundarzt ; le chirurgien. è 

CHOCO E, (Chocolade) (dieje gen. der-, 
J pl. Le chocolat. Der Chocol fcht , 
os Schaum ; la moufle de chocolat. Das Cho- 
kolatenkopfchen, die Schokolatenfchälchen 5 
la ae chocolat, Die Chocolatenfchenke ; le 
chocolatier. Der Chocoïatentopf, die Schoko- 
latenkanne ; /a chocolatière. Chokolatenkügel- 
cben; diablotins. 5 

CHOR, (Ebor) (der ow däs) gen. des-es, pl. die- 
Chöre. (Prononc. Kohr) Le chœur, cancel, chan- 
cel, abfide. Im ow auf dem Chör fitzen; avoir 
place au chœur. Im Chör fingen ; chanter au 
chœur. Chör bei der Orgel; la tribune. Büh- 


pièces dranati 
“niére es à "aktion, qui chantent: Der Chôral- 
tar; le maître qutel. Das Chôramt; l'ofice de 
chœur. Der Chrbifchof, Weihbifchof; Le chor- 
évêque. Der Chris: le frère de chœur. 
Die Chôrfchwefte : ig Jœur de chœur. Das 


ens 


t; 
Suiffe. 


N er 
SER: le iuirin. Chörweife; adv. par 


re 
CHORAL, (Œboral) (der) gen. des=es, pl. die- 
Choräle. (prono. Koral) Un nd mu- 


CHR a0 


CHRISAM, (Cbrifam) (das) gen. des-s, /. pl 

Le chrême € huile Jacree , ah de BER 5 
Fais age je que Fon ae Fadmi- 
nifiration s Jacrements en es 
autres moule de l'Eglife. zer 

CHRIST , sehe) Le + le Mefie. Jefu- 
- Chrift; us Chrifl. An Ses er 
ben; croire en @Jejus-Chrif. Der heilige Chrift; 
Bra étrennes de noël.” Einen heiligen Chrift 
gi 5 faire um préfent de noël om le jour de 
noël. 

CHRIST , (Œbrift» (der) ges. des-en, pl. die- 
en. Le En, Die ins la einer, 
Sie leben als gute Chriften; ils vivent en bons 
chrétiens. Ein Chrift werden; /e faire ou de- 
venir chrétien, embrajer le Chriflianisme, la ré- 
ligion chrétienne. Der Chriftabend ; la ville, 
Re de noël, Das Chriftauge ; l'œil de Chrifl. 
(Plante.) Die Chriftbeere, voy.\ Stachelbeere. 
Der Chriftdorn ; l'épine de Chrifl. Die Chri- 
ftenbirne; ia poire de bon chrétien. Der Chri- 
ftenfeind ; l'ennemi des chrétiens, du nom chré- 
tien. Der Chriftenfreund; l'ami des chrétiens, 
qui les Et Die Chriftengemeine ; l'églile 
chrétienne ; communion des fidelles. ie 
Chriftenheit ; {a chrétienté. Des wird in der 
anzen Chriftenheit gehalten; cela fe pratique 

Sehe toute la chrötiente. Das Chriftenl&ben ; 

la vie chrétienne. Der Chriftenmenfch, die Chris 

ftenfeele; le chrétien, le fidelle. Der Chriften- 
finn ; lefprit du chriflianisme. Das Chriften- 
thum ; le_chriflianisme , la foi chrétienne. Das 
heutige Chriftenthum ift dem erften fehr un- 
gleich; le chrifiianisme d'aujourd'hui efl bien 
ifferent de celui des premiers pe dem 


iftenthume wohl unterrichtet feyn; &re 
bien inftruit dans la foi ow dofrine chretieme. 


Das Chriftenvolk ; le peuple chrétien, les fidelles. 
Das Chriftkindlein; Penfant $fus. Die Chrift- 
mefle o# Chriftmette; la mejle de noël, office 
& noël. Der Chriftmonat; le Décembre, ke 
. mois de Décembre. Die Chriftnacht ; la vigile 
de noël, la nuit, veille de noël. Der Chrifttag; 
le noël, jour de noël, le jour de noël, fête de le 
natvité de élus Chrif. Die Chriftwoche; la 
Jemaine de noël. Die Chriftwurz; l'ellébore jau- 


ne, (plante. 
RRELAUBIE, (hriftgläubig) adj. Fidelle. 
CHRISTIAN, (Epriftian) Chrétien, nom d'honusæ 
CHRISTINA, (Ehriftine) Chrifline, nom de femme. 
CHRISTLICH, ( LS adj. Chrétiens adv. 
chrötiennement, d'une manière chrétienne, en chré- : 
tien, en bon chrétien. Der den chriftlichen Glau- 
- ben venaget renid, Der davon abgefallen ; 
P 3. La 
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renégat, Die chriftliche Kirche; légli ile chré- 

tienme. Der chriftliche Glaube; la foi chrétien- 
ne, des chrétiens, la créance, der des chré- 
tiens. Den chriftlichen Glauben + an (un- 


ter den ra en,) planter croix. 
Ein chriftli er Mann; ee 


tiennement. 
CHTISTOPH , (Ebritopf) Chrifophe, Chrifofl, 


CHRONICK, (Epronig) (die) E* en. der-, Se 
en. (prononc. Kronik) Die ügefehi te; la 
Fake len les annales. vire dreffée 
Fons an ch des temps. Ein Chronikenfchrei- 

sn chronographe, chroniqueur. On dit 
Bm De Menfch Be eine Er Chro- 


fee 3 un 


gen der-, 
fie Zeit- 


Beine: ane er ie, ee), des rn 
‘omol 


a er ; chronologifle, chro- 
Eu , ns 

Are 
EYSOLE 


cHRYé Fe res ES gen. js - 
es fe, pierre précieu- 
Ro es clair Ah d'une 2 a 0e 


fe d'un 
AR ISOSTOMUS: CEhrfofiomns) Chrio, oflo- 


Em a qu den de 


auf l'étendue de pays à laquelle efi atta- 
3 m Lee d'Ek&orat. Zur Chi een © 
r a lEleftorat. 
. CHUR-FÜRST. (Cbarflrf) (der), ge. 
1. die-en; LE Beur. 
Das Chirfifieneoiegium ps LI (] 
Der Chürfürftentag ; laffemblée 
Das Chûrfürftenthum ;  Ele@orat, 
Die Chürfürftenverein; l'union. La conftderation, 
alliance des Eleflews. - 


CHUR- an: (Eburbaus) (das) Ber des ; 
Chürhaus 


pl. die-häufer; L'ébBorat, Das 

die Chôr-Sachfen ; ; Ur de Saxe. 
CHUR-FURSTLICH, (urfürfilit) adj. ÆEe@o- 

ral. Die Chôrfürfiliche Würde; la dignité éle- 


Eerals. 
EAU (Chur! (der) gen. des-es 
in ûte; a a, gr couronne” de 
orale. 
SUR KREIS, (Chur), (der) gen. des-es, 
A e € ainfi 
Dan ee ne UC 
CHUR-PRINZ, Mein) | (der) des- en, 
Ru die-en; Ze Éorai. Die Chü 
nn, 4 Dei dießorale, it, lépouje 
Prince deforal, 


le du 


vin . 


CIR. 


CHUR-MANTEL, » CEsurmante) (der) gen. des - 
l. die-mäntel; Le manteau éleftoral. 
ci: a ERD, „(Ehurfgwert) Cas) gen. 

Ber -er; L 
CHÜR-WuRD E, (Eur (die) gen. der-, 


JS. pl. La dignité &eBlorale. 
et, ee à voy. DISTILLIRKUNST 


SHE un r À eg Part hermétique: 
cl C 
tique. Der ES vs mer RD Jpa- 


GÉEREN, (Gïbeben) voy. CUBEBEN. 
CICHORIE, (ar ee (die) gem. 
er pr La chicorés [mwage, er 


Der ER, ler) (der) des- Der 
ü safe 
Aepfelm et A ee cidre dl ee 
efsi; 
CIFF FER, 


vina de cidre, 

em voy. ZIFFER. 
CINNAMET, (&imebe 3 voy. ZIMMET. 
CINNOBER, „(Einnober voy. ZINNOBER ; 


cinnabre, ci vermillon. 
CIRCULAR - SCHREIBEN, (Sirene) 
(das) gen. des-s, pl die 
culaire. 
CIRCULATION, (Circulation) (die) ##: der -» 
Sp. ous cours, ciraés la cour- 


CRCULEN, (ei 

CU , Cdreliren) e.n. ‚ch circulire- 
circulirte, i. h. eirculiret, umiafens Circuler, 
rouler. On dit: Das Geld cculiren machen, 
.mieux das Geld in Umlauf hingen; faire cir- 


ler ER 

Z, (Eircumfereng) vey. UMFANG, 
La eiconfirene, le circuit, pour-tour. Die Cir- 
se , der Unfang eines Zirkels; Is pé- 


Fe cRÉCMELEX, (Eireumfler) (der) gen. des- os, 
die - e; L'accent circonflexe. 
CRCUMSCHIEIREN, (eireumfcribiren) voy. UM- 
SCHREIBEN ; Circonfcrire. 
CIRCUMVALLATION, a Le 
gen. der-, pl. die-en; ( 
convallation. Foje que .. Dh rt 
tour de leur camp, avec des rei 


ifications , sent Je arantir des Ai 
Pen Die tionslinie; da un 


circonvallation. 

CIRKEL, (Eirfel) voy. ZIRKEL. 

CIS, (Es) CT. de mufique) La feconde note de 
la gamme, le demi-fon entre Ut & Re, ut diapèfe. 


CISALIEN, alien) (d Des cr 
pie. Le ge AP Ares 


aber (EE) EP gen der pl die m; er. 
ans quelques run 


lonnoje e. 
un me © fe IT Lors lon paye pour la 
ion de moudre Jon blé, 
CISE- 


d'au 


pers 


CIT. 


CISELIREN, Re) v. a. Ich cifelire- cifelts- 

- te, i. h. cifeliret; Ci/eler. Cifelirte, getriebe- 
ne Arbeit ; Ge 

CISTEN-RÖSLEIN, (Eiftenröslein) (das) gen. 
des-s, (pl. La cifle, (Plante. 

CISTERNE, (Cifterue) (die) gen. der-, pl. die- 
n; Une citerne, un röjervoir d'eau. Ci en- 
wafler; eau de citerne. ! 

CISTERZIENSER,  (Œiftergienfer) (der) gen. des - 
s, pl. die-; Un religieux de cfteaux. Der Ci- 
fterzienferorden ; l'ordre de citeaux. 

CITADELLE, (Citadelle) (die) gen. der-, pl. 
die-n; Une citadelle, petite fortere[fe, un ré- 


duit, 
CITATION, (Citation) (die) gen. der -, dr die- 


en. Die Vorladung vor Gericht; (T. de droit) 
la citation read) es, avenir. 

CITHAR, (Eithar) CITHER, (die) voy. ZI- 
THER, la guitarre. 


, k 
CITIREN, (cifiren) v. a. Ich citire - citirte, i.h. 
citiret, mieux vorladen, vorbefcheiden, vor- 
fodern vor Gericht; (T. de droit) ajourner, 
crier, citer, Jommer, aligner. Man hat ihn 
citiret; on l'a fommé de comparoître. Ich wer- 
de euch citiren lafflen; je vous ferai afigner: 
Wegen Sppeton intimer. Zum andernmal 
citiren; réaffigner, réajourner; it. Citiren, an- 
‚ führen, anziehen, einen Spruch, eine Stelle 
aus einem Buche; alleguer, citer un page d'un 
livre. Die Geifter citiren; s efprits, 
CITO, (cito) adv. Gefchwind; vite, vitement. 
ter » (Gitronat) voy. CITRONEN- 


H 

CITRONE, (Citrone) un en. der -, pl. die- 
..n;5 Le citron. Kleine, füfse Citrone; lime, li- 
won. Wohlriechende Citrone; cédrat, cédrac. 
Dickfchalichte Citrone; poncire, poncille. Der 
Citronenbaum; le citronnier. Die Citronenbir- 
“ne; Le citron. Citronenfarb, citronenfarbig; 
couleur de citron, citrin. Der Citronenbrannt- 
wein; de la citronelle, eau de citronelle. Das 
Citronenbrod; les buifcuits de citrons, à la cueil- 
litre. Die Citronenbrühe; la fauce aux citrons. 
Die Citroneneflenz ; Peffence difiillée de citrons. 
Re es adj. couleur de citron. Das Ci- 
tronenholz; le bois citronné, Das Citronen- 
kraut, der Quendel; le /erpolet. Die Citronen- 
marmelade; ia ER de citrons. Die Ci- 
tronenmelifle; la méliffe cultivée, des jardins, 
herbe de citron, citronnelle, poncirade, piment 
des mouches à miel. Das Citronenül ; l'huile de 
citron. Eine Citronenpaftete; un pété au ci- 
tron. Der Citronenfaft; le jus de citron. Die 
Citronenfchâle; l'écorce de citron. Efhgemach- 
te, mit Zucker überzogene Citronenichälen ; 
du citronat, zefl de citron. Feucht eingemach- 
te Citronenfchälen, Citronenfchnittchen ; tail- 
ladins au liquide. Trocken eingemachte; au 
fec. Ueberzuckerte; au fec glacés, Wie mit 
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Drath üiberzuckerte; flés. Rund herum abge- 
fchnittene; galans. Eine Citronenfcheibe, ein 
Citronenfchnittchen; une rouelle, zejl. Der 
Citronenfyrup; le /yrop de citron. Der Citro- 
nentrank ; aigre de cédrat, de cédrat. Der Ci- 
tronenvogel, Tagfalter ; Le papillon caniculaire. 
Der Citronenwein; le vin de citrons. 

CITRULLE, (Gitrulle) Waflermelone, (die) gen. 

der -, pl. die-n; citrouille, paflöque. 

CIVIL-BEDIENTE, ( Eivilbediente) (der) gem 
des-en, pl. die-en; Un officier ou homme de 
robe. Eine Civilbedienung; une charge civile, 

Ein Civilprocefs ; un procés civil, 

CLADDE, (€ladde) ou Kladde, (die) gen. der < 
l. die-n. Die Strazze, Handbuch der Kauf- 
leute; Le journal, mémoire, manusl, brouillon 
de marchands. 

CLARA , (Clara) Claire, nom de 

CLARIFICIREN, (clarificiren) LÆUTERN, voy. 
Bi: en Clarifier, rendre clair porter d 
clair, purifier. 

CLARINET. (Elarinet) (das) gen. des-s, pl. 
die-s. Die Clarinette; us slairon, Infirumens 


de ee 

CLAS, (@las) Claus, Nicolas; Nicolas, Colas, 
Colin, nom d'homme. 

CLASSÉ, (Claffe) voy. ORDNUNG; Ja claffe, 

CLASSISCH, (daft) adj. Gafigue, Ein cl 

» (dla À ique. Ei 
fcher Schriftiteller ; de be Fe 

CLAUSUR, (Elaufur) (die) gen. der -, pl. die- 
en. Der Befchlag eines Buches; le fermoir , 
la fermeture d'un livre. Ein Claufurmacher; 
un faifeur de fermoirs. Voy. Gürtler. Claufur 
Je prend aufh pour l'obligation que les Religieu- 
ran de ne point Jortir de leur Monafière. la 
clôture. 

CLAUDIA, (Œlaubdia) Claudine, nom de fermes 

. Claudius; re As d'homme. 

CLAVIER, (Œlavier) (das) gen. des-es, pl. dies 
e; Le claveffin, clavecin. Ein Clavizimbel ; 
un manicordion. Das Clavier fpielen; toucher 
le clavefin. Clavier, das mehrere Claves hat, 
als die gemeinen und gewöhnlichen; cdavecim 


à ravalement. Clavier, das von fich felber 


fpielt, in einem Kaften; un barillet. Ein Far- 
benclavier; un clavecin oculaires it. en terme 
de draprers, les crochets. Der Claviermacher ; 
le faëteur de clavefins. Der Clavieritèg; le che- 
valet. Der Clavis; {a touche. On appelle ainf 
dans l'orgue &8 dans le clavecin chacune des pe- 
tites pièces d'ébène, d'ivoire Eÿc. qui en compo- 
ent le clavier. 

CLAUSEL, (Elaufel) (die) gen. der-, pl. die- 
n. Die Bedingung; la claufe d'un contrât, l'ay- 
ticle, la condition, mat exception. Ohne 
Claufel; pur & fimple, purement & fimplement. 
Claufuliren ; ajouser des claufes. CLAU 


= PURE — 
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CLAUSENER, (Œlaufener) ou Clausner, (der) 
LÉ des -s, pl, die-; L'hermite. F 

CLERISEY, (Cletifey) (die) gen. der-, f, pl. 

Le clergé, gens d'églife. 

. CLEVE, (Eve) Clève, Duché € ville dans le 
cercle de Wefiphalie. 

‚CLIENT, (Client) (der) gen. des -en, pl. die - 
en; Le client, la partie; it. qui eft Jous la pro- 
tefion de qq. un. 

CLIMA, (Ehina) ou Klima, (das) gen. des-, 
1. die-ta; (mot reçu du grèc) Le climat, Pair, 


” dat ature de l'air; le pays, la région. 
CLY » (Eipftir) voy. KLVÉ TIER. 
: CLOAK, (Eioaf) où Kioak, (die) gen. der-, pl. 


die-en; La cloaque, l'égout, le conduit d'im- 
“ mondices, fofle. latrines, lieu puant. 
CLOSTER, (&lofter) voy. KLOSTER. 
COADJUTOR, (Eoabjutor) (der) gen. des-s, 
pl. die- en; Le coadjuteur, celui qui efl adjoint 
a un Prélat, & qui eft ordinairement defiiné à 
lui fuccéder après Ja mort. On appelle aufh 
Pater ow Bruder Coadjutor parmi les Religieux, 
certains pères ou frères qui ont différentes fon- 
&ions, a la différence des ordres. 
COAG » (con en voy. GERINNEN, 


ui s'attache 
% fuc de cet 


oque qu É De, 
filer. Die Cocons in heif- 

* fes Waßler werfen, um diefelben defto leichter 
abzulieden und abzuhafpeln; décrufer les co- 
cons. Das Sieden derfelben; le décrufement, le 
décrufage. Das Abhafpeln derfelben; le tirage. 
COCUSBAUM, (Eocusbaum) ou Cocosbaum, (der) 
, des -es, pl. die-bäume; Le cocotier, l'ar- 

I qui porte les noix de Coco. Der Cocushanf; 

le chanvre de cocotier, la bourre de cocos, filajje 


de palmier. | 
CODICILL, (Œobicill) (das) des-s, pl. die-e; 
CT.de droit) Le codicille, addition, Jupplément 


', (Eoelefiner) (der) gen. des- 
Un celefin, Religieux de l'ordre 


voy. CAFFE. 


hi 
COFFER Sole) KOFFER 
Järiten) voy. ANEINANDER- 


COHÆRIREN, (Copart 
i ; obäriren 
ENGEN? délires D joindre, s'unir. Die 
Cohäfion; l'adhérence, la cohérence, cohéfion, 
COLIBRI, (Eolibri) voy. KOLIBRI.. we 
COLIC, (Eslif) voy. KOLIK; La colique, 


0. ai 

D e-; 

des cælefiins. 
o 


CAS. 


TOLLABORATOR, (Eollaborator) (der) ges. des 
-8, pl. die- es; Un coadjuteur, fuffragant. 
COLLATIONIREN, (colfationiren) v. a. Ich col- 
lationire - collationirte, i.h. collationiret. Ver- 
gene: collationner, comparer la copie avec 
original. Collationiren parmi Les Libraires, 
u examiner. fi un livre eff entier € parfait, 

s'il ne al point var feuille ou feuillet. 

COLLECTANEEN, (@ollectaneen) voy. SAMM- 
LUNG; Le recueil, coleion, compilation. 

COLLECTE, (Œoflecte) (die) gen. der-, pl. die 
n; La collelte, quéte, cueillette pour les 
vres; it. Die Collette; foraifon que le Höre 
dit à la Melle avant Vipfire. Das Colleéten- 
buch; /e colleEfaire, leflionnaire. 

COLLEGE, (College) (der) gen. des-n, pl. die- 
n; collègue, en afocié, confrère. 
Die eg er ollegialkirche, Collegiat- 
kirche; Pöglife collégiale, églife du collège. Der 
Collegialtag; l'affemblée des &lefleurs. Das Col- 
legium; le collège, la fociété, compagnie, ajlem- 
bite, le corps; it. école publique. Das Cardi- 
nalscollegium; le facré collège. Ein Collegium 
bei einem halten; avoir um collège de gg. un. 
Collegia lèfen; régenter. Gefchriebenes Col- 
legium eines Studenten; um cahier. 

COLLET, (Œollet) (das) gen. des- es, pl. die-e. 
Der en; le coll. Ein lèdernes Kollet; 

le, vefte de Fi de buffle. voy. Koller. 


COLLIGIREN, (Coligiren) voy. SAMMELN 
colliger, ramafler, recueillir, faire une collefte. 
COLLISION , (Colifion) (die) gen. der-, pl. 
die-en. Das Zufammenftofen ; {a collifion ; 

le concours, la rencontre. . r 

COLLUDIREN , Kernen: voy. ÜBEREIN- 
TREFFEN. Sich mit einander verftehen ; s’en- 

tendre, re d’accord , d'intelligence, wjer de 

en , colluder. . 

CÖLN , (Eöln) ou Köln;- Cologne fur le Rhin, 
Jur la Spree, ville. Cölnifch ; adj. de cologne. 
Colnifche Erde ; terre de cologne. Tolnifches 
Gewicht ; poids de cologne. Ich will euch 
mit cölnifchem Gewichte bezahlen; (Prov.) je 
vous payerai avec ufure, au pied de Cologne. 

‘ COLOFONIUM, (Eolofonium) o# Colophonium; 
(das) gen. des-s, /. pl. La colophane, colofane, 
arcanon, poix d' pe 


, 


jpagne, forte de réfine dont 
les joueurs d'infiruments fe fervent, pour frotter. 
les crins de l'archet dont à 2 

COLON, (E&olon) ow Kolon, (das) gen. des-s; 
pl. die-$ Der Doppelpunkt. Les deux points 
C:) marque de difinflion dans Porthographe, 
En tegme d’ Anatomie on appelle Colon ou Grim= 
darm l'un des gros inteflins qui Juit le cœcum. 

COLONIE , (Golonie) en gen. der -, pl. die 
en. Die Pflanzftadt ; colonie , peuplade, 
habitation. Eine Colonie in ein Land fchik- 
ken; Jaire une peuplade ou envoyer une 
plade eu un pays, Eine Biénencolonie, ein 


COM. 


Fienenfchwarm; un eflaim de mouches d miel. 
Der Colonift; le colon. 
COLONNE, (Colonne) (die) gen. der-, pl. die 
"nm. CT. de guerre) Die Zuglinie einer Ar- 
mee; la colonne, colomne , divifion d'armée. 
Colonnenweife ; adv. par colonnes. 

COLOQUINTE, (Eologuiute) (die) gen. der-, pl. 
die-n. La coloquinte, pee de citrouille. 

COLORIST, (Œolorift) (der) Fun des-en, pl. 
die-en. (T de peinture) Un colorifle, peintre 

; entend bien le coloris. 

COLORIT, (Eolorit) (das) gen. des-es, pl. die-e. 
Le'coloris, ce qui röfulte du mélange © de 
Femploi des couleurs dans les tableaux. 

COLUMNE, (Eolumne) (die) gen. der-, pl. die- 
n. (Terme d'imprimerie.) colonne, page. 
Der Columnenftèg; le röglet. 

COMET, (Comet) os Komet, (der) gen. des- 
en, pl. die-en. Der Schwanzftern ; ia co- 


mite. 

co ‚(Comma) (das) gen. des-, pl. die-; 

Strichpunkt ; marque de difiinflion dans 
. Porto, re La virgule, ee Je er 
ifoours efl encore i rfait , 

Er mots dune dinion: 4 

COMMANDERIE, (Comntanderie) voy. COM- 
THUREY , une commanderie. 

COMMANDIREN , (Commandiren) voy. BEFEH- 
LEN. Commander, ordonner , donner ordre. 

COMMANDO , (Commando) (das) gen. des -, pl. 
CT. de guerre) un détachement. Unter feinem 
anni? fous fes ordres, Jous Jon comman- 

ment. 5 

COMMANDO-STAB, (Commandoftab) (der) gen. 
des-es, pl. die-ftäbe, Beféhlshaberftâb. Le 
bdton de commandement. 

COMMENDANT, (Commendant) (der) gen. des- 
en, pl. die-en. Der Befehlshaber ; le com- 

nt, Le lieutenant dw Roi. Der Commen- 
dant eines Hafens; k capitaine de port. 

COMMENDE, (Eommende, (die) gen. der-, pl. 
die-n. Eine geiftliche Pfründe; une commende. 


COMMENTE! , (Eommentchen) (uulg.) Com- 
mean: (das) gen. des-s, pl.die-. Un p 
at, une 


* Bénéfice du même ordre. - 
COMMENTHUREY , (Commenthurey) (die) gen. 
der-, pl die-en. erie, com 


mende. 
COMMERZ , (Commerg) (das) gen. des- es, pl. 

die Commerzien. commerce , négoce, trafic. 

Ein Commerzienrath ; un confeiller de commner- 

ee. Das Commerziencollegium ; le confeil, ka 

chambre de commerce. e 
SMS + (Sommiß): voy. PROVIANT. 

om; 


ne com 
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COMMISSÆR , (Eomntiffär) (der) gm. des-s, pl. 
die-e. commiflaire ; it. juge commis pour 
décider le different; juge extraordinaire ; de- 


léqué. 
COMMISS-BECKER , (Gomntifibeefer) (der) gen. 
des-s, pl. die-. Le boulanger munition- 


naıre- 
COMMISS-BROD, (Eommifbrob} (das) gen. des- 


es, /. pl. Le pain de munition. 
COMMISS-FAHRER » (Commißfahrer) soy. CA- 


PER. 

COMMISSION, (Eommifion) (die) gen. der-, pl. 
die-en; mieux. Der Auftrag, Befehl zu ei 
ner Verrichtung; la commifion, charge. In 
Commiflion geben, haben; donner, avoir 


charge. s 

COMMISSIONER » (Eommißiondry (der) gen. 
des-s, pl. die-e. Der Gefchäftsbeforger, le 
comnäfiionmaire. 

COMMISS-NICKEL , (Commifnidel) voy. HU- 
RE. Une paillaffe de corps de garde, une cou- 
r de remparts. 

co TIF, (Commitif) os Commitiy, (dasy 
gen.des- es, ph.die-e. Patente de l'Empereur 


i crée qq. un comte palatin. 
c MMITTIREN, (commietivem) (7 de commerce ) 
commettre, donner commifion ox ordre, char- 
ge ; charger. voy. Auftragen, den Auftrag, 


En ; 
COMMODE, (Commobe) (die) gen. der-, pl 
die-n. Une commode, un armoire, bureau. 
COMMUNICANT, (Communicant) (der) gen. 

des-en, pl. die-en. Ze sommuniant. 

COMMUNICATIONS-LINIE, (Communications 
linie) (die) gen. der-, pl. die-n. La ligne 
de communication. 

COMMUNICIREN , Ccommuniciren > v. a. Ich 
communicire -eommunicirte, i. k. communi- 
ciret. Jemanden communiciren, das Abend- 
mal reichen ; communier qq. un adminifirer le 
Frs ge it. v.n ri be Sacrement. 

Nittheilen ; communiquer, faire, domer part 
d qq. un de qq. ch. Geben, leihen; ea 
prlier. it.v.n. Zum heiligen Abendmät gehen; 
communier, faire Jon bon jour ou Jes dévotionss 
participer d la Jainte cine, à ka Jaime com- 


MIMEON. 
EOMMUNION, (Œommanion) (die) gen. der-, /. 
. La réception du corps de Notre - Seigneur. 
Commusionbuch; ke livre de communion. 
COMODIANT , (Gomébiant} (der) gen. des-en, 
l. die-en. Der Schaufpieler; le comédien, 
ine Comödiantenbande ; s##ieux Gefellfchaft; 
mie troupe de comédiens. 

COMÖDIE , (Eomöbie), (die) gem. der-, pl. 
die-n. Das Schaufpiel; 43 comédie, une piece 
de théatre. Die .Comddie ik aus, das Spiel ifk 
zu Ende; (Prov.) ib faut tirer le rideau; lg 
farce £ jouée, Die künftige Comödie = 

4 
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fagen; annoncer, faire Fannonce. Das Comd- 
dienhaus, Schaufpielhaus ; {a /alle de la comédie. 

COMPAGNIE, (Compagnie) (die) gen. der-, pl. 
die-n. Die Gefellfchaft, Zufammenkunft, Ver- 
fammlung ; La compagnie, Société, ajjembiée. 
Ce mot n'eff plus en ujage qu'en terme de guer- 
re, & Je dit d'un nombre de gens de guerre 

ous un Capitaine. 

COMPASS, (Eompaß) (der) gen. des-es, pl. die 

6; oufjole, compas de mer, compas de 
route. On dit figurément: Einem den Compafs 
verrücken; traver/er les ET de qq. un, ymet- 

© tre obflacle. Die Compafsrofe ; la Fe des vents, 
la figure où font marqués les trente-deux vents. 
‚Der Compaßftrich ; Pair de vent, lerumb. 1 
Je dit de chacune des trente- deux parties de la 
boufjole, de l'horizon desquelles part l'un des 
trente-deux vents. 

COMPETENT , (Eonpetent) (der) ie des- en, 

“pl. die-en. Der Nitwerber ; compétent, 

" concurrent, compétiteur ; l'émule, le rival, 

COMPETENZ, (Competeng) (die) gen. der -, 
J. pl. La compétence, le droit, le pouvoir, Fau- 
torité légitime. 

COMPLIMENT, (Gemplisent) (das) gen. des- 
es, 5 die-e. Die erbeugung, der Gruß, 
die Höflichkeit ; Ze compliment, les façons, l'a- 
mitié, la polie, civilité, l'urbanité, la cérémonie. 
Einem fein Compliment machen; faire la ré- 
verence d qq.un. Machet eurer Schwefter mein 
Compliment ; faites mes civilités à votre fœur. 
Machet dem Herrn euer Compliment ; due 
Jerviteur à Mr. Wozu dienen fo viele Com- 
plimente ? à quoi bon tantde façons? Weg 
mit den Complimenten! trève de (aux) compli- 
ments! Das ift ein blofes Höfcompliment; ce 
weft que de l'eau bénite de cour. 

COMPLOT , ( Eomplot) (das) gen. des- es, pl. 
die-e. Die Zufammenverfchwörung ; Le com- 
plot, la confpiration, conjuration, um deffein 


concerté. 

COMTHUR, COMTHUREY , (Eonthur , Cont 
thurey) voy. COMMENTHUR. 

CONCEPT, (Concept ) (es) gen. des -es, pl. 
die-e. Der Entwurf, erfter Auffatz; La mi- 
nute, l'ébauche. Einem das Concept verrücken ; 
déranger les dejjeins où les mefures de gg. un; 
deconcerter , dérouter, désorienter qq. un. Aus 

dem Concept kommen ; fe barbouilier , fe trou- 

bler, perdre le fil de Jon dijcours. Das Con- 


. „ Ceptpapier ; du papier ordinaire. 
CONCERT, (Œoncert) (das) gen. des-es, pl. . 


die-e; concert, la mufique, un concert de 

Fe Der Concertmeifter ; le Direbteur dela 
1% 
CON 


Ü . . 
ILIEN, (Eondjilien) voy. MUSCHELN. 
CONCILIUM , (Conan Car gen. des-s, pi. 

die „„Concilien; Le concile, une affemblée d’ Euf- 


CON. 


s & des Doffrurs. Allgemeines Concilium ; 
'ynode cu it. le Jénat academique. 
on 


CONCLAVE, clate) (das) gen. des-, /. pl. 
Le Concave À le lieu à Crus les dre 
naux pour l’Eleflion d'un Pape. 

CONCORDANZ, CONCORDANZ-BIBEL, (Eon: 
cordanz, Concordanz-Bibel) (die) gen. der-, 

. pl. die-en; La concordance. Index alphabétique 
i contient tous les mots de la Bible Ë marque 
s endroits où ils font. 

CONCORDAT , (Œoncorbat) (das) gen. des-es, 
pl. die-e. Vertrag der Fürften mit dem Pabfte ; 
Le concordat, la transaßlion, convention. 

CONCORDIEN-BUCH, (Eoncordienbuch) (das) 

en. des -es, pl. die- bücher; Le livre de la 
orde, un des livres fymboliques de l'Eglife 
luthérienne. y 

CONCUBINAT, (Concubinaf) (der) gen. des-es, 
pl. die-e. Die Un-ehe, der un-ehelich- Bei- 
fchlaf; Le concubinage. 

CONCUBINE, (Çoncubine) voy. BEISCHLE- 
FERINN. 


CONCURS, (&oncut®) (der) gen des- es, pl. 
die-e. : Der Zufammenlauf, Beitritt; Le con- 
cours de Parse pour s'arranger avec un debi- 
teur infolvable. £ 

CONDITOR, (Œonbitor) (der) ges. des-s, pl. 
die-s. Der Zuckerbäcker; Le confiturier, confi- 

leur. Voy. Zuckerbäcker. 

CONDUCT , LEICHEN-CONDUCT, (Eonduct, 
Leichenconduct ) voy. Leichenbegängnis ; Com 
ET deuil. 

CONFECT, (Eonfect) (das) gen. des-es, /. ph 
Zuckergebackenes; Des confitures. 

CONFERENZ,, Eonferen; ) (die) gen: der -, pl. 
die- en. Die Unterrédung; La conférence, Fen- 
trétien que deux ow”plufieurs perfonnes ont en< 

© femble Jur quelque affaire ow matière [érieufe. 

n Conferenz treten ; entrer en conférence. Der 
Conferenzrath; le conjeiller des conférences. 

CONFESSION , (Conf ion) (die) gen. der-, pl. 
die- en. Das Bekenntnis, Glaubensbekennt- 
nis; La confefion. Die Augfpurgifche Confef- 
fion; Ja confefion d’ Augsbourg. Der Confef- 
fionsverwandte ; de la Oonfejron d'ADN 

PORN (Confirmation) voy. BEST. 

1 5 

CONFIRMIREN, (eonfirmiren) voy. BESTÆ- 

TIGEN. 


CONFISCIREN, Ceonfifiren) u. a. Ich conf 
re-confifcirte, i. h. confifciret. Etwas ge- 
“ sichtlich en , = Mae! re 
. Con  Confifeirt ; adj. confis ie Con- 
re Confilcation, Einziehung der Güter; 


la confifcation. 

CONFORTATIV, (Eonfortativ) voy. Stärkungs- 
mittel; Rsmède confortatif, corroboratif. 
CONFUSION, (Œonfufion) voy. Verwirrung, 
Unordnung, Befchämung. - con: 


CON. 


CONGRESS, ( Œongre der) gm. des-es, pl. 
die - e ie ee ® Zufammentrè- 
3 Le congrès, l'affemblée, conférence, de 
plufieurs Minifires de différentes Puiffances, qui 
Je font rendus dans le méme lieu, pour y con- 
eure la paix, ow pour y concilier les intérets de 
MISE, (ni) adj. kögelförmig; Coni 
co! , (coni À rmig; ique. 
Ein conifcher Spi der alles Meg, oder 
zugefpitzt vorftellt ; un miroir conique. 
CONJUNCTION ‚ (Eonjunction) voy. Verbin- 
dungswörtlein, Bindewörtlein ; Conjonkion, 
jonfive, particule conjonklive, liaifon. 
CONNEXION, (Eonnerion) voy. VERBINDUNG, 
ZUSAMMENHANG. 
CONNIVENZ, (Œonnivens) voy. NACHSICHT. 
CONNIVIREN, (conniviren) voy. Nachfehen, 
durch die Finger fehen. 
CONRAD, (Eontad) Conrad nom d'homme. Das 
Conradskraut; l'andro/émon, er ) 
CONSECRATION, (Eonfecration) voy. EINSEG- 
NUNG, EINWEIHUNG. 
CONSENS, (Œonfens) voy. Fos Ge- 
nehmigung; Le con/entement. Seinen Confens 


eben ; con/enlir. 
cÄNSEQUERZ, (Eonfequenz) voy. FOLGE, 


CHLUSS. 
CONSERVATIONS - BRILLE , (Eonfervationg- 
Brille) (die) gen. der -, pl. die-n. Vergrö- 
ferungsbrille, Art Brillen, welche die Gegen- 
ftände vergröfern; Les conferves, Jorte de lu- 
nettes qu grofijlent un peu les objets, & con- 


CÖNSISTENZ“ ( Eonfifen ) (die) gen. der-, f. 
’ e -,) 
pl. Die Dicke, Dauer, Vekigkeit ce, La con 
CÖRSISTORIUM, (Eonfklorium) (das) Le con- 


der Sénat. 
CONSTABLER, (Eonftabler) (der) gen. des-s, 
pl. die-; Le canonnier, le, pointeur, 


l'artificier, artilleur. 
CONSTANZ, (Eonftans); Conflance, Eveché dans 


le cercle de Suabe. 
onfulent) (der) gen. des - en, 
Le con/ultant, avocat 


com, fü 2 
ee ane 
TI , (Eonting en. des - 
es, pl. die-e. Der Theil, Anteils ce j 
ent; quote-part; N. j p 
TEN remain contribuent Tall 
.argent, foit en hommes. 
CONTERFEY, (Eonterfep) (das) gen. des-es, 
pl. die-e; Un portrait. On ne trouve ce mot 
dans les amctens Pottes. Conterfeyen, ab- 
conterfeyen; portraire, faire un portrait. 
.'ONTO, (Eonto) (das) gen. des -, pl. die-. 
‚Die Rechnung ; 


nehmen ; vendre, achster à crédit, à terme, 


Le compte, Auf Conto geben, - 
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Auf mein Conto; fur mon compte, d mes dé- 
due: towjours d bon compte. 

CONTOR, (Eontor ) (das) gen. des- es, pl. die 
-e. Die Schreibftube der Kaufleute; Nieder- 
lage; Le comptoir. Das Poftcontôr; le bu- 


- red a 
CONTRA, (contra) Pro und Contra ; Pour € 


contre. 
CONTRABAND, (Eontrabanb:) verbotene Waa- 
ren, Unterfchleif; La contrebande, chofe pro- 


hibés. 
CONTRABANDIRER , ( Eontrabandirer ) voy. 
SCHLEICH-HÆNDLER. | 
CONTRACT, (Contract) die) gen. des-es, pl. 
die-e. Der Vertrag, Vergleich; Ze contrat, 
pes la convention, le traité, bail, l'engagement, 
in gègenfeitiger, wechfelfeitiger Contraft 3 
un contrat réciproquement obligatoire. Einen ge- 
sichtlichen Contraét auffetzen; dreffer là mi- 
nute d'un afle. Kontrakt. 
CONTRACT, (contract) adj. lahm an Gliedern;, 
za gerclus. Gebrechlich; impotent. Er 
ift an allen Gliedern contrat; 4 efl perchus de 


CONTRACT ESSIG ( d 

M » (contractmäfig . & 

adv. Contrafluel, contrafuellement. Abe 

CONTRA-PUNCT, (Eontrapunct) (der) gen. 
des - “ re re En ya Ir ee 

int. 5 ufi el l'accord de deux 
Du Hefe chants Trent, , 

CONTRAST, (Eontraft) (der) gen. des-es, pl. 
die-e; Le contrafle. Terme de Sculpture € de 
Peinture qu fenfe une différence, oppofition, 
Joit entre le caraftère des figures, Joit entre leurs 
attitudes, foit entre les parties d'une même qu 
re, Joit entre les couleurs. Die Manni; altig- 
keit in den Bildern. On dit auf: Ein Con- 
traft der Leidenfchaften , der Meinungen, der 
Karaktere; contrafle de palions, de fentiments, 
de Caraëtères. Contraftiren, Mannigfaltigkeit, 
Gègenbilder hervorbringen ; conérafier. 

CONTREBANDE, (Œontrebanbe) verboteneWas- 
ren; La contrebande, chofe, Jufpete, prohibée. 
Ein Contrebandier ; un contrebandier. 

CONTRE-MINIREN , (contteminiten) voy. G&- 

nr Contreminer. 

CONTRE-ORDRE, (Eontreordre) voy. Gegen- 
befehl; Conire-ordre. 

CONTRE-SCABPE, (Eontrefcarpe) (die) gen, 
der -, pl. die-n; La contrefiarpe, le corridor. 
CT. de fortific.) c'eft la Es du mur extérieur 
du foffé, celle Eier regarde la Place. 

co ‘TANZ, (Eontretranz) (der) gen. des 
-es, pl. die-tänze; Le contre-danfe. 

CONTRE-VALLATIONS-LINIE, (Contrevallas 
tions-£inie) (die) gen. der -, pl. die-n; La 
ligne de contre-vallation, contre-ligne, (T. de 


Fortifi.) 
Qq2 CON- 
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CONTRIBUTION, (Contribution) (die) gen. der 
-, pl. die-en. DieKriegsfchatzung; La con- 
tribution, frais, païemens communs. 

CONTROLEUR, (Controleur) voy. Gegenfchrei- 
ber; Le conirolleur „ contréleur. 

CONTROVERS, (Eonteovers) (die), gen. der -, 
pl. die-e. Streitfache; La conirouerfe, difpu- 
de, débat, démélé, différend. Ein Controvers- 
prediger ;- u» controverfifle. Die Controvers- 

redigt ; de en polémique. 
* CONTÜUMACIREN, ( confumaciten ) v. a. Ich 


<ontumacire - eontumacirte, i. h. contumaci-- 


ret; (T. de droit) Conturnacer, juger par con- 
tursace, condamner par défaut. 

CONTUMAZ, (Contumaz) (die) gen. der-,f. 
pl. La quarantaine. Contumaz halten ; faire 

uarantaine. 

CONTUR, (Confur) (der) gen. des-es, pl. 
Ge es: ( LE on 2 Der ge 

ang, die Einfailung einer Figür, eines 

COR CES ci) qm de 
N » (Eontufche ie) gen. der - A 
die-n; Un Hot CEE és 

COTUSION, (Éontufion) voy. QUETSCHUNG. 

CONVENIENZ, Er ) voy. UBEREIN- 
KUNFT, VERTRAG. 

CONVENT,, (Çonvent) (der) gen. des- es, > 
die-e. Die Verfammlung ; L'afemblée des 
moines dans un couvent, , 

:CONVENTIKEL, (Conventife]) (das) gen. des 
-s, pl. die-. Heimliche, verftohlne, unrecht- 
mäflige Zufammenkunft ; Un conventicule, une 
a Cr RB 

ENTION, (Œonvention) (die) gen. der-, 
pl. die- en. Die Uebereinkunft, Verabredung; 
La convention, l'accord, le traité, palle, la fi- 
pulation, les cenditions. 5 3 

CONVEX, (Eomver) adj. erhoben, gefchliffen , 
linfenformig , bäuchicht , auswendig kugel- 
rund; Convexe, courbé, ceintré, voñté, Hevd en 


rond. 

CONVICTORIUM, (das) (Eonvictorium ) Speife- 
zimmer; La communauté, le réfeftoire. Ein 
een un penfiornaire de Collège, de 

vi 


CONVOCATION , (Convocation) vey. Zufam- 
menberufung; La canvocation. 

CONVOLUT, come +) (das) gen. des-es, 
pl. die-e, Ein Pack, Stôfs Alten; Les alles, 
pièces d'un 's qu'on relie egfmble; liaje, 


t d'aftes. 
cONVOy, (Eonvoy) vay. Geleitfchiff; Le con- 
voi, l'ejtorte, vaijleau de conferve. Convoyiren, 
geleiten; convoyer, efcorter, accompagner, faire 


cONVÉLSION 

À ( Eonsulfion . Zucku 

Gliederzuckung 5 la far à Ar ae 
treffaillensent de wrfs. Convullionnär; un con 
vulfionnaire, trembieur. ; 


COR. 


COPAL, os» KOPAL, (Copal, ow Ropal) (der) 
gen. des-es, /.pl. Le Copal, gomme d'une odeur 
agréable qu'on tire par incifion de plufieurs efpé- 
ses d'arbres de la nouvelle. Efpagne. 

COPIE, «& COPEY, (Eopie, os Eopey) (die) 
gen. der-, pl. die-n. Die Abfchrift, Wieder- 
ponts ge Ku chen La nr 

ie, l'apo, À icata. Die Copie eines Do- 
R a, Das Copiebuch; livre 


cumentes ; Pf aphe. 
de copies de ie 
COPIREN, KOPIREN, (copiren , fopiren) voy. 
Abfchreiben, nachahmen, nachmalen ; Copier, 
trans/crire. Sich copiren, fich wiederholen ; 


fe Ben 

COPIRZIRKEL, (Eopitzirtel) (der) gen. des-s, 
pl. die-. Le pantographe, finge. In 
qui Jert à copier mécani des dejjeins, des 
eflampes, fans autre connoiflance du deffein ou 
de la gravure. 

COPIST, (Eopift) (der) gen. des-en, pl. die- 
en. Der Abfchreiber ; Le copifle, Pécrivain, le clerc. 

COPULIREN, ( copuliren ) v. a. Ich copulire- 
copulirte, i. h. copuliret, Vereinigen, zufam- 
mengeben; Marier, époufer, donner la bend- 
diflion nuptiale. DieCopulation; {a bénédilion 
nuptiale, le mariage. 

CORDUAN, (Eorduan,) (der) gen. des-es, /. pl. 
Le marroquin , maroquin , cordouan. Die Cor- 
duanhaut; la peau demaroquin. Der Corduan- 
macher ; le chamoifeur. : 

ek (€orddn ) voy. SCHNUR, BIND- 


FADEN. 
CORIANDER, ( Eoriander ) (der) gen. des -s, 


JL da La coriandre. 

CORNEL-KIRSCHE,COR-NEL-KIRSCH-BEERE 
(Eornelkirfche, Gornelfirfthbeere) (die) gen. der 
-, pl. dien; Za cornouille. Der Cornelkirfch- 
baum; le cornouiller. 

CORNET, (Cornet) (der) gen. des-s, pl. die 
-e. Yähndrich unter der Reuterey; Le Cer- 
nette, Officier d'une compagnie de Cavalerie ou 
de Dragons, qui eff chargé de porter l'étendant. 

CORNETTE, ( Œornette ) (die) gen. der-, pl. 

ie-n; La cornette, forte de coëffure dont les 
femmes fe Jervent dans leur deshabillé, 

CORNUT,, (Eornut) (der) gen. des-en, pl. die 
en; Le jeuse compagnon imprimeur qui ne s’efl 

as eucore aquitté envers les vieux. 

CORPER, (Cèrper) voy. KÖRPER. 

CORPS, (Corp) Corps, collège. Voy. Haufen. 

CORPORAL, (@orporal) (der) gen. des-s, gl. 
.die-e;, Le caporal 

CORPULENT , KORPULENT, (corpulent, for: 
pulent) adj. dick d fett vom Leibe; Corpulent, 


ade: ni. 
CORPUS ANTIQUA, ( Eorpue anfiqua) ( T. 
d'imprimerie) Petit romain, Corpus curfiv; 
Jidanoie, parifems, se 


COR. 


CORRECT, (correct ) adj. ufle, par, corrigé 
exabtement. 

CORRECTOR, ( Eorrector ) (der) gen. des-s, 
pl. die-en;' Ur correîeur d'imprimerie. Die 
Corssetur ; la correfion. Der Corretturbogen; 


. _ Pépreuve. 

CORRESPONDENT, (Eorrefpondent ) (der) gen. 
des - en, pl. die-en;' corräfp . Die 
Correfpondenz, der Briefwechfel ; Ia corré/pon- 
dance, le commerce, commerce de lettres, com- 
merce réciproque, l'intelligence, entretien par let- 
tres. Seine ordentliche Correfpondenz abfer- 
tigen; faire Fu ordinaire. 

CORRESPONDIREN , (correfponbiren) ». ». Ich 

correlpondire- correfpondirte, i. h. correfpon- 

diret. Briefwechfeln ; Ætre en corré/pondance 


avec qq. un, entretenir relation, commerce. _ 
CORRIDOR, (Eorridor) (der) gen. des-s, pl." 
die-s. Ein bedeckter Weg; Un corridor, une 


erie, longue allée. 

CORRIGIREN, (1 nr N voy. VERBESSERN. 

CORROSIV, CORROSIVISCH, (corrofit, corro- 
fibifd)) adj. beiffend, beizend, freflend; corro- 
ff, pyrotique. Corrofivifches Salz ;. cautère po- 
tenciel, Corrofivftein; pierre Biene 

CORSAR, (Corfar) (der) gen. des- en, pl. die 
-en. Der Seeräuber; Ze cor/aire, pirate, vo- 
leur de mer, écumeur de mer. 

CORSET, (Cotfet) (das) gen. des - es, pl. die 
-e; Le corfet. 

CORTINE, COURTINE, ( Gortine, Courtine ) 
(die) gen. der-, pl. die-n. Der Mittelwall, 
die Mittelwallslinie; Za courtine. Der Corti- 
nenwinkel ; angle de la courtine € du flanc. 

COSACKEN, (Éofaden) voy. KOSACKEN. 

COSCHENILLE, (Gofchenille) v. COCHENILLE. 

COSTNITZ, ( Eoftnig 2 ern ville dans la 
Suabe Autrichienne. Der itzerfee; le lac de 


NES 

COVENT, (Eovent) (der) gen. des-s, f. pl. 
Dünmes Bier; petite bière. 

COUR, (Çour) voy. Aufwartung, Cour ma- 
chen, den Höf machen, aufwarten; Faire fa 
cour d a un. ; 

COURIER, (Courier) (der) gen. des-s, pl. die-s. 
DerEilbote; it, Poitillion ; le courier, l'héméro- 
drome, rès. Auflerordentlicher ; efaffeite. 

COURS-ZEDDEL, ( ra ae ) (der) gen. des 
-8, pl. die-; Le billet du cours du change. 

COUVERT, (Œoubert) (das) gen. des-es, ‘pl. 
die-e. Der Umfchlag eines Briefes;- L'enve- 
loppe „ le couvert. : 

AU VE (die) gen. der-, pl. die 
-en. Das Gefchôpf; La créature, l'étre créé. 
CREDENZEN, (crebengen) v. n. Ich credenze- 
credenzte, i. h. credenzet ; Faire l'effai (du 
vin, des viandes, de la liqueur, que l'on pré- 
Jente au Prince,) faire lé prét. Der Credenzer; 
l'échanfon. Der Credenzteller ; ia fofwoupe, Dex 
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Credenztifch; Ta crédence, de buffet, la petite 
table, l'échanfonnerie, le dreffair, la table du 


ét. 

EDIT, (Credit) (der) gen. des-s, [.pl. Treu 
und a Le crédit, la créance. AufCre- 
dit nèhmen; prendre à crédit, à terme Sei- 
men Credit verlieren; perdre fon crédit, Je .dé- 
créditer. In Credit bringen; accréditer. Einen 
uam feinen Credit bringen ; décréditer, décrier 
99. un. ‚Credit ift oft befler, als bär Geld; ke 
crédit, le terme vaut. Jouueut enieux que l'argent 


comptant. 

CREDITIREN, (ereditiren) v.n. Ich creditire - 
creditirte, i. h. creditiret. Leihen, auf Borg 

eben; Préter, donner à crédit, faire crédit. 
IT-BRIEF, (Ereditbrief) (der) gen. des- 

es, pl. die-e. Das Creditiv, Beglauhigungs- 
fchreiben; Za lettre de créance. i 

CREPON, (Erepon) voy. KREPP. e 

CRIMINAL, (criminal) adj. Criminal; it. capital, 
adv. criminellement. Ein Crimi 3 un.con- 
feiler de la chambre, de la juflice .criminelle. 
Eine Criminalfache ; 1ne eg criminelle. 

CRITIC, (Eritic) coy. KRITIK. : 

CROAT, (Eroat) (der) gen. des-en, pl. die-en; 
Le create, cravate. 

CROCODILL, (Erocodilf) vay. KROKODILL. 

CRUCIFIX, (Œrucifig) (das) gem .des-es, pl. die 
-e; Le crucifix, la croix. 

CRYSTALL, (Eryftall) voy. KRYSTALL. 

CODE (Eubebe) (die) ges. der -, pl. die-n; 


La 2 
CUBIC, CUBISCH, (Eubic, cubify) u. KUBIK. 
CUCUMER,, (Gucumer) voy. GURKE, 
CUJAVIEN, (Eujavien) Cujavie ville. 
CULTUR, (Eultur) (die) gen. der -, /. pl. Der 
Anbau, die Wartung; culture, le labour , 
labourage. It. Figur. Erziehung; l'éducation. 
CUPRES BE, (Eupreffe) voy. CYPI ESSE. 
CUR, ‘(Œur) (die) gen. der -, pl. die-en. Die 
Heilung; La cure, guérifon, curation, le traite- 


ment. 

CURATEL, (Euratel) (die) der - , pl. die- 
en. Die Vormundfchaft; Fe curatelle, charge 
de curateur. i 

CURATOR, (Eurator) (der) gen. des-s, pl. die 
-s Der Vormund; Le curateur, direfteur. 

CUREEMACHEN, (Eureemachen) (T. de -Chaj]e) 
Faire la curée aux chiens. 

CURENT-GELD, (ŒurentgeF) (das) ‚gen. des- 
es, pl. die-er; L'argent courant, monnoie 
courante. En e : 

CURIALIEN, (£urialien) (die) Ze file du.bar- 
reau, du palais; it. de cdrömonial. 

CURIREN, (curiren) voy, HEILEN, : 

CURRENT, (current) adj. & adv. Courant. Cur- 
sentgeld ; l'argent comptant. Die Currentfchrift; 
4a courante, écriture courante. Currentfchulden; 
dette Fe € fimgle. Die Currentfchüler; Cur- 
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rentknaben; les écoliers, qui vont chanter par 
les rues. pour avoir de quoi Jubfifier. 


CURS, (Œurs) (der) gen. des- es, pl. die-e; 
Le cours de la monnoie; it. Der Wechfelcurs; 


le a 

CURSIV-SCHRIFT, (Eurfivfchrift) (die) gen. 
der-, /. pl. L'italienne, carafere italique. Eine 
Zeile mit Curlivfchrift ausfetzen; faire une 
fer d'italique, en italique. 

CUSTOS, (Euftos) (der) gen. des-, pl. die = 
Cuftoden; Le réclame, guidon. 

CYBELE, (Œvbele) Göttinn der alten Heiden; 
Cybele, la mère des Dieux, damie. Priefterinn 
derfelben; damias. Priefter derfelben; DaByle, 


corybante. 
CYLINDER, (&ylinder) (der) gen. des-s, pl 


die-. ‘Der Saulenftock, die Rundfäule; le cy- D 


lindre. Cylinderförmig, cylindrifch; adj. cy- 


bi À 

CYMBEL, (&ymbel) (die) gen. der-, pl. die- 
n; cymbale, infirument de mufique. Das 

Cymbelkraut; le cymbalaire. Der Cÿmbelfchlä- 

Per le cymbalier. 

PERGRAS, (Enpergras) (das) gen. des- es, 

a gi Die Cyperwurz; le Jouchet. 
PER-KATZE, (Enperfage) (die) gen. der-, 

l, die-en; Un chat de pre. 

CYPRESSE, CEnprefie) (die) gen. der -, pl. die- 
n. DerC en. le cyprès. 

CYPRESSEN- UT, (Eppreffenfraut) (das) 
gen. des-es, /. pl. La fantoline, l'aurone, pe- 
tit ès, garde-robe. 

CZAAR, (Œgaar) ou Zar, (der) gen. des-es, 
pl. die-en; Crar, Empereur de Ruffie, Ja 
Majefié Czarienne. Die Czaarin ou Zarın; Is 
Crarine. 

D. 


D (das). Lettre confonne & la: quatrième 
br 


Sys 
de P Alphabet. En terme de mufique la 
Jeconde note de la gamme, Ré. 

DA, (ba) adj. qui marque un lieu; Ld, en ce 

"bien, en cet endroit, y. If er da? efi-il Id? 
Ja er ift da; oui, st y ef. Ich bin da gewè- 
fen; j'ai #44 Id. Was macheft du da? was 
machet ihr da? que faites-vous Id? Wer da? 
qui va la? qui vive? Wer ift da? où wer da? 


= eßt-Id? qui va ld? Dazumal war ich nicht 
3 “cette foi Id, je n'y étois pas. Da, darin- 


nen; {à dedans. Da, wo; où Wo da? où 
en quel endroit? Wie da ? pu i? Daund 
‚dort, hier und da; çà & ld, de çà & de là, 


par ci par là. Sie laufen, der eine hier, der 
andere da; ils courent qui ke id, qui de- 
‚qui delà. Bis da; jusque la. Da ift, da 
abt ihr, was ihr fuchet; voici ce que vous 
cherchez. Das Buch da! le livre voila, Da 
habt ihr euer Buch; tenez, vyorka votre livre, 


D 


DA. 


"Da bin ich; me voici, me voild. Da bin ich 
wieder ! me voilà! Da feyn; étre préfent, a/- 
fifler, exifler. Das Dafeyn; la préjence, l'exi- 
ence, l'étre. Da haben wirs! voila, vous lez 
Ja déclaration. Da komme ich wieder! me 
voilà revenu. Da kommt euer Bruder; voii 
votre frère. Da, dazumal, alsdann ; lors, alors. 
Da käm er auf mich zu, -und küfste mich; 
alors il s'avança vers moi € me baifa. Da fieng 
es an zu regnen; alors il commença à ir. 
Von da an; des lors, depuis là. Von da her; 
de devers. a eff quelquefois un er 
Em. f 


Dee (ba, a conj. Der Zr zu der 
eit, da; que, lorsque, comme, quand, après- 
. Wir waren fchon fort, da er noch nicht 

. aufgeftanden war; nous étions déja partis, Lis 
n'étoit pas encore levé. Da die Zeit käm; lors- 
que le temps fut venu. Da er mich fahe; lors. 
qu'il me vit. Da er mich gefehen; après quöil 
m'eut vu. Da er noch rèdete; comme il par- 
boit encore. Da, fobald als; desque, d’abord- 
que, aufi-tötque. Da, da doch, obfchon; bies- 
que, encore-que, quoique. Ich liebe dich, da 
ich doch von dir gehaflet werde; je vous ai- 

ique vous ne m'aimiez pas. Da, wo- 


Res quo 

fern, im Fall; fi, au cas que. Dahergègen, 

dahingegen ; au lieu que. , weil, indem, 
i Da ihr eure Zu- 


fintemal; » Parceque, 

fage nich al) bin ich euch auch nichts 

fchuldig; puisque vous n'avez pas Jatisfait à vo- 

tre rom, je ne vous dois rien. nun, 

nachdem nun; or. Da nun alles folcherge- 
ftalt eingerichtet war; or toutes chojes ayant 
été ainfi reglées. Warum thuft du das , da du 
weift, dafs es verboten ift? pourquoi fais tu 
cela, fachant bien qu'il ef défendu. 

DA, DA, (ba, da) re marque une ad- 
mirstion; ha! ha! aha! ! 

adv. Près, auprès, chez. Da, 

abei ift nichts mehr zu thun; 


2 anche. Dabei, dafelbit an lieu, 
bei, z en ; ent, qui afhfle, ac- 
& agne. : Date fon! ehen 2 are préfent, 
aber à, accompagner. Ich bin dabei gewè- 
u Jy si été Pr. 2 mufs ach es 

3 cela ne fe fera mon infçu, je Jau- 
pis auf me Lin es ift mehr dabei ge- 
wefen; (Prov.) il a vu le loup. Das Dabei- 


feyn; l'afifance, la préfence, le concours, l'in - 


tervention. Dabei thun ; v. a. contribuer, ajou- 
ter, Dabei, auch; aufi. Nebft, damit; Be 
É er 
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Über das; oufre cela. Hierin; en cels. Wenn 
ihr dahin gehet, will ich mit dabei feyn; quand 
vous irez, jen veux être auf, "irai avec 
-vows. Ich will das Handwerk aufgeben, es 
ift nichts dabei zu gewinnen; ff faut quitter 
de métier, il n'y à rien d gagner. Er ift fchwach 
und dabei ungeduldig ; 1l efi foible & outre cela 
ow avec tout cela impatient. Es ift viel dabei 
zu merken; il y a bien des chofes à remarquer 
en cela. Dabei bleiben, bei feinen Worten, 
bei feiner Meinung; demeurer dans Jon opi- 
nion, dans fon fentiment, ne pas varier, ne er 
changer d’avis, ne changer point. Es dabei be- 
wenden lafien; en demeurer ld. Wir wollen 
dabei bleiben » nous en demeurerons ld. Es mag 
dabei bleiben, es bleibt dabei; Joit, pafle, to- 
e, j'en /wis d'accord, j'en fuis content. Dabei 
leiben, fich es gefallen laffen; approuver, 
acquiefcer, en pajler par Id, confentir. lan 
mufs es dabei laflen; s/ y faut acquiefcer, A faut 
en pajler par la. Was if dabei zu thun? 
que faut-il faire? qu'y a-t-il à faire? que vou- 
ACH, (dad) 1. die-D 
, (das) gen. des-es, pl. die-Da- 
er; La ae "une mai/on, le toit. Ein 
Dach von Ziegeln, von Stroh, von Schiefern ; 
une couverture de tuile ow de brique, de chau- 
me, d’ardoife. Ein plattes, fpitziges Dach; 
un toit plat, pointu. Ein flaches Dach; une 
plate-forme, terralle. Ein rund erhabenes Dach; 
an dôme. Holländifches oder gebrochenes Dach; 
me manjarde, un comble à % manjarde , com- 
ble brifé om coupé. Ein Dach an einer Wand, 
Schirmdach, Schoppen; un kangar, hangart. 
Ein rundes Dach auf einer Kirche; une coupe, 
coupols. Ein einhängiges oder Pultdach; un 
comble en ci » à terraffe. Ein zu beiden 


haperon 
- Seiten abhängiges, Giebel 0% Satteldach ; un com- 


ble à ét dos d'âne. Auf allen vier Sei- 
ten abhängiges Zeltdach; comble’ briqueté, à 
-croupe, en pavillon. Ein Wetterdach; us abat- 
vent. Ein Dach von grünem Laube; us toit 
de feuillée. Ein Dach von Schindeln; un toit 
de bardeaux. Das Dach einer Mauer; le cha- 

ron. Ein kleines Dach auf freiftehenden 

uern; un larmier. Das Dach im Ballbaufe; 


. de rabat. Der Ball ift nicht auf beiden Dächern 


gewefen ; la balle n'a pas porté, Dans les mi- 
nes on appelle Dach, toit, la partie de la roche 


i couvre la mins ow le filon. Dach, (en terme 


mare) le dos de faucon. Kleines Dach 


' über dem Zündloche einer Kanone; le chapi- 
. teau. Die lange Seite des Daches im Gègenfatz 


der Giebelfeite; le long-pan. Was zu einem 


. Dache gehöret, Latten, Ziegel &c. garniture de 


comble. Der oberfte Theil des Daches; le com- 


ble, fafte. Ein Dach zulegen; coucher la tuile. 


Befteigen; manier. Wieder aufs neue decken; 


recouvrir un toit, Ablatten; dölatter. Unterm 


DAC. 


Dache wohnen; @re logé près des tuiles. Ein 
Dach über und fiber ausbeflern; remanier d 
bout. In Dach und Fach erhalten; tenir clos 
& couvert, donner le couvert. On dit figurem. 
Einem Dach und Faeh geben, ihn unter fein 
Dach nehmen; recevoir ou loger qq. un chez foi. 
‚Unter Einem Dache, in Einem Haufe zufam- 
men wohnen; demeurer fous le méme toit. Ei- 
nem auf dem Dachg feyn; tenir qq. un de court 

. gu la bride courte, objerver exattement, avoir 
Nail fur qq. un. Einem etwas aufs Dach gè- 
ben; donner fur les oreilles. Da it gleich Feuer 
im Dache, er fährt gleich hitzig auf; 4 a la 
téte près du bonnet. Die Ziegel auf dem Da- 
che zählen, Maulaffen feil haben ; badauder. 
Ein Sperling in der Hand ift befler, als ein 
Storch auf dem Dache, (Prov.) un tiens vaut 
mieux que deux tu l'auras. Er wird fein Ge- 
traide bald unter Dach gebracht haben; il au- 
ra bientôt achevé d’engranger toute [a moijlon. 

* Die Sperlinge fingen auf den Dächern davon; 
ef l'évangile du jour, les enfants en vont à 
la moutarde. 

DACH-BALKEN, (Dadjbalfen) voy. DACH- 
SCHWELLE. 


DACH-DECKER, (Dachdeder\ (der) gen. des - 

s, pl. die-; Le couvreur. Die Dachdeckerlei- 
DACH-FAHNE, (Dadfahne) (die) gem. à 

- acfabne) (die) gen. der-, 

pl. die-n. Die Wetterfahne ; /a site, le 


i rer 

DACH-FENSTER, (Dachfenfter) (das) gen. des- 
s, pl. die-; ucarne. Ein rundes Dachfen- 
fer; un œil de bœuf. Ein kleines; une lunette, 
lucarne à démoijelle. 

DACH-FETTE, (Dacfette) Ein horizontal lie- 
endes Holz, welches die Stuhlfiulen eines 
aches oben mit einander verbindet; lapanne, 

trauée de comble. 

Dies ( Dachflechte) voy. DACH- 


MOOS. 
DACH-FORST, (Dacforft) (der) gen. des-es, 
l. die-e. Die Giebelfpitze; le faite. 
DACH-GESPERRE, FDactaciperre (das) gem. 
des - s, pl. die-; comble. 
DACH-HAKEN, (Dachbafen) (der) gen. des - 
8, pl. die-; Le crochet, petit croc de fer atta- 
ché à l'échelle des couvreurs. ' 
DACH-HAMMER, (Dachpamma) À der) gm. 
el 
er) gen. des - 


des-s, pl. die-hämmer; Le 
DACH-KASTEN, (Dadfaften) 
8, pl. die-. Die Dachmulde; une auge, ps 
- vaifeau de bois dans lequel les maçons delayent 
leur rd 
DACH-KEHLE, (Dachfeble) (die) gen. der-, 
. pk die-n; La noue, ou canal fait avec de noues 
de tuile, de plomb ou de bois, pour l'écoulement 


. des eaux. h 
DACH-LATTEN, (Dashlatten) (die) Les lattes. 
DACH- 


gti 
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DAC. 

DACH-LOCH, Ba). « des-es, pl. 
die- ps $ de LR de Fa 
res. En 
AG MA DE R, (Dachmarder) (der) gen. des- 

8, pl. rare . Der Hausmarder ; le marte dome- 


AE 600$, Damon) (das) gen. des-es, 
mouffe des toits. 

packen MUHLE, (Dadymühle) (die) gen. der-, 
l. die-n; Un petit moulin à vent & à poids, 

DACH-MUSCHEL, (Dadmufel) (die) gen. 
der-, pl. die-n; La pinne marine, nacre de 
rie de Provence, aigrette , jambon. 

DACH-PFANNE, (Dachpfanne) (die) gen. der-, 
pl. die-n. Hohlziegel; me tuile giromke, 
tuile creu, ut pen 

DACH-RE (Dachrechf) (das) gen. des-es, 

Sp Traufrecht; le droit de gouttière. 
DACH-RINNE, (Dachrinne) (die) gen. der-» 

ee ve n; La gouttiere, l'égout, le cheneau, 


DACH -RÖHRE, (Dadrèbre) (die) gem der-, 
). die-n; efcente, le canon. 

D (Dadg) (der) gen. des-es, pl. die- 

Fed laireau, taillon, grifart. Voy. Dachs- 


kun 
DACHS-BAU, (Dadisbau) (der) 
pl die-e; Le terrier, trou, cavité dans la ter- 
re a es i Jert de gr au blaireau. Das Lager 
m Dachsbau; legfte. Der Eingang dazu, 
a Dachsloch, ee: en: 
DACH-SCHAUBE , (Dachfchaube) on Dachfcho- 
a (die) gen. der -, pl. die-n; Uns javelle 


DACH-SCHIEFER, (Dachfhiefer y (der) gm. 
des-s,'pl. die-; “L'ardoife de toits. Ein Dach- 
fchiefergebirge; une carrière d’ardoi/e, perridre. 

DACH-SCHINDEL, (Dadyfcyindel) (die) gen. der-, 
pl. die-n, Le barde as, ais de toit, aiff, Faf- 
Jante , l'échandole. 


en. des-es, 


DACH-SCHWELLE, ans) Say: gem. 


der -, Be n ( CT. de Mr a Ro Jemelte. 
DACHS-EICHEL, pr (die) 2 der-, 
die-n; au taifjon, au blaireau. 


olbi he’ (Dachefinder) voy, DACHS- 


DACHS U, (bac#grau) adj. Gris, grifäire. 
Re UBE, (Dadsbaube) (die) gen. der-, 
pl. die- -B; Les bourfes, longues poches de ré 
zıan qu'on met a l'entrée d'un terrier pour pren- 
dre les blaireaus. 
BA, HUND, (Dadyshund) (der) gen. des- 
I. die-e; Le baflet à jambes torfes. 


PAC S-LOCH, (Dachsloh) voy. DACHSBAU.. 
DACH-SPAN, (Sa pfpan (der) des - es, 
h. die - fpäne, y DACHSCHINDEL, 
DACH- ag REN, Basar) (der) em, 
die-3 


. DAC. 


DACH-SPITZE, di der-, 
pl. die-n. DE \ p En 


; Le falte, comble, 
Jommet du toit. 
Ba -RÖHRE, ( Dachsröhte) voy. DACHS- 


Den et CDachsfchliefer) soyez 

DACHS-SCHWARTE, (Dacsfdtwarte) (die 
gen. der-, pl. die - en de a 2550 

Dee Dachefimeiß) (der 
ah pl. CT. de D Le à der 


DACHSTEIN, (Dadjfein) (der) gen. des-es, 


-e; 


je ss fe tuiles ik m tape de mine le 

eg 

DACH-STROK, (Dachfroh) (das) gen. des-es, 
La chaums, 


pi. 
DACH-STUHL, (Dachfubl) (der 
pl. die- fühle; Dr faitage. Re da) ie Pièce 
de bois a fait le fonumet de la charpente d'un 
bâtiment. Die Dachftublfette; la panne, pièce 
a bois do et a foutenir les chevrons d'une cou- 
ehftuhlfäule; ka force, l'arba- 
Iärier. Die Dachfuhlfchwelle; la femelle, ey 
De -STUTZE, (Dadflüge) v DACH- 


DACHT, Dad ou Docht, (der) gen. des-es, 
pl. die-e; La mich. Ein gli er, bren- 
mender oder abgebrannter Dacht; un Iumignon. 
Das Dachtmefler ; en terme de chandelier ; le cou- 
teau à mécke, Die Dachtnadel; aiguille à me- 
che. Der Dachtfchneider ; In. le coupoir, taille- 
méche, infirument des 5 

DACHTE, (dachte) voy. “DENKEN. 

DACHT! EL, KDESRE ) voy. OHRFEIGE, 

DACH-TRAU FE, (Dachtraufe) (die) gen. der, 
pl. ae L'égout, la goultière; it. la Jéve- 


DACHUNG, Dashung) (die) der- 
-en; er couverture ; Palin de ee 


ET (Dadywerf) (das) gen. des-es, 
. die-ez Le fañage, comble. 
D. ACH-ZIEGEL, Bachäiegel) (der) gen. des- 
ie - ; 


Dabde (dadodh ) he sonj. Quoique, 
tire + Cependant, toutefo 
D. URCH, (dadurch) adv. Far ld, y. Gehet 


dadurch! ‘pallez pa r ld. Die Thüre ift offen, 
et dadurch! la porte afl ouverte, pafez-y! 
ne innet fr nichts; vous ne gi 


Dadurch werde ich bewogen, 
sch zu en glanben; ; cela me porte à vous croire. 
Laffet ihr euch dadurch verführen? ef-ce cela 
qui vous meue? Dadurch bringe ich ihn nur 
noch ärger auf; cel ne fera que l'enfiammer 
davantage. Ihr werdet mich dadur ch verpflich- 
ten; vous m'obligerez par là. 

DA- 


=, 


DAF. 


DAFERN, (bafern) conj. Wenn; f. Dafern ihr 


nicht wollet, fo wird es ein anderer thun; 
fi vous ne voulez pas, un autre le fera. Wenn 


nur; pourvu que, moyennant que. ImYall, dafs, 


en, où au cas que. Dafern es fich zutragen 
follte; en cas qu'il arrive. Wo nicht, wo 
fonft nicht; ad moins que. Ich würde es noch 
nicht wiflen, dafern ıhr mirs nicht za wiflen 
gethan hättet; je Fignorerois entore, fi vous 
ne m'en aviez pas averti. : 
DAFÜR, (bafür) adv. au lieu für diefen, für 
diefe, für diefes, für denfelben &c. pour cela. 
Haltet mich däfür, By an ich bin; te- 
nez-moi pour ce que je fuis. ir halten; per 
fer, eflimer, juger, croire, réputer, fuppojer, 
Ca urer, S’imaginer, avoir opinion, tenir. Ich 
te dafür, dafs diefes billig fey ; J'efine 
ca ef raifonnable, je le tiens raïfonnabl 
für anfehen; prendre powr. Dafür an 
feyn; étre eflim# pour. Dafür feh ich ihn nicht 
an, dafs er esthun werde; sl n’a pas l'encolure, 
Fair de faire cela. Dafür einfetzen ; fubfiituer. 
Dafür forgen; pourvoir. Dafür ftehen; ré 
x em étre refponfable, garantir, cautionner. 
ch ftehe dafür; j'en réponds, je le garantis, 
Jen fuis caution. Du follft mir dafür ftehen; 
‘tu me le paieras. Dafür ftehen, dafs; mainte- 
* nir que. Dafür wollte ich wohl ftchen, igut 
feyn, j'en mettrois les doigts au feu. ‘Ich gebe 
fo viel dafür; jew donne tant. Ich wollte 
nicht einen Pfifterling dafür geben; je nen 
donnerois pas un clou. Habt keine Sorge da- 
für; n'en Joyez pas en peine. Er wird noch 
wohl dafür büfsen müfsen, ehe-er ftirbt; 5/ 
en mourra quitte. ‚Dafür ifs gat;: dafür is 
funden, für das Geld kann mans brauchen; 


e de 
gefehen 


Hülfsmittel für diefe Krankheit; s) peut remé- 
dier à ce mal, sl peut y remédier. Dafür kan 
ich nichts; je n’y /aurois que: faire, je ne fau 
- rois qu'y faire, : hilfe nichts; # ny a 
point de milieu à cela. Was hat man ihm für 
eine Ehre dafür angethan? quel honméur lui a 
"ton accordé pour cela? Ich kann nicht dafür, 


kan es nicht hindern; jene puis pas l'empécher. _ 


Ich kan nichts dafür, habe keine Schuld daran; 
"je n'en fuis pas la caufe, ce n’eft pas ma faute, 
"je m'en lave les mains, je n'en puis mais. - Da- 
- for, dafs er ein Gelehrter ift, ift er darum 

nicht frommer ; être favant , ‘il n’en efl 

pas plus Jage. r, anfiatt; am lieu que, 
au défaut de qq.ch. en place. Dafür, dagegen; ms 
échange, en récompenfe. Dafür folltet ihr fa- 

; au lieu que, vous devriez dire. Er hat diefen 

Fähter, aber dafür hat er verfchiedene Tagen- 

den; il a ce vice, mais en échange à a pufrurs ter 


Tom. 


DAHEIM, (daheim) adv. Zu 
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‘fus. Sie if nicht fchön, aber dafür ift fie tu- 
gendhaft; elle n'eft pas belle, mais en récom- 
ment elle eff vertueufe. Etwas wegnehmen, 
und ein anderes dafür hinftellen; prendre ms 
chofe €9 en mettre une autre à la place. 


DAGEGEN. (dagegen) adv. Hingegen, dawi- 


der; au contraire. Zur Vergeltung; en échan- 
ge, en récompenfe, en révanche. Hergegenz 


- an ftatt, dafs; au lieu que. Was habt thr da- 


ègen einzuwenden ? qu'avez-vous à y redire? 
ch bin nicht dagegen; je ne m'y oppole pas, 
Der eine wollte Les ; de andern aber waren 
dagegen; l'un vouloit cela, mais les autres étoient 
d'un jentiment contraire, s'y oppojoient. Sich 
ègen fetzen; aller à l'encontre. Ich habe 
nichts dagegen ; je ne vais pas à l'encontre He 
ce que vous dites. Dagegen handeln, fündigen; 
contrevenir, pécher contre. Dagegen fetzen, ftüt- 
zen; appuyer. Dagègen halten, vergleichen; 
comparer, conférer, confronter. Ich konnte 
nichts mehr dagègen thun; je n'en puis mais. 
ufe; au logis, 
chez foi. Es ift nirgends befler, als daheim; 
4 weft tel que d'être chez foi. Ich werde nicht 
daheim feyn; je ne feras pas chez moi, au lo- 
is. Wenn werdet ihr daheim feyn; quand 
ferez-vous au logis? chez vous? Ich habe ihn 
nicht daheim angetroffen; je ne Fa: pas trou-, 


"v6 chez lui, ” 4 
DAHER, (daher) dahdro, conj. Cefl pourquoi, 


"völd pourquoi, c’efl pour cela. er könnt 
-ihr urtheilen; d'où vous pouvez juger. Daher 
fchlieffe ich; par là, par où je conclus. Eben 

daher; des-Id. Daher; ergo, par conféquent. 

+ Das kömmt daher; ds que. Bis dahèr; ença. 
Bis dahèr, bis an diefen Ort, und nicht wei- 

iter follft du kommen; iu viendras ve là 
Cine pa as point plus avant. Bis daher, 
“bis Auf dielen Tag; jusques ici. Daher, dafs-; 
de ce que. Dahèr, demnach; fi, partani. Von 

daher; de devers. Von daher kommen; venir 

de devers im endroit. Daher kömmt es, dafs; 

cef ae Daher, adv. davon; deld, de 

dela. er kommt das Uebel; c’ ef de là que 

vient le-mal. Ich komme daher ; je viens de 
ld, Daher ift es gekommen, dafs; dela il ef 

arrivé que. Dahèr, dadurch; par ld. Difleit; 

dera. een à caufe de cela. Daher nruls 

ich mich agen; c'eff à caufe de cela que je 
me plains. Daher, von dem Orte her, ich 
"komme daher; Jen viens. Ich habe von daher 
-noch keine Nachricht; je n’en ai point encore 
Se de nouvelles. Daher ee Der 
Wind fähret dahèr mit ftarkem Braufen ; "ie 
“vent pale avec grund bruit. Wenn die durch- 
gebrochne Fluth daher fahren, daher raufchen 
"wirds eg le débordé traverfera avez 
“bruit, (Fig.) Er fähret hoch daher; rl le prend 
“fur un ton-bien haut, ‘4 s'en fait bim accroire. 
Rr Daher 
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„Daher fliegen; voler, paffer en volant: Daher 
3 couer , découler. Der Bach kommt 

vom Berge daher geflofien ; ce ruijleau vient 

en découlant de la montagne. Daher geben; 

aller, marcher, Je promener, fe porter. Sehet 

“wie er dahèr gehet; voyez comme il marche. 
. Er gehet daher wie ein Bettler; il va comme 
m EUEUX; À i Präch- 


dabèr treten; Je pa 
.nader, Je paonner 7 'ê 
Fin le regard extrémement fief. Daher lau- 


# ufen; si vient cou- 
sant de toutes fes jambes. Dahèr raufchen ; 
Die Wellen raufchen 

3 les flots vont en faifant du bruit. Daher 

fchwänzen, mit langen, fchleppenden Rocken ; 
. piaffer. Daher ftutzen; faire parade, grande 

. figure, Je quarrer. Gravitätifch daher treten ; 
s'avancer, marcher gravement. Daherum, nahe 
‚dabei; aupres. In der Gegend, um die Zeit; 

. à Péntour, environ, aux environs, dans le voi- 

. finage. Den lezten diefes Monats, oder doch 
ohngefähr daherum; le dernier du mois ou ın- 

+ viron. 

JAHIER ya) adv. au lieu de dafelbft, hie- 
felbft; Lad, sci, en ce lieu. 

DAHIN, (dahin) adv. La, 
aus; de ce côté là, par io. 
sôté là. Eben dahin; ia < 
ques ld. Gehe: dahin; ld. Geht dahin, 
oder dorthin, wohin ihr wollet; allez deçà on 
delà, où vous voudrez. Ich ging dahin; je 

n'y en allois. Gehet dahin ; allez vous - en IA. 

Diefer Weg führt dahin; ce chemin rend ,en un 

- tel endroit, mêne en ce lieu. Führet mich dahin; 

menez-y moi. Ich will euch dahin .fenden; 

je vous enverrai par .ld.. ‚Ich will dahin ge- 

‚hen; j'y irai. Ich bin nicht dahin gekommen; 
je n'y Juis pas uenu. Dahin ift die Sache ge- 
ommen; les cho/es en font venues là. Dahin 

komme ich in meinem Leben nicht wieder ; 
je n'y retournerai de ma vie; C'ef le ventre de 
ma mère. Wenn es erft dahin kömmt;. fo wird 
fichs wohl finden; alors camme algrs. ‚Meine 

‚Gedanken zielen dahin; mes pen/ées uont à ce- 

4a. Dahin ziele ich; BL à quoi je wie bute. 

Man ift dahin einig worden; on s’sfl accordé à 


‚cela. Dahin gebracht; reduit & Es dahin brin- 
gen, zuwège bringen, es hat es noch keiner 
2 In bracht; per/onne n'a encors effeilus cela. 


Will es dahin bringen, dafs-; je ferai en- 
Jorte que-. Dahin Ehren; gpajer, aller, s'en 
aller. Er fahr leichtfertig dahin, wie Wafler; 
il sef Par itE comme de lequ. Unfer Leben 
fahret fchnell dahin; notre vie paye vite, Der 
Bach fleufst fanft dahin; le ruijle.ı coule duu- 
pement. Das Lèben, die Krafæ „eben dalun; 


VAH. 


Ta vie, Ta vigueur s'en va. DieZeit geht, Isuft 
dahin; le Se pale. Das Leben geht un- 
vermerkt dahin; la vie pajle infenfiblement. Das 
ift fo dahin gemacht; cda ef fait ajez négli- 

emment. in fallen ; tomber, étre renverfé. 
in fliegen ; s'envoler. Dahin fliehe 
retirer en un lieu. Dahin geben; donner, aban- 
donner. Sich dahin geben , aufopfern ;. Je d4- 
vouer. Chtifus ift um unfrer Sünde willen 


ON €) 
dahin, es ift fort; = efi fait. 
ift dabin; le nn & l'argent font perdus. Da- 
hin finken; /e laiffer tomber; tomber en défail- 
lance. Es ftehet dahin, ob es wahr ift; ce 
à favoir fi cel eft vrai, ‚Es ftehet dahin, was 
‚die Sache für einen Ausgang gewinnen wer- 
de; il eh incertain, quelle ijJue aura cette offai- 
. re. Dahin ftellen; po/er qq. ch. en un lieu. 
Ich laffe es dahin geftellet feyn; je ne m'em- 
.barafe pas fi cda ef. Wir wollen diefes da- 
: hit gehellet em laflen'; paflons. cela, nous 
ef: cela, Wie viel Menfchen fterben tag- 
fe dahin ? combien y en a-t-il, qui meurent 
.chaque jour. Dahin trachten ; töcker d. Dahin 
„Wagen; rder ; au kazard. De- 
.hin werfen; jeter ld. Er wirft im Zorn fei- 
‚nen Hut dahin; il jète Là fan chapeau tout em 
colère. in zieben; pajler, s'en aller. Die 
‚Wolken ziehen dahin 
-hin zielen; fondre, 
DAHINGEGEN, (babigegen) adv. Au lies que, 
au contraire. i 


5 Les nues paljent, Da- 


ter; d y a gg. «h. de ché. il y à anguille fous 

roche; d y à de l'ordure à jes flutes. . kine Lift 

‚Se. U y à dedans de le fine; à y à qua 
.… 94 


DAM. 


que diablerie 1- dedans. Dahinter kommen; 
+ découvrir ;' découvrir le myflöre, développer uns 
#ntrigue. Dahinter ift leicht zu kommen; Di 

ne faut pas aller au devin, pour en être infiruit, 

Ich muß dahinter kommen; sl Pl fau que je néé- 
élairciffe là-defus. Dahinter kommen, wo es 

fteckt, wo es haket; découvrir où ef “renclou- 
“re. Ich bin dahinter kommen , was ihr fo 

ee verborgen m ; J ai ee ir 
ch m 


Ich Dal En tes 
ter her in, dafs ich es ausführe, zu Stande 
3 je ferai tant que jen viendrai à bout.i 
DANTE > w voy. DOHLE. 
DAHLEN ? ass en) voy. Tandeln, fchwätzen, 
- zandemn ; Patèliner, dandiner , babiller, caquet- 


ter, badiner. 

DAMALIG, PA ere der dämalige Ge- 
brauch, dämalige Pabft; La coutume, la 
"mode, Br Walers. 

DAMALS, D ‚ DÄMALEN, (damals, bas 
mal, damalen) adv. Lors, alors. Damals fchon; 5 
dès-lors, en où dans ce temps-là. 

DAMASCENER-EISEN, (Damafcenereifen) a 
sn des-s, f. pl Der Damafcenerftahl; 


DAMASCENER-KLIN KLINGE, ( DamafernerKlinge) 
Giey ‚pi. die- -2; Uns lams de 


DAMASCENER-R E, " Daofenerre) (die) 
gen. der-, pl die-n; de Damas. 
DAMASCENER- er (Danapenepfar 
me) (die) gen. der - ‚ph die- n; La.prune de 


DAMASCENER-TRAUBE, (Damafcenertraube 
gm, pl. die-n; La grappe ds D 


DAMASCIREN , (emofciren) ». & Ich damaftr- 
- éamafcirte, i h. damafciret ; Damajer „ 
damasquineur. 


domain Bin! a Den 
cist; daması ie Damafeirung; ia 


en. N) (der des-es, pl. di 
Tin DE ann 


-e; a 
à s, ainfi ehe; parce que la Ma- 

re Aueh, venue de Damas , ville de Syrie. 
‘Damaft von Zwirn oder Halbfeide;, damas ca- 
Jfard. Damaft mit goldnen oder filbernen Blu- 
"men ; damajın. Auf Damaltart wirken; da- 
wajler. Damaltene Servietten ; /ervieites da- 
‘males. Damsften; de damas. Damaftlein- 
wand; du lings ouuré, damaj#. Damafima- 

inerie. 


ehen ; ” damas 
DAM- BOCK „ Danbod ) 


Dry 
DAM-BRETT, Chemie Lo (das) gen des-es, 
pe die -er; "Le damier, tablier, échiquéer. 
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Te a en 


femmes 
Due ECK on das) DAMEN-SPIEL, ER 
tel) gen. der-, où des-es, pl. die-n$, 
2 die-e; Le jeu de dames. li der Dame fpie- 
len; jouer aux darnes. Ein Stein davon oder 
blofle Dame;. pion. .Aufgefetzter Stein; danses 
damée. Verkehrte Dame im Brettipiele; co- 
quinbert. Eine Dame aufmachen, verichishen, 
oder von der lezten See er didamer. 
Viel Damen wegfehla abattre du bois. 
Eine Dame auffetzen ; Be um pions couvrir 
une dams. . Zur Dame gelangen; aller à dame. 
DAMEN, AUFDAMEN, (damen, aufdanien) v.a. 
‘ Ich dame-damte auf, ih aufgedahiet; Damer. 
DAMEN-BRETT, pen ubrett)v. DAMBRETT.. 
DENEN SL, a Peg Kar) gem des= 
die-e; Le 
DAN- ee ani Kb) (der) gen. ds-e 
et AS Ge gr de ow 
Inge 
DÆMISCH, DAMLICE, COdmifét, Bémsict) adj. 
Cvuug.) Qui eff tout troublé 
de vertiges it. 
* démifch fc 


dormir pasafez, avoir la téte pe es 
A pere aus; # paroi Ja tie qu'il & 


té à primes. 
DAMIT, (damit) conf. Afın que, afin de, 
pour que, dce que. Damit, auf daß. e et 
werde, was zuvor gefaget worden; afın que 
s'acomplife ce qui a été Damit ich es 
kurz mache ; pour er, pour vous le faire 
sourt. Damit nicht; ne: 3 pour ne pas 
de peur que-ne. Zu dem de, damit; ra 
fein de. Damit ihr nicht fündiget, fo habe 
Gott vor Augen; de crainte de pécher, ayez 
Diew devant yeux. Steckt euse Uhr bei, 
damit fie euch nicht geftohlen werde; prenez 
© æotre montre jur vous, de peur qu'on ne vous“ 
la prome. Damit; ee ld, de ala, par 
ce moyen. Was wollet fuit gen 3 que 
. soulez-vous dira par ld. Damit werdet ihe 
nicht viel ausrichten ; vous ne féréz pas gran- 
de chofe de cela. Laffet euch damit nicht einz 
we vous mölez pas de cela; ne vous en mél 
pas. Seyd damit zufrieden ; contmtez-vous de 
sea. Er ift nicht damit zufrieden; à s'en efb 
pas content. Was machet ihr damit? gwen 
faites-vous ? Ich fchreibe rt a fehneide Fè- 
dern Press taille des plunies, 
DAMM, RS sg en. des - es, pl die 
Damme; 6. en Da 
het 5 peruor uns digue. Eis hat 
die Damme durchgebrochen ; la glace a rompre 
Les di; Einen Damm aufwe fen; élever une 
" chauffée. Damm, Erdwall, Erdfchutte; le 
. Mn Damm von Steinen, einer Seghafen 
r2 zu 


\ 








DAM. 


zu machen; yn möle, ;. Damm an einem 
"Flüffe; "une turcie. Ein gemauerter Damm, 
Bahr, Wuhr; un bätardeau. Damm, das ho- 
‚here Pflafter der Gafle; le deffus, le haut du 
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‘pavé. Ein langer Damm; un calangue. 
D -BRUCH, (Dammbruch) (der) gen. des - 


ie pl. die- brüche; La rupture d'une digue, 


une chauffée. 

DÆMMEN, (dämmen) v. a. Ich dämme - dämm- 
te, i h. gedämmet. Einen Damm machen; 
"Faire, élever une digue, une chauffée. Das 
- Wafler dämmen; . Die Dämmung ; fa- 
: Bion de faire une chauflèe. \ 

DAMM-ERDE, ( Dammerde) (die) gen. der-, 
“[.pl. La terre pour les digues ; it. terre com- 
mung noire, terreau, terre noire des jardins, 
+ terre franche. 

DÆMMERIG, DÆMMERUNG CAM ' 
7 Dämmerung) voy. DEMMERUNG. 

DAMM-GELD, (Dammgelb) (das) gen. des - es, 


«pl. die-er; Le 
DÂMM-GRUBE, 


auch; la fumée, 
fumée tpaiffe. Vom Dainpf erfticket werden; 
‘‘être btouffé de la fumte. Einem. allen. Dampf 
anthun; faire tout le tort pofible. ( Prov.). 
Dampf, Éngbrültigkeit; afme, aflhme. 
DAMPF-BAD, (Dampfoab ) (das) gén. des-es, 
I. die - bäder; L'étuvement, la fomentation. 
DAMPFEN, (bampfet) v. #, Ich ämpfe - dampf- 
: te, & b. gedampfet, Einen Dampf von fich 
© geben; Exhaler, évaporer, jeter des exhalai- 
: Jons. Verrauchen; s’evaporer , exhaler, tran- 
: /rirer. Dampf oder Rauch verurfachen ; fu- 
“ mer, jeter une fumée, b 
DAEMPFEN, ( mpfen) v.a. Ich dämpfe-dämpf- 
te, i h. gedimp et. Den Dampf, die Dünfte 
unterdrücken ; Aöprimer , or , afoupir: 
Das Feuer dämpfen; étouffer, éteindre le feu. 
Er damptte dis aufgehende Feuer; sl arr&a vet 


“ embrafement vaillant: Dampfen; ( Fig.) abat- 
tre, pes er, ee, ré Fe à amortir. Je- 
mandes Hochmuth dämpfen ; rabaijfer , rabat- 


. tre Vorgueil, d gg. um. Den Aufımlır dämpfen; 
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- Houffer , éteindre la fédition, une révolte. Den 
Muthwillen dämpfen; réprimer la licence. Sei- 
ne Lüfte dämpfen ; mortifier, vaincre fes pa/- 
Jions. Dämpfen; en terme de peinture, dtein- 
:'dre, tuer, affoiblir, en terme de mufique adou- 
cir, amortir le fon des cordes, ajlourdir. Fleifch 
: dämpfen; cuire, préparer à l'étuvée, à la dau- 
be, faire une étuvée. Gedämpft Fleifch ; viande 
à la daube, à l'étuvée; du bœuf à lamods. Ge- 

dämpft werden; s'appaifer, être appaif. 
DÆMPFEND, (bämpfend) adj. Etouffant, onf- 
L mt. Düämpfend, ausdünitend ne Lo 
DÆMPFER, (Dämpfer) sie), en, des-s, pl. 
die-. Das Dampf- Horn; Beignoir; it. en 
terme de mufique la Jourdine. Ein Dämpfer, 
der viel Dampf macht; qu fait beaucoup de 
. fumée, un grand fumeur. : ; 
DÆMPFIG, Chémpho) adj. voll Dampf; Plein 
de vapeurs, d'exhalaifon. Ein dämpfiges Pferd; 

. un cheval nr la pouje. ; 

DAMPF-KOHLE, (Dampffoble). (die) gen. der-, 
pi die-n; Le fumeron, morceau de charbon de 
en we pas ajlez cuit € qui jète encore 


DAMPERUGEL, (Dampffugel) ( 

-KUGEL, (Dampffugel) (die) gen. der-, 

pl. die-n; Un éolipyle, rt me de fer 
&e. qui a une pelite ouverture, & qui étant 

* remplie d'eau € approchée du feu, fait da vent 

| ru ce que l'eau Joit entièrement évaporée. 
Eine birnförmige Dampf-Kugel; une poire à 


feu. 5 4 
DAMPF-LOCH, (Dampfloch) (das) gen. des - 
‘es, pl. die- löcher; Lo Joupirail. IE 
DAMPF-TOPF, (Dampftopf) (der) gen. des- 
es, pl. die - topfe: Die Dämpfitürze, der Koh- 
lendimpfer ; L'étouffoir: - - - : 
DÆMPFÜNG, (Dämpfung) (die) gen. der-, 
J.pl. Le vapeur, l'exhalaifon, l'évaporation. Poy. 
* Dampf. Die Dämpfung des Feuers ; l'extinfion 
.du feu. Dampf der Lüfte, der Affeéten; {a 
' mortification des pajlions. Das Dämpfen der In- 
‘ftrumente ; l'amortiffement, adouciffement. 
DAM-THIER, (Damtbier) (das) gen. des-es, pl. 
die-e; La Dame. : 
DAM-TIEGEL, (Damtiegel) voÿ. Brummkiefel, 
Brummkräufel; Le baudufle, la toupie bourdon 
” manie. 5 X 
DAM-WILDBRET, (Damtoildbret) (das ) gen. 
: des- es, £. pl. Le gros gibier, haute venaifon. 
DANE, (Däne) (der) Le Danois. Res 
DA-NEBEN, (Daneben) adv. Près, proche; it, 


outre cela. 
DANEBROGS-ORDEN, (Tanebrogéorbén) (der) 
© L'ordre de Danıbrog. Ein Danebrogsritter ; 
” chevalier dé l'ordre dé Danebrog. 
DA-NIcDEN, (danieden) adv. dort unten; La- 


bas , ci bas, 
DA-NIEDER, (danieder) adv. voy. NUDE 


Lu 


DAN. 
DANK, (Danf) (der) gen. des-es, /.pl. Die 


. Dankfagung; Le remerciment, Vaßlion de gra- 
1 ces, la benedilion, la reconnoiffarxe. Gott fey 
‚ Dank; Dieu merci, graces à Dieu, Dieu Joit 
: loué. Heute habe ich mich, Gott fey Dank, 
» recht wohl befunden ; je me fuis fort bien por- 
. té aujourd'hui, graces au Cie! Wie das Ge- 
. Schenk, fo der Dank; à petit prie petit mer- 

ci. Mit Dank annehmen, erkennen; mmeitre, 
. tirer en ligne de compte. Ich erkenne eure Ge- 

wohnbheit mit herzlichem Dank; j'accepte vos 


! er de grand cœur. Schönen Dank, grofen. 


ank ; je vous remercie, je vous rends graces, 

. grand-merci. O! grofen Dank! (en fs mocquant) 
. érès-humble Jerviteur à cela; je Juis votre fervi- 
. teur, votre valet. Gott grüfs euch; je vous 
Jalue. Grofen Dank! je vous re/alue ; je vous 

. rends mon Jalut. Unendlich grofer Dank; un 
. million de graces. Dank abftatten, fagen; ren- 
- dre graces; faire des remerciments. Einem für 
-, feine Wohlthaten Dank fagen; remercier qq. 
- un de Jes bien-faits. Dank willen; Javoir gré, 
: bon gré, étre obligé, Je louer de a un, avoir 
. obligation, tenir compte de. Mit Dank erken- 
men; reconnoitre. Er weils mir keinen Dank; 


: Ü ne me fait point de gré. Ich weils es euch. 


: keinen Dank; je ne vous en ai point d’obliga- 
tion, vous ne m'avez nullement obligé. ft das 
der Dank, den ich .verdienet habe? eß-ce là 

. Pobligation que je crois avoir meri.de? ef ce Id 
da reconnoiflance que vous me devez? Ich nehme 

.-euer Anerbieten zu Dank an; j'accepte vos of- 

. fres & vous en remercie. ft das mein Dank ? 

. eft-ce-là la reconnoiffance qu'on m'en donne, qu'on 
m'en doit ? Wider eines Dank ; contre la vo- 

. donté de gg. un. Das wird wider euren Dank 

. gefchehen; cela Je fera ré vous. Ich mufs 

. es wider meinen Dank ; à nr le falle 

; malgré moi. Jezt habe ich des Teufels Dank 

. davon; jezt habe ich Stank fürDank ; (pop.) 

: maintenant f Juis payé d'ingratitude. Man hat 

, ein grofes Dankfelt angeordnet ; on @ ordonné 

. um jour Jolemnel d'affions de graces. Der Dank- 

, altar, ein zum Dankopfer beftimmter Altar; 

. un autel, des Jacrifices. Das Dankamt; (Terme 

. de l’Ecriture fainie) l'office des louanges. 

DANKBAR, (dankbar) adj. Reconnoijlant, qui re- 

+ comuoft. Dankbar feyn; étre reconnoiflant, n’#- 

. tre pas ingrat, avoir de la reconnsifjance, du 
retour ; s'acquitter envers qq. un de qg.ch. Ich 

. will dankbar feyn; je /erai reconnoijjunt. Seyd 
dankbar für alles; rendez graces pour toutes 

: chofes. S:ch dankbar erweilen; témoigner fa 
veconnoiflance, Je revancher de. ; 

DANKBARKEIT,  Danfbarfeit) (die) gen. der-, 

". f pl. La reconnoiffance, gratitude, jenfibilité, 

le Jouvenir, reffentiment d'un bieufait, Vobliga- 
tion. Zur Dankbarkeit ; en reconnoiffance, es 
revanche, par, en, pour récompenfe, 
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DANKBARLICH, (banfbarlid) adj. Qui marque 


de la reconnoiflance, adv. avec reconnoiffance; 

par les effets. Dankbarlich erkennen; recon- 
‚woltre, avoir de la reconnoijlance ; reconnaître 

un bienfait, étre reconnoiffant. A k 
DANK-BEFLISSENHEIT, ( Danf: Befliffenheit » 
© (die) gen. der-, /. pl. L'obligation, la recon- 


noillance. 
DANK-BEGIERDE, ( Dantbegierde) (die) gen. 
. der-, / pl. La gratitude, la bonne volonté d’E- 
“tre reconno: 


DANK-BEGIERIG, (banfbegierig) adj. Recon- 


noëfJant. 
) -CHOR, (Danfchor) (das) ges. des-es, 
pl. die - ERS CT. de ia Bible) Le chœur de 
ceux qui chantent les louanges de Dieu. 
DANKEN, (danfen) v. #. av. l'auxil. haben. Ich 
danke - dankte, i. h. gedanket. Dank fagen, 
fich bedanken ; Remercier qq.un de gg. ch. ren- 
dre graces à qq. un. Gott danken; rendre gra- 
ces d Dieu. Einem Freunde für feinen Dienft 
danken ; remercier un ami du Jervice qu'il nous 
a rendu. Lafiet uns ihnen für feine Höflich- 
. keit danken; rendons lewr graces de leur civi- 
lité, Ich werde diefen Herren für ihre Mühe 
danken; je remercierai ces meflieurs de leurs. 
“ peines. Ihr dürfet nicht danken, ihr habet 
nicht Urfach zu danken; à n'y à pas de quoi. 
Es ft, als ob man ihm noch dafür danken 
foll; sl /emble qu'on lui en doive de retour. 
Kaum dankt er mir, wenn ich ihn grüfse; 
a peine fait-il mine, de me rendre mon Jalut. 
Danken, mit Dank erkennen, vergelten; re- 
connoftre, récompenfer. Einem übel danken ; 
récompenfer mal qq. un. Zu danken haben; 
devoir qq. ch. à qq. un, étre obligé, avoir l'obli- 
. gation, étre redevable de qq. ch. à a. un. Ich 
werde es euch mein Leben lang danken; je 
. vous en Jerai obligé, vous en aurai de gr eos 
_ toute ma vie. Ich habe euch all mein Glück, 
alle meine Wohlfahrt zu danken ; je vous dois 
toute ma fortune, je vous [wis redevable, obligé. 
de toute ma fortune: jemanden etwas zu dan- 
ken haben; tenir ER ch. de Ei un. Er it es, 
welchem ich dasLeben zu danken habe; c’eß 
‚Wi de qui je tiens, d qui je dois la vie, Je jour. 
Seine Beförderung hat er blos mir zu verdan- 
‘ken; il n'eff redevable qu'à moi de fon avance- 
. ment, Er hat fein Brod mir zu verdanken; 
Jans moi il n’auroit point de pain. 
DANKENSWERTH, (danfengivert6) adj. Bon, 
“ fort bon. Ihr guter Wille ift fchon dankens- 
! werth ; votre bonns volonté mérite déja toute ma 


art : 
DANK-ERFÜLLT, (danferfüllet) adj. Pénétré de 
reconnolj/ance. hr 
.DANK-FEST, (Danffeft) (das) gen. des-es, pl. 
"die-e; La fée dakion de graces, le jour Jo- 
. demnel d'affion de graces. 
Rr3 DANK- 


318 DAN. 


NK-GEBÈTH, (Danfgebeth) (das) ges. des - 

Ge die - nr nen Diükgebath 
verrichten ; dire graces. - 

DAK-LIED, ee), gen des - es, pl. 


die - er; ee ae 

DANK REIN: ( nem) à angenehm; 
" Agréable. Dankb ar; reconndi, ant. 

D -OPFER, Teen de image s) gen. des - 9 


die-; Le facrifice 
DA Sat agen) 7 Dankfegung ; 
DARKVER Gem, (dantvergeffen) adj. vog. 


UNDAN 
DANN, (dann) ae zu der Zeit; Lors, alors. 
Von der Zeit an; dès lors. Alsdann; alors, 
Ces Dann werde ich ihnen fagen; lors je leur 
déclarerai, Nun als dann, und dann als nun; 
“ alors tout comme pr. Prim | au amt 
de s en temps, fois à autre, - 
fein vor fois. Nun dann! wohlan non! weil 
“es itzt Zeit it; orça! Nun dann! laßt uns 
En bischen pren! orça! jafons, babillonst 
 ÆNNEMAR Dännemarf) Le Danemarc, 
: Royaume. Dao mark, Norwegen und Schwe- 
den; ia Scandinavie, Ein Däne; un Danois. 
DANNEN, (men) von dannen; adv. De là, 
don, dont. zu Rom, von dannen er 
nach Neapel gen wird; il eff à Rome, d'où 
ü pajera à Naples. Erift a den Jahrniarkt 
gegangen, von CET er nicht wiederkom- 
men wird, als-; il eff allé à la foire dont it 
we reviendra que -. eit von dannen; bien 
loin de-là. Laffet uns von dannen gehen; al- 
© dons nous en. Pr werde nicht von dannen 


; de 
pÄhNeN ET) ou D. ER om 


d conj. deswegen C . Die 
Ye ee en ans 


‘ vorfehen; le monde efl troi BES seien 

il Eee étre sh fes gardes. dann; dan , Far- 
DANNOCH, os DENNOCH. 
Bau Ban) voy. TANZ. 


ANZIG, (D ausig) Danzig, ville. Der Danzi- 
Werder ; is diflriX de Dantzic. 
of Le) Porticule qui Je met devant nombre 
commencent par une voyelle, Sn 
re a na fa ee 
Beige alors om je da a partie da, dar 
von, dad 
DAR-AN, (daran) ı dran) adv. rei. T,.d, à cel Eee 
en cela, auprès. Dic! te daran, nahe dabei; d 
tout contra Frifch daran! courage ! Man ar- 
. beitet èben itzt ‚daran ; cf d quoi l'on tra- 
gaille à l'heure il ef Er'arbeitet v 
pe tout Jos Latin. Ich weißs nicht 
ö SE ich Zaren bar Has ie rad u ou 
Er if fehr wehl bet feinem Vater daran; d@ 
du crédit auprès de Jon père: Dâran id. u er 


d'un fin Es Legt nichts daran ; 


DARAUF ED UF, ra 


DAR. 
kennen, rs jr unfchuldig bin; on reconnoit 
à celà que je fuis innocent. Diefer Menfch ift 


fehr bel. nt cet homme ef} fort mal à for 
aife. Ich will vollends daran fetzen, was ich 
vermag sp y vais de tout mon refte. Ich weils 
nicht mehr wie ich daran bin; je fuis au bous 
de mon latin. Daranbanen ; joindre un bâti- 
ment d un autre. Das Haus ift noch nicht fer- 
eh man bauet aber fleiflig daran ; on travaille 
achever. Daranbinden, dara: » daran- 
flicken, darannèhen, daranheften, leimen, 
ln, daranknüpfen &c. attacker, .. 
appeler, mettre, coudre, coller uns ‚dere à 
Faure if darangeheftet; cle y ef alta- 
ché. Ich denke daran; j'y ne. Ich werde 
rs denken ; “oh (erai = Dâran eh 
e ich am wenigften ; c'e) ie penfe le 
moins. Ich werde mein Ver an 
ken; je sen Jouviendrai us a ma vie. Ern- 
nert mich daran; faites m'en fouvenir. Gar 


- nicht mehr daran denken; smetire au rang des 


péchés oubliés. Mau erkennet daran; om rec 
soft à cela. Laflet es nicht daran ermangeln; 
me vous en faites er ee ses 


viel n; 4 ne sn 
Daran fehlt nichts, Eh pe 
Fan aire, de en Fü Me 
gel daran trouve À tn 
viel AL read €, à déchanter. 
en, de paler lès pas, en dé- 


w nes un 


. coudre. Daran en feyn; ü » Gre 


contre qq. ch. Es liegt mir viel daran ; «la 
w andenseni, extrémement, j'y ai de 
de Pride en a N rar ons 
Ba j'en fais au Pi 


porte. Es liegt mir nichts daran ; je 
nd dit à meet que mp 


HE 

si 
Ay 
ji fin 


T, 

mfaits, li-deffus, alors. Darauf! 

‘ tig zu) À smarche! Darauft ( zu) 
! Schlag tod; tue, inef 

“darauf eonrage ! ça me plait! Darauf 

si velant ? lest Gleich darauf, 


H 


DAR, 


‚immödiatemmt aprös. Den 
nm Ich bin nicht darauf a 


Ef fer au manège. 
le deffein, inne 

ankommen ; éére queflion, eg 
Date te ap; ds’ ici de, Där- 
auf kömmt es hier nicht an; ÿ n'e/f pas que- 
fon ici de cela. Es wird nicht darauf ankom- 
. men; qu cela ne tienne. Wenn es nur därauf 
ankömmt; s'il ne tient qu'à cela. Därauf kommt 
-es ében an; ce l'affaire. Es kommt nicht 
ral ans eu of par ss Mia, Man mufs 
.es darauf ‚ankommen laffen, darauf wagen; 


Besen be in 


? peer la galire | Dârauf kömmts an; 5 


id le hic! voilà de quoi eff triomphe! Es 
kommt darauf an, aa 2 einen Korb be- 
‚kommt; cefl affaire à fire refujée. Was foll 
man darauf BEE N Die e d car 
Sd Ahr mir da ne met antworte 

que vous m’objellez là, j'y réponds. 
„Ich a rs empfangen , darauf ich 
„noch nicht geantwortet; j'ai reçu une lettre, 
& la quelle je n'ai ep encore fait de réponje. 
Darauf hat er aus ee verfteht er fich recht 

t; def grec Darauf ausgehen ; 

iriger Jon AR geht nur darauf aus, 
‘zu gewinnen; à ne bute qu Wenn 
man einen guten Grund Gelögt ts fo kann 
man ficher darauf pins en na je un 
bon fondement, on bâtir en füreté. 
bauet, ver Mn Pech nicht ; "mu y 

ex pas, rayez cela vos iers ne = 
ig iers. Darauf eg yn; buter 

Jaire q 

+ zu be riedigen ; je fongerai à vous con- 
tenter. Sich darauf berufen ; /e rapporter 

en appeler d. Darauf beruhet age 5 tout tout gie 

en cela, le tout confifle d. Darauf beftehen; 

snfi nr erfifler, Pal = Jolliiter. Darauf be- 

eg je me fixe à cela. Zu wenig dar- 

pi ir en re peu. Ing mich wide ; 

ger, tion. Bring mich wieder 

‚darauf fouvenir, Deske Ken Lenk 

Hflexion la- 

ra ns Jur LA ch. ar 


ca. dE Er bildet fich var 


ben ; ae rer ps Die 
raufgabe ; Paffurance. Acht darauf geben, 
haben ; ver! prendre garde, regaraer, faire 
attention Gebet mir die Hand darauf; 


. ch. Ich will daradf bedacht Ei 
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.touchez-la.. Darauf gehen, auf etwas; marcher 
fur qq. ch. (Figur.). Darauf gehen ÿ Je come _ 
mer, employer; it. mourir, crever, périr. Es 
ift alles darauf gegangen ; tout a été confumé ; 
il n'eff rien demeuré de refe, tout ef difipé. 
Es iit alles im Feuer darauf gegangen; tout æ 
péri, a été confumé par le feu. Drauf mieux 
, aufgehen laflen, verwenden ; faire des d- 
penjes. Viel drauf gehen lafien ; mettre en 
dep: Eng pee chère ig beau feu, fare 

eht mir viel drauf; 

Im m'en Er bon, M Diele fihte wird nicht dar- 
auf (auf das Papier) gehen; ce difours n'aura 
pas ajlez de place 
de geht darauf; 
à 3 ue a, a uf halten; 
en de “er à rauf klopfen, fchla- 
Fe kommen ; Savijer, ven 

dans Pi Darauf legen, ein Pflafter &c. 

it bedecken; convrir, mettre d 

nr er. Ich will mich daranf en; je m'appli- 
a, je m ee je at. Drauf 
pus geben, fehlageh, freffen ; s'en donner 
bien par les habines, s'en donner jusqu'aux gar- 
des, tomber, fe wei donner deffus. Drauf 
l0szèhren; compte. Rechnung, 
Staat en fe faire état, doi faire Jon-compte 
. Machet auch die Auffchrift darauf; 


alles or Frege j'en jurerois; je 
imettrois la mais au feu. Ich wollte nicht drauf 
-fchwôren ; je n'en mettrois pas la main au fu 
-Darauf fehen; ge a arc prendre arde. Ich 
ré ve Wort un: res rauf ver- 

affen ; j'ai votre siens Rent je me 
areas 
; faites tat; comptez cel arau 
fteht der Kopf; 4 y va de la téte. Darauf ver- 
fehe ich ee 
-Conmois c'eft une le je Wi s pas; 
- quoi 3 js pas 4 propre. Ihr veiftehet euch 
nicht daraı ey I, Tnlendez rien. Ihr ver- 
ftehet euch recht gut darauf; vous VOUS y CON- 
ez. Ich wollte meinen Kopf darauf ver- 
"wetten ; je gagerois ma téte à couper. Darauf 
warten ; Een Darauf wenden; employer. 
‚Er gend drauf, wie ein Blinder ; # #y va 


DER AUS (0 (baraus) adv. re. Be; delà, Be 
Ihr gebet in die und ich komme dar- 
aus hör; vous allez à l'eglife, & moi j'en viens. 
Er ift im cn und wird nicht Sen 
(heran) kommen, bis -; à 4 en pri, & 4 
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il wen Jortira point, jusques. Ich habe diefe 
Rede zwar angehdret, aber nichts daraus ver- 
ftanden ; j'ai bien oui prononcer ce difcours, mais 
je wen ai rien entendu. Daraus ift zu fchlief- 
fen; on peut conclurre de-Id, il en faut conclwr- 
re. Daraus fchliefse ich; d'ou je conclus. Dar- 
aus entftehen; étre produit, prendre Ja Jourte, 

“ provenir. Daraus folgen; enjuivre, s'enfuivre, 
en être. Daraus folget; or ef-il que. Daraus 
folget nichts; ergoglu. ‘Was folget daraus? 
que S'enfuit-il de-la? Ich kan nicht daraus kom- 
men; je n’y entens, je n'y comprens rien, 
wird nichts daraus; 4 n'en Jera rien, c'efi pei- 
ne perdue, la chofe ne Je fera pas, elle ne réuf- 
fra pas; (en Je moquant) je Juis voire valet, 
votre ferviteur. Daraus wird nichts; point de 
nouvelles! cela devient d rien. Daraus wird 
nichts werden; on en appelle. Nein, nein! 
da wird nichts daraus werden; non, non, il 
n'en ira pas ainfi, cela ne Je peut. Was wird 
denn endlich daraus ? quarrive-t-H4 donc enfin? 
Ich willdoch fehen, was daraus werden wird; 
je veux voir ce qui en arrivera, Daraus ift ein 
Sprichwort geworden; cela eft palfé en prover- 
be. Es wird eineGewohnheit daraus ; cel tour- 
ne en habitude. Umgekehrt, fo wird ein Schuh 
daraus! change de note! (Prov. 

DARAUSSEN , (barauffen) voy. DRAUSSEN. - 

DARBEN, (barben) v. n. Ich darbe - darbte, i. 
h. gedarbet. Mangel haben, ge 
A avoir difette, étre dans la dijeite, dans 
Findigence, dans la mifère, dans la néceffité, 
être indigent, manquer des chofes néceffaires, 
wavoir pas de quoi. Darben, entbèhren, be- 
raubt feyn; étre privé de gg. ch. Wer nicht 
da ift, mufs darben; (prov.) les os font pour 


DÄR BRINGEN, (barteingen) v.a. irr. 
ge-brachte, Jubj. brächte där,i. h. därgebrachtz; 
Amener , a , Dr ‚ repröfenter , préfen- 
ter. Voy. Bringen. ie Darbringung ; l'offre. 

DAR-EIN, (darem) adv. rel. In etwas hinein, 
in diefen, in daffelbe; en, dans, dedans, y, 
defjus , la-dedans, outre, entre. Dareinmen- 
gen, dareinmifchen; entremékr. Darein fehen; 
ir, pu comnoijlance, y avifer, regarder. 
In Ordnung bringen; y mettre ordre. Strafen; 
corriger, punir. Darein fchlagen ; donner des 
coups, frapper fur l'un comme fur l'autre. On 
dit que fois par contraflion. Drein, oben 


5, 
Pr ben; donner par furcroft. Wenn die 
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andern es fo haben wollen, fo g&be ich mich 
darein; fi les autres le veulent, j’y con/ens. Sieh 
darein legen, mengen; s’entremöler, s’inter- 
pofer, Je mêler de gg. ch. Darein fprèchen, 
darein reden; interrompre, s’oppofer, fe möer . 
dans la converfation. Wenn ein anderer fpricht, 
mufs Sen urn Da darein reden; um 
autre parle, il ne t ä e. Er 
wollte mit drein Er de &e d'ou voulut en- 
trer dans le difcours, mais &c. Sich nicht dar- 
ein finden können; n’y entendre, n'y voir gout- 
te. Er weifs nicht, wie er fich darein fchik- 
ken foll; il ne Jait comment s'y prendre. Dar- 
ein willigen; y cow/entir, trouver bon. Ich 
willige darein; fy donne les mains. Ich wünfch- 
te, dafs ihr drein williget, fo würde die Sache 
bald gethan feyn; je voudrois vous y con- 
Sentifiez, l'affaire feroit bientét faite. er an- 
dern eine Grube gräbt, fallt oft felbft darein; 
celui qui creufe la PU 4 tombe fouvent. 
DARF. (darf) voy. DÜRFEN. : 
DARGEBEN, (bargeben) v. a. Ich ae - gib, 
Jubj. gäbe där, i. h. dar ben; Donrier, met- 
tre, abandonner. Sein Leben dargèben; met- 
tre Ja vie. Gott, der uns dargiebt allerlei reich“ 
lich zu geniefsen ; Diew, qui nous donne 'tow- 
tes chofes abondamment pour en jouir. Sich 
eben; s'offrir, s’expofer, je dévouer. 
‚ (dargeboten) adj. Qfert. 
DAR-GEGEN, (bargegen) voy. DAGEGEN. ‘ 


DAR-HALTEN, (barbalten) v. a. irr. Ich halte- 
hielt där, i. h. dârgehalten. Hinreichen; pré- 
Jenter, expofer. Ich hielt meinen Rücken dér 
denen, die mich fchlügen ; j'ai expo/é mon dés 
d ceux qui me frappoient. x 

DARHINTER, (darhinter) adv. Hinter; derriè- 
re. Dârinnen; Id dedans. In diefem Orte; dns 
se lieu. In diefer Sache; dans cette affaire, 

Yo. Dabhinten, dahinter, Ä 

DAR-IN, (darin) där-innen, ‚drin, drinnen; adv. 
Dedans, là-dedans , en dedans, aw drdans, 9, 

dans ceite chofe, où, dans ce lieu: Dârin thuts 

ihm niemand gleich; après lui il faut tirer l'é- 

chelle. Ich finde darin nichts anftofsiges; je 

ne trouve Li-dedans rien de Es ik 
nichts mehr darinnen; # n'y à plus rien de 
dans. Bleibet darinnen ; demseurer là-dedans, 

Die Jahrszeit, darinn wir izt find; la /aifon, 

où nous Jommes. Mit darin iflen; y com 

pris Drinnen, im Haufe; as dedans de L Main 

Jon Du fteckft noch fo tief darin, als vor. 

her; tu es toujours dans le méme bourbier. \hr 

feyd Herr darin, könnt thun, was ihr wol 
let; vous éles à vous-même. Das ift ein Land, 
darinnen Milch uı.d Honig fliefst; c'eft un pays 

décou- 
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découlant de lait & de miel, Wer fich in Ge- 

“ fahr begiebt, wird darinn umkommen ; qui aime 
le danger, y tombera, qui aime le péril, y pé- 
ira. 

DÄR-KOMMEN, (darfommen) v. n. ir. Ich 
komme-käm, Zub käme där, i. b. därgekom- 
men; (peu u/.) Parvenir, paroftre. 

DAR-LAGE, (Darlage) (die) gen. der-, pl. die- 
n. (peu uf.) Die Zulage, der Aufwand, dieUn- 
koften; les dépems, la dépenfe, les frais. 

: DER ENGEN » (barlangen) voy. DARREI- 


DAR-LEGEN, (darlegen) v. a. Ich lege - lègte 
dir, ih. därgelöget 3 Mettre, mettre dans un 
lieu, expofer à la vue, devant les yeux, com- 
pter, dépenfer; it. dépofer, remettre, repréfen- 
ter; C Feu .) prouver, faire voir, montrer, vb- 
rifier. utlich därlegen; . Die Där- 
1 Bi l'exhibition, expofition, la repre/entation. 
Die öffentliche Därlegung der Gründe vor Ge- 
sichten ; la communication au parquet. 

DARLEHEN, (Darlehen) (das) gen. des-s, pl. 
die-; Le prét, commodat, l'emprunt. 

DAR-LEHNEN, (barlebnen) ow därleihen, (le 
premier eft un verbe allif regul. € le fecond 
irreg.) Ich lehne ow leihe, imp. ich lehnte ou 

liehe där, parf. i. h. pe ou därgelie- 

hen; Préter, donner, à la charge que celui à 
ren donne, rende ce qu'on lui a donné. Der 

leiher; le préteur. 

DÄR-LIEFERN, (darliefern) v. a. Ich liefere - 
lieferte där, i. h, därgeliefert; Livrer, délivrer. 

DARM, (Darm) (der) gen. des-es, pl. die- 

+ Därme; Le boyau, Finteflin, le vifcère. Der 
blinde Darm ; Le cœcum. Der 3 Piléon. 
- Der leere Darm ; le jejumum. Der zarte Darm; le 
boyau délié, Zum Darm gehörig ; inteflinal. 

DARM-BEERE, (Darmbeere) voy. ELSEBEERE, 

DARM-BEIN, (Darmbein) (das) gen. des-es, 

l. die-e; Lion. 

D. -BRUCH, (Darmbrud) (der) gen. des - 
es, pl. die-brüche; La rupture, I &piplocele, 
oftheocèle, enterocèle, la hergne, hernie, défcen- 
.te de boyaux. Darm- und Netzbruch; entéro- 

. piplocèle. Darmbruch in der Schämfeite; bu- 


bonocele. 
DARM-DRUSE,, (Darmdrufe) (die) gem der-, 
M. die-n; La glandule des inteflins. 

DARM-FELL, &Darmfell) (das) gen. des-es, 

pl. die-e; Le péritoine. 

DARM-GICHT, (Darmgict) (die) gen. der-, 
-[pl. La colique, pafion, maladie iliaque, mi- 
- féréré. Darmgicht der Pferde; tranchées rouges. 

DARM-GRIMMEN, (Darmgrimmen) ( das) gen. 

des-s, /. pl. Der Darmfrais; la coli 


ique inte 
DAR-MIT, (barmif) voy. DAMIT, 
Tom, I, 
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DARM-RUHR, (Darntrabr) voy. RUHR. 

DARM-SAITE, (Darmfaite) (die) gen. der-, pl. 
- die-n; Une corde à boyau. Der Darmfaiten- 

macher; le boyautier. : 

DARM-SCHWANZ, eng (der) gm. 
des-es, pl. die-fchwänze; Le bout, Vexirf- 
mité du cœcum. 

DARM-STRENGE, (Darmfirenge) (die) gen. 
der -, f F Das Darmweh; {a colique. 

DARM- M, (Darmivurm) (der) gen. des- 
es, pl. die- würmer; Le ver qui S'engendre 
dans les inteflins. ; 

RS RES adv. Nachdèm, nee - 
ro, hernach; en, » aprés, cela, puis. 

. Diefes mufs man zuerft thun hd ie de 
nach; il faut em premier lieu faire cela & l'au- 
tre enfuite, après. Berathet euch vorher, dar- 
hach thut; vor confeil auparavant & puis 
agifjez. Ich habe das Mufter vor mir und will 
darnach arbeiten; j'ai le modèle devant moi, €? 
je travaillerai d'après. Darnach, nach folchem, 
dem gemäfs; /elon ou fuivant cela; it. à Pimi- 
tation, c , con) d, en con- 
formité de, au défir. Den Willen Gottes wif- 
fen, und darnach lèben; connoftre la volonté de 
Dieu € vivre conformément, en conformité de 
ce qu'elle com » S'y conformer. Er ift gar 
nicht der Mann darnach; il nef pas homme à 
donner là dedans. Wie der Wirth ift, darnach 
befchèrt Gott die Güfte; tel maître tel valet. 
Darnach es fallt; PR que dégouttera la rou- 


force, je fais des efforts pour cela, j'y travaille, 
£ tâche de. Darnich achten ich: fe règler 


la deffus. Darnach gehen; aller chercher qq. 
Een donner de la peine pour qq. ch. Man kan 
nicht darnach gehen; on n'en peut tirer aucu- 
ne conféquence. Darnach leckt man alle Finger; 
on s'en mange les pouces. Er leckt alle fünf 
Finger darnach; à s’en Wcke les doigts. Der 
Kof fteht ihm nicht darnach ; z) wefl pas en hu- 
meur de faire cela, il eff fantafque. Die Nafe 
fteht mir nicht darnach; je n’at pas le nez tour- 
né vers cela. Mich verlanget, lüftert, lüftet 
darnach; je le défire, Jouhaite paffonnement, je 
m'impatiente d'avoir cette chofe, j'ai envie. Das 
Maul wäfert ihm darnach; l’eau lui en vient 
à la bouche: Darnach fragen, fich erkundigen; 
s'en informer, s'en Joucier, s'en mettre en peine. 
Fraget darnach! informez vous en! Was fra- . 
ge ich darnach ? je m'en Joucie bien, que m'im- 
? Ich frage nicht weiter darnach; je ne 
Jais pas une plus ample recherche. Ich 
im geringften nichts (nicht das Gerin 
nach; jeu m'en Joucie pas le moins 
se 


) dure 
4 monde. 
Er 
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Er fes wenig darnach, was die Leute da- 

von reden; il sel mis au deffus de tout ce qu” 

on en pourra dire. Er würde euch -wohl fter- 
ben fehen, und doch wenig darnach fragen; 
sl vous verroit mourir, qu'il n'en Jeroit pas tou- 
che. Sich darnach richten ; prendre.Jes mefu- 
res là deffus. Hier ift Bifam darinn gewefen, 
es riecht noch darnach; i! y a eu du mufc là 
dedans, il le fent encore. Darnach fchnappen ; 
happer, ouvrir la bouche après gg. ch. la défirer 
avidement. 

DAR-NE 


BEN, (darneben) os danèben, adv. à 
. côté, Nahe; près, auprès. Legt diefes daher, 
und das andere derekben: mettez cela ici, & 
autre auprès. Ganz nahe daran; tout près, 
- tout auprès, tout proche, tout joignant, tout 
. contre. Gleich darnèben feyn, liegen, woh- 
- nen; étre, demeurer tout près, tout auprès, Dar- 
neben, darnèbft, ferner; plus, de plus, outre 
cela, après cela, avec cela. Darneben ift noch 
zu betrachten; de plus il faut encore confiderer. 
DARNIEDEN, (barnieben) adv. Da unten; id 


. bas. 
DARNIEDER, (darnieber) adv. Auf die Erde; 
par terre, dierre, en bas; it. bas. Darnie- 
der! à bas. Darnieder fallen; tomber par, d 
terre, fur la terre. Darnieder lègen; mettre 
par terre. .Die Waffen niederlègen; mettre bas 
Les armes. Darnieder liegen; être à terre, être 
bas, étre couché, être fur le côté; it. étre alli- 
té, garder le lit. Sehr krank darnieder liegen ; 
être dangéreufement malade, étre fort mal. Der 
Baum liegt darnieder; l'arbre eff à terre, ef 
abattu. Der Thurm liegt darnieder; la tour 
‘ef abattue. Die Nahrung liegt ganz darnie- 
‘der; fe négoce a ceff8 entièrement. _Darnieder 
fchiefsen; tuer d'un coup d'arme à feu, abattre 
à coups de canons. Darnieder ce fchmeif- 
Le ru Das hat mich fe zo a 
efchlagen ; .) cela m'a mis un 
sr “se à Den Hochmuth darnieder 
chlagen; rabattre l'orgueil. Darnieder ftofen; 
tuer d'un coup d'épée, renverfer, culbuter. Dar- 
nieder werfen; renverfer, mettre ou jeter par 
terre, terraffer, abattre. n 
DAR-OB, (barob) adv. Voy. DARÜBER. 
re (daroben) adv. là haut. Voy. DRO- 


DARR-BALKEN, (Datrbalten) (der) gen. des- 
8, ‘35 die-; Le lattis. 
D N BECH (Dub) (iss) gm 
. die-e; Une er e 
Fous dans les Tann Bass Se je bi ern 
dans les fonderies, le bouchoir, fermoir. 


DARR-BRETT, (Darrbrett) (das) FE des-es, 
pl. die-er; Une planche irouée à Jécher le blé 


rermé, ; 
DÄRRE, (Darre\ ‘die gen. der -, /.pl. Lephie 
sonfomption, l'atrophis, la churtre, Ex hat dieDar- 


des-es, 
de peti 
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re; il Jéche fur pied; it. maladie des oifeaux, 
le bouton, le mal fubtil; it. die Darre, pl. die-n; 
four à Jécer le blé germé, fourneau à dréche. 
DAR-REICHEN, (barreichen) v. a, Ich reiche- 
reichte där, i. h. därgereichet. Geben; don- 
ner, fournir, tendre, pröj/enter, offrir. Einem 
die Hand därreichen; tendre la main à qq. un 
Die Därreichung; l'aëfion de donner, le four- 
niffement, l'offre, la préfentation, l'adminifira- 


tion. 

DARREN, (barren) v. a. Ich darre - darrete, i. 
h. gedarret. Dürre machen, dörreh; /écher au 
fours it. en termes de fonderies, parfondre. 

DARR-FIEBER, (Darrfieber) (das) gen. des-s, 
pl. die-. Auszehrendes Fieber; ia fièvre he- 


DARR-GEKRÆTZ, ( Darrgefräß) (das) gen. 
des-es, /. pl. Enterme de fonderies, les Jco- 
“ries de cuivre. 
DARR-GELD, (Darrgelb) (das) gen. des-es, 
1. die-er; Impôt fur la dréche. 

DARR-HAUS, (Darthaus) (das) gen. des-es, 
pl. die-häufer; La touraille. ; 

DARR-HORDE, (Darrhorde) sun gen, der-, 

I. die-n; La claie à fécher le blé germe. 

D ING, (Darrling) (der) gen. des-es, pl. 
die-e; En terme de fonderies la craffe de cui- 
vre, ce qui en refle dans le fourneau. 

DARK-OFEN ‚ (Darrofen) (der) > des-s, gl. 
die-dfen; Le four à fécher le ermö. 

DARR-SUCHT, (Darrfucht) voy. DÄRRE. 

DARR-WAND, (Darttvand) voy. DARRBLECH. 

DÄR-SCHIESSEN, (darfchieffen) v. a. örr. Ich 

- fchiefse - fchofs, fubj. fchofse där, i. h. därge- 
fchoffen ; impér. {chiefs där. Vorfchiefsen, lei- 
hen; avancer, préter, fournir, payer. So viel 
an bärem Gelde dârfchiefsen; avancer ou four- 
nir tant en argent comptant. 

DÄR-SETZEN, (darfegen) voy. HINSETZEN, 
VORSETZEN. 

DAR-STELLEN, (barffellen) v. a. Ich ftelle - 

" ftellte där, i. h. dä 


rgeftellet; Pofer, propofer, 
mettre, pröfenter ; it. repréfenter, Fe fentir, 
mettre devant les yeux, expliquer, expojer, ex- 


pofer dans tout fon jour. Zeugen dâritellen ; 
" groduire des témoins. Sich därftellen; fe pré- 
enter. Die Därftellung; {a RS à re- 


DÄR-STRECKEN, (barftreden) v. a. Ich ftrek- 
ke-fireckte där, i. h. därgeftrecket. Hinftrek- 

ken; tendre. Den Hals daritrecken; tendre le 
con. . 5 : 
DÄR-THUN, (darthun) v. a, Ich thue-thät, 
Jubj. thate där, i, h. dârgethan. Sähen laflen, 
zei 
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zeigen, beweifen; faire voir, faire paroître, 
monirer, he démontrer, établir, juflifier, 
vérifier. Etwas kläriich därthün; faire toucher 
une chofe au doigt. Seine Unfchuld dârthûn; 
Je décharger, prouver Jon innocence. ‘Die Där- 
‘ thuung; la repréfentation, preuve, démonfira- 


tion ,. iu cation. 
DAR-ÜBER, (darüber) adv. Über etwas, oben 
* darauf; id deffus, par deffus. Eine Decke dar- 
über breiten; mettre une couverture par defjus. 
Ueber dèm; outre cela. Weiter hinaus; dla, 
au delà, rl deld. Mehr; de plus, davanta- 
8 au deld. Ich thue was ich foll, und noch 
ärüber; je fais ce que je dois, & au delà. 
Darüber, oben drein geben; donner par deffus 
le marché. Ein Dutzend und etwa eins darü- 
- ber, zur Zugabe; trezaine, treizaine. Zwei 
‘ Jahr und etwas darüber; deux ans & ee 
deux ans page. Diefes Amt trägt ihm 1000 Tha- 
ler und noch darüber ein; cet emploi lui vaut 
mille écus, € haïe au bout. Daran, dabei, des- 
- wegen; y, en. Ich arbeite, bin darüber; jy 
travaille. Sich därüber machen; /e mettre après. 
Ich will mich darüber machen; j'y metirai la 
main. Er ift därüber in Sorgen; 5! en eff en 
peine. Därüber hèrgehen; entrer en affion. Dar- 
über halten, über ein Gefetz, &c. tenir la main 
à l'exécution d'une loi. Es ift, geht nichts 
®darüber; if mefl rien de mieux, cela n'a pas fon 
‘pareil. Darunter und darüber ; péle-méle. Nichts 
darüber oder darunter; ni plus ni moins. On 
dit auffi par contraflion drüber. Es gehet alles 
drunter und drüber; tout ef} d la debandade. 
DAR-UM, (darum) adv. Um diefer Urfache wil- 
‘ len; pour cela, pour cette raifon, pour railon 
de quoi, par la raifon que, pour cet effet, 
à cette fin. ‚ deswègen; c’ef pour- 
quoi, d'caufe que, de ce que. Weil; puisque, 
" parceque. So ift es denn darum gefchehen, 
dafs; eft-ce donc ainfi que. Ich bin därum nicht 
* gekommen; je ne Juis pas venu pour cela. Es 
f mir nicht dârum (zu thün); ce n'eff pas 
pour cela que je le fais; ce n'eft pas cela qui me 
" mènes je n'y regarde pas de fi près. Laflet 
euch darum unbekümmert; ne vous en mettez 
pas en peine. Es wird darum nicht mehr oder 
‘ weniger gefchehen; ÿ n’en fera ni plus ni 
moins. Man mufs darum reden, fragen; il 
faut en parler, il s'en faut enquerir. Darum 
* kommen, verlieren; perdre. Darum bringen; 
faire perdre. Er hat mich um meinen Mantel 
gebracht; sf m’a privé de mon manteay, il efi 
- caufe que je l'ai perdu. Einen darum bitten; 
«prier qq. un de lui donner ou préter qq. ch. Er 
; fe mich darum gebèten; # m'en a prié. Dar- 
- umhèr, dahèrum; aux environs, dans ces quar- 
‘hers, dans le voifinage. Darum, dannenhéro; 
portant. Dans la vis commune on dit auji par 
contrafion drum, \ 


. 
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AR-UNTEN, (barunten) adv. (par contraßion) 
Drunten; en bas, là bas. Er ift noch drun- 
ten; il eff encore là bas. Er ilt drunten, unter 
dem Tifche ; #! eff fous la table. : 


DAR-UNTER, (darunter) adv. Defous, la dèf- 


ous. par deffous, au deffjous. ' Das eine li 
ho pe das andere darunter; l'un à dés 
& l'autre deffous. Dies ift noch nicht hoch : 
genug, man mufs etwas darunter legen; cela : 
weft pas ur haut, il faut mettre qq. ch. par 
deffous. e Kinder von zwei ren und 
drunter; tous les enfants depuis l'âge dé deux 
ans € an deffous. èder drüber noch drun- 
ter; ni plus ni moins. Darunter; Præp. entre, 
mêlé, entremélé, du nombre, parmi. Sich dar- 
unter mengen; /e ımdler entre ou parmi les äu- 
tres. Sie meynen fie gehören auch darunter; 
ils croient étre de la partie. Darunter; sel, en, 

Da find fie, lèfet die beften darunter aus; 


y 
les voilà, choifijfez en les meilleurs. Es ift kei- 


nombre. 


ner darunter, der diefes wifle; öl n’y ön.a pas 
un, qui fache cela. Darunter feyn; étre du 
arunter verftehen; Jousentendre. Die- 
fe Bedingung ift mit darunter zu verftelien; cet- 


* te condition ef fousentendue. Darunter mit ver- 


ftanden, begriffen, gerechnet; y compris, im- 


“plicitement. Es fteckt was darunter; il y a id 


D 
D 


D 


du myfière, il y a anguille Jous roche. ce 
het roi drunter oder drüber; tout eff à la 73 
bandade, en confufion, en désordre. 

ARVON, (barvon) voy. DAVON. 
ÂR-WÆGEN ; (darwägen) v. a. irr. Ich wäge- 
wög, Jubj. wöge där, i.h. därgewogen ; Dans 
la Jainte Ecriture on trouve Pimparf. wug; pé- 
Jer , livrer au-poids. S 

AÄR-WEISEN, (bariveifen) v. a. irr. Ich weife- 
wies där, i. h. dârgewielen; Montrer; faire 


. voir, démontrer. 

DAR-ZÆHLEN,, ( barsdblen) v. a. Ich zähle- 
* zählte där, i.h. därgezählet; Compter, compter 
- en préfence de qq. un. Die ganze Summe där- 


‚ehlen ; compter la fomme entière. 


DÄR-ZEIGEN, (bargeigen) v. a. Ich zeige-zeig- 
“te dâr, i.h. därgezeiget ; Faire voir, mettre E 


vant les yeux, en 


nice, 
DAS, (bas) Article qui defigne le genre new. 


tre. Le, la; it. Pron. demonftr. Ce, cet, cet- 


‘te, cela; it. Pron. relat. au lieu de welches; 


i. Das Buch; le livre. Das Haus; la mai. 
on. Das ift mein Haus; cefl ma mai/on. Das 
Buch, das Geld ift mein; ce livre, cet “Es 

fe. 


' ef à moi. Das ift èben das; c’efl la méme ı 


+ telle chofe. 


'hne das kan nichts ‚gefchehen; /ans cela onne 
fers rien. Eben das Will ich auch; c’efl cela 
même que je veux auf. Das und das; telle & 
Das, das hier; ceci. Das da! cela. 
Das alles, alles das; tout ceha, Das ilt mir lieb, 
gefallt mir, fteht mir an; cela me plait. 

; Ss2. DA- 
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DA-SELBST, (dafelbft) adv. La, en ce lieu, m 
tel endroit, en cet endroit; là même; it. Part. 
yelat. où Pron. relat. y &c. Dafelbit will ich 
bleiben; c’efl Id où je demeurerai. Er kâm nach 
Dresden, und blieb dafelbft ; 3) vint à Dresde 
€ y demeura. Voy. Allda. 

DA-SEYN, (dafeyn) v. a. Ich bin, du bift, er ift, 
wir find, ihr feyd, fie find da, imp. i. wär, 
Jubj. wäre da, parf. i.b. da gewèfen. Zugè- 
gen feyn; Eire ifent; exifter. Dafeyend ; 
exifant, Nicht dafeyn; étre abfent. Da bin 
ich ; me voici, me voilà. Da bin ich wieder! 
me vorld revenu. Wer nicht da ift, dem wird 
der Kopf nicht gewafchen ; (Prou.) les os font 

our les abjents, 

DA-SEYN, (Dafeyn) (das) gen. des-s, /. pl. 
Die Gègenwart; La préfence, l'exiflence ;° l'être. 
DasDafeyn vor einem andern; {a préexifience. 

DAS-JENIGE, Censienige) pron. demonfirat. n. 
Ce, cela, ceci. Das ift Eben dasjenige, fo ich 
fuche; c'eff pröcifement ce que je cherche. 

DA-SIG, (bafig) adj. dafiger, aus diefem Ort; 
De ce lieu, de cet endroit, de là. Der dafige 
Commandant; le commandant du lieu. Ein 
dafiger, Bürger; um bourgeois de ce lieu ou de 


cet endroit, 
(dasmal) adv. (zite fois, pour cette 


DASMAL, 
bis. 

DASS, (baf) Conj. auf dafs; Que, de, à, afın- 
ame à te ru it. fi, Interj. que. 
nicht; que ne, a ZA eur que-ne. 
Dafs nämlich ; c'ef d ae Dat ao; de 
‚forte que. Als dafs; pour, pour que. Ich habe 
euch zuviel zu danken, ich euch in 

mein Unglück ziehen follte; je vous dois tri 

pour vous entraîner dans mon malheur. le 
"will, dafs diefes gefchehe; je veux que cela fe 
fojje. Ich glaube, dafs es wahr if; je crois 
que cela eji vrai. Ich fage euch diefes, dafs 
ihr wiflen pos je vous dis cela, afinque vous 
ee Ich 1 abe, ee ES dafs 
ich zeige; j'ai entre, cela, à fin de faire voir. 
Sebet zu, dafs ihr zit Zeit Euch Auen 
ayez Join de bien &i er votre temps. Hütet 
euch, dafs ihr nicht fallet; gardez vous de tom- 
* ber. Darum arbeitet man, dafs man fein Brod 
habe; 0% travaille pour avoir du pain. Ver- 
wundert euch nicht, dafs er fo verführt; ne 
vous étonnez pas, s'il en ue de la forte. Ver- 
zeihen fie mir, dafs ich mich erkühne, lie zu 
bitten ; pardonnez, fi j'ofe uous prier. Wir 
wurden dergeftallt gedrängt, dafs wir hätten 
cken mögen ; nous «ous Jerrämes à perdre 
‚ia Ars Dafs, damit ichs kurz mache ; 
pour le faire court, en un mat. Ich wollte, dafs 
ich es nicht wülste ; je voudrois ne pas le fa- 
voir. Gott weifs, dafs ich es nicht gethan 
habe; Dieu fait, fi je l'ai fait. Dafs ich nicht 
lüge; dne point mentir, Ach dafs! wollte 
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Gott dafs! plüt d Dieu que. Dafs du verflucht 
feyft! que tu Jois maudit! O dafs ich nicht 
reich bin! que ne fuis-je riche! 
DAS-SELBE, DASSELBIGE, (baffelbe, daffelbige) 
en n. Le même, même, la méme choje. 
r bedienet fich &ben deflelben Buches; à fe 
Jert du même livre. 
DATIREN, (batiren) v. a. Ich. datire-datirte, is 
h. datiret ; Dater ; mettre la date. Ein fal- 
fches und älteres Datum fetzen, als der Brief 


ift; antidater. 

DATO, (dato) adv. bis itzo, noch; Jusqu'à pré- 
ent; if, encore. 

DATTEL, (Dattel) (die) gen. der-, pl. die-n; 
La datte, le fruit du palmier. Der Dattelbaum, 
die Dattel e; Le palmier, dattier. 

DAUBE, (Daube) (die) en. der -, pl. die-n. 
Das Seitenbrett eines Fafles ; douve d'un ton- 
neau. Die Dauben und der Boden zu einem 
Fafle; l'enfonçure, la futaille en botte. Die Dau- 
ben einfchlagen, auseinander fchlagen; défoncer. 
Daubenholz; du merrain. Eichene Dauben ; 
le bourdillon. : 

DÆUCHTEN, (däuchten) v. imper/. Es daucht, 
& däuchtete mich, es hat mich gedäuchtet; 


©. Ame femble. Es däuchtete mich ich fahe ei- 


ne Stadt ; j'ai cru voir une ville. Das daucht 
mich zu feyn ; cela me /emble bon. 
DAUEN, (bauen) v. a. € n. Ich daue - dauete, 
i. h. gedauet. Verdauen; Digérer. Ein ftar- 
ker Magen dauet wohl; un e/fomac fort digere 
bien. Voy. Thauen ; .dégeler. Die Dauung, 
Dauungskraft; la digeflion; coßion, concoËtion, 
chylification. Der Wein hilft zur Dauung; le 
vin aide à la digeflion. Der Dauungsfaft; le 
chile, chyle. Voy. Verdauen. ’ 
DAUER, (Dauer) (die) gen. der-, f.pl. La du- 
rée. Der Beftand ; Faffermijlement, la ftabilité. 
Das ift auf die Dauer; cela eft de durée. Ein 
Zeug auf die Dauer; drap, éofe à durer, d'un 
bon ufé. Auf die Dauer gemacht; fait d pro- 
fi. on langer, kurzer Dauer; de longue, 
de courte durte. Diefe Ehe wird N PURE 
Dauer feyn; ce mariage ne fera le. Die 
Dauer eines Prosafés La pes ei ae 
DAUERHAFT, (dauerhaft) adj. Durable, perds: 
rable, fable, Jolide. Eine dauerhafte Gefund- 
heit; une Janté fiable, fanté d'un crocheteur. 
Ein dauerbafter Wein; um vin qui Je conferve, 
Je garde. Dauerhaft zur Arbeit; endurci am 
travail. Dauerhaft werden; s'affermir. 
DAUERHAFTIGKEIT, ( Dauerhaftigteit ) (die) 
en.*der-. Länge der Zeit; La durée, vie, 
eftändigkeit; la fabilit , folidité, perpétuité, 
| PS permanence, per/évéranse, confifiance. 
DAUERN, (bauern) v. ». Ich dauere - dauerte, 
i.h. gedauert; On dit aufi dauren, währen; 
durer, endurer, perfévérer. Es ift fo warm 
hier, dafs man nicht dauern kann; il fait fi 


. 
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chaud ici qu'on n'y fauroit durer. Dauern, aus- 
halten ; paffer. Dieles Kleid hat zween Sommer 
gedauert, ausgehalten; ct habit lui a palé 
deux étés. Beftändig feyn; être flable. Dauern, 
bedauern, regretter, avoir pitié, avoir zu 2 
Son de, avoir regret de qq. ch. étre fü 

Ihr dauert mich; je vous plains, je vous regret- 
te, j'ai pitié de vous, compajlion de vous. Er 
dauert mich; je pitié de lui &c. Es dauert 
mich euer Elend; j'ai pitié de votre mifère. Mein 
Verluft dauert mich; je regrette ma perte. Die- 
fes Geld dauert mich ; je regretie cet argent; 
J'ai regret d cet argent. Es dauert mich, was 
ich gethan habe; je fuis fâcké de ce que j'ai 

- fait.: Sich etwas dauern laflen ; /e mordre les 
doigts de qq. ch. Sich kein Geld dauern laflen ; 

ndre l'argent à pleines mains. Sich keine 

ühe dauern laffen; n'épargner ancune peine. 

Weder Mühe noch Koften fich dauern laffen; 
n'épargner ni peine ni dépenfe. 

DAUMEN, (Daumen) (der) am des-s, pl. die 

. 7 es pouce. Daumsdi eg &c. 
ol; un pouce, d'un pouce, l'épaileur du pouce. 

"Ein Werkfchuh Éd pere un por à 
douze pouces. Ein daumensdickes Brett; une 
planche de l'épaifleur d'un pouce. On dit figu- 
ue Einem pren halten ; protéger, 
Joutenir, appuyer, défendre qq. un; st. porter 
bonheur d qq. un. Einem A Daumen Ar das 
Auge halten; tenir qq. un de court, ujer de Jé- 
vérité envers qq. um; Jerrer qq. un de près, le 
tenir dans la Jujetion, ferrer le bouton à qq. un. 
Den Daumen nebft den andern Fingern vorn 
fpitzig zufammen halten; faire le cul de poule. 
Einen Diebsdaumen haben ; avoir de la corde 
de pendu. Einem den Daumen drehen, ihm 
fchmeicheln ; fiater , cajoler, enjôler qq. un; 
s'infinuer auprès de qq. un. 

DAUM-EISEN , (Daumeifen) (das) gen. des - s, 

die-; L'enclumeau des orfèvres. 

D/EUMELN, (däumeln) v. DAUM-SCHRAUBE. 

DAUMEN-BREIT , DAUMENS-BREIT , (dau- 
menbreit, daumensbreit) Pouce. Der Geizhals 
würde eines daumensbreit Erde dem ganzen 
Himmel vorziehen; Favare préféreroit un pouce 
de terre à tout le royaume die 

DAUMRPDSOCES À pores) (der) 

en. des-s, pl. die-; ier, petite pl 
L'r Sur le loquet. er 

DAUMEN-KLAPPERN, (Daumenflappern) (die) 
Les caflagnettes. 

DAUMEN-LEDER, ( Daumenleder) (des ygm 
des -s, pl. die-. Der Daumenring, Daum- 
sing; La manique, le gantelet, couverture que 
certains ouvriers fe mettent à la main, pour 

quelle puife refiffer au travail. 

DÆUMLING, (Däumling) (der) gen, des-es, 
pl. die-e; Le poucier, 
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; rate) (die) gen 
DAUM-SCHRAUBE, (Daunfgceune) (die) ge 


der-, (= ie - 8. 

lens, les menottes de torture, étau de teriure. 
Einem Diebe die Daumenfiocke anlègen, ihn 
däumeln ; Jérrer les pouces am voleur, donmer. 
les offelets. 

DAURANT, (Daurant) «ine Pflanze. Joy. Ant 
dorn , weïler 

DAUREN, (dauren) way. DAUERN. 

DAUS, (Daus) (das) gen. des- es, pl. die -Däu: 
fers L'As, point Jeul marqué fur un des côtés 
d'un dé, ou fur une carte. Pikdaus ; l'As de 

jque. Treffeldaus, im L'hombre-Spiel ; de m. . 
eg Eckerndaus, Herzendaus ; las 
de carreau, de trèfle, de cœur. ‘Daus im Bet- 
telmaunsfpieles le here. Dafs dich der Dans! 
vertu bleu! vertu chou! ventre bleu! 

DAUUNG, (Dauung) voy. DAUEN. - 

DAVID, (David) David, nom d'homme. 

DAVIDS-HARFE, (Davids: Harfe) (die) gem 
der-, pl. die-n; On appelle ainfi les grandes 


harpes. 
DAVIDS-KORN, (Devib-Rorn) voy. DINKEL- 
GERSTE 


-DAVON, (davon) adv. De id,.en, de cela, de 


ce lieu-ld. Davon; (relat.) en, delà, de cela, 
de ce lieu la. Gebet mir ein wenig davonz 
donnez m'en un peu. Nehmet davon ; prenez- 
en. Ihr habet Bücher, leihet mir einige da- 
von; vous avez des livres, prötez m’en. Wol- 
let ibr davon haben? voulez vous de cela? 
Was denket ihr davon? qu'en pen/ez vous? 
Wir reden davon ? nous en parlons. Es mufs 
mir etwas davon werden ; j'en aurai pied ow 
aile. Davon reden wir eben ; vosld de quoi 
nous parlons. Davon ift die Rede nicht; Ce 
un autre difcours. Wir wollen mit ihnen ein 
andermal davon reden; nous leur en parlerons 
une autrefois. Habet ihr mit ihm davon ger&det? 
lui avez-vous parlé de cette affaire ? Ich bekom- 
me fo und foviel davon; #} m’en revient tank. 
Er will nicht davon ablaflen ; il n'en veut pas 
démordre. Nichts davon nachlaffen, nachgè- 
ben ;- #4 n'en démordra pas. Was hätte ich 
davon, wenn ich euch betrügen wollte ? que 
gagnerois je à vous: tromper me TEDIEN- 
droit-il de vous nt Davoa bleiben; ne 
pas approcher ; er ir de qq. ch Du wirk 
fie leicht davon abbringen ; tu les en détour- 
neras aifément. Davon bringen, oder tragenz 
emporter, remporter, rapporter, recevoir, obie- | 
air, gagwer, retirer. Den Sieg davon tragen; 
remporter la vifloire. Sie kann kein Kind da- 
von bringen; elle ne fauroit ae d'enfant, 
en amener à bien. Das Lèben davon bringen; 
Jauver la vis. Davon eilen; fe retirer à la h4- 
te, couwrir. Davon fahren ; partir, s'en aller. 
Er ift ohne Abfchied dayon gefahren ; def: 
parti Jans dire adieu. von fliegen, fchei- 
Ss 3 den, 
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den; s'envoler, (T. de fauconnerie ) charier, 
dérober les [onnettes. Davon fliehen; s'enfuir, 
Je Jawer. Davon gehen; s’m aller, fe reti- 
rer, Jortir, quitter, plier bagage. Heimlich 
+ davon gehen; déloger à la fourdine, ea trom- 
prie nicher. Gefchwind, plützlich; troujfer 
5 Bor, Er ift davon gegangen; il s'en ef 
alé. Davon helfen; tirer d'affaire, délivrer. 
Man hat ihm heimlich davon geholfen; on fa 
it évader. Davon kommen, aus einer Krank- 
it, aus einer Schlacht; en réchapper. Mit 
enauer Noth davon kommen ; l'échapper belle, 
fe Jauver d toute peine. Ihr feyd noch gut 
(mit einem blauen Auge) davon gekommen; 
vous en avez bé quille d bon marché. Das 
- kömmt davon; cef que. Davon kümmts, 
dafs - ; de ld vient que-. Es wird ein grofes 
Glück feyn, wenn ich hier ohne Schaden (mit 
heiler Haut) davon komme; ce fera un ajlez 
and exploit, ff puis me tirer dici vie & 
eus fauves. Davon laufen, fich davon ma- 
ehen; s'enfuir, s'en courir, prendre la fuite, 
Je Jawer, s'évader, gagner au pied, s’abjenter, 
fe retirer, dénicher, s'envoler, gagner tirer pays, 
haut, la collins, le taillis, la porte; bander 
la caiffe,: faire haut le corps, le pied, lâcher le 
ed , plier bagage, faire gilles, tirer de long, 
longue, fes chaujles, fes guêtres; enfiler la ve- 
nelle, baltre en retraite, fendre le vent; jouer 
de l'épée à deux talons; déferter l'armée, mon- 
trer le derrière, le pofterieur. Heimlich davon 
laufen; se efcampır , prendre l'efcam- 
pette, de la poudre le Ueber Hals 
und Kopf davon laufen; une jambes à 
Jon cou. Aus Furcht davon laufen; fuir de 
„faire le plongeon. Heimlich ohne zu 
Lee davon laufen; trouffer fes hardes, fes 
guenilles, gagner la guérite ; faire haut le gi- 
ot; lever le piquet. Davon polzen, (T. de 
Glineurs r) zu zeitig fchicht machen, von der 
Arbeit gehen; finir -, quitter la befogne avant 
le temps. Davon fcheiden ; £ retirer, 
rer, sen aller; it. mourir. Davon fchleichen, 
iv fachte, heimlich ; s’esquiver doucement; feretirer 
an petit pas, à petit bruit, Je dérober fécrete- 
ment. Ich will nichts davon fagen ; jene veux 
rien dire de cela. Davon fchwimmen; Je /au- 
ver à la nage. Davon feyn; étre quitte, avoir 
achevé; étre délivré. Ihr feyd noch weit da- 
von; vous en étes loin de cent piques; vous 
en étes à cent lieues. Davon thun; déparer, 
öter Davon weifs ich mehr, als ich fage; 
j'en fais plus que je n’en dis. Ich habe nichts 
davon gewufst; jen’en ai rien fu. 
‘ wiffet, verfteht ihr nichts; ce du grec pour 
vous, c’efl du haut allemand pour vous. Ich 
: weifs ein Lied davon zu lıngen; je fais bien 
© qu'en dire. Davos ziehen; je retirer ailleurs, 
aller s'établir ailleurs, : - Le 


e Joe 
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DAVOR, (davor) 7, en, it. devant. Die Thtt- 
re verfchlieflen, und einen Wächter davor. 
ftellen; fermer ka porte & y mettre un garde. 
Ich habe davor keine Furcht; je n'es ai point 
peur. Es war mir doch bange davor; ce 
pourtant ce que j'appréhendois. Sich davor ent- 
fetzen ; s'étonner de qq. ch. Ich fürchte mich 
nicht davor; celane nie fait ras peur; jen'en 
ai pas peur. Ich habe keineRuhe davor; cela 
m’inquidte. Hütet euch davor; prenez y garde. 
Andere davor warnen; faire éviter aux au- 
tres. Ich warne euch davor; je vous en aver- 
tis. Ich fcheue mich davor; j'em ai de l'aver- 
fion. Ich fchäme mich davor; j'en ai honte. 
Seine Compagnie in Ordnung ftellen, und da- 
vor treten; ranger Ja compagnie, €? fe mettre 
ala Davor ftellen ; metire devant. Da 
fey Gott vor! 4 Dieu ne plaije! Dieu nous ca 
garde! nous en préferue! 

DAVORNEN, (davornen) prep. Devant. 

DAWIDER, er adv. er dä le 
it. contraire , s qui s’ fe , qui réfifle. 
Sich dawider fete, rennt Amar, it- 
was dafür und dawider anführen ; dire le pour 
€ le contre. Ich habe nichts dawider; je n'a 
rien à y oppo/er. Wer kann dawider ? qu 
peut röhfter ? qui peut l'empicher ?_ Dawi- 
der handeln, thun; éransgrelfer, enfreindre, 
violer, contrevenir ; faire le contraire. Wer das 
Gebot weifs, und dawider händelt; celui qué 
Jait le commandement, € le viole, € fait le 
contraire. Dawider reden, fagen, feyn, firei- 
ten, fich dawider lègen, oder fetzen ; répli- 
quer, contre-dire, contrarier, redire à, réfifier, 
Sooppofer. Wer wollte dawider reden ? qu 
oferoit y contredire. Es ift nichts dawider auf- 
zubringen , zu fagen; il n'y a rim à répli- 
quer. as habt ihr dawider zu fagen ? qwa- 
vez-vous à y redire? Es ift vergéblich, dawi- 
der zu feyn, fich dawider zu fetzen, zu lé- 

n3 il eff inutile, de s'y oppofer. Dawider 

eiten; contredire, répliquer. icht mit ein- 
ander beftehen ; étre incompatible. Ihr möget 
euch dawider fperren, wie ihr wollt, ihr müf- 
fet doch daran ; vous avez beau vous en défen- 
dre, vous vous en défendrez tant qu'il vous 
à HR vs y paferez pourtant. : 

DAZU, (bqu) adv. zu diefem, zu diefer, zu 
diefes, überdèm; Outre cela, avec cela, avec 
tout cela, par deffus cela, encore, au furplus, 

. qui plus ef, en outre; it. relat. y, en, pour, 
pour cela, à cet effet. Dazu kann ich nichts; 
je ne Jaurois qu'y faire. Dazu bin ich nicht 
er nicht gefchickt ; cela n'efl pas de ma 
compétence. Dazu gehört Zeit ; il faut du temps 
pour cela. Dazu gehört Geld; 1 y faut de 
l'argent. Mit dazu gerechnet; y compris. Da- 

. zu auch; daileurs. Er ift arm und dazu 
krank ; 4 eft pauvre & de plus infirme. 2“ 

(à 


DAZ. 


Be ihr dazu ? qu'en dites-vous? Ihr werdet 

fchwerlich dazu gelangen ; vous y arriverez 

dificilement. Ich kann euch nicht dazu ra- 
then; je ne vous le conjeille pas. Dazu abrich- 
ten; dreffer pour, d. Dazu bringen; appor- 

ter," ajouter. Einen dazu bringen; réduire d. 

Voy. Bringen. Dazu eilen ; acourir. Dazu 

einrichten ; arranger pour. Dazu geben ; donner, 

ajouter, contribuer. Sein Theil dazu geben; 
donner fa part. Gott giebt unsdas Leben-und 
die Nahrung dazu; 
la nourriture. Dazu gehören; étre d'écot. Da- 
zu gelangen; y parvenir. Dazu werdet ihr 
niemals 

à cela. Dazu gewinnen; gagner encore. Da- 

zu gewöhnen; y accoutumer. Dazu halten ; 

obliger ; faire faire. Einen dazu anhalten, 
dafs er das feine thue; obliger qq. un d faire 

Jon devoir. Sich dazu halten; y travailler afi- 

dument. u helfen ; concourir. Dazu kom- 

men; /urvenir, intervenir. Es ift ein Unglück 
dazu re il ef furvenu un malheur. 
“Endlich kâm ich doch auch dazu; enfin me 
voilà de la. partie. Dazu rechnen ; compter 
avec; ajouter au compte. Dazu reden; fe mé- 
der dans le difcours, dans la conver/ation. Da- 
zu fchlagen; furvenir. Der Kranke hatte fich 
gebeflert, aber es ift ein neuer Zufall dazu 
gefchlagen ; le malade étoit mieux, mais il lui 
eft Jurvenu um nouveau [ymptöme. Dazu fetzen; 
@jouter. Ich habe nur ein Wort dazu zu fez- 
zen; je wai qu'un mot à ajouter. Dazu fto- 
fen, trèten, nie Je joindre. Darzu thun, 
fügen ; ajouter, avoir foin, travailler. Ihr müf- 
fet dazu thun; öl faut vous y prendre de bon- 
ne-heure; c'eft à vous à y travailler, à en avoir 
foin. Ich will dazu thun, dafs die Sache zu 
nde komme; je travaillerai à mettre fin à 
Paffaire. Dazu zühlen; ajouter à un autre 
nombre, compter un nombre avec un autre, cı 
ter avec les autres. Dazu zwingen ; contram- 
dre de faire. 

DAZUMAL, (bagumal ) adv. zu der Zeit, da- 
mals; Alors, lors, en ce temps Id, pour lors, 
dors de, lors que. On dit aufi da zumal, au 
lieu de zumal da, vornehmlich, um defto mehr, 
weil - ; principalement, fourtout, d'autant plus 
que. ; 

DA-ZWISCHEN, (bagtvifchen) BER € adv. Zwi- 
fchen; entre, entre deux, au milieu, en dedans. 
Dazwifchen kommeu; sntervenir, arriver, fur- 
venir, s'entremettre. Es ift eine zufällige Hin- 
derung dazwifchen gekommen; # ef? arrivé 
‘sm incident. Die Sache ift fo gut als gefchlof- 
fen, wenn nichts dazwifchen kommt; affaire 
ef autant que finie, à moins qu'il n’y furuienne 
quelque contretemps, d moins qu'eue ne joit rom 
pue par q elque incident Das Dazwifchenkom- 
men, die Darzwifchenkunft einer dritten Per- 


Dieu nous donne la vie € 


genen} vous ne parviendrez jamais 
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fon; l'intervention, interpofition. Dazwifchen 
legen; intervenir, interpojer ,- entremettre, mei- 
tre entre deux. Ich mag mich nicht dazwifchen 
legen; je ne me mélerai pas de cette affaire. 
Dazwifchen liegen; &re fitué au milieu, entre 
deux, étre placé entre deux. Dazwifchen rè- 
den; interrompre le difcours de ceux qui parlent. 
Dazwifchen fchreiben, etwas; écrire en entre- 
ligne. Dazwifchen fetzen; mettre parmi, met- 
tre entre deux. Sich dazwifcen fetzen oder 
ftellen ; Je mettre entre deux. Dazwifchen feyn; 
étre entre deux, étre au milieu. Dazwifc 
ftecken; /errer, ficher entre deux, étre ferré 
entre deux. Sich dazwifchen ftecken ; /e méler. 
Dazwifchen ftellen ; mettre-entre. 
DECANAT, (Decanat) (das) gen. des-es, pl. 
TA -e; Le Decanat, en er un 
fe prend au is pour le temps 
durée de ach. Log neh 1 Do enné, A mäi- 
[on du Doyen. Die Decaney où Dechaney. Der 
ecanus, Dechant; le Doyen. 
DECHANT, (Decant) DECHANEY, voy. DE- 
CANAT. 


DECHER, (Decher) (der) gen. des-s, pl. die -; 
Das Dechend; une se Je dit furtout des 
“peaux où cuirs des animaux. 

DECHSEL, (Decfel) voy. DEICHSEL. 

DECIMAL, (Decimal) a Décimal. (T. d’Arith- 
met.) Der Decimalbruch ; une fraßlion décimale. 
Das Decimalmäs; la me/ure décimale. Die De- 
cimalrechnung ; le calcul décimal, la logifiique 
décimale. 

DECK, (De) voy. VERDECK. 

DECK-BETT, (Dedbett) (das) gen. des- es, pl. 
die-en; couverture. 

DECKE, (Decfe) (die) gen. der-, pi. die-n; Za 
couverture, Agir Das Deckbett; Ia cou- 
verture, couverte. Eine wollene, feidene Dek- 
ke; une couverture de laine, de foie. Härene 
Decke; cilice, tifu de Be de chévres, mate- 
las. Eine rauhe, zottichte Decke, Kotze; une 
mante, un capot, furtout d'étoffe velue des deux 
côtés. Eine lèderne Decke; un manteau, cafa- 
que de cuir. Eine Decke von Kühhären; une 
couverture à ploc. Eine gefütterte und durch- 

nèhete Decke, une couverture piquée, lodier. ” 

e gefteppte, grofe Decke; une courte-poin- 
te. Die Decke, Hülle, der Schleyer, Vor- 
hang; Le voile. Decke, Haut, Hautlein; t4- 
gument. Decke über ein Haus, das Dach; le 
toit. Decke über einen Tifch; wm tapis. Dek- 
ke über dieKleider; le garde-robe. Decke über 


die Pferde, im Stalle; un caparaçon, une houf- 
Je trafnante. Pferde- Sattel- fchla ene Stuhl- 
decke; {a houjle. Decke von Stroh über ein 


Miftbeet; un paillajJon. Decke von Rohr, ge- 
flochtenem Stroh oder Binfen; la natte. Dek- 
ke über einen Altar, die Hoftiendecke; le pa- 
willen. Decke, Ueberzug über Stühle &c. um 

j com 
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- couvercems. Decke über den Hals eines Pfèr- 
des; la crinière. Decke über einen Wappen- 
‚helm, Helmdecke; les lambrequins, chaperons. 
Gypsdecke in einem Gemache ; le lambrijlage. 
Decke, Zierrathen oben an einem Zimmer, Fel- 
.derdecke; une Jofite. Decke über einen Wa- 
en, über eine Kutfche; un panneau. Decke 
ce Juden in der Synagoge; le taled. Decke; 
Ce de chaffe) la peau de cerf, d'ours, de loup. 
eines Gemachs oder Zimmers; le plan- 

cher, lambris, platfond. Eine gewölbte und 
ebogene Decke; ia couverture, voñte. Die 
jecke befchlagen ; (.T. de droit) Das Ehebette 
‚befchreiten; entrer le lit nuptial, réplier la cou- 
verture du lit nuptial. Die Decke eines Schif- 


 Ses; le pont, le tillac. Decke an der Seite der 


Galeere, das Schanzkleid ; Is pavrfade. Decke 
Süber- einen Dittillirkolben; téte de more. Sich 


le; la corniche. Deckel auf dem Capital der 
Säulen; rg Deckel über der Schiffspum- 
e; l'arche. Deckel, Doppe einer Bienenzelle; 
L coupole. Deckel auf einer Kapelle; le moufle. 
‚Deckel eines Kelchs; la pale, palle. Deckel 
. des Kirchenkelchs; ia paténe. Deckel über ei- 
.mer Schüffel; ia chape. Deckel über ein Rauch- 
.fafs über dem Reverberirofen ; le dôme. Der 
Deckel einer Paftete; {a crofite de pâté. Deckel 
der Zündpfanne; ia batterie de fufil. Deckel 
x ea sea ig le tympan. Deckel der Bôs- 
heit, Schan 
«té, EinDeckelbecher; un gobelet à couvercle. 
Das Deckeleifen ; Fa d'un Eau dans la quelle 
Parmurier achève de polir la batterie d'un fufil &c. 
Die Deckelfeder ; le reffort. Der Deckelfèder- 
haken; le crochet. Das Deckelglas; le verre d 
couvercle. Ein Deckelfieb; un tamis d poudre. 
DECKEN, (deden) v. a. Ich decke - dekte, i. 
h. poses Bedecken; couvrir. Aufs neue 
decken; recouvrir. Das Dach, ein Haus, den 
.Tifch decken; couvrir le toit, une maifon, la 
table, mettre la nappe ou le couvert, drefjer la 
Sable. Sich decken, verfchanzen; /e courir. 
.Mit Schanzkörben fich decken; /e couvrir de 
re Decken; en terme de Glomeirie, win- 
eider, 


eckel; (Figur. ) voile à la möchan-. 
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fe die - e; Le deffsin d'un p 
DECKEN-STUCK, (Decenfiid) (das) gen. des- 
es, pl. die-e; plafond. DAT 
DEC » (Decer) (der) gen. des-s, pl. die. 
Der Dachdecker, Schieferdecker, Tafeldecker ; 
le couvreur. Der Abdecker; lécorcheur. 
DECK-FEDER, (Dedfeder) (die) gen. der-, : 
.ph die-n; On appelle ainfi les petites plumes 
2 couvrent les ailes €ÿ la queue d'un oifeau, les 
TECES- 
DECK-HAMMER, (Dedhammer) (der) gen. des- 
8, pl. die- hammer; Le tire-clou des a; 
DE Le. a on nr ee 
s, pl. die- m ; Ne Je di 
Le prétexte, la couleur, ing le 
ma/que. Die Religion zum Deckmantel feiner 
Ehrfucht brauchen; faire fervir la religion de 


an ambition. x 

DECK- ER, (Deckmeffer) (das) gen. des-s, 
pl. die-; Le ferpe, infirument de fer, large & 
plat, qui efi recourbé vers la pointe, emmanc 
de bois €ÿ dont on fe Jert pour couper du bois, 
rl émonder les arbres, pour les tailler. Les 
onniers l'appellent Deckmeller. 

DECK-NETZ, (Decfneg) (das) gen. des -es, 
pl. die-e; La tiraffe, forte de filets ou de rets, 
dont on fe Jert pour preudre des cailles, des 
alouettes, de perdrix ESc. 

DECK-PLATTE, (Dedplatte) (die) gen. der-, 
pl. die-n; Le carreau. k 

DECK-RASEN, (Decfrafen) (der) gen, des-s, 

on. 


Fe die-; Le gaz 
DECK-REISIG, (Decfreifig) Er des - es, 
2 Ar T. de charbonniers) Le branchage. : 


STEIN, (Decfftein) (der) gen. des-es, 
pl. die-e; Le bouchoir, petite pierre quarrée 
dont les boulangers Je fervent pour boucher le 


DECK-TELLER, (Decfteller) (der) gen. des-s, 
LE die -; Le cadenas. 

DÉCKUNG, CS) (die) Das Decken; fa- 
Bion de couvrir. Voy. Decken. 

DECK-WERK, (Dediverf) (das) gen. des-es, 
r die-e; (T. de fortif.) Les blindes. 

DEFECT, (befect) adj. DéfeRlueux. Unvollkom- 
men; imparfait. 

DEFECT, (Defect) (der) gen. des-es, pl. die- 
e; Le défet, me manque. Ein Defett- 
bogen; une feuille de défet, un manque, défet. 
Defeéte in Rechnungen erlaffen; remettre les 


non-valeurs. 
DEFENSIV, (befenfit) adj. eine Defenfiv-Allianz ; 
Une alliance défenfive. Defenfivwaffen; armes 
.défenfives. Ein Defenfivpflafter; un emplätre 
pour préferver. Defenfive gehen; refler, me 
e 


DEG. 
la Die Defenslinie, 


tenir fur vs. 
EL ld ras 
€ n défilé, pajlage droit, dé- 


droit, gorge de monta, en; ler 
aller, nie dla ee asien 
DEFINITIV-URT! s CDefinitivurtheil) voy. 


ENDURTHEIL; Un arrét définitif, uns ME 


DEFRAUDIREN, (defraubiren) er BETRÜ- 
GEN; Frauder, tromper, dup 
DEFRAYIREN, ige ir Des FREHALTEN, 
Kat: ournir aux frais. 
DÉGER he) den) en. des-s, pl. die-; 
épée, en terme d’ejcrime, les armes, fig. 
is rl Ein Fechterdègen, Raufdègen, Re 
ier, Ballendègen, une brette, un fleuret. 
audegen; une dphe PE rl un de 
taille. Ein Stôsde, un épée d'éfloc. Sich 
mit dem Dègen f es Je battre à coups d'é- 
gée. Den Degen angürten; ceindre l'épée. Ei- 
nen mit bloßem Degen anfallen; attaquer qq. 
un l'épée à la main. Den Degen einftecken ; 
un r ae dans le fourreau. Sich mit dem 
Degen Recht fchaffen; /e faire railon l'épée à 
la main. Den Streit mit dem Degen: ae 
chen; vuider la querelle à la pointe de F' 
Zum Dègen Be ; mettre l'épée à la ae 
Einen Stôs, Hieb mit dem Dègen geben; por- 
ter un coup d'épée. Den Dègen ziehen; tirer 
Fépés, dégainer. Er zieht nicht leicht den Dè- 
; il nef pas homme à dégainer. In den 
Bégen laufen, rennen; s’enferrer. Ben un- 
ter den Degen’ laufen; f ire une pale Die 
Quarte über den Dègen ftôfen; poujer r- 
ie jur les urmes. Zum n und zur Feder, 


= Ka und Civildienften gefchickt, dreffé . 


ee à la plume, Mit blofem Degen; 


NS BAND, (Degenband des - 
ni tds ER en Re A es 
nn kan Dati (die) gen. der-, 


l. die-n; Digen d'épée. Mit d dem flachen 
“gs Par auf a ae 
donner d épée fur le dos à q 


DÉGEN-GE ES, (Degengefäg) (a) gen. des- 
es, pl. ag e; Le garde, garniture d'épée, 


J 

D K FGEHENK, (Begengebenf) er, gm. 
des - es, ie-e; Le ceintur 

DÉSERT, GDesengriff) L En, gm a 5 

, e-e; poignée, le 

nÉceN mes” eb) (der des- 
ee nn 

DEGEN-KLINGE, (Degentlinge) (die) gen. der, 
gl. die-n; La lame. 


DÈGEN- PENGRREN COeetoppa) (die) voyez 


ee 
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es DÈGEN. KNOPF, (Degenfnopf) (der) gen. des - 

, pl. die- knöpfe; Le pommeau d'épée. On 

dit figur. Ein alter deutfcher Degenknopf; un 
homme de la vieille roche. 

DEGEN-SCHEIDE, (Degenfcheide) (die gm. 
der-, pl. die-n; Le fourreau Der 
cheidenmacher; le gainier. : 

Di er Dent) (das) gen. 
des-es, Se, egenöl; l'huile de brufe. 
DEGEN-SPI E, emp) (die) gen. der-, 
1. die-n; La pointe de 
DEHNEN, (dehnen) v. a. I ER déhnte, 
i.h ‘gedéhnet; Tirer, éteindre, élargir. Das 
Lâder dehnen; tirer le cuir. In dieLänge dèh- 
“nen; alonger. Einen dehnen, auf die Folter 
annen; appliquer d la torture. Seine Worte 
&hnen, lang ziehen; trainer Jes mots, fes pa- 
roles. Sich dähnen ; s'étendre. Die Hañdfchu- 
he dehnen fich; les gands s’élargi ifent: Sich 
dehnen, recken vor Müdigkeit; s'alonger de 
Io „ d'envie de dormir. Da liegt er und 
net‘fich, fo lang er ift; # s'étend tout de 
den Inn: Sich dèhnen und recken, wie ein 
fel; étendre la peau d'un veau. Das 

wird wohlfeil werden, die Kälber déhnen fich ; 
CProv.) is cuir fera à bon marché, les veaux 
s'alongent. Der Wein dëhnet fich, ift dicke;. 
le vin eft gras. 

DÉHNBAR, dehnbar) was fich dehnen Mfst; 

dußile, fe Dehnbares Lèder ; peau ou cuir 

ouple, qui s’ it, lee Bi ae) Die D&h- 
nung; arg 

DEICH , (Dei) Geo Beyer: -es, pl. die-e; 
Une digue, leute, chaujjte, jetée. Ehen Deich 
aufführen; faire une digue. Einen Deich durch- 
ftechen; couper la digue. Die Deiche belau- 
fen; vifiter les digues. Zu Deiche fahren; ré 
arer une digue. 

DEICH-ACHT, (Deichache) (die) gen. der-, ph 

a ae Ch ainfi qu'on appelle dans les pays 

A & de canaux; x) les Prépo- 
ag qui veillent aux digues; 2) les réglements 
qui regardent les digues; 3) l'enrégifirement 

des digues, das Deichbuch; 4) la Hire 0 
pl nr or un 


r 
DEICH-AMT, (Otidamt) (das) gen. des-es, 
Pr die- Amter; La iElion concernant ler 


Diet H-ANKER, Damen A Li des - 
DÉICHANNERMER, CE CDadamebne } re =) 
gen. des-s, pl. die-; 


DEICH- BAND, a) er gen. des- 
1. die-bänder; La contrée qui doit ours A: 
entretien des di; ch 

DEICH-BANDS-P LICHTIG (eidibandépfitis) 
voy. DANCE Dec 
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DEICH-BANK, (Deichbanf) voy. DEICHBAND. 
DEICH-BESCHAUER, (Deichbefchauer) (der) 
gen. des-s, pl. die-; L'in/pelteur des digues. 
DEICH-BESCHWERDEN, ( Deichbefchwerden ) 
(die) On appelle ainfi f les fraix your entretenir 
les digues. 

DEICH-BOTE, (Deichbote) (der) gen. des-n, 
pl. die-n; L mellager au département des di- 


nich ICH-BRIEF, (Deichbrief) (der) gen. des- es, 
1. die-e; L'oBroi, la concefion, le privilège 
eds Ja confirußlion d'une digue. 
DEICH-BRUCH, (Deicpbrud) (der) gen. des - 
es, pl. die- brüche; La rupture d'une digue. 
On appelle aufi : Deichbrüche; Pinfraßlion des 
loix qui concernent les digues. 
DEICH-BUCH, (Deichbud)) (das) gen. des - es, 
pl. die- bücher; Le régifire, Venregiftrement 
de ous céux qui doivent contribuer à l'entrétien 


une digue. 
DEICH. DAMM, Can es (der) ges. des- 
. die - dämme; Une jetée, 
DEie -EIDIGE, | Deicheidige) (der) gen. des- 
+ pl. die-n; Un intendant juré des digues. 
DEICHEN, tdeichen) v. a. Ich deiche- deichte, 
ih gedeichet. Einen Deich aufführen, faire 
une digue. An einem Deiche arbeiten ; travaıl- 
ler aux digues. Der Deicher; Je fofoyeur. Das 
DEICHFACH, @e chf d 
- Deichfa das) gen. des-es, 
pl. die- cher La ne, 1 is charge 
d'entretien aux digues. 
DEICH- Re (beinfrei) adj. Exempt des corvtes 


DÉICELRE FRIEDEN, (Deichfrieben) (der) 7 = 
8, J. pl. La réglement pour la Jéuri 
Te travaillent aux digue. 
CH-FUS, (Deichfuß) voy. DEICHANKER. 
DEICH-GELD, (Deichgeld) (das) gen. des-es, 
pi die -er; Les frais extraordinaires pour les 
DEIÖH GERICHT, (Deichgericht) (das) gen. 
des-es, pl. die- = Le tribunal de juflice pour 


e qui re 
Deich. ESCHWORNE € Deichgefhtverne) voy. 
BERGER oa ar) qu 
5 (Deichgräfe) (der) gen. des- 
n, pl.die-n; Ÿ méraas? sriaial des di- 


| DÉCH-GRAF-SCHAFT, (Deichgraffihaft) fo Cie) 


gen. der-, pl. die-en; La dignité, char. re 
* difiri®, département d'un intendant des digues, 
DEICH-HALTER, (Deichhalter ) voy. DEICH- 
DEICH HAUPT: MANN, (Deihauptmann) 
(Deichbauptmant) voy. 
GRÆFE, 


DEICH 
DEICH-HEIM-RATH, ( ( Deichbeinnet vo 
DEICHGESCHWORN ie 


DEI 
DEICH-HERR, (Deicjherr) (der) gen. des-en, 


pl. die-en; Le propriétaire d'une Ligue. 
AICHAOLUNG , CDaidpoliung) (die) gem, 
er J. pl. Les pilotis pour la confercation . 


AE . DEICHB 
un ( Deichhülfe‘) voy. E- 


DEICH- KAMM, RT) (der) gen. des-es, 
I. die-kämme; Le dos, le deffus d'une digue. 
DEICH-LAGE, ehe (die ap a A 
die-n; L'orrangement 
vre les côtés d'une digue. 

DEICH-LAGER , (Deiclager) (das) gen. des-s, 
pl. die-lager; Le rendez-vous de ceux qui veil- 
lent à la confervation des digues. 

DEICH-LAND, (Deidland) er gen. des-es, 
Bi die- länder; La terre où l'on a es lys 


our la garantir des inondation. 
HIER LAS HÉAST E (Deichlaft) voyez DEICHBE- 
DEICH.LAUFER, (Deichläufer) voy. DEICH- 


DEICH-) LEHEN, (Deichlehen) (das) gen. des -s, 
pl. die-; La charge, l'office héréditaire des & 


DÉCH. LÜCKE, (Deichlücke) Ç die) gen. der-, 
die-n La bréche d'une à igue. 
DÉC, (Deidhmas) (das) gen. des - es, 
En die-e; "La mefure, répartition d'une digue. 
DEICH-MEILE, (Deidnteile) (die) gen. der -, 
pl. die-n; L'éfpace d'une mile entre deux di. 


DEICH-MEISTER, (Deichmeifter) (di Er gen. 
SER s, pl. die-; L'entrepreneur, 


pEIER MESSER, „SDeichmefle). ie der) gen. des 
H enteur de: 

DECHNA NACHBAR ‚@ Deichnacber 2 der) gem 
des-n, pl. die- -n; Le propriétaire d'une digue 
contigüe à ume autre. 

DEICH-PFAHL, (Deichpfabl) y gen. des- 
es, pl. die- - pfble; Un ‚quer 8 


chacun fi 

DEICH- ACH (Deihpfand) = gen. des- 
= pl. die- pfänder ; La partie, portion d’ane 

digue à charge d'entretien. 

DEICH-PFEN IG-MEISTER, (Deichpfennigmeis 
fer) (der) gen. des-s, pl. die- Den 
rentmeilter, er iss der Deichcafle; le 
receveur de la caifje des di, 

DEICH-PFLICHT, (Deichpflicht) (die) gen. der, 
gl. die-en; La charge, ob asien entretenir 


ne di 
DEICH- FLICHTIG,. (deichpflichtig) adj. Zur Er- 
haltung des Deichs verpflichtet; obligé d'entre- 
tenir les digues. 
DEICH-RAT A, (Deichrath) (der) gen. des-es, 
pl. die- rahe; Le sonfeiller au département des 


5; 
oe; PEICH- 


DEL 
BEICH-RECHT, (Deidiredt) (das) gm. des- 


an die - e; Le code om recueil des , CON- 
itutions Ec, qui re ardent ka police des digues. 
BEICH- RÉ pe) (der) gen. des - 
8, pl. die-; Le juge des digues, juge pour les 


nice RITTER SCHART , ( Deichritterfchaft) 
(die) gen. der-, [. pl. On appelle ainfi les gen- 
us qui ont leurs terres dans l'enceinte 


pie RO LLE , (Deichroße) (die) voy. DEICH- 


BUC 

DEICH-RÜGE Déidrige) (die) un der-, 
die-n; Le manque, les défauts ee 
té, ca qu'on trouve à redire d une Gr 


DEICH-SCHÄRT, ( richfdhart ) (das) gen. des 


-.e, gr a es Une lifière definde à y faire 


fr 
ÉCH SCHATZ, (Deichfchag) (der) gen. ere - 
es, ul Be; La contribution en argent”pour l' 


DÉC SCHAU, € Deicfchau) ee 
(die) gen. der-, pl. die-en; Z’in/peion, où 
vifitation annuelle des digue 
DEI CH-SCHLAG, (Deifhlas) (der) gen. des- 
es, pl. die- fchläge; Une portion de digues qui 
doit étre entretenue dans un quartier. 
DEICH- rer (Deichfof) (der) gen. des- 


; L 1 pour les digues. 
DÉC SCR SCHULZE MEET ulje) (der) gen. 
des-en, pk die-n; des 


L'in/peñteur digues. 
DEICH-SCHÜTZ, (Deichfig) (der) gen. des - 
en, pl die-en Der Dei 


hutter; le garde 
des digue. 


DÉICHS EIGENER, (Deichgeigener) (der) gen. 
nr s, Las die-; Te gropritiaire d'une portion 


de digu 
DECHSEL, Deichfel) (die) gen. der-, pl. die- 
ae à “ D de pére train Lens 
ras Fr où Las: chariot qui efl longue & 
droite Ëÿ à laquelle on attele les chevaux ; it. pe- 
Site hache qui a un manche de de longueur 
pour couper €? pour fendre du bois. Les char- 
pentiers appellent FE Flächdeichfel une telle hache 
dont la tranche eft droite, & Hohldeichfel celle 
dont la tranche efl recourbée: 
DEICHSEL-ARM, (Deichfelarm) (der) Fi, eg: 
s, pl. die-ärme; L’empanon, (T. de > 
ee ge (Deichfelbleh) ( das) 
ein La -e Der Deichfelnagel; 


DEICHSEL.EISEN, (Deichfèleifen) (das) gen. 

‚des-s, pl. die-; La jambière, efpèce Wétrier 
‚qui au côté” droite du cheval pour garan- 
+ le pied du poftillon contre les fecoulfes du ti- 


DEICHSEL-GABEL, (Deicfelgaben) (die) gen. 
der-, pl, die-n; Le limon, l'une de deux grof- 


Hs 
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pes de devant d'une charveite entre les 
ke es on attèle le cheval. e 


DEICHSEL-KETTE, ( Deidfeirette ) Kai) Le 
der, pl. die-n; L'esragoir, la chaine d 


DEICHSEL-FFERD, (Deichfelpferd) du) € gen. 
des-es, pl. die-e; Letimonier, & wor 
met à ché du timon ; it. le ee > cheval 


DÉICHSEL-RECHT ( (Dridfelrect) (das) gen. 
des-es, pl. die-e; La Jervitude urbaine, en 
vertu de ia quelle on eff en droit de ler le tie 
mon à travers la muraille de fon-voifin. 

ee rn sing) | (der) der) gm. 
des- es, pl. die-e; 
la chaine du timon. 

DEICHSEL-STEIN, CDichfelfein) (der) des - 
es, ph die-e; Une Pierre qui 'margue le mi- 
lieu des en 

DEICH-SO weihfoßle) (die) gen. der - 
pl. die-n; Be Fach le ainfı les 4Ë d'une di- 

ue couverte de 


D. Pi STELLE, FDcicpftene) voy. DEICHAN- 
PES STOCK, (Deihfiod) voyez DEICH- 
Deich. (STRICH, CDeicbftrid} voy. DEICH- 


DEICH-STUCK, (Deichftüc) (das) gen. des -. 
es, pl. die-e; Une parte d'une digue qu'on ef? 
obligé d'entretenir. 

DEICH-THEILUNG, (Deichtheilung) on Deich- 
an (die)” gen. der-, pl. die-en; Læœ 

artition des portions aux digues. 

DEI H-VERLAG, (Deichveriag) (der) en. des- 
es, /. pl. L'avanie qu'on fait pour l'entretien 
"des digues. 

DEICH-UFER, (Deichufer) (das) gen. des-s, 
pl. die-; Le rivage fur lequel on a bâti une di- 


DÉC VOGT, (Deidvogt) (der) gen. des- es, 
l, die- yo te; L’oficier Jubalterne des digues. 
DEICH-WEG, (Deicdyweg) (der) gen. des- es, 
2 eh e; "Da chemin pratiqué le long d'une 


Di CH-WRÖGE, CDeigtorôge) voy. DEICH- 


DEICH ZUG (Deichzug) (der) gen. des-es, pl. 
- die - züge; "L département a pur Le 


DELL ZWANG, (Deichiwang) (der) gen. des - ‘ 
GE is Lu ce jurisdiftion en fait du département 


DEN, ein) deine, deiti, pron, poff. T 3 
Dein Sam) ton père. Deine ue: er 
re. Dein Buch; ton livre. Deine Güter; tes’ 
biens. On fe Jert dufi du mot dein, en omet- 
tant le ie p. e. Der Hut ift nicht mein, 
er if Tia 6e nef pas mon chapeau, ef le 

Biene 
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tien. Das ift dein; cela fi d toi. Der deine, 
deiner; Le tien. Die deine, kg tienne. Das dei- 
ne, deines; le tien. Nimm das deine und ge- 
he fort; prens ce qui eff à toi E? t'en va. 
gehet um das Mein und Dein; à va du mien 
du tien. Das Mein und Dein ift die Quelle 
aller Streitigkeiten; le mien € le tien font la 
Jourcs de toutes les difputes. Man fpottet dei- 


ner; on je moque de toi. 
DEINET HALBEN, (deinethalben) deinetwègen, 


DE-IST, (Deift) (der) gen. des-en, pl. die-en; 
Le deifte, a & j r 
DELINQUENT , (Delinquent) (der) gen. des- 
en, pl. die-en. Der Vertwocher, fethäter; 
le délinquant, malfaiteur, coupable, prévarica- 
LÉ 


teur. 

DELPHIN, (Delphin) (der) gen. des-es, pl. 
die-e. Der Nordkaper, Butzkopf, Tümmler ; 
le Dauphin, forte de gros poiffon de mer. Les 
Aftronomes appellent Beipkin » wns conflellation 
de l'hémifphère feptentrional. On appelle aufs 
Delphinen, les an/es des canons € mortiers, par- 
ce qu'on leurs a donné fouvent la figure d'un 
Dawphin. Das Delphinat; le Dauphiné. 


DEM, (bem) art. dat. & abl. Au, ab à qui 


d celui. In dem, dans un moment, à l'inflant, 
tout à l'heure. Indem will ich gehen; je m'en 
+. en ce sr wen es ue dèm ver 
mt efl que. Es ift an dem; sl eff ainfi, à 
af vrai, affuré; it. il ef temps. Et Gone 
an dem, dem ift nicht alfo; cela Le Page Es 
ift nun an dem; ceft à préfent que. Zu dem; 
outre cela. Dem fey, wie ihm wolle; quoi- 
qu'il en foit. Ich will mit dèm einen reden; 
Je parlerai à l'un d'eux. Kaufet von diefem 
: per dem da; achetez de celui-ci om de ce- 
UL- 
DEMANT, (Demant . DIAMANT, 
DEMMEN, (man) Bir DÆMMEN. 
DEMMERICHT , (bemmericht) adj. Sombre, ob- 
[cur , eux. Demmericht werden, feyn, 
demmern ; étre fur la brune, entre chien €ÿ loup, 
commencer à fe faire nuit. Ein demmerichter 
Abend; une Joirde fombre. 
DEMMERN, (Demmern) v. imper/. Es demmert - 
demmerte, os hat gedemmert; Le jour poind, 


DEM. 
commencs à paroitre; le jour décline, la nu 


vient. : i 

DEMMERUNG, (Demmerung) (die) gen. der -, 
JS: pl. Le crépufcule, l'aube, le point, la petite 
ir de jour; le foule du matin; it. fur 
a brune, l'entrée de la nuit, le declin du jour. 
In der Demmerunp;; entre chien € . - 

DEMMERUNGS-FALTER, (Demmerungsfalter) 
(der) gen. des-s, pl. die-. Der Demmerungs- 
ei Le papillon noîfurne. 

DEMNACH, (demnad)) conj. weil; Puisque, pare 
ceque, donc, à cauje que; it. comme ainfı Joit, 
c'eft pourquoi ; d'autantque, vuque, attenduque 
Dans les Chancelleries on à fait jusqu'ici un fort 
mauvais ujage de cette conjonËion, en commen 
gant presques tous les périodes avec demnach, p, 

* € Demnach Ihro Durchlaucht befchloffen &c. 
als werden hiedurch alle Lufttragende einge- 
laden &c, Le Prince ayant refolt &c. on invi- 
te tous les Eic. Mais on commence dejà dans 
plufieurs provinces d revenir de cet abus qui donne 
d notre langue une tournure fort ridicule. On 
dit auffi: Dème nach was ihr faget; fuivant 

em con/equence de) ce que vous dites. 

DEMUTH, ( Demuth) (die) gen. der-, f. pl 
L'humilité, vertu chrétienne qui nous donne un 
Jentiment intérieur de notre foiblejfe ; la Joumi[- 


je ‚ha modefiie. , 
DÉMÜTIG, Chemiig) adj. Humble, foumis, fou 
de, abaifé, rabaifl , mmodefte. Demütigft; très- 
RADAR demttiglich 4 D pe 
ment le , avec foumi[hon, re re-, 
ueufement , ee Si 
DEMÜTIGEN , (demütigen) v. a. Ich demütige- 
demttigte, i. h. gedemütiget ; (On rit ordi- 
nairement ce mot avec wn-h après le t. demü- 
thigen; mais le h étant abfolument inutil, les 
nr modernes l'omettent. Zn u le me. 
emuth n'eff qu'une marque ière 
labe doit she img) Humilier, 
mettre, abaiffer, rabaijfer. Den Feind demütigen ; 
foumettre l'ennemi. Sich demütigen ; s’humilier. 
or Gott fich demütigen; s’abimer devant Dieu. 
Sich vor einem ane 5 fichir, plier les 
emoux devant qq.un. Sich demütigen, herab- 
fen ; en Nachgèben, weichen, fich 
in die Zeit fchicken, die Segel ftreichen; ca 
ler la voile. Sich gar zu fèbr vor einem de- 
mütigen; faire le petit devant qq. un; faire le 
chien couchant ; avoir une foumifion particulière 
qq: un; s'anéantir. Du demütigeft dich zu 
For vor ihm; $u te foumets trop a lui. Gott! 
nun weifs er fich zu demütigen ; afurdment, - 
enfin il seft mis d faire de grandes Jounsifhons. 
Die Demütigung; l'humiliation, l'abail[ement, 
l'anéantiffement, la mortification, profitution. 
DEN, (den) Article à l'acoafatf fingulier, & 
au datif pluriel du genre mafculin. Le, aux. 
Ich habe den Konig gefehen ; j'ai ve ie Br 


DEN. 
Ich gebe es den Männern und nicht den Wei- 


Ben: & non pas denen Männern &c. je ke ' 


donne aux hommes, Ë non pas aux femmes. 
DEN, (den) Pronom demanftratif & relatif. Ce- 
w-a- ceui-id, ce, tel, auxquels, rn 
Ich habe dèn König gefehen der ganz Euro; 


zittern macht; j'ai vu ce Roi qui fait brembi 
toute l'Europe. Ich werde es dènen a die 
er 


-es verdienen ; je le donneras à ceux qui 
tent, Das Gefpräch fiel auf den und den; {a 
conver/ation ash fur le chapitre d'un tel. Ken- 
net ihr den und den? connoijfez-vous un tel? 


DENDRIT, a (der) gen. des-en, pl. 


die-en; "Un re, pierre her- 
borifee. Dendritifch 5 adj. ramifié, dendroïte. 
DEN! LN, Ldengeln } v. a. Ich dengele - den- 
gelte, i. h. gedengelt; Aiguijer les faulx & 
zucilles en le battant à c coup de marteau. 

D NK-ART, (Denfart) (die) gen. der-, pl. die 
-en. Denkun art; La manière de penjer. 
DENK-BILD, os SINN-BILD, ( Dentbild,, ow 

ee) (das) gen. des-es, pl. die- er; 


La 
DENE: BI CH, Bang) (das) gen. des- es, 
3 Le journal, mémoire. 
DENKEN Co denten) va. En irr. Ich denke- 
dachte, Ja dachte, i. h. gedacht ; Penfer, 
Jonger... denken; pen/er mal. Man mufs 
nicht 1e agen, Was man denkt; il ne faut 
gas dire tout ce qu'on penfe. An ou auf etwas 
-denken; fonger à gg. ch. appliquer fes LEE 
à qq. ch. Denket ran; PEER. 
nicht daran gedacht; je n’y ai pas Per: Bei 
fich felbft denken; méditer ; dire en Joi méme. 
Denken und denken, hin und her denken; 
Pre & repenfer. Denken, im Sinne haben; 
réparer. Denken, überlegen; méditer fur qq. 
Ch enger Pons enken, betrachten; 
Denket, was daraus entftehen 
ra ee dérez ce qui en peut arriver. Den- 
ken, mu ; préfumer, entrevoir. Nach- 
denken; étudier. Denken, fich daran erinnern; 
Je Jouvenir. Ye: langer Zeit her; Je reffouve- 
.n Je al Br œap se en Fer 
ren: re oc) ; (es 
dv : juger. ge etes ihr 
= et qu'en jugez, ah penfez vous. Sich 
einbilden ; s'imaginer. Was denket ihr, was 
bildet ihr euch ein ? que vous imaginez vous? 
Denken, glauben; fonger, croire, s'imaginer, 
enfer. Ich denke es werde keine Gefahr ha- 
3 je crois qu'il my aura point. de danger. 
Ich denke die Sache werde gelingen ; j'e/pére 
que la chofe r&ufira. Denken, behaupten; pré- 
ann : ch denke a Se verhält I er 
fo; tends que la chofe we ain Fr 
fen; 7 pr érer. Was denkt en que 
gré -vous faire? Ich denke morgen zu 
verreifen; je prétends (je compte ) partir de- 
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mais. Ich dächte nicht, dafs ich euch jemals 
ee et hätte; je ne crois pas vous avoir ja- . 
ait aucun déplaifir. Nan follte denken, 
er be kein Wafler trüben; on diroit qu’ 
Pig pas troubler l'eau. Denket ihr an, 
ich fcherze, fpafle ? croyez- vous que je 
raille? Dacht ichs nicht? ne voila-t-il pas? Ich 
hab es wohl gedacht? je me doutois bien de 
cela. Mein Gott, wo denkt doch diefer Menfch 
hinaus ? quelle extravagance ! Denken , Sorge 
tragen, forgen; avoir ou prendre Join. Bedacht 
feyn; avoir Join 1 Janger JSerieufement. Lange 
denken; ne pas oublier facilement ; la garder à 
a Jonger d faire ; Je repentir de qq. 
‚denkt an nichts; # ne Je Joucie de rien. 
Ich dachte! qweff-ce que vous dites-Id? vous 
- ee 0) le Der Menich un Nr ag ; 
ou, me fe ets fe; 
fen vient de Pi ia Pique din de 
Dieu. Denken ift zollfrei; on Br 3“ ae 
fable des penfées. Denkend; penjant. 
D u rn A (der) gen. des -s, "pi. die-. 


m penjeur 

DENK, KRAFT, ‚GDenfteaft) (die) gen. der-, fe 
m La faculté à le penfer. 

D NK-MAL, (Dental) (das) gen. bg -es, pl. 
die - mäler; Le monument , fouveni ire, 
“Die Denkmäler , Ueberbleib el; Le ve Ein 
Bat Denkmal; 

ÜNZE, Cosntmine 5 (aie) 

D NÉS AE" Sa fie e) 

ent al em der -, 
1. die - 25 Serres iale, ie Ghana 
yramide disque. 

DENK-SCHRIFT, (Dentfchrift) (die) gen. der -, 

pl. die-en ; Une in/cription, un mein 

DÉNK-SPRUCH, ( 2 u (der) 
es, pl. die - Denkf; rüche ; Un /yı , Gels 
Jigne, une parole, sou: i. um oracle, une 


DERRURCS- ART (Dentungsart) voy. DENK- 
DENK-WÜRDIG, Cote) ad .&adv. Mi- 


ie) een. der-, 


morabls, remarı digne 'moirs, notable. 
Eine denkwürdige Thât; ; une aflion mémorable. 
Ein denkwürdi, Wort; une parole mémorable. . 


Die Denkwürdigkeit; Une chofe mémorable, re- 
nr Die Denkwürdigkeiten ; les me- 


DENK "ZEICHEN, (Dares) ( perl gem. des 


I. die-; 3; „note. 
DENKE FT. (Den) (ai (die) gl Pr 
ani Die époque, autant qu'on peut Je Jeu 


; de 
DENKZETTEL, Den el) (der) rm gen. des-s, 
pl. die-; mémoire, Einem ei- 
nen Denkzuttel geben; donner à qq. un de quoi 
Je fouvenir. Denkzettel der Juden; Le fron- 
teau. Der Denkriemen; le phylaßöre. Die Pha- 
Tt 3 rifier 
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- rifâer machten ihre Denkzettel breit; fs pha- 


rifiens portoient de les phylalères. 
DENN, (benn) con. Car, par ce que, puisque, 
done que. Ich werde eher kommen, denn er 


ou als er; je viendrai plutôt lui,  Ueberlè- 
get Ent denn, a D a langes y 


plus d'une fois. Grofer, denn andere ; plus - 


rand qus s autres. Was foll denn dafs be- 
din ? qu'eft-ce donc cela fignifie ? Was 
fteht denn dabei im Wege ? quel obftacle y a- 
t-il donc? Wie denn fo? comment donc? Was 
ift denn nun dis wieder? quelle hijloire efi-ce 
donc ceci? So feyd ihrs denn felbit ? c’eß donc 
vous méme ? Seyd ihrs denn, oder träumt 
mirs nur fo? efl-ce vous même, ou fi el un 
fonge? Aber, was hat er euch denn nun ge- 
fagt ? mais enfin que vous a-t-il dit? Was if 
denn zu thun? que faut-il faire? Was fehlt 
dir denn ? quelle maladie efl-ce? Was ift denn 
das für ein Eigenfinn ? quelle opiniâtreté efi-e 
36? Sollteft du denn dich nicht erinnert ha- 
ben? ne falloit-il pas te Jouvenir que-. Frei- 
lich, was denn anders? Jans doute, quoi donc? 
: will ich denn luftig feyn, wenn man ja 
fig feyn foll; joyeux donc, puisque joyeux 
4 a. Ihr werdet es nicht finden, es fey denn, 
da ihr es fleiflig fuchet; vous ne le trouverez 
gas, à moins que vous ne le cherchiez ajidu- 
ment. Es fallen ap Späne, man ir fie 
. denn; il n'y a pas de feu Jans fumés. Er hätte 
ähn denn fehl = alas hors de le battre. 
Es fey denn, dafs, es wäre denn, daß - ; fi 
se weh que, fi non que, excepté que, à moins 
que-. I faut prendre garde de ne pas con- 
Jondre la conj 
temps dann. 
DENN, (denn) adv. doch; Pourtant. Nichts de- 
flo weniger; néanmoins. Unterdeflen; cepen- 
dant. Jedoch; toutefois. So mufs ichs denn 
thun; sl faut donc le faire. Ich will es denn 
* thun; je ne laifferai pas de le faire. 
DEPOSITEN-GELDER, (Depofitengelder) (die) 
On appelle ainf l'argent que le Bi iris a Jaif 
où reg en garde pour le rendre d la volonté 
du propriétaire, après que le procès Jera jugé. 
PEPUTAT, (Deputat} (das) gen. des- es, pl. 
die-e. Der Theil, Antheil; La ion = 
donnés, defiinée; le droit, le franc Ja. Depu- 
tâtkorn; grain qui nous reuenient de droit, de 
nos gages; it. la pitance. ? 
DER, DIE, DAS, (der, die, dag) es 


Sg. A 
Nom. der, le; die, la; das, L; (ct) ue les. 


Go. des,du; der, de la; des, du; (def) der, des. : 


Dat. dern, au; der, dla; dem, au; (d l’)|dèn, aux. 
Aw. den, te; die, la; das, fe; (PF) Îdie, Les. 
Der König; le Roi. Die Königinn; {a reine, 
Das Buch ; le kurs. Fi. Fran, demonjirat. € 


ion denn avec l'adverbe de: 


DER. 


relatif; gen. deffen, qui, celui, ce. Der Lehr- 
meifter, der mich unterwiefen bat; le précep- 
teur qui m'a infiruit. Der (diefer) Tag ift mir 

lücklich gewefen ; ce jour m'a été EUR. 

er mich einmal betrogen hat, wird mich al- 
lezeit betrügen; celui qui m'a trompé une fois, 
me trompera toujours. Der Narr der! fot, qu'il 
ef. Der und: dèr ; un tel. 

DERB, (derb) adj. vefte, hart; Dur, ferme, fo- 
Hide; compaîte, prejj; épais, condenje; mal 
Derbes Holz; bois dur. Derbes Fleifch; chair 
ferme. Dies Tuch ift derb, derb gewebet; ce 
en efl bien ferme, cette étoffe a de la force. 
Derb, (en Terme de Mine) gediegen, reich- 

. haltig; en mafle. DerbesErz; mine fixe. Derb, . 
hart, fchmerzlich ; rude, fort, vigoureux, bon; 
verd, verte. DerbeStofle; de rudes ou de bons 
coups. = en une nt repri- 
ande. erb; adv. fortement, vigoureu/ement, 
vertement, rudenent, Jolidement. Einen derb 
abprügeln ; battre vertement , vigoureu/ement. 
Derb antworten; répondre vertement. reg- 
net klar und derb; 5! pleut dru €? menu. 

DER-EINST, (dereinft) adv. Un jour , une foisz 


quelque jour. 
DEREN, (deren) En, dont, de qui, des quels. 
DieFrau, deren Tochter bei mir ift ; La femme 
CA Lise la el chez moi. Hat er viel 
Schweftern ? er hat deren nur zwo; a-t-il 
et de Jœurs ? il n'en a que deux. 
DE-RENT-) EN, (derenthalben) v. DERO- 
en. ei 
RER , (derer) gen. plur. , demonfir. Des; 
de ces; > ns Fichte tés in de- 
rer ift ou deren find mehr, die bei uns find, 
denn derer, die bei ihnen find; ne crains point, 
car ceux qui font avec nous, font en plus grand 
nombre que ceux qui font avec eux. 
DER-GE-STALT, (dergeftalt) adv. fo fehr; St, 
fi bien, fi fort, fi bravement, tellement, tant, fi 
courageu/ement, de telle Jorte, de telle manière, 
de telle façon, ainfi, de forte, de cette forte, de 
manière, de façon-, en forte que-. Er hat 
fich dergeftalt verändert, dafs er nicht mehr 
zu erkennen ift; il eff tant, telement changé, 
qu'il weft plus reconnoiffabls. Er ift dergeitalt 
verwundet, dafs es ihn wohl das Leben ko- 
ften möchte; sf ef? fi blefe, qu'il paurroit biem 


en mourir. 
DER-GLEI-CHEN, et: #0 adj. Pareil, fem 
blable, reffemblants tel, Ich mag dergleichen _ 


nicht mehr hören; je we veux plus entendre 
parler de pareilles shofes. Dergleichen ift mir 
nie bars je n'ai jamais eu de telle rencon- 
tre. gleichen Sünder; d ces Jertes de pé- 
cheurs. la dergleichem Fall; en cas pareil; à 
la pareille. Es ift, giebt nichts dergleichen; 
ämef rien de tel, ü 2. a rien de tel. Mau 
hat. ja, zähen Jahren nichts desgleichen gefe- 

à en; 


DER 


hen; m dix ans on na rien um de Jembldble, 
de même, Ich habe &ben dergleichen; jen ai 
un tout de même. Dergleichen thun; contre- 


faire, faire ne Diefes und mehr andere 


dergleichenDinge; cela & plufieurs autres cho- 
Jes Jemblables. Dergleichen; adj. de femblables, 
autres chofes Jemblables, pareillement, femblable- 
* ment, de même, ainfi, autant. Und derglei- 
chen; & cétera, €ÿ autres Bol femblables. 
DERHALBEN, (derhalben) voy. DEROHALBEN. 


"DERJENIGE, (derjenige) pron. demonflrat. Celui. - 
ü Derlenige ift weife, der-; celui là eh Jane i-. 
Dr: (derley ) voy. SOLCHE, DE) der 


-DER-MAL-EINST, DERMALEINS, (bermaleinff, 


dermaleind) adv. Un jour, quelque jour, une 
fois. Er wird fich dermaleinit wohl dabei be- 
finden ; öl s'en trouvera bien un jour. 


DERMALEN, (bermalen) adv.’ A préfent, préfen- 


tement\ maintenant, pour cette fois, à ceite heu- 
re. Ich bin dermalen wohl auf; je me porte 
bien préfentement. Er befindet fich dermalen 
zu Dresden; il eff préfentement à Dresde. Dèr- 
malen kann ich das Geld noch nicht auszah- 
' len; u» jour viendra que je pourrai payer cette 
Jomme. - 
DERMALIG, (bermalig) voy. JETZIG. In mei- 
ner dèrmaligen Lage; Dans la fituation où je 
me trouve préfentement. Meine uèrmalige Ge- 
fchäfte erlauben mir nicht &c. mes occupations 
” préfentes ne me permettent pe Eÿc. 
DERMASEN,, (bermafen) adv. fo fehr; fi fort 
© tant; tellement, à ce point, jusqu'à ce point, à 
um point, jusqu'à, de manière que, de telle ma- 
niere, de manière, de façon, de forte que, fi 
bien que. Diefe Zeitung hat mich dermafen 
erfreuet; cette nouvelle m'a tant réjoui, 
DERO, (dero) pron. ( en Terme de tivilité) De 
"Wi, d'elle, d'eux, d'elles, de votre Excellence, de 
. Jon, fa, leur, dont. Dero Befehl zu Folge; pour 
Jatisfaire d vos ordres. Sie find meine Obern, 
ich mufs dero Willen nachleben ; ce font mes 
ah il faut que je me foumette à leur 


«volonté. à R 
DEROHALBEN, DEROWEGEN, ( berobalben, 
derotvegen) conj. C’efl pourquoi ; it. adv. donc; 
pour cela, à saufe de cela, pour cet de 
ton/equent. Derohalben bin ich entfchloffen; 
; Eh ran j'ai réfolu. (T. partant.) 
DERSELBE, (berfelbe) Derfelbige; pron. sl, lui, 
celui, celui Id; vous. ben derfelbe ; le méme, 
hi même, ce même. Es ift derfelbe Tag, den 
ich euch bemerket; c’of le même jour que je 
* vous ai marqué. An demfelben Ort; au méme 
* lieu. Mit derfelben Weife ; de ka même ma- 
“ mière. Ich habe mit &ben derfelben Poft ge- 
fchrieben ; j'ai écrit par la même pe 
PDERWEILEN , (deimeilen) adv. Unterdeflen ; 
en attendant, cependmé, Conj. Derweilen, mitt- 
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Ierwellen, als; pendant que; pen que as 

gs Je palloieuts 

ERWISCH, (Derivifh) Dervis, ein türkifcher 

D roy Bettelmönch; us Deruis, Doruihe, 
ir. 


D 


-DES (des) art. genitif. m. en n. du, de T, de, 


it. relat. Defs, d + deflelben; es. Das 

Haus des Herrn; ia mai/on du Seigneur, Ich 

werde des (deflen) nicht froh; je n'en profite 

gas. Des Tags foll man arbeitet, und des 

achts ruhen ; ef travailler de jour, €? fe 
repofer de nuit. Nachts reifen; marcher 
de nuit. Des Sommers gehe ich gerne aus, 
aber des Winters bleibe ich zu Haufe; en été 

J'aime bien à me promener , mais en hiuer je 

me tiens am logis. Zweimal des Jahrs; deux 

ey Fan; deux fois par an. 

a IREN , (degarmiren). voy. ENTWAF- 

DESFALS, (beëfal8) adv. Pour cela. :voy. ‚Des- 
am 

DESGLEICHEN, goesalächen) adv. Ferner ;. de 
plus. Auf gleiche Art; /emblable, tel, de mE 
me, Jemblablement, pareillsment. Gehe-hin und. 
thue desgleichen ; va € fais aufi de même, le 
lemblable. 

DESHALB, (deshalb) Deshalben, deffenthalben, 
desfalls, derohalben ; pour cela, à caufe de ce- 
la, pour cette raïon, pour cet effet, donc, en, 
gr raïfon de quoi. Ich habe deshalben meine 

eifen aufgefchoben ; j'ai pour cela différé mon 

voyage. Ich will ihn desbalb fprechen; je kei 

en parlerai. Ich bin deshalb fehr bekümmert; 
de wis fort en peine. 

DESSELBEN, fees Deffelbi 
méme. Ich will defelblgen 
je prendrai le méme chemin. 
chen; adv. de méme. 

DESSEN, (beffen) de celui, de cela, dont, en. 
Deffen ohngeachtet ; non obflant cela. Ich kenne 
den Mann, und weifs deflen Weife; je commis 
Lhomme , € je fais fes manières. Zu Urkund 
deflen haben wir uns &c. unterzeichnet ; ‚en 


en ; pron. du 
ges reifen; 
Deftelbigen ‚glei- 


difillation l'extralïion , le travail dijiillateur; 
. D ‚chymiques. 
die Dettillirkolbe., De 
'alambic , le pélican, .la .cucurbite. 
Die is eines Deftillirgefälses ; Le réci- 

ient. Die Deftillirkammer;; le laboratoire. Die 
Dekintrkunf; la chymie , l'art hermétique. Der 
Deftillirofen ; Le fourneau à difiller. Ein lan- 
ger und fchmaler Deftillirofen ; une galère. 

er Deftillirer, der Waßlerbrenner ; le dif m 
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‘DESTO, (befto) adv. tant, d'autant, plus = plus. 
Defto befler; tant mieux, d'autant mieux. De- 
fto fchlimmer; tant pis., d'autant pis. If er 
reich: defto befler für ihn ; s’i ef riche, à la 
bonne heure. Deftomehr ; d'autant plus, tant 
plus. Ich liebe euch deftomehr, weil ich eu- 
rer Gègenliebe verfichert bin ; je vous ame 
d’autant plus, que je fuis affuré de votre amour 
réciproque. Deftoweniger ; d'antant moins. 

*_ Nichts- deftoweniger ; néanmoins , pourtant. 
IESWEGEN, (desivegen) adv. ow conj. pour ce- 
la. Um deswillen, zu dem Ende; pour (à) 
cet effet, d cette fin; par la raifon que. Sa 
pour cela, Cefl pourquoi, à cafe de .ceia ; 
ce que. Eben deswegen ; pour cela méme. 
Deswegen wird die Sache 

ifslingen, fchief gehen. ce n’efl pas par- Id 
que le pot s'enfuit. Jch will deswegen nicht 
ablaflen; je n'en défiflerai pas pour cela. Es 
wird deswegen nichts mehr oder weniger ge- 
fchehen; il n'en fera ni plus ni moins. Des- 
wegen, weil, um deswillen; parceque. Ich 
habe die Sache deswegen unternommen, weil 
fie nöthig war; j'ai entrepris l'affaire, par- 


elle étoit necejlaire. x 
DESWILLEN, (deswillen) voy. DESWEGEN. 


'DETTO, (detto) dito, le dit jour, le même jour. 
DEVALVIREN, (bevalviren) voy. ABWÜRDI- 


GEN, HERUNTERSETZEN. Diminuer, ra- , 


Dr le prix de la monnoie. 
DE EL, (Deuchel)-voy. TEUCHEL. 
nn » (deuchten) voy. DÆUCHTEN, 


U : 
DEUGE, (Deuge) voy. DAUBE. j 
DE eule) (die) La mije. voy. KOLBE, 
DEUTE, (Deute) voy. DÜTE, TÜTE. 
DEUTELEI, (Deuteleï) (die) gen. der-, pl. die- 
en. er ü.) La faule en 
DEUTELN, (deuteln) (voy. V. REHEN. 
DEUTEN, (deuten) v. a. Ich deute - deutete, 
. à h, gedeutet. Auslègen, erklären ; 7 
interpriter , domier un Jens, prendre dans un 
Jens. Er ee ae res re 
" expli ifféremment un pajlage crituré. 
Cr ge deuten ; fr ar un Jonge. 
Der Spruch ift' von einigen fo, von anderen 
anders gedeutet worden; le pajlage ef pre des 
uns en ce Jens € des autres en un Jens bien dif- 
ferent. Zum beften, zum böfen deuten; pren- 
dre en bonne, en manvaife part; trouver bon, 
mauvais; it. avoir pour agréable, agréer, in- 
terpréter en bien, en mal. Übel ; 
Jer de, interpréter ou prendre mal, empoifon- 
ner qq. ch., donner un mauvais, méchant jour 
& gg. ch. Übel, verkehrt deuten; prendre d 
l'envers. Etwas aufs ärgfte deuten; enveni- 
mer, empoilonner. Etwas zu feinem Vortheil 
' deuten; tirer une chofe à Jon avantage. Deu- 


ben noch nicht _ 
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ten, winken; faire » parier par. S. 

Auf etwas re ‚ LE ild fe; = ee, 

Signe, le type, la marque, fignifier, augurer, 

préager. Auf etwas ten, zeigen, weilen; 

montrer, indiquer, faire voir. it. Je rapporter, 
faire allufion à. Diefe Fabel deutet auf eine 

Sittenlehre ; cette fable fe rapporte d un fens 

moral. Auf eine Hiftorie, auf einen Spruch 

deuten ; faire allufion à une hifloire, à un paf- ' 

Jage. Das fich deuten Hlst; interprétable. 
Deuten, die Deutung ; l'explication, Finterpre- 
un , le Jens, rage le figne, la mar- 

, l'augure, le prélage. voy. Deutung. 

DEUTER , (Deuter) (der) gen. des, pe die-; 
Un interprète. Der Wortdeuter ; le philologus, 
Be: Vogel - oder Zeichendeuter; Faugw- 
re, l'aufpice. Opferdeuter; Farufpice. Stern- 
deuter ; l’affrologue. Traumdeuter ; Fonirocri- 
tique , ep Gefichts - Liniendeuter ; ie 

ionomifle , métopo/cope. 

D 1G, (deutig) Zi leichdentig 3 analogue, 
analogique, qui a du rapport. Die Gleichgül- 
tigkeit; lanalogie, rapport, convenance, con 
Jormite. Vieldeutig; Fquvoqe qui a plufieurs 
Jens; homonyme. Zweideutig ; ambigu, objcur, 
en , à double fens ; amphibologique. Die 

‚weideutigkeit ; l'ambiguité, l'obfcurité. Eine 
zweideutige Rède; une phra/e à double Jens. 


DEUTLER, (Deutler) (der) gen. des-s, pl.die-; 


Un faux interprète. 

DEUTLICH, (deutlich) adj. Klär, offenbär ; clair, 
évident, manifefte, 5, Ss, ne; licite, clair, 
diflinét , intel (er eutlich zu lèfen, léfer- 
lich; lifible. Deutlich flieflend, leicht; facile. 
Deutlich, rein heraus ; net, tout net, franc & 
net. Eine deutliche Schreibart ; ffyle net, wet- 
teté de langue. Deutlich, handgreiflich ; pal- 
pable, évident. Eine deutliche Probe ; une pren 
ve fenfible. Sich mit deutlichen Worten aus- 

: drücken; parler en termes exprès. Deutliche 
Merkmale wovon D Mer de bonnes 
enfeignes. de qq. ch. Deutlich, nachdrücklich’; 
Si a Reakf. it eigentlichen und deutlichen 
Worten rèden ; parler en termes propres & bien 
“fignificatifs , parler chrétien. Diefe Erklärun« 

en deutlich ; ces déclarations Jont formel- 

s. Der Verftand ift deutlich genug ; le Jens 
Fi ajez clair, intelligible, explicite. Ein deut- 

cher Befehl; un com: ès. Eine 
deutliche Stimme ; une voix ae . Etwas : 
deutlich machen ; expliquer , illufirer , donner 
du jour à une affaire, rendre facile. Deut- 

; lich; adv. clairement, évidemment, manifefte- 
ment, nettement, palpablement, exprejlöment , 
‚difertement , ouvertement, oculairement , formel- 
lement, démonfirativement, d'une ma- 
nière scher explicitement, diflinklement, 
intelligiblement , lifiblement , facilement. Die 

Worter und Sylben deutlich ausfprechen; Fe ; 

arli- 
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articuler,. bien les fillabes. Dentlich 
reden; avoir la voix, la parole libre. Erdrückt 
fich deutlich aus; 4 s'explique bien. Deutlich 
darlegen ; énoncer. 4 
DEUTLICHKEIT, (Deutlichfeit) (die) gen. der-, 
JS. pl. La darie, l'évidence, l'intelligibilité, 
erfpicuité, netteté, facilité. Sich der Deutlich- 
t im Schreiben befleiflen ; avoir Join de la 
clarté ow netteté du flyle. 2 

DEUTSCH, (beutft)) adj. & adv. Allemand. 
Die deutfche Sprache; Fallemand. Es gehü- 
ret viel Fleifs und grofe Gedult dazu um 
deutfch zu lernen; il faut beaucoup d’applica- 
tion & de patience pour apprendre l'allemand. 
Man mufs deutfch mit ihm reden; (fig.) I 
faut lui parler tout nettement. Die alte deut- 
fche Rèdlichkeït ; l'ancienne probité germanique. 

DEUTSCHE, (Deutihe) (der) gen. des-n, pl. 
die-n. Ein Deutfcher; un Allemand. Ein 
Deutfche ; une Allemande. \ 

DEUTSCH-HERRIG , ıDeutfchherrig) adj. ap- 

artenant à l'Ordre Tentonique. 

DÉUTSCH-LAND, (Deutfchland) gen. des-es, 

+ {pt L'allemagne, autre fois la Germanie. 

DEUTSCH. MEI ER, (Deutfchmeifter) (der) gen. 
des-s, pl. die-; Grandmaßire l'Ordre 
Teutonique. Der deutfche Ritterorden (vulg.) 
Deutfchorden ; l'Ordre Teutonique. 2 

DEUTUNG, (Deutung) (die) gen. der-, pl. die- 
en. L'explication, le Jens, l'expofition. voy. 
Deuten. 

DIADEM, (Diadem) (das) gen. des-s, pl. die-e. 
-Le diadème, le bandeau royal, couronne ; dig- 
nité royale, Jouveraineté. 

DIALFCTICK (Dialecti) voy. VERNUNFT- 
LEHRE, DISPUTIRKUNST. 

DIALOG, (Dialog) voy. GESPRÆCH, UN- 
TERREDUNG. 


DIAMANT , (Diamant) ow Demant , (der) gen. 
‘des-es, pl. die-en. Le diamant. Ein un- 
ächter Diamant; un faux diamant; hape - lour- 
de. On appelle, Rofetten, des diamants tail- 
les à facettes ee € plats par - deffous, 
€ Brillanten, des diamants faillés en facettes 
par - deffus & par - deffous. Ein roher Dia- 
mant ; un diamant brut. Ein gefchliffener Dia- 
mant; un diamant taillé, à facettes. Diefer 
Diamant fpielt fchun; ce diamant jete beaucoup 
de feu, a bea de feu, a beaucoup d'éclat. 
aDiefer Diamant ift fchôn gefafst; ce diamant 
eft bien mis en œuvre. Ein Diamant der ein 

chönes Waller hat ; un diamant d'une belle eau. 
Einen Diamant faflen ; monter un diamant. 


pos NT-BORD, :Diamantbord) (das: gen. 

es-es, 
des parties un diamant, dont on Je jert 
pour tailler les diamants. La poudre d'égrifée, 
poudre de diamant, 2 

Tom. L 


A PE On appelle ainfi la poudre faite . 
rules d’ 


DIA. 337 


DIAMANT-DRUSE, (Diamantbrufe) ou Demant- 
u (die) gen. der-, pl. die-n. Un criflal 


mine. 
DIAMANTEN, (biamanten) demanten, adj. & 
adv. De diamant. Eine Demantkette; une chai- 
ne de diamants. Ein Demantring ; une bague 
de diamants. It. dur, inflexible. On dit poti- 
quement : Ein demanten Herz; un cœur de dia- 
want, -de roche, nee 
DIAMANT-GEWICHT, (Diamantgewicht) (das) 
gen. des-es, /. pl. Poids on fe Jert pour 
ejer les pierres précieufes. . ‘ 
D ANT-GRUBE. (Diamantgrube) Demant- 
be, (die) gen. der-, pl. die-n. La mine 
u diamant. h 
DIAMANT-HÆNDLER, (Diamanthändler) (der) 
en. des-s, pl. die-. Un diamantaire, lapi- 


= re. 

DIAMANT-KUGEL , (Diamantfugel) Demant- 
kugel, (die) gen. der-, pl. die-n, au De- 
mantkugeln. rte de pierres rondes €? creu- 
Jes garnies de criflaux ; melon pétrifié, melon 
du mont Carmel. < 

DIAMANT-MUTTER, (Diamantmutter) De- 
mantmutter, (die) gen. der-, pl. die-mütter. 
La matrice du diamant. 

DIAMANT-NADEL, (Diamantnadel) (die) gen. 
der-, pl. die-n. Un poinçon, inftrument du 


Jouailker. 

DIAMANT-SCHALE , (Diamantfchale) ou Dis- 
mantrinde , (die) gen. der-, pl. die-n. La 
‘crofle du diamant. : h 

DIAMANT-SCHNEIDER , ( Diamantfchneider.) 
(der) gen. des-s , pl. die-. diamantaire, 
lapidaire; tailleur de diamants, brillantier. 

DIAMETER, (Diameter) voy. DURCHMESSER. 

DIANA, (Diana) Diane, (die) Diane, Hecate, 
Pt Cynihie. 

DIANEN-AMSEL, (Dianenamfel) voy. RING- 
DROSEL. à 

DIANEN-FEST , (Dianenfeft) (das) gen. des es, 

l. die-e. Les némorales. 

DIARRHE, (Diarrhe) voy. DURCHLAUF. 

DIÆT, (Diät) voy. M. IGKEIT, MÆSSIG. 

DICH, ca) Paccufatif du pron. perjonel te, toi, 
Ich fehe dich; je te vois. Fürdich; pour toi. 

DICHT, (dicht) Dichte, adj. & adv. Derb, veit 
zufammen, hart; Jolide, ferme, majif , fort, 
matériel, plein, profond ; denfe, compafte. Ein 
dichter Körper ; un corps per Dicht Gold; 
de l'or mafif, Dicht, dick; épais. Ein dich- 
ter Wald; une for& épaiffe. Ein dichtes Haupt- 
här; la chevelure épaifle. Dicht, veft hart an- 
auf einander ; /err&, preffé. Dichte Zähne ;- 
des dents bien Jerrees, Dicht beifammen fte- 
hen; äre bien ferré l'un près de l'autre. Die 
Bretter dicht zufammen fetzen; /errer (join- 
dre) bien les ais. Dichte Leinwand, dichter, 
dichtgewebter Zeug ; toile, étoffe bien Jerrin 

Uu es 


338 DIC, 


bien fermée, frappée. Ein dichter, dichtge- 
flochtener Kôrb ; un panier, mannequin ne 
Ein dichter, harter Schlaf ; un profond fommeil. 
Dichte feyn; &re rebondi. Dichte machen ; 
condenfer. Dicht, wohl zufammen gefügt 5 
bien join. Diefes Fafs ift dicht ; ce tonneaw 
ef bien joint. Dichte, nahe, benachbart ; voi- 
in, qui eff proche. Nahe, dicht beifammen; 
tout pres l'un de l'autre. Die Häufer ftehen 
dichte beifammen ; ces maÿfons fe joignent l'une 
d'autre. Ein dichter Regen ; une pluie drue, 
une pee » groj& pluie. Eine Krone dicht 
mit Perlen beletzt; une couronne toute femée 
de perles. Dicht; adv. Jolidement, majivement, 
fortement, rudement, vi Co ra de la bon- 
ne façon. Ich will es ihm dicht fagen; je lui 
parlerai fortement. Dicht, enge fchreiben ; 
écrire ferré, prejer Pr écriture. Es fchneiet 
dichte und ftark ; À neige dru € menu. Ich 
habe ihn derb und dicht aba BeDENt I je lai 
étrillé de la bonne façon. Dichte dabei, dichte 
daran; attenant, tout auprès, à côté, tout com 
tre. Wir find dichte dabei; nous y touchons. 
Dicht anfahren ; rafer. 

DICHTE, (Dichte) (die) gen. der-, /.pl. Dich- 
tigkeit, Dichtheit, Gediegenheit. % Jolidité, 
ermeté, Pepaiffeur, grojleur , denfité. 

DICHTEN, (bi®ten) v. a. Ich dichte - diehtete, 
i b. gedichtet. Nachdenken, erdenken; in- 
venter, méditer, feindre. Dichten, ein Gedicht 
machen ; faire, compofer un poême, des vers. 
Dichten, ow dichte machen ; rendre folide, dur- 
ir, endurdr, condenfer. Ein Fais dichten ; 

- joindre un tonneau. Das Dichten, die Dich- 
fung ; l'invention, la penfée, méditation, fiffion,, 
compofition. Das Dichten und Trachten der 

: Menfchen ; les penfées & aflions des hommes. 

DICHTER, Dichter) (der) gen. des-s, pl. die-. 
Celui qui Padonne à la potjie; qui fait des vers, 


le poëe, verfifiateur ; (fg.) un élève, citoyen ' 


du Parnafe, Karin des Mufes. Eine Dich- 
terin; we poète. Ein èlender, fchlechter Dich- 
ter ; wnpoëlereau, petit poète, méchant poîte, poë- 
te crolt£. Die Dichterader, der Dichtertrieb; 
“la veine poëtique. Die Dichterei; la poëlie, poë- 
tique. Dichterifch ; adj. poëlique, adv. potli- 
ment. Ein Dichterling ; nn poötereau. Das 
ichterpferd; le pögafe. 
DICHTIGKEIT , (Dichtigfeit) voy. DICHTE. 
DICHT-KUNST, (Dichtfunff) (die) gen. der-, 
pl. La poffie, poëtique, l'art postique; l'art 
de faire des vers: lg verfification ; (fig.) lamufe, 


me es [2 
G, (Dichtung) (die) gen. der -, /. pl. 
Dichtungskrakt, Dicken re Fe } - 
culté, le talent de compojer des vers, 5 
DICHT-WERK , Pare) so gen. des- 
= ‚pl CT. de Marine, calfat, calfa- 
ge, : 


DIC. 
DICK, (did) adj. & adv. Stark; gros, Eie 


dicker Baum ; ‘un gros arbre. Die dicken 
Därme; les gros intejtins. Ein dicker Wald; 
une forét ae Dicke Dinte; del'encre graffe, 
&paiffe. Dick, geronnen; caillé. Dicke Milch; 
lait caillé. Dick, käficht; ca/eux. Dick, dicht, 
"vet; ferré. Er ift dick und fett; il 44 gros 
€ gras. Dick, gefchwollen ; enflé. Dick, 
fchwanger ; enceinte, grofe. Dicker Syrup; 
du firop qui a aflez de corps. Dick, dicht an 


einander ; dru. Dick, vollgefoffen ; (pop.) 
ivre, enivré. Dick; adv. épais. It. OR Ju 


vent, plufieurs fois. „Fingersdick ; épais d'un 
Fr Tone d'un doigt, un pa t d'é- 
DER: Dick füen ; ré épais. Der Schnee 
iegt zwei Fufs dick; il y a de la neige deux 
pieds d'épais. Etwas dick wiederholen; ré- 
péter une choje plufieurs fois. Es regnet dick 
und zart; À nd dru Eÿ menu, ickaftig ; 
branchu. Machen, dafs das Holz dickäfüg 
werde; refournir le bois. Ein Dickback, der 
dicke Backen: hat rl un jouflu, 
mafle. Ein dickbäckigtes Kind; un poupon, 
une pouponne. Ein Dickbauch ; une panje, un 
gros ventre. Dickbäuchig ; ventru , ventripo- 
tent. Das Dickbein; la cuifle. So dicke Beine 
hat; qui a de groffes jambes. So kurz und 
dicke Beine hat; un clanpin. Dickbeinicht, 
ftark von Knochen; ou. Dickbrüftigt, dick- 
- brüftig ; mamelu. Der Dickdarm ; le gros 
boyau. Dickfleifchicht; charnu , dodu, plein, 
replet. Dickgliedricht ; membru. Dickhaarig ; 
touffu. Dickhantig; qui a la peau geile; it. 
cofju, calleux. Die Dickhäutigkeit ; la callofité. 
Dickhülficht ; coffä. Ein Dickkopf; une grofleizte; 
tétu. ge dickbelaubt ; touffu, le: 
Dickleibig ; fort replet, corpulent. Ein dicklei- 
biges Pier; Rn qui a du corps. Die Dick- 
leibigkeit ; la corpulence, l'enbonpoint, la groffeur. 
Dicklicht, etwas dick; dodu, douillet, un peu 
gros € épais, qui a de l'embonpoint. Dick- 
machen; v. a. grofir, épaiffir. it. figer. Dicker 
machen ; never: it. répaiffir. Gerinnen ma- 
chen; cailler. Dickmachung, f. das Dickwer- 
fe Ein PCR nne gro Eee un 
ippu, qui a rofjes lèvres. Dicl igt; qué 
A ge AE 3 maflé, mafln, 
jouflu. Dickfchalicht; ne a des ecales fort épaif- 
Jes. Der Dickfchnabel, Dickfchnäbler ; le gros- 
bec. (oïfeau) Der Dickftein; un diamant qui 
wa que le diffus taillé. Ein Dicktbaler, Phi- 
Jippsthaler ; un ducaton, Philippe. Ein Dick- 
wanft ; une panfe , un bedon. 
dickrund ; rondelet. Ein dick und fettes Kind; 
un pataud. Sich dick freflen;; ({ DR: ) manger tout 
Jon Jaout, à ventre déboutonné ; remplir Jon 
pourpoint. Dickwerden ; groffir , s’épaifiir ; Je 
figer , cailler, fe condenfer. ‘Dicker werden; 
s’engrofir. Das Dickwerden ; lafion Elle 
6 


ick und rund;. 
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le un liquide gras Je fige, lefigement, la core. 
ge ati A Eu Diekpursleit, 
tubéreux. Der Dickzirkel; un compas à mefu- 
rer la capacité d'un vale. 
2 a) Cr en. > JS. pl. Lagrof- 
eur , Pépailleur , Venflure , corpulence , confi- 
2 halt oviel in der Dicke; à a tant 
d'épais. Eine ungemeine Dicke; une groffeur 
extraordinaire. Die Dicke der Mauer; l'épaif- 
feur du mur. Die Dicke und Gröfe der Mün- 
zen, Münzftücke; le volume. Die Dicke eines 
Steines; l'appareil. Die Dicke, das dichte Wè- 
fen eines Taches, Papieres, Saftes; le corps. 
DasDicke, die Unreinigkeit, dieSchlacken der 
en Metalle; ia craje des métaux. 
Dicke an Gelenkbeinen ; le nœud. Das 
Dicke an Backen, Waden; le pommeau; Das 
Dicke an Hirfchköpfen; {a meule. Das Dicke, 
Schleimichte im Urin, Stuhlgange ; le muci- 
lage. Das Dicke von ausgeprefsten Kräutern; 
‘les fécuiles. Die Dicke des menfchlichen Lei- 
bes; la replécité, replétion. Das Dickfte an ei- 
ner Säule; le renflement. Indie Dicke wachfen ; 
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ftäl; une filouterie, fripponnerie. Ein gewaltthä- 
tiger Diebkäl; wu ee pillage. Der Diebe- 
rei ip en: ergeben feyn ; filer Ja corde, 
Einen Diebitäl verhehlen, aufbehalten ; recé- 
ler un vol. Einen Diebftäl begehen ; faire un 
coup de Ja main, faire un vol, unlarcin. Die- 
berei treiben; faire le voleur. Er ift vieler 
Diebereien fchuldig ; il eff coupable de plufieurs 
vols. Man hat den Diebftäl wieder gefunden; 
on a retrouvé le vol. 

DIEBINN, (Diebin) (die) gen. der-, pl. die - en, 
La voleufe ; larronejle. 

DIEBISCH, (bicbifch) adj. qui a du penchant au 
vol; adonné, porté au dE au es de vo- 
leur, ss aime à voler, adonné à dérober. Ein 
diebifch Gemüth haben; äire enclin au vol, d 
dérober 5 aimer à voler. On dit figur. Diebifche 
Hände haben, gern ftèhlen ; avoir les mains 
crochues. Diebifch, diebifcher Weife; adv. fur- 
tivement , Jécrètement €9 comme un voleur. Das 
ift diebifch gehandelt ; cet agir en voleur. Et- 
was diebifcher Weife, diebifch entwenden ; 
dérober, déniailer qq. ch. ; détourner qq. ch. 


grofir. Sie wächft in die Dicke ; elle croît com- € ; 
me les oignons. In, von einer, einerlei Dicke; DIEBS-ART, (Diebgart) (die) gen. der-, pl. die- 
tout es venue. re ee Dicke; bois en. La race de voleur. - 
tout d'une pièce. Einem Stücke Metall überall DIEBS-BANDE , (Diebsbande) (die) gen. der - 
eine ge e Dicke Ken: Beer ne 7 pl. die-n. Une bande, RS Hi = 
en Papier von ungleicher Dicke; une feuille à 
Éétaigiée. Die Dicke und Fettigkeit dei Lei- re ns ee 
bes; Pobéfité. Die Dicke der Säulen, Kugeln; PN Diebedaum & fich hat Di 5 aber 
le calibre. Durch a ve Dünne, ter Ben bre NE à délais ; . ” iebsglück ; 
5 craindre le danger, dtravers 5 k 
Be & par vaux. e a DIEBS-DECKEL , (Diebsdeefel) Ge gen. des-" 
DICKICHT, (Didicht) (das) gen. des-es, pl 3 pldie-. ser dit que figur. Er trägt ei- 
die-e. (T. de Chafle) La refuite, haie, Les _ nen Diebsdeckel ; def un voleur . un larron. 
lieux fourrés. DIEBS-GESELL, (Diebsgefell) (der) gen. des-en, 
DIE, (die) art. & pron. la; celle; cette; qui, pl. die-en. Un compagnon de voleurs, com- 
. Plur. les; ceux, celles; qui. voy. Der. lice de voleurs. 6 
‚DIEB, (Dieb) (der) gen. des „es, pl. die-e. DIEBS-GRIFF, (Diebögriff) (der) gen. des-es, 
Le voleur, larron, ejcamoteur , deren, eferoc I. die-e. Le tour de flou, la filouterie, vo- 
Flou , cowpeur de bourjes , plieur de toilet- erie, fripomnerie. j 
. te. Ein Tagedieb; un fainéant. Halt dens DIEBS-HELFER, (Diebshelfer) voy. DIEBSGE- 
Dieb! au vouleur, au larron! Die kleinen Die- SELL. à 
be hängt man, die grofen läffet man laufen; DIEBS-LATERNE, (Diebglaterne) (die) gen. der-, 
(Prov.) on pend les petits larrons, mais aux !. die-n. Une lanterne fourde. 
ands on fait pardon. a or macht DIEBS-LOCH, (Dicbéloc) (das) gen. des-es, 
Piebe; boccafıon fait le larron. dit figurém. pl. die-lücher. Ein Diebsneft, eine Diebs- 
Ein Ehrendieb; un calomniateur , médijant, qui dle. Un ER ume tanière de voleurs. 
noircit la réputation , diffamateur. Ein Kir- DIEBS-ROTTE, (Diebgrotte) voy. DIEBS-BAN- 
: chendieb ; s@yücrilège. Ein Brod- oder Nah- DE. L 
tungsdieb; un gâte-métier. Er ift mein Brod- DIEBS-SCHLÜSSEL , (Diebsfchläffel) der) gen. 
dieb; il m’öte le pain de la main, de la bouche. des-s, pl. die-. Une faufe def, un pafe- 
Es ift ein Dieb an eurem Lichte ; votre chan artout, crochec. Ä 
delle coule. DIEBS-SPRÄCHE, (Dicbéfprache) (die) gen.der-, 
DIEBEL, (Diebel) voy. DÖBEL. J. pl. Le narquois, l'argot. Certain langagr 
DIEBEREI, Dieberei) (die) gen. der-, pl. die- des gueux € des floux, qu can 
n. Der DiebftäL vol, larcin, Ein gelehr- qu’ enire eux. Die Diebsfprâche seden ; parlır 
ter Diebfäl; le plagiat, Ein liftiger Dieb- : RN; argot, D 
u2 DIEBS- 
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DIEBS-STÜCK, (Diebsftüdt) (das) gen. des- es, 


. die-e; Le vol, larcin. Einem ein Diebs- _ 


1. d 
5 Rück beweifen; convaincre gg. un de vol. 
DIEB-STAHL, (Dicbftabl) (der) gen. des - es, 
É die - ftähle; Ze vol, larcin. 2% Dieberei. 
.DIEBS-WIRT , (Diebswirt) (der) gen. des -es, 
l. die-e; Un recéleur de voleurs. 


:DIELE, (Diele) (die) gen. der-, pl. die-n. Ein | 


Brett; un ais, une planche. Yichtene, eiche- 
ne Dielen; des ais de Japin, de chêne. Eine 


dicke Diele; un madrier. On appelle aufs Fo 


quelques autres Magifirats rendent 
la juflice. Dielenwerk ; la és 
« DIELEN, (Dielen) v. a. Ich diele - dielte, i. h. 
gedielet; Planchöyer une chambre, faire un plan- 
cher. Det Dielen - oder Sparrkopf; le mutule, 
confole, corbeau, gouffet, modillon. | 
- DIENEN, (dienen) vw. n. Ich diene- diente, i. h. 
gedienet; Servir qq. un, rendre fervice à qq. 
an. Im Kriege dienen, Kriegesdienfte thun ; 
fervir, fervir à la guerre, porter l'épée, les ar- 
mes. Unter einem dienen; porter les armes 
Jous gg. un. Diefer Officier hat fchon 15 Jah- 
re zu Felde gedient; cet officier a quinze cam-" 
pagnes fur la tte. Am Hofe dienen; fervir à - 
la cour. Einem als Advokät dienen; plaider la 
caufe de qq. un,, étre avocat, procureur de qq. 
un. Womit kan ich euch dienen? qu'y a-t-ıl 
pour votre fervice? y a-t-il gg. ch. pour votre 
Jervice? Ihnen zu dienen; @ votre fervice, pour 
vous Jervir, pour vous rendre fervice. Dienen, . 
zu etwas dienlich, nützlich, tauglich, gut 
feyn ,. helfen; fervir d, étre bon, propre, utile 
d; it. étre à l'ujage de qq. un, aider à faire. 
Er taugt ou dient beflır zu einem Handwerk, 
als zum Studiren;. il ef plus propre à un mé- 
tier qu'aux études. Die Bücher dienen denen, 
die lie zu gebrauchen wiflen; les livres ont, 
utiles à ceux qui en favent profiter. Das dient‘ 
zu nichts; cela ne jert à rien, bon à rien. 
Wozu dienen alle diefe Rèden, fo viele Wor- 
te? à quoi bon tout ce difcours ? à quoi bon tant 
de gäroles? Zur Sache nicht dienen; ne faire 
rim à la chofe. Das dient mir nicht, ift mir 
nicht gefund; cela n'efi pas pur pour ma. 
Janté. Mit etwas gedient feyn; accommoder 
ga. un, plaire, être agréable, faire plaifir à qq. 
‘un. Mir ift damit gedient; vous me ferez plar- 
“fir par là, je vous en ferai oblige. Damit ift 
mif nicht gedient; de quoi me jert cela? cela 
ne me Jatisfait pas. Wenn ihnen damit gedie- 
net ift; fi cela vous accommode, vous fait plai- 
fr. Mir it damit nicht gedienet; je ne 
m’accommode.polnt de tout cela. Ich will euch. 
darauf dienen; je vous dirai la dejJus. Laliet 
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euch dienen; /oyez Bad: croyez. Was ihr 

von mir zu wiflen verlanget, darauf diene ich 
in Antwort; pour répondre à ce que vous défi- 
rez de favoir. Zufammen dienen, feyn kön- 
nen, fich fchicken; s’accorder enfemble. Nicht 
zufammen dienen; ne s’accorder pas, ne valair 
rien enfemble. ; 

DIENER, (Diener) (der) gen. des-s, pl. die-; 
Le ferviteur, valet, domeflique, laquais. Voy. 
Bedienter. Ein Garderobendiener; un valet de. 
rarderobe. Diener, den man zum Verfchik- : 
en braucht; un galoppin, trottin. Ich bin 

euer Diener, gehorfamer, gehorfamiter Die- 

ner; je Juis votre ferviteur, votre trèskumble 

Jerviteur. Viele Diener halten; avoir beaucoup 

de valets. Ein Augendiener; le bon valet, qui 

Jert à l'œil. lin Liebediener ; un flateur, cajoleur, 

ami intöre]]#., Ein Bauchdiener; qui fait de fon 

ventre [on Dieu, un épicurien, gourmand, glow- 
ton. Der Brautdiener ; Le meneur de I (ke, 
paran Kirchendiener, Diener am Wor- 
te; (terme des Proteflants) un minifire, mini- 
fre de la parole de Dieu; chez les Catholiques, 
le curé. Ein Gotzendiener; un idolftre. Ein 

Kaufmannsdiener, Ladendiener; un garçon mar- 

chand. Ein Mammonsdiener; qui fait fon Dire 

de l'argent. Ein Kammerdiener ; un homme, 
valet de chambre. Ein Raths- oder Stadtdiener, 

Herrendiener; un valet de ville. Ein Schuldie- 

ner; un régent d'une école, d'une clajfe. Der 

Silberdiener, Silberverwahrer ; Pargentier. Ihre 

Dienerin; votre fervants. Die Dienerfchft ; /e 

dit de tous les oficiers qui ont une charge civile 

auprès d'un Prince; it, P'étät des oficiers de la 
mailon d'une Prince. 
CH, (bienlich) dienfam, adj.& adv. Commo- 

‘de, utile, convenable, bon, propre, favorable, pro- 

fitable. Dienlich zur Gefundheit; /alubre, fa- 

lutaire; adv. commodément, convenablement, uti- 

‘lement. Es &ft dienlich; # convient. Zu vie- 

len Dingen dienlich feyn; étre utile, bon, pro- 

pre à plufieurs chofes. Dienliche Vorftellung 
thun ; faire une remontrance, repréfentation con- 
venable. Ein dienfames Mittel ; un remède con- 
venable. Dienliche Mittel brauchen ; employer 

ens convenables, propri 


D 


‘ des moy es. ; 
DIENST, (Dienft) (der) gen. des-es, pl. die - 
e. Das Amt; {a charge, l'emploi, le minifière, 
Fofice, le parti, la en établiffement, le 
ojte, la place, le binéfice. Joy. Bedienung. 
Der Dienft , die Aufwartung® le fervice. ‚Die 
‚ Gefälligkeit; le plaifir, les bons offices, l'ami- 
tié, la faveur. Der Gottesdienft; le Jervice, 
fervice ou culte divin. Der Dienft Gottes; Le 
culte de Dieu, refpetf, l'adoration, la vénéra- 
tion qu'on doit à Dien. Dem Gottesdienft bei- 
wohnen ; afifter au Jeruice divin. Mit einem 
ten Dienit verforgt feyn; être pourvu d'une 
Es charge. Et hat einen guten us 
i chen 


-DIE, 
chen Dienft; ff eff bien placé, il eff dans un 


+ bon pofle, en place trés profitcble. Aufler, oh- - 


ne Dienft, für fich leben; vivre en fon privé, 
“ en homme privé. Dienfte fuchen; chercher con- 
, dition. Dienfte bei einem nehmen; prendre 
i nn auprès de qq. un. Einen in feine Dien- 
= nehmen; prendre qq. un d fon Jervice, à 
\Jes gages. Er ift bei dem und dèm in Dien- 
ften; 4 ef chez un tel. Eines andern Dienft 
verfehen; tenir lieu de qq. un. Sich um einen 


Dienft antrèten, in Dienft treten; entrer en 
charge. Einen um feinen Dienft bringen; dé- 
Einen zu feinem Dienft gebrauchen ; occuper 
gg. un, Pemployer pour Jon Jervice. Kriegs- 
dienfte annehmen; s’engager, entrer dans le 
Jervice, dans les troupes, embrafer la profefion 
des armes, Je faire enröler. Unter einem Dien- 
fte thun; les armes Jous % un, com- 
baître Jous les livrées de gg. un. Diefer Soldat 


bat nur auf fechs Jahr Dienfte genommen; {es : 


engagements de ce foldat ne font que pour fix 


ans. Bei einem Herrn in Dienft feyn; étre au - 


+ fervice d'un Seigneur, être: aux gages de qq. un. 
Seines Dienftes warten ;- faire ee 
dem Dienft gehen ; 
condition. Einen des Dienftes ou fein: 
entlaflen ;_congödier, donner congé. Vom Dien- 
fte abfetzen; démettre, döflituer, devétir qq. 
an d'une charge. Jemanden Dienfte leiften ; /er- 
vir qq. un, rendre Jervice d, faire pi » Obli- 
ger. Dem Lande wichtige Dienfte leiften ; ren-- 

dre des fervices confidérables à l'état. Ich bitte 
euch, mir den Dienft, Gefallen zu thun; je 
vous prie de me faire ce plaifir, cette amitié. 
Ich bin eurer Dienfte benôthi ei Li be/oin de 
vos bons ofiees Ein guter Dienit ift des an- 
. dem werch; (Prov.) un bon Jervice en waut 
bien un réciproque. Dienft un Dienft ift keine 
Kuppelei; amitié naturelle. n'eff pas magucrella- 

ge Es fteht euch alles zu Dienft; tout eft à 

“votre di/pofition. Er fteht mir zu Dienfte; 5! 

g à ma dévotion. Zum Dienft der Kirche, des 
täts, der Stadt; pour le bien, le fervice de 

Piglife, de l'état, de la ville. Zum Dienft der 

Kirche heftimmt; deflint à Peglife. Einem ei- 


nen fchlechten, fchlimmen Dienft thun; def- : 


Jervir qq. un, donner un tour de reins, un conp 
de griffe, donner de la griffe à qq. un. Er hat 
mir einen fehr fchlechten Dienft gethan; # 
m'a rendu un très mauvais oflice. 
dienft; la corvée. Die Bauren iind Dienfte fchul- 
dig; les payfans font Jujets aux coruées. Ei- 


nem auf den Diénit lauren, warten; (| fs: De 
n 


objeder qq. un. Ich werde euch [chon auf 

: Dienft lauren; je vous attranerai bien, Ein 
Dienftlein ; un petit emploi. ; 

. DIENSTAG, (Dienftag) voy. DINSTAG, 


Dienit bewerben; vechercher un emploi. Den - 


bu/quer ou déplacer qq. un, faire Jauter qq. un. - 


quitter le Jervice, fortir de - 
iner Dienfte - 


'DIENST-BEREIT, (dienftbereit 
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DIENST-ANBIETUNG, (Dienftatibietung) (die) 
gen..der-, pl. die-en; L'offre de fervices. 
DIENSTBAR, (bienftbar) adj. & adv. Dienftferti 
dienftwillig ; iable, ojjicieux, obligeant, Jé- 
courable. Ein fehr dienftbarer, dienftgefliflener 
Freund; un ami fort oflicieux. it. Knechtifch ; 
Jervile. Unterworfen; figet, ajlujetti, fous le 
joug, affervi, Joumis d ia fervitude. Ein Volk 
dienftbar ‚machen ; s'affujetir un peuple. Dienft- 
bar machen, in die Dienftbarkeit bringen; af- 
Jervir. Diefer Eroberer hat fich viele Völker 
dienftbar gemacht; ce conquérant a afervi plu- 
eurs nations. Dienftbar werden; s’aflervir. 
in dienftbarer Knecht; un efclaue. Dienft- 
bar; qui ef fujet à certains redevance. Dienft- 
bare Geifter; Les efprits gt tre Les 
Jaints Anges. Dienfibar, fo zu Erhaltung an- 
derer Theile dienet; official. E 
DIENSTBARKEIT, (Dienftbarfeié) (die) gen. 
der-, pl. die-en; La fervitude corvée; it. la 
fujetion, „fervitude, pdt le joug. Dienft- 
barkeit, Gefangenfchaft, Sclaverei; la capti- 
vité, Pefclavage. Erzwungene Dienftbarkeit; 
Pafervillement. Sich aus derDienftbarkeit be- 
freien, mit Gewalt das Joch abfchütteln ; rom? 
e fes fers, Jes chaînes. Einen in Dienftbar- 
keit fetzen ; rendre qq. un /ujet. Einen derfel- 
ben erlaffen; affranchir qu. Ein Volk in die 
Dienftbarkeit fühfen; mener um peuple en fer- 
" vitude. In die Dienftbarkeit gerathen; tomber 
en .eJclavage, étre réduit à Ve/clavage. - 
DIENSTBARLICH, (bienftbarlid}) adv. Servia- 
blement, oficieufement, obligeamment, fervile- 
ment, conime un fujet, d'une manière Joumife, 


en eftlave. N ’ 
DIENST -BEFLISSEN , Cbienftbefliffen) voyez 
-. DIENST-ERGEBENST. à > 
DIENST-BEFLISSENHEIT , (Dienftbefliffenheit) 
(die) gen. der-, f. pl. L'attention, affeflion, - 


attachement. N Fe: 
DIENST-BEGIERDE , ( Dienftbegierde ) voyez 

DIENST-FERTIGKEIT. ; 

DIENSTBE- 

- REITWILLIG, adj. voy. DIENST-FERTIG. 
DIENST-BOTE, (der) gen. des- 

2, pl. ie F Die- 

Dienftmagd; 14 fervante. ö | 
DIENST-BRIEF, (Dienftbrief) (der) gen. des- 


es, pl. die-e; L’atteflation des maîtres chez 


a DE 


- les quels on a travaillé. 
er Frohn- DIENST 


EIFER, (Dienfteifer) (der) gen. des-s, 

pl. L’attachement , l'empreffement à fervir. 
ST-ERGIBEN, Coienftergeben) ad. Dienft- 

befiffen; Prét à rendre Jervice, dévoué à Jon 


DIENST-FERTIG, (öienfferig) ad.8 ade. Cm 
laifant, prèt djervir. Eriftein dienftfer.iger 
[ch ù de un homme fort pair = 


D 
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DIENST-FERTIGKEIT, (Dienftfertigfeie) (die) 
gen. der-, J. pl. L’emprejlement à Jervir, l'hu- 
meur ferviable, la comiplai 


ner 
DIENS "FREUNDLICH, (bdienftfreundli) adv. 


Amiablement. x 
DIENST-FREI, (dienftfrei) adj. Franc de Jervice; 

it. exempt de coruée. Dienftfreie Einwohner; 

habitants francs. Ein dienftfreies Gut; une ter- 


re re i 2 
DIENST-GEFÆLLIGKEIT, (Dienft efäligfeit) 
(die) gen. der - , pl. die - en. Die Dienft- 
willigkeit, Höflichkeit; ia grace, les foins, la 
complaifance , bienveillance, promptitu à ren 
dre Jervice. Einem Dienfigefälligkeiten erwei- 
fen; rendre des Joins à 2 un. 
DIENST-GELD, (Dienfigeld) (das) gen. des- es, 
pl. die-er; L'argent que les payfans payent 
dans ae Provinces pour étre exempts de corvée. 
DIEN NOSS, (Dienfigenof) (der) gem 
des-en, pl. die-en; Le ra de fervice. 
DIENST-GERECHTIGKEIT , (Dienfigerechtig- 
teit) (die) gen. der-, [- pl. Das Dienftrecht ; 
le droit de prétendre quelques fervices, ou corvées. 
DIENST-HAFT, (dienfthaft) voyez DIENST- 
PFLICHTIG. Ë 
DIENST-HERR, (Dienftherr) (der) gen. des- 
en, pl. die-en; Seigneur ou propriétaire qui 
a le droit d'exiger des coruées de fes pay/ans. 
Se dit af de chacun qui a des domefiiques. 
DIENST-HÜFE, (Dienffbufe) (die) gen. der-, 
pl. die-n; Un arpent Jujet à des coruées. 
appelle Freihufe un arpent franc & exempt de 


corvée. 
DIENST-KNECHT , (Dienftfuecht) (der) gen. 
des-es, pl. die-e; Un domefiique, ferviteur, 


valet. | 

DIENST-LEHEN, (Dienffleben) (das) gen. des - 
s, pl.die-; Un fief Jervant. 

DIENST-LEISTUNG, (Dienftleiffung) (die) gen. 
der-, pl. die-en; Le fervice, fervice qu'on a 
rendu, lattention. 

DIENST-LICH, (bienfllih) adj. & adv. (peu uf.) 
mieux dienftfertig ; obligeant, tröshumble, adv. ob- 
ligeamment,tröshumblement. Dienftlich grüfsen; 
faire de tréshymbles compliments, Jaluer très- 


DIENST-LOHN, (Dienftlohn) (der) en - 
er Dienft- 


hors de Jervice, Ai emploi, Jans maître, dé- 
glacé. Das dien! ofe Gelinde ausfchaffen ; aet- 
tre dehors les gens Jans emploi. 
DIENST-MAGD, (Bienfinagd) (die) gen. der-, 
1. die-mägde; La Jervante, chımbriöre. Die 
Amel: la fervante de peine. 
„DIENST-MANN, (Dientimann) (der) gen. des- 
es, pl. die- Dienftieute; Le rajal, Jeudatai- 
ee, homme lige - | 
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DIENST-PFENNIG, (Dienfipfennig) (der) gen. 


des-es, pl. die-e. Der Miethpfennig; le loyer. 

DIENST-PFERD , Die (das) gen. des - 
es, pl. die-e; cheval de fervice, à fervice. 

DIENST-PFLICHT, (Dienfipflidt) (die) gen. 
der-, f. pl. L'office, le devoir d'un feudataire ; 
it, le ferment de fidélité ; it. l'obligation de fervir. 

DIENST-PFLICHTIG, Cbienftpflichtig) adj. (feyn) 
étre ee aux fervices. 

DIENST-VOLK, (Diag) (das) bangen. 
pl. die- Dienftleute ; valetaille, les gens, do- 
mefliques. 

DIENST-WILLIG , Coßenkteili) adj. € adv. 
Prêt à fervir, prét ou prompt à rendre fervice. 
Deffen dienftwilligfer ; votre très affeion- 
né Jerviteur, affelionnd à vous fervir, d vous 

DIENSTÄNILLIGKEIT , (Dienft 

ENST- , (Dienfiivilligfeit ) voy. 
DIENST - FERTIGKEIT, DIENST GE AL: 


LIGKEIT. : - 
DIENST-ZWANG, (Dienfistang) (der) gem 
des-es, { pl. La [ervitude , corvée. 
DIE-SELBE , (diefelbe) pron. Elle, cette, celle, 
la même, celle-möme, Se dit aufi au lieu de 
ihr, euch, du, dir; vous. Es.ift nicht die- 
felbe ; ce weft pas celle-Id. Sie ift nicht mehr 
diefelbe ; elle m’efi plus la méme. Diefelbe, die- 
felbige Perfon; cette méme perjonne. In diefel- 
be Krankheit fallen; er malade de la mi- 
me maladie. Ich kann Diefelbe wohl verfi- 
chern; je puis bien vous affurer, Diefelbe wird 
mich gütigft entfchuldigen ; vous aurez la bon- 
té de m’excufer. Es find diefelben Perfonen ; 
ce Jont les mêmes À says Diefelbigen Urfa- 
chen anführen; allöguer les mêmes raijons. 
DIESEM-NACH, (diefemnad)) conj. Donc, c'eft 
fie Voy. emnach, deswegen. 
DIÈSE. , (iefer) e, es, ou par contraftion diefs, 
dies, dis; pron. ce, cet, celte, ceci, cela; ph 
ces, ceux, celles. 


Sing. Plur. 

N. um ce, cet, diefe, cette, diefes, diefe, ces. 
ce, (cet. 

G. diefes, de te, diefer, de cette, die-|diefer, de ces. 
fes, (de cet) À 

D. diefem, à ce, diefer, d cette, die-|diefen, d ces, 
fem, dcs, (a cet) 

A. diefen, ce, diefe, cette, diefes, ce, diefe, ces. 
(cet) 


Diefer Baum; cet arbre. Diefe Blume; cette 

 Diefes Haus; cette maifon. Diefes Tuch; 
ce drap. Diefes gefällt mir ; ceci me platt. Die- 
fes ift es, was ich euch zu fagen hatte; c’eff- 
ce que javoıs à vous dire. Diefer hier; celui- 
ci. Diefer da; celui-là Diele da; ceux-Id, 
celle-Id. Diele drei; ces trois Id. Diefes al- 
les, alles divfes; tout ceci. Von diefem, von 
diefem da will ich eflen; je mangerat 2 ar 
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DIE. 


Diefer, jener; fus, l'autre. Diefer und jener; 


le tiers € le quart. Diefer Tage, neulich, 
kürzlich; l'autre jour, n'agnères, dernièrement, 
tout récemment. Vor diefem; ci-devant, autre- 
fois. Diefer, diefe it befler ; celui-ci ef} meil- 
leur; celle-ci eß meilleure. Den achten diefes 
Monats; le huitième da mois courant. Diefes 
Jahr ; Panne courante. 

DIESER-WEGEN, (diefertvegen) com. Pour cela. 

DIESES-MAL, DIESMAL, (diefesmal, diesmal) 
adv. Cette fois, à pure 

DIES-FALS, os DISFALS, (biesfals, où big 
fal8) adv. En ce cas la. 

DIES-JÆHRIG, ou DISJÆHRIG, (biesjdbrig, ow 
Ce D adj. Cette anmée, de cette année. 

DIES-SEITIG, ow DISSEITIG, ( Dieffeitig ; où 
diffeitig) adj. Citérieur. Das diefleitige Ufer 
der Donau; le côté deçà le Danube. 

DIES-SEITS, où DISSEITS, ( bieffeit8, ou big: 
feitd) adv. Deçà, au derd, de ce côté-là, de ce 
côté-ci. Diefleits des Fiufies; deçd la rivière. 
Diefleits des Gebirges; au deçà (en-deçd ) des 
monts. Diefleits überfetzen; pajer. en deça. 
Diefeits feyn; étre au deça. 

DIETEN, où DIÆTEN, (Dieten, ow Diäten) 
Les fraix de voyage accordés d un homme qui 
a Join de mes affaires & qui efl obligé de ae 
pour cela des voyages. Ich zahle meinem Sach- 
-walter täglich fünf Thaler Diäten; je paye d 
mon Avocat cinq écus par jour pour les fraix 
de e c. d. d. pour Jon defrayement. 

DIET! H, DIETRICH, (Dieterich, Dietrich) 
Thierri, Dierri, Théodoric, nom d'homme. 

DIETERICH, (Dieterich) (der) gen. des-es, pl. 
die-e. Der Nachfchlüflel, falfcher Schlüffel ; 
Un fauffe def, crochet, pajJe-partout. Ein Diet- 
sichhaken ; un rofignol. 

DIE-WEIL, (dieweil) conj. Car, parceque, puis- 
ge d caufe que, d'autant que, vu que, que. 

ieweil ihr folches wiflet ; puisque vous Javez 
cela. Er wird geftrafet, dieweil er eine Sün- 
de hat; à /era puni, pour avoir com- 
mis m péché. Au lieu de dieweil, on dit misux 


eil. | 
DIFFERENZ, (Differens) voy. UNTERSCHIED. ‘ : 


DIFFICULTAT , (Oifficultdt) voy. SCHWIE- 


"RIGKEIT. Ein Difhcultätenmacher; Ux bar- - 


ze homme qui barguigne trop, qui fait 

les difficultés. 

DIGESTA, DIGESTEN, (Digefta, Digeften‘) 
(die) Recueil des décifions des plus fameux 
Sn à ma par ordre a [# es; 

ereur Juflinien qui leur donna force de Loi. 
A Digefe, les Pandebies. f 
Pr il) (der) gen. des-es, /. pl. L'anet, 


le). 

DILLE, (Die) (die) gen. der-, pl. die-n; Dans 
quelques Provinces.on dit Tülle; Un tuyau, tube, 
ou canal de fer, de plomb, de fer blanc, de cwi- 


DIN. : 343 


© wre, de bois, de terre &5c. DieDille an einem 


Leuchter, worein das Licht gefteckt wird 
la bibéehé. Dille an einer Lampe, Bebältnifs 
des Dachtes; la douille; it. sn Terme de Serru= 


riers, le foncet. 
DILL-KRAUT, (Dilltraue) 
DILL-RAUPE, a) 


vor. DILL. 
; (die) gen. der-, ph 
die-n; La chenil 1 


une étrange Be 


eines Dinges müde, überdrüflig feyn; étre Jas, 
dégouté d'une chafe. Ich habe chi e 


tiges, nafeweifes Ding 5 

te, précieu fe. Das garlti 

que! O! 

€ 
ar Fi ou jolies filles que vous étes! Vor al- 
en 


ing 
Jes, préalablement; fur tout. 


naturellement ; il faut qu'il y ait quelque fu- 
tire tà- deffous, ss cela n'eft pas naturel. 
Guter Dinge feyn; &re content, re de bonne 
humeur, faire bonne chère. Aller guten Dinge 
find drei, müffen drei feyn; (Prov.) le nom- 
bre de trois efl parfait. Gefchehene Dinge find 
-nicht zu ändern ; on ne peut révoquer le gag. 
Zu gefchehenen Dingen mufs man das Beite 
reden; il eff bon d'excufer ce qu'on ne peut plus. 
corriger. Gefchehenes Ding hat keinen Rath; 
ia choje re „se confel en eff pris. Gut 

Ding will Weile haben ; con ne peut faire . 
qu'en failant ; petit à petit l'oifeau fait Jos 
nid. es Ding hat feine Zeit, fein Ende ; 
m 
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au bout de Fawne faut le drap. Jedes Ding will 
fein Recht haben; les gr Jont faıtes pour 
le jeu. Das böfe Ding, Wefen, die fallende 
Sucht; le mal caduc, le haut mal, FR 
Das böfe Ding am Finger, der Wurm ; A le pa- 
waris, poronichie, mal d'avanture. Lorsqu'on 
me peut d'abord nommer une chofe on dit Te: 
en ee der Ding &c. & PR en à ” 
eg nn d’un homme d 


Dax, (Dingbanh) D) (die) er . der-, pl. die 
Feen = in haft Gerichtsbank barreau, tri- 


DINCE RL E [Singer (der 
pl. die-e. 
traité. 
DINGEN, (bingen) v. a. frr. Ich dinge - dung, 
dünge, i. h. gedungen ; Dans que az 
Provinces on dit: i. dinge- dingte, i. h. ge 
get. Miethen; Louer, prendre à louage, à fer- 
me, à gage. Einen Diener, Arbeiter dingen ; 
prendre à fon fervice, arvéter, engager, retenir, 
accorder avec ; engager un valet, arréter des 
ouvriers. Ich habe eine Magd gedingt ou ge- 
dungen; j'ai affuré une fervante. Er fchreibt 
mit einer gedungenen Feder; il a la plume 
murcénaire. Ein Gebäude überhaupt dingen os 
bedingen ; entreprendre à forfait; entreprendre 
um ouvrage à prix fait, entreprenare un bäti- 
ment en bloc & en tas. Falfche Zeugen din- 
Seiner Suborner de faux témoins. Meu- 
rs er Be apofter des aflafıns. Ein 
dingen; afréter, fr fréter. ingen, v. #. 
Learn markten, feilfchen ; faire prix, war- 
ché pour qq. ch. it. marchander. Genau, fcharf 
dingen, handeln ; calenger. Gar zu.genau bis 
auf einen Heller dingen ; gar zu knickerifich 
handeln ; ge in Knicker,, der gar 
enau et; um barguigneur, bar, migneu- 
fe Was le fee eb es 
ei ce qui ef} fait, ef fait, ce qui eft dit, 
ef dit. Man muß nicht Lors ES a 
ne faut pas tant marchander. 
“und richtig bezahlt; (Prov.) ke are 
& bien payer. Dans quelques Provimes os ap- 
pelle dingen; appeler ; it. fire en dre que- 
‚reller , faire un procès. 
DINGER, (Dinger) (der) gen. des-s, pl. die-; 
Le! locataire , it. qui loue, qui marchande. Er 
enauerDinger ; Fi marchande fou à fou, 
EHER Der Dinger eines Schiffs; 
nger, Richter, Vogt, Schult- 


(der) an des- -e, 
ertrag; Le contrat, 


ift ein 

ef m 

a ee 
le juge. 

DINGÉ-PENNING Dingepfenning) (der) gen. 
des-es, pl. die - A Ka a Fr 
geld; per 

DING-FRIEDEN, fen) (de er en. des 
5, pl. L'inviolabilité du tribunal de juflice. 
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"DING-GERICHT, (Dinggericht) (das) gen. des - 


en, Pl dene 24 fr nal de jufiice d'un vit- 


DINÉGREÆr, (Dinggrdf) (der) gen. des - en, 
pl. die-en; C’efi ainfi nr appelle dans quel- 


ques Provinces, le juge de village, maire. ; 
DING-HERREN (Bingberren) die) (en Terms 
de Mines) Les ouvriers qui dans les fourneaux 


de fufion travaillent à griller, à rôtir la mine. . 


les afineurs. 
DING-HOF, (Dingbof) Sn des-es, pl. die - 
hôfez; Le lieu ou l'on rend fie; st, Pem- 
ytéole, bail d longues ae ie Dinghofs- . 
ute ; smphytéoles, ceux qu jouifent d'un fonds 
par bail emphytéotique. Der Dinghofsherr ; le 
ire d'un tribunal de jufiice. Def Ding- 
ismann ; Fajleffeur d'un tel tribunal. à 
DING-KAUF, ( Del (der) gen. des-s, pl. 
ee La jufiice, Wemblie ous 


dépens du 

DINGLICH, «binglich) adj. Réel. CT. de drei) 
Eine din er lage; une aflion réelle. 
dinglich ht haben, erlangen ; avoir, 
rir un droit réel. Ein dinglicher Con 5 
dépét. Ein dinglicher Tag, Gerichistag; ie ; 
jour ‘d'audience. 

DING-MANN, (Dingmann) voy. DINGHOF. N 

DING-PELICHT, (Dingpfliht ) adj. & adv. ei- 
'nem Dinge oder Untergericht unterworfen ; 
Qui re[lort à une cour de juflice inférieure. 

DINGS-T'AG, (Dingstag) voy. DINSTAG. 

DING- STATI, DINGSTEL ELLE, (Dingfatt, Dinge 
en . DING-STU 

Dr G, nel) voy. DING-PLICH- . 


DING STUHL, (Dingftupl) (d D 
die - fühle; Le Le fé zu PR . Ding 


DINGUNG, (Dinguug) (die) gen. der-, f ph. 


al rien Die Dingung der Bötsknechte; 


Ih 


il DINGVOËR, (Dingvo; gt) (der) gen. a es, 


rn die - vögte. Der 


DINKe (Dinkel) (der) gen. des-s, /.pl. Du fro-: 
ment locar, froment rouge, %peautre, bled locular. 
DINKEL-G STE, (inter) (ie (die) Po der 
( #.. Das Davidskorn; 
DINS TAG, (Dinfas) (der) po re En N) die 
3 Le mardi, troifième jour .de la femaine. 5 
DINTE, ou TINTE, (Dites ou Tinte) (die) 
. gen. der-, /. pl. L’eners.. Rothe Dinte ; de la 
.rojette. Chinelifche Dinte ; de l'encre de la Chi- 
me. En Terme “ inture on appelle Dinte, 
pl. die Dinten; le degré de force que les peine 
tres donnent aux couleurs ; la teinte. 
DINTEN-FASS, ou TINTEN-FASS, (Dintenfaf, = 
nn (das) gen. des-es, pl. die - fa 


ichter in einem Dinge; 


encrier, éeritoire, le cornet à encre, 


; DIS. 


DINTEN-FISCH, (Dintenfif) v. BLACKFISCH. 

DINTEN-FLECK, (Dintenfled) (der) gen. des- 
es, pl. die-e; La tache d'encre. 

DI -GLAS, (Dintenglas) (das) gen. des- 
es, pl. die-gläfer; La bouteille a l'encre. 

DINTEN-KL , (Dintentiats) ( der) gen. 
des-es, pl. die-e; Un pâté, po d'encre. 

DINTEN-KLECKER, (Dintenfieder) (der) gen. 
des -s, pl. die-; (T. de mepris). Der Biak- 
fcheiffer; (pop.). Un barbouilleur de papier ; 


un gâte-encre. 
DINTEN-PULVER ; (Dintenpulver ) (das) gem. 
e à faire de l'encre. 


des-s, GR La ai 
DINTEN-STOPSEL, ( Dintenftöpfel‘) (der) gem. 
des-s, pl. die-; Le bouchon de cornet d'écri- 


. toire. ; 
DIÖCES, (Didces) die) em. der-, pl. die-en. 


Das Gebiet eines Erzbifchofs, os Bifchofs; Le 

se » se l'étendue d’un Evèché. 

DIPLOM, (Diplom) (das) gen. des-s, pl. die- 

La patente, le brevet, l'ordonnance, lettres pa- 

tentes. Ein Doétorsdiplom ; lettres de Doßleur, 
ki 


la licence. 
DIPLOMATIK, Diplomat) voy. URKUNDEN- 
WISSENSCH 


DIPTAM, (Diptam) (der) gen. des-s, /.pl. 
Nom générique de plufieurs plantes qu'on dit 
avoir VA vertu de guérir les plaies ; le dittame. 

DIR, (dir) Pron. perf. dat. & abl. fing. Te, toi; 
a toi. Ich fage es dir; je te le dis. Das ge- 

. _ bühret dir; cefl a toi. \ 2 

DIRECTION, (Direction) a RICHTUNG, 
VERWALTUNG, REGIERUNG. 

DIRECTIONS-LINIE, (Directionglinie) (die) La 
ne de direßlion. 

DIRECTOR, (Director) voy. VORSTEHER: 

DIRNE, (Dirne) (die) gm. der-, pl. die-n; La 

fe, jeune fille; fervante. Eine fchone Dirne; 
une belle file. Ich will euch meine Dime (Magd) 
fchicken; je vous enverrai ma Jervante. Eine 
pose ünzüchtige, öffentliche, leichtfertige 

irne ; une file de mauvai/e vie; grivoife, pro- 
fiütuée. Er läuft den Dirnen nach; il aime le 
cotillon; il court après les jupons, les jupes. Ein 

‚„ Dirnlein ; un fillette, jeune fille, Be le. 

DIS, DIES, (big, died) Pronom. rat. Ce, 


ceci, celä. Dis ift das Geld; c'eff l'argent. Dis‘ 


gefällt mir mehr, als jenes; ceci me plaît plus 
que rein Diefes. Dis; ( en Terme de Me 

ré-dièle. 
DÉEANT, Biscant) Se gm 
Die Discantftimme; (T. uf. 
ia plus haute, & qui efl oppojte 


er Discantift; le deflus. 
-DIS-MAL, (bigmal) voy. DIESESMAL. 


DIS PENSATION. (Dispenfation ) voy. NACH- 
LASSUNG , BEFREIUNG. 
DISS, BIP) vou. DIESES. 
DISSEITS, (diffeits) y. DIESSEITS, 
Tom. I. 
r 


des - es, /. pl. 
TRE 
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DISSIDENT , (Diffident) (der) gen. des-en, pl. 
die-en; Le difident, c'efi ainfi qu'on appelle 
les Protefiants en Pologne. Ra 

DISMAL, (bifmal) voy. DIESESMAL. 

DISSONANZ, (Diffonans) voy. MISLAUT. 

DISTANZ, (Diftang) voy. ENTFERNUNG. 

DISTEL, (Diftel) (die) gen. der -, pl. die-n; 
Le thardon. Mariendiftel ; chardon Marie, de 
notre Dame, artichaut Jawage, chardon laité, 
chardon argentin. Kardendiftel; chardon à bou- 
netier, à foulon, a carder. Farberdiftel; far- 
rette. Wegdiftel ; chardon commun, épine blan- 
che fauvage.. Gelegnete Diftel; chardon beni. 
Kugeldiftel ; chardon échinope Eÿc. 

DISTEL-FINK, ( Diftelfint) (der) gen. des-en, 
er en; Le chardonneret. 

DISTEL-KOPF, (Difteltopf) (der) gen. des - es, 

1. die te Le bojje de chardon. 

DISTEL-LAUS, (Diffelaus) (die) gen. der-, 
pl. die-läufe; Le puceron du chardon. 

DISTEL-MELONE, ( Diftelmelone) (die 
der-, pl. die-n. Die Melone ; ER 
locafte, melon-chardon. 

DISTEL-ORDEN, (Diftelorden) (der) gen. des- 
8, Je pl. L'ordre du chardon, établi en Ecoffe. 
Ein Dittelritter; un chevalier de l'ordre du char- 


don. < 
DS OEL » ( Diftelvogel) voy. DISTEL: 


DISTRICT, (Diftrict ) Ge) 
. die-e. Der Bezirk; Le di 
DITGEN DITTGEN (D ® 
N, SEN, itgen, Diktgen) voy, 
BRACH-VOGEL. a 
DITHYRAMBE, (Dityrambe) (die) gen. der-, 
pl. die-n; Le dithyrambe, efpèce de polie con- 
n on are ‘ \ 
, ivan) (der) gen. des-s, f pl. O: 

: ru ainfi en Turquie le confeil LE 

ru Le Divan. 

DNIEPER, DNEPER, DNIESTER, (Dniepery 
Dneper, Dniefter) (der) Le Borifiène, Niper, 
Niper, nom d'un fleuve, qui preñd Ja fource en 


Fuße. 

DOBBER, (Dobber) voy. BOYE. 

DÖBEL, ( Döbel) (der) gen. des-s, pl. die-s 
Le meunier, vilain, létard, goujon ( poiffon ). 
It. Döbel ouDobbel; (en Terme de Maçons A 
autres ouvriers) un coin, une fiche, morceau de 
bois qui aboutit en angle aigu. I. Der Dübel ; 
efpèce de mauvaife herbe, l'ivroie, la zizanie. 

DÖBELN, (bèbeln) v. a. Ich döbele - dübelte, 
i.h.gedübelt; (T. de Tonnel.) Soindre par des 
chevilles les pièces du fond d'un tonneau. 

DOCH, (doch) conj. € adv. jedoch, dennoch; 
Pourtant, cependant, néanmoins, toutefois; it, 
toujours, mais. Zum wenigften, doch wenig- 
ftens; du moins, Ich habe wenig, und doch 

xx bin 


en. des- es, pl. 
Fit, l'étendus fe 
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bin ich vergnügt ; j'ai peu de bien, € toutefois 
© je fuis content. Man fage was man will, fo 

glaube ich es doch nicht; quoiqu'on dife, pour- 

ei Ce) rk D ne , 

DOCH, (bo interj. Donc, ace , je vous 
prie. Hôret doch; écoutez Fri Höret mich 
doch!" écoutez moi! Laflet mich doch (zu) mit 
Frieden; de grace, laiffez-moi en repos, je vous 

- prie Doch, ja doch; fi, fi fait. Ja doch, es ift 
wahr; ö} ef? vrai, vous avez raifon, il a raifon. 

DOCHT , (Doct) voy. DACHT. 

DOCKE, (Dode) (die) gen. der-, pl. die-n; 
Le dogue, gros chien courageux. Voy. Dogge. 
Eine englifche Docke ou Dogge ; um dar 
d'Angleterre. It» Eine Docke, Dockenbild, 
Püpchen, Putzdocke; une poupée, marionette, 
an poupard. Mit Docken fpielen ; fi jouer avec 
des poupées. Gepuzt, wie eine 
comme une marionette. li. Docke, Gelähder- 
faule; le balufire. Docken in einerReihe, ein 
Geländer; une balufirade. En terme de Marine 

on appelleDocke un lieu fait en forme de baljin 

& pourvh d'une éclufe pour y Jarre entrer les 

ua coulants , qui doivent être reparés; 

la forme. On y fait auffi cohftruire des vaif- 

Jeaux. Ii. Docke; (en Terme de Chaffe.) les 

toiles & panneaux. On appelle aufi Docke les 


quatre.piliers du train d'uns caroffe qui fervent à * 


en foutenir les Joupentes ; le mouton. It. Docke; 
le Jautereau, petite pièce de bois garnie d'une 
languette de plume, qui en fautant par le mou- 
de la touche, fait Jonner la corde d'un 
clavecin. Les tourneurs tabletiers appellent 
Docke les pièces Jur les quelles ils affujétifent 
les ouvrages qui ne peuvent étre tournés entre 
jointes I age R.-Die ne la 
» groffe planche de bois, qui étant baiffde 
ou hauflée, fert à retenir ou à lächer le 
étang. Eine Docke Garn owZwirn, Seide &c. 
Un Echeveau; fil, Joie ou laine répliés en plu- 
er tours, afin qu'ils ne Je mélent point. 
DOCKEN, (bocen) v. a. Ich docke - dockte, i. 
h. gedocket, Aufdocken, etwas aufwickeln; 
mettre en peloton; it. v.n. Mit Docken oder 
Puppen fpielen ; jouer avec des poupées. 
DOCKEN-STOCK, (Dodenflod) (der) 
-es, pl. die - ftocke; (T. de tourn. 
bage; it. la mailloche, gros maillet 


les moulins. 


en. des 
jam- 
bois dans 


DOCK-MÆUSER, (Dodméufer ) voy. TUCK- 


DOCTOR XD ) (d d . di 

, octor er) gen. des - 8, pl. die 

-en;, er qui ef an A Uni- 
verfité au plus haut degré de quelque faculté. 
Doftor der Gottesgelehrfamkeit où Gottes 
labrtheit, der Rechtsgelehrfamkeit, der Âr- 
zeneiwiflen{chaft ; Dodeur en Théologie, en 
Droit, en Médecine. Man mufs den Doftor 
kommen laflen ; if faut faire venir le médecim 


ocke; fait 


DOL. ne 


Einen zum Doëtor machen ; 'paffer qq. un do- 
Beur. Do&or werden, doforiren; devenir ou 
pojer doßeur , prendre le bonnet de dofteur, 
prendre fes licences , le grade, parvenir au do- 


Borat. x 
DOCUMENT, (Document) voy. URKUNDE, 
DOGGE, (Dogge) voy. DOC ù 
DOHLE, (Doble) (die) gen. der-, pl. die-n; 
Un choucas, une choucette, (oifeau) it. l'égout. 
DOHNE, ( Dobne) (die) gen. der-, pl. die-n;, 
Un collet, lacet avec quoi on prend les oifeaux, 
Jourtout les grives ow jocaffes. Der Dohnen- 
fang ; la chajle des oifeaux au lacet. Der Doh- 
nenftrich, Dohnenfteig; des collets ou lacets mis 
de fuite dans um bois ou taillis. 
DOLCH, De) (der) gen. des-es, pl. die-e; 
poignard, ‚la batonnette. Dolch- 
formig ; filorde. Er ftiefs ihm den Dolch in 
die Bruft; il lui enfonça le poignard dans le 
Jein. Er hat einen Stich mit einem Dolche be- 
kommen; il a eu un coup rd. On dit 
figurément. Nenne mir diefen Namen nicht, 
er ift ein Dolch in meiner Seele; ne prononce 
as ce nom, c’efl un coup ra Ze pour moi. 
inen mit dem Dolche erftechen; poignarder 


qq. un. 

D ÊDE, (Dolde) (die) gen. der -, pl. die-n; 
Le Jommet, cime, le haut d'une arbre; it. en 
terme de Botan. L'ombelle, le parofol ; it. la 
houpe, huppe. Doldenformig; ad. en forme 
d'ombelle , en parajol. 

DOLE, (Dole) voy. 

DOLL, (bol) voy. TOLL. 5 

DOLLE, (Dolle) voy. DOLDE & DOHLE. 

DOLMET. SCHEN » Coolmetfchen) voy. ÜBER- 


SETZEN. 

DOLMETSCHER, (Dolmetfcher) (der) gen. des- 
‘8, pl. die -, it. der Dolmetfch; Un interprete, 
trucheman, ou truchement. Durch einen Dol- 
metfcher rèden ; parier par trucheman. Die 
Dolmetfchung ; interprftation » explication, 
la traduétion. 

DOM, (Dom) (der) gen. des -es, pl. die-e; Le 

me, la coupe, la coupole; it. églife cathédrale, 
la cathédrale. Der Dôm zu Mainz; le cathédrale 


de Ma: 2 

DOMÄNE, Kama) (die) gen. der-, pl. die 
-n. Das Domänengut; {a domaine, fonds de- 
finds pour Pentretion du Prince & de Ja fa 
mille. Die Domänenkammer ; {a chambre des 
domaines, du tréfor. Ein Domänenrath; un 
confeiller des domaines. 

DOM-BACK, (Domba®) voy. TOMBACK 

DOM-CAPITEL, (Domkapitel) (das) gen. des 
de Le chapfıre. 

DOM-DECHANT, (Dombechant) (der) gen. des 


-6&, fi die-e; oyen. 
.DOM-HERR, (Domber) (der) gen. des-en, pl. 
die-en; Le chanoine, capituluire. Die Döm- 
berm- - 
= 


DOM. 


-herrenpfründe; {a chanoinie. Die Dömherren- 
ftelle; un canonicat. Dômherrifch, zumDöm- 
herrn gehörig; canonial. 
DOMIC , (Os) (der) gen. des- 
l.die-en; Un laire. 
DOMINICANER (Dominicaner) Gm erden des 
er pl. die-; "Un icain, frère précheur 
'acobin. Eine Dominicanerinn ; une file, rk 
igieufe de St. Dominique, précherefe, SJacobi- 
se. Der Dominicanerorden; Fordre de St, Do- 


DOM KIRCHE, CDomtirche) ts DOM. 

DOM- KÜSTER, (Domfü r) gen. des-8, 
1. die-; Le facriflain de Pl Géhédrale, 

D ee -PEAF, CD) (der) gen. des - en, 


die - en; 


ER ER SE Ar (der) Pare .- 


see pl die-; Le prödicateur de l'égli 


drale. 

DOM-PROBST, pe (der) gen. des - 
es, pl. die- prö bfte ; ar öt di pi Pers 
Die obftei ; la prévéte. 

DOM- SCHNEPFE, Bomfehnepfe) (die) gen. der 

-, pl. die- n; Le courlien brun, (oijeau aqua- 


ue 
po ur, (Domftift) (das) gen. des-es, pl. 
die-e; Le chapitre avec tous Æ appartenants. 
DONAT, Con (der) = pelle ainfi un cer- 
tain is qui contient les ts de la lan- 
en. der - 


DÉNAU "€ (Don) ( RT 
fleuve qui pre Source en Eee & 


U le lus gra: D tue br As de PEu- 
rel Où + eu le plus grand poijlon d'eau 
Haufen, & que les Rujles a;pel- 


Donbret ) (das) gen. des - es, pl. 
o£ On appelle PA AE d'un pre 


voy. DOHNE. 
el (das) Ir des - en Ar 
die - fäch her; Mine ) pace, 
» depuis La a té a 
DON-HOLZ, (Don 15) (das) gen. des- es, pl. 
die - hülzer a Mine) traverfe, se 
de bois quon met de travers, pour en ajlembler 


Jet Belu (3 


ou pour en affermir d'autres. 
FE 
conduit de 
DON-LATTE, ( 
DON-LEGE, DONLEGIG, Done egeı Don Banegig) 
& adv. ( (en terme de 


DON-LAGE, Dans) Pl ee der - 
die-n; £ a 
Donlatte die 
die - art T! de Tu) Late da a fan 
dans les conduits des mines en pente. 
ne 
Kae incliné, Ein dönleger Egg un re 
de mins incliné, 


Le pivoine, bouvreuil, groulard, è 


DOPHÈL À 
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DONNER, (Donner) (der) gen. des-s, pl. die-; 
Le tonnerre. Vom Donuer erfchlagen werden; 
ide ve Por app4 du tonnerre. Der Donner hat in 

irchthurm gefchlagen ; le tonnerre eft tom- 
#7) Jur le clocher. Die Donneraxt , der Streit- 
hammer; un marteau d'armes. Der Donner- 
fein; la pierre de tonnerre ou de foudre. Der 
Donnerbart; le grande joubarbe, (herbe). Dee 
Donnerbèfen, voy. Miftel. Die Donnerbohne, 
das Donnerkraut; l'orpin, la grajlette, joubarbe 
des vignes, fêve épaife, (herbe). Die Donner. 
büchfe; Ja bombarde. Der Donnerdiftel ; P& 
pynge, chardon d cent têtes, ( Plante). Der 
nnerflug, Hohlwurz ; Parifloloche . petite 
ronde, ( herbe ). Der Donnergott; S'upiter. 
Der Donnerkeil, Donnerftein , Donnerpfeil; 
um carreau de foudre, le bélemnite, bétile; car- 
reau d'arbaléte, Der Donnerknall ; le Gén 
bruit éclatant du tonnerre. Die Donnerrë 
Erdepheu, Gundermann; 3 lelierre terrefire. Der 
Donnerfc 3 la foudre, coup, éclat de foudre os 
de tonnerre. Das ilt ihm ein /onnerfchlag ; ce 
un coup de foudre pour lui. Die Donnerftimme; 
la voix de tonnerre, voix nes Er mé 
eine Donnerftimme ; ce tonnerre 
voix. Der Donnerftrahl ; HE 

- Das Donnerwetter; le nt Fa le tom 
nerre. Er hat eine donnernde Stimme; sl a uns 
voix de tonnerre. 

DONNERN , (bonnern) v. m. Ich donnere - don: 
nerte, i. h gedonnert ; Tonner, foudroyer. Es 
donnert; il tonne. Es hat die ganze Nacht 
proue und ge il n'a fait qu’ éclairer 

tonner toute la nuit. On dit Figur. Das Ge= 
fchütz donnert; Partillerie tonne. Mit Stücken 
auf die Stadt donnern; Peer la ville. ‘It, 
Mit Eifer und Nachdruck rèden; tonner, 
miner. Der Prediger hat Fr die Lafter ge- 


ot ce prédicateur a fulmind, tonné contre 

les viçes. 

DONN! AG, Be) en gen. des = 
es, pl. die-e; Ede ni Grüner Donnerftag ; 

RT ag jé fat » (Doppel, où Duppel 
on 0 on Du 

DOpPs gen. des-s, pl. die is Petite mon 5 a] 
d'Allemagne dont deux font un Creuzer & 


un tn it. Terme de jeu. Sie find noch im 

ADLER encore pour le 
R (Doppel Mol) (der) gen. des 

-s, pl. die-; L'aigle double, dans les armes 
de l'Empire Romain, 

DOPPEL BAND, (Doppelband) (das) gen. des- 
es, pl. die - bänder; Um ruban à double lices 
it. en terms de ; ferrurier, la fiche, & en terme 
de Tonnel. le /ommier. 

DOPPEL-BECHER , enge (der) gen; 
‘ des-8, pi die-; robelet des joueurs. 

DOPPEL-BIER, (Boppelbier) Can) gen. des-es, 
Sol ae double bière ‚ bière forte, os 
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. DOPPEL-BLECH, (Do, Depp) (das ? gen. des 


SP DAC e; La s de fer battues, 
por DACH, Doppel bad)) (das) gen. des- 
es, pl. die- däc er; La ke, ordinaire, 

où les joints de deux tuiles miles lune à côté de 
l'autre font couverts fd d'autres tuiles. 

DOPPEI-DEUTIG , ‚(boppelbdeutig) a & adv. 
zweideutig; A: min équivoque, à le en- 
tente, adv. ambi, 

DORBEL-DEUTICRENT, (Doppeldeutigfeit) voy. 
ZWEI-DEUTIGKE 


„DOPPEL-DRAHT, N eppeibreße) (der) gen. des DO 


ul, gros fil des cordonniers. 
DOSPEL Eisen, (a Doppeleifei) (das) gen. des- 
8, /. pl. On appelle ainfi dans les forges de fer, 
les barres à moitié moins longues & pefantes 
LE à l'ordinaire; carrillon, quarrillon. 
D No Doppeifag ott CH) gen. 
. des- Be die - €; Le contre-b L} 
Doreen GE, (Doppelgeige) ( ie). gen. der-, 
l. die-n; La viole d'amour. 
D EEE GOLD: CRoppdsn) (das) en. des- 
T. de L'or en feuilles. 


EN, (Do pelbafen) (der) gen. des 
-8, pl. die-; Une a: i Pe a 


a (Doppelfäuer) (der) ge des 


-8, pl. die-; 
D (Doppélberiig) adj. Y. Falfch; 


DOPPELLAUT, DOPPEL-LAUTER, ( Dopel- 
‚ laut, Doppellute) (der) gen. des-es, pl. die 


DÖRFEL-LERcHEr € 3 [Boppetiage) (die) g 
der-, ne La grande aloueite de Cathy. 

DOPPEL R, ( Doppel) (der) gen. des-s, pl. 

. die-. Der Dee 5 Le trompeur, pipeur, 
GREEN: au jew, “peus 

DOPPELN, (doppeln) v. a. Ich doppele-doppel- 


te, ih gedoppelt, n mieux verdoppeln; Dow 


bler, redoubler, mettre double. Doppeln; ( T. 
de: cordonn. ) coudre avec du gros fl. I. Ver- 
fohlen ; coudre la femelle à l'empeigne. Dop- 
peln, re) jouer, it. tromper, piper, [raw 


DOPPEL-OHRT, » (Dappeobrt) (der) gen gen. des 


Ei wu die-e; ( ine à 

a nn femelle. 
"DOPPEL Doppelpuinft) (dev) (der) gen. des 
die - e, olon; deux points. 


- es, 
on Ds (Doppel: Sammet) (der) 
en. des-es, /.pl, "Le velours à revers de panne. 
D re (Doppel) (der) gen. des - 
„pl. (T. d'imprim.) Le doublon, faute 
confie à compojer deux fois en 
Seins mots. 


DCP. 


DOPPEL-SCHATTIG, (b a Sage y ad. ade; 
Amphifcien, terme de Gogh je. ER: dit ee 
habitants de la Zone torride, dont l'ombre 
tantôt vers le Mödi, tantôt vers le Ne 

DOPPEL-SCHICHT , (Do i die 

der -, “pe die - en; ordis ( A 

pe ares poil Lage zur Doppelfchicht; le 


DOPPEL SD, re) | (das) gen. des 
-es, /. pl. La bifcutelle, (plante 
PPEL-SCHLAG, d 
nn ue Age) (à ( ur 
mefure 2 

DOPPEL-SCHLEICHER, ee > 
gen. des-s, Br die - marcheur 


oe deren HNEReE, 


ee = Cooppasimefe) (die) 


BBEL-SCHUSS, (Do elfchuß) (der) gen. des 
-es, pl. die - fe Bun Do drapier) ya dm 
PORPEL-SINN, (8 fun) (der) gen. à 
oppelfinn) (der) gen. des - = 
J. pl. L'ambiguité, Doppeltinnig: 2 adj. & ad: 
Frei er Ein doppelfinniges ort; sun Far 


doubi 
à DOPPEL STEIN, » GDopeeein (den) - 


pl. die-e, z; it. Le 
erhal erg ut Jpathique Eisler ci 
ji 


D MEET, Ce u doppelt) c adj. & adv. Double, double- 
Doppelten Sold bekommen ; 

paies * double paie. Doppelt belohnt werden; 
être doublement mE Doppelt bezahlen; 
payer le double, au double. Doppelt machen; 
doubler , redoubler , mettre double. Eine Sache 
doppelt zufammen lègen; mettre uns chofe en 
don. Das koftet mich "doppelt fo viel; c- 
lui-ci me coute le double de Pautre. Doppelte 
Bänder , Reife der Böttcher ; des Jommiers. 
Doppelte Glieder ; lerachitis, maladie qui comfifte 
princil “etes dans la courbure de l'épiné du 


as lus part des os longs, dans des 
oi ment aux articulations & dans 
ee ment de ia polrini. On dit : er 


Kind hat doppelte ow abgefezte Glieder ; cet 
enfant efl noué, Den (en T. de Blajon,)« 
Jumelt, jumelle, gemell. Ein doppeltes Kreuz; 


un croix voltée. 

DOTE gi 1 Saffet) (der) gen. 
des-s, BL AAER 

POP A  Bemebsheie) (der) gen. 

DOBPEL! Nas Boppelung) voy. Doppelirung ; 
Le doublement : re lement , la duplication. 

DOPPEL-ZUNGIG, (boppeiüngig) adj. & adv. 


Double, difimulé, Ein Doppelzüngler ; ms lan- 
gue double. POUPEE feyan ; Joufler le 
chaud &- le froid. 


DOP- 


DOR: 


nor A et, (die) gen. 


der-, pl. die: 
DÖRDRECH, Do ps 
de la Hollande, 


CDoidrecht) AB. ville 


DORF, Dart), (das) gen. des-es, pl. 
: Dörfer; Le village. gris on entend auf 
pense le pays plat, rg Von Dorf 

zu Dorf; lage en village. On dit figur. 
Das find 1e böhmifche Dörfer, das find ihm 
unbekannte Dinge; cefi de l'algèbre pour et 
def du grec, ce font des terres inconnues pour lui. 
Die Dorfflür o4 Dorfmark; Le di d'un vil 

- lage. Die Dorfgerechtigkeit ; le droit de villa- 
ge. ‚Ein Dorfjunker; un À error de villa- 
e. DasDorfleben; {a vie 
Den ern De un petit age, es 

ie Dorfleute; {es pay/ans, campagnards, gens 
de village. On du. dans y ae, 
lee le k juge de village. Die Dorford- 
au lizei; Ia police de village. Eine 
Dee une cure de village. Der Dorfpfar- 
rer; le curé de village, rer eccljiafli- 
que de campagne. rfrecht ; les privile- 
ges d'un village. Der Dorfrichter; le juge, 
maire de village. Die Dorfichaft; la commu- 
sauté, le village. Die Dorffchaften fchätzen ; 
taxer les communautés, les communes. Eine 
Dorfichenke; une guingueke, un cabaret. Der 
Dorffchoppe; l'affe en Der Dorffchultheifs, 
Dorffchulze; le juge, maire, conful de village. 
DORGEL, (Dorgel) TORGEL, voy. WEIN- 
a vo Ma) adj Dorigus. Dorifch 
„ (bori orifche 
Mundart; $ Tale darin. Dorifche Saulen- 
ordnung; en dorique. 
Poe Del) ie) gen. der -; pl. die-n; 


Le moule 
DORTEN-BAUM, (£ (Dorlenbanm) voy. CORNEL- 


. DÖRLING, „Pörling) (der) gm. des-es, pl. 
die-e; Le rofignol de jour, qu'on trous en 


DORN," (Dorn) a gem des- es, pl. die- 
Dorner ow Dornen; L'épine, fe dit proprement 
des piquans qui viennent à l'pine & à quelques 
autres arbres. Er hat fich einen Dorn in den 
Fûfs er 4} lui eff entré une 

dit proverbialement : "Es giebt keine 

ofen ee Dörner, wer Rofen brechen will, 
mufs die Dornen nicht fcheuen; 4 we) point 
‚de Rofes Jans épines. KeineRofe ohne Dorner; 
nulle röfe Jans épine. Figur. on dit: Einem 
ein Dorn in den Augen feyn; ne pouvoir Den 

. porir-l vue. de gg. un. Das ift.mir ein 
im Auge; def une crève-cœur pour moi, je ne 
le vois qu'avec dépit. Zichet mir den Dorn aus 
dem Fülse; tirez-moi de l'inquiétude, de l'em- 
barras, où je fuiss it. en T. d'Art. Der Dorn 

sa Schlofse ; la brocke d'une Jerrure, Der Doru 


épme dans le 


. DOR. 


an einer Schnalle; Pardillon, le ranguillon. Dee 
Dorn an der Klinge; la Joie, la partie du fer 
d'une épée & d'un couteau, qui entre dans la 
poignée, dans le manche; it. Dorn; en terme de. 
Serrurier, la chevilette; jt, Dorn, en T. de ma= 
möge, la verge, le membre du cheval, On àp= 
pelle aufi en T. de Chymie: Dörner ou Darrlin-. 
ge; le cuivre hérilé de pointes qui refle ts 
cd du refuge & de la liquation, 


DORN APFEL, Byeniigt (der), gen. des-s, 
ei ug apfel; épinsufe. Voy, Stech- 

DORN: BAUM, (Dornbaum) (der) Ben ee 
es, pl. die- bäume, Der Korallenbanm ; Le 
rei Der Weifsdom ; l'aubépine, Pop 


blanche. 
DORN-BUSCH, Dornbufi) (der) gen. des-es, 
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1. die - = büfche; Z, ine, le buijjon d'épine, 
DORN-DREHER, Dee gen. des- 
+8, pl. die-. Der Dornkratzer; 


l'écorcheur, la agree: (oi fan. 3 

DORNEN, (bornen) adj. Von ornen, aus Dors 
pen geflochten ; d’epines. 

DORNEN-KRONE, ( Dornenfrone) (die) gem 
der -, pl. die-n; Une couronne d'épines. 

DORN- Fisch, a Ce Ge) gen. des-es, pl, 
die-e. Der Stachelbärs; inoche. 

DORN-GRUNDEL, ( DU (die) gen. 
der-, pl, die-n; che, forte de ee poif- 
Jon qui bn) dans les ruiffeaux €? dans les pe- 
tites 

DORN- HAY, "(Dornhap) a 


en. des- en, 
zu té -en; Le requin, gros pol 


on de mer très 


DORN- HECKE, (Dornhedke) (die) oe der -, 
1. die-n; L' ie, la de 
DÖRNICHT, (bornidt) adj. Den 
Dörnern gleich ; 


Omen ie 
INeUXx, en ine. On 
elle en T. _de rs grläe étain 
DRE (born, ) adj. Was viele Dornen hat; 
ineux. Ein dorniges Feld; un champ plein 


DRK KÖNIG, (Dorntönig) va. ZAUNKÖ- 
DORN-KRATZER, (Dornfrager) vo. DORN- 


REHER. 
DÖRNLEIN. PAUM, (Dörnleinbaum) voy. KOR- 
DÖRNLING, (Dörnling) v. DORNSCHW AMM. 
DORN- MUSCHEL, CDormmufchel) Lan). em. 
der-, pl. die-n; Lau e héri 
De -RAUPE, (Dornrau €) (die) ps der-, 
nz; La chenille = LS 

pété Russe (Doré en. des-es, 
pl. die-e; Nom génér pu à Du eurs oifeaux 
gui fond leurs Aids dans les feinais; la méfan- 


Voy. Meile. 
ea DORN- : 
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DORN-RÜCKEN, ee) nn gen. des- 
ep Der Roche, N oche; la raie 


‘DORN- N Ce Co (Dorn enfer (die) gen. der-, 
gl. die-n; Le "cijoirs jardinier, pour ton- 
dre les haies. 
DORN-SCHWAMM, (Dornftoamm) (der) gen. 
. des-es, pk die- fchwämme ; La morille épi- 


DÖRKSCHWEIN, ya (das 
des - ei e; La Ba MARGE ë. 


DÉROTR HEA, a sn nom de 


“Chère DÜRR. 
BE (Börtbalfen) voy. DARRBAL- 


DÖRRE, (Dörre) (die) voy. DARRE. 
DORLEN ‚ (borren) v. n. ch dorre - dorrete, i. 
b, gedorret. Verdorren. dürre werden; fécher, 

fliri y faner, mourir de en 

DÜRREN, (dörren) v. a. Ich dörre - dörrete, i. 

h. gedörret. Dütre machen ; /öcher, deflächer, 
Tan 
DÖRR-KRAUT, (Dörrfraut) u. DÜRRWURZ. 
DÖRR-SUCHT , (Dörtfcht) voy. DARRE. 
DÖRR-WARZE, (Dörrware) die) en. der -, 
‚once die-n; Fic qui vient à la bouche des che- 


DÖRSCH, (Dorf) (der) D) gen. des-es, pl. die- 
merluche. poiffon. 

DÖRSCHE, ae Nes ow Torfche, (die) gen. 
Rn Der Kohlftrunk 


die - ri 3 de tronc, 


RE ar ado. La, en ce lieu, y. Was 
De er dort? que fait-il Id? Ich bin hier 
und er ift dort; je Juis ici, & il efi ld. Der 
eine hier, der andere dort; l'un ders, l'autre 
dela. Hier und dort; de côté € d'autre. Dort 
drauf; {à deflus. Dort drinnen; {à dedans. 
Dort oben, dort droben; Id haut. Dort un- 
ten, drunten; id bas, là defjous. Dort durch, 
dort hin durch; par à, par del. Dort her- 
‚um; par ld. Dort her; deld. Dorthin; Id, 
en dela. Gehet dorthin; allez la. Sie laufen 
einer hierher, der andere dorthin; les uns sem 

d'un côté, & les autres de Pautre. Dort- 
in, nr as dei. Dorthinab; Id bas. 
Dorthinauf; ia haut. Von dort aus; de delà 
Dorthinaus; par la. Von dortwärts; de ce 
côté Id. Gehet Res Fr ar ld. Er 
er aies gegangen; u if alé de ce côté 
Der eine will hier, Fr de dorthin- 
ea Fun tire à dia, l'autre à buehaut, Dort- 
hinten, dorthinter; Ja derrière. Dorthinein; 
&@ dedans. ponte par. dela. Dorthin- 
um; Id autour, là aux environs, : 
DE dortig) adj. mieux dort befindlich; 
qui y ef 


DOT. 


poses HAN (a) kei en. der-, pl. dien; Ume 


"ls Da; le da ri On arg uf 
sr es (2 le. n appelle au, 
Dofen, les huîtres A ts égales. R 
DOSEN-BAUM , (Dofenbaum) (der ) en. des - 
es, se die- bäume, Der Krumholzbaum; 4 


D SEN.ST STÜCK, (Dofenfüc) (das) a des - 


die-e; 


gm. DOSSRUNE, océans) ı ei wi kb 


talus. 


DOST, (Doft) (der) gem des-es, AAA 
fen; lorigan commmm, la 
- bätarde, 2 Engler. a arg 0% IL 


ferdoften ; eup. Avicenne. 
DOTTER, Dotte), “ae gen. des-s, pl. die-. 
De. Gelbe eines ies, der Eidotter; Le jaune 


TTER-BLUME, ( Dotterblume) ) (die) LA 
der-, pl. die-n; Nom dem pes 
tes. Die ed be Jouci Te, pig marais. 


= er Eee) adj. Couleur de 
DÖTTER- UT, ne er das) gem. 


des- es, 1: A Iar 
DOTTER-SCHNECK reine) (die) 
ren, der-, pl. die-n; ? Nérite à fond jaune avet 
s faces | des ren de couleur brume; 
re dt demironde ; it. le mame- 


DOTTER. ER WEIDE (Dotteriveibe) (die) 
a pl. die-n. ? Die oldwei, gelbe Ve 


de; Fab je une. 

DRA( [ Prato) ce re. des-n, pl. die-n; 

Mie efpèce de Ro à ui El im 
‚ne des erifen à des ailes rt de ferpent, „ 


On dit fi ED Diefes Weib ift ein wah- 
rer Dr: 


e; cette ef um vrai A jé 
En fiyle ergo br bolli cheDrache; fe 
gon wer fe prend pour le démon. Les Afiro- 
normes ent der Drache; le dragon, une 
confelation de l'hémifphère boréal, Les enfants 
lent Drache; un efpèce de machine a 
fe avec du papier étendu & collé fur 
guettes & qu hr fait Re nc 
d'une ficelle ré laquelle elle tient, le cerf- volent. 
Le ache, Dee (en T. de marine) 
quatre becs Me 
DRACHEN BAUER, (Br „Draienbat? (m) (der) a 
an: es, (pl. CT 


DEAÖHENBAUM, ee lad (der) gem 
des-es, pl. die - bäume; re 
plufieurs arbres, Die Vogelkirfehe; le c 


a grappes, dont le fruit well pas mang ef 
je 


DRA, 


"Is pıier” ‘Der Elfebeerbaum; Falifier à feuik - 


DRACHEN-BLUT, (Dradenstur) Can » ge 
2 rachenblut) S 
des-es, f. pl. Le \ ls, ‘fase dre 
, plante qui ef une efpèce de patience. Ses 
Ben, a qi v Er ne IE 
On m fait weh en médecine. Drachenbluts- 
ro ; -dragon en larmes ou. gouttes de 


DÉR CHEN: CH, CDs 


des-es, die- e Der 


de mer. 

DRACHEN-KOPF (Drachentop a) gm. 
des es, pl di köpfe, Ja du dragon; 
it, int du Nord, où l'écliptique efi coupée 
Porbile. de la lune; it. téte di. a 

DRACHEN -KRAUT, (Drachent:aut) (das) gen. 
Ba er, J. m „Die Agremone, der Odermen- 


; Pai; 
PBFLANZE, (Drachenpflange) voyez 


(der) gen. 


in Te ; le dragon 


DRACHE. 
DRACHENBAUM. 


DRACHEN-SCHLANGE, retiens (die) 
er a n; (T. de Blajon) Le fer- 


SC (Dradjenfctoanz) (der) 7 
gen. des- es, J. pl. La qusue du dragon, le point 
Dre midi, gi l'écliptique efl coupée par l'orbite de 


DRACHEN-STEIN, gra) (der) gen. 
Re zer die-e; La pierre dè dragon, 


DRACHEN-WuRZ, | Sr) ae 
afferfchwertel ; Firis 


en Die Fe 
le glaïeul des ee flambe bâtard, 
Ne (Dradyma) as) an) Bus. des-, ge die- 


en, nie achne, Jextul, ficelique, 

le poids d'un 

DRAGANT,. Drigant) voy. TRAGANT. 

DRAGONER, (Dragoner) (der) gen. des-s, pl. 
die-; Le dragon, forte de troupes qui combat- 
tent tantôt à pied, tantôt à cheval. 

DRAGUN, CHragun), CC (der) gen. des-es, /. pl. 
L'efiragon, herbe odoriférante. 

DRAHT, (Draht) (der) gen, des- es pl. die- 

De te ee Tuch we fei- 


; du Eiferner, mefsin- 

gener Draht ; ir darchal, fu de laiton. Gezo- 
ener Gold- und Silberdraht; trait, de For, 
Se rar rent trait. Platt zufammengeroliter Gold- 
und Silberdraht ; la cannetille. er. T. d'épinglier) 
GerichteterDraht, die Strehne; la dreffée, Schäft- 


draht; fil d moule. Knöpfdraht, Draht zu den DRAHT. 


Nadelkno fen d'éte. Den Draht reinigen 
ee fl. Draht in Ring; Hat 
Le De nets Kanten; le cordonnet, 
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Draht einer Papierforme; ls vergeure. Draht an 

einer Sonnenuhr; Faiguille de cadran folaire. 

DRAHT-ARBEIT, Draptarbeit) (die) gen. der-, 
4 pl. Le filigrane, filigrame ; filagrame. Dex 

rahtarbeiter; ouvrier en filigrane. 
DRAHT-BANK, (Rabat) (die) gen. der-, 
die - bänke; L'argue, 

D -BAUER, (Drabtbauer) (das) gen. des- 

8, pl. die- Ein Vogelbauer von Draht; une 


DEAR (Drabtbobrer) (der) gen. 
des -5, pl. die-; "Une petite vrillete. 
DRAHT-EISEN, (Drapteifen) (das) gen. des- 
8, pl. die-; La ière, morceau d'acier percé 
d'un ou de plufi eurs trous inégaux , par lesquels 
on fait pajler Vor, l'argent, le cuivre &c. qu'on 


D VÆHTERN, (drähtern) adj. Von Draht; de fil 


DRAHT-FENSTER, (Drabtfenffer) (das) gen. 


des-s, pl. die-; Une fenétre garnie d'un treil- 
hs de 


ke ehe (dee) en. des- 
E nn d die -; Un eg de fil d’ , chafis 


GE, ton Drabtfugel die) gen. der-, 
HE ne n; Une bale Be cn s de 


et attachées enfemble par une petite ou 


D DRAÂT. LEUCHTER, (Drabtleuchter) (der) gen 


des-s, pl. die-; Un chandelier de fi, dar. 
DRAHT-MAAS, (Drabtmaaÿ) (das) gen. an 
a Bi die-e; Un pour mefurer la gro 
1 d’archal. 
D AT LATTEN, (Drabtplatten (ue gen. 
des-s, /.pl. Le laminage Der Drahtplatter ; 
le tin, afineur un 
DRAHT-RICH ER, ( a ( de Ei 
des -s, pl. die-. 
Richtholz ziehet ; le een 
DRAHT-SAITE, (Drabt ue aie) 2 de der-, 
l, die-n; Une corde de 
D SEE (Drah: Lecce) er gen.der-, 
1. die-n; Les ci/ailles, cifoirs des épingliers. 
D nt an , ge Denktenadite ee 
en. des-8 e-. Lerogneur. 
Erahtichneider; 3 le ro, de têtes. 
DRAHT-SIEB, (Drabtfieb) (das) 
l. die-e. Un crible de fil dar: 
DRAHT-SILBER, (Drabtfilber) (das) gen. des- 
zu S pl. Argent en fils, tel qu'on le trouve 
ALT . argent filé, trait. voy. Haar- 


DRAMT-SPINDEL,, (Dr el) (die) gen. 
der - Re die-n. Dachble Def a ne 
SEDINEN; ‚Drabefpinuen; (das, gen. 


en. des-es, 


des-s, inage. 
DRAHT- DE” (Drabtivinde) (die) gen. der-, 
pl. die-n. Le "cabefan 


des tireurs d'or. 
DRAHT- 
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DRAHT-ZANGE , (Drabtjange) (die) geb. der- 
5. 


1. die-n. Les . 

DÉAHTZIFHEN, CDrab sg (das) gen. des- 
8, /. pl. L'affion de pajer le laiton à la filière. 

DRATH-ZIEHER, (Dratbgieher Kam) Bm den: 
e, pl.die-. L'affineur, tireur d'or, Die Drath- 

p Biche; D Pa =. a 
RALL, (| ) adj. v. Dicht, veft, gedrungen; 
compaßl, tors, Dralles Be RL 
ler Zwirn, der ftark gedoppelt ift; /il trop 
tors. On dit a dans quelques Provinces, 
Eine kleine dralle Dirne ; une petite fille bien 
potelée. Ein dralles Pferd; cheval bien fourni. 
En T. d'Arquebuf. on appelle der Drall, ou die 
Dralle {a rayfıre d'une nee 

DRANG, (Drang) voy. DRINGEN. 

DRANG, (Drang (der) gen. des-es, /. pl. Das 

Gedränge ; la preffe, foule. It. fig. das Drang- 
fl, die Bedrängnifs; le döplaifir , l'affiRon. 
Einem allen Drang anthun; faire des avances 
d qq. un, lui faire des vexations, lui donner 
des mortifications. Les auteurs modernes fe Jer- 
vent de ce mot au lieu der Trieb, die Neigung. 
Er fühlt einen grofsen Drang das zu thun, 
zu fagen &c. il Je Jent une extrème envie de 
aire, de dire &i. 

Dirk, éd dr ange ine 
ferré, À e n; être gêné 
ra PR aufre , fe ferrer. 

D » (drängen) v. a. Ich dränge, dräng- 
te, ih. un drücken ; prejler,, /erver,, 
fouler 3 gener. Sich drängen, einander drän- 

en; Je prejfer , semprejler , senirepreffer , Je 

Feder, 5 /errer. Sich durchs Vo) de 2 

fendre la preffe, la foule. Sich an die Wand 

drangen ; /e Jerrer contre la muraille. Sich 
zur Arbeit drängen; /emprejer d travailler, 
fendre la foule pour prendre part au travail. 

On dit fig. Einen drangen , betrüben ; afli- 

ger, chagriner, mortifier , vexer, opprimer , 

opprejer , perfécuter qq. un , tourmenter. Von 

feinen Gläubigern gedränget werden; &re tour- 
ment£ par fes créanciers. 

DRANG-SAL, (Drangfal) (das) gen. des-es, pl. 
die-e. Die Bedrückung, Bedrängung ; le tort, 
Fat ‚ tourment, rates le Aue 


e, enge; 


- Fafifion, la Jouffrane. iel Drangfäl aus- 
en; voir bien des mortifications. Einen 
eien; délivrer gg. un de 


von der D 
hat mir viele Drangfäle ange- 


loppreffion. 


than; il m’a caulé beaucoup de peines; il m'a . 


ait Jouffrir terriblement. Es war ein gröfes 
‚für mich, meine Freunde fterben zu 
Tehen ; ce futune extreme Jouffrance pour moi, 
de voir mourir mes amis. % 
DRAPPIREN, (dtappiren) (7. de peint, & de 
Sulpt.) drapper, habiller. 5 
DRAT, (Drat) voy DRAHT. 
DRAUS, (draus) es, de. voy. DARAUS, 
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DRAUSSEN, (brauffen) adv. dehors, Draufien 
bleiben ; demeurer rs. Von draufien; ai 
dehors. Drauflen her; de dehors. Aus, auf 
fer, aufferhalb dem Haufe, der Stadt; hors du 

u Logis, de la maifon, de la ville. Die drauflen 
find, aufler der Kirche find; ceux de dehors 


Péglife. 
DRÉCHSEL-BANK , (Drefeibagf) (die) gm. 
der-, pl. die-banke. tour, four d tourner, 


banc de tourneur. 

DRECHSELN , (brehfeln) v. a. Igh drechfele, 
drechfelte, i. h. gedrechfelt ; Tourner, travail- 
ler au tour, faire qq. ch. autour. Das ift ge- 
drechfelt; cela ef fait au tour, travaillé am 
tour. Eine Kugel drechfeln, 3 tourner 
wne boule. It. IB: drechfeln , künfteln ; tra- 
vailler avec art. Eine Periode drechfeln ; tour 
ner bien une période. Das ift fo artig und fo 
fchon, als wenn es gedrechfelt wäre; ceia el 
fait comme aw tour. 

DRECHSEL-STANGE, (@rechfelfiange) (die) 
gen. der-, pl. die-n. perche. 


DRECHSLER , (Dredieler) (der) gen. des - # 
a Dee De Runfldrechslert 


tabletier. 
DRECHSLER-KUNST, ( Dredélertunft) (die) 
der-, f. pl L'art du tourneur, Die 


en. 
Dreibalernieht 3 Pouvrage fait au tour. Ge 

fammtes Drechslerwerkzeug; l'afutage. 
DRECK, (Dreck) (der) gen. des-es, /. pl. L'or- 
dure de l'homme, le bran, la brayefiente, mer- 
de. Der Dreck, Koth vom rothen Wildbrett ; 
les fumées. Kuhdreck; bou/e, bouxe. Dreck, 
Koth auf den Gaflen oder Strafen; la boue, 
crotte, In Dreck fallen; tomber dans la boue. 
Koth auf dem Lande, st. Moraft ; ia fange. 
Dreck, Kehricht, Auskehricht ; lordure, la 
balayure. Unflat ; des vilenies. lamm , 
Moraft; {a bourbe, Schnepfendreck ; merde de 
bécaffe. Teufelsdreck ; (drogue medicinale ) aja 
La , lafer. Dreck, pad: fig. bagatelle. 
inem aus dem Drecke heben ; tirer gg. un de 
la poufiere, de la boue, de la mifère. Wer 
Dreck angreift, der befudelt fich; (Prov.) qui 
manie de la poix, il s'en attache à fes doigts. 
Sich worein mengen, wie Mäufedreck unter 
dem Pfeffer; Je mettre en rang D rs Da 
follt einen Dreck davon haben ; (Prov. ger) 
ce n’efl pas pour ton nez; cela te pajlera 
le bec. Der Dreckbaum, Dreckholzbaum ; ls 
bois caca, de merde, Ein Dreckhaufen ; un 
monceau de boue. Der Dreckkäfer ; ee 
merde, pillulaire. Der Dreckkarren; le tom 
bereau. Der Dreckkorb, Dreckkübel ; lecoffre, 
panier aux ordures. Ein Dreckloch; un ma- 
rais, bourbier. Eine Dreckfau, fchmutziges 
Menich; une Jalope. Der Dreckvogel; le vau 
tour du Bréjil ou da Mexique, chajlsmerde. 
25 
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Der Dreckwinckel; le recoin des ordures, des 
balayeures. 

DRECKICHT, Gretich) ‚ad, Schmtzig; ae, 
fangeux . merdeux. Befchifsen ; breneux , em- 
brené. Das Kind hat fich dreckicht gemacht ; 
benfant s’eft embrené. Moraîtig, fchlammicht; 
hourbeux, fangeux. Kothig, befudelt, un- 
fauber ; crotté. Dreckicht machen; crotter. 
Dreckichte, fchmutzige Schuhe ; Jouliers crottés. 
Es ift dreckichtes Wetter ; il faitun vilain temps. 
Es ift fehr dreckicht drauffen, auf den Gaflen; 
a fait fort fale, fort vilain, fort croité dans les 
rues. Dreckicht, fchmutzig, unreinlich ; /alo- 

e, mcül-propre. Dreckichte Nägel an den 
ingern ; ongles ueloutés, ongles de velours. On 
dit fig. & pop. Es fieht dreckicht mit ihm 
aus; À ef mal dans Jes affaires. Es wird 
dreckicht .ablaufen; cela n'ira pas bien, cela ira 
‚ la n'aura pas une bome fin, cela ne 

5 rer as heureufement. 

DREH-B. » (Drebbabn) (die) gen. der-, pl. 
die-en. La corderie , lien où lon fait la corde. 

PRES EANR, (Drebbant) voy. DRECHSEL- 


DREH-BAUM, (Drebbaum) (der) gen. des-es, 
pl. die-bäume. Der Schlagbaum ; le moulinet. 
AR. (en T. de tourn.) le mandrin. 

DREH-BRÜCKE, (Drehbrüde) (die) gen. der- , 

j. die-n. Un pont tourzant. 

DREH-DOCKE , (Drehdode) (die) gen. der-, 

pl. die-n. On appelle ainfi dans les moulins à 


er, la manche à tarrière. 
D HLEISEN > (Drebeifen) (das) gen. des-s, 
pus Outil de tourneur; le bifeau; it. la 


vialle. 

3 DÉÉHEN (drehen) v. a. Ich drèhe -dr&hete, i. 
hg À n, umwenden ; tourner 
#t. tordre, tortiller. Ein Seil drèhen; tordre 
une corde, corder , cordonner. Viel Faden zu- 
fammen drèhen , ein Seil daraus zu machen ; 
eabler. Seide drehen, winden, zwirnen; re- 
tordre de la foie. Die Stricke mit Hölzern 
drèhen, räteln ; roter. Die Nafe drehen ; tordre 
L nez. Die Augen im Kopfe herumdrèhen ; 
rouler , les yeux. Einem den Degen 
aus der Hand drèhen, ow winden; arracher de 
force F'épée des mains. Das Schiff gerade gè- 
gen den Wind drehen ; donner vent devant. 
, flechten ; cordeler. Drehen, wenden; 
volter. On dit figurément. Einem eine Nafe 

dr&hen ; domer 


5 bajes, des caflades , de la 
abatine à qq. un, lui en r a garder, eu 
Fer d'une, donner du troquet à qq. un, une 
caflade & qq. un. Man hat ihm eine Nafe ge- 
dréhet, on fa lui a baillé belle. Die Worte 
drèhen; tordre les paroles, donner un autre 
Jens, un Jens forcé aux paroles, les interpréter, 
ge autrement. Es lafst fich nicıt aus 
Holze ein Pfeil drehen, (Prov.) tout 

Tou. E - : 
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bois me? pas bon à faire flèche. Herumdrähenz 
pirouetier. Er drèhete ihn herum; if le fit pi= 
rouetter. Drèhen und wenden; tourner & ui 
rer. Ihr möget euch drehen und wenden wie 
ihr wollet, fo werdet ihr doch nicht löskom- 
men; vous avez beau tourner ES wrer vous n'en 
échapperez pas. Sich drèhen, im Kreife um- 
drehen ; tournoyer. Die Thüre drèhet fich aus 
ihren Auge la porte vire, tourne fur Jes 
onds. Sich herumdrehen, den Rücken dr&- 

en; fe tourner, tourner le dos. Sich rund 
herumdrähen ; Je tourner en rond. Sich im 
Tanzen auf einem Füfse herumdréhen; faire 
da pirouette. Sich mit dem Pferde herumärè- 
hen; faire marcher un cheval fur les voltes, pi- 
rouetter. Sich im Gehen drèhen; tortiler, fe 
pavader, remuer la queue. Der Wind drèhet 
fich; le vent change, Je change. Die Sache mag 
fich nun drehen wie fie will; Cef pourquoi 
de ing manière que la choje tourne. Pas 
Drehen, die Dréhung ; l'affion detourner, letor- 
“tillement, tournemsent , la rotation. Das Umdrè- 
hen im Kreife ; le Das Drehen, 
Verdrèhen der Worte; la fau/e explication ow 


É re 
DREHEN, (Drehen) voy. DRECHSELN. 
DREHER, (Dreber) (der) gen. des-s, pl. die-; 
Der Drechsler; le tourneur. Dreher, B illing, 
das Drehholz ; /e dit aufi de plufieurs chofes qu'on 
peut tourner où mouvoir en rond, ou qui Jer- 
vent rss tourner quelque autre chofe. 
DREH- LS, “Drebhalé, voy. WE ALS. 
DREH-HAUS, Drebbaus) voy. DRILLHAUS, Le 


ilori. 
DÉÉHKÆFER, (Drehfäfer) der) gen. des-s, 
pl. die-. Le tourniquet efpece d'ejarbot aqua- 


mal 
DREH-RAD, (Drehipd) (das) gen. des- es, pl. 
die -räder. Une roue qu'on fait tourner à ia 


main. 3 
DREH-SCHEIBE, 1 Drehfcheibe) (die) gen. der-; 
pl, die-n. En terne de diamantaire, le ron- 
deau. En T. de en: le tour. En T. d'af- 
meur ou tireur d'or , la fufée. 

D EH-STAHL, (Drehftahl: voy. DREH-EISEN. 
DREH-STIFT , .Drebftift) (der) gen. des-es, pl 
die-e. En T. d'horlog. le fujean. : 
DREH-STUHL, (Drebjtubt) der: gen. des-es, 

pl. die - fühle. Un Jiège tourmant „ it. le tour 


à, tourner. 
DREH-TISCH, (Drebtift) (der) gen. des-es, pl. 
die-e. tourniquet, 
Yy DREH» 
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DREH-ZANGE, (Drehjange) (die) gen. der -, 
pr. 


die-n. La pincette de verrier. 


DREI, (drei) adj. trois Dreimal drei ift neun; 
trois fois trois font neuf. Aller guten Dinge 
find drei; trois ef un nombre parfait. % 

. drei; à trois. Je drei und drei; trois à 

: trois. Selb drei; trois enfemble. Ich werde 
felb drei hingehen ; j'irai moi troifieme. Zwei 

. bis drei; deux ow trois. Die drei Perfonen 
der Gottheit ; les trois perfonnes divines. Drei 
Wochen; trois /emaines. Drei Monat; tri- 

: mejtre. Was drei Jahr währet; triennal. Drei 

- Mandel; quarante cing. Drei Schock; neuf 
vingts , cent quatre vingts. Alle drei Tage, 
je um den dritten Tag; de trois lun, 
de trois entrois jours. Alle drei Wochen ein- 
mal; trois Jemaines l'une. Ein Menfch, 
der nicht drei zählen kann; un homme fort 
fimple , fort niais, un pauvre innocent. Ich 

. kanns mit drei Worten fagen, habe nur drei 

. Worte zu fagen; je n’ai que trois mots à voüs 

. dire. Drei; (en parlant du temps) trois heu- 

«res. Um drei Uhr; d trois heures, fur les 
trois heures. Um Drei werde ich kommen ; 
je viendrai à trois heures. Gegen Drei; vers 
des trois heures. Es ift halb drei; il ef} deux 

. heures € demie. Es hat Drei gefchlagen ; sl 

. à fonné trois heures. Es geht auf Drei; il va 

- forner trois heures. Dreiviertel ; trois quarts, 
douxe omces. Ein und dreiviertel Pfund; une 
.Kure € trois quarts, jept quarts de livre. 

. Dreivierteljahr ; neuf mois. Dreiviertel auf 
Drei; deux heures &9 trois quarts; trois heu- 
res moins un quart. Es hat Dreiviertel ge- 
‚Schlagen; il @ jonné les trois quarts. 
teltaét ; mefure ternaire. 
Dörfer ; les revenues de trois villages. Eine Ga- 
lere von drei Bänken; une galère à trois rangs. 

. Drei Anker auswerfen ; mouiller en patte d'oie. 
Das heil. Dreikönigsfeft; les Rois, la fête des 

“ Rois, l'Epiphanie. Die heil. Dreikünige hal- 

. ten, fpielen; faire les Rois. So bunt wie ei- 
ne Dreikönigskerze ; rio € piolé comme la 
chandelle des Rois. 5 

DREI, (Drei) (die) gen. der-, pl. die-en. Un 
trois, chiffre qui marque trois, lenombreternaire. 

DREI-ACHTEL, (Dreiachtel) /. n. Trois hui- 

© tièmes de ronde ow croches, triple. Dreiach- 
teltat . mefure ternaire. 

DREI-ANGEL, (Dreiangel) voy. DREIECK, 

DREI-BAND, en) (der) gen. des-es, 
A Mi Der Dreybandflachs; e/pece de gros lin 

iga. 


Dreivier- 


DREI-BÄEZNER, (Dreibäsner) (der) gen. des-, 
8, pl. die-. Pièce de monnoie d'argent de 12 
Kreuzer , dont cing font un florin & 55 ws 

„ Louisd'or de 24 Liv. 


Die Einkünfte dreier D 
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DRELBEINICHT, (breibeinicht) adj. à trois 
pers qui a trois pieds. Ein dreibeinichter 

tuhl; un fige à trois pieds. 

DREI-BLATT, (Dreiblatt) \das\ gen. des-es, 
J. pl. Herbe à trois feuilles, trefle. Dreiblät- 
terig; en terme de Botanique, tripédale. "| 

DREIBOHRIG , (breibobrig) adj. & adv. Trois 
fois percé. On appelle dreibohrige Rühren ; 
les tuyaux ow canaux de bois dont l'ouverture 
efl de 3 1 pouces. 

DREI-DING, (Dreiding) (das) gen. des- es, pl. 

. die-e. On appelle ainfi dans quelques Pr 
ces E für tout en Silejie les ajlembiees des habi= 
tans d'un Eee qui Je font trois fois par an. 

DREI-DOPPELT , (dreidoppelt) adj. Dreifach; 
triple, trois fois autant. 

LREI-DRÆTHIG, \öreidräthig) adj. trifilé, à 
trois poils, de trois fils. Dreidräthige Strüm- 
fe; bas à triple fil ou de fil à trois brins. 

DREI-DRITTEL , (Dreibrittel adj. trois tiers, 
it. (en T. de Mineurs) la triple relevée des tra- 

. vailleurs. be 

DREI-ECK, (Dreied) (das) gen. des-s, pl. 
die-e. Le triangle, trilatère. Ein geradlini- 

esDreieck; un triangle refliligne. Ein krumm- 
iniges Dreieck ; un triangle fphérique. Ein 
recht winklichtes Dreieck ; un triangle re- 
Bangle. Ein gleichfeitiges Dreieck ; un trian- 
gie. équilatéral. Ein ungleichfeitiges Dreieck; 


un re 
DREI-ECKICHT, (dreiedicht) adj. & adv. triangu- 
laire. Ein dreieckichter Giebel ; un tympan. Ei 
dreieckichter Rahmen; wa chaflıs fait en triangle. 
Ein dreieckichtes Segel ; une trinquette, voile 
d tiers points, oreille de lièvre. 
REIECKS-MESSUNG, (Dreieémeffung) (die) 

en. der-, /. pl. La trigonométrie. 
DREI-EINIG , (dreieinig) adj. trin, trine, trois 


ER UN. 

DREI-EINIGKEIT , (Dreicinigfeit) (die) gen. 
der-, /. pl. La trinit. Ein Dreieinigkeits- 
laugner ;. un anti -trinitaire, unitaire. 

DREIER, (Dreier) (der) gen. des-s, pl. die-. 
Pièce de monnoie d'argent de trois fenins. Ein 
Dreierbrod ; une bife, un petit pain bis. 

DREIER-HERR, (Dreierherr) ow Dreiherr ; 
(der gen. des-en, pl. die-en. Membre d'un 
Collège compofé de trois perfonnes. On appelle 
ainfi en Suijle le receveur , tréforier, bourfier; 
voy. Rentmeifter, Seckelmeifter. 

DREIERLEI , ( breierlei) adj. De trois fortes, 
manières, façons, moyens. Ich habe dreier- 
lei Mittel; J'ai trois différents moyens. Dreier- 
lei Wein; trois fortes de vin. Auf dreierlei 
Art; en trois manières, triplement. 

DREIFACH, (brefad) adj. € adv. Dreidoppelt , 
dreifältig ; triple, tripartite. Dreifach vermeh- 
ren; tripler, Ein dreifacher Faden; un in 
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fl Dreifsch, auf dreierlei Weife ; triple 
ment. Er hat dreifach wieder gewonnen, 
was er verloren hatte; il a triplement regagné 
ce qu'il avoit perdu. Eine dreifache Manichet- 
te; une manchette à trois rangs. Eine drei- 
- fache Mine; we mine tréflée. Dreifach gros; 
trismégifle. Der dreifach grofe Mercurius; 
le Mercure trismegifte. Die dreifache Krone 
des Pabftes; la triple couronne, la thiare. Drei- 
fach in die Länge von oben herab getheilt; 
(en T. de Bla/on) tiercé en pal, tiers parti, 
double parti, parti en trois. eifach s fchrag, 
rechts getheilt; tiercé en bande. ®Dreifach , 
quer getheilt; tiercé en fafce , double coupé, 
6 em trois. Dreifach, fchräg, rechts ge- 
theilt ; tiercé en barre, tiercé barré. Drei- 
fach, links getheilt; double taillé, taillé entrois. 
In Form eines Schächerkreuzes drefiach ; tier- 
” CL = airle. Die dreifache Grüfe; le trinome. 


ou cordons. 
DREIFALTIG, (breifaltig) voy. DREIFACH. 
DREIFALTIGKEIT, (Dreifaltigfeit) (die) gen. 
der-, /.pl. Latrinité. Die Dreifaltigkeitsblume; 
DRELFÜS , (Drefuß) (der) gm. des- en, pl 
- > (Drafu ) ‚gen. -e, pl. 
i e. Le trépied. Draififig ; dreibe 


e- 
nicht; adj. d trois pieds. 
DREI-GESTRICHEN, (dreigeftiien) C7: de 
DREXHARICHT ,, (ribaricht) ad. (pe wi) 
- reihari . (peu uf. 
it. figur. dreihérig, durchtrieben ; com 
mene à avoir du poil, d Je couvrir de poil, 
i entre dans l'âge de puberté, pétalant. 
DREI-HAUIG, (breibauig) adj. DW 
fen Po de trois récoltes, que l'on fauche trois 
' fois Lan. x. 
D IT, (Dreibeit) voy. DREIEINIGKEIT. 
DREI-HELLER, (Dreiheller) (der) gen. des-s, 


gl. die-. Unliard. Er ift nicht drei Heller 
werth; öl ne vaut pas un » les tripes d'un 
endu. Du Närrchen, deine drei Hel- 


ler auch dazu geben ? cf à vous, petit fot, 
à raifonner ici. 

DREI-HERR, (Dreiberr) (der) gen. des-en, pl. 
die-en. Der Dreimann; triumvir. Das 
Dreiherrenamt; le triumvirat. F 

DREIHERRICH, (Ddreiherrich) Dreiherrifch , adj. 
Joumis a trois maîtres ou qui en dépend. ; 

DREI HUNDERT, (breibundert) Trois cents. 
Dreihundertjährig; de trois cents ans. Tau- 
fend und dreihundert ; treize cents. 

DRELJÆHRIG, breijdbrig adj. de trois ans. 
Ein dreijähriger Knabe ; un petit garçon de 
trois ans ; triennal; triennalité. Ein dreijähri- 


es wildes Schwein; un fanglier qui efl a. 
hr A 2 


tier-an. Drei! 


ein ; vin de trois 
feuilles. 5 : 


DIG, (dreifädig) adj. &? adv. d trois fils. 
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DREI-KLANG, (Dreitlang) (der) gen. des -es, 
pl. die-klange. Æcord harmonique de trois 
tons. 


DREI-KLAUICHT , (breiflauicht) ad. Qui = 
trois ongles. 


DRELKLOBER, (Dreifföber) (der) gen. des; 
pl. die-. (T. de tonnel.) Le fendoir. 


DREI-KÖPFICHT , (dreiföpficht) adj. à trois 
têtes. Das Dreiköpfichte Mäuslein am Schenkel ; 


[3 ae 
DREI-LAUFER, are (der) gen. des-s, 
le n 


pl. die-. (T. de Chafe) levraut de la pre. 
mière portée. - 
DREI-LAUT , (Dreilaut) (der) gen. des- es; 


1. die-e. Une tripi 
DREI-LEIBIG, (dreileitig) adj. Qui a trois 


corps. 
DREILING, (Dreiling) (der) gen. des-es, pl, 
die-e. Petite Monnoie d'argent; un liard. R. 
um es trois enfants Jumeaux. A. (T. 
de Tifer.) un triplefil. Ii. CT. de min.) le tom 
bereau. It. un vale d'argile qui contient 30. pin 
2. ein Dreiling, ein Dreiïerbrôtchen ; 


tes. 
une bife, un petit pain bis. 
DREI-LOTHIG, (reilôthig) adj. (qui pile une 


once € demie. k > 

A (dreimähbig) adj. voy. DREI< 

DREIMAL, (dreimal) adv. trois fois. Dreimal 
hab ich fie gefucht; je vous ai cherché trois 
fois. Dreimal fo viel; par triplement. Eine 
Summe dreimal fo hoch fetzen; tripler une 
Jomme. Diefe Schrift, Urkunde mufs dreimal 
ausgefertiget werden; il faut une triplicité de 
cet afle. Dreimal Heilig; le tri/agion. 
Ich habe drei- oder viermal getrunken ; Jai 
bu trois ou quatre coups. Dreimalig; @ trois 
fois, pour la troifième fois. Mein dreimaligeg 
Bitten hat fo viel gelruchtet ; ma prière réis 
térée pour la troilième fois à tant fait. 

DREI-MONATLICH , (breimonatlit) adj. de 
trois mois. Eine dreimonatliche Frift; un dé . 
lai de trois mois, triméfire. Ein dreimonat- 
licher Dienft; u» quartal, quartier. ; 

DREI-PFÜNDIG, (Dreipfündie ) adj. Von drei 

fund ; de trois livres. Ein dreipfündiger 
Hüt Zucker; un pain de fucre de trois livres. 

- Ein dreipfündiges Stück Gefchüz; unse pièce 
de trois livres de balle. 

DREI-RUDERIG, (dreiruberig) adj. Ein dreiru- 
deriges Schiff; untriröme, vaijleau dtroisrangs 
de rames. J 

DREI-SCHLAG, ‘Dreiflag) ‘der) gen. des 

“es, f. pl. Der-Antritt, Pafs; le traquenards 
en pe ant des chevaux. Voy. Zelter. 

DREI-SCHLEGIG , (breifhläaig adj. & ad 
Se dit des fi es. Fine dreifchlägige Raketez 
une fulre d trois cartons, 5 & 
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DREI-SCHLITZ, Drifoie) N gem. des- 
es, pl. die-e; er le trigiyphe. 
Dreifchlitzi ne 

DREISCHLÜNDIG. (oreiglindig) adj. & ado. 


DRÉLSCHREDIC, ( (dreifchneidig) adj. € adv. Ein 
dreifchneidiger Degen ; un épés d trois 

DREI-SEITI a re adj. & ade. Cr a 
trois côtés, trilai dreifeitiges Pr isma; 
un prisme triangulaire. 

DREI-SILBIG, Ce bi) de ue adj. & adv. 


DTA (draifi en, adj. & adv. Eine drei- 
ph utfche; un caroffe à trois places. 
ÆNNIG, (dreifpdunig) adj. & adv. Ein 
drei an er Wagen ; un chariot à trois chevaux. 
DREI > Dre) (der) Be des-es, pl. 
die-e. Ein F el; une c e-traps. 
DREI-SPITZIG, N reg) adj. & adv. à trois 
pointes, trieufpide. Ein dreifpitziger Berg; une 
montagne d trois pointes. „ Eine dreifpitzige 
Gabel; une fourchette à trois fourchons. 
DREISSIG, ( ( re dreizig, adj. Trente, tren- 
C 


- tiers. Ein hock; une trentaine. Der 
dreißsigfte; le trentième. Deal; trente 
2 giebt wohl dreifigerlei Arten diefes 


is, 
Lutes Hy à bien trente ejpices différentes de 
catte herbe. Der dreifigite Pfennig; le trentiè. 
me denier. Ein Dreifigtheil; un trentiöme. 
DREISSIG. VEHRIG, (öreißigjäprig) adj. & adv. 


DREIST , (dreift) a. Kühn; hardi, of, Be- 
- herst; courageux. Kühn und beherzt; réfolu. 
Grofe Dinge unternèhmend; entreprenant. Un- 
erfchrocken, nicht farchtfam ; intröpide , Jans 

. peur. Unverfchämt; effronté. Dummdreift ; 
Ééméraire, éventé. Dreiit werden; s’enhardir. 
Einen Are machen ; enhardir, donner de la 


. UN. 
ee ( deu) ado. Hardiment, courageufe- 
ment, réfolument , effrontäment. Einem dreift 
in ow unter die Augen fehen; et qq. um 
entre deux yeux. -Dreift etwas ; Jou- 
tenir uns choje fort ES ferme. Dreift ohne Furcht 
einhergehen ; marcher la t#te leuée. Dreift her- 


aus fagen, von der Leber weg reden; dire. 


net, tout franc. Saget es nur dreift 
raus; parlez franchement. 

REIST GKEIT, (Dreiftigfeit) (die) gen. der -, 
pl. die-en; La hardie e, Fajurance, Le cours 
& {a réfolution, Peffronterie. Haltet mir mei- 
keit zu gut; excu/ez ma hardie[e. 

Sich ee grofer Dreiftigkeit ellen; fe pré- 

enter avec grande 


DREI-STACHEL, Protect AALGA 
Le rei le - 
BEL & DREIZACK. ie 


DREI-STEMPLICHT, eg d trois 
marques. iftemplicht tes Zinn ;: D à trois 
ssarques ou coins, 
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DREI-STRÆNGIG, Creifträngig) adj. Ein ärei- 
Dit” ee a 


itägige Fi 
of :1-TAUSEND, see, fe we me Dec 


DREI-THEILIG, et & adv. Partagé 
en trois. 26 

DREI-WE Core) ( (der) Ba des-es, pl. 
Der a endroit ow carrefour où fe rendent 


DREI ZACK" „Breioe) (der) gen. des-es, 
pl. die-e; Le trident, fourche à trois dents où 
pointes, que les Poëtes € les Peintres donnent 


pes fr ceptre à Neptune. 

Di CKIGT, Coreijadige) adj. dtrois dents 
où ee Eine Se gi Gabel; une four- 

DREI-ZEHEN, drain) Treize, Der dreizehn- 
te; le treizième. Zum dreizehnten; en trei- 
ziöme lieu, treizièmement. Dreizehenmal; trei- 

Tier Die Dreizehner ; Le collège des treize. 

DREI-ZEHN-STRAHL, (Dreigenfirabl) (der) 

gen. des-es, pl. die- an L'étoile de mer à trei- 


DRE ZUNGIGS (el (dreikängig) adj. , Trilin 

DRELL, (Dren) (der) gen. des des es, a 
illich ; la toile Zwillich. : 

DRELL, Se) hj. Hunter, Hs vif, bril- 


(pen 

DES rue voy. DRENGEN. 

DRESCH-DI ELE, (Drefäydiele) (die) gen. der-, 
1. die-n; L'airs de la grangı. 

D HEN, sie v. a. irr. Ich drefche, 
du rare : he ji ce NE ne 
- ich dıo! hi. che, parf. i. 
drofchen ; Battre le bb, les Hi Ra 

au. On dit figur. Einem den Buckel, die 
Fa as een: ; roffer 8: un, baltre & re- 
battre, battre à qq. um dos & ventre. L£res Stroh 
drefchen; Je donner des inutiles, traväil- 
ler en vain, laver la d'un dne. Das Dre- 
. fchen, die Drefchung; faffion de battre le blé, 


DRESCHÉR, CDrefther) (der) gen. des-s, ‘pl, 
die-; batteur en grange, ou batteur de blé. 
Er frifst wie ein Dre cher; c’efl un grand man- 

'.geur, un gourmand, un gouls, il mange gou- 
ument, il joue bien de la mâchoire, Ein Les 

» Höfdrefcher, bei Rittergütern; bat- 
teur em grange corvéable. Zungendrefcher ; 
deur, chicansur, crisilleur, braillard. Da Dee 
fcherhaus ; le manoir d’un batteur en grange 
corvéable. Der Drefcherlohn ; le battage. Der 
Drefcheritaub ; {a poudre qu’on foule dans Paire, 

DRCH- FLEGEL, (Drefchflegel) ou Drefcher- 
rg (der) gen, des, pl. die-; Le fiau 


is grain, 
DRESCH- 
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-DRESCH - MASCHINE, ( Drefchmafchfne ) 


‚08 

Drefchmühle, (die) gen. der-, pl. dien; Une 
- machine d battre le Er 

DRESCH-TENNE, Brefihtenne) (die) gen. 
der die-n; L'aire de la grange. 

DRESCH-WAGEN, ( Drefchtwagen ) (der) ges. 
ge pl. die-; Une herfe pointue ayant des 

Ss. 

DRESCH-WALZE, ( Dreichtwalge) (die) gen. 
der-, pl. die-n; Le trainsau, rouleau. 

DRESCH-ZEIT , (Drefyeit) (die) gen. der-, 
Enr foulure des grains. 

D EN, (Dresden) Dresde, ville fituée dans 
de cercle de la Haute-Saxe, € la Réfidence de la 
mai/on Elelorale de Saxe. 

DRESSIREN, ( breffiren ) = ZURICHTEN, 
ABRICHTEN, ZUBEREITEN. 

DRESPE,-(Drespe) voy. TRESPE. 

DREY, (drey) voy. D 

DRIESELN, (riefen) voy. DREHEN. 

DRILL-BOHRER, (Drillbobrer) (der) gen. des- 

1 AS die-; Le touret, fraile. Voy. Drell- 


bohrer. 
ARR: (drilfen) v. a. Ich drille- drillete, i. 


gedrillet. Drilleñ, mit dem Drillböhrer 
durchlochern ; forer, fraifer. Figur. Drillen, 
hudeln, quälen; fatiguer, agiter, vexer, tour- 


menter. 

DRILL-HAUS, (Drilipaus) (das) gen. des - es, 
pl. die- häufer; A Hambourg on appelle anfi 
le bâtiment où l'on exerce les bourgeois au ma- 
niement des armes. t 

DRILLICH, (Drilli) (der) gen. des-es, pl. 
die-e; Le coutil, coutis, treillis. 

DRILL-MEISTER, (Drillmeifter) (der) gen. des- 
8, pl. die-; jen w.) L'officier ou fergent qui 
exerce les foldats. + | 

DRILL-PLÄTZ, «Driliplag) voy. EXERZIER- 
PLATZ; la place d'armes, place à faire faire 
l'exercice aux Joldats. 

DRINGEN, (dringen) v. #. irr. Ich dringe, du 

% dringeft, er dringt &zc. imp. i. drang os drung, 
JB dränge ou drünge, parf.i. b. Lens: 

ercer, pénétrer qq. ch. as Waller dringt 
durch den Hüt; sau perce, pénétre le cha- 

- pen Das Licht dringt durch die kleinften 

itzen; la lumière pénètre les moindres fentes. 
Durchs Volk, durchs Gedränge des Volks drin- 

. gen; fendre la prejje, la Joule. Auf einen 
Ben 3 Je prefer, accourir en foule. Durch 
einander durchdringen, s’entre - percer. Das 
aie mir durchs Herz; cela me perce, fend 


cœur. 

DRINGEN, (dringen) v. a. irr. avec l'auxil. ha- 
ben; La conjugaijon eft la méme que celle du 
neutre; Pralor. poujjer. Die Noth dringt mich 
dazu; l@ necéjfité me force à celà. Einen dringen, 
nüthigen, aufdringen ; obliger, forcer, vouloir 
forcer d prendre, Auf etwas dringen; infifier 


D 
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fur qq. ch. Sich zu etwas dringen; Je four- 
rer, s'empreler, tuer, 5 de fée, re- 
chercher: avec emprefflement. Auf feine Abreife 
dringen, beftehen; fer af Jon départ, 
pa Jon départ. Auf ein Verfprechen drin- 
en; snfiler fur une promeffe. Sich in ein Amt 
ringen; 5 d'un emploi re des voyes 
de fait. Sich in fremde Händel dringen ou mi- . 
fchen ; fe fourrer dans les affaires d'autrui. In 
ein Geheimniis dringen ; er hg une chofe 
Jecrète, un myfire, Man hat 
; on lui.a tenu l'épée fur la gorge. 
DRINGEND, (dringend) dringlich, adj. Preffant, 
urgent, infiflant. Die dringende Noth; la né- 
ceffité prejjante, urgente nécefiité. Eine drin- 
gende Bitte; ume prière preffante, inflante folli- 
citation. | 
DRINGLICH, (bringlid)) adj. € adv. (peu uf.) Ein 
dringliches ten; une preflante follicitation. 
DRINÉLICHKEIT, Cri My (de) ge 
ep Imporlance muprajenen. Die Ding: 
ceffité, im 3 € . Die Dring- 
lichkeit der Sache erfordert es; c’eft la pref- 
Jante néceffité de l'affaire qui le demands. Mit 
öfter Dringlichkeit bitten ; demander avec le 


empreffement. 
DENN: (drinn) DRINNEN, voy. DARINNEN, 


dans, y, &c. Édc. 
DRISCHEL, (Drifchel) voy. DRESCH-FLEGEL, 
DRISCHT, (Drift) (er) voy. DRESCHEN. 
DRITTE, (dritte, adj. adv. Troifièms; it. tiers. 
Der dritte Tag; le troifième jour. Heinrich, der 
dritte; Henri trois. Auf dem dritten Blatte, 
auf der dritten Seite; folio trois, page trois. 
Die dritte Hand; (en T. de fief) la tierce- foi, 
tierce-main. In die dritte Hand een 5 Je 
efrer. Durch die dritte Hand; indire@ement, 
Dem dritten ohne Nachtheil, dem Rechte des 
Dritten unbefchadet; /auf le droit d'une tierce 
perjonne. Den Dritten abfchlagen ; (jeu) jouer 
. main chaude, jouer frappe main. Dritter Satz 
des a a la tripliqu. Eine dritte Perfon, 
dritter 3. une bierce perfonne. In der drit- 
ten Perfon reden; parler as gung Ei- 
nem Weinberge die dritte ke geben; ter- 
Ser une vigne. Zum drittenmale, das dritte- 
mal; à, pour la troifième fois. Drittens, zum 
dritten; adv. en troifième lieu, pour le troi) 
me, troifièmement. ; 
DRILTE-HALB, (drittehalb) adj. indeclin, Deux & 
demi. Drittehalb Ellen; deux aunes &9 demie, 
Drittehalb Wochen ; dixhuit d vingt jours. 
DRITTEL, (Drittel) Drittheil, (das) gen. des-s, 
pl. die-; Un tiers. Ein Drittel eines Pfundes, 
einer Elle; un tiers de la livre, de l'aune. Ein 
Drittel, den dritten Theil mehr bieten; tier- 
cer, faire un tiercement. Drittel, (monmoie d'Ar- 
gem ) un demi florin, pièce de huit gros. Ein 
weidritteltück; une pièce de Jeize gros. In 
Yy3 Drit- 
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Dritteln zahlen ; payer en florins en efpkce; il. 
Ein Drittel; um poids de quairg onces. 

DROB, gro ) voy. DAROB. 

DROBEN, (broben) daroben, adv. La haut, m 
haut. Er ift droben; sl eff en haut, Droben, 

DROGET, Chrege) (der) Ip 
RO , (Dreget ler) gen. des-es, /. pl. 
EN e d'étoffe, le droguet. e 

DR ‚ (drohen) v. #. Ich drohe - drohete, 
i.h het; Menacer. Einem mit Schlägen, 
mit feiner Ungnade drohen; menacer qq. un 
de coups de bâton, de fa colère. Den Einfall, 
Einfturz drohen ; menacer ruine. Diefe Mauer 
drohet den Einfall; cette muraille pouffe. Ei- 
ner Stadt mit Feuer drohen; menacer une ville 
du feu. Das Wetter drohet einen Règen; le 

5 nous menace de Br Das Drohen, die 

Drohung; la menace. Drohworte; paroles mé- 

. waçantes. Ich fürchte fein Drohen nicht; je 
me crains pas fes menaces. Von Drohungen 
ftirbt man nicht; on ne meurt point de mena- 
ces, les menaces ne tuent pas. Drohend; adj. 
menaçant. Mit einer drohenden Stimme; d'un 


DROHNEN, Corôfnen dronen, ( 
,; (drößnen) drönen uf. À 
Bèben, zittern, qi ab F DE 
DROLLICHT, DROLLIG, (brolit, brollig) adj. 
Poflirlich; Drôle, adv. drôlement, Das ift Ps 
licht ; cela efi drôle. 
DROMEDAR, Nimes (der) gen. des-es, 
pl. die-en; Le dromadaire, efpèce de chamean 
rs a deux boffes fur le dos &5 qui va fort vite. 
DROMMETE, ( Dronmmete) +. TROMPETE, 
DRÖMT, (Re) (das) gen. des-es, pl. die; 
DROLE. DROSCHE Corot brè 
x » Croft, dröfche À 
DRESCHEN le 


ES R 
DRS PE (die) gm. der-, pl. die- 
2; ve, e de guy, fuferre, jo= 
cafe, Fe Bie Eos A" HER 
metsdroflel ; 4a litorne, tourdells, grive de ge- 
en de nerte. Zipfdrofiel, Pfeif- 
droffel, Weifsdroflel; le mauvis, trasles, tou- 
se la Tune pe Rothdroffel , 
angdrofiel, Singdroflel; la petite grive, grive 
à rouge aile, grive rojelle. Sch Parzdr el, 
Amfel, Merle; lemerle noir. Ringdroffel, Schild- 
droffel, Schneedroflel ; le merle à collier. Die 
blauköpfige rotheDroflel; {a gr rouge à téte 
leue-azur. Bruchdroffel, Rohrdroflel; {a gri- 
we chantante des marais. Steindroflel; ka gri- 
ve ou le merle de rocher ; grand rouge queue. 
Die graue langgefchwänzte Droflel ; le grand 
emoqueur. Die kleine carolinifche Droffel ; le 
moqueur , oifeau à quarante langues d'Améri- 
que. Die bleifärbige Droffel; Ia grive à jam- 
bes rouges. Die rolenfärbige Droflel; {x grive 
couleur de rofe. Die rothe Drofiel; ia grive 
rouffe. Die Schopfdroffel ; le preneur de mou- 
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ches kupé. Golddroffel , Kirfchdroffel ; fe. feu 
riot, merle doré, la grive dorée. Die Drofiel, 
Gurgel, Kehle; (T. d'Anat.) la hampe, gor- 
ge, le gofier. Einem die Droffel zufchnüren, 
erdrofieln ; étrangler, /uffoguer, égorger. Die 
Droffelader ; la veine jugulaire. Das Droffel. 
bein; le nœud de la gorge, morceau, pomme 


d'Adam. 
DROSSELN , (droffeln) voy. Erdroffeln, win 
en ; étrangler, fuffoquer. 
DROST, (Droft) el ya 
Der Landshauptmann, Landsvogt; Le droffærd, 
bailli, grand bailli, gouverneur, pre - 
DRÖSTER , (Dröfter) voy. TRESTER. 
DRÜBEN, (drüben) adv. De là, de l'autre côte, 


au de la. 

DRÜBER, (drüber) voy. DARÜBER. 

DRUCK, (Drud‘) (der) gen. des-es; Le pluriel 
weft en ufage que dans peu de mots qui dé- 
no'ent lallion de preffer, ow de comprimer, 
Das Drücken; le preflement, la comprajlion, 
prefion, l'oppreffion; it. le ferrement, l'adion par 
laquelle on ferre. Ein Druck mit der Hand; 
un /errement de main. Er gäb mir feine Freund. 
fchaft durch einen Druck der Hand zu erken- 
nen; il m'a temoigné fon amitié par un [erre- 
ment de main. It. Das Drucken, der Abdruck 
eines Buches, eines Bogens ; limpreffion d’un 
livre, d'une feuille. Der erfte Druck, die erfte 
Ausgabe eines Buches; {a première édition d'un 
ouvrage. Der zweite Druck; {a réimpreffion, 
ba feconde édition. Ein reiner Druck ; une nette 
insprefion. Ein Buch zum Druck geben ; faire 
imprimer un livre, le mettre fous la preffe. Ein 
Druck mit Farben ; wne impre[fion en trois cou- 
leurs. Der Druck, das Drucken verfchiedener 
Figuren auf Kattun &c. I@ moucheture, la gau=- 
frure. Der Druck eines Pferdes; {a foulure 
d'un cheval. Der Druck, das Drücken auf der 
Bruft ; la pe/anteur , ua de de la poitrine. 
Der Druck; (en T. d'Archit.) da a 


des-en, E die- en. 


Der Druckhebel ; ie déprimeur, forte de 
Der Druck, das Drücken zum Stuhlgang oder 
bei der Geburt; les efforts pour aller à 1a fell, 
ou pour accoucker. Der Druck eines Gewblbes gè- 
gen feine Widerlagen ; la pouf]ée de voñte. Druck 
des Pinfels in Auftragung der Farben ; le coup. 
On dit figurément. Einem einen Druck 
ben; donner, porter un coup d gg. un. Einem 
den lezten Druck geben; achever qq. un; Im 
donner le rn mortel. 

DRUCKEL-PUMPE, (Drudelpumpe) (die) gen 
der-, pl. die-n; La pompe foulante, dans les 


Mines. : 
DRÜCKEN, (drüden) v. a. Ich drücke -drükte, 
i.h. gedrücket ; Prejjen, ferrer. Einen Schwamm 
drücken ; profer une éponge. Die Hände drük- 
ken; /errer les mains. Drücket mich nicht fo 
hart; ne me prejlez- pas tant. Einen todt a 

’ 
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ken; eig ke qq. un. Zufammen drficken; 
étreindre. cken, auspreflen ; prefurer. Den 
Saft aus einer Citrone drücken; preffurer un 
citron, pour en tirer, en exprimer le jus, rayer. 
Das Siegel auf die Wären drücken; appo/er le 
fe Jur ts marchandifes. Seinen Hüt auf den 
. Kopf drücken; enfoncer fon chapeau. Mit der 
Feder gar zu hart aufs Papier drücken; drein- 
. ter une plume, Drücken, quetfchen ; compri- 
. mer, écrafer. Drücken, (figur. ) befchwèren; 
charger, fouler, imer , travailler, accabier. 


Die Unterthanen mit harten Auflagen drücken; 
fowler les Jujets , les charger d'impôts. Her 
ute, die 


drücken , een afommer. 
das hohe Alter drückt; (sg que le poids 
des er ne un a ds feine ei- 
ene Schwere; (T. de Phyfique) graviter. 
Brücken, ele Sunlerachrken; ps 

er Nei 


ure , perfécuter, oppreller, vexer. 
drückt ie Tugend 2 l'envie perfécute la vertu. 


Es drückt mich im Magen, ich habe Magen- 
weh; j'ai mal à l'eflomac. Der Flufs drückt 
mich auf der Bruft;: cette fluxion m’oppre]]e la 
poitrine. Drüfiken , betrüben ; afliger. Die 
‘ Armuth drücket mich; a pauvreté m'affige. 
Der Sattel hat das Pferd gedrückt; la Jelle a 
dleffé le cheval. Der Schuh drücket mich ; le 
Joulier me bleffe. Ihr wiffet nicht, wo mich 
der Schuh drückt; vous ne Javez pas où le bât 
me blefe, me fait mal. An fich drücken, um- 
faflen; embraffer. Er drückte mich fo feft an 
fich, ar ich fat sn poil ; „ ee 
fa fi fort je penjai étouffer. Ein gedrück- 
A el TP rehit ) une cerche ou cerce 
Jurbaillée. Hier gilt es drücken ; il faut faire 
des efforts. Die Feldhüner drücken üich ; ( T. 
de le) les perdrix Je mottent, Je blotiffent. 
DRUCKEN, (brucfen) v. a. Ich drucke-drukte, 
i h. gedrucket; Imprimer un livre, de la toi- 
‚de Eÿc. Gedruckte Leinewand ; de {a toile pei 
‚te. Einen Kupferftich drucken, abdrucken; 
imprimer une taille-douce. Ein Buch drucken 
'laflen; faire imprimer un livre; mettre un ou- 
vrage as jour. Kattun und Barchet drucken; 
moucheter du coton ES de la futaine. Ein Sie- 
in Wachs drucken ; empreindre un cachet 

ur de la cire. On dit figur. Es hilft hier kein 

. eg ou plutôt ee mufs in u 
afst feyn; il n'ya pius a biaifer, il faut fe 

; Faire. Das Drucken, voy. je Druck. Â 
DRÜCKER, (Druder) (der) gen. des-s, pl. die 
-3 Limprimeur. Der Drucker; je dit généra- 
lement de tout homme qui exerce Part de l'im- 
primerie, ow de tirer des eflampes ou d'impri- 
mer certaines figures fur des étoffes. It. Der 
Drucker an einem Schiefsgewehr ; le déclin 
d'un fujil, la détente. Drucker an der Klinge; 
la poignée de loquet. Ein kleiner Drucker an 


einem Fenfterladen ; m loqueteau. Enternus . 


A ge 
DÉGCK-PUMPE, (Drudpimpe) v, 
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de peinture on appelle Drucker, le reveillon, cer- 
taines touches claires € brillantes que le pein- 
tre place dans quelques endroits de Jon tableau, 
pour y faire [entir la lumière & la rendre plus 


piquante. 3 
DRUCKER-BALLEN , (Druder- Ballen) (der) 
gen. des-s, pl. die-; La pompeite, balle, le 
at 
DRUCKEREI, ( Druderei) (die) gen. der-, pl. 
die-en; L'art d’imprimerie; it. l'imprimerie. 
DRUCKER-FARBE, (Druder-Sarbe) (die) gen. 
der-, pl. die-n; L'encre d’imprimeur. 
DRUCKER-GESELL, (Drucer-Gefell) (der) gen. 
des-en, pl. die-en; Le garçon imprimeur. 
DRUCKER-KUNST, (Drusker-Runft) (die) gen. 
der-, /. pl. L'imprimerie, l'art d'imprimerie. 
DRUCKER-LOHN, (Druder £oÿn ) (der) gen. 
des-es, /. pl. L'impreffion, le tirage, ce qu'om 
paye d un imprimeur pour l'impreffion d'une 


ce: 
DRUCKER-PRESSE, (Druder-reffe) (die) gen. 
der-, pl. die-n; pree. 
DRUCKER-SCHWÆRZE, (Druder : Schtwärze) 
. DRUCKER-FARBE. - 
DRÜUCK-FEHLER, (Drudfebler ) (der) gen. des 
-s, pl. die-; La faute d’imprefion, d'impri- 
merie, faute d corriger, les errata. 
DRUCK-GEWICHT , (Dructgetvicht) (das) gen. 
ne pl. die-e; La pefée, infirument d'é- 
inglier. 
DRUCK-KRAFT, (Drud:Kraft) (die) gen. der-, 
. die - kräfte; La force de gravitl.. 
DÉUCK-NAGEL, (Drudnagel) (der) gen. des - 
8, pl. die - nägel; La détente d'un arbalète. 
DRUC -PAPIER, (Drudpapier) (das) gen. des 
-es, /.pl. Du papier à imprimer. 
DRUCK-PROBE, (Drudprobe) (die) gen. der-, 
die-n. Der Probebogen ; L'épreuve. 
DRUCKEL- 
MPE. . 


DRUCK-SCHRIFT, (Drudfchrift) (die) gen. der 
ie die-en; (peu uf.) L'imprefion. 

DRUCKSEN, (drudfen) voy. DRUCKEN. 

DRUCK-STEMPEL, (‘Orucftempel) (der) gen. 
des-s, pl. die-; Zen d'une pompe. 

DRUCK-VERBESSERE » (Drud : Berbefferer) 

. (der) gen. des-s, pl. die-; Le correfteur dim- 

imerie. 

DÉUCK-WEISE, (Drudiveife) adv. En prejant 
à plufieurs prijes; it. en ferrant fortement, étroi. 
teme 


nt. 

DRUCK-WERK, (Drudtderf) (das) gen. des- 
es, pl. die-e; La pompe foulante; it. (en T. 
de Monn.) le balancier. 

DRUCK-ZANGE, (rucsange) (die) gen. der-, 
pl. die-n; Le crochet.* the 

DRUDE, (Drude en gen. des-n, pl. die-n, 


Der Hexenmeifter; magicien, Jorcier, en- 
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chanteur ; it. le lutin, efprit follet; le Jpetre, 
fantôme, le cauchemar. 

D UDEN-BAUM, (Drudenbaum) (der) gen. des 
a Là die - béume ; L'arbre Jens Jous 

orcières ont leur rendez-vous. 

prÜbEN 5 Sn Drei) (der) gen. des 

}. die - bi Les branches entortillées. 

DRUD) STOCK, | Da (das) gen. des 
eier nus. cr ne ci 

ièce un beuj 

DÉÛUHE, CDrube voy. TRUHE, 

DRUIDE, (Druide) (der) gen. des-n, pl. die- 
n; Le Druide, Druyde, nom des anciens pré 
tres gaulois. 

DRUM, (brum) voy. DARUM. 

DR RUNTEN, Cork) voy. DARUNTEN. 

DRUNTER, (drunter) voy. DARUNTER. 

DRÜSCHLING, Drüfchling) (der) gen. des-es, 

de champi, 


, die-e; L'ejpèce 
DÉUSE, CBrufe ) (die) gen. der - » pl. die-n; 
Un drufe, une Cr Lara un amas de criflalli- 
Dames Eine Spathdrufe ; du /path crijiallifé 
53 grouppes de Jpath. Kobalddrufe ; 
er cobalt Babe a Gypsdrufe ; gyp/e 
ng . Qua le; quarz rifal ee it. 
fpongieufe ou comme vermoulue. Die Dru- 


Le, f gourme, maladie de chevaux. Das 
Ir die BDrafe : ; ce cheval jete fa gourme. 


On af : Die Drufen ; en pluriel, la 
bie len, vin &c. le marc de raifins. : 
DRUSE:: ee) (die) gen. “ ‚pl. die-n; 


A ne ne Fr Partie 
se) Ar rer nes liqueurs 04 
Is m Das if gut, die Seine 
ten Drüfen zu 7 Due u cela en bon en 
les glandules opilées. Eine fe, eu- 
le; un bubon à sftilentiel. Eine Drüfe am Ge- 
müchte; le ‚ bubon. Drüfe an den Ho- 
den; le paraflats. * Drüfe nöben den Ohren; 
lorillon. Drüfe am Halfe der Thiere; la fa 
Kleine Drüfe am Auge, Gerftenkorn; 
Forgroit. Drüfe unter der unge ; un hypo- 
lottide. Drüfe im Halfe, die Mandeln ; est 
Le. Drüfen unter dem Arm; g 
daires. Drüfen am Blafenhalfe; Les sd et 
Die Thränendrüfen ; les glandes lacrymales. 
Warzenähnliche Drüfen in den Nieren; les os- 
roncules papillaires. Die Speicheldrüfe; la glan- 
de /Jalivaire. Grofe Drüfe an den Seiten der 
Luftröhre; la glande thyrdoide. Kleine hirfen- 
ähnliche Drüfen der Haut ; gg miliaires. 
Drüfen an der Kèhle der Pferde; les avives. 
Drüfen, Blattern; les claveaux , maladie con- 
tagieule qui attaque les brebis & les moutons. 
Eine harte Drüfengefchwulft ; une tumeur /quir- 
reufe, ee Drüfe am Haife; des écrouélles. 
DRUSEN-ASCHE Re, (Dr hier ige) (die) 
USEN- E , (Drüfen - Afche) gem 
der, f pl La poialf , vedayje, 
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DRÜSEN- ROUES (Drüfen: Blume) (die) ge: 
die-n; La poincillade, fleur de ya 
DRÜSEN K FORME (Drufen-Robald) (der) ge 
des - an mine de cobalt en criflaux. 
DRUSEN- De ( Drufen- Marmor ) (der) 
Cm ie s, ue Der Mufchel - Marmor; Le 
de coquilles. 


DRUSICHT 7  orufiche) adj. Criflalÿfé en group- 


DÉUSIG, (drufig) adj. mit Drufen verfehen ; 
a des drufes ; vermoulu, fpongieux. Mit 
Drufe y no LEE drufiges fèrd ; un cheual 


pilösie 1G , CEE is) a Drüfen habend; Glandu- 
Leux ; ulchreux. Drüfiges Fleifch; chair glan- 
duleufe. Ein armer drüliger Men fch; ; um pauure 
uleereux. Ein drüfichtes, finnichtes Schwein; 

DU, (d ae r[. Tu, toi. Wer bift du? 

» (bu) per) er u? qui 
es tu? ‚ der du mein v Freund bift; toi, = 
es mon ami. Du felbft ; toi-même. Auf du 
und du trinken, Brüdertchaft trinken; boire 

aternellement en fe tutoy 

DÜB-HAMMER, ( upon (der) gen. des 
- 5, pl die - hämmer ; rteau de große 


oekfärre, ee À ee gen. der-, pl. die 
-n; $e t on a deux exermplai- 
res; it. = a Pa morceaux de crifial 
mis l'un fur l'autre, avec une feuille colorée entre 
deux, pour imiter les émerandes, les rubis &c. 
On elle aufi Dublette au jeu de trieirac, 
les deux dés amènent les mêmes points. 
DUBLONE, (Dublone) (die) gen. der-, pl. die 
3 Li dnbien, dpi de momois dE À 
d'or & de valeur d'une pi 
D CA » (Ducat) (der) gen. des - en, L die - 
en; Le ducat, efpèce de noie d'or. Ein hal- 
ber Ducat; un ducaton. Doppelter Ducat; dou- 
ble ducat, be/ant. Eine Summe von 1500 Du- 
caten; un ricé, Terme de compte dans les Hats 
du Grand-Seigneur. Ein cremnizer Ducat; us 
ducat rois. Ein venetianifcher Ducat ; us 
Jeguin. ucatengold; or de ducat, or ducas, 
n Dual Damen la Joixante quatriönss par- 
tie du poids de ducai 
DUCKE) udn) à pr a. Ich ducke-dukte, i,h; 
ucket. Niederbeugen, den Kopf duckenz 
aiffer la téte. Ducken, mit der Sprache nicht 
heraus wollen; kéfiter, Je = Untertauchen, 
wie die Enten; plonger, Je plonger, faire, le 
plongeon. Sich ducken, fic enden: fe bailler, 
S'incliner ; it. (en T.de Chafe) fich ducken (es 
parlant des livres) fe rajer, (des lapins 2 1 
dapir, (des pre ) Je motter, Je blottir. 
dit figur. fich ducken. Sich in die Zeit fchik- 
ken; céder à la force ou à la néceffité ; caler Les, 
voiles ; S'humilier ; s'acconmoder au te 
patience. Man mufs fich ducken, on Dicken, 


DUL. 
wenn ian hier durchgehen will; 3 faut, Je 
pare quand on veut paller ici, 
DUCK-MÆUSER, (Ducdmäufer ) (der) gen. des 
: -s pl. die-; (pop.) Un matois, rufé, tapinois. 
DUCK-STEIN , (Ducfflein) (der) gen. des - es, 
JS. pl. Le tuf, Jorte de terre blanchâtre & feche, 
qui tient plus de la nature de la pierre que de 
celle de la terre; it. efpece de bière blanche, qu'on 
fait d Königslutter, ville fituée dans la princi- 
pauté de Wolfenbüttel. 
DUCK-TAUBE, (Ducdtaube) (die) gen. der -, 
pl.die-n; La colombe ou pigeon de Groënland, 
. tourtelle de mer. ' f 
DUDELN, ou DUDELEN, (dubdeln, dubelen) v. a. 
Ich dudele-dndelte, i. h. gedudelt. Auf dem 
Dudelfacke fpielen; jouer de la cornemu/e ou 
de la mujette. On appelle Dudeler, un joueur 
de cornemufe; it. un mauvais fiñteur, qui joue 
fouvent & mal d'un ds a vent, 
DUDEL-SACK,, (Dubelfat) (der) gen. des - es, 
pl. die-ficke. Die Sack - oder Bockpfeife ; 
. La cornemuje, mujette. - e 
DUELL, (Duel) (das) gen. des -«s, pl. die-e. 
Der Zweikampf ; duel,. combat fingulier. 
Der Duellant; le duellifte. 
DUERNE, (Duerne) (die) gen. der-, pl. die-n; 
En T. d'imprimerie, un cahier de deux feuilles, 
dont la fignature comprend auffi deux feuilles au 
leu d'une. 


lieu d’ 
DUETT , (Duett) (das) gen. des-es, pl. die-e; 


Un air à deux, un B è 
DUFT, (Duft) (der) gen. des-es, pl. die-Düf- 
te; La vapeur, Vexi 


mas. 
DUFT-BRUCH, (Duftbruch) (der) gen. des-es, 
1. die - brüche; (T: forefl.) La Éélivure, à 

DÖFTEN, (duften) w. #. Ich dufte-duftete, i.h. 

geduftet; Exhaler des vapeurs, envoyer des va- 
5, s'évaporer, s'ex , tranfpirer. Eine 

ieblich düftende Blume; uns fleur pdorante, 

odoriférante. Duftig, adj. vaporeux, qui ex- 
des vapeurs ; it. plein de brouillards. 

DÜFTEN, (i au) v. a. Ich düfte-düftete, i.h. 

üftet; Exhaler des vapeurs , des odeurs. 
ie lieblich düftet die Wiefe! quel odeur 

- agréable s'évapore de la prairie! 

DU » (dulden) v. a. Ich dulde-duldete, i.h. 
geduldet. Leiden, ertragen; Tolerer, Jouffri 
endurer, re: rter , foutenir. Er dul- 
det alles Unglück willig und gern; sf fi 
tout le mal patiemment. Einen Schimpf dul- 
den; avaler un Der Vater folte die 
Ausfchweifangen feiner Kinder nicht dulden; 
le père ne devroib pas conniver aux debquches de 
Jes enfants. Sich einander dulden, tragen; s'en- 
tre- fouffrir, s'entre- fupporter. Was nicht zu 

en ift où fteht; ce qui rs intolérable. Die 
Trübfal dulden ; enduwrer l'affition. Das ift 


nicht zu dulden; cl ne Je doit pas Jouffri 


Tom. L 


ifon, l'odeur; it. le fri- . 


ir, | 
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ou fapporier; cela n'fà pas tolérable, table. 
Die Liebe duldet A la charité nl wu tout, 
Man duldet in diefem Lande alle Religionen ; 
on tolère toutes fogtes de religions dans ce pays- 
ld. Man folte diefen Mifsbrauch nicht duldenz 
on ne devroit pas tolérer cet abus. 
DUL-DUNG, (Duldung) (die) gen. der -, f. pl. 
La tolérance, Jouffrance, patience, connivence. 
DULT, (Dult) (der) gen. des-es, pl. die-e; 
La foire. Ce mot né en u/age dans quel 
s pue ‚ Jurtout dans A avière,  Voy. 


rmarkt. 

DUMM, (dumm) ar adv. unbefonnen ; étour- 
di, jeune, ot. ber, einfältig, unwiflend ; 
dupe, neuf, nigaud , flandrin. ‚Ihr feyd 
ein dummer Kerl; vous #es un étourdi, un jot. 
Es ift ein dummer Junge; eff un nigaud. Ab- 
gefchmackt, ungereimt, ungefchickt; balourd, 
abfurde. Er redet lauter dummes , ab; 
fchmacktes ; il ne dit que des chofes ab- 
Surdes. Es ift ein dummer Nenfch, er begreift 
nichts ; c'ef un e/prit tardif, mouffe. Glaubt 
ihr das ich fo dumm fey ? croyez- vous que je 
Jois grue? Sehr dumm; ‘écervelé, étourdi comme 
un hamneton; un corps fans ame. Ein Kind dumm, 
trutzig, verdüzt machen ; rabétir un enfant. 
Er ift viel zu dumm, das zu begreifen ; il ef} 
trop flupide, trop brute pour comprendre cela. 
Das arr Mon les bêtes se Ein dum- 
mer Kopf; un e/prit flupide. Dumm, plum 
ungefchickt, Er ni lourdaud, Pine 
grofier, marpaud. Könnt.ihr fo dumm feyn, 

iejes zu glauben ? pouvez-vous re ae fou 
pour croire cela ? Ein dummes Weib; une 
pimbéche, perronelle, perrette, änejfe. Dumm, 
taub; Jowrd, Jourdaut. Ein dummer, dum- 
fer Laut; un ton fourd, une voix Jourde. 
umm lauten ; rendre un ton fourd, fonner 
creux. mm machen; étourdir,. hébéter, rem 
dre flupide ; rendre bite; abrutir, appefantir, 

. Dumm werden; s'étourdir; devenir fupide, 
bêté, abéti, s'abrutir. Voy. Tumm. 

DUMM-DREIST , (dummöreift) ad. dummkfthn, 
tollkühn; déterminé, effronté, téméraire, ven 

* #4, impertinent, adv. ‘effrontément, téméraires 

ment, aveugl/ Er ife fébr dummdreif; 

il eff bien effronté. Sich dummkühner Weife 

in Gefahr begeben; s'expo/er aveuglément. 

DUMM-D! GKEIT, (Dummöreiftigfeit) (die) 

vn der-, /. pl. L’effronterie , impudence , in 

._ folence , ce. 

DUMMEL, (Dummel) voy. TUMMEL. 

DUMMHEIT, (Dununbcit) (die ) gen. der-, pl 

« die-en; La flupidité, bétie, lourderie, Joitife, 
folie, impertinence , fimplicité, niaïferle , tour 

ie, témérité, ind: créjjon, insptie, Anerie, pee 
Janteur, infenfibilité, afjoupifement, fatuité, f4- 
rilité defprit, vertige, bec-jaune, enivrement, 

Aus Dummheit einen Fehler begehen ; dire 

E sus 


% 
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une faute par flupidité. Eine viehifche Dumm- 
tiflement 


“heit; un À A 
DUMM-KOPF, (‘Oummufopf) (der) gen. des -es, 
k ade Un efprit fupide, butor. 

DUMM-KÜUHNHEIT, Hunmtihnpeie) (die) gen. 
‚ger-, pl. die-en; L'effronterie, la témérité, 
Foy. Dummdreiftigkcit. 

DUMM-LICHT , (dummlicht) adj. Etourdi, adv. 
Dummer Weife; flupidement, fottemment, im- 
pertinemment , eg témérairement ; it. 
d'une. manière ide. 

DUMPF, (dumpf) voy. DUMPFIG. 

DÜUMPFEL, (Dümpfel) où Dümpel (der) gen. des-s, 
pl. die-. Die Pfütze, Kothlache ; ia mare, 
amas d'eau dormante. It. Strudel , tiefer Ort 
in Seen oder Bächen; un tournant d'eau, 

oe abime. Voy. Tümpfel. 

DUMPFICHT, (dumpficht) adj. & adv. moite, 
humide. Pie riechen ; Jentir le relent, 
le renfermé, moifi, le pourri. Das riecht 

“ dumpficht, das müfft; cela font le remug- 
le. Ein dumpfichter häfslicher Geruch; le 
faguenas. Eine dumpfe , düftere Stimme ; une 


" woix jpirale Ein dumpfichter Keller; un 
cave humide. Ein dumpfiger muffiger Geruch; 


. ane odeur de relent, de remugle. Man hört 
ein dumpfes Geheul aus diefer Hole herauf- 
fteigen; on entend un hurlement Jourd qui fort 

“de cette caverne. Die Dumpfigkeit ; (peu uf.) 
La moiteur, le remugle; la moillijfure. 

DUMP-LACHTER, (Dumplachter) (die) gen.der-, 
pl. die-n. (T de Min.) me/ure, ou ae 


re aunes. 

DUMRIAN , (Dumrian) (der) gen. des-s, pl. 

die-e. (Pop.) Ein einfaltiger dummer Mentch; 
un étourdi, flupide. 

DÜNCHEL , (Dane ) voy. HOLLUNDER, 
FLIEDER 


DUNEN, (Dunen) voy. FLAUMFEDERN, ledu- 
vet, plumes fines. 

DÜNE, (Düne) (die) gen. der-, pl. die-n. La 
dune. On appelle ainjı des collines Jabloneufes qui 
J'étendent le long des bords de la mer. 

DÜNEN-GRAS, (Diünengrag) (das) gen. des-es, 
J. pl. L'herbe de coton, coton des marais à 
plufieurs tétes. 

DÜNEN-KÆFER, ts HD (der) gen. des- 
‘8, pl. die-. Le hanneton de Poitou, le Scarabée 

. Peint, foulon. 

DÜNEN-ROSE, (Dünenrofe) (die) gen. der-, pl. 
die-n. Le rofier pur a fruits noirs. 

DUNG” @ung en en fol 

'G , (Dun, en. des-es, /. pl. voy. 
DÜNGER (7 8 die 


DÜNGEN, (düngen) v. a. Ich dünge-düngte, - 


i. h. gedünget. Mit Mift düngen ; fumer, en- 
fumer, engraijfer. It. ramender , domer de l'a 
amendement, amender, bonifier, Einen Acker, 


DUN. 
ou Weinberg düngen ; fumer un champ, une 


vigne. Düngen mit Mergel; marler, marner , 
dt. (en T._de jard.) fumer à vive jauge. 

DÜNGER, (Dünger) (der) gen. des -, f. pl. Der 

ift; le fumier, l'engrais. Die Dünger-erde, der 
Mergel ; la marne. 

DÜNGUNG, (Düngung) (die) gen. der-, / pl. 
L’aßionde fumer, Vengraiflement , amendement. 

DUNKEL, (Duntel) (das) gen. des-s, /. pl 
L'objturité, les ténebres. 

DU ‚ (dunfel) adj. Finfter; ob/cur , fombre, 
ténébreux. Dunkel Wetter ; temps objcur, 
trouble. Es wird dunkel ; # je fait objiur. 
Dunkele Nacht; muit ob/cure, ombre, Eindun- 
keler Wald; une for& fombre. Eine dunkele 
Farbe; une couleur fombre, objcure, foncée, mat- 
te, pefante, couberte, ou violente, morue, 
trop morne. Dunkel; (en Term. de peint.) brun, 
objcur. Dunkel malen, halten; embrunir, rem- 
brunir. Die dunkele Theile in Gemälden, die 
Schattirung ; l'ombre. Dunkel, fchwarz; noir. 
Verdunkelt ; terni. Dunkel, undurchfichtig ; 
opaque. Dunkele Augen haben ; avoir-les yeux 

- ternis; avoir la vue courte, bajle, trouble. Die 
Augen werden mir dunkel; ma vue s'olfcurcit. 
Dunkel , verwirrt; embrouillé Er {chreibt 
fehr dunkel; il a um fiyle obfur. Das ift mir 
zu dunkel; c'efl des ténèbres pour moi; je w 
vois goutte, je ny comprends rien. Dinkel, 
traurig, tieflinnig ; Jombre. Dunkel, zwei- 
deutig; ambigu. Unverftändlich, fchwer zu 
begreifen , räthfelhaft ; abfirus, embarrajle , 
enigmatique.  Verfteckt ; rare Verbor- 

en; orbe., Verwirrt, unerforfchlich , it. un- 

ferlich 3 „c » indéchiffrable. Undeutlich ; 
indvident , indifin&t. Eine dunkele Rede; une 
énigme, un myfière. Eine dunkele Schriftitelle ; 
un pafage fort embarraflé. kin dunkeler Be- 

tif; une prénotion. Im Dunkeln feyn, ge- 

en; étre, marcher dans bobfcurit#, dans les 
ténèbres. Er lebt im Dunkeln; il vit dans l'ob- 
furite. 

DUNKEL, (bunfel) adv. Obfcurément, ef 
ment, d'une manière obfcure, confufe. Undeut- 
lich ; indiflinflement.  Zweideutig ; ne 
ment. Dunkel reden, fchreiben ; parler, écri- 
re énigmatiquement , en énigmes, parler myfière. 
Er rèdet uugemein dunkel ; TR difcours: ef 
très-objcur. Dunkel feben; voir trouble. Das 
Licht brennt dunkel; {a chandelle éclaire mal. j 


DUNKEL, (Dünfel) voy. DINKEL. 


DUNKEL , (Düntel) (der) gen. des-s, f. pl 
“ Die Binbildung ; l'imagination, la préfomption, 
= perfuafion, phantaifie. Der Stolz, die Einbil- 
. dung; da-fufifance. Der Hochmuth; la vanité, 

f'arrogance, la préfomption. Die Eigenliebe ; l'a- 

mour propre. Das Vorurtheil; iz préveution, 
‘ hpréugé, Sein Dinkel verderbt ihn ; /a is 
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la gäte. Seinem Dünkel 


folgen ; Juvre Ja 
révention. i & 


DÜNKEL-BRAUN, (bunfelbraun) adj. brun ob- 


fur, tanné. Ein dunkelbraunes Pferd; an che- 


val faure. Dunkelblau; bleu obfour, foncé, 
couvert; turguin, azurin. Dunkelgelb; werd- 
de-mer, verdıob/cur , verd-brun. nkelgrau ; 


gris-obfcur. : Dünkelgraues Tuch; drap-mini- 
me. Dunkelroth; rouge-ob/oar. Dunkelrother 
” Wein; vin veloute. 
DUNKELFÆRBIG, (dunfelfärbig). adj. Fonck. 
DUNKELHEIT , (Dunfclbeit) (die) gen. der-, 
l. die-en. L'obfcurité., les ténèbres, Fombre, 


obfeurcijjement, le nuage: Die Dunkelheit der - 
Nacht, des Wetters, Waldes ; ob/curité de la . 


nuit, du temps, d'un bois. Die Dunkelheit des 
Gefichts ; lobfcurciflement d# la vue. Die Dun- 
kelheit des Verftandes; les ténèbres de l'efprit. 
Die Dunkelheit einer Rede; Fob/curit# d'un dis- 


cours. 
DÜNKEN, (dünfen) (fich) un. Ich dûnke-dink- - 


nket, Scheinen; fem- 


a mich, i. h. mich gedù ru 
ler, paroître, croire, tenir fer, Je ua 
der. ich dübkts à me fomble, H pitt à 


Amel avis. 
‘ vous en Jemble-t-i1? Welches dünket euch un- 
ter diefen allgn das Befte zu feyn ? l vous 
= paroft le meilleur de tous? Dieles dünket mich 
' fchon zu feyn ; 'cela me paroft beau. Mich 
dünkt, ich fehe es kommen ; it she femble que 


je le wois BE ep euch das ER Gerin- . 

es zu feyn ? penfez-vous que ce foit peu de - 

Eee Es dünkét dich nur fo; ce nef Lich . 
enten- 


imagination. Sich klug dünken; faire 

du, le fafifimt, Je croire fage. Sich klüger 
dünken, andere; tenir Jon quant à moi; fe 
mettre fur fon quant d moi. Sich was groles 
dünken; faire l'important, S'en faire accroire. 


Er dünkt fich mehr, als alle andere; il s'en - - 


fait bien accroire; il croit que tomt le monde lui 
en doit de retour. E ; 
| ÜUNKERKEN, (Dünferten) Dunkerque, ville de 
andre. 3 
DUNN, (dünn) adj. €? adv. Menu, mince, clair, fub- 
til, fin. Einfehr dünner Zn une étoffe fort min- 
ce, qui n'a point de corps. Kine dünne Schnitte 
Bros; une tranche de pain mince. Dünnes'Pa- 
Be 3 papier mince, Die Bäume ftéhen 
ünne; les arbres Jont ‘clairs. Dünner Kinder- 


brei; de la bouillie claire. Dünne Brühe ; bowil- - 


don clair. Dünn, zart; délicat, fluet. Er ift fehr 
dünn und mager; CE WEI maigre. (En 
T. de peint.) Dünne, flüchtig, frei,'leicht ; /velte. 
Dünne, abgefchabt ; ejile. Ein dünnes Hem- 
de; une chemife efilde. Dünne Leinwand; toile 
slairs. Dünnes Haupthaar; cheveux clairs. Ein 
dünner langer Hals; un cou de grue; grand cou 
‘effilé. ' Er hat f&hr dünne Waden; il a des jam- 

de Jfufeau. On dit figur. - Eine dünne Nato 


Was dünket euch hievon? que - 
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haben; /entir de loin. Dfünn machend ; raré- 
fakif. Dünnermachen der Säulen ; SH 
d'Archit.) la contraßure. DasDünne von 
Dicken abklären; /éparer le clair du troublé, 
Dünn, flüllig ; fluide, liquide. Dünn, fpitzig ; min- 
ce, pointu, ténu. Ein dünner fchmaler Leib; un 
corps délié, menu. Eine dünneHaut; une peau 
fine, douce; délicate, déliée. Ein dünner Faden; 
un fil délié, Dünnes Bier; petite bière. Dünn, 
locker, felten, wenig; rare, clair femé. On dit 
figur. Die Frommen find dünn gefiet; les gens 
de bien font rares, clair-femés. Ein dünnes, ab- 
enes Kleid; un habit uf. Dünne ma- 
chen; rendre menu, mince, Jubtil, clair, délié, 
amoindrir, éclaircir, amenuifer, amincir, atté- 
nur, Mit Wafler verdünnen; tromper, délay- 
er, mêler d'eau. Ein Holz, Brett dünner ma- 
chen ; amoindrir, degrofir une pièce de bois, 
un ais. Einen Wald dünn machen ; éclaircir 
me fort. Diefe Pflanzen ftehen gar zu dick, 
man mufs fie ein wenig dünne machen ; ces 
plantes Jont trop drues, il les faut éclaircir us 
peu. Das feindliche Gefchütz machte unfere 
Glieder ziemlich dünne ; le canon des ennemis 
édlairciffoit fort nos rangs. Die Luft, das Ge- 
blüte dünne machen; raréfier, l'air, le fang. 
Die Dinte it zu dick, man mufs fie dünner 
machen; l'encre ef trop épaifle, il la faut ren- 
dre plus fluide. Dünne werden; devenir min- 
ce, juil, clair, s’klaircir, fe raréfier.. Das 
Geld wird immer dünner; l'argent devient tous 
les jours plus rare, Je diminue tous les jours. 
Die Luft wird dünner; Pair Je dilate. rch 
Dick und Dünne laufen ; s'expo/er d toute forte 
d'incommodités. Dis Kleid fängt an dünne’ zu 
werden; cet habit commence à s'ufer, à s’efiler. 
Durch Dicke und Dünne hinlaufen; (prov. pop.) 


s'épargner la peine, il aime la befo 
. Dinnbäuchicht 3 étroit ; ee Dünnbel- 
‚nicht, dünnfüfsig ; qui a les jambes grékes. 
Dünnbewohnt, eine dännbewohnte Stadt; ville 
« oily a peu d'habitants. Dünnharicht; qui @ 
des cheveux clairs, qui a. peu de poil, ou de che- 
“veux. Dünnhäutig; qui ala peau délicate, fub- 
tile. Dünnleibig, mager; eflanqué ; it. foireux, 
ui a le cours % ventre. Dünnmäulig ; qui @ 
goût délicat. Dünnobrig; qui a l'oreille déli- 
eate, l'oëfe bonne. Dünnfehalfchte Nüfle ; noix 
franches. Dünnwadicht; qui a des jambes de 
fsfeau. ù 
DÜNNE, (dünne) odv. Subtilement, finement. 
DUNNE, (Dünne) (die) gen. der-, pl. die - n. 
Die Dhnnung, Dünnigkeit, Dünnheit ; La /ub- 
Fe wg em In ne ziehen; 
. Das Pferd Schlägt mit der Dünnung; cs 
“bat du flan, . . x 
DÜNN- 


x 


Zza 


® 
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-DÜNN-EISEN, (Dünneifen) (das) gen. des-s, 
J. pl. Das Blech; Le fer blanc, cefi du fer en 
- _ lame mince, qui eff recouvert d'étain. 
DUNNIGE, (‘Oünnige) (die) voy. Schläfe; Les 
12 


mois de la téte. 
DUNN-ÖL, (Dünnôl) (das) gen. des- es, /. pl. 
L'huile de noix claire, dont Je fervent les impri- 
« _ meurs en taille-douce pour delayer l'encre. 
DÜNN-SCHLAGS-FORME, ( Dünnfchlage: gen 
me) (die) gen. der-, pl. die-n; (T. de bat- 
teur d'or) Le moule & caucher. 
-DUNSEN , (bunfen) voy. Aufichwellen; s'enfier, 
fir, Je boufir; il ny a que le participe ge- 
dunfen, qui foıt en u/age. “Er fiehet ganz ge- 
dunfen im Gefichte aus ; à a le vifage tout enflé. 
DUNST, (Dunft) (der) gen. des - es, pl. die - 
+ Dünfte; La vapeur, lexhalaifon, la fumée. Die 
Dünfte der Erde, des Magens; Les vi 
la terre, de l'eflomac. Gewürzhafte ; 
s aromatiques. Speifen fo Dünfte verur- 
fachen; des aliments vaporeux. Wein der Dün- 
fte macht; du vin fumeux. Vogeldunit, klei- 
ner Schröt; la dragée, petite dragée; cendrée; 
poudre, larmes, cendre de plomb, menu plomb, 
menuife, puluérin, nompareille. On dit Figur. 
Einem einen blauen Dunft vormachen ; en 
ner à garder, en faire accroire à qq. un; trom- 
per, fourber, furprendre qq. m; jeter de ta pou- 
dre (poufire ) aux yeux de qq. un, étourdir 
gg..un. Er hat ihm einen blauen unit vor- 
: gemacht; öl fui a donné une colle, fic 
DUNST-BAD, (Dunftbad) voy. DAMPF-BAD. 
DUNSTEN, (bunften) v. #. Ich dunfte-dunttete, 
. ih gedunftet ; re des vapeurs, exhaler; 
tran/pirer. (En T. de ey um étuvée ; 
er , faire cuire à l'étuve, à la daube. 
NSTIG, (bunftig) adj. Yaporeux ; qui tran- 
En Ya. ern à 
T-) , fifreis) (der) gen. des-es, 
LA die-e; L’atmofphere. A 
ST-KUGEL, (Dunftfugel) 
pl. die-n; L'éolipile, boule de 
a une petil 


fl 
‘DOM 


D 
D 
2 (die) gem. der-, 
ñ Ce 


d ; votre affflan- 

ce. Durch die Stadt reifen ; par he vil 
le, à travers la ville. Durch die Thüren ein- 

’ gehen; entrer par la porte. Durch Briefe be- 
nachrichtigen ; donner avis par lettres. Durch 
vermittelßt, par ke 
Poccafion de, moyennant, Mitten durch; au ow 
d travers. Dusch den Leib durch; au travers 
du corps, 0% à travers le corps. Durch den 


‚Wald gehen; pafer d'iravers le bois, Drei Jahr, . 


rs de . 


la colle. . 


Par, à travers, au tra- - 


moyen, au moyen de, par - 


.DUR. 
* drel Wochen er are ‚tois. aus, trois 
Durch die Nafe rèden; saziller, par- 


s. 

DURCH-ACKERN, (burchacfern) v.a. Ich acke- 
re - ackerte durch, 1. h. durchgeackert; ZLabou- 
rer. Ein Feld recht durchackern ; bien 
rer, remuer une terre. Mir. Lefing s’efl Jervi 
figurément de ce verbe-au lieu de durchftreichen, 
ausftreichen ; corriger, effacer, & il conjugue: 
Ich durchackere - durehackerte, i. h. durch- 


ackert. 

DURCH-ÆNGSTEN , (durcdjängften) v. a. Ich 
durchängfte - durchängftete , ı. h. durchäng- 
ftet; Ne Je dit que la poëfie. Effrayer, 

tourmenter. 2 

DURCH-ARBEITEN, (burdjarbeiten) v. a. Ich 
arbeite-arbeitete durch, i. h. durchgearbeitet; 
Bien travailler, manier. Eine gelehrte Materie 
wohl durcharbeiten; manier bien un fujet, Sich 
durcharbeiten; fe défaire, fe Lécharger, fe dé- 
barrajler de gg. ch. vaincre, furmonter toutes 
Jortes d'obflates. Den Teig, Thon wohl durch- 
arbeiten; bien Bern: fraifer la pâte, l'argile. 
Den Kalk durcharbeiten; bien raboter la chaux, 


DURCÉAIZEN, (burdjégen ) v, a. Ich durch 
-. gen) v. a. ch- 
ätze-durchäzte, L h, durchätzet ; Corroder, 


incifer. 

DURCH-AUS, (durchaus) adv. Entièrement, tout 
a fait, abfolument, Jans repliquer, par force. 
Das ift durchaus verderbt; cela efl gâté entiè- 
remeni. Es sn was es will, ich En 
es durchaus haben; à quelque prix que ce foit, 

- quoiqu'il en cohte, je le ven» abjolument. Durch- 
aus, ganz und gar; de fond en comble. Er will 

* durchaus der Mode folgen; il veut obfiinément 
Juivre les modes. Ihr habt durchaus Unrecht‘; 
vous avez abjolwnent tort. Durchaus von ei- 
nem Ende bis zum andern; de bout en beut, 
d'un bout à l’autre. Durchaus nicht; nullement, 
aucunement, point du tout, en aucuns, en mile 
manière, pour quoi que ce foit. Durchaus nichts! 

ien du tout. 


+ rien 

DURCH-BACKEN, (Ge v. a. Ich backe, 
du bäkft, er bakt, wir backen durch &c. Zmp. 

ich bük, Ju. büke durch, parf. i. h. durch- 

gebacken; Faire cuire parfaitement. Das Brod 

ift nicht durchgebacken; ce pain n'eft pas bien 


DURCH-BADEN, (burdjbaben) Pafer à la nage. 
Voy. Durchfchwimmen, R 
. bas DURCH- 


DUR. 


DURCH-BAUSEN , (burdbaufen ) ©. a. Ich bau- 
. fe - baufte durch, i. h. durchgebaufet; Poncer, 
.! pafler fur un deffein piqué du charbon en pou- 


dre enfermé dans un petit linge con 
trebirer £% ein Jur le or Se Kar 
DURCH-BEBEN, (durch! )v. a. Ich durch- 


bèbe- durchbèbte , i. h. durchbèbt; Mouvoir, 


aire trembler toutes les ét du corps. 
1 dans un flyle fublime. 


sr 
fe pa t = u 
DURCH-BEISSEN , ( Durchbeiffen ) v. a. Ich: 


beiffe - bifs durch, i. h. dur biflen ; Percer 
doutre en outre en mordant, ou avec les dents: 
st. corroder; it. manger, ronger. Die Mäufe 

. haben das durchbiffen; les Jouris ont mangé, on 
* rongé cela. Mit Zanken und Streiten fich durch- 
iflen; (figur.) venir & bout, réuffir à force 

elles, de chicanes. . 

DURCH-BEIZEN , (durchbeisen) v. a. Ich beize- 
beizte durch, i. h. dure iset; Faire bien 


attendrir, détremper, corroder, er, macérer. 
Durchbeizend ; corrofif. Woy. Beizen. Die 
RT la corroj 

DURCH-BETEN, (durchbeten ) w. a. Ich bète- 


betete durch, i. h. durchgebetet ; dire ou ré- 
citer ; d'un bout à l'autre. 2 


URCH-BETTELN, (durcjbetteln) v. a. Ich bet- 


* tele - bettelte durch, i. h. durchgebettelt, Ein 
“ Land durchbetteln; Aller mendiant par um pays. 
* Sich durchbetteln; mendier fa vie. Er wird 
fich fchon durchbetteln; il ne p 
" pain. On dit aufi: ich durchbettele, durch- 
Perteite, i. h. durchbettelt. Er durchbettelt 
das ganze Land; ;il vs mendiant par tout le 
ys;; il met tout le gay: à contribution. 
DÜRCH-BEUTELN, ( urchbeuteln) v.a. Ich beu- 
tele-beutelte durch, i. h. durchgebeutelt; Blu- 
ter, rare, paler par l'étamine. Voy. Beuteln. 
DURCH-BLASEN , (durdblafen) v. a. irr. Ich 
blafe, du bläfeit, er blaft durch, wir blafen &c. 
Imp. Ich bliefs durch, parf. i. h. durchgebla- 
fen; Soufler au travers. Der Wind hat mich 
recht durchgeblafen; je uis tout pénétré du 
+ vent. Les poètes difent aufi: Die Winde durch- 
blafen den Hain; les vents foufflent au travers 
de la fort. 
IURCH-BL/ETTERN, (durchblättern) v. a. Ich 
* blättere - blätterte durch, i. h. durchgeblättert, 
€? poëtiquement, ich durchblättere - durchblät- 
terte, i. h. durchblättert ; Feuilleter, parcou- 
rir. Ein Buch fehr gefchwind durchblättern ; 
“ feuilleter les pages d'un livre avec beautoup de 


vitelle. 
DORÉLBLÆUEN, (Öurchbläuen) v. a. Ich blaue- 
bläuete durch, i. h. durchgebläuet; ÆRof/er dos 


€} ventre. 

DURCH-BLICKEN, (burchbliden) v. a. Ich blicke- 
blikte durch, i. h. durchgeblicket ;. It. ich 
durchblicke - durchblikte, i.h. durchtlikt; Ke- 
garder, voir à travers, pénétrer, percer des 


as de 
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geux. Der Nebel if zu dick, die Sonne kann 
nicht durchblicken; le brouillard efl irop épais, 
le foleil ne peut pas percer. 

DURBOHREN, ( durcbobren } v. a. Ich bohre- 

bohrte durch, i. h. durchgebohret. Durchlö-. 

cheræ; Transpercer, forer, percer d'outre en 
outre, percer de part en part; it. enfiler, pi- 
pre trouer, cribler, larder. It. Ich durch- 
obre - durchbohrte , i. h. durchbohret. Man 
hat ihm die Hirnfchale durchbohret ; on l'a tré 
gané. Einen mit dem Degen durchbohren; - 
er mn l'épée; donner d'une it dans 
corps, le ventre d qq. un. Sich einan- 
der durchbohren ; s’entrepercer. Wieder durch- 
bohren ; repercer. Die Durchbohrung , .das 

* Durchbohren; {a perforation. Das Durchbah- 
ren, der Hirnfchale; le tröpan. - 

DURCH-BRATEN, (durchbraten) v. a. irr. Ich 
int ; a er er Er durch, we Poe 

urc! c. JImparf. Ich briet durch, a 
i.h durchgehen; Bien rötir, cuire um à 
la broche. Des ift wohl durchgebraten ; ca 
eff bien cuit, bien rôti. 

DURCH-BRAUSEN, (durchbraufen) v. a. Ich 
braufe-braufte durch, i.h. durchgebraufet. Der 
Wind braufet durch den Wald ; le vent bruit 
par la for&. It. Ich durchbraufe- durchbraus- 
te, i. h. durchbraufet. Ein ftürmifcher Wind 
a die Fluren; un vent im; 
ouffle par les campagnes. 

DURCH-BRECHEN,, (durchbrechen) v. a. & m. , 
irr. Ich bre:he, du brichft, er bricht durch, 
wir brechen durch &c. JImp. Ich bräch, /ubj. 
brâche durch, i. h. € b. durchgebrochen ; 
Rompre, caler, enfoncer, percer. It. Mit Ge- 
walt eindringen ; forcer, entrer, pénétrer par- 
force, fe faire jour à travers Eÿc. Durch eine 
Mauer, durch eine Wand brechen ; percer 

. un mur, une muraille; s'ouvrir un chemin 
en perçant, en enfonçant. Der Dieb hat fich 
durchgebrochen , ow der Dieb ift im Gefäng- 
niffe durchgebrochen; le voleur s'efi Jauvé 
la prifon en perçant le mur. Hier bräch das 

Wafier durch; c'eft ici où l'eau rompoit la di- 

gue. Die Reuterei fuchte durchzubrechen ; a 

cavallerie tächa de me les rangs des ennemis. 

On dit figurém. Durch alle Hindeiniffe durch- 

‘brechen ; /urmonter , vaincre toutes les dificul- 

tés. Diefem Kinde fangen die Zähne an durch- 

zubrechen ; les dents commencent à percer à cet 
enfant. On dit aufi: Ich durchbreche-durch- 
brach, i. h. durchbrochen. Durchbrochen; adj. 

(T.de Bla/.) gouré. Ein rautenweis durchbroch- 

nes Kreüz ; une croix maclée. Er führet drei 

durchbrochne rothe Sparren im güldnen Felde; 
sl porte d'or à trois chevrons brijes de gueules. 

.It. Durchbrochen, durchfichtig; percé à jour. 

Durchbrochene Arbeit , durcubrochen Laub- 

werk; entrelas filigramme. Dünne durchbrochne 

223 | Ar 
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Arbeit; bts léger. DurchbrocheneMaurer- DURCH-DAMPFEN, (durchdampfen) v. a. Ich 
oder Zimmerarbeit machen; évider. Der Strom . durchdampfe - durchdampfte/”i. h. durchdampft. 
durchbräch den Damm; la rivière rompit la di- . Mit Dampf erfüllen; remplir de vapeurs, d'ex- 
gue. Das Durchbrechen einer Mauer ; le per- erg de ne 
cement. Aus dem Gefängnifle ; le bris de pri- DURCH-DENKEN, (durchdenfen) v. a. irr. Ich 

“ fon. DerDurchbrecher; le brifeur, qui rompt,  denke-dachte, fubj, dächte durch, i. h. durch- 

- perce, ( figur. ) qui furmonte; le vainqueur, qui gedacht. Ich bitte euch die Sache reiflich 

e le chemin. (wohl) zu durchdenken; je vous prie de réfié- 

D -BRENNEN , (durchbrennen) v. a. irr.  chir mürement fur cette are, Ich babe diefe 

Ich brenne-brannte durch, i. h. durchgebrannt; 


Plnétrer, percer avec un fer chaud; it. briller. à cette chofe. On dit auf: 
durchdachte, i. h. durchdacht. 


On dit auf: Diefe Diele ifk durchgebrannt; fe 
feu a pénétré cette planche. DURCH-DRÆNGEN, (burchdrängen) v. a. Ich . 
DÜURCH-BRINGEN, (burdbringen) v. a. #rr. Ich dränge - drängte durch, i. h. durchgedränget; 
bringe-brachte, /ubj. brächte durch, i.h. durch- Paffer avec A avec peine. Sich durch das 
ebracht; Pafer, faire pale ar. Ich kann Volk durchdrängen; fendre la prefle, percer la 
en Faden nicht durch das Nadelöhr bringen; Ri . 
je ne puis pas paller le fil le trou de l'ai- DÜURCH-DRESCHEN, (durcdrefchen) v. a. irr. 
ile. Ich habeMühe gehabt, diefen Pack bei Ich drefche, du drifchelt, er drifcht durch, 
em Zolle durchzubringen ; j'ai eu de la peine . wir drefchen &c. imp. ich drofch, fe dro- 
« faire ae ce ballot à la douane. Durchbrin- fche durch, parf. i. h. durchgedrofchen. Das 
On 


Sache wohl durchgedacht; j'ai pen/? müirement 
ich durchdenke- 


gen » fig verthun; dépen/er, manger, pro- Korn rein ausdrefchen; battre le bled net. 

iguer, confumer, difiper, dépenfer. Er hat dit fig. Einen brav durchdrefchen, durchprü- 
‘ fein ganzes Vermögen durchgebracht; 4 a ein; battre € rebattre, peloter qq. un. 
FE tout Jon bien; il a mangé tout fon frus- DÜRCH-DRINGEN , (durchdringen) v. a. € n: 
- a la debauche. Was der Vater fpärt, brin - irr. Ich dringe - drang, /ubj. dränge durch, i. 
ler Sohn durch; de gr gardien, fils ne gari b. durchgedrungen; it. v. a. ich durchdringe- 
rien. Er wire im Stande ein ganzes König- durchdrang, ich h. durchdrungen; Pénétrer, 
- eich durchzubringen; # con/umeroit autant  paller, percer, transpercer, entrer, traverfer, 
de bien, qu'un Evêque en pourroit bénir. Auf  fendre. Die Kälte hat mich ganz durchdrun- 

einmal durchbringen; brüler fa chandelle par les en; je fuis tout pus de froid. Der Re 
deux bouts. Sich durchbringen, fo viel ver- urchdringet die Kleider; /a pluie perce Pe 
dienen, dafs man lèben kann; gagner fa vie, bits; it. Durchdringen, mit Gewalt eindringen, 
ge de quoi vivre. Ich mufs mich kümmer- die Hinderniffe durchbrechen ; pénétrer, tou- 
: durchbringen ; j'ai de la peine à gagner ma cher, Je faire jour au travers des dificultés; it, 
‘ vie. Sie bringen die Nacht mit Spielen durch, Durchdringen, erforfchen ; pénétrer, découvrir. 
‘ ow hin; ds percent la nuit à jouer. Ein Durch- ‘ Durchdringen, durchfickern ; infiltrer, s’ infil- 
bringer, mieux Verfchwender; un prodigue, trer. Das Durchdringen einer flüfsigen Mate- 
Der Degen hat eine gs 
on 


difipatewr. Die Durchbringung, Verfchwen- rie; l'infitration. 
à Spitze, er wird durchdringen; l'épée a une 


ifipa 
lung ; ia prodigalité, difipation, profufion, dé- 
He en in. ne pointe, elle pénétrera, traverfera. DiefeMey- 

D -BROCHEN, (durchbrochen) v. DURCH- nung wird durchdringen; cetie opinion pafera. 
BRECHEN. Mit feiner Meynung durchdringen ; faire paar 
DURCH-BRUCH, (Durchbruch) (der) gen. des - fon Jentiment, l'emporter. Mit feinem Vorha- 
es, pl. die - brüche; breche, rupture, ou- n durchdringen; venir d bout de fon de 
verture. Der Durchbruch des Feindes, feind- ein. Durchdringen, feinen Endzweck errei- 
licher Einfall; Pirruption, l'invafion. Durch- chen; réufir. VonFreude, von Leid durch- 

: bruch des Waflers; l’inondation, le débordement. : drungen Ei être pénétré de joie, de douleur. 
Der Durchbruch, Durchlauf; la diarrhée. DURCH-DRINGEND, (burchdringenb,) adj. P4- 


DURCH-BRÜLLEN, (Durcbrüllen) v. a. Ich  nétrant, pénétratif, perçant. Ein durchdringender 
Saft; une liqueur pénétrante. Eine durchdrin- 


- durchbrülle-durchbrüllte, i. h. durchbrüllet, 
: Mit brüllendem Gefchrei erfüllen; Remplir de gende Kälte; un froid perçant. Fig. Ein durch- 
| dringender Veritand; un e/prit pénétrant, efprit 


it nee 
DURCH-BUCH-STABIREN, Cburchbuchftabiren) tran/cendant, délié; it. la clairvoyance, Jagacité, 


#. a. Ich buchftabire - buchftabîrte durch, i. gerfpicacité. Ein durchdringender Règen ; uns 
Eine durchdringende Stimme; une 


h. durchbuchftabiret. Einen Brief durchbuch- . averje. 
ftabiren Le une lettre. > voix pergante, éclatante. Ein durchdringender 
- DURCH-BURSTEN, (durchbürften) voy. BÜR- Glanz; une lueur for vive. Durchdringend), 
STEN, Broffer, vergetter. : beweglich, rührend; touchant, affeßif, ale 
eux, 
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Wueux. Duschäringende Worte; garoles tou DURCH-FAHREN, (durchfahren) o, m. ser. Ich 


chantes. 

DURH-DRINGLICH, (durchbringlich)” adj. Péné- 
trable Undurchdringlich; impénétrable. 

DURCH-DRINGLICHKEIT, (Durchdringlichkeit) 

“ (die) Em der-, (.pl._La pénétrabilité, 

DURCH-DRINGUNG, (Durdbringung) (die) 

. gen. der-, /. pl. La pénétration. 
DURCH-DRUCKEN, (durchdräden) v. a. Ich 
drücke.- drükte durch, i. h. durchgedrükt; 
Pafer, faire couler des chofes liquides au tra- 
vers d'un tamis, d'un linge €’. Man mufs 
den Citronenfaft durch ein Tuch drücken; # 
faut paler le jus de citron à travers une étami- 
ne. Sich durchdrücken; fendre la prefle, per- D 
cer la foule; it. durchdrücken, au lieu de wund 
drücken, (vulg.) Ein Pferd durchdrücken; ble/- 
ie un cheval en montant. 

DÜURCH-PÜNSTEN, (durcdybünften) v. n. Ich 
dünfte - dünftete durch, i. b. durch, edügftet ; 
Tranfpirer. Die Durchdünftung; 2 tranfpi- . 


fahre, du fahrit, er fahr durch, wir fahren 
durch &c. imp. ich fuhr, /wbj. führe durch, 
i. b. durchgefahren; Paflér, traderfer en cha- 
riot, en caroffe, en bateau, dans un vaifean, 
pajler au travers. Er mufs hier durc en; 
él faut qu'il pale par ici. Er hat fich nicht 
aufgehalten, er ift nur durchgefahren; il ne 
s’efl pas arrété, il n'a fait que pafler. On dit 
figur. Einem durch den Sinn fahren; traverfer 
les dejleins de qq. un, S’oppofer fortement; it. 
durchfahren, durchlöchern; p. e. les chemins, 
trouer, miner. On fe Jert aujji de ce verbe com- 
me aßlif. Ich durchfahre - durchfuhr, i. h. 
durchfahren; pafer à la hâte par un endroit. 
URCH-FAHRT, (Durcfabrt) (die) gen. der -, 
pl. die-en; Le pajlage, lieu par où l'on doit . 
palfer ; it. Paßlion de palfer, [. pl. Hier ift 

eine Durchfahrt, bier kann man nicht durch- 
fahren ; il #’y a point de pales ici. Ich 
te ihn bei meiner Dur us je fl ke 

arlé en ant, à mon pajlage. Die Dur 
Fahrt; 2a Min.) la Ar 


ration. 
.DURCH-EILEN, (burdeilén) v. n. Ich eile-eil- DURCH-FALL, (Durchfall) (der) gen. des- es, 


. te durch, i. b. durchgeeilet; Pafer d la hâte. 
Wir eilten durch die Stadt; nous paflämes la 
ville à la hâte; it. ich durcheile - durcheilte, 
i. h. durcheilet; ne je dit dans un Aigle r 

fublime. Er durcheilte den Wald um feine Ge- 
iebte zu fehen; 3) parcourut le bois pour voir 


pl. die-fälle. Bauchflufs, Durchlauf; ia diarrhée, 

ux, cours de ventre, dévoiement, foire. Lin 
gelinder Durchfall; un bénéfice ‘de ventre. Ei- 
nen Durchfall verurfachen; dévoyer. Einen 
Durchfall haben; foirer, étre dévoyé; it. der 
Durchfall; /. pl. le chüt a, au travers de gch. . 


Ja belle. DURCH-F IN, (durchfallen) v. n. irr. Ich 


DURCH-EIN-ANDER, (durcheinander) adv. Con- 
Ju/ement, en desordre, péle-méle; it. Jens deffus 
defjous. Alles durcheinander; quatre à quätre 

le refle en gros. Hier liegt alles durchein- 


lag alles durcheinander in der Stube; tout étoit 
Jens deffus deffous dans la chambre. Sie liefen D 
alle durcheinander ; ils /e ruêrent deflus pöle- 
mêle. Es liegt alles bei ihm durcheinander; 
il ef dérangé chez lui, dans fa mailen. . Er 
iffet alles durcheinander; sl mange tout indif- 


ander; tout ef? péle-méle, em desordre ici. Es Fi Wahl, Heirath durchfallen ; 
RCI 


falle, du fallt, er fallt durch, wir fallen 
durch &c. imp. ich fiel, /ubj. fiele durch, i. 
b. durchgefallen; Tomber au travers de qq. ch. 
tomber par quelque trou. On dit fig. Bei ei- 
e refufé, 

er, recevoir un refus, ne réuffir pas. 
H-FALTEN, (durchfalten) v. a. Ich durch- 
falte - durchfaltete, i. h, durchfaltet; Ne /2 dit 
gu dans le fiyle fublime. Die Stirn mit Grimm 
len (Klopftock) froncer le fourci de 

colère. 


.- Gutes und böfes durcheinander; DURCH-F/EULE, (Durdfäule) (die) gen. dér -, 


bonnes & mauvaijes chofes mêlées enfemble. Durch- 
einander laufen; courir confufément. Durchein- 
ander mengen; sméler confujément, brouiler. 
Durcheinander werfen; browsller, mettre en des- D 
ordre. In diefem Buche ift alles durcheinan- 
der geworfen; tous les chapitres de ce livre font 
Jens devant derrière. Allerhand Zeug durch- 


J.pl. Mauke am Hufe der Pferde; le javart 
encorné, tumeur dure & douloureufe, qui vient 
aux chevaux au bas de la jambe. 

URCH-FAULEH, (durchfaulen, v. n. Ich fau- 
le - faulte durch, i. b. durchgefaulet; Pourrir 
entièrement. Die Durchfaulung; {a pourriture 
entière. ; 


einander; méange de plufieurs chofes, micmac, DURCH-FECHTEN, (durchfechten) v. a, irr. Ich 


Jalmigondis. Durcheinander reden; balbutier, 
parler confufémeni. Querfeldein reden; stem 
trecouper , sientrecroi/er. Durcheinander flech- 
ten, ichlingen; enlacer, entrelacer. Durchein- 
ander fchreien; crier confufément les uns aux 


autres. 
DURCH-EITERN, (Öurcheitern) voy. EITERN, D 
juppur ee 


fechte, du fichft, er ficht durch, wir fech- 
ten &c. imp. ich focht, fu. fochte durch, 
parf. i. h. durchgefochten; 1! ne fe dit que fi- 
gurément: Je défendre, Je difeulper. Er wird 
lich fchon durchfechten; ine wanguera pas 
de je défendre. 2 | 
URCH-FEILEN, (burdfeilen) v. a. Ich feile - 
feilte durch, i. h. durchgefeilet ; er avec 
la lime, URCH- 
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DURCH- EN 1 emäfeiltern) v. SCHMIE- 

° LEN, AUSFILZ 

"DURCH- FEUCHTEN. (durchfeuchten) v. n. Ich 
durchfeuchte - durchfeuchtete, i. h. durchfeuch- 

“tet; Mouiller, détremprr. 

DURCH-FEUERN, (durchfeuern) v. a. Ich feue- 
re - feuerte durch, i. h. durchgefeuert; Tirer 
par un trou. Die S pitzbuben feuerten durch 
ein Loch, welches fie in die Mauer gemacht 
hatten; les voleurs tirèrent par un trou qu'ils 
avoient prétiqué dans la muraille ; it. bien chauf- 
fer. en O: en recht durchfeuern; bien chauf- 


Dar Arsen FITSCHELN, durchfiefcheln) voy. ZER- 

REIBEN, ABN NUTZEN. 

DURCH- N AINEN, (durchflammen) v. a. Ich 
durchflamme - durchflammte, i. h. durchflam- 
met; Röverberer. Die Durchflammung; la ré- 
verbération, réverbère. 

DURCH-FLATTERN, (durchflattern) v. a. € n 
Ich flattere durch, os durchflattere, ich flatterte 
durch 04 durchflatterte, i. b. durchgeflattert 

ou i. b. durchflattert; Courir, pajler à la hôte, 
Er if nur durchgeñlattert, ohne jemand zu fe- 
hen; in en pafler, Jans voir perfonne. 

DURCH » CÖurdflechten) v. a. irr. 

Ich durchflechte, du durchflichft, er durch- 

flicht, wir durchflechten &c. im; 

flochte, fubj. durchflüchte, Darf i i. h. durch- 

fiochten ; ; nirelajer. Das Haar mit Perlen 
durchflechten ; entrela/fer les cheveux de perles. 

Durchflochtene Drahtarbeit ; rabais fili- 


DÜRCH-F FLICKEN, wann) v. à. Ich flik- 
ke- flikte durch, i. h. durchgeflicket; Recou- 
dre, rapetajler tout entier. Wir wollen die 
Sour alle nach der Reihe durchflicken; rac- 

" sommodons les bas l’un après l'autre. 

DURCH- FLIEGEN, pr pis v.n. irr. Ich 
fliege - sp Jubi. ET durch, i. b. durchge- 


flogen, mblime comme aß. ich 
ren - durel . f h. durchflogen; (en 
pefant fur la os abs) ) voler par, ou au 
travers, 
"DURCH-FL SSEN, Cdurchflieffen) | v. n. irr. Ich 


fliefse - flofs, fubj. flöfse durch, i. b. durchge- 

‘- flofsen, € dans un fiyle Fublime comme af. 

ich erg nen y 1 sl h. and pales 

efant fur la Jec 'yHabe) cou er 

ee re frange travers. De Bach” u 

Meist die Stadt; {a rivière pajle à travers la 
ville. 


us ee die Dinte durchflief- 
; ui boit. 

DURÉE OSÉEN 

fe - flofste durch, i. h. durchgeflüfset ; 


<durchflößen) v. a. 
4. ka mager faire ter par. Die Durc! dor. 

pORRLELUSS Dur) (der) gen. des-es, 
Jvk Le pafage de 


ich durch” 


DUR. 


DURCH-FORSCHEN , (durchforfchen) v. a. Ich 
durchfgrfche-durchforfchte, i. h. durchforfchet ; 
Faire un examen, où une perquifition de Eÿc. 
examiner, s’ enquerir, rechercher. Die Durch- 
forfchun; ni ; l'examen, la perquifition, recherche. 

DURCH-FRESSEN , (burchfreffen) v. a. irr. Ich, 
freffe - du filet, er frifst durch, wir freflen 
durch &c. imp. ich frâfs, /ubj. fräfse durch, 
ih durchge relfen; Percer en rongeant, ron- 
ar je Bm corroder, incifer. On ait fig. & 

ich durchfreffen, fe marozen ; manger, 

Es aux depens dautri, ou des autres; it. ich 
durchfrèffe - durchfräfs, i. h. durchfréffyn. Der 
Roft durchfrifst das Eifen; la rouille mange le 
ie Holz von Würmern durchfreflen, durch- 
öchert; Éd re Ein Kleid von Motten durch- 
freflen; un habit rongé destignes. Ein Buch von 
Würmern durchfreflen; un Te io des vers. 

DURCH-FRIEREN, (ducchfeieren) : Pet n. Ich frie- 
re-frör, /ubj. früre durch, i. b. durchgefro- 
wen. Durch und durch zufrieren; glacer, ge- 
ler entièrement, Diefer Flufs kann nicht ganz 
ee e ne peut geler entièrement. 

Ich en ganz durchgefroren Je Juis tout tranm 


per u (Durchfuhre) (die) gen. d der + 


pis. (durchführen) v. a. Ich füh- 
re - führte durch, i. h. durchgeführet; Mener,: 
conduire par, faire paller par un endroit. Die 
Reifenden durchführen; conduire les pajlants. 
Die Waaren durch die Stadt führen; faire p vor 
Jer les marchandifes par la ville; it. "fg. dur dur 
una; durchfetzen, zu Ende bringen; venir 


DURCH-FÜTTERN, Cburafättenn). v. a. Ich 
füttere - fütterte durch, i. h. durchgefüttert; 
Se dit des befiaux. Das Futter war im vori- 

en Winter fehr râr, ich habe aber doch pr 
us insgefammt durch ttert ; jt ra 
rs 
ps en nourri tout mon bé 

DURCH-: GERNEN, (Gardanne v. a. Ich 
durchgähne - d te, i. t; 
D ne Je dit que D de ou ae Wir 
haben die ganze De Nacht beim Spiel rg 
nous n’avons à que bailler 
nuit en 

DÜNCH-GALLEN, Celle , a. Ich En 

le - durc! te, i. b. t; En fi 
Belle SE Unglück hat ihm feine Freuden 
durchgällt; /a a fe fortune a verfé de l'a- 
mertume fur Inder laifirs. 

DURCH-GANG, (Durchgang) (der) gen. des- 
es, pl. die-gänge; L'affion de pafler; it. le 
lieu par où l'on pale, le pafage, l'allée, le che- 
min, la rue es Der chg Fe 
nus durch die Sonne; le pajjage de 
de dijque du Soleil, Der Durchgang durch 


Le 


Ton L 
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rothe Mer; le pallage de la mt rouge. Ein 
enger Durchgang, Pals; un défilé, Eine Stra- 
fe die keinen Durchgang hat; un cul de Jar. 
Den Durchgang weigern; refifer le pallage. 
Einen Durchgang gewinnen; je faire paljage. 
Die Durchgänge verfperren; ‘boucher les paf- 


i BE | 
DURCH-GÆNGIG, (durchgängig) adj. Commun, . 


général, univer/el; adv. communément, généra- 
lement, en général, univer/ellement, par tout. 


Der Anna: Preifs; le prix courant, com- : . 
urchgängig angenommene Mey- . 


mun. Eine, 
nung; une opinion univer/ellement reçue. 


-DURCH-GÆNGLICH, (durchgänglich) adj. Paf- 


Jable , frayé, ouvert. 


DURCH-GERBEN, (burcgärben) v. DURCH- 
° GERBEN. 5 . e 


DURCH-GÆREN, (durchgären) v. m irr. Ich 
gäre, du gärft ou gierft, er gärt ox giert durch, 
wir gären &c. imp. ich gör, Jubj. güre, 1. b. 
durchgegoren; Fermeuter bien, travailler. Dies 
"Bier it ‚hübfch durchgégoren ; cette bière a 
bien fermenté. 


"‚DURCH-GEHEN, (durchgehen) v. n. irr. Ich 


gehe-gieng durch, i. b. durchgegangen; Per- . 
cer, traverfer qq. ch. pajler au milieu, paller . 
par, ou au travers. Faden ge durch ; 
ke fil pales it. durchgehen, durchdringen ; pé- 
närer, pafer, percer, traverjer. Der Schufs 
it nicht 


voiles, . Heimlich durchgehen; efcamper, pren- : 


faire gilles, gagner du, au pied. Aus dem. 


fangs durch; les premiers .efcadrons léchèrent v 


d'abord pied. Durchgehen; (T. ie faucann. 

dérober les fannettes. Durchgehen, (en'T. de 
Chafe) flüchtig laufen, oder über die Lappen 
fetzeu; percer. Der Hirfeh if durchgegangen ; 


.. de cerf aperd;. it, en nt des chevaux, pren- 
Rang perds. it, en parla pr 


frein, le, mars aux idéns. Bei einem der. 
: da reitet; forcer Ja main On di figurément: 
Die id Le wird. durchgehen ; .cetée - opinion 
pafera.. Es ift ihm dur gen; # Pa swobte- 
nu ce & 
allen Stimmen. durchgegangen ; # à été élu una-- 
nımenent, ; 


3 


il demandoit, il l'a emporté. Er if init." 
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DURCH-GEHEN, (durchgehen) v. a. irr. avec 

l'auxil. haben; {a conjugai/on efl la même que 
celle du neutre, durchlaufen, unterfuchen ; Pa 
Jer par, repaffer qq. ch. parcourir. examiner ,. 
confronter. Ein Buch,. eine Schrift durchge- 
hen; parcourir, feuilleter, lire un livre. Eine 
Schrift genau durchgehen; éplucher un écrit. 
Eine Schrift durchgehen und: verbeffern ; limer 
un ouvrage, er, retéter un ouvrage, re- 
pr ur difcours , repalfer jr Ja rations 

ch habe die Rechnung durchgangen; j'ai exa- 
mind le compte, . j'ai fait la revifion du compte. 
Die Dinge nach der Ordnung durchgehen; fuiore 
les chofes par ordre, Die vorigen Zeiten durch- 
Sehen; repaller les fiècles anciens. (En T. de 

ufique.) Ein mufikalifches Stück durchgehen, 
probiren; concerier. Durchgehen, (en T.. de 
Chafje) einen Dickicht austreiben ; percer les 
haliers. Durchgehen, wund gehen; bleffer. Er 
hat fich die Fülse Surchgegangen; il s'efl #pr 
les pieds en marchant. Die Schuhe, die Soh- 
len durchgehen; déchirer, u/er les fouliers, les 
femelles en marchant. Das Durchgehen der Pfer- 
de; lefcapade. Das heimliche Durchgehen ;- l'é- 


vafion. 

DURCH-GEHENDS, (durdgebendS) adj. & adu. 
voyez DURCHGÆNGIG. Ft. Vorbeigehend; 
palant, qui pale. Ein durchgehendes Gerücht; 
un bruit commun. Den Leute; des 
paffants. Durchgehende Waare; marchandife 
qui pale. Ein durchgehender Keil; une cief 
pajlanie, (T. d'Archit.) : 3 


DURCH-GERBEN , (durchgerben) v. a. Ich ger- 
Je Sauver, échapper, nr s'évader, s'éclip- - 


be - gerbte durch, i. H. durchgegerbet ; Puffer 
bien les peaux. "Einen durchgerben ; (fig. ) bat- 
tre & rebattre ,- étriller qq. un. ; 
DURCH-GIESSEN, (burchgieffen ) v. a. irr. Ich 
. gieffe: gofs, fubj. güffe durch, i h. durchge- 
goflen; Ver/er, paller, couler, faire palfer par 
ou au travers. Durch einen Trichter, durch ein 
Tuch gieflen; pajfer par un entonnoir, un linge. 
DURCH-GLÜHEN, (durchglühen“ v. a. Ich glü- 
he- glühte durch, i. h. durchgeglühet, durch- 
glimmen; Faire rougir dans le feu; it. dans 
un fiyle Jublime : ich durchglübe - durchglühte, 
i. h. durchglühet, (en pe/ant fur glü). 
.DURCH-GRABEN, (burchgraben) v. a. irr. Ich 
abe, du gräbft, er gräbt durch, wir graben 


" "durch &e. imp. ich grüb, je grübe durch, 


parf. i. h. ne our, | en treu- 
© fer ju/qu'au fond, fouiller, couper. Ich durch- 
., GS nt ich, durchgraben. ‘Die Êrde, 


©. nein Bergwerk, ein’ Feld. durchgriben ; fosir 


..la terre, croujer-sne mine, couper un: champ 
par des canaux. Sie haben den Berg durch- 
" 5-îls ons-perch. la montagne, $ Ef 

ajt un Pafage d travers.la montagne, Durch- 
ar urchbohren ; irower, Das ro 4 
aa ; 
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ben ss die Durchgrabung; F’aBion de fouir, la 
DÜURCH-GRÂSEN, Gurégrafen v. a. Ich durch- 
gräfe - ini e, i. h, dur fet ; er, 


manger toute l'herbe. 
DURCH-GREIFEN , (durchgreifen) v. n. irr. Ich 
eife - griff durch, i h, durchgegriffen ; Pajfer 


main par; it. pénétrer, percer. On dit fig. 
Durchgreifen, gerade durchgehen, keines ver- 


fchonen ; tranci 


- nn I 
DURCH-GRÜBELN, (Cdurchgrübeln) v. a. Ich 
ae grübelte durch, i. b. durchgegrübelt. - 


urch Grübeln erforfchen ; approfondir, exa- 
miner à fond, pénétrers it. rafiner, fouiller. 
Ein Geheimnifs durchgrübeln; pénétrer un fe- 
gret. Eine Sache mit Fıeits durchgrübeln ; ra 
finer fur une choje avec beaucoup d'applications 
it. dans un flyle fublime : (er a ei 
belte, i. h. durchgrübel 
D et Garde: ind) Approfon- 
dir. Fer ERGR 
DURCH-GUCKEN, régate) ou durchkuk- 
ken, v. #. Ich gucke-gu kte durch, i h. durch- 
gesukt; (vulg.) durchfehen, durchfchauen ; 
DURCR-GUSS js re JUÉ) (der) gen. d 
ur. ) (der es - Ba 
y die - güfle. landen, Wollerkie 
ennftein in der Ken l'évier ; it. der er 
ufs, Durchfchlag; le couloir, la paffoire. 
D ÜRCH- HABEN, de tp) ne Fey; avoir 
ni, ou fait. 
DER ACKEN, rin) 4 DURCH- 
DURCH! HÆMMERN, (durchhämmern) v.a. Ich 
hämmere - hämmerte durch, i. h. durchgehem- 
ii Marteler bien, fropper bien avec 


DURCH: HAUEN, (durdhaien) v. a. irr. Ich 
haue - hieb durch, i. h. durchgehauen ; 
en frappant, pourfendre. Einen Wald durch- 
hauen; 'percer un fort. Den Harnifch durch- 
hauen; entamer I harnois. In Stücken hauen, 
Schneiden ; ou tailler en piéces. Sich 

. dürchhauen, 
l'épée à la main, paller au travers des 
‘en fe baitant. Einem Kinde mit der Ruthe den 
un Ale fu durchhauen; fouetter, feffer; it. dans 

7} 

i. Pr 
DURCH-HECHELN, (burcbecheln ) "u.a. Ich 


hechele - hechelte durch, i. h. durchgehechelt; . 


(fimer, ferancer. Voy. A On dit CA 
: Einen ele durch: en 

cenfurer, fatyrier, draper png me 
ge un, piogver fun si. ‘uv, douser un coup: 


per En" (duripeften) v. a. Ich hef-- 


te-heftete durch, i à durchgeheftet; Con- 
. Arspainker, ; . u 


sen RER 


mar- 


Percer - 


REC die Feinde; fe faire jour . 
ennemis . 


Sublime : er es 


% ed: 


DUR: 


DURCH-HEILEN, (burcbeilen) voy. HEILEN, 
Guérir radicalement, entièrement. 
DURCH-LEIZEN, (ducchheigen) voy. HEIZEN, 


Chauffer bien un four. 


DURCH-RELFEN ; Giragefa) v. a. irr. Ich: 


heife, cu hi hilft durch, wir helfen 
durch & c. imp. i. half, Jubj. halfe durch, rf 
i. h. duichgeholfen ; ‘Aider, Jecourir . afıfier, 
favorifer ; it. kinem durchhelfen, einen be- 
freien; délivrer, faire échapper, aider gg. a 
à Je fauver, mettre en freté, délivrer où reti- 
rer d'un danger. Er Bu mir durchgeholfen; 
il a fauori/& mon a; 

DURCH - HERSCH " durdpherfehen) v. à. 
Ich durchherfche - éurchherfhte, i b. durch- 
herfchet; ne Je dit que dans un fiyle Jubli- 
a poitiquez regner, dominer, exercer um 


DÜRCH-RIN, (durchhin) adv. voy. HINDURCH, 


DURCH-HINGEHEN, (durchhingehen)v. DURCH- 
GEHEN, Pajjer, couper ak ae ; 


Ne Churéinfehen;v. DURCH- 


EHEN, Entrevoir. 
DURCH-HITZEN, jigen) voy. DURCH- 
HEITZEN, Chau > aire chauffer. 


DURCH-HOHLEN, Courcbeblen) v. a. Ich hoh- 
le-hohlte durch, i. h. durchgehoblet. (vulg. 
& fig.) rm pénétrer. 
hat uns recht dur: En nous fommes bien 
éventés. Jemanden durchhohlen, durchprügeln; 
roffer, étriller de la belle manière, 

BUN HÖHLEN, (ourdbôblen) v.a. Ich hoh- 

- höhlte durch, i i. b. durchgehdblet; Crew. 
& percer. Die Würme haben den ganzen 
äs durchgehöhlet; Ge = creufé, percé 
tout le fromage i it. Jublime: i. 
durchhöhle - Tri | "durch 
ns ers die Bes "is creuférent les 


DURCH: FHÖHNEN, (durchhöhnen )_ v. a. Ich 
hühne - höhnte durch, i. h. durchgehühnet ; 
Satyrifer, vanner, fe railler de gq. un. 
DURCH-JACKERN, (durchjacterm) v. DURCH- 
RENNEN, DURCHLAUFEN, Pafer au galop. 

de JAGEN, (burchjagen) v. a. Ich 

jagte durch, i. h. durchgejagt; € 
fer qq. un par un lieu Fig. Durch in 
durch die Gurgel jagen; avaler, - 
fer, gajpilier, friafler Jon bien. Durchjagen, 
gefchwinde Seen Pa er. au galo Ei ide 
courir; te eo Tee oe ich 
dufehja 


e-- durch Sr 
IBCH-) » Gureiren er & Ich: dsichir- 
2: durchirrte,,..i . h. durchisret; Ever, cr 

ça À la, marcher d Faveninre... 
DURCH-RKAMMEN, (burcdyeämmen 
kämme. kämmte durch, i h. dur 


Peigner bien, 


DU 


«+. & Ich 
gekäminet; 


.DURCH- 


Der Wind. 
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DURCH-KRIECHEN, (durhfriechn) ». a. &'m 
érr. Ich krieche-kroch, /ubj. kröche durch, 
ib a ou Se couler, Je LT auf 

- me ouverture, er en ra: ts; it, poufler, 

. germer. Cons CEE. Ich durchkriecho-durche 
R , à b. durchkrochen. Alle Winkel durch 
kriechen; chercher exaflement, fureter par tont, 

eter tous les coins. 

CH-LACHEN, (burdblachen) v. a. Ich durch 
lache - durchlachte, i. b. durchlacht. Mit La- 
chen a paller en riant, à rire. Wir 
haben manche Stunde mit einander durch- 
lacht; nous avons paf]lé mainte heure à rire. 

DURCH-LÆNGEN, (durchlängen) v. a. Ich lan- 
ge- längte durch, i h. durchgelänget. (7. de 


DUR, 


DURCH-KÆUEN, (burcfduen) v: a. Ich käue- 
käuete durch, i.h. durchgekäuet; Mächer bien. 
On dit figerément: Einen Gedanken durch- 
käuen; remächer une penfée. ; 

DURCH-KLOPFEN ‚ CSurchtlopfen) v. a. Ich 
klopfte - klopfte durch, i. h. durchgeklopfet. 
Klopfend durchtreiben; faire „geder par; il, 
battre bien. Einen derbe durchklopfen; ro/er, 
étriller de la belle manière. 

DURCH-KLÜGELN, (öurchEligeln) v. a. Ich klü- 
gele - klügelte durch, i. h. durchgeklügelt ; 

Ko LA tilifer. 

DURCH-KNETEN, (duröhfneten) v.a. Ich knète- 
knetetedurch, i. h.durchgeknetet; Les boulan- 

ers di/ent: durchwirken; paitrir bien, fraifer. 


. Den Thôn durchkneten ; voquer. ‘mins) Der Länge nach durchhüblen; miner, 
-DURCH-KOCHEN ; (durchfochen) v. a. Ich ko- . er par deg. é 

. che - kochte durch, i. h. durchgekochet ; Par- DURCH-LANGEN, (burclangen) xoy. DURCH- 

. bouillir. Man mufs diefes Fleifch recht durch-  KOMMEN. (figur. 


DURCH-LASS, (Durchlaf) (der) gen. des - es, 


kochen ; sl faut bien cuire cette viande. 
- pl. die-läffe; Le pafage, le lien par où Fon 


DURCH-KOMMEN, (burchfommen) v. n. irr. 


Ich komme, du kommft ou kommit, er kommt 
où kömmt durch, wir kommen &c. imp. ich 
.käm, /ubj. käme durch, part, i b. durchge- 
. kommen; Pafler, venir par. Weiter kommen; 
.paller outre. Er wird fchwerlich durchkom- 
men; il aura de la peine à pajler. On dit fi- 
gur. Glüklich durchkommen; étre heureux dans 
...99. ch. rufer, avoir un bon Juccès, réuffir dans 
SR affaire, parvenir @ fon but; it. fe tirer d'af- 
‘faire; it. Durchkommen, entwifchen; éckaper. 
Ich bin glüklich durchgekommen; je fuis le 


: bp ee \ 

DÜRCHK STEN, (burchfoften) v. a. Ich ko- 
fte - koftete durch, i. h. durchgekoftet. Eins 
nach dem andern koften; goûter, effayer l'un 


. après l'autre. 

DURCH-KRATZEN, (burchfragen) v. a. Ich 
kratze - krazte durch, i. b. durchgekratzet; 
Etorcher en grattant, à graiter« 

DURCH-KREUZEN, (burcfreugen) v. a. Ich 

. durchkreuze -durchkreuzte, i. h. durchkreuzet. 
Mit Kreuzen bezeichnen; croijer par tout, mar- 

par tout d'une croix. Kreuzweife ausftrei- 
chen, eine Schrift; croi/fer un écrit. Die See 
durchkreuzen; croier fur lamer. Diefes Mer 
ift unficher zu be’ahren, wegen der Seeräu- 
ber, fo es durchkreuzen; # y a du danger à 

‚ Paller dans cette mer à caufe des pirates qui y 
éroifent. Ich fahe ihn vor mir den Weg durch- 
kreuzen, über den Weg laufen; je le vis de- 
vant mgj qui croifoit le chemin; it. (en T. de 
Geometrie:) Das Durchkreuzen der Linien in 
einem Punkte; la decu/Jation, le concours de deux 


ou de plufieurs lignes dans un point. Ins Ge- 
vierte durchkseuzt; (T. de Biaf.) écartelé u 


bannière. Schräg durchkreuzt; drarteld en fau- 
toir. On dit figur. Sich in feinen Meynungen 
duschkreuzen ; /e croifer dans Jes opinions. 


laiffe paffer, ou par où l'on-palfe. Dans les 
le à brifer la mine, on Fit der Durch- 
lafs; le parouillet; it. Der Durchlafs; (en T, 
de jard.) la claie à paffer de la terre, du fab- 
le &e. it. der Durchlafs; le laminoir, machine 

fert à laminér. à 


- qui : 
DUR H-LASSEN, (durdlaffen) v. a. #rr. Ich 


laffe, du läfleft, er lafst durch, wir laffen 
durch &e. imp. ich liefs, /ub. liefse durch, 
parf. i. h. durchgelaffen; Laiffer pal, ac- 
- corder ow donner paflage. Einen Reifenden 
durchlaflen; . laiffer Pafır un voyageur. Die 
Kriegsvölker durchlaflen ; accorder le paflage 
aux troupes; it. Durchlaffen, filtriren ; filtrer. 


. Erze durchlaffen, durch den Ofen gehen laf- 
fen; faire fondre. Silberzaine durchlaffen, in 
den Münzen; pafler au laminoir. Mein Hüt 


laft Wafler durch; mon chapeau perce. Die 
Durchlaffung, Durchfeigung einer flüßigen Ma- 
terie; Is filtration. 


DURCHLAUCAT , (Durdjlaucht) darehfauchtig, 


Séréniffime, ilufire, augufle. Der durchlauch- 
tige Fürft; le gr Prince. Seine Kür- 
fürfd. Durchl. Son Alteffe, ou fa férénité EleElo- 


role, S. Hochfürfi, Darchl. ‘Son Altefe Jéré- 


ré 
DORCH-LAUF, (Durdlanf) (der) gem. des- 


es, pl. die-läufe; Le cours ou flux de ventre, 
. la diarrhée, foire, le dévoiement, Ein gelinder 
Durchlauf; un bénéfice de ventre, 


DURCH-LAUFEN , « urchlaufen) 0. 4 En. irr. 


Ich laufe, du Hufft, er läuft durch, wir lau- 
fen durch &c. imp. ich lief, fubj. liefe durch, 
i. b. € b. durchgelaufen. Comme n. Durch ei- 
nen Ort laufen; pajer en courant, On dit Re- 
Etwas durchlaufen, obenhin befehen; voir à 
la hate, parcourir.de l'œil. Fremde Länder 
durchlaufen ; voyager, parcourir les pays étran- 

Asa 2 æers. 
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ers. Ein Bach durchlaufen, fiüchtig dureh« 
éfen; parcowrir, feuilleter un livre; it. Durch- 
laufen; ass tombe fur la première fyllabe) 
ufer, déchirer en courant; p. e. les bas, FIR Jou- 
hiers; it. Durchlaufen, durchdringen; percer. 
. Das Dach ift nicht dicht, der Regen lauft über- 
all durch; Le toit ne joint pas bien, la pluie 
“ perce partout; it. Durchlaufen, durchtröpfeln ; 
. dégoutter, couter goutte d goutte. Comme all. 
. Ich durchlaufe - durchlief, i. h. durchlaufen; 
. (PAccent tombe Jur la Jyllabe lau, comme dans 
première fignification) galoper, voir, parcou- 
rir dla kate. Die Sonne durchläuft den Thier- 
kreis in einem Jahre; le Soleil parcourt le Zo- 
re en un an. 
DORCH-LÆUTERN, (burcldutern) v. a. Ich 
Fire ere durchlüuterte, i. h. ns 
: er, rer, clarifier, purifier, pajler. Voy. 
Läutern. Gold, gi ee Le DANCE 


ift; de For purifié par le feu. ; 
DURCH-LEBEN, (ee v. a. Ich lèbe-lèb- 


te durch, i. h. durchgelebt; Pa/fer fa vie. Den 
gröften Theil feiner Jahre durchgelebt haben; 
avoir vécu la plus grande partie de fon dee; it. 
dans un lyle Jublime: i. durchlèbe- durchlebte, 
i. h. durchlebt, 
DURCH-LERNEN, (burdlernen) v. a. Ich ler- 
. ne lernte durch, i. b. durchgelernet; 4Ap- 
endre d'un bout à l'autre. + 
DURCH-LESEN, et) v. a. irr. Ich lèfe, 
. du liefeft, er lieft durch, wir lèfen durch &c. 
imp. ji. lâfs, /ubj. life durch, i. h. durchgelè- 
fen; Lire tout, ou d'un bout à l'autre, feuille- 
ter. Lèfet den Brief voliends durch; achevez 
de lire la lettre. Er lieft nie ein Buch ganz 
durch; # ne lit jamais un livre tout entier. 
Nachdem er den Brief durchgcièfen hatte; après 
avoir lu la lettre, ayant achevé de lire la lettre. 
Durchlaufen, obenhin durchlefen; parcourir en 
lifant. Gefchwind durchlefen; lire couramment. 
twas noch einmal durchleien; revoir, recor- 


riger ; ä. dans un ]lyle fublime: i. durchlefe -. 


durchläs, i. h. durchlèfen; (l'accent tombe fur 
la feconde fyllabe.) Die Durchlefung; la le 
re, lelure entière. $ 


DURCHLEUCHT, (Durleudt) voy. DURCH- 
LAUCHT. ee 


DURCH-LEUCHTEN, (durchleuchten) v. a. & n. 
(l'accent tombe fur la pes  fyllabe ) Ich leuch- 
te - leuchtete durch, i. h. durchgeleuchtet. 
Durchfcheinen; comme n. luire à (au) travers, 


. ntreluire; comme af. éclairer, illuminer, éclai-. 


rer d'outre en outre, illuminer partout; it. Ei- 
nem durchleuchten; conduire qq. un par un 
endroit obfcur, en l'édairant. On dit auf dans 
un fiyle |: lime: ich durchleuchte-durchleuch- 
tete, i b. durchleuchtet; ex appuyant fur la 
Jeconde Jyliabe.) Das Licht durchleuch:et das 
Glas; ia lusnière luit d travers le verre. Die 


' DUR. 
Sonne durchleuchtet die Welt; le foleil éclaire 


. Le monde. : 
BURCH-LEUCHTIG, (burchleuchtig)mieux durch- 
fcheinend; Tra; ent, diaphane, clair. Durch- 
ı brochen; percé à jour. . Durchlauchtig; 


älufire. Se 
DURCELEUCHTIGKEIT »  (Durleuchtigfeit ) 
. mieux Durchlichtigkeit; la transparence, dia- 
hanéité, diaphanité. ; . 

DÜRCH LIEGEN ? Seid x a. = cs Ich 
: liege-lâg, . läge durch, i. nrchgelegen; 
De. de qq. ch. à force d'étre ci Sur 
fe; it. Sich durchliegen, wund liegen; s’& 
corcher la peau à force d'étre longtemps coxcht. 
DURCH-LOCHEN, (durdjlochen) v. a. (l'accent 
tombe fur durch) Ich loche-lochte durch, i. 
h. durchgelochet; (enT.d’Arch.) Percer,trouer, 
faire un trou. Die Durchlochung;; l'aéion de Etc. 
DÜRCH-LÔCHERN , en) v. a. (la- 
cent tombe fur la Jeconde fyllabe) Ich durchlo- 
chere - durchlöcherte, i. h. durchlochert; Per- 
cer, trouer, transpercer, cribler, faire un trou; 
st. creufer. Ein Papier durchlöchern; trouer 
- sn papier. Die Hirnichale durchlüchern, durch- 
. bohren ; trépaner. Fig. Durchlüchern ; figni- 
- fie: donner atteinte, enfreindre, agir contre, 
violer. Ein Gefez, den Frieden durchldchern; 
violer une loi, la paix. Das Durchlöchern; la 

perforation; il. la moucheture d'une étoffe. 
DURCH-LOCHERT , (durfdchert) adj. Troué, 
percé, déchiré, foré, criblé. Ein durchlücher- 
tes Gefüs; un vaijleau criblé. Von Holzwür- 
mern durchlochert; artifonné, Als ein Sieb 
- durchlöchert ; ciblé. Durchlöcherte Hofen; 
la culotte trouée, percée. Durchlüchert; (T. de 


« Blaf.) ajouré. 
DURCH-LÜFTEN, (durchlüften) v. a. Ich durch- 
lüfte - durchiüftete, i. h. durchlüftet; (on ap- 
- puye fur 1üf) Donner de l'air, mettre ou ex- 
oh a bair „ éventer. 3 
po CH-LUGEN, en) hr he r. nr 
-(on a; e fur dure ch lüge-lög, fe 
ie Eden » i.h. mich durchgelogen Zu 
- tirer d'affaire par des mejonges. 
DURCH-MACHEN, C(burdmachen) v. a. (l'ac- 
cent tombe -fur durch) Ich mache - machte 
- durch, i. h. durchgemacht. Ausmachen, en- 
digen; achever, finir. Vollbringen ; confom- 
‚mer. Dans quelques provinces on dit populair. 
- durchmachen, aw lieu de durchgehen ; parcou- 
- sir, pafer-. Wir wollen es mit einander durch- 
- machen ; nous le parcourerons enfewble. Er 


hat hier durchgemacht, er ilt hier durchgerei- 
des-es, pl. die-märiche; Za marche, 
voll, x 
DURCH-MARSCHIREN, (Öurchmarfchiren) v. w. 


fet, ngen; sl a paflé par ici. 

DURC HARSCH, COurdmar(d ) DRE 
fage (des troupes, ) la 
ich marfchire - marfchirte dureb, i b. zes 





DUR, : 


marfchiret; Marcher, paller par un lieu: Je 
dit ee TES pe ep # 
DURCH-MENGEN, (burchrengen) v. a. (on 
paye Jur durch) Ich menge - mengte durch, 
1 h fs enr Mifchen, méler enfem- 
ble, entre 3 it. dans un fiyle fublime en ap- 
guyant fur men. Ich durchmenge-durchmeng- 
te, i. b. durchmengt, vermengen, vermifchen. 
DURCH-MESSER, (®Ourmeffer) (der) gen. 
des - 8, pl. die-; (on appuye fur durch) Le 
diamètre. Ein halber Durchmeiler; le rayon. 
Durchmeñler der Säulen, Münzen; (7: d’Ar- 
chit.) le module. Le verbe durchmefñlen n'efl 
en. ufage que dans quelques provinces, où l'on 
dit'p. e. Wir wollen das Stück ganz durch- 
mellen; mefurons la pièce d'un bout à l'autre, 
Ich habe es fo ohngefèhr mit meinen Augen 
durchgemeflen 0% überfchlagen; je Fai mefuré 
à peu près des yeux &r. ; 
DURCH-MISCHEN, (durdmifhen) v. a. (on 
appuye fur durch) Ich mifche-mifchte durch, 
i. h. durchgemifenet; Zt dans un fiyle fublime 
os dit: ich durchmifche - durchmifchte, i. h. 


_ durchmifcit; (en appuyant fur la feconde fyllabe ) 


mêler enfemble, entreinder. 


DURCH-MÜSSEN, (durchmiüffen) v. #. Ich mufs- 


mufste, /ubj. mülste durch, i. h. durchgemutst; 
Pafer ie pas. Man mufs durch; ÿ faut pajjer 
le pas, il faut en pajjer par là. Der Fluf ift 
zwar tief, allein ich mufs doch durch; fa ri- 
vüre of profonde, mais il faut pourtant que je 


la paffe. 
DURCH-MUSTERN, (durchmuflern) v. a. Ich 
. muftere- mufterte durch, i..h. durchgemuftert ; 
. Confidérer, examiner attentivement, pièce par 
pièce. y dit figur. Er muftert alle Leute 
durch; à Je moque de tout le monde. 
DURCH-NAGEN , (durdnagen) v. a. Ich nage- 
2 nue durch, i. h. dürchgenagt; it. dans un 
figle fublime: ich durchnäge -durchnägte, i. h. 
_ durchnägt ; conger entièrement, 5 
DURCH-NESSEN, (burnäffen) v.a. &n. (on 
appuye fur la première fyllabe) Ich näfle- näfs- 
te durch, i. h. € b. durcl äflet; Mouiller, 
. humeËter tout entier. Et le fiyle fublime: 
an durchnäfle - ee Er et 
näflet; en a ant fur la feco: . Ich 
. bin ganz durehaet je de tout Ro, 
URCH-NEHEN, (burdneben) v. a, Ich durch- 
nehe-durchnehte, i. h. durchnehet. Steppen, 
giquer. Mit Silber oder Gold éurchnèhen; bro- 
cher. .Eine Decke durchnèhen; contrepointer. 
: Das Durchnehen, das Steppen; la piquure. 
DURCH-NETZEN, (durchnegen) v. 4. &n. Ich 
nètze -nèzte durch, ‘i. h. €? b. dürchgenètzt; 
it. ich durchnètze - durchnèzte, i. h. ou bin 
. durchnètzet; Mouiller entièrement, percer, pé- 
nétrer. Der Règen bat mich ganz durchnèzt 
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la pluie à percé tous mes habits, Kin durchnd- 
zender Regen; une trempe. 
DURCH-PEITSCHEN, (burcpeitfen) v.:a. Ich 
“  peitfche --peitfchte durch, i. h, dürchgepeit- 
Ichet; Zojler, étriller, fouailler, fouetter, fefe 
Ser. On dit fg. Eine Sache durchpeitfchen, 
" move abhandeln; expédier vitement. 
DURCH-PFLÜGEN, (burchpfifigen) v. a. Ich 
* pfllige - pflügte durch, i. b. durchgepflüget; & 
dans un flyle fublime: ich durchpflüge - durch- 
pflügte, i. b. durchpflügt; en appuyant für la 
Jeconde fyllabe; Labourer, remuer la terre. On 
dit figur. Die Wellen durchpflügen; rompre 


la vague. 

DURCH-PRESSEN,, (durchpreffen) v. a. Ich pref- 
fe - prefste durch, i, h. durchgeprefst; Prefu- 
rer, tirer la liqueur de gg. ch. par le moyen 

: d'un preffoir. 

DURCH-PRÜGELN, (durchprügeln) v. a. Ich 

: prügele - prügelte durch, i. h. dürehgeprügelt; 

: Battre €ÿ rebattre, peloter qq. un. 

ne Burchräbeen) voy. DURCH- 

DURCH-R/EUCHERN, (durchräuchern) » a, Ich 
räuchere - räucherte durch, i. h. dürchgeräu- 
chert; € dans un fiyle lime : ich durchrau- 

chere - durchräuchcrte, 1. h. durchräuchert; es 

appuyant Jur la feconde Jyllabe; fumiger, em- 


amer. 
DURCH-RAUSCHEN, (durchraufchen) v. a. Ich 
durchraufche-durchraufchte, i. h. durchraufcht ; 
Une je dit que dans un fiyle fublime; Je mou- 
voir, pa couleur avec bruit par un endroit. 
DURCH-RECHNEN, (Durchrednen) v. a, Ich 
. rèchne- rechnete durch, i. h. dürchgerèchnet ; 
. ft. ich durchrèchne a renafe h. durch- 
rechnet; Compter, calculer ; it. repaffer un comp- 
ter, un calcul, le calculer ou le compter de now- 


veau. 

DURCH-REGNEN, Curdregnen) vw. imperf, 

. Es règnet-règnete durch, es hat durchgerèg- 
net; Pleuvoir ou entrer par, percér, traverfer. 
Das Dach ift-nicht dicht, es règnet überall 
durch; le toit ne joint pas bien, il perce partout. 
On dit aufi: Ich bin ganz durehrègnet; je 

is tout ut de pluie. 

DÜURCH-REIBEN, (durcreiben) vw. a. irr. Ich 
reibe-rieb durch, i. h. durchgerieben ; Gädter, 
trouer, percer, enlever em frottant, enlever d 
force de frotter. Die Haut durchreiben ; froif- 
fer. Das hat mir die Haut durchgerieben; ce- 
la m'a enlevé la peau. Durchreiben, dureh ei- 
nen Durchfchlag &c. paler, tamifer, épurer. 
Ein durchgeriebenes Eflen; un coulis. Dureh- 

eriebene, durchgefchlagene Erbfen ; la purée 
Je pois. 

DURCH-REICHEN, (durdreihen) v.a. & m. 
Ich reiche-reichte durch, i. h. dürchgereichet; 
Donner, tendre par ; [ufire. Dies wenige Geld 

Asaz reicht 
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reicht die Woche nicht durch; ce pes 
‘d'argent ne fufit pas, wel pas Jufifant, pour 
pafer la Jemaine. 
DURCH-REINIGEN, (burcreinigen) Purifier. 
Voy. DURCHLÆUTERN. 
DURCH-REISE, (Durchreife) (die) gen. der - 


L 
die-n; Le pallage; it. pallade, route. Bei 
ee DurcheieheR euch 3 2 mon pallage chez 


vous. 
DURCH-REISEN, (durchreifen) v. #. Ich reife- 
reifte durch, i. b. dürchgereifet; Traverfer un 
endroit, un lieu, pafler, voyager par, it. al- 
ler aw delà; it. comme v. a. Ich durchreife- 
durchreifte, i.h. durchreifet; Er hat ganz Euro- 
durchreifet$ ia parcouru tout l'Europe. Ein 
hreifender; un paflant, paflager. Die 
Durchreifenden ausfragen; examiner les pajlants. 
JDURCH-REISSEN, (durchreiffen) v. a. & n. Ich 
reifle - rifs dusch, i. h. € b. dürchgeriffen ; 
Ronspre, déchirer, faire crever, crever, brifer, 
- féparer, ufer. Das Eis hat den Damm durch- 
geriffen; la glace a creué la digue. Die Men- 
ge der Fifche hat das Netz durchgeriflen; ia 
tité de poiflons a creué le filet. Durchreif- 
en; vn. Je déchirer, Je crever. . 

DURCH-REITEN, (burcreiten) ou durchreuten, 
v. a. & n. Ich reite-ritt durch, i. b. dürchge- 
sitten; Paler, traver/er à cheval ; avec fon che- 
val. Comme af. avec l'auxil. feyn, durchrei- 
ten, fignifie wund reiten. Er hat fich durch- 

geritten; 5 set bleffé en montant, 
DURCH-RENNEN, (burchrennen) v. a. Ich ren- 
ne-rennte durch, i. h. durchgerennet; Percer 
de. Einen mit dem Degen durchrennen ; per- 
er gg. un de l'épée; it. ich durchrenne - durch- 
sennte, i. h. durchrennet; (dans un fyle fubli- 
me) parcourir d'un bout à l'autre. verbe efl 
auf n. irr. avec l'auxil. feyn. Ich renne-rann- 
te durch, i. b. durchgerannt; courir, parcourir 
à la hate. Er rannte, & non pas er rennete, 
durch den Säl; 4 couruét vitement par la fale. 
Vergèbens haben wir die ganze Stadt durch- 
sennet, € non pas durchgerannt; en vain nous 

ourumes toute la ville. 

DURCH-REUTERN, (burdreuten) v. a. Ich 
zeutere- reuterte durch, i. h. durchgereutert; 
Cribler, paller par le tamis, paller à la claie. 
DURCH-RIECHEN, (burcriechen) v. a. irr. Ich 
rieche - roch , /ubj. roche durch, i. h. durchge- 
rochen; Sentir aw travers. Man riecht das 
Bergamot-bl durch alles andere durch; on ent 
huile de Bergamote au travers de tous les au- 


"res édiens. 

DURCH RIESELN, (durchriefeln) ©. ». Ich rie- 
fele-riefelte durch, i. b. durchgeriefelt. Durch- 
innen; Pafler par une fente. couler, s'écouler, 
percer. Das Waller riefelt durch; l'eau pas, 
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DURCH-RINNEN, (burchrinnen) v. m. irr. Ich 


rinne-rann, fubj. ronne durch, i. b. durchge- 
ronnen. Der Krüg hat einen Ritz, er rinnet 
durch; Le pot a une creualle, il fuit. Voy. 
Durchriefeln. 

DURCH-RISS, (Durchriÿ) (der) gen. des-es, 
pl. die-e. Die Oeffnung ; la ture, bréche, 
ouverture. Den Durchrifs eines Dammes ver- 
ftopfen; boucher la rupture d'une digue. 

DURCH-RITT, (Durchritt) (der) gen. des-es, 
pl. Le pajlage, tour à cheval. 

DURCH-RITZEN, (durchrigen) v. a. Ich ritze- 
rizte durch, i. h. durchgeritzet; Fendre, cre- 


ver, entr'ouvrir. 

DURCH-RÖSCHEN, (burchröfchen) v. a, Ich rd- 
fche-röfchte durch, i. h. durchgerdfchet; (T. 
de mine) Faire, pratiquer des conduits d'eau 
d travers le roc. 

DURCH-RUHREN, (burrübren) v. a. Ich rüh- 
re-rübrte durch, i. h. durchgerübret; Remuer 
bien, mêler, entremäler. 

DURCH-RUDERN, (burrubern) v. #. Ich ru- 
dere - ruderte durch, i. b. durchgerudert; Paf- 
Jer à la rame. Wir find durch den Kanal ge- 
rudert; nous avons paj]E le canal à la rame. 
On dit aufi: ich durchradere - durchruderte, 
i. b. durchrudert, Wir haben den Kanal fchon 
oft durchrudert 3: nous avons fouvent pajje le 


canal à la rame. 

DURCH-SÆEN, (burcfäen) o. a. Ich durchfie- 
durchfäete, i. h. durchfiet; I ne fe dit que 
dans le fiyle fublime; parfemer, femer à plu- 
ares reprijes. | 

DURCH-SEGEN, (burchfâgen) v. a. Ich füge- 
fügte durch, i. h. durchgefäget; Stier, couper 
avec la Je. In die Quèr durchfagen ; traver- 
fer. Einen Stein N 'moyer ; it. dans 
un Aigle fublime : ‘ich durchfäge - durchfägte, i. 
b. durchfägt. On dit figurément: Die Luft 
mit den Händen durchfägen; fendre l'air aves 


bes mains. 
DURCH-SALBEN, ea Lan v. a. Ich falbe- 
falbte durch, i. h. durchgefalbet; Oindre bien, 


otter bien d'huile ou de quelque autre chofe. 
DURCH-SALZEN , (durchfalgen) v. a. Ich falze- 
falzte durch, i. h. durchgefalzen; Saler bien 


la viande. 

DURCH-SÆUERN, (Osr fe) v. a. Ich l'iue- 
re-fäuerte durch, i. h. durchgefäuert; Mettre 
du levain dans la pâte. On letrowe aufi com- 
me v. n. avec l'auxil. feyn. Eire tout pénétré 
du levain, de l'acreté. 

DURCH-SCHABEN, (durchfchaben) v. a. Ich 
fehabe - fchâbte durch, i. h. durehgefchabet; 


* Ufer, percer en réclant, en ratijlant. 
DURCH-S { ie 


CHALLEN, (durchfchallen) v. #. Ich 
fchalle - fchallte durch, i. h. durchgefchallet ; 
Sonner par... Je faire entendre. Der Lärm 
ift zu grofs, die Mufik kann nicht durchfchal- 

i len; 
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Ten; A y à on fi grand bruit, {a mu 
se peut pas fe faire entendre. Dans en A 
Jublime on dit: ich durchfchalle- durchfchallte, 
1. h.durchfchallet; en pe/ant fur la feconde Jyllabe. 
-DURCH-SCHAUEN, (durcfchauen) e. n. Ich 
fchaue - fchauete durch, i. h. durchfchauet, 
Durch etwas fehen ; rm: voir à (au) 
travers. Das Glas ift fo dunkel, dafs: man 

on ne peut voir à travers. On 

ünftige, durchfchauen, ergründen ; pénétrer, 
percer, prévoir, dans l'avenir, l'avenir. Einen 
mit den Augen durchfchauen; percer qq. un 
des yeux; it. comme v. a. dans un fiyle fubiime: 
ich durchfchaue - durchichauete, i. h. durch- 
fchanet; examiner, percer dun coup d'œil, de- 


viner. K 
DURCH-SCHAUERN, (durchfchauern) v. a. En DURCH- 


durchfchauere - durchfchauerte, i. h. durc) 

fchauert; I ne Je dit que dans un fyle fubli- 
me; tranfır, cau/er un fremijlement. Ein hef- 
tiger Froft durchfchauert mich; il me prend un 

DURÉE SCHEINEN, 

= EN, (dur men) v. n. irr. 

Ich fcheine - fchien ee ee 
nen; Luire, paller à travers, percer. kin we- 
nig durchfcheinen; entre-luire. It. dans un 
'yle fublime on dit: ich durchfcheine - durch- 
fchien, i. h. durchfchienen, en appuyant fur la 
Jeconde fyllabe. Die Sonne durchfcheinet das 

“ Glas mit ihrem Lichte; de Joleil pénètre le verre 
de fa lumière. Voy. Durchleuchten. Durchfchei- 
nend; adj. transparent, diaphame. 

DURCH-SCHELTEN, (durdyfchelten) v. m. irr. 
Ich fchelte, du fchiltft, er fchilt durch, wir 
fchelten durch &c. imp. ich fchalt, /ubj. fchöl- 
te durch, parf. i. h. durchgefcholten. Einen 
durchfchelten ; röprimander , reprendre, gron- 
der, cen/urer , châtier. 

DURCH 
fcherze- feherzte durch, i. h. durchgefcherzet. 
Mit Scherz hin, 04 zubringen ; pajler à railler. 
ee card fublime on anffi: Ich durch- 
fc herzte, i. h. durchfcherzt. 

DURCH-SCHEUREN, ( durchfcheuren) Froiffer. 

Voy. Dürchkratzen , durchreiben. 

DURCH-SCHIEBEN , ( eg v. a im. 
Ich fchiebe - fchôb, /ubj. fchöbe durch, i. h. 
durchgefchoben ; Pajjer. Den Riegel durch den 
Schliefshaken, Kloben fchieben; pouf/er le ver« 
rou dans la i 
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Ich fchiefse - fchofs, Jubj. fchöfse durch, i h. 


durchgefchofsen ; Percer en tirant, transpercer, - 


enfiler, Einen mit einer Kugel , :mit einem 
Pfeil durchfchiefsen ; percer qq. un d'une balle, 
a he. Durchfchiefsen; ( en T. de Tife- 
van 

Geld durcfchiefsen; compter fon argent ; & 


nicht durchfchauen kan; ce verre 2 fi obfcur : 
it fig. Das 


. DerBlitz durchfe 


" durchfchlief, 


CHERZEN, (durchfchergen) v. a. Ich | 


äche , verrouiller. 
CHLESSEN, (durchfähleffen) v. a. ir. » 


poffer la navette. On dit aufi: Sein - 
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dans um fiyle Jullime: Ich durehfehiefse-ditreh… 
fchoß, 1 h. durchfchoffen. Er hat ihn mit 


einem Pfeil durchfchoffen ; à Pa percé d'un dard, 


d'une fiéthe; it. Ein Buch mit weiflem Papier 
durchichieflen ; entrelander un Livre de papier 
blanc. Ein Zimmer mit einer Bretterwand 


Dr A v.a Ic 
durch, i. b. durchgefthift; st. 
dans un fiyle fublime: Ich durchfchifte-durch= 
fchifte, i. h. durchfchift ; Paßer, iraverfer en 
vaifeaw, en bäteau. Wir durch die Mér- 
enge gefchift, ow wir haben die Mérenge 
durchfchift ; nous avons paf, le détroit. Durch 
das Weltmér fchiffen, .0# dus Weltmêr durch- 
fchiffen ; en Parc l'océan. 
-SCHIM| „ (durhfehimmern) v. m 
. Ich fchimmere-fchimmerte durch, i. h. durch- 
efchimmert ; st. Dans un flyle pottique: Ich 
F chinmere-durcdeiinetie, ih. durch“ 
fchimmert, Die Sonne fchimmert durch die 
Wolken; le Joleil luit au travers des nuages. 
limmert die Wolken; J'élair 
init au travers Ede. à 


DURCH-SCHLAFEN, (burcfthlafen) u. a. irn. 


Jen durchfchlafe, du durchfchlafft, er durch- 
fchläft, wir durchfchlafen &c. ZJmparf. Ich 
par 1h. durchgefchlafen ; Pafles 


en dormant, hat fein halbes Lèben durch- 


fchlafen; il a pallé la moitié de Ja vie en dor- 
mant. 
DURCH-SCHLAG, (Durchfchlag) Be gen. des 


-es, pl. die- fchläge ; L’affion de percer, de 
trouer, de l'ouvrir ; it. l'ouverture, la bréohe, 
Durchfchlag; (en T. de Mine) jours, ouverture. 
Durchfchlag; (T. d’Artific.) le pue à arrêts 
it. (T. de Maréch.) le perçoir. ‘Durchifchlag der 
Küche, ein von gekochtem Fleiiche .durciige- 
feigter Saft; pafloire. Durchfchläge, diePok- 
ken, Blattern; {a petite verole. It. Der-Durch- 
fchlag ; la pafloire, le couloir, &goutoir ;. st. in- 
firument de plufieurs ouvriers , le chajfe - clous 
‘emporte - pièce; it. pique-chajle ; it. pomme d'ar- 


RE 
DURCH-SCHLAGEN, (durchfchlagen) v. a. & rn. 


irr. Ich fchlage, du fchlagft, er fchlägt durch,. 
wir fchlagen &c. imp. Ich fehlüg, /ubj. fchlü- 
durchgefeilagen. 


durch, parf. i h. &b. 
Prveiböhren, durchlüchern ; Percer, trouer, 
faire paffer au travers de-, percer de trous gg. 
ch. Durichlagen, durchfchwitzen ; Juinter. Der 
Schufs hat durchgefchlagen, ift Dar - 

er Aue. | pee 

chlagen ; er par la pafoire, par le -cauloir, 

st. couler. re ‚durchichlagen ; pafler des 

pois. Durchgefchlagene Erbfen; la purée. Sich 

durchfchlagen, in Freilieit fetzen ; fe dégager, 

Je faire jour eu . Sich ann die 
ein 
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Feinde durthfchlagen ; paffer au travers des enr 
nemis, fe faire jour au travers des ennemis - , 
palage l'épée à la main, paler fur le ventre 
aux ennemis, percer les rangs des ennemis. Er 
fchlug fich bi- zur dritten Linie durch; il perça 


jusqu'a la troifième ligne. Sich durcheinander 


fchlitzen fut les najeaux d.un cheval. 
durchfchlagen ; s'entre-percer. Die Gefchwader DURCH-SC 

. fchlugen lich durcheinander durch ; Les e/ca- 

* drons s'entre-percèrent. Sich durchfchlagen, . 
(en T. de Chaffe ) durch den Zeug fallen; f#- 
fier, percer. Die Sau hat fich durchgefchla- 

en; la bite a fuflé, percé. Jemanden durch- 

* fchlagen , durchprügeln ; rofer, étriller de la 
belle manière; it. comme v.n. Der Regen Fee 
durch; la pluie Ben. Die Arzenei hat durch- 

fchlagen ; {8 médecine a opéré. Das Papier 
cblägt durch; le papier boit, perce. On dit 
aujji : Ich durchfchlage, ich durchfchlug ; s'il 
y a queflion de l'affion de percer, de trouer Eÿc. 

URCH-SCHLÆGER, (Durdjfchläger) (der) gen. 

rs pl. die-; Le repoujloir, pr en ir 
Marine, le repous. Syn. Der Durchfchlag- 
bammer. 


DURCH-SCHLÆGIG, ns) adj. & adv. 
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Schleife mit vielen Knoten durchfchlingen; 
enirelacer un ruban de plufieurs nœuds. 


travers, 54 comme uns anguile; s'éva- 
der, s’kouler, ( Fig.) évader, ar Jecrtte= 
mens, On dit auf dans un fiyle Jublime: Ich 
durchfchlüpfe-durchfehlüpfte, 1.2. durchfchinpft 
en mettant ee la fonde jyllabe. 
DURCH-SCH:MELZEN, PQ v.a. Ich 
durchge- 


ras - eg en 5 à 

chmelzt; Fondre, parfondre. 

DURCH-SCHMETTERN Gurcfdmettern) v. a. 
Ich durchfchmettere - durchfchmetterte, i. h. 
durchfchmettert. Mit einem fchmètternden Tön 
durchdringen ; Faire retentir, faire frémir. - 

DURCH-SCHNEIDEN, (durchfchneiden) v. a. irr. 
Ich fchneide - fchnitt durch, i. h. durchfchnit- 


En T. de Mines) durchfchlägig werden; per- ten; Couper par le milieu; couper en trauers; . 
= Ein durchfchlägiger Gang ; une gains qui fendre. Einen Apfel, ein Brod durchfchnei- 
vient rendre dans uns den; cowper une pomme, un pain en deux. ‚In 


die Quère durchfchneiden ; traverfer. Ganz’ 
abhauen ; trancher. Die Mittagslinie .durch- 
. fchneidet den Gefichtskreis ; le méridien coupe 
Phori: Einander durchfchnciden ; s'en:#e- 
couper. ZwoLinien, die lich einander durch- 
fchneiden ; deux lignes , qui s’enire - coupent, 


autre. 
DURCH-SCHLÆNGELN , (burcfdlängeln) v.a. 
. Ich durchfchlängele - durchfchlängelte , i. h. 
durchfchlängelt; Serpenter, aller en ferpentant. 
DURCH-SCHLEICHEN, (burchftleichen) v. a. €? 
n. irr. On le trouve auffi commerecipr. Ich fchlei- 
che- fchlich durch, i. h. mich durchgefchli- 





. chen,. 0% ich bin durchgefchlichen; Fureter 
dans, Je glifer, fe fourrer fecrétement. Die 
Häufer durchfchleichen ; /e fourrer dans les 
maifons. Sich dürchfchleichen, davon laufen; 
rtivement, fe cou- 
dans un fiyle [ub- 


fen; Percer, trouer, en aigui/ant, en émou- 
dant, en repajlant, en taillant. 


s’entre-croifent. Wege, die lich einander durch- 
fchneiden ; chemins qui Je croifent. De: Punkt, 
wo Linien oder die Gelichtsfiralen fich durch- 
fchneiden; 4a decuflation. Jede Linie , die ei- 
nen Zirkel oder eineKrümme irgendwo durch- 
fchneidet ; {a fécante. Die ein Quadrat in den 
Winkeln durchfchneidet ; la diagonale. On dit 
figwr. Das durchfchneidet .mir das Herz; cela 
me perce le cœur. On dit aufi: Ich durfchnei- 
de-durchfchnitt, i.h. durchfchnitten. It..Durch- 
fchnitten; (T. de Blafon) coupe. Rechts, oder . 
von der Rechten oben bis zur Linken unten 
durchfchnitten; tranché. Links durchichnitten; 
taillé. Ins Gevierte durchfchnitten; &cariele em 


DURCH-SCHLEIFEN, (durchfhleifen) v. a. Ich 
fchleife - fchleifte durch, 1. h. durchgefchleifet; 
Mener fur un traineau par un lieu, p. 6. des 
marchandifes Fon transporte par une ville 
vu rue en Les faifant trainer par des chevaux, on 
en les tirant ee gei fur un traineau. 

DURCH-SCHLIEFEN, (durchfchliefen)v. DURCH- 

“ KRIECHEN, DURCHSCHLUPFEN, 

DURCH-SCHLINGEN, (durchfchlingen) v.a. ir. _ 
Ich durchfohlinge-durchfchlang, os vndg. durch- 
fchlung, /ubj. durchfchlänge, vulg. durchfchlün- 
ge, i k durchfchlungen ; Enirslacer, Eine 


banniere, Schrig durchfchnitten ; écarielé en 


fautoir. < 

DÜRCH SCHNEIEN, (durchfchneien) v. imp. Es 
fchneiet-fchneiete durch, es hat durchgefchneiet; 
: Neiger d: travers, couvrir de neige. Es hat 
.‘ oben in unferem Haufe durchgefchneiet; # à 

… steigé d travers le toit de noire maijon. . 
URCH-SCHNITT, ( Durchichnitt ) (der) gen. 
des-es, pl. die -e; coupure, fente, coupe, 
felion , l'interfe&ion. Der Durchfchnitt eines 
irkels durch den Mittelpunkt; le diamètre, le 
ligne diamétrale. Durchichnitt; (en TZ a 
à it.) 
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chit. ) le profil. Ein Gebäude im Durchfchnitt 
Îlen; profiler, repréfenter un bâtiment en 
profil. Der Düurchfchnitspunkt ; le point de 
feßkion, d'interfeftion, feBteur. Im Durchfchnitte, 
_ eins in das andere gerechnet; l’un dans l'autre. 


DURCH-SCHREIEN, (duichfchreien) v. a. ir. 


- Ich fchreie-fchrie durch, i. h. durchgefchrien ; 


Crier, crialler, pialler, Je faire entendre. Das 
Getöfe war zu ftark, man konnte nicht durch- 
fchreien; s} y avoit trop de bruit, on ne pou- 
voit Be Je faire entendre. à 
DURCH-SCHÜTTELN, (durchfchütteln) v. a. Ich 
fchüttele - fchüttelte durch, Lh. durchgefchüt- 
telt. Zt. Ich durchfchüttele - durchfchüttelte, 
i h. durchfchüttelt; (En appuyant fur la feconde 
fat). Remuer, mouvoir, &mouvoir, agiter. 
as Stroh recht durchfchütteln; bien remuer 


la pre 4 
DURCH-SCHWEIFEN, (burcfctveifen) v. n. 
Ich fchweïfe- fchweifte durch, i. b. durchge- 
. fchweifet, It. Ich durchfchweife-durchfchweif- 
te, i. h. durchfchweift ; Parcourir, courir de 
côté € d'autre. Voy. Durchirren. 


DURCH-SCHWEISSEN, (durcjfihtweiffen) v. à. . 


Ich fchweifle - fchweifte durch , i. h. durehge- 
fchweiflet ; ( T. de Maréchal) Corroyer bien, 


une uante. 
DURCH-SCHWIMMEN , (durchfchteimmen) v. a. 
n. irr. Ich fchwimme - fchwamm , /ubj. 
fchwämme durch, i. b. durchgefchwommen ; 
Zuler à la nage; it. comme v. a. € dans un 
y 
a i. h. durchfchwommen; (en appu- 
BESTE ae 
DÜURCH-SCHWIT. „ (durchfchtwigen) 


0. a, & 
m. Ich fchwitze-fchwizte durch, i. b.:&7 habe ” 


durchgefchwitzet; Percer de fueur. Ich bin 

nz durchgefchwitzet; je fuis tout percé de 
ut. Ich Lite zwei Hemder durchgefchwiz- 
zet; voila wes deux chemifes toutes mouillées de 
Jusur. Er hat manche Nacht bei feiner Arbeit 
durchfchwizt; il a fué mainte nuit fur Jon ou- 


vrage. | 
DURCH-SÈGELN, (burchfegeln) v. a. & #. Ich 
fègele - fègelte durch, i. b. durch, it; où 
dans un fiyle fublime en yant fur la feconde 
Jyllabe : Ich durchfègle - durchiègelte , i. h. 
rchfègelt; traverfer à la voile. On dit fig. 
Die Lüfte durchfègeln, au lies de durchfliegen. 
Durchfègeln, entwifchen ; larguer. 
DURCH-SEHEN, (durchfehen) v. a. irr. Ich fehe, 
du fieheft, er fiehet durch, wir fehen durch &c. 
Imp. Ich fahe, pe fähe durch, parf. i. h. 
durchgefchen. Dans un fiyle Jublime on dit: 


Ich durchfehe, du durchächft &c. ich durch- ' 


faïe, i. h. durchfehen; (en appuyant fur la fe- 
conde Jllabe Pénétrer avec une profonde con- 

er noifance. hhinfehen ; voir d travers; en 
on. L 


Jfublime : Ich durchfchwimme - durch- 
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trevoir. Durchfehen, durchlèfen; repaffer, par- 
courir, lire, pajfer les yeux par deffus, fur qq. 
ch. revoir, examiner; it. cenfurer. Eine Rech+ 
nung durchfehen; voir, examiner un compte, 

* faire la révifion d'un compte. Seine Bücher 
durchfehen; faire la revue de fes livres. Seine 
Brieffchaften durchfehen; chercher dans fes pa- 

ie Etwas genau durchfehen ; vifiter ex- 
aftement. 

DURCH-SEIGEN, ou DURCH-SEIHEN, (durch 
feigen , ou durchfeihen) v. a. Ich feihe - feihete 
durch, i. h. durchgefeihet; Couler, LE er par 
un linge, filtrer, infiltrer, épurer. Die Milch, 
que durchfeigen ; couler le lait, la leffive. 
Der Durchfeiger; le filtre. Die Durchfeigung; 
la transcolation, filtration, difillation , Fret 
tement, colature. Ein Durchieigungsfieb; un 
couloir." x f 

DURCH-SETZEN , (durchfegen) v. a. Ich fetze- 
fezte durch, i. h. durchgefetzet ; (figur.) Seine 
Abfichten erreichen; Venir à bout. Mit Gewalt 
durchfetzen; faire qq. ch. de haute lutte. Ik. 
Durchfetzen, durchlaufen laffen; paffer, couler, 
Jafer. It. Durchfetzen, durchdringen ; percer, 
Durch die feindlichen Schwadronen fetzen; 
percer les efcadrons ennemis. Durch einen Flufs 
fetzen; pafler une rivière à la nage. ; 

DURCH-SEUFZEN , ( durchfeufgen ) v. a. Ich 
durchfeufze - durchfeufzte, i. h. durchfeufzét; 
Pafer à gémir. Sie hat ihr Leben einfam 
durchfeufzet; ele a paj] Ja vie à gémir dans 
la folitude, 

DURCH-SEYN, (burd) Sr n. Ich bin, war, 


Jubj. wäre durch, i. b. durchgewefen. Géendi 


haben; Avoir achevé, fini, étre au bout, en fire 
itte. Ich bin mit meiner Arbeit, mit diefem 
uche durch; je fuis au bout de mon ouvrage, 
de ce livre, je Vai ‘achevé, Ich bin durch; j'ai 
pajt, p. e. la rivière, le marais &c. " 
DURCH-SICHT, (Durfit) (die) gen. der-, 
S. pl. vue; coup d'œil, par une ouverture. 
It. Die Befchtigung; l'in/peion, la révifion. Man 
bat ihm die Durchfcht de Alten vergüunnetz 
on lui a accordé l'infpeftion des afles. Die Durch- 
ficht der Aëten ift dem Richter felbft übertra- 
gen worden; le juge même a été chargé de la 
révifion des aftes. ; 
DURCH-SICHTEN, (burcfichten) voy. DURCH- 
SIEBEN. 


"DURCH-SICHTIG, (durchfichtig) adj. & adv. air, 


transparent, diaphane, à jour, à claires voies. 
Durchlichtige Farben; couleurs diaphanes. Ein 
durchfichtiger, durchbrochuer, durchfichtig 
flochtner Korb; un panier d jour. Ein. durch- 
fichtiger Stein ; un pierre qui a de la trauspa- 
rence. Durchfichtiges, helles Wafler; des eaux 
“ criflallines. Durchlichtig; (en T. de peinture) 


cé, 
er Bbb DURCH- 
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DURCH-SICHTIGKEIT , (Durfidtigfeit) (die) 
gen. der-, f.pl. La clarté, transparence, dia- 
hanbite , diaphanité, 
DÜRCH-SICKÉRN, ou DURCHSIEKERN, (durd} 
fidern, ou durchfiefern) v. #. Ich fickere-ficker- 
te durch, i. b. durchgefickert; Infilirer, Je filt- 


rer, couler. 

DURCH-SIEBEN, (durchfieben) v. a. Ich fiebe - 
fiebte durch, i.h. durchgefiebt ; Cribier, Jafer, 
pajer Pc le tamis, par un Jas, tamifer. Korn 
durchfieben , worfeln ; venter du bled. Erde 


durchfieben; gaffer à la claie. Durchgefiebte 
Erde; terre franche. 


DURCH-SINGEN, (durchfingen 
finge - fang, /ubj. fange durch, i. h. durchge- 
fungen ; Achever de « 5 

DURCH-SINKEN, (durchfinfen) v. a. irr. Ich 
finke - fank durch, i. b. durchgefunken ; Saf- 
faifer, tomber par -; couler à fond ; it. (en 
T. de Mines ) comme v. a. Tief in die Erde 
hinab graben, nieder arbeiten; creu/er en pro- 


ar 
D IRCH-SINNEN, (durchfinnen) voy. ÜBERLE- 


DURCH-SINTERN, (durdjfintern) v. n. Ich fin- 
tere - finterte durch, i. b. durchgefintert; Fil- 


trer, en 

DURCH- EN, (durchfigen) v. a. ir. Ich 
_fitze = fâfs, /ubj. false durch, i. h rer 
feffen: Durch vieles Sitzen verwunden; Blef- 
fer, écorcher à force d'être affis ; it. percer. 

DURCH-SPÆHEN , (durchfpähen) v. a. Ich fpa- 
he - fpähete durch, i. h. durchgefpähet ; Fwre- 
ter, Jonder, faire des recherches exaëtes. On 
dit aufi dans un flyle Jublime : Ich durchfpähe- 


v. a. irr. Ich 


durchipähete , i. h. durchfpähet ; en appuyant . 


fur la feconde /yllabe. 

DURCH-SPALTEN, (burdifpalten) v. a. Ich 
fpalte - fpaltete durch, i h. Aa ee It. 
ch durchfpalte - durchfpaltete, i. h. durchfpal- 

-' tet; Fendre en deux. 

DURCH-SPICKEN, (burfpiden) v. a. Ich fpik- 
ke - fpikte durch, i. % ei efpikt ; Be 
der, entrelarder. IR. Are eh dorchfpicke- 
durchfpikte, i. bh. durchfpikt. Seine Rede 
war mit griechifchen und ateinifchen Brocken 
durchfpikt ; Jon difcours étoit farci de grecs & 


de latin. 
DURCH-SPIELEN, (durchfpielen) v. a. Ich durch- 
fpiele - durfpielte, i. h. durchfpielt; ZI ne /e 
it que dans un fiyle Jublime. Die Welte durc 
fpielen das Laub; les zephyrs folatrent par ls 


lage. 
DÜRCH-SPIESSEN , (burfpieffen) v. a. Ich 
© fpiefse - fpiefste durch, i. h. durchgefpiefset, 
dans un fiyle Jublime: Ich durchipiefse - 
durchfpiefste, i. h. durchipiefset ; Percer de 
part en part; transpercer. 
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DURCH-SPRENGEN, (Ourchfprengen > v.n. Ich 
. fprenge - fprengte durch, i. b. Dan: 
Paler à travers; it. v. a. Ich durchfprenge - 
durchfprengte, i.h. durcbfprengt ; arrofer, bu 

“ melter jusqu'au fond. 

DURCH-SPRINGEN , (burcfpringen ) v. ». Ich 
fpringe-fprang, Jubj. fprange durch, i. b. durch- 
gefprungen ; Pafer ou fauter par; it. au tra 
vers. Die Luftipringer fpringen durch einen 
Reif; les Jauteurs Jautent au travers d'un cercle. 

DURCH-SPÜREN, (ourfpüren) v. a. ‘Ich fpü- 
„re - fpürte durch, i. b. durchgefpüret ; (T. de 
Chajle) Fouler , ou parcourir un terrain 
limier ou par la meute. Durch die Spürhunde 
ein Feld Te lafien ; fouler. 

DURCH-STANKERN, (durchfiäntern) v: a. Ich 
ftankere-itänkerte durch, i h, dürch; kert. 
Mit Geftank anfüllen; Empuantir, remplir de 
mauvaife odeur. It. Durchftänkern, durchfu- 
chen; fouiller, farfouiller, fureter, . 
Alle Winkel durch ern; mettre le nez par- 
tout. Er durchftänkert alles; il met Jon nız 


rtout. 
DÜRCH STAUBEN, (durdflauben) v. n. Ich 
ftsube - ftaubte durch, i. h. durchgeftaubet. 
Wie ein Staub durchdringen ; Pafer ( comme 


fait la ère). 

D ACH STAUBEN , (durchftänben) v. a. Ich 
Aaube - Aaubte durch, i. h. durchgeftäubet ; 
Poncer. Voy. Durchbauffen. : 

DURCH-STAÜBERN, (durchftäubern) ». DURCH- 
STÖBERN. Ÿ 
URCH-STECHEN, (burchffechen) v. a. irr. Ich 

. fleche, du ftichft, er flicht durch, wir fte- 
chen &c. mp. Ich flâch, Jubj. ftache durch, 
parf. i. h. durchgeftochen. Durch etwas fte- 
chen; Percer, ouvrir, transpercer 3 enferrer ; 

embrocher ; enfiler. Mit einem Gewehr durch- 
ftechen ; percer d'une arme tranchants. Durch 
und durch ftechen ; percer d’outre en outre, où 
de en part 7, nr der 
corps à qq. un; paller au je l'épée. Das Fa- 
der mit einer del durchftechen ; trower le 
papier avec une aiguille. On dit figurement : Mit 
den Augen durchftechen ; manger des yeux. 
Mit jemanden eine Sache durchftechen ; concerter, 

ter une affaire avec gg. un. Mit einander 

. durchftechen, unter einer Decke ftecken, ein 
heimliches Verftändnis haben; s'entendre, agir 
de concert. On dit Te eg un fiyle [ublime: 
Ich durchftöche-durchitäch, i h. durchftöchen. 
Das Durchftechen ; l'embrochement. ‚Die Durch- 
ftecherei; Le micmac, manigamce , intrigus. 

DURCH-STECKEN, \durdjfteden) v. a. Ich ftek- 
ke - ftekte durcu , i. h, durchgeftecket ; Pajer 


"par, om au travers. ; 
DÜRCH-STEHLEN, (durchftehlen) (ich) v. r.irr. 


ich ftèble mich durch, du ftiehlft dich durch, 
er ftiehlt fich durch, wir ftehlen uns durci: &c. 
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, Ich’ ftähl, /ubj, flähle où pop. ftöhle mich « 
rare rf. Rosa dur: 
hiffer , Je couler , fe dérober. 2 
DÜR STEIGEN, ours) as Ich fi 

urch,i.b.durch, en. Pajer par Eÿc. 
DURCH. ELLEN, Cburchftellen) v. a. Ich ftel- 
le-ftellte durch, i. h. durchgeftellet; (en T. de 
- Chaffle) Faire des enceintes. E 
DURCH-STICH, (Durchflidy) (der) gen. des -es, 
pl. die-e; L’aßion de percer, it. l'ouverture 
‘même faite en perçant; la coupure. 
DURCH-STEPPEN, ( durchfieppen ) v. a. Ich 
fteppe-fteppte durch, i. h, durchgefteppet; Pi- 


Y. 
DÜRCH-STICKEN, (burchftifen) v. a. Ich ftik- 
. ke-ftikte durch, i. h. durchgelticket; Conire- 


inter , broder. 
-DÜRCH_STINKEN, durchftinfen) a. a. Ich ftinke- 
‘ ftank, pop. ftunk, /ubj ke durch, i. h. durch- 
eftunken. Mit Ge anfüllen; empuantir. 


oy. Durchftänkern. 
DURCH-STÖBERN, (durdyflöbern) v. a. Ich ftö- 
.… bere-ftüberte durch, i.h. durchgeftobert; Fouil- 
ler, fureter, chercher tout. 
DURC 


ftochere-ftocherte durch, i. h. durchgeftochert, 
Poy. Durchftöbern. 
DURCH-STÖREN, (durdjftören ) voy. DURCH- 
SUCHEN, DURCHST ÆNKERN. 
DURCH-STOSEN, (durchftofen) v. a. irr. Ich öfe, 
du ftöfeft, er ftöft durch, wir ftöfen &c. Imp. 
Ich ftiefs durch, parf. i.b. durchgeftöfen. Durch- 
fchieben; Pouffer au travers, pajfer par-. Die 
‘ Vorhangftange durch den R:ng ftöfen; pafer la 
tringle par le pinton. It. Zerbrechen; rompre, 
: brifer. Durch Stöfen aufreiben; froiffer. On 
* dit auf: Ich durchftôfe-durchftiefs, i. h. durch- 
ftöfen. Einen durchbohren; percer, embrocher 
TT un. Doy. Durcuftechen. 
DURCH-STRÄHLEN, (durcffrablen ) v.n. Ich 
* ftrahte-ftrahite dürch, i.h. durchgeftrahit. Ray- 
emner par-au travers de-; & dans un fiyle 
* fablime on dit: Ich durchfträhle - durchftrahlte, 
i. h. durchftrählt. 
DURCH-STREICHEN, ( Lt Eee) v.0.Eÿn.irr. 
Ich ftreiche-ftrich durch, i. h. durchgeftrichen ; 
* On dit auf: Ich durchftreiche - durchftrich, i. 
+ b. durchfirichen ; trancher. Ausftreichen ; ef 
- fücer, raturer, rayer, barrer. Durchftreichen; 
- biffer, croifer, canceller. Eine Zeile duschftrei- 
. ; rayer, effacer une ligne. Eine Rechnung 
- durchftreichen; croi/er un compte. Eine Reeh- 
nung im Schuldbuche durch 
ger un livre des marchandijes. It. Durchftrei- 
chen; v.n. fouffler par. Der Wind durchftreicht 
diefes Zimmer; le vent red cette chambre. Das 
Gefchütz durchftreicht den Laufgraben; le ça- 
son an la tranchée. Ein Zimmer von der 
Luft duschftreichen laffen ; donner de Fair à 


ftohlen; Se 


-STOCHERN,  onccpfischenn) v. a. Ich 2 


ichen ; déchar- DUR 
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une chambre; mettre en bel air, airer, Die 
Wellen durchftreichen ; féndre les ondes. Ein 
durchftreichender Wind, Zugluft; vent coulis. 
Das Feld durchftreichen; battre la camragne. 
Das Holz, die Ebene, im Jagen durchftrei- 
chen; battre les bois, la plaine. Ein Feldpeine 
Ebene gut und gefchwind durchftreichen; (7! 
de Chajje) briller. ale Mrs Erbfen; Ig 
purée de pois. Die Durchftreichung, der Durch- 
ftrich einer Schrift; la raie; it. radiation, effa- 


gure, rature. 

DURCH-STREIFEN, (durchfireifen) v. a. Ich 
ftreife-ftreifte durch, i. h. durchgeftreifet. Ein 

A er durchftreifen ; Parcourir ; faire des cour- 
(es; courir la campagne; it. ( T. de Chaffe 
cer dans la forét pour faire lever la 02 per 
Durchitreichen. 

DURCH-STREUEN, (durchfireun) v. a. Ich 
ftreue - ftreuete durch, i. b. durchgeftreuet ; 
re \ 

DURCH-STRICH, (Durdffridh) (der) gen. des - 
AR D e, larature, raie. I. Der 

Durchitrich der Vögel, Durchzug, Abzug zur 

Herbitzeit ; Je dit des oÿfeaux ES furtout des 

beccajles ; la vallée. 

URCH-STRIEGELN, (burcffriegeln) v. a. Ich 

ftriegele - ftriegelte durch, i. h. durchgeftrie- 

gelt; (vulg.) Critiquer, cenfurer une perfonne, 
un livre, rojjer gg un d'importance. 

DURCH-STRÔMEN, (durcjitrömen) v. a. & n. 
Ich ftrome - fromte durch, i. durchge- 
ftromet; Courir rapidement comme un tor- 
rent. Comme v. a. on dit dans un fiyle 

. lime : Ich durchftrome - durchftromte, i. h, 
durchftromt; en appuyant fur la Jeconde fyllabe. 

On dit fig. Die Freude durchftrömt mich ganz; 
je nage la joie. Die Durchftromung; Far- 
rofement, l'aftion d'arrofer. - ö 

DURCH-STURMEN, (durftürmen) v. a. Ich durch- 
ftürme-durchftürmte, i. h. durchfürmt ; (l'ac- 
cent tombe fur la Jeconde fyllabe) Ii ne fe dit - 
que dans le fiyle Jublims. Ein iger Wind 

durchftürmet die Thäler; un vent impébueux 
Joußle par le vallons. I Je dit aufi figurément 
en parlant des différentes pafions qui agitent 
l'efprit de l'homme. 

DURCH-STURZEN , (durchflürgen) 0. a. Sm. 
Ich fürze-ftürzte durch, i. b. durehgeftürzet; 
Tomber fubitement par une ouverture. Comme 
v. a. on dit dans un ftyle fublime: Ich durch- 
ftürze- durchitürzte &c, es appuyant Jur la fe- 
conde /yllabe. 

SUCHEN, (durcyfuchen) v. a. Ich füche- 
füchte dureh, i. h. durchgefüchet. Z. Ich durch- 
füche- dureufüchte, i. h. durchfücht; Chercher 
Jeigneufement, fouiller partout, fureter, parcou- 
rir, faire une perquifition. Unordentlic'\ durch- 

.. füchen; farfouiller. Allenthalben durcafüchen; 
refouiller. Die Wären, Schiffe durchfüchen; 

Bbb 2 vifi- 
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faire la vifite. Das ganze Haus durch- 
chen; fureter tous les coins €ÿ recoins d'une 
maifon. Nochmals durchfüchen ; revifiter. Sei- 
ne Bücher durchfüchen; faire revue de [es li- 
vres. Das Durchfüchen, die Durchfüchung ; 
laurecherche , perquifition. a 
DURCH-SUSSEN, (önrdjfüßen) v. a. Ich durch- 
füise - durchfüste, i. h. durchfüßst ; ARendre 
doux, adoucir, édulcorer. 
-DURCH-TANZEN, (durchtangen) v. a. Ich tan- 
ze-tanzte durch, i. h. durchgetanzet; Dé- 
chirer , trouer en Map PR à force de danfer; 
it. danfer, achever de danfer. It. Ich durch- 
tanze- durchtanzte, i. h. durchtanzt. Wir ha- 
ben die ganze Nacht durchtanzt; nous avons 
all! toute la nuit d danfer. . 
CH-TASTEN, (durchtaften) v. a. & n. Ich 
tafte - taftete durch, i. h. .durchgetaftet; Cher- 
cher, fouiller en tätonnant. Comme v. a. on dit: 
Ich durchtafte - durchtaftete , i. h. durchtaftet; 
tâter, tätonner de tout côté. 
DURCH-TAUMELN, ( burctaumeln) v. a. Ich 
durchtaumele - durchtaumelte, i. h. durchtau- 
melt; Pafer par un endroit en chancellant. Il 
ne & dit que dans le Bi poétique. 
DURCH-THAUEN , (durchthauen) v. imperf. Es 
durchthauet - durchthauete , es hat durchge- 
ca pue if = or ir 1% 
leicht durchthauen ; ef trop épailfe, elle 
ne dégélera pas fi He, 
DURCH-TÔNEN, (burdtônen) v. a. Ich durch- 
tone - durchtünte, i. h. durchtönet ; ( l'accent 
tombe fur to) Retentir, faire un bruit éclatant, 
qui remplit un lieu. Seine Stimme durchtönt 
die hohen Gewülbe des deren Ja voix re- 
tentit contre les voûtes du temple. 
ed Courbes) v. a. irr. a 
trage, du tri er trägt durch, wir tragen &c. 
Imp. Ich trüg, /ubj. trüge durch, parf. i. h. 
durchgetragen ; Porter par. 
DURCH-TRÆUMEN, (durdjträumen) v. a. Ich 
durchträume-durchträumte, i. h. durchträumt. 
Die Nächte, fein Leben durchtraumen ; Pafer 
DURCH TAUN, € ourch DURC 
-T » Cdurchthun) voy. H- 
STECKEN. CRIE 
DURCH-TRELBEN , (durdhtreiben) v. a. irr. Ich 
ag a i. Me ae) Me- 
ner , faire paller ou poul]er, er ; it. au 
travers. De Vieh durch das de » durch 
einen Wald treiben; mener le bétail par les 
bleds, à travers le bois. On dit figur. Eine 
Sache durchtreiben, vollenden; achever, pouffer 
= gere er bouts it. venir d bout de-; it. 
faire paller, faire a; ver , faire réuffir qq. 
ch. la faire venir à Fe point. I wendet alle 
Mittel an, fetzt alle Triebräder in Bewegung, 
um diefe Sache durchzutreiben; if fait jouer 
toutes fortes de vejlorks pour réulir dans ctte 


D 


x 


DUR. 


affaire. Etwas mit fonderbarer er 

urchtreiben; prendre gg. ch. entre bond ES vo- 
ke. Ein durchtriebener Gaft , verfchlagener 
Menfeh ; un homme fin, ruft, efprit fin, leurré, 
mädré, fiylé; homme rafiné, politique, e. ; 
un fin merle, un bon rompu, un deffalé, fin 
matois. Eine durchtriebene Schmeichlerin; une 
fine mouche, fine bte, fine pièce. Durchgetrie- 
bene Erbfen ; de la purée de pois. A 

DURCH-TRETEN, (burchtreten) v.a.irr. Ich trête, 
du tritit, er tritt durch, wir treten &c. J 
Ich trät, /ubj. träte durch, parf. i. h. dreh 
getrêten; einftofen; ÆEnfoncer. Schuhe im 
Denen durchtreten; u/er, percer, trouer les fou- 

iers en marchant. Den Tôn dürchtreten ; mar- 
cher la terre ; it. faire paller par une ouverture 
en marchand deffus. : 3 

DURCH-TRIEB , (Durchtrieb) (der) Big des-es, 
JS. pl. CT. de coutume) Le paljage du betail; it, 
le droit de en age, de paage, de pâturage. 

DURCH-TRIEBEN, (burctrieben) voy. DUKCH- 
TREIBEN. 

DURCH-TRIEFEN, (durdjtriefen) v. n. Ich trie- 
fe-triefte durch, i. b. durchgetriefet; Tomber, 
Ele outte à er % 

DURCH-TROPFEN,, (burtrôpfen ) #. n. Ich 
tropfe-tropfte durch, i. b. durchgetropfet; Dé- 
goutter d travers, percer & degouiter, percer 
en dégouttant. 

DURCH-TRÖPFELN, (burtrèpfeln) v. #. Ich 
tröpfele-tröpfelte durch, i. b. durchgetrüpfelt ; 
Se filtrer ; paller goutte à gdutte. 

DURCH-WACHEN, (burctbachen) v. a. Ich wa- 
che-wachte durch, i. h. durchgewacht; Paÿer 
la nuit à veiller. Dans un fiyle fublime on dit: 
Ich durchwache - durchwachte , i. h. durch- 
‚ wacht; en pe/ant fur la Jeconde fyllabe. 

DURCH-WACHS , (Durdywach8) (das) gen. des 
-es, /. pl. Nom générique de trois pus ; la 

rce feuille anmuelle. Durchwachlenes Geis- 
Plate; chevre-feuille. Durchwachfenes Sinngrün; 
pervenche.  Durchwachfenes Zweiblatt ; double- 


feuille, 

DÜRCH-WACHSEN, Churctvachfen) vw. #. Ich 
wachfe , du wächft, er wachft durch, wir 
wachfen &c. Imp. Ich wuchs, /ubj. wüchfe 
durch, parf. i. b. durchgewachfen ; Crofire au 
travers, croitre parmi. On dit aufji: Ich durch- 
wächfe-durchwuchs, i. b. durchwachfen. Durch- 
wachfenes Fleifch; de la viande entrelardée. Ein 
mit Blumen durchwachfenes Gitter; ss ireillis 
entrelacé de fleurs. (Pronc. durchwakfen). 


DURCH-WADEN, (durdywaden) voy. DURCH- 
ATEN. 


W à 
DURCH-WAGEN, ( nb gr (fich) v. r. Ich 
wage-wägte mich durch, i. h. mich durchge- 


. wagt; franchir hardiment. Der Strôm war 
. feur seillend, aber wir wagten uns herzhaft 


‘durch; 


« 
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durch; Le cours du fleuve étoit fort rapide, mais 
nous le franchimes kardiment. 

DURCH-WALKEN, (durchwalten) v. a. Ich wal- 
ke-walkte durch, i. h. durchgewalkt. Fowler 
affez. Das Tuch ift nicht gehörig durchge- 
walkt;. ce drap n'efi pas allez foulé. Durch- 

walken ; fe De: battre. 

DURCH-W ALLEN, (burchtvalleu) v. a. Ich durch- 
walle-durchwallte, i. h. durchwallet; Parcou- 
rir. Îlne fe dit que dans un fiyle fublime. 

DURCH-WAMSEN, (durchtwamfen) v. a. Ich 
wamfe - wamfte durch, i. h. durchgewamfet ; 
Cpop.). Durchwalken, durchprügeln ; Don- 
ner fur le cafaquin à qq. un. Er ift recht durch- 
gewamfet worden ; 7 ne sefl jamais trouvé d 
telles nôces. . 

DURCH-WÄNDELN, (durchtvandeln) v. a. Ich 
durchwandele-durchwandelte, i. h. dnrchwan- 
delt; Parfourir, fe promener par. Mein Blick 


durchwandelt die herrliche Gegend ; mes yeux _ 


fe prominent fur cette contrée mans. 
»DURCH-WANDERN, (durchtvandern) v.a. € n 
Ich wandere - wanderte durch, i b. durchge- 
wandert; Pafler, traverfer, aller par - , par- 
courir, faire le tour. Comme v.a. on dit: Ich 
durchwändere-durchwänderte, i. h. durchwän- 
dert; courir, traverfer une province. Er hat 
‘manches Land durchwandert ; 3 a couru 
bien du pays. Die Durchwanderung ; le vo- 


age. 

DÜRCE-WÆRMEN, (durchwärmen) v. a. Ich 
wärme - wärmte durch, 1, h. durchgewärmt. 
Et dans un fiyle fublime on dit : Ich durch- 
wärme - durchwärmte, i. h. durchwärmt; (en 
appuyant fur la Jeconde Jyllabe,) chauffer bien, 
réchauffer entière: 2 

DURCH-WZSSERN, (durchwäffern) v. a. Ich 
wäffere - wäflerte durch, i. b. durchgewäffert, 
Durch und durch nafs machen, begiellen ; Ar- 
rofer, mouiller, tremper, humeËter, On dit auffi: 
Ich as - en i h. durch- 
wäflert; (en appuyant fur la Jeconde Jyllabe ) 
Fig. Ein durchwäflertes Lied, um potme fans 


eu. 

DÜRCH-WATEN, où DURCHWADEN, (burd: 
waten, ou burchtvaden) v. a. & n. Ich wate- 
watete durch, i. b. durchgewatet; Pafler ou 
traverfer à gué, guéer. On dit auff: Ich 
durchwäte - durchwätete , i h durchwätet. 
Durch einen Fluß, Bach waten ow einen Flufs, 
Bach durchwaten; pajer la rivière, un ruifleau 
a gu. Wo man durchwaten kann; gudable. 
Den Flufs kann man nicht durchwaten; la ri- 
viere apa guéable. 

DURCH-WEBEN, (burctveben) v. a. Ich durch- 
webe - durchwebte, i. h. durchwebt ; Titre, 
brocher, entrelacer. Fig. Eine mit Verfen durch- 
webte Ride, ein mit Gleicuniisen, Schonnei- 
ten durcaw èbtes Gedicht; un difcours entrelacé 
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de vers; un polme orné de finilitudes. Seiden 
Zeug mit goldenen Blumen, durchweht ; étoÿe 
de Joie de de fleurs dor. 

DURCH-WE , (durcwehen) v. a. € n. Ich 
wehe - wehte durch, i. h. durchgewèhet, Et 
comme v.a. dans un fiyle Jublime : Ich durch- 
wehe-durchwehte, ih, durchwèhet; Souffler . 

ar ou à travers, airer, efforer. : 

DURCH-WEICHEN, (durdweichen) v. a. € n. 
Ich weiche- weichte durch, i. h. durchgewei- 
chet. Zt comme v. a. Ich durchweiche-durch- 
weichte, i. h. durchweicht ; (en appuyant fur 
la feconde Jyllabe) Mouiller d'outre en outre; 
deiremper, tremper, imbiber. It. Durchgehen ; 


er 
DURCH-WEINEN, (burdtveinen) v. a. (Paccent 
tombe er wei.) Ich durchweine-durchweinte, 
i. h. durchweint ; Pafer en pleurant. Une fe 
dit que dans un flyle fublime. Ich habe lange 
Nächte durchweint ; j'ai paffé de longues nuits 
en Be ou à pleurer. ; 
DURCH-WERFEN, (burchtverfen) v. a. irr. Ich 
werfe, du wirfft, er wirft durch, wir werfen 
&c. Imp. Ich warf, fubj. wärfe où würfe durch, 
parf. ä.h. nl au travers 
ou par-. Die Spule, das Schifflein, Schütz- 
lein durchwerfen; pa/fer la navette, | 
DURCH-WETZEN, (Durdiwegen) v. & Ich 
wetze-wezte durch, i.h. durchgewetzet; Per- 
cer, trouer, ne en aiguifant. e 
DURCH-WINDEN, (durchiwinden) v. a. irr. Ich 
winde-wand, /ubj. wände durch, i. h. durch- 
june Entortiller. On dit figur. Sich 
urchwinden, fich aus einer Verlègenheit zie- 
hen; /e dépétrer, Je déméler, Je tirer d' pare 
It. Ich durchwinde - durchwand, i. h, durch: 
wunden; (en appuyant fur la Jeconde /yllabe } 


entrelacer. . 

DURCH-WINTERN, (durchivintern) v..a. & #. 
Ich durchwintere - durchwinterte, i. h. durch: 
gewintert.. Den Winter irgendwo zubringen; 
Hiverner, pafler l'hiver dans un lieu ; it. nour- 
rir Pons hiver. 

DURCH-WIRBELN, (durchwirbeln) v. a. Ich 
durchwirbele - durchwirbelte, i h. durchwir- 
belt; (Faccent tombe fur la feconde Jyllabe ) 
Pajler en tournant. Die melodifchen Töne der 
Nachtigal durchwirbeln die Luft; les Jons mé- 
lodieux du vo de retentiffent dans l'air, 

DURCH-WIRKEN, (durchwirfen) v. a. Ich wir- 
ke - wirkte durch, i, h. durchgewirket. Den 
Teig durchwirken, durchkneten ; Pétri® frai- 
fer. It. Ich durchwirke - durchwirkte, i. h 
durchwirkt ; (en pe/ant fur la feconde [yllabe). 

. Einen feidenen Zeug mit Golde durchwirken ; 
profier d'or un drap de foie. Mit Golde durch- 
wirkt; lame. 

DURCH-WISCHEN, (burchwilhen) v. m. Ich 
wifche - wifchte durch, 1. b. durchgewifcht ; 

b3 Echap- 
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Echapper, s'échapper, s'évader, fe gliffer. Heim- 
lich durchwifchen ; s’echapper fecrètement, faire 
un trou a la lune. Er wifcht umfonft mit 


durch; 4 pafe pour beau. Durchwiichen ; fe - Bu 


dit auf comme v.n. dechirer , trouer qq. ch. à 
… force de torcher. Abwifchen, auswifchen. - 
DÜRCH-WITTERN, (durchwittern) v. n. Ich 


durchwittere - durchwitterte, i. h. durchwit- : 


tert; (T. de Min.) Entre-méler. 
DURCH-WÖLBEN, (durdtwölben) v. a. voy. 
“ Wolben; Vofiter , cintrer. 
DURCH-WÜHLEN, (durdtühlen) v. a. Ich 
wühle - wühlte durch, i. h. durchgewühlet, 
R. Ich durchwühle-durchwühlte,- i. h. durch- 
wühlet ; (en pe/ant fur la feconde /yllabe) Creu- 
Ser, fouiller, fouir , bi 3. it. remuer, mouli- 
ner, vermiller, fouger. Die wilden Schweine 
durchwühlen die Huth os Hüthung;; les /an- 
liers vont vermiller dans les pacages. Etwas 
urchwühlen, durfuchen ; fureter, farfouiller. 
Alte Schriften, Urkunden durchwühlen; re- 
chercher foigneufement „les anciennes chartres. 
Das Getreide durchwühlen; ravager la moiffon. 
DURCH-WURF, (Durdywurf) (der) gen. des - 
es, pl. die- würfe; La claie, à aber de la 
- terre, ‘ou du fable. . 
DURCH-WÜURGEN, ( durchwürgen) v. a. Ich 
durchwürge-durchwürgte, i. h. durchwürget; 
- Due Fe que dans le fiyle fublime. Egorger. 
Mr. Klopflock dit: Der Tod, der ganze Ge- 
fchlechter durchwürgt ; ia mort qui égorge 


des er es. 

DURCH-WÜRZEN, (durdiwärgen) v. a. Ich 

* durchwürze-durchwürzte, i. h. durchwürzet; 

 Epicer dans toutes les parties. 

DURCH ZÆHLEN, (durchählen) v.a. Ich zah- 

‘ le-zählte durch, i. h. durchgezählet; Compter. 
Ich habe fie alle durchgezählet ; je les ai compté 


un à un. 4 
DURCH-ZIEHEN, (burchgiehen ) v. a. & n. ir. 
: Ich ziehe-zôg, fubj. zuge durch, i. h. durch- 
x zogen; Pajjer par ; tirer, paller au travers. 
Eine hürze mit rothem, : blauen Bande durch- 
ziehen; lacer un tablier de rouge, de bleu. 
* ‘Durchziehen, durcheinander fchlingen ; enire- 
‘ Iacer. Das Ende eines Seils durch das andere 
durchziehen; épicer. On dit figurement: Ei- 
nen durchziehen, durchhecheln, ausiöhnen ; 
railler, fe moquer de qq. un. Einem fein durch- 
- ziehen ; railer finement qq. un. Einen höh- 
nifch, fpitzig durchziehen ; jouer, ridiculifer 
qq, h rire de qq. un, faire des railleries de 
£ 2. us. Einer = Les ee un. rail 
eur, ueur, frondeur, gaufleur; it. comme v. 
. av. l'ami feyn; en pe/ant fur la feconde Jyl- 
= dabe: Ich durchziehe- durchzög, i. b. durchzo- 
Das Land durchziehen ; parcowrir, traver- 
lepais. Das Durchziehen ; Faßıon de tirer ou 
galler au travers; it, le pajlage; it. la railleria. 


: 
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DURCH-ZISCHEN, (durchsifchen) v. a. Ich durch- 
zifche - durchzifchte, i. h. durchzifcht; Pafer, 
parcourir en fiflant. Il ne fe dit que dans le 

le poëtique. Mr. Wieland dit. Der Pfeil 

durchzifcht die Luft; la fläche fend Tair- en 


fflant. À 

DURCH ZITTERN, (durdjittern) v. n. Ich durch- 
zittere-durchzitterte, i. h. durchzittert; Ebran- 
ler, caujer un tremblement en pajlant par un 
corps ou par un endroit, p. e. le Jon d'une voix, 
d'un infirument. 

PORC GEN, (burcgsgen) voy. DURCH- 


1 

DURCH-ZUG, (Durchjug) (der) gen. deses, pl. 
die-züge; L'affion n 5 
«che de gens de guerre. Den Durchzug ver- 
ftatten; donner, accorder pajlage. Der Durch- 
2085 (CT. de Chafe ) la nn Durchzug; 
CT. d’Arckit. ) Varchitrave. Der Durchzugs- 
korb; le panier à pajer, dans le rajinement 


du ee 
DURCH-ZWIENGEN, (burchgtodngen) v. a. Ich 
- zwänge-zwängte durch, i. h. durchgezwängt; 
Fäire paffer par force par une ouverture étroite. 
Sich a ; fé par force. 
DURCH-ZWINGEN, (durchgtvingen ) v. a. irr.- 
Ich ro ee Le Zwänge durch, i.h, 
durchgezwungen ; Faire pafler par force. 
DURFEN, (dürfen) v. n. irr. Ich darf, fubj. dür- 
fe, du darfit, er darf, wir dürfen &c. I 
Ich durfte, /ubj. dürfte, parf. i. h. gedu: 
Sich unterftehen ; Oer, avoir la hardieffe. Ich 
darf nicht; je n'ofe, je n'oferois. Darf ich euch 
wohl fragen ? ojerois je vous demander; efi fl 
permis de vous demander? Er darf wohl an- 
dere Dinge thun; :) a la hardieffe de faire bien 
d'autres chofes. Dürfen, dieErlaubnils haben; 
avoir la permifhon; être permis. Meinethalben 
dürfet ihrs wohl thun; je ne vous empéche pas 
- de le faire. Kr darf mir nicht mehr ins Haus 
kommen; je lui ai défendu ma maifon. Ihr 
- dürfet thun, was ihr wollet; vous äes d vous 
même. Ich darf nicht dahin kommen; sl ne 
m'eft pas permis d'y venir. It. Dürfen können; 
pouvoir, Ich darf mich daranf yerlaffen ; je puis 
my fier. Er darf fich mir gar nicht verglei- 
chen; à n'y a point de comparaifon. Man darf 
den Wein mit demBiere nicht in Vergleichung 
ftellen; 5! ne faut pas mettre le vin en compa- 
raijon avec la bière. Es dürfte, müchte bald 
ps 3 il pourroit bien arriver. Es dürfte 
leicht dazu kommen; cela pourroit bien arri- 
ver. Es dürfte heute wohl regnen; i{ powr- 
roit bien pleuvoir aujourd'hui. Ja nicht dürfen, 
nicht reden, thun dürfen; s'avoir garde 
FR dire, de faire. Ich dasf es ja nicht thun, ich 
werde es }a nicht thun; je n'ai garde de le 
faire. Darüber darf man fick gar nicht wun- 
dem; cela n'efi pas étonnant, cela nef pas ne 


de pafler, le paflage, mar- . 
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Jurprenant. Was dürfen wir uns den wundern, 
wenn &c. devons-nous être furpris de &c. Ihr 
dürfet nicht danken, es ift der Mühe nicht 
werth; à n'ya pas de quoi. Nicht reden dür- 
fen; avoir la lan, be. Er darf keinen Dè- 
n tragen; on lui a défendu l'épée. Nur rè- 
en, thun dürfen; n'avoir qu'à parler, qu'à 
faire. Dürfen, Erlaubnis haben; ich darf es nur 
. thun, nur fagen; je n'ai qu'a le faire, qu'à le 
dire. Ihr dürfet nur kommen; vous n'avez 
qu'à venir. Ihr dürft nicht befürchten; vous 
ne devez pas craindre, vous n'avez pas à crain- 
dre. Ihr dürft euch defs nicht fchämen; vous 
ne devez point avoir konte de cela. Darüber 
dürfet ihr euch den Kopf nicht zerbrechen ; 
pourquoi tant s’alambi Vefprit? Ihr dürft 
euch darum nicht ümmern; vous n’avez 
que faire de vous en metire en peine, ce n'eft 
pas à vous à y prendre garde. 
DURFIG, (dürfig) mieux dürftig, adj.&Fadv. Arm; 


. pauvre, indigent, difetteux, néceffiteux, incom-* 


, mal-aifé. Dürftig feyn; étre pauvre, in- 
digent, avoir befoin, difette, étre. la né. 
ct, dans l'indigence. - Dürftig, fchwach; 

tit. Ein Menfch von dürftigem, fchwachen 
erftande, ein kleiner Geïft; un petit e/prit. 
Dürftig, armfelig; (en badinant,) Jouffreteux, 
un pauvre Jouffreteux. Zween tige mit 


| einander verheirathen; marier la faim avec - 


la Joif. Dürftig; (en T. de peinture ES de fculpt.) 
me/quin, maigre. Ein dürftiges Gewand; une 
draperie me/quine.. Dürftig; adv. pauvrement. 
DURFTIGKEIT, (Dürftigfeit) (die) Ben der-, 
“ pt. La pauvreté, l'indigence, la néceffité, di- 
fette, le manque de bien, de fortune, le bejoin. 
DURFTE, (durfte) voy. DÜRFEN. 
‘DÜRRE, (dürte) adj. €? adv. Trocken; fer, fè= 
.  chement, cruement. Trocken und unfrushtbar; 
. fe, aride, flérilk. Mager; Jec, maigre, dé- 
© charné, exténué, Dürre, hager, ausgezehrt, 
fchwindfüchtig; hefligue, étique. Er ift bein- 
dürre, klapperdürre; sl ef? Jec comme un pendu. 
Dürre machen ; fécher, dejlöcher. Dürre wer- 
den; Jécher, Je Jecher , fe deffécher, devenir Jec. 
CT. de jardin) je feller. Ein dürrer Baum; un 
arbre Je. Dürre, unnütze Aefte, Reifer; le 
! fretin. Ein dürrer abgefallener Alt; une bran- 
: ‘de. Dürres Holz, auf abgeftorbenen Stam- 
men; du bois mort. Ein dürres Erdreich: une 
terre aride. Dürre Weinberen, Feigen; des 
raifins fecs, des figues fèches. Dürre Hände; 
ol irnt a quélett Île 
me Jec cl ‚/peßre, jq €, carcaile, 
maigre, échine, flandrin. Ein breites dürres 
“ Kinn; un menton de buis. Dürres Fleifch; vian- 
. de feche. Dürre Fifche; poifon fe. On dit 
. figur. Kine dürre Antwort; une répon/e jeche. 
Ich habe es ihm mit dürren Worten gefagt; 


[ DURST, 


dürrer Menfch; un kom- ' 
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je lui ai parlé bien fèchement, Eine dürre Zeit; 

la PES 

DÜRRE, (Dürre) (die) gen. der-, f.pl. La 
[echerej]e, aridité, maigreur, férilité. 

DÜRREN, (bürren voy. DORREN, fécher. 

DÜRR-FEDER, (Dürrfcber) (die) gen. der-, 
pl. die-n; (T. d'horlog.) Le poujlorr. 

DÜRRMADEN, (Dürrmaden) (die), Mit-effer ; 
les crinons, dracuncules, dragonneaux. 

DURR-OFEN, (Dürrofen) voy. DARR-OFEN., 

Sn: (Dürrfféiners) (das) gen. 

es-es, /. pl. mine qui n'entre en fujion 
"avec des fondants. : #8 

DURR-SUCHT, (Dürrfudt) (die) gen. der-, 
J. pl. Die Auszehrung; le marasme, la phti- 
fe, chartre, confomption, phtifie, atrophie. 

DURRUNG, (Dürtung) voy. DÖRRUNG, P£- 
puifement ; it. l'aRion de Jecher. 

DÜRR-WURZ, (Dürrtours) (die) gen. der-, 

[ph conife, conife jaune, herbe aux mou- 
cherons. Blaue Dürrwurz; la conife des prés. 

(Durff) (der) gen. des - es, /. pl. La 
Joif, l'envie de boire, l'altération. Durft haben 
voy. Dürften. Grofen Durft haben; cracher le 
cotton, cracher blanc, &trangler de foif, enra- 
ger de forf. Ich verfchmachte vor Durft; je 
meurs oif. Durft erwecken, veturfachen; 
altérer. Diele Speifen erwecken, errègen ihm 

. grofen Durft; ces viandes l'ont fort altéré. Den 
urft ftillen, löfchen; éteindre, étancher la 

Joif, la faire perdre, désaltérer, 6ter la foif, 

appaifer la faif. Ich kan mir den Durft gar 

nicht löfchen; je ne puis me désaltérer. Nach 

Durft trinken; boire à fa Joif. Figurément on 

appelle Durft, ein heftiges Verlangen, eine 

brennende Begierde; ia fe ‚ Fardeur, defir ar- 
dent, une palfon esréne. Ein unmäfiger Durft 

“ nach Reichthum; une Jorf énorme des richelles, 
des biens. 

DURSTEN, (durften) où dürften; v.#. Ich dur- 
fte - durftete, i. h. gedurftet. Durft empfin- 
den; Avoir Joif, être alter. Mich duritet; 
J'ai Joif, je wis altéré. Dürften; (fig.) nach 
etwas di ; avoir un aut ardent, une paf- 
fion extrême gg. ch. dürftet nach Blût; 
il a foif de ang. ; 

DURSTIG, Burffig) adj. adv. Qui afoif, qui 
ef alter&. Sehr durftig feyn ; avoir grande af, 
avoir la pépie. Nach Blut, nach Ehre durftig 

feyn ou düriten ; être altéré de Jang, d’honneurs. 

Durftig machen; cau/er, exciter la Joif. Sich 

durftig fingen, reden’; s'altérer à force de chan- 

ter, de parler; chanter, parler jujqu'à s'altérer. 

Ein Fi Bruder, eine durftige Seele; us 
roinfre. 

DÜSACK, (Dufat) ou Thiefack, (der) gen. 
des-es, pl. die-e; Fetite ou courte épée ou 
Jabre de bois. 

DUSEL, 
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DUSEL, (Dufel) (die) gm. der-, pl. die-n; 
(Es T. de Chafe) la man des petits oijeaux. 
On dit auffi airement. Ich habe den Du- 
fel, es ift mir ganz dufelicht ; j'ai le vertige, 
j'ai la téte pefants. 

DÜSTER, (büfter) adj. & adv. Dunkel, finfter; 
fur, fombre, ténébreux, noir. Ein düfterer 
aid; un bois fombre. Es will düfter wer- 

den; # fait objcur. Ein düfter Gelicht; us 

S yifage fombre, Düfter, traurig; funèbre. Ein 
düfterer Kopf; un efprit obftur. Eine düftere, 
dumpfe Stimme; une voix fourde, fépulcräle. 
Düfter ; adv. obfturement. Die Düfterkeit, Du- 
fternifs, Düfternheit, mieux Dunkelheit ; l'ob- 
Jeurité, Düftern, mieux dunkel werden; Je 


er objcur. | 
DÜTE, (Dute) (die) gen. der-, pl. die-n. Die 
Dfte, Deute, Tüte; le cornet. Eine Papier- 
dute; un cornet de papier. Etwas in eine Du- 
te thun, wickeln; mettre qq. ch. dans un cornet, 
Dute ef auf le nom d'une Jorte de coquilles; 


die Kègelfchnecke ; le cornet, la volute. Ein . 


kleines Dütchen ‘où Tütehen von Papier; un 
petit cornet de papier. 


DÜTEN, (düten) ou daten, v. n. Ich düte-dü- 


tete, i. edütet. Auf dem Horn blafen; 
corner. Ein Düthorn ; un cornet. 
DUTZ-BRUDER, es rt) Ge gen. des- 
s, pl. die-brüder; Le frère de débauche, de 
Bacchus; it. bon Camarade, homme qu'on tu- 
toie, homme 
fchwefter; une bonne compagne, fille ou femme 


’on tutoie. 
DUTZEN, (dugen) v. a. Ich dutze-duzte, i. 
h. gedutzet. Jemanden dutzen, du heiffen, 
du zu einem fagen; éufoier, tutaier. Das 


Dutzen ; le tutoiement. 

DUTZEND, (Dugend) (das) gen. des-es, 2 
die-e;. La Douzaine. Ein dutzend Knöpfe; 
une douzaine de boutons. Ein Dutzend gebra- 
tene Kaftanien an einem Faden ; un chapelet de 
marons. Ein dutzend und eins drüber, drei- 
zehen auf ein Dutzend; une treizaine. Ein 
halbdutzend; un demi- douzaine, un fixain. 
Dutzendweife ; par douzaine, par douzaines, d 
la douzaine. Das wird dutzendweife verkauft; 
«la fe vend à la douzaine, Zwölf dutzend; 
une groffe, douze douxaines. Zwölf Dutzend 
Knöpfe, Kugeln ; une grofe de boutons, de balles. 


DUTZIG, (dugig) ad. & adv. mieux Dumm; * 


étourdi;, un peu fou. Dutzig machen; abattre. 
Ein Kind dutzig, dumm machen; rabétir un 


enfant. 
E. 
I | | das) cinquieme lettre de l' Alphabet, qui 


fe pronome tantôt comme un € fermé, tan- 
tôt comms un e muet, ES on n'auroit pas 


i en tutoie un autre. EineDutz- . 


. gerade ;, 


EBE. 


tort d'y ur encore l'è ouvert. P. e. dans le 
mot ergeben, ou diflingue trois fortes d’e. It. 
E, note de mufiqué, mm ; C'efi la troifième de ia 
ae voy. l'introduÉion‘grammaticale. 

EBBE, (Ebbe) (die) gen. der-, /. pl. La baffe 
marée, le refiux de la mer. Die Ebbe ; (en 
T. de marin. A bafje-eau, la baiffe des eaux, 
baffe mer. Es it Ebbe; la marée ef balle, 

. la mer, la marée refoule. Die Ebbe und Fluth; 
le flux & reflux, flot € jufant. Das Mer hat 
. Ebbe und Fluth; la mer flue & reflue, la mer 
haufle € baijle deux fois le jour. Der Ebbe- 

„ anker; l'ancre de jufant. 

EBEN, (eben) . adv. Gleich; uni, plat, 
plain, aplani, égal. Ein &bener Weg; ws 
chemin uni, doux, chemin roulant. Ein &be- 
nes Land; us pays per plat. Gleich und 
eben; plat & uni. Das bene, platte Land; 
le plat pays. Ein èbener Boden; un plain- : 

ied, raix de chauffée, niveau de la campagne, 
Ein ebener Platz; Fe/planade, rafe ca WA 


bois. uem, gelègen; 
commode, Len ne ERht; 
ue Ein &bener . 

Menfch ; 1m homme ponöuel. Ein gar èbenes 
nent. 5 


pair. Ich will 
euch das &bene (gerade, volle) Geld geben; 
je vous payerai la Jomme entière. Eben; adv. 
également, pareillement , [emblablement , même, - 

m£me, juflement, preci/öment, proprement, ex- 
aBlement, pon®ucllement, pertinemment. Schnur 
de niveau, aw niveau. Gleich; uni- 
Eben, genau, aufmerkfam; attentive 
ment. Etwas recht &ben anfehen; con/idérer 
attentivement, regarder de près à qq. ch. Da 
kommt er èben her; le voild juflement, le voi- 
ci, le voilà qui vient! ben der, &ben derfel- 
be; le même, celui même. Er ift es èben; c’efl 
‚le même. Eben der ift es, von dem ich rede; 
cal celui même, dont je parle. Eben der Tag 
le méme jour, ce jour ld méme. Eben die; 

, Eben das; cela méme, la méme chofe. 
Eben das kann uns auch widerfahren ; la m#- 
me chofe peut nous arriver. Mit &ben diefen 
Worten; en ces propres termes, Es ift &ben 
das; c’eft tout un, d’efl choux par choux, c’ ef 
bonnet blanc & blanc bonnet. Eben denfelben 
Weg bin ich wieder zurück gegangen ; je fuis 
retourné fur mes pas. ben das feyn, was 
man wünichet; étre le fait de qq. un. Das hält 
mich Eben ab; voilà ma dificulté. kben dar- 
um verachtet ihr mich; vosld ce qui fait, que 
vous me mepri/ez. Davon ift &ben die Rede ; voi- 
là de quoi il s’agit. ben an dem Orte; an 


ment. 


+ 
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même lieu. Das ift es &ben; voilà l'affaire, 
ef Id l'affaire, c'efi là le point, voilà le point. 
Ében das wollte ich; c'efé juflement ce que je 
voulois, c'eft cela même que, c'eft là ce que je 
demandois.. Das fügt, pafst, fchickt fich eben 
zu diefem; cela joint tout jufle avec l'autre, ce- 

* da s'accorde juflement avec l'autre. Eben um 
die Zeit, eben damals; en, d, au même temps, 
tout d’un temps. Eben zur beftimmten Zeit 
- kommen; arriver ponfluellement. Eben zu der 
Zeit; juflement au point. Seine Sachen eben 

“ ausrichten ; faire een Jes affaires. Die 
Rechnung trift eben zu; c’ej} le compte tout 
jufte. Eben recht antworten; répondre per- 
tinemment. Man kan es fo eben nicht wiflen; 
on ne le fait pas précifement. Eben, bald; tan- 
tôt, aufitôt, d'abord. Eben, zu rechter Zeit; 
à propos, d temps, d point, tout d point, à 
point nommé, Eben izt; tout maintenant, tout 
a préfent. Ihr kommet èben recht; vous ve- 
nez bien à point, tout d propos, bien d temps. 
Er ift &ben zu rechter Zeit angekommen; 4 

eff arrivé fonica. Ich bin &ben um die rechte 
tunde gekommen; & Juis arrivé juflement à 

- l'heure qu'il falloit. Ében zu rechter Zeit tref- 
fe ich euch an; je vous rencontre d la bonne 


heure, fort à DE Eben izt geht er von : 


hier weg; il ne fait je de partir d'ici. Eben 
il 


izt will:er fort; va partir. Eben izt 


will ich ausgehen; je Juis fur le point de for- - 
Eben Er it er geftorben; il vient de . 


tr. 
mourir. Eben izt hab ich ihn gefehen; il 
n'y à rien que je l'ai vu. Eben izt arbeitet 
man dfran, man ift eben darbei; c’ eff à quoi 
bon travaille d l'heure qu'il de Ich bin èben 
fertigs j'aurai bientôt fait. Ich bin &ben (al- 
lereri, aufgeftanden; jene fais que de me lever. 
Wir find Sben erft von ihm weggegangen; 
mous ne venons que. de le quitter. ich habe es 
èben gefehen; je viens de le voir. Wir haben 
&ben von euch gerèdet; nous venons de parler 
de vous. Er hatte &ben gefchrieben; il venoit 
d'écrire. Eben, y Se ihm een 
er ngen; # Je préfenta juflement 

Nm le nal ei ich aus- 
gehen ; je vais fortir. Eben wollte ich es fa- 
gen; j'allois le dire. So &ben höre ich, dafs &c. 
je viens d’entengre que &c. Wir wollten èben ef- 
Ten, als &zc. nous-allions diner, quand &c. Eben 
wollte ich euch fuchen, holen; je venois vous 
trouver, j’allois vous emmener. Sie woliten. 
fich &ben fchlagerr; ils étoient prèt à fe baïtre. 
Eben, da ich abreifete; lors de mon départ, 


Weil ihr eben da feyd; puisque vous êtes tout ‘ 
es eben; voilà qu'il Jon-. 


porté ici, Da fchlä; 
ne. Eben, auch, allo, fowohl; auff bien, au- 
tant, de la m:me manière. Eben, desgleichen; 
méme, de même, anf. Eben da; ld-méême, 
Fe même lieu, dans le même lieu. on. endroit. 
om. 1. - 6 Rn DES et 


EBEN-BURTIG, 
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Eben dadurch; dès-là. Eben daher; de ld, 
du méme lieu, endroit. Ebenermafen, &bem- 
falls, èben fo, èben auch; de même, pareille 


- ment, aufi, tout de même, proprement, fem 


blableineni. Eben fo; aufi ‘autant, tout de 
mime que, tout comme, tout tel. Eben fo gros, 
gelehrt; auf pee tout auf grand, aujii fa- 
vant. Er iit eben fo gros, fo gelehrt wie der 
andere; ih ef? aufi grand, Javant que. l'autre. 
Es mufs eben fo gut feyn, eben fo viel gab 
ten; l doit valoir autant. Eben fo gerne wol- 
len; aimer autant. Ich bin &ben fo viel, als 
er; je Juis autant ou plus que lui. Das wäre 
faft &ben fo fchädlich ; cela ne feroit guère moins 
funefle. Es geht mir izt &ben fo; je me trouve 
dans le même cas. Sie ift eben fo fchon, wie 
fie allezeit gewèfen; elle ef aufi belle qu'elle . 
l'a toujours été, Eben fo viel; autant, tout 
autant, uflement, pertinemment. Ich mufs eben 
fo viel haben, wie ihr; 4 m'en faut autant 
qu'à vous. Eben fo wenig; aufi pen, tout 
auffi peu. Er wird èben fo wenig ausrichten, 
als der andere; il fera tout autant que l'autre, 
il ne fera pas plus que l'autre. Eben fowohl; 
auff bien, tout autant. Ich liebe ihn eben fo- 
wohl, als euch; je l'aime de nifme que vous. 
Der eine-ift èben b lange hier gewefen, als. 
der andere; l'un a été ici autant de temps que 
l'autre: Ich werde es èben fo machen; je Le 
ferai bien auffi, ge ferai bien autant. Einer 
macht es &ben fo, wie der andre; l'un fait 
tout comme l'autre. Es &ben fo machen, wie 
die andern; commencer où les autres finiffent.' 
* Eben wie, èben als; conj. comme, tout comme, 
tout de même que. Eben wie ein Reifender; 
tout de même qu'un voyageur. : 


EBEN-BAUM, (Œbenbaum) (der). gen. des-eg, 


l. die - baume; L'ébénier. 


EBEN-BILD, (Ebenbild) (das) gen. des-es, pl. 


die-er; L'image, la femblance, rejjemb'ance, 
le portrait. Der Menfch ift nach dem Eben- 
bilde Gottes gemacht; l'homme eft fait à l'image 
de Dieu. Das ift mein Ebenbild; c’eff là mon 
portrait. Er ift das leibhaftige Ebenbild fei- 
nes Vaters; à efl l'image vivante de [on père, 
cet enfant ef le père tout fait, tout craché. 

e ebenbürtig ) adj. €? adv. Glei- 
cher Geburt, Herkunft, Freiheit, gleiches 
Standes; &benbürtige Kinder ; enfans de mänse 

„ tondition.. 
ÉBEN-DR ÆHTIG, (ebenbrébtig) adj. & adv. 
Ebendrähtige Leinwand ; toile bien unie. . 
ÈBENE, (Evene) (die) gem. der-, gl. die-n; 
La plaine. ine weite luftige Ebene; une 
vafte,. belle plaine. Das ift eine fchone Ebene 
„zur Jagd; voild. un beau laifer courre. * Bi 
EBENEN; (ebenen) v. a. Ich &bene- &bnete,, 'i., 
h. geebnet; Uhir,, rendre.uni., aplanir. Voy,. 
Ebenmachen.. : 
+ Cec- - EBEN-. 
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EN-FALS ade. De même, pareil. EBERWURZ, (@terts Ebe di 
EB » (ebenfals) ‚parei un (She eng rwurzel, ( > 


EBEN-HOLZ, (Ebenholj) (das) gen. des-es, 
Spk L'ébène, bois PS VE E 
d'ébène. Ein von Ebenholz; us 
cabinet d'ébène. 

ÊBEN-MAS, (Œbenmas) (das) gen. des-es, 
J. pl. La proportion, juflejfe, fymmitrie. Ein 
richtiges Ebenmäs; une proportion régulière. 
Das âs beobachten; garder la 
trie. Das Ebenmäs eines iffes, feiner Ho- 
he nach; le relèvement. Nach dem Ebenmäs; 

ionnément, pr iomnellement. DasEben- 
mäs der Theile zu dem Ganzen, der Glieder 
zu dem Korper; Iharmonie. - 

ÊBEN-MACHEN , (ebenmachen) v. a. Ich mache- 
machte èben, i. h. èben gemacht. Ebenen; 
unir, rendre uni, rendre égal, aplanir, apla- 


tir, drefler é égalifer, niveler 
arafer. de Pfla ms Wg En machen; 
unir le pavé; aplanir le chemin. Die Erde ebe- 


“ men ow èben machen; régaler la terre. 


Stück Holz &ben hobeln; raboter uniment un 
morceau de bois. Eine Fuge in der Mauer mit 
Kalk und Gyps; it. das Rauhe an einem a 
fagten Afte èben und glatt machen ;, ragréer. 
Das Ebenmachen, die Ebenmachung, Ebenung; 
Paplaniffement, aplatifement, le régalement. 
ÉBEN-MÆSSIG, (ebenmäfig) adj. & adv. Pro- 
pue Gleich; pareil, femblable ; adv. it. 
benmäfsiglich ; proportionnément, pareillement, 
femblablement, de méme, au 
nen ( Ebentheuer) voyez ABEN- 


THEUER. 
ÈBEN-TISCHLER, (Œbentiféler) (der) gen. des- 
4 8 ie die-. Der Ebenift; fébénifle. 
ÉBENWEIT , (ebentveit) adj. & adv. Parallèle. 
benweite Linien; lignes parallèles. 
EBER, (Œber) (der) gen. des-s, pl. die-; Le 
verrat. Der wilde Eber; le Janglier ; it. la ci- 
cogne; it. pièce de 12 livres de balle.; it. ume 


EBERÆSCHE, (Eberäfche) (die) gen. der-, pl. 
die-n. Der Eberäfchenbaum ; 5 cormier, for- 
bier Jauvage, cochêne, corettier, formier, Jour- 
bier, barlaffier, branfis. Die Eberafchenbére, 
Ebrifchbere, Vogelbére; {4 cormie, forbe. 

EBERHARD, (Eberhard) Everard, nom d'homme. 

EBER-HIRSCH, (Eberhirfch) (der) des-es, pl. 
as - er Fe pourceau-cerf, Janglier cerf, Jang- 

er des 


- EBER-KRAUT, (Œberfraut) voy. ESCHWURZ. 
BEERRTDIN: (Eberraute) (die) gen. der-, 


Ehe L'abrotons mäle, auronne. 
-SCHWEIN, (Œberfchivein) voy. EBER. 
ZBERS-WALD, (Eberstvald) (der) gen. des-es, 
. pl. Les ardennes. 
T, (Ebert) Edouard, nom d'homme. 


ichaud ai 
benholz; ECCENTRICITAT, ( Eccentric 


gen. , 
caméleon blanc, articha er 
itdt) (die) (CT. 
d'Afiron. ) Verfchiedenheit der Mittelpunkte ; 
lexcentricité, Eccentrifch, adj. Kreife, ke ver- 
fchiedene Mittelpunkte haben ; excentrique. 
ECHINIT, (Œcinit) (der) gen. des-en, pl. die- 
en; L'échinite, l'ourfin, nom d'une claffe de co- 
illages de mer. . 
O, (Echo) (das) gen. des-, pl.die-; L’& 
cho. Ein Echo geben; ré/onner, répondre. 
ECHT, (Œct) ad. & adv. Vrai, véritable, U- 
gitime, loyal, éprouvé, , fin, naturel, fras- 
pé au bon coin. Echte Wäre; marchkandife loya- 
le. Echtes Gold; or véritable. Echte Perlen; 
fines. Echter Wein; vin pur, naturel, 
in echtes Kind; ws enfant légitime. Echte 
Farbe; teinture fine. Echte Noth, Ehehaften; 
. cauje, empéchement légitime. Das Echteding; 
on appelle ainfi dans quelques provinces, l'affem- 
bie ou convocation des habitants d'un lieu 
exercer la juflice; le Li tr Die Echtheit, 
êchte, richtige Befchaffenheit der Geburt, ei- 
ner Urkunde, feart; l'authenticité. Echtigen; 
Ugitimer. Echtlos, adj. unehelich geboren; 
tard, enfant naturel, qui weft pas légitime, 
illégitime. Das Echtmäs; ia jauge, jufle ms- 
Jure que doit avoir un vaiffeau fait pour conte- 
; rique liqueur ou grains. 


nir ai 
x ECK, (€d) (das) où die Ed e, er des-es, où 
ei; 


der-, pl. die-en. Der Winkel; le coin, Pan- 
gle. Eck ow die Ecke eines Haufes, ei- 
ner Gafle; le coin d'uns maifon, d’une rue. 
Die Ecke einer Figur, einer Baftion; /' du 
ne figure, d'un baftion; it. das Eck, die Spit- 
ze; la pointe Das Eck eines Steines, Ti- 
fches, Schrankes ; /a came d'une pierre, table, 
armoire. Die Ecken beftofen; écomner. Die 
Ecke, der Winkel im Bauen; le biais. Schar- 
fe Ecke; biais maigre. Stumpfe Ecke; biais 

ras. Flache Ecke; bifeau. Spitzige Ecke; 

iais aigu. Scharfe Ecke, Kante eines Zim- 
merftückes; it. Ecke am Hintertheile des Schif- 
fes; it. Ecke, worinn die Abdachungen zwoer 
Bruftwähren des bedekten Weges zufammen 
ftofen; l'aréte. Ecke, Kante an einem Ziegel- 
dache, vom Giebel bis an die Traufe ; l’arétière. 
Scharfe Ecke an Brückenpfeilern; le bec; dem 
Ström abwärts, arriere- bec ; dem Ström ent- 

ègen ; l'éperon, avant-bec. Scharfe Ecken aus 
Foie machen; aviver. Vordere Ecke eines 
dreieckichten Segels; le carnau. Ecke am zu- 
nehmenden Mônde, an Altären, an gewiflen 
Mützen; la corne. Scharfes Eck am Gewölbe- 
bogen; l'ogive, augive. Ecke einer Gafle; le 
tournant d'une rue. Abgebrochne Ecke beim 
Eingange einer engen Galle, an den Kreuzwè- 


gen; lentre-coups. Gefchnittne Ecke eines 


ECK. 


Edelfteines; la facstte. Ecke, Rand einer Ss- 
che; l'orée. e, Zipfel; Poreille. Ecken an 
denSeiten der Baftionen und an den Einfaflun- 
gen der Thüren; les croffettes, oreillons. Mit 
ken oder Winkeln gemacht, an den Ecken 
womit ausgezieret; cantonné. Die vier Ecken 
eines Schildes womit auszieren; canionner un 
u. Würfel mit abgefchliffenen Ecken; dés 
écornés. Inwendige Ecke; encoignure. Ein nur 
an-der Ecke zugeliegeltes Briefchen ; billet fel- 
lé à fimple queue. era, fo auf der Reitfchule 
Ecken oder Winkel macht; cheval qui fait des 
ointes. Fig. Einer, der gern um die Ecke 
chleicht, ein böfer Bezahler ; un mauvais payeur. 
Ueber Eck; diagonalement. Ueber Eck gezo- 
Be Linie; ligne diagonale. Das Eck, die 
Schneide, fpitziges, fcharfes, fchnei- 
die Gewehr; le fil, tranchant, taillant, art 
te. Die Ecke, Strecke, Weite, der Zwifchen- 
saum; la diflance, l'éloignement. Eine Ecke 
davon; d une certains dijiance. Du bift noch 
eine grofe Ecke davon; tu en es bien éloigné. 
On dit auffi : Ein Eck Brod; wn morceau de 
. gr In allen Ecken; partout, en tout lieux. 
hat ihn in allen Winkeln und Ecken des 
Haufes gefuchet; on la cherché dans tous les 
coins Eÿ recoins. Von allen Ecken; de toutes 
ge ‚ de tous côtés. Man höret von allen 
ken und Enden nichts gntes on n’apprend 
de toutes parts rien de bon. Ich werde von 
allen pass an efochten; on m’ me de tou- 
tes parts. chen, Ecklein; angle. 


ECK- Le + (Ecéaiten) (der) gen. des-s, 
[a es „gr d'Archit.) Le maître poteau, po- 


ECK BAND, (Erband) se) gen. mr pi. 


die - bander ; La ferrur 
RE (Etre) Cas en. des- .“, pl. 
Ge 


DaxenG, Cecferig) (das) gen. des /, pl. La Pre 
weine ins Eckerig 
cachons à la glan dee. 
BR ee [ Be: Bu gen. der -, pl. die- 
Une lime ang 
EC: ENTER (édite) (das) gen. des - 


TNT fenétre du coin. 
ECK FORST, (Ed 


orft) (der) gen. des-es, 
die- forfte; (T. d'Archit.) ta Pr 
ECK-HAUS, Cor (das) gen. des-es, pl. 
die - häufer; La matifon du coin. 
ECKIG, (edig) adj. & adv. Ecken habend; an- 
pa qui & des angles, des coins, à angles, 


ECK-KACHEL, (Effacer) (die) gen. der-, ph 
die-n; Une brique le en angle. 


einfchlagen ; envoyer des. 
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ECK-LADEN, (Œ#laben) (der) des-s 
Sic Inden, "Laden, Comolhe Su der Eos &- 
ner Strafe; boutique d'un coin de rue. 

ECK-LOCH, (Œdloc}) (das) gen. des- es, pl. 
die-lücher; La bloufe, trow des coins € des 
côtés d'un billard. 

ECK-LOCHE, (Œcloche) (die) gen. der-, pl. 


die-n; (T. de forefi.) Pièce cornière, arbre cor- 
nier, 
DR Bee (der) gen. des-s, 
& die-; re angulaire. 
E SAULE, tee fâule) (die) gen. der -, pl. 
poteau cornier. 
Eck. SCHAFT” 


Ectfthaft) (die) gen. der-, pl. 

die- fchäfte; FR as De Mes 
fo von dem et Fenfter bis an die Ecke 
eines Haufes gehet; Ia jambe d'encognure. 

ECK-SCHUH, ; (Eaigub) (der) gen. des-es, pl. 
die-e. band; la ferrure d'en bas d'un 


ECK SEMMEL, (Ecfemmel) (die) 
pl. die-n; Con ainfi que les b Ss. ap 
ne wi ee de petit pain blanc molle 
EK-SPAR N (der) gen. des-n, 
Er die-n; ou der parren ; 
retie 
ECK-ST/EMPEL, (Edftämpel) (der des- 
r ‚pl. die-; En Terme ge ges, de 
coin. 
ECK-ST,ENDER, (Edftänder) v. ECKSÆULE. 
ECK-STEIN, (Eetflein) (der gen. des-es, pl. 
die-e; La pierre de coin; it. la pierre angu- 
laire, le refend; it. Der Grenzftein; {a borne. 
On ar aufli Eckitein une des couleurs du. 


Kr cartes, le carreau. 
ECK-THOR, (Edthor) (das) ger” des-es, pl. 
ae ce La ports du coin, ports des enoig- 


em. ds, 


l'arréte, ar- 


ECK-THURM, en), Ai gen. des-es, 
1. die-th Fa age un Palais. 

ECK- WEISE. | (efivei erg A facettes. Einen 
Edelftein eckweife fchneiden; facetter un dia- 
mant. 


ECK- ZN: (Ecjahn) (der d 
Sr Ba nei Les La ce, ps ie 


ECK ZIERDE, Edieide die) gen. der- 
die-n; Les crofféttes, ac e em 
àDEL, , Ce) a 4. & adv. Von Adel; noble, de 
: renden ren, de naijlanse. Eine le 
burt, Eh une naiflance, race noble; it. 


Edel, herrlich, gut, gros, berühmt ; bon, 
excellent, u Imirab ee al re. 

ne end; uns er adler 
Wein; un ion vin, un sir vin. Eine 


ëdle Arzenei; um excellent remède. Ein ddles 
Genie; ww noble génie. Die èdien Theile des 
Leibes; Fan parties nobles du corps. die Krie- 
ter; herbes médecinales. Ein èdles Erz, ein ei 
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der Gang; une veine riche en métal. Edelmti- 
thig, grosmüthig; généreux. Ein èdles Ge- 
müth; une ame généreufe, loyale. Eine èdel- 
müthige Tugend, That; une vertu, aËtion gé- 
nereuje, courageufe. Ein èdles Herz; le cœur 
grand; it. Edel, tapfer; vaillant, courageux, 
. vigoureux. Ein èdler Held; un vaillant Capi- 
- taine. Ein &dler Muth ; une fierté, un courage mäle. 
Ein edler Gefchmack; un gout fublime. Edle 
- Früchte; des fruits délicieux. Der èdle Rèben- 
faft; l'eau bénite de cave. Eine èdle Gefinnun, 
Denkungsart ; {a nobleffe de fentiments. Edel, 
koftbar, theuer; cher, précieux. Die Zeit, die 
. Gefundheit ift &del; le temps, la fanté ef une 
chofe précieufe. Ein edler Stein; une pierre pré- 
cieufe. Edel, fein; pur, fin. Rein, lauter; 
ur, el pe mêlé, qui weft pas frelatté. 
: Ifte Gold ift das ungarifcl RE Le 
pur efl celui de Hongrie. Edel, von guter Art; 

. de bonne race. Ein &dles Pferd; un cheval de 
bonne race. 

ÄDEL, (edel) adv. Noblement, cavalièrement, en 
gentilhomme, généreufement, dignement. Er 
verhält fich dabei fehr èdel; il fait dignement 

- les chofes. Sich Edel, auf eine Edle Art aus- 
a s'exprimer noblement, parler avec 

. dignité, . 

EDEL-DAME, (Edeldame) (die) gen. der-, pl. 
‚die-n; Une dame, femme, dame noble, dame 
de qualité. Die Edelfrau; lépoufe d'un gentil- 
komme. Die Edelfrau des Dorfes; {a Dame du 
Fete Sie ift eine Edelfrau; c’eff une Dame 


„ noble. 

EDEL-ERZ, (Edelerz) (das) gen. des-es, pl. 
die-e. Reighhaltiges Erz; un minéral riche. 

ÈDEL-GEBOREN, (edelgeboren) ‘adj. & adv. 
Noble , trös-noble. 

EDEL-GESINNT, (ebelgefinnt) adj. & adv. Gé- 


néreux. R 
EDEL-GESTEIN, (Œbelgeftein) voyez EDEL- 
- STEIN. 


EDEL-GUT, (Œbelgnt) (das) gen. des - es, pl. 
die=güter. Ein adeliches Güt; une terre noble. 
ÊDEL-HOF, (Edelhof) a): gen. des-es, pl. 
die-höfe; La mai/on, le château de gentilhom- 
me. Ein kleiner Edelhof; une genti merie, 
| gen'ilhommière. | 
EDEL-KNABE, (Œbelfnabe) (der) gen. des-n, 


"pl. die-n; Un page. 

EÖEL-KNECHT, Ebelfnecht) (der) gen. des- 

„es, pl. die- e. Der Schildknappe ; Pécuyer. 

EDEL-LEUTE, (Œbelleute) (die) Les gentilshom- 

. mes, la nobleffe. 

EDEL-MANN, (Edelmann) (der) gen. des-es, 
pl. die-Edelleute. Ein Adelicher; un gentil- 
homme, cavalier. Von gutem alten Gefchiecht; 

: de bonne, d'ancienne maifon. Ein falfcher Edel- 

-mann; wm faux noble. Ein neugebackener 

- 3 un noble, gentilhomme FR nouvelle, 
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de frafche date, jeigneur de parchemin. Ein 
RE Edelmann de B un gentilldtre. 
Edelmann, deflen Adel zweifelhaft ; gentilhom- 
me à fimple femelle. Ein junger Edelmann, der 
freiwillig in Kriegsdienfte geht; un cadet. Edel- 
mann, der auf einer Akademie die Reitkunft 
lernt; un créat. Ein Edelmann durchs Amt, 
kraft feiner Bedienung; gentilhomme de la clo- 
che. Ein grober, plumper Edelmann; gentil- 
homme fait à la fourche. . 
EDEL-MÆNNISCH, (edelmännifch) adj. & adv. 
Noble, de gentilhomme, d la manière des ge 
tilshommes; it. cavalier; adv. noblement, à la 
manière des gentilshommes, cavalièrement. Ver- 
fprechen if edelmännifch, halten ift baurifch; 
fü Prov.) def? au gentilhomme d promettre, mais 
ce n'efi qu'au pouan d tenir ce qu'il a promis, 
« Edelmännifch lèben; vivre en gentilhomme. 
EDEL-MARDER, (Œdelmarder) (der) gen. des- 
« 8, pl. die-. Buchmarder; Le martre noble. 
EDELMUT, (Œbelmut) (der) gen. des-es, f. 
1 La générofité, fierté, noblefle. 
EDELMÜTIG, (edelmütig) adj. Noble, péné- 
reux, fier, courageux, magnanime, adv. noble- 
ment, généreufement , courageufement. fdel- 
, mütige Gedanken ; penfées nobles. Voy. Edel. 
ÉDEL-MÜTIGKEIT, (Œbelmütigteit) (die) 
gen. der -, /. pl. La générofité, magnanimité, 
noblefle de fentiments, grandeur d'âme. 
EDEL-STEIN, ( Ebelftein) (der) gen. des - es, 
pl. die-e; La pierre précieufe, pierrcries, jo- 
yaux. Ein falfcher Edelftein ; un faux brillant, 
happelourde. Edelfteinern; adj. de pierres pré- 
.cieufes, de diamants. Das Edeliteingewicht; 
le carat de poids. Der Edelfteinhandel; {a jou- 
aillerie. Der Edelfteinhändler; le lapidaire, jou- 
aillier. Der Edelfteinfchneider ; lapidaire, 
. diamantaire. di 
EDEL-TANNE, (Œbeltanne) (die) gen. der-, pl 
die-n; L’avet, fapin à feuilles d'If. 
EDEL-VOGT, (Œbelbogt) (der) gen. des-es, 
pl. die-vögte; Le proteËleur, curateur de couwent. 
EUEN, (Eden) der Garten, das Paradies; L’E- 
den, Heden, le paradis terrefire, le jardin des 
délices. ® 
EDICT, où EDIKT, (Ebdict, ou Œbift) (das 
en. des-es, pl. ‘die-e. Die Verordnung, Df- 
Éntlicher Befehl; un édit, mandement, lettres 
atentes, ordonance. Die Ediétalcitation, öffent- 
iche Vorladung ; l'#ournement perfonnel, ban. 
EDIREN, (ebiren) voy. Herausgèben; Mettre aw 
jour, lier, un livre au public. 
EDITION, (Œbition) voy. Ausgabe, Auflage; 
» Edition, veu la publication d'un ouvrage. 
EDMUND, (Edmund) Edmond, Edme, Eme, 
Emon, nom d'homme. 
EDUARD, (Eduard) Eduard, nom d'homme. 
EDULCO N, (ebulcoriren) voy. Abfüfsen; 


Edukorer, : 
EFFECT, 


_EGE. 


BIT (Effect) voy. Wirkung; Z’effet; l'o- 
4 


ai 

EFFECTEN, (Effecten) voy. Habfeligkeiten, Gü- 
ter, Hausrath; affets, meubles, uflenfiles, ameu- 
blement. a 

EFFEN-BAUM, (Œffenbaum) voy. RÜSTER. 

EFF-LOCH, (Efflod)) (das) gen. des- es, pl. die- 
Bas L'ouverture en forme d'S. fur Is vio- 
ons. 

EGE, où EGGE, (Œge, où Egge) (die) gen. 
der-, pl. die-n; Une here ÿ. Die Eee 
am Tuche, der grobe Rand, Saum, die Schro- 

_ te; L'orée, le bord, la lifière du drap. 

EGE-BALKEN , (Œgebalfen) (der) gen. des-s, 

“ol. die-; Le poutre de la herfe. 

EGE-BLOCK, (Egebloc‘) (der) gen. des -es, pl. 
die - blicke; Le bloc de la he. 

EGE-GARTEN, o4 EGGE-GARTEN, (Œgegars 
ten, ou Œgaegarten) (der) gen. des-s, pl. die- 
gärten, (T. forefl.) Friche, champ ou terre né- 
gligée que le temps a changée en taillis. 

EGE-HAKEN, (Œgebaten) (der) gen. des-s, pl. 
die-; croc pour lever la here. 

EGEL, (Egel) (der) gen. des-s, pl. die-. Der 
Igel, Eigel, Blutigel; Ia fang-fue, le fuce-fang. 

EGEL-KRAUT , (Œgclfraut) (das) gen. des- es, 
J- pl Le nummulaire. Voy. Pfennigkraut. 

EGEL-WURM, (Œgeltourm) (der) gen. des-es, 
pl. die-würmer; La fang-jue des poijlons. 

EGEN, 04 EGGEN, (egen, ou eggen) v. a. Ich 

. ège-ègte, i.h. geiget; A, er Acker 
it noch nicht geëget; on n'a pas encore herfé 
ce champ. Das Egen, Eggen, die Egung; le 

. Rn: herfage. Der Eger, der da éget; 
le herfeur ; it. Eger, nom d'une ville & d'un 

5 a oe n Er 

E- ENE, (Egefchiene) (die) gen. der-, pl. 
die-n; La ES da > 

EGE-SCHLITTEN, (Egefchlitten) (der) gen. des 

. -5, pl e-; Le traineau à porter la herfe. 

EGE-ZINKEN, (Œgeinten) (die) Chevilles de 
bois Jaillantes d'une l'erfe, cloux ou dents de fer. 

EGIDIUS, (Œgibius) Nom d'homme, Gille. Egi- 
dia; nom de femme, Gillette, B 

EGOIST, (Egoift) (der) gen. des-en, pl. die - 

- en; L’egoifle, ik 

EH, EHE, EHER, (eh 1 ehe, eher) adv. Plutdt, 
antérieurement, Ein. wenig eher; un peu plu- 

‘ tét. Ehe das Jahr zu Ende gehet; avant Is 
fin de l'année. Einen überfallen, ehe er es fich 
verfiehet ; prendre qq: un Jans verd. Ehe man 

‘ ‘es meynet, fich verliehet;; je y penfer; ‘au 
dépourvu, à l'improvifle. Ehe man eine Hand 
umkehret; en moins de rien. Ehe noch drei 
Tage vergehen; dans. moins de trois jours, Die 
Zeit wird mir zu =: ehe ichs finde; il me 
tarde de le trouver. Ehe denn es Tag wird; 
avant lejour ; avant qu'il Joitjowr, Eher, ehender; 
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avant que, plutôt que. Wer eher kommt, der 
mablet eher; (prov.) le premiers vont devant, 
le premier venu eft le premier égréné. Ich bin 
eher gekommen, als ihr; je /uis venu avant 
vous; plutôt que vous. Je eher, je lieber; le 
plutôt Jera le mieux. Der eher ift, eher gehet; 
anierieur, précédent. Eheftens, auf das ehefte, 
mit eheften; au plutôt, le plutôt, aujitöt, in- 
continent, d'abord, dans le moment ; au premier 
jour; à:la première commodité. Ich will euch 
mit eheften folgen ; je vous fuivrai au plutôt, 
au premier jour. Mit ehefter Gelegenheit; d 
la première occafion. Ehedem, vormals; autre- 
fois, ci-devant, d'ailleurs. Ehe, eher, (fig.) 
lieber, vielmehr ; ich wollte eher; j'aimerois 
mieux. Eher will ich das Leben verlieren, 
als diefes thun ; je perdrai plutôt la vie, que 
de faire cela. "Eher wollte ich Soldat werden; 
je Jerois aufitöt Joldat. Weit eher, leichter; 
lus facilement. 
EHE, (Œbe) (die) gen. det-, pl. die-n. Der 
heftand; Le mariage. In die Ehe treten, 
fich in den Stand der Ehe begeben; entrer en 
- mariage. Zur Ehe geben, nehmen ; donner, 
accorder, prendre en mariage. Die Ehe verfjre- 
chen ; promettre d_ une perfonne de Je marier 
“avec elle ; donner foi de mariage; donner la 
* main à qq. une. Die Ehe fcheiden; demarier; 
rompre, diffoudre, cajler le mariage. Zur zwei- 
ten Ehe fchreiten; convoler en fecondes nôces ; 
Je marier pour la Jeconde fois, en fecondes nd- 
ces, Je remarier. Aufler der Ehe leben; vivre 
dans le célibat. Von erfterer, anderer, dritter 
Ehe ; du premier, fecond, troifiöme mariage, 
oulit. Kinder der erften Ehe; enfants du premier . 
lit. Eine vergnügte Ehe; un doux hymen, un 
heureux hyménée. Sie führen eine fehr mis- 
vergnügte Ehe, vertragen fich nicht wohl; 
üs s'accordent comme chiens € chats. Die Ehe 
brechen; commettre un adultère, fouiller un lit, 
DieEhen werden imHimmel gefchloffen; (prov. ) 
les mariages Jont faits au ciel, Je font dans le 
ciel. Das Eheband, Ehebündnis, der Ehebund; 
le lien conjugal, matrimonial , l'alliance conju- 
ale, lien-, facré, lien du mariage. Das hei- 
ge Eheband verletzen ; violer le Jacré lien ds 
ae Sich in ein Ehebündnis einlafien; 
sallier 


EHE-BEREDUNG, (Œbeberebung) (die) gen. 
der-, pl. die-en; L'accord de mariage, les ac- 
cordailles. » 

EHE-BETT , (Œbebett) (das) gen. des-es, /. pl. 
La couche nuptiale, le lit nuptial ou de nöces. 
Das Ehebett befchreiten; con/ommer le maria- 
ge. Seines Nächften Ehebett beflecken ; Jouil- 
ler la couche de fon prochain. 

EHE-BRECHEN, ( Cbebrechen } v. # Ehebruch 
begehen, treiben; Commetire un aduliere, adultè- 
rer, paillarder, Il n'y a que l'infinitif qui Joit 
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rs ufage. On dit ordinairement: Die Ehe bre- 


EHE-BRECHER, LE ele et) (der) gen. des-s, 
1. die Die Eh ebrecherin; L'adultère. Die 
brecher wird Gott richten; Dicu jugera 

les adultères. Die Kinder der Ehebrecher ge- 
deihen nicht, und der Same aus unrechtem 
Bette wird vertilget werden; es enfants des 
adultères demeureront imparfaits € la femence 
du lit inique fera exterminée. Eine unver- 
fchamte Ehebrecherin; une adultère effranide. 
Ein ehebrecherifches Weib; une femms adul- 


tère. 
run, (Ehebrecherei) voy. EHE- 


BRU 

ee! (ehebrecherifch) adj. & adv. 
re (Eheb der) gen. des-es, 
e; ru) ‚Ja À Apres de la 
Le En ale, le gros péché, Eine Frau des Ehe- 
re chuldig und überführt erklären; au- 
eine el femme. In as ergriffen 

werden ; urpris en adulter. 
EHEERÜCHIG, (ehebrüchig) ad, & adv. Adul- 


EHE-BÜRDE, (Rpadree) (die) gen. der-, f. pl. 
Die Ehelaft; ge, l'incommodité du ce Fa 
riage. Der Mann tragt die Ebebürden ; le pen 
des les charges du mariage. Die "eheliche 

. Bürde, Schwangerfchaft; ia grofeffe. Ihrer 
Ehebürde pa werden ; étre délivrée de 
Ja groffeffe, acc 

FHECONTRACT, ( (Ehecontract) voy. EHE- 


uEDEM  ÉHEDESSEN, Cebebem , ehebeffen ) 
, ci-devant, avant cela, par le 

ph à leurs, jadis, au temps jadis. Ich 
es ehedèm gewulst ; j'ai JG cela autre- 

fois, Das ift wohl ehedèm gefchehen ; cela 
ve bien fait autrefois. Ehedèm war das gut, 
= gilts nicht mehr; cela étoit bon au temps 


EL FEIND, ( ( Ehefeind) voy. EHE-SCHEUE. 
EHE-FRAU, Ehefrau) (ae) gen. der -, pl. die 
-en; femme, P 


FRIEDE, (€ di d 2 d 
a DE, (are) ( ee 


EHE-GABE, ( Ehegabe ) (die) gen. der-, pl. 
die-n; La dot » dote. 

EHE-GATTE, au) (der) gen. des-n 

, die-n. be Gemahl, a mari, 

Fiona, Ps) A. Die Ehefrau ; l'époufe, 

mariée, compagne, moitié. Dem Ehemanne 

me was ihm zukömmt; marital. Mein 

te; mon mari, mon . Er hat fei- 

jt verloren; à a perdu fa femme 

Jon tponie. Sie find Éhegatren rte 

mari © femme, 
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EHE-GEDING, (Ehegebing) vo . ECHTEDING: 
EHE-GELD, (Ehegeld) STEUER. 
Rod ELUEDE, Ep gcttboe) (an gen. des - 
N ie - ; Le vœu matrimonial. 
run ENOSS, Sn (der) gen. des-en, 
die - en. . Ehegatte. 
EME GERICHT, (6 CEpegericht) (das) gen. des-es, 
pl. die-e; La cour qui juge les caufes matri- 
Le, le confifloire. 
en (ehegeftern) adv. Avantkier. 
BHE-GU PTE (Ehegürtel) voy. BLÆTTER- 


en. der-, pl. die 


Pa HAFT, FT, paf (die) 
Certificat ou AU 


-en; (en T, de jurisprudence 
tre aËte qui prouve que celui is devroit compa- 
voftre en perfonne, eff dans l'impoffibilité de le 
re de quoi il eff excujé, it. le bien 


fai a de » Cebehaft, che 

tiglü 

ch BEEHANIEN, x La caufe, 
haften 


( Ehehaften) (die 
homent Ugitime, l'exoine. 
ch beibringen; exoiner. Einer, der fein 
Auffenbleiben wegen folcher Ehehaften ent- 
fchuldiget ; l'exoineur, l'exoinateur. 


EHE-H T, LC (der) gen. des- -en ; pl 


die- en; 
EME HERR (Ebe +) (der) gen. des - en, pl 
die - en. mari, l 


egatte 
EHE Ion: (Eheec) (das) gen. des- es, f pl. 
"te le lien du mariage. 

EHEK UZ, (Œbefreus) (as) gen. des-es, /. 

pl. Les aduerfités, les affilfions des gens maries. 

EHE-KRÜPPEL, (Ehetrüppel) (der) gen. des-s, 

die-; L'homme pv un vieux mifbra- 
le de marié, vieux penard. - 

EHE-LEIBLICH, ne adj. & adv. Pro- 

PL} ie né d'un-légitime mariage. Ein 
Fheleibl cher Sohn feines Vaters; le propre fils 
fils lgitime de fon père. 

EHE-LEUTE, (Œbeleute) (die) Les mariés, mari 
€ femme, Îles gens mariés. Den jungen Ehe- 
leuten Glück wünfchen; féliciter les nouveaux 
mariés. Mit einander wie Eheleute lèben; vi- 


_ re conjugalement. 

EHELICH, (id) RÉ am Conjugal , ma- 
trimonial. Eheli ” dun: SPEER D 
| jugale. Eheliche Phiche, “Ebephien icht; le devoir 
conjugal. Eheliches Verfprec la. conven- 

tion matrimoniale. Die eheliche Havas 
ehzlicher Beifchlaf ; {4 cohabitation , condorshi- 
tion. Ehelich werden; /e marier. Eheliche 
Gefellfchaft ; la ociété conjugale. Sich ehelich 
zuthun; cohabiter, coucher avec fa femme. Sich 
ehelich mit einander verfprechen; faire allian- 
ce, sallier. Die eheliche Liebe; Pamour con- 
gal, Faffelion maritale. ner in rechter 
ge légitime, adu. d'un mariage bar 


« 
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EHELICHEN, (ehelichen) v. a. Ich eheliche-ehe- 
lichte, i h. et ; poufer, prendre en 
eg H. 0, n. entrer état du maria- 
e, Je mari 

AELOS, (ebelos) adj. & adv. Qui n’efl pas ma- 

; it. garçon, file; garçon-, fl ; vit dans 

de célibak, Ehelofer Stand, eheloles Leben ; 
Le En ehelofen Stande bleiben; gar- 


) adj. & adv. Ancien, du 
oi Verhalten ; conduite 
Safe. EN Güter, Meinungen ; poje/- 

ons, ae ae 
adv. voy. EHEDEM. 


EHE MANN, Chemai d 

Ei die- Ni, (Gm ; he en 
EHENDER, (eender) adv. voy. EH. 

EHE-ORD NUNG, regen (die) gen. der 


er -en; le mariage. 
E PAÂR, rar (a) z en. des-es, pl. 
ae SUR gnéklich ches Eh Aa 


n couple Be 
EHE PACT EN, ( Ébepacten) (die) Eheftiftung, 
der Ehe-Recefs ; Le contrat de mariage, les con- 
ventions matrimoniales, Das Verlo nifs ; les 
. fiançailles, accordailles. ss nn ms- 
chen; faire un contrat de 
EHE-PFÆNDER, ( Ehepfänder) ı (die) Les u 


Ft Le Ehepflänglein) (das) 
des - s, pl. die-. efegen; Un Per rl 


la famille. 
ee (Ehepflicht) voy. EHELICH. 
EHE-REC CHTE, ee) (die "Lesdroits, bix, 


en matrimonia 
Cebern) adj. & née von Erz; D'ai- 


rain, de bronze. On dit figur. Die eherne Zeit, 
das eherne Jahrhundert; Le fiècle d'airain, l'âge 
d'airain. Er hat eine eherne Stirn, er ift un- 
verfchämt; i} a le front d'airain. Ein ehern 
Herz, hart, unerbittlich; un cœur d'airain. 
dons € (Ehefache,) u gen. der -, pl. 


die-n; La fe matrimoniale. 
EHE-SCHENDE R, R, (Ehefeyänden) (der) gen. des 
-5, pl. die- 


En ESCHATZ, ER voy. EHE-GATTE. 
EIDUNG ( Se féeibung ) (die) gen. 

ae , pl. die- divorce , la rupture -, 
désunion - , diffo Ton de mariage. Die Ehe- 
Gala à Tifche und Bette; ls /ipara- 


tion. Auf die Ehefcheid D; provoquer 
Le divorce. Ebefcheidun pe fe her 


EHE SCHEUE, an (der) gem 
pl. die-n; mijogame, qui à 
le muriage. 


ur 
Ehe Ss GEN, Ehefe, en) (der) gen. des-s 

pl. La benzdiklion ee Der Priefer sf 

En Ehefagen über dieBrautleute ; le curé donne 


des-n, 
le Padverfion 


-e, - 
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Be gr ue Ki ee gg 
Ehefègen, au inder ; anis 
je, des enfants, de js poflerite. 
STAND, (Œbeftand) ( (er) gm isn des- dde 
Le mariage, l'hymen, hymenée. In den Ehel and 
trèten; entrer en mariage; ke» marier. Ehe- 
ftand, Weheftand; (prov.) le mariage a fes 
deplaifirs, chagrins, ennuis, 
RU LEA (ehe en adv. 2 nn Ag, 
efteuer) (die) gen. der -, 
pl. La dot, dote, pue a 
EHE-ST IFTER, (Eftifter) (der) gen. des-s, pl. 
die-; L'auteur du mariage, endremetteur 
EHE-STIFT UNG, (Sbefifrung) (die) LA m der-, 
pl. La en; Le contrat de de mariage. Voy. El 


Sur. CŒpetefal) Cder) gm du, 4: 
e- aix conjugale; . 
diable en mariage; un “Anaodbe. = 
EHE-TRENNUN » (Ehetrennung ) PVoy. 
Ehefcheidun ; La diffolution de ma 
EHE-VERBÜ DNIS, ri be (das) gen. 
des - Pi pl. die-e; Les époufailles ; union con 


En (Eheverfündigung) voy. 
ufgebot; Les annonces. 
HE-VERLOBNIS, (Œbeverldbnis ) (das) 
s fiançailles, accor: 


ds es, pl. die-e; 
EHE-VERMÆCHTNIS, (Chevermädjtnig) (das) 
des- es, pl. die-e; Le douaire préfixe. - 
EHE-VERSPRECHEN, (Eheverfprechen) (das) 
en. des-s, 1. die —. Die Eheverfprechung; 
5 omejje mariage. Ein fchriftliches Ehe- 
ver echen ausftellen; donner par #irit uns 


Voct, kr ) (di d 
ogf) (der) gen. des -es, 
die - ei Le curateur. 5 Ehevogtfc 


la curatelle. 
EHE-WEIB, unse Ne) AR des - -es, pl. 
die-er; La femme, 7 und fein Ehe- 


ib; A . tte. 
EHE-WE RE N, (a) gen. der 


- ER die-en; La mere 
ZARTER, ou en (Ehesarter,. 


on ENLE ee) voy. ar te 


en er ELLE 
BHRBAR, E ENVEST Cebrbar , À DA 
€ adv. Ehrenwèrth, où würd FA 
+ , refpeBable, digne d'honneur. in Me 
barer Greis; un vénérable vieillard. So Ehre 
bringet; honorable. Ehrbar, gefetzt, ernft- 
haft ; grave. Eine ehrbare Mine ; un air, une 
mine grave. Sittfam ; x modefte, retenu, réfervé. 
"Eine ehrbare StellungS; uns en modefte. 
Ehrbar, züchtig; & fe, pudique. Tu il 
fam; vertueux, honnéte, fage. Einen e 
ren, ordentlichen Wandel hren ; avoir une 
conduite vertueufe, honnäte, réglée. Fee 
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bare Liebe; un amour honnde. It. Ehrbar, 
eziemend décent. Ein ehıbarıs Kl.id; un 
rabit décent. Anftändig; /éant, bienjeant. Wohl- 
. eingerichtet, ordentlich ; réglé. ; 
EHRGAR, EHRBARLICH, (ehrbar, ehrbarlich) 
adv. D'une manière vénérable ‚.refpeflable, ho- 
. norable, vertueufement, honnetement, Jagement, 
modeftement , décemment, bienftamment ; it. ci- 
vilement. Ehrbarlich leben, wandeln; vivre 
décemment ; vivre moralement bien. Ehrbar ge- 
kleidet ; vêtu décemment. x 
EHRBARKEIT , ( Ehrbarfeit,) (die) gen. der-, 
Jr. La modefie, decence, bienféance; la pu- 
deur, la révérence, vénération, honneur, honné- 
‚tetd. Sich der Ehrbarkeit befleilligen ; garder 
Fhonnätet#, la bienféance. Die Ehrbarkeit ift 
eine fchüne Zierde der Jungfrauen ; la pudeur 
‚fied bien aux filles ; l'honnéteté ef bienféante aux 
femmes. Verftellte, gezwungene brbarkeit 
des Frauenzimmers ; Ja pruderie. | 
EHRBEDURFTIG, (ehrbedürftig) adj. & adv. 
ui a an d’hon 
EHRBEGI t 5 
JS. pl. L'ambition, la gloire, fierté, le point 
‘d'honneur. Eitle Begierde; vaine gloire. Fal- 
fche Ehrbegierde; un principe de fauffe gloire. 
Unerfättliche Begierde ; Joif Bee de gloire. 
EHRBEGIERIG, (ehrbegierig) adj. & adv. Avide de 
loire, ambitieux, ambitieufement. lhrgeizig, 
Kos; glorieux. 2 
EHRE, (Ehre) (die) gen. der-, pl. die-n. 


. Weiffer Ahorn; L'érable blanc de montagne, 


érable Has Be mi AR 
EHRE, (Ehre e) gen. der-, pl. die-n; 
R L'honneur, la er le refpel,, la 
ation, révérence, l'efime; it. la chajteté, 
pudicit; it. le rang, la Garde Die lezteEh- 
te; les derniers honneurs ; les honneurs funèbres, 
Les obfèques, funérailles. Ich habe ihm noch die 
lezte Ehre bewiefen ; un ai rendu les derniers 
& jrs. Einem zu Ehren; à l'honneur, en 
Maas de qq. un. Gott zu Ehren und dem 
- Nächften zu Nutz; à l'honneur de Dieu & à 
Putilité du prochain. Es ift mir eine Ehre, ich 
. fchtzees mir für eineEhre; c'eff un honneur pour 
ji, Sichs für eine Ehre fchätzen; faire geire, it, 

fe faire un honneur, tenir d honneur. 
halten, ehren; honorer; porter es à qqun; 
confidérer, faire cas de-, re/pelter gg. un. In 
- hohen Ehren halten ; vénérer, révérer, adorer 
g. un ;. déférer les honneurs d qq. un. avoir de 
# déférence pour qg.un; avoir de la véñération 
our gg. un. DielenMann mufs man in Ehren 
alten; c’eß un homme qu'il faut cultiver. Bei 


Ehren erhalten ; ménager, conferver, Jauver ' kon k 
‘faire. Sich in Ehren nähren ; vivre avec honneur, 


honneur , la. réputation de qq. un. Zu Ehren 
gereichen ; faire honneur. Zu Ehren kommen;, 
ir aux honneurs, s’avancer. Ehre einlè- 


gen; tirer de l'honneur ;, it. rémporter , avoir.. 


meur. 4 n 
IRDE , (Ehrbegierde) (die) gen. der-,. 


n Ehren : 


EHR. 


Ihr werdet keine grofe Ehre damit einlègen; 
vous n'en tirerez grand honneur. Ehre er- 
werben ; acquérir de l'honneur, de la gloire. 


‘ Zu hohen Ehren auffteigen, gelangen ; mon- _ 


ter-, parvenir à de grands honneurs. ‘Nach 
Ehren ftrèben; a/pirer aux honnews , briguer 
les honneurs. Einem Ehre beweifen ; porter 
honneur à qq. un. ‘ Einem grofe Ehre anthun; 
faire, rendre de grands honneurs à qq. un. Ei- 
nem eine Ehre anthun, ihn womit bewirthen, 
befchenken ; régaler qq. un. Einem die Ehre 
laffen ; céder l'honneur à qq. un; céder le dé à 
A un; donner la main, donner le haut du pavé 
. un; céder la place d'honneur d qq. un; 
déférer à qq. un. Die Ehre Gottes befördern ; 
avancer la gloire de Dieu. Ueber feiner Ehre 
halten; étre jaloux de Ja gloire, de fon hon- 
neur, Je piquer d'honneur. Eiteler Ehre begie- 
rig feyn; étre Fe hie de vaine gloire. An tei- 
ner Ehre, in Dingen, fo die Ehre betreffen, 
empfindlich feyn ; £tre délicat fur le point d’kon- 
neur. Einem die Ehre abfchneiden ; ffétrir, 
blejjer, déchirer lhonneur, la réputation de qq. 
ur, Eines Ehre kränken; toucher à l'honneur 
de qq. un; donner atteinte-, faire tort-, nuire 
4 l'honneur de gg. un; noircir la réputation de 
gg. un. An feiner Ehre Abbruch leiden ; ter- 
nir, perdre [a réputation; déchoir de Ja réputa- 
tion. Das ift meiner Ebre nachtheilig; cg 
fait tort d mon honneur, à ma réputation. Das 
ift feiner Ehre ein Schandfleck ; c’eft une tacke 
à fon honneur. Sie hat ihrer Ehre einen Schand- 
fleck Angsbenget; elle a fait brèche à Jon hon- 
neur, elle a fitri-, noirci-, perdu Jon hon- 
newr. Er fucht feine Ehre in der Schande; /à 
per eß dans Ja confufion. Um die Ehre ei- 
ern; être fur le point d'honneur avec qq. 1m. 
Es ift um die Ehre zu thun; 5! y va du point 
d'honneur. Seine Ehre wagen; hazarder, ex- 
po/er Jon honneur, fe comprometre. Wer Ehre 
gewinnen will, mufs Ehre wagen; qui veut 
acquérir des honneurs doit hazarder fon honneur. 
Meine Ehre liegt daran, es betrift meine Ehre; 
cela regarde mon honneur; mon honneur y efl 
intereje, il y va de mon honneur. Auf meine 
Ehre; fur mon honneur, en honneur, d'honneur. 
Bei meiner Ehre; foi d'honnéte homme. In al- 
len Ehren ; avec honneur, en tout bien & m 


"tout honneur. Er hat meiner in allen Ehren 


gedscht ; il a parlé de moi avec honneur. avec 
awoup d'honneur. Mit Ehren; honnétement, 
honorablement. Er glaubte nicht, dafs er es 
mit Ehren thun künnte; il ne crut pas, qu'en 
honneur il pfit le farre. Mit Ehren aus einem 
Handel kommen; /ortir avec homneur d'une af. 


avec réputation. Ehren halber, mit Ehren kann 
ich das nicht ausfchlagen ; je ne faurois par 
honneur refufer cela, Ich ‚werde Ehren Hallen 
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ne gehen mtiffen; :/ fandra y aller par hon- 
Mit Ehren zu melden ; /auf votre re- 
Je, Jauf votre grace, fauf révérence, révéren- 
ce parler, auf le refpeft que je vous dois, auf 
le refpel ou l'honneur de la compagnie, fau) cor. 
reßion, révérence parler. Euer Wort in Ehren; 
avec votre permijlion, Jauf votre honneur; it. 
pardonnez-moi, je vous demande pardon. Mit 
Gott und mit Ehren; graces à Dieu, avec l'aide 
de Dieu. Mit Ehren ten) tenir bon. Ich 
bedanke mich der Ehre, für die-Ehre; je fuis 
votre trèshumble Seruiteur , je vous baife les 
mains. Das ift aller Ehren wèrth; {a chofe ef 
bien efiimable. Eine Ehre ift der andern werth; 
(prov.) honneur merite honneur ; celui qui ports 
honneur, aux autres, mérite qu'on lui en rende. 

“ Eine Jungfer, die ihre Ehre verloren, hat al- 

* les verloren; (prov.) une fille qui a perdu fon 
honneur, a tout perdu. Eine Jungfer um ihre 
Ehre bringen ; déflorer, déshonorer une file. Sie 
wieder zu Ehren bringen ; réparer l'honneur 
d'une file deflorde. Luitig in Ehren kann nie- 
mand wehren; un diuerts Jement honnête - ‚un 

. plaifir innocent doit étre permis, weft point dé- 
fendu. Ehre, dem Ehre gebühret; à ah 
neurs tous honneurs ; rendez honneur à Dieu 
d chacun ce qui lui apartient. 

N (ehren) v. a. Ich ehre- ehrte, i. h. ge- 
ehret; Aonorer, re/peller, ae vénérer; it. 
faire, rendre honnew d-. Einen fehr hoch 
ehren ; adorer; déférer des honneurs extraordi- 

. maires d gg. un; avoir de la déférence, de la ve- 
aération pour qq. un. Fürchtet Gott, ebret 
den König; craignez Dieu, honorez le Roi. Du 
follft deinen Vater und deine Mutter ehren; 
honore ton père € ta mère. Ehre dich felbit, 
fo werden dich auch andre ehren ; honore - toi 
toi-mime & les autres tUhonoreront; celui qui 
s’honore Iui-m£me engage les autres à l'honorer. 
Gott mufs man über alles ehren; il faut hono- 
ver Dieu par deffus toutes chojes, il faut rendre 
& Dieu les fouverains honneurs. Seine Obern 
ehren ; re/peßer, révérer fes fupérieurs. Ich 
ehre euch, wie meinen Vater; je vous véné- 
re-, je vous honore autant que mon père; j'ai 
de la vénération pour vous comme pour man 


BÄREN. ABSCHNEIDER, (Ehren: Afchneider) 


EHR 
EHREN-AMT, ( (Ehrenamt) (das) gen. des- es, 
[A die-amter ; L'honneur ‚ia charge, dignité, 
pofle, la place, l'emploi honorable.” In ein Eh. 


senamt gelezt feyn ; -étre. confhtué en dignité. 


. Ein Ehrenamt erfchleichen; fe. gliffer dans une . 


RER BAHN, ( ane ee) gen. der-, 
die - en; Le f fentier de u ire. 
iN-BETT, Æ en & _ A des- es, 

pl. die-e; Le kt d dem, Bette 

-Tox. L 
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der Ehren fterben; mourir au lit d'honneur, 
Das Ehrenbett, Prachtbett, Paradebett ; un lit 


de parade. 
EH N-BEZEUGUNG, (Ehrenbegeugung) (die) 
gen. der-, pl. die-en; L'hommage, la révé- 
rence, le ie , la foumifion, Fhonneur rendu, 
EHREN-BIL (Ehrenbild) (das) gen. des - es, 
pl. die-er; atue. Ehrenbilder; (en T. de 


Blafon) les pi ni honorifiques, les “piècés pro- 


pres 
EHREN.BOGEN, ( Eprenbogen) voy. EHREN- 
EHREN-BOTHE, (Efrenbotpe) voy. GESAND- 


EHREN-BRAUEN, (Œbrenbrauen) Ger! gen. des 
-8, pl. die-; La permifion de br. afler donnée 
à un brajjeur à cauje du mariage de [a fille. 

BEE ELCH (Ehrenbürger) (der) gen. des 

ee die-; Un citoyen honoraire. 
EURE N DAME!: (Ehrendame) (die) gen. der-, 
l. die-n; Une dame d’homneur, fille d'honneur, 

EHREN-DENKMAL, a voy. EH- 
REN-GEDÆCHT 

EHREN-DIEB , (Ehrenbieb) “2 
pl. die-e; Un calomniateur, diffamateur, mé- 
disant, impofleur; détrafteur. Ehrendiebifch; 
adj. :calomnieux, médifant, adv. calomnieufe- 
ment. Einen ehrendiebifcher Weife anklagen; 
accufer qq. un calomnieufement. 


EHREN- DIENST. Gent) (der) gen. des 
-es, pl. die-e; civilité. Den Ehrendienft 
bei einer Tafel verrichten; faire les honneurs 
de la table. Ich bin ihm diefen Ehrendienft 

«fchuldig; je lui dois cette civilité. Einem Eh- 
rendienfte beiwohnen ; 3 afıfler à une crérémo- 
nie, pompe. Einem den lezten Ehrendienft er- 
weifen; rendre les derniers devoirs, les derniers 
honneurs à qq. un. 

EHREN-ERKLÆRUNG, (Ehrenerflärung) (die) 
gen. der-, pl. die- Be La déclaration, qu'on 
reconnolt pour honnfte; réparation d'honneur. 
Einem eine Eur EU thun; faire répa- 
ration d'honneur à gg. un. 

EHREN-FALL, ( Ehrenfall) (der) gen. des-es, 
pl. die - fälle ; La cérémonie où Jolemnitd & le 

uelle les loix de l'honneur obligent. 
N-FEST , ( Ehrenfeft) ( das) gen. des-es, 
pl. die-e; La fête à l'honneur de qg.wn. 

EHREN-FEST , £HREN-VEST , Cehrenfef, de 

 renveft) a En : EHRBAR. 

EHREN GE ÆCHINIS , CH) 
(das) gen. des-es, pl. die-e. Das Éhrendenk- 
mal; Le -monument, niémoire, à 
l'honneur de qq. un; maujolée. Einem ein Eh- 
rendenkmal ; drejer un mo 
nument à l'honneur 

EHREN-GELAG, ea) (das) gen. des- 


‚pi. di n fe 
ee “ÉHREN- 


en. des - es, 
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EHREN-GEPRÆNGE, ( Œbrengepränge) (das 
ra J.pl. La en 
{1 


EHREN-GERICHT, (Œbrengericht) (das) gen. des 
-es, pl. die-e; La cour de juflice où l'on exa- 
mine les différends entre nobles. 

EHREN-GESCHENK, (Ehrengefchent) (das) gen. 
des- es, pl. die-e, Die Ehrengabe; Le pré- 
‚fent, prix, la récompenfe honorabls, honoraire. 

EHREN-HALBER, (ebrenbalber) ehrenthalber, 
ehrenwègen; adv. Par honneur. Ich werde 
ehrenhalber dahin gehen müffen; st faut que 
33 aille par honneur. Ich mufs es ehrenhall 
thun; les loix d'honneur m’obligent à cela. 

EHREN-HANDEL, (Œbrenbandel) (der) gen. 
des-s, pl. die-händel. Die Ehrenfache ; Le 
point d'honneur. Sie haben einen Ehrenhan- 


del mit einander; is en font für le point d’hon-_ 


neur. 
EHREN-HOLD, (Œbrenbold ) voy. Herold; 44- 


raut, 

EHREN-KETTE, Et), (die) gen. der-, 
pl. die-n; Une chaîne de cérémonie. 

EHREN-KLEID, ( Œbrentleid ) (das) gen. des- 
es, pl. die-er; Un habit de fée, une robe de 
cérémonie. 

EHREN-KRANZ, (Œbrenfrang) (der) gm. des- 
es, pl. die- kränze; La couronne d’honneur. 
Sie hat ihr Ehrenkränzlein verfcherzt, verlo- 
ren; elle a perdu fon honneur. 

EHREN-KRONE, (Ehrenfrone) (die) gen. der-, 
l. die-n; Za couronne de gloire. 

E N-KUSS, ( Ehrenfuß) (der) gen. des-es, 
1. die -küffe; Un baifer d'honneur. 
REN-LINIE, Ed) (die) 

pl. die-n; (En T. de Chiromancie 
'honneur. 


EHREN-LOHN, (Œbrenlobn) (der) gen. des-es, 
. pl. Le honoraire, prix de la vertu. 
REN-LUGE, ( Œbreniüge) (die) gen. der-, 

pl. die-n; Un menfonge oficieux. 

EHREN-MAL, (Ehrenmal) (das) gen. des-es, 

pl. die-mäler, & dans un fiyle Jublime on dit 
auf: die Ehrenmale; Le monument. Voy. 
Ehrengedächtnis. 

EHREN-MAL,, ( Œbrenmal) (das) gen. des- es, 
I. die-e; Le föflin, régale de cérémonie. . 

EMREN-MANN (Œbrenniann) (der) gen. des - 
es, pl. die- männer; Un homme d'honneur, 


+ bien. . 

EHREN-MITGLIED, (Ehrenmitglied) (das) Be 
des - es, pl. die-er; Un membre honoraire d'une 
Academie, d'une Societé litéraire. 


der-, 
La ligne 


EHREN-NAME, (Œbrenname) (der) gen. des-n, À 


5 die-n; Un nom de qualité. Die Hüflich- 


eit erfordert, dafs man die Leute bei ihrem . 


Ehrennamen nenne; il e/} de la civilité d’appel- 
ler les gens par leur nom de qualité, par 


qualité, 


de EHREN-SÆULE, 


EHR 


EHREN-PFAD, (Œbrenpfab) (der) gen. des es, 
, die-e; Le Jentier de la gloire. 

N-PFENNIG, ( Ebrenpfemis ) (der) gem 

des-es, pl. die-e; Une médaille ; it, vulg. ar- 


gent mi, A 

EHREN-PFORTE, (Œbrenpforte) (die) gen. der. 
-, pl. die-n; L'arc de triomphe, arc triomphal. 

EHREN-PREIS, (Ehren res) (den) gen. des-es, 
Ip La véronique. Aehren! eigen EI ne 
veronique à épi, la petite véronique droite de Lo- 
bel. Cebräuchlicher Ehrenpreis; véronigne md- 
le, thé de l'Europe. Ehrenpreis mit Quendel- 
blättern; veronique à feuilles de ferpolet, véro- 
nique femelle de Dodonée. Wiefen-ehrenpreis; 
véronique des prés; germandrée bätarde. Blauer 
Wiefen-ehrenpreis; véronique des bois, des haies. 

EHREN-RÆUBER, (Œbrenräuber) (der) gen. des 
-s, pl. die-; Un calomniateur, diffamateur, 
voleur d'honneur. Es giebt mehr Ehrenräuber, 
als Gelddiebe; il y a plus de voleurs d'honneur 
que de voleurs d'argent. Ehrenräuberifch ; adj. 
médijant, calomnieux, adv. calomnieu/ement. 

EHREN-REDE, ( Œbrenrede) (die) gen. der-, 

l, die-n; Une harangue. 

EÄREN-REIC H, (ehrenreich) adj. € adv. Riche m 
honneur. Viel ehr- und tugendreiche Jungfer ; 

EN honorable &5 vertueufe. 

REN-REIHE, (Œbrenreibe) (die) gen. der -, pl. 

die-n; (en T. de Bla/on ) Le quartier d'hon- 


neur. 

EHREN-RETTUNG, ( @brenrettung ) (die) gen. 
der-, pl. die-en; L'apologie, défenfe, excufe, 

HR We . 

E N-RÜHRIG, (ebrenrübrig) adj. & adv. Inju- 
rieux, infamant, diffamant, diffamatoire , inju- 
rieufement, d'une manière injurieufe, ou infamante; 
st. diffamante ; ae ETS Einen mit eh- 
renrührigen Worten oder Schriften angreifen; 
attaquer qq. un de paroles iniurieufes, d'écrits 
infamants. Eine ehrenrührige Klage ; une aßlion 
infamante. Ehrenrührige Befchuldigung ; une 
calomnis. Einem ehrenrührig begegnen ; trai- 
ter gg. un avec indignité, Eine ehrenrührige 
Strafe; une note d'infamie, 

EHREN-SACHE, (Ehrenfache) (die) gen. der-, 
pl. die-n; Ce qui regarde l'honneur. it 
eine Ehrenfache; il y va de l'honneur. 

(Ebrenfäule) (die) gen. der-, 
pl. die-n; Une flatwe, colonne honorable, à 
l'honneur de qq. un. ANS 3 

EHREN-SCHÆNDER, (Œbrenfhänder) ( der) 
gen. des-s, pl die-; Un colowniateur, médi- 
ant , diffamateur. : Eine: ehrenfchänderifche 
Nachrede; un raport calomnieux. Einen eb- 
renfchänderifcher Weite austragen; diffamer qq. 
un, en parler calonmieujement. 

EHREN-SCHILD, (Œbreniilo) : das) gen, des - 
es, pr die-e; ( T. de Blaf. ) Lécu d'honneur. 

: EHREN- 


y EHR. 


EHREN-SCHMUCK , (Œbrenfhmud) (der) 
. des- es sc & Les marques d'honneur. dE 
EHREN-SCHUSS, Ebrenfhnß) (der) gen. des 
-es, pl. die-fchüfle; Une Jalve, décharge d'ar- 
mes à few à l'honneur de qq. un. 
EHREN-SPIEGEL, (Ebren(piegel) (der) gen. des 
3 Ei , die-; (fig.) Un exemple de vertu & 
le gloire. 
EHREN- SPIEL, (Ehrenfpiel) das) gen. des- es, 
1. die-e; der ou fétes à l'honneur de qq. un. 
E -STAFFEL, SEbrenfaffel) (die) gen. 
der-, pl. die-n. Die Ehrenitufe; Le degré 
de gloire. Durch viel Ehrenitaffeln. zu den 
: hockiten Würden aufiteigen ; monter par plu- 
s a au premiers honneurs. 
N-STELLE, (Œbrenftelle) (die) gen. der-, 
l. die-n; L’honneur, la dignitd, charge, place, 
le où se honorable; caraßlere. In einer 
an! ichen Ehrenftelle leben; äre en dignité, 
‘avoir un saraflöre, un pote honorable ou con/idé- 
rable. Einem die Ehrenftelle laflen; céder la 
place d'honneur à gq. un. Ehrenftelle; (T. de 
Blaf.) quartier d' ur; lieu, point d'hon- 


EHREN STUFE, (Efrenfufe) voy. EHREN 
bl Ehren € voy. Fe 
RE RE CŒbrenftu 0%. 


EHREN-STÜCKE, (Ehrenftäde) (das) gen. des- 
s, pl. die-e; (T. de Blaf.) Pièces honorifiques, 
propres honorables, les honneurs. 

EHREN-TAG, (Œbrentag) (der) gen. des-es, 
pl. die-e; Le jour de cérémonse. Seinen hoch- 
zeitlichen Ehrenta; begeben faire Jes nbces, 
célébrer le jour de Jes nôces. 

EHREN-TANZ, (Œbrentang) (der) gen. des - 
es, pl. die-tänze; La dan/e de cérémonie. Die 
Braut zum Ehrentanz a! ren; prendre la 
mariée entrer en danfe. 

EHREN-TITEL, (Œbrentitel) (der) gen. des-s, 
pl die-; La qualité, le täre d'honneur, tfire 
honoraire. Einem feinen gehörigen Ebrentitel 

eben, beilögen ; appeller qq. un par Ja qua- 
£ » donner à qq. un la ité qui lui appar- 
tient. 

EHREN-TRUNK, (Œbrentrunt) (der) gen. des- 
es, pl. die-trünke; Santé qu’on porte à qq. 
un par ve/pel ou par bienféance; it. portion de 
bierre qu'on douns aux garçons de metier qui 
demandent la pajlade. É 

EHREN-VEST, : ehrenveft) adj. & adv. Hono- 
rable. Vey. Ehrbar. 

EHREN-WEGEN, (ebrentvegen) voy. EHREN- 
HALBER. : 

EHREN-WEIN, (Œbrentvein) (der) gen. des- 
es, J- pl. Vin d'honneur, régale de vin, en- 

. voyer à qq. un le régale ordinaire de vin. 

EHREN-WERTH, (ent) adj. & adv. Vi- 
sérable, rejpeflable , digne d'honneur, honora- 

Diefes Anerbieten ift aller Ehren werth; 
ee un offre bien acceptable, 
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EHREN-WORT, (Ehrentort) (das) gen des- 
es, pl. die-e; Un compliment. . Ein Ehren- 
wort ift kein Ernitwort; (Prov.) un compli- 


ment weft pas un engagement. Ehrenwort bin- 


det nicht; ume civilité woblige d rien. 

EHREN-ZEICHEN, sages (das) 
des-s, pl die-; Une marque d'honn ii 
Befatzung ift mit allen Ehrenzeichen ansge- 
zogen; ia garnijon ejt Jortie avec toutes les mar= 

ues d'honneur. 6 

EHR-ERBIETIG, (ebrerbietig) it. Ehrerbietiglich ; 
adj. € adv. RefpeËtueux, déférent, Joumis, pieux 3 
rejpeflueufement, révére: » avec rétéren- 
ce. Einem ehrerbietig begegnen; porter de 
la révérence d qq. un. Sich ehrerbietig betra- 
gen; agir d'une manière rejpeBueufe. Rèdet 
ehrerbietig, züchtig ; parlez d'une manière re 


ec ARM 
-ERBIETIGKEIT, ( Ehrerbietigfeit ) 
en, der-, /. pl. Die Ehrerbietung; le rejpe®, 
mmage, la véération, révérence; it. déféren< 
cs, crainte ve/peflueuje, confidération, égard, 
Joumiffions. kinem grofe Ehrerbietung erwei- 
fen; re/peXer , révérer, vénérer, adorer qq. un, 
faire des Jowmiffions à qq. un, déférer des hon- 
meurs extraordinaires d qq. un, avoir de ln dé- 
Jérence pour gg. wn. Mit Ebrerbietung; re- 
Jpeftueufement. Einen mit Ebrerbietung auf- 
nehmen; recsvoir qq. un avec te brer- 
bietigkeit gegen feine Obern haben; avoir du 
rejpell pour Jes fupérieurs. Die befondere Ehr- 
erbietigkeit fo ich zu euch trage; la vénéra- 
tion particulière que j'ai pour vous. - 
EHR-FURCHT, s harpe (die) gen. der -, f 
pl. Le refpef, la ventration, Joursiffion, Thom 


mage. 
EHR-GEIZ, (Ehrgeiz) (der) gen. des-s, /. pl. 
L'ambition, la vaine gloire, noble ambition, bel. 
le gloire. Unmäfsiger Ehrgeiz; ambition dd. 
ruejurée. Der Ehrgeiz treitt ihn; 4! ef? pouff& 
par une vaine gloire. Ehrgeiz uud Verftellung 
find heut zu Tage die Triebräder der mehre- 
ften Handlungen ; on w’agit aujourd'hui que par 
ambition € par difimulation. 
EHR-GEIZIG, (ehrgeizig) adj. & adv. Ambitieux, 
lorieux, fier, vain; ambitieufement, glorieu- 
Me vainement. Ehrgeizig feyn; avoir de 
bambition, fe piquer d'honneur. Er ift nicht 
ehrgeizig, aber er wirft fich doch nicht weg; 
d n'efi point ambitieux, il efl Jans ambition 
& ne néglige point aufi [a réputation. Der Ebr- 
geizige ilt niemals zufrieden; l'ambition n'eff 
jamais contente, l'ambition ef} um défir impatient 
& infatiable. \ : R 
EHR-GIERIG, (ehrgierig) adj. & adv. Ambitiewse, 
i a une pajlion demelurée pour la gloire. 
EHRLICH, (ehrlich) adj. 3 adv. Honnéte, galant 
hommes, qui à de l'honneur, intègre, droit, is 
genu, brave; it. honnéte, honorable, qui fait 
Dddz honneur 
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konnew. Ehrlich, gewiffenhaft; chatowilleux. 
- Aufrichtig, zuverläfsig ; véridique, naturel, 
marqué au bon coin. Ein fehr ehrlicher Mann, 
in dem kein Falfch ift; un homme fort naturel 
€ fans fard. Mein lieber ehrlicher Freund; 
mon cher € op ami; it. raifonnable, jufle. 
- Ein ehrlicher Name; une réputation, bonne re- 
nommée. Ein ebrlicher-Name ift befler, als 
grofe Titel und Ehrenzeichen ; bonne renom- 
mie vaut mieux que ceinture dorée. Sein ehr- 
licher Name ift verlezt; sl ef? blefé fur le gar- 
rot. Ein ehrlicher Mann; un howiËte homme, 
un homme d'honneur. Er ift ein ehrlicher Mann; 
‘ ihefi marqué dl’ A. Ein guter ehrlicher Manz, 
- eine gute ehrliche Haıt; une bonne pâte, un 
bon cœur d'homme, le bon homme; it. un Jim- 
ple homme, une bonne, ee lame. Ich verfi- 
chere euch als ein ehrlicher Mann; 77 vous 
protefle en homme d'honneur, foi d'homms a'hon- 
« neur. Eine ehrliche Frau; une honnéte femme. 
Ein ehrliches Gemüth; une ame honatie. Ein 
ehrliches Amt, Gefchenk, Stand, Geburt; un 
emploi, préfent, condition, naiffance honnfte. Ein 
ehrlicher Umgang; comer/ation äonntte. Ein 
ehrlicher Gewinn, Uuterhalt, Preis; un pro- 
fit, entretien, prix raifonnable, Tin ehrliches 
gewinnen, verlieren; gagner, perdre raifon- 
nablement ou beaucoup, une fomme cowfdérable. 
Er hat ein Ehrliches dabei gewonnen, zuge- 
fezt; il ÿ a gagné, perdu cofffidérablement. 
Wieder ehrlich machen ; réhabiliter, légitimer, 


rétablir Uhouneur ; it. faire pajler fous le dra- 


eau, (fe dit des foldats.\ 
ICH, (ehrlich) adv. Éhrlicher Weite; hon- 
tement, honorablament, avec honneur, ingé- 
numen’, raifonnablement, naturellement. Einen 

“ehrlich begraben; enterrer gg un honorable- 

- ment.  Jemandw ehrlich bezahlen; payer gg. 
un en homme d'honneur. Ehrlich handeln; agir 

avec honneur. Von allen Leuten ehrlich fpre- 
chen; parler honorablement de tout le monde. 

EHRLICHKEIT ; (Ehrlichkeit) (die) gen. der-, 

Sf pl. L'honnéteté, honneur, intégrité, l'ingé- 
nuité, la fidélité, Er ift die Ehrlichkeit felbft; 
ue intégrité, il efilhonnéteté même. Sich 
auf eines Ehrlichkeit verlaflen; Je fier à l'hon- 
néteté de | A 

EHR-LIEBEND, (ebrliebend ) adj. & adv. Qui 
ame Jon , “ a foin de fon honneur, 
rss Jon honneur a cœur. Ein ehrliebender 

n wird das nicht thun; un homme qui ai- 
me Jon honneur, ne le fera pas. Ehrliebende 
Leute; gens d'honneur. 

EBR-LOS, grisé) adj. & adv. Infame, Jans 
honneur, déshonoré, honteux, déshonnéte. Ehr- 
los, niederträchtig, lüderlich ; bas, lâche, mal- 
honnéte. Ein ehrlofer Menfch; un homme fans 
Aonneur un infame, un ldihe, qui a l'ame paf- 
fe. Ehrlofe, niederträchtige, fchändliche Strei- 


EHR. ; 
che begehen; faire des baffeffes. Eine ehrlofe 


That; une ation infame, hontenfe. Einen ehr- 
los machen, für unehrlich erklären;rendre qg.: 
un infame , faire perdre l'honneur à qq. un, 
noter qq. un d'infamie Er ift ehrlos gemacht; 
eefl un homme noté. Beffer arm, als ehrlos; 

lutôt fans argent que Jans honneur. Ehrlofer 
Waits adv. d'une manière infame, dèshonnéte, 
” : 


lement. 

EHR-LOSIGKEIT, (Œbrlofigfeit) (die) gem 
der- il pl. L'infamie, le déshonneur, la honte. 

EHRSAM, (ebrfam) adj. € adv. Honnéte, hono- 
rable, louable. Ein ehrfamer Bürger diefer 
Stadt; un konnéte bourgeois de cette ville. Ehr- 
famlich ; honnétement. 

EHR-SCHATZ, (Ehrfchag) (der) gen. des-es, 
/. pl. En T. de jurisprudence Lee, droit 
que le vajlal paye à Jon Seigneur à certaines 
* mutations & É varie fuivant les différentes cou- 
tumes. Ehrichätzige Güter; biens Jujets au 


relief. 

ER CET, (Ebrfucht) (die) gen. der-, /. pl. 
Der Ehrgeiz; Pambition. Ehrfüchtig; adj. & 
adv. ambitieux, ambitieufement. 5 

EHR-VERGESSEN, (ebroergeffen) adj. & adv. 

. Infame,, Jans honneur. Ein en 
Menfch; un komme fans honneur, qui a perdu 
toute honte, un efprit lâche; it. Ehrvergefien, 
der keine Ehrerbietung hat; irrévérent ; irrévé: 


remment. 
EHR-VERGESSENHEIT, (Ebrvergeffenbeif) (die 
gen. der-, /.pl. L'irrévérence, A ? 
EHR-WÜRDIG, (ehrwürdig) ad & adv. Vin. 
rable, refpe@able, honorable, digne d'honneur, 
ave, auguf, adorable. Ein ehrwürdiger 
reis; un vénérable vieillard. Die Tugend it 
. überall ebrwürdig; ia vertu efi par tout refpec- 
table. Ehrwürdig; ef aufi wm titre d'honneur 
qu'on donne aux Religieux qui font Prätres, ré 
vérend. Ebrwürdiger Vater! mon révérend ei 
re! Ehrwürdigft; révérendifime. Wohlehr- 
würdig, hochehrwürdig; trés révérend. Euer 
Ehrwürden; votre révérence. 
EI, (ei) ey, interj. Oh, hold, ça! 
EI, (Ei) en des-es, pl. die-er; Un 
auf. Eier legen ; pondre des œufs. Eier 
brüten; couver des œufs. Ein gebrütetEi; un 
œuf cowi. Ein weiches Ei; un œuf mollet. 
Ein hartesEi; un œu/dur. Ein weiches frifches 
 Eieflen; kumer un œuf frais. Eier auf But- 
ter, Sez-eier; des œufs pochés, fricajfäs au beur- 
re. Spiegelkuchen, Spiegel-eier ; aufs au mi- 
- roir. Frifch, weichgefottene Fier; œufs à la 
coque. Gerûhrte Eier; æ+/s brousllés. Gebak- 
kene Eier; des aufs fricaffés. Ein Ofker-ei; 
un œuf de väques. Ein Neft-ei; um nichet, niot. 
Die Eier der Seidenwürmer; la graine. 
Ei; l'œuf, Ia coquille.de Venus Ele 
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fait. Eier, Hoden des männlichen Gefchlechts; 
les teflicules, bourfes. Eier mit Geäder; (en 
T. d'Archit.) des oves avec nervures. Geblüm- 
te Eier; oves fleuronnés. Das Ei will klüger 
feyn als die Henne; (prov.) il veut apprenäre. 
à Ja mère à faire des enfants; l'écolier prétend 
enfeigner Jon maître; les oifons mènent paître 
les oies; ne Er et jeune 
pour m’ap| re cela. ümmert lich um 
u rd Eier; il Je bat de l'épée qui efl chez 
le fourbiffeur. Erft aus dem Ei ochen feyn; 
we faire que fortir de la coquille. Man mufs 
mit.ihm umgehen, wie mit einem rohen Ei; 
il ne fauroit pe ir la moindre égralignure. 
Es ift kein Ei dem andem fo gleich; ils fe 
rellemblent comme deux gouttes À ji Er ge- 
het als träte er auf Eier; :/ femble qu'il mar- 
che fur des œufs, il marche à pas lents. Der 
- Eierdotter; le jaune d'œuf. Gebackenes mit 
ee Er Der Eierfla- 
D; » faon. Eierformig; adj. ovale; 
adv. en ovale. Eier gebackenes; I; brio- 
che, choux, petits choux, échaudé de cartme. 
Eierkäfe ; {a prefure d'œuf, talmofe. Das Ei- 
- erklar; la glaire. Der Eierkrebs ; l'écrevifle fe- 
melle. Der Eierkuchen ; Faumelette, omeleite, 
poupelin, nule. Ein Eierkuchen der nicht gar 
ift; une omelette ei: Ein dicker Eierku- 
chen; uns omelette à la célefiine. + Eierkuchen 
mit Speck ; riblette au lard. Die Eierkuchen- 
prune le re poëlon. Das Eierlègen; 
y ponte. Die Eierlinie; la figure ovale. Das 
Eierloch; ia pontière. Das Éiemnapfchen ; le 
coquetier. Die Eierpflaume; {a diaprée. Die 
Eierfchäle; la coque, coquille, l'écale. Die Eier- 
- fchaufel; Le friquet. Der Eierftock; l'ovaire, 
la pontière. Die Eierfuppe ; la foupe aux œufs. 
Eitörmig, eirund; adj. Oval, de figure ovale. 
Das Eiweifs; la glaire. Le blanc d'oen. 
‚EIBE, (Eibe) (die) gen. der-, pl. die-n. Der 
4. Eibenbaum; PZf Ein junger Eibenbaum; un 





Eibifchkraut; Palthöe, la guimauve. 
EIBISCH-BAUM, (Eibifchbaum) voyez EBER- 
ESCHE. 


EICH-APFEL, (Eichapfel) (der) gen. des-s, pl. 
die-Apfel ; Le galle de de Dee galle, de 


de Ar 

EICH BAUM, (Eicybaum) voy. EICHE. 
EICH-BILZ, (Œicbils) voy. EICHSCHWAMM. 
EICHE, (Eiche) (die) gen. der-, pl. die-n;z 
Le chine. Eine junge Eiche; un chönsau. Die 
eine Wintereiche, Viereiche, Traubenei- 
e, Steineiche, Knoppereiche, Eibeiche; Le 
chönerowure, drille, Die Sommereiche, Auguft- 
eiche, Hafeleiche, Stieleiche, Loheiche, Wald- 
- che; chêne à. grappss. Die burgundifche Ei- 


ESC, (Œibifh) (das) gen. des- es, f.pl. Das 
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che, Cerreiche; ls cerre, chêne dont la coupole 
eff épineufe 7 le fruit petit. Die immergrü- 
nende Eiche, Stecheiche; le chêne verd. Die 
. Korkeiche; le liège. Nordamerikanifche rothe 
Eiche; chêne rouge de Virginie. Die Sumpf- 
eiche; chöne des marais. Die weifse Eiche; 
chêne blanc. Die fchwarze Eiche; chêne noir. 
Die Kaftanienblätterige Eiche; chéne de Virgi- 
nie à feuilles de Chataignier. Die weidenblät- 
terige liche; chêne à feuilles de faule. Levan- 
tifche Eiche; roure. Scharlacheiche; petit ch£- 


ne verd, yeufe, perries. 
EICHE, (Eiche) (die) gen. der -, u die-n; Da 
&ion de jarger, le jaugeage, l'étalonnement, éta- 


lonnage. Die Eiche vornehmen ; Jauger it. die 
. Eiche la jauge, la mefure, règle, règle de mefure, 
mefure commune, poids matrice. 

EICHEL, (Œicel) (die) gen. der-, pl. die-n. 
“ Die Ecker; le ne ‚le fruit que porte le ché 
me; _it. Die Eichel; le giand du membre viril ; 

it. Eichel au jeu de cartes, trefle; (en T. de 
Blafon) glandé. Eichelformig; adj. & adv. en 
. forme de trs \ z 
E Se TEN, (Eichelgarten) v. EICHEL- 
EICHEL-HÆHER, (Ei . NUSS- 
en CEicelbäber) voy N 


EICHEI-KAMP, (Eichelfamp) (der) gen. des- 
"es, Le die-e; Une pépinière de chêne. 
EICH-ELLE, (Eichelle) (die) gen. der -, pl. die- 
n; L'étalon, modèle de mefures, qui ef reglé 
€ autorijé par le Magifirat & fur le quel les 
mejures des marchands doivent être ajufiées, rec— 
tifites € er. & 
EICHEL-MAST, ee, (die) gen. der-,, 
"f. pl. La glandee. Die Schweine in die Ei- 
chelmaft thun; envoyer les cochons d la glan- 
dee, les mettre au gland. : 
EICHEL-MUSCHEL, (Eichelmufe (die) gen. 
der-, pl..die-n; La came calyculée, forte de 


ille. 

EICHEL-NZEPFCHEN, (Eichelndpfchen) (das) 
gen. des-s, pl. die-n. Das Eichelfchüffel- 
chen; {a coupe, calyce, le gobelet de glands. 

EICHEL-SCHWEIN, cergel wein) (das) gen. 
des-es, pl. die-e; Un cochon, porc qu'on 
met au gland. x x 

EICHEN, (eichen) adj. Von Eichen; de chêne. 
Eichen Holz; bois de chöne. Eichene Bretter; 
ais de chêne. . 2 

EICHEN, (eichen) v. a. Ich eiche - eichte, i. Hi 

-eichet; eJauger, étalonner, mefurer un vai/- 
fe; voir s'il eft de la nit dont il doit être, 

EÎCHEN-BLATT , (Œichenblatt) (das) gen. des + 
es, pl. die-blätter; La fewlle de chêne. It. Name 
eines Nachtfalters; papillon, paquet ‘de feuilles 


+ feches. 
BH LAUS re ER gem. des-es, 
Lot condo DE" à 
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en 2 pin Seidenkange) a gen. der-, 
ulmonaire, ce de moule qui sat. 
eh ar Le e tronc des be 5 
EICH -MISTEL, (Eispenmifel) (der) gen. 
des-s, /. pl. Le gui de chêne, forte de plante 
î nait juf les branches du chêne. 
El Ci es » (Eicyenmoo8) voy. EICHEN- 


L 
EICHEN-MOTTE, men (die) gen. der-, 
er La tei le chêne. 
EICHE EN-RINDE, ( (&epensinde) (die) gen, der-, 
tan bru: 
EIC EN ROSE, (Eigpenrofe) (die) gen. der-, 
pl. die-n; rofe de chöne, certaine excroif- 
Jance couleur de rofe, qui vient fur les feuilles 
du chêne lorsqwelles ont été piquêes par quelque 


ICHEN Schwan, (Eihenfhmwanm) v 
EICHSCHWAM a > 

EICHEN-ST REICHER , ( er? (der) 
Ben des-s, pl. die-; Le halène de chêne, pa- 

noßurne. 

EICHEN. -WURM, (Œicentourm) (der) gen. des- 
es, pl. die- würmer; Le gal-in/ef; it. mou- 
che de galles, 

An 2 Eider) ou Eichner, (der) gen. des- 

{A die - ; Le jaugeur, auneur, étalonneur: 

ie Eichmâs ; le jauge, la règle de mefure, 
mefure commune. 

EICH-FARREN, (Œicfarren) (der) gen. des - 
s,/.pl. La fougire. Voy. Engelfüis. 

EICH-GEBÜHR, (Eichgebühr) (die) gen. der-, 
pl. die - ne Le Jaugeage ,, le droit que pren- 
ment les o Le jauge 


Ann GRUNI 

vallée du chêne. 

NC r) voy. EICHER, 

EiCH- -HOLZ, (Eihhol;) (Cas) gen. des-es, pl. 
die - hülzer; La chénaie, le bois de chêne. 

EICH-HORN, (Eichhorn) et gen. de es, pl. 
die-hörner. Das en; L'écureil, pe- 

. tit animal Jauvage. Das Wiefel-eichhorachen, 
Palmen-eichhôrnchen; l'écureuil palmifte, le rat 
galmife Das fliegende Eichhörnchen; Fc- 
reuil volant. Das afchgraue Eichhorn ; écureuil 
de Canada ow de Virgine, écureuil gris, Das 
afrikanifche Eichhorn; écureuil barbaresque, 
it. le phalène du hétre. Der Eichhorn-affe ; Le 


Japajou jaune. 


die Le ja ja eg % 
haft) v NIS 
EICHNER, (Eichner) voy. EICH: 
EICH-PFAHL, (Eichpfahl) (der) gen. des - es, 
[A die-pfähle; Le pal hydrométre, qui fait voir 
jr hauteur de l'eau n£cejlaire pour les Eee 
EICH-SCHÆLCHEN, (Eichfchälchen) (das) ge 
des-s, pl. die-; Le bajin de la balance d'efaie 


(runs) MESA 7 des-es, ' 


EIC. 


EICH-SCHWAMM, (Œicfhtvamm) (der) gen. 
des- es, pl. die- fchwämme ; L'agaric de ch£- 
A dpi de champignon qui s'attache au tronc 


Nude on fe) (der) gen. des- -es, pl. 


EICH: STADT, een) (die) gen. der-, pl. 
dte; Une ville de jaugeage. 
EICH- TRAUBE, (Œictraube) (die) gen. der-, 
pl. ie n; Le soirs chêne, certaine excroif. 
Be raifin qui uient aux chênes. 
CH- vo EL, ice ae) en. des - 8, 
pl. die - “vo Der er; it. 
papillon du chêne. 
EICH-WALD, (Eichtoald) (der) gen. des-es, 
l. Ares wälder; La chénaie, futaie de chênes, le - 
is de chênes. 
EID, (Eid) (der) gen. des-es, pl. die-e; Le 
Jerment. Einen id thon, féyèren, ablè- 
gen; faire on préter ern lever ıa 
main. Mit einem Ei e bekräftigen "afırmer , 
confirmer Jerment. Seinen Eid brechen; 
violer fon ferment. Einem den Eid 
zurückfchieben; déférer, reférer le ferment à 
gg. un. Einen auf einen Eid treiben ; deman- 


der um fai Aa Der Eid der 
Test, Dome fidélité, foi. Den Eid 
der Treue Algen, rendre foi €? hommage. 


Ein Bezeugungs ngseid ; un ferment 
de Paffurance. en nes thun; En 
faux. Der Eid ift das Ende alles Haders; ie 

Jerment met fin d tous différents. Ein gericht- 
licher Eid, wodurch ein Procefs geendiget 
wird; un ferment décifoire, Ein gezwungener 
Eid; un ferment forcé, extor Ein körper- 
rg Eid; ferment Jolenmel, fait Jolemmelle- 


EIDAN, (Eidam( (der) an des- es, pl. die- 
e. Der Tochtermann, Sc] ere 3 le gm 


ED BRECHER, ‚(Eidbrecher) voy. iger; 
un Pi: ui fe Je parures qui fauj]e Toner Tor. 


ment, 
EID-BRUCH, (€ bbruch) (der) gen. des es, J 
pl. Le violement ou là EE ei erment, le 
parjure. Der Eidbruch eines Vafallen, Lehen- 
mannes; la félonnie. Eidbrüchig ; ad). € adı. 
parjure. Eidbrüchig werden ; Je parjurer, fauf- 
Ser ou violer fon ferment , foimentir. 
EID-BRUDER, ( ibbruber ) der) gen. des-s, 
‚pl. die - brüder. Di Der Mark: u: Unter- 
et pofeur de bornes. 
El SE, et ibechfe) ( (die) gen. der-, pl. die 
-n; (lifez Éidekfe) Le lézard. Die gemeine Ei- 
dechfe; le lézard gris, ordinaire, commun, 
Dorn-eidechfe; ftellion, lézard étoilé. Blaue Ei- 
dechfe ; lézard marbré, ameira. Schlangen-ei- 
dechfe; le. am Gold-eidechfe ; Wzard doré, 
Nahr-ei 3 teguixin, tecuixin, DE pr 


EID. 


Eidechfe ; lzard volant. Der Eidechfenfifch; le 
Jaurel, draconcule, poiflon-lézard. Der Eidech- 
fenfchwanz; {a Di red de Virgins (plante. ) 

EIDER, (Eider) (der) gen. des-s, pl. die-. 
Die Eidergans, Eider-ente, der Eidervogel; Le 
canard à duvet, d plumes molles. Die Eiderdu- 
nen; l'édredon, éderdon ; aigledon. 

EIDES-LEISTUNG, ( Eidesleiftung)) (die) gen. 
der -, pl. die-en; La ee de ferment, 

EID-FORMEL, EIDES-FORMUL, ( Eidformel, 
Eidegformul) (die) gen. der-, pl. die-n; Le 
formulaire ferment. 

GENOSS , (Œibgenoÿ ) (der) gen. des-en, 
pl. die-en; Le confédéré, allié, affocié par fer- 
ment. Die Eidgenofienfchaft; {a PAM Fo 

Die fchweizerifche Eidgenoflenfchaft ; les can- 
tons ir ua Eidgenofüfch; adj. & adv. 


confédéré. 
EID HAFTIG (eidhaftig) adj. 67 adv. uf. 
gefchworner ; ein hc Maters De 2 


bre juré. 

EIDLICH, (eiblid) adj. & adv. vereidet; juré, 
par ferment. Eine eidliche Zufage; une pro- 
mefle jurée. Eine eidliche Verficherung, jura- 
torifche Caution ; une caution juratoire. Sich 
eidlich verbinden; s’obliger par ferment. Eid- 
lich bekraftigen ; jurer. Ausfagen ; affirmer. 
beftärken lallen ; a/fermenter. 

EIDLOS, (eidlog) adj. & adv. feines Eides ent- 
bunden; quitte € abfous de Jon ferment; dé- 
chargé-, dégagé de Jon ferment. 


EIDES-PFLICHT, (Gibespficht) (die) gen. der-, 
pl. die-en; Le Jerment; la foi jurée; foi 
ferment. 


ES-BETHEURUNG, Eibesbetheurung) (die) 
gen. der-, pl. die-en; Le ferment, l'afirma- 


tion. 

EID-SCHWUR, (Œibftur) (der) gen. des-es, 
pl. die-fchwüre; Le ferment, jurement , l'at- 
teflation ou dépofition faite avec ferment , afır- 


mation. 

EIFER, (Eifer) (der) gen. des-s, /. pl. La viva- 
cité, colère, l'emportement, bardeur, ferveur, 
chaleur. It. Der Eifer, Fleifs, Nacheiferung ; 
l'émulation, la diligence, l'application, Patiacke 
ment. It. Eifer, Luft und Begierde, Ergeben- 
heit; le zele, l'envi, la pajlion, l’emprejjement, 
la contention. Der Eifer, jemanden zu dienen; 
la ne en It. Eifer ; mouve- 
ment déréglé, violent, caufé par quelque pajlion, 
l'émotion , emportement , frémiflement. rg 
heftiger, rafender Eifer; la fureur, furte. Ein 
unbefonner Eifer; une précipitation, fougue, fu- 
mie. Eifer, etwas willig zu thun; /ujétion. 
Eifer, Hitze der Poeten, Maler, Tonkünftler 
&c. la verve. Sich mit Eifer worauf legen, 
etwas mit Eifer treiben ; s'adouner, s'attacher 
à qqch. aller vite en befogne. Ohne Eifer ; de jüng 
froid. Eifer, Treue, Ergebenheit ; l'affédion, 


- inflamment, avec chaleur, avec ar 


" jaloufie, 
- Beithlshabern ; Ja jaloufie fe mit parmi BER 


ETF, 399 


Mit Ernft und Eifer réden, etwas angreifen; 
monter fur fes grand chevaux, fur [es ergots; 
aller de bon pied dans une affaire. Ein heimli- 
cher, neidifcher Eifer ; une jaloufie fécrete, en- 
vieufe. Ein èdler Eifer ; une noble dmulation, 
Einen zumEifer reizen; exciter lémulation de 
gg. un. Ein heiliger Eifer; un faint zèle. Et- 
was mit Eifer treiben; poufler qq. ch. avec cha- 
leur. Mit Eifer beten ; prier Dieu avec ferveur. 
Mit Eifer arbeiten ; travailler avec chaleur. 


EIFERER, (Œiferer) (der) gen. des-s, pl. die-; 


Le zölateur, émulateur. Ein grofer Eiferer für 
die Freiheit; um grand z#lateur de la liberté, 


EIFRIG, (eifrig) .adj. € adv. Emporté, ardent, 


.fervent, diligent, empre[]d, z6l, pafionné, chaud, 
inflant, prejlant, Jougueux, religieux, dere, 
véhément, de bon-, de grand courage, avec 
jaloufie, avec émulation, avec zèle, ardem- 
ment, dprement, fervemment, preflamment, chau- 
dement, vivement , diligemment, paffionnément, 
r, ve enr 
preffement, d’ardeur, religieufement. Ein eifri- 
er Wunfch; un vœu ardent, Ein eifriges Ge- 
et; uns prière fervente. Ein eifri erthei- 
diger der Wahrheit; un zèlé defen/eur de la 
vérité. Das ift fein Fehler, dafs er allzueifrig 
ift; c’eß Jon défaut d'étre trop emporté. Eifri- 
pannes Dringen; Finflance. Eifriges Be- 
eben wornach; la brigue. Eifrig feyn; s’em- 
porter. Eifrig über der Arbeit feyn; sempref- 
Ser, aller vite en befogne. Eifrig, zornig, hitzig 
werden; /e cabrer. Eifrig vermahnen; exhor- 
ter avec zèle. Eiferig beten; er Dieu ar- 
demment, fervemment. Den Studien fehr eifrig 
obliegen ; s'appliquer avec ardeur, ardemment 
aux études. Einen Handel eifrig treiben ; pou/- 
Ser chaudement une affaire. Dem Feind eiferig 
nachfetzen; pour/uivre vivement l'ennemi. 


EIFERN, (eifern) v.n. Ich eifere - eiferte, i, h. 


geeifert. Eiferlüchtig feyn; Eire jaloux, avoir 
de la jaloufie; étre rempli d'envie, porter envie. 
Nacheifern ; avoir ‘de l'émulation. KEifern, zor- 
nig aufgebracht feyn; s’emporter; entrer ou étre 
en colère, Je fächer. Mit Eifer arbeiten ; tra- 
vailler, s'appliquer avec ardeur, avoir envie, 
s'empreffer, avoir de l'ardeur. Um die Ehre Got- 
tes, um das gemeine Befte eifcrn ; avoir du zèle 
r la gloire de Dieu, pour le bien public. 
eber nichtswürdige Dinge eifern ; s'emporter 
pour de chofes de rien, Mit feinen Gefellen ei- 
fern; avoir de l'émula:ion avec gr esse 
Ueber feine Ehre eifern; étre jal de Jon hon- 
neur. Wieder die Lafter heftig eifern ; tonner 
contre le vice. 


EIFERSUCHT, (Eiferfucht) (die) gen. der-, f. pl 


L'envie, la peine, le chagrin, la trifteffe de l'avan- 
tage d'autrui ; it. l'émulation, la rivalité, noble 
Es entitund eine Eiferfucht unter den 
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EIFERSÜCHTIG, (eiferfünhtig) adj. & adv. Sa- 


loux, envicux, Emule, rival, foupçonneux , in- 
iet, Eiferfüchtig feyn; avoir de la jaloufie, 

e foupçonneux, inquiet, adv. d'une manière 

- jaloufe, jaloufement, par jaloufie. Eiferfüch- 
tig machen ; rendre jaloux, jaloufer, enjalou- 
fer, wer du mal de téte à qq. un, meitre la 
guce à Poreille d qq. un, miettre martel en téte 


à no un. 

EIGEN, (eigen) adj. & adv. Son, Ja, à foi, pro- 
pre. Ein eigenes Haus haben ; avoir un chez- 
Joi, une maïfon à foi, avoir pignon fur rue. 
Sein Eigenes, eine eigene Haushaltung anfan- 
gen; Je mettre en ménage. 
zu eigen haben; avoir en propre; étre er = 
prittaire, le maître d'une fe. Nichts Eige- 
nes haben; n'avoir ni feu ni lieu. Befler ei- 

en, als zur Miete; il vaut mieux être 
taire que locataire. Er geht damit um, als wenn 
es fein eigen wäre; len fait comme des choux 
de fon jardin. Meine eigene Mutter; ma pro- 
€ mère. Sein eigener Bruder; fon propre frère. 
Mie feiner eigenen Hand ichreiben ; écrire de 


Etwas fige 5 


{ bé ots main. Mit eigener Hand gefchrie- 
n; holographe, écrit de Ja main, autographe. 
. Mit eigenen, ausdrücklichen Worten; en pro- 
pres termes, en termes exprès , que Aus 
eigener Macht, Gewalt etwas thun; faire qq. 

. ch. de Jon autorité, faire haut à Ja main. Man 
macht fo viel Lermen, dafs man fein eigenes 
Wort nicht verfteht ; on fait tant de bruit, 
von ne s'entend pas. Das ift ein eigener Um- 

nd; c’eff une circonflance Jingulière. Das ift 


mein eigen; cela eft à moi, il m'appartient en 


e. Von feinem Eigenen nehmen ; pren- 
Eher fon propre. Eigen haben; avoir en 
propre. Nichts Eigenes befitzen ; #’avoir rien 


en e. Eigene Leute; bens propres, affec- 
tés D hd pe bien. En natürlich ie 
turel, Eigenes Här; cheveux naturels, téte 
i Les pts Eigen, eigengehdrig, erblich, erb 
und eigen ; allodial, péculier, appartenant. Ei- 
genes Gut; propriété. Eigene Macht ; indé. 
- gendance. Ein eigener Bote; un exprès, un 
me envoyé exprès. Eigen, gemüs, anftan- 

* dig; convenable, convenané.  Eigener Herd ift 
Goldes werth; (prov.) il my a rien tel que 
d'avoir un chez Joi, une cheminée; um re 
en propre vaut Jon poids d'or. Es kocht fich 
belle auf eigenem, als auf einem fremden 
Herde; on cuit mieux dans Jon foyer dans 
celui d'autrui. Eigen, fonderbar, feltfam; par- 
tculrer, fingulier, ex:raordinaire. Etwas ei- 
enes oder befonders haben wollen; affefer 
la fingularité, fe difiinguer. Ein eigener 
Menfch, Sinn; un homme, génie fingulier. Ei- 
ne.eigene Meynung; une opinion particulière, 
ngulière. Die Sache hat ihre eigene Umitän- 
le; l'affaire. a. fes circonfiances particulières. Ei- 


opril-. 


EIG, 


in, eigeufinnig; capricieux, Eigenmächtiger- 
eife; de /a propre autorité. Aus eigenem 
Antriebe; on propre mouvement, de Joi- 


même, 
EIGEN-BEHÖRIG, ( eigenbebôri . LEIB- 
en » Ceigenbehörig) voy 


EIGENDS, (eigends) voy. EIGEN. 
EIGEN-DÜNKEL, (Eigendünfel) (der) gem. 
des-s, /.pl. La préfomption, vaine per/wajion, 
balance, orgueil, arrogance. Ein thörichter 
Beuitnke = une Jotte préfomption. 
EIGENEN, (eigenen) voy. EIGNEN. 
EICEN-GEHÖRIG, ( eigengebôrig) adj. & adr. 
Peculier, rm 
EIGENHÆNDIG, (eigenhändig) adj. & adv. In ei- 
En Hände; en mains propres. Mit eigener 
and; de fa main propre. Ein eigenhändiges 
Original; un.autographe. Ein eigenhändiger 
Schein; un billet autographe. Ein eigenhändig 
gefchriebenes Teftament ; us teflament hologra- 
phe. Die eigenhändige Unterichrift; Le Jeing 
propre. ; 
EIGENHEIT , (Eigenheit) (die) gen. der-, pl. 
die-en. Die Eigenfchaft; ia iétéz it. la 
fingularité. Sich in allen einer Eigenheit an- 
malen ; affeter de la fingularité en toutes chofes. 
EIGENER, (Eigene) ow Eigner, (der) gem. 
des-s, pl. die -; Le propriétaire, maltre.it. - 
ner adj. Sein eigener Herr feyn ; Are Jon LA 
d foi même, être indépendant, Er ift fein eige- 
ner Herr; à ef Jur Ja foi, fur fa bonne foi, il 
# hors de page. -Ich bin nicht mein eigner 
ers; je ne dijpofe pas de moi comme je vous- 
drois. Wenn ich mein eigener Herr wäre; 
J'étois d moi. Nichts ift fo angenehm als fein 
- eigener Herr zu feyn; rien n’ef fi doux que 
rg il eji bon de tenir Jon cheval par 


EIGEN-LIEBE, (Œigenliebe) (die) gen. der-, £ 
l. L'amour propre, amour de Joi-même. 
ift ein Menfch voller Eigenliebe; c’ef un Nar- 
ale, il JET avec complaifance, il ef plein 
03-91: e 
EIGEN-LOB, (Eigenlob) (das) gen. des-es, f. 
- pl. Louange de Joi-méme, qu'on Je donne à fos- 
- tmême, Jes propres louanges. Eigenlob ftinkt; 
(prov.) les louanges ont mawaijes graces dans 
. notre bouche; da mal-feant de chanter fes pro- 
pres louanges, ou de fe louer föi-möme; qui fe 
lous sembowe. Gute Handlungen find löbli 
eber das Eigenlob macht fie zur Schande; Les 
bonnes aBions font louables, mais quand on sen 
loue joi-mËme, elles font honte. 
EIGEN-LOHNER, Faber Piquet, 
(der, gen. des-s, pl, die-; (T. de Mine) Un 
. particulier qui entreprend la fouille, l'explona- 
. tion d'une mine à jes dépens. 
GLN-MÆCHTIG, (eigenmédtig) adj. & adv. 
. Arbiiraire; it. sfurpé. a en 
walt 





‚EIG. 
walt; un pouvoir wfurgd, Ein eigenmächti 
Befitzer; un wfurpateur. Eigennächtig; ak 
genmächtiger Weile; adv. de Ja ver autori- 
té, par attentat, par pes igenmäch- 
tig befehlen ; com de Ja propre autorité, 


© par autorité. Etwas eigenmächtiger Weife vor- . 


. néhmen; faire une choje par attentat, par u/ur- 
.. pation. Etwas eigenmächtig verhindern; em- 
pécher une chofe par attentat. Sich etwas ei- 
enmächtig anmafen ; #/urper qq. ch. 
EIGEN-NAME, (Œigenname) (der) gen. des-ns, 
pl. die-n; Un nom propre. 
EIGEN-NUTZ, (Eigennug) (der) gen. des-es, 
“Spk. L'intéret, propre intérêt, re avantage, 
avarice, la cupidité. Etwas aus Eigennutzthun; 
faire 9. ch. par intérft. Dem Eigennutz er- 
eben feyn; étre attaché à fes intérs. "Es ift 
bei ihm nichts als Eigennutz; s ne Jonge qu'à 
fon avantage, il ef attaché à fes intéréts. 
GEN-NÜTZIG, (eigennügig) adj. & adv. In- 
téreffé, mercenaire, vénal. Ein eigennütziges 
Gemüth; une dme vénale; adv. par intérêt, d'une 
manière intéreffée. Ein eigennütziger Mann; 
un homme intere[jjt. Eigennützige Liebe ; amour 
sntérefé. Uneigennützig; desinterefk. 
Dre ACHE, (Eigenradye) voy. SELBST- 


EIGENS, (eigene voy. EIGEN. ‚ 
EIGEN-SCH ‚ (Eigenfchaft) (die) gen. der -, 
“pl. die-en; La qualité, ridtt, le caraßlöre, 
propre, "génie. Die Eigenfchaften der Din- 

e kennen; connoftre les qualités des chojes. 
Bi igenfchaft der Sprache; a propriété, le 


nie la langue, Pidiome. Eh 
ol etwas zu thun; la faculté, ie Eigen- 
- fchaften Gottes; les attributs. Die Deal 


che Eigenfchaft; le naturel, la nature, quai 
té naturelle. Die natürliche Eigenfchaft des 
‘ menfchlichen Leibes; le tempérament , la com- 
lexion, condition. Eigenfchaft, Art; die 
Éigenfchaft, Zuftand, Befchaffenheit des Leibes ; 
da conflitution, habitude. Angeborne Eigenfchaft, 

- eigene Weife, Gemthsart; l'humeur. Wefent- 
- liche Eigenfchaft; forme fubflantielle. \Wefent- 
liche vai Eigenfchaft; le partage. Unter- 
 fcheidende ; qualité carafèriflique. Eigenfchaft, 
Vermögen ; {a vertu. Dies Kraut bat eine fchläf- 
machende Eigenfchaft; cette herbe a la vertu 


‚ de faire dormir. prie Gaben, Fähig- 
keiten, Vollkommenheiten ; parties, perfeions, 
mérites. Ein Menfch von guter Ei 


Schaft; un homme d'un très bon caraßlere. Dies 
Holz hat noch die befondere Eigenfchaft ; ce 


bois a encore cela de particulier. 
EIGEN-SINN, (Eigengun) (der) gen. des-es, 
JS. pl. Die Halsfiarrigkeit ; Fopinidireis, obfli- 
nation, » caprice me » M0- 
«rofité, mijanthropie, mauvaifs humeur. Et- 
as feinem Eigenfinn machen; fanta/fi 
Tom, . 


EIG. A0 


, Juivre fon vercoquin. Auf feinem Eigen. 
den beftehen ; s'attacher à Jes fantaifies. Er. 
was aus Eigenfinn thun; faire une chofe par 
caprice. Seinem Eigenfinne re sg aban- 
donner à fon humeur bourrue. Sehet mir ein- 
mal den Eigenfinn, den Starrkopf! voyez celte 


téte! 

EIGENSINNIG, (eigenfinnig) adj. & adv. Obfi- 
né, opiniâtre, entété, aksurté, bizarre, capri- 
cieux, fantasque, bourru, quinteux, tu, dif- 

Jicile, entier, voide, revéche, acariâtre, hétéro- ” 

clite, herifß, épineux. Eigenfinnig machen; 

igenlinnig werden, feyn; s’obfliner, 


n'en fait qua fa téte. Er ift fehr eigenfinnig, 
kann nicht A vertragen; il ef Een 
Jur la croupe, Er ift eigenfinnig, empfindlich; 
sl a du fang aux ongles. Er. ift fehr eigenfin- 
nig, es ift ihm nichts recht; il eff fort difficile, 
il ne s'accommode de rien. Eigenfinnig, eigen- 
finniger Weife; adv. opinidtrement, ebfindmen, 
- bizarrement, capricieufement, avec objlination, 
d'une manière obflinde. Eigenfinniger Weife 
verfahr: er faire ” DR ae = Er behar- 
ret eigen! er Weife 3 à conti 
EX insäirer PP saheurter. 5 use 
EIGEN-STOLZ, (Eigenftolj) (der) gen. des- 
es, fase Me arro, 3 
EIGENTHUM, Eigentum) (das) gen. des-es, 
Jo. Fr bien Bart: bien Por jede en pro- 
pre, bien poiJéaé en propre, poJefion, propriété ; 
- it. le domaine, biens domaniaux, trösfonds. Vie 
.terliches, ererbtes Eigenthum; patrimoine. Er- 
langtes, erworbenes Eigenthum; acquis, ac- 
wijition, acquêt, apanage. Freies Eigenthum; 
anc alleu. Eigenthum, eigene Wokausgs 
“habitation. ‘ Kein Eigenthum haben ; n'avoir ni 
eu ni lieu. 
GENTHUMLICH, (eigenthümlich) adj. & adv, 
Propre, en propre. Meine eigenthümliche Erb» 
fchaft; mon propre héritage. Ein Gut eigen- 
thümlich an fich bringen; acquérir ane terre 
.en propre. Eigenthümlich zugehören ; appar- 
ter. Eigenthümlich einem zugehörig; ap- 
partenant d qq. un. Die Eigenthümjichkeit 
HARAS, (conan 
: , igenthungherr) (der 
ere pl. die- en. De Pond ee 
er; Le propriétaire, maître, trèsfoncier, 
Eee Jig- 
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Jeignzur. Sie Ht die Eigent!;ämerin diefes Hau- 
fes; elle ef la maitreffs de cette mailen. 


EIGENTHUMS-RECHT, A el a Ce 


gen..des- es, pl. die-e; La riété, Le droit 

domanial, droits domaniers. ER 
EIGENTLICH, (eigentlich) adj. & adv. eigen ; pro- 

‚pre, particulier, Pre 3 it, véritable, exai, difiin£e. 
- ‘Ich will euch feine eigentliche Worte wieder- 


holen ; je vous répéterai fes propres paroles. Die - 


- ‚eigentliche Urfache; {a raijon particulière. Der 
eigent:iche.Verftand eines Sprnchs; Is fens er 
: is dun paflage. Diss ift die eigentliche Urfa- 
. ‚che davon; def la véritable cauje de cela. Im 
eigentlichen Verftande; à {a lettre, au pied 
: de la lettre. Den eigentlichen Verlauf einer 
Sache erzählen; raconter fidélement. Eigent- 
+ lich; adv. Proprement, particulièrement, préci- 
Jément, véritablement, bonnement, d dire vrai, 
exußlement, clairement, dijlinflement, détermi- 
. mément, phone Jpécifiquement, au jufle, 
‚au vrai, Eigentlich zu reden; à parler pro- 
‚prement. Eine Sache eigentlich befchreiben ; 
‚Afigner particulièrement une chofe. Ihr müfst 
“auf diefe Frage eigentlich, beftimmt antwor- 
‚ten; il faut répondre précifément à cette queflion. 
* Eigentlich zu fagen, fo hatte er unrecht; d 
- parler ranchement, il avoit tort. Etwas ei- 
gentlich, genau befehen; regarder une chofe 


de près. 

EIGEN-WILLEN , (Eigentoilfen) (der) gen. des- 
s, pl. Voy. Eigenlinn. 

EIGEN-WILLIG, (eigenwillis) adj. & adv. Ahewr- 
£é, adonné à fon Jens, revéche. Ein eigenwil- 
liges ungehorfames Kind; un enfant méchant 

: € rébelle, qui ne fait que Ja propre volonté. 

‚EIGNEN, (eignen) v.n. Ne Je dit ordinairement 

-qus dans la troifieme perfonne comme un verbe 
imper[. Wie es einetn getreuen Diener eignet 
9% gebühret; comme il appartient d.., efl du de- 
-woir d'm Jerviteur fidèle. Eignen, geziemen, 
:Wohlanttehen; &re bienféant, étre convenable, 
„sonvenir ; it. Eignen, v. a. zufchreiben, wid- 
men; dedier, atiribuer, approprier, vendiquer. 
. Voy. Zueignen. : 

EILAND, (Elan) (das) ga. des-es, pl. die - 
:&. ‘Die Infel; Pile, Ein Eiländer; un in/ulasre. 

ELLE, (Eile) (die) gen. der-, f. pl.” Die Eilfer- 
tigkeit, Gefchwirdigkeit; la viteffe, cétérité, 

plitade, Vemprejlement, diligence, hâte. 
‚Mit Eile laufen ; courir avec vfteffe. Eilfertig- 
keit brauchen ; faire ddigente. In der Eil; cou- 
‚ramment, brufquement, empreflément, sfte, en 
ant, en diligence. In aller Bil, ebe man 
s.verfieht ; Jur le champ, d'emblée. In gros- 
ter Eile; à (en) grande hâte, em pofle, préci- 
itamment, avec précipitation. Etwas if der 
Ki verrichten; faire une cl 
Kal, in der Eil fchreiben , dorine en sourant, 
avec diligemc. Br thut alles in der grüßen 


. prelle. 


8 la hâte. In 


EL. 


Æit, macht alles mut fo oben bin; A broche 
tout ce qu'il fait. Ktwas, das in der Eil ge- 
macht, bereitet, verfertiget wird; ums inprom- - 
‚tu. Es hat keine Eil; rien ne dépérit, il n'y 
& rien qui prefle. In der Eil einmal triuken; 
boire un coup en pajlant. 


ÆILBOTE, (Eilbote) (der) gen. des-n, pl. die- 


n; Le courier. Man hat einen Eilboten abge- 
fandt; on a depéché un courier. 


EILEN, (ein) v..n. Ich eile-eilte, i..h. géei- 


let. Sich eilen, fort machen ; /e häter, fe pref- 


„fer, faire diligence, Je diligenter, Je 
ER ee \ 


Ber 

Eilet, damit ihr bald wieder kom- . 
‚met; hätez-vous de revenir. Warum eilet ibr 
fo fehr? pourquoi vous preflez vous, vous hä- 
‚tez vous tant? Ich mufs eilen, damit.ich fer- 


..tig werde; il faut que je falle diligence pour 


dchever. Die Zeit heift mich eilen; le temps 
{ Die Zeit.eilet.dahin ; le.temps Je pale 
vite, s'envole. ‚Eilet nicht fo fehr, ‚gehet nicht 
‚fo gefchwind; n'allez.pas.fi vite. ‚Es hat gar 
keine Eil, wir haben nicht zu .eilen; à n'y a 
rien qui preffe. Ihr.müfst.ein.wenig mit eu- 
rer Arbeit eilen; i! faut hâter un votre 04 


 wrage. Ich ‚werde mich £ben nicht fo fehr ei- 


len dabin zu gehen; je ne me häterai pas d'aller 
la, Er bat fo fehr geeilet, dafs er nicht mehr 


. $ort.kanny 4 seß fi fort preflé. qu'il a lächt Le . 


£ile mit Wei- 


.dernier pet, qu'il en 4fi aux abois. 
on ne fait pas 


le; (prov.) hâte-toi lentemènt 


..bien les chofes, quayd on les fait couramment, 
: Fe re en main, on ne fait pas les 


aires en courant. Ein Eilender geht leicht 
‚irre; on s'égare quelquefois pour vouloir je hä- 
ter trop. Kilen, fortgehen; avancer, aller vi- 
te. Eilen, laufen; courir, (fg) voler. Es 
‚eilet jedermann zu ihm; toui le monde court 
à lui, Zur Rache, zu Hülfe eilen; artourir 
:0 la vengeance, au fecours, à l'aide de qq. un. 
Er eilet feinem V a ei 3 4 court 
à fa perte, à Ja ruine. Ich will ihm zu Hülfe 
„eilen; je vais voler d Jon fecours. Das Eilen; 
Eur précipitation, dé, ,l'avancersent. Voy. 


-Eil. 
EILEND, (eilend) adj. & ads. Preflant, qui pre/- 


Je, qui Je hâte. Die eilende Gelegenheit; Is 
erfor: occajion. Ein eilender Bote, Eilbote; 
um courier. Eilende, ady. eilends, in der Eil; 
vite, uisement, promplemant, en diligence, Jans 
délai, précipitamment, à la hâte, en hâte; di 
en paffant, Jans débrider, en galopgant, Eilend 
cleufen ; cowrir vite. Eilends aufliehen; /e lever 
a la häte, en hôte. Ich mufs eilends fort; j'&i 
‚grand: häte. Sich eiligft, eilerids mit Sack und: 
Pack forumacken; troufler bagage, prendrs Jon 
Sac €? fes quilles, Je retirer en pofle.. 


EILF, (elf) adj. € adv. Onxe. Je eïlf und eilf; 
nase done Ei 2 


Eiüfte;. onsiöme. Um-die eilfte 
Stan. 
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Stundey für les ohne hauen, Der'éilfte Tag;' 
ne Ludwig dereilfte; Louis on- 
ze. Diefer Brief ift den eilften gefchrieben ; 
cette lettre ef} du once. Eilftens, zum eiften;: 
adv. onzièmenwnt. Eilfmal, eh onze fois. 
Ein Eilfeck ;: un hendécagone ‚ endécagons ; on" 
‚ddcagone. Éifibig; endéta/ylabe, hendecafg- 


labe. ; : à 
ÉIL-FERTIG , (alfertig) adj & ade. Pie, 
prompt, diligent, Penn ‚preft, emprelé 
qui a hôte, preffant. Eilfertige, eilige Hülfe;: 
un.gront Jecours. Eine eilfertige, eilige Flucht; 
. une fuite préupités. Eillertig leyn, etwas aus- 
zurichten; dre diligent d exdcuter une chafe. 
Eilfertig feyn; étre pre, Wie Kommit ihr 
mir fo eilfertig vor? d'où vient que vous pa- 
roillez fi empreje? Eilfertig H ‚adv. à la kde, 
omptement, diligemment, greiipiiamment, aues 
Précinitation. Sehr eilfertig; à grand hâte. Et- 
Was eilfertig, in der Eile thun; faire wue. oho- 
Jé à la hôte. Seÿd ihr fo eilfertig? avez-vous 
fi grande hâte? Warum ihr fo eilfertig ? 
ourquoi faites vous tant l'empreflé? 

BIL-FERTIGKEIT (Eüfertigfeit) voy ELLE, 
EILIG, Ceilig) adj & adu. Prefant, prompt, 
écipité, qui a hâte, qui ef pref. Hitrig, 
‚heftig; chaud; ady. à la chauge. Eilig. und 
er davon laufen; s'enfusr à voudé- 
route, en Les . Eiligft; vite, vitel Ei- 
lg geben; aller vite, Eilig fortlaufens prm- 
dre jes jambes à fon cou. 1 t ; lauft fehr 
eilig; 4 va comme un: verrier décharge. Eilig, 
Ne eflen; nn ‚de broc en Eten halle 
Sache if eilig; affaire prejle. ig, help. 
zugeben; a ee CA Schrift eilig, 
"in aller Eil: pn 3 paler Fe Yan gar 
defus un écrit ;-adv. prompiement, prösipitaen- 
eg vitement, Ein eiliges Getehaft; wne.af- 
faire prefante. Alizueilig feyn; Je prefér trop,: 

étre trop précipité. 4 x 
EIMER, (&imer) (der) gen. des- s, pl, die-; 
Ze‘ [eoy. Mit ejne Eimer fchöpfen ; puifer. 
"avec un Jeau. Def Eimer an einer.Waflerknpft ; 
le godel. Der Eimer am Brginen ; le booal. 
Eimer mit Eis angefüllt, den-Wein darin zu 
kühlen; un carafon, caraffon. Ein kleiner Ei- 


Zwesn Eimer voll, eine Tracht‘ Waller; yeis 
d'eau. Ein Balber,Eimer. Wein; une feuilletée. 
. Es regnet fo ftark, als ob es mit Éimern-gbfle; 
pr : 


à ver/e. : 
MER, (ie) ad. adv. Qui contiout un 


Eimer. Ein vier au fechseimeriges Fa. un: 
tonneau CA raie de fix Einen, 


rl e- kunde A A 


Put 
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ia flatique. qui onfigne: la manière de confuire 
Se qu eaux gar le mayen d'un ou de 
‚deux gpdgés ou faux.  . i 
EIN, (ein) eine, ein, Are amt. Un, was, Ein 
Mann; un homme Eine Frau; uié femme, Bine 
Kind; un enfant: Ein Pâc Strümpfe; une pi 
re de bas. Ich will es einer Armen geben ;: 
je le domserdi d m pauvre. Es ilt ein Manni 
von einer grofen Gelehrfamkeit; cf un kom 
ne d'une profonde érudition. Es ift ein- Ding; 
C'eft la méme chole, Ein wenig Gold; quelque 
peu d'argent. Les François n° expriment. pas 
toujours ct article ein, és traduifant de l'ai 
mand. P. e. Ihr habt cinen fpitzigen Kopf;- 
vous auez la téte en pointe. Ich habe.cin kur- 
zes Gelichtz ar In vus courte Er-ik ein. 
Deutfcher; ie Allemand. Er lebt als ein 
Fürft; 4 vit 9m Prince oc. 
EINER, (einer) eine, eins, der eine, die eine, 
s eine, adj. numeral; Un, une, un Jeut, une 
Jeule. Es ift nur ein Gott; 5 ny @ qu'un Dieu. 
Er antwortete nicht ein Wort; ine répondit 
pas un mot. liner feinet Söhne; us, l'un. de 
Jes fils. Einet, eines von beiden; l'un des 
; Fun ou l'autre. Nitht einer. davon ge- 
fallt mir; aucun d'eux ne me plaît. Eins ik fo: 
Erlen 16 gut als das andere; Fam veut 
Pautre. - : 
„Einer, eine, eïness (dans l'Arithomet. J der 
Einer, die Eine, das: os die Eins; sm, unité, 
„nombre. Die Einer; (en parlant des unités, 
les nombres. Die Eins, das Eins; ae ns 
marqué Jur un des côtés d'un dès) l'as. Eim 
und Zwanzigs vingt & us, Hundert und Eins > 
cut ur Ein, Eine, Eins; (em parlant de 
l'heure) es if Ein-Uhr; à aß une heure. Ge 
gen Ein Uhr; fur les ums ‚keure, vers uns heu- 
re. Um halb Eins; à midi & demi, Es it 
ein Viertel auf viere; il ef -+rois keures & me 
quart. Ë x & 
Ein, einer, eive, eines; pron. improp. dt. 
hiew.de jemand, etwan eih, irgend ein’ oder 
‚einer, ein gewifler; plur. einige, etliche N one 
gue, quelqu'um pa baum, certains Wenn: 
‚einer ZU euch fägte; fi.gueigu’un vons dijoit.. 
Wenn unfer einer etwas rèdet ; quand quel- 
qu'uw ee chofe. . 1& wohl einer 
auf den man fich 'verlaffen könnte?. y #-t-il 
g9-un, à qui ‚on puille Ja fir? Unterftände Seh 
wohl einer, zu. leugnen? ger/onne ofmeite il 
nier : SR 
- Einer, eine, ein, eins; au, limtfs einerlei,; 
ébendaflelbe, gleichwiek; méme, ra find ei-, 
nes Altera; 4) ont de méwe dge. Sie find an: 
einem Tage angelanget; ils Jont awivés de m4 
se jour. Immer in einem Tone reden; parier 
ex monotanse. Eins, qu lies deetwes, ein we- 
nig, einmal dc. alles ait ‚eing, auf einmal; 
sit. dla Sales, tout. dus mous Komm eins 
Éee 2 her; 
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her ; (pop.) venez ça. Noch eins! d propos, 
. encore une fois. 
Einer, pronom. imper/. au lieu de man; on, 
. nous, vous. Es möchte einer glauben; on pour- 
‘ voit croire. Von fo vielen Reden wird einer 
müde; on /e fatigue d parler tant. Es kommt 
einem fremd vor; cela nous parolt étrange. 
-- Ein, au lieu de der &c. Fin hochpreislich 
. «Confiftorium ; le très-révérend confifioire. 
Ein, combiné avec welch, was, für, welch 
ein, was für ein; quel, quelle. Was für ein 
Unglück für einen Menfchen-; quel malheur 
en = homme. Was ift das für eine? quelle 
ef elle 
; On dit encore: Jahr aus Jahr ein; d'année en 
année. Quérfeld ein; d travers, au travers. 
Wèder ein noch aus wiflen ; étre bien empéché 
de fa perfonne; ne favoir de quel côté fe tourner 
ou donner de la tête, fur pied danfer; à 


quel faint Je vouer. Es will ihm gar nicht ein; 


sl ne S'accommodera jamais de cela ; il ne veut 
eye y entendre, 

EIN-ACKERN, (einadern) v. a. Ich ackere - 
ackerte ein, i. h. eingeackert. Unt figen, 
den Mift einackern ; Couvrir de terre labourée ; 
faire pajler la charrue deffus le fumier pour le 

r. 


couvrir. 4 
EIN-ANDER, (einander) pron. impr. L'un Fau- 
tre. Sie lieben, haflen, kennen einander; ils 
s'aiment, haïfent, connoijfent l'un l'autre. Sie 
. reden’ einander alles erfinnliche Böfe nach; ig 
di/ent l'un de l'autre tout le mal imaginable. An, 
auf, hinter, nach einander; conjécutivement, 
continuellement, continuement. Drei Tage, drei 
Jahre an einander; trois jours, ans confécutifs. 
2 Au: Eu Be neben ha) Auf, 
. hinter einander; coup fur coup, queue à queue, 
- de fuite, fuccefivement, Far file. Immer an 
. einander, hinter einander weg; Jans ceffe. An 
einander ftofend, grenzend; contigu. “Bei ein- 
- ander; l'un auprès de l'autre. Nahe bei einan- 
- der; téte à téte. Bei, neben einander; côte à 
. te. Durch, unter einander, unordentlich; 
. confus, confufément, en confufion, à la débanda- 
de. Allerhand durch einander; mijtellande, pe 
.le-möle, Einander umarmen; saccoller. Sich 
- einander aufreiben ; /e détruire mutuellement. 
Einander Geifel geben ; fe donner réciproque- 
ment des Ötages. Se haben fich einander Treue 
ee Je donnèrent réciproquement 
a foi. . 
EIN-ZERNDEN, (einärnden) v.a. voy. Aernden; 
t en faire la moijlon. 2 
EIN-ÆSC » (eindfchern) v. -a. Ich afchete- 
äfcherte ein , i. h. eingeäfchert. Zu Afche 
- brennen; Köduire en cendres, incendiæ, mettre, 
- séduire en poudre. It. In die Afche legen; 
-macérer,. laifer Jéjourner le gend pendant 
gnelques temps dans une mélange 8 chaux bieinte 
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€? de cemdre. Das Einäfchern, die Einäfche- 

sung; Paßion de réduire en cendres, le 

ment, l'incendie, la cinération, l'incinération. 
EIN-ATHMEN, (einathmen) v. #. Ich athme - 
: athmete ein, i. h. eingeathmet; Rejpirer. Die 
“„ Einathmung ; {a re/piration, Pinfpiration. 


ÉIN-ÆTZEN, (einägen). v. a. 'voy. Aetzen; 


Graver, (à l'eau forte) buriner. . 
EIN-ÆUGELN , (eindugeln) v. a. Inoculer. Voy. 
- Einbelzen. Die Einaugelung; Pinoculation. 
Dern RE » Cndugis r ein» 

ugicht) adj. & adv. Borgne, gné. qui n'a 
i le œil, Ein Einäugiger; un borgne. Eine 

inäugige ; une borgnejle. Befler einäugig, 
als blind; # vaut mieux étre borgne qu'aveugie. 

Einaugige Bandage; (T. de Chirurg.) monocule 


ur Pr lacrimale. / 

EIN-B, N, EIN-BALLIREN, (einballen, eins 
balliren) v. a. Ich balle-ballte ein, i. h. einge- 
ballet; Amballer , envelopper, mettre en paquet, 
faire une balle de marchandifes. Die Einballi- 
zung ; l'emballage. 

EIN-BALSAMIREN, {einbalfamiren) v. a. Ich 
balfamire - balfamirte ein, i. h. einbalfamiret; 
Embaumer. Das Einbalfalmiren , die Einbalfe- 
mirung ; l'embaumement. 

EIN:BAND, (Einband) (der) gen. des - es, pl 
die - bande; La reliure. ° 

EIN-BANSEN, (einbanfen) v. a. Ich banfe- ban- 
fete ein, i. h. eingebanfet. In die Banfe brin- 

en; Engranger, arranger les gerbes. ! 

EIN-BAU, (Einbau) (der) gen. des -es, pl. die- 

‘ baue. Das Eingebäude, Krippwerk, Pfahl- 
werk; Le pilotis, pilotage. 

EIN-B/EUCHEN, ( Einbdnchen) Encwer. Voy. 

“ Bauchen, à 

EIN-BLCKEN, (einbecfen) v. a. Ich becke-beck- 

- te'ein, i.h. eingebecket ; (7. de Chaudr.) Ra- 
battre lé bord. Die Einbeckung; Faßlion de Eÿc. 

EIN-BEDINGEN , (einbedingen) voy. EINDIN- 


GEN, 
EIN BERE, (Einbeere) (die) gen. der - ‚'/. pl 
: Herbe-paris, raifin de renara. 
EIN-BEREN, (einbeeren) v. a. Ich bere - berte 
: ne ‚i.h. eingeberet; (T. de Chaffe) Amorcer 
baies. 
EIN-BEGRIFFEN, (einbegriffen) adj. & adv. Mit 
worin Bea entbalten; Ænclos, y compris. 
EIN-BEHALTEN , ne ei + ten) v. a. irr. ‘Ich 
+ behalte - behielt ein, i. h. 
Schuld einbehalten, fich felbft wodurch be- 
« zahlt machen; ‚Se payer par Jes mains. 
BIN-BEISSEN, (einbeiffen) v. a. irr. Ich beifle- 
bifs ein, a h. cn Mordre ; it. figur. 
‘percer, trer jusqu’à la peau. 
EIN-BEIZE ch 
ein, i. h. eingebeizet. Einweichen; Détrem- 


"pur, gmaliry faander de ia vient Vas 
as En 


éinbehalten. Eine - 


N , (einbeigen) v. a. Ich beize-beizte 
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EIN-BEKENNEN, (einbefennen) v. BEKENNEN.. 


EIN-BEKOMMEN, (einbefommen) voy. EIN- 
NEHMEN. 


ba rn ORNE PE 
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Ein eingebildeter Phantaft ; un ve fan- 
tasque. Eingebildete, närrifche Gedanken; des 


idees , ie 
EIN-BELZEN, (einbeljen) v. a. Ich belze-belzte EIN-BILDUNG, (Einbildung ) iR en. der-, 


ein, i. h. eingebelzt ; Inoculer. Die Blattern 
einbelzen; inoculer la petite verole. Das Blat- 
terbelzen, die Blatter-einimpfung ; FPinoculation. 
EIN-BETTELN, (einbetteln) (ich) v.r. Ich bet- 
tele-bettelte mich ein, i. h. mich eingebettelt; 
S'introduire, s'infinuer par prières, par des flat- 
teries honteufes, par des balles; Pr des baf- 
Ä CE pour s'infinuer; obtenir d re de prières. 
-BETTEN, (einbttten; v. a. Ich bette - bet- 
tete ein, i. h. eingebettet. Wir haben fie. in 
diefes Zimmer eingebettet; Nous avons dreffé 
“un lit pour vous dans cette chambre. Er hat 
* fich bei uns eingebettet ; öl veut coucher, il veut 
pe la nuit chez vous. 
EIN-BEUGEN, (einbeugen) voy. Einbiegen; Cour- 
ber, fléchir, plier en À 
EIN-BEUTELN, (einbeuteln) v. a. Ich bentele- 
* beutelte ein, i. h. eingebeutelt. In den Beu- 
tel ftecken, den Beutel mit Gelde füllen; Zm- 
boar/er. It. Sammlen ; faire entrer dans les 


coffres. 

EIN BILDEN „ Ceinbilben) (fich) v. r. Ich bilde- 
bildete mir ein, i.h. mir eingebildet. Sich vor- 
ftellen, fich in den Kopf fetzen; S’imprimer, 
simaginer , fuppofer, concevoir, croire, Je figu- 
rer, prétendre, Je mettre en téte, dans la téte 
ou dans Pejprit, en fantaifie, Je faire une idée, 

* faire "entrer dans le cœur. Ich bilde mir ein, 
es werde alles gut gehen; je m'imagine que tout 
ira bien. Sich die Sache anders einbilden, als 
fie it; concevoir la chofe autrement qu'elle n'efi 
en effets fe faire une faujle idée d'une choje. 
Sich einbilden, berèden; /e per/uader. Ich 
kann mirs gar nicht einbilden, dafs ihr es fol- 
tet gethan haben; je ne puis me perfuader, que 
ne Payız fait. Ihr bildet es a nur ein; 

" il vous Jemble, il vous efl d voir. Sich einbil- 

‘den, denken, vermuthen ; pré/umer, conjeîlus 
rer, Joupçonner. Sich was dünken; s'en faire 

. @ccroire, Je donner des airs, avoir de la pré- 
Jomption, avoir. trop bonne opinion de foi. Was 
bildet ihr euch ein ? quelle préfomption avez- 

- vous? Sich mehr einbilden, 'als’man follte; 

. préfumer trop, avoir trop bonne opinion de Joi- 


pl. die-en. Vorftellung in der Sele; L'ima= 
ination, image, opinion, idée, impreffion, la per- 
wafion. Ich ftehe in der Einbildung; je fuis 

- dans la perfuafion, je me fuis imaginé. Eine 
ungegründete, . falfche Einbildung ; une idée. 
Die Goldmacher find ihrer Einbildung nach 
reich; les alchimifles font riches en idée. Eine 
thörigte Einbildung; une illufion, folle imagi- 

- mation. Einbildung, Vorurtheil, Wahn; ia 
prévention, le préjugé, la préocupation. Närri- 

* fche Einbildung; un fantôme, une vifion, chi- 
mère, penfée creufe, réverie. Voller Einbildung; 
imaginatif; vifionnaire. So in der Einbildung 


beftehet; un idéal; un étre de ie: Einge- ‘ 


bildeter Reichthum ; richefles idéales. Seiner 
närrifchen rg folgen; fantafiquer. It. 
Einbildung, Stolz; l@ vanité, préfomption, bor- 
< il, vaine gloire, arrogance, fierté; fufifance, 


onme opinion, le Dun a moi. 


EINBILDUNGS-KRAFT, (Einbildungstraft) (die) 


gen. der-, pl. die-kräfte; La fantaifie, l'ima- 
ination, la facult# imaginative. Eine lebhafte 
+ Einbildungskraft 5 une aifie - , imagination 


vive, I it. 
EINBINDEN" (einbinden) v. a. im. Ich binde- 


le 
band, /ubj. bande ein, i. h. eingebunden. Zu- 
fammenbinden ; Lier, lier enfemble, garroter. 
Einbinden, in Büfchel ; botteler. Den Leib ein- 
binden; ceindre, mettre une ceinture autour du 
- corps, d'une femme nouvellement accouchée. Ein 
eingebundner Pack ; un ballot cordé. Die Se; 
einbinden; ferler. Einbinden, einknüpfen, ein- 
fchürzen; nower. Ein Buch einbinden; relier 
. wn.livre. On dit figurément: Einem etwas ein- 
binden, einfchärfen, auftragen ; recommander, 
imprimer, enjoindre, inculquer, encl er. It. 
Etwas einbinden, zum Pathengefchenk gèben; 
- falre un préfent de batéme à Jon filleul; donner 
en je baptismal. Das Eingebinde; Le préfent 


de batéme. 
EINBINDE-NADEL, (Einbindenabel) (die) gen. 


der -, pl. die-n; Alöne des cordonniers d cou- 


dre la première femelle. 


EINBIND-GELD, (Einbindgeld) voy. EINGE- 
me. Sich vergèbliche Dinge einbilden;  _BINDE. 


“ repaftre de fonges. Sich etwas einbilden, hof- EINBIND-SCHIENE, (Einbindfihiene) (die) gen. 
* färtig feyn, oder werden ; s’cmorgueillir, sen  der-, pl. die-n; LE d'Artil. ) L'étrée, pla 
faire acroire, concevoir de la vanité, faire l'eu-  tebande de la téte de l'affut. - 5 
chéri. Eingebildet, fo nur in der Einbildung EIN-BLASEN, (einblafen ) v. a. irr. Ich blafe- 


beftehet ; smaginaire, chimérique, faux, fan- 
töme. Vermeynt; prétendu. Einbildifch , fo 
man fich erfinnen, einbilden kann ; imagina- 
tif. So ftolz, hoffärtig ift; fier, vain, glo- 
rieux, prélomptueux, orgueilleux , arrogant, 
qui fait le fujjfant.s confiant, haut à la main. 


blies ein, i. h. eingeblafen ; Soufler dans ; it. 
enfler gg. ch. Einblafen, durchs Blafen um- 
werfen, einKartenhäuschen einblafen; renver- 
fer en Jouflant. ‘On dit figur. Einem etwas 
einblafen, heimlich fagen; dire tout bas ou d 
: Porsille; it. Jaufler , fifler. Seinem Nebenfchü- 
Eee3 ler 
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Jer einbfafen, was er nicht kann; Per ä fon 
camarade ce qui ue fait pas. À. Eioblafen, 
eingeben ; infpirer, Juggérer, porter d =. Das- 
het dir der leufel eingeblafen ; cf le diable 

"give infpiré, faggéré wla, Des Einblafen , 
Te Embia ; Tinjpiration, la Juggeflion. Der 
Einblafer in der Komüdis; le gehe ; 

ee) . des-es, 4 pl. 
Nom il p s plantes. p. e. Par- 
möhsgrns; herbe du Parnajle, fleur de Pornafıe. 
Watterzünglein ; opkiagloffe, herbe ans couture, 
petite Jerpentaire, langue de Serpout. Zweiblät- 
terj; aienblume; petit muguet des bois &c. 

EIN-BLÆTTERIG, (einblätterig) adj.. & adv. 
CT. de Botan.) Monopétale. Kinblätterige Kro-- 
ne; corolle monopétale. 

EIN-BL/EUEN , (einbläuen) v. a.. Ich bläue - 
bläuete ein, i: h. eingeblänet; Ne Je dit que 
figwr. Einem etwas einbläuen, ihn durch Schlä- 
ge zur Erlernung einer Sache nötigen; Jneui- 

A répéter, redire, rebattre fousent une cho/e 
1. ‘un, afin de la lui imprimer dans l'es- 
prit; Pobliger a force de coups à apprendre gg. 
chofe. 


‚EIN-BLINDEN , (einblinden) v..a.. Ich blinde- 
blindete ein, i. h. eingeblindet; (7. @4rchit.) 
Inftrer. Eingeblindefe Saulen ;- das colonnes ado/- 


fées ou engagees.. ; 

ein BÖKEEN. (einbötelt) v..a. Ich bükele- bd- 

kelte ein, i..h: eingebokelt. In den Bükel lé- 
en; Mettre dans la faumure , Jaler. 

EIN.BOHREN, (einbohren) v..a. Ich bohre - 
bohrte ein, i..h. eingebohret ; Percer, trouer, 

er. Voy. Bohren; On dit en T. dé fortifi- 
*‘catron. Die einbohrende Vertheidigungslinie ;- 
la ligne de défenfe fichante. 
EIN-BOHRIG,, Cd) adj..& adv. was nur 
einmal gebohret ft Einbohrige Röhren ; Un 
canal ou tuyau à fimple forure. : 
EIN-BORTELN , (einbörteln) v..a.. Ich burtele- 
bürtelte ein, 1..h. eingebörtelt ; Border, em- 
bordurer, encadrer. Die Einbörtelung „ Ein- 
bordirung; ia bardure, l'embordure.. + 
EIN-BREGHEN, (einbrechen) v. a, & n.irr. Ich. 
‘bieche,. du brichft, er brieht ein,. wir brechen: 
ein &c. Imp. Ich bräch, fubj. bräche ein, i.- 
k, eingebrochen. Einreifien ; abbattre, ruiner, 
détruire. Zerbrechen ; cafer, effondrer.. Ein- 
fchlagen ; rompre, enfoncer.- Wir haben ihm die 
Thür eingebrochen ; nous {ui avons enfoncé la: 
porte; it. commen. n: av. l'auxil. feyn, s'abbaitee, 
fe détruire, Je rorspre, s'enfoncer, Je ‚cajler. Das 
"Eis bräch ünter ihm ein; Ia glaces'enfonça, Je 
rompit fous lui... Der: Boden ift unter ihm ein- 

brochen; le plancher fe rompit Jous lui. Die 

jebe find in feinen Laden eingebrochen; les 
voleurs ont fait fraßwe à Ja boutique. Der 
Feind ift in des Konigs Land eingebrochen ; 
“les ennemis ont enmahi.les digis du Loi. In 
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ein Haus einbreehen;; ewirer par (ou de) force 
dans ung maifon, la percer. Die Nacht bricht 
ein; "hs nuit s'approche. Nachdem dit Nacht 
eingebroghen wars Is suit étant furuenue. Das 
Einbrechen, der Einfturz;: la ruine, Bir 
Sion, Fenfaucement.. Einfurz; le viounce ; Fir- 
ruption, iuuafion, agprocke. Binbrechend ; adj. 
approchant, imminent. Eine einbrechende Ge- 
fahr abwenden; détourner u er immindnt. 
Bei, mit einbrechender Nacht; a l'entrée -, d 
Fapproche. de Is nuit; d jour faillant, failli; à. 
nuit fermante. 


EIN-BRENNEN, (cinbrenner) v. a. & n. regul, 


& irr. Comme aßif: Ich brenne-brennete ein, 
is b.-eingebrennet. Comme neutre : Ich brenne- 
brannte ein, i. h. eingebrannt. Hineinbren- 
nen; Brüler, percer en brûlant. Dans quelques 
Provinces on dit einbrennen, au lieu de: Feuer - 
in den Ofen machen ; mettre le feu au fours 
seau. Mit einem glüenden Eifen einbrennen ; 
marquer d'un fer chaud. Die Schweine in dig 
Maft einbrennen ; marquer les. cochons: qu'on 
met à la glandée. Ein Fafs einbrennen ; Joufrer _ 


un tonneau. 
EIN-BRINGEN, (einbring@r) ». a. irr. Ich bringe- 


brachte, /ubj. brächte ein, i.b..eingebracht; Porter 
dedans, apporter, ameuer,. Das nr en 
gen ; mellre en grange,engranger les . Einen 
ss einbringen; a prilonuier. Ein- 
ringen, mit einmengen, mit einfließen laflen; 
ewirelacer, mêler, inférer parmi, comprendre, 
enchdjler , entrelgrdgr. Einbringen, agen, 
abwerfen; porter, groduire, ri rier, fen- 
dre, valoir. Ein Amt, Landgüt, fo viel ein- 
bringt; uns charge, terre qui rapporte ou rend 
beaucoup. Das bringt nichts ein; cela ne fait 
pas bouillir la marmite. Sein Landgüt, fein 
- Garten bringt ihm viel ein; il retire beaucoup 
de Ja terre, de fon jardin, Seine Zinfen zu 
rechter Zeit einbringen ; rendre Jes rentes d _ 
terme. Wieder einbringen, erfetzen , erftat- 
ten; Me he dédommager, rbconpenfer.. Die- 
fes muls mir wieder embringen, was ich an 
dem andern verloren habe; &la me dédomma- 
era, (récompen/era,) de ce ‚que j'ai perdu d’ 
autre. Die verlörne, verfäumte. Zeit wieder 
einbringen, réparer, rarquitter le temps perdu. 
Einbringen ; Jignifie a embaucher, engager 
un çon paur un métier dans una boutique. 
A. Kintreiben; exiger. Gerichtlich einbtip- 
® gen; praduire. Ein.eingebsacltes Güt ;. La. dot, 
de bien dotal, biens paraphernayx. Ur hat das 
Eingehrachte: feiner Frau verzehrt; a mangé 
le mariage de fa femme. Eingebracbtes Güt 
‚ergreift auch ererbtes Güt c. & a. fe hat ihr Ein- 
brachtes wieder herausgezogen ; elle a retiré Jes 
apports. Das Einbringen, die Einbringung; 
BaRion de, yorter. kinkommen , Einkünfte ; 
. la rapport, produit, reuenu. N 
sipa- 
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réparation, pente. Eintreibung ; æañlion; 

. ‚it. produffion, écrifure, pièce qu'on produit en 

Elie , articulation de faits nouveaux. 

ÆIN-BROCKEN, (einbroden) v. a. Ich brocke- 
brokte ein, i. h. .eingebrocket. Abkriimen; 
Emier on émietter. To Schicken brechens rom- 
„pre par morcéaux. Schneiden ; couper en mor- 
aux. ‚Einbrocken , figur. subrocken, zu- 

- fetzen; perdre, avoir de la perte. Er hat das 

‘ :Seinige eingehrokt; 4! a 6 peu à peu fon 

i Br: ‚Er hat.etwas,einzubrocken; (prov.) à 
‚a de quoi vivre; il a du pain cuit, 3 a de quoi 

- faire bouillir le pot, la marmite Ji. Etwas 

- einbrockep,, einen Fèhjer begehen ; 

‚ou faire une faute. Tu haft wieder was ein- 
; get tu as commis quelque nouvel excès. 
Er hat ‚viel eiagebrokt ; .il en à. bien fait des 
Jiennes. Was du eiggebrokt haft das follft du 
‘auch auseflen; tu porteras ‚la peine de ton .ex- 
A pere : 
FEIN-BRUCH, (Einbruch) (der) gem-des-es, 
pl. die - brüche; L'entrée accompagnée de vio- 
lence, faite avec violence, par force; entrée yio- 
‚lente. ‘Der feindliche Einbruch; Pinvafion, l'ir- 
- suptiow, le débordement. Ein diebifcher Ein- 

‚bruch; un vol fait avec violence. Einem in fei- 
-meReehte Einbruch thun; violer les droits, dé- 
+ æoger au droit de qq. un, attenter fur les droits 


- de Er un. , 
;EIN-BRÜDERN, (einbrübern) (fich) q. r. Ich 
. brüdere - brüderte mich ein, i. h. mich einge- 
“ ‚brüdert. In.einen Orden; Entrer, Je faire re- 
. cevoir dans une confrairie. 5 
ÆIN-BRÜHEN, (einbrüben) v. a. Ich brühe-brü- 
bete ein, i h. eingebrühet; Détremger avec de 
beau chaude. : 
ZIN-BUCHT, (Einbucht) (die) gen. der -, pl. 
‘.die-en Die Krümmung, Beugung , kleiner 
‚Merbufen;; La courbure, le courbement, petit 
nf it. la gr ER 
SONDE » (einbinden) voy. EINWIN- 
EIN-BUSSE, (Einbuße) (die , der-, pl. die 
“-n. Der Verluft; La en donne 
EIN-BÜSSEN, (einbüfen) v.a. Ich büfßse-büfste 
‚ein, .i h. eingebüfset ; Perdre ; it. avoir ou 
Jouffrir une perte, un dommage. Die Gefund- 
heit, das Lèben einbüfsen; gerdre la Janté, la 
‚vie. Bei einer Sache einbüfsen ; perdre dans 
„une affaire. Ich habe-meine Uhr eingebüfset; 
Jen Juis pour ma montre. Er hat bei feiner 
. Arbeit mehr eingebüfset, als gewonnen; il a 
bien gagné fa journée. Ich werde fehr viel ein- 
büfsen ; je ferai une grande perte. . 
EIN-CASSIREN, ( eincafiren) voy.. Einfordera ; 
-Faire payer, exiger, de » rètirer, faire 
centrer dans les coffres, dans la caille ; tirer de 
Hargent & le jerrer..., : 4 
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'EIN-DAMMEN, ( eivbanmen) v. & Ich damme- 
dammte ein, j. h. eingedammet; Midler, entre= 

‚laser de fajcinage la terre d'une 

EIN-DÆMMEN, (eindänmen) voy. DÆMMEN. 

EIN-DÆMPFEN , (eindämpfen).v. a. Ich dampfe- 
dämpfte ein, i: b. en CT. doife- 
Jeur ). ‚Einen Vogel eindampfen, ihn ins du: 
sperren ; enfermer un.oifeau dans un lieu.ob/cur. 

ZIN-DEICHEN, (einbeichen ) v. a. Ich deiche - 

- deichte ein, i. h. eingedeichet ; Enfehmer um 
de digues pour le Jécher & Le rendre la- 
.bourgble. 

er (eirdingen) v..a. irr. rs en 

ung, /ubj. dûnge ein, i. h. eingedungen. 

ne eich mit einfchlieflen ; outer, 

* comprendre dans l'accord ou.dans le marché, Je 
réferver. .Man hatte diefes ausdrücklich einge- 
‚dungen; .on avoit flipuld Ed re os 
Pavoit compris dans la convention. On dit auf: 
<inbedingen. 

EIN-LORKEN, (eindorren).#.#. Ich.dorre-dorr- 
ee i. b. eingedorret ; ‚Sfcher , fe Jécher, Je 


rider. 
FN RANGER (einbrängen) vey. EINDRIN- 


EIN-DREHEN, (eindrchen) #.”a. Ich drehe- 
drehte ein, i. b. eingedrähet. Hineinwärts 
drehen ; Tourner, tortiller.en dedans, entortil- 
ler. Im ‚Drehen mit einflechten ; mÿler en tor- 
tillant. Mit-Drèhen hineinbringen'; faire en 
trer, enfoncer ‚en tournant, en tertillant. Das 
Eindrèken ; l'entortillement. 

EIN-DRILLEN, (einbrilen) v. a. Ich drille-drill- 
te ein, i. h. eingedrillet. Mit einem, Drillboh- 
rer einbohren ; Forer. 

EIN-DRINGEN, (eindringen) #..n.irr. Ich drin- 
ge - drang, /ubj. dränue ein, i. b. eingedrun- 

gen. Durchdringen ; Pénétrer, percer, ouvrir, 
s’enfoncer , entrer par ow.de force. Tiefer ins 
Herz.eindringen; entrer jusqu'au fond du cœur. 

Die Feinde drangen mit den Flüchtigen zu- 

‚gleich ein; les ennemis entrérent avec les À 

yards. In ein Land .eindringen; faire irr 

tion. Sich eindringen, eindrängen ; halle, 

Je fourrer, s'introauire. Er hat fich in diefen 

‚Handel eingedrungen ; à s’efl mei mal à. 

pos de cette affaire. Sich in ein Amt eindrin- 

gen; s'emparer d'une charge par ufurpation, 

- a fe Er hat fich nicht aus Ehrbegierde 

in das Amt eingedrungen; st ne s'efi point in- 
géré pour fa propre gloire dans la charge. Sich 
ohne Komplimente in eine Gefellfckaft eindrin- 

‚gen; faire une entrés de ballet dans une com- 

gagnie. Sich in einen Handel eindringen ; s'in- 

triguer. Sich erufen eindringen ; Je faire 

‚de fete, In des Feindes Land eindringen ; pé- 

nétuer dans le pais enmemi. Das Oel drinigt in 

das Papier em; l'huile s'imbibe dans Le re 
a8 
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Das Eindringen der Wärme in den Leib; fis- 
muation de la chaleur dans le corps. 
NDRUCK, (Eindrud‘) (der) gen. des-es, pl. 
die-drücke; L'afion de gr er; it. l'impreffion, 
- a marque. (fig.) Das hat-einen ftarken Ein- 
druck auf ihn gemacht; cela a fait une forte 
impre, fur lui. Man fiehet den Eindruck 
- davon noch auf dem Wachfe; on en voit enco- 
re la marque fur la cire. Ein angenehmer Ein: 
druck ; une Jenfation agréable. Eindruck in der 
Sele; le Jentiment. a 
EIN-DRUCKEN, (eindräden) v. a. Ich drücke- 
. drükte ein, i. h..eingedrücket; Preffer, Pas 
ler, vo Einem denKopf eindrücken; dera- 
fer la téie à qq. un. Ein ki eindrücken ; 'cafer 
sn auf. Eindrücken, einprägen; imprimer, 
empreindre. Etwas in fein Gemüth, Gedächt- 
nifs eindrücken; imprimer fortement qq. ch. dans 
Jen efprit, dans fa mémoire, l'y faire entrer. 
Sich etwas wohl er prendre une for- 
te impreffion de qq. ch. Eindrüickung, voyez 
Fine = Be: 
Er Sinn une. Einer; wi, 
EiN-EBNEN, (einebnen) v., a. 
te ein, i. b. eingeèbnet. 
ir, Die Einèbenung; l'aplaniffement. 


gg. un. Voy. Ein. 
FE Ehre dk 


emence 


Jens d'une perfonne, 
même chofe, bonnet blanc, bi 
verd on verd jus. 
meh indi t. Esift alles einerlei; c’eff tous 
sn, fout de même, le même, la méme chofe. Ihm 
ift alles einerlei; il ne trouve rien de trop chaud 
ni de trod froid. Einerlei Natur, Eigenfchaft, 
Gleichheit; Fidentit. So einerlei mit etwas 
iftz identique. Worte von einerlei Begriff, Be- 
deutung; mots wnivoques, fynonymes. 
EIN-E N, (einernten) voyez ÆRNDEN ; 
Moifonner, faire la moiflon ow la récolte, re- 
tirer les grains. ® 
EINES, (eines) voy. EIN, it, EINIG. 
EINFACH, (einfad)) adj.& adv. Simple. Einfaches 
Tuch, Leinen, Papier; ds drap, de la toile, 
du papier fimple. Schuhe mit einfachen Sohlen; 
"des Jouliers à fimple femelle, e/carpins. Eine 
einfache Gröfe; (T. a) te monome. 
Ein einfacher Vernunftfchluß; ( 7. de Logique) 
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un fyllogisme incomplexe. Einfache Confonan- 
zen; (T. de m ) intervalles er ie 
Einfache Zahl; (T. de Grammaire) nombre fin- 
ulier. Einfache Farben, Grund- oder Haupt: 
rben; couleurs matrices. Mit einfachen Zin- 
nen; (T. de Blafon) crénelé, Mit einfachen 
Zinnen unten; batille. A 
EIN-FÆDELN , (einfädeln) einfädmen, v. a. Ich 
fädele-fadelte ein, i. h. eingefädelt. Je es 
del einfadeln ; men une aiguille, paller un 
r l'aiguille. ieder einfädeln ; renfiler. Er 
Sat dicre Sache fo lifig pate dafs ‚er 
fie nach feinem Gefallen hat drehen und wen- 
den können; ( Figur.) il & fi bien pateliné cit- 
te affaire, qu'il l'a fait tourner comme il i 
EIN-FAHREN, (einfahren) v. a. € n. irr. Com- 
me v. a. Ich fahre - fuhr, /ubj. führe ein, i 
h. eingefahren. Durchs Eahren verderben; rom- 
pre, ruiner, rendre impraticable un chemin, sn 
gont. Korn einfahren; charier, engranger Le 
bled. Comme v. n. av. l'auxil, feyn; entrer eu- 
voiture dans quelque lieu. In den Hafen ein- 
fahren; entrer dans le port. Einfahren; /e dit 
en T, de Chafe, donner dans les panneaux. 
eee (Œinfabrer) (der) gem. des-s, pi. 


die-; fpelleur des mines. 
EINFAHRT, (Einfahrt) (die) gen. der-, pl. 
die-en. Der Thorwèg; la porte cockère, leu- 


trée. Die Einfahrt in eine Grube, ins Berg- 
werk ; la défcente; it. l'embouchure, l'entrée. : 
EIN-FAIMEN, (einfainen) voy. EINFEIMEN. 
EIN-FALL, (Œinfalf) (der) gen. des-es, pl. die 
-falle. Der Fall; ia châte, ruine. Ein Haus, 
fo den Einfall drohet; une maifon qui menace 
ruine. Der Einfall einer Mauer; # ment; 
l'écroulement d'une muraille. Diefe Mauer dro- 
het den Einfall; cette swuraille croule, pouffe. 
Der feindliche Einfall; Pirruption, invafıon, m- 
curfion, excurfion, inondation, défcente, le débor- 
dement. Der Einfall, (en T. de age ) der Auf- 
. Aug der Vogel auf den Vogelhèrd; vol à lai 
re; it. le vol du coq dè bruyère Gi ‚fe perche; it. 
le vol à l'eau; Je dit des canards. Der Einfall, 
unerwarteter Gedanke; la Jaillie, pen/£e, U inven- 
‚tion, ouverture d'efprit. Ein luftiger Einfall; 
"une Jaillie er 2 an finnreicher en 
une pointe, jaillie ingénieufe, un trait d’ejprit, 
bon ee. efch He Ela un impromp- 
tu. Alberne Einfälle; radoterie grotesque, Jaë- 
lies extravagantes ; it. Einfall; Ja phantai ih 
dit furtout des Poßes, des Peinires & des Mu 
ficiens. Das war ein poétifcher Einfall: ce fit 
mue fantaifie de Poite. er; en lächerli- 
che Einfälle; if a quelquefois fantaifies ri- 
ditules, (il lui prend quelquefois de Tes 
boutades. Seltfame, närrifche Einfälle; r£. 
veries, lubies, fantaifies mufquees , imagina- 
tions, ébullitions de cerveau, emportement, fi 
séjie, manie, marotts, vertigo. Seltfame SR 
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. fälle bekommen; r£ver. Er hat Einfälle wie 
‚ ein altes Haus; (Prov.) il eft plein d'étranges 
penftes, il a des Jaillies (boutades) extravagan- 
‚tes. Einfälle ans der andern Welt; des contes 
bleus. Einer der wenige oder keine Ein- 
fälle hat; un e/prit aride. Er hat keine Ein- 
: fälle mehr; # ef à fe. 
EIN-FALLEN, (einfallen) v. n. irr. Ich falle, du 
.Sallt, er fallt ein, wir fallen ein &c. imp. ich 
. fiel ein, parf. i b. eingefallen. Verfallen, ein- 
flürzen; , tomber en ruine. Ein Haus, 
. fo einfallen will; une mai/on qui va tomber 
. en ruine; it. S'écrouler, s'ébouler. Einfallen 
- wollen; crouler, ébouler., Eine Mauer, die ein- 
fallen will; une muraille qui croule. Sie wird 
bald einfallen; ee boucle. Ins Land einfallen, 
als Feinde; faire irruption, une irruption, une 
invafion, une excurfion, entrer d main armée 
dans un pays, defcendre, attaquer; it. venir, 
procher. “Die einfallende Nacht ; l'approche 
z da nuit. Nachdem die Nacht eingefallen 
war; la nuit étant furvenue. Auf einen Tag 
einfallen; écheoir, Je rencontrer, arriver, tom- 
ber. Dies fallt auf den und den Tag ein; cela 
tombe un tel jour. Einfallen, (T. de Chaje) 
in den Zeug fpringen ; donner dans le panneau, 
fe peraker , entrer, tomber. Einfallen, in den 
inn kommen; venir en penfée, venir ou tom- 
ber dans l'efprit, s’avifer. Es ift mir einge- 
fallen; 5 m’eß venu dans Pejprit, ceci m’efl ve- 
au en fantaife. Das ift mir unter dem Schrei- 
ben ein en; cela s’efl trouvé au bout de ma 
ume.. Weil mirs èben fo einfällt; à propos. 
ich was einfallen laffen; s’avi/er de qq. ch. 
Er liefs fich einfallen hiehèr zu kommen; sl 
s'eft avifé de venir ici. Es fallt mir ein; je me 
Jouviens. Der Name will mir nicht einfallen; 
le nom ne me revient Ihr rèdet davon, 
wie es euch einfällt; vous en parlez bien d vo- 
tre aife. Diefer Gedanke ift mir eingefallen ; 
cette penfle s’efl préfentée à mon ejprit.. Ein- 
- fallen,.abfallen, krank, mager werden; tom- 
. ber malade, dépérir, devenir extrémement mai- 
gr: Eingefallene Augen, Baeken, Geficht 
- haben; avoir les yeux creux, les joues abbat- 
4ues, le vifage décharné, face RE ee Ein- 
fallend Lieht, Fenfter in einem Kramergewbl- 
- be; l'abbat-jour. ; . 
EINFALT, (Einfalt) (die) gen. der-, /. pl. 
té de ce qui eft fimple, re à Eile 
Mangel des Verftandes, 
rie, fimplicité, bétife, imbécilité, crédulité, faci- 
kit, l'imprudence ; it. Einfalt, Ehrlichkeit, Auf- 
richtigkeit &cc. la fincérité, l'innocence naturelle, 
Fingenunt, la candeur, franchile, naïvété, bon- 
Fe de ia Werken 7 rfcht eine édie 
infalt; à dans tous Jes onvrages une 
soble - Folk x 7 . 
Ton. L 
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EIN-FÆLTELN, (einfälteln) voy. EINFASSEN, 
EINREIHEN. 


EIN-FALTEN, (einfalten) EINFÆLTELN, voy: 
FALTEN, EINRE ‚ plier, 

EINFÆLTIG, (einfaltig) adj. & adv. Dumm, 
alber ; fimple, bête, idiot, niais. Kindifch; en- 
fantin. Offenherzig; naïf. Unvorlichtig; ins 

rudent. Ehrlich; innocent, iugénu, fincère. 

chlecht; fimple, plat. Einfältig, wie eine 
‚Taube; fimple comme une colombe. Eine ein- 
faltige, ungekünftelte Antwort; une répon/s 
naïve. Ein einfaltiger Kerl, Tropf; un pau- 
vre innocent, niais. Einfältig, einfältiglich ; 
adv. fimplement, en bête, comme une bite, niai- 
Jement, naïvement, imprudemment, innocemment, 

. ingénument. Die Kinfältigkeit; voy. EINFALT. 
Ein Einfaltspinfel; un. niais: 

EIN-FALZEN, (einfaljen) v. a. Ich falze - falzte 
ein, i. h. eingefalzet. Einzapfen ; enter, Den 
Boden eines Fafles einfalzen; enjabler. Ein- 
falzen, in ein Falzchen einheften; plier, aita- 
cher en pie CT. de relieur.) 2 

EIN-FANGEN, (éinfangen) v. a. irr. Ich fange, 
du fingft, er fangt ein, wir fangen ein &c. 
Imp. ich fieng ein, parf. i. h. eingefangen; 
(CT. de Chaj]e) Prendre. Die Rebhühner, Füch- 
fe &rc. lèbendig einfangen; prendre les perdrix, 
les renards vifs 3 it. enclaver, enclorre, environ 
ner, enceindre. 

EIN-FÆRBIG, (einfärbig) adj. & adv. D'une cou 
leur. Ein einfärbig Gemälde ; -du camaieu. Ein- 
use Tulpen; des tulipes pures, d'une feule 


couleur. 

EIN-FASSEN, (einfaffen) v. a. Ich faffe- fafste 
ein, i.h. eingefaflet. In fich faflen ; compren- 
dre, renfermer , remplir. Wein, Bier einfaf- 
fen ou in Fäffer füllen; entonner , mettre dans 
un baril, dans une barrique. Einfaflen, ein- 
fchliefsen, umgeben; fermer, couronner, en 
tourer, ceindre, enceindre, border, garnir.. Mit 
einem Zaun einfaflen; enclaver, environner. 
Einen Hôt einfaflen ; border. Den Unterrock 
mit einer Trefle einfaflen; border la jupe d’un 
galon. Eihen Brunnen einfaffen ; Br un 
puits. Ein Bild in emem Rahmen einfaflen ; 
encadrer, embordurer, enchäjfer. Mit Edelftei- 
nen einfaffen ; fertir ; it. Einfaflen, einfügen; 
encafliller, emboiter. Eine Mauer mit Marmor, 
ein Bollwerk mit Steinen einfaflen; revétir un 

. mur de marbre, un baflion de briques. Einge- 
fafst an den Enden; couronns. Das Eingefafs- 
te an einem Zeuge; le rempli. Perlen einfaf- 
fen; enfiler des perles. 


EIN-FASSUNG, Peinfaffung) (die) gen. der-, 
pl. die-en; L'aftion de renfermer. Die Ein- 


fafung, das Einfaflen des Weines, Bieres ; l'en 
tonnement ; it. la fermeture, le bord, la bordu 
re, Jertiure, l'encadrement, l'enchâflure, l'œu- 
ur ey aa eucafillure, emboiture, en- 
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‚gagement. Die Einfaflung mit einem Zaun, 

Geländer ; {a clotñre. Einfafiung eines Mag- 
nets; Farımure. Einfaflung eines Brückenpfei- 
lers mit ausgemauerten Keken, créche de pour- 
‚tour. Die Einfaffung, der Ralımen eines Bil- 
des; le quadre, la bordure d'un tableau. Ein- 

- faflung eines Gemäldes über dem Altare; Le 
retable. Die Einfaflung, der Kaften eines 

.Schmuckes ; la chôffe d'un bijou. Einfaflung ei- 
-ner Brille; chôffe de lunettes. Die Einfaßung, 
der Rand eines Ziehbrunnens ; Ia mardelle, mar- 
gelle, le bord de puits. Einfafunz der Minen- 
Birke; chaflıs de la galerie, chajıs. Die Fin- 
‚faflung einer l'hür, eines Fenfters, einer Kamin- 
offnurg; le chambranle, huifferie, manteau. Ein- 
fafflung mit Sclmelzfarbe; le bordement. Die 
Einfaflung der Edelgefteine; l'œuvre, enchäfu- 

"re, beau, fertifure. Einfaflung einer geftik- 
‚ten Arbeit; enclöture. Die Einfaflung, der Rand, 
-Umfchlag ; le rebord. Einfaflung der gedruk- 

- ten En: les ee 

EIN-FEHMEN, (einfehnen) v. a. Ich fehme-fehm- 

- te ein, i,h, eingefehmet, einfaimen; Mettre 
des cochons à la glandée. 

EIN-FEILEN, (einfeilen) v. a. Ich feile - feilte 

- æin, i. h. eingefeilet; Limer, faire une coche 
avec la lime, 

.EIN-FESSELN, (einfeffeln) voy. FESSELN, Met- 
tre aux fers, enchaîner, charger de fers. 

EIN-FEUCHTEN, (einfendhten) v. a. Ich feuch- 
te-feuchtete ein, i. h. eingefeuchtet; Imbiber, 

* kumeËtrr, détremper, mouiller. 

EIN-FINDEN, (cinfinden) (lich) v. rec. irr. Ich fin- 

"de, fand, mich ein, July. fände mich ein, i.h. 
mich eingefunden. "Sich einftellen, erfchei- 

“nen; Je trouver, Je rendre, fe préfenter, com- 

“- paroitre, étre préfent, ofijter. "Sich am beftimm- 
‚ten Orte einlinden; je rendre à l'affignation, 

en lieu afigné, reparoître à un rendez-vous. 
Sich oft wo einfinden; fréquenter. Sein Fie- 
ber fand fich um die gewbhnliche Zeit wie- 
der ein; /a fièvre revint. Ich will mich zu 
rechter Zeit dafelbft einfinden; je m'y rendrai, 
trouverai à point nommé; it. arriver, venir. 

. Sich einfinden, bezahlen; payer. Die Einfin- 

- dung; la comparution, 

EIN-FITZEN, (einfigen) v. a. Ich fitze- fizte 
ein, i. h. eingefitzet. ‘Das Oehr in eine Neh- 
nadel einfeilen; percer, troquer les aiguilles. 

EIN-FLECHTEN, (einflcchten) voyez FLECH- 
TEN, Treffer, lacer, entrelacer. Das Här ein- 
flechten; #reffer, enlacer les cheveux. \Wieder 
einflechten; rengager. Einflechten, einwik- 
keln; (figur.) meler, engager, embarquer, en- 
trainer qq. un dans une ofen. Mit in eine 

- Sache einflechten, einmifchen; {mpl ‚Im 

- töreffer. Sich in fremde Händel einflechten ; 

+ fe möer des affaires d'autrui. Das Einflechten, 
die Einflechtung ; l'entrelacement, enlacemeht. 
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‚EIN-FLICKEN, (einfliden)-v: æ& "Ich flicke-flik- 
te ein, i. h. eingeflicket; Coudre à gg. ch. Ein 
Stück in ein Loch einflicken; coudre une pièce 
d un trou. Etwas hin ‚und wieder in eine 
"Schrift einflicken; in/érer, entrelarder. Sich 

“ einflicken; fe méler, s’infinuer auprès de qq. 
‚um par flatteries, s emparer de Jon efprit. Ein- 
-geflikt ; rapetaÿé. Ne 

ÆIN-FLIEGEN, -einfliegen) -v. n. irr. Ich fli 
‚flog, Jubj. flüge ein, 1. b. eingeflogen ; . Yoler, 
«it, entrer, venir, revenir .(en volant.) 

EIN-FLIESSEN, (einflieffen)-v. m, irr. Ich fliefse- 
flofs, Yubj. floffe ein, i. b. eingefloflen ; -Cow- 
“ler, entrer dans, couler dedans, ‘fe décharger 
dans; it. Einfliefsen, einen Einflufs haben; 
influer. Diefe Verordnung hat einen Einflufs 
euf den Handel; cette ordonnance infiue fur-le 
comnierce. Einfliefsen laflen; (figur.) couler, 
liffer dans, entreméler, répandre, comprendre. 

-Ein Wort in feiner Rede, eine Clauful in den 
Contraft einfliefsen laffen ; couler un mot .dans 
Jon difcours, une claufe dans le contra. In ei- 
‘ner ernfthaften Rède eine lufige Gefchichte 
.mit eintliefsen laffen ; entrelarder une kifloire 
agréable à un difcours férieux. Es fliefst mir 
nicht fo ein; cela ne me vient pas fi töt dans 
la penjfe, cela ne me vient pas de butren blanc. 
Einflieflend; adj. & adv. afluant. 

EIN-FLÖSSEN, LELTA a v. a. Ich flüfse-flöfs- 
te ein, i.h. eingefiofiet; Infiller, infufer, in- 
finuer , infpirer. Einer Armee Muth einflöf- 
fen; animer une armée. Eingeflüßst ; infus. 
Das Einflüfsen, die Einflofsung; Finflillation, 
infufion, infinuation. 

EIN-FLUG, (Einflug) (der) gen. des-es, pl. 
die-flüge. Das Einflugloch; le trou, l'entrée 

EN PLUS“ (gi f) (der) gen, des-es, pl. 

- ‚ (Œinflu er) gen. des-es, 
die-flüffe. Das Eintliefsen; rire, Der Ein- 
flufs, die Mündung eines Flufles; la , 
l'embouchure; it. figur. Der Einflufs, die Wir- 
kung, der Eindruck; l'isspreffion, ee le 
‘rapport. Der Einflufs der Geltirne; l'influence, 
imprejion, conficllation. Das Beifpiel der Gro- 
fen hat einen gıofen Einflufs auf das Volk; 
l'exemple des grands a une forte influence fur 
le Bunt Voy. Einfiefsen. s 

zn or GLICH, qe rat mieux 

lglich; par conféquent, conféquemment, ana- 
LE most ainfi, donc; 4. Jubiquemment, 

ek ers 


mple, égal 
ea net, pareillement. Die Te 
gen 
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gend erwirbt fich um fo vel mehrere Hoch- 
.achtung, je einformiger und ungekünftelter 
fie it; la vertu Je fait d'autant plus révérer 


velle fe montre plus Fr aa x x 
EIN-FÖRMIGKEIT, (Einförmigfeit) (die). gen.. 
der-, pl. die-en; L'uniformité, la conformi- 
#4, rejlemblance, le rapport, la finsilitude. 
EIN-FRESSEN, seinfe en) v. a. irr. Ich frefle, 
du friffeft, er frift, wir freflen ein &c. Imp. 
ich fräfs, /ubj. frafse ein, parf. i. h. .eingefreflen ; 
. Dévorer, avaler, manger. Er friflet alles ein, 
. was er vor fich findet; 5} dévors tout ce qu'il 
trouve devant lui. Das pr frifst es 
milig ein; l'eau forte mange peu d peu. Diefes 
: Er dr hat fchon zu ftark eingefreflen; cet 
slcère a corrodé trop avant. On dit figur. Er 
hat den Schimpf eingefrefien; sl a bu l'affront. 
Das Einfrefien; la corrofion, l'ulcération. B 
EIN-FREIEN, (einfreien) v. r. Sich in eine In- 
nung .einfreien; épou/er la ja ou la veuve 
pour étre reçu d'un métier. Voy. Freien. 
EIN-FRIEREN, (einfrieren) v. #. irr. Ich friere- 
frôr, fubj. fröre ein, i.b. eingefroren; Se geler, 
Je glacer, en étre engelé. Das Schiff ift 
eingefroren; le bâteau efl engélé. Das Einfrie- 
ren, die af la cu nt 
EIN-FÜGEN, (einfügen) v. a. üge - e 
ein, i. h. eingefüget; über, er 
endaver , emmortaifer, emmortoijer, enchäjler , 
encafiller, embrever. Den Boden in ein Fafs 
ein! ; enjabler. Die Einfü,ung; l'emboite- 
ment, emboiture, infertion, engagement, enca- 
féllement, encafiillure, enchäfure. Die Einfügung, 
der Zapfen in die Löcher ; l'engraiflement. Der 
Knochen; (7. d’Ofléologie) la a ve 
EIN-FUHRE, (Œinfubre) (die) gen. der-, /. pl. 
L'entrée, l'importation. Die E nfuhre verbie- 
. ten; döfendre l'entrée. Auflage auf die Ein- 
und Ausfuhre der Wären ; le droit d'entrée &9 de 
HR fur les marchandifes. 
N-FÜHREN, (einführen) v. a. Ich führe-führ- 
te ein, i. b. eingeführet. In einen Ort füh- 
ren, begleiten; conduire, amener ; it. Fahren; 
charier. Holz eg Winter einführen ; ae 
rier du bois a provifion d'hyver. Korn 
in die See elaführen? charier, engranger 
le bled, Fremde Wären einfüben; importer, 
introduire, faire entrer des marchandifes étran- 
gires. Einen bei Hofe einführen; introduire 
. un à la cour. Einführen ins Gefäugnifs, 
e gefangen nèhmen; emprifonner, incar- 
werer, mattre en prifon, enfermer qq. un. On 
dit figurém. Binen Gebrauch, eine Gewohn- 
keit, ein Wort einführen; sntroduire, établir, 
amener, mettre en u/age ou en vogus , autori- 
fer, naturalifer, donner cours. En Gefez ein- 
führen; établir une loi. Eine alte Mode wie- 
der einführen; ramener, rétablir, recréer uns 
visille mode. Eingeführet werden; s'établir, 


EIN. 4II- 


 Bre ktabli, prendre cours, s'introduire. Einem 


in ein Amt einführen, einfetzen ; inflaller qq. 
un, le mettre en poffefion d'une charge. Einen. 
Gefellen einführen, einbringen, in Arbeit brin- 
gen; Einen Abwefenden rèdend. 
einführen; faire parler un abfent. Eine ein- 
eführte Sache; Ja mode, coëtume.. Die Ein- 
rie Fintrodußfion, l'établifement &c., l'in- 
fallation. Die Einführung in ein Lehngut; ie 
revtiffement. Einführung fremder Wären; im- 
tion. Einführung der Früchte; rote. Ver- 
tene und heimliche Einführung des Salzes; 
faux-faunage. Der Einfubrzoll, das Einfahr- 
eld ; l'entrée. 
-FÜLLEN , (einfüllen) v. a. Ich fülle- fülite- 
ein, ich. nes Emplir , remplir, rever- 
Jr. Voy. Füllen. Die Einfüllung ; l'infufion, 


'entonnement. 
EIN-FÜTTERN, (einfättern) v. a. Ich füttere -. 


fütterte ein, i. h. eingefüttert; Mettre dans un 
“étui, envelopper. In Stroh etwas einfüttern; 
empailler. Die Wurzeln eines Baums mit Er- 
de einfüttern; emmotter un arbre. Voy. Füt- 


tern. 
EINGANG, (Eingang) (der) gen. des-es, pl. 


pl 
die - gange; L’aflion d'entrer, (fans pluriel 
Einem de Eingang verbieten ; 4 er mir 
d qq. un. On dit figur. Keinen Eingang fin- 
den; étre Jans effet; it. Der Eingang, “Zutritt, 
Zugang; l'accès ; it. Eingang; l'entrée, le chemin, 
la porte, le pafJage, aveuus, ouverture ; pl.dieEin- 
gänge. eich bei dem Eingange des Waldes 
wurde er angegriffen; sl fut attaqué d'abord & 
l'entrée du bois. Alle Eingänge waren verfper- 
rety toutes les avenues étoient bouchées. It. 
Eingang ; le début, préambule, l'exo: de, le pro- 
logue, prélude, Der Eingang eines Buches; ia 

réface, l'avant-propos, l'avertifement; it. Der 
Dritter ift im Eingange der Melle; le Präre 
eft à l'introït de la Mejje. 


EINGANGS, (Eingangs) adv. D'abord, dès l'a- 


bord, fi tôt, aufitöt, du commencement, au 
commencement. Eingangs erwähnt; dont on. æ 


lé, fusmentionné. 
EIN-GÉÆSCHERT Ceingedfchert) adj. & adv. 


Brûlé; réduit en cendres. 


EIN-GÉBÆUDE , (Œingebdude) voy. EINBAU. 
EIN-GEBEN, (eingeben) .v. a. irr. Ich gebe, du 


ibft, er gibt ein, !wir geben ein &c. Im; 
Th , Jubj. gäbe ein, parf. i.h. ei 
ben. Ei digen; Donner, livrer, mettre en- 


1 Eingehen; de 


u pr Eingèben, einblaf 

n dit figur. Eing einblafen; /uggerer 3 

re infpirer, ifier, Jouffer, LE 

wir une e. Wer hat euch .diefen Anfchlag 
ffa einge- 
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eingegäben 9 qui vous à Juggéré ce deffein? 


fin, infpiration, ch Gun Me ee à 


ion. 

et D 
d pre ) l'exécution, la charge. Eingebungen 
haben ; 


in/pire ; ee infligateur. 

EIN GER T, rare adj. & adv. Ima- 
ginaire, chimérique, fantaflique; idéal, préten- 
du, orgueilleux, glorieux, confiant, préfomp- 

‚fer. : 

E, ( Gingebinde) (das) gen. des-s, 

I. die-; Préfent qu'un Sn fai à Jon fe 

immédiatement après la cérémonie du ba- 


téme. 

EIN-GEBLINDET, (eingeblindet) adj. & adv. (T. 

EIN GEBÖGEN " (eingebogen) adj. & ade. Re 

. ‚(an E vw. Be- 
courbé, replié, voté, on) Voy. Einbiegen. 

Ro N, en adj. Le adv. gr 
zig; Unique. Ein e ner 3 un fils 
snique. Der engebôme Sohn Gottes; le fils 
smique de Dieu; sl. naturel, natif; naturel d'un 

: gs régnicole. Ein Eingebôrner auf dem 

nde; manant. Die erften eingebörnen Ein- 

wohner eines Landes les auto s , abori- 

pue Die Verleihung des Rechts der Einge- 
Ôrnen ; la naturalifation. 

EIN-GEBRACHTE, ( Œmgebrachte) (das) gen. 
des-n, /. pl. La dot, le bien dotal, troujlsau. 
Yoy. ger 

EIN-GEDEMMT, jeans) adj, & adv. 
Couvert ou enfermé de digues. 

EIN-GEDENK, (eingedenf ) adj. € adv. Qui a 
la mémoire on le fouvenir de qq. ch. qui je Jou- 
vient. Eingedenk feyn; fe fouvenir, avoir 
dans la mémoire, avoir fouvenance, fe recorder. 
Ich bin deflen wohl eingedenk ; j'en ai bonne 
mémoire, je m'en fouviens très-bien. Ich bitte, 


ihr wollet einer eingedenk feyn; je vous 
a m a 
nl ‚ (eingefallen 3 1. voÿa 
Einfallen. Eingefallene, tief im Kopfe liegen+ 
de Augen; Des yeux creux, des yeux enfoncés. 
EIN-GEFAST, (eingefaßt) adj. & adv. voy. Ein- 
Sflen; Enclavé, . Ein Ziehbrunnen mit 
einem Rande eingefafst; un pusts bordé d'une 
margille ow wardelle. Ein Unterrock mit ei- 
ner feidenen Galone oder Trefle eingefafst; 
une jupe bordée d'un galon de fois. Ein -einge- 
fafster Stein ; une pierre jertie, enchâffie. . 
EIN-GEFLEISCHT, (eingefleift) adj. & adv. 
Jucarué. Er ift ein eingefleifchter Teufet; «ef 
un diable incarné, 
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EIN-GEFLOCHTEN, (eingeflochten) adj. & ade. 

voy. Linflechten ; liqub. F 

EIN-GEFUGT, (ingefäg) adj. & adv. Enclaut. 
Voy. Einfügen. 

EIN-GEGOS>EN, (eingegoffen) adj. & adv. voys 
Eingieflen. : 
EIN-GÉGRABEN , (eingegraben) adj. & adv. 

Gravé au burin ( figur.). Das ift in meinem 
Gedächtnis eingegraben; cela ef} gravé dans ma 
méraoire. Voy. Kingraben. Be 
EIN-GEHAKT, (eingehatt) adj. & adv. Ein- 
gehaktes Fleifch; Du hachis. Voy. Einhacken, 
EIN-GEHENDIGET, (eingehändiget) adj. & adv. 
Remis en mains s. Voy. Einhändi 
EIN-GEHEN, (eingehen) v. n. irr. Hineingehen. 
Ich gehe - gieng ein, i. b. eing: ngen ; Ex- 
trer; aller 2 arg ibn in ee Haus 
aus und eingehen; je le vis fouvent fréquenter 
cettemaifon. Er läfst es zu einem Ohre ein- zum 
andern wieder herausgehen; ce qui lui entre 
par une oreille, fort par l'autre. Ein- und aus- 
gehende Wären; marchandifes qui arrivent & 
qui pa ent. It. Eingehen fchmäler werden; 
Je rétrécir, appetiller, s'étrécir. Die Leinwand : 
gebt ein; 4a toile s'étrécit. \Diefes Tuch wird 
im Wafler eingehen; l'eau fera rejlerer ce drap. 
I. pese en, kürzer werden; je retirer, fü 
contraler , Je gripper. Eingehen, baufällig 
werden; je ruiner, ménacer ruine, dépérir,.Je 
détruire. It. Eingehen, einlaufen; venir, re- 
venir, entrer. Die Zinfen gehen agdentlich 
ein; les rentes reviennent régulièrement. Die 
Gelder gehen fparfam ein; les derniers entrent 
petitement. Die bewufste Schuld ift mir ein- 
gegangen ; la dette, que vous favex m'a été 
payée. Eingehe', verdorren; Jécker, Je Jéchers 
Je dit des arbres. Eingehen laflen; abandon- 
ner, lailer abâtardir, ruiner. Eingehen, be- 
willigen ; @ccorder, acquiefcer confentir d-, Je 
préter, s’accorder, donner les mains à qq. ch. 
condefcendre à la volonté de qq. un. Alles eine 
gehen, was man haben will; s'accorder à telle 
condition qu'on voudra. Ich gehe alles ein; je 
confens à tout. Die Weiber gehen dergleichen 
Dinge fchwèr ein; les femmes font difficiles jur 
ce chapitre. Einen Vergleich eingehen ; pajjer 
un contrat. Eine Verbindung eingehen; com- 
traßler une alliance. Er geht blind ein, lafst 
fich leicht berücken ; c’#f un homme d domer 
‚dans tous les aux, qu'on voudra. Das 
Eingehen ; lailion de &c. lenirée. It. Ver- 
kürzung; le rétréciffement. Verfall; la ruine, 
is ifement. It. Das Eingehen, die Bewil- 
ligung ; Fuword, acquisjiement, confentements 


EIN-CEHBIZT (eingeheist) Chaufft. Ein eing 
pr ulfe. in einge- 
heizter Stubenofans um polle chef. Für. 


Einheizen. 7 
EIN-GEHÖRIG, Ceingehörig) adj. ee 
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EIN-GEHÜLLET,, (eingehüflet) adj. & ade. Af- 
a emrsitouflé. Voy. Einhüllen. 
-GEKEHRT, (eingeiehrt ) adj: & ade. voy. 
EIN-GEKERBET ingeferbet) adj. & adv. E 
- ‚(e 2 . Er 
caché, dentelé. Finkerben, 
EIN-GELADEN, en) adj. & adv. In 
vité. Ein eingeladener Gaft ; un convié. Ein mit 
. eingeladener (iaft; un convive. J’oy. Einladen. 
EIN-GELASSEN, (eingelaffen) adj. & adv. Eine 
eingelaflene Fuge ; Une jointure entaillée. Ein 
eingelaffenes Schlofs; une Jerrure encafirée. 
Ein eingelaffener Kopf eines Nagels; une tte 


erdue. 

EINGELEGT, (eingelegt) adi. & adv. Marque- 
té, entaillé, plaqué. Ein eingelègter Tilch; 
ane table marquetée. Eingelègte Arbeit ; ouvrage 
de rapport, marqueterie, des pièces rapportées. 
Eingelegt mit Gold, Silber; enjolivs d'or, d'ar- 
gent. Éingelègte Arbeit von Holz, Tifchler- 
arbeit ; parquelage ; affemblage de menuiferie. 
Von Steinen; ouvrage en, de, à la mojaique. 
Eingelègte Eifenarbeit; damasquiné, ouvrage 
damasquiné. Die Kunft, eingelegte Arbeit zu 
machen; la tableiterie. Eingelegte Arbeit ma- 
chen; ER Voy. Einlègen. 

EIN-GELÖST, (eingeldit) adj. & adv. Retird, 
racheté, dag . Ein eingelüftes Pfand ; un 

age racheté. Voy. Einlöfen. 

EIN-GEMACHT, (eihgemadht).adj. & adv. Con- 
fit. Eingemachte Sachen; des confitures; des 
conferves. Eingemachtes mit Zucker oder Ho- 
nig; côndit. Eingemachte Früchte, Obit; com- 

te. Eingemachte Trauben; des réfins confits. 
ingemachte Kirfchen, Gurken; des cerijes, 
des concombres confits. Ein eingemächter Narr; 
(pop) un fou achevé, Jot fitffe. Voy. Einma- 


chen. / 
EIN-GEMAUERT, (eingemauert) adj. & adv. 
voy. Einmauern. 
EIN-GEMUMM'Y, EINGEMUMMELT, (einge 
munmt, eingemummelt ) adj. & adv. Envelo- 
6, ehe 5 . 
EIN-GENOMMEN, (eingenommen) adj. & adv. 
erobert; Pris, atteint. Erfüllet; plein, rems- 
pli de gg. ch. Gerührt; piqué, frappé. Ent- 
-Zückt; ravi, enthoufiasmé de gq.ch. Verführt; 
Jtiuit. Vom Schlaf eingenommen ; acablé de 
fommeil. Hefiig eingenommen; épris, tranfi, 
Jaifi de trifteffe, de compafion, de crainte, Ganz 
wovon eingenommen feyn; étre entété, engoué, 
affublé, amoureux , coëffé de qq. ch. Vom Geiz 
eingenommen; étre livré d Pavarice. Von Vor- 
urtheilen eingenommen ; prévenu, préoccupé, 
ämbu. Von Andacht eingenommen; confit en, 
dévotion. Vom Teufel eingenommen; trans- 
diabl#. Thörichter Weife wovon eingenom- 
men ; infatué, enfoldtre. Jedermann ift von 
diefer. Meinung eingenommen ; tous le monde 
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# abbreuvé de cétis opinion. Von, einer nürris 
hén Meinung eingenommen ra être frappé 
imagindti Einn ne 


EIN-GEP Ti (ei al Kai 
- R engen dj. 2 
queté, Ganz mit Kleidern, in Kleider einge- 


t; rembourré comme un bift de mulet. log. 
inpacken. 2 
EIN-GEPFARRET, ( eingepfarret ) adj. & adv, 
Paroifiien, enne; qui el de la paroife. Die 
Eingepfarrten auf dem Lande; /4 commune. 
EIN-GEPFLANZT ; (eingepflamt) adj. & ada. 
Inné, naturel, imprimé. Voy. Einptlanzen. 
EIN-GEPRÆGT, (eingeprägt) adj. & adv. Em- 


eint. Voy. Einprägen. 
EIN-GERICHTE, Gginseihte) (das) gen. des = 
l. die-. (T.dP/errur.) DasGewirre, die 


8, 

Befatzung, die Reifle in einem Schlofle; le ræ 

teau; les gardes, garnitures. Das Eingerichte 

in einem Tehlofe ändern ; changer les gardes 

d'une ferrure. Eineingerichtetes Schloß ; /er- 
EIN- GERICHTET (eingerichtet) ” & ade, 

- , (eingeri adj. . ge 
ordnet; Ordonné, few, digéré, dipeß, 
réglé, exaû, tiffu, méthod.que, bien-, mal gro- 
portionne. kin wohl eingerichtetes Gebäude; 
un bâtiment bien entendu. Eine wohl eingerich- 
tete Republik; une république bien police. Ein- 
gerichtet, eingefugt; emboité, embrevé. Ein 
eingerichtetes Jagen; sne chajle ajufiée, appri- 
t#e_ Voy. Einrichten. : 

EIN-GESÆET, (eingefäst) adj. & adv. Emblayé. 
Voy. *infsen. j 
EIN-GESALZEN, (eingefalgen) adj. & adv. Einge- 

falzen Fleifch, Fifche ; Viande, poi[Jon falé. Linge- 
falzenes; du /alé. Ein frifch eingefalzener Fifch ; 
un poiffon verd. Wingefalzener Hering ; hareng 
ec. Ningefalzene Éfswâre; ds la /aline. Das 
‘ Eingefalzene; la fs. Yoy. Einfalzen. * 
EIN-GESCHALTET , (eingefchaltet) adj. & adv. 
Im Kalender ; Intercalaire. In einer Schrift; 
arenthöfe. Voy. Einfchalten. : 

-GESCHLOSSEN, (eingefchloffen) adj.& adv. 
Compris, inclus, , ewlave. Unfer find 
foviel, die Kinder mit eingefchloffen; nous 
Jommes tant, y compris les enfants. Enge ein- 

refchloffen ; ferré. Vom erften bis achten die- 
E Monats, beides eingefchloffen ; du premier 
au huitiènse, lun ES l'autre iuclufivement. Foy. 
Einfchlieffen. . . 

EIN-GESCHLUNGEN, (eingefchlungen) voy. EIN- 
SCHLINGEN. 3 4 | 
EIN-GESCHNITTEN, (mes) adj. & adv. 
Coupé par morceaux , ; hachis, capilotade. 
Einzeffhnittene Hühner; fricaffte de poulets, 
ibelotte. Ein eingefchnittenes Bollwerk ;, un 
aflion coupé, bajlion en tenailles. Lin einge- 
fchnittenes, eingekerbtes Blatt; une feuille den- 
telée. Eingefchnitten; (en 7. de Blaf.) emté. 
Voy. Einfchneiden, 
" Ff£3 EIN- 
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EIN-GESCHOBEN, (eingefchoben) adj. € adv. 


nn ee untergefchobenes Kind, 
eftament ; Enfant, teflament 6. Einge- 
fehobene Gerichte; Pre ER efcho- 
bene Teller; tee volantes. Voy. Einfchieben. 
EIN-GESCHRA.NKT, (eingefchränft) adj. & adv. 
Borné, limité, reflreint, captif, court. Voy. 
EN GESCHROBEN, ( féroben > voy. EIN: 
-G » Ceingefhroben ) voy. - 
SCHRAUBEN. Ji 
EIN-GESCHRUMPFT, (eingefchrumpft) adj. & 
adv. Racorni, cotonneux. It. Runzlicht, ver- 
welkt; flétri, ratatiné. Ein eingefchrumpfter 
Nerven; un nerf retiré, 

EIN-GESCHW ÆRZT, (eingefhtoärzt) ad. & 
adv. Eingefchwärzte Wäfche; du linge Jale. 
EIN-GESESSEN, Ceingefeffen ) adj. € adv. Do- 
. micilé, habitant. Ein eingefefiener Bürger; un 

bourgeois domicilié, Alle Bürger und Eingefef- 
en les bourgeois & habitants. Voy. Ein- 
itzen. 
EIN-GESOGEN, EINGESOTTEN, (eingefogen, 
eingefotten vog. EINSAUGEN, EINSIEDEN. 
EIN-GESPERRT, (eingefperrt) adj. & adv. En- 
er encage. Voy. Einfperren. 
N-GESTANDEN, (eingeftanden) voy. EINGE- 
STEHEN. . 
EIN-GESTENDNIS, (Œingeftdndnis) (das) gen. 
des - es, pl. die-e; La confefion, agrément. 
EIN-GESTEHEN, (eingeftehen) v. n. irr. Ich gefte- 
en, Jubj. geftände ein, i. h. eingeftanden. 
Geftehen, einräumen, zugeftehen, zugeben; 
Convenir , avouer, accorder, admettre, concéder. 
Er hat alles eingeftanden; sl a tout avoué, Sie 
müffen mir doch eingeftehen ; dafs diefer 
Menfch fehr unbefonnen ift; vous conviendrez 
ourtant que cet homme eff bien étourdi. 
EIN-GESTEMMT, ( eingeftemmt) adj, & adv. 
Eine eingeftemmte Vernietung; (7. de Serrur.) 
une ri re 


gr ee 

EIN-GETRIEBEN, (eingetrieben) adj. & adv. 
voy. Eintreiben. 

EIN-GEWEBT, (eingetoebt) adj.& adv. Eniretiffu. 

EIN-GEWEICHT, (eingeweiht) adj. & adv. voy. 
Einweichen. 


: EIN-GEWEIDE, (Eingetveide) (das) fr des-s, 


pl. die-; Les entrailles, iniefiins, yaux, le 
vifcere , brouailles, tripes, tripaille. Eingewei- 
de von Kälbern, Kälbergekröüfe; abattis. Die 
Lehre von den LS a ; la fplanchnolo- 
gie. Das Eingeweide ausnehmen; vuider les 


entrailles. 

EIN-GEWITTERT, (eingetvittert) adj. adv. (T. 
de Metall.) Minéralifé Eingewittertes Erz; 
du minéral qui s'eft introduit dans la mine par 
des vapeurs fouterraines. 

EIN-GEWURZELT, «eingetoutpelt) adj. & adv. 
Enracine, invétéré, enweilli. Ein tief einge- 

wurzelter Baum; un arbre bien enraciné,. ar- 
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bre englouti. Eine eingewurzelte Krankheit ; 

une maladie enracinée, ituche, invétérée. Ein 
dv veraltetes Uebel; un maf m- 
étéré, vice radical. 


EIN-GEZÆUNT, (cingejdunt) adj. & adv. Ein-- 


bezirkt; Clos. 


EIN-GEZOGEN, (eingegogen) adj. & adv. Sitt-- 


fam ; Retenu, réfervé, continent, modefie. Ein- 
. fam; retiré, Eingezogen, verfchwiegen; ferré. 
Sittfam , ehrbar ; prude. Ein eingezogener 
Menfch ; un homme retiré. Ein einzogenes 


Leben führen ; mener une vie retirée. Ehrber ;- 


honnéte; it. Sittfam, bedachtfam ; ps: Still; 
paifible. Mällig; modéré, réglé. Er lebt fehr 
eingezogen ; ‘left fort réglé dans Ja conduite. 
Ein fehr eingezogenes Leben führen; viöre 


en hermite ; s'enfevelis dans la folitude. Einen: 


fehr eingezogen halten; tenir gg. un de court, 
en bride. Ein eingezogenes Dreieck; (7. de 
Blaf.) un tiercé en mantel. Ein eingezogenes 
- Güt; une terre confisquée, adv. paifiblement, po- 

Es hounétement. Voy. Einziehen. 

-GEZOGENHEIT, (Eingesogenheit) (die) gen. 
der-, f.pl. Lare . modelite, vie retirée, 
contenance modefle, retraite. 

EIN-GIESSEN , (eingieffen) v. a. irr. Ich giefse- 
ofs,, Jubj. gûfse ein, i. h. eingegoflen; Ver- 
fer dans, infufer, emplir, remplir. It. Ein- 

giefsen mit Blei, feftmachen; plomber, Jceker 
en plomb. Wieder eingiefsen; reverfer. Die 
Eingiefsung; Faflion de ver/er ; it. infufion. Das 
Eingiefsen, Einfpritzen ; l'inje@ion. ‘ 

EIN-GRABEN, (eingraben) v. a. irr. Ich grabe, 
du gräbft, er gräbt ein, wir graben ein &c. 
Imp. Ich grüb, /ubj. grübe ein, parf. i. h. ein- 
gegraben. Vergraben ; Enterrer, enfowir ; it. 
graver, buriner. Eingraben, (fig.) einprägen ; 
empreindre ; graver, engraver, imprimer fortc- 
ment. Sich eingraben, verfchanzen; /e cou- 
vrir de terre, je retrancher. Der Feind hat lich 
fo wohl eingegraben, dafs ihm nicht beizu- 
kommen ift; l'ennemi s’ef fi bien retranché, 
qu'il ef inaccefible. Die Éingrabung ; hakion 
d'enterrer, la fouille, Lori it. le gra 
vure, cifelure ; it. le retranchement. 

EIN-GREIFEN, (eingreifen) v. n. irr. Ich greife- 

if ein, i h. eingegriffen. Hineingreifen; 
lettre la main dans ou dedans ; st. figur. ujur- 
pride Jaifir de qq. ch. enlever d-. In eines 
Anfehen eingreifen ; w/urper fur l'autorité de 
4, empi 
Nachbar in feine Rechte eingreifen;. enjamber, 
empiéter Jur gs de Jon voifin, toucher, 
porter atteinte aux droits de 2 un.  Eingrei- 
fen; Je dit encore d'une roue dont les denis .en- 
trent dans celles d'une autre roue, en forte que 
l'une fait tourner l'autre, engréner, s'engréner, 
rengréner. Das Eingreifen, der Zähne oder 
Kämme desRades in ein anderes Rad; l'engre- 
ture, 


‚ entreprendre fur... Seinem . 


EIN. 


nure. On dit (en T. de Chafe) Der Hund greift 
gut ein; # fuit bien la trace. DerHirfch greift 
gut ein; le cerf pèfe beaucoup. It. Der-Anker 
greift ein; l'ancre prend. DasEingreifen, Zer- 

eifen des Teiges; ( 7: de Boulang.) l'aftion de 


en la re : 

EIN-GREIFIG, Nie al dem T. forefl.) 
Ein eingreifiger Baum; Un arbre qu'on peut 
ende, ou mefurer avec l'empan. 

EIN-GRIFF , (Eingriff) (der) gen. des-es, pl. die 

-e; L'affion de &c. l'engrenure; it. figur. l'u- 

ion, atteinte, attentat, entreprife, antici- 

‘pation. Ein unbilliger, gewaltthätiger Eingriff; 
une u/urpation injufle , violente. Einem in fei- 

“ne GerechtfameEingriff thun; déroger au droit 
de qq. un, chıfler Jur les terres de qq. un. Ei- 
nem in feinen Amtsverrichtungen Eingriffthun; 

" mettre la faucille dans la moijlon d'autrui. Sich 

“ Eingriff thun laflen; /e laifjer entamer. 

INGUSS, (Eingug) (der) gen. des -es, pl. die- 

le; L'aftion de verfer dans &c. it. la chofe 

‘méme qu'on a verfés it. infirument des fondeurs 

pour y verfer le metal fondu; le moule; it. la 

per d'un moule; it. [a lingotière, vaifleau de 
ymie dans laquel on coule les métaux jondus, 
r le réduire en lingots; it. Ja potion, boijlon, 
reuvage Te donme aux chevaux malades. 

EIN-HABER , (Œinbaber) voy. INHABER. 

EIN-HÆFTELN, EIN-HAFTEN, (einhäfteln, 

" einhaften) voy. EINH/EKELN, EINHEFTEN. 

EIN-HAFTIRUNG, ou INHAFTIRUNG, (Ein: 
baftirung, où Ynbaftirung) CL ee 
prie de corps. Voy. Gefangennèhmung, Ver- 


EIN-HEGEN, (einbâgen) v. a. Ich häge- hägte 
ein, i. h. eingehäget, Einzäunen ; Environ- 
"ner, entourer , clorre, fermer de haies. Die 
Einhagung ; le clos, ou l'aftion de fermer de 


haies. 

EIN-HÆKELN, (einhäfeln) v. a. Ich häkele - 
häkelte ein, i. h. eingehäkelt. Einhaken; 
Accrocher, ragraffer, agraffer. Mit Haken er- 
gai: prendre avec des crochets. Sich ein- 

äkeln ; smettre les ongles, les grifes dans la 
chair. Das Einhükeln, die Einhäkelung ; Fac- 


" crochement. 
EIN-HAKEN, (einhafen) voy. EIN-HÆKELN. 
EIN-HÆLLIG, (cinbdfig) voy. EIN-HELLIG. 
EIN-HALT , (Ginhait) (der) gen. des-es, f. pl. 
Die Hindernis; L'empéchement, obflacle, contre- 
pe Widerfpruch ; Toppojition.  Einfchrän- 
ung; la retenue, vefrißfion. Einhalt, gericht- 
liches Verbot; inhibition, prohition. Zwang; 
la bride. Nachlaflung, Stillftand ; {a träve, re- 
lâche; it. paufe. Einem Einhalt thün ; répri- 
mer, garrotter qq. un. Seinem Kummer und 
Verdrufse Einhalt thün; faire trève avec Jes en- 
nuis. It. Einbalt thün ; empécher, arréter le 
progrès, de cours , mettre obfiacle, mettre, -don- 
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ner des bornes, mettre un frein, une barrière ; 
faire ae d. Den einreiffenden Mifsbrau- 
chen Einhalt thün; mettre obflacle, s’oppofer ,. 
| couper pied aux abus naiffants, les empécher, les 
arréter. Der läfterung, \ erleumdung Einhalt 
thün; couper broche, couper chemin à la médi- 
Jance. Einem Einhalt thün, eins auf die Fin- 
ger geben; donner fur les doigts à qq. un. Sei-. 
nem Appetite Einhalt thûn ; modérer fes appé- 


tits. : 
EIN-HALTEN, (einhalten) v.a. & n. irr. Ich 
halte, du hältft, er hält ein, wir halten ein &c. 
Imp. Ich hielt ein, parf. i. h. eingehalten. Ar- 
réter, empéher la continuation d'un mouvement, 
le cours, le progrès de qq. ch. It. Einhalt thun, 
hindern; empêcher, mettre obflade ; it. figur. 
Einhalten, bezähmen ; donner, réprimer, rete- 
nir, mettre un frein. Die Wären, die Zahlung 
einhalten, ou zurückhalten ; retenir les mar- 
chandifes, le paiement. Etwas beim Nähen ein- 
halten, nicht glatt und fteif aufnähen; (7. de 
couturière) mener ou faire boire. Einhalten, in- 
nehalten , aufhören ; döfifter , ceffer, difconti- 
nuer, s'arréter. Einhalten , richtig feyn ; étre. 
ponËuel, étre régulier. Richtig zahlen ; payer 
rad > röguliirement , d point nommé. 
ich einhalten, innehalten, nicht ausgehen; 
garder la maifon, la chambre, ne point Jortir, . 
de er dans la maifon. S. das Einhalten, voy. 
inhalt. 
EIN-H/EMMERN, (einbdmmern) Marteler. Voy. 


Hämmern, 

EIN-HANDELN, Si a v. a. Ich hande- 
le - handelte ein, i. h. eingehandelt. Kaufen; 
An marchander. Taufchen; troquer. An’ 

ich bringen ; acquérir, faire acquifition. 

EIN-HÆNDIG, Car ) adj. € adv. Man- 
chot, manchotte. 

EIN-HÆNDIGEN, (einhändigen) v. a. Ich hän- 
dige - händigte ein, i. h. eingehändiget ; Don- 
ner en mains propres ; it. rendre, remettre, dé- 
: livrer, Etwas einhändigen laflen ; faire tenir 

14. ch. DieEinhändigung ; Finfinuation, la con- 
punto délivrance. 

-HÆNGEN, (einbângen) v. a. Ich hange- 
hängte ein, i. h. eingehänget. Eine Thür, ei- 
‘ nen Fenfterladen einbängen ; Altacker aux: 
onds. Einhängen, hemmen; enrayer. Eine 
utfche einhängen ; /u/pendre uns carole. Eine 
eingehängte Kutfche ; une caroÿe fufpendu. Den 
Haken in den Ankerring einhängen; croquer. 
EIN ENGE ART: (re) (der) 
en. des-s, pl. die-; compas renage, 

ER de Fhorloger. er 
. EIN-HÆSSEN , (einhäffen) v. a. Ich häfle-häfste 
ein, i. b, eingehäffet ; ( 7. de Chaffe). Ein 
" gefchofsnes Wild an dem einen hintern Lauft” 
auffchlitzen, durchfangen, und den andern 
Lauft durch diefe geöffnete Flechfen Ma k- 
en; 
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- ken; giboyer, paffer les jarrets l'un dans l'au- 
tre pour vr. Ja cemiure, ou gibecière le 

. gibier qu'on à tué, 
EIN-HAUCHEN, (einhauchen) v. a. Ich hauche- 
. hauchte ein, i. h. eingehauchet ; Infpirer , in 
Fufer , Jouffer. Die Ein uchung ; Fin/piration, 


en 

-HAUEN , (einbauen) v. a. irr. Ich haue - 
bieb ein, i. b. eingehauen ; Fig A couper, 
graver. Seine Grabfchrift ift sun ein- 

ehauen ; /on Epitaphe cf mar- 

Fe. Ein Lens) cr auen eröf- 
pen; enfoncer, ouvrir en coupant. In die 
Feinde, in ein Bataillon einhauen; enfoncer les 
emnemis, un bataillon. Sie haben genugfam in 

. die Feinde eingehauen; is ont fait un terrible 
carnage das emmemis. Einen einhauen, übel aus- 
fchreien ; mal recommander, décréditer. Jemand 
bei einem einhauen ; détruire une per/onne dans 
Pejprit de qq. un. Er hat mich bei meinem Herrn 
fehr see er ä m'a fort décrédité dans l'e- 

fi de mon maître. 

EINHAUIG, (einbauig) voy. EINSCHÜRIG. 

EIN N, (d a) v. a. irr. Ich hebe - höb 

Jubj. höbe ein, i. h. eingehoben. Eine Thür 

einheben; attacher uns d fes gonds. Eine 

Form einhèben; (7: d’imprimeur) mettre une 


a dans la prefe. 

EIÎN-HEFTEN, te ten) v. a. Ich hefte-hefte- 
te ein, i. h, eingeheftet; Attacher,,  agraffer. 
Ein Buch einheiten; brocker; it. Zu Faden 
fchlagen, mit weiten Stichen heften ; faux- 
filer. Mit einigen Stichen feft machen; faire 


nis a... 

- ‚ (einheilen) v. a. Ich heile- heilte 
ein, i. h, eingeheilet; Znfermer dans la plaie. 
Eine Kugel in die Wunde mit einheilen; en- 
fermer la bale dans la plaie qu'elle a faite. 

EÏNHEIMISCH , (einbeimuifé) adj. & adv. Do- 
mefiique. Aus d.m Lande ; indigène, régnico- 
Is, da pays, qui wefl pas étranger. Ein ein- 
heimifcher Kr ; un guerre civile, intefline, 

ique ; it. froubl. Einheimifche und aus- 
wärtige Feinde; ennemis du dedans & du de- 
hors. Einheimifche Fifche; poiffons domiciliés. 
Einheimifch machen; naturalijer. A 
EINHEIT, (Einheit) gaie gen. ders, pl. die- 
- en. Die einzelne ; une unité, princil 
des nombres € qui vl oppolé à pluralité. Meh- 
rere Einheiten machen eine Zahl, eine Sum- 
me aus; plujieurs unités font un nombre. On 
dit en parlant de poèmes dramatiques: Man 
muf die drei Einheiten beobachten, die Ein- 
heit der Handlung, des Orts und der Zeit; il 
faut obferver les trois unités, Punité d’aflion, 
l'unité du lieu & l'unité de 5 

EIN-HEIZEN, (einbeigen) v. a. Ich heize-heiz- 
te ein, i. h. eingeheizet; Chauffer, chauffer 
ls polle, faire du feu dans le fourneau, mettre 
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le feu au four, On dit fig. Man hat ihm warm 
eingeheizet, die Hülle brav heifs gemacht; d 
a ew la fuée. Der kinheizer; celus qui a Join 
de chauffer, celui qui met le feu au fourueau, 
. chauffeur. Die Einheizung, das Kinheizen; 


le chauffage. 

EIN-HELFEN, (einbelfen) v. a. irr, Ich helfe- 
du hilft, er hilft ein, wir helfen ein &c. imp. 
ich half, Jubj. hälfe ein, parf. i. h. cingehol- 
fen; Aider, Jeconder. Einem einhelfen; fouf- 

sh aa: un. Der Einhelfer; le fouffleur.. 

‘-HELLIG, (einhellig) ow einhällig, adj. & 
adv. Gleich; uniforme. Alle Zeugen haben 

. einhelig ausgefagt ; tous les témoins s’accor- 
dent dans leur depofition; it. Eicmüthig; unà- 
nime, qui eff d'accord, du même fentiment, 

ui s'accorde. Etwas mit einhelliger Stimme 

. befchliefsen ; conclurre gg. ch. tout d'une voix, 
d'un con/entement unanime Einhellig, einhe!- 

. liglich; adv. uniformément, unanimement, d'in 
commun accord, tout d'une voix, d'un plein con- 
Jentement. Einhellig erwählen; élire d'un com- 
man accord, a se &iire par acclamation. 

EIN Hi-LLIGKEÏT , (Einheligteit) (die) gem. 
der-, (pl. Le confentement, l'unanimité, wi- 
formité, union; it. Einftimmung ; l'harmonie, 
union, concorde, accord. Man fpüret eine gro- 
fe Einhelligkeit ünter ihnen; on apperçoit was 

ande union entre eux. 


* EIN-HEMMEN, (einpenumen) v.a. Ich hemme- 


hemmte ein, i. h. eingehemmet; Enrayer, ar- 
rêter une roue par les rais enforie qu'elle ne tour- 


ne point. 
EIN-HENGEN, CM EINHENKEN, 
so ANHENGEN, EINHÆNGEN. 
EINHER, (einher) Particule qui marque le mow- 
vement d'une cho/e qui s'approche; elle ne s'ex- 
prime pas en françois. Il faut chercher les mots 
devant lesquels elle fe trouve E les expliquer 
comme fi la particule n'y étoit point. P. e. Ein- 
_ hèrgehen, einhèrtrèten, einherfliegen &c. cher- 
chez gehen, treten, fliegen &c. Aller, mar- 
cher, paroltre, Je préfenter, s'avancer, voler, 
a; en volant. 
-HERBSTEN, a v. a, Ich herbfte- 
herbftete ein, i. h, eingeherbftet. Die Wein- 
lèfe halten ; vendanger, faire la vendange. 


EIN-HETZEN, (einbegen) v. a. Ich hetze- hez-- 
te ein, i. h. eingehetzet. (7: de Chaje) Jun- 


e Hunde einhetzen, zum Jagen und Fangen 
abrichten; dreffer les chiens pour la chaj]e. 
EIN-HEUREN, (einheuren) voy. EINMIETEN; 

T.ouer, fe loger, k 
EN AD G, (einpobig) adj.& adv. Qui n'a qu'un 
tejticule. 

-HOLEN, (einholen) v. a. Ich hole - hôlte 
ein, i.h. Bel Suchen, holen und ein- 
tragen; aller c » querir, cueillir, appor- 

‚ber; it, atteindre, attrapper, joindre, rer 
em 
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Einem nachjagen, ihn einzuholen ; por 
gg. un pour l'atteindre, l'attraper. Ich will 


euch in dem nächften Nachtlager einholen ; je - 


vous joindrai au premier gîte. : Wieder einho- 
len; rattrapper ; it. racquitter. Einen,im Ler- 
nen einholen; égaler en progrès. 
Einen 


que, je le préviendrai. inzen mit 


vieler Pracht einholen; recevoir un Prince avec °. 


grands magnificense, Einen einholen, entgè- 
en gehen ; aller au devant de qq. un, aller à 
a rencontre. Ein Urtheil einholen; demander 
une fentence, un confeil d'un collöge de juriscon- 
Jultes. Die Wahlftimmen Einholens aller aux 
fufrages, affembler les fuffrages. Befehl ein- 
olen; récevoir un ordre. Bericht wovon ein- 
holen; s’éclaircir d'une chofe. Nachricht ein- 
holen; s'informer, aller aux avis, demander 
des nouvelles à qq. un. Die Einholung; {a ré- 
ception, l'entrée. AS 
EIN-HORN, (Einhorn) (das) gen. des-es, pl. 


die-horner; -La licorne, Jorte d'animal [auva- 


ge; it. poijlon fort gros qui porte fur la md- 
chöire fupérieure une corne unique. Einhörnig; 
adj. qui n'a qu'une corne. Der Einhornkäfer ; 
le monocéros volant. Der Einhornteufel; poi/- 
dom de mer, la chœuve-fouris aquatique. 
EINHUFIG, (einbufig) adj. & adv. Solipède, fe 
dit des chevaux. 
EIN-HÜLLEN , (einbüffen) v. a, Ich hülle-hül- 
- jete ein, i. h. eingehüllet; Afubler , envelop- 
per. Sich einhüllen; s’afubler, Je voiler, s’em- 
- paletoquer, s'emmaillotter, s'empaqueter. Sich 
+ in feinen Mantel einhüllen; s'emmitoufler de fon 
+ manteaw, S'entortiller dans Jon manteau, s'en- 
- manteler. Sich wegen der Kälte in die Betten 
- einhüllen; /e blottir dans le lit à caufe du froid. 
Die Einhüllung ; l'affublement. 
EIN-JAGEN, ( cinjagen ) v. a. Ich jage - jagte 
ein, i. h. eingejagt. Hinein jagen; chafer, 
[fer dans, Éinem eine Furcht, einen Schrek- 
ken einjagen; ihtimider qq. un, caufer de la 
* frayeur, une épouvante, fäire trembler, donner 
de la peur à gg. un, faire peur à qq. un, ef- 
3 far épouvanter gr. um. Eine vergébliche 
urcht einjagen; donner une faufle alarme à 
g. un. Ich will ihm eine Furcht einjagen; 
+ je lui donnerai la pouffée. So leicht lafst er 
* ich &ben keinen Schrecken einjagen ; cet homme 
- eff bon cheval de trompette, il ne s'étonne pas 
Er le bruit. Das Ei: jagen einer Furcht oder 
hr. 


eckens; l’intimidation. Einjagen, (T. de - 


* Chafje) voy. Einhetz.n. 
EIN. JAHRG, (einjährig) ad. & adv. D'un an, 
anna, annuel. 
. EINIG, (einig) adj. & adv. Erz, Jeul, unique. 
Ein einiger Sohn ; un fils unique. Das einzige, fo 
mich trôftet; la jeule chofe qui me confole; it, 
inig, einträchtig; uni, d'accord. Einig feyn; 
Ton. L 


Einholen - 
will ich ihn leicht; je lui donne quinze & bis- - 


EIN-IMPFEN, (einimpfen 
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s'accorder, étre d'accord, étre um. Mit einem 
- einig feyn; étre uni avec qq. un. eine 
Sache einig werden; s’accorder, étre d'accord 
fur une chofe, du fait. Mit fich felbft nicht ei: 
nig feyn; combattre en Joi-même. Einig wer- 
den; accorder, s’accorder, s’ accommoder , con= 
venir de gg. ch. tomber d'accord de gg. ch. Ich 
bin mit mir noch nicht einig; je /uis encore en 
ste Einig; adv. ue uniquement. Ich 
gehre einig und allein; je demande unique- 
ment, je ne nde que. ; 


EINIGER, (einiger) aa Pron. imp. Irgend 


einer; quelque, qq. un. Kinige; aucuns, aucu- 
nes. Kinige Weltweife; quelques philofophes. 
Einige von dem Volke; quelques uns du peuple, 
“Er ift nicht f.hig, euch einiges Uebel anzu- 
thon; # ef incapable de vous faire aucun mal. 
Ohne einige Schwierigkeit; Jans aucune difi- 
culté. Einigerlei; aaj. quelque. Einigermafen; 
adv. en quelque manière, en quelque partie, en 
quelque Jorte, en quelque façon, aucunement. Ei- 
nigermafen fich fo zu ftellen; d'en faire quel- 
que femblant. Wenn es nur einigermafen warm, 
verfchlagen ift; s'il ef? tant foit peu chaud. 


EINIGKEIT, (Einigfeit) (die) gen. der -, /..pl. 


L'union, la concorde, l'harmonie, le concert, l'ac- 
cord. Es ift eine grofe Einigkeit unter ihneng 


il y a grande union entre eux. In guter Ei- 


. nigkeit mit Jemanden leben; vivre d'accord, 


vivre en bonne corréfpondance, en bonne union, 


dans une parfaite er À Ir impf. 


te ein, i. h. eingeimpfet; Inoculer. 


EIN-KALKEN, (einfalfen) v. a. Ich kalke-kalkte 


ein, i. h. eingekalket; Chauler, échauler, 
parer les bleds ou les peaux avec de la chaux. 


EiN-KAUEN, (einfauen) v. a. Ich kaue-kaue- 


te ein, i. h. eingekauet; Ne /e dit que figuré- 
ment: Einem Fi Nas einfe] eu 
faire à qq. un Ja leçon, le bien inflruire de ce 
a doit dire ou faire 5 à ga. ch. à qq. 
un, le lui répéter fouvent. Einem einkauen, 
was er fagen, wie er reden foll; emboucher, . 


EIN-KAUF, (Einfauf) (der) gen. des- es, /. pl. 


. Die Einkaufung; l'achat, acquét, emplette, em- 
plettes, le marché; it. les chofes l'on a acke- 
tes. Guten Einkauf thun; fée une bonne 
emplette. Es giebt Leute, welche beim wolıl- 
feilen Einkauf ihrer Wären zu Grunde gehen; 
il y a des gens qui Je ruinent en bons marchés, 


EIN-KAUFEN, (einfaufen) v..a. Ich kaufe-kauf- 


teein, i h, eingekauft; Acheter, faire une enei 
plette, faire empkttes, acquérir. Es giebt meh- 
rere, die mit Schaden einkaufen, als verkau- 
fen; à y a plus de fous acquéreurs que de fous 
vendeurs. Sich irgendwo einkaufen; obtenir 
qd. droit en payant. Der Einkäufer, die 
part le puurvoyeur, laren/e 
86 
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EINKEHLE, (Einfchk) (die) gen. der-, pl. 
die-n Die Seitenwände der Dachfeniter; Is 
joufes de Iwcarııe, le naulet. Die Hohikehie, 
Dachkehle, Kehlrinne ; Ja noue, cornière. 

EIN-KEHLEN, (einfehlen) v. a. Ich kehle-kehl- 
te ein, i. h. eingekchlet; Faire une corniere, 
un canal de tuiles ou de plomb pour l'égout des 


eaux. 

ÆIN-KEHR, (Einfehr) (die) gen. der-, gl. die- 
‚en; Le logement; at. Ihötellerie, la ‚Station. 
EIN-KEHREN, (einfebren) v.n. Ich kekre-kehr- 
te ein, i. b. éingekehret; Loger, gfier, pren 
dre logement, prendie fon lagis.  Eci einem ein- 
kehren; aller loger chez qq. un, paller chez gg. 
un, prendre le couvert chez ag. un, defienare 
‚chez qq. un. ‚Wir find im gülanen Löwen e:n- 
‚gekehrt, atgetrèten; nous avors logé an lion 
‚@or. Ich wiil wieder bei meirem alten Wirth 
einkehren; je m'en vais loger chez mon ansıen 
hôte. Er kehret oft bei mir ein; sl’me voit 
ouvent. ‘Wo werden wir diefen Abend ein- 

ehren ? où gfterons nous ce Joir? Die Einkeh- 
‚rung, Einkehr, voy. Atz. 

EIN-KEILEN, (einfälen) v. a. Ich keile - keilte 

" ein, i. heingekeilet; Cogner, frapper fort fur 
une clofe pour la faire entrer. \ 

EIN-KELLERN, (einfeliern) v. a. Ich kellere- 
kellerte ein, i. h. eingekeilert; (reu uf.) On 
Ait: Wein einkellern; encaver du win. Die 
Einkellerung; l'encavement, avsiage. 

EIN-KERBEN, (einferben) v. a. Ich korbe-kerb- 
te ein, i. h. eingekerbet; Zucocher, entailler, 
marquer CA la taille. Zimmerholz eimkerben ; 

* hacher. ‘ Das Fleifch, die Fifche einkerben; tail- 

© larder la viande, le poiffon, Die Einkerbung; 
Pencochement. ' Ba 

EIN-KERKERN, (einferfern) v. a. Ich kerkere- 
kerkerte ein, i. h. eingekerkert; Emprifon- 

ner. Die Einkerkervng ; l'emprijonnement. 

EIN-KINDSCHAFT, (Œintindfæaft) (die) gen. 
‘der -, pl. die- en; I de droit de 

enfants de deux mariages. 5 

EIN-KITTEN, (einfittét) où einkütten, ©. a. 
Ich kitte-kittete ein, i. h. eingekittet; Ma- 
fiquer. Eiferne Klammern mit Blei einkitten; 
“couler en plomb. 

EIN-KLAMNERN, (einflammern)v. a. Ich k'am- 
‘mere-klammerte ein, i. h. eingeklammert; Æn- 
ferner, lier, attacher avec des crampons, cram- 
sonner. Die Einklammerung; laftion de &c. 
it. Ia parenthèe. 

EIN-KLANG, ( Einflang ) (der) gen. des- es, 

- kpl. CT. de Mufique) L'union, accord de deux 

- cordes qui ne font entendre qu'un même fon. 

EIN-KLAUIG, (einflauig) adj. & adv. Linklauige 

: Thiere; Fe wa qu'un ongle. 

EIN-KLEBEN, (einfleben ) où einkleiben, v. a. 
Ich klèbe - klehte ein, i. h, eingeklebet, Ein 
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Blatt in ein Bueh einklöben; attacher, coller, 
une feuille dans un livre. 

EIN-KLEIDEN, (einfleiden) v. a. Ich kleide- 
kleidete ein, L h. eingekleidet; Habiller, re- 
vétir, encelopper. Einen Münch oder Nonne 
einkleiden; donner l'habit. Eingekleidet wer- 

- den; recevoir, prendre l'habit. Du dit figuré. 
Seine Gedanken in fchne Worte und Aus- 
‚drücke einkieiuen, eine Erzählung gut ein- 
‚kleiden; bien habiller us conte. Die Einklei- 
‚dung; S’habillement, la véture, prife d’habit; 
it, re | 

EIN-KLEISIERN, (einfleiflern ».v. a. Ich klei- 
ftere - kleiiterte ein, i. h. eingekleiftert; Col 
ler, attacher auec de la colle. 

EIN-KLEUMEN, (eintlemmen) v. a. Ich klem- 
‚me - klemmte ein, i. h. eingeklemmet; Serrer, 
Die Kleider, die Finger in die Thür einkiem- 
‚men; engager, Jerrer les doigts entre la porte. 

EIN-KLINKEN, (eintlinten) v. #. Ich klinke- 
klinkte ein, i. h. eingeklinket; Fermer au lo 
quet. Die Thür einklinken ; fermer Ja porte 


au as 
EIN KLCPFEN,, (cinflopfen) #. a. Ich klopfe - 
klopfte ein, i.h. eingeklopfet; ÆEnfoncer, frap- 
r fur une chofe pour la faire entrer. 
EIN-RNEBELN, (einfnebeln) v. a. Ich knèbele- 
knètelte ein, i..h. eingeknebelt; Béillonner, 
mettre un (dilion. Einen Hund einknebeln; 
bdillomer un chien. 


EIN-KNETEN, (cinfneten) #. a. Ich knète-knè- 
tete ein, i. h. eingeknetet; Paltrir. : 
EIN-K\N.CKEN, (einfnicfen) v. a. Ich kuicke- 
knikte ein, i. h. eingeknicket; Feier, froijer, 
caler, brijer, comme un carreau de vitre Et. 

EIN-KNÜPFEN, (einfnüpfen) v..a. Ich knüpfe- 
knüpfte ein, i. h..eingeknüpfet; Nouer enjan- 
ble. Geld in ‚den Zipfel ‚eines Schnupftnches 
einknüpfen; nouer de l'argent dans le bout d’us 
mouchoir, Fig. Einem etwas einknüpfen; en- 
joindre, encharger. 

EIN-KOCHEN, (einfochen) u.a. € n. Comme n. 
Ich koche- kochte ein, i. b. eingekacht. Im 
Kochen eingehen; ébouillir, s’ébouillir, fe di- 
minuer en bouillant, Camms v. a. cvec l'auxil 
haben. Einkachen laflen ne bouillir à con- 
Jommation,réduire. Bis zur Hälfte einkochen laf- 
fen; faire bouillir à la confommation de la moitié, 
réduire d la moitié. Die Brühe ift zu febr eln- 

ekocht; la Jauce eff trop ébouillie, parbouilie. 

EIN KOMMEN, teinfomanen) v.n.irr. lc kom- 
‚me-käm, /ubj. käme ein, i. b. eingekommen, hia- 
einkommen; Entrer. Hier kann niemand ein- 

. noch guskomenen ; om ne laiffe entrer ni forlir 
gerfonne. Figur. Einkommen, eintragen; en 

trer, revenir, produire, rendre, rapporter. Die 
Renten kommen ordentlich ein; les rentes re- 

. viennent régulièrement. Es wird dem Fürften 

. von diefer Schatzung fo viel einkommen; il 

entrer 
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l'enfrera de cet impôt tant dans les coffres dw 
Prince. Schriftlieh, mit einer Bittfchrift ein- 
kommen; pröjenter, produire, un placet. Wider 
einen einkommen ; accu/er qq. un, intenter une 
acu/ation, une aËlion-conbre qq. un, préfenter 
Ja demande. Wogegen einkommen; protefler, 
faire Jon oppofition. Einkommen, einfallen; 
-Je fowenir, s’avifer. So bald es ihm einkom- 
“men wird; la première fantaifie qui lui prendra. 
“Er hat fiehs laffen einkommen ; # seß cuifé. 
Einkommen; (T. de Mine) joindre. Einkom- 
men; étre emprifonne. Es hat fich ein bei den 
‘Hiefigen Gerichten mit eingekommener Dieb 
.lösgebrochen; #n voleur qu'on tenoit prifonnier, 
& Drif& fa prifon. Das Einkommen ; l'entrée. 
Der Ertrag; ia rente, le revenu , rapport. Lin 
anfehnliches Einkommen ; un revente confidé- 
able, très important. Ein hübfches Einkom- 
men; un beau denier. Gowifles beftimmtes 
Einkommen, ohne die Nébenfille ; Ir gros. 
Einkommen von einem Gute; fruit, Faits 
d'un fonds. Volliges Einkommen eines Geñt- 
“Hchen ; la réplétion. Weltliches Einkommen 
eines Klofters; ia temporalité, Einkommen ei- 
ner Kirche; fe temporel. Einem: ein jährliches 
Einkommen vermachen | auswerfen > renter 
gg. ws, coucher gg. un fur l'état. Sein Einkom- 
men durch alles vermehren, aus allem Geld: 
machen ; faire argent de tout. Kleines Einkom- 
men, kleine Ausgaben ; (prov.).d petit mercier, 
petit panier. Sein Einkommen, ehe es falli 
18, verzehren; manger fon blé en herbe, en vera. 
EIN. KOMMEINE, (Enéémnin AN. 
- R in! g) voy. “ 
KÖMMLING. | er 
EIN-KÖRBEN, (eintörben) v. a. Ich körbe-körb- 
te ein, i. b. eingekdrbet. Einen Bienenfchwarm 
. in einen Korb faflen ; Mettre, enfermer un e/- 
im dans le panier, la ruche. ; 
-KORN, (Eintorn) (das) gen. des- es, /: pk 
. Einzeiligter Spelt oder Di ; Du froment 


rouge. 
EIN-KRAMEN, (einframeh) v. a; Ich krame- 
krämte ein, i. h. eingekramet. Einlegen; Dé: 
taler, Ja bautique. Ft. Verluit haben; 
Je ru „ Wire b. owte. Kt. Einkaufen ; 
acheter, faire emplette, ne Je dit que dans quel- 

's Provinces, 3 

-KRATZEN ‚ (eintragen) v. a Ich kratze - 
‘ krazte ein, i. h, eingekratzet. Einfcharren ; 
Couvrir de terre avec les pattes. 5 
EIN-KREISEN, (einfreifen) v.a. Ich kreife-kreis- 
- te ein, i-h. eingekreifet; (7. de Chaffe). Den 
Hirfch einkreifen, rings um ein Gebüfche her- 
umgehen, worin fich ein Hirfch verloren hat; 


détourner le cerf. - | 
EIN-KRIECHEN, (einfriechen) v.n. ir. Ich krie- 
che-kroch, /ubj. kröche ein, i. b. eingekro- 


chen. Hineingehen ; Eutrer , fe retirer; fe . 
! 
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. contraËer, Je fourrer. Der Fuchs ift zu fei- 
nem Loche eingekrochen ; le renard s’efß retiré 
" dans Ja tanièrez it. ramper, fe glif/er dedans. 
Einkriechen, eingehen, fich bineinziehen, ver- 
-#ingern ; kieiner werden ; /e dimiüiuer, devenir 
plus petit, fe retiver, Je rapetiller, Je rétrécir, 
s'abforber, s'emboire. Das Einkrieehen; l'en- 
tree, la diminution ; le rétréciffement. 
EEN-KRIEGEN , (einfriegen) voy. BEKOMMEN. 
EIN-KRÜMELN , ow EINKRÜMEN, (cinfrü- 
nieln, ow einfrümen) v. a. leh krümele-krümel- 
.te ein, i. h. eingekrümelt; Emmietter. 
EIN-KRÜMMEN, (einfrämmen) v. a. Ich krüm-- 
me-krümmte ein, i. h. eingekrümmet. Hif- 
einwärts krümmen ; Courber , recourber en de- 
dans ; ét. comme v.n. Sich Zufammen krüm- 
men; s'acroupir, je tapir. ; 
EIN-KRUMPEN, (einfrumpen) voy. EINKRIE- 
CHEN, EINLAUFEN, EINSCHRUMPFEN. 
EIN-KÜNFTE, (Eintinfte) (die) (le fingulier 
"wef pas en ujage.). e revenn 5 vevenus; 
la rente, les rentes; le produit. Die Einkünfte 
“ eines Eandesherrn; {es affaires, finances d'un 
Prince. Einkünfte von Lehengütern; le pro- 
fit de fief. Kircheneinkünfte; le bénéfice. Ein- 
künfte, Ertrag ; le rapport. Diefes Gät bringt 
fo viel jährliche Einkünfte; cette terre vaut tait 
année commune. Zufällige Einkünfte; Pémolu- 
ment, menus Jifrages. le cafuel, les parties ca- 
Juelles. Einkünfte von einer Privatkapelle; ia 
‘’préflimonie. Eine Schule mit Einkünften ver- 
fehen; doter une école. Er hat den Titel, aber 
nickt die Einkünfte; il en porte le nom, mais 
s'en mange pas les chapons. Einkünfte eines 
abgefundnen Herrn; l'apanage. Einer verwitwe- 
ten Piinzeflin ; le douaire. Üngewißlekinkünfte 
für einen gewiflen Preis erhandeln; s'abonner, 
EIN-LADEN, (einladen) v. a. irr. Ich lade, du 
lädit, er läd ein, wir laden ein. Img. Ich 
lüd, /ubj. lüde ein, parf. i. h. Ai 
Charger, embarquer. Kaufmannsgüter einla- 
den; charger ls marchandifes dans le vaifeau, 
Ballaft einladen; leer. Bienen einladen; pren- 
dre, arréter tes jetons, faire entrer um jeton 
dans un parier. kinladen, bitten; inviter, con- 
vier, prier, mänder. Er hat mich zu feiner 
Hochzeit eingeladen; # m'a invité à Ja noce. 
Einen einladen, vorladen, vor Gericht for- 
dern; citer, Jommer, appeler, ajourner, afi- 
ner gg. un. Sie wurden vor Gericht einge- 
Pas ils furent cités devant le juge. Der Ein- 
lader, Hochzeitbitter ; le convieur. 5 
EIN-LADUNG, (Einladung) (die) gen. der-, pl. 
die-en; e, l'embarquement. Des Bal- 
lafts; le age. as Ein- und Ausladen eines 
Schiffes ; le guindage ; à. l'invitation, la prière, 
la femonce ; it. la citation, fommation. Ein Ein- 
ladungsfchreiben ; les letires d'invitation. Eine 
Ggg2 Ein- 
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Einladungsfchrift zu einer feierlichen Handlung 
auf einer Schule; le programme. 

EIN-LAGE, (Einlage) (die) gen. der-, pl. die 
-n. Der Einfatz in der Lotterie, im Spiel; 
- L'enjeu, le je la mal, la mife, la couche. It. 
Das erite eines Stückes von Wären; Is 
eg It. Einlage, Inlage einesBriefes; Fin- 
chufe. 

EIN-LAGER, (Einlager) (das) gen. des-s, /.pl. 
Se dit proprement du lieu où un otage el aux 
arréts. Einlager balten, leiften, einreiten ; fai- 
re Ötage. Das Einlagerrecht; le droit d'étage. 

EIN-LAGERUNG, „gEinlagerung) (die) gen. der 
-‚[.pl. La difiribution en quartiers, logement 
des trouppes. 

EIN-LANDEN, (einlanden ) voy. ANLANDEN. 

EIN-LÆNDISCH, (einléndif) adj. & adv. In- 
ländifch; Du pays, né, natif d'un pays, indi- 
gène, intérieur, interne, inteflin ; domeflique, 


civil. Die einländifche Handlung; le commerce - 


sis Ein einländifcher Krieg; uns guerre 

civile, 

EIN-LANGEN, (einlangen) v. ». Ich lange-langte 
ein, i. b. eingelanget, mieux anlangen, ein- 
treffen; arriver, parvenir. On trouve auff ce 
verbe comme aflif av. l'auxil. haben, au lieu de 
einreichen, gerichtlich übergeben ; préfenter, 
ét Ein eingelangtes, mieux eingehöltes 

rtheil ; {a décifion. 

EIN-LASS, (Einlag) (der) gen. des-es, pl. die- 
laffe ; D’aion d'entrer, l'entrée ; it. le lieu par 
où l'on entre, le guichet; la porte fecrète, fauffe- 


orte. 

EIN-LASSEN ‚ (einlaffen) v. a. irr. Ich laffe, du 
läffeft, er lafst ein, wir laffen &c. Imp. Ich 
liefs ein, parf. i. h. eingelaflen; Laijer entrer, 
recevoir, admettre, introduire. Frei, ohne Be- 
zahlung eingelaffen werden; pafer pour néant, 
It. Einpaflen, einfügen ; encafliller , encaftrer, 
entailler. Ein eingelaffener, eingefenkter Kopf, 
von einem Nagel, von einer Schraube ; une 
téte perdue. Einen Balken in dieMauer einlaf- 
fen; enclauer un poutre dans le mur. Wein, 
Bier &c. in dieFäffer einlaflen ; entonner. Sich 
in etwas einlaffen; s'engager, fe méler de qq. 
ch. sembarajler dans-. Sich in eine Heira 
einlaffen; prendre des engagemens de mariage. 
Sich in einen Streit an, entrer en Br 


avec, ow contre qq. un. Sich mit einem ein- 


laflen ; entrer en commerce avec A un, sem 
barquer avec gg. un. Er hätte & in diefen 
Handel En nicht einlaffen follen ; 5! n’auroit 
jamais dfi s'engager dans cette affaire. Sich zu 
weit, zu tief einlaffen ; s’avancer trop; s'en 
foncer dans qq. ch. s'engager dans une affaire 
Jusques aux oreilles. Sich in ein Gefpräch, in 
ein Bündnis einlaffen ; entrer en difiours, en 
converjation ; lisr-, nouer converfation avec gg. 
son, ontrer en alliance, s'allier quec yg.un, Sic. 
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einlaffen, Antheil nèbmen; prendre part. Sich 
auf alle befondere Umitände einlaflen; defan- 
dre dans le détail, dans le particulier. Sich in 
Schlägerei, Wortwechfel mit einem einlaffen;. 
préter le collet à qq. un. Ich will mich nicht 
mit ihm einlaffen ; je ne veux pas me commet- 
ra avec lui. ya neue en cet 
er er, fe rembarguer. Sich vor Gericht 
ein en re à une &cufation, Je er 
partie contre gg. un. Sich unvorfichtiger Weife 
in etwas einiaflen; sembarguer Jans bifcuit. 
Das Einlafien, die Einlaffung; l'entrée, la ré- 
ception, l'admiffion, introdußion ; st. l'encafiilu- 
re; l'enclavement, engagement; entonnement. 
EIN-LASS-ÖL, (Œinlaÿôl) (das) gen. des- es, J. 
es L'huile à l'ufage des ouvriers en or. 
EIN-LAUF, (Einlauf) (den) en. des-es, J. pl. 
L'entrée dans le port. Diefer Hafen ift zum Ein- 
lauf der Schiffe fehr bequèm; ce port efi de fa- 


cile abord. Ex 
EIN-LAUïEN, (einlaufen) v. n. irr. Ich laufe, 
du läufft, er läuft ein, wir laufen &c. Imp. 
Ich lief ein, parf. i.b. eingelaufen; Courir de- 
dans & dans ce Jens on dit mieux : hineinlau- 
fen; entrer, arriver, venir. In den Hafen ein- 
laufen; aborder dans le port, mettre d port, 
renäre à bord; donner dedans, furgir. Einlau- 
fen, eingehen, einlangen; die Gelder laufen 
fparfam ein; les deniers entrent petitement. Die 
often laufen unrichtig ein; les pofles n'arri- 
vent pas régulièrement. Es laufen von allen 
Orten gute tient ein; 4 vient de bonnes 
nouvelles de tous côtés. Es, find Nachrichten 
eingelaufen; on a reçu avis, des nouvelles. Es 
ik Ringe über, wider ihn eingelaufen ; i} ef 
accufé; on a fait des plaintes contre lui. Einem 
im Fechten einlaufen, unter dem Dègen lau- 
fen; faire une pale aw collet. It. Einlaufen, 
zufammenliuten, kürzer oder fchmäler wer- 
den; s’apetiffer, fe rétrécir, Je contraßter. Das 
Tuch lauft ein; Le drap Je rétrécit, Je grippe. 
Kürzer werden; /e retirer. DerNerveift ein- 
gelaufen; le nerf s'efi retiré. Einfchrumpfen, 
zufammenfchrumpfen, von Hitze sf recroque- 
viller. Das kinlaufen, voy. Einlauf. 
EIN-LAUGEN, (einlaugen) v. a. Wh Ämıge-laug- 
te ein, i. h. eingelauget; Lejiver. - 
EIN-LÆUTEN, (einläuten) v. a. Ich läute -lau- 
tete ein, i. h. eingeläutet ; Sonner. Ein Feft, 
die Mefle einläuten ; donner le. fignal, indiquer 
par le fon de la gloche le commencement ds la 
dire: er une foire à Jon de cloche. À 
EINLEGE-GELD, (Eintegegeld ; voy. EINLAGE. 
EINLEG-MESSER , ( Œinlegmeffer) (das) gem 
Rn IL die-; Une jambette. 
EIN-LEGEN, (einlegen) v. a. Ich lège-lègte ein, 
i. h. eingelegt. Hineiñthun; Meltre dedans. 
In die Lot erie einlegen; metire d la lotierie ; 
#. muttre dans qq. ch, pour conjerver, mact- 
ver; 
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ver; p. ce: de la viande, des its. Fleifeh 
einlegen; /aler, mettre dans la faumure, Kleine 
Gurken einiègen; tonfire des cornichons. Wein, 
Bier einlègen, in den Keller fchroten ; enca- 
ver , avaler, defcendre, filer. Gelalzene Fifche 
in die Tonne einlegen ; des poiflons. 
einlegen ; faire du feu; mettre le feu. Legt 
noch etwas Holz in den Ofen; mettez encare 
quelques buches dans le fourneau. Den Kram 
einlegen ; détaler, fermer la boutique. Die 
Kaufleute lègen ein’; iss marchands déba- 
dent. Befatzung einlègen ; mettre garnifon dans 
une place. On dit figurément : Eine Fürbitte, 
ein gut Wort einlêgen; prier, intercéder, Jol- 
kiciter pour qq. un, donner une intercefion, re- 
commander qq.un. Eine Proteftation einlegen ; 
protejier, faire Jon oppofition. Ehre, Schande 
einlègen; faire honneur, avoir, retirer, rem- 
porter, recevoir de l'honneur, de la honte, de 
la confufion. Mit diefem Menfchen lègt man 
keine Schande ein; cet homme peut paller à. la 
montre; il pajlera par tout, Einlegen, (T. de 
Mine) anfangen zu fchürfen und zu bauen; 
ouvrir une mine. Einlegen, einfetzen mit Lohe ; 
tanner, rabatire. kinlègen, einfenken; (T. 
de jardin) marcotter. Einlegen, (T. de Chaje) 
ftark forteilen, am Hengfeile ziehen ; tirer à 
la plate-longe. Goldene oder filberne Figuren 
in Eifen einlègen ; damasquiner. Ein, cin 
Arbeit; de l'ouvrage de margueterie. Mit Sil- 
ber eingelögt; enjolivd d'argent. Ein ei 
legter Boden; un plancher sales Eine 
Degenklinge von eingelègter Arbeit; une Fame 
d'épée damasquinde. kinen Pfeil einlegen; en- 
cocher une fléche pour la tirer. Das Einlegen, 
Einfetzen mitLohe; le tannage. Das Einlegen 
eines Pfeiles in die Kerbe; l'encochement Ei. 
EIN-LEGER, (Einleger) (der) gen. des-s, pl. 
die-; La marcotte, poulette. i 
EIN-LEIBEN, (einleiben) voy. EINVERLEIBEN. 
EIN-LEIMEN, (einleimen) v. a. Ich leime-leimte 
ein, i. h, eingeleimet; Coller, joindre avec de 


colle. 
‚EIN-LEITEN, (einleiten) v. a. Ich leite - leitete 
ein, i. h. eingeieitet. In einen Ort leiten, ein- 
führen; Jntroduire (fig.). Lenken ; tourner. 
Er wulte die Sache fo einzuleiten, dafs er fei- 
ne Abficht völlig erreichte ; 4 fut tourner la 
chofe de manière qu'il parvint à fon but, Die 

_ Einleitung ; l'introduffion. 
EIN-LENKEN, (einienfen) v. a. Ich lenke-lenk- 
7 ein, i. 2: rege Tourner en dedans, 
ig.) parler fur un autre ton, changer de bat- 
terie. Wieder einlenken, fich anders erklären ; 
tourner. Die Einlenkung ; Femboftement , la 
charnière. Die Einlenkung der Knochen ; le 


: Singlyme. 
EIN-LESEN, (einlefen) v. a. irr. Ich lèfe, du lie- 
feft, er lieft ein, wir lèfen ein &c. Imp. Ich 
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ls, /ubj.: läfe ein, parf. i. h. eingeléfen ; Re 
re Finlefen; (en Tele Tifferamid) 
liffer. Die Einlöfefcbnüre; le liffage, les cordes. 

ie Einléfemafchine, das Einlèfebretchen ; l'es- 


calette. B 

EIN-LEUCHTEN, (einleuchten) v. #. Ich leuch- 
te-leuchtete ein, i. h. eingeleuchtet; Venir en 
évidence. Einleuchtend; évident fort intelligi- 
ble. Das leuchtet mir ein; j'entends. Machen, 
dafs einem etwas einleuchtet; donner des lu- 
mières dans, où fur une affaire. 

EIN-LIEBEN , (einlieben) (ich) v. r. (Hors d'u- 
Sage.) On trouve ce verbe dans les Poëfies d’O- 
pitz. S’infinuer ; accoler la botte à qq. un; faire 

. le chien couchant. 

EIN-LIEFERN, (einliefern) v. a. Ich liefere-lie- 
ferte ein, i. h. eingeliefert ; Livrer, donner, 
remettre, délivrer. 

EIN-LIEGEN , Les = I irr. Ich vw 

j. läge ein, i. h. ein en; (peu 4.) On 
Per à Bei einem ei Sens oger, étre lo- 


ré chez qq. un. Einliegender Brief ; f'inclufe. 
Ber Einlieger ;. le locataire. 
EIN-LOBEN, (einloben) (fich) v. r. Ich lobe- 


lobte mich ein, i. h. mich eingelobet; Sinf- 
nuer, gagner la bonne grace, la bimveillance 
de qq. un en le louant. On ne trouve ce verbe 

dans les Potfies de Mr. Gellert, qui dit: Er 
obet dich, um fich der Welt felbit einzulo- 


ben. N 
e- EIN-LOCHEN, (einlochen) v. a. Ich loche-loch- 


te ein, i. b. eingelochet; Faire un trou. 
EIN-LÖFFELN, (einlöffen) (fich) bei einem 
Frauenzimmer ; S’infinuer par Jes carefjes, par 


el ae a 

-LÖSEN, (einlöfen) v. a. Ich löfe-löfte ein, 
i h. eingelöfet; Retirer, dégager, désengager, 

. æquitter. Ein Pfand einlöfen; rétirer un gage, 
forgager. Von der Gefangenfciaft einlöfen ; 
racheter, rançonner. Wii einlüfen ; rem 

: bourfer. Die kiniöfung ; le degagement, ra- 
chat, rançon ; it. retrait. à 

EIN-LÔTEN , (einlöten) v. a. Ich löte - lötete 
ein, i. h. eingelütet; Plomber , Jouder. 

EIN-MAAS, (Éinmacs) (das) gen. des-es, /. 
pl Der Abgang , Einbuffe. am aufgefchütte- 

2 a Faser fi perte de bled en mefurant, 
6 t. ’ 

EIN-MACHEN, (einmachen) v. a. Ich mache - 
machte ein, i. h. eingemacht. Einthun; Met- 
tre dans. In eine Schachtel, in ein Glas; met- 
tre dans une boële, dans un verre. Einwickeln; 
en er. In ein Papier, Tuch; envelopper, 
couvrir, couvrir d'un papier, linge. Es war in 
Papier eingemacht ; c'étoit enueloppé d'un pa- 
pier. It. Einmachen; confire. Früchte einma- 
chen ; confire des fruits. InZucker einmachen; 
confire dans du fucre, glacer des fruits. In Salz- 
wafler einmaclien ; mettre dès la Jaumure, 


Ggg3 rate 


42 EIN: 


mettre en compéte. In Pfeffer und Éffig ein- 
machen; mariner. Kalk eirimachen ; broyer, 
. détremper de la chaux. Er ift ein eingemach- 


ter Schurke; ce? un fripon fiéfé. 
EIN-MEDIG, E MAD, (einmädig, ein- 


. mdbbig) adj. & adv. Eine einmähdige Wiefe; 
. Se dit des prés que lon ne peut faucher qu'une 


fois par an. Voy. Einhauig, einichürig, 
si MAHNEN A bide v. a. Ich malne - 


dettes. 
EIN-MAISCHEN, (einmaifchen ) v. a. Ich mai- 


e 
mahnte ein, i. h. eingemahnet; Exiger, de- 
. monder, fommer de payer, jolliciter le paiement, 
. vetirer Jes dettes, fonvrer Jes débiteurs de payer. 
Die Einmabnung ; l'exabtion, la Johlicitation de 


fche - maifchte ein, i. h. eingemaifchet. Fin- 
mäfchen, einmeefchen ; ( T. de Braf].) jeter 


trempe. 
EIN-MAL, (einmal) adv. Une fois (em pefant 


. Tai vu, que je l'age vu. Das if 


. fur la première Jyllabe). Ich habe ihn in mei- 
nem Leben nur einmal gefehen ; je ne l'ai vu 
de ma vie qu'une fois; c'eft la Jeule ie que je 

f ür einmal 


. güt; cela eff bon pour une fois. Nur einmal; 


une jeule fois, une pelite fois. Auf einmal; 
à la fois, tout à la fois, en même temps, tout à 
coup, tout enfemble. Man kann nicht alles auf 
..einmal thun; on ne peut tout faire à la füis. 
Auf einmal käm ein Blitz; tout d coup Hl vint 


. & éclairer. Einmal für allemal oder ein- für 


allemal; une fois pour toutes, abjolument. Ich 
fage dir ein - für allemal; je te le dis pour wne 
bonne fois; une fois pour toutes, je vous en 
avertis, Ich will es ein - für allemal fo ha- 
ben; je le veux abfolument, Tinmal übers an- 
dere; plufieurs fois, beaucoup de fois, Jouvent, 
Jouventes fois, coup fur el Einmal ums an- 
dere; de deux fois l’une. Einmal wie das an- 


. derez wniment, uniformément, une fois comme 


… Pautre. 
EIN-MAL, (eimnal) ado. (en pefant fur fa Jeconde 


Julabe) antrefois, anciennement, ci-devant, au 
temps pallé, du temps jadis. Es war einma 
ein Mann; sl y avoit autrefois un homme. Ich 


. habe ihn wohl einmal gefehen ; je l'ai vu ch 


devant ; il me Jemble lavoir vu autre - fois ; je 


"me fouviens de l'avoir vu; it. un jour, quel 


four , un matin, un beau matin, jamais. Ich 


© ‘will ihn einmal befüchen; f'rrai le voir 1m 
. beau matin. Wenn ihr meiner etwa einmal 


folltet nöthig haben ; fi jamais il arrive que : 


vous ayez bejoin de moi. Endlich einmal; en 
fin. Kommit du endlich einmal; vous voild 
une fois, a la fin vous voild, Hören fie ein- 
mal, was die Leute fagen ; écoutez un peu ce 
quon dit-ld. Kommen fie doch einmal her; 
venez donc, venez S'il vous plait. Trinkrt cin- 
mal; buvez un coup. Einmal ift es gewifs; 
tant ya qu. 


x 
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EIN-MAL-EINS, (Œimmakeing) (das) Un des, 
table qüi contient tous les produits pofjibles des 
neuf prémiers chiffres. 


EIN-MALIG, (einmalig) adj. & adv. Ce qui ne 


fe fait qu'une fois; fimple. 

NE NISCA Cainmdnnifé) adj. & adv. 
ET. deMines & des fabriquants de drap). kin 
einmännifcher Kübel, den ein Mann heraufzie- 

ben kenn; un fceau pour un homme. Ein em- 
männifcher Stuhl, worauf nur ein Mann oder 
Gefell arbeitet; am métier pour un homme. 

EIN-MARK+N, (einmarfen) v. a. Ich marke - 
markte ein, i. h. eingemarket. Mit Grenzftei- 
nen befetzen, einbezirken ; Borner. + 

EIN-MARSCHIREN , (einmarfchiren) #. n. Ich 
marfchire - märfchirte em, i. b. einmarfchiret. 
In einem Ort einrücken; Entrer. 

EIN-MASTIG, (einmaftig) adj. & ade. Ein ein- 
maftiges Schi; Us varfeau qui n'a qu'un mät. 

EIN-MAUERN, ( eismauern ) v. a. Ich mauere- 
mauerte ein, i. h. eingemauert; Murer. It. 
Mit einer Mauer einfchl'eflen ; enviromer, en- 
tourer d’ume muraille ; it. cacher dans une mu- 
raille. Einen Gefangenen einmanern; enfermer 
entre quatre murailles. Man hat diefen Mönch 
eingemauert ; on a mis ce religieux in pace. 

HA APREMENe Ceinmeiféjen) voy. EINMAI- 


EIN-MENGEN, (einmengen y v. a. Ich menge - 
mengte ein, i.h. eingemenget. Einmifchen ; 
Méler, entreméler ; it. parfemer. Teig einmen- 
gen; pétrir. Worunter mengen, einmengen ; 
délayer. Figur. Verwickeln ; möler , envei 
per, atlirer, impliquer. Einen in eine Sache 
mit einmengen ; möler, intdreffer qq. un dans 
une affaire. ‘In feine Rede etwas einmengen ; 
inferer, enchäjler , miler gg. ch. dans fon dis- 
woars; éntrelarder qq. ch. à an difiours. Sich 
einmengen, einmifchen ; s’ingérer, s'embarquer, 
Je fourer , mettre le nez dans -, s'intringuer, 
s'immifcer, fe méler de qq. ch. des affaires d’au- 
trui. Dietinmengung; l'immixtion, implica- 
tion, intervention. 

EIN-MESSEN, (einmeffen) o. a. Ich mefle-da 
miffeft, er mifst ein, wir meflen ein &c. Imp. 
ich mâfs, /ubj. mäfse ein, parf. i. h. eingemef- 
fen; Mefurer, dans un jas, dans un tonneau; 
it. Im wieflen einbüflen; perdre en mefurant. 

EIN-MIETEN, (einmieten) v. a. & rec. Ich mie- 
te- mietete ein, à h. eingemietet; Arréter um 
logis pour gg. un. Er hat feinen Freund bei 
mir eingemietet; il a arrété un logis pour Jon 

. ami dans ma mailen. Sich einmieten ; louer 
une maijon, une chambre, Je loger. Die Ein- 
mietung ; le louage. 

EIN-MISCHEN, (einmifen) v. a. Ich mifche - 
mifchte ein, i. b. emgemifcuet; Méler, mire 
méler. Voy. Einmengen, 
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EIN-MUMMELN, (einmunmeln) +. a. Ich mum- 


mele - munımeite ein, 1. h. eingemummelt ; 

vulg.) Affubler, couvrir, enuelopyer de quel- 

‚que habillement. BADER 
EIN-MUNZEN, (einmünjen) v. & Ich münze- 


. ‚münzte ein, i. h. eingemünzet; Mounoyer, 


faire de 1a monnoie de quelque forte de metal. 
‘ Voy. Münzen. 

ÆIN-MUSTERN, (einmuftern) . a. Ich muftere- 
mufterte ‚ein, i. h. eingemuftert. Mit in die 
Mufterrolle fetzen; mettre Lin le rôle, enröler. 

ÆIN-MUTH, gEinmutp) v. EINMÜTHIGKEIT. 

ÆIN-MUTHEN, (einmuthen) v. r. Ich muthe- 
‚muthete mich ein, i. b. mich eingemuthet. 
.(uulg.) Sich um die Aufnahme in eine Zunft 
‚bewerben ; a/pirer à étre reçu d'un corps ou 
d'une communauté, Die Einmuthung, Bewer- 
bang um die Meifterfchaft; (g recherche de mat. 


trife.. 

ÆIN-MÜTHIG, (einmüthig) adj. € adv. D'un mé- 
‚me accord, ‚de concert, unanime, de snfme Jen- 
timent, un de Jeitinwnts. Ein einmüthiger 
Schluß; une réfo'ution unanime. 

ŒIN-MÜTEHIGKEIT, (Einnüthigteit) (die) gen 
‚der -, /. pl. soncorde, l'union, unanimid, 
Paccord, mutuel, le confentement général, uni- 
mile la conformité de fentiments. i 

EIN-MUTHIGLICH, (eirmütbiglid)adv. Unani- 
mement, avec union, d'un commun accord, cou 

pins tout d’une voix, de concert. 

-NAGELN, (einnageln) v. a. Ich nagele-na- 
gelte ein, i. h. eingenagelt; Ciouer, attacher 
avec des clous. as erdfeft und eingenagelt 
ift, bleibt dem Lehnfolger; ce qui tient à fer 
€ à clou, efl au fuccefjeur féodal. 

ÆIN-NÆHEN, (einndben) einnepen, v. a. Ich 
nähe - nähete ein, i. h. eingenähet; Coudre 
dans. Etwas in einen Sack einnähen; coudre 
fs ch. dans un fac. 

EINNAHME, (Einnahme) (die) gen. der-, pl. 
die-n; La recette, l'argent qu'on doit recevoir 
‚ou qu'on a reçu. Die Einnahme und Ausgabe 
berechnen ; mettre en compte la recette & la dé- 
pen/e. In die Einnahme bringen, eintragen; 
soucher eu recette, créditer un article, tirer en 
ligne de compte. Das Einnahmebuch; Le livre 
de recette. . 

EIN-NEHMEN, (einnehmen) v. a. irr. Ich nèh- 
ane, du nimmft, er nimmt ein, wir nehmen 

* ein &c. Imp. ich nahm, /ubj. nähme ein, parf. 
i. h. eingenommen. Nehmen, hinein nehmen, 
hinein Jaflen; laiffer entrer; .it. Empfangen ; 
recevoir, percevoir. Wer viel einnimmt, mufs 
auch viel ausgeben; beau gain fait belle 
fe. Es ilt alle Tage gut Geld einnehmen; veß 
toujours une bonne chofe de toucher de l'argent. 
Steuern einnehmen, erheben, einfordern; le- 
ver la taille, les impôts. Den Zoll einneh- 
men; recevoir la douane, le, droit de pajlagı ; 


döpen.. 
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it. Ins Haus nehmen; recevoir, adımelire; 7. 
loger, re:irer. Einndimen, Belz nèhmen; 
endre pofrfion, Je miitre en pojjefion. Lin 
ee ‚einnehmen; cougubrir une province. Den 
Ihren, das Reich einnehmen ;* occuper le tr8- 
ne, le royaume. Eine Stadt cinnéimen; em- 
porter, occuper, gagner, prendre une vie, s'em= 
parer de. Mit fürmender Hand einnehmen ; 
prendre d'aflaut, forcer. Diefe Stadt läfst fich 
nicht einnéimen; cette ville n’efl pas prenahle. 
‚Einen Sitz einnèéhmen; preudre, occuper une 
glace. Raum einnehmen; tenir la place. Ihr 
‘néhmet zu viel Raum ein; vous tenez trop de 
place. Viel Platz, Raum einnehmen; (7. de 
Marine) emblier. Die Antigua nimmt mehr 
Platz ein, als dieÇurfivichrift; (7. d'imprim.) 
le caraflre Romain chaje plus que l'Italique: 
Die Segel eirmèlimen, einbinden; ferler les 
voiles. Arzenei einnehmen; u/er, prendre une 
anédeiine. Ein Frülftück einndhmen; déjeuner. 
Das Mittagsmahl einnèhmen; diner, faire, pren- 
dre un repas. On dit figur. Einen-einnèhmen; 
prévenir, occuper, préaicuper, gagner, Je rene 
dre mire, s'emparer de l'efprit de qq. un, em- 
porter. interejjer qq. un, préoccuper, prévenir 
.gq. un par Jes flatteries, carefles; embabouiner. 
os ift von feiner ei:enen Gelchicklichkeit fehr 
eingenommen; il el infatué de fa propre capa- 
cite. Sie it von diefem Wahne eingenommen; 
elle eff imbuë de cette opinion. Er lat iim vOl- 
lg eingenommen; il 4 toute Ja confiance. Die- 
fer Wein nimmt den Kopf ein; ce vin entële, 
donne dans la tête, d la téte. Sich einnehmen 
laffen ; fe laiffer emworter, aller à, étre frappé 
ou imbu de, Je laijler gagner, prévenir, fe trans- 
porter, S’embetioquer. Sich von einer Leilen- 
fchaft einnehmen lafien; Je pafionner, s'abau- 
donner à orig pafion. g z 
EIN-NEHMEND, (einnehmend) adj. & adv. En- 
gageant, aflelueux, infinuant, perfuafif, ra- 
villant, enchanté. - 
EIN-NÉHMER , (Einnehmer) (der) gen. des-s, 
pl. die-; Le receveur, tréforier, leveur, cel- 
lefkeur. Zoll-Acciseinnehmer; receveur du péa- 
£: de ER 
E!N-NEHMUNG, (Einnehmung) (die) gen. der- 
sk pl. L'alion de-. Poy. Einnenmen. : 
EIN-NESTELN, (einnefteln) v. a. Ich neftele- 
neftelte ein, i.h. eingeneftelt. Mit Nadein &c. 
zuftecken; aiguilleter, attacher avec des aiguil- 
lettes, emboucler. . : 
EIN-NÉTZEN ; (annee. v. a. Ich netze-nezte 
ein, i. h. eingenetzet. Nafsmachen; moxiller, 
humefer. Die Einnetzung ; l'himrftation. 
EIN-NIETEN, .(einnieten) &. a. Ich niete - niete+ 
te ein, i. h. eingenietet; Ziver. Die Einnie- 


- Kai: la rivure. . « 
BIN-NıSTEN, (einniften) einniften. v. n. Ich 
nifte- niftete ein, i. h. eingeniftet; a 
aire 
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faire fon nid. Sich einnifteln; je nicher, Je 
placer, mettre le pied en quelque lieu, s'y loger, 
Je mufler, Je cacher, fe pofler, S' établir; it. 
- s’ancrer, Je mettre bien auprès de qq. un, 
* Pefprit de qd. un, gagner Jon afehlon. 
EIN-NÖTIGEN, (einnötigen) v, a. Ich nötige- 


“ nôtigte ein, i. h. eingendtiget. Einem das Ef- - 


fen, den Wein, die Arzenei einndtigen ; con- 
traindre, obliger, forcer qq. un d, de prendre, 
.… À boire, à manger. 
EIN-ODE, (Eindde) (die) gen. der-, pl. die-n; 
Le défert, un lieu défert, terre inhabitée; it. 
. fig. la folitude, retraite. Die Stadt ift ganz 
. zur Einöde geworden ; la ville ef devenue une 


Jolitude. 

EIN-ÖHRIG, (einöhrig) adj. € adv. Was nur 
ein Obr hat; monaut. Ein einöhriger Hund; 
un chien monaut. 

EIN-ÖLEN, (einölen) v. a. Ich dle - blte ein, 

“i..h. eingeölet. Mit Oel benetzen; oindre, 
graijfer, frotter d'huile. Die Einülung; l’ac- 

“tion de-. 

EIN-PACKEN, (einpaden) v. a. Ich packe-pak- 
te ein, i. h. eingepakt; ÆEmpaqueter, emballer, 
faire Ja malle, fon coffre, trouffer jou pres 

© pour le rt. Die Kramwären auf dem Mark- 

. te einpacken; d£bäcler, détaler. Einpacken in 
Kiften; encaiffer. In Tonnen einpacken; enca- 

‘ quer. In Stroh einpacken; empailler. Wären 

. einpacken; emballer des marchandifes; it. v. m. 

faire el paquet. Er hat eingepakt und ift heim- 
ich davon gegangen; sl a plié ee On dit 
en badinant : Tr konnt. nur einpacken; vous 

n'avez qu'à ar retirer avec la courte honte. a 

Einpacken; l'emballage, empaqueiage, encaif- 

at. Der Einpacker; Pemballeur. ‘ 
-PAPPEN, (einpappen) v. a. Ich Pappe zipts 

ein, i. h. eingepappet. Mit Pappe oder Klei- 

. fter befeftigen ; coller, attacher avec de la colle. 

EIN-PAPPIREN, (einpappiren) v. a. Ich pappi- 
re-pappirte ein, i. h. einpappiret. Zwifchen 

. die Tücher, wenn fie gcprefst werden, Perga- 

. mentblätter, Pappen oder Prefsfpäne lègen; /2- 
parer par des pièces de parchemin les couches, 

won calandre. - : 

EIN-PASSEN, (einpaffen) v. a. Ich pafle - pafste 
ein, ish, eingepaflet ; Ajufler , embofier, com-- 
pajler, rembolser. In eine Fuge einpaflen; en- 
cafiller. Lie Einpaflung ; l'engagement, enca- 


illure. . 
EIN-PASSIREN, (einpafiren) v..a. Ich paflire- 
. paffiste ein, i. h. einpafliret; (T.'de ferrandi- 
nier) Enfiler ; it. v. n. paller, ae 
EIN-PEKELN, (einpeteln) EIN-PÜKELN, vog.: 
EINBOCKELN. RATS 
EIN-PFA.HLEN, (einpfdblen) v. a. Ich pfähle - 
pfählte ein, i. h. eingepfahlet; Piloiter un: 
terrein. . DL SEE ee 
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EIN-PFARREN, (einpfarren) v. a. Ich pfarre- 
pfarrte ein, i. h. eingepfarret; ÆAgréger à une 
paroi. Eingepfarrte Einwohner; paroifhens, 

itants d'une paroijle. 

EIN-PFEIFEN, (einpfeifen) v. a; Ich pfeife-pfeif- 
te ein, i. h. eingepfeifet. (7. de jardin) Bau- 
me einpfeifen; greffer en filtte. ; 

EIN-PFLANZEN, (einpflangen) v. a. Ich pflan- 

- ze-pflanzte ein, i. h. eingepflanzet; Planter, 


L r ter FA few. im 
primer, in pre infufer, mculquer. Einem die 
* Gottesfurcht von Jugend auf einpflanzen os 
einprägen ;. re} it} d qq. un dès fa 
Fes it. inoculer, fire Finoculation, l'in- 
Jertion. Eingepflanzt; adj. naturel, inné, né 
Die Einpflanzung; laffion de planter, 
l'implantation, (fig.) l'imprefion. 
EIN-PFLASTERY, (einpfiaftern) v. a. Ich pfla- 
ftere - pflafterte ein, L h. eingepflaftert; Pa- 
ver; it. mettre dans um pavé. 
EIN-PFLÖCKEN, (einpflöden) v. a. Ich pflöcke- 
pflökte ein, i. h. eingerflokt; Attacher avec 
des chevilles, cheviller. 
EIN-PFLÜGEN, (einpflügen) v. a. Ich pflüge - 
. Pflügte ‘ein, i. h. eingepflüget; Faire enirer 
dans la terre en labourant. Die Raine einpflü- 
gen, mit dem Pfluge umreiflen, und zu Fel- 
de machen ;' labourer la lifière, les limites d'un 


champ. 
EIN-PFROPFEN, (einpfropfen) v. a. Ich pfrop- 
fe -pfropfte ein, i. h. eingepfropfet; Enter, 
reffer, écuffonner. Voy. Pfrorfen. Einem die 
lattern einpfropfen ; inoruler. On dit auf 
vulg. Einen das Effen einpfropfen ow einfto 
fen; farcir gq. un, le forcer à manger. Die 
è Einpfopfung > Finfertion, inoculation. 7 
EIN-PFÜNDIG, (einpfündig) adj. & adv. D'une 
livre. Ein einpfündiges Geftük; une tigreffe. 
EIN-PFÜTZEN, Ceinpfügen ) v. a. Ich pfütze 
pfüzte ein, i. h. eingepfüzet ; ( T. de Mineurs )- 
a a le godet. Die Einpfützung; P’a- 


on CA 
EIN-PICHEN, (einpichen) v. a. Ich piche - pich- 
te ein, i. h. eingepichet; Posfer, À ps 


. de la poix. x Sn . 
-PLAUDERN, (einplaudern) v. a. Ich plau- 
dere - plauderte ein, i. h. eingepla:.dert; Zu 
babouiner. ir hat mir die Arzenei eingeplau- 
dert; il m'a engagé par des careffes à prendre 
la médécine. . 
SNA PHATEN » Ceinplumpen) voy. EINPUM- 
EIN-PRÆGEN, (einprägen) v. =. Ich präge- 
prägte ein, à h. eingepräget; Imprimer, sm- 
. prendre; it. figur. inculquer, redire à Jon cœur, 
- graver, engraver, infujer. Man kann fich die- 
e Wärheit nicht genug einprägen; on ne peut 
‚pas Je redire trop Jouvent celte vérité. ER 


mettre en terre, ficher, enfoncer ; 
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EIN-PREDIGEN , en) v. & Ich prèdi- 
ge- prédigte ein eingeprediget; Ascom- 


mander, meulquer;, imprimer. Ich habe es ihm 
nicht einpredigen können; il n'étoit pas ey a 
- fible de ie né faire comprendre, de le réduire 
à fa le lui faire .conferver dans la 


mémoire. 
EIN-PRESSEN, ss m) va. ie end ing 
te ein, i. h. eingepreilet; Prefer, Jerrer, c 
primer. Sehr neriehe bei Va che ützen; 
rs Jerrer à table, étre afıs ferrément à table. 
Die Einpreffung; fa prejfure. 
EIN-PUDERN, einpudern v. a. Ich pudere - 
uderte ein, L cingep udert; Poudrer. Eine 
‚Perücke zum Rn, e chnpuderss mettre la 
remière ed une perru 
-PUMPEN N ; (einpumpen) a. Ich pumpe > 
* panne ein, à. h. eingepumpet; Pomper, faire 
par une tg 
EIN-QUARTIRE (einquartiren) ». a. Ich quer- 
tire - quartirte ein, i. h. einquartiret; Loger, 
mattre en quartier. Die Einquartirung; le lo- 
emsent, la diflribution en Fi wartiers. Wir be- 
amen Einquartirang von fünf Mann; cing fol= 
dats vinrent prendre gfte chez nous. Der Éin- 
EIN-QUELEEN. € le Bil de logement, bulletin. 
UELLEN, (einquellen) v. a. Ich quelle - 
quelte ein, i.h. eingequellet; nd mouil 
ler une ch. en la mettant dans quelque liqueur, 
ia pu boire de Veau, la faire is dans 


HA QUERLEN, EINQUIRLEN, ( einquerlen, 
EIN-QUFTSCHEN. Canquetéen) vo. QUET. 
H (einquetfchen a 
SCHEN, EIN DRÜCKEN, ZUSAMMENDRUK- 
KEN, er prefer. 
EIN- RAFFEN, (einraffen) v. a. Ich raffe - rafte: 
en,ih. eingeraflet ; 
EIN-RAMMEN, (einrammen) 0% einrammeln, CA 
a. Ich ramme-ramte ein, i. h. eingerammetz 
Fi cher, hier, enfoncer dans la terre; it. piloter. 
Das Einrammen ; le hiement, ra 
EIN-RATHEN, (einrathen) v. a. #rr. Ich rathe, 
du rithft, er rath ein, wir rathen ein &c. mp. 
ich frieth ein, parf. i. h. eingetathen. An- 
rathen; conjeiller, infpirer, in e, perfua- 
der. Das then; Le vonjeil, Pin/piralion, 
ta perfuafion. Mit Willen und Einrathen mei- 
ner Änverwandten; du con/entement € du con- 
Jeil de mes parents. "Auf Einrathen feines Frem- 
des etwas thun; faire ne chofe à la per/mafion 


EIN KEUMEN, (eintäumen) où einraumen, vo. 
a. Ich räume-räumte ein, i.h. eingeräumet. 
Eine Wohnung heziehen; emménager. Seinen 
Kräm einraumen; détaler, d£bäder fes mar- 
chandifes ; it. Ueberlaffen ; céder, laifler, accor- 
der. Ich habe ihm meinen Platz eiugeräumt;z 

T° lui ai cédé ma place. Ohne dem Gegentheil 
OM. 


EIN. à 


etwas einzuraumen; fans rien abumdonwer à ig 
partie adverfe. Ich werde euch diefes niemals 

* einräumen; jamais je ne vous permellrai cel, 
Die Folge eines Satzes einräumen; @dmettre os 
avouer la conféquence d'une propofi tion. Den 
Oberfatz räume ieh ein, gebe ich zu; je vous 
concède la majeure. Er raumet feinen | inderrx 
zu vieles ein; sl permet trop à fes N Ich 
räume ein, dafs ich. diefes gefagt habe; j'a- 
voue que j'ai dit cela, Die ang] la per« 
mifion, ooncefion, l'admifion &c. - 
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EIN-RAUNE N, (einraunen) v. a. Ich raune-rann- L 


te ein, i.h. eingeraunet; Suggérer, infpirer 
Pin, chucheter, dire, parier à Voreille de 


EIRE RECHNEN, Ceinrechnen) v. a. Ich rechne- 
rechnete ein, i. h. emgereehnet; Soindre ow 
ajouter d un compte, comprendre, mettre, faire 
entrer dans un compte, paller en compte. lie 
eingerechnet; y compris. 

EIN-REDE, (Eintede) (die) gen. der -, pl. die- 
n. Die Ücberrödung; la peruafion, remontran- 
ee. Dureh verfchiedenes Einréden die andern 
auf feine Meinung bringen ; ‘ramener les au- 
tres à fon Jentiment par des prete raifon- 
nables. Harte Einrèden brauchen; rn des 
remontrances févères; it. la contradiklion, l'ex- 
ception, la rddamation, Fobjeflion, la difficulté, 
Pinterpellation. 

EIN-REDEN, (cinteben) v. a. & m. Ich röde-rd- 
dete ein, i. h. eingeredet. Durch Reden zw 

. erwäs bewegen; per/uader, obliger à croire, 
porter d. Ihr werdet mir diefes nicht emrè- 
den; vous ne me per) ex pas cela. Einem 
etwas ernftlich einréden; inculquer 
uns chofe à qq. um. Einem einen Math, ein 
Herz einredeh; encourager, animer un, 
meitre le cœur au ventre a qq. un; v.n. Einem 
einrèden, widerfprèchen; contredire, contrarier ; 
st, In die are fallen; interrompre, souper la 


HAPRÉEFEN, € Cerefen ve. 4. Ieh-reffe-refte 
ein, ih eingerefietz ürgur, metire fur les 


EIN-KEGNEN, (einregnn) ». Es rögnet - 
: es ein, @& hateingerègnet; Plescoir dans 


DÉRÉBEN, (eitreiben) o, a. #v. Ich reibe- 
rieb ein, i. h. eingerieben ; Froster , faire en- 
trer em jrs Einreibung; le frottouess, 


l'embrocat 
EIN- REIBER, Œinreiber) (di en. des - 8, 

die-; Le valet nn ce are Deal Fe 
EIN-REICHEN , (einen m. u. a reiche - 


feichte ein, & ereichet eben; 
gréfenter, produire 3 5 Je pe sp hide s eo 
VAUX ; 
eux de 

Hhh EIN- 


EIN-REI 
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EIN-REIHEN, (einreihen) v. a. Ich reihe-reihte 
ein, i. h. eingereihet ; Pliffer , mettre en plis; 


it. on 
EIN-REISSEN, (einreiffen) v. a. & n. irr. Ich 
reife - rifs ein, i. h. & b. eingeriflen. Ein 
Haus oder Mauer einreiflen ; démolir, détruire, 
abattre une maifon, un nur. Die Veftungs- 
werke eines Ortes einreiflen ; rafer les fortifi- 
cations d'une place. Comme v. n. avec l'auxil. 
feyn. Einen Rifs bekommen; fe déchirer, cre- 
ver, Je fendre; it. figur. Sich ausbreiten, über- 
hand nehmen; gagner le deffus, s'étendre, s’in- 
troduire, naître, être en vogue, prendre racine. 
Es ift eine fchlimme Gewohnheit eingeriffen ; 
sl s'ef introduit une mauvaile coutume. Dem 
einreiflenden Uebel fteuren; s’oppo/er au mal 
naifant. Man mufs dies Uebel nicht weiter 
einreiflen laffen; il ne faut pas laijler gagner 
«e poifon. Diefe Krankheit reifst ziemlich ein; 
cette maladie fait bien du ravage. Die Peft reif- 
* fet wieder ein; {a pefie fe rallume. Die Ein- 
reiflung; ka démolition, l'abattis. 
N, (@inreiten) ow einreuten, v. m. 
ärr. Ich reite-ritt ein, i.b, eingeritten; Entrer 
ou faire fon entrée à cheval. On trouve ce ver- 
be auf comme aflif, avec Pauxil. haben; p. e. 
Eine Thür einreiten; caffer, brifer une porte 
en entrant d cheval, Sie haben mir meinen 
Zaun eingeritten; ils ont écrafé, ruiné la haie 
en pafant deffus à cheval, Das Einreiten, der 
Einritt; l'entrée à cheval. 
EIN-RENKEN, (eintenten) v. a. Ich renke-renk- 
te ein, i. h. eingerenket; Æmbofter, enchäjler, 
excafirer. Die Einrenkung; l’emboftement, le 
n tement, l'emboîture. Voy. Einrichtung, 
EIN-RENNEN, (einrennen) v. a. Ich renne-ren- 
nete ein, i. h. eingerennet; KRompre, brifer, 
fondrer, er, ee en courant contre. 
-RICHTEN, (einrichten) v. a. Ich richte- 
fichtete ein, i. h. erg Anordnen; or- 
donner, metire en ordre, difpofer, régler, con- 
fituer, arranger, ajufler, ter, diriger, 
digérer, former, compaj]er. nach feinem 
- Willen einrichten; ordonmer de tout d fa vo- 
lonté. Diefer Bau ift wohl eifigerichtet; ce 
+ bâtiment eff bien difpo/s. . Einen Marfch, eine 
Sehlachtordnung einrichten; régler ou di/pofer 
sıne marche, un ordre de bataille. Nach etwas 
- einrichten ; accommoder, conformer à... Nach 
Mis und Zahl einrichten ; ortionner. Sein 
. Geficht, feine Gebèrden, Handlungen nach den 
U einrichten; compo/er fa mins, fa 
. contenance, Jon vifage, Jon gu: es affions. 
Anderft einrichten ; changer. ieder einrich- 
ten; rajufler, redreffer. Befler einrichten; ré- 
duire, réformer, rebtifier. Ein verrenktes Glied 
wieder einrichten ; remboiter un membre dislo- 


. Einrichten; (T. fe) di 3 it. 
FT. de Porragu.) dritner, La Malen ei 
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richten; achever, applatir un fer decheval. Den 
Winkelhaken einrichten ; (T. d’imprim.) ju- 
fifier le compofleur, Sich einrichten; s’arran- 
ger, re jes affaires en ordre. Sein Haus- 
welen einrichten; s'établir, s'enménager. Man 
mufs fich doch endlich einmal einrichten; # 
Jar faire un établiffement une fois en Ja vie. 
ch habe mich eingerichtet; j'ai fait mon em- 
ménagement. Sich darnach einrichten; fe rég- 
ler, prendre fes mefures. Das Einrichten, die 
Einrichtung; l'œconomie, ordonnance, ordre, 
la direßlion, difpofition, le règlement, l'arran- 
gement, la conflitution, la pie Die Ein- 
richtung eines Gliedes; Pembotiure, le rembot- 
tement. Die Einrichtung eines Gefchäftes; le 
règlement d'une affaire. Einrichtung eines Mar-- 
fches; la difpofition d'une marche. Einrichtung 
eines Baues; l'ordonnance d'un bâtiment, la con- 
Dani ARE ng re, le 
m €, l'emménagement. Einrichtung, Ent- 
rar à Anordnung, Fügung, Zufammenhang ; 
le plan, la firußure, le tijju, la tijjure, kin 
fleme, méchanisme. DieEinrichtung eines Schlof- 
fes, das Eingerichte ; le rateau, les gardes. 
EIN-RIEGELN , (eintiegeln) v. a. Ich riegele - 
riegelte ein, i. h. eingeriegelt. Zuriegein; 
verrouiller, fermer au verrou. Sich einriegeln; 
an 5 i 
EIN-RITT, Saturn) (de) gen. des-es, /. pl. 


(peu sf.) L'entrée al. 

EN (einrigen) v. a. Ich ritze - rizte 
ein, i. h. eingeritzet; Gercer, crever. Seinen 
Namen auf eine Fenfterfcheibe einritzen; gra- 
ver, tracer fon Pet pl un carreau de vitre. 

EIN-ROLLEN, (einrollen) v. a. Ich rolle-rolte 
ein, i. h. eingerollet; ÆEnrouler. 

EIN-ROSTEN, (eintoften) v. n. Ich rofte - ro- 
ftete ein, i. b. eingeroftet; S'enrouiller, ses 

ar de charger de rouille. 

EIN-R N, (einrüden) v. a. Ich rücke-rük- 
te ein, i. h. eingerücket; Mettre, inférer, pla- 
cer, ajouter. Etwas in einen Brief einrücken; 
ri ga. ch. dans une lettre, intercaler. Ein- 

ken.im Schreiben oder Drucken; lai/fer plus 
defpace am commencement d'uns ligne; ıt. Ein- 
rücken sv. n. avec l'auxil. feyn; marcher dans 
un pays, defcendre, entrer, avancer. . Die At- 
mee ift in das feindliche Land eingerückt ; Far- 
mie eff avancée, entrée dans le pays ennemi, 
ef Fre ei re l'ennemi. ung ab- 

eftekte ei en; occuper 

Berg, Das Einrücken, die Einrückung Tal 
dition, l'infertion. Die Einfchaltung; Pinteroa- 
lation. Das Einrücken in ein Land; ia mar- 
che, l'entrée de troupes. 

EIN-RÜHREN, (einrühren) v. a. Ich rühre-rühr- 
te ein, i. h. eingerühret. Vermifchen ; smiler, 
entreméler ; it. Durchmengen; délayer. Kalk, 
Mörtel, Gyps einrühren; détremper, er , 

gächer. 
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Acker. Eier einrühren; brouiller des œufs. 
léhl in Milch einrühren ; délager de la farine 
avec du lait. 
Ans u (die) gen. der-, pl. die- ‘Einfer; 
Un. Il eff quelquefois Daft Pr pour Joss ls 
chiffre qui marque e. Man mufs da 
noch eine Eins inzufetzen; il faut ajouter là 
un Un. Drei Einfer hintereinander machen 
- hundert und eilfz trois un de fuite Jan cent 
onze. 
(eing) eine, adj. € adv. Ein Menfch; un 
homme. Eine Sache; une chofe. Ich habe ei- 
ne gute Gelègenheit gefunden; j'ai trouvé ane 
bonne occafion. Ihn fehen, und Ihn lieben war 
eins; le voir & l'aimer n'étoit qu'une feule cho- 
fe. Es ift alles eins; c’eft tout un. Er will 
weder eins noch das andere; il ne veut ni l'un 
ni Pautre. Eins nach dem andern; l'un après 
Fautre , un d'un. Es ift mirEins; cela m’efl in- 
différent. Eins feyn, werden; étre d'accord, 
s’accorder, convenir. Eins werden mit jeman- 
den wègen des Handels; faire affaire avec qq. 
un. Wieder eins werden; raccorder. Bis auf 
dis Einige find wir eins; @ cela-près nous Jom- 
mes d'accord. Wir wurden eins; nous fimes 
tie. Man ward wegen des Ortes und der 
tunde mit einander eins; l’on convint du lieu 
& de Pheurs. Eins, einmal; une fois, um coup. 
Mit eins, auf einmal; tout d'un coup. 
EIN-SÂT, en ale) de der-, f. pl. Les 
Jemailies, 5 Jemence. von fo viel 
Einfät; intime Laquelle Taut Font de 


femence. 

EAN SECKELN, (einfädteln) v. a, Ich fäckele - 
fäckelte ein, i. h. eingefäckelt. (peu w. ) Geld 
fammeln; amafer, gagner, profiter 

EIN-SACKEN, (einfaden) v. a. Ich fücke: akte 
ein, i.h. eingelacket; ÆEnfacher. Korn einfak- 
ken; mettre du bled dans un fac; it. In die Ta- 
fche ftecken; empocher, embourfer, muttre en 
goche, en bourfe. 

EIN-SÆEN, (einfden) v. a. Ich fäe - fäete ein, 
i. b. eingefket ; Semer, en cer, meitre la 
femence en terre. Einen Acker einfaen; en/e- 
mencer un champ. 

EIN-SAGEN , (einfagen) v. Ir Ich fage - fa 
ein, i.h, ei fagt; (peu uf.) Sou Soufler. De 
Einfager ; le Joufleur. 

EIN-SÆGEN, Ceinfâgen) v. a. Ich fa; ge 
ein, i.h. eingefiget. Mit der Säge einen 
febnitt machen; couper, faire une coupure a 


EN ÉALBEN, (einfalben) v. a. Ich falbe - falbte 


ein, i. h. eingefalbet; Parfumer, oindre, frot- 
ter, embaumer. Eine Leiche einfalben ; embau- 
mer un corps mort. Die Einfalbung eines Leich- 
nams ; l'embaursement, 


EINSAMKEI 


EIN-SARGEN, (ein! 
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EIN-SALZEN, (einfalgen) v. a. Ich flze-falzte 


ein, i. h. einkefalzet; Saler, meitre dans ig 
fit, ne er dans la Jaumure, faire la falai fon 


e einfalzen ; caquer. efaizes 
2 "Heri -pec. Eingefalzenes Fleifchz 
du Jalé. je Ein ung, das Einfalzen; {a /a- 


lasjon, le Tl Af it. caquague. Der Einfalzer 


EINSAM, Nr & adv. Solitaire. Ein 


einfamer Menfch; un Jolitaire, érémiti- 
que. Ein einfamer Ort; un lieu Jolitaire, lieu 


retiré. Ein einfames Lèben führen; mener une 


vie êri , retirés, privée, vivre dans l'obfcu 
rités it. figur. Jeul, mhabité,  Jiparé, ‚Jans en- 
fants. Einfam leben; vivre le célibat. 
Einfam, einfamlich; adv. Jolitairement, en [or 
un reclus. Sich einfam halten; faire ban 

de, faire jeBe d part. Da ift es ganz einfam; 
il ny a ni he? nn er 

in it) (die der-, 

pl. La folitude, l'éloigne ste En. it, fe 
einfamer Ort; un ee ie lieu dot, 
jets Jévaré du commerce, une demeure 
parte. Ein einfamer Winkel; un boudoir. 
gur. Der Witwenftand; le veuvage, la viduïté, 
l'état de veuve. 


EIN-SAMMELN , (einfammeln) ou einfammlen, 


v. a. Ich fammele- fammelte ein, i. h. einge- 
fammelt; Amaffer , ramajer , cueillir, er 
lir, acquérir. Die Früchte einfammeln, ärn- 

den; recueillir les de la terre, moillon- 
ner, res la moiflon, la’recolte. Die Früchte 
feiner Arbeit ; vecweillir le de 
Jes travaux; it. faire une colkfée. Der Ein- 
fammler ; Er le moillonneur, collebkeur. 
Die Einfammlung ; Pamas, la récolte, moillon, 
cueillette, levée, colleile. Das Einfammlungsseft, 
Ærndefeft; la féte Jolemmelle de la pra 


gen) v. a. Ich Se A 
& en ih eingefarget; (gew %, y" 


SEN 3 mettre un mort dans u 
EIN-SATZ, (Einfag) (der) gen. des-es, pl. die- 
fatze; Ce que l'on met au jeu en commençant 


à jouer; la malle, couche, pouls, mife, jou, 
enjeu. Dee Einfatz des Buck mots 
ke poulan. er Einfatz in die Lotterie; Par- 
ge que cb dut lot dans une lotterie ; 
st. Verpfan 307 nterpfand; Fhypotköque. Der 
nl Tann.) le tannage, l'écorche’ 
ee le valet, V’itan, petite machine dont” 
ques ouvriers fe fervent pour tenir fermes & 
gi les pièces qu de travaillent, Einfatz von 
Schachteln, Kefleln, Bechern, Sehüffeln ; bei- 
tes de chauderons , gobelets, écueilles qui s' 
sent où fe mettent l'un dans Pautre; #. 
Einfatz ; pièce d'eaw courante ou ur 
bon conferve du poi Pufage journalier, 
fe vivier. Ein Ein tz, 2, Entrées poids 
qui ag l'un dans Fautre, 
Abh EIN- 
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EIN-SZEUERN, Keinfäuern) v. a. Ich fiuere- 


fäuerte ein, i.h. eingefauert; Melire du levain, " 


elrir. 

EIN-SAUFEN, Ceinfaufen) v. a. irr. Ich faufe- 
foff, /ubj. fofle ein, i. h. eingefoffen; (peu 
uf.) Boire, humer , avaler. 

EIN-SAUGEN, Re v. 4. irr. Ich fauge- 
og, /ubj. füge ein, i. h. eingefogen ; Sucer. 
On dit figurément d'un homme qui a contraßld 

- de bonné heure quelque habitude que ce Joit: Er 
hat es mit der Muttermilch eingefogen; il Fa 
Jucée avec le lait. 

ÆIN-SÆUMEN, (einfäumen) v. a. Ich fäume- 

- faumte ein, i. h eingefaumet ; Border, orler, 


œurier, ir 
ÆIN-SÆUSELN, (einfäufeln) v. a. Ich fäufele.- 
- fäufelte ein, L h. eingefaufelt; Ændormir, faire 
dormir un enfant, Ds quelques provinces: on 
dit: einfaufen. 
ÆIN-SCHAFFEN , (einfhaffen) voy. Zufammen- 


: kaufen; Acheter, acquérir à prix d'argent, faire 
mr 
EIN-SCHA| 


fe pourvoir. 
, Ceinfhakg) adj. & adv. Uni- 

- es Einfchalige Mufcheln; des coquilles uni- 

Ues. 

EIN-SCHALTEN, (einfchalfen) w. a. Ich fchalte- 
fchältete ein, I. h. eingefchaïtet; Jutercaler ; Je 

- dit proprement d'un jour qu'on ajoute de quatre 
- ans en quatre ans dans le mois de Fvriers it. 
+ #nférer, ajouter; introduire. Die Einfchaltung; 
* l'intercalätion ; interpofition, addition; la paren- 


- thefe. 
ZIN-SCHANZEN, (einfchangen) #. a. Ich fchan- 
+ ze-fchanzte ein, i.h. eingefchanzet; Fortifier, 
. ænvironner de fortification. Sich einfchanzen, 
wergraben ; Je terrer, f terraffer, Je couvrir 
.. le terre, remuer bien la terre, je retrancher, 
doger. Sich auf der verlornen Büfchung ein- 
anzen; faire un logement fur la contrefcarpe. 
- Yoy. Eingraben. | | 
EIN-SCHAERFEN , (einfchärfen) v. a. Ich fchär- 
- fe-fehärfte ein, i.h. eingefchärfet.: Stark ein- 
- prägen; ‚Imprimer, inculquer fortement. Einem 
. die Tugend einfchärfen ; inculquer Ja vertu à 
1. wm. Einem etwas einfchärfen, fehr empfeh- 
n; recommander, encharger, enjoindre. Ich 
habe ihm befonders eingefchärft; je lui ai re- 
commandé particulièrement, Die Einfchärfung. 
EIN-SCHA} , Ceinfcharren) v.a..Ich fcharre- 
fcharte ein, i. h. eingefcharret. Eingraben; 
Enterrer, enfouir, enterrer un mort. Den Sa- 
men mit dem Reehen einfcharren ; rateler une 
planche pour couvrir la graine. Die Einfchar- 
rung; l'enterrement , Pau rnt. è 
EIN-SCHATTIG, (enfchattig) adj. & adv. en 
de Geographie). Einfchattige Vülker ; hétéro- 
fiiens. On donne ce nom aux habitants, des 
. æoues tempérées, qui a midi ont leur ombre de 
côté différents favoir es habitants de la zone 
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tempérie feptentrionale du côté du Nord, & 
ni. de la zone tempérée méridionale du cd:4 dy 
Zidi. 
EIN-SCHAUEN, (cinfhauen) voy. EINSEHEN, 
EIN-SCHEERIG, (einfeerig) v. EINSCHÜRIG. 
EIN-SCHENKEN , (einfébenfen) v. a. Ich fchen- 
ke-fchenkte ein, i. h. eingefchenkt; Verfer, 
verfer dans. Wein, Bier einfchenken ; ver/ew 
du vin, de la bière. Schenkt ein; ver/ez, ver 
Sex à boire, remplijfez les yerres. Ein voli ein- 
“gefchenktes Glas; un ra/ade. Einem voll ein- 
chenken; faire bonne mefure à gg. un. Wie- 
der einfchenken ; szuer/er. On dit figur. Kla- 
ren Wein einfchenken ; dire à gg. un fes véri- 
ts, lui dire la vérité toute nue, la pure vérité. 
‚Er hat mir eins eingefchenkt; il m’a fait, joué 
sn tour. Der Einfchenker; l'échanfon, celui qui 
verfe à boire. 
EIN-SCHICHTIG, (cinfbidtig) adj. & adı, 
D'une couche, à fimple couche. k 
EIN-SCHICKEN , (einfiden) ©. a. Ich fchicke- 
ikte ‚ein, À. h. eingefchikt ; Esvoyer, faire 
tenir, remettre. à 
‚EIN-SCHIEBEN, (einfchieben) v. a. irr. Ich fchiebe- 
fchOb, fubj. fchübe ein, i.h. eingefchohen; Giiffer, 
gouler, ie er, inférer, fourrer dedans, faire en- 
trer. Er hat diefe Klaufel unvermerkt in den 
Contrat eingefchoben; il @ coulé cette claxfe 
dans le contr&. Einfchieben, durch Einfchie- 
ben ergänzen; /wppléer. It. Einfchieben; em- 
pocher, giiffer dans la poche, fourrer, gliffer Je- 
crètement d gg. un gg. ch. dans fe poche. Er 
fchiebt gern ein, läfst die Hände kleben, heißt 
ern etwas mitgehen; il à les naius crochues, 
A ef larron comme une chouette. Ein Eflen ein: 
fchieben; relever un plut. Das Brod einfchie- 
ben; enfourner le pain, remettre dans le four, 
Jt. Einfchieben; fubfhtuer, mettre à la place de. 
Ein Wort in den Text einfchieben ; fourrer un 
mot dans le texte. kin Teftament einfchieben, 
unterfchieben ; /uppojer un teflament, un enfant. 
Heimlich ein Document einfchieben ; Jouer. 
. Ein eingefchobener Teller ; une ajliette volante, 
Einfchiebgerichte ; des entreméts. Der Einfchie- 
ber ; l'enfourneur. Line Einfchiebleifte; (7. de 
- Menu.) le liftel d'arrête. Das Einfchiebfel; {a 
arenthèfe ; l'épenthèfe. Der Einfchub, die Ein- 
Tehiebung; Pin/ertion ; la fuppoftion; . fubftitu- 
tion. Die Einfchiebung einer Perfon in ein 
Amt; Pintrufion. Eines Nionats; l'embolisme, 
Eines Tages’; Pintercalation. 4 5 
EIN-SCHIESSEN, (einfcieffen) v. 4 & n.irr. Ich 
fchiefle - fchofs, fubj. ichüfie ein, i h. einge- 
‚ fchoflen ; Abattre, ruiner à coups de canon; 
it. (CT. de Boulang.) enfourner; (T. de Tiffer.) 
tramer, Von der rechten Hand einfchielien; 
paller le fil en trame. Von der linken Hand 
einfchieffen ; pafer. Ein Gewehr, eine Flinte 
einfchieilen; ejjayer un fufil. Ein eingefchofse- 
nes 
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‚nes Gewähr, das gut probiret worden; us 
fufl efayé. It, Einiciivien; comme v. n. av. 
“Pauxil, feyn. Einftürzen; s’cbouler,; s'écrouler. 
tomber en ruine. j 
EIN-SCHIFFEN, (einfchiffen ) v. a. Ich fchiffe- 
fchifte ein, i. h. eingefchiffet ; Embarquer, 
charger un va;jleau. Sich aufs neue bif- 


"fen; Je rembarquer: Die tinfchiffung; l'em- 


barquement. R 
EIN- SCHIRREN ‚ Ceiufirren) v. a. Ich fchirre- 
ü nacher les . 


fchirte ein, i.h, eingeichirret; Enkor 


chevaux. 

. EIN-SCHLACHTEN, (einfchlachten) #. a. Ich 

. fehlachte - fchlachtete ein, i. h. eingefchlach- 

tet; Tuer du bétail ae provifion de ména- 

e, carnaler. Die Einfchlachtung. 

ÆIN-SCHLÆCHTIG, (einfhlächtig) adj. & adı. 
Einfchlächtige Pferde; Chevaux de mime ge- 
Jage, d'une méme parure. 

ÆIN-SCHLAFEN , (einfhlafen) v. n. Ich fchlafe, 
du fchläfft, er fchläft ein, wir fchlafen &c. 
mp. Ich fchlief ein, parf. i. b. eingeichlafen, 
Anfangen zu fchlafen; ‚Sendormir, s'affoupir. 

© Er ift über dem Nachteffen eingefchiaten ; il 
s'eft endormi pendant le fouper. Einfchlafen , 
" (figur.) erftarren ; s’engourdir, languir. Ster- 
‘ben; mourir. Die Hand fchläft mir ein; ia 
‚main me fourmille. Der Fufs ift mir einge- 
“ fchlafen ; j'ai le pied endormi. Sein L.ifer, fein 
© Fleifs fehfaft bald wieder ein; Jon zèle Je ra- 
deutit. Das Einfchlafen; le Jammeil, l’ajjoupif 
Jement, l'engaurdif.meut. 

EIN-SCHLÆFERIG, (cinihléferig ) .adj. & adv. 
Einfchläfriges Bette; Petit lit pour: une perfonne. 

EIN-SCHLÆFERN, (einfcléfern) #.a. Ich fchla- 

. fere - fchläferte ein, .i..h. eingefchläfert ; Æn- 
dormir, ajloupir, faire dormir, berier. On dit 
. fig. Einen einfchläfern ; tromper, amufer gg. 


un par de bulles paroks Einen durch feine : 


Schmeicheleien einfchläfern ; endormir qq. un 
par {es teries. Ihr wolt mich nur damit 
einfchläfern ; vous me voulez feulement bercer de 
cela. It. Erftarren machen ; engourdir. Ein- 
fchlafernd; adj. & adv. narcotique, foporifique, 
Joporifère. Die Finfchläferung; l'affoupiffement, 
endormijlement, engourdiffement. 

EIN-SCHLAG, (Œinflag) (der) gen. des- es, 
pl. die-fchläge; Le le pour jeufrer les ton- 
neaux. Dem Fafle Einfchlag gèben ; Joufrer le 
tonreau. It. Der Einfchlag ; l'inclufe; it. l'em- 
ballage, (T. de tailleur.) le repli, ( T. de per- 
un % Die Treflür; Is Perl de cheveux, 
"CT. de tier.) la trame, (T. de tapiffier.) l'af- 
Jure. Der Einfchlag an einem Kluide ; f'étré- 
ciffement , éiréciflure. An einem Stück Zeuge 
cder Tuche, Ende, wo es angefangen 
“worden; {a tête d'une pièce d'étoffe. Der Ein- 
fchlag ; la pie. Vo;. Brecheiien. 


- treffer, retrejir. Die 
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EIN-SCHLAGEN, (dinfchlasen) v. a. & n. 6rr. 
Coinme v. a. Ich fchlage, du fchlägft, er fchli 
ein, wir fchlagen &c. /mp. Ich fchlüg, /ubj. 
fchiüpe ein, i.h, eingefchlagen. Hineinfchla- 
gen, mit Schlägen eintreiben ; Ficker, poujler, 

Conti à re en, in 
e Eide; piloter -, hier-, des: pieux. 
Einen Nagel einfchlagen; cogner -, Ar 
low; .chajjer un clou d coups de marteau. 
nen Keil einfchlagen ; emjoncer-, sogner us 
soin. Den 'intrag einfchlagen; (T. de tier.) 
éramer. kinwärts fchlayen, zerbrechen ; rom- 
pre, enfoncer, fracalfer, effondrer. Die Fenfter 
einfchlagen ; rampre-, aller les vitres, les fe- 
. nêtres. Die Thüre einfchlagen ; en, la 
gorie, Louvrir em pouffant. Den eines 
Hans mcg} défoncer. Einem die Zähne, 
kippen einichlagen; cafer-, rompre les di 
des 6es, à gg. un. Einlagen. ee ) Fer 
einihun; mttre dans. Den Pfeil einfchlagen, 
ihn in die Kexhe des Bogens Kgen; encocher Is 
feche. In Kilten, Faller &c. etwas eihfchle- 
gen; enaijler, éntauner, encaquer. Holz ein- 
ichlagen, es in Haufen Setzen; entaffer. Ein- 
wickeln, einpacken ; ‚enuelopper , empaqueter, 
‚emballır. Etwas in Papier, Leinwand einfchla- 
gen; ewvelopper qq. ch. de papier, de toile; met- 
tre en papier &c. Wären .einichlagen ; em- 
Paqueler, emballer des marchandifss. Das L&- 
der, die Haute in die Kufe einfchlagen ; rebat- 
tre les peaux. Bäume einfchlagen; couvrir de ter- 
re, enterrer. Bienen einfchlagen; faire entrer 
les abeilles dans la ruche. Schweine ins Ecke- 
rig einfchlagen ; envoyer des cochons À la glan- 
dee, les mettre au gland. Rüden einfchlagen, 
den Bauern Jagdhunde in die Fütterung geben; 
‚donner aux payjans des chiens à nourrir. Wein 
einfchlagen, dem Wein den Einfchlag geben; 
Joufrer le vin. Einfchlagen, zufammenfchla- 
en, einwärts biegen; remplier ; plifler ; ren- 
ers rétrécir, Dieler Rock it pue ein 
fchlagen ; on n’@ pas donné de rempli à cet ha- 
bit. Einichlagen beim Nehen; rabaitre, furje- 
ter. Die t:äre einichlagen; (7. de perrugu. 
and einfchlagen ; fm 
mer la main, le poing. Einen Weg einfc 
en; prendre un chemin, enfiler un chemin. 

EIN-SCHLAGEN, Leinfchlagen) u. #. avec J'auxil, 
haben; ( La conjugaijon eji ia méme ). In die 
Hand fchlagen ; dummer la main pour figne que 
Je marché eji conclu, que le marcké tiendra. Ii: 
Einfchlagen ; joudroyer, tomber fur, frapper. 
Das Wetter hat in den Thurm gıfchlagen; la 
foudre ejt tombée dans la tour; le feu du ciel 4 
tombé fur le cocher. Es hat eingefchlagen; ia 
foua e ef tombée. Einfchlagen, ( T. de Min, 
& Crijje) in der krde giaben; fouiller, creufer, 
Einfchisg:n, zufammenkommen ; concourir ; 

. regarder, concerner, toucher, appartenir, Jé 
Hhh3 rap- 


us 
Ei- 
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r , tendre à. Diefes fchlägt in die Ju- 
rifterei ein; cela eff du reffort de la jurispru- 
dence. it. auec l'auxil. feyn. Einwärts {chlagen ; 
rentrer. Das Friefel ift eingefchlagen ; le pour- 
pre ef rentré. Nan muf den Schweifs nicht 
einfc laffen; ilme pepe laiffer rentrer Ja 
Jueut. Éinfchlagen; (T. de peint. ) s'imbiber, 
s'emboire. Einfchlagen, gerathen; réuffir, avoir 
du fuccès. Diefe Früchte fchl in diefem 
Lande gut ein; ces fruits réuffifent bien dans 
ce terroir. 
lich eingefchlagen; tous /es enfants font bien 
nés. Diefer Diener ifk nicht eingefehlagen ; ce 
- valet n'a pas répondu à l'opinion qu'on avoit de 
fui. Das Einfchlagen, Einftofen , Zerbrechen; 
. Penfoncement; der Pfähle; le pilotage; der Hè- 
. singe in Tonneu; la caquage; des Gewitters; le 
foudroiement. Ein Eimfchlagmefler; une jambette. 
er Einfchlagsfaden ; ( 7. de tiffer. ) la duitte, 
les perrots. Die Einfchlagfpäne, zum Einfchwè- 
feln des Weins; les er ou la mèche de 
coton garnie de foufre. Der Einfchlagftock ; l'é- 
tau. Voy. Einfchlag. , 
EIN-SCHLÆGER , (Éinfläger) (der) gen. des- 
- 8, pl. die-; Le mineur; it. Pentajleur, mou- 


leur de bois. ; 

EIN-SCHLÆGIG, (einfdlägig) adj. & adv. Ein- 
fehlägig behauen, fchärfen; piquer d coups perdus. 

EIN- ICHEN, Ceinfébleichen ) vu. n. irr. Ich 

. fchleiche-fchlich ein, i. b. eingefehlichen; Se 

couler, Je glifer, Je fowrer , sintroduire, 

s'infinuer. it. v. recipr. av. l'auxil. haben. 

Der Dieb hat fich in den Garten eingefchli- 

. chen; le voleur s'efl gu dans lejardin. Sich 
in die Familien einfchleichen; s’ingerer dans 
les familles. Sich in eine Bediennng einfchlei- 
chen; /s gliffer dans une charge. Die böfen Ge- 
wohnheiten febleichen leicht ein ; les mauvai- 

Jes coutumes je glifens ou s'introduifent facile- 

ment. Das Einfchleichen, oudie Einfchleichung ; 
Finfmuation, l'affion de &c.  Einfchleichend , 
adj. Elan infinuant. 

EIN-S EIFEN, (einfchleifen) v. a. Ich fchlei- 
fe-fchleifte ein, i.h. eingefchleifet; auf einer 
Schleife einführen ; Mener fur untrafneau. Ein 
Glas einfchleifen, dögrofir un verre, lui don- 
ner une Fortin femblable au bafin. 

EIN-SCHLEPPEN, (anfleppen) v. a. Ich fchlep- 
pe - fchlepte ein, i. h. eingefchlept; Porter 


dedans. 

EIN-SCHLEIERN, (einfchleiern) v. a. Ich fchleiere- 
fchleierte ein, i. h. eingefchleiert ; Donner le 
voile à une novice. 

EIN-SCHLIESSEN (einfchliegen) v. a. & n.irr. 
Jch fchlieffe -fchlofs-/ubj. tchlöfle ein, i h. 
eingefchloflen; comme n. fermer. Das Schloff 
Schlleffet nicht ein; la jerrure ne ferme pas, 
comme a. verfchlieflen, ferrer , rejlerrer, em 
fermer, fermer , renfi … Er fchli alles 


Alle feine Kinder find ihm vortref- . 
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ein, damit es ihm nicht geftohlen werde; il/er- 
re, enferme tout, de peur d'être volé. Eine Sradt 
einfchlieflen; bloquer, inveflir. Den Feind zwi- 
fchen zwei Flüffen einfchlieflen ; enclaver l'en- 
nemi entre deux rivières. Etwas mit einem Zaun, 
mit einer Mauer einfchlieflen ; enfermer, dorre, 
enceindre, environner, enclorre une cour d’une ° 
haie, - d'un mur; murer. , Ins Gefängnifs ein- 
fchlieffen ; Kap Rear. Einen Brief einfchlief 
fen ; mettre une lettre dans un paquet. Ich habe 
ihm den eingefchloffenen Brief behændigt; je 
lui ai remis l'inclufe ; it. nrettre en parenthèfe quel- 
ques mots. Einfchlieffen, in fich halten ; conte- 
nir, comprendre, renfermer. Einen in dem 
Bund mit einfchlieflen; comprendre qq. un. dans 
l'alliance. Vielin wenig Worte einfchlieflen ; 
renfermer beaucoup en de paroles. Man hat 
einen Kranken ins Kirchengebèt eingefehlof- 
fen; on a recommundé un malade aux prières 
publiques.  Schlieffet mich in euer Gebet mit 
ein; Jouvenez-vous de moi dans vos prières. Sich‘ 
einfe lieflen ; s'enfermer , Je barricader , Je ref- 

Jerrer , fermer la porte fur foi. Sich in feine 

Studier-Stube einfchliefien ; /e confiner dans fon 

étude. Sich in feine Kammer einfchlieflen ; être 

en fon particulier. Mit eingefchloffen ; inchufivs- 
ment, y compris.  Einfchliefslich; adv. inchufi- 
vement. Die Einfchlieflung ; l'affion de Jerrer ; 

Le referrement, la détention, l'enceinte, enchd, 

re, infertion, it. invefliffement, le blocus ; 

re &r. 

EIN-SCHLINGEN, (einfhlingen) v. a. irr. Ich 
fchlinge - fchlang , fubj. fchlänge ein (pop. on 
dit auf fchlung-fchiünge ) i. h. eingefchl: - 
mit einer Schlinge, mit einem Knoten befefti- 

3 nouer, faire un nœud. Mit einer Schlinge 
en; He au lacet; it. voy. einfchlucken. 

EIN-SCHLUCKEN, [ einfclucen) v. a. Ich fchluk- 
ke-fchlukte ein, i.h. eingefchlucket; avaler, 
engloutir , engorger , engouler , we dévorer. 
Eine Befchimpfung geduldig einfchlucken ; (fig.) 
boire, avaler un affront. Ich habe es gedul- 
dig, ganz fille eingefchlukt, verbiflen, je 
l'ai avalé doux comme lait. 

EIN-SCHLUMMERN, ( einflunmnern) v.n.Ich 
fclammere-fchlummerte ein, i b. eingefchlum- 
mert; s'afoupir, commencer à fommeiller, s'en- 


dormir. 
EIN-SCHLÜPFEN , (einfchlüpfen) v. " Ich 
Re mr i.b, eing une 5 hin- 
i ee Je glifer, Je couler. Sich überall, 
allenthalben mit einfchlüpfen; /e fourrer par 


tout. 

EIN-SCHLÜRFEN , (einfchlärfen) v. a. Ich fchlür- 
fe-fchlürfte ein, i. h. eingefchlürf. In fich 
hineinfchlürfen; humer, avaler. Ein Ei ein 
fchlürfen ; humer un ar 

EIN-SCHLUSS „ Gin ug) (der) gen. des-es, 
pl. die-fchlüfle ; L'enclave, l'indule, la parenthele. 
Foy. einfchlieflen. à ‘EIN- 


en- 
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EIN-SCHMALZEN, (cinfémalien) v. 4. Ichfchmal- 
ze, fchmalzte ein, 1. h. re chmalzet ; enfimer, 
graifer. Se dit furtout de la laine qu'on oint 
huile. Der Einfchmalztrog; Le graijloir, bac. 
EIN-SCHMEICHELN, (einfmeichein) v. r. (lich) 
Ich fchmeichele - fchmeichelte mich ein, i. h. 
mich eingefchmeichelt ; s’infinuer par des care/- 
fes, flatteries; carejjer qq. un. Er hat fich bei 


eurem Bruder ziemlich eingefchmeichelt; il ' 


sel mis bien avant dans la familiarité de votre 
frère, par Jes flatteries. Sich bei einem ein- 
zufchmeicheln iuchen ; gagner les bonnes grä- 
ces d'une perfonne fe des flatteries. Das Ein- 
fchmeicheln, die Einfchmeichelung ; Kerl 
tion, les carefes. Einfchmeichelnd, adj. & adv. 


ste ,_carefant. 

-SCHMEISSEN , (einfhmeiffen) v. a. Ich 
fchmeifle - fchmifs ein, i. à. eingefchmiflen , 
zerbrechen; caffer, rompre. Thür und Fenfter 
einfchmeiflen ; rompre portes € fenêtres, caler 

- des vitres. Mit Gewalt einfchmeiflen ; enfoncer, 

ondrer, it. détruire, démolir, abattre. Das 
infchmeifien, die Einfchmeiflung; Id rupture, 
Venfoncement , la defirußlion , démolition. 

EIN-SCHMELZEN , (einfchmeljen) v. a.’ Ich 
fchmelze-fchmelzte ein, i. h. eingefchmelzet ; 
fondre, mettre dans le creufet. t einfchmel- 

. zen; méler en fondant. Wachs, Unfchlitt 
fchmelzen, einfchmelzen ; fondre de la cire, du 
Juif. Alte Geldforten, Silbergefchirr einfchmel- 
zen ; refondre de vieilles efpèces, de la vaiffile. 

EIN-S ELZEN, (einfthmelgen) v. a. En. irr. Ich 
fchmelze, du fchmil: 
fchmilzt ow fchmelzet ein, wir fchmelzen &c. 
imp.i. fchmolz fubj. fchmblze ein, parf. i. h.& b. 
eingefchmolzen ; fondre, Je fondre. Das Ein- 
fehmelzen der Münzen ; ia fonte des monnoies. 
Voy. Schmelzen. 


EIN-SCHMIEDEN, (einfejmieben) v. SCHMIE- 


EIN-SCHMIEREN, (einfehmieren) v. a. Ich 
fchmiere-fchmierte ein, i. h. eingefchmieret ; 
Graijfer , faire entrer en frottamt, pommader. it. 
empäter. Den Kopf die Stiefeln einfchmieren ; 
oindre la téte, graijler les bottes. Einem Kin- 
de den Brei einfchmieren ; donner la Da 
Die Einfchmierung ; lation de graijler Est. 

EIN-SCHMIRGELN, (einfchmirgeln) v. a. Ich 
fchmirgele-fchmirgelte ein, i. h. eingefchmir- 

elt. Mit Schmirgel beftreichen, befeftigen ; 
lajliquer , congluiiner. 

EIN-SCHNALLEN, (einfdnallen) v. a: Ich fchnal- 
le-fchnalte ein, i. h. eingefchnallet; Boulder , 
embowler , agraffer, attacher avec une boule, 
- une agraffe ; TR d'une boucle. 

EIN-SCHNAUBEN, (einfnauben) v. a. Ich 
fchnaube-fchnaubte ein, i. h. eingefchnaubt. 
Die Luft einfchnauben ; /e dit furtout des bäes ; 


zeft, ow fchmelzelt, er - 
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st attirer Pair dans là poitrine Eÿc. * 

EIN-SCHNEIDE, (Œinfneibe) (die) gen. der-pl. 
die-n; le crochet , inffrument de tourneurs. 

EIN-SCHNEIDEN , (einfneiben ) v. a. irr. Ich 
fchneïde-fchnitt ein, i. h. eingefchnitten; einen 

“ Einfchnitt machen; inci/er. Eine Kerbe, Fuge 
machen ; eniailler, cocher. Ein Bretteinfchnei- 
den; entailler une planche. Die Rinde eines 
Baums rund herum einfchneiden ; cerner l'écorce 

‘d'un arbre. Bücher auf den Rücken einfchnei- 
den; (T. de rel.) grecquer. Eine Stange in 
die Quer einfchneiden, um fie gerade biegen 
zu können; (T. de jard.) navrer. einfchnei- 
den, den Boden am Fafle zurichten; (T. de 
tonnel.) enfoncer. Seinen Namen in einen Baum, 
in ein Glas einfchneiden ; graver fon nom fur un 
arbre, fur un verre. Einichneiden ; /e dit auf 
comme verbe neutre des cordes, des fils, des jar- 
retières qui entrent dans la chair, qui font une 
bleffure. On dit aufi : Korn einfchneiden, ein- 
ärnden; #moiffonner. Einfchneißtend; adj. & 
adv. incifif. Einfchneidender Muskel an der Ober- 
lippe ; le mujile incifif. Der Einfchneider ; e/pè- 
ce de os dont fe fervent le faifeurs de pom- 
es, la cuiller de pompe. Die Einfchneidung ; 
'aftion de Eÿc. Einfchneidig ; adj. €? adv. Das 
eine Schneide hat ; tranchant. Zweifchneidig ; 
a deux tranchants. 

EIN-SCHNITT. (Einfchnitt) (der) Er, des-es , 
pl. die-e, L'incifion, la coupure, l'entaille, en- 
taillure, taille. "Einen Einfchvitt machen ; fai- 
re une incifion. Der Einfchnitt, die Kerbe, 
Fuge, der Falz; le cran, l'entaille, entaillure , 
la coche, hoche. Einfchnitt am Ende der Balken, 
die Dachfparren einzufetzen; le bas. Einfehnitt, 
den man an einem zerbrochenen Maftbaum 
macht, wenn man ein Stück darauf fetzen 
will; la goujure. In den Spitzring der Nadler; 
la retaille.  Einfchnitte eines üffelbartes ; 
les dents. Einfchnitt in dem Kiele eines Schiffes ; 
le jarlot, la räblure. In der Schuhfohle, wo- 
rin der Draht zu liegen kommt; la gravure. 
In die Pulverwurft, um den Mönch anzubrin- 
gen; la Jaignée de [awijlon. Einfchnitt, Falz 

“ einer Thüre; la jouée. Zu den Kellerlochern; 
jouée d’abat - jour. Einfchnitt in Veftungs- . 
Wercken ; l'embrafure. Ausgehöhlter Gang ; 
échäncrure. Schiefer Eintritt bei einer Traver- 
fe; la crémaillère, crémillère , it. Der Einfchnitt,. 
die Aernde ; la moiffon, récolte. Ein reicher 
Einfchnitt; une abondante moijlon. 

EIN-SCHNITZEN, (einf@migen) v. a. Ich fehniz- 
ze-fchnizte ein, i h. eingefchnitzet; inci/er, 
graver, voy. Einfchneiden. - 

EIN-SCHNUPFEN , (einfchnüupfen) Ich fchnupfe- 
fchnupfte ein, i. h. eingefchnupfet; Attirer , 
prendre par le nez. Die Einfchnupfung; lac- 
tion de ©. : 
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EIN-SCHNÜREN, ( einféniüren ) e. &. Ich fehnü- 


re-fchnürte ein, i. h, eingefchnüret ; acer , en- 
lacer , ferrer avec un lacet. Schnüret mich nicht 
fo feft ein; ne me lacez pas fi fort. Sich ein- 
fehnüren ; /e ler. Perlen einfchnüren , auf- 
reihen ; enfiler des perles. $. die Einfchnürung. 
EIN-SCHÖPFEN, Ceinfchöpfen) v. a. Ich fchop- 
RE à ein, i. h. eingefchöpfet; puijer , 
tirer de l'eau, prendre. afler einfchöpfen 
in einen Eimer &c. pui/er un eau d'eau. S. 
die Einfchöpfung ; Faflion de Eÿc. 
EIN-SCHRENKEN, (einfrénfen y v. a. Ich 
fchränke-fchränkte ein, à h. eingefchränket, 
mit Schranken umgeben ; Enfermer de barric- 
res, barrer. In gewifle Grenzen einfchrän- 
ken; ürsconjrire, borner, limiter, ceindre, 
environner, entourer, enclorre. On dit figur. 
einfchränken , mäfsigen , verkürzen;. borner , 
mettre des bornes à, limiter, rejlreindre, arr&- 
ter, modifier. Eines Gewalt einfchränken; 
limiter le fouvoir de qq. un, rabaifer la puif- 
Jance de qq. un, ravaler l'autorité de gg. un. 
Die Bedeutung eines Wortes einfchränken ; 4+ 
smiter , veftreindre la fignification dun mat. Er 
ft fehr eingefohränkt, die Flügel find ihm be- 
fchnitten; on lui a rogné les ailes. Ich will 
ihn dergeftalt einfchränken, dafs er nicht wird 
muchfen dürfen ;_je le captiverai fi bien, qu'il 


Kr Jouffler. Er.hat feine Tafel auf fechs 
Schüfleln eingefckränkt ; it sf reduit à fix 


plais chaque repas. Die Einfchrankunz; l'en 
eeinte, la limitation, reftriklion , modification, 
. les limites, bornes, it. la détermination ; condi- 
tion, claufe. OhneEinfehrankung ; ab/olument. 
EIN-SCHRAUBEN, (einfcrauben) v. a. regul. € 
irr. Ich fehraube-fehraubte ow fchrôb, ubj. 
fchröbe ein, i. h. eingefchraubt eu eingefchro- 
ben; Serrer une vis, Jerrer à vis. Einem Mif- 
fethäter in der Tortur die Daumen einfchrauben; 
Jerrer les s à un criminel, lui donner les 
offelets. Die Einfchraubung; l'aflion de &c. 
-SCHRECKEN, (einfreden; v. a. Ich 
fchrecke-fchrekte ein, i. h. eingefchrecket ; 
CT. de Chajje) Effrayer -;. ipowanter une bite 
ur la contraindre à donner dans les panneaux. 

ie Einfchreckung ; l'abfion de. .. 
EIN-SCHREIBEN, (einfreiben » v. a. irr. Ich 
fchreibe-fchrieb ein, i. h. eingefchrieben. Schrei- 
ben, auffchreiben; Ecrire, marquer, coucher ou 
tire par écrit, coucher fur le livre. Ins Ta- 
gs einfchreiben; &rire-, mettre -, porter 

le journal ; it. mettre en compte, en ki; 

de compte. InsProtokoll, Regifter, in die Ge- 
richtsbücher einfchreiben , eintragen ; enrégi- 
er ; inferire, immmatriculer. Sich einfchrei- 
n; s'inférire. Sich in die Matrikel der Stu- 
denten einfchreiben haflen ; prendre des infcrip- 
tions en Théologie, en droit. Bei Gerichte em- 
Schreiben laffen ; infinuer, Sich einfehreiben 


EIN-SCHUSTERN , (einfchu 


EIN-SCHW ÆRZ 
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Iflen; fs faire enröler, enrögifirer, immähri- 
culer. DA ere A Ka enré- 
giftrement ; infcription, immalriculation; im- 
prejion, marque Jur le livre ; infinustion; mo- 
dification. Die E nfchreibgebühr, das Einfereib- 

eld; l'entrée pour tWinfoription , Fimmatricu- 


tion. 
EIN-SCHROTEN, (cinf@roten) v. a. Ich fchro- 


te-fchrotete ein, i. h. eingefchrotet. Fäffer in 
den Keller fchroten ; Encaver , defendre dans 
la cave. Wein einfchroten; fler du vin. Die 
Einfckrotung, das Einfehroten ; Fensavement. 
EIN-SCHRUMPFEN, (einfrumpfen) v. n. Ich 
fchrumpfe - fchrumpfte ein, i. b. eingefchrum- 
ls unzeln bekommen; Se rider. Sein Ge- 
cht ift vor Alter eingefchrumpft ; il a le vi« 
Jage ridé de veillefe. It. Eingehen , fchwin- 
den; fe retirer. Das Fleifch ift eingefehrumpft ; 
la viande s'eft retirée. It. Einfchrumpfen , als 
Horn, Leder ; f racornir ; als Obft; coton- 
ner; als Pergament beim Feuer; groder „ fe 
grejiller ; als die Schale eines Apfel; Je ra- 
tatiner. Ein eingefchrumpftes altes Mütter- 
ehen ; sne vieille ratatinée. It. Enger, fchma- 
ler werden; /e rétrécir, fe recoquiller, fe reoror 
queviller. Das Einfchrumpfen ; la ride, le re- 
tirement , rébréciflement, ba rétraËlion. 


EIN-SCHUB, dm (der) gen. des-es, f. 


pl. (peu sf.) Le ment. Der Einfchub 
nes ee Kern l'intercalation. = 
EIN-SCHUREN, (einfüren) voy. Einheizen; 
Mettre le feu au four, faire du feu dans le four- 


mea. 
EIN-SCHÜRIG, (einfhärig) adj. & adv. Ein- 
‘ fchürige Schafe, einfchürige Wolle; Laine qui 
ne Je tond qu'une fois l'an. Eine einfchürige, 
' einhauige Wiefe; un pré que l'on ne peut fau- 
cher qu'une fois par an. R 
BIN SCHURZER, (einfchürgen) voy. EINKNÜP- 


FEN. 
EIN-SCHUSS, (Einfchuß) (der) gen. des- 4 
die-fchüfse ; La trame. TS ® 


Bere Khnkers al LI egsihifern ren) 
ere erte ein, i. h uitert. h, 
sus an Ku Verd 1 leiden; a 
quer à gagner, peräre, avoir dommage ; [3 
détériorer, dépérir, Je ruiner. 4 
EIN-SCHÜTTEN, (cinfcüften) o. a. Ich fchüt- 
© te-fchöttete eih, i. h. eingefchüttet. Eingief- 
fen; Verfer. Einem krahken Pferde einen 
Trank einfchütten; donmer un boijfon d um che- 
va. Korn einfchütten ; metire du bled dans le 
Sac. On dit auf dans quelques provinces. Vieh 
eibfchütten, es pfanden ; carnaler, emparquer. 
, Ceinfchtwwärgen) v. a. Ich 
fehwärze-fchwärzte ein, i. h. eingefchwärzet, 
Schwarz machen ; Nosrcir , rendre noir; bar- 
bouiller de noir. Die Kupferplatten einfchwär- 
zen; 





EIN.- 3 


zen; donner l'encre aux planches. It. Schmutzig 
machen: ; /alir, fouiller. Einfchwärzen, vet- 
leurnden. Vo. Anfchwärzen. Die Einfchwär- 
zung; l'affion de &c. 

EIN-SCHWATZEN, où EIN-SCHWÆTZEN, 
(einfchtwaten, on einfmägen) v. a. Ich fchwaz- 
ze-fchwazte ein, i. h. eingefchwazt; Per/ua- 
der par de belles paroles, emboifer, faire ac- 

‘croire. Einem etwas unwahres einfchwätzen, 
auf den Ermel heften ; en bailler d'une, en bail- 
“ler à garder à qq. un. Ihr habt uns da etwas 
falfches eingefchwäzt, eihe Brille aufgefezt ; 
vous nous en avez donné à garder. Einem ei- 
ne Meinung einfchwatzen ; abreuver qq. un 
d'une opinion. Er fchwazt ihm ein, was er 
nur will; ‘lui fait accroire tout ce qu'il veut. 
Sich bei jemanden einfchwatzen; s’infinuer par 
de belles paroles auprès de qq. un. Die Ein- 
fchwatzung ; l'aîion de perjuader Eÿc. 

EIN-SCHWEMMEN, (einfchwemmen) vw. 4. Ich 
fchwemme-fehwemmte ein, i. h. eingefchwem- 

met; Carrier. Der durch den Ren in die 

Löcher der Regen - Würmer eingefchwemmte 
Schlamm; le limon ou la boue que la pluie char- 
rie dans les trous des vers. 

EIN-SCHWINGEN, (einfchtwingen) (fich) v. r. 

örr. Ich fchwinge - fchwang , /ubj. fchwänge, 

(pop.) fchwung mich ein, i. h. mich einge- 

fchwungen ; Se dit des oifeaux de proie, Je 

jercher , s'abaitre. 

-SEGNEN, (einfegrien ) v. a. Ich fègne - fè- 
ete ein, i.h. eingefegnet; Donner la ou 
Einsdittion ; it. bénir, confacrer, confirmer. Yi- 
ne Frau bei ihrem Kirghganıga einfegnen ; re- 
lever une femme de couche. Œinen benden 
einfègnen; recommander à la grace de Diru. 
Die Einfegnung ; Ja bénédiftion, ee 
confirmation. Binfegnung neuer Eheleute; bé- 

nédiflion nuptiale, bénédiétion du rase 

EIN-SEHEN, (einfeben) v. a. irr. Ich fehe, du 
fieheft, er fiehet ein, wir fehen &c. Imp. Ich 

‘fah, /ubj. fähe ein, parf. i. h. eingefehen. 
Hineinfehen ; Regarder dedans, voir. ( Fig.) 
Erkennen, ergründen ; reconnoltre, concevoër , 

‘remarquer, difcerner, pénétrer, démäler, appro- 
fondir. Ich fehe feine Lift gar wohl ein; je 
connois fa rufe. Eines Abficht, Vorhaben ein- 

* fehen; entrevoir l'intention de qq. un. EineSa- 
che wohl oder tief en rat Fe une 

x ire, regarder qq. c ns a ein, 
nm er die, Tale Mio wohl einfahe; mais 

en Jentant trop bien les conféquences. Ich fehe- 
feine Schalkheit wohl'ein ; je reconnois bien fa 
malice. Sorgen; regarder avec Join, prendre: 

* garde, prendre foin. Rächen, ftrafen; venger, 
pre ow tuer vengeance, punir, chätier. Ab- 

elfen.; remédier, pourvoir. Das Einfehen ; 

“ia vue, le regard. Einem das Einfehen ver- 


hindern; empécher les vues à gg. un; 5 l'in 
-Tox. L - 


E 
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JpeBiom. (Fig.) Einfehen, Einficht; la pind« 
tration, vue, les lumières, le Join. Ein Einfe- 
hen haben; avifer, prendre garde, ruoir y 
remédier, donner ordre. Ein fcharfes Einie+ 
hen auf die Uebertrèter haben ; châtier févère- 
ment les transgrejleurs. , | 
EIN-SEIFEN, (einfeifen) v. a, Ich feife - feifte 
ein, i eingefeifet ; Savonner. Den Bart 
einfeifen; laver la barbe. Ein wohl eingefeif- 
ter Bart ift halb rafirt; barbe bien étuuée ef à 
demi rafée. Das Einfeifen der Wäfche ; le /a- 
vonage. 
EIN-SEITIG, (einfeitig) adj. & adv. Partid, 
rticulier, Jéparé, Jéparément, en parliculier. 
£inen einfei ue Frieden machen ; faire une 
paix particulière. Auf eiufeitiges Vorbringen 
das Urtheil fällen; prononcer jur un rapport 


BEN 
EIN-SENDEN , (einfenden) o. & r. & irr. Ich 
fende - fandte, ou fendete ein, i. h. einge- 
fandt, du eingefendet ; Envoyer, faire tenir. 
‘ Seinen Bericht nach Hofe einfenden ; envoyer 
[on rapport en cour. Die Einfendung ; l'envoi, 
EIN-SENKEN, (einfenfen) v. a. ‘Ich fenke-fenk- 
te ein, i. h. eingefenket; Plonger dans -, cou 
ler à fond. Eine Leiche einfenken ; de/cendre 
dans la fojle enterrer. Weinftücke einfenkenz 
provigner, faire des provins, marcotter. Ein- 
fenken, einen Balken; enslaver. Die Einfen- 
uns eine Balkens; Penchavement , it. Vaßlion 
EINSER Enter) (der) gem. à 
CR, (Œinjer) (der) gen. des -s, pl. die-;z 
Un l'unité, nombre. a r 4 
EIN-SETZEN, (einfegen) v. a. Ich fetze - fezte 
ein, i.h. eingefetzet. Hineinthun; Metire de- 
dans. Blumen, Bäume einfetzen; planter, en" 
terrer des fleurs, des arbres. Baume inKaftere 
einletzen; encaiffer. Vogel in Kefiche einfez+ 
zen; mettre en cage, encager des oifeaux. Vô- 
“gel in eine Hecke einfetzen; meltre en caba- 
ne, mettre, nicher. Gänfe zum mäften einfez- 
zen; enfermer pour engraijler. Einfetzen, beim 
" Spiel; coucher au jeu. Brod in den Ofen ein- 
fetzen ; enfourner , remettre dans le four. Ei- 


nen Boden in ein Fafs einfetzen ; em; y ren= 
foncer. Einen Wandhaken mit Kalk einfez- 
zen; /eeller une cheville dans un mur. 


Mit 
Blei einfetzen; fceller en plom. Einfetzen, . 
CT. de tann. ) in die Grube fetzen; abattre, 
sabattre, metire en plain. Einfetzen, die auf 
Meffen und Jahrmärkten nicht verkauften W&- 
ren; gurder, écarter. Einfeizen, zum Gieflen- 
in den Schmelzofen fetzen; mettre en fonte. 
‘ Edelfteine einfetzen; meltre en œuvre. Voy. 
- Einfaflen, Einfetzen. Gefangen fetzen; empri- 
Jonner qq. un, mettre en prifon ; Jaire qq. an: 
prifonnier ; contraindre par corps ; mettre qq. un 
en cage. Hühner zum mäften einfetzen; met- 
tre en'cage des poulets pour les engraijler. Ei- 
li; nen: 


434 EIN, 


nen einfetzen lafien; faire arrfter. Die Hx- 

“ fcher haben ihn eingefezt; les archers l'ont con- 

"duit en prifon. Einfetzen, bei einem aufzu- 

“heben geben; donner en garde à gg. un, dépo- 

‘fer entre les mains de qq.un. Zum Pfande ein- 
fetzen; cngager, metfre en gage, donner pour 

age. On dit figur. Einen in ein Amt ein- 
etzen ; inflaller ; établir ; inflituer, recevoir qq. 
un. Einen Richter, einen Befehlshaber einfetzen; 
commettre un juge; établir un gouverneur. Er 

ift darzu eingefezt; il el commis pour cela. Ii. 
Anordren, beftimmen; ordonner, inflituer, éta- 

‘blir. Ein Feft einfetzen ; inflituer une féte. 
Zum Erben einfetzen; conflituer héritier, défi- 
guer, faire, ordonner, déclarer, nommier gg. un 

Jon héritier. Einen cinfetzen, in Befitz fetzen; 

sut en pes ng , fnriflir. Wieder ein- 
fetzen; reflitusr en ofjefion ; it. rétabiir, 

Ein sel. i por PAF on 5 LE Es 
IN-SE G, (Œinfeling) voy. ABLÈGER. 

BIN-SETZUNG, CES) ie) gen. der-, 
J.rl Eines Pfandes; l'engagement, le gage. 
"Gefangenfchaft ; l'emprifonnement, la capture. 
Einfetzung des Läders rit der Lohe; le tanna- 
ge, coudrement, Belitzröhmung; prie de pof- 
Jelion. Einfetzung in ein Amt; l'infalation, 
"invefliture, intrônifation, établiffemcri. Einlez- 
zung in eine Würde, in ein l.ehengut ; Pin- 
vefliture, Kerl ment Feierliche Einfetzung; 
l'inauguration. Vorläufige Einfetzung in ein 
.gewilles Recht; {a provifion. Die Worte der 
"Kinfetzuug des Abendmahls vor dem Altar 
fprechen, abfingen; confacrer. Die Wieder- 

ang ; la réhabilitation. 

EIN-SICHT, (Enfin) (die) gen. der-, pl. die- 
‚en; Les lumières, Ja pénétration, ouverture, 
‚Je difternement, la vue, clair- voyance, droiture 
de/prit. Er hat fchüne, grofe Einlichten; à à 
de belles, de grandes vues. Ihr habt tiefere 
: Einfichten als ich; vous voyez plus clair que 
„mol. Ein Menfch von fchlechter Einficht; m 
Joible efprit, Leute von guten Einfichten; per- 


HR je bon goñt. 

\-SICHTIG, EINSICHTSVOLL, (einfitig, 
einfichtövell) adj. & adv. Clair-voyant, fin, pé- 
aétraut, prevoyart, avifé, qui a le taff für, la 
vuë perçante. éclairé. intelligent. 

QE ELEI, (Ginfisdeli) voy. EINSIEDLE- 

EIN-SIEDEN, (einfiden) ‚v. #. irr. Ich fiede - 
_fott, fubj. fütte ein, i.b. eingefotten; Décrof- 
tre, diminuer en bouillant, &bouillir. On trouve 
aufü ce verbe comme a@if avez l'auxil. haben. 
Einfiedeg laffen; faire bouillir à confomption, 
Das Einfieden ; le décroiffement, la diminution, 
rédËtion. It. Die Kinfiedung; l'afion de faire 
Louillir à confomption 

EIN-S!IEDLER, (Cinffebler ) (der) gen des - 8, 
pl. die-; Un hermitc, ermite, folitaire, ana- 


EIN. 


chorète, père du défert, qui vit dans la retraite; 
.moite. Er lebt wie ein Einfiedler; il vit com- 
me un ermite, On appelle auf Einfedler, use 
‚ejpece d'oileaux qui Je trouvent furtout en Suille, 
er Berg-Eremit; la happe de en ermite 
des montagnes de Suifle. It. Der Einfiedler ; 
.ejpece d'écrevifles. Bernard Vermite, le foldat, 
: pauvre homme. Eine Einfiedlerinn ; une Jo- 
itaire. : 

EINSIEDLEREI, ou EINSIEDELEI, (Œinfieble 
rei, ou Einfiebelei) €die) gen. der -, pl. die-en; 
L'hermitage, ermitage, la demeure d'un hermi- 
te, cafe dun hermite ; it, lieu écarté £3 Jolitaire, 
On appelle auf figur. Einfiedelei, eine ein- 
feme Modes une folitude, un lieu défert. 

EIN-SIEDLERISCH, (einfiedlerifch) adj. € adv, 
Erömitique , folitäire; retiré, éloigné du mon- 
de. Ein cinliedlerifches Leben ; une vie érémi- 


tique. : 

EINSIEGELN, (einfiegeln) v. a. Ich fiegele-fie- 

elte ein, i. h. eingefiegelt ; Cacheter. [celler. 

EIN-SILBIG, EIN-SYLBIG, (einfilbig, einfylbig) 
adj. €? adv. Nono/yliabe, d'une fyllabe. : 

EIN-SINGEN, (einfingen ) v. a. irr. Ich finge- 
fang ,/ubj. fange ein, i.b. eingefungen; Em 
dormir en chantant; dodiner. 

EIN-SINKEN, (einfinfen) v. n. irr. Ich finke- 
fenk, fübj. fanke ein, i. b. eingefunken; En- 
foncer, saga, couler à fond. 

EIN-SITZEN, (einfigen) v. a. irr. Ich fitze-füfe, 
Jubi. fafle ein, i.h. eingefeffen. ‚Durch Sitzen 
zerbrechen ; Rompre, brifer, en s’ajlegant def 
Jus; it. comme v. n. av. l'auxil. feyn. Im Ge- 
fangnifs feyn; éfre en gris, en arrêt. Sich 
æinfetzen, in eine Kutfche, in ein Schiff; mon- 
ter en caroffe, entrer, s'embarquer. lt. Ein- 
fitzen, fich zur Arbeit bei einem Meifter ver- 
mieten; ‘s'engager à travailler chez un maître. 
‚Einützen; refler chez Joi; ne pas fortir. Sie 
könnnen nicht gefund feyn, wenn fie fo viel 
einfitzen ; vous ne pouvez pas jouir d'une bonne 
Janté, fi vous ne Jortex pas, fi vous ne faites 
par de l'exercice. On appelle: Die Eingefefle- 
nen ; les habitants, Les citoiens d'une ville où 
d'un vilage pour les diflisguer des étrangers 

ui ne Jont pas domiciliés. 
-SITZIG, (einfigig) adj. & adv. Ein einfizr 
ziger Wagen; Une voiture pour une perfonne, 

EINS-MALS, (einsmals) adv. Un jour, quelque 


jour. 3 
EIN-SÖHLIG, (einföplig) adj. € adv. Einfohlir 
ge Schuhe; Souliers à fimple femelle. 
EIN-SPANNEN, (einfpannen) v. a. Ich. fpanne- 
. fpannte ein, i, h. eingefpannet. Die l’fèrde 
£infpannen; Atteler les chevaux. In den Ramen 
einfpannen; étendre, attacher, enchaffer, mettre. 
Der Sticker fpannt das Tuch ein; le bredeur 
étend le drap jur le métier. Einfpannen, enge 
zufammenziehen; concentrer. EIN. = 


EIN. 


EIN-SPÆNKER, (Einfpämmer) voy; Büchlenfpan- 
ner; Le gorte-arquebufe. It. Ein Auflader; un 


chargenr. 
EIN-SBENNIG, (einfpännig) adj. € adv. Attelé 
d'un feul cheval. Ein einipänniges Bett; un lit 


ENS une ee À ; 
-SPÆNNIGER , ( Einfpänniger) (der) gen. 
des-s, pl. die-; On appelle ainfi dans quel- 
rs villes barcher , les Jergeants à cheval. Ein 
infpänniger, (en T. de Mine) der eine Zeche 
allein bauet, in einer Grube allein arbeitet; 
feul à exploiter une mine. 
EIN-SP EN, (einfperren) v. a. Ich fperre- 
fperrte ein, i. h. eingefperret. Einfchliefien ; 
former , arrêter, vejjerrer, renfermer, empri- 
fonnsr. Einen in die Kammer einfperren ; en- 
fermer gg. un dans la chambre. Eine einge- 
fperrte es fangt keine Mäufe; jamais chat 
emmitoufld ne prit fouris. In ein Vogelbauer 
einfperren; encager. Einen in einKloiter, Ge- 
fangnis einfperren ; encoffrer qq. un. Den Fal- 
ken einfperren, um fich zu maufen ; (T. de 
fauconn.) nouer la longe. Die Einfperrung; l'en- 
cagement, l'emprifonnement. Voy. Einfchlieflung, 
EIN-SPINNEN, (einfpinnen) 2. a. irr. Ich fjin- 
ne-fpann, /ubj. fpänrie ein, (pop. fponn-fpünte) 
i.h. eingefponnen. Mit darunter fpinnen; AX- 
ler en filant. Sich einfpinnen ; comme les vers 
à Js faire fa coque. Die Einfpinnung ; Fafion 
de &é 


e Ce 
EIN-SPRECHEN, (eimfprehen) v. a. & n. irr.. 


Ich fpreche, du fprichft, et fpricht ein, wir 
fprechen ein &c. mp. Ich fpräch, /wbj. fpra- 
che ein, i. h. singeffrachen Einem Muth, 
einfprechen; Animer, encourager , affurer, re= 
lever le courage, mettre le cœur au ventre, met- 
tre le fen fous le ventre à qq. un; raffurer, rani- 
mer, confoler qq. un, lui donner de la con/olation. 
Einfprechen ; comme n. Bei jemanden einfpre- 
chen; voir, vifiter, rendre vifite d- ; paffer chez q]. 
un, pour lui parler. Er fprâch bei uns ein; 
sl tof par chez nous. Damit fie defto dfter 
bei ihnen einfpräche; as de d'engager à reve- 
nir plus fouvent. Ich will ehefter Tage bei euch 
einiprechen ; je vous irni voir au premier jour. 
It. Widerfprechen , Einfpruch thun; s’oppojer, 
+ former une oppofition, mettre un empéchement. 
EIN-SPRENGEN , (einfprengen) v. a. Ich fpren- 
e-fprengte ein, i. h. eingefprenget; Asrofer, 
(aupoudrer, jeter deffus, humelter. Einfpren- 
en, den Schnitt der Bücher anftreichen; mar- 
er un livre fur la tranche. Eingefprengte Erz- 
art: une mine en petits grains. 
EIN-SPRINGEN, (einfpringen) v.a. & 11. irr. Ich 
Springe fprang, Jubj. fpränge ein, (valg. fprang- 
[prünge) i. h. eingefprungen ; Rep en jautant 
contre; ib. comme v.n, avec l'auxil. feyu. Hin- 
einfpringen ; entrer, fauter , donner dans. 


\ 


EIN 435 
EIN-SPRITZEN, (cisfpriten ) v. a. Ich fpritre- 


fprizte ein, i. h. eingefpritzet; Séringuer, in- 
jefer. Die Einfpritzung ; Pinjekion, Palliou de 


eringuer. 
EN SPROSsIG ; EINSPRIESSIG, (einfprèfig 
einfpriegig) adj. & adv. (T. de Chaje). Ein- 
fpröflige Hirfchgeweihe ; des épois, 
EIN-SPRUCH, Einfprug) (der) gen. des-es, 
pl. die - fprüche; L'affion, la défenje, protefta- 
tion, oppofition, empéchement. Einfpruch thunz 
mettre oppofition, s'oppofer, faire ow former une 
Eee mettre empéchement à un mariage. 
er Einfpruch, Zufpruch, Einkehr, Befuch ; 


ia Que \ 
EIN-SPRUNG; ( Cinfprung) (der) gen. des-es, 
pl. die-fprünge; Le fond efcarpé d'un parc ow 
d'un breuil par où les bétes entrent Jans pouvoir 
retourner. Der Einfprung in den Thiergürten, 
wodurch ein Thier leicht einfpringen, aber 
nicht wieder zurück kann; un fond e/carpé. 
N À SABRE I a Ich fpucke- 
pyckte ein, i.h. eingeipuckt; (pop.) Yoy.Speien. 
In die Hand fpucken; Cracher das 4 > 
EINS SEYN, (eins feoyn ) v. m. Ich bin- war, 
ubj. wäre eins, i.b. eins gewèfen; Ætre d'ac- 
cord, confentir. Werden; convenir, tomber d’ac- 


cord. Voy. Eine. 
EINST‘, EINSTMAL, DEREINST, (einft, einff: 
mal, deveinfi) adv. Un jour, quelque jour. 
EIN-STÆBEN, (einftäben) v. a. Ich ftäbe-füübte 
ein, i.h, eingefläbet; (T. de tanneur). Warm, 
är machen ; Puffer à l'eau chaude. 
EIN-STALLEN, eimftaffen) v.a. Ich ftalle-ftalite 
ein, i. h. eingeftallet; Fermer, enfermer dans 
une Eiable, dans une écurie; it. établer les chg- 


vaux. 

EIN-STEMMEN, ou EINSTEMMEN, (einfrdm: 
men, cinffemmen) v. a. Ich ftäâmme-ftämmte ein, 
i.h. eingeftämmet ; (T. de ferrur) ôter, enlever. 
Eine Thür auf der hohen Kante einffämmen ; 
ôter quelque chofe du carne d'une porte poar y 
clouer ou attacher la fe E 

EIN-STEMMIG, (einftämnrig) adj. & adv. D'un 
feul tronc, d'une feule tige. 

E N-STAMPFEN, (einftampfen) v. a. Ich ftam- 
pfe- ftampfte ein, i. b. eingeftampfet ; Baitre, 
enfoncer, fouler, prejfer ; it. hier. Das Pulver 
in dem Flintenlaufe einftampfen ; bourrer. 


EIN-STAND, (Einftand) (der des-ez, /. 
pl. Der Antritt; fs en [X 2 Senn kit 
ftand, Einftandsfchmaus geben ; pays 7 
venue, Jon entrée, Jon bec-jaune. DerKi d, 


das Einftandsrecht ; le droit de bienféance du 


Be nr { 

EIN-STÆNKERN, (einftänfern) v. a. Ich fün- 
Beer - ae eu, ‚i.h. eingeflänkert; Em- 
puantir, remplir de mauvaife odeur ; à 
l'air d'une prints ec, en 
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EINSTECH-BOGEN,, (Eine on ce Ben 
des -s, pl. die-bogen; (T. d'imprim.) La 


feuille d'i 
EfSTE ar Ceinftehen) v. a. irr. Ich fte- 
* che, du ftichf, er fticht ein, wir ftechen &e. 


Imp. Ich ftäch, ftäche ein, i.h. ein- 
pefochen. In DA ftechen; Be percer. 
. her einftechen; trouer. 
EIN-SIECKEN, (einfteden) v.a. Ich ftecke - 
ftekte ein, i. h. eingeftecket ; Fioher, inférer, 
cri dans. ge eg , us . afche 
ecken; em; , mettre en Ja a bour- 
Je; eu Du Degen einftecken ; rengaf- 
ner l'épée, remettre dans le fourreau, au Faure 
reau. Einen Gefangenen einftecken; empri- 
Jonner gg. un, le mettre en prifon. Ein Com- 
liment einftecken ; regafner un compliment. 
m mufte den Verweis einftecken ; il fut obli- 


£ d'avaler la pillule. Das hat er müflen einftek- ” 
en; il a été obligé d'avaler le morceau, le ca- : 


ar Eee het ‚Dee Uhr eingefteckt; il m’a en- 
EINS STEHEN “enfer ) v. m. irr. Ich Îtche- 
. fand, Sub: ftände ein, (on dit aufji vulg. ftund- 
fünde ) 1. b. eingeftanden. In einen Dienft 
einftehen ; 6. a. d. einen Dienft antreten; Se 
dit fur tout des domefliques. Entrer en era. 
It. Hineinwärts ftehen ; étre tourné en dedans. 
Einftehen, inneftehen, als eine Wage; étre en 
ga In einen Kauf oder Handel mit ein- 
en, mit Theil daran nehmen; entrer, par- 
ticiper, avoir part. Für en für etwas ein- 
ftehen, Bürge werden, gut 
pour gg. un, répondre d'une cho 
ftehe für alles ein; je réponds de 
EIN-STEHLEN, RTS (fich) er r. irr. Ich 
fehle mich ein, du ftieblft dich ein, er ftieblt 


fich ein, wir ftéhlen uns ein &c. Imp. Ich . 
bj. Stähle mich ein, parf. i.h. mich . 


eingeftohlen, (pop. on dit i. ftoh]-fiühle) im- 
pérat. ftiehl; Entrer Jecrètement où furtivement, 
fe glifler, s'introduire, s’infinuer, Sich in ein 
Amt en: et dans une charge, y 
N-STEIGEN, ( 
EIN- GEN, Ceinfeigen) vn. im. In ftei Le 
.ftieg ein, i. b. eingeftiegen, impr. A 
trer en montant, monter par ; it. efcal [A 
Poftknecht bittet, fie möchten einfteigen ; ap 
poftillon vous prie de monter. Die Diebe find 
zum Fenfter eingeftiegen; les voleurs font entré 
ar la fenétre. 

-ST. N, (einftelen) v. a. Ich ftelle-ftèlte 
ein,i.h. eingeftellet. 
dedans. Etwas einftellen, damit aufhören ; 
cer, finir ; faire ceffér. Stellet eure Klagen 
ein; cflez vos plaintes, Sein unordentliches 
Leben einftellen; abandonner Jes déréglements. 
dt. Auffchieben , anftehen laflen; remettre, re- 
metre. à un autre temps, différer, fufpendre, 


en; s’obliger . 
MES a un. Ich 


Hineinftellen ; Mettre 
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Surfeoir. Die Arbeit einftellen ; fur/eoir le tra- 
. wail, le faire cejer. Die Opern, Kombdien, 
Schaufpiele einitellen; fermer les‘theatres. Sein 
Alone fr einige Zeit einftellen, verfchieben ; 
ifférer [on dejjein que temps. Einftel- 
len, a ; veirancher. Die überfdiligen 
Komplimente , DIEBE RE LA ein- 
ftellen ; faire trève de ne le cérémo- 
nies. bildeten, CT. de Chaffe ) einfangen, in 
Netz& öder Garne bringen; prendre au le. 
Einen Gefellen einftellen, c. à d. in Arbeit 
nehmen, fetzen; donner de la befogne. Sich 
einftellen , hingehen , fich begèben ; aller fe 
rendre; Je trouver, Je préfenter , venir compa- 
roître. Sich zu rechter Zeit einftellen; venir, 
Je trouver, je rendre à point nommé, comparot- 
LE Je préjenter à l'afignation; it. payer au 
xé. Sich wieder einftellen ; retourner. 
Due le Vaklion de-, it. la remife, cef- 


ation, bandonnement , fujpenfion. : 
EINST! un” ‚in EINSTENS, voy. "EINST. 
EIN-STICK Ceinfticen) v. a. Ich'iticke - ftik- 


te ein, i. h. eingefticket; Faire de la brode- 
rie en couchure, su re, plate, paffée. 
EIN-STIMMEN, (einfti immen) v. n. er ftimme- 
ftimmte ein, i. h. eingefiimmet. Einig feyn; 
s’accorder, convenir, étre d'accord, confentir, 
approuver. So bald er ausgerèdet, ftimmten 
die übrigen mit ein; désqu'i eut parlé, les au- 
tres y confentireut tout d'une voix. Mit ein- 
ftimmen; concourir. Uebereinkommen; corrs- 
Jpondre. Voy. Uebereinftimmen. 
man l'accord, le confentement &c. 
EAN-STIMMIG, Cinéma) ads & er Confo- 
nant, conforme; it. atcor » qui efl d'accord, 
de même fentiment. ‚Sie find darinne einftim- 
mig; ils s'accordent, ils font d'accord en cela, 
d'aicord, de même manière, de concert, com 
formément, en conformité, tout d'une voix. Das 
wird Re angenommen; cela palle du 


bonnet 
-EIN-STOPFEN, ne, v. a Ich ftopfe - 


ftopfte ein, i. h. eingefto Hineinftecken; 
«fer dedans, mettre, Jour faire entrer, 
er, rrer, prejfer, Jerrer. Füllen; 
remplir. Das Bettlacken Aal r einftopfen ; bor- 
der un lit. Voy. Stopfen. 
BIT SIOFFER: ?Einfopfer) (der) gen. des- 
ie-5° Couteau ou marteau de tonnelier. 
EIN- 1. FTOSEN, Ceinftofen) v. a. irr. Ich ftofe- 
fties ein, À h. eingeftofen. Mit Gewalt hin- 
einftofen ; enfoncer, percer, ficher. Pfähle in 
die Erde ein ofen; ficher des pieux en terre, 
Wären, Kohl in ein Fafs einftofen; enfoncer 
des marchandifes, des choux dans un tonneau. 
Hineinfchieben; poufer dedans. Einftampfen; 
battre, fouler, pre fer. Einrammen.das Stein- 
pflafter; hier; it. (T. de corroy.) Die Haute 
fon: Aösweife in die Kyien ip 


Ps Einftim- , 
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mettre les peaux dans les plains. Einftofen, 
zerbrechen; cafer, rompre. enfoncer, effon- 


drer. Eine Fenfterfcheibe Re ; caffer une 


vitre. Den Boden eines Fafles einftofen ; rom- 

e le d'un tonmeau. 

-SIREICHEN , (einftreihen) v. a. ir. Ich 
ftreiche - ftrich ein, i. h. eingeftrichen; Frot- 
ter, faire entrer en frottant, enduire. Die Sal- 
be wohl einftreichen; faire bien entrer P’on- 


guent. Eine Perücke zum erftenmale einftrei- . 


chen; mettre la première poudre à une peruque. 
Den Kalk einfireichen; ficher le Fr Ein- 
freichen, (ig. ) einnelimen, Geld, Gefchen- 
ke; tirer, retirer de l'argent, des A 
ftrich das Geld hurtig «in, und gieng fort; #{ 


prit l'argent tout d'un coup € s'en alla. Alles - 


einfireichen ; far rafe. Er ftreicht wacker 
Geld’ein, verkauft viel; z vend beaucoup, il 
retire beaucoup d'argent. Einftreichen; ( 7 de 
Jerrur.) fendre; it. (T. de Chajla) Eintreiben; 
poufler, Jerrer de pres; it. v. n. Die Rebhüner 
ftreichen ein; les perdrix vont au pét. Es ei- 
nem einftreichen, einen wieder bezahlen; don- 
ner, faire, rendre le paroli à qq. un. Ich wills 
ihm einftreichen! ich will ihn fchon wieder 
finden; je la lui garde belle, il eft fur mon ca- 
ng Das Einftreichen, die Einftreichung; 
baklıon de .. 


EIN-STREUEN, (einfireuen) v. a. Ich ftreue- . 


ftreuete ein, i. h. eingeftreuet; Par/emer de, 
répandre, jeter fur. Streuet ein wenig Zuk- 
ker ein; jettez y un peu de fucre. Fürs Vieh 
einftreuen; faire litière. Fig. Einmifchen, ein- 
bringen; méler , femer. 


-EIN-STRICH,, (Einftrich) (der) gen. des-es, pl. 


die-e. Am Schlüflelbarte; Je räteau. An dem 
Riegel eines Schlofles; Pencoche, arrét du pene. 


Einitriche, (T. de Mine) Querhölzer über den - 


Schachte, woran die Seitentonnen gefchlagen 
werden; les poutres, traverjes. 


EIN-STRICKEN, (einftrifen) Mäler en tricotant. 
Voy. Stricken. 


EIN-STURMEN,, (einffürmen) v. n. Ich flürme- ' 


ftürmte ein, i.h. eingeftürmet, Auf jemanden 
einflürmen; fe jeter fur gg. un. 

EIN-STURZ, (Œinfturz) (der) gen. des- es, f pl. 
L'éboulement, la ruine. Den Einfturz drohen; 
menacer ruine, S’étonner. 


EIN-STÜRZEN, (einftürgen) v. n. irr. Ich für- ' 


ze -flürzte ein, i.b. eingeftürzet; S’écrouler, 
s’abattre, s’cbouler, tomber en ruine. Die Mauer, 
das Haus ift eingeftürzt; {a muraille, la mai- 
Jon sf abattue. Einftürzen, verlinken; fon- 
dre. S.die Einftürzung, das Einftürzen, 
EINST-WEILEN, (einjiweilen) adv. En atten- 
dant, cependant, par provifion. 
EIN-SUDELN, (einjudeln) Souilir, /älir, on 
grailler, encuiraffer. Voy. Befudeln, 
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EIN-SUMPFEN, (enfumpfen) v. a. Ich fumpfe- 
an ein, i. h. eingefumpfet. (7. de potier.) 
Die Erde, den Thon einfumpfen ; détremper. 


"EINS UMS ANDERE, (eins ums andere) adv. 


Alternativement, chacun d fon tour. 
EINS-WEILIG, (einsweilig) EINSWEILEN, 
voy. EINSTWEILEN. 
EIN-SYLBIG, (einfplbig) voy. EINSILBIG. 
EIN-TÆGIG, (eintägig) adj. & adv. D'un jour, 
ine dure qu'un jour, qui n’a qu'um jour; it. 
hémère, fe dit des fièvres, des fleurs € des 


animaux qui ne durent qu'un jour. 


Er EIN-TAUCHEN, (eintauchen) v. a. Ich tauche- 


tauchte ein, i. h. eingetauchet; Tremper; it. 
plonger, enfoncer, mouiller. Die fchwarz ge- 
farbte Seide in kaltes Wafler eintauchen; dis- . 
broder la foie. Die Lichtdachte zum erftenma- 
le eintauchen; plinger, plonger, tremper la mè- 

Sich eintauchen; /e plonger. Wieder, 
aufs neue eintauchen ; reiremper, replonger. 
Was eingetaucht werden kan; wenn er 
Eintaucher; en eur, ouvrier dans les mou- 
lins à papier. Die Eintauchung; Pimmerfion, 
la plingure, plongure, trempe. Der Eintau- 
chungskeffel , Anfeuchtungskeffel, die An- 
feuchtungsgrube der Papiermacher ; Is mouil- 

ir, mouilladoir. 

EIN-TAUSCHEN, (eintaufchen) v. a. Ich tau- 
fche - taufchte ein, i. h. eingetaufchet ; Er 
rir en troquamt, troquer, faire un troc, dei 

er, changer pour ow contre qq. ch. Ich habe 
iefes für alte Kleider eingetaufcht; j'ai éroqué 
de vieux habits contre cela. 


EIN-TEICHEN, ( einteichen ) v. EINDEICHEN. 
.EIN-TEIGEN, (einteigen) v. a. Ich teige-teigte 


ein, i. h. eingeteiget. Teig machen; travail- 


ler la pâte. 
EIN-THEILEN, (eintheilen) v. a. Ich theile - 


theilte ein, i. h. eingetheilet; Pärtager, divi- 
fer, démemsbrer, Jéparer, metire en pièces, mettre 
d part. Austheilen; difiribuer, départir, dis- 
pen/er. Anordnen, darnach richten; rögler, 
di/pofer, me" Seine Stunden, Gefchäfte or- 
dentlich eintheilen ; partager regulièrement, règ- 
ler fes heures, Jes affaires, digérer, difiribuer, 
apehr; difpenfer, compajler Jon temps, Jes 
akions. Etwas in Kapitel, Abfchnitte einthei- 
len; rédiger par chapitres. Die Zimmer find 
wohl eingetheilet; les chambres font bien mé- 
nagées ; it. clafifier. Die Eintheilung; le 
tage, la divijion, le règlement, la difpofition. 
Eintheilung der Steuren ; la répartition, difiri- 
bution, le réglement, département des tailles, 
affiette de tailles. Die Eintheilung einer Rede; 
la partition. Gleiche Eintheilung ; équation. 
Die Eintheilung der Erbfchaft machen; faire 
le partage, la difiribution d'une Jucceffion. Ein- * 
Seinen ‚der Perlonen; la dafe, a! 
ii3 ‘ 
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der Thieré, Kräuter und Gefchlechter, Gat- 
oe &c. la dlafification. 

EIN-THUN, (einthun) v. a. isr. Ich thue-thät- 
thüte ein, i. k. eingethän; Mettre dedans, en- 
fermer, refermer, Das Vieh einthuh; enfer- 

- mer les befliaux dans un étable. Die Früchte 
einthun; age la moijlon. Die Biene hat 
eingethan; Fabeille a dépofé Jes œufs. 

EIN-THÜREN, (einshüran) v. a. Ich thüre-thür- 
te ein, i. h. eingethüret; Se dit des moulins 
d vent, couvrir. de bardeaux, d'échandules. 

EIN-TONNEN, (cintounen, v. a. Ich tonne-ton- 
nete ein, i h. eingetonnet; Zntonner, enfu- 


tailler. 

EIN-TÖNIG, (eintônig) Es adv. Monotone, 

i eß fur le mime ton. Eintönige Wiederho- 
ungen; des répétitions. Die Eintönigkeit; ka 

EIN-T} CT (em ach ) (die) de: 

- , (Eintracht) (die) gen. der-, f. 
pl. Die Einträchtigkeit; ee la el 
Punanimité. In guter Eintracht leben; vivre 
an bonne intelligence. Es ift keine Eintracht 
unter ihnen; 4 n’y a guere de compatibilitd 

or entre eux. | 

EIN-TRÆCHTIG, (cintrdctig) adj. & adv. Uni, 
snanime, cowcorde, accord, wniforme, égal, un- 
animément, en bonne union, uniformément, d’ac- 
sord. Sehr einträchtige Freunde; des amis bien 
snis. Mit einträchtigem Willen; d'un con/en- 
timent unanime. 

EIN-TRAG, (Eintrag) (der) gen. des-es, f. 

l. Der Nachtheil; F’obfladle, l'empéchement, 
jr perte, le dommage, préjudice. Diefes thüt 
der Handlung en Eintrag; cela porte grand 
préjudice au négoce. Ohne dem Gefetze Ein- 
trag zu thin; Jans déroger d la loi, Ich ha- 
be euch in eurem Amte keinen Eintrag gethän ; 
je ne vous ai pas empéché dans les fonttions de 
votre charge. Einem in feinen Rechten, An- 
fehen, einen Eintrag thün; empiéter fur les 
droits, fur l'autorité de qq. um. déroger à qq. 
un, au droit de ag. un; it. Der Eintrag, Ein- 
fchlag bei dem Weber; ia trame, l'anchue. Der 
Eintragsfaden ; la duitte. 

EIN-TRAGEN, (eintragen) v. a. örr. Ich e, 
du trägft, er trägt ein, wir tragen ein &c. 
imp. ich trûg, Jubj. trüge Te i. b. ein- 

etragen; Porter, orter dedans; it. Nüz- 
fch feyn, Nutzen geben; profiter, fervir, rap- 
porter, rendre, porter, valoir, men rap- 
porter. Ein Landgüt, welches fo und fo viel 
einträgt; une terre qui rend tant. Sein Güt 
trägt ihm viel ein; sl retire beaucoup de Ja ter- 
re. Diefer Handel trägt viel ein; ce commerce 
rapporte beaucoup. Das trägt nichts ein; cela 
ne fait pas bouillir la marmite. Das trägt erft 
nach langer Zeit etwas ein; c’efl du pain bien 
long. In ein Buch eintragen; #otæ, marguer, 
écrire dans un livre, meiire fur le livre In 
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die Rechmung eintragen; mettre én-ligne de 
compte, porter qq.-ch. en compte. Ins Protocol 
eintragen; enregifirer, immatriculer, sufinuer.. 
In die Mufterrolie cn enröler. Unrecht 
eintragen; contre- . Eintragen; (en 7. de 
Tifer.) tramır. DXe Bienen tragen ein; Les 
abeilles font leur miel. 
ELN-TRÆGLICH, (einträglich) adj. & adv. Pro- 
fitable, luratif, avantageux, » d'un 
bon, grand rapport, revenu. Ein einträglicher 
Handel; un commerce profitable. Ein einträg- 
lich Amt, Landgüt &c. ums charge, terre d'un 
and rapport, Das ift mir ein einträglicher 
andek; cela me vaut une bonne vacke à lait. 
EIN-TRANKEN, (eintränfen) v. a. Ich trinke- 
a ein, er b. eingetrünket; rs ab- 
ver, mouiller, pénétrer , il . Der- 
bes Erz eintränken; (T. de Fes) fondre 
de l'argent en le milant auec du plomb; it. (fig. 
Eintränken, vergelten, fich rächen ; venger, 
rendre la pareille. Ich’ will es ihm fchon wie- 
der eintrinken; (vulg.) je lui rendrai la pa- 
veille. Die Eintrankusg; (7° de Chymie) l'êm- 
ER AE 

\- FELN, (cintrdufeln) Couler goutte d 

outte. Joy. Eintropfen. 

\-TREFFEN, (eintreffen) v. #.irr. Ich treffe, 
du trifit, er trift ein, wir treffen ein &c. imp. 
ich träf, /ubj. träfe ein, parf. i. b. eingetrol- _ 
fen. Ankommen; arriver, venir; it. Zufam- 
men kommen; fe rencontrer, fe joindre. Wir 
find zu gleicher Zeit an dem beitimmten Orte 
eingetroffen; nous nous fommes rencontrés en 
même temps au lieu afigné; it. Richtig feyn, 
einftimmen; &re vrai, jufle; it. convenir, qu 
drer, répondre d... Eintreffen, &ben oder ge- 
nau ins andere paflen; coïndrer. Sieh fchik- 
ken; s’accorder. Eintreffen, erfüllet werden; 
#acomplir. Es trift nicht ein; effet ne ré- 
pond point aux paroles. Es ift eingetroffen; l'é- 
virement a juflifié la préd.ion. . 

EIN-TREIBEN, (eintreiben) v. a. irr. Ich treibe- 
trieb ein, i. h. eingetrieben. Hineintreiben; 
faire entrer dedans. Einen Nagel in die Wand 
eintreiben ; coigner un clou dans le mur. Das 
Vieh eintreiben , ramener le bétail du pâturage, 
le faire retourner au village. Das Leder ein- 
treiben, in das Treibfafs un: tauner. On 
dit figur. Geld, Schulden, Schatzungen ein- 
treiben ; lever, exiger les dettes, contributions, 
prefler les débiteurs d payer, à fournir de Par- 

ent, exécuter. Ich will ihn fchon eintreiben; 
3 le rangerai bien; it. Einen eintreiben, ab- 
führen, das Maul ftopfen; röfuter, rembarrer, 
prejler, fermer la bouche. confondre, reduirs 
as filence. Ich habe ihn fehr ces ber- 
umgetummelt; je l'ai bien galop. Man hat 
ihn recht eingetrieben ; on l'& rendu muet com- 
me poijlon. Sein Gegner hat ihn gewaltig ein- 
getrie-. 
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getrieben; Ha été abimé de fon adver/aire, Ei- 
sen eintreiben, ängftigen, in die Enge trei- 
"ben; tourmenter gg. un. S. die Eintreibung; 
l'affion de faire entrer, ou d'exiger les dettes E5c, 
EIN-TRETEN, (eintreten) v. n. irr. Ich trete, 
. du tritft, er trit ein, wir treten ein &c. imp. 
äch trät, je träte ein, parf. i. b. eingetreten. 
Hineingehen; entrer, mettre le pied dans... Er 
war kaum in das Gemach eingetrèten, als; 
. À peine fut-il entré dans la chambre, Re 
weut pas fi-töt mis le pied dans la LA Qlle 
Eintreten, anlangen; arriver. Einträten, an- 
fangen, den Anfang nèhimen; prendre Jon com- 
. mencement. Das newe Jahr, der Sommer trit 
in; nous formes à l'entrée de l'été. Wenn die 
. Hundstage eintreten ; au commencement des jours 
saniculaires, de la Canicule. Eintreten, (T.d’A- 
. ron.) die Sonne trit in den Widder ; Le foleil 
sntre dans le figne du bélier. On dit figur. In 
ein Amt eintreten; entrer en charge, In den 
Kauf eines andern eintreten; aller, courir fur 
. Le marcké d'un autre. In eine Klagfache ein- 
trèten 3 intervenir, S der Eintritt; l'entrée, 
EIN-TRETEN, (eintreten) v. a. irr. avec l'auxil. 
haben; (la conjugaifon eft la même que cells du 
0:0.) Ecrafer, fouler aux pieds, marcher fur 
Een Einem den Kopf eintreten ; écrafer la 
tte à qq. un. Etwas in den Koth eintreten; 
. fouler gg. ch. dans la bous. Ringsherum ein- 
treten; fouler, preffer tout autour. Eintreten, 
zerbrechen ; cafler, rompre, enfoncer. Tief ein- 
- greten; (en 7. de CnajJe) pejer. Die Erde ein- 
trèten; (en 7. de jardin.) trépigner. Die Häute 


das leztemal eintreten, die lezte Gare geben; .- 


inter les peaux. Die Eintrètung; l'aRion 


EIN-TRICHTERN, (eintrichtern) v. a. Ich trich- 
" tere-trichterte ein, i. h. eingetrichtert; En- 
tonner, faire entrer par un enfonnoir ; it. (figur.) 
inculquer, fourrer ou mettre dans la tête, faire 
Su te eg dans l'efprit: Die Ein- 

“ trichterung ; l'aRion de faire entrer par un en- 


“ tonnoir. 
EIN-TRITT, (Eintritt) a 
L'entrée. Der Eintritt in das Gemach; l'entrée 
. dans la chambre. Gleich beim Eintritt; à ben- 
trée, en arrivant, du premier abord, Der Ein- 
tritt eines Planeten in den Schatten oder in 
" die Stralen eines andern ; l'immer/ion. Die Tau- 
fe ift der Eintritt in die Gemeinfchaft der Kir- 
che; Le batéme efl l'initiation des Chrétiens. 
EIN-TROKNEN, (eintrofnen) v. n. Ich trokne- 
. troknete ein, i. b. eingetroknet. Trocken 
: werden; Jécher, Je dejlécher. Die Dinte ift 
eingetroknet ; Per ra defféché: ; st. être 
‚mis à Jec, tar... Eintroknen, ler werden; fe 
désem:lir. Den Schweifs eintroknen laffen ; re- 
. boire Ja / eur. Die Eintroknung; le defföcke- 


gen. des-es, /. pl. 
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ment. Eintroknen, comme v. a. trocken ma- 
chen. Voy. Troknen. 

EIN-TRÖPFELN, (eintröpfeln) v. a. Ich pe 
RR ein, i h. eingetröpfelt. Tropfen- 
weife hinein laufen laffen ; ver/er ou faire en 

“trer goutte d goutte, infliller, faire dégoutter; 
vn. dégoutter, tomber goutte à goutte, difiller, 
Die Eintröpfelung; linfällation, le degoutte- 


ment Er. 

EIN-TUNKEN, (eintunfen) v. a. Ich tunke- 
tunkte ein, i h. eingetunket. Nafs machen; 

- tremper, plonger, mouiller, imbiber, humeßler ; 
ät. Tr Jauffer. Eingetunkt Brod; du pain 

faucd. Das Kintunkfchüflelchen; {a fauciere. 

EIN-TUPFEN, (eintupfen) v, #. Ich tupfe-tupf- 
te ein, i. h, eingetupfet; ‚Se dit quelquefois au 
lieu de eintauchen ou eintunken. Zn T. de 
Chafe cintupfen fignifie: flairer, & Je dit fur- 
tout des chiens. 

EINUNG, (Einung) voy. INNUNG, ZUNET ; 
Corps de métier. 

EIN-VERLEIVEN, (einverleiben) sw. a. Ich ver- 
leibe - verleibte ein, i. h. einverleibet; Incor- 
porer, annexer, & e. une province à la couron- 

ne, inférer qq, ch. dans un livre, Ein Docu-. 
ment dem andern, der Länge nach, einverlei- 
ben; trazjcrire un document. Dem Schofe der 
Kirche einverleiben; incorporer dans le Fe de 
l'églife chrétienne. Die Einverleibung; F incor- 
pen: infertion, immatriculation, anmezion, 
inverleibt; inherent. 

EIN-VERSTENDNIS, ( Einserftändnig‘) (das) 
É" des-es, [.pl. L'intelligence, le concert, 

E NEBEN. un v. a, Ich viere-vierte 

ein, i. b. eingevieret; (peu uf.) Faire un quar- 

ré égal à une figure pe, réduire une figu- 
re curviligne en reßiligne, Die Einvierung; lg 
wadrature. 

EIN-WACHSEN, (eintwachfen) v..». irr. Ich 
wachfe, du wächfeft, er wächitein, wir wach- 
fen ein &c. Imp, ich wuchs, /ubj. wüchfe ein, 
RÉ i. b. eingewachfen; Croitre dans gg. ch. 

EIN-WÆGEN , (eintodgen) voy. EINWIEGEN. 

EIN-WALKEN, una) v. a. Ich walke- 
walkte ein, i. h. eingewalket. Dicht in ein- 
ander walken; fouler. Den Thran zur Weis- 
gie in das Leder einwalken ; mettreen huile, 

ie Einwalkung ; Paßlion de... 

EIN-WAND, (Einwand) (der) geu. des- es, 
voy. EINWENDUNG. | 

EIN-WANDERN, (einivanbern) v. n. Ich wan- 
dere - wanderte ein, i. b. eingewandert. Bei 
einem Meifter in Arbeit tröten; Are reçu d tra- 
vailler chez un maître. | 

EIN-WÆRMEN, (eintodrmen) v.a. Ich wärmı 
‚wärmte ein, i.h. eingewärmet; Chauffer. Voy. 
Einheitzen. 


EINWARTS, 


eintodrté) adv, En dedans, au 
dedans: Ein einwärts gebogenes Gebäude; un 
in 


e 
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demi-lune. Ein mit der Spitze einwärts gekehr- 
ter Winkel; um angle rentrant. j 
EIN-WZESSERN, (einwäffern) v. a. Ich wäfle- 
re - Wäflerte ein, i. h. ee Tremper, 
détremper, mettre tremper l'eau; it. defjaler 
Den Sauerteig einwäflern,; décharger le levain. 
Die Einwäflerung ; le détrempement, la trempe. 
EIN-WEBEN, (eintoeben) v. a. Ich webe-webte 
“ ein, i. h. eingewèbet; Méler en tramant, en 
‚- Jaifant un ua Goldene Blumen einweben ; 
titre des fleurs d'or. (Fig.) Etwas in ein Ge- 
dicht, in eine Schrift einweb:n; entrelacer, en- 
trelarder , entreméler. Die Einwebung. % 
EIN-WECHSELN, (einwechfeln) v. a. Ich wech- 
. fele-wechfelte ein, i. h. eingewechfelt; Chan- 
ger. Gold für Silbergeld einwechfeln; chan- 
er de l'or contre des efpèces d'argent. Verru- 
enes Geld einwechfeln; billonner. S. die Ein- 
u le change, rechange. 
- EIN-WEHEN, Ceintsehen) v. a. Ich wèhe-wèh- 
te ein, i. h. eingewèhet, Durchs Wehen um- 
werfen ;.abbattre, renverfer en Jouflant. 
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trodußlion, inflallation, enfaifinememt, Einwei- 
fung und "Hülfe ; Pi : 


EIN-WENDEN, (einwenden) v. a. reg. & irr. 


Ich wende- wendete os wandte ein, ich habe 
eingewendet. Zum Vorwande anführen; pré-, 
texter, prétendre, Je couvrir de prötextes, de 
Jubterfuges, s'excufer fur. Seine Schwachheit, 
fein Alter einwenden; s'excu/er fur Jon infir- 
mité, [ur [on âge; it. Anführen, fagen; all- 
guer, excepter, ofer , objefler, redire, exci- 
per. Wichtige de einwenden; oppofer de 
fortes raifons. Eine Appellation einwenden; 
interjetter un appel. Ich habe nichts dawider 
einzuwenden; je n'ai rien à redire. Die Ein- 
wendung; le prétexte, i'excufe, allégation, ex- 
ception, oppofition, reclamation, objetion, pro- 
teflation, raifon, raifonnement; it. appellation, 
interjelion d'appel. Mit feinen Einwendun- 
gen abgewiefen werden ; être débouté de Jes ex- 
ceptions. Machet nicht fo viel Einwendungen; 
ne raifonnez pas tant. Ohne Einwendung; 
ans contredit. 


EIN-WEICHEN, (eintveichen) v. a. Ich er EIN-WERFEN, (eintverfen) v. a. irr. Ich werfe, 


weichte ein, i. b. eingeweichet; Tremper, di 
tremper, mettre tremper du linge; it. mouiller. 
Ein Fell einweichen; faire boire une peau, en- 
ewer. Das Leder einweichen; donner trois 
eaux au veau. In Lohe, in Indigo einweichen; 
rabattre, mettre à l'indigo. Einweichen ; ma- 
cérer, mettre en macération. Die Einweichung ; 
Pinfufion, l'immerfion, la macration; it. le dé- 
- dayement, Pencuvement, humelation, le mouilla- 
e. Das Einweichungsfafs; le trempoire. 

EIN-WEIHEN, (eintveihen) v. a. Ich weihe - 
weihte ein, i. h. a Bénir, confa- 
rer, dédier. Einen König, Bifchof einwei- 

hen; /acrer un Roi, un Evéqu. Eine Kirche, 
Altar einweihen; dédier, faire la dédicace. Ei- 
nen Abt, eine Aebtifsin einweihen ; bénir. Zum 
Kirchendienfte einweihen; ordonner. In die 
Geheimniffe einer Religion einweihen ; initier. 
Eine Kirche wieder einweihen; réconcilier, re- 
dédier, vefacrer. On dit: Ein neues Haus, 

. eine neue Wohnung einweihen; aller prendre 
la crémaillère chez qq. un. Ein Kleid einwei- 

_hen, zum erftenmale anziehen ; meitre pour la 
jère fois, étrenner un habit. Die Einwei- 
ung; la confécration, bénédiffion, l'inaugura- 
tion, dédicace, ordination, initiation, réconci- 
lation. Einweihung, Salbung &c. eines Kö- 
nigs, eines Bifchofs; le facre. Das Einwei- 
hungsfeft eines Tempels, einer Kirche; les en- 
cénies , la dédicace. 

EIN-WEISEN, (einteilen) v. a. irr. Ich weile- 
wies ein, i. h. eingewiefen. In Belitz einfez- 
zen; infialler, introduire, mettre en pojlefion. 
Voy. Einführen. Einen in ein Amt, Lehen 
einweifen.; mettre q 


ge, d'un fief, Penfas 


EIN-WIEGEN, (eintbiegen) ou einwä, 


2 effion d'une char- 
er Dick welung; Li - 


du Win: eh Wu As werfen ein SE 
imp. ich warf, /ubj. wärfe, , ) wörfe ou würfe 
ein, parf. i. h. nee impérat. wirf 
ein; aJeter dedans; it. Einreiflen; abbattne, dé- 
molir. . Einem den Kopf einwerfen; cafer la 
téte à qq. un. Die Fenfter einwerfen; cafe 
les vitres, cajler les fenêtres à coups de pierres. 
On dit figur. Ihr werdet mir einwerfen, dafs... 
vous m’objeBlerez gie... Etwas leicht und ge- 
fchwind annèhen, einnehen ; attacher légère- 
ment. Das Einwerfen, die Einwerfung; l'a 
ion de... Voy. Einwurf. 


EIN-WERTS, (eintverts) voy. EINWÆRTS. 
EIN-WICKELN, (einteideln) v. a. Ich wicke= 


le-wickelte ein, 1. h. eingewickelt; envelopper, 
couvrir, enfermer. In einen Mantel; emmante- 
ler. In Pelzwerk; emmitoujer. In Stroh; 
empailler. In eine Rolle; enrowler. Einen 
Leichnam in ein Tuch einwickeln; enjevelir. 
Wieder einwickeln; renvelopper, remmailloter. 
Ein Kind einwickeln; emmailloter; (fig.) Ei- 
nen in einen Handel mit einwickeln; #ieux 
verwickeln; engager, impliquer, envelopper qq. 
un dans une gaie Die Einwickelung ; l'en 
veloppement. &c. 6 
Ye, Muhr „v.a.irr. 
Ich wiege-wög, /ubj. wöge ein, i.h. eingewo- 
en; Pr . ch. en la mettant tout de fuite 
den un fac, dans une boëte ou autre vaifleau; it. 


” Sich einwiegen,oweinwägen ; /e diminuer, perdre- 


de Jon poids en étant pejé. wiegt fich alle- 
mal etwas ein, wenn man im kleinen ver- 
kauft; on perd toujours de Jon poid en vendant 
en detail Die Einwiegung, das Einwägen; 
Kakion de... : Er 
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EIN-WIEGEN, (eintviegen) v. a. Ich wiege- 
wiegte ein, i. h. eingewieget; bercer. Ein 
Kind einwiegen ; endormir un enfant en le ber- 
gant; remuer le berceau de l'enfant pour l'endor- 
mir. On dit fgur. Einen mit Schmeicheleien 


einwiegen; bercer qq. un de difiours flatteurs; | 


nourrir de belles paroles. Die Einwiegung ; 
l'aftion de Eÿc. : 

EIN-WILLIGEN , (eintviligen) v. a. Ich willi- 
ge-willigte ein, i. h. eingewilliget; accorder, 
oßroyer , donner, permeitre, céder. Sich ge- 
fallen lafsen; agréer, accepter ; it. confentir, ac- 
quiefter, approuver ; Je prêter , étre content, tö- 

er, entendre à gg. ch. fouftrire, donner les mains. 

- Ich willige.in alles ein ; je con/ens d tout. Jhr 
werdet ihn nicht dahin vermögen, dafs er dis 
einwillige; vous ne le ferez jamais confentir à ces 

. ‚conditions. Um in diefe Thorheiten einzuwil- 
ligen ; pour foufcrire à ces Jotti/es. Die Ein- 
willigung ; le confentement , l'agrément, attache, 
aveu it. a re acceptation, olroi, ac- 
quiefcement. Îch gebe meine Einwilli 

. Zu; J'en Juis d'accord, j'y confens. . 
willi en ; Jous le bon plaifir. | 

EIN-WIN ELN, (eintindeln) v. a. Ich winde- 
le-windelte ein, i. h. eingewindelt ; emmaillot- 
ter, envelopper un enfant. Die Einwindelung; 
benveloppement. 5 

EIN-WINDEN, (eintvinben) v. a. irr. Ich winde- 
wand; /ubj. wände ein, i. h. eingewunden ; 
Quvrir, envelopper. Die Häre mit Gold ein- 
winden; enartler les cheveux d'or. Die Ein- 
windung ; l'entortillement. 

EIN-WINT y 

re-winterte ein , i. h. eingewintert ; (vulg.) 
Bis zum Winter durchbringen; faire durer 
Fe ’à l'hiver. Die Einwinterung. 

E WIRKEN. (Ceinivirfen) v. a. Ich wirke- 
wirkte ein, i. h. eingewirket ; eniretiffer , en- 
trelaÿer, brocher. lumenwerk einwirken ; 

. recamer. Faden von Gold &c. mit einwirken; 
gourfiler. Eingewirkte Figur in den Borten; 

. de Inifant. Die Einwirkung; L’aflion de... 

. it. figur. Peficace , eficacit, 

EIN-WITTERN, (eintvittern) vw. n.; qui ne Je 

. dit qu'en terme de metallurgie. Ce n'efique le 
Participe qui efl en ufage. Voy. Eingewittert. 

EIN-WOHNER, Einwohner) (der) gen. des- 

. 8, pl. die-;. L'habitant ; le bourgeois ; citoyen, 
citadin. Einwohner eines Dorfes; un manant. 
Eine Stadt die wenig Einwohner hat; une ville 
eu peuplée. Ein Land von Einwohnern entblö- 
en ; dépeupler un pays. Où dit aufi: Inwoh- 

. ner. Ine faut pas r le mot Einwohner 

. avec Bewohner ; Einwohner ; ne Je dit que des 

. habitants d'un pays , d'une ville ow d'une village ; 

. mais les habitants d'une maifon s'appellent Be- 
wohner. Aufi on ne dit pas: Die Einwoh- 

‚ner der Erde, des Waflers, der Luft, 


Ton. L 


ie kn 


ERN, (einwintern) v. a. Ich winte- - 


der EIN-ZEHLEN, (eingeblen) voy. 
N sehlen) voy. 
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Wälder; mais die Bewohner der Erde &c. i#, 
die Einwohnerinn. 


EIN-WOHNUNG, (Einwohnung) (die) ger. 


.“ der-, /.pl. L'habitation, la demeure, le domicile. 

EIN-WÖHNEND , (einwohnend ) adj. & adv. 

habitant. Die einwohnende Gnade Gottes ; 14 

race divine qui habite qui opère dans nos ames. 

EIN-WÜHLEN, (einwühlen ) v. a. Ich wühle- 

“ wählte ein, i. h. a ee Enfouir, ca- 
cher en terre en fouillant. Die Einwühlung ; 

. l'aflion de Ec. 

EIN-WURF, (Œintourf) (der) Ben des-es, pl. 
die- würfe. Einwendung; lobjeflion, le con- 

tredit. Einen Einwurf machen; objefter, op- 

’ poer , faire une objeflion, - dificulté. Er hat 

. Ihm einen Einwurf gemacht, den er nicht hat 
beantworten können; il lui a fait une objeklion 

‘à laquelle il ne Javoit répondre. 

EIN-WURZELN, (eintourgeln) v. #. Ich wur+ 

zele-wurzelte ein, i. b. eingewurzelt ; pren- 

dre, jeter racine, enraciner, S’enraciner , 

prendre pied. Das Unkraut ausjiten, ebe eg 

eingewurzelt ; Surcler les mauvailes herbes, 
avant qu’elles aient ge racine ; (fig.) Veral- 

. ten; s'invétérer. Die Lafter &c. einwurzeln 
laffen; laiffer enraciner les vices. Eingewurzelt; 
enraciné, qui a pris racine. S. die Einwurzelung, 

EIN-WÜRZEN, (einwürzen) voy. WÜRZEN. 

EIN-ZÆHLEN, (einählen) v. a. Ich zähle- 
zählte ein, i. h. eingezählet. Hineinzählen; 
Compter dans - - Wir haben hundert Thaler 
in diefen Sack eingezählet; nous avons comp- 
té cent écus. dans ce fac; it. ajouter au compte. 
Mit ne y compris. £ 

EIN-ZA G, (Œingabnung) (die) gen. der- 

“Sf pl; L'ation de faire des points à une roue 

"quon appelle de dents. Ein eingezahntes Rad, 

latt; une roue dentée, feuille dentelée. : 

EIN-ZÆNGELN, (einzängeln ) v. a. Ich ups 
le-zangelte ein, i h. eingezängelt ; mit der 
Zange faflen; prendre avec les tenailles. _ Die 
Einzängelung ; Paflion de... 

EIN-ZAPFEN, (einsapfen) v. a. a Et 
teein, i. h. eingezapfet. Durch einen Zapfen 
in ein Gefäs laufen laflen; tirer dans un pot ; 
tirer à clair dans des bouteilles. it. Vermittelft 

. eines Zapfens befeftigen; emboiter, emmor- 
tailer, enclaver, (en T. de chârpent.) embran- 
cher, enter. Die Felgen einzapfen; empdter 
les rais. S. die Einzapfung ; l'affion de... . 

EIN-ZÆUMEN , (eingäumen j v. a, Ich zäume- 

“ zäumte ein, i. h. eingezäumet; brider , mettre 
la bride. Die Einzäumung ; Paftion de ... 


EIN-ZÆUNEN, (einzäunen) v. a. Ich zämne- 


. zäunte ein, i.h.eingezäunet ; mit einem Zaun 
einfchlieflen; envirommer, clorre, fermer d'une 
. haie, a enceindre. Ein eï aunter 

Platz ; un cos. Die Einzäunung ; la clôture. 
INZ/EHLEIN. 
EIN- 
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EIN-ZEHREN, (einsehrenY o. m. Ich zêhre- 


‚zehrte ein, i. h. eingezöhret; fich vermin- 
dern ; Je confumer en rwaporant. Die Einzeh- 
‚rung; la diminution des liquides qui Je Jait par 
l'évaporation. + ; 
EIN-ZEICHNEN, (eingeidynen) v. a. Ich zeich- 
ne-zeichnete ein , i. h. eingezeichnet ; einfchrei- 
ben; mettre, marquer, noler dans un livre, 
Anfinuer , régifirer, imimatriculer. Zu einer 
‚Lotterie einzeichnen; figner pour u: lotierie. 
#. fich einzeichnen; p.e. zum Verlage eines 
Buches; /ou/crire. Die Einzeichnung ; l'affion 
de noter dans un livre it. l'immatriculation, l'in 
Eh iption, {a Joufcriptiion. 
N-ZEILEN,, Ceinjeilen) v. a. Ich zeile-zeilte- 
‚ein, i. h. eingezeilet; ( T. d’Agricult. ) Ein- 
Ele uen , in Grenzen einfchliefien ; borner , 
imlier. 


des-s, f.pl. Le 

nopoleur. 

EINZELN, (eingeln) adj. & adv. ‘Was nur 

* einmal vorhanden ift, einig, einzig; uni- 
a Alleinig , Jeul. Er ift einzeln; if ef 

eu. Ein einzelh Haus, ein Haus, das allein 
“legt ; une mai/on iolde. In einzele Häufer 
wohnen; habiler dans des maifons féparées. 
Einzelne Wörter; des mois détachés. ‘Ein ein- 
elner Handfchuh ; un gant déparcillé. Ein ein- 
-zelnes Blatt; n# papier volant. ‘Die einzelne 
Zehl; ( T. de Gramm. ) le nombre fingulicr. Ein- 
‚zelner Flügel ; ( 7. deBlaf.) demi-vol. it. Einzeln; 

: fmpk, Jolttaire , particulier. Ein einzelnes Ding 
ip feiner Art; (en 7. dePhilof.) un individu. Ein- 
zelnes Geld ; de lu petite monnoie. Einzeln; adv. 

‘ Einer nach dem andern; un à wu, fexl à Jeu, 
Tum . Pautre. Mankan hier nur einzeln 
durchkommen; on ne peut pafer ici qu'un d 
un. Sie kommen ganz einzeln; ils viennent 
peu fréquemment. Finzeln verkaufen; vendre 
en dead, détailler. Æinzem, nach einander 
gehen, marfchiren; défler. 

EIN-ZIEHEN, (einziehen) v..a. irr. Ich ziehe- 
208, Jubj. zöge ein, i. h. einz»zogen; kin- 
einziehen, durchziehen ; Eïfüer, peer le fil 
dans l'aiguille, - dans le trou d'ou aiguille; ‘it. 
Die Schultern beim Tanzen einziehen ; cffa- 
cer les épaules. Ruthen einziehen; (T. de van- 
nier) emverger. Die Klauen einziehen; Je dit 
des chats; jaire patte de velours. Einziehen, 
zurückziehen , ins Enge, retirer; comentrer, 
vefferrer. Die Ermel einziehen; retirer les 
manches. Einziehen, enger machen; érécir, 

: rétrécir. Fine Mauer einziehen, fie oben 
fchmäler machen ; donner du fruit à une mu- 
raille ; it. Verkürzen, ins Kurze ziehen; rt 
courcir , abriger, réduire, un dikours, un li- 
vre; reflreindre. Geld einziehen, retirer de 
Fargeni. Einen ftattüicıen Gewmn einzichens 
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retirer un "grand profit. ‘Die Befoldung ein- 
ziehen; reiramher, it. cafer gg. un. aux ga- 
ges. Eine Bedienung, ein Gnadengetalt ein- 
ziehen ; éleindre une charge,- une penjion. Alle 
feine Güter find eingezogen worden ; tous fes 
biens ont été confijqués. kun Lehen einziehen ; 
exploiter , réuntr un fief à Ja table. Eine heim- 
efallene Pfründe einziehen; jeter un dévoly 
Fe un bénéfice. Es find klemme Zeiten, die 
‘reichften Leute ziehen ihren Aufwand ein; 
le temps efl mauvais, le plus riches Je rejerrent. 
Nachricht, Kundfchaft einziehen; s'informer. 
Eine Freiheit, Erlaubnis einziehen, zurück- 
‚nehmen ; fupprimer, éteindre nt M une 
concefion. Ein Buch einziehen, unterdrücken; 
Jupprimer un livre. ‘ÆEinen eïinziehen, gefangen 
‘fetzen; emprifonner gg. un, contraindre par 
corps. Einen gefinglich einziehen leflen ; pr- 
«donner la cap:ure de gg. un. Man hat ihn un- 
verfehends eingezogen; on la enlevé Jans qu'il 
s'y attendit. ie Luft einziehen ; äypirer, 
rejpirer l'air. Die Segel einziehen, reffen; 
ferler ou fréler, it. mettre dedans les voiles. 
laser , plier, Jerrer, abaifer, amener, caler, 
- carguer les voiles. Die Schnecke ziehet die 
Hörner ein 4 le limagon retire fes cornes. On dit 
proverbialement. Die Pfeife einziehen; sabat- 
jre de Jon orgueil; ne parler plus fi haut; par- 
ler d’un ton plus bas; caler la voile; baiffer les 
cornes; filer doux; rabaifer fon vol Ex lebt 
ganz eingezogen ; il vif en hermite. Einein- 
gezogener und befcheidener sie Menfch ; 
un jeune.homme bien compoje. Ein RE 
rauenzimmer ; une femme mode, retirée. 
EIN-ZIEHEN, (eingieben : v.n. irr. Ich ziehe-zog, 
Jubj. zoge ein, 1. b. eingezogen, Ænirer, lo- 
ger, aïer je loger. demeurer, habiter. Ich bin 
erft geftern hier eingezogen ; ce #9 a der 
uis hier que loge ici. Die Befatzung ift in die 
éd eingezogen; la garnifon ejl entreé dans la 
ville. Einziehen, fich einziehen, hineindrin- 
gen. s’imbiber, s'emboire. Sich einziehen ; 
fig.) Je vejlerrer ; it. fe raccourcir, Je rétré- 
ar, Je reurer, Je conenirer, v gripper, Je 
contratler. Die Éinziehung, Verkürzung ; le 
rétrécifjement, racourciflement, la contraklion, 
le rejjcrrement, retraïhement. Eines Amts; 
cajlatigu. Der Güter ; confifation, réduftion. Ei- 
ner Freiheit; fuppref.on. Einziehung. Gefangen- 
fchaft; emprijonuement. Die Einziehung, das Ein- 
athmen der Luft ; infpiration. Das enger werden; 
l'étrécifement, vetirement. Sanftes Einzieben 
einer Sache in die andre, als der Wärme ; 
Finfimation  Kinziehung'eines Lehens; main 
nie, commile. Einziehung der Schulden; ex- 
aktion de deites. Einziehung £n den Säulen- 
ordnungen ; (T. d’Archit.) la nacelle, le rond- 
creux, membre creux, la conirafure, le char 
frein, trochite. - Die Einziehung einer AUS 
rärar 
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retraite. Einziehung der Inhülzer am- Schiffe; 
Pencabannement. 

EINZIG, (einzig) adj. € adv. alleinig; Seul, fim- 
ple. Allein; unique. Ein einziges, Kind; l'en 
Jant unique. DiefesKind ift meirie einzigeFreude ; 
cet enfant fait toute ma: joie. Das ift das Einzi- 
ge, fo er werth hält, woraus er ich noch et. 
was macht; c'ef fon out. Einzig und allein ;" 
adv. ae uniquement, n8-que, purement E 
fimplemeni.; Gott einzig und allein, über al- 
les, lieben; aimer Diew uiiquement. D. Be- 
fonders'; À en taie { 

EINZIRKEN, (einjirfen) voy. EINKREISEN.- 

EIN-ZISCHELN, (einsifpein) v. a. Ich zifchele- 
zifchelte ein, i: h. eingezifchelt. Heimlich ins’ 
Ohr fagen ; Chucheter , chuchotter | parler bus ,- 
marmoiier , fouffler à Poreille. 

EINZLER, (Eisler) (der) gen. des-s , pl. die-; 
C'eft ainfi qu'on appelle, un charretier à fimple 


attelage. ‘ , 
EIN-ZL SELING , (Cinzdgling) (der) gen. des-es, 
‚gl. die-e, Ein Landeskind ; un indigène. Das- 
Üibengingsrachtr l'indigénat, la naluralité ac- 
cordée à un étranger. 

EIN-ZUG, (Einzug) (der) gen. des-es, pl. die- 
züge; L'entrée: Er hat-eirien prächtigen-Ein-- 
zug gehalten ; il a fai une magnifique entrée. 
Seinen öffentlichen Einzug ‚halten; faire Jon 
eniree publique. 

EIN-ZW ENGEN , (einstvängenyv. a. Ich zwän-- 
ge-zwängte ein, i. h. eingezwänget. Gérer, 
contraindre, prefler fort. S. die Einzwängung; 
l'afion de &t. : 

EIN-ZWINGEN, (enstoingen) v. a: irr. Ich 
SER SUNG: Jubj. zwänge ein, i. h. ein- 
gezwungen, gen; 
entres. par force. Einem etwas einzwingen; 

Re de prendre, de manger, de boire, . 

, (Œis) (das) gen. des-es, /. pl: La glace, 
eau glacée. Das. Eis trägt; la ae porte. Das- 
Eis bräch und fie erfoften; la glace s’eufonya 
€ ils Je noyerent. Zu Eis frieren; glacer, Je 
changer en glace. Es frieret Eis; 4 géle à 
glace. Der Fiufs gehet mit Eis; la rivière cha- 
sie des glaçons. Das Eis ift-diefe Nacht aufge- 

gen; la rivière a débaclé cette nuit. 
es Eïfe glitfchern, glantern; mit Schlittfchu- 
hen fahren; gi er fur la glace. Voy. Eisfchuh.” 
[3 


Mit Eis: gek trinken ; boire dla glace, boi- 
re frais. Eis brechen ; rompre la glace, (fig.) 
frayer le chemin, être le premier a eutrepren- 


dre une chofe ; faire la planche aux autres. Auf 
Eis befchlagen; ferré a glace: Einen aufs Eis 
führen, in Gefahr bringen ; mettre qe deux 
doigts de fa perte. Traue nicht, Eis hat 
keme en; ine fait Fre bon aller fur la gla- 
ee, car il” An poutres défjous. Eis 
werden, anfchie en ; Je dif du fucre; Je can- 
dir. Ein eisgrauer Mann; une téte grifr. Die 


ineintreiben , zwingen; Faire. 
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ponts les: chandelles de glace. Der Eis- 

gang hat die Brücke mitgenommen; le torrent: 

5 ca m Be ei pont. 

[AT , (Eigachat) (der) gen. des-es, /. pl. 
Der Kriftallachat ; ae as colorée. Fr 

EIS-ALABASTER, ( Eisalabafter ) (der) gen.- 
dés-s, /.pl. L'albâtre de couleur de glace. 

EIS-ÆNTE, (Eisänte) wy. EIS-ENTE. _ 

EIS-BAHN, (Eisbahn) (die) gen. der, pl. die-en; 
Le chömin, pojage fur la glace, . 

EISBAUM, (Eisbaum) voy. EISBOCK.- . 

EiS-BECHER, (Œigbéder ) . (der) gen. des-s,- 
pl. die; Un gobelet de glace. On s'en Jert en Sue 
€& en Iiali pour réfraichir l'eau € le vin. 

EIS-BEERE, (Œigbeere) (die) gen. det - /.pl.: 
La chere-feuille de S':maïque; (plante.) 

EIS-BEIN , (Œisbein) (das) gen. des-es, pl. die-. 
Le coccyx; (T. d'Anatomie.) petit os qui eff com 
me une appendice de los Jacrum à Fextrémité: 
duquel il eft attaché. = 

EIS-BERG, (Œisberg) (der) gen. des-es, pl 
die-e; Les glaciers, morts de glace. 

EIS-BIER, (Eisbier') (das) gen. des- es, JS pt. 
Biere, rétompesfe que l'os donne d- ceux qui 
brifent où vompeni la glace. 

EIS-BIRNE , (Cisbirnes (die) gen. der- pl. die-n. 
Glasbirtie ; {a virgouleule ‚- virgoulée. 

EIS-BOCK, (ŒigboŒ®f) (der) gen. des-es, pl. die: 

ke; Le brile-glace. 5 
EIS-BRECHER , (Eisbrecher) (der) gen: des-s,- 
Re die-; Le Jouillard. 
S:BRUCH, (Eißbrud)) (der) gen. deses, f pl. 
Eisgang 5 là débaclé, le debaclement; temps au- 
uel la rivière charie des glaçons. Der Eisbruch 
jat die Brücke weggeführer; la débacle a em 
DACH, (Eisdacı) (das | 
- » (Eisba as) gen. des-es , f. pl. 
; Pit is coupé eh hiver & qui a 
es toits. 

EISDRONIG , (elgbrènig) adj, & adv. Waller- 
fchlüchtig, wafferfehlündig ; déclairée. Ein eis+ 
dröniger Apfel ; une pomme. déclairés. 

EISEN, (Eijen) v. a! Ich eife - eifete, i, h, 

eaifet, Aufeifen, Das Eisaufhauenz rompre., 
acher la glace. Den Graben eifens rompre 

ig glate di Que À 
EISEN, (Œifen) (das) gen: desss ‚pl: die-; Le 
© fer. Gewachfenes oder gediegenes Eifen ; fer 
nätif ou vierge. Würflich gewachfenes Eifen; fer 
vierge cubique. Gewachienes in Körnern; fer 
vierge en grains. Gediegen gewachfenes; fer 
vierge Jolide. Gegoflenes oderRoheifen ; fer fon- 
du, fer en fe, en fonte. Gefchmiedetes Eifen; 

* fer battu.forgé. Kaltbrüchiges oder weichesEifen; 

‘fer cajlant d froid, fer doux. Heifsbrüchiges oder 
fprodes Eifen ; fer caflant à chaud , - aigre. Mit 
Fifen befchlagen; ferrer, garnir de fer. Noth 

“ bricht Eifen; (Prou.) nécefité n'a point de loi; 

la néceffité contraint la loi ; la faim chajle le loup 
Kkk2 5 | hors 
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‘hors du bois, Das Eifen fthmieden, wann 
es warm ift; battre le fer tandis qu'il (pendani 
. qu'il) eff chaud , - rouge; profiter de. l'occafion ; 
- moudre tandis que l'eau coule. On appelle aufi 
Eifen, Eifenwerk;; plufieurs iuftruments Eÿ ou- 
“ts de fer qui fervent à divers mages. Ein 
Tifchler o4 Schreiner braucht allerhand Eifen- 
werk; un meiufier emploie beaucoup d'outils de 
fer. Das Eifenwerk an diefem Bau hat taufend, 
"Thaler gekoftet; les férrements de cet édifice 
ont coulé mue écus. Mit Eifen ven 5 TE 
+ fiquer en fer, faire trafic ou négoce de fer. Die 
fre ra ri , affuter lesfers. Man 
„braucht hiezu allerhand Eifen ; 5! faut plujieurs 
- fers pour faire cela. Das Biegeleifen, le fer; fer 


à repaller, it. le carreau des taïlleurs. Mit dem Ei- _ 


- fen über die Naht fahren ; pafér le fer fur une 
couture. Altes Eifen ; feraille, mikraille, vieux 
fers. Ein Eifen oder Hufeifen; un fer, fer de 
cheval. Die Eifen .abreiffen ; velever les fers 
- dus cheval. Ein Eifen anfchlagen ; mettre un 
fer à un cheval. Ein Eifen welches los ift, 
‚ welches klappert ; un fer qui loche. Das Pferd 
hat fich in die Eifen gehauen; ce cheval s’ef 
donné ume atteinte. Ein Pferd mit halben Eifen 
On dit 


- la pifle; chaufler de près les éperons d qq: un; 
Sie hat ein Eifen verloren; elle a an en 


: werfen; mettre qq. un u In den Eifen 
ans les fers; avoir 


EISEN-ADFR, (Eifenader) veine d'une mine de fer. 
EISEN-ARTIG, (eifenartig) adj. & adv. voy. EI- 
SENHALTIG. 
EISEN-ARZNEI.. (Œifenargnei) remède martial. 
EISEN-BART , (Eifenbart) voy. EISVOGEL. 
EISEN-BAUM, (Œifenbaum) (der) gen. des-es ; 
à Les die-Bäume; L'arbre; cell une barre de 
© bois garnie de is dont on fe je dans les for- 
es à fer; it. l'arbre laiteux des antilles. 
EN-BEER-BAUM, (Gifenbeerbaum) (der) 
en. des-es, pl. die-bäume; Le cornouiller 
auvage, bois punais. 
SEN- EKG-WERK, (Eifenbergwerf) (das) gen. 
EISEN SCHL AG ne, EISEN: 
\- y (Eifenbefchlag) voy. - 
BLUTHE, Lin is 
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EISEN-BLECH, (Œifenblech} (das) gen. des-es, 
J.pl. Le fer en feuille, tole, fer de tole, ajiné, 
battu. Ueberzinntes Eifenblech; fer blanc. 

EISEN-BLÜTHE, (Eifenblüthe) (die) gen. der-, 
4 pl. La fleur de fer, flalaflite. On dit auf: 

ifenblumen. i 

EISEN-BRECH, (Œifenbrech) (das) voy. MOND- 

RAUTE 


EISEN-BRUCH, (Œifenbrudh) (der) gen. des- es, 
pl. die- brüche ; Une minière de fer. , 


EISEN-DRAHT,, ( Eifendraht) (der) gen. des- 
Re Le fil de fer. à 

EISEN-DRUSE, (Œïifenbrufe) (die) gen. der-, 

qd die-n; La mine de fer crifialifée. 

EISEN-ERDE, (Eifenerde) (die) gen. der-, pl. 
die-n; La terre ferrugineufe. 

EISEN-ERZ, (Eifenerz) (das) gen. des-es, pl. 
die-e; La mine de fer. 

EISEN-FARBE, (Eifenfarbe) (die) gen. der-, 
JS PE couleur de fer.. Eifenfärbig ; de cou- 


leur er. 

EISEN-FEIL + (Eifenfeil) (das) gen. des- es, /. 
Fe Das Eifenfeilicht ; La limaille de fer. 

EISEN-FLECK,, (Œifenfled > (der) gen. des-es, 

, die-e; Une tache de fer. 

EISEN FLUS, (Eifenfluß) v. EISEN-BLÜTHE. . 

EISEN-FRESSER , (Eifenfreffer) (der) gen. des- 
s, pl. die-; Un fanfaron, faux-brave , brava- 
che, grand parleur, rodomont. 

EISEN UNKE, (Eifenfunfe) (der) gen. des-n, 
pl. die-n; La bluette. 

EISEN-GANG, ( Œifengang) (der) ge des-es, 
pl. die-pänce; La branche, veine de mine de fer. 

EISEN-GANS, ( Eifengang ) Mae) Em der-, pl. 
die-gänfe; Pièce de fer fondu ; sd fr 

EISEN-GART, (Eifengart) voy. EV EL. 

EISEN-GEHALT , (Eifengehalt) (der) gen. des 
-es, /. pl. La teneur, les parties de fer qu'une 

“ mins contient, 

EISEN-GIESER, (Eifengiefer (der) gen. des-s, 
gl. die-; Le jondeur. Die Eifengieferei; [4 


re de Ne: i 
EISEN.GLANZ, (Eifenglaj) voy- EISENGLIN- 


EISEN-GLAS, (Eifengla8) (das) gen. des - es, 
pl. Une mine de fer caffants. 
ÉN-GLIMMER, (Eıfenglimmer) (der) gen. des 

“=s, f; pl. Der Eifenmann , Eifenglanz ; La 

mine de fer micacée, mica ferrugineux. Grauer 
Eifenglimmer ; mine de fer micacte grije. Röth- 
licher Eifenglimmer; mine de fer micacée rou- 


eÄtre. 

EISEN-GRANATEN, (Eifengranaten) (die) le 
fingul. weft pas ufuel. Eifenhaltige Granaten; 
La mine de fer en grenats. 

EISEN-GRAU, (eifengrau) adj. & adv. Gris de fer. 

EISEN-GRAUPE, (Eifengraupe‘ (die) gen. der-, 

“ol. die-n; La mine de fer arfénicale. 

EISEN-GRUBE, (Œifengrube) v, ONU 


EIS. 


ÉISEN-HALTIG, ‚(efenbettig) adj. & adv. Pr- 
rugineux , martial, qui a des parties de fer, 
qui tient du £ . Eifenhaltige Erde; terre fer- 
rugineufe. Eifenhaltige Waller ; des eaux fer- 


EISEN HAMMER, (Eifenhammer) (der) gen. des 
-8, pl. die- hammer ; Le marteau de forge, gros 
marteau ; it. la ere e à fer. 


re N nes NS (der) gen. des 
afıc de 

EISEN Mandl dite spin er) (der) gen. 

des-s, pl. die-; Er hand de fer, ferron- 


| niet, vendeur ds fer. 
EISEN HÄR un ferrailleur. ) adj. & ad 
-HART, (eifenhart) a v. (vul; 
Dur comme le fer. Load Holz; = E 
dur comme le fer. 

EISEN- RT: (Eifenhart) (das) gen. des-s, 
S. pt. y. Eifenkraut ; it. (der) gen. des- -es, 
Sp. ER ne de fable d'or ferrugineux , qu'on 
trouve la Drave, petite rivière en Stirie. 

EISEN-HOLZ, (Eifenhol) voy. EISEN-BAUM. 

EISEN-HUT, "(Gifenbut) (der) gen. des - es, pl. 
die - hüte; CT de Bla.) L'armet , le heaume, 

- casqu 

EISE) EN-HUTCHEN, ou EISEN- HÜTLEIN, (Ei 
ae m Eifenbütiein) (das) gen. a -5, 

N. Le vair; je dit en matière d’armoi- 
Du Cr gnifie un des émaux du Blafon compofé 
. de plufieurs petites pièces égales, qui font ordi- 

* nairement d'argent & d'azur, rangées alterna- 
tivement & dipofées de telle forte, que la pointe 

© des pièces d'azur eff oppolée à la pointe des pie- 
ces d'argent & la 74 a la bafe. It. Das Ei- 
fenhütchen ; (em T. de Botan.) l'aconit, tueloup. 

EISEN- BUTIE, Fi ütte) (die pe. der-, 


die-n; fourneau 
BÉEN A A a ine ) (der) gen. es, 
Eisen SET ee) Fa gen. des- es, /. 


rite ineuje. 
EIS Ke EC ' Üientncae) ee) gen. des- 
l. die-e; d'enciume. 
usa KRAM, eng (der) gen. des - 
J.pl. La ferroneie; boutique de ferronier. Der 
Eifenkrämer, Eifenhändler. 
a N eur) Louve gen. des-es, 
LEE 6 facrée, tortelle. 
E EN-KRXSTALLEN, (Eifenfroftallen ) (die) 
Les criflaux de Mar: 
EISEN-KUCHEN, Ge (der) zen. des 


It. Der mit alten Eifen 


-s, pl. die-; Sorte de pâtifferie "on cuit 
ei ir fs à Foublie. 


EISEN, KOTTEN (Eifenkütte (die) gen. der-, 
Ep “I. Der” Eifenkütt ; La Joudure, hiaifon, 


“ EISEN- AL. (Eifenmal) voy. EISEN - FLECK. 


EISEN-MANN, (Œifenmann) voy. EISEN-GLIM- 
DER ) voy 


er Eifenkuchen- 
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EISEN-MARKT, ( Eeifenmarft) (der) eher des- 
die - märkte; La ferronnerie, 


ann, (Eifenminer) (die) voy. EISEN- 
EISEN. OCHER, (Eifenoder) (der) gen. des-s, 


pl. L'ochre martial. 
EIS EN-OFEN, (Eifenofen) Gier gen. des-s, pl. 


die - dfen; Le fourneau de fer, Eh au qui 
Be a LEE hs le fer. Ein eiferner ; un four- 


EISEN. ENPLÄTTE, > KEifenplatte) (die) gen. der-, 
pl. ; Une plaque de fer, un fenton. 
EBEN PROBE, E Elfenprobe) (die) gen. der-, 
fl. L'efai, la touche ; it. l'épreuve du fer chaud 
ne employoit dans les temps barbares pour 
SATA de l'innocence d'un accu/é. 
EISE RAHM, (Eifenrahm) (der en. des - es, 
èce de mins de fer micaces rougeätre. 
E Se "ost, (Eifenroft) (der) gen. des- es, 
rouille, rouillure. 
BI SARAN. ten) (der) gen. des- 
SE Jafran ars. < 
BisE ENER RES (das) gen. des-es, f. 
de mars. 
N SAND, ( Eifenfand ) (der) gen. des - ps 
4 pl. Le Jable ferrugineux; fer mineralifé dans 
EISEN SA 1” (Eifenfan) (die) gm. der, pl. d 
Kr - ifenfau) (die) gen. der-, pl. die- 
nel la Fred tallique conden/tr, tutie, 
* cadmie 
BISEN-SCHEIBE, (Eifenfcheibe) (die) gen. der-, 
l. die-n; Le compas de mineur. 
EISEN. SCHICHT, Eifenfhicht) re gen. der-, 
pl. die-en; rge; fou de 
ar qu'on peut faire fondre à la rt dans un 


EISEN-SCHIMMEL , (Eifenfhimmel) (der) gen. 
a 8, . pl. La moififure, chanciffure de cou- 


leur de 
etre SCHLACKE, (Eifenfchlade) (die) gem 
1. die-n; Les cories, le laitier, litier, 
BEN CHLAG, (Einfchlag) (der) gen. des-es, 
J. pt. ne Hammerichlag; La paillette de fer, 
dit dans quelques Provinces: 
Den ty haben; avoir le monopole fur 


le fer. 

EISEN-SCHLICH,, (Eifenfehlich) Al gen. des- 
es, f. en ns AN martiale ; le fer minéralifé 
dans . 

pen ae (der) gen. des- 

H + Tor; 
SCHMIEDE, ( en (die) gem 
er = die-n; 

EISEN. S HNÉIDER, ( ifenfehreider) (der) gem: 
ae -5, pl. die-; Le Sculpteur, tailleur, gra- 


EISEN- SCHUSS, (Eifenfhuß) (der) gen. des- 
Te à pierre qui tient du fer. 


Je 
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EISEN-SCHÜSSIG, (Gifenfüfis) voy. EISEN- 


HALT. 

EISEN- SCHWERZE, (Œifenftoärse) (die) gen. 
der-, f.pl. Voy. Eifenglimmer; té, une c/pèce 
d'encré tirde d'une compofition de fer, de vinaigre 
& du brou de For » dont Je fervent furtout les 
relieurs de livr. 

EISEN-SCHWER, , (Eifenfhweif) voy. EISEN- 


EISEN-SINTER, (Eifenfinter), voy. EISEN-BLÜ- 


T. 
ur SBATH, ‚Eifenfpat$) (der) gen. des-es, 
zisih.se SPIEGEL, (Eifenfpiegel) (der) gen. des- 
A fpece de mine; mine de fer Jpéculaire. 
ms. RTA (Efenftab) (der) gen. des - es, 
). die - fäbe; Une barre de fer. Ein langer 
ifenftäb; une cornette. Ein kurzer; 5 um courçon. 
nen STAHL, re (der) gen. des-es, 


{a Les fcories d'acéra, 

E EST , (Eifenfein) Ger). en, des-es, 
pl. die-e; La mine de fer. riftallifcher Ei- 
£enftein ; mine de fer crifallifée. Weifler Ei- 
fenftein; mine de fer blanche. en AR 
fener Eifenftein; mine de fer blanche ramifiée. 
Drufiggewachfener Eifenftein; en criflaux. Spie- 

elichter Eifenftein ; mine de fer fpéculaire. 
lätterichgewachfener, fpiegelichter E. fist, A 
mine de fer (dr fpéculaire en lames, ow fruilettée. 

EISEN- (Œifenfufe) v. EISEN-DRUSE. 

Dr de (Eifeufumpf) (der) gen. des-es, 

die - füm p£e ; Le limon mart 

rhin SYRUP, (Œifenfs prup) (der) gen. des- es, 
na, martial. 

E Ehre) di :igente ) (die) gen. der-, pl. die- 
n; Nom göndrique de plufieurs oifeaux aquati- 

s. Le canard blanc & noir de terre neuve; 
longeon du Rhin. 
N-FIN CTUR, (Gi ee (die) gen. der-, 
1. a: en; La teinture martiale. 

ende (Eifenvitriof) (der) gen. des 
-es, (pl. Le vitriol verd, la couperoje verte 
saturelle, le vitriol martial. Eifenvitriol - Za- 
pfen ; du vitriol martial en falakite. Eifen- 

vitriol-Blumen ; s de vitriol de Mars. 

a Rt ifentvare) (die) gen. der-, 
pl. die-n; On appelle ainf toute la marchan- 


dife 
ee ar) (das) gen. des 
1. L'eau minérale, martiale. 

WERK, ( Eifenwert‘) A gen. des-es, 
ne die- -e; De la ferraille, la ferrure, l'ouvrage 
Cr fe, les ferrements, les armatures, la = 

Altes tant de la mitraille. 
EISEN- WURZ, (Gifentours) (die) gen. der - 


rl pl. La dati. 
EN-ZEUG \ ifenge ar Dr voy. EISEN-WERK. 
EISERN, (eifern) adv. von Eifen; De 
Ru Eine lerne Ratte, une chaîne de fer. Ein 
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eiferner Topf; une marmite. It. Eifern, (fa) 
feft, dauerhaft; fort, ferme, dxrable. Ein ei- 
ferner Brief, ein An See sure en de 
répit. On a; elle ai s leltres par lesquel- 
a le Prince race 54 an debiteur un délai Dun 
certain temps pour payer ce qu'il doit; une [ür- 
Jéance aux pourfuites de fes créanciers. Ein ei- 
ferner Brief fignifie auf un bail à chepteil; un 
document par lequel on s'engage de rendre tout 
dans le même état. qu'on la reçu. On dit 
figur. Die eiferne Zeit; le fiècle de fer. Ei- 
fern, hart, unerbitilich, fühllos ; inexorable, 
de fer, impitoyable. Ein eifern Herz; un cœur 
a fer, infenfible. Ein eiferner Kopf; 3 une tite 
de fer. Kin‘eiferner Mann ; un. komme de Pie 
robufle. Er hat einen eifernen Magen, der 
Fou verdauet ; il a un eflomac de fer, qui 
ère des cailloux. 

SFC, (Eisfifch) voy .. WALL-FISCH. 
BIS ISCHEREL 5 (Eire) ‚die gen..der.-,. 

pl. A en; La 

EIS-GANG,  (Eisgans) EISE DCE. 

EIS-GEBIRG (Eiegebirge) (das) gen. des-s, 

l. die-; La glacies. 

GRAU, Cr adj. & adv. Tue: 
an de vieill e, blanc conne un ci Ein 
elsgrauer Kopf; une téte ri fe, tete . Er 
hat einen eisgrauen Kopf; il a neige Jar Ja tée. 

EIS-GRUBE, (Eisgrube) (die) gen. der-, pl. 
die-n; La glacière. 

EISIGT, "afi in adj. & adv. De glace, glacial, 
couvert de glace. 

EIS-KALT, (isfalt) adj. & adv. kalt, wie Eis; 
Glace, froid comme glace. Eiskalt en: 
geler, glacer. Eiskalt werden ; Va De 
ler, ich bin eiskalt; je géle de 
eiskalte Hände ; il a les mains gelées. 

EIS-KÆSE, GEistäfe) (der Be I s, Jet 
Fromage à la Chantill: 

EIS- EL, , (Eistee den) Fe ER 8, pl. 


die 
EISKLbFT. F(Eiétinfe) (die) gen. der-, fl. die- 
klüfte; La gélivure; géliffure ; dommage qui 


arrive aux arbres Po ad gelées. 
gen (Ei na) (der) gen. des-es, pl. 
e-e; Le coq 


EIS-KNOCHEN (eiefnochen) voy. EIS-BEIN. 
BES UL (Eisfraut) (das) gen. des-es, f. 


BRMART, I (Œmerte (a (der) De des-es, pl. 


die - 

EIS- MEER, men) g as) gen. des-es, 1. 
La mer glacial le, mer a7: sr 

EIS NETZE (Eiénce) Cu a) gen ee des-es, pl. die 
-e; Le flei à péc a glace 

, 7 EISPFAHL, ; Ce A A gen. des - es ‚pl 
ie pieu 
EIS-PF! UG, KEisefug) we gen. des-es, pl. 
. die-pflüge; La charrue à glace. 


. EIS- 


EIS. - 
EIS-SÆGE, (Œiéfäge) (die) gen. der -. pl. die- 


n; La fie à glace. 

EIS-SCHEMEL, (Œigfhemcl) (der) gen. des-s, 
pl. die-; Une nappe de glace. On appelle ainf 
‘en Suifle un grand morseau de glace. 

EIS-SCHOLLE, ( Œisfolle) (die) gen. der-, 
pl. die-n; Le glaçon, glace, morceau de glace. 

EIS-SCHUH, (Œisfub) Cder) gen. des- es, gl. 
‚die-e; Le patin, A tuber hufen; le 
en patins fur la glace; gliffer fur la glace avec 

2185 TÉGEL Eisfpiegel) (di d 

EIS- G eg er) gen. des-s, 

de me er) D ae 

ÆEIS-SPORN, (Œïsfporn ) (der) gen. des - es, pl 
die-e; Le crampon, fer à glace. 

EIS-SPRÜSSEL, (Œigfprüffel) (der) gen. des-s, 
pl. die-- ; L’andouillette ; petite corne qui vient 

ES ST EIN” Lan in) ) d [} 

ÆLIS- s (Cisjiemn er) gen. des-es, /. pi. 
pierre à glace, De de qui le 


a ‚grüce. 

ÆEIS-THRÆNICHT, (eisthränicht) adj. & adv. 
CT. de tonne.) Eisthränicht Holz; Bois gras. 

EIS-VOGEL, ( Œisvogel) (der) gen. des-s, pl. 
die - vogel; .Oifeau aquatique, l'alcyon des mo- 
dernes, martin pécheur, oifeau .de St. Martin; 
it. le papillon du peuplier. 

EIS-ZACKEN, ou EISZAPFEN, (Eissaden, on 
Eïisjapfen) (der) gen. des-s, pl. die-; La chan- 
delle de glace; glagon de goutiere. 

EITEL, (eitdl) adj. & adv. nur, allein, nichts als; 
‚Ne que, Jeul, pur. Da ift eitel Freude und Wohl- 
leben; sl ny a là que joie & plaifir. Es hat 
ihn eitel Stolz dazu getrieben ; ef Forgueil 
Jeul qui l'y a pouffé. Aus eitel Geiz etwas a 
faire gg. ch. par pure avarice. Eitel Brod; du 

"pain jec; (dans cette fignification Je mot eitel e, 
sndéclinable). It. Eitel, ohne Gründlichkeit 
. und Wahrheit; vain, illufoire. Eiteles Ge- 
dchwätz; des difcours en l'air; contes faits à 
“plaifir. kitele Hofnung; vaine efperance. Ei- 
tele Einbildung; chimere, vaine imagination, 
réverie, vifion, Jonge creux , illufion, penfée 
chimérique. Eitele Furcht; vaine terreur, ter- 
rèur panique. Eitel, unnü‘z, vergèblich, ob- 
ne wahreu Nutzen; inutile, vain, futile, fri- 
vole, infrußlueux,, qui wet d'aucun wjage, illu- 
Joire. Eitele Arbeit; trauaë inutile Kitele Ge- 
danken; -pen/ées creufe:. Eitel, vergänglich, 
ohne Dauer; vain, caduc, périffable, fragile, 
de peu de durée, pajl:ger. Eitele Ehre; vain 
honneur. Eitele Güter; des biens gaflagers. Es 
ift alles eitel; tout 67 vanité Eitel, ler an 
Tugend, lafterhaftz frivole, corrompu, dépra- 
ve. Ohne Frommigkeit; mondiin, Liu 
Stolz, eingebildet; vun, vaniteux, orgueilleux, 
fier, prefomptzeux, fufifant, glorieux, fuperbe. 
Itdifch gefnnt; mo.dain, jaflueux. Fleifch- 
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lich gefinnt; charnd, Ein eitler Menfch; un 
homme vain.| Eitel, dv. ohne Zufaz; purement, 
nelternent, fans mélange, fimplement. Ganz ähn- 
lich; entièrement, Ohne Grund, SENDER 
wainement. ‚Obne Frömmigkeit ; ainement, 
EITELKEIT , (Eitelfeit) (die) gen. der -, 
die-n; La vanité, frivolité, futilité. ons 
nité, vanité mondainé, vaine gloire, oftentation, 
orgueil, amour propre. Weltliche Eitelkeiten; 
‚plaifirs du monde. 
EITER, (Œiter) (der) gen. des-s, /. pl. Le 
la matière. ie titer ; la ne Den Er 
‚ter ausdrücken ; exprimer Je pus. Eiter fez- 
‚zen, voy. Eitern. Eiter der Pocken; le virus, 
Eiter und Näfle aus der Haut der Kinder, An- 
az zum Grinde; la gourme. Eiter, Materie 
in und auf der Bruft ; l'empyème. 
EITER-BEULE, (Eiterbeule) (die) gen. der-, 
pl. die-n; L'ulcère, apoftume, abces. 
EITER-BLATIER, ra (die) gm. 
der -, Pr die-n; uftule. 
EITER-FLUSS, (Eiterfuß) (der) gen. des-es, 
pl. die-Nüffe; Un abcès, wlsère. Ein Menfch, 
der einen Eiterflußs hat; un homme découlant. 
EITER-FRAS, (Œiterfrag) (der) gen. des - es 
fi je Une corrofion, um ulcère HU ar 
EITERICHT, (eiteridyt) eiterig, eiterhaft, adj. 
€) adv. Purulent, fanieux, ichorcux, virulent, 
Juppurant. Eine eiterige Wunde; une plaie 
purulente. Eiteriger Harn; urine purulente. Ei- 
teriger Auswurf; le crachat purulent. > 
EITERN, (eitern) v. x. Ich eitere - eiterte, à 
h. geeitert; Suppurer, venir à Juppuration, 
jeter du pus. Die Wunde fängt an zu eitern; 
la plaie vient à Juppuration, commence à Juppu- 


rer. Ein Gefchwür, das immer eitert; un ul» " 


sère dacroide. Eiter fetzen; aboutir, fe tour- 


wer en pus. f 
EITER-NESSEL, (Eiterneel) (die) ges. der-, 


pl. die-n; L'ortie grièche, la petite ortie. 

EITER-STOCK, (Eiterftod) (der) gen. des - eg 
pl. die- ftücke; Le bourbilion. 

EITERUNG, (Œiterung) (die) gen. der-, pl. 
die-en, La den uration. Das Eiterungsfie- 
ber; a uppuration. 

EITER-WEIS, (eiterweiß) adj. & adv. Ein Menfch 
der fchäbieht und eiterweifs ift; un komme I&- 

reux E7 qui a des boutons blancs. 

EITER ZIEHEND, (annee adj. & ade. 
Suppuratif. Ein eiterziehendes Plafter; un re- 

= Pr AnPLÄITE JRERRTSUF: 

EKEL, (Œtel) (der) gen. des-s, f.pl. Le dé- 
goût; it. Der Ekel, die Uebelkeit, welche vor 
‚dem Brechen vorhergehet; Lemal de cœur, fou- 
lèvement de cœur, apadi ement, anéxorie, bon- 
diffement d'eflomac, naujee ; it. Natürlicher Wi- 
derwile; laverfion, l'oppcfition, la répugnan- 
ce. Ekel aus Übermäßsiger Sättigung ; la Jah 

vi - 
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. réplétion, plönitude, le déboire. Ekel, (figur.) 
te rap le dégoût, tn ee 
fion, la répugnance, le dédain. Einen Ekel 

. machen, verurfachen, erwecken; dégoñter, 
donner du dégoût, de Faverfion, affadir, des- 

. appetiler. Ekel haben, bekommen; /e degoi- 

. ter, avoir, concevoir du dégoût, de Paverfion, 

. de Poppofition, prendre du dégoñt, en déplai- 

. Jance, dédaigner, s'ennuyer. Er hat einen Ekel 
vor dem Wein bekommen; il lui a pris un 

en ae pour le vin. Das macht mir.einen Ekel; 
cela me Yöpugne, fait foulever le cœur. An der 
Welt und Eitelkeiten einen Ekel gewinnen; 


. . prendre di degolit Ber le monde so vanité, 
Et, (Ekel) kelhaft, ekelig, adı. & adu. 


el erweckend ; dégoftant, répugnant, rebu- - 


“ tant, Eine &kelhafte Speife; une viande dégoh- 
tante. Schmutzig, unreinlich; mau/lade, Jor- 
« dide. Verdriefslich, ennuyeux. Ermüdend; fa- 
tiguant. So èkel hat; degoät#. Der müfte 
: fehr &kel feyn, der diefes nicht möchte; il fau- 
droit étre bio dégoûté, pour refufer cela. Lek- 
« kerhaft, zärtlich; délicat. Er ift fehr èkel, 
* weichlich; if eff fi douillet. Das Gehör ift et- 
x was fehr èkeles ; f'ouie ef? qq. ch. de fort délicat. 
EKELEN, (efeln) u. n. imper/. Es èkelt-èkelte mir, 
dir, ihn, uns, euch, ihnen; es hat mir geëkelt. 


Ekel haben, spinden: avoir du dégoût, ré 


. pur Mir èkelt davor; cela me fait Joulever 
cœur. Mir èkelt vor dem Fett; j'a du dé- 
goft pour le gras. Es èkelt mir vor dem Wein; 
le vin me répugne. Davor &kelt ihm; cela lui 
- put. Es &kelt mir vor folchen Narrenspoffen ; 
J'ai du dégoñt pour ces fadaifes. On dit auf: 
Anèkeln; p. e. Alles das &kelt mich an; out 
- cela sne donne de V’averfion. 

EKEL-NAME, (Œfelname) (der) gen. des-n, pl. 
-die-n; Le Jobriquet, furnom, épithète burlesque. 
EKLIPTIK, (Œflhiptif) (die) gen. der -, £ pl. 
rain et ligne ou cercle qui partage le 20- 
diaque toute Ja longueur en deux parties 

jr pres & que le Joleil ne quitte jamais. 


OGE, (Etloge) (die) gen. der-, pl. die-n. Das 


Schäfergedicht; léclogue, églogue, la pafiorale. 

ELASTICITÆT , ( Elafticität) voy. SCHNELL- 

KRAFT, FEDER-KRAFT; L'élaficité, le ref- 

‘fort, la force, vertu DRE ge Elaftifch , adj. 
t hat 


adv. was eine Federkra ; élafiique, qui 
fait reffort, qui a du reffort. ss 
BE, (Elbe) (die) gen. der-, 1. L'Elbe, 


grand fleuve qui a Ja fource en Siléfie dans la 
Ab pad de jauer, fur les ne appel- 
"les Riefengebirge & qui va enfin fe perdre 
la mer du Nord, 

ELBINGEN, (Œlbingen) Zibingue, ville de la 
“Prujfe royale, proche de la mer baltigque. 

ELB-KATZE, (Eibfage) voy. ILTIS. 

ELBING, (Œlbling) os Elblinger, (der) gen. 
des-s, /. pl. Le gowais blanc, forte de vin. . 


ELE. 


ELBOGEN, (Œlbogen) voy. ELLEN-BOGEN. :. 


ELB-THIER, (Œlbthier) voy. ILTIS. 
ELDERITZ, ( Re voy. ELRITZE. 5 
ELEGIE, (Elegie) (die) gen. der-, pl. die-n. 
‘ Das LR rt [2 Eltgie.. Die franzofifche 
. Elegie beftehet gewöhnlich aus Alexandrifcheg 
. Verfen; P Elégie frangoije efl ordinairement en 
vers alexandrins. 
ELEKTRICITÆT, (Œleftricität) (die) gen. der-, 
J. pl. CT. de Phyfique) Die anziehende Kraft; 
© Péléftruité. Elektrifch; adj. © adv. ékfrique. 
ELEKTRISIREN, (eleftrifiren) v, a. Ich electri= 
fire - eleétrifirte, i. h. eleétrifirets. Æleftrifer. 
+ Die Elektrifirmafchiue; ia machine à éle&rifer. 
ELEMENT, (Element) (das) gen. des-es, pl. 
die-e; L'ément, & en T. de Chymie, le prin- 
cipe Die vier Elemente; les quatre éléments. 
Die Luft ift das Element worin wir lèben; 
Fair ef le milieu dans lequel nous vivons; it. 
Anfangsgründe einer Wiffenfchaft; éléments, 
principes, fondements. On dit figur. Wenn er 
nicht bei Hofe ift 
“ Elemente; quand il wel pas d la cour, il eft 
hors de fon ë 
la chafle non élément. 
ELEMENTAR-FEUER, (Œlementarfeuer) (das) 
gen. des-s, /. pl. Le feu élémentaire. 


ELEMENTARISCH, (elementarifh) adj. & adv. 
Elementaire. - 
ELEMENTS-GANG, (Œlementégang) (der) gen. 
des-es, pl. die-gänge; (T. de Mine) La mi- 
ne élémentaire. | 
ELEMENT-STEIN, (Œlementftein) (der) gen. 
des-es, pl. die-e. Der Opal; Popale, la pier- 
re élémentaire. R 
ELEND, (Elend) ou Elendthier, (das) gen. des- 
es, pl. die-e; L'élan, efpèce d'animal qui Je 
trouve dans les pays feptentrimaux & qui ref- 
femble d un cerf. Elendsfett; axonge d’élan. Die 
lendshaut; ia peau d'élan. Elendslèder; cuir 
d'élan. Die Elendsklaue; Fongle d’dian, la 
corng de pied d'élan. ‘ 
ELEND, (Elend), (das) gen. des-es, /.pl. Das 
Ungiük die Dactickek, Armuth; la mifère, 
- pauvrei£ , infortune , dijette, a indigen- 
ce, le malheur, la calamité, Pafliflion. In Élend 
erathen; tomber dans la mi/ere, en calamité. 
ift ein grofes Elend im Lande; sl y £ une 
rande hr dans le pays. Einen ins Elend 
ringen, unglücklich machen ; rendre qq. un 
malheureux. Viel Elend ausftehen; Jouffrir , 
efjuyer beaucoup de mifere, bien des malheurs ; 
st Élend, Landesverweifung ; l'exil, le a 
./ement..: Ins Elend gehen ; aller en exil., Ei- 
nen ins Elend verweilen; envoyer enexil, exi- 
‚ler, bannir qq. un. 1m Elend feyn, das Elend 
bauen; étre ag CES en exil Freiwillig 
ins Elend en; /e bannir. 
= ELEND 


‚fo ift er nicht in feinem’ 


nt. Die Jagd ift fein Element; : 


ELE. 


ELEND, (eknb) adj. & adv. Arm, unglükleligs 
mijerable , pauvre, malheureux , calamiteux. 
Mitleidenswürdig; pitoyable. Schwach, it. ver- 
falleny foible, abbaitu, défait, atténné. Schlecht, 
knaufericht; chétif, mesquin. Elend von Ge- 
ficht; have. Armfelig, fchlecht ; piètre, mai- 
gre. Eine &lende Wohnung; un mijerable, 
pauvre logement. Eine èlende Mahlzeit; un 
mesquin, pauvre repas, um chien de repas. Ein 

lender Poet; un miférable, pitoyable poëte. 

lende Verfe; de pauvres, miférables, pitoya- 
bles vers, rimaille. Ein élender Zuftand; une 
condition miférable. Ein èlendes Leben; un vie 
miférable, pauvre. Ein èlender Menfch; un 
homme miferable, malheureux. ende Zeiten; 
temps de mifère, de calamité, temps calamiteux, 
conjonklures Gpineufes. O ich Elender! wehe 
mir Elenden! ah, miférable, malheureux que 
je fuis. Er ift arm und dlend; il ef pauvre & 
miférable. Diefer Menfch geht ow kommt fehr 
@lend daher; cet homme ef? bien piétre. Elen- 
diglich, adv. Miférablement, pawvrement, mal- 

- heureufement, pitoyablement, mesquinement, ché- 
tivement. Élendiglich umkommen; périr mi- 
Serablement, créver. Elend leben, lich klei- 
den; vivre, s'habiller pauvrement, mesquinement, 
maigrement, à la diable, à la fourche, à fai- 
re pitié, tragiquement, Sich ëlend und - 
lich anttellen ; faire le maupiteux. Das ift &lend 
gemalet; cela ef} mesquin. 


RIENDIG: (dendig) élendiglih, voyez Elend, 

Je 

ELEND-RECHT, ( Elendrecht.) voyez ARMEN- 
RECHT. $ 


ELEPHANT , (Œlephantf) (der) gen. des-en, 
pl. die-en; L'éléphant. Einen Elephanten 
abrichten; dreffer un éléphant. Ein junger Ele- 
phant; un faons it. pdee d'efcarbot qu'on ap- 
pelle: Fliegender Elephant; éléphant volant, 
it. efpèce de fouterelle, le grand grillon d'Afri- 
que. On dit proverbialement: Aus der Mücke 
einen Elephanten machen; reg excefjive- 
ment ; faire d'une mouche un éléphant. Der Ele- 

hantenführer ; le comac, condubleur d'éléphant. 
Por Elephanieufcs; le pe d'éléphant, (plante. 
Der Elephantenkopf; l'éféphas, plante labide 
en malque ainfi nommée, Bene Ja lèvre fu- 
ieure @ zung rapport avec la trompe d’un 
Slphant. Die Elephantenlaus; le pou d'élepkant ; 
st. l'anacarde, fève de Malac. Der Elephanten- 
lausbaum; l’anacardisr. Die Elephantennafe; 
le brochet du Brefil, (poijlon.) Elephan- 
tenohr; Foreille d'éléphant, (coralline.) Der 
Zlephantenorden; Pordre de l'Eléphant.en Dan- 
semarc. Elephantenpapier ; du er à l'éé- 
phant, de la plus grande forts. Der Elephan- 
tenrüffel; la trompe de l'éléphant, & en T. de 

To le proboscide ; it. le charenfon des Indes, 

OM. }. À k Al 


ELL, 449 
kopen se . Der Elephantenzahn; {a dens 


+ Pivoire. 
ELEVATION, (Œlevation) (die) (T: d'Afiron. ) 


voy. ERHÖHUNG. Die Elevation des Poles; 
l'élévation, la hauteur du pole. 


ELFE, (Elfe) voy. ALOSE. 
ELFENB , (er 


enbein) (das) gem. des-es, 
J. pl. L’ivoire. Elfenbeindrechsler; où Dreher ; 
le tourneur en ivoire. Elfenbeinen, elfenbei- 
nern; adj. & adv. d'ivoire. Das Elfenbein- 
fchwarz; le noir d'ivoire, l'ivoire brül, noir 
de velours. & 


ELISABETH, (Elifabeth) Nom de femme; Eli- 


Jabet, Ijabell, Ifabeau, Life. 


ELISÆISCH, (elifäifh) adj. & adv. Die elifi- 


fchen £elder; les champs élifées, élifiens. 


ELIXIR, (Eligie) (das) gen. des-es, f. pl. L'£ 


hixir, li Jpiritueuje extraite des parties d’u- 
ne où ph pr es Jubflances; la frite ia 


plus pure que l'on tire de certaines chojes. 


ELKATZ, (Ca voy. ILTIS. 

ELLDRITZ, (Eildrig) 

ELLE, (Œfle) (die) gen. der-, pl. die-n; Ae- 
Jure de différente longueur felon la coutume de 


voy. ELRIZ. 


chaque pays; Faune. Brabanter, Parifer &c. 
Elle; aune de Brabant, de Paris &c. Eine 
halbe Elle; une demi-aune; it. Die Elle; l'ou- 


. ne, le bâton d'une certains longueur dont on je 


der d mefurer. Eine Elle, die man zufammen 

legen kan, uns aune brifée. I fe dit encore de 

la chofe mefurée. Eine Elle Tuch, Leinwand; 

une auns de drap, ds toile. Wie theuer die 

Elle? combien Paune? Das Ellenmäs, das Mef- 

fen mit der Elle; launage. Mit o# nach der 

Elle meffen; auner, ‚me/urer à Panne, Nach 

a arena as d Paune. Ellenhoch, _ 
€ os, ellenbreit; hast, gros, grand, 

d'une aume; it. de la hauteur, gro) va ps J 

d'une aune. Ellenwären; marchandijes qui fe 
vendent d l'œune. On dit prov. Andere 12e 
nach feiner Elle meflen; smefurer les autres à 
Jon aune. Ich weifs, was die Elle koftet, c. 
& d. ich habe es mit Schaden erfahren; je fas 
ce gwen vaut l'aune. 


ELLEN-BOGEN, (Œllenbogen) on Ellbogen, (der) 


gen. des-s, pl. die-; La coude, Sich auf den 
Ellenbogen ftemmen, feuern; s’acsouder. Mit 
dem Ellenbogen ftofen; donner un coup de cou- 
de, coudoyer qq. um Länge des Arms vom 
Ellenbogen bis zum Ende des mittelften Fih- 
ge une coudée. Sein Kleid ift auf, an dem 

Ibogen durchgeftofen; /on habit a les coudes 

en : abe et olécrane. “Die 

en! mufchel, ‚ Toppaufter; 
l'œil de bouc. Der Éllettogne sa, h sus- 
cle cubital. Die Ellenbogenrôbre, die grofe ; 


la ue Die kleine Ellenbogenrdhre; fe rayon, 


‚ (Eller) ELLERBAUM, voy. ERLE. 
LIL ee + EBLIPR- 


45) ELS. 


EILIPSE, (Effipfe) (die) gen. der-, pl. die- 

n. Die Auslaiiung ein oder mehrerer Wörter; 
Pellipfe, (T. de Gramm.) retranchement d'un 

* ou de plufieurs mots; it. en T. de Geometrie; 
Der Kègelfchnitt; {a courbe qu'on forme en cou- 
ge obliquement un cone droit par un plan qui 

traverje entièrement. Elliptifch; adj. & adv. 

slliptiqgue. Eine elliptifche Redensart; une phra- 

7 fe elliptique. Ein eliiptifcher Raum; un e/pace 

“elliptique, 

ELMUS, (Elmus) St. Elmusfeuer; (T. de Ma- 
rine) Fru St. Elme, ardent. 

ELRITZE, (Elrige) (die) gen. der -, pl. die- 
n; Le veron, petit poiffon de rivière. 

ELS, (Eis) ELSE, voy. ALOSE. Der Elfen- 
fang; la péche de l'alufe. ; 

ELSASS, (Elfaß) L’Aljace. Province fituée dans 
le cercle du haut-Rhin, réunie à la cowrome de 
France. Ein Elfafler, der aus Elfafs it; un 
Alfacin, d’Alface Elfafsifch; d’Alface, 

ELSE, (Elfe) voy. ERLE. 

ELSENBEERE, (difenbeere) (die) gen. der-, pl. 
die-n; L'alafe, Jorbe, corme. Der Elfenber- 


baum, le forbier torminal, tormingue, alifier, | 


alifier à feuilles découpées, aliguier, alier, anier, 
À en 
ELSTER , (Elfter) voy. ÆLSTER. 


ELSTER, (Eifer) (die) gen. der-, pl L'Ek 


fer, petite rivière. 1 y en a deux en Alle- 
magne : l'Elfier noire qui tire Jon origine du cer- 
cle de Budiffin dans la haute Luface, €& l'E 

blanche dont la fource eft dans le cercle de Zone 
land dons la haute Saxe. Il y a aufi en Alle- 


qui portent ce nom. 


AUGE; Le cor aux pieds. 
ELSTER-BAUM, (Eifterbaum) voy. ERLE. 
ELTE, (Elte) voy. ALET. 

ELTERN, (Eltern) von. ÆLTERN. 
ELTIS, (Œltig) voy. ILTIS. 
EMAIL, (Email) (die) v 

SCHMELZ-ARBEIT, SCHMELZ-WERK. 
-EMAILLIREN, 
‘émaillirte, i. 
Schmelzwerk arbeiten, mit Schmelz malen; 
émailler, travailler en émail. Émaillirt; dmail- 


emailliren) v. a. Ich &maillire- 


4. Ein Emailmaler, der in Schmelzwerk oder | 
mit Schmelzwerk malet ; l'énisailleur. Die Email- | 


malerei; {@ peinture en émail. 
EMBERITZ, (Emberiß) voy. EMMERLING. 


EMBLEMATISCH,, (emblematifch) adj. & adv. 


Figürlich; emblématique, fymbolique, allégori- 


| EMIGRANT, (Œmigrant) (der) gen. des-en, 
- gl die-en. . Der Auswanderer; P émigrant. 
Die Auswanderung aus einem Lande; Kdmi- 


ration. 
EININENZ, N) ae tftre d'honneur 
quon donne aux Cardinaux. 


e rs petites villes 
SFR AGE ras) voy. HUHNER- _ 


. SCHMELZ-GLAS, 


. @mailliret. (T. d'art) In 


EM. 
EMMERLING, (Œumeïling) (der) gen. des - es, 
1 $ Zi 


pl. die-e. es; Nom ap ih de 
quelques oifeaux; le bréant, bruant, iles 
it. Amarelle, fchwarze faure Kirfchen; Ia 
griotte. 

EMPFAHEN, (empfahen) mieux EMPFANGEN. 

EMPFAHL, (empfahl) voy. EMPFEHLEN. 

EMPFAND, (empfand) voy. EMPFINDEN. 

EMPFANG, (Empfang) (der) gen. des-es, /. 

. pl recette, le recouvrement, la réception, 
l'accueil. Etwas in Empfang nehmen; faire 
la recette d'une chofe. Geld in Empfang nèh- 
men; Birer, toucher de l'argent. Zehen Tage 
nach Empfang des Wechfelbriefes bezahlen; 
payer à dix jours de vue. Den Empfang mel- 
den; accu/er la réception. Den Empfang be- 
fcheinigen; avérer la recette. 

EMPFANGEN, (empfangen) v. a. irr. Ich em- 
pfange, du Se HE er empfängt, wir em- 
pfangen &c. imp. ich empfieng, /ubj. empfien- 

e; parf. i.h. empfangen; impér. empfang. Be- 
ee annèbhmen ; r&evoir, percevoir. Einen 
Brief, ein Gefchenk empfangen; recevoir une 

= dettre, un pröfent. Ich habe von dem und dèm 

. «100 ‘Thaler empfangen ; j'ai tiré cent écus dun 

tel. Ein Gût zu Lehen empfangen; prendre 

m fief une terre. Das Lehen empfangen; re- 

cevoir Finvefiture d'un fief. Der empfangende 

Theil; la partie prenante. It. Empfangen ; obte- 

nir. Der Mond empfängt fein Licht von der 

Sonne; {a lume emprunte Ja lumière du foleil; 

st. Aufnehmen, begègnen; recevoir, traiter, 

accueillir qq. un, faire accueil d qq. un. Einen 
mit vielen.Ehren empfangen; recevoir qq. un 
avec beaucoup d’hommeurs. Man hat ihn wohl 
emp wohl bewirtet; on lui a fait fite. 

Er empfieng mich fehr freundlich; 5! m’a fait 

chère. Einen fchlecht empfangen; faire grije 

mine à qq. un. Uebel empfangen worden feyn; 
en avoir pour fon compte. Er ift da übel em- 
ahnen worden; ilya été mal reçu, il y & été 

‚ia. eu du pire. Er wird fchön em- 
pfangen werden; il Jera le bien venu, & le 
mal reçu. Sie empfieng mich aufs liebreichfte ; 
elle me fit mille amitiés. Den Feind tapfer em- 

ge: en; recevoir courageujement l'ennemi; il. 
fn) en, fchwanger werden; concevoir ; it. 
en parlant des bäles, retenir. Alle Menfchen 
werden in Sünden ee tous les hom- 
mes dr conçus dans Le péché. | 

EMPF/ENGER, (Œmpfänger) (der) gen. des-s, 
pl. die-. Der Einnehmer; fe receveur, caifier. 


- EMPFÆNGLICH, (empfänglid) adj. € adv. Sus- 
: nat als à recevoir. 

-EM FAENGL CHKEIT, (Œmpfänglichfeit) (die) 
gen. der-, J.pl. La capacité. 


EMPFÆNGNIS, (Œmpfängnif) (die) gen. der- 
{ pl. La conception. Ma Eimpfängeisteh; 


EMP. 


la conception de la St, vierge. Die Lehensem- 
pfängnis; l'invefliture. 
EMPFANG-SCHEIN, (Œmpfangfthein) (der) gen. 
. des-es, pl. die-e; Le billet de recette, la quit- 
tance, le reçu, récépiffé. x 
Embegh (Emptehl) (der) v. EMPFEHLUNG. 
EMPFEHLEN, (empfehlen) v. a. irr. Ich empfeh- 
le, du empfiehlft, er empfiehlt, wir empfeh- 
len &c. imp. ich empfahl, /ubj. empfähle (on 
trouve auf empfohl) parf. i. h. empfohlen, im- 
. pér. empfiehl ; Recommander. Ich empfehle 
, euch die Perfon, Sache; je vous recommande 
ls perjonne, l'affaire. Ich empfehle mich zu 
dero Gunft; je me recommande à l'honneur de 
vos bonnes graces. Ich empfehle mich; je vous 
baife les mains. Sich empfohlen feyn lafien; 
avoir pour recommandé; avoir m recom 
tion. Ich will es mir befterztifen empfohlen 
feyn laflen; je l'aurai en grande recommanda- 
tion. Die Empfehlung; Ja recommandation, 
, Ein Empféhlungsfchreiben ; une lettre de recom- 
. mandation, de faveur. Seinen Empfèhl, Grus 
vermelden; faire fes compliments, [es recom- 
mandations. Machen fie meine Empfehlung an 
. ibn; faites lui mes civilités. Meine gehorfam- 
fte Empfehlung an die Frau Liebfte! mes très- 
humbles compliments d Madame! Empfèhlbar, 
empfehlungswürdig; recommendable, louable, 


efiimable. 
Mi PFIEBLT , (empfießlt) (er) vay. EMPFEH- 


EMPFINDBAR, (empfindbar) adj. & adv. Ver- 
mögend zu empfinden; fenfible ; it. Was em- 
en werden kan; qui Je fait Jentir. 
PFINDEN, (empfinden) v. a. irr. Ich empfin- 
de-empfand, /ubj. empfände, i. h. empfunden. 
. Fühlen; Jentir, reffentir, fe /entir, Je vefentir 
de, éprouver, goßter. Schmerzen empfinden ; 
Jentir, avoir des douleurs. Freude, Verdrufs 
empfinden; avoir de ia joie, du chagrin Eÿc. 
Hitze, Kälte finden; avoir po: oid. 
Vielfaltige Ungelegenbeiten empfinden ; éprou- 
ver, rejlentir de fréquentes incommodités. Ei- 
nen Verluft empfinden ; /e /entir de fa perte. Ei- 
nem feine Gunit, feinen Zorn pr ire le 
fen; faire Jentir Jon affeion, Ja colere à gg. 
un; il. Empfinden, gewahr werden; aperce- 
voir qq. ch. s’appercevoir de. Uebel empfinden, 
. bel aufnehmen; trouver mauvais, Etwas fehr 
hoch empfinden; prendre gg. ch. fur un ion 


haut. 

EMPFINDLICH, (empfindlih) adj. & adv. Sen- 
‚fible ,. qui Je fait fentæ; it. Der nicht viel ver- 

. tragen kan; délicat. Dem Gemüthe fchmerz- 
lich; /anglant, piquant, touchant, poignant, 
prègnant, douloureux, cuifant, amer, vil, mor- 

. te. Hart, unleidlich; cruel, fevère. Kizlich; 
chatouilleux. Verdrieslich; aigre. }mpfindli- 
che Schläge ; coups fenfibles, Empfndliche Luft, 


© findliches 


EMPFIND 


| gen: Jans témoi, 


EMP. Ask 


ee Külte; air, chaleur, froid Jenfible. Ee 
ift fehr empfindlich, eine geringe Luft kan ihn 
fchaden; a eft fort délicat, le moindre air l’in- 
commode: Er ift febr empfindlich, man kan 
ihm leicht zu nahe trèten; pour peu qu'on le 
choque, il eff fenfible. Ein empfindlicher Ver- . 
luft, Unwiile, Scherz, Verweis; une perte tou 


. chante, un vif rejfentiment, une raillerie, plai- 


Janterie forte, reproche fanglant, une verte rd 
primande. Diefe Nachricht bat ihm den em- 
findlichften Kummer verurfacht; cette nouvelle 
ui a donné une atteinte mortelle. Worüber em- 
pfindlich feyn; s’ofen/er de gg. ch. Ein em- 
ferd, das die Sporn nicht leiden 
kan ; un cheval fenfible. Empfndlich; adv. fem 
Jiblement. Zartlich; délicatement. Verdrieslich; 
aigrement, d'une manière aigre. Empfindlich 
berühren, anftofen; ‘toucher, heurter Jenfible- 


- ment. Empfindlich beleidigen; offen/er, Jen- 


fiblement, ulcérer, outrer, pi au vifs 

as bin empfindlich eh /uis ee 

touché, extrémement piqué. Einen empfindlich 
lagen ; ve le bouton à qq. un. 

ICHKEIT, ( Empfinblichfeit (die) 
en. der-, /. pl. La Jenfibilité, le refentiment. 
hne die geringfte Empfindlichkeit zu bezeu- 
le moindre reffentiment. 

o kein Lèben ift, da ift auch keine Empfind- 
lichkeit; ce qui eff Jans vie n’a point de Jenfibi- 
lité. Die Empfindlichkeit ift ein Zeichen eines 
guten Gemütes ; la /enfibilit efi la marque dur 
ne bonne ame. 


EMPFINDSAM, (empfinbfam) adj. & adv. Ein 


empfindfames Herz; un cœur fenfible. Die em- 
pfindfame Reifen des Yorricks; les voyages fen- 
timentaux d’Torrick. 


EMPFINDSAMKEIT, (Œmpfindfamteit) (die) 


pl. La Jenfibilité, 


gen. der-, f. 
EIÄBFINDUNG ” (Empfindung) (die) gen, der-, 


1. die-en; Qualité par laquelle un fujet efl [en- 
Ke aux impreffions por pe ar 
le fentiment, rejjentiment, la perception, Jenfa - 
tion, le taff, le toucher. Empfindung, leich- 
ter Anftos vom Fieber ; wn accès de fièvre, 
Angenehme Empfindungen ; plaifirs fenfibles. 
Die Empfindung des Kitzelns; Is titillation. 


. Empfindung, Vorbedeutung, Vorbote; le pré- 


Jage, l'indice, preffentiment. Eine lebhafte. ftar- 
ke, geringe Empfindung? un Jentiment vif, fort, 
léger. Empfindungen der Gicht haben; avoir : 
des reffentiments de goutte. Il fe dit de même 


“ dans les chofes morales: Empfindung der em- 
pfangenen Wohlthaten, eines Unrechts; fen- 


timent de reconnoiffance des bontés qu'on nous 
& témoignées; reffentiment d'uwtort. On dit 
aufi: Diefes Gedicht ift voller Empfindungen ; 
pour figrifier que la leBure du Poéme fait nai- 
tre des [entiments de tendreffe. Empfindungs- 
los; adj. & adv. mieux unempfindlich, em- 
Lli z u) 
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pfindlos, ohne Empfindung ; infenfibls, indo- 
lent, infen Des Empfindungsvol ; adj. & 


adv, /enjible. 

EMPFOHLEN, (empfohlen) voy. EMPFEHLEN. 

EMPHATISCH, (emphatifd)) voy. NACHDRÜK- 
LICH ; Emphatique, 

EMPIRICUS, (Empiricus) voy, QUAKSALBER, 
Un empirique, charlatan, bäteleur, hableur, opé- 
rateur. 


EMPOR, (empor) adv. In die Höhe; en haut, 
haut. Auf den Beinen; fur pied. Auf dem 
Waffer; Jur l'eau. Empôr bleiben ; demeurer 
Jar pied; fe: ) fe maintenir, Je foutenir. Un- 
geachtet erfolgungen feiner Feinde ift 
er doch empôr geblieben ; il s’eß maintenu mal- 
gré toutes les per[érutions de fes ennemis. Fm- 
pôr bringen; avancer, élever, agrandir, faire 
fleurir. Gitik bat ihn empôr gebracht; la 

fortuns Pa élevé. Du bringit die Künfte em- 

pe tw cultives les arts, les Jciences. Empör 
alten; tenÿr haut, Joutenir, (} FR. ) maintenir, 

Joutenir. Die Hände empôr halten; tenir les 
mains éleyées. Die Gefetze empör, mieux auf- 
recht halten; maintenir les loix. Empôr he- 
ben, relever, élever, lever. Das Haupt empor 
heben, ftolz werden, fich brüften; lever la 
créle, Die he pflegen ihre Verwand- 
ten bald empôr zu heben; c’eff la coutume des 

© Favorits d'Éever bien-t6t leurs neveux. Empôr 

' belfen; redreffer, remettre, relever, vedrefer 
celui qui ef tombé, remettre. une affaire. Er 
‘bat fich wieder empôr geholfen; il s'eft remis 
de [a perte. Empôr kommen; s'élever, s'avan- 
cer, avancer, parvenir, monter, faire fortune. 
Diefer Baum ilt gefchwind empôr mieux in die 
Höhe gewachfen ; ct arbre a monté bien vite. 
Einer kommt durch den Fall des andern em- 
pôr; l'un s'élève fur les ruines de l'autre, l'un 
monte, l'autre afcend, Arme, obgleich ge- 
fchikte Leute, kommen felten empôr; ceux 
dont les biens n'égalent pas le mérite, ne par- 
viennent pas aifément aux honneurs. Empôr 
“laflens laiffer avancer. Er ift ein Neuling, man 
mufs ihn nicht fobald empôr où aufkommen 
laflen; ef um novice, il ne faut pas le laiffer 
avancer fitöt. Empör fchweben, fich empôr 
fchwingen ; Er eig aa, éd Tellor, 
avancer, pro/pérer, gouffer la fortune, furrager. 

j? ker fchweben Fine les nues 

Jont bien élevées. Der Adler fchwèbet, fchwin- 

ga fich hôch empôr; l'aigle Je guinde bien haut, 
mpôr fehen os fchauen; regarder en haut. 

Empor fteigen; s'élever. Empür tragen; per- 

t. 


ter haui 

EMPÖREN, (empdren) v, a. Ich empöre - em- 
pörte, i. h. empöret. Zur Empörung vetlei- 
ten, bewegen, Joulever, faire Jouleuer, faire 
révolter, faire mutiner, émouvoir, rövolter. Die 
Unterthanen wider den König empdrenz fou- 


EMS. 


lever, faire Joulever les fujets contre le Roi. Sich 

empüien; Je foulever, sélever, fe révolter, [e 

rébeller, je mutiner, s'émouvoir, remuer, preu- 

dre les armes contre, rébeller, Je bander. Das 

Volk hat fich empöret; Le peuple s'efi fou'eu, 

révolté. Sich wider feinen DL Peu empd- 

ren; tirer l'épée contre fon prince. Der Empd- 
ter; le rébelle, mutin, joulevé, révolté, féditieux. 
Emporifch;, adj. & adv. féditieux, mutin, fédi- 
tieu/ement. 

EMPOR-KIRCHE, (Œmporfirche) (die) gen. der-, 
I. die-n. Die Pörkirche, Bühne; ia tribune, 

s galleries d'une églife. 

EMPOR-SCHEUNE, (Œmporféeune) ou Pör- 
fcheune, (die) gen. der-, Pe die-n. Der 
obere Theil einer Scheune; le las, la laflere. 

EMPÖRUNG, (Empörung) (die) gen. der-, RB 

. die-en; La rébellion, révoite, défiEion, Ve- 
meute, le Joulèvement, la Jédition, nutinerie, 
prie d'armes, les mouvements; it. (figur. ? le 
feu trouble. Eine Empörung erregen, füllen, 
dämpfen; exciter, appaijer, fer une révolte, 
rébellion, edition, 

EMS, (Em$) (die) gen. der-, f. pl L'Ems, ri- 
viere qui a fa Jource dans le cercle de IVefigha- 

va Je perdre dans la mer feptentrionale ; 

it. Ems ou Embs, fleuve 2 arroje V’Of-Frile, 
il prend fa Jource dans l'Evéché de Münfler & 
fi ette dans la mer de Nord. 

EMS, (Œms) Bourg fitne fur la Lohn en He, 
connu par les fameujes eaux thermales. Un 
autre bourg de ce.nom qui s'écrit aufi Embs 
eR fitw dans la Suabe. 

ENSIG, (emfig) adj. & adv. Fleifsig; diligent. 
Emfi ser ser eg 5, a a ae 

. ch. it. Beftändig; afkdu, appliqué. Ei 
gr Menfch ; ae afıdw au travail, 
pe EF ; ee pe 
empreffé.. Sich emfg anitellen ; faire Fempre/- 
fe. Emfg, hurtig; aßif, prompt, expéditif, 
ardent. Sorgfältig; Joigneux , na: exal. 
Gefchicklich ; inaufirieux, adroit, ile. Ar- 
muth machet emfige Leute; la pauvreté rend 
les gens indufirieux. Emfig, emliglich; adv. 
diligemment, aflidument, joigneu/ement, indu- 
‚firieujerment, ablivement, inflamment; Sich em- 
fig bemühen; s’emprefer. 

EMSIGKEIT, (Œmfigfeit) (die) gen. der-, ££ 
La diligence, afiduité, aftivité, promptitude, 
- application, exallitude, l'empreffement, le foin, 
Finduftrie, inflance. Emfigkeit in Gefchäften; 

l'ardeur avec laquelle on Je porte 


afeRion , 
faire gg. ch. ; 

ENCRINIT , (Œacrinit) (der) gen. des-en, pl. 
die-en. Der Lili in; Pencrinite, (petrifi- 


cation, ) 
END-ABSICHT , (Enbdabfihe) v. END-ZWECK. 
ENDE, (Ende) (das) gen. des-s, pl. die-e, on 
en; La fin, poinie, Le bout, l'extrémité er 
i . ofe 


END. 


chofe. Das obere und untere Ende des-Tifthes; 
le haut €ÿ le bas bout de la table. Erftes Ende 
an einem Stücke Zeuge 3 de chef d'une pièce, 
detoile, de drap &c. Beide Enden eines Stückes; 
des entrebaites, entrebandes, le cap ou le chef & 
la queue. Am Ende der Stadt; au bout de la 
ville. Das Ende einer Allee; le fond d'une allée, 
Das Ende der Reitbahn; Le finiteur. - Aeuflerftes 
Ende eines Landes &c. le bout, l'extrémité, les 
limites, Ja borne d'un pays. Die vier Enden 
der Welt; les quatre coins du monde. Am Ende 
der Welt; au bout du monde. An allen Orten 
und Enden; ‚en tous lieux. Von al- 
len Orten und Enden ; ds toutes parts. Das 
Ende, der Rand, Saum; le bord, l'extrémité, 
Am Tuch; {a lifière. Ende woran noch et- 
was angefezt werden kann; l'aboutiffant. Das 
Ende, der Befchlufs, eines Dinges ; la fin, con- 
clufion. Ende einer Rede ; la conclujion d'un 
dijcours. Am Ende desBriefes; à la fin de la 
lettre. Ende, Endchen ; petite partie de certai- 
nes chofes, le bout, refie, petit bout. Der Hirfch 
hatte ein Geweih von zwanzig Enden; le cerf 
avoit un bois de vingt chevilles. Ein Hirfch mit 
zehn Enden bezinket; un cerf ramé ou cheuillé 

. de dix cornichons. Ende; en parlant du tems, 
la fin, le bout. Ein betrübtes Ende; une fin 
trifle, malheureufe, tragique. Am Ende diefer 
Woche; au bout de cette femaine. Von einem 
Ende zum andern; d'un bout à l'autre. Ende 
gut, alles gut; {a fin couronne l'œuvre. Nach 
und nach bringt man die Sache zu Ende; pe- 
tit à petit Voijeau fait fon nid. Einer Sache 
ein Ende machen; faire fin dune chofe. Zu 
Ende bringen; mettre fre finir, terminer. Zu 
Ende gehen; finir, Je finir, prendre fin, Je 
terminer. Er ift zu Ende; def à la fin, fini. 
Das Spiel ift zu Ende; 5! faut tirer le rideau, la 
farce eft jouée. It. Ende, Art und Weife des 
Endes, Ausgang; {a fin, le fuccès, l'évènement, 
Filfue. Ich wünfche hievon ein glückliches 
Ende; je Jouhaite un heureux fuccès de cette 
affaire. Eude des menfchlichen Lebens ; la 
n, le terme de la vie, le dernier moment, mort, 
trépas , décès. Vor feinem Ende; avant fa 
wort, Jon décès. An feinem lezten Ende; au 
moment de fa mort, à la fin de fa vie, à fon 
dernier . Ein feliges Ende; une mort 
bien-heureufe. Ein chriftliches, unglückliches, 
erbärmliches Ende nehmen ; faire une belle 


mort, une fin chrétienne, malheureufe, trifte. 


Er hat ein fchünes Ende genommen; if a fait . 


une belle mort, une bonne fin. Sie hat es noch 
am lezten Ende bereuet; elle s'en el rpentie au 
moment de fa mort. On appelle figur. Ende, 
Zweck ; la fin, le but, le, l'effet, Pinten- 
tion. Zu wasEnde? à quel but? te et? 
à que propos ? It. Das Ende, die Entfchei- 
dung ; la décifion, fentence. -Endes unterfchrie- 
bener ; fouffigné, Joufcrit. 
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'ENDELICH, (endelih) adv. (peu w/.) Vite, vi- 
te. 


tement, avec (en) diligence, à la hâte. 
ENDEN, ou ENDIGEN, (enden, 04 endigen)'v. &. 
Ich ende ow endige - endete ow endigte, i. h. 
ss ou ge-endiget. Ausmacherf, vollen- 
en; Finir, parfaire, a.kever, mettre fin d-, 
mettre la dernière main, terminer, clorre. Voll- 
bringen ; con/ommer. Eine Arbeit enden ; finir, 
un travail. Eine Sache endigen, zu 
Ende bringen; terminer, vuider, accommoder 
une affaire. Viel anfangen und wenig enden; 
entreprendre beaucoup de chofes € en finir peu. 
Das Jagen endigen, abjagen; parchafler. Sich 
enden; échoir, expirer, edge fin, Je termi- 
mer. Ein Wort, das fich auf ein a endiget; 
mot qui finit en a. Das Lèben endigen, be= 
fchlielsen; expirer ; finir Ja vie.‘ Sich fpitzig 
endigen ; aboutir en pointe. On trouve ce verbe 
aufi comme v.n. av. l'auxil. haben, p. e. Seine 
Rede endigen, aufnüren zu fèden; finir Jon 
dijcours; cejjer de parler. 
ENDERLING, (Enderling) De ENGERLING, 

ENDIGEN, (endigen) voy. ENDEN. 


ENDIGUNG, ( Endigung ) (die) gen. der-, pl 


die-en; La fin, l'accomplifement. Vollzie- 

hung, Vollendung ; la conjommation. Aus- 

fchlag; la décifion. Das Ende, Aufhüren, der 

Untergang, der Welt; ia con/ommation des fiè- 

ces. Zu Ende der Mahlzeit; as Jertir-, d. 

la fortie de table; entre la poire & le fromage. 

Endigung eines Redefatzes ; {a chute de pério- 

de. Endigung eines Wortes; la définence, ter- 
minai/on. 

ENDIVIE, (Œnbivie) (die) gen. pl. 
(herbe) L'endive, la chicoree. Sommer - Endi- 
vien; cichon. Winter-Endivien; chicorée, fca- 
riole, fcarolle. 

ENDLICH, (endlich) adj. & adv. Geendet; Fin, 
accompli, ce qui prend fin. Unfer Leben if 
endlich; notre vie eft finie. Schlieslich; final 
Die endliche Urfache; la caufe finale. Endliche 
Antwort; réponfe finale. Ein endlicher Spruch; 
une fentence dect/ive. Endlich, adv. enfin, à la 
fin, à la longue, après tout, finalement, à la 

rclofe, pour comclufion. Endlich wird der 
Mag ommen; enfin arrivera le jour. Endlich 
werdet ihr mich berèden; vous me per/uade- 
rez à la fin. Endlich, in die-Länge , machet 
ihr mich verdrieslich; après tout vous m’enmu- 
yez. Der Sache endlich ein Ende machen ; finir 
wne affaire. Endlich, wenn man alles erwè- 
get; au bout, d la fin du compte. Endlich, mit 
einem Worte fagen, was man geben will; 
lâcher le mot, la parole. Endlich dazu thun, 
es wagen; franchir le pas, le faut. 

ENDLICHKEIT, 5 Endlichkeit) (die) ren. der-, 
f. pl. La qualité de ve qui efl limité, borné, 


ni. 
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END-LOS, (cndlo8) adj. & adv. Sans fin; iii. 
Du fieheft noch nicht die ganze endlofe Tiefe 


meines Elendes; tu ne vois pas encore tout l'a, 


byme de ma mifère. 


END-REIM, (Endreim) (der) gen. des-es, pl. 


- _die-e; La rime finale. 
END-SCHAFT, (Endfchaft) (die) gen. der -, f. 
. pl. La fin, Jortie, confommation, conclufion. 
ine Endfchaft erreichen; /e terminer, prendre 
fin, expirer. SeineHerrlichkeit wird nun bald 
ihre Endfchaft erreichen ; fa fortue ef fur fon 
déclin. Zur Eudfchaft bringen; finir; termi- 
ner; amener à la fin, à la coslufion; dépécher. 


Ein zur Endfchaft gebrachter Rechtshandel ; un : 


procès conclus. Man kann mit ihm zu keiner 
._ Endfchaft kommen; il eff ennemi de la conclu- 
‘ ion, on n'a jamais fait avec lui. 
'END-SYLBE, (Œndfpfbe) (die) gen. der-, pl. 
= die-n; La dernière Jyllabe, Ia finale. 
"ENDUNG, (Œubung) (die) gen. der-, pl. die- 

en; La terminaijon. Ein Beiwort dreier En- 

dungen ; un adjelif de trois terminaifons. Auf 
- ge bene Endungen gemachte Verfe; bouts ri- 

s. 


END-URSACHE, (Endurfäche) (die) gen. der-, 
pl. die-n; La caufe ‚fin, raijon. 

END-URTHEIL, (Endurtheil) (das) gen. des - 
es, pl. die-e; Jentence définitive, decifive, 
l'arrêt, le jugement définitif. Ein End-Urtheil 
‘fprechen ; juger définitivement, décider une que- 

ion, un différend; juger en dernier reffort. 

END-ZWECK, (Œnbtvecf ) (der) gen. des - es, 

* pl.die-e; La fin, le but, deflein, intention, 
objet, la deftination. Wer einen Endzweck 
erreichen will, braucht die Mittel dazu; celui 
qui veut la fin en doit vouloir les mioyens. 


ENG, ENGE, (eng, enge) adj. & adv. Schmäl; 


Etroit. Ein enges or; une porte étroite, 


Ein zu enges Kleid; un habit trop étranglé, . 


affamé, ginguei. Sein Rock ift ihm zu enge; 
(ou jufle- au corps le bride. Ein enger Schuh; 
un Joulier étroit. Diefer Schuh ift mir zu en- 


ge; ce foulier me ferre. Dis Kleid ift mir zu - 


enge; cet habit m'étrangle, me gene. Ein en- 
ger Weg; un chemin étroit, une anguflie. Eine 
enge Galle; une rue étroite. Enge zufammen, 
enge eingefchloffen ; /err£, comprimé. Sehr 
enge, auf einander gediückt ; rentaffé. Ein 
enger Kamm; un peigne étroitement denté, Eine 
enge Wohnung haben; étreétroitement logé. Der 
engere Ausfchufs der Landftände, der Bürger- 


fchaft; Pölite, les choifis. Seine Wirtfchaft, - 


Haushaltung, Tafel &c. ins Engere ziehen; 
retrancher, diminuer fa dipen/e. Inge, dünne, 


zart, fein; fin, délié. Ein enger und langer - 


" Weg; un défilé, détroit. Enger Pafs durch die 


Gebirge; un col, #nz gorge, de montagnes. En- : 
ger Pas; (T. de navigatien) une bouque. Aus - 


ron! 
ENGEL-BLUME, (Engelblume) (die) gen. der-, 
der 


ENG. 


einem en; Paffe hervorrüicken; déboucher. 
Enger Athem; l'afihme, haleine courte, difi- 
culté de refpirer. Énger machen; étrécir, rej- 
Jerrer, rétrécir. Enger werden; s'étrécr, fe 
rétrécir. Der Weg wird enger; le chemin Je 
rétrécit. Das Kleid ift mir zn enge worden; 
cet habit m’efl devenu trop éiroit. Die Gafle 
wird hier enger; {à rue en cet endroit va en 
étréciffant. On dit figur. Die ganze Welt ift 
ihm zu enge; le monde efl trop petit con- 
tenter Jon ambition. Ein enges Gewillen; uns 
confcience timide, forupuleufe. Eng; adv. étroi- 
tement, Jerrément, fort, forupuleujement. Inge 
wohnen; étre logé étroitement, a l'étroit. Enge 
zufammen binden; lier bien ferré. Enge ein- 
gefchlofien ; /erré. Enge beifammen gehen; 
marcher ferré. Enge zufammen fitzen, rücken; 
Je großer. Enge fchreiben ; Jerrer les lignes. 
Sich enger einziehen, einfchränken; /e rac- 
courcir. Eng gegittert; (T. de Blaf.) treilife. 
ENG-BRÜSTIG, (engbrüftig) adj. & adv. Aflı- 
matique, opprejje, qui a de la peine d refpirer, 
qui a l'aakine courte, poufif. Er ift engbrü- 
itig; id wa pas la re/piration libre. Die Eng- 
brüitigkeit; Faflkme, Fopprefion de poitrine, 
courte haleine, l'étouffement. ueber: dee 
na 3 le pantoiment. Der Pièrde; la cour- 
ature. 


„ENGE, (Enge) (die) gen. der -, pl. die-n; Un 


lieu étroit. Die Nler- Enge ; le détroit ; caxal. 
Enge zwifchen zwei Méren; Pifikme. Das 
Engezugehen; létrécifement. On dit figur. Ei- 
nen in die Enge treiben; /errer, poujler, an- 
ge preffer qq. un; acculer, mettre 20: un à 

; réduire gg. un @ l'étroit, ferrer le bouton 
à qq. um; mettre qq.un au pied dan mur; fer- 
rer gg.um de près; tenir qq. un en échec; chauf- 
fer les éperons, preffer le mors d qq. un. in 
die Enge bringen, ziehen; contraindre, re- 
trancher. 


ENGEL, (Engel) (der) gen. des -s, pl. die - ; 


L'ange. Der Schutzengel; Pange gardien, le 

‚nie tutelaire. Ein kleiner Engel; un angelot. 

leiter, weinender Engel aufGrabmälern, Lei- 
chenfteinen; le pleureur. Sie it fchön, wie 
ein Engel; elle eff belle comme un ange. Mein 
Engel! mon ange! Mein fchönes Engelchen! 
mon bel ange! mon petit ange! mon joli ten- 


“pl. Nom générique de plufieurs Die 
rollblume; la renoncule des montagnes. Die 
getrennte Ruhrpflanze ; le pied de chat. 


‚ENGEL-BROD, (Engelbrod) (das) gen.’ des-es, 


JS. pl. Le pain des anges, la manne. 


ENGEL-+ISCH, (Œngelfif) (der) gen. des - es, 


l, die-e; L'ange, forte de. poilfon de mer qui 
Felfembia dla raie. ni = 


ENG. 
ENGEL-GROSCHEN, (Engelgrofcen (der) gen. 
des -s, pl. die -; L'angelot d'argent, monnoie 


ENGEL-REIN, ( 

-:.inmotent comme um ange. 

ENGEL-ROCHE, ( Engelroche) (der) gen. des- 

- n, pl. die-n Der Hayroche; Le rhinobate, 

- ein de mer. ; 

ENG BRUDER , (Engelsbräder) (die) Les 

Ph angéliques. \ 

GELS-BURG, (Engelöburg) (die) gen. der -, 
J pl. Le château Jaint Ange. Die Engelspforte; 
la te angéique à Rome. 

ENGEL-SCHAAR, (Engelfchaar) (die) gen. der -, 

. pl. die-en; Le chœur des anges, l'armée cé- 


lefte. à 
ENGÉL-SCHÔN, (engeifhön) x adj. 4 adv. Beau 


d'une 


comme um ange; angélique. É 
ENGEL-SPEISÉ , ( Engelfpeife) voy. ENGEL- 


: BROD. . 3 

ENGELS-PÜPCHEN, (Engelöpüpdyen). Mein 

* Engelsptipchen! Ma pouponne, mon aimable 
ouponne, pouponne de mon ame. Mein Engels- 

5 Cat ma petite amour! - 

ENGEL-SÜS, (engelfüß) (das) gen. des-es, 

+ f.pt. Le polypode, plante Jemblable à la fou- 


ère. : 

EX GEL THALER, (Engelthaler) (der) gen. des 
-5, pl. die-; L'angelot de Saxe; du de la 

-_ valeur de quarante gros. 

ENGEL TRANK , (Engeltranf) (der) gen. des- 
es, /. pl. Le plantain des montagnes, bétoine 
des montagnes. n 

ENGEL-WÜRZ, (Engelourz) voy. ANGELIKE. 

ENGEN, (engen) v. a. Ich enge-engte, i.h. ge- 

. enget; (peu uf.) enger machen; Diminuer, 

- retrancher. Vo: 


y. Eng. 
ENGERLING, (Œngerling) (der) gen. des -es, : 


ph die-e; Le ver bouvier, e/pece de ver qui 
; S'engendre entre la peau & la ca 


bêtes. 2 
ENGERN: (Engern) Ængern Duché de Wefl- 
€. 


. * 
ENGERN, (engen) voy. Engen; Retrancher. 
ENGLAND, (England) L'Angleterre, la Grand- 
- Bretagne. Ein Engländer; un anglois. 
NGLÆNDERN, (eugländern) v.a. Ach englän- 
dere-engländerte, i. h. ge-engländert. Ein Pferd 
engländern, demfelben ein Pär Schwanzgelenke 
abichlagen ; Ecourter, courtauder un c 


ENGLISCH, (englifh) adj. & adv. Engländifch; ' 


Angkis,, d'Angleterre. Die englifche Kirche; 
… Pégiife Li Englifch Zinn; étain d'An- 
erre. Die englifche Krankheit; Ja noueure, 


rhachitis. Ein englilcher Tanz; une contre- : 
danfe angloife. Ein englifcher Hund; un do- - 


ge Englifch Salz; jel d'Angieterre, d'Epfom. 
er englifche Sattel; z/pde d'huitre, là felle 


ir de quelques 
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polonoife, angloife, de cheval, grande pelure 
doignon, la jelle coquille. 

ENGLISCH, (englifc) adj. & adv. Angélique, 
d'ange, féraphique. Ein englifches Lèben ; une 
vie angéliqus. Der englifche Grus; la faluta- 
tion angélique ,.l'Avé Maria. On dit figur. 
Englifch, vortreflich ; angélique, d'ange, ex- 
cellent, merveilleux, admirable, parfait, achevé, 
exquis. Eine englifche Schönheit; une beauté 
angélique. Ein englifches-Angelicht ; un vi/age 
d'ange. Englifch; adv. d l'angloife. Auf eine 
‚englifche Weife ; angéliquement. 

ENKE, (Ente) (der) gen: des-n, pl. die-n; 
Ceft ainfi qu'on appelle en quelques provinces un 
petit valet ; it. (en T. d'Agricult.) le varlet. 

ENKEL, (Œufel) (der) gen. des-s, pl. die-; Le 
De fils, neveu,- l'arrière-fils, Vavelet. Die 
Enkelin; ia petite-fille, nièce. Der Urenkel; 
Parriöre-petit-fils. It. Enkel, Knöchel am Fufle; 
la cheville du pied. | 

ENKEL, ENKELD, (enfel, enfeld) voy. EIN- 
FACH 


ENKER-ZUNFT, (Œnfergunft . ANKER- 
ZUNFT ‚C gunft) voy. N n 


ENT-ADELN, (entabeln) v. a. Ich ent-adele- 
ent-adelte, i. h. entradelt; Priver -, dégrader 
de noblejje. On dit figur. Die Lafter entadlen 
den Menfchen ; l'honsme Je déshonore par les 


vices. 

ENT-/EDERN, (entädern) v. a. Ich ent-ädere- 
ent-äderte, i. h. ent-âdert; Oter les nerfs. 

ENT-ARTEN, (enfarten) v. #. Ich ent-arte-ent- 
artete, i. b. ent-artet. Ausarten, aus der Art 
fchlagen ; Dégénérer. 

ENT-ÆUSSERN , (entäuffern) (fich) v. r. Ich 
ent-äuflere-ent-äuflerte mich, i. h. mich ent- ” 
äuffert. Sich enthalten; S'abffenir, Je défaire 
de-, Je priver de qq. ch. Sich aller irdifchen 
Dinge , Güter entäuffern; /e désapproprier de 
biens temporels. Die Entäuflerung ; Fabflinence, 
l'éloignement, abdication, privation, désappro- 


À ton. . 

ENTBAND, (enfbanS) voy. ENT-BINDEN. 
ENT-BEHREN, (estbebren) v. n. Ich entbehre- 
- entbèhrte, i. h..entbehret; Zire privé, man 
\ quer, avoir faute de... Eines Dinges Lil 
wohl entbehren ; Je paffer aifément d'une 

Je. Ein Menfch kann des andern nicht ent- 
béhren; un homme. we fauroit Je paller. de Fau- 
tre, Das kann ich leicht enthehren ; je puis 
aifément me paffer de cela. Ich kann das nicht 
.ehtböhren ; je ne./aurois.m’en pajfer. Der Hül- 
fe anderer Leute entbèhren können ; woler de 


s es ailes. N 
SÄT-BEEIRLICH, (entbeheih) ad; & ade. 0 
dont ut je paller, ce qui n'e necejlai= 
De ner LR bic enebehrliche ir- 
. ge ce Jont des chojes dont on Je pajle aiément. 

Die kntbehrlichkeit; ka.qualiid d'une chofe fa 
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fait qu'on peut s'en paller, qui es rend la pri- 
vation peu ou moins fenfible. 
ENTBEUT, (entbeut) voy. ENT-BIETEN. 
ENT-BIETEN, (entbieten) v. a. irr. Ich entbie- 
te, du entbieteft ou entbeutit, er entbietet ou 
entbeut, wir entbieten &c. Imp. Ich entböt 
en Jubj. entböte, parf. i. l. entboten. 
u wiflen thun; Faire favoir, mander, figni- 
er, notifier, déclarer, faire dire. Einen zu 
fich entbieten ; faire venir, ordonmer, de ve- 
nir, mander ; it. inviter d venir. Einen nach 
Hofe entbieten; mander gg. un à la cur. Ei- 
nen zurück entbieten; rapeller qq. un. Seinen 
Grus entbieten ; /aluer , Faire des compliments. 
Entbieten laflen; faire faire fes complimens. 
Dans les lettres patentes, d'un Prince on dit: 
Wir entbieten unfern Grus; notre falutd... 
Die Entbietung ; ka notification, ration, Le 


rn ar see R 
T-BINDEN , (entbinden) v. a. irr. Ich entbin- 
de-entband , Abi. entbände, i. h. entbunden. 
Abbinden, losbinden; Délier, détacher. Einen 
Gefangenen entbinden ; délier, dechainer um 
prifommier. (Fig.) Befreien, einen einer Laft 
entbinden; délivrer qq. un d'un fardeau. Ich 
tabe ihn von feinem Eide entbunden, feines 
Eides entlaflen; je Pai levé de Jon ferment. It. 
Entbinden; délivrer, faire accoucher. Der weib- 
lichen Bürde entbunden werden; étre délivrée, 
accoucher. Glücklich entbunden werden; avoir 
ame heureufe délivrance ; un heureux accouchs- 
ment. Gott wolle fie glücklich entbinden ! 
Dieu lus donne une heureu/s däivrance ! Sie ilt 
mit einem jungen wohlgeftalten Sohne ent- 
bunden worden; elle eff accouchée d'un beau 
arçon. Die Entbindung ; l'a@ion de délier, 
pr détacher, le déliement, relächement. Die Ent- 
bindung von Sünden, von einer Klage; J'ab- 
folution ; it. le dégagement, la difpene. Die 
ntbindung einer Schwangern ; la délivrance, 
Paccouchement. Ich wünfche euch eine glück- 
liche Entbindung ; je vous Jouhaitg une heureu/e 


délivrance. 

ENT-BLÆTTERN, (entblättern) #. a. Ich ent- 
blättere ailes, dépoi i D ng Efa- 
er, ler, er feuilles, Ein 
ps ae Gebüfche ; bouiffons à demi dé- 
pouillés. Den Weinftock entblättern ; ébro/- 
Ser a épamper la vigu. Die Entblätterung; 
ai . 


a de... 

ENT-BLECKEN, (entbleden) On ne tronue ce 
verbe dans les Potfies ds Mr. Opitz au lien 
de entbloffen. | 

ENT-BLÖDEN, (entblöden) (fich) v. r. Ich ent- 
blöde - entblödete mich, i. h. mich entblödet. 
Sich erkühnen; Ofer, avoir ou prendre la har- 
siefe, Je licmcier. Er entblödet fich nicht, zu 
behaupten ; 


; ib a Le front de dire, de foutenir. 
Ich darf sicht. entblöden, darum zu bit- 


ENT. 
ten; je m'oferois demander cela, je n'ai pas lu 
hardiele de demander cela. Sick nicht Le 
den, io gen feyn ;.avoir Feffronteris, 
me pas avoir e, ne pas rougir, avoir lau- 
dace, le front. Er entblödete lich nicht, zu 
fagen ; il eut l'effronterie de dire. Ohne Ent- 
- blüdung ; Jans rougir, Jans avoir honte. 

NT-BLÜSEN, (entblöfen) v. a. Ich entblöfe - 
entblöfte, i. h. entblüfet. Blos machen ; d4- 
couvrir, mettre d nud. Die Eruft entblüfen; 
découvrir lejein; étaler fa marchandife , décolle- 
ter. Sich mit Unanftändigkeit entblöfen ; je dé 
brailler. Das Kane entblöfen; /e d&owrir , 
öter le chapeau, le bonnet. Das Schwerd ent- 
blufen; tirer l'épée, degamer; it figur. Be- 
rauben; denuer , dépourvoir, priver , deflituer , 
dépouiller. Von Freunden entblofet feyn; 
üre Jans amis, n'avoir pas d'amis. Sie if 
alles Beiftandes entblofet; elle efl dénué de tout 
Jecours. lch bin ganz von Gelde entblüfet ; 
er as le fous je fuis tout d'argent. 
ald ift völlig von Wild entblöft; là 

forêt eff toute dépeuplée. Entblofen; découvrir 
en creufani; p. €. une veine as Ent- 
LS ie adv. nu 4 dénué À ébraillé, it, 
eraubt; ourvn, arni, défiitué, épuifé, 
Mit entbloftem Hau ais a la Ay 
& découvert. Von allen Hülfsmitteln entblôft 


BOT, (entbot) voy. ENTB le 
ENT-BUNDEN, (entbunden) voy. ENTBINDEN. 
ENT-BRECHEN, (entbrehen) (ich) v. r. ir. 

Ich entbreche, du entbrichft, er entbricht ficb, 
wir ehtbrechen uns, &c. imp. i entbräch ; 
Jubj. entbrache mich; parf.i. h. mich entbrochen; 
Je dit ordinairement avec la particule négative; 
s’empecher , Jesdéfendre. Er konnte fich nicht 
entbrechen zu weinen; il ne put retenir Je 
larmes. Ich kann mich nicht entbrechen ihnen 


zu pen É ne puis m'empécher de vous dire. 


N, .entbrennen) v. n. Ich entbren- 
ne- entbrante, i. b, entbrant; Brüder, sale 
mer, s’enflammer. Gegen eine Perfon in Lie- 
7 ‚01 vor Liebe entbrennen; Are,pris, - épris, 
-Jaifi d'amour ow de colère €c. Sein 
entbrante aufs neue; Jon cowroux je rallu- 
moit, Ihr mütterliches Herz entbrante in 
ihr ; /es entrailles [ont Ensues de re 

entbürde- 


ENI-BÜRDEN, (eutbürben) v. a. Ic 


entbürdete, i. h. entbürdet; décharger, (fig-) 
delivrer. Sich feiner Laft entbürden es ent- 
daden ; Je décharger de Jon fardeau. 


= 


. . 
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ENTDECKEN, (entdeten): v: a. Ich entdecke- 
entdeckte, i. h. entdecket; Découvrir, décé- 
ker , déterrer , favoir , appercevoir „ apprendre, 


découvrir. Entdecken; (figur.) Vor Augen 

en; €: Zu .erkenneng: 3 Marquer. 
Erforfchen „ n; rer. Heimliche 
Händel entdecken; 'debrowiller. Zukünftige 


Dinge; deviner. Verborgene geheime Dinge; 
dévoiler , éventer une mine. . Etwas auf eine li- 
fige Art entdecken; preffentir. Von ohnge- 
fahr entdecken, eiten Fund thuri; faire une 
trouvaille it. Offenbaren; découvrir. Kund thun; 
publier, manifefiör, éventer ; it. auskundichaften; 
développer, déterrer. Entlarven; déma/quer; 
- it. Eines böfe-Neigung oder Mängel entdecken; 
déchiffrer, déméler la fufle. Verborgene Din- 
ge entdecken, verratben ; révéler, décéler. Ei- 
nem etwas entdecken; faire confidence de eq. ch. 
à gg. un. Ein Geheimnifs entdecken ; decou- 
vrir-, owvrir un fecret. Er hatte ihre gehei- 
men Anfchlige, Schliehe entdeckt; il contre- 
minoit us aie menées. Er hat die gan- 
ze Kunft entdeckt, ift hinter die Schliehe ge- 
kommen; i a découvert la möche. Er hats 
entdeckt; ce Imi qui Fa déterré. Die Sache, 
der Anfchlag ift entdeckt ; Ja mine efl éveutée ; 
la fraude ejl reconnue. Von:etwas Nachrisht 
pin informer :de qq. ch. Neue Länder ent- 
lecken; découvrir des terres imconnues.  Je- 
mandes verborgene Fehler entdecken; décou- 
- vrir ks défauts jeereis de qq. wm. Einem fein 
Herz entdecken; ouvrir fon cœur à qq. un. Sich 
einem entdecken; s'ouvrir, faire Ja déclara- 
tion, découvrir fes fentiments à qq. un. Sich ei- 
nem: Schalk , falfchen Menfchen entdeeken; /# 
confeffer au renard. Entdeekte Lander ; terres 
.__Neu entdeckte Länder; terres neuves. 
Die Entdeckung ; la découverte , lication , 
manifeflation , le déchifrement , la révélation , l'ou- 
. verture de cœur, - d'un fécret, recherche, le 
décélement, dévoilement. | 
ENTE, Lars (die) gen. der-pl. die-n; Le canard, 
. mélard, là canne. Gemeine Hausente; canard 
domefiique , canne ; barbouteux. Wilde braune 
Ente; la canne macreufe. Die fchwarze En- 
te; macreije ; Bifamente ; canard mu/que , canard 
fram. ELofielente; fouchet, grand canard à 
large bec. Schnatterente, chipeam Quaker- 
ente; Fe Pfeifenente; canard Jiffleur , 
canne Penelope; Kriechenente; petite jarcelle. 
Lockente; canard traitre, appelant. Junge 
wilde Ente; cannette. Junge wilde Enten, ehe 
fie fliegen konnens alebrand, camardean. Wie 
eine Ente waticheln; marcher en canne, can- 
netter, aller dandinant. Wie eine Ente fchnat- 
tern; caqueter. Der Entenadler; Faigle des 
canards, le vautour. Die Entenbeize ; la cha/le des 
eamards. Entendunft; {4 drageé aux canards. 
2 Der rien 3 Ja.chafe des canards ; if, la ca- 
Cu 
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nardière, lieu preparé pour prendre les canards. 
Der Entohngers le Baleur des canards. En- 
tenflott „ Entenfräfs, Entengrütze; Iatille 

. d’eau, des marais. Das Entengehège; la ı@- 
nardière, garenne à canards. s Entengras ; 
la fétu. Entengrün; verd canard, it. lentille 
deau „ - des marais. Der Entenhabicht; le vau- 
tour. Die Entenmufchel; la conque anatifèse , 
bernacle, bernache , barnacke. Der Entenpfuhl, 
die Entenpfütze ; la canardière. Der Enten- 

. rüfz Fappeau, ejpece de fiflet pour attirer les 
canards. Der Entenfchlag; la canardière. Das 
Entenfchrôt ; la dragée aux canards. Der En- 
tenftofer, Entenadler ; l'aigle des canards. Der 
Entvogel, Ente; le canard. Der Enter; le 
canard, mälard. 


. ENT-EHREN, v. a. Ich entehre-entehrte, ;. h. 


entehret; Déshonorer; profituer. Verlaumdenz 
Alan: „ prendre-l'honneur. Ehrlos machen, 

unehrlich erklären ; noter. Sich felbft ent- 
ehren, proflituer Jon konneur. Emen entehren, 
befchimpfen ; caufer du dés à gg. un. Die 
Entehrung ; le déshomneur, la proftilution, dif- 
famation , note d'infamie. 

ENT-ERBEN, (enterben) v. a. Ich enterbe-ent- 
erbte, i. h. enterbet; Déskériter, priver d'un 

- héritage, exhéréder. Die Enterbung; la pri- 

- vation d'un éd - de fuccefion, l'exhéréda- 
rs Die unrechtmäfige Enterbung; l'inof- 
ciofité. 

ENTERN » (entern) v. a. Ich eutere- enterte, 
i.h. ge-entert; Ein Sehiff an das andere mit 
einem Haken-hängen ; Aurocher ‚\arramber un 

‘vaiffeau pour venir à Pabordage. Die Ente- 
zung ; l'abordage, l'éccrockement. Der Enter- 

: haken; ie grapin d'abordage. 

NT-FAHREN , (entfabren) v. m irr. Ich ent- 
fahre 2 du a ; = rei wir entfah- 
sen; &ic. imp. Ich entfuhr; /ubj. entführe, par. 
à b. entführen; Zchapper. Entfahren a 
lâcher, laiffer échapper om Jortir. Das ift mir 
aus den Händen entfahren; cela m'eff échappé 
des mains. Es ift ihm ein Wort entfahren ; 
il lui ef échappé une parole. Es it ihm wider 
Willen ein Wort entfahren; ia langue lui a 
fourche. Es entfährt oft einem ein Wort, 
. und er En es doch nicht alfo ; tel péche en 
role (dela langue ) qui ne péche pas du cœur. 
ie Gelègenheit entiahren laffen ; laifer échap- 
per iris s 

ENT-FALLEN , (entfallen) o. n. irr. Ich entfalle, 
du entfälft, er entfält, wir entfallen &c. imp. 
i. entfiel; par. i b. entfallen; Aus den Hän- 
den entfallen; Tomber, ARE SR at g.) 
Aus dem Gedächtnifs verlieren; vi en; 
échapper de la mémoire, oublier qq. ch. mettre 
en oubli; s'écouler de la mémoire. ift mir 
entfallen ; cela meh échappé de la mémoire. 
Es entfiel ihm der Muth; 4 perdit courage, il 

Mmm man- 
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enanqua de courage. Dies machte vollends, 
dafs mir aller Muth entfiel; cela acheva de me 
décourager. Das Herz, der Muth begann 
ihm zu entfallen ; le cœur commençoit à hui fail- 


lir. 
ENT-FALTEN, (entfalten) v. a. Ich entfalte, 
entfaltete, i. h. entfaltet; Entrunzeln, glatt 
. machen ; Derider , défroncer. it. Die Falten aus- 
einander n&hen, trennen; déplier, deplijjer. 
Die Entfaltung ; Pallion de... 
ENT-FÆRBEN, «entfärben) v. a. Ich entfärbe, 
entfarbte, i, h. entfärbet; Die Farbe benèh- 
men; décolorer, déteindre. Sich entfärben ; chan- 
gu de couleur, - de vilage, pälir, devenir pd- 
ow bléme. Da er folches fahe, entfärbte er 
fich ; voyant cela, il changea de couleur. Die 
Entfrbung : Le changement de couleur, lapäleur. 
ENT-FERNEN, (entfernen) v. a. Ich entferne- 
entfernte, i. h. entfernet ; éloigner , tenir loin. 
Man mufs diefen jungen Menfchen von den 
fchlechten Leuten, mit welchen er umgeht, 
entfernen; il faut dloigser ce jeune homme des 
mauvailes compagnies qu'il fréquente. Sich von 
feinem Vaterlande entfernen ; s'éloigner de Ja 
patrie. Sich entfernen, entweichen, fich aus 
dem Staube machen ; s’abjeuter. Sich vom We- 
ge entfernen ; s'écarter du chemin. Sich frei- 
willig vom Hofe entfernen; /e bannir foi-mé- 
me, (de Jon bon gré) de la cour. Sich auf der 
See vom Lande oder einem Schiffe entfernen, 
. in die See ftechen; alarguer, s'alirguer, ti- 
rer à la mer. Sobald fich das Schiff vom Ufer 
entfernt hatte; dès que le bateau eut dérivé. 
ENT-FERNT, (entfernt) adj. €? adv. pan 
Weit entfernt, gefehit ; bien loin. Diefe bei- 
de Städte find nur drei Meilen von einander 
„entfernt; ces deux villes ne font diflantes l'une 
- de l'autre que de trois lieues. Eine entfernte 
Hofnung ; une efpérance éloignée. In entfernte 
Länder reifen; voyager dans des pays lointains, 
aller au loin: Er wohnt in dem entfernteften 
ou abgelögenften Theile der Stadt ; il loge dans 
le quartier de la ville le plus reculé. Von den 
entfernteften Zeiten an; depuis les temps les 
a reculés. | 
T-FERNUNG , (Entfernung) (die). gen. der- 
pl. die-en; L'éloiguement, féparation , l'écart, 
le bannifjement, l'exil, aflion par laquelle on 
éloigne ( dans cette fignification le mot Entfer- 
nung ne fe dit qu'en fingulier) Während feiner 
» Entfernung von Hofe ; depuis fon éloïgnement 
. y la cour; it. pres er A ; 
éloignement, la difiance Joit.de lieu, foit de 
tems. Man fleht ar ee ‚häfer, 
welche... On voit dans l'éloignement des ber- 
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ers i..it. Entfernung, Zwifchenraum ; 
interflice. . Abwèfenheit ; l'abfence.  Vertie- 
fong im Gemälde ; l'enfoncement. Weitefte 


Entfernung eines Planeten von dem andern; 
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l'élongation. Entfernung im Perfpeltive; Is 

LIBOLAER: Eines Orts von der Mittagslinits 

la latitude. Vom erften Mittagszirkel; la lon- 

gitude. Eines Geftirns vom Aequator; Ia dé- 

clination. Vom Scheitelpunéte ; le complément 

in afıre. In gehöriger Entfernung, de loin 
OI, 

ENT-FESSELN, ( entfeffeln ) v. a. Ich entfeffele- 
entfeffelte , i, h. entieflelt; Déchainer, ter les 
fers. On dit figur. Sich von feinen Vorurthei- 
lcn entfefleln ; /e défaire de fes préjugés. Die 
Entfeflelung; laflion de . .. 

ENT-FIEDERN, (entfiebern) v. a. Ich entfiede- 
re-entfiederte, i. h. entfiedert ; Desempenner. 
Ein entfiederter Pfeil; un trait désempenné. Die 
Entfiederung ; l’aflion de... 


ENT-FIEL, ‚entfiel) voy. ENTFALLEN, 


ENT-FLAMMEN , (entflammen) v. a. Ich ent- 
flamme-en: mte, i, h. entflammet; enflam- 
mer, embraler, mettre en feu. On dit figuré- 
ment: Von Liebe, Zorn entflammt; is; 
enflammé d'amour , de colère. 

ENT-FLIEGEN, .entflicgen) v. n. irr. Ich entflie- 
ge-entflôg , fubj. entflüge i. b. entflogen; da- 
von fliegen; S'envoler. Der Vogel ift aus 
dem Kefig enttlogen ; l'oifeau s'eft envolé de la 
cage ; (fg.) s'échapper, s'enfuir. Eine gute 

Gelegenheit entfliegen lafflen; Iaiffer échapper 
une belle otcafion. 

ENT-FLIEHEN, (entfliehen) v. n. irr. Ich ent- 
fliehe-entflohe ; /ubj. entflöhe, i. b. entflohen, 
Davon laufen; Échapper , s'échapper , s'enfuir - 
Je Jawer , gagner la colline, faire gilles. Ent- 

fliehen laflen; faire échapper.  Liner Gefahr 

entfliehen; éviter un danger, échapper un dan- 
ger , (au ou d'un) danger. Aus dem Gefäng- 


nifse entfliehen; s'enfuir, fe fauver de la pri- . 


- Jon. 

ET FLIESEN, Centfliefen ) v. n. irr. Ich ent- 
Niefe-entflofs , fu. entflüffe, i. b. entfloffen, 
Couler, s'éloigner en coulant. Il ne Je dit que 
dans un fyle fublime. Eine Thräne entflofs ih- 
rem Auge; une larme couloit de fes yeux. 

ENT-FLUCHTEN, «entfiücten) v. ». Ich ent- 
flüchte-entflichtete , i. b, entflüchtet; ÆEnfuir, 
s'enfuir, je fawer. Ex wollte entflüchten , 
aber man hielte ihn en; il vouloit s'enfuir ; 

mais on Parréta. Er hat Gelègenheit gefun- 
den zu entflüchten; mieux zu entfliehen; ia 
trouvé le moyen de fe fauver. Die Entflüch- 


tung; la . 
ENT-FREMDEN, (entfremden) v. a. Ich ent- 
- fremde-entfremdete, i.: h. entfremdet; Ver- 
auffern ; aliéner. ( fig.) Entwenden; detour- 
ner. Wegft&hlen; voler, dérober. Man be- 
“ fchuldiget ihn, allerhand Sachen entfremdetYu 
+ haben; on laccufe d'avoir dérobé différentes 

choes. Entfremdet von dem .Lèben, are 
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Gott ift; éloigné de la vie qui ef de Dieu. Die 
Entfremdung ; l'aliénation, le vol, larcin. 

ENT-FÜHREN, (entführen) v. a. Ich entführe- 

“  entführte, i. À. entführet. egführen ; Em- 
porter, emmener, enlever. Ein Mädchen ent- 
führen; ravir, enlever une file Das Rebhuhn 
entführen ; (7. de fauconn. ) bloquer la perdrix. 
Sich von jemanden entführen laflen; /e faire 
enlever par qq. un. Der Entführer; le rauif- 
feur. Die Entführung; l'enlêvement, le ravif- 
Jement, rapt. Gewaltfame Entführung ; rapt 
de violence. 

ENT-FUHR, (entfuÿr) voy. ENT-FAHREN. 


ENT-GANGEN, (entgangen) adv. Echappé. Voy. : 


ns 
ENT-GEGEN, (entgegen) adv. zuwider; Con- 
traire, oppoj£, répugnant. Er ift mir in allen 
Din entgegen ; il m'eft contraire en toutes 
chofes. Feuer und Waffer find einander ent- 
ègen; le feu € l'eau font. contraires l'un d 
l'autre, Jont des chofes contraires , incompali- 
bles. Diefes find Reden, fo einander fchnur- 
ftraks entgegen laufen; ce font des difours 
direement pPos. Entgegen fahren; alier re- 
cevoir qq. un. ir fuhren den ankommenden 
Schiffen eine halbe Stunde entgegen ; nous nous 
fimes mener au devant du vaijjeau, & le chemin 
Jut d'une demi-heure, Entgegen gehen, kom- 
men, reiten; aller au devant, aller à la ren- 
contre. Einem den halben Weg entgegen ge- 
hen; faire la moitié du chemin. Der Gefahr 
» muthig entgegen gehen; affronter les périls. 
Den Wind entgegen haben ; avoir vent debout ; 
st. aller ou être Lie vent. Entgegen hal- 
ten; comparer d, mettre en parallele avec ; op- 
pofer d-, objeËer d-. Eins dem andern ent- 
halten; comparer l'us avec l'autre. Dem 
iefetz, feiner Pflicht entgegen handeln; en- 
freindre une loi; violer les loix. Entgegen la- 
chen, der freudig feinem Sohn entgegen lach- 
te; qui plein de joie de revoir fon fils Je mit 


à rire. Entgegen laufen, rennen; courir au - 


devant, d la rencontre. Entgegen en; re- 
bondir. Entgègen reifen ; FH ee: à 
la rencontre. kntgegen fchickcn ; emvoyer au 
devant de gg. un. iintgegen fchreitend ; (T. 
de Bla/.) contrepaflant. Iintgegen fêgeln, ru- 
. dern, fchwimmen, dem Strôm ; aller, voguer, 
nager à contre-mont. Entgegen fehen; alten- 
dre impatiemment. Entgegen fetzen ; compa- 


rer à, mettre en parallèle avec ;_oppo, _ 
$ objeßler d-, melire en tie d-. Due ent- 2 


per fetzen ; mettre en contradißion. Eine 
acht der andern entgegen fetzen; élever au- 
tel contre autel. Sich einer Sache entgegen 
fetzen ; aller au contraire d'une chofe. Entgè- 
gen feyn; étre oppo/é, étre contraire, réf , 

foutenir le con- 


2 ’ 5 ’ ’ 
traire. Das if, Aut der Vernunft entgègen; 
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eda heurte la raifon. Einem beftändig entgé- 
feyn; tenir bon contre qq.un. Das ift die- 
fem nicht entgegen ; cela n'ef point incompa- 
tible avec ceci. Wahre Vernunft und wahrer 
Glaube find einander niemals entgègen ; Ia 
vraie foi &9 la vraie raifon ne fe trouvent ja- 
mais en ofition. Nicht entgegen feyn; 
agréer. Ich hoffe, ihr werdet euch nicht ent- 
gegen feyn laffen, dafs ich - ; j'ejpère que vous 
agréerez, que je-. Ich laffe mir es nicht ent- 
gen feyn; je ne m’y orpo/e pas. Ich bitte, 
inr wollet mir nicht entgegen feyn; je vous 
rie de ne m'être pas contraire. ‚Entgegen fte- 
en, Wideritehen; réfiffer, s'oppo/er. Entge- 
gen ftehend; objefif. Entgegen ftellen; op- 
pofer. Sich dem Feinde entgegen ftellen ; faire 
face à l'ennemi, Entgègen ofen, wider et- 
was; poufler un coup. ntgegen, gegen über; 
vis a vis. Die En nhaltung ; Ja parallèle, 
compa:aifon, loppofition. 


mparaifon, 
ENT-GEHEN, (entgehen) v.n.irr. Ich entgehe- 


entging, i. b. entgangen ; Æckapper, évader, 
fuir. Der Ce chen pri un Ci au, 
du) danger; Je fauver ; revenir fur l'eau. Er 
wird der Strafe nicht entgehen ; #/ ne le por- 
tera Fe loin; il n’cchappera pas à la vengean- 
ce. tgehen, vermeiden ; éviter, &happer, 
fuir, réchapper de-, Auder le coup. Du folft 
mir nicht en vous pajlerez par Ines 
mains. Er foll mir nicht entgehen, ich wer- 
de mich fchon an ilım zu rächen wiflen; #/ ew 
mourra quitte. Entgehen, vermeiden, auswei- 
chen; parer, esquiver, fe . Den Schwie- 
rigkeiten zu entgehen fuchen; gawchir aux 
ne tr en abnehmen, von Kraf- 
ten; diminuer, Je diminuer, Je perdre, défait. 
lir. Die Kräfte. entgehen hi ; es Free 
défaillent. DieGeduld will mir entgehen ; ma 
patience va m’abandonner. Machen, dafs ei. 
nem die Geduld vergeht ; faire perdre patience 
à gg. un; poufer la patience de qq. sn à bout, 
Dem man nicht entgehen kann; inévitable, Die 
Entgehung ; Fa&ion d'éviter le péril Es. 
ENT-GEILEN, (entgeilen) voy. ENTMANNEN, 
ENT-GEISTERN, (entgeiftern) v. a. Ich entgei- 
ftere - entgeifterte, i. h. entgeiftert ; Mettre 
hors de foi; priver de fentiment ; faire mourir. 
Die Enigeifterung ; l'extaje, le raviffement, 


. , la mort. 
ENT CELD, (Entgeld) (das) On ne trouve ce 


mot qu'avec la pri ohne Entgeld; Jans 
récompenfe, fans ét, gratuitement, gratis; 

rien; il. im . Das wird man euch 
nicht ohne Entgeld, nicht um eurer gelben 
Häre willen thun; la ne Je fera pas pour 


ENT-GELTEN, (entgelten) v.n. ir. Ich entgel- 

te, du entgilit, er entgilt, wir entgelten &c, 

. imp, 2 entgalt, /abj, entgälte, parf. i. h. 
mm2 


ent- 


460 ENT. 


entgolten; Porter la peine. it. Büfsen , Strafe 
leiden. (2 wel que l'infinitif avec les mots x 
müflen, follen & laflen, qui eft en ufage. p. e. 
Es jemand entgelten laflen; faire porter la-pei- 


ne, faire fentir à qq. un, Je décharger fur qq. um - 
de gg. ch. Ich wi ‚es Feine Kühler Antgelern : 


gg. 
RR was er ‚mir gethan hat; je ferai fentir 
afes enfants ce qu'il m'a fait. Der.arme Schelm 
wirds entgelten müflen; èela ef fur le .dos du 
bon homme ; il en danfera. ‚Gemeiniglich ‚muls 
es der Unfchuldige angeln) le battu paye 
l'amende. Wenn grofe en Krieg führen, 
fo.müflen .es die Unterthanen am .meiften ent- 


lten ; D des Grands leuts fujets en : 
Jo us 


. Jouffrent le plus. Ihr werdet es entgelten müf- 

._fen; vous en porterez la peine. 

ENT-GIENG, (entgieng) .voy. ENT-GEHEN. 

ENT-GLEITEN, (entglaten) +. n. irr. ‚Ich ent- 
‚gleite -.entglitt, .i. b. entglitten ; ‚Gliffer. Der 
Fi entglitt ihm und,er fiel; le pied-lui glifa 
7 il tomba. | f 

ENT-GLIMMEN, (entglinmen).v.r. ir. Ich ent- 
‚glimme-entglomm, /ubj. entglomme, i.b. ent- 

. ap Commencer à prendre feu, :sallumer. 
Ne Je dit que États dans m flyle Jub- 
lime. Sein Muth entglomm ; fon courage s'al- 
"Juma. Wenn zuerft.das Feuer der Liebe ent- 
glimmt; quand le feu.de l'amour commence à 
6" x 


allumer. 

.ENT-GÖTTERN, (entgöttern) v. a. Ich entgot- 
tere.- kan Se :i. h. entgbttert; Ne Le dit 
‚que.dans la poëlie ; priver de la divinité; rédui- 
re.gq. un qu'on avoit déclaré Dieu, dans le 

. nombre. des ordinaires. 

ÆNT-GRÆTEN , (entgräten):v. a. Ich entgräte- 

. „entgrätete, ‚ih. entgrâtet. Einen Fifch ent- 
.grâten ; „Dösajjer , ôter les .os, les .arrötes, d'un 


‚poiflon. 

ENT-GÜRTEN, entgürten) v. a. ‚Ich entgürte- 
entgürtete, i. h. entgürtet; Diceindre ; ôter [a 
ceinture. 

ENT-HAREN, (entaren) v. a. Ich enthäre.- 
enthärte, i..h..enthäret. Der Häre berauben; 
Faire tomber .ow emporter Je.poil. Ne Je dit 

: Ka dans un flyle fublime. ; 

ENT-HALFTERN, (enthalften) v. a. Ich ent- 
halftere - enthalfterte , .i. h. .enthalftert, Die 


Halfter .abwerfen; Délicoter, déchevétrer. Das . 


Pferd bat fich enthalftert; le cheval s’efl dé- 


licoté. . s 

ENT-HALT., (Œntbalt) (der) gen. des-es, f.pl. 
On dit mieux : Aufenthalt, t; Le féjour, 
be contenu. 


ENT-HALTEN, (enthalten ).v.a.irr. Ichent-. 
halte, du enthältft, er enthält, wir enthalten . 


&c. Imp. Ich enthielt, /ubj.-enthielte, parf. 
i.b..enthalten. ‘In fich fafen, in fich ba iR 
Contenir, comprendre, renfernier, avoir. Die- 
fes Stück Land .enthält fo viel Morgen; ‚seite 


pièce de terre contient iant d'arpms. Diefer Brief 

enthält viele Vorwiünfe; cette lettre contient 

beaucoup de reproches, Es find nüzliche Lek- 

ren-in diefem Buche enthalten; ce livre r 

‚me des préceptes trös-utiles. Die heutigen Zei- 

‚tungen enthalten, dafs &e. les nouvelles d'au 

jourd'hui portent que &c. Sich enthalten, den 

“Gebrauch einer he -unterlaflen ; ‚s’abfleni 

de-, fe iver de-, fe pafer de-, je défen- 

dre, » Je contenir, fe retenir, Je er, 

Je pu s'empécher. Ich kann nicht 

‚enthalten euch zu fagen ; je ne faurois, m’em- 

pêcher de reg Sich er Lachens gr 

ten; s'abfenir - , s'empé de rire; fe te- 
nir -, Je garder de rire. Sich -des Urtheils 
ement. à 

ENT-HALTSAM, (enthaltiam) adj. & adv. Con- 
tinent, retenw, qui s’abflient, -qui ‚fe retient. 
Keufeh; chafle, modéré, tempfränt. ; 

ÆNT-HALTSAMKEIT , ( Enthaltjomfeit) (die) 
‚gen. der-, /. pl. L'abfiinence, continence, rete- 
Mmue ; st. moderation, tempérance ; st. chafteté. 

ENT-HALTUNG, (Enthaltung) (die).gen. der -, 
Sp. L'abfinence, privation de certüines chofes; 
it..la continence, retenue. Voy. Mafligung. 

ENT-HÆRTEN, (enthärten) v. a. Ich enthürte- 
enbärtete, i.-h. enthärtet; Ne je dit que dans 
da poëlie, erweichen; Amollir, attendrir, adou- 
tir, toucher. 

-ENT-HAUPTEN, (enthaupter) æ..a. ‘ch ent- 
-baupte-enthauptet, i. h. enthauptet; Décapi- 
‚ter, ‚couper ow trancher la tête, couper le cos 
Aécoller. Einen Miflethäter enthaupten; déca- 

un.criminel, lui couper - , trancher la téte. 

‚Er ift enthauptet- worden ; #/ a été décapité; 4 
.8..eu la téte tranchée. Die Enthauptung; Faflios 
de trancher la téte; la décollation. 

ÆNT-HÉBEN,, (entheben) v. a. irr. Ich enthèbe- 
„enthöb, /ubj..entlrübe, 1. h. enthoben; Délivrer, 
foulager .de toute forte de charge ; it. difpenfer. 
-Voy. Ueberhèben. Ich bitte euch , :mich die- 
fer Seche.zu enthèben; je vous prie de medif- 
‚penjer de .cela. Sich einer Befchwerlichkejt 
"entneben; je délivrer, Je décharger d'une in- 

commodité." 

ENT-HEILIGEN, (entheiligen) y. a. Ich enthei- 

lige-entheiligte, -i. b. -entheiliget. Eine Kirche 

entheiligen; Deflgerer, profaner une églife. Die 

Entheiligung ; laprofanation, l'exécration, le fa- 
Ni GB. ENT HÖBEN Cent thobe ) 

ÆENT- $ = , (entboben, en n 

er, ENT-HEBEN. ; 

ŒENT-HULLEN, (enthüßen) v. a. Ich enthülle- 

-enthülte, -i. h. -enthüllet; Dévoiler, découvrir, 

mettre à découvert, au jour; développer; faire 

tomber Je voile, le lever. Die EnthüHung; .k 

un: ; 

ENT-HÜLSEN, (enthälfen) v. a. Ich enthülfe- 
enthüifete,-i h. enthülfet ; Æcofer , froiffer, 

die 


- ‚enthalten; fw/pendre fon ji 





ENT. 
rai) u écaler ,„ Egonffer. ‘Die Enthtilfung; 
x 7 8... ; 
“> ÆNTHUSIAST, (Œnitbufiaft)( der) gen. des - 


en, Re die-en. Der Schwärmer; Fentkoufiajle. 
Der Enthufßasmus,. die Sehwärmerei; Penthow- 


fiasme, l'égarement d’e/prit. Enthufiañtifch; en- 
© thoufi ,» plein d'emho fiasme. 

ENTIAN, (Œntian) voy. ENZIAN. 

ENT-JOCHEN, (entjothen) v. a. Ich entjoche - 
entjochte, i. h. entjochet; Découpler, deteler, 
désatteler. Die Entjochung ; le découglement. 

ENT-JUNGFERN , (entjungfern) «. a. Ich ent- 
-jungfere - entjungferte, .i. h. entjungfert; :Dé- 


puceler, avoir les gams d'une fille. Eintjungfert“ 


‘werden; pafer le pas. 
ENTKAM, (entfaut) voy. ENTKOMMEN. : 
ENT-KLEIDEN, (enttleiden ) v. a. Ich entklei- 


.de- entkleidete, i. h. entkleidet; Déshabiller, * 


dépoulier, 6tor les habits, dévétir. Die Ent- 
kleidung ; de déshabillement, éépoui!lement. 
ÆNT-KLEISTERN, (entfleiftern) v. a. Jch.ent- 
‚kleittere - entkleifterte, ‘i. h. entkleiftert; (7: 
de en preffe pour faire Jortir le 


gere À 

ÆNT-KOMMEN, (enttommen) v.n. ir. Ich ent- 
komme-entkäm, dt -entkäme, i. b. entkôm- 
‚men. a lau ie = 

- fuir, échapper, réci . Er ift der Gefahr 
Lie Erkemiiens À Fe échappé, manqué 
belle. 

:ENT-KÜRPERT , (entförpert) adj. & ado. Dé 


agé, féparé du corps. 
ENTKRAFTEN , entfréftèn) v. a. Ich entkräf- 
te-eatkräfiete ,. h. entkräftet. Schwächen; 


affoiblir, debiliter, abbattre, atténuer, énerver, 


.envieillir,, épuifer, amollir. ‘Ich bin fehr ent- 


‚kräftet; je n'en puis plus, ed tout failli, Das : 


Fieber hat ihn-fehr entkräftet, „mitgenommen ; 
la fièvre l'a mis bien bas. Nach und nach-ent- 
tkräften; miner les forces, le corps. Entkräftet 
-von Arbeit; rompu de travail, de fatigue. Ein 
ntkräftetes, abgerittenes Pferd ; sn cheval ren- 
-du. Ein entkräfteter Feind; un ennemi abattu. 
‚Die Wolluft entkräftet den Leib; la volupté 
affoiblit le corps, .amollit. Die Entkräftungs 
Fuffoibliffement, épuifement, amollifement, atte- 
-nuation; it. inanition. 

ENT-KRÆUSELN , (entfrdufeln) æ. a. Ich ent- 
kraufele-.entkräufelte, .i. h. entkräufelt; D4- 
Frifer, défaire la pire ‘Der Wind hat ibm 

‘die Hâre entkräufelt; Le vent lui a défrifé les 


cheveux. 

ENT-KUSSEN, (entfüffen) v. a. Ich entküffe- 
entküfste, i. h. entküffet; Ne fe dit que dans 
kg Jublime. Eine Trûhne dem Auge .ent- 
küflen; recueillir une larme eh baifant les yeux. 

ENT-LADEN, (entladen) v. a. irr. Ich entlade, 
du entiadft, er entlädt, wir entladen &c. imp. 
ich entlüd, /ubj. entlide, parf. .i. h. entladen. 


en; fe /awer, s'évader, s'en- . 
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Abladen; décharger, p. e. un charlot ; ît.:fig. 
a délivrer.  Kinen ne air 
.den; di fer qq. un de qq. ch. Ich bin einer 
grofen ut e laden, = voilà délivré (dl 
Chargé) d'une grande peme. Entladen, (en T 
.de peint, & d'Archit.)natürlich, ungezwungen, 
nn Verhältnis vorgeftellet; dégagé, 
Die Entladung; la décharge, délivrance. 
ENT-LARVEN, (entlarben) y. a. Ich,entlarve- 
.entlarvte, i. h. entlarvet; Dima/quer , öter le 
ma/que, faire tomber le malque, découvrir. Die 
Entlarvung; Vallion de... 5 
‚ENT-LASSEN, (entlaffen) wa. irr. Ich entlaffe, 
du entläffeft, er entläft, wir entlaflen &c. # 
‚ich.entliefs, parf. i. b. entlaffen. ‚Befreien ps 
livrer, relâcher, élargir, mettre en Hiberté. Aus 
.der.Knechtfchaft, Sclaverei entlaflen; affrau- 
chir. Einen entlaflen, abfertigen; expédier, 
Vom Dientt, der Dienfte entlaffen; renvoyer, ‘ 
.congédier,, donner congé, licencier. Der Schuld 
‚entiafien; remettre, décharger. ‘Der Süvden- 
ftrafe, êines Eides entlaflen; gb/oudre, remrt- 
tre. Das Parlament entlaflen; difoudre. ‘Om 
dit en Terme d'Art. ee entlaffen; dé- 
tremper l'acier, .en le faifant rougir au feu; 
ît, en le laijlant refroidir peu d peu. Die nt 
laflung ; {a délivrance, le reldchement, largije- 
ment, la démifion, le congé, l'affranchiffement. 
‘ENT:LASTEN, (entlaften) owentläftigen, v. a. Ich 
entlafte - entlaftete, i.h. entlaftet; Décharger, 
p. e.un vaiffeau, donner allégement d'un vaijlean. 
(Fig. ) Sich .der Gefchäfte entlaften; je dé- 
Tharger des affaires. Das menfchliche Herz if 
immer geneigt , fich fiiner Pflichten , fo 
viel 2 lich De ; Has erg ” entläfti- 
n;.le/prit.de l'homme e in à fe foustrai- 
x à EN ui. Die-Entleftung ; le Erde 
ment, l'allégement. 
ÆNT-LAUBEN , :(entlauben) v. a. Ich entlaube- 
. entlaubte, i. h-entlaubet ; Dépouiller de feuilles. 
ENT-LAUFEN, (entlaufen) v. #.irr. Ich entlau- 
fe, du entläufft, er entlauft, wir entlaufen &c, 
. ip. ich.entlief, parf. - b. entlaufen; Echap- 
em s'enfuir, s'évader, je Jawer, déferter. 
er Gefahr entlaufen ; e/quiver le er. Dies- 
mal ift er dem Tode entlaufen; sl en.a appellé, 
Das wird euch-nicht entlaufen; cela ne vous 
dchappera pas, ne vous peut fuir. Er foll.mir 
-nicht entlaufen ; or l'aurai, je /aurai bien l'a- 
voir. Er foll nicht leicht .entlaufen; il courrg 
bien fi l'en ne l'attrappe. Ein Entlaufener ; 1x 


- ‘échappé, itif, déferteur. 

ENT CEN (entlebigen) o..@. Ich-entlèdi- 
ge-entlèdigte, -i. h..entlediget. eien; dé- 
livrer, exempter , libérer, affranchir, nuettre en 
liberté, décharger, ÿ délivrer, Je décharger. Sich 
‚feiner Schuldenlalt .entledigen ; /e décharger de 
Jes dettes. Sich der Sorge, Mühe entlödigen ; 
fe-délivrer du Jon, dela peine. Sich von ei- 
| Mom 8 ‚ner 
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ner Befchuldigung entledigen ; /e du 
ne accufation, Ich habe ihn le Galle ent- 
lediget; je l'ai déchafné. Die Entledigung ; la 


délivrance, décharge, exemtion, libération, ré . 


Jolution, remédiement. Um eines Entlèdigun 
anhalten; Jolliciter la délivrance, la liberté, l 
largijjement de qq. un. Das dienet zu meiner 
Entledigung; «ia eff d ma décharge. 
ENT-LEREN, (entleeren). v. a. Ich entlére-ent- 
"  Jérte, i.h. entleret. Ler machen; vwider. Sich 
entleren; fe dépouiller. 
ENT-LÈGEN, (entlegen) a. & adv. Weit; éloi- 
, difiant. Ein entlegenes Land; un pays 
Fi . Eine entiègene Behaufung; un loge- 
ment éloigné. Abgelegen; écarté. Entfernet; 
lé. 


| reculé. 
‘ENT-LÈGENHEIT, (Entlegenheit) (die) gm. ' 


der -, /. pl. L'éloignement, la diflance. 
ENT-LEHNEN, (entlehnen) v. a. Ich entlehne- 
entlehnte, i b. entlehnet. Als ein Därlebn 
nel.ınen; emprunter, prendre à crédit. Eines 
andern Namen entlehnen; emprunter le nom 
d'autrui. Der Entlehner; Pemprunieur , débi- 
. teur, mutuataire. ) 
ENT-LEHNT , (eutlebnt) entliehen, adj. & adv. 
Enprunté, r 
poflicke. Ein Buch unter einem entlehnten Na- 
men ausgehen laflen; publier un livre fous un 
nom emprunté. Die Entlehnung ; l'emprunt. 


'ENT-LEIBEN, (entleiben) v.a. Ich entleibe-ent- . 


leibte, i. h. entleibet. Tödten; Tuer, maja- 
erer, faire mourir, ajlommer, meiire d mert, 
iver de la vie, Öter la vie, faire périr. Er 


ff in feinem Bette entleibet worden; da été . 


ENT-LEID 
. entleidete,. i. h. entleidet; Dégoñter. Es if 


“ leidung; le dégout. 

ENT-LE) , (entleifen) voy. ENTLEHNEN. 
ENT-LERNEN, (entlernen) voy. LERNEN. 
ENT-LIEF, (entli.f) voy. ENTLAUFEN. 
ENT-LIES, (entlief) voy. ENTLASSEN. 
ZNT-LOCKEN, (entlocten) v. a. Ich entlocke- 


- entlokte, i. h. entlocket; u Je dit que figur. Her- . 


auslocken, ablocken. hat mir eine Tra- 
“ne entlokt; s m'a arraché une larme. 
ENTLUD, (entlud) vog. ENTLADEN. 
ENT-MANNEN, (entmannen) v. a. Ich entman- 
- ne-entmannte, i. h.entmannet; Chätrer, ren- 
- dre ow faire eunuque, dévirilifer qqun, tran- 

chacouiller qq. un. Die Entmannung; j'aRion 


de... 

ENT-MASTEN, (entmaften) », a. Ich entmafte- 
entmaftete, i. h, en t; Dimäter. Die 
Entmaftung;. Faflion de ... 


d'emprunt, étranger, d'autrui; it. _ 


leiden) v. a. Ich. entleide- . 


ENT. 


ENT-NEBELN, (entnebeln) v. a. Ich entnèbele- 
entnebelte, i. h. entnèbelt; Difiper, faire dis- 
ae le brouillard; il ne Je dit que dans la 

oëfie. 

Re » (entummmen) voy. ENTLAR- 

NT-NAHM, etant) voy. ENTNEHMEN. 

ENT-NEHMEN, (entnehmen) v. a. irr. Ich ent- 
nehme, du entnimft, er entnimt, wir entnèh- 
men &c. imp. ich entnahm, /udj. entnähme, 
garf. i. h. entnommen, impér. entnimm, Öter, 
enlever, priver. Se dit auffi au lieu de abnèh- 
men, erfehen. . Ich entnèhme daraus; je com- 
clus de là que. , . (pen sf.) 

ENT-NERVEN, (entnerven) v. a. Ich entnerve- 
entnervte, i. b. entnervet; Eneruer, affoiblir, 
débiliter, abattre. Die Entnervung; l'affaiblif- 


fement. 
ENT-NIMM, (entnimm) voy. ENTNÈHMEN. 
ea » (entnommen) voy. ENTNEH- 
iEN. 
ENT-RANN, (eutrann).voy. ENTRINNEN. 
ENT-RATHEN, (entrathen).u. m. irr. Ce weh 
que l'infinitif qui efl en wage, Wir können 
eurer entrathen; mous pouvons nous pajler de 
vous. Einer Sache entrathen müflen; äre pri- 
ve d'une An Voy. Entbèhren. 
ENT-RÆTS , Centrtfein ) v. a. Ich ent- 
râtfele - enträtfelte, i. h. enträtfelt; Déchif- 
" frer, déviner uns énigmes. Die Enträtfelung; 
ee ; 
ENT-REISSEN, (entreiffen) v. a. irr. Ich ent- 
. reifle-entrifs, i. h. entrifien, impér. entreifs. 
Wegnehmen , rauben; Enlever, ravir, 
ter, prendre. Ausreiflen, it. davon bringen; 
arracher, dter, fauver. Dem Tode entreïflen; 
cr arracher des bras de lg mort. Der Tod 
at ihm feinen einigen Sohn entriflen; la sort 
wi a ravi Jon fils unique. Sich der Gefelifchaft 
entreiflen; s’arracher de la compagnie. Einen 
der Wuth des Pobels entreiflen; qq. us 
a la fureur du peuple. Sich den Händen der 
. Häfcher entreiflen; /e déméler d'entre les mains 
.des archers. Die Entreiflung; f’aßion de... 
ENTRICH, (Œntric) (der) gen. des-s, pl. die-e; 
Le canard, mälard. : 
ENT-RICHTEN, (entridyten) v. a. Ich entsichte- 
entrichtete, i. h. entrichtet. Bezahlen; Payer, 
Jatisfaire, contenter. Seine Schuld eiftrichten; 
payer Ja dette. Die Schuld der Natur entrich- 
ten; mourir, payer le tribut à la nature. Die 
Entrichtung; le payement, la fatisfaBion. Bis 
. zu völliger Éntrichtung; je/qu'd l'entier payı- 


‚ment. x 
ENT-RIEGELN, (entriegeln) p. a. Ich entriege- 
. le- entriegelte ; i. h. entriegelt; Döverrosiller. 

. Die Entriegelung ; l'aion de... 
ENT-RINNEN , (entrinnen) v. w. frr. Ich ent- 
sinne -entrann, /ubj. entränne, parf. i. b. ent- 
ronnen; 


ENT. 
"ronnen, 


impér, entrinn; Evader , enger sé 
ame: Je Sauver. Er wird meinen Händen 
t entrinnen ; il n'échappera pas mes mains, 
d mes mains. Ich bin dem Unglük glüklich 
entronnen; j'ai heureu/ement échappé au dan- 
er, je Juis heureufement éch du danger, 
us der Schlacht entrinnen; /e /awver du com- 
bat; it. Davon laufen ; s'enfuir, déferter. Die 
Entrinnung mieux Flucht; {a pis i 

ENTRISSEN, (entriffen) voy. ENTREISSEN. 

ENT-ROLLEN, : entrollen) v. n. Ich entrolle - 
entrolte, i. b. entrollet. Wegrollen, hinab- 
tollen; Ins Je dit que dans la Poëfie en par- 
lant furtout des larmes qui coulent les joues. 

ENTRONNEN, (entrounen,; voy. ENTRINNEN. 

ENT-RUCKEN, (entrüden) v. a. Ich entrücke- 
entrükte, i. h. entrücket; Znlever, ôter. Voy. 
Eniziehen. Durch den Tod, &ıtrükt werden; 
&re enlevé par la mort. On dit figur. Diefer 
Zufall entrükt os vereitelt mir alle meine 
Hofnung; cet accident m'enlève, Öte toutes mes 
idee 

ENT-RUNNEN, (entrunnen) mieux entronnen, 
adj. & adv. Fugitif, déferteur, échappé. 

ENT-RUNZELN, (entrungeln) v.a. Ich entrun- 
zele - entrunzelte, i. b. entrunzelt; Defroncer, 
dérider. Ein einziger Blick entrunzelte fein 
Geficht; un /eul regard déridoit Jon front. Die 
Ni Faßıon des.» 

ENT-RÜSTEN, (entrüften) v. a. Ich entrüfte- 
entrüftete, i h. entrüftet. Erzürnen ; /rriter, 
fächer,, mettre en colère. Sich entrüften, er- 
zürnen, unwillig werden; je fächer, entrer 
ou fe mettre en colère, s’emporter, s’allarmer. 
Er entrüftet fich über das geringfte ; à s’em- 
[ere de la moindre chofe. Durchs geringfte 

ort wird er entrüftet ; 5! prend feu au moin- 
dre mot. Sich entrüftet en; faire mine d'é 
tre fâché. Entrüftet; adj. & adv. irrité, ému, 
allarmé, altéré, emporté, outré de rage. Der 
entrüitete Ehemann ; le mari fâché. Die Ent- 


fagte, i h. aus Renoncer à qq. ch, fe dé- 


ifter de qg. ch. inem Glauben entfagen;. re- 
Li Ja fa. Die Entfagung ; le renoncement, 


la rénonciation , le reniement. |’ ation. 
ENT-SAHE, For voy. ENTS 5 
ENT-SANK, (entfant) voy. ENTSINKEN. 
ENTSANN, (entjann) voy. ENTSINNEN. . 
ENT-SATTELN, Kentjeteein) v. a. Ich entfatte- 
le-entfattelte, i. h, entfattelt; Oler la/elle, dej- 
feller. Ein entfatteitesPferd; um cheval dejJellé 
‘DiepEntfattelung ; l'affion de... 
ENTSAZ, (Œntias) (der) gen. des-es, /. pl. 


: Die Hülfe; le jecours. Zum Entfaz kommen; : 


. venir au Stours.  Entfaz. hoffen ;. e/pérer du 


ENT. 
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fecours. Truppen,. die zum Entfaz dienen; 
corps, os de röferue, Der Entfazwall; ig 
ligne de circonvallation. 
ENT-SCEPTERN , (entfceptern) v. a. Des Sce, 
- ters, der Regierung berauben; Détroner. 
ne trouve ce mot qu'une Jeule fois dans les Poëfies 


d’ Opitz. 

ENT-SCHÆDIGEN, Centfäbigen) v. & Ich 
-entfchädige -entfchädigte, i. h. entfchädiget; 
Dédommager, indemnijer. Die Entfchädigung; 
le dédommagement , l'indemnité, 

ENT-SCHAUFELN, (entfchaufeln) (fich) v. r. 
Ich entfchaufele - entfchaufelte mich, i. h. mich 
entfchaufelt; (T. de Marine) Se rompre, Je 
dit de l'ancre qui perd un bras en fe rompant 
dans le fond de la mer. Ein entfchaufelter An- 
ker; un ancre épatté, 

ENTSCHIED, (entfchied' voy. ENTSCHEIDEN. 

ENT-SCHEIDEN, (entfcheiden) v. a. irr. Ich 
entfcheide - entfchied ‚ i. h. entfchieden; D.- 
mêler, teriminer, accommoder , vuider un diffe- 

. rent; it. décider, appointer. Einen Procefs ent- 
fcheiden ; décider un procès; it. Feftietzen, be- 
ftimmen; déclarer, définir, déterminer. 
thun; trancher. Gerichtlich entfcheiden ; juger, 
prononcer. Eine Frage entfcheiden, beantwor- 
ten; réfoudre, décider, déméler une quejlion. 
Gütlich entfcheiden ; arbitrer, terminer à l'a- 
mieble. Entfcheidend; adj. € adv. décifif, po- 
ftif. Ein entfcheidendes Ürtheil ; une Jentence 
décifive, peremtoire. Das ift enfcheidend, hebt 
die ganze Sacl:e; cela enlève lg paille. Entfchei- 
dende Tage in den Krankheiten, Fiebern; jours 
critiques. Entfcheidende Zeichen, Anzeigen; 
‚fignes critiques. Die Entfcheidung; l'accommo- 
denygnt, réglement, réfolution, décifion, arbi- 
trage, jentence, conclufion, détermination , dé- 
rg it. réjultat. Entfcheidung einer Krank- 

. keit; la crife. 

ENT-SCHLAFEN, (entflafen) v. n. irr. Ich 
entfchlafe , du entfchläfit, er entfchläft, wir 
entfchlafen, imperf. i. entfchlief, parf. i. b. ent- 
fchlafen ; Sendormir ; it. Sn: mourir, 
décéder. Im Herrn entfchlafen; mourir an: 
Seigneur. 

ENT-SCHLAGEN , (entfchlagen) v. a. irr. Ich 
entfchlage, du age entfchlägt, wir 

- entfchlagen &c. img ich entfchüg, ER . ent» 
fchlüge, parf. i. h. entfchlagen. Sich eines 

- Dinges entfchlagen ; Je défaire, fe dégager, fe 
débarrafer, Je almäler, je tirer, fe relırer de 
gg ch. Sich der Sorgen entichlagen ; bannir, 

. Je défaire, abandonner, Je débarraffer l'efprit, 

chaffer toute forte de foin. Sieh einer verdiüfs- 

lichen Gefellfchaft entfchlagen; je debarraj/or 
d'une fächeuye compagsie. Sich alles Umgangs 
mit Menichen enuchlagen; quitter le monde, 

Sieh aller weltlichen Dinge entfchlagen; dé. 

S barraf 
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barraffer fon cœur des engagements du monde. 
x Die Éntfcl 


, (peu sf.) N 

ENTSCHLEICHEN, « entihleichen) v. n. ir. 

Ich entfchleiche - entfchlich, i. b. entfchlichen; 
- S'évader, ri J'ecrétement. 
T-SCHLEI:LRN, (entfhleiern) v. a. Ich ent- 
fchleiere Era ee De- 
voiler, déplier, déployer, d£velo; » faire tom- 
ber le voile, le rung Die Ent jerung; 


l'aBion de. , 
ENT-SCHLICH, (entfhlich) voy. ENTSCHLEI- 
ENT-SCHLIEF, (entfdief) voy. ENTSCHLA- 


FEN. ; 
ENT-SCHLIESEN ,(entfchliefen) v. a. €? n. irr. Ich 
entfchliefe-entfchlofs, /ubj. entfchlofse, i. h. ou b. 
entfchloflen; Comme v.a. Défermer,ouvrir, ouvrir 
. me porte fermée à la clef, relächer, délivrer des 
fers öter les fers; it. Sich entfchliefen; /e ré- 
Joudre, Je déterminer, prendre un parti, une 
réfolution. Ich bin entfchloffen, habe mich 
entfchlofien ; je me Juis réfolu. Er ent- 
fchlofs fich, da zu bleiben; 41 fe détermina à 
demeurer. Er entfchlieft fich kurz, kan fic 
bald entfchliefen; il a bientôt ajlembl# fon con- 
. feil. Wir find entfchloffen; nous nous fommes 
6. Er hat fich bald entfchloffen; il a 
Biene t fait Jon marché. Endlich hat er fich 
entfchlofien; enfin il a Fes le Jaut. Wozu 
. habt ihr euch entfchlofien? quel parti avez- 
vous pris? Ich wollte mich lieber entfchlie- 
fen, zu fterben; je me déterminerois u d 
“wourir. Man hat Zeit, fich zu entfebliefen; 
il y a jour d'avis. Die Entfchliefung, der Ent- 
fchlufs; la réfolution, détermination, le parti, 
confeil. Das ift mein Entfchlufs; ce ma ré 
Jolution. Einen Entfchlufs faffen; prendre ane 
LOHN: avifer, délibérer à faire. Der Ent- 
fchlufs ift gefafst; le confeil en efl pris. Einen 
kurzen, gefchwinden Entfchlufs faffen ; /auter 
le bâton, franchir le pas, le Ps 
ENT-SCHLOSSEN, (entfcloffen ) Te & adm 
Réfolu, conclu; it. décidément, délibérément. 
CHLOSSENHEIT, (Œntfloffenbeit) (die) 
en. der-, /. pl. La réfolution. Er fahe den 
‘od mit grofer Entfchlofienheit entgègen ; il 
attendoit avec beaucoup de réfignation l'approche 


de la mort. 
ENT-SCHLUG, (entfding) voy. ENTSCHLA- 


GEN. 
ENT-SCHLÜSSIG, (entfchjläßig) adj. & adv. Dé- 
terminé à faire. 


ENT-SCHLUMMERN, (entfchlunmnern) v. m. Ich 


entfchlummere - entfchlummerte , i. b. ent- 
fchlummert ; S’endormir, s’afloupir, fommeiller. 
ENT-SCHLÜPFEN, ( entfäylüpfen) v. n. Ich 
entfchlüpfe - entfchlüpfte, i. b. entfchlüpfet. 
- Entwifchen; échapper. Aus dem Cefangnifs 


entfchlüpfen; échapper de ia prifon. Etwas .. 


ENT, 


aus den Händen entfchlupfen ltflen; laiffer 
a tomber qq. ch. des mains. 

ENT-SCHLUSS, (Œntfhluÿ) (der) gen. des-es, 
pl. die-fchlüfle. Die Entichlieflung; Ia ré/o-, 
lution, le a Esc. 

ENT-SCHMEICHELN, :(entfmeicheln) v. a. Ich 
entfchmeichele-entfchmeichelte, i. h. entfchmei- 
chelt; Obtenir carefles, tirer par flatteries. 

ENT-SCHNAPPEN, (entfnappen) v. n. Ich 
entfchnappe-entfchnapte, i. b.entfchapt; Echap- 


per, Ce.) A 5 
ENT-SCHULDIGEN, (entfulbigen) v.’a. Ich 
entfchuldige - entfchuldigte, i. b. entfchuki- 
et; Excn/er. Ich bitte, mich zu entfcbul- : 
igen ; je vous prie de m'excufer. Seinen Fèh- 
ler entfchuldigen;: excufer /a faute. Entfehuldi- 
en, rechtfertigen ; Ju > Jauver, purger. 
Einen vor Gbricht entichuldigen, dafs er we- 
gen Ehehaften nieht erfcheinen können; exoi- 
ner qq. un envers le juge; it. Entfohuldigen, 
befchönigen, bemänteln; pldirer, pallier, don- 
ner des couleurs, colorer, prétexter. it. Verthei- 
digen; défendre. Ich entfchuldige Sie, ver- 
zeihe Ihnen; je vous pardonne, je vous deckar- 
&c. Sich entfchuldigen ; s'excufer, fe dé- 
'endre, Je difculper, Je décharger. Verautwor- 
ten; répondre. Um Verzeihung bitten; deman- 
er rdon. sa a = el ent- 
chuldigen ; prétendre caufe d'ignorance. Er 
hat fieh laffen entfchuldigen; i s’eff fait ex- 
eufer. Sich mit feiner Krankheit entfchuldi- 
gen; s’exiufer Jur fa maladie. Er weifs fich 
immer gut zu entfchuldigen; ü eff ingénieux à 
trouver des excufes. Er ift nicht zu entfchul- 
digen; /a faute nel pas excufable. Der Ent-- 
fchuldiger; l’excufeur. Die Entfchuldigung ; 
l'excufe, la jufification, décharge, purgation, 
Jubterfuge, couleur, palliation, défenje; it. Aus- 
- Bucht; prétexte, refuge. Kahle Entfchuldigung ; 
excufe frivole, & atoire. Vorwand, Aus- 
rede; défaite, faux-fuyant. Liftige Ansflucht; 
Jubterfuge. Entfchuldigung vor Gerichte ; l'ex- 
ception , excujation. tmäfige. Entfchuidi- 
gung, dafs man nicht habe erlcheinen kön- 
nen; exoine. Gültige, hinlangliche Entfchul- 
digung; excu/e valable. Eine Entfchuldi:r 
Demers. une excufe. Zur en D: - 
i anführen ; orter pour raijon. Das 
ift eine fchlechte, le Entfchuldigung ; c'eft 
une mauvaife défaite, une excuje Jans apparen- 
es.. Das find fchlechte Entfchuldigungen ; ce 
Jont des raifons légères. An Entfchuldigı.ngen 
fehlt es niemanden leicht; les khomm:s ont lou- 
jours quelque défaite en main, ils trouvent tou- 
Jours quelque re. Hier wird keine Ent- 
fchuldigung helfen; il n'y aura point de quär- 
tier. Entfchuldigungen machen, einwenden; 
a des excufes, orendre pour :excufe, Ein 
tfchuldigungsfchreiben ; .un: lettre. zn 


ENT. 
ENT-SCHÜRZEN; (entfhärgen) v. a. Ich ent- 


fchürze - entfchürzte, i. h. entfchürzet. Die 
Schürze abnehmen; ter le tablier, déceindre. 

ENT-SCHÜTTEN, (entfchütten) (fich) v. r. Ich 
entfchütte - entfchüttete mich, i. h. mich ent- 
fchüttet, ( “l.) entfchlagen. Sich einer 
Arbeit, Laft, Befchuldigung entfchütten ; ‚Se 
décharger d'un travail, d'un fardeau, d'une ac- 
cufation. Sich der Dienftbarkeit, des Joches, 
nicht mehr entfchütten können; étre contraint 
de plier fous le joug. x 

ENT-SCHWAMM, (entfchwanm) voyez ENT- 
SCHWIMMEN. 

ENT-SCHWAND, (entfhtvand) voyez ENT- 
SCHW NDEN. 

ENT-SCHWANG, (mtfhtwang) voyez ENT- 
SCHWINGEN. 

ENT-SCHWELLEN, (entftvellen) v.n. irr. Ich 
entfchwelle, du entfchwilft, er entfchwilt, 
wir entfchwellen &c. Imp. Ich entfchwoll, 
fubj. entfchwülle,, parf. i. b. entfchwollen. 
Imper. entfchwill ; Se déborder, je désenfler. 
Dem Ufer entfchwollen die Ströme ; {a rivière 
enflée Je deborda. I ne Je dit que dans un fiyle 


fublime. 

Er -SCHWIMMEN, Centfchtvimmen) v. n. irr. 
Ich entfchwimme - entfchwamm , /ubj. ent- 
fchwömme, i.b. entfchwommen, imper. ent- 
fchwimm ; Se /auver à la nage. | 

ENT-SCHWINDEN, (entftminden) uv. n. irr. 
Ich entfchwinde-entfchwand, /ubj. entfchwän- 
de, i.b. entfchwunden. Verfchwinden; Di/pa- 
roitre, On ne fe [ert de ce verbe que dans la Poëfie. 

ENT-SCHWINGEN, (entfchtoingen) (fich) v. r. 
irr. Ich entfchwinge - entfchwang , /ubj. ent- 
fchwänge mich, (vulg. entfchwung-entichwün- 
ge) ih. mich entfchwungen; (poëtiqu.) S’en- 
voler. Seine Seele entfchwingt fich dem Kör- 

ame s'envole du corps. 


per; a 
ENT-S WOLL, (entfptwoll) v. ENTSCHWEL- 


ENT-SCHWONMEN, (entftoommen) v. ENT- 
SCHWIMMEN. 

ENT-SCHWUNDEN, (entfchtounbden) voy. ENT- 
SCHWINDEN. 

ENT-SCHWUNGEN, (entfchtvungen) voy. ENT- 
SCHW NGEN. ; 

ENT-SÉELT, (entfeelt) adj. €. adv. Mort, dé- 

unt, privé de la vie. 

T-SEGELN, (entfegeln) v. n. Ich entfegele- 
entfegelte, i. b. entfegelt; Echapper, fe Jauver 
à force de voiles. 

ENT-SEHEN, (entfeben ) v. r. irr. Ich entfehe 
mich, du entfieheft dich, er entliehet fich, 
wir entfehen uns &c. mp. Ich entfale, /ubj. 
entfälie mich, parf. i.h. mich entfehen. ne 
Je dit que négativement. Er entfahe fich nicht 

- mir Unwahrheiten zu fagen; il o/a me dire des 
menjonges, il avoit le front de... 
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ENT-SETZEN, (entfegen) v. #. Ich entletze - 
entfezte, i.h. entfetzet. Abfetzen, vom Amt; 
Dépofer, dégrader , d£pouiller, priver, démettre 
de... ôter, défituer. Des Throns, der königl. 
Würde entfetzen ; détrôner. Eine belagerte 
Stadt entfetzen; désafiéger, délivrer, fecourir, 
“faire lever le fiège ou le blocus, apporter du je- . 
cours. Sich Pour étre 1 de crainte, 
s'effrayer, s'épouvanter, étre faifi de frayeur 

ae: mir, étre interdit, Ich Er 
über diefe Nachricht entfezt ; je me Juis effragé 
de ceite nouville. Die Entfetzung ; la dépo/i- 
tion, dégradation, depofe on, privation d’hon- 
neur & de charge , démiffion, déjlitution. Die 
Entfetzung vom Throne; Ia détronifation. Ent- 
fetzung einer Stadt; {a délivrance, le fecours, la 
leute de fiège ou de blocus. It. Das Entfetzen, 
die Furcht ; le frayeur, Peffroi, horreur. Ich 
konte ibn ohne Entfetzen nicht anfehen; je 
ne RD le regarder Jans horreur. 

ENT-SETZLICH, (entfeblid)) adj. & adv. Ef- 
froyable ; RIO: horrible; terrible; pro- 
digieux; étonnant; affreux; atroce; furieux; 
monfrueux. Ein entfezliches Unglück ; un 
ma effroyable, terrible. Eine entfezliche 
That; une aflion effroyable, horrible. Ein ent- 
fezliches Angeficht ; un vilage Epouvantabie. 
Eine entfezliche Befchimpfung ; un affront 
Janglant. Es ift eine entfezliche Kälte; if 
Eu un froid mortel, Dis ift das entfezlichfte 

end; c’ef le comble des malheurs; adv. efroy- 
ablement, terriblement, horriblement , éionna- 
ment, affreufement; épouvantablement, monfiru- 
eufement, re een, désefpérément. Ent- 
fezlich fchelten, fchmälen; dire, faire rage 

- contre qq. un, tonner, faire le diable à quatre. 
Einen entfezlieh durchprügeln ; repafer le 
houffle d gg. un; rompre bras &9 jambes d qq. un. 

ENT-SETZT, (entfigt, adj. & adv. Depoje, dé- 

radé, déjlitué, démis; it. fecouru. 

ENT-SIEGELN, (entfizgeln) v. n. Ich entfiegele- 
entliegelte, i. h. entliegelt; Défceller, décache- 
ter, rompre le Jieau, le cachet, ouvrir, lever 

"le Jcellé, la main. Die Entliegelung; Paßion 
de décacheter, d'ouvrir, la levée de Ten, nain 


levée. 

ENT-SIEHT , (entficht) voy. ENT-SEHEN. " 

ENT-SINKEN, (entfinfen) v. #. irr. Ich ertfn- 
ke - entfank,, /ubj. ertf.nke, (vulg. entfunk- 
entfünke) i.b. entfunken; Tomber. Die Hän- 
de werden uns entlinken; nos mains devien- 
dront läches. Die Kräfte entfinken mir; les 
forces m'abandonnent. 

ENT-SINNEN, (entfinnen) (fich) v. r. ir. Ich 
entfinne - entfann mich, /ubj. entfünne mich, 
i. h. mich entfonnen. Sich erinnern ; Se fou- 
venir, Je vejlowenir, fe rapeller. .Ich kan mich 
des nicht mehr entfinnen; je ne me reflouviens 
plus de cela; il ne m'en fouvient plus. Ich ent- 

Non - - ‚inne 
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finne mich nicht das ich es gehört hätte; je 
ne me rappelle pas de l'avoir entendu. Die Ent- 
finnung, mieux nen 

ENT-SÖNNE, ENT-SONNEN, (entfönne, ent: 
fonnen) voy. ENT-SINNEN. 

ENT-SPINNEN, (entipinnen) v. a. irr. Ich ent- 
fpinne-entfpann, fubj. entfpänne, (ung: ent- 
fponn - entipünne) i.h. entfponnen ; Tramer, 
machiner. Eine Zufammenverfchwbrung ent- 
fpinnen ; tramer une confpiration. Aus diefem 

rozefle werden fich viele andere entfpinnen; 
ce procès eff une grande chaîne d'affaires. Es 
hat fich hierüber ein Prozefs, ein Krieg ent- 
fponnen; cela a occafionné, fait naître un pro- 
ces, une ee 

ne NEN, (entfponnen) voy. ENT-SPIN- 


NEN. 
ENT-SPRACH, (enffprach) voy. ENT-SPRE- 
un » Centfprad) voy 


ENT-SPRECHEN, (entfprechen ) v. n. irr. Ich 
entfpreche, du entfprichft, er entfpricht, wir 
entfprechen &c. /mp. Ich entfpräch, ei. 
entfpräche , i. h. entfprochen. Einer Sache 
ent(prechen, damit übereinkommen, überein- 
Stimmen ; Convenir, s'accorder, je ra ter, 
corre/pondre , répondre à 9 ch. Die Wirkun- 
gen entfprechen ordentlicher Weife ihren Ur- 
achen ; les effets répondent d'ordinaire aux 
caufes qui les produifent. Der Titel des Buches 
entfpricht en Inhalt gar nicht; le contenu 
de cet ouvrage ne répond nullement au tétre. 

en Centfprang) voy. ENT-SPRIN- 


ENT-SPRICHT , (entfpriht) voy. ENT-SPRE- 
ch Centfpridt) voy, 


ENT-SPRIESEN, (entfpriefen) o. n. ir. Ich ' 
en rofs , fubj. entfpröffe, i. b. 


entfproffen. Abftammen; Défendre, être if, 
Sonder dehors. Alle Menfchen entfpriefen von 
Adam; tous les hommes defcendent d'Adam. Aus 
einem Lande entfproffen ; être originaire, äre 
d'une nation. 


ENT-SPRINGEN, (entfpringen) v. n. irr. Ich 


entfpringe- entfprang, /ubj. entfpränge, (vulg. 


El En 1. b. entfprungen. Ent- 
laufen; Se /auver. It. Entgehen, entwifchen; 
échapper, s'évader, esquiver, Sesquiver, gagner 
la porte. Er ift aus dem Klofter entfprungen; 
il à Jauté les murailles du convent; il a jeté le 
froc aux orties. Entfpringen, abftammen; de- 


Jcendre, tirer Jon origine, prendre naijlance; 
it, 


. prendre Jource, ou Ja fource, Jaillir , jortir, 
Jourdre, jaillir ; (figur.) venir, procéder, pro- 
venir, naître. commencer, prendre commence- 
ment ou fon origine, dériver. Der Rhein ent- 
fpringt im Graubünderlande ; le Rhin prend [a 
Jource chez les Grifons. Diefe Gewohnheit ift 
daher entfprungen ; cette coutume a pris fon 
origine de la. Das entfpringt aus der Lier 
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chelei, kömmt davon her; cela part de la flat- 
terie. Das Wort entfpringt von einem an- 
deren: ce mot dérive d'un autre. Hieraus ent- 
ffringt alle mein Unglück; def} de la que dé- 
rive tout mon malheur. j 


ENT-SPROCHEN, (entfprochen) v. ENT-SPRE- 
CHEN. . 


ENT-SPROSSEN, (entfproffen) adj. & adv. Ifu, 
né, defcendu, Jorti, orignaire, qui tire Pr ori- 
gine, provenu. Von altadelichen Gefchlecht 
entfproflen; if d’ancienne noble[fe, race. Voy. 
Entfpriefen. 

ENT-SPRUNGEN, (entfprungen) voyez ENT- 
SPRINGEN. 

ENT-STALTEN, (entftalten) v. a. Ich entftalte- 
entftaltete, i. h. entftaltet; Déformer, diffor- 
mer, rendre difforme. Er hat fein ganzes Ge- 
ficht entftaltet; il a le vi/age tout difforme. Die 
Entitaltung ; !’aßion de difjormer. 


ARS ER (entftammen) voy. AB-STAM- 
ENT-STANDEN, Centftanden) voy. ENT-STE- 


ENT-STEHEN, (eutfiehen) v. n. irr. Ich entfte- 
he-entftand, /ubj. entftände, (vulg. entftund- 
entftünde) i. b. entftanden. Herkommen; We- 
nir, provenir, arriver, commencer, naître, ti- 
rer Jon origine, prendre commencement, éma- 
ner, Jourdre, dériver, procéder, s’engendrer, 
Jaillir. Aufs neue entftehen ; fe renouveller, Je 
réveiller. Es entftand ein plözlicher Aufruhr; 
il Je leva tout d'un coup une émeute. Es wird 
eine grofe Hungersroth entftehen; #! va naf- 
tre une grande famine. Das Ungeziefer ent- 
fteht aus der Fäulnis; les infefles Sengendrent 
par la corruption. Daraus wird viel Gutes 
entftehen; sl en naïtra, viendra, arrivera beau- 
coup de bien. Was wird daraus entftehen; 
u'en arrivera-t-il? Es entftehe daraus, was 
wolle; arrive qu'arrive, arrive ce qu’il pour- 
ra; quelque chofe qui arrive. Aus einem Fünk- 
lein entitehet. oft ein grofes Feuer; une étin- 
celle produit Jouvent un grand incendie. Der 
Nutzen, fo hieraus entfteht; lutilité qui en 
revient, dérive. Aus dem einen fowohl als aus 
dem andern entfteben Fertigkeiten; l’un & 
l'autre fe tourient en habitude. Aus einer Men- 
ge kleiner Dinge entftehen grofe; ia multipli- 
cité des petites chofes fait les grandes. Entite- 
henden Falles, wenn der Fall entftehen folite; 
file cas exifloit ; le cas exiflant. Es entftand 
ein plözlicher Sturm; sl Je leva, il s'èleua tout 
d'un coup un orage, une tempéte. Entitehen, 
fehlen, je dit anf avec l'auxil, haben; man- 
» Jaillir. as hat mir nicht entftehen 
dnnen; cela n'a pu me manquer. Die Ent- 
ftehung, der ME le commencement, ori- 
gine, la naifance. Entftehung er 
fern ; 
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fern; faute de mieux, au défaut de qq. ch. de 


._ meilleur. 

ENT-STEIGEN, (entftcigen } v. n. irr. Ich ent- 
fteige - entftieg, i. b. entftiegen ; S'éleuer. Il 
ne Je dit que poitiquement. Blumen entiteigen 
der Erde; des fleurs pouffent de la terre. 

ENT-STELLEN, (entftellen ) v.a. Ich entftelle- 
entftelte, i. h. entftellet; Alterer, difformer, 

äter, défaire, détraquer. Aus der Faflung 
ea: décontenancer. Sein Gelicht ift ent- 
ftellet ; da le nage troublé. Die Entftellung ; 

* etwas ohne Entitellung fehen; voir gg. ch. 

B gr: émotion, fans trouble. 

ENT-STORZEN , (entféürgen) v. #. Ich entftür- 

s ne entftürzte, i. b. entftürzet ; Tomber d'en- 

aut, fe précipiter. Dine fe dit pobtiquement. 

Eine T Lénee nat dem, Tehönen” Auge; 
une larme tomba de Jes beaux yeux. 

ENT-SUNDIGEN, (entfündigen) v. a. Ich ent- 
fündige - entfündigte, i. b. entfündiget. Von 

‘ Sünden reinigen; Purifier, purger, nettoyer de 
péchés, abfoudre, remettre les péchés, dijculper, 

' expier les péchés. Die Entfündigung ; la purifi- 
cation, expiation. 

ENT-SUNKEN, (entfunfen) voy. ENT-SINKEN. 

ENT-THRONEN, (entthronen) v. a. Ich entthro- 
ne-entthrônte, i. h. entthronet; Détrôner. I 
ne Je dit que pottiquement. Die Entthronung; 

*_ {a d£trönijation. 

ENT-TRAGEN, (enttragen) voy. VERTRAGEN. 

ENT-ÜBRIGEN, (entübrigen) v. a. Ich entübri- 

" ge-entübrigte, L h. entübriget. Ueberhèben; 

+ Difpenfer, exemter, Cri délivrer. Ich 

“ bitte, ihr wollet mich deflen entübrigen; je 
vous prie de me difpenfer, décharger de cela. 

 Einen einer Mühe entübrigen; épargner la 
peine d gq.un. Entübriget feyn; Je paer, ttre 
difpenfé. Deffen kann ich wohl entübriget 
feyn; je me pajle bien dr cela. Ich wollte es 
gerne entübriget feyn; je fouhaiterois d'être dis- 


[6 de cela. 
ENTVOGEL, (Œntfvogel) voy. ENTE. 
ENT KERN. älten) v. a. Ich entvbl- 


kere-entvölkerte, i.h. entvölkert; Dépeupler, 
dévafter. Die Entvölkerung; le dépeuplement, 


la dépopulation. 

ENT-WACHSEN, (entwacfen) v. n. irr. Ich 
entwachfe, du entwächft, er entwächft, wir 
entwachfen &c. mp. Ich entwuchs , Jubj. 
entwüchfe, parf. i. b. entwachfen; Devenir 
trop grand. Er ift der Zucht entwachfen; 
sl à pajlt l'âge de la difcipline. 

ENT-WAFNEN, (entiafıen, v. a. irr. Ich ent- 
wafne - entwafnete, i h. entwafuet; Oter les 

. armes, faire quitter les armes, désarmer ; dé- 
ferrer. Die Entwafnung; be désarmement. 

ENT-WEDER, . enttveder ) con. Ou, Joit, Joit 
que. Entweder diefes oder jenes; ow cela où 
bien l'autre. Entweder diefes oder gar nichts; 
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os tout ou rien. Entweder gefieget oder ge- 
ftorben; ow vaincre où mourir. kuntwedes ja- 
. get ihm nichts, oder redet aufrichtig mit ihm; 
ou ne lui dites rien, ou parlez-lui fincèrement, 
Entweder fo, oder auf eine andere Art; Joit de 
de cette façon, joit d'une autre. 
PNR (entivebnen) voy. ENTWÖH- 


ENT-WEHREN, (enttoehten) Ge n'ef que l'inf- 

nitif qui efl en ujage. konte Ge Fe 

. nicht entwèhren fe ne pouvois pas me defaire de 
en. 


lui Voy. Erw 

ENT-WEICHEN, (entiweihen) v. #. irr. Ich 
entweiche - entwich, i. b. entwichen; Céder, 
quitter la place; s'en aller, s'enfuir, échapper, 
esquiver, s’abjenter. Er ift aus dem Gefäng- 
niffe entwichen; il s’ef echappé de la prifon. 
Die Entweichung ; l'éloignement, la fuite. 

ENT-WEIHEN, (entweihen) v.a. Ich entweihe- 
entweihete, i. h. entweihet. Entheiligen ; Pro- 

‘ faner. violer, deflacrer. Die Entweihung; 
la profanation. 

ENT-WAND, (enttoand) voy. ENTWINDEN, 

ENT-WANDT, (entiwandt) voy. ENTWENDEN. 

ENT-WARF, (entwarf) voy. ENTWERFEN. 

ENT-WENDEN, (entivenden) v. a. reg. & irr. 
Ich entwende - entwendete, ow entwandte, 
i. h. entwendet, os entwandt. Stehlen ; D4- 
rober, voler, detrouffer, prendre de l'argent. 
Rauben; ravir. Seines Herrn Kleider, Bücher . 
entwenden; déruber, voler les habits, les livres 
de fon maître. Das Entwendete wieder fin- 
den; retrouver le vol. It. Bei Seite bringen, 
unterfchlagen; divertir, détourner, Jouflraire, 
recéler. Etwas heimlich , lifig entwenden; 
friponner, jouer des epinettes; gafconner. Von 
dem gemeinen Gute etwas entwenden; com- 
mettre péculat, le crime de péculat. Die Ent- 
wendung ; le vol, larcin, enlèvement, diverti/- 
Jement, efcroquerie, la Jouflraßlion, le recelé; 
it. le péculat. 

ENT-WERDEN, (entwerben) v. n. irr. Ich ent- 
re ir Jah. rue: i. b. ent- 
worden; (peu u/.) Venir d manquer, échapper. 
Es wird mir nichts Pere in ge 
manquera. Diefer Gewinn wird mir nicht ent- 

._werden ; cet avantage ne m'échappera pas. 

ENT-WERFEN, (entwerfen) v. a. irr. Ich ent- 

werfe, dn entwirft, er entwirft, wir ent- 

werfen &c. Imp. Ich entwarf, /ubj. entwär- 
fe (vulg. entwürfe) i. h. entworfen. Einen 

Entwurf, Anfchlag machen; Projeter, faire 

un projet; il. minuter, mettre fur le papier; 

jeter qq. ch. fur le papier. Einen Anfchlag ent- 
werfen; projeter un deffein. Einen Brief ent- 
werfen; faire la minute d'une lettre. Die er- 
ften Gedanken, die Hauptumriffe einer Zeich- 
nung entwerfen; croquer, contourner. Einen 
Kopf im Profil, nach der Seite entwerfen; 
Nona faire 
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er le profil d'une tfte. Leicht, grob, oben- 
n entwerfen; griffonner, esquiffer. Die Ent- 
werfung; le plan, dejJein, projet, ébauche. Voy. 
Entwurf, 
ENT-WICH, (enttvih) voy. ENT-WEICHEN. 
ENT-WICKELN » (entwwideln) v. a. Ich ent- 
wickele- entwickelte, i. h. entwickelt; Dive- 
lopper, dérouler, défaire, détortiller, dégager, 
ré HE. ). Erklären; développer, expliquer, éclair- 
Gr, débrouiller. Den Knoten etre 
entwickeln ; dénouer l'intrigue de la Comédie. 
Die Entwickelung ; le développement, débrouille- 
ment , dénouement , l'explication. 
ENT-WINDEN, (enttoinden) v. a. irr. Ich ent- 
winde - entwand, Jubj. entwände , i. h. ent- 
wunden; Arracher des mains. I ne fe dit que 
poitiquement. \ . 
ENT-WIRFT, $ enttwirft) voy. ENT-WERFEN. 
ENT-WISCHEN, (entiwifyen) v. n. Ich entwi- 
fche - entwifchte, i. b. entwifchet ; Echapper, 
réchapper, pajfer, a Jauver, gagner le 
large, gauchir, filer, échapper des mains de 
49. un. Heimlich entwifchen; efcamper, ses- 
“ quiver. Er ift glüklich entwifcht ; il Pa échap- 
6 belle. Er entwifcht, ehe man fichs ver- 
ehet ; il s'échappe comme une anguille. Er foll 
mir nicht entwifchen; je l'aurai, je Jaurai bien 
l'avoir. Entwifchen al er gewifs nicht leicht; 
il courra bien fi Von ne l'attrappe. Er it noch 
glüklich entwiicht; il s’en ef tiré bragues Jau- 
ves. Ein Wort entwifchen laffen; idcher un 


mot. 
ENT- WOHNEN, Centivobnen) voy. ENTWÖH- 


ENT-WÖHNEN, (entwöhnen) v.a. Ich entwöh- 

“ ne-entwühnte, i. h. entwöhnet. Von der 

“ Mutter; Sévrer un enfant, Ö:er la mamelle. 
Entwöhnen 04 entwol:nen, abgewöhnen; dès- 

. accoutumer de.. faire quitter, Je défaire de qe 

ch. Entwühnt; ferrs, it. désaccoutumé. De 
Entwühnung ; Paklion de... 

ENT-WÖLKEN, (enttvölfen) v. a. Ich entwbl- 
ke - entwülkte, i. h. entwölket ; Difiper les 
nuages. Ein entwülkter Himmel, entwölktes 
Geïicht; un ciel, vifage ferein. 


EIN UCHS, (enttvuch8) voy. ENT-WACH- 


ENT-WURF, (Œnttourf) (der) gen. des-es, pl. - 
die - würfe; Le projet, la ue le defein, * 


plan, crayonnement, ébauche, esquiffe ; it. brouil- 
lon, canevas, plumitif. Der erfte Entwurf ei- 
ner Schrift, einer Sache; le rojet d'un écrit, 
d'une affaire. Eines Baues ; le deffein d'un bd- 


timent. EinesGemäldes; l'ébauche, esquiffe d'un : 


tableau. Erfter Entwurf eines Gemäldes, die 


erften Züge; le croquis, l'idée, In penfée, tou- : 
en Entwurf eines Werkes : 


che, le tracement, 
machen; brocher, faire le canevas d'un ouvrage. 


ENT. 


ENT-WURZELN, (entivurgeln) v. a. Ich ent- 
wurzele - entwurzelte, i. h. entwurzelt; Dé. 
raciner, exfirper, arracher, Die 
Entwurzelung ; le déracinement. 

ENT-ZAUBERN, (entjaubern) v. a. Ich ent- 
zaubere - entzauberte, i. h. entzaubert; Dé- 
charmer , désenchanter, désenforceller. Die Ent- 
zauberung ; le désenchantement , désenforcelle- 


ment. 
ENT-ZÆUMEN , (entsäumen) v. a. Ich entzäu- 
me-entzäumte, i.b, entzäumet; Oter la bride, 


débrider. 
Re Centseptern) voy. ENT-SCEP- 
ENT-ZIEFERN, (entjiefern) v. ENT-ZIFFERN, 


"ENT-ZIEHEN, (entsiehen) v. a. irr. Ich entzie- 


he - entzög, /ubj. entzüge, i. h. entzogen. 
Wegnehmen ; Öter, retrancher. Berauben; 
enlever, priver, dépréder. An fich ziehen; ti- 
rer. Entwenden; détourner. Den Armen das 
Almofen entziehen ; enlever l'aumêne des pau- 
vres. Einem fein Amt entziehen ; dépouiller, 
priver qq. un de Jon office, faire déchoir qq. un 
de Ja dignité. Einem etwas entziehen; d£ro- 
ber qq. ch. à qq. un. Er hat mir feine Hülfe 
entzogen ; #! ma retiré Jon een . Er hat 
feinem Nacïbar diefe Kundfchaft entzogen ; if 
4 ravi cette chalandife à fon voifin. Zurückhal- 
ten, vorenthalten; retenir, retirer. Weigern; 
refufer. Einem den Sold entziehen; öter les 
gages, la penfion à qq.un. Der Fürlt hat un- 
ferer Stadt die N: ‚entzogen; le Prince a 
détourné le commerce de notre ville. Einem fei- 
nen Beiftand, feine En ee 3 mb 
on afiftance d qq. un. Sich entziehen ; fe pri- 
De rede À dérober, s'éloigner, fe foufirai- 
re, Je difpenjer , Je retrancher, fe refujer. Sich 
der Gefeifchaft entziehen; /e derober de la com- 
pagnie. Sich feiner Schuldigkeit entziehen; 
Je départir de fon devoir, Je foufiraire à fon de- 
voir. Mein Bruder hat fich den Gefchäften ent- 
zogen ; mon frere.sefl retiré des affaires. Sich 
dem Gehorfam feines Oberherrn entziehen; /e 
Joufiraire de l'obéiffance de Jon Prince. Wir ha- 
ben uns der Gefahr entzogen; nous nous Jom- 
mes Joufraits au danger. Sich der Gerichts- 
barkeit entziehen wollen ; décliner la jurisdi- 
&ion. Die Entziehung; le retranchemeni , 14 
privation, retraite, Joujtra&ion, le refus de don- 
ner ; it. non-jouiflance, le dépouillement. 
ENT-ZIFFERN, (entjiffern) v. a. Ich entziffere- 
entzifferte, i.h. entziftert; Döchiffrer, (figur.) 
débrouiller, éclaircir, expliquer, déméler, dé- 
vwelopper” Die Entzifferung; le déchiffrement, 
(fg.) l'explication, le développement, Pexpofi- 
tion, interpretation, éclairciflement, débrouille- 
men 


t. 
ENT-ZOGEN, (entjegen) voy. EITZEREN. 





. flammation à la plaie. Entzündun; 
denfchaften; le feu, l'ardeur des pafjions. Ent-_ ' 
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ENT-ZÜCKEN, (enfsücen) v. a. Ich entzücke- 
entzükte, i. h. entzücket; Enlever, enchanter, 
transporter, enthoufiasmer. Er hat mich ganz 
entzükt; il m’a enchanté. Ich war über ihre 
Ankunft ganz entzükt; j’dois tout enchanté de 
leur arrivée. Entzückend; raviffant. Eine 
entzückende Schönheit, Freude; une beauté 
éblouiffante, joie raviffante. Entzükt vor Freu- 
den; ravi de joie, aile. Entzükt feyn; être 
ravi, en extafe. Er ıft im Geift entzükt; à 
ef en extafe. Ein Menfch, der oft entzükt 

- it, Entzückungen hat; un homme enthoufias- 
mt. Die Entzückung ; le raviffement, l'extale, 
enthoufiasme , le tr rt. Ich lag &ben in 
einer angenehmen Entzückung, als er herein 
trât; je ms trouvois juftement dans um doux en- 
chantemint lorsqu'il entra. 

ENT-ZUNDBAR, (entündbar) adj. & adv. In- 
Rammabie, phlogiji Enntzündbarer Sp 
tus; e/prit ardent. Die Entzündbarkeit; / 

lammabilits. 

ENT-ZUNDEN, (enttünden) v. a. Ich entzün- 
de- entzündete, i. h. entzündet; Embrafer, 


iri- 
in 


mettre en feu, allumer, rallumer, engel 5 
e feu du 


Der Bliz hat das Haus entzündet ; 
ciel a mis en feu, a embrafé la maifon. Der 
Schwefel entzündet fich leicht; le./oufre s’en- 
amme facilement; it. figur. échauffer. Der 
ein entzündet das Gelicht; le vin enflamme 
le vifage. Die Wunde hat fich entzündet; {a 
plaie s'eft D ee Voy. Entbrennen. Ein 
von Liebe, Rache entzündetes Herz; un cœur 
enflammé, embrafé, ravi d'amour, de vengean- 
ce. Entzündetes, verbranntes Bit; du Jang 


ufte. 

ENT-ZÜNDUNG, (Entzündung) (die) gen. der- 
pl. die-en; L'embrafement, (figur.) l'inflam- 
mation, le few, l'échauffement , lardeur, adu- 

"ion. DieEntzündung des Schiespulvers; d'in 
Ben de la poudre d canon. Eine heftige 

ntzündung in der Wunde; une rent 
er Lei- 


zündung unter der Zunge; Aypoglofide. Ent- 
zündung im Halfe; para/ynanchie. Entzün- 
dung des Rückenhäutleins; pleuréfie. Entztin- 
dung im Mauie der Pferde, der fogenannte 
Froich; lelampas. Entzündung der Augen; an- 
thracoje, ophthalmie. Entzündung der Augen- 
lieder ; échinophthalmie, trachome. Entzündung 
der Hirnhäute; frénéfie, phrénéfie. Entzün- 
dung der Lunge; péripneumonie. Entzündung 
der Nieren; hritique. Starke, gefährliche 
Entzündung, mit Fieber und Raferei; oxyphleg- 
mafie. Die Entzündungsbeule; phygeton. Ent- 
zündungsbeule im Genicke; phyma, phyme. 
Das Entzündungsfieber; la fièvre inflammatoire. 
ENT-ZWEI, (entzwei) adv. Rompu, café, brifé, 
fracaffé, en pièces, mis en pieces. Der Stäb, 


ENT. 


Stock ift entzwei; le bâton eß rompu, Der 

. Topf ift entzwei; le pot efl cajj2. Mein Kleid 
ift entzwei, zerrifflen; mon habit efl déchiré, 
en pieces. Entzwei berften; crever, Je crever, 

Je crövaller. Er barft mitten entzwei; il s'ef 
crevé par le milieu. Entzwei brechen, reil- 

. fen; rompre, cajler, brifer, Je brifer, met- 
tre en pièces. Mit Gewalt entzwei reif 
fen; dilacérer. Entzwei drehen ; rompre en 
tordant. Entzwei drücken; caler, brifer em 

prefant. Entzwei fallen; Je caffer, Je rompre, 
tomber par pièces, Je brifer en tombant, par une 
chfite. Entzwei gehen ; rompre, caffer, Je rom- 
pre, Je caler, f brifer; .it. Je déchirer, s'en 
aller en éclats. Entzwei hauen, Holz; , 
fendre du bois. Entzwei platzen; /e fénare, 
Je crever. Kntzwei reiben, ein Seil; à 
Entzwei fägen; /cier en deux. Nach der Lan- 
ge entzwei fagen; refendre. Entzwei fchla- 
gen; rompre, brifer, mettre en pièces. Einem 
den Kopf entzwei fchlagen; faire voler, /auter 
la ceruelle à qq. un. Einem Arm und Bein ent- 
zwei fchlagen ; rauer, rompre bras & jambes 
d qq.un. Den Rükgrad entzwei fchlagen; échi- 
ner, BA, Einem den ag eg? 
kel entzwei fchlagen; rompre Ja canne Jur 
dos de qq. ns Tchneiden , hauen; 
couper en deux, couper en pièces, difféquer. Ent- 
zwei fpalten; fendre, pourfendre, /öparer en 
deux.. Entzwei fprengen ; Je cafler en Ja 
tant. Entzwei fpringen; /e fendre, Je crever, 
déchirer. Entzwei itofen; broyer, égruger. 

. Entzweï treten; four aux pieds, écrajer. 

ENT-ZWEIEN, (enfstveien) v. a. Ich entzweie- 
entzweiete, i. h. entzweiet; Remettre deux 
perfonnes mal enfemble; remettre qq. un en mau- 
vai/e intelligence avec un autre. Sich ehtzweien; 
fe brouiller, Je fächer, rompre, avoir difpute 
où un différend avec qq. un; rompre la paille 

avec gg. un. Sie hatten fich entzweiet, haben 

fich Mer wieder verfohnt; ils avoient rompu 
enfemble, mais ils ont renoué. Die Entzweiung; 
le dispute, la discorde, le différend, la dèsunion, 

. féparation , diffenfion. ; 

ENZIAN, (Œngian) (der) gen. des-s, /. pl. La 
gentiane.Kreuzenzian; gentiane croi/ette.Schwar- 
zer Enzien; le grand 7 Jauvage, grand per- 
fil des montagnes. Weiller Enzian; la couleu- 
vrée, brioine. En Le 

EPHEU, (Œpbeu) (der) gen. des-es, /. pl. 
lierre, ehe Vier st Jean. Einen 
béren, Träublein; ‘les raifins de herre. Das 
Epheugummi, Epheuharz; le gomme de lierre. 

EPIDEMISCH, (epidemifd)) v. AN-STECKEND,, 


idémique. 

EPICRANN, (Epigramm) voy. SINGEDICHT 
Epigramme. Epigrammatifch ; adj. & adv. épi- 
grammatique. 

Nun 3 EPI- 
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ER-BÄT, (erbat) voy. ERBITTEN. ERB-ACKER, (Erbader) (der) gen. des-s, pl. 
EPILEPSIE, Epitepfte , voy. Fallende Krankheit, die-acker; Un champ que l'on pojjöde par hé- 


“ fchwèreNoth; L'épilepfie, le haut mal, mal ca- eee 
- ERB-ADEL, (Œrbabel) (der) gen. des-s, f. pl. 


duc, mal Saint Sean. . 

EPISCH, (epifh) adj. & adv. Epique. Ein epi- 
fches Gedicht, Lehrgedicht; un poöme épique. 
EPISODE, (Epifode) voy. NEBENHANDLUNG, 

= Far, hifioire ou aßlion détachée. 

Ge nine (Epiftel) (die) gen. der-, pl. die-n; 

. L'épitre. 

EPOCHE, (Œpoche) (die) gen. der-, pl. die- 
n; L'époque, temps d'où l'on compte, l'Ere. 


: EPOPEE, (Epopee) voy. HELDEN-GEDICHT, 


: re \ 
EPPICH, (Eppid)) (der) gen. des-es, J. pl. 
L'ache d'eau, la berle, lierre. 
ER, @ Pron.pesf. Il, lui. Er felbft; lui mme. 
ür ift es; ce lui. Er liebet mich; il m'aime. 
r ift mir bekannt; à m’efl connu. Fr ik es, 
von dem ich rede; c'efé lui, dont je parle. Er 


wird mir erlauben, dafs’ &c. vous me permet- - 
trezde... Er wird das thun, wenn es ihm be- . 


liebt; vous ferez cela, s'il vous plaft. Der Er, 
das Mäpnlein; le mäle. Diefer Vogel da, ilt 
es ein Er oder Sie; cet oifeau-ld efl-ce un mâle 
ou une femelle? : 

ER-ACHTEN, (eradjten) v. a. Ich erachte - er- 
achtete, i. h. erachtet. Dafür halten; croire, 
efimer, penfer, étre d'avis, juger, voir. Ich 
erachte, es fey nöthig; je crois, j'ejlime qu'il 
Jera neceffaire. Wenn ihr es für gut erachtet; 
fi vous le ge a propos. Das ift ieicht zu 
erachten; cela Fu aifé à juger; muthmafen; 
pröfumer , conjeËturer, deviner. Meines Erach- 

tens; a mon avis, felon moi, felon mon opinion, 

Jelon mon Jentiment, comme il me frmble, à ce 


qu'il me femble, ce me femble, d-ce que je crois, 


'ER-ACKERN, (cracern) v.'a. Ich erackere-er- 
ackerte, i. h.erackert; (peu u/.) Gagner, pro- 
ter, retirer en labourant. 
ER-ANKERN, (eranfern) v. a. Ich erankere - 
‘ erankerte, i. h. erankert; I ne fe dit que fi- 
. guröment. "Durch Lift, Betrug bekommen; 


attraper par finelfe, par fraude. 


ER-ARBEITEN, (erarbeiten) v. a. Ich erar- - 


beite - erarbeitete, i. h. erarbeitet; Gagner, 
acquérir par Jon travail, en travaillant, gagner 
d force de travail, Er arbeitet fleifsig, und 
kan doch nichts erarbeiten; 5! travaille beau- 
coup €9 cependant il ne gagne rien. 
'ER-ARMEN, (erarmen) voy. VERARMEN. 
ER-ÆUGNEN, (erdugnen) (fich) v. r. Ich er- 
äugne - eräugnete mich, i. h. ‘mich eraugnet; 
Arriver, poindre, 1 faire, paroftre, Je décou- 
vrir, Je préjenter, fe faire voir. Voy. Sich er- 
eignen. Die Eriugung ou Eräumis; P évèns- 
ment, le cas, Poccurence, (peu nf.) : 


La nobleÿe hérédiaire, de fang. 


ERB-AMT, (Erbamt) (das) gen. des-es, pl. 


die - amter; L'ofice héréditaire, qui ef diffé- 


rent d'une Charge de l'Empire. 


ERB-ANTHEIL, (Erbantheil) (das) gen. des- 


es, pl. die-e; La portion d'une fucceffion, d'un 
héritage, portion héréditaire. Sein Erbantheil 
fordern; demander fa portion héréditaire, fon 
partage. 

ERBAR , (erbar) voy. EHRBAR. 

ER-BARMEN, (erbarmen) (fich) v. r. Ich erbar- 
me- erbarmte mich, i. h. mich erbarmet, Mit- 
leiden haben; avoir pitié, compafion de, com- 
pdtir d, étre ému, touché de compajion. Sich 

-. eines erbarmen; avoir pitié de qq. un, jeter les 
yeux fur qq. un, prendre pitié de qq. ww. Sich 
der Armen erbarmen; avoir pitié des pauvres, 
compdtir à leur mifere. Sich über einen er- 
barmen, (figur.) über ihn her feyn und ihn 
A battre € rebattre qq. un. Das 
fich ein Stein erbarmen möchte; qui fait fen- 
dre le cœur! une pierre en Jeroit touchée! Den 
Himmel erbarm! das Gott erbarm! das Gott 
im Himmel erbarm! Hé quelle mifere! o quel 
malheur! mon Dieu que ferai-je! Gott er- 
barm! Hülfe! miféricorde! à laide! Das Er- 
barmen, die Erbarmung; fa pitié, compafion, 
miléricorde. Ein Menfch der kein Erbarmen 
hat; un homme Jans pitié. Erbarmung ben; 
ujer de compafion. Zum Erbarmen bewegen; 
attendrir qq. un, émouvoir qq. un à pitié, fai- 
re pitié à qq. un. Zum Erbarmen geneigt feyn; 
étre porté à la pitié, Ohne alles Erbarmen, 
cruel, cruellement. Das ift zum Erbarmen ! „il 
fait pitié, Ce une pitié! Um Erbarmung 
fchreien ; crier miféricorde, crier merci à qq. un. 
Erbarmungsvoll; compatiffant. Erbarmungs- 
würdig; digne de compajfon. Der Erbarmer; 
qui a pitié, de la pitié, de la compa|fion. 


‘ER-BÆRMLICH, (erbärmlid)) adj. & adv. Pi- 


toyable, digne de pitié, de compafion, qui fait 
pit. Ein erbärmlicher GAR Le > 
toyable. Erbärmlicher Anblik; une vus qui fit 
pitié. Ein erbärmlicher Aufzug; un équipage 
pitoyable. Ein erbärmlicher Poet; un Forelle 
poëte, rimeur de balle. Eine erbärmliche Schrift; 
wme pièce pitoyable. Ein erbärmlicher Schrift- 
fteller ; auteur à beurrières. Erbärmlich, kläg- 
lich; table. Jammerlich; dowloureux,. pi- 
teux. Elend; mijérable, pitoyablement, mije- 
rablement , à faire compaljion , lamentablement, 
iteufement; it. auf eine se Wei- 
fe; impitoyablement, à la diable. Erhärmlich 
Schreien ; «crier à pleine téte. ER 


=. 
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ER-BAUEN, (erbauen) v. a. Ich erbaue-erbaue- 
te, i. h. erbauet; Bâtir, confiruire, confiruire 
" sne maifon. Eine Stadt, Kirche erbauen ; fon- 
der me ville, églife ( fiqur) Durch Réden 
erbauen ; édifier. Seinen Nächften durch gute 
Exempel erbauen; édifier Jon prochain par de 
bons exemples 3 it. Erbauen; gagner, profiter, 
retirer en labouramt, moiflonner, recueillir, Ra- 
bel ift durch ihre Magd, Bilha, erbauet wor- 
den; Rachel a eu des enfants par ja fervante 
* Bilka. Der Erbauer, die Erbauerinn; qui bd- 
tit, le fondateur, la fondatrice, d'une ville, d'un 


en 
ER-BAULICH, (erbaulich) adj. & adv. Edifiant, 
d'une manière édifiante. Einen erbaulichen 
Wandel führen ; mener une vie édifiante. Er- 
bauliche Reden ; des difcours édifiants. 
ERB-AUS-TRÆGE, (Erbausträge) (die) Les au- 
FE es ‚conventionaux. 
- ee Sn en. we ; 
pl. con, ion. .) Stiftung; fon 
LAS Von ou nach Eeheneng der Stack Rom; 
depuis la fondation de Rome. Scine Eıbauun 
fuchen; chercher Jon édification, chercher à s'ê- 
difier. Was zur Erbauung des Nächften die- 
net; ce qui tend à l'édification du prochain. Ei- 
neErbauungsrede ; uns parendfe. Die Erbauungs- 
ftunde; Polen afcétique. 
ERB-BANNER-HERR , ( Erbbannerherr ) (der) 
gen. des-en, pl. die-en; Le gonfalonier hé- 
réditaire. 
ERB-BAU, (Œrbbau) (der) gen. des-es, /. pl. 
CT. de Mine) L'exploitation conventionelle d'une 
mine qui appartient en propre. 
ERB-BEAMIE, (Erbbeamte) (der) gen. des-n, 
l.die-n; Qui a une charge héréditaire. 
EB: EGRÆBNIS, (Erbbegrätuis) ue gen. 
des-es, pl. die-e; Le tombeau héréditaire, 
tombeau de famille. 
ERB-BEREITEN , Seryteran), (das) gen. des- 
8, /. pl. Die Erbbereitung; ( T.de Mine) L'ar- 
entage fait par des maitres jurés, des cxperis. 
ERB-BESTAENDER, (Erbbeitänder) (der ) gem 
des-s, pl. die-; Celui qui jouit d'un fond par 
bail emphytéotique. 
ERB-BESCHLOST, Kehle) adj. € adv. 
Habile à pofeder foncièrement château ou bourg. 
ERB-BESTAND, (Œrbbeftand) v. ERBPACHT, 
L'emphytéofe. 
ERB-BÜCH, (Erbbuch) voy. ERB-REGISTER. 
ERB-CAPELLAN, (érbcupellan) (der) gen. des- 
es, pl. die-e; Un chapelain héréditaire. 
ERB-DEICH, ee) (der) gen. des-es, 
l. die-e; Une di héréditaire, x 
ERB-DROST, (Erböroft) (der) gen. des-en, 
I. die-en; Uu droffard héréditaire. 
BE, “Erbe) (der) gen. des-n, pl. die-n; 
L'héritier. Die Erbin; l'héritières €? en T. de 
. pratique, hoir. Seine rten und Erbnähmen; 


ERB. ai. 


Jes hoirs & ayans caufe. Ein Aftererbe; un 
arrière héritier. Zum Erben einfetzen; confli- 
tuer fon héritier. Natürlicher, nächfter, ein- 
gefezter Erbe; héritier naturel, préfomptif, in- 
Jlitué, héritier béséficiaire. Sich nach vorher 
gemachten Verzeichnifse der Güter zum Erben 
angeben ; fe porter héritier par bénéfice d’inven- 
taire; it. Erbe; enfant. Er hat keine Erben; 
il wa point d'enfants. Ohne Erben fterben ; 
mourir Far enfants, Jans laiffer aucuns hérir 
tiers. Es ift ein Erbe zu hoffen; il y à un en- 
{en Jur le métier. Die Güter find auf die Er- 

gekommen; les biens ont fait jee Un- 
recht erworbenes Gût kommt felten auf den 
dritten Erben; un bien mal acquis ne pajle pas 
ordinairement à la troifième génération; ce qui 
vient par la flûte s'en va par le tambour; us 
troifième héritier ne jouit point des biens mal ac- 

a Erben in gerader Linie; héritiers Jiens. 

BE, (Erbe) (das) gen. des-s, pl. die-. Das 
Erbtheil, die Erbfchaft; L'héritage, herdäite, 
la fuccefion; it. Haus, Grund und Poden; {a 
glèbe, le bien de patrimoine, la maijon, ter- 
re héréditaire. rbe, das kein Lehen if, 
und nicht zu Lehen geht; un alleu (alode.) 
Erbe, das auf einen andern nach gewiffer Zeit 
zurükfällt; un fidéicommis. Ein Erbe in glei- 
che Theile abtheilen; lotir, faire les lots d'une 
uccefion d partager. Diefes Erbe ift fehr be- 
fchweret; cet héritage eff fart fujet. Ein Exbe 
wieder zürük fordern; réclamer un héritage. 
Ein Erbe os eine Erbfchaft einnebmen; recweil- 
lir une Juccefion. 

ER-BEBEN, (erbeben) v.n. Ich erbèbe- erbebte; 
(Le Parfait & le Plusqueparfait ne ont pas en 
sage.) Erzittern; trembler. Erfchüttert wer- 

en; s'ébranler; it. frémir, frémir d'horreur, 
trembler de f:ayeur, de froid. Das Erbèben; 
le tremblement, ébranlement, Fügen rn 

ERB-EIGEN, (erbeigen) adj. &9 adv. Herdditai- 
re, it. allodial. Ein erbeigenes Haus, Gût; 
une maifon, terre héréditaire. 

ERB-EINIGUNG, (Erbeinigung) (die) gen. der-, 
ee die-en; L'union héréditaire. 

ERBEIS, (Erbeis) ERBIS, voy. ERBSE. 

ER-BEISSEN, (erbeiffen) v. 4. ir. Ich erbeifle - 
erbifs, i. h. erbiflen; (peu w/.) Todt beiflen; 
tuer en mordant. On dit en T. de Mine: Das 
Geftein hat ihn erbiffen, fchrekt ihn ab fort- 
zuhauen; ia mine, le rebut; le décourage par- 
cequ'elle eff trop dure ; it, cafer, mordre. Er- 

- beiffen, milder werden ; der laure Wein braucht 

. viele Jahre fich zu een: 3 je plufieyrs 
années pour agjoucir le vis aißye,, (‚provinc.) 

ERBEN, (erben) v. a. Ich erbe- erbte, i. h. ge- 
erbet; Heriter, fuccéder. Seinen Vater erbeny 
heriter de fon gére. Ein grafes Gfit erben; ki 
rüer d'une grande fuccefion. Mr hat brav ge 
érbt; il a bles plu dans jan éuelle;, it. v.n. Auf 

einen 
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einen erben; /e communiquer. Die Gicht ift 
eine Krankheit, fo leicht erbet; la goutte ef 
uns maladie qui je. communique aux enfants. 
Die Tugend erbet nicht; la vertu n’efl pas hé- 
réditaire. 
ER-BTEN, (erbeten) voy. ERBITTEN. 
ER-BÎTHEN, (erbsthen ) ow erbeten, v.a. Ich 
erbète ou erbèthe-ertètete, i.h. erbètet. Durchs 
Gebèt erlangen; obtenir par prières. 
ER-BETTELN, (erbetteln) v. a. Ich erbettele - 
erbettelte, i. b. erbettelt; Mendier, gueufer, 
obtenir par de bonnes paroles, à force ds priè- 
res, par fes importunitös. Diefen Dienft hat 
er erbettelt; il a eu cette charge à force d’im- 
portunités. Erbettelt; adj. & adv. mendié, 
précairement. : 
ER-BEUTEN, (erbeuten) v. a. Ich erbeute - er- 
beutete, i. h. erbeutet; Butiner, it. prendre, 
agner, prendre fur l'ennemi. Es ift nicht viel 
Ka zu erbeuten 0% gewinnen; # n’y a pas 
beaucoup à gagner fur cela. Ein erbeutetes 
Pfèrd; un cheval butiné. Die Erbeutung; F a- 
&ion de... Voy. Beute. 
ERB-F/EHIG, (erbfähie) adj. & adv. Habile à 
fuccéder. Die Erbfähigkeit; l'habilité à fuccéder, 
ERB-FALL, (Erbfall) (der) gen. des-es, pl. 
die - fälle; La fuccefion. s Erbfalsrecht ; 
le droit de fucceffion, de dévolution. Erbfällig, 
adj. € adv. durch Erbfchaft zugefallen ; 4chu, 
dévolu, tombé en héritage. Ein.erbfälliges Gût; 
une terre dévolu. Rin Güt erbfällig machen ; 
en faire une fubflitution. 
B-FEIND, (Erbfeind) (der) ir des-es, pl. 
die-e; L'ennemi juré, capital, héréditaire. Die 
Erbfeindfchaft ; ia haine, inimitié, héréditaire, 
“ capitale, invétérée. b 
ERB-FEUER-HERR, (Erbfeuerherr) (der) gen. 
 des-en, pl. die-en; Le. concierge héréditaire. 
Ancienns charge héréditaire de l'Empire, 
ERB-FOLGE, Erbfolge) (die) gen. der-, f. pl. 
La fuccefiion. Ein Güt mit gewifler Erbiolge 
belegen; /ubflituer une terre. Der Erbfolge 
unfähig;, inkabile à fuccéder. Der Erbfolger ; 
le fuccejleur teflamentaire. 
ERB-FÖRSTER, (Erbförfter) (der) gen. des-s, 
pl. die-; Le forétier héréditaire; c'ef ainfi 
0» appelle dans le territoire de Nuremberg celui 
qui polfède en propre une partie de la forêt im- 


riale. ; 

KıB FROEN, (Œrbfrobn) (der) gen. des - es, 

f die--en. Der Unterrichter, Erbrichter, 
fa: 


ndrichter ; Le juge Jubalterne, juge de ri- 


r. : 
ERB-FÜRST „ (@rbfürff) (der) gen. des-en, pl, 
die-en; Le prince héréditaire. - 
ERB-GANG, (Ehgans) voy. ERB-FOLGE. 
ERB-GEBÜHR, ( ee voy. ERB-THEIL, 
ERB-GELD, (Erbgeld) ( Aa des- es, pl. 
die-er; L'argent échu en héritage, 3 


. 


ERB. 


ERB-GEM/ECHTE, (Œrbgemddte) (das) gen. 
des-s, pl. die-; É Bet Bar ve 
ERB-GENOSS, Serteenoh) (der) gen. des-en, 

pl. die-en; Le cohéritier. Die Fgeosis $ 
= I en 
GERECHTIGKEIT, (Erbgeredjtigfeit‘ 
zeRERECHT. (Erbgerechtigfeit) voy, 
- CHT, (Erbgericht) (das) gen. des- es, 
l. die-e. Die Erbgeeichtalarkeit u Jurisdi- 
ion héréditaire. ; 
ERB-GERICHTS-HERR, (page) (der) 
er des-en, pl. die-en; Le feigneur. 
GESESSEN , (erbgefeffen) voy. ANGESES- 
SEN, it. ERBSAS. re 
ERB-GRIND » (Erbgriad) (der) gen. des-es, /. 
pl. La teigne, tigne maligne. hat den Er 
tind ; 3 ef teigneux. 
B-GR » (Erbgrund) (der) gen. des-es, 
pl. die-gründe; Le fond héréditaire. 
ERB-GUT, (Erbgut) (das) gen. des-es, pl. 
die - güter; Le paîrimoine, l'hérédité, Thörita- 
ge; la Juccefion, bien patrimonial. Ein freies 
rbgut das nicht zu Lehen geht; um allen, 
franc allen. Die Erbgüter grofer Herren; la 
domaine, les biens domamiaux. Verwaltung 
der Erbgüter; limmixtion. Sein Erbgut ver- 
zehren, verpraflen ; manger, dijiper, fricaffer 
Jon patrimoine, -Diefes Haus itt fein Erbgut; 
cette maifon eff Jon héritage, hérédité. : Ein rei- 


ches Erbgut hinterlaflen ; laiffer une riche Be 
ceffion. Ein Erbgut antreten ; accepter I höri- 
tage. Eines zu Lehen tragen; tenir noblement 


un héritage. Ein entfremdetes Erbgut wieder 
einlöfen, an fich ziehen; retraire Jon bien. 
Sein Feu verlaffen, den Schuldieuten über« 
eben ; déguerpir. 
B-HERR, (Œrbbert) (der) gen. des - en, pl. 
die-en. Der da erbt; L'héritier; it. le Jeigneur 
héréditaire, pe eur héréditaire. 
ERB-HOF, (Erbhof) (der) gen. des-es, ph 
die-höfe; Une cenfe héréditaire. 
ERB-HOF-MEISTER, (Erbhofmeifter) (der) gen. 
des-s, pl. die-; Le grand-maltre héréditaire, 
ERB-HULDIGUNG, (Œrbbulbigung) (die) gen. 
der-, pl. die-en; L'hommage, ferment de f- 
délité, que l'on prét au Prince & à Jes héri: 
tiers. : 
ERB-JAGD, (Erbjagd) (die) gen. der-, f. pl: 
La vénerie héréditaire, ou droit héréditaire de 
chaÏer fur une territoire, Der Erbjgermeifter; 
le grand-veneur héréditaire. - : 
ER-BIETEN, (erbieten) (fich) v. r. ir. Ich er- 
biete- erböt, /wbj. erbdte mich, i. h. mich er- 
boten; rir, s'offrir, promettre, Ich erbiete 
mich, diefes auszurichten; je m’offre à exécu- 
ter cela. Das Erbieten, die Erbietung; l'offre, 
la promeffe. Erbietig; adj. & adv. prompt, 
&, di/poft à faire gg. ch. Voy. Er 


‘ 


ERB. 
ER-BILDEN, (erbilden) v.a. Former, façonner. 


| Er BILBUNG, (Erbildung) (die) La formation, 


arition. (peu u/.) x ! 

ER- I al) (die) gen. der-, pl. die- 
en; L'héritière. ; 

ER-BITTEN, (erbiften} v. a. irr. Ich erbitte-er- 
bât, /ubj. erbâte, i. h. erbèten. Mit Bitten er- 
langen; Obtenir par prières, gagner. par Jes 
prières. Ich habe mir eine Gnade von ihm 

. erbeten; j'ai obtenw de lui une faveur. Er woll- 

. te fich nicht erbitten laffen; il ne Je ‚laijloit 
pas fléchir par mes prières. Laflet euch doch 
erbitten; ne Joyez pas infléxible, ou inexorable, 

- exauctz, Accordez cette prière ; it. de grace, lai/- 

. Jez vous fléchir à mes prières, accordez tvela à 
mes prières. Er ift nicht zu erbitten; il efl 


inflexible. ; 
ER-BITTERN, (erbittern) v. a. Ich erbittere - 
. erbitterte, i. h. erbittert, Böfe ‚machen; F#- 
. cher, matire en colère, outrer, aigrir, ulcérer, 
. envenimer. Einen erbittern, aufhetzen; srri- 
„ter, amimer. Einen durch wiederholte Belei- 
. digungen erbittern; irriter qq. un par des of- 
Jenfes réitérées. Ich fuche ihn zu befänftigen, 
und er wird noch mehr erbittert; je téche de 
Vappaifer & il s'en aigrit davantage. Erbit- 
. tert; adj. &’ adv. aigri, fâché, ulcéré, courrou- 
- cé, irrité. Sehr erbittert; outré de rage. Er- 
bittert feyn auf einen; étre piqué contre qq. un, 
Ein erbittertes Gemüth; un e/prit aigri. Die 
Erbitterung ; {a colère, l'aigreur, animofité, in- 
2 difpofition, le déchaînement, l'irritation. Aus 
blofer Erbitterung handeln; agir par pure ani- 
mofite. Aus Erbitterung gegen den König woll- 
te er, &c. animé contrele roi, il Etc. 
ERB-KÆMMERER, (Erbfämmerer) (der) gen. 
 des-s, pl. die-; Chambellan héréditaire; 


seite charge eft inférieure à celle de PArchi- Cham- 


bellan de l'Empire. 


ERB-KAMMER-HÜTER, (Erbfammerhüter) vog. 
ERB-THÜR-HUTER. 


ERB-KAUF, (Erbfauf) (der) gen. des- es, f. pl. 
Une vente à perpétuité; 3%. Hans quelques pro 
oinces, le droit d'exportation. 


ERB-KÖNIG, \Erblönig) (der) gen. des-es, pl. 
* die-e; Le Roi héréditaire. qui poffède le roy- 
. aume de Jes anıktres. Ein Erbkönigreich; sn 
royaume héréditaire. : 
.ERB-KOTH-SASSE, (Œrbtothfaife) er gen. des- 
n, pl. die-n. Der Erbkofläte, Erbköther; Ie 
propriétaire d'un bien taillable. 
ERB-KRANKHEIT, (Erbfrantheit) (die) gen. der-, 


- ph die-en; Le mal, la maladie héréditaire, 


CHENKE. : 
ERB-KRUG, (Erbfrug) ss. ERB-SCHENKE. 
OM. Li. a 


zwi 5 KÄEZSCHMAR, (Erbfeafihmar) vos. ERB- 
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ERB-KÜCHENMEISTER, (Erbfüchentneifter) (der) 


en. des-s, pl. die-; Le grand écuyer de cuifine, 
ERBLAND, (Erbland) (das) gen. des-es, pl, 
die-länder; Les états héréditaires, une provin- 
ce héréditaire. ” 
ERB-LANDES-AMT, (Erblandesamt) voy. ERB- 


AMT. 

ER-BLASSEN , ht o. n. Ich erblaffe - er- 
blafste, i. b. erblaflet. Erbleichen, blafs wer- 
den; pälir, blémir ; it. devenir pâle, blöms. Vor 
Furcht erblaffen; pélir de crainte; it. Sterben; 
mourir. Der Erblafste ; le défunt. Ein erblafs- 

. ter Leib, Körper; un corps mort. Erblafste 
Augen; des yeux éteints. DasErblaffen, die Er- 
bl ung; Phare la päleur; it. fig. Der 
Jo mort. KErblaflend, adj. &9 adv. erblei- 
chend; ; 


; er 
ERB-LASSER, (Erblaffer) (der) gen. des-s, pl. 


* die-; Le teflateur. Die Erb-laflerinn; a te- 


atrice. 


ERB-LASTER, (Erblafter) (das) gen. des-s, pl, 


die - ;, Le vice héréditaire. 


ERB-LEHEN, (Erblehen) (das) gen. des -s, pl, 


die-; Le fief héréditaire, it. l'emphytéofe, al- 
“Lu, le ef FE freies] Erblchens neh, qui 
ef en franc-alleu. Der ea 3 l'alleus 
tier. Ein Erblehngut; un fief noble. 


ER-BLEICHEN, (erbleichen) o. #. irr. Ich erblei- 


che-erblich, i. b. erblichen; Pälir. Yoy. Er- 
blaffen. : 


ERB-LEIHE, (Œrbleiÿe) (die) gen. der-, f pl 


cp [2 
ER-BLICH, (erblid) (er) ar ER-BLEICHEN. 
ERB-LICH, (erblich j. 


) adj. & adv. Héréditaire, 

Juif “Ein erbliches Güt; Amt; un bien, 
une charge héréditaire. Was kein Lehen if; 
allodial ; it, Erblich, gebürtig, herftammend; 

- originaire, originel; #t, Aniteckend ; contagieux, 
héréditairement, par droit de fuccejion ow d'hé- 
rédité; it, originellement, originasrement, par . 
contagion. Ein erblich erkauttes Gut von Braut- 

fchazgeldem; un propre naifant, Erb- und 


nthümlich; alodi 
ER-ÉLICKEN, (erbliden) v. a. Ich erblickë + er 


+ blikte, i. h. erblicket. - Gewahr werden; voir, 


"il m'apperçut il courut. d moi. Eine Gefahr 
Er . DieErblickung; 
le regard, la vue, l'afpeéf, la découverte. 

EN , (erblinden) v.n. Ich erblinde er- 
blindete, i. b. erblindet, Blind werden; deves 
. wir aveugle, perdre la vue, Did Erblindungs 


. pre de la que, : i 
ER-BLÖDEN, (erblöden) (ich) ‚o, # Ich erbiö- 
de-erblüdete mich, ish. mich erblödet, Blö- 
000 à de, 
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de, furchtfam werden; avoir honte, être on 
devenir timide. Erblodeft du dich nicht mir 


diefes zu fagen; m’as-tw pas honte de me dire : 


cela. Er erblödete fich Fe mir zu wider- 
fprechen; #! avoit le front de me contredire. 
ERB-LOS, (erblog) adj. € adv. Enterbt; déshé- 
ritd. Ohne Erben; Jans héritiers; it. Jans en- 
fants. Erblos machen ; exh£röder. Erblofe Gü- 
ter; biens vacants. Recht eines Lehenherrn auf 
ce Güter; la déshérence, il fterben; 
A héritiers ‚fans enfant 
ERB-LOSUNG, (Erblofung) v. ÆHERRECHT. 
ERB-MANGEL, (Erbmangel) (der) gen. des- 
pi die - mängel ; Le defaut kéréd aire. 
ERG- ANN, (Erbmann) (der) gen. des-es, pl. 
die - männer; Le propriétaire. 
ERB-MANN-LEHEN, Kernel en) (das) 
gen. des-s, pl. die - Le fief héréditaire, 


RE MARSE 

ERB-MARSCHALL, (Erbmarfchan) (der) gen. 
des - es, pl. die - fch: älle; Le Maréchal er 
taire; charge inférieure d celle de Grand-Maré- 
chal de | Emp ire. 

ERB-MEIER, Er neier) (der) gen. des-s, pl. 
die-. Der Erbpachter ; le métayer her. éditalre. 

_ ERB-MÜNZ-MEISTER, Geronmupmeißer) (der) 
Ben. des-s, pl. die; L’ intendant héréditaire 

es monnoies, de la mai/on d'Autriche. 

ERB-NEHMER, (Erbnehmer) (der) gen. des-s, 

Bi die-; I’heritier. Seine Erben und Erbnh- 
es hoirs & ayans caufe. 

ER-BOI GEN., (erbosgen) a. Ich Re 
borgte, i. h. erborget; E ie Er- 
borgung; l'emprunt. Erborgt; adj. en ad Bade, em- 


EÄBOSEN, (erbofen) v. a. Ich erbofe - erböfte- 
ih. erbofet. Bös machen; irriter, fächer,, 
mettre en colères it. v. n. Böfe werden, fich 
erbofen; s’irriter, je fücher, Je mettre, entrer 
en colère. Sich r einen erbofen; Je coyr- 
u contre qq. un. Erbofet euch nicht! ne 

emportez pas! Erbôft; adj. & adv. fä- 

, erg érrité, colère. Erbôft feyu ; 3 avoir le Jang 
chaud, la t#te chaude, avoir la bile -échai iffée. 
Voy. Bôsheit. 


ER-BÖT, (erbot) (er) voy. ER-BIETEN. 
ER- BÖTIG, (erbötig) adj. & adv. Prompt, prét, 


ueB PACHT, einen) (die) gen. der-, /pl. 

ea fe, wi erpetuité avec le droit d'a- 

s tot Der Erb- 

rm Sophie, Érbpachtkch, zum Efb- 
zins gehörig; emphytéotique. 

ERB-PFERDNER, by ce) gen. des- 


ar ed RR -; C'eft amfı lie en Saxe, 
CHR oprietaire Fund 
zRB-PFLICH (Erbpflicht . (die) gen. der-, 


Joh: Le ferment de jujét ion, 


ERB. 


ERB- OST Run: SERPERRERE) (der) 
gen. des-s, pl. die-; maître héréditaire des 


Ed PRINZ, (Erbpring) (der) gen. des-en, pl. 
die-en; Le prince red ; Die Erbpri- 


itaire. 

zefsin; la princejfe héréditaire. ; 
ER-BRACH, (erbrad)) voy. ER-BRECHEN. 
ERB- RATH, (Œrtrath) (der) ‚gen. des- es, pl. 

die,- räthe; Conjeiller héréditaire. 
ERB-RECESS, (Erbreceß) v. ERBVERGLEICH. 
ER-BRECHEN , (vrbredyen) v. a. irr. Ich erbre- 

che, du erbrichft, er erbricht, wir erbreehen 


&c. imp. ich erbräch, AB erbriche, perf. i = 
h. erbrochen; ie er forcer. 
hat die Schlöffer erbri ef ia je les Ps 
rures. Man mufte die Thüren erbrechen; if 
a fallu enfoncer les portes. Einen Brief erbre- 
pes ouvrir une lettre, décacheter les lettres. 
pu pros Siegel erbrechen; rompre, 
Stelle. Sich erbrechen, fpeien; vomir, 
Fin gorge. Ich habe mich zweimal erbre- 
chen müflen; ilm’a falls deux fois rendre ger- 
ge. Das krbrechen; le vomiflement. Es Kim 
ihm ein heftiges Erbrechen an; il lui prit u: 
: a violent. Die Erbrechung; ie He 


ceffion, ei re le. ich feines Erbrechts be- 
geben; renoncer d lg fuccefion. Diefes if mir 
Ah Erbrecht zugefallen ; cela im’efl échu par 

© droit d'héritage, de fuceffion. Sein Erbrecht 
erpangen; ; recevoir Jon partage d'une fucceffion, 


ed BRECHUNG, (Erbrebung) voy. ERBRE- 


CH 

ERB-REGISTER , (Erbregifter) (das) gen. des - 
. pl. die-. DasErbbuch, len üch; Ze 

apier cenfier , cada 

ERB- BEREICH (Erbreih) (das en. des-es, ph 
die-e; L royaume héréditaire. 

ERB-RICHTER, Lire den (der) Fe des-s, 
pl. die-; Un arbitre if par héritiers, 

les différents; it. le 

baffle juflice, juge héréditaire. It. Der 
her le Jeigneur juficier héréditaire. 

ERB-RIITER, (Erbritter) (der) gen. des-s, pl 
die-; Le chevalier héréditaire de P’ Empire; tf- 
‚tra que quelques Gentils- hommes reçoivent de l'Ens- 


FÉE-SASS, (Erbfaß) (der) gen. des-en, pl. die- 
en. Der Erbgefeflene; Le feigmeur hörd taire, 
ERB-SCHACHT , (Œrbfihacht) (der ) gem. des - 

= Pi be pores Le puits ie phas profond 


d'une m 
ERB- SCH DEN, (Erbfchaden) (der) gen. des - 
5, pl. die- fchäden; Le mal héréditaire. 


pour per & ae 


ERB. 


ERB-SCHAFT, (Eröfhaft) (die) gen. ‚pl 
die-en; La "Juccefi 0%, héritage T1 er la 
glèbes hoirie; it, la mortaille fucceffion que 
Jeigneur fait de fes Jerfs. Die Erbfchaft antrè- 
ten ; recueillir la fucceffion. . Sich der Erbfchaft 

5 anmafen; prétendre à la a fucceffion. Sie hat fich 

- der Erbfchaft ihres Mannes LE ue hat ibm 
die Schlüffel auf das Grab gelegt; elle a jeté 

‚bes clefs fur la folle de fon mari. Eine Erbfehaft 
theilen; partager une er rg Unter Schwe- 
ftern; parcener. Eine Erbfchaft zurück fordern; 
réclamer un héritage. Aus den Händen geben; 
vuider fes mains d'un héritage. Es gehören 
De gar viele zu diefer Erbfchaft; il y a bien 

‘ du pes à partager le gâteau. Man mufs ei- 

rbfchaft nicht eher theilen, bis man fie 
esters hat und ruhig befizt ; 3 ni ne le faut cui 
vendre la peau de l'ours, qu 
Die Antrètung der Erbfehaft; P Hamiztion. Ver 
eine Erbfchaft antrit, übernimt Schulden ; qui 
une fucceffion, fa charge des MR Das 
Erbichaftswappen ; les armes_de fucce 


ERB-SCHAZ- ÉISTER, (Errchägmeil a) (der). 


gen. des - 8, pl. di Treforıer héréditaire ; 
* charge in) ee celle de l'Archi- Tréforier où 
Grand- Tréforier de l'Empire. 
ERB-SCHEID, (Œrbfc cb) voy. ERB-THEIL. 
ERB SCHENKE. Lo rfcente) (der) gen. des-n, 
pl. die-n; Lk hanfon héréditaire ; charge in- 
Er ieure à celle de Grand-Echanfon de l'Empire, 
B-SCHICHT, 
S pl. Die Erbfehichtung ; ventilation , 
en d'une upon On dit en T. de prati- 
Lu} Güter erbfchichten ; ventiler , évaluer, 


ERB CHR. Erbfchirm) voy. ERB-SCHUTZ. 


ERBSCHLOSS » (Erbfchlo er) (der) gen. des 
-s, die-; Le propriétaire d'un château. Voy. 
Erb-befchloft. 


ARE SCAMIEDE (Erbfchmiebe) (die). gen. der-, 
ee die-n; Une forge héréditaire. 
ERB-SCHOSS, (Erbfcyog) ey gen. des - es, J. 
ui La charge - , rente foncièr 
B-SCHULD, (Œrbfuld) (die) ren. der -, pl. 
die-en; La te héréditaire. Voy. Erbfünde, 
ERB- SEBULZE, (Erbfehuke) (der) gen. des-n, 
: = die-n; Le jeg e héréditaire du village. 
SCHUTZ, ds rofhuß) (der) en. des- es, 
LE pl. La fauve garde, proteblion héréditaire. 
E ge (Erbfe) (die gen. der-, pl. die-n; 
is. Grüne Erbfen ; pois verds. Erbfen 
clioten „ Schoten-Erbfen; pois en ofen. 
frire Erbfen ; j pois écoffés. Zucker- 
erbfen; pois goulus, fans coffres, fon parche- 
. min. Frühzeitige Erbien; pois häiifs. krbfen 
mit einem fchwarzen Keime; cul noir. Erbfen 
; a: tier des pois. Erbfen au:fchlauen ; se à 
Durchgefchlagene Erbfen; de la purée. 
in pois chiches, pois bécus. Herzerb- 


CErbichicht ) (ie), gen gen. a * 
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fen; pois de merveille; cœur des Indes. Der 
Erbfenbaum; l'arbre aux pois, caragogne de 
Sibérie. Per ee er ums ur aite en 

rains Der Erbfenftein ; ifolithe, 

er ben eh ; le faux-acacia eh iberie en 
arbrijjeau. Das Erbfenfirch ; la paille de pois. 
Eine Erbfenfuppe ; un potage à la purée. 
“ Erbfenweirauch ; F’encens mäle en grains. Ein 
Erbfenzähler ; é T. de mepris) un jocrijfe, täte= 


BÄRSETZER, (Erbfeger) (der) gen. des - s, 

h ie A Kater, qui fait ee je: 
e 

ERBE ICH-) DORN, se v. BERBERIS. 
ER-BSILBER-KÆMME is lber: Kammes 
ver) (der) gen. des-s, pl. Le gardı= 
vaifelle héréditaire, charge Fe les pais hörd- 
ditaires de la maijon d'Autriche en D rhin 


ERB-SPIEL-GRAF, Erbfpielgraf) (der) gen. des 
-en, pl. die-en; LA ainf qu'on appelloit au 
| D en Autriche P Intendant - général des mu- 


ciens. 
STADT, bftadt‘) (die) gen. der-, 
die - fade ÿ CA ville PAST ES # 
ERB-STALLMEISTER, mr) (der) 
en. des-s, pl. die-; L’Ecuyer héréditaire, 
-STAND, Effet & voy. -BESTAND, 
ER STÜCK, N (das) Rufe es pl. 
-e; L'hér sr, lo nn 
ERE. -SUNDE, (és fünde) (die) gen. Hdi I pr 
le ERBEN. à &rhepei 
ththeil) (das) gen. des - es, pl. 
. die-e; en la Per portion dune 
* Juccefion. Der Erbtheilungs-Vergleich ; le par- 
-tage. Die Erbtheilung; le partage d'une Jus 


Erde THÜR-HÜTER, (Œrbthürbüter) (der) gen. 
des - s, pl. die-, L'huifier héréditaire, charge 
de l'Empire. 

ERB-TOCHTER, (Erbtochter) (die) gen. der-, 

. ph die- tochter; L'héritière, la riche héritière, 

ERB-TRUCHSES, (Erbtruchfes) (der) gen. des - 
en, pl. die-en; L'écuyer-tranthant hérédiiaire; 
charge ur 8 celle de l'Archi-écuyer-tran- 
chant de l'Em A 

ER-BUHLEN, erbuhlen) v. a. Ich erbuhle- er- 
buhlte, i. h. erbuhlet; Gagner, obtenir en 
cajolant q 

ERK-VERERÜDERUNG, ( Erb» Verbrüderung ) 
(die) gen. der-, pl. die - en; La confraterni:é 
Kerr; it, l'alliance » le pale de fuccefion 


ERBUERGLEICH, (Erbvergleih) voy. ERB- 
VERTRAG. 
ERB-VERMÆCHTNIS, (Etvamättaie), (das) 
gen. des- es, ac e; Le legs, léget. 
EX. VERPACH ER CÉrboerpahter) (der) gem. 
des -s, pl. die-; L bailleur emphytéotique. 
0002 ERB- 
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ERB-VERTRAG, (Erbvertrag) (der) gen. des- 
es, pl. die- träge; La convention héréditaire. 

ERB-VOGT, (Erboogt) voy. VOGT. 

ERB-VOLK, (Erbpolf) (das) gen. des-es, gl. 
die - volker; Le le héréditaire. 

ERB-VORSCHNEIDER , (Grbvorfchneider) (der) 
gen. des-s, pl. die-; L'écuyer-tranchant hé- 

"reditaire. 

ERB-ZEUGMEISTER, (Erbjeugmeifter) (der) gen. 
des - s, pl. die-; Le garde-magazin héréditai- 
re; maître d'artillerie. 

ERB-ZINS, (Erbjins) (der) gen. des-es, pl. die 
-en; La rente; cenfe foncière ; cens ; canon em- 
phytéoti Mit Erbzins befchweret; chargé 
de cens © rentes. Der Erbzinsherr ; le feigneur 
cenfier. Das Erbzinsgut; le bien cenfier, fujet 
a la cenfive ; emphythéofe. Der Erbzinsmann ; 
Pempiyléote. Das Erbzinsrecht; {a cenfive. 

ERD-ACHSE, (Erdachfe) (die) gen. der-, f. pl. 
L'axe de la terre, la ligne qu'on fuppofe qui 
paÿle par le centre de la terre. 

ER-DACHT, (erdacht) adj. € adv. Feint, dique, 
faux, forgé, contre-fait, controuvé, inventé, di- 

imul£. Voy. Erdenken. 

ERD-APFEL, (Erdapfel) (der) gen. des - s, pl. 
ee Le topinambour , la pomme de terre. 

ERD-ART , (Erdart) (die) gen. der-, pl. die - 
en; La terre en parlant des diverfes natures de 
terre par rapport à leur état ow à leurs qua- 


lités. 
ERD-ARTISCHOCKE, (Erbartifchode) (die) gen. 
der-, pl. die-n; Le topinambour. 
ERD-BAHN, (Erdbahn) (die) gen. der-, 
die-en; (7. d'Afiron.) La ligne éliptique. 
ERD-BALL, (Œrdbañ) (der) gen. des -es, f. pl. 
Die Erdkugel; Le De ee ; N 
BE AS CErbbalfam ) voy. BERG-BAL- 


AM. 

ERD-BANK, (Œrbbanf) voy. ERD-SACK. 

ERD-BEBEN, (Erdbeben) (das)igen. des-s, pl. 

die-; Le tremblement de terre. 

ERD-BER-BAUM » (Erbbeerbaum) (der) gen. des 
-es, 1. dierbäume; L'arboufier, arbre à frai- 

Jes , fraifier en arbre. | 

ERD-BEERE, (Œrdbeere) (die) gen. der-, pl. die 

-n3 La fraile Wilde Erdberen ; fraijes des 
bois. Garten Erdberen ; fraifes cultivées. Der 
Erdberkle; le trèfle à fraijes. Das Erdberkraut, 
die Erdberpflanze; Le par * Der Erdberfaft;_ 
le Arop de fraifs. ‚Der Erdberfpinat ; l'éinard 
a jraijes, l'arroche fauvage à fruit en forme de 
mures. 

ERD-BESCHREIBUNG , (Gröbefchreibung) (die) 
en. der-, pl. die-en; La géographie. Ein 
‘rdbefchreiber ; un Géographe. à 

ERD-BIRN, (Erdbirn) (die) gen. der-, pl. die- 

en; Le tobinambour. 


ERD. 


ERD-BLUME, (Œrbblume) (die) gen. der-, pl. 
die -n; La mouffe membrameuje, nofloch des &l- 


lemands, moufle fugitive. fleur du ciel. 


ERD-BODEN , (Erdboden) (der) gen. des.- a, 


‚pl. La terre, l'univers, le globe terrefire. Ii. 
“Der Erdboden ; le fol, .terrein, terroir. Der 
blofe harte Erdboden; {a dure. Alles was auf 
dem Erdboden lèbt; tout ce qui vit fur la terre. 
Du bift nicht werth, dafs dich der Erdboden 
in tu ne mérites pas que la terre te porte. 
ERD-BOGEN , (Œrdbogen) (der) gen. des-s, pl. 
die-; (T. d'Archit) L'arche ou voñte de 


dations. 

ERD-BOHRER, (Œrbbobrer) (der) des- 3% 
pl. die-; Efpèce de pt hr 
pour examiner les différentes terres à une cer- 
taine PA ondeur. 

ERD-BRAND, ( Erdbrand ) (der) gen. des - es, 
gl. die - brande; Le feu Jouterrein. It. Ver- 
witterte Drufen ; des mines diver/ement décom- 

Ser ou détruites par les exhalai/ons minérales. 

ERD-BROD, (Erdbrod) (das) gen. des-es, f. pl. 
Le topinambour. , | 

ERD-BULLE, (Œrbbulle) voy. ROHR-DOMMEL. 

ERD-BURGER, ( Œrbbürger ) (der) gen. des-s, 


pl. die-;' Le cosmopolite, cosmopalitain, kabi- - 


tant-, citoyen du monde. 
ERD-CONCHYLIEN, (Œrbconchplien) (die) Les 
illes de terre. h . 
ERD-DOHNE, (Erdöohne) (die) gen. der -, pl. 
die-n; » lacet, pour prendre des oi- 


eaux. 3 
RAD. (Erbe) (die) gen. der-, pl. die-n; (en 
parlant des diverfes natures de terre par rap- 
t à leur état où à leurs qualités) 


den; terres en pouffière. Lo! 
de; terre franche ou terreau. Thiererde ; terre 


animale. fr Erden, zähe Erden; terres graf- ” 


fes. Metallifche Erden; terres méfalliques om. 
ochres. 
Porcellan-erde; terre à porcelaine Walker-er- 
de; terre-, marne d foulons. .Allzu lockere, 
allzu leichteErde; terre venle. It. Erde; f. pl. 
la fuperficie du globe terrefire. Auf die Erde 
fallen; tomber d, en terre. Auf der Erde lie- 
en; étre dterre; coucher à terre; coucher fur 
a dure. Zur Erde niederwerfen; jeter par 
terre, terraffer. Sich zur Erde beugen ; f 
baijfer à terre, jusqu'à terre. Der Erden gleich; 
à rex de terre, rez pieds, rez de chauffée. Erde 
aufwerfen; fe couvrir de terre, fe retrancher, 
remuer la terre. In die Erde kriechen; /e ter- 
rer. Einén unter die Erde bringen; faire mou- 
rir qq. un; travailler au cercueil de qq. un. Mein 
Kummer wird mich noch unter die Erde brin- 
gen; mes chagrins me feront mourir avant le 
temps, me caujeront une mort prématurée, avan- 
ceront ma mort, abrégeront mes jours, He 
e 


terre. 
‘honartige Erden ; terres Ed gr Staub-er- " 
e - oder Damm-er- - 


Alkalinifche Erden; terres alcalines. ” 
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die Erde bringen, begraben, , zur Erde beitat- 
ten; enterrer; donner la és delà inhumer, 
enfevelir. Er ift ehrlich zur £rde befiattet wor- 
den; f! a été enterré honorablement. Ein Ge- 
heimnis mit unter dieErde nehmen; garder un 
Jecret jusqu'au tombeau. Er wird "den Fähler 
mit unter dieErde nehmen; il mourra dans fa 
peau. In die Erde fetzen ; (7. de jardin.) m- 
pes It. Die Erde, der Erdkörper, die Erd- 
ugel; ia terre, le monde, globe du monde, ar 
be terrefire. Himmel Himmel und le; Le ciel 
terre. Von einem Ende der Erden bis ie 
andern; d'un bout de la terre à l'autre. Alle 
Völker defErden; toutes les nations de la ter- 
re. On dit figur. "An der Erde kleben, hän- 
gen; gen; étre attaché à la terre ; rechercher les biens 
terre. 
ERD- EICHEL, (Erdeichel) voy. ERD-NUSS. 
N EICHHORN, (Erdeichhorn) ıdas, gen. des 
l. die - hörner; L'écran! firié, terrefire. 
DECHSE, ‚Erdeidechfe) (die) gen. der-, 
1. die-n; Le Uxard gris, ordinaire, commun. 
E N erden : adj. von Erden gebildet; De 
en Gefchirr; vaifelle de terre. It. 
Von ‘der Erde, auf der Erde; terrefire. 
ERD-ENGE, (Erdenge) (die) gen. der -, pl. die 
-n; Li ifthme, langue de terre. Erdenge, zwi: 
" fchen zwei Meren; Pencolure. Zwifchen zwei 
Flüffen ; le col. 


ERDEN-GELD, (Exdengeld) voy. ERB-ZINS. 
ER ESEBLN » (Erdengerli ing) voy. ERD- 
ER- DENKEN, (erbenfen) v. a. irr. Ich erdenke- 


erdachte, Jui. erdächte, i. h. erdacht. Erdich- 


ten; Feindre. Krfinden; trouver, inventer, con- 
cevoir, compo/er. Ein erdachtes, neu gemach- 
tes Wort; un mot faßlice. Eine wohl erdach- 
te Erzählung ; un conte bien imaginé. Ein Kunft- 
werk, eine neue Weife erdenken; inventer une 
machine, une nouvelle mode. Eine Lift erden- 
3 KcH un firata, 

ER DENKL H Cab) adj. & adv. erfinn- 
lich; gragirabe compréhenfible, concevable. 

ERDEN-KLOS (Erdenfios) voy. ’ERD-KLOS. 

ERD-EPHEU, (Erdepheu) (der) gen. des - es, f. 

n Le lierre terrefire. 


D-FAHL, (erdfahl) adj. & adv. Livide, bléme. 


ERD-FALL, (Erdfall) (der) gen. des-es, pl. die 


= fälle; L'écroulement de terre, 
ERD-F ARBE, (Erdfarbe) (die) gen. der-, pl. 
- die-n; La couleu r de terre, couleur terrefire. 
Erdfarben, erdfarbig: adj. € adv. de couleur 
Me. um mar Ein erdfarbenes Geficht; 


ERD- AS, EN (das) gen. des-es, pl. 
die - fafler ; CT. dArtific.) Le vot-a-feux. 

ERD-FEIGE, (Œrbfeige) voy. ERD-NUSS. 

ERD-FERNE, (Erdferne) (die) gen. der, fe 
CT. a’ Afron,) L'apogée, le point où RE À 
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u trouve à fa plus grande diflance de la 


ERD-FEUER, (Erdfeuer) (das) gen. des-s, pl. 
Gr -. Das’ unterirrdifche Feuer; ; le feu Jowter-. 


ERD-FLACHS, CEröflache) (der) ge. des- es, 
1. L'Amiante, de lin le. 
ERI FLECKIG, Ceröfledig) adj. & adv. Terraf- 


sKDTLEGE, (Er) ce gen. der-, ph 


die - 

ERD-FLOH sd er) gen. des- es, pl; 
de. Abes Le nahe I ds, 

ERD-FLÖTZ, (Erdflög) (das) gen. des - es, pl. 
die-e; La couch Pig LA re. Erdlage: à 

ERD-FRÜCHTE, A (die) Les fruits-, 
les produßlions de 

ERD-GALLE, (Erdgalle) (die) gen. der - [A 
Le fiel de terre, 4 pa de) gm. G n ” 3 


ERD-GÆNGE, ( Erdgänge) (die) Les ral É 


ERD-GANS Ar D (De d 1. di 
a » (Erdgang) (die) gen. se le 
-gänfe; La t ge 4 
"GERLÜGEL, ( Erdgeflügel) (das) Bin des 
Br: Ar Be oifeaux terrefires. 
a ) gen. des-es, pl. 
re er; 


is 
DSH, Erdgelb)eide das) En des- en, /.pk 
’ochre. 
er (Eerbaefähmact ) (der) gm. 


ERD- DEN ÆCES- Een) (das) gen des 
-es, pl. die-e; Le fruit dela terre. En gé 
fñéral on appelle Erdgewächs tous les produits 

GER, Jur ou dans la terre. 
ERD. hr -GE er) (der) gen. des-s, pl. 
e- -vaul 


de mines; galeri 


ERD-CRUT. , ie) (die) gen. der -, pl. 
die-n; Le grilon-taupe, taupe- grillen, le 


courtille, courtillère, ( Infee). 

ERD-GRÜN, (Erdgrün) (das) gen. des-s, [. pl, 
La terre ou craie verte. 

ERD-GRUND, (Erdgrund} (der) gen. des-es, 
l. die- gründe; Le terroir, terrein. 


ERD-GÜR' EL, RE (der) gen. des-s, - 


die-. ee Weltgürtel ; L'équateur, le cercle 
ERBAUT (Erdgut) u gen. des-es, /. pl. 
Eh a qu'on appelle le tabac champére ze 


a 
ERD- HAFT, BÄD-HALTIG, Cerdpaft, erdhaltig) . 


[A 
et CEsbban) (das) gen. des-es, /. pl. 
Le bitume; am; ‚ la terre noire. 
ERDE S dope) (der) gen. des - -2, pl. 
die-n; le montagne. 
ERD-HAUE, (Ethan) (die) gen. der-, pl, die 
nn; er la! pioche ; feuille de Juge 
003 


+ 
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monter (Œrbhecht) (der) gen. des - 
; , die - brochet ou lézard d EF Ambrigue 
[D-HOPEEN, ( Erdhopfen) voy. JOHANNIS- 
ER-DICHTEN, (erdihten) v. a. Ich erdichte - 
.“erdichtete, i. h. erdichtet; Inventer, feindre, 
controuver. “Voy. Erdenken ; fabriquer. Die 
Erdichtung;. 14 fidion, feinte, invention, impo- 
I arten, fable, fuppofition. Erdichtet, 
adv. bildet; fg er inventé, 
Ex controuvé, 18, REF, fontafique. alfch ; faux. 
lerftellt , ner t; pofiche. Eine erdich- 
tete Gefchichte, £benheit; un roman. Eine 
.-etdichtete Krankheit ; uns maladie de comman- 
de. Ein erdichteter, angenommener Name; 
um nom emprunté, nom de guerre. Eine er- 
dichtete Sache; wne chofe fabuleufe. Ein erdich- 
tetes Vorgèben ; une fuppofition. Ein erdichtetes 
* Mährchen; une fable, controuvaille, un conte 
&udid, Erdichtetes närrifches Zeug; chimère. 
; ose Weife ; adv. avec feinte, fabuleufe- 


ERDIG, (erdig) adj. & adv. Terreux. 
ar (Grbtäfer) (der) gen. des-s, pl. 
- die-; L’efiarbat, fcarabée jardinier. 
D É N: | Céotaren) (der) gen. des-, 
ie - 
ERD KASHARE, M Grbfafianie) (die) gen. der-, 
, de-n; £a terre-noix. 
E D KIBFER, CŒrbtiefer ) (die) gen. der -, pl. 
-die-n; La coris, live, ivette. 
ERD-KIRSCHE, CErdlice) ) (die) Ber der-, 


ih Ro RDA LOS (Érbtlo8, ou 


Œrbenfiog) (der) gen. des - es, pl. die-klöfe ; 
La motte, motie de terre, glöbe, morceau de 
- terre. Erdkldfe zerichlagen , zeritofen; vom- 
pre, cofler les mottes; émotter. Der Menfch ift 
= Er See n'ef qu'une moite ou 


x morceau de 

ERD- KLUFT, (Erofluft) (die) gr der -, pl. 
die-klüfte ; L’entre- baillement, la-fente. 

ERD-KOHLE, (Erbfoble) De der-, pl. 

- &e-n; Le charbon de terre, fofile, minéral, 
houille. Erdkohlenklein ;. la petite houille. Erd- 
kohlenftaub ; poujiere de houille. 

ERD-KORPE R, (Eroförper) (der) gen. des-s, pl. 
die-; On appelle ainfi, une plante habitée. 
ERD- KRANZ, ERD- arm „ Erdfrang, 

Erdfeän; De ERD-EPH 
ERD-KRAUT D Cérdtraut ) ) vor PERD. RAUCH. 
ERD KREBS, (Erdfrebe) voy. ERD-GRILLE. 
ERD-KREIS, (Erdfreis) (der) gem des-es, £ ” 
"La terre, le , l'univers, le globe de 
terre, du monde, ds machine ronde. 
kreislinie; l'horiz 
ERD KROKODILL,  Erdfrotobill) ( roi gen. des 
pl. die-e; La crocodile ter: 
ERD-KRONE, (Erdfrone) voy. HUF -LATTIG. 


Die Erd | 
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ERD- XRÔTE, a (die) gen. der-, pl. 
die-n; Le 

ERD-KUGEL, füge) (die) gen. der -, pl. 
die-n ; Le lobe, boule du monde, globe 
terrefire, ur: globe terraquée, globe” terrien, 

la Jphère terrefire. Die Erdkugel in zwo Half- 

ten auf einer Fläche vorgeftellt; le plani/phère. 


ERD-KUNDE, (Grbfunbe) v. ERD-BESCHREI- 
ERDLAGE, (Erölage) (die) die) gem der -, pl die 


-n; Les ü 
ERD-LAST, ou ERDENLAST, ix Erdlaft, où 
be ( La gen. der-, [pl fardtau 
de la terre. Le) ift eine unnüizefdenlaft; c'ef 
un homme bon d rien. 
ERD-L/ENGE, ( Erdlänge) voy. ERD-ZUNGE. 
ERD - MÆNCHEN » ERD- MÄNLEIN, ie 
mändyen, Erdmänlein) voy. ERD-G EIST 
wir Se) (die) gen. der-, % Pr 


vermine. 
ERD- AUS: CC (Erörlaus die) gen. der - 
die - mäufe; Le rat a > ze Be 
ERD-MEHL, nl voy. B IRG- MEHL. 
ee » (Erbmeffer) (der) gen. des-s, 
pi e 


Le tometre, qui fait la géométrie 
ingenieur ; on Die Erdmefskunf; 


? NS 
ERD: BE, (Œrbmilbe) (die) gen. der -, pl. 
.die-n; La tique terreftre. (I fie). 
nr € Erbmi el) (der) em des - s, 
le terrefire. 
ok HEL, CErömorcheh voy. TRÜFFEL, 
ERD- MÖRSER, CErömirfer) eo gen. des-s, 
.die-; Le caifon de bombi 
E MOS, Le Et Ga go des - es, [pl 
La mouffe terre) järenlappen. 
ERD-MOTTE, a (die) gen. 3 -, ph 
die-n; La forbicine terre, pn e. (Injeble 
ERD-MÖVE, Ferambve) die) gen. gr -, ph 
die - ; La macreufe, oifeau aquat: 
ERD- NAHE, ne ae) gen. ea „pl 
CT. d'A iron.) Le l'endroit du ciel où 
a de Je vou quad de le plus pro- 


erre. 
ERD NEBEN. (Erdnebel) (der) gen. des-s, pk 
die-; Le brouillard. Der Sénébel; la brume, 


ERD- u (Erdnuß) (die) gen. der -, pl. die- 
nüffe ; Le macuffon, tarnoite; gejle Jauvage. 
ERD-OCHSE, (Œrdochfe) (der) gen. des-n, pl, 

La ui Le ver où alle du arabe fire 
ERD-ÖL, ee . BERG-ÖL. 
ERD-PECH, (E:öpeh) voy. BERG-PECH. 
ERD-PKAU , Édpfe) voy. KIRSCH-YSOP. 
ERD-PFRIEME, (Erdpfrieme voy. GINST. 
ERD-PIN, (Œrbpin) voy. ERD KIEFER. 
ERD-POL, (Erdpol) der ee des-es, pl. die-e; 

Le pile delaterre. ‚Sein Ruhm hat ch + bn = 








ERD. 


nem .Pole zum andern et Ja réputa- 
tion s’eft re de Pun à l'autre, pôle. 

ERD-RAUCH, (Erdraud)) (das) gen. des- es, 

{pl. La fumeterre ; (plante.) 

EDR At MER, (Eröräumer) (der) gm. des- CA 
pl. die - La drague ne en pelle 
ehe » qui jf à à Pr des fables des riviè- 
res & à curer des 


ERD-REICH , (Erdreich) (das) gem. en; A 
pl. Laterre, le fol, terrein, terroir. Sandiges, 
es des nn ie un terrein fablonneux , ma- 


en DEEEIS SENS ce (erdraiten) Seen) v. r. Ich er- 
ifte-erdreiftete mich, 1. h. mich erdr.iftet. 
Du e hazarder, prendre ow avoir l'audace. 
erdreiftet fich, mir ins Angefcht zu wider- 
rechen ; il a la Hardifi de me contredire en 
nd Voy. Erkühnen. 
-ROSE , (Œrbrofe; voy. DUNENROSE. 

ER-DROSSELN , (erbroffe n ) v. a. Ich erdrofle- 
le, erdroffelte, i i.h. erdroffelt ; étrangler. Die 
Erdroflelung ; l'étranglement. 

ER-DRÜCKEN, «erdrüden) v. a. Ich erdrücke- 
erdrükte, i. h. erdrücket ; Etouffer , écrafer. 
Sie hat ihr Kind im Schlaf erdrückt , elle a &ouf- 
filon een en dormant.. Die Érdrückung ; 


N ERD: Kr (Erdfad (der) gen. des- Fm pl. 
ne: ; Un Jaca terre; Jac plein de terre 
2. on Je fert pour faire les tranchées, batte- 
ries &c. pour mettre les Joldats à couvert du fes 
des ennemis. 
ERD-S/EURE, (Erdfäure) (die) gen. der -pl. die 
-n; L'acide qui Je trouve dans la terre. 
ERD-SCHABER, (Œrbfthaber) (der: gen. des-s, 
l. die-; Le louchet » À de mineurs avec 


4 ils fouillent la terre. - 
ERD-SCHI HT, a (die) gen. der -pl. 


die-en. Erdlage Les couches de terre. 
ERD-SCHILD- ÜTE, > Erdfehildtröte ) (die ) 
en. der - pl. die-n; La tortue de terre. 
mp sc AKE, ( Erdfchnate ) (die) gen. der- 
Be ge 2; Ejpèce de mouches , la tipule, coutu- 


ERD- ) SCHNECKE, (Erdfchnedte) (die) gen. der- 
pl. die-n; Le limagon de terre, colimaçon, ef- 
cargot commun. 

ERD-SCHOCKE, ı Erdfchode)v. ARTISCHOCKE. 

ERD-SCHOLLE, (Erdfcholle) (die) gen. der-pl. 
die-n; La motte, voy. Erdklös 

ERD-SCHWALBE , (Erofivalbe) die, gen. der- 
pl. die-n. Uferfchwalbe : L'hirondelle de riva- 
ge, de rivière. 

ERD-SCHWAMM, ( Exbfétvamm ) (der). gen. 
des -es, pl. die Schwämme; Le moujeron, 
l'agaric ; champignon. 


ERD-SCHWAKZ, erofhwani) (das), gen. des 


en, J. pl. Le mir de 
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ERD-SCHWEFEL,, ( Erbfehteefel ) (der) gm. des 


ee Le Jouffre mêlé à de la.terre ou à de 


ERD'SCHWEIN, (Erdfhwein) (das) gen. des-es, 
pl. die-e. Amerikanifcher Ameifenfrefler; four- 
milier, tamanoir, gros mangeur de fourmis, 
renard américain. 

ERD-SPERLING, (Erdfberlin, ns) (der) ètre - 
ih ‚pl. die-e. Die. Wiefenlerche ; 

s prés. 

ERD SPINNE SerOfeiine) (die) Are al 

die-n; ‚Faraignie de campagne, le 


ERD-SPINNEN-KRAUT, ( Er (das) 
en, des-es, SP l. La phal 
El D-SPIT ZE, ige) (die) Ei der - pl. die 


la langue de terre. 

ERD- a 1, (Erotic) (der) ge. des - es, 
Fe die- es Fa De De Bla 
s zones glaciales. ten, les zones 
tempéréts. Der heifle Die gemii "la zone terride. 
ERD-SUCHER, Sr (der) gen. des -s, 
pl. die-; La fonde pour les terres, infirument 

-_ de mineurs. 


ERD-THEILUNG, SSD) (die) gen. der- 


5 en; La.g 

E TOFFEL, ei). voy. KARTOFEEL. 
re uhr, Kouffi ch Pie» Dive 
te, i e 3 Fir, ir , effuyer, 
endurer ; an „porn, orter. 
Schmerzen erd rir de grandes dou- 
leurs. Man en des erduden; weun 
Sehr Aue abhelfen kan; il faut tolérer te mal, 
rue dd pm yrdmedier. ne es nicht 
er erdu 3 je ne Jaurois orjer 
pe de le un an 
den an; über fich ergehen laflen; porter pue 
ment, prendre en gré, - en patience. Er- 
duldung ; lation de Jofrir s indulgence, ka 


tolérance, patience, fo 
BIN Serinane) G (das) gen. des=es, : 
l. La cire de erre. 


WAND, (Erowandı (die gen. der -pl. die- 
; La couverture terreufe, (T. de mine). 
ERD-WASSER, water) (das) gen. des-8; 


f pl. Les eaux de la 

NIE ER: rdweisramd) (der) gen. 

des: es, f. pl. Live, ivette , (plante) 

‘ERD-W , [Erdwinde) läd) en. der - af 
die-n. Le vindas ; machine compojée d'un 


endiculaire . à. Fhorijon lequel sag 
Air it. nom. gl Ps plantes: 


‚liferon, petit .bxet. Pr clochstte , 
vrilée commune, élatine. 
er ( Eröinscher ) ) (der) gen.ıdes 
ER (en "Seiffe ).La er, ‘écondité. 


RE 5 ea eg es-es,. ph 
m würfe; CT. d'Art il.) Le coup. de mortier. 
it, Erdmörfer ;' le.caifon_de bombes, 
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-dic würmer; Le ver de terre. 


© ERD-WURZ, (Erdvurg) voy. ERD-RAUCH. 
ERD-ZIRKEL, (Erbjirfel) (der) gen. des-s, 


| ES die-; Le cercle. 


« 


ERE 


ER- 


"ER-FRB 


D-ZUNGE, (Œrbgunge) (die) gen. der-, pl. 
die-n; La langue de terre, certain ejpace de 
terre beaucoup plus long que large, qui ne tient 
que par un bout aux auires terres, ES qui efl 
environné d'eau. 

ER-EIFERN , (ereifern) (fich) v. r. Ich ereifere- 
ereiferte mich, i. h. mich ereifert; fich hef- 
tig erzürnen, auffabren ; S’emporter » prendre 
feu, fe mettre en colère, S'aigrir, S'irriter, Je 
fächer, s'animer, s'indigner, Je pafionner, Je 
piquer , ‘fe formalifer , je transporter. Sich 
über eine Kleinigkeit ereifern; s’schauffer pour 
peu de chofe. Sich leicht, bald er-eifern; s’em- 

porter facilement, prendre few d'aberd.. Die 
Freiferan, 3 l'emportement. 

ER-EIG , de (fich) v. r. Ich ereigne- 
ereignete-mich, i h. mich ereignet, Eräugnen, 

fich anbieten ; fe pröfenter , s'offrir. Es ereig- 

net fich eine Gefahr; il /2 préfente un danger. 
ît. Gefchehen; venir, arriver, de faire. An 
den Tag kommen ; pareitre, je découvrir. Es 


ereignet fich ein grofer Mangel; # paroit un ° 


grand défaut. Es wird fich mit der Zeit ereig- 
nen, was er im Schilde fübret; /on defein Je 
découvrira avec le temps. . Die Eräugnung où 
Ereignis; l'événement, le cas, accident. 
EIPEN , (ereilen ) v. a. Ich ereile, ereilte, 
& h. ereilet. Erreichen ; joindre. Gehet im- 
mer voraus, ich will euch fchon ereilen; pre- 
wez_towjours les devants, je vous joindrai tantét. 
it. Einholen; aiteindre. Erlangen; üttraper, 
rattrapper, rejoindre. Die Ereilung; l'aflion de... 
, (Eremit) (der) gen. des-en, pl. die- 
en; voy. Ein fiedler. 
, (ererben) v. a. Ich ererbe, ererb- 
te, i.h. ererbet; Hfriter. Voy. Erben. Ererbt; 
adj. Eÿ adv. hérité. Sein ererbtes Vermögen; 
Jon patrimoine. Den.von feinen Voreltern er- 
erbten Rubm auf die. Nachkommen einge 
transmettre à la pofitrüd la gloire qu'on a héri. 


té LR dieux. . 

ET ac (erernten) voy. ERNTEN, EIN- 
ERNTEN. NE, 

ER-FAHREN, (erfahren) v. n. irr. Icherfahre, du ; 


erfährft, er erfährt, wir erfahren.; mp. i.. er- 
fuhr; fubj. erführe, par/.i. h. erfahren. Ver- 
nehmen; /avoir, apprendre. Ich will es bald 
erfahren,; je le Jaurai bientôt. Was habt ihr 
guts Neues erfahren? qu'ausz-vous appris de 
rar Penn re en ER 
wieder darf; os tem des chofes 
qu'on Role ot redire. Eine Heimlickeit erfah- 
ren; apprendre un sg Hören, erfalıren; 
‚wir, € ch Erfahrung erlangen ; 


ERD. 
avoir da favoir par expérience. Tittdecken ; 
. favoir , Dip Bey éventer , avoir 


vent de qq ch  Verfucien; expérimenter, 
s'apercevoir , éprouver, täter, Javoir par expé- 
rience. Wenn ihr daran zweifelt, möget ihr 
‘ es felbft erfahren; fivous en doutez, expéri- 
mentez, - éprouvez-le. Ausftehen ; effuyer. Ich 
an re meinem fo Mesh als I 
es erfabren; fai e} autant le 
bien en ma A Etwas Verborgenes, Geh i- 
mes erfahren, herausgrübeln ; one A 


ER-FAHREN , (erfahren) adj. & adv. Expert. 
ae ‚Lerfahren) adj pi 


ner Mann; un homme expert; an 
vieux gruyer: Erfahrne Leute zu Rathe ziehen. 
confulter les ie Gelehrt; avant, ver/é. 
In allen Wiflenfchaften erfahren; ver/£ dans 
toutes les [ciences. ‚Hüchfterfahren ; confomme. 
Klug, verftändig ; age. Gefchikt; habile, 
capable, eıtenda. Verfucht, geübt; exercé, 
ort, vieillf. : Kunftverftändig ; prud'homme. 
in erfahrner Menfch ; un homme mür, - dex- 
périence, un homme fait. Ein erfahrner Arzt; 
un bon praticien. In der Wirthfchaft erfahren; 
entendu au ménage. Worin erfahren feyn, je 
comnoître en, d qq. ch. In vielen Dingen er- 
fahren feyn;- Zire capable de plufieurs chofes. 
In allen Wiflenfchaften erfahren; un homme 
univerfel. 
fahren feyn; /avoir la routine du palais. Ein 
Rechtsertahrner ; un juriscon/ulte. Er ift ein wohl 
erfahrner Kriegsmann; c’4f# un guerrier bien ex- 
périmenté, Erfahren; adv. en homme expert; 
en bon coiffeur. N 
ER-FAHRUNG, (Erfahrung) (die) gen. der- 
pl. die-en; On dit aufl. bie Erhsfrenbeit ; 
L'expérience, ufage , connoijlance , decouverte, 
épreuve, pratique, routine, habileté. Ich rède 
aus der Erfahrung ; je parle d'expérience. Oh- 
ne Erfahrung ; inexpérimenté. Die Erfahrung 
lehret es; öl efl de fait. Erfahrung macht klu- 
ge Leute; les afaires ont les hommes. Er 
t Erfahrung, ift verfchmitzt; ift oft dabei 
ewèfen ; il a vu le loup. Er befizt eine gro- 
e Erfahrenheit in den Alterthümern ; 5} ef 
ver/é dans les antiquités. Etwas in Erfahrun 
bringen ; /avoir, apprendre, découvrir q 
Er brachte in Erfahrung, dafs die Sache fchon 
efchehen fey ; il apprit que l'affaire étoit faite. 
fh will es fchon in Erlahron bringen; je 
déterrerai bien cela. Man hat in Erfahrung ge- 
bracht, dafs es nicht wahr fey; onefl ve d 
. Javoir, que la chafe w'étoit pas vraie. 


ER-FECHTEN, (erfechten) v. a. irr. Ich erfech- 


te, duerfchft, ererficht, wir erfechten, imp. 
i. erfoehte, /ubj. erfochte, parf. i. h erfochten. 
Gagner - , acquérir en failant des armes. Einen 
Sieg erfechten ; rermporter une villoire, (fig-) 
Etwas erfechten, eritreiten ; obtenir, (par un 

: pros 


In Gerichtshändeln vortreflich er-. 
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procis, par une conteflation ). it. (T. de garçons 
. de pat > sc obtenir en re £ en 


ant. 

ÉD, (erfinden) v.a. irr. Ich erfinde-erfand, 
Jubj. erfande, i. h. erfunden. Erdenken, ent- 
deken; trouver, inventer, penjer, découvrir. 
Eine Mafchine , eine Kunft erfinden; inventer 

‘une machine, un art. Eine Lift erfinden; ima- 

| giner un firantageme. Lügen und Verläum- 

ungen erfinden; controuver des fauffetés Eÿ des 
ealomsies ; it. trouver, découvrir gq. ch. après 
de longues recherches, compofer, tirer qq. ch. 

. de Jon cerueau. Einen Streich, Anfchlag er- 

. finden; drefer, préparer une batterie. Bald 

. Mittel erfinden können; étre fertile en expé- 
diens. Es kan nichts feliöners erfunden wer- 
den ; öl ne fe peut rien de mieux imaginé; rien 

. ne le Rats trouver plus beau. 

ER- ER, (Erfinder) (der) gen. des-s, pl. 
die-; L'inventeur, auteur, créateur. Der Er- 
finder der Druckerei; l'inventeur de l'imprime- 
rie. Die Erfinderinn ; l'auteur, inventrice. Er- 
finderifch, erfindfam; adj. € adv. ingénieux, 
plein d'inventions, inventif. Ein erfinderifcher , 
erfindungsreicher Kopf; un efprit fertile; fé- 
cond ; ejprit créateur. In unfern erfinderifchen 
Zeiten; dans nos temps fi fertiles en inventions. 
Erfindlich adj. & adv. he ) qui Je peut 
vérifier, prouver, probable. Sein Yorgeben 
erfindlich machen; vérifier Jon fait. Das ift 
fchwer erfindlich zu machen; cela efl dificile 
à vérifier , à prouver. Das ift nicht erfindlich ; 
cela ne ze probable. 

ER-FINDUNG, (Erfindnug) (die) gen. der- her 
die-en ; L'invention, la découverte, recherche. 
Einbildung ; imagination. Eine boshafte Er- 
fndung; une fillion malitieufe. Eine liftige Er- 
findung; un artifice controuvé. Eine finrei- 
che Erdichtung in einer Wiflenfchaft, neue 
Erfindung; un ouvrage de Fejprit. Aus eige- 
ner Erfindung arbeiten, etwas verfertigen ; 
travailler de génie. Das ift eure Erfindung; 
cela eft de votre cru. Er hat taufend Erfmdun- 

en; il a mille indufiries. Die Erfindungs- 
raft ; la puiflance ou faculté qua l'ame d'inven- 
ter, d'imaginer. Erfindungsreich; adj. & adv. 

© fécond, fertile en reffources. 
-FISC) ‚ terfiichen) v. a. Ich erfifche-er- 
fifchte, i. h. erfifchet; Iine Je dit que figure- 
ment; pöcher, prendre, tirer, attraper, trou. 
© ver, Je Jaïfir, Je rendre maître. o habt ihr 
das erfifcht ? où avez vous élé prendre cela? 

ER-FLEHEN, (erfleben) v. a. Ich erflehc-erfleh- 

“ te, ih. erflehet ; obtenir par prières. 

ER-FLIEGEN, (erfliegen) v. a. Ich erfliege - er- 
ges, i. h. erflogen ; attraper en volant. 

ER-FLOGEN, (erfiogen) Yoy. ERFLIEGEN. 

ER-FOCHTEN, (erfodten) Yoy. ERFECHTEN. 

PRES  (erfodern) Yoy, ERFORDERN. 

Tox. I. ‘ : 
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ER-FOLG, (Erfolg) (der) gen. des-es; pl. die-e. 
La fuite, ifue, réuffite, fin, Juccès, conféquen- 
ce, fe, réfultat, les conjöqueixes. Einen guten 
Erfolg hoffen; e/pdrer un bon fuccès, wie bon 

. me Îfue Den Erfolg eines Handels fürchten ; 
craindre les Juites d'une affaire. ‘ Ein unverhof- 
ter, unvermutheter Erfolg; un coup imprévu, 


R-FOLGEN, (erfolgen) v. n. Icherfolge-erfolg- 
- te, i. b. erfolgt; S’enfwivre, fuivre, röfulter, 
arriver ; avoir un Juccs, une iffue, une fin, un 
de ‚ une Juite. Aus dem fo bisher gefagt wor- 

. den, erfolget &c. de ce qui a éié dit zu/qwici, il 
s'enfuit, il röfulte. Aus diefer Sache wird viel 
Gutes erfolgen; il senfuivra, il arrivera beau- 
coup de bien de cette affaire. Was wir gehof- 
fet, will nicht erfolgen; ce que nous avons ef- 
péré warrive pas. erfolget nichts darauf; 

. da choje efi Jans effet. 

ER-FORDERLICH , (erfordetlid)) adj. € adv. nd- 
cefaire, requis. Die.erforderlichen Koften ver- 
fchaffen; fournir les frais néceffaires. Einen Con- 
traktin erforderlicher Form fchliefen ; pafer un 
contraËt dansles formes requifes. Esforderlichen, 

. erfordernden Falles ; /elon l'exigence du cas. 

ER-FORDERN , (erfordern) v. a. Ich erfordere- 
erforderte , i. h. erfordert. Fordern , erheifchen 5 
demander , defirer, avoir befoin, exiger, requérir, 

. vouloir. Die Sache erfordert Fleifs ; l'affaire re- 
quiert diligence. Das erfordert viel Zeit; cg 
demande beaucoup de temps. Meine Pflicht er- 
fordert das von mir; mon devoir exige cela de 
moi. Die kindliche , brüderliche Liebe erfor- 
dert; la piété veut. Es erfordert es die Hüf- 
lichkeit, der Wohlftand; il ef de la civilité, 
de la bienfeance. Die Sache erfordert Mühe ; 
c'eft une affaire que cela. Wenn es die Noth 
erfordert; encas de befoin. Unfer eigener Vor- 
theil erfordert es mit unferen Nachbaren in gu- 
tem Verftändniffe zu lèben ; il eff de nôtre im- 
téré de vivre en bonne amibé avec nos voifins, 
Es wird Zeit darzu erfordert, 4 faut du temps 
pour cela. Die Erforderung, Erfordernis; l'exi… 

ence, ka demande, requifition, nécefjité. Nach 
ordernis der Sache; /elon l'exigeixe du cas. 

ER-FORSCHEN , (erforfdyen) v.a. Ich erforfche- 
erforfchte, i. h. erforfchet; Zechercher, faire 
recherche , euquêter , reconnoftre , excniner 5 

"examiner de près une chofe; difiuter, péuétrer. 
Aufs allergenauefte erforfchen ; aller à la der- 
nière précifion. Einen genau erforfchen; éplu- 
cher qq. win. gg. ch. Etwas aus dem Grunde 
erfor. en; approfondir gg. ch. Den Urfprung, 
die Abftammung der Wörter erforfchen ; diy- 
mologifer. Von einem etwas erforfchen ; s'en 
quénir de la vérité du fait. Er hat es bei mir 
erforfehen wollen; zl @ voulu fen enquérir je 
mois ilm'avondw täter. Einen zu erforfchen 

0» auszuforfchen fuchen; fonder gg. un. #. Er- 

7 Ppp erfor- 
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forfchen, vernöhmen, entdecken ; spprendre , 

découvrir. Sich felber erforfchen; sexaminer 

Joi-méme. Der Erforfcher der Herzen; le ftru- 

tateur des cœurs. Der andrer Geheimnifle, al- 

les Verborgene erforfchet, exploraieur. Er- 
forfchlich; adj. pénétrable; qui peut étre décou- 
vert; qui Je peut découvrir. Die Erforfchung ; 
la recherche, l'examen, enquéte, informat.on, 
approfondijjement, exploration, perquifition, dis- 

.quijition, obfervation, découverte. i 

ER-FRAGEN , (erfragen ) v. a. Ich erfrage-er- 
fragte, i. h. erfraget; Découvrir, trouver, 
trouver qq. un. @ force de demander, de s'en in- 
former. Ich frage nach dem Haufe, nach der 
Perfon, aber ich kan fie nicht erfragen ; je de- 
mande uns maijon, perfonne, mais je ne la trou- 
ve pas. Ich habe ihn kaum erfragen künnen; 
J'ai eu de la peine a le déterrer. it. s'informer, 
s'enquérir , demander, s'enquéter. Der Ort, 
wo einer zu erfragen ift; J'adreffe. Die Er- 
fragung. (peu uf.) 

ER-FRECHEN, (erfrehen) v. r. (fich) Ich er- 
freche-erfrechte mich, i. h. mich erfrechet; 
Ofer, s'enhardir, avoir, prendre l'audace. Voy. 
Erkühnen. 

ER-FREUEN, (erfreuen) v. a. Ich erfreue - er- 
freute, i h. erfreuet. Frölich machen ; ré- 

© jouir, récréer, delefler , égayer. Worüber fehr 

'erfreuet feyn; re ravi de 1. ch. Hoch er- 
freuet werden; fe réjouir d'une fort grande 
joie. Wieder erfreuen; ragaillardir, ranimer, 
remeltre en joie. Alles was euch erfreuen kan; 
tout ce qui peut vous réjouir. Der Wein er- 
freuet des Menfchen Herz; le vin réjouit le cœur 
de l'homme. Diefer Brief erfreute ihn über alle 
mafen; cette lettre lui donna bien de la joie. 
Das wird ihn fehr erfreuen; cela lui fera grand 
plaifir. Sich erfreuen; /e réjouir de...,s’egayer, 
Je déleter, Jentir, recevoir de la joie. Ich 
erfreue mich über euer Glück ; je me réjouis de 
votre bonheur. Sich hüchft erfreuen ; äre ra- 
vi, être rempli de joie, être Jaifi d’une extrême 
joie. Sich mit einander erfreuen ; Je conjouir 
quec gg. un. Sich über eines andern Unglück er- 
freuen; Je réjouir die mal d'autrui. Erfreuet 
adj. joyeux , ravi, fringant. Erfreulich; er- 
freuend ; réjouiffant, agréable, ravijlant , plai- 
Jant, récréatif; adv. agréablement, avec joie, 
jayeufement. 

ER-FRIEREN, (erfrieren) v. n. irr. Ich erfrie- 
re-erfrör, fubj. erfrüre, i. b. erfroren; Geler 
Die Weiultöcke find erfroren; les vignes ont 

elé. Die Füfse, die Hände find ihm erfroren ; 
es pieds, les mains lui ont gelé. On dit auji: 
Er bat fich die Nafe erfroren; il @ le nez gelé. 
it. Ich bin ganz erfroren; je Juis tout gelé, 
touttranfi, je Juis tout morfonda. Zu Eis wer- 
den; Je glacer. Die Erfrierung; voy. Der Froft. 
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ER-FRISCHEN, (erfrifchen) v. a. Ich erfrifche- 
erfrifchte, i. h. erfrifchet; Rafraichir. Die 
Milch erfrifchet; le lait rafraichit. Eine küh- 
le Luft erfrifcht ; un air doux rafraichit, it. (fi 
gur) récréer, rétablir, renouveller , conforter, 
délaffér. Diefes erfrifchet die Lunge; cela hu- 

” meëble le poumon. Wieder erfrifchen ; ranimer, 
raviver. Sich erfrifchen , ausruhen, erholen; 
Je relayer. Sich an Früchten erfrifchen ; en 
goûter. Erfrifchend; adj. rafraichijlant, réfri- 

érant. Ein erfrifchendes Cetränk ; une boif- 
es rafraichijJante. Eine erfrifchende Arzenei ; un 
réfrigératif. Die Ertrifchung ; le nafraichiffe- 
ment, rétabliffement, renouvellement, conforta- 
tion. Erfrifchung, beim Difilliren; {a réfrigéra- 
tion. Erfrifchungen, womit man durchreifen- 
de Leute befchenkt; un regal. Das Erfrifchungs- 
quartier der Soldaten; le quartier de rafraich/- 

lement. 

ER-FROREN, (erfroren) adj. & adv. gelé, tran- 
£ de froid, glace. Voy. Erfrieren. 

ER-FUHR, ven) oy. ERFAHREN. 

ER-FÜLLEN, (erfüllen) v. a. Ich erfülle-erfülte, 
i. b. erfüllet ; Eniplir, remplir. Mit feinem 
Gefchrei Gebirge und Wälder erfüllen ; faire 
retentir de Jes cris les montagnes € les forts. 
Erfüllen mit gutem Geruch; parfumer. Mit 
Geftank; empuantir. Das Wild hat fich erfül- 
let, fick bei dem Geäffe niedergelegt, es fchmekt 
ihm nicht mehr ; le cerf ef afjouvi. (figur.) Seine 
Pflicht erfüllen; remplir Jon devoir. Die Welt 
mit dem Ruhm feiner l'haten erfüllen; remplir 
le monde du bruit de fes aflions. Alles.mit Furcht 
und Schrecken erfüllen ; remplir tout de crainte 
€? de terreur, répandre par tout la crainte & 
la terreur it. oe accomplir, jufifier. Mein 
Wunfch ift erfüllet; mes vœux fout accomplis. 
Seine Zufage erfüllen; accomplir Ja promefe. 
Erfüllet werden, in Erfüllung gehen; s’a- 
complir. Was Gott gerèdet, mufs erfüllet 
werden ; il ER tout ce que Dieu a dit s’ac- 
compliffe. Eure Wünfche find erfüllet ; vos vœux 
font couronnés. Gott erfülle eures Herzens 
Wunfch; Dieu vous donne ce que votre cœur delire. 

ER-FULLUNG, Erfüllung) (die gen. der ; /. pl. 
L'accompliflement, accompliffement de V’efperance , 
de la prophitie, d'une promejle, d'un devoir, 
d'un ferment, d'un dejein; it. le complément, la 
con/ommation. 

ER-FUNDEN, (erfunden) adj. & adv. Inventé. 
Voy. Erfinden. 

ER-FURT, (Œïfurt) Erfort , ville fituée en Thurin- 
ge, que VElefleur de Mayence fait régir par un 
Gouverneur ow Statthalter. 

ER-GÆNZEN, (ergänzen) v. a. Ich ergänze - er- 
gänzte. i. b. crgänzet; Réparer, fuppléer , 
rempiacer, remeitre, rétab'ir , feniplir le nom- 
bre; compléter. Ich habe den Verluft, den 
"Schaden wieder ergänzet; j'ai reparé la rs 

N F ie 
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“Die Kriegsvolker wurden ergänzet; on°a re- 


© cruté les trourpes. 


Eine Summe ergänzen, voll 
machen; parfaire une fomme. Ergänzt; adj. 
& adv. réparé, compenfé. Die Ergänzung ; ia 
répa:ation, le Jupplöment, remplacement, rétab- 
lifement, la recrue, le complément; it. Erfez- 
zung des Schadens; le dédommagement. Er- 
gänzung eines Er Gebäudes, einer 
verftümmelten Bildfäule ; /a réfiauration, refi- 
tulion. Ergänzungsftücke; fragments. 


ÆER-GATTERN , (ergattern) v. a. Ich ergattere- 


E 


, bergèben; rendre, remettre. 


. Se livrer, avoir 


: Es darzu eos 


ergatterte, i.h. ergattert; (vulg.) Erhafchen, 


ertappen; Attraper, furprendre. Wo mag er 
' das sert haben à ou a-t-il péché cela? 


R-GEBEN, (ergeben) v. a. irr. Ich ergebe, du 
ergiebit, er ergiebt, wir ergeben &e. imp. ich 
ergäb, Jubj. ergäbe, parf. i. h. ergeben. Ue- 


nairement récipr. Sich ergeben; Je rendre, je 
remettre. Sich einem ergeben; je dévouer d 
qq. un, Je ranger fous obéfance de qq. un. Sich 
in den Willen der. göttlichen Vorfehung ergè- 
ben; Je remettre, je réfigner, s'abandonner à 
la providence. Sich auf gewifle Bedingungen 
ergeben; -/e rendre & compofition. Sich auf Gna- 
de und Ungnade ergèben; Je rendre à difcré- 
tion, dla merci de qq. un. Sich dem Teufel 
ergeben; /e donner au diable. Sich einer Sache 
ergeben, lich auf etwas legen; s’appliquer, s’a- 
donner, fe vouer, fe d&vouer. Sich den Studien 
ergeben; s’adonner, s'appliquer aux études. Sich 


den Laftern ergèben; s’abandomer aux vices, 


l'attachement pour... Die Be- 
lagerten haben fich nach einem ftarken Wider- 
Stande ergeben; les affiégés fe Jont rendus après 
une vigoureufe réfiflance. Sich einer Sache er- 


feflionner à qq. ch. Einem ergeben feyn, alles 
für ihn thun; /e Jacrifier pour gg. un. Sich ei- 
nem ergeben; /e foumettre, Je réfigner d qq. un. 
Einem ganz ergeben feyn; être tout à qq. un, 
lui étre tout acquis, dévoué, Je dévouer à qq. um, 


ri 2 
gg. un. Ich bin euch ganz ergeben; je fuis 
tout & vous, j'ai pour vous uns parfaite dévo- 


tion. Sich ergeben, Fortgang haben; réufir, : 


aller bien, avoir un bon fuccès, fe déméler, tour- 
ner heureufement. Man fiehet noch nicht, wie 
fich die Sache ergeben werde; on ne voit pas 
encore, quelle ie prendra Fafaire, comment 
elle réufira. Die Sache wird lich mit der Zeit 
ergeben, ou gun l'affaire Je démélera avec 
le temps. Sich darein ergèben;. /e €, 
acquiejcer , confentir d, étre content de, s'en ac- 


. commoder, donner les mains. Ergeben; adj. 


adv. adonné, appli attaché, exclin, porté. 
Des Wellnen er mind” ale 
aux plaifirs. Den Künften, der Handlung er- 
geben; appliqué aux Jciences, au négoce, Der 


Ce verbe ef ordi- : 


feyn; étre fujet d, s'af- : 


un, étre livré, étre tout entier : 
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Pracht ergében ; répandu dans ke luxe. Einem 
gänzlich zum Dienft ergeben ; dévoué au fer- 
vice de qq. un. 

ERGÈBENHEIT , (Ergebenheit) (die) 
S pl. L'attachemeut, la Joumijion, réfignation, 
le dévouement, la dévotion, l'eflime, affellion, 
bienveillance, le zèle. Ich verbleibe mit voll- 
kommener Ergebenheit; je fuis avec un parfait 
dévouement. Einem feine Ergèbenheit verfi- 
chern; baifer les mains à qq. un. 

ERGEBENST,, (ergebenft) adj. & adv. Tout ac- 
ger vafionne, tout à qq. un, très-humblement. 
r ergebenfier Diener; votre très acquis, très 
affiionné Jerviteur. Kure euch ergebenften 
sens) vos plus fidèles amis. 
ERGEBUNG, (Œrgebung) (die) gen. der-, f pl. 
La reddition. Die Ergèbung ee Vena: 
res an dem und dem Ta; la reddition Je 


Bee der, 


’ 

t un tel jour; it. l'affujettiffement, Pabandon, 
l'attachement. Die Ergebung in den göttlichen 
Willen; la Joumifion, réfignation ; #. l'acquiiefce- 
ment, le con/enternent. 

ERGEESEN, (ergeefen) adj. & adv. (T. de Mine) 
Ergefen Erz, verwittertErz; Mine decompo- 
Ste ow détruite par des eaux ou par les exha- 
laifons fouterreines €? métalliques. 

ER-GEHEN, (ergehen) v. a. &n. irr. Comme a@. 
ce verbe efi peu ufuel. On dit: Ich kan den wei- 
ten Weg nicht ergehen; je ne faurois faire ce 
chemin, marcher fi loin. Ergehen; v.n. Ich 
ergehe - ergieng, i. b. ergangen; Etre publié, 
être ordonne par ... Der Richter hat das Urtheil 
ergehen laflen; le juge a prononcé la fentence, 
Es ift ein Bef&hl von der Obrigkeit ergangen ; 
on a publié une ordonnance du Magiftrat. Ihr 
wifst nicht was über euch ergehen wird; vous 
ne javez pas ce qui tombera fur vous. Ich fa-' 
ge euch vorher, wie es euch ergehen wird; 
je vous prédis ce qui vous arrivera. Es ergeht 
über mich, die Schuld kommt auf mich; c'eft 
à mes dépens, fur mon compte, fur ma bourje. 
Es wird ein fchweres Gericht über die ver- 
Rokten Sünder ergehen; les pécheurs endurcis 
doivent s'attendre à un jugement bien Jevöre. Es 
wird Sodom und Gomorra erträglicher erge- 
hen; Sodome & Gomorre feront traitées plus 
favorablement. Recht ergehen laflen; renare 

me Voy. Gehen. : / 

-GEIZEN, (ergeigen) v.a. Ich ergeize - er. 
geizte, i. h. ergeizet; Obtewir, amajler 
avarice. Er hat fich grofe Reichthümer ergei- 
zet; il a ramaj]e de grandes di à par Jon 
avarice. Die Ergeizung; l'affion de... 

ER-GETZEN, (ergegen) voy. ERGÖTZEN. 

ERGIEBIG, (ergiebig) adj & adv. Riche, abon- 
dant, de grand rapport. Die fachfifchen Berg- 
werke find fehr ergiebig; les mines de Saxe 
Jont fort riches. Das it eine ergiebige Quelle; 
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C'eft une fource abondante. Das Kohlenflôz ift 
ergiebig; Ja veine bouille bien. Die Ergiebig- 
keit; la Juffifance, valeur. 

ER-GIESSEN, (ergieffen) v. a. irr. Ich ergiefse-er- 
ofs, fubj. ergbfse, i.b.ergoflen; Ver/er, répandre. 
ich ergiefsen, überfchwemmen; inonder, fe-dé- 

border. Von den gählingen Thauwettern ha- 
ben fich die Ströme ergoflen; le dégel fubit a 
fais enfler, a fait déborder les rivières. Der 
Ström ergiefst fich in die Ebene; le fleuve s’é- 
pu dans la plaine. Die Galle hat fich in den 
ib ergoflen; la bile sefl épanché par tout le 
corps. Wenn das Blût fich ergiefst; quand le 
Jang vient à s'extravafer. Der Eiter diefes Ge- 
fchwüres hat fich unter der Haut ergoflen; le 
pus de cet abcès a fufé fous la peau. Alle Flüfle 
ergiefsen fich.ins Mér; toutes les rivières Je dé- 
chargent, Je rendent dans la mer. On dit figur. 
Sie haben fo viel Wohltbaten über mich ergof- 
fen; vous avez Bo Jur moi tant de bontés. 
Das Ergieflen, die Ergieffung, Ueberfchwem- 
mung; Mnondation, le débordement, dé or ge- 
ment, regorgement, épanchement. Die Ergief- 
fung des Nilitroms macht das Land fruchtbar ; 
le débordement du Nil rend la terre fertile. Er- 
ieffung eines Flufles in den andern; le con- 
went. Die Ergieflung der Galle; {a fuffufion 
de la bile. mt an der Feucbtigkeiten im 
menfcblichen Körper ; le débord. Ergiefsung 
der Lichtitralen; {a diffufion de lumière. 

ER-GÖTZEN, (ergögen) ou ergetzen, v. a. Ich er- 

gütze-ergözte, i. h. ergotzet. Erfreuen; R4- 
créer, réjouir, dölebler, enjouer, divertir, dé- 
lafer, égayer, donner de la joie. Vergnügen 
machen ir plaifir, donner du plaifir. Die 
Gefelfchaft ergötzen ; 


divertir, réjouir la com- 
pagnie de bons 


mots. Was angenèhm ift, er- 
gützet die Sinne; les cho/es agréables réjouif- 
Jent les Jens. Die Augen, Sinne ergützen; char- 
mer les yeux, flatter les Jens. Sich ergützen; 


Je récréer, Fa réjouir, prendre plaifir, trouver. 


du plaifir d... ît, Sich woıüber ergötzen, kiz- 
zeln; /e chatouiller, fe repaitre de qq. ch. Sich 
nach aller Herzensluft ergötzen; fe donner car- 
rière. Das ergüzt mich; cela me réjouit, me 
divertit, me ae du plaifir. Das Érgotzen, 
die Ergötzung , Ergüzlichkeit; {a récréation, 
rhone le divertiffement, la joie, le plaifir, 
la deleblation , volupté, l'amufement. Erlaubte 
Ergôtzung: divertifement permis.  Ergbtzung 
des Gemüths; le débandement, délaffement. Zeit- 
vertreib; paffe-temps; it. Ergotzung, klein Ge- 
fchenk ; une douceur. Da, mein Freund, ift eine 
kleine Ergotzung für euch; voila, mon ami, 
une douceur pour vous. Ergb7lichkeiten; délices. 
ER-GOZLICH, Cergéglih) ergotzend, adj. & adv. 
Réjouiflant, récréatif, divertiffant, agréable, dé- 
letlable, plailant, amufant, joyeux. Luitig; 
comique, ; 


. combattre fous les 
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ER-GOSS, (ergof) voy. ERGIESSEN. . 

ER-GRABEN, (ergraben) v. a. ıry. Ich ergrabe- 
du ergräbft, er ergräbt, wir ergraben &c. imp. 
ich ergrüb, /ubj. jergrübe, par/. i. h. ergraben. 
(peu #.) it Graben erwerben; obtenir, ac- 
uérir à force de fouiller la terre. 


.ER-GRAUEN, (ergrauen) w. n. Ich ergraue-er- 


rauete, i. b. ergrauet. (peu u/.) 


u WeT= 
en ; pire blanchir. à 
ER-GREIFEN, (ergreifen) v. a. irr. Ich ergreife- 


ergriff, i. h. ergriffen, imper. ergreif; Prendre. 
Ich habe ihn bei der Hand ergriffen; ne 
Jaifi par la main. Er hat mich bei den Hären 
ergriffen; il ım’a empoigné par les cheveux. Die 

affen ergreifen; prendre les armes, s'armer. 
Einen Prügel ergreifen; enıpaumer, faifir un 
bäton. Die Feder ergreifen; mettre la plume 
à la main. Etwas ergreifen, fich woran feft 
halten ; s'attacher d..; faifir, Je prendre, s'accro- 
cher à ge. ch. s'emparer de qq. ch. Einer der 
ins Waller gefallen ift, ergreift alles, was er 
erwifchen kan; celui qui fe noye s'attache d tous 
ce qu'il rencontre. Einen eifen, plozlich 
überfallen ; BT: Jurprendre, prendre, Jai- 
fir, s'en Jaifir. Einen bé: einer böfen That er- 

eifen; trouver, prendre, furprendre gg. wm 
I ls fait, en flagrant délit. Einen auf einer 

fige ergreifen ; trouver qq. un menteur. Geden- 
ke an deine Bekehrung ‚ -ehe du vom Tode er- 
eg wirft; travaille à ta converfion avant que 

être [urpris par la mort. Gerichtlich ergrei- 
fen; RD Nr rent w 
ergriffen ; les archers ont fait ken fon “ 
perfonne. Der Regen hat nat dem Wege 
ergriffen; {a pluie me furprit en chemin. Das 
Feuer hat dieles Tafelwerk ergriffen; le feu a 
pris à ce lambris. Das Feuer ergriff die be- 
nachbarten Häufer; le feu gagna les maifons 
voifines. Von Furcht, Schrecken ergriffen wer- 
den; être Jaifi de crainte, de frayeur. Eine 
Meinung ergreifen, annehmen; embraffer une 
opinion, s'attacher à... Das Verdienft Jeiu Chri- 


fi ergreifen; s' ier € s'appli le mt- 
rite Fefus Ci. Eine Part ergreifen; 


embrafler un parti. Eines Parthei ergreifen; 
Je déclarer pour qq. un, Juivre les étendarts, 
fe ranger Jous les étendaris, fous le drapeau, 
étendarts de qq. un. Eine an- 
dere Parthei ergreifen; changer d' . Ein 
Mittel ses prendre un expédient. Er hat 
das befte Mittel ergriffen ; il a joué au fin. Neue 
Mittel ergreifen; radouber, redoubler la batte- 
rit. Eine Gelegenheit ergreifen; prendre, fai- 
4 loccafion aux cheveux, profiter de Focca 

ie Flucht ergreifen; s'enfuir & (en T. de Mo- 
rine) s'élargir. Das Hafenpanier ergreifen ; jouer 
des talons, jouer de l'épée à deux talons, mon 
trer des talons. Das Sicherfte ergreifen ; jouer 
au plus für, Das Aeufferfte ergreifen; ler 
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des partis extrêmes, Die Ergreifung; le faifis- 
ement, la prife, acception. Ergreifung der 
affen ; la ga d'armes. Ergreitung des Dè- 
ns feines Gegners; le faifillement de l'épée de 
(on ennemi. Ergreifung des Befitzes ; l'adhéri- 
tance, appropriance. Ergreifung, gerichtliche 
NE einer Perfon ; appréhenfion. 
ER-GRIFFEN , (ergriffen) voy. ERGREIFEN. 
ER-GRIMMEN, ergrimmen) v.n. Ich ergrimme- 
ergrimte, i. b.ergrimmet. In Zorn kommen; 
Se fächer, être irrité, fe mettre ou entrer en co- 
lère, entrer en fureur, en furie, s’irriter, Je 
courroucer, fe mettre en courroux, prendre feu. 
Beam: adj. & adv. furieux. 
m se , (ergröffern) voy. VERGRÖS- 
ER-GRÜB, (ergrub) voy. ERGRABEN. 
ER-GRÜBELN, (ergrübeln) v. a. Ich ergrübele- 
ergrübelte, i. h. ergrübelt. Entdecken; décou- 
vrir, déterrer. Ein (jeheimnis ergrübeln; de- 
velopper un myflöre; it. rechercher, découvrir, 
Es be d force de recherches, de perquifitions, 
méditations. Die Ergrübelung; Paklion de... 
ER-GRÜNDEN , (ergründen‘ v. a. Ich 
de - ergründete, i. h. ergründet. Den nd 
einer Sache erforfchen ; Sonder, rechercher. Das 
Mér ergründen; fonder la profondeur de la mer. 
Recht ergründen, entdecken; approfondir, pé- 
nötrer. Kine Sache recht ergründen ; bim ap- 
profondir une affaire. Ihr ieyd gar nicht zu 
ergründen; il n'y a en votre efprit ni fond ni 
rive. Man kan ihn mit keiner Schifferftange 
ergründen; (prov.) on ne Jauroit le fonder, 
l'approfondir avec la plus Bram perche. Das 
ift noch wohl zu ergründen; ce n’efl pas la 
pierre Lg Kane Nicht recht ergründen ; glif- 
fer Fe o nicht zu ergründen; impénétrable. 
icht leicht za ergründen; abfrus. Die Er- 
gründung; le recherche, Papprofondijfement, pé- 
nétration, x 
ER-HABEN, sayaen) ow erhoben, adj. & adv. 
Hoch; haut, élevé, relevé. Ein erhabener Ort; 
un lieu haut, élevé. Hoch erhaben; élevé à de 
ands honneurs, dignités. Erhaben; ( figur.) 
'ublime, haut, grand. Ein erhabener Geift, Ge- 
danke; un e/prit, une pen/de fublime. Erbaben; 
(en T. de peint. & de Jculpt.) en relief, en boffe. 
Erhabene Arbeit; ouvrage de relief, relevé m 
boÿe. Die Erhabenheit; l'élévation, la Jublimi- 
té, grandeur; it. transcendance. 
ER-HALTEN, (erhalten) v. a. irr. Ich erhalte, 
du erhältft, er erhält, wir erhalten &c. Imp. 
ich erhielt, /ubj. erhielte, parf. i. h. erhalten. 
Empfangen; recevoir, avoir. Briefe, Befèhle 
erhalten; recevoir des lettres, des ordres. Et- 
was erhalten, erlangen; obtenir, impétrer; it. 
emporter, remporter, gagner. Ein Amt, feine 
Bitte erhalten; obtenir une charge, Ja deman- 
de. Den Sieg, Preis, Ruhm erhalten; rem- 
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porter la villoire, le prix, la gloire. Vetfchie- 
dene Vortueiie erbalten ; remporter divers avan- 
tages. Aufsewahren, erhalten; garder, con- 
ferver. Diefe Frucht lafst fich nicht erhalten; 
ce fruit n’efl pas de garde. Einen erhalten, 
mieux halten, dafs er nicht falle; retenir, Jou- 

. tenir qq. un, qu'il ne tombe. In feinem Befiz- 
ze erhalten; maintenir, foutenir. Sein Güt er- 
halten; maintenir, conferver fon bien. Sein An- 
fehen erhalten; foutenir Jon crédit. Sich bei 
feinem Recht erhalten; /e maintenir dans [es 
droits. Einen erhalten, fchützen, retten; ap- 
puyer . protéger, fauver qq. un. Sein Leben 
erhalten ; /anver Ja vie. inen Zweck erhal- 
ten, erreichen; venir d bout, réuffir. Einen er- 
balten, unterhalten, ernähren ; entretenir, fu- 
fenter, alimenter, nourrir. Er kan feine Fa- 
milie nicht erhalten; 4 n’a pas de i entre- 
tenir [a famille. Sich von feiner Profefsion er- 
halten; /e nourrir, s'entretenir de fa profefion. 
Sich erhalten; fubfifier. Sich von Kräutern 
und Wurzeln erhalten; vivre d'herbes & de 
racines. In gutem Stande erhalten ; pré/eruer, 
conferver. Seine Gefundheit erhalten; con/er- 
ver fa fanté. Ein Gebäude im Stande erhalten; 
entretenir un bâtiment. 

ER-HALTER, (Œrbalter) (der) gen. des-s, pl. 

die-; Le conjervateur , FRE. appui, fou- 
tien, défenfeur. Der Erhalter des Friedens; le 
confervateur de la paix. Der Erhalter der Elen- 
den; le protefleur des miférables. Der Erhalter 
des Vaterlandes; le défenfeur de la patrie. Die 
Erhalterinn ; {@ confervatrice. 

ER-HALTUNG, (Erhaltung) (die) Fe der-, f. 
l. Die Erhaltung durch Bitten; Fimpétration. 
Die Aufbewahrung ; {a conferuation. Die Un- 
terftützung ; Is /uflentation. Die Ernährung; 
l'aliment, entretien, la nourriture. Der Schuz; 
le maintien, la cn r i, foutien. Die 
Erhaltung des Lebens, der Ehre; {a con/erva- 
tion de la vie, de l'honneur. Erhaltung einer 
Pfründe; Pafecution. Die Beine l'affer- 
miflement. Unterhaltung der Freundichaft; ia 
culture de l'amitié. Die Erhaltung der Gefetze, 
Freiheiten; le maintien des loix, privilèges. Für 
die Erhaltung feiner Familie forgen; avoir Join 
de l'entretien de [a ee Auf ihm beruhet 
die Erhaltung des Stäts; c’ef le Joutien de l'é- 
tat. Er dachte forgfältig auf feine nei 
il fe confervoit avec sen 6 de pe Ein Er- 
haltungsmittel; l'aliment, la Jubjifiance, nour- 

riture, le vivre. 

ER-HANDELN , (erbandeln) v. a. Ich erhande- 
le - erhandelte, i. h. erhandelt, Kaufen; athe- 
tr. Anfich bringen; acquerir, s'acquérir, Ein 


Landgüt erhandeln; acquerir une terre. Die 
Erhandelung; I’ aflion d'acheter, de marchan- 


der Etc. 
ER-HÆNGEN, (ethängen) voy. ERHENKEN. 
Ppp3 ER 
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ER-HARREN, (erbarren) v. a. Ich erharre- er- 
harrete, i. h. erharret; (peu u/.) Sein Glück 
erharren ; voir revenir, attendre patiemment. 
Voy. Erwarten, abwarten. 

ER-HARTEN, ( erbarten} v. n. Ich erharte- er- 

. hartete, i. b. ee Hart en I 

. dir, Je cailler, coa „Se confolider , fe fer- 
u reprendre. Die lecken lendurcif- 


Jement. 

ÉR-HÆRTEN, (erhärten) v. a. Ich erhärte-er- 
härtete, i. h. erbärtet; I! ne Je dit que figuré- 
‚ment: Beweifen, darthun; prouver, affirmer, 
maintenir, faire voir, confirmer, appuyer. Et- 
was eidlich erhärten; maintenir qq. ch. par fer- 
ment. Wenn er es eidlich erhärten wird, fo 
wird man ihm glauben; #{ fera cru fur Jon af- 
firmation, fur Jon Jerment. Die Erhärtung; la 
preuve, l'affirmation; it. l'aflion de maintenir qq. 


sh. par un us - 
.ER-HASCHEN, (erbafchen) v. a. Ich erhafche - 
erhafchte, i. h. erhafchet; Prendre, attraper. 
Die Katze erhafcht die Maus; le chat attrape 
ta Jouris. Heimlich, behende erhafchen; er 
per. Unverfehens wegfchnappen ; happer. 
nen erhafchen, greifen; fahr gg. un. Einen 
auf der That erhafchen;. furprendre, attraper 
gg. un fur le fait. Die Erhafchung; f'aRion 


de 

ER-HEBEN, (erheben) v. a. irr. Ich erhèbe - er- 
höb, Ju erhöbe, parf. i. h. erhoben, imper. 
erheb. In die Höhe heben; fever en haut, éle- 
ver, foulever. Höher machen; haujer, rehau/- 

fer, relever. Bauen; bâtir, élever, confiruire. 
Die Augen gen Himmel erhèben ; lever les yeux 
au ciel. Figur. Die Stimme erheben; élever, 

. pouffer, renforcer la voix. Sie erbôb ein gro- 
des Freudengefchrei, als fie uns erblikte; elle 


. pou des cris de joie en nous voyant. Es hat 


ch ein heftiger Zank erhoben; 3 s’ef? élevé 
sue grande dijpute. Klage wider einen erhè- 
ben; agir, allionner, faire un procès, intenter 
une aËion contre qq. wn. Einen erheben, be- 
fördern; élever, avancer, promouvoir, agran- 


dir, Ce rca .un. Einen zu Aemtern, Eh- _ 


ren erheben; élever qq. un aux charges, aux 
honneurs. Man hat ihn zu diefem Amt erho- 
ben; sl fut avancé à cette charge. Einen aus 
dem Staube erheben; tirer qq. un de la boue. 

- Einen in den Grafenftand erheben; faire gg. 
- sm comte. Diefe Provinz wurde zu einem Bis- 
tbum erhoben; cette Province fut érigée en Evè- 
ché, Geld erheben, einfordern; lever de l'ar- 
ent, des deniers ; recevoir, toucher, percevoir. 

r hat feine Befoldung erhoben; # a touché 

Jes gages. Der Fürft hat die Kopffteuer erhè- 
ben lalien; Le Prince a fait lever les capitations. 
Eines Tapferkeit erheben; exafter la valeur de 

iq. un. Hoch erheben; élever gg. un par des 
Cie jusqu'aux cieux, Sehr, übermäßig er- 
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höben; pröner, mettre fur le pinacke. Bis in 
den Himmel erheben; élever jusque'aux nues, 
© divinijer qq. un. Mit eitlen Lobfprüchen erhe- 
ben; vanter gq. un. Meine Seele erhebt den 
Herrn; mon ame magnifie le Seigneur! Den 
Geift, das Gemüth erheben; rélever, élever. 
Sein Herz zu Gott erheben; élever Jon cœur à 
Dieu. Erheben; (en T. de peint. & jeulpt.) ar- 
rondir, donner du relief, faire en relief. Sich 
erheben; /e lever, s'élever, fe foulever, monter. 
Die Dünfte erheben fich von der Erde; les va- 


peurs s'élèvent, montent de la terre. Die Berge : 


erheben fich hoch in die Luft; les montagnes 
S’élèvent bien haut dans l'air. Das Land erhebt 
fich allgemach; le pays s'élève peu à peu. Sich 
in die Luft erheben, in die Höhe fliegen; sr 
Jorer, prendre l'eflor. Der Hirfch erhebt fich; 
le geh s'élève. Es erhebt fich ein Wind, Sturm; 
sl s'élève un vent, wm orage. Der Wind erhebt 
fich; (en T. de Marine) le vent savoye. Es er- 
hob fich ein gewaltiger Sturm; il s'éleua une 
grande tempéte. Das Mer erhebt fich; la mer 
senfle, Es erhebt fich ein Krieg, die Peft, ein 
Unglück; une guerre, la pefle, une calamité s’ö- 
lèue. Sich durch feine Verdienfte, durch Gunft 
erheben; s'élever par fon mérite, par la faveur. 
. Sich von geringem Hèrkommen zu einem ho- 
hen Stande erheben; s'élever de bas lieu à une 
pus Jortune, Sich erheben, gern der erfte 
eyn wollen; primer. Sich feines Glüks erbè- 
ben; s’morgueillir de fa fortune. Was erhèbet 
fich die arme Erde und Afche ? pourquoi s’enor- 
en la poudre €? la cendre? Sich über alle 
enfchen erheben; fe mettre au deffus de tous 
les hommes. Sich über feinen Stand erheben; 
s'élever au deffus de Ja condition; it. Sich er- 
. heben, von einem Orte gehen; Je dit des Prin- 
ces; S'en aller, partir de, Je rendre à, en, dans, 
fees un lieu, pour Je rendre en un autre. Der 
ifer hat fich nach jet erhoben; PEm- 
pe s'efl rendu à Katisbonne. Sich in den 
ath, nach einem Lufthaufe, zur Armee erhè- 
ben; aller (fe rendre) au confeil, à une misifon 
de plaifance, d l'armée. Sich erhäben, hüpfen, 
tanzen, fpringen; /auter, trejlaillir. 
ER-HEBLICH, (erheblich) adj. & adv. Wichtig; 
important, d'importance, de conféquence, de poids. 
Eine erhebliche Urfache; une ra:fon importante, 
relevante. Die Summe ift erhèblich; la fomme 
eft confidérable. 
ER-HEBLICHKEIT , (Œrbeblifeit) (die) gen. 
der-, f. pl. L'importance, conféquence, le poids, 
la valeur, confidération. Die Sache ift von kei- 
ner grofen Erheblichkeit; cette affaire n’efl pas 
d'une grande importance. Die Entfchuldigun 
ift von keiner Erheblichkeit; l'excuje n'eft 
nulle valeur. 


ER-HEBUNG, (Erhebung) (die) gen. der-, 


(pl. 
L'élévation, exaltation; fig. avancement, Br. 
je 
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Die Erhebung eines Berges, Baues; l'Aévation 
d'une montagne, d'un édifice. Die Erhebung zu 


Ehren, Glück; l'élévation aux honneurs, en for- ” 


tune, Die Erhèbung des Herzens; lélévation 
du cœur. Die Erhebung der Gelder; La levée, 
le recouvrement, la perception des deniers. Er- 
hèbung der Stimme; le hauf]ement de voix. Die 
innere Erhebung der Seele zu Gott; l’a/pira- 
tion, l'élancement de l'ame. Die Erhebung, Be- 
förderung; {a promotion. Uebermäfige Erhè- 
bung einer Sache; l'exagération d'une choje. Ei- 
nem Gemälde eine eiseliche Erhebung geben ; 
donner un beau relief d un tableau. Erhèbung 
zur päbftlichen Würde; l'exaltation. Erhèbun 
unter die Heiligen; la canonifation. Das Fe: 
der Kreuzerhebung; Pexaltation de la Jainte 
croix. Die Erhebungslinie ; (en T. de peinture,) 
la ligne d'élévation. 

ER-HEIRATEN, (erbeiraten) v. a. Ich erheira- 
te -erheiratete, i. h. erheiratet; Obtenir par 
mariage. Er hat das Güt nicht erkauft, er hat 
es erheiratet; il n’a pas acheté cette terre, il l'a 
obtenue par mariage. 

ER-HEISCHEN, (crbeifen) v. a. Ich erheifche» 
erheifchte, i. h. erheifchet; Exiger, demander, 
requérir, défirer, prejler, prétendre. Voy. Er- 
fordern. Die Erheifchung; l’exigence. Nach 
Erheifchung der Umftände; /elon l'exigence du 


cas. 
ER-HEITERN, (erheitern) v. a. Ich erheitere-er- 
heiterte, i. h. erheitert; Raféréner. Voy. Aus- 
hejtern. Das Wetter erheitert fich; le temps 
s'éclaircit, fe met au beau. Voy. Die Erheite- 
rung; l'aËlion de... ! 
ER-HEIZEN, (erheigen) v. a. Ich erheize - er- 
heizte, i. h. erheizet; Chauffer. Diefe Stube 
ift nicht zu erheizen; ce poële eff fort difficile d 


re 
ER-HELLEN, (erhellen) v.a. Ich erhelle- erhel- 
te, i. h. erhellet. Helle machen, erleuchten; 


rendre clair, illuminer, répandre la lumière. Ein 
Zimmer erhellen; éclairer une chambre. Die 
Sonne erhellet die ganze Welt; le Joleil ef? com- 
| ag a el nen Voy. D Re Le uer- 
e erhellen ef aufft neutre e conyu; avec 
l'auxil, feyn. De erhellet ; ae Fa N 
il eft clair, on peut voir. Aus dem, was ge- 
faget worden, erhellet zur Genüge ; il paroft, 
apparoît [ufijamment, il Ki vifible par ce, ou de 
ce qui a été dit. Die Erhellung; l'aftion de ren- 
dre clair, Pillumination. 

ER-HENKEN, (erbenfen) v. a. Ich erhenke-er- 
henkte, i.h. erhenket; Pendre. Sich erhen- 
ken; /e pendre. Erhenkt werden; étre pendu. 

ER-HERBEN, (erberben) v. a. Herbe machen; 
rendre amer. Sich erherben, fich grämen; /e 
chagriner ; il n'eft plus en ufage, mais on le trou- 
ve dans les roëles d’Opitz. 
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ER-HEUCHELN, (erbeudheln )-v. a. Ich erheu- 
chele - erheuchelte, i. h. erheuchelt; Obtenir 
EIÄHRYRÄTHEN, C ERHEI 
-HE "HEN, (erheyrathen) voy. [a 
RATHEN. are 5 
ER-HIELT, (erhielt) voy. ERHALTEN. 
ER-HITZEN, NEU a. Ich erhitze- erhiz« 
te, i. h. erhitzet. arm machen; chauffer. 
échauffer. DieSonne erhitzet die Luft; le Jolei 
échauffe l'air. Figur. Hitzig machen; échauf- 
fer, enflammer, briler. Der Wein erhizt dag 
Geblüte; le vin dchauffe le fang. Erhitzen, ver- 
liebt machen; mettre en chaleur. Die Soldaten, 
erhitzen, muthig machen; donner chaleur aux 
troupes. Einen erhitzen, entrüften, aufbrin- 
gen, reizen ; irriter, fächer, courroucer, ani- 
mer gq. un. Sich erhitzen; s’échauffer, s'é- 
chaubouler. Sich durch vieles Weintrinken er- 
. hitzen; s'échauffer à boire. Sich durch Arbeit, 
Laufen &c. erhitzen; a au travail, à 
la courfe. Erhizt; ému. Erhizt feyn, hitzig 
vor der Stirn feyn; avoir le fang chaud, la 
téte chaude, près du bonnet. Vom Wein und 
Zorn ganz erhizt feyn; étre tout bouillant de 
vin & de colère. Die et: l'échauffersent. 
Aus grofer Erhitzung in eine Krankheit fal- 
len ; /e morfondre. 
ER-HOBEN, (erhoben) adj. & adv. Elevd. Erho- 
bene Arbeit; de l'enlevure. Erhobene geftikte 
Arbeit; broderie embontie, relevée. Voy. Er- 
heben € erhaben. 
ER-HÖHEN, (erhöhen) v. a. Ich erhöhe-erhö- 
“ hete, i. h. erhöhet. In die Höhe bringen; #e- 


ver, rélever; it. haujer, exhauffer. Einen Wall, . 


© Bau erhöhen; hauffer, exhauffer un rempart, 
un édifice. Eine Mauer erhöhen; faire Veltva- 
tion d'un mur. Ein Brett wieder erhöhen; re- 
border une planche. Eine Farbe erhöhen; avi- 
ver, monter ume couleur. Durchs Feuer erhd- 
hen; (T. de Chymie) fublimer. Doppelt und 
vierfach erhöhen; le porter aw double &9 au 
quadruple. Gott erhöhet und erniedriget, wen 
er will; Dieu élève € abaiffe qui il lui plat. 
Zu grofen Ehren erhühet werden; étre élevé à 


de grands honneurs. Den Preis der Efswären, - 


den Werth der Münzen erhöhen ; kaufler le prix 
des denrées, la valeur des monnoies. On dit fi- 
gur. Den Gefchmack erhöhen; réleuer, donner 
du kaut goût. Erhohen, mit Worten vergro. 
fern; faire grand, aggrandir. Mit Lobe ver_ 

ofern; exalter, louer. Ein Gewölbe erho 

en, zufpitzen; it. den Preis erhöhen; Jur-. 


haujler. : 
ER-HÖHUNG, (Erhöhung) (die) gen. der-, pl. 
die-en; L'élévation, le hauflement , he 
ment, rehauffement ; (fig.) l'exditation, ekvi- 

* tion, la louange, aggrandifflement, haut gel, 
le Jurhauffiment. Die Erhölung des Pflaiters . 
Vexchauflement du pavé, Erhöhung der Au 
orten 
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forten; rehaujlement des monnoies. Erhöhung 

‘ der Zölle, Steuren, Preife; haufe, crue, re- 
crus, recharge. Erhöhung des Preifes, Ueber- 
‘bietung; l'enchère. Erhöhung eines Landes, 
zu einer höhern Würde; l'éreion. Erhöhung. 
zu Ehren; l'élévation aux honneurs; it. Erhö- 

* hung durchs Feuer; (7. de Chymie) la fubli- 
mation, exaltation. Der Stand der Erhöhnng 
Chrifti; l'état d’exaltation de ©. C. Die erho- 

* heten, hellen Theile des Gemäldes; les rehauts. 
ER-HOLEN, (erholen) v. a. Ich erhole - erhölte, 
i. h. erholet; On Je Jert ordinairement de ce 
verbe comme réciproque. Sich erholen, wieder 

. zu fich felbft kommen ; & remettre, revenir à 
ich von feiner Krank- 


dommager, je rétever, fe remettre d'une perte, 
er Jes » Je remettre de Ja perte, je 
rédimer, Je rebattre fur qq. ch. fe remplumsr, 
regagner. An diefen hat fie fich wieder er- 
holen wollen; elle a voulu fe er fur cela. 
: Er hat fich feines Schadens wieder erholet ; 
âl s’efl remis de [a perte. Nach erlitfenem Un- 
lück fich wieder zu erholen trachten; ra/- 
fembler les débris de Ja fortune. Ihr müfst euch 
am Brode erholen; ÿ vous faut retrancher fur 
de pain. Sich Raths erholen; cou/ulter, deman- 
der confeil à qq. un, prendre con/eil de qq. un. 
Die Erholung, Ausruhung ; le relâche, reld- 
‚ délaffement, rétabliffement. Exholung 
des Schadens; le dédommagement, la répara- 
tion. Erholung an einem; le recours. Das Er- 
hohlungsmittel; la reffource, le recours. 


ER-HÖREN, (erbôren) v. a. Ich erhöre-erhörte, 
. à h. erhöret; Exawer. Gott erhüret das Ge- 
bet der Gläubigen; Dieu exauce la prière des 
fidèles. Gott hat Om er 2 a 
oui les gémiffements de fon 3 it. agréer. 
Es if es nie erhört, FPT AS il ef à En 
... Erhörlich, adj. € adv. ein erhorliches 
Gebit; une prière digne d'être exaucde, Die 


Erhörung; Faßlion de.. it. Pexaucement. Ich . 


hoffe eine gnädige Erhörung von Gott; j'e/pé- 
re que Dieu me fera la grec d'exaucer ma 


prière. 
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ER-HUNGERN, (erbungern) Périr de faim. Voy. 
VERHUNGERN. 


ER-HUREN, (erburen) v.a. Ich erhure-erhürte, 
i. erburet; Gagner par la débauche, par l'im- 
pudicité, Sie hat fich diefes Landgüt erhuret; 
elle a obtenu cette terre par débauche. 

ER-JAGEN, (erjagen) v. a. Ich erjage - erjagte, 
ih. erjagt; Prendre, tuer à la chaffe où en 
chaffant ; it. Einholen ; atteindre, attraper. Die 
Hunde haben den Häfen erjagt; Les levriers 
ont attrapé le lièvre. Vortheil und Ehre erja- 
gen; ( fe) remporter de l'avantage, de l'hon- 
neur. Etwas erjagen, erwerben; æcquérir, 
ga par Jes Joins. Grofen Ruhm erjagen ; 

ef; aire valoir, Je couvrir de gloire. 

-INNERER, (Erinnerer) (der) gen. des = s, 

l. die-; Le moniteur. . 

INNERLICH, (erinnerlic) adj. & adv. Dont 
on fe fouvient, ce de quoi on Je Jouvient, dont 
on garde la mémoire. Erinnerlich feyn; Je 

* recorder, Je fouvenir. Das ift mir wohl erin- 
nerlich ; je me fouviens très bien de cela, j'en 
ai la mémoire toute fraiche. So viel mir erin- 
nerlich if; autant que je m'en puis fouvenir. 

ER-INNERN, (erinnern) v. a. Ich erinnere - er- 
innerte, i. h. erinnert; Faire fouvenir, rappel- 
ler en mémoire. Einen an feine Pflicht, Zu- 
fage erinnern; faire Jouvenir qq. un de Jon de- 
voir, de fa promeffe. Wo ich es vergeflen foll- 
te, fo erinnert mich deflen ip m'en fox 
venir, en cas Le je l'oublie. ieder erinnern; 
remémorer. etwas erinnern; remeitre qq. 
ch. devant les yeux de qq. un. Einen wegen 
einer geheimen Sache erinnern; donner le mot 
à m. um. Erinnert ihn feines Anites, feiner 
Schuldigkeit; remontrez- lui fon devoir. Dies 
will ich nur fo im Vorbeigehen erinnert ha- 
ben; cela Joit dit en pajJant. Hierbei ift noch 
manches zu erinnern; il y a bien à dire. Ei- 
nen erinnern, mahnen; Jomsmer qq. un. Wir 
haben ihn erinnert, was er zu thun hat; nous 
Pavons averti de ce qui eff à faire. Das, was 
kurz vorher erinnert worden; ce qui a été 
mentionné tantét. Unter andern hat er auch 
diefes erinnert; entre autres chofes il a encore 
touché cela. Sich erinnern; fe Jouvenir, Je ref- 
Jouvenir, garder ow con/erver la mémoire de... 
Ich erinnere mich meinesW ortes, Verfprèchens; 
je me Jouviens de ma parole. So viel ich mich 
erinnern kan; autant que je puis m'en fouvenir. 

ER-INNERUNG, (Erinnerung) (die) gen. der-, 

pl. die-en; Le Jouvenir. Eine nachdrükliche, 

‘ ernftliche Erinnerung ; un avertijfement [brieux, 

la rémontrance. Einer Sachen Erinnerung, Mel- 
dung thun; faire mention d'une chofe. Eure 
Erinnerung wird zu nichts nützen; votre ex- 

ion ne Jervira de rien. Er hat mir eine 
gute Erinnerung egèben ; il m'a donné un bon 
avis. Eine gerichtliche Erinnerung ; une ad- 


"moni- 
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* monition, : Der Bifchof hat eine dreimalige Er- 

innerung an fie ergehen laflen; l'Evéque a fait 
jusqu'a trois monitions. Wir haben ihrentwe- 
gen Erinnerung gethan ; nous avons fait comme- 
moration de vous. Die gerichtliche Erinnerung 
wegen Bezahlung einer Schuld; la Jorymation. 
Eine brüderliche Erinnerung ; une correËlion 
fraternelle. Die Erinnerung des Todes ; {a pen- 
fee à ls mort. Die Erinnerungskraft ; ‘la mé- 
moire, la faculté par laquelle l'ame conferve le 
Jouvenir des chofes. Eine Erinnerungsfchrift; 
un mémorial , mémoire. 

ER-KALTEN , (erfalten) à. n. Ich erkalte - er- 
kaltete, i. b. erkaltei, Kalt werden; Se re- 
froidir , devenir froid. Die Suppe wird erkal- 
ten ; la /oupe Je se à. Je In der Lie- 
be, im Eifer, Fleifs erkalten; /e refroidir dans 

© fon amour, zèle, Join. Erkalten, Iaulicht wer- 
den, nachlaflen ; s'attiédir. Ihre Freundfchaft 
erkaltet almalig ; leur amitié sattildit. Die 
Suppe erkalten, kalt werden laflen; faire tié- 

+ dir la foupe. Erkaltet; tiede. Die erkaltende 
Gewogenheit, Freundfchaft ; le relachement 


d'amitié. Sein Muth if erkaltet; Jon courage . 


s'efi refroidi. it. Kälte empfinden; avoir froid, 
en: Je aie. Kalt werden 
laffen ; laiffer refroidir; it, figur. Erkalten, 
fterben ; mourir, perdre la vie. Die Erkaltung; 
Faßlion de fe refroidir, le refroidiffement, it, 
. le relachement, la tiédeur &c. 
AE ALTEN, (erfälten) (fich) v. rec. Ich er- 
kälte-erkältete mich, i. h. mich erkältet; Ga- 
ou recevoir une maladie par le froid, pour 
avoir eu 4 fe morfondre, gagner un rhu- 
- me. Ich habe mich erkältet ; j'ai pris du froid, 
Erkältend; adj. & adv. frigorifique, refroidif- 
ant, Die Erkältung ; le froid que l'on a pris, 
line von Erkält entftandene, herrührende 
Krankheit ; une Maladie caujée par le froid. 
Die Krankheit ift von der Erkältung gekom- 
men; le mal efl venu de la froidure. Die Er. 
kaltung der Luft; le refroidiffement de l'air, 
ER-KANPFEN, (erfämpfen) v. a. Ich erkämpfe- 
erkämpfte, i. h. erkämpfet; Obtenir par fes ef- 
forts, conquérir, gagner par la guerre, les ar- 
mes. Die Erkämpfung; l'aftion de... 
ER-KANT, (erfant) adj. & adv. Conw, re- 
connu, avéré. Voy. Erkennen. 


ER-KANTLICH, (erfäntlid)) voy. ERKENT- 
L . 


ICH. SA 
ER-KARGEN, (erfargen) v. a. Ich erkarge - er- 
kargte, i. h. erkarget ; Léfiner, épargner ou 
amajjer par léjine, par mesquinerie. Er hat 
feine Reichthümer erkarget; il a man Jes 
richeffes par une épargne fordide. Die Érkar- 


ng; lallion de... 
“ER KÄUFEN , (ertaufen) v. a. Ich erkaufe - er- 
kaufte, i.h. erkaufet; Acheter , acquérir, ra- 
cheter. Einen Sclaven aus der Dienftbarkeit 
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erkaufen; racheter un efclavs de la fervitude. 
Jefus Chriflus hat uns mit feinem Blute er- 


© kauft; fus Chrift nous a racheté par Jon fang. 


Erkauft ; adj. adv. acheté. kin erkaufter 
Zeuge; un témoin mercénaire, corrompu, gagné 
par argent. DieErkaufung ; lachet, le rachat, 


ER-KENNEN, (erfennen) v. a. irr. Ich erkenne- 


erkante, Jubj. erkennete, i.h. erkant; Con- 
noître, reconnoltre. Jedermann erkennet feine 
Verdienfte; tout le monde connoît Jon mérite; 


Jon mérite a connu de tout le monde. Einen 


önig, Gelandten erkennen ; reconnoitre un 


roi, ambafjadeur. Einen ftrâfber, unfchuldig 


erkennen; reconmoître qq. un coupable, innocent. 
Einen an feinem Kleide, an feiner Stimme er- 
kennen; reconnoître qq. un à fon habit, à /a 
voix. Seine Handfchrift erkennen ; reconnoïtre 
Jen Jeing. Er erkennet ihn für feinen Sohn; 
4 l'avoue pour fon fils. Er hat fie nicht für fei- 
ne Tochter erkennen wollen; il l'a désavouée 
pour fa fille. Seinen Irrthum erkennen; fe dé- 
tromper. Seinen Fehler, fein Unrecht erken- 
nen; je faire, Je vendre juflice, avouer la dette. 
Erkennenlernen; étudier, Den Vogel erkennet 
man an den Fèdern; l'oifeau Je connoît aux plu- 
mes. Er hat ein Zeichen, daran er fehr wohl 
zu erkennen ift; il 4 une marque qui le rend 


© très- connoiffable. Ich erkenne éaraus, dafs... 


je juge par cela que... Es läfst fich leicht er- 
kennen, unterfcheïden ; on peut aifément difcer- 
NET... ns len mit Dank a 
nen; étre obli . ch. it. à qq. un de gg. 
ch. Die ne pee Wohldiaan” En 
reconnoître les bienfaits qu'on a a Dank- 
barlich erkenne ich den mir von ihm erwiefe- 
nen Gefallen; je reffens le plaifir qu'il m'a fait, 
Fleifchlich erkennen ; conmnoüre charnellement, 


© jouir, avoir la jouifflance d'une femme, baifer 


une femme, avoir connoiffance d'une femme, Für 
billig erkennen; approuver, reconnoître pour 
jufte. Zu erkemnen geben; faire connoltre, 
marquer, déclarer, donner à entendre, donner à 
connoître qq. ch. d qq. un, faire ouverture, dire, 
découvrir, témoigner, démontrer, expofer, figui- 
fier, faire Jentir, faire parrchre, faire éclater. 
Sich zu erkennen geben; Je faire Jentir, Je 
demasquer , lever le masque. Sich einem zu 
erkennen geben ; Je communiquer à qq.un. Ge- 
richtlich erkennen ; juger, décider, décerner, 
donner, prononcer, dénoncer une fenteñce. Der 
HÔf bat erkant; la Cour a décidé, pronomé, 
Ueber eine Sache, über etwas erkennen ; porter 
jugersent de qq. ch. Esiftin diefer Sache fchlics- 
lich erkant worden; cette cffaire a été jugée 
définitivement. Der Richter bat in diefer Sache 
noch nicht erkant; le juge n'a pas encore pro- 
noncé à fentencs. Die Erkennung ; la connoifjans 
se, reconnoiflance, l'aveu, pr oe jouiljance, 
de jugement, la fentence, décifion. a 
Qg3 ER ER- 
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ER-KENTLICH, ERKENLICH,, (erfentlid, er: 
fenlich) adj. & adv. Kentlich ; Connoiffable, 
reconnoiffable. Er ift nicht mehr erkentlich; zl 
weft plus connoiffable. It. Erkentlich, dankbar ; 
reconnoifJant. 
homme reconnoiffant. Dankbar, erkentlich feyn; 
reconnoître, être reconnoijlant, avoir du retour. 
Ich will erkentlich feyn; je /erai reconnoif- 
Jant. Sich gegen einen erkentlich bezeigen ; 
s'acquitter envers qq. uns; reconnoftre qq. un de 
99. ch; témoigner de la reconnoiffance. Er hat 
ein fehr erkentliches Herz, Gemüth; sl a l'a- 
me fort reconmoiflante. Erkentlich feyn; fe re- 
vancher. E ; 

ER-KENTLICHKEIT, (Erfentlichfeit) (die) gen. 
der-, f. pl. La reconnvijlance , le gré, la gra- 

© titude, fenfibilité, leretour, la revanche. ine 
Erkentlichkeit bezeugen ; témoigner fa recon- 
noiffance. Eine kleine Erkentlichkeit, kleines 
Geichenk ; une douceur, une honnéteté. 

ER-Kı.NTNIS, ( Ertentnig ) (die) gen. der-, f. 

. Pl. ou das Erkentnis, gen. des-es, pl. die-e; 
La connoiffance, ouverture, vue. fon einer 
Sache eine vollige Erkentnis haben; aroir par- 
faite Fer ee d'une chofe. Nach feiner Er- 
kentnis uitheilen; juger jelon es propres con- 
noiffances; it. la /cience, littéraiure, expérience. 

Die blofe buchftäbliche Erkentnis; 44 théorie. 
Dunkele Erkentnis ; la prénotion. Geringe, 

“ feichte, unvollkommene Erkentnis ; la /uperfi- 
cie. Die völlige Erkentnis; ia comprhenfion. 
Deutliche Erkentnis ; fumières. Anfchauende, 
unmittelbare Erkentnis; intuition, vifion intui- 

‘ tive. Erkentnis der Urfachen und Anzeigen der 
Krankheiten ; Ia diagnoflique. Von grofer Er- 

- kentnis; éclairé, illuminé. Erkentnis feiner 
Febler, Vergehungen; la réfipifcence. Zur Er- 
kentnis bringen; désaveugler, defjiller les yeux. 
Zur Frkentnis kommen; ouvrir les yeux. Eine 
geringe, feichte Erkentnis wovon haben; avoir 
une légère teinture de qq. ch. it. Das Erkentnis, 
f' die-e; la fentence décifion. Die Erkentnis- 

raft, das Erkentnisvermögen ; len, 
intelligence,. la faculté. Voy. Kentnis. 

ERKER, (Œrfer) (der) gen. des-s, pl. die-; 
L'avance d'une pièce hors du corps du bâtiment, 
la faille. Lin offener Erker mit einem Gelän- 
der; un balcon. Das Erkerfenfter ; la fenêtre 
en faillie. 5 

ER-KIESEN, (erfiefen) v. a, Ich erkiefe-erkiefte, 
i h. erkiefet. Auslèfen, ausfuchen, erwäh- 

“len; Elire, choifir, préférer, prendre, faire 
choix. Fine Periön erkiefen; elire une perfon- 
ne. DasBeite erkiefen; choifir le meilleur. Er- 
kiefet; adj. & adv. élu, choifi, deflind, préféré. 

- Die Erkie! a l'éleétion, le choix. 

ER-KL:NG, Ærflang voy. ERKLINGEN. 

ae (ertlärbar ) ad. & adv. Expli- 


Ein erkentlici:er Menfch ; un . 


- neswèges , alle 
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ER-KLÄREN, (erflären) v. a. Ich erkläre - er- 


klärte, i.h. erkläret; Expliquer, éclaircir, in- 
terpréter. Man mufs fich diefen Spruch, ou 
diefes Räthfel erklären laflen; sl faut fe faire 
expliquer ce pajlage- cette énigme, Er kat mir 
die Sache mit il.ren Umftänden erkläret; il m'a 
expoj& le fait avec fes circonfiances. It. Deütli- 
cher machen ; donner du jour d-. 'Entwik- 
keln; développer. Die Bibel erklären; glo/er 
la Bible. EinKapitel erklären; paraphrajer un 
chapitre. It. Erläutern ; illufirer. Beftimmen; 
définir. Vorftellen ; expofer, repréfenter. Sich 


‘ etwas von einem erklären laflen ; tirer de qq. 


un Ser de gq.ch. Erklären, ankün- 
digen, öffentlich kund thun; manifefler. Er- 
kennen, dafür halten; déclarer , donner d con- 
noftre. Einen zum Nachfolger, Erben erkls- 
ren; déclarer qq. un pour fon gi ee Jon hé- 
ritier. Einen Vertrag für gültig erklären; pro- 
noncer un contraff valable. In die Acht erklä- 
ren; profcrire, mettre au ban. In die Reichs- 
acht erklären ; au ban de l'empire. Einen für 


. Vogelfrei erklären ; mettre la téte de qq. un d 


prix. Etwas für gut erklären ;. approuver qq. 


ch. Für ungültig erklären; protejier, annuller, 
- rompre, effacer. Für mündig erklären; dman- 


ciper. Man erkläret fie für Pedanten; on les 


‘traite de pédans. Sich erklären, feine Mei- 
“ nung an den Tag legen ; s'expli 


, dire, fe 
découvrir, je déclarer, s'énoncer. el kl 
näher erklären; je m’expliquerai plus ample- 
ment. Sich erklären , wozu entfchliefien à fe 
réfoudre. Sich für oder wider einen erklären; 
Je déclarer pour ou contre qq. un. Sich für ei- 


- 'nen erklären ; /e déterminer 4. an. Ich 
ag 


will mich frei gègen ihn erklären, fagen, wie 
mirs ums Herz ift; je veux avoir le cœur net. 
Sich worüber erklären; {2 faire entendre Jur 


une affaire. 
ER-KLÆRUNG, (Erflärung) (die) gen. der-, pl. 


kr sen; a 3 éclairci ar 5 Ne 
tation, expofition, glofe , paraphraje, 

Échifrement l'ilufrations repréfention, dé- 
claration , défignation, analyje, définition. Ei- 
ne vorläufige Erklärung ; une prénotion. Eine 
öffentliche Erklärung; un manifejle. Eine zwei- 
deutige Erklärung ; une déclaration ambigüe. 
Erklärung , Auflöfung einer Aufgabe; la fe 
Iution. Erklärungen über einBuch fchreiben ÿ 
faire des commentaires fur un auteur. Das be- 
darf keiner Erklarung; à n’y a pas à deuiner. 
vo man keine Erklärung gèben kann; #4 


rire } 
ER-KLECKEN, (erfleden) v. n. Ich erklecke - 


erklekte, i. h. erklekt; (vulg. ) Hinreichen, 
zulangen ; Sufire, étre Jufjant. Die ordent- 
liche Einkünfte erklecken nicht; les revenus 
ordınaires ne ent pas. Da: erklekt kei- 
'hulden zu bezahlen; cela ja 

. J4 
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{ "point ayer toutes les dettes. Erklek- 
Ei adj. Bad allant: Erklekliche Mit- 
tel zu Beftreitung der Kriegskoften erfinden; 
trouver des fonds Jufi/ans pour fournir aux 

fraix de la guerre. 2 
-KLETTERN, (erflettern) v. a. Ich erklette- 

“ re-erkletterte, i. h; erklettert. Den Gipfel ei- 

nes Baumes, die Spitze eines Felfen erklettern ; 
ravir, grimper, gagner le deffus de Parbre, de 
0 MEN 

ER-KLIMMEN, (erflimmen) Yoy. KLIMNEN. 
La fignification eff la même que celle du verbe er- 
klettern. ; 

ER-KLINGEN, (erflingen) v.r. irr. Ich erklinge, 
ea Jubj.erklänge, i. b. erklungen ; Son- 
ner, r&jomıer. Die Stimmen des frolocken- 

den Volks erklingen in den Lüften; les cris 
dallögrej]e du ice retentifent dans les airs. 
Laffet eure Loblieder erklingen ; faites réfon- 
ner vos cantiques. Erklingend ; reientijJant. 

ER-KLOPFEN; (ertlopfen) v. a. Ich erklopfe- 
erklopfte, i. h. erklopfet; Euveiller ou faire 

rtir_en heurtant. 

ER-KLÜGELN, (erflügeln) v. a. Ich erklügele- 
erklügelte, i. h.erklügelt; Inventer , découvrir; 
inventer en rafınant, a force de Jubtili/er. 

ER-KLUNGEN, (erflungen) Yoy. ERKLINGEN, 


ER KOBERN, :erfobern) (fich) v. r. Ich erko- | 


bere-erkoberte mich, i. h. mich erkobert; (pop.) 
fe remettre, Je rétablir. 
-KOREN, (erforen) adj. & adv. Auserkoren, 
élu. Voy. Érkiefet, 
ER-KRANKEN , (erfranfen) v. n. Ich erkranke- 
erkrankte, i. b. erkranket; Devenir ou tomber 
. malade. Er ift unter Weges auf der Strafe er- 
kranket; sl ef? tombé malade en chemin. Die 
en 
ER-KRATZEN , (erfragen) v. a. Ich erkratze- 
. erkrazte, 'i.h, erkratzet; (pop.) Amajer par 


avarice. 
ER-KRIEGEN, (erfriegen) v. a. Ich erkrieze-er- 
. kriegte, i. h.' erkrieget. Durch Krieg bekom- 
men; Conquérir, gagner par la guerre, la voie 
des armes. Dans quelques provinces, on dit auf. 

} Er kan fich nicht wieder erkriegen; il ne peut 

hs Je rétablir, reprenäre fes forces. 

ER-KRUMMEN, (erfrummen) v. n. Ich erkrum- 

me - erkrumte, i. b. erkrummet. Die Hände 
find ihm erkrummet; Da les mains crochues. 

ER-KÜHLEN, (ertüblen) Voy. ABKÜHLEN, 

KALT MACHEN. 

R-KÜHNEN, (ertübnen (fich‘ v. r. Icherkühne- 
erküinte mich, i.h. mich e:kühnet; S’euhar- 
dir, preudre où avoir la liberté, la hardieje , 
Paudace, it. ofer , fe licencier, Je hazarder. Ich 
erkühne mich zu fagen; j'avance de dire. Er 
erkühnet lich, mir ins Angelicht zu widerfpre- 
chen, à a la haruıejfe - - l'audace de me coiure- 
dire en face. Wenn ich mich erküunen darf, 
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diefe Bitte an euch zu thun; fi jiofe vous faire 

. cette prière. Die Erkühnung mieux das Erküh- 
nen; la hardieffe l'audace, témérité. Ein fol- 
ches Erkühnen 1ft höchft fträfbar; une telle au- 
dace m’erite d'être punie. 

ER-KUNDIGEN , (erfundigen) owerkunden, v.a. 
Ich erkundige ou erkunde, erkundigte ou er- 
kundete, i. h. erkundiget ou erkundet ; it. fich 
erkundigen; Rechercher, tächer de découvir ; 
s'informer, s’enquerir , s'éclaircir de-, recon- 
noître, fonder, prendre comwijlane de qq. ch. 
senquker , s’infiruire. Sich insgeheim liftig ei- 
ner Sache erkundigen; prefentir.. Sich des 
Zuftandes der Sache erkun igen ; s'informer 
de l'état de l'affaire. Sich bei einem nach et- 
was erkundigen; demander des nouvelles de 
gg. un. Erkunden; de rend ordinairement pour 
erforfchen, auskundfchaften ; épier, e/pionner. 
Die Erkundigung; la recherche, information, 

. enquête, l'examen. Von eines Leben und Wan- 
del Erkundigung einziehen ; faire us 
de la vie &9 des mœurs de qq. un. Vom Zu- 
ftande des Feindes im Felde Erkundigung ow 
Kundfchaft einziehen ; battre la campagne, 


rar 

ER-KÜNSTELN, (erfünfteln) v. a. Ich erkün- 
ftele-erkünftelte, i- h. erkünftelt ; Contrefaire 
it. inventer, rechercher. Erkünftelt; adj. & 
adv. Artificiel, conbrefait. Eine erkünftelte ver- 
ftellte Traurigkeit; une douleur menfongère. 

ER-LABEN, (erlaben) /oy. ERQUICKEN. 

ER-LAG, (Œrlag) Yoy. ERLIEGEN 

ER-LAHMEN, (erlabmen) v. #. Ich erlahme-er- 
lahmte, i. b. erlahmet, lahm werden; Deve- 
nir éfiropié, perclus, impotent, boiteux, éclopé , 
éreinté. An einem Beine o# Arme erlahmen ; 

. devenir perclus d'üne jambe, d'un bras. Die 


Erlahmnng. 
ERLANGEN , (Erlangen) Erlang ; ville fituée 
dans le cercle de Firanconie. 


ER-LANGEN, (erlangen) v. a. Ich erlange-er- 
langte, i. h. erlanget.  Erreichen ; atteindre, 
attrapper. Das it mirzu hoch, zu weit; ich 
kan es nicht erlangen ; cela eff trop haut, trop 
loin, Je n’y faurois atteindre, it. Exhalten, be- 
kommen; recevoir, obtenir, acquérir. Er hat 

erlanget , was er gefüchet ; il à obtenu ce qu'il 

a cherché. Seine Gefundheit wieder erlan- 

gen; recouvrer Ja fanté. Diefes habe ich mit 
ofer Mühe erlangt; J'ai tiré cela à la rame; 

il m'a couté des peines pour obtenir cela. Er hat 

diefes Amt nicht erlangt; il a raté cette char- 

ge. Eine Pfründe erlangen ; impitrer un b& 

néficè. Den Preis erlangen ; gagner le prix. 

Den Sieg erlangen ; remporter LE vittoire. Die 
Nacht überfiel uns, ehe wir die Stadt erlan- 
gen konten ; lanuit eff furvenue , avant que 
nous pimes gagner la ville. Ein hohes Alter 
erlangen ; parvenir d un grand äge: Seine 

, Qgqs3 Rich- 
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Richtigkeit erlangen ; fortir fon effet. Das Er- 

langte ;. l'acquis. De ma l'obtention, 
uilition, impetration Ei. 

ne , (elängern) voy. VERLÆN- 


ER-LASS, (Erlaß) (der) a des-es; /. pl. La 
remi/e. Um den Erlafs des Pachtes anhalten , 
wegen des Miswachfes ; demander remije de la 
ferme à caufe de la fiérilité. Er ift ein harter 
Mann, bei dèm kein Erlafs zu hoffen it; ce 
un honsms Jans remiffion. Der Erlafs der Strafe ; 
l'ind'algence. ; 

ER-LASSEN, (erlaffen) v. a. irr. Ich erlaffe, du 
er.iäfleft, er erläft, wir erlaflen, &c. imp. i. 
erliefs; /ubj. erliefse , parf.i. h. erlaffen. Elar- 

ir, afrancıir, setire en liberté, relächer. 
€ wurde feines Arreftes erlaflen ; il fut élar- 

* gide Ja prifon. Einen feiner Pflicht erlaflen ; 
exempter qq. un me devoir. Einen des Ei- 

' des erlaflen ; ab/oudre du ferment ; relever ge 
un, ‘de fon jerment , licewier. Ex hat ihm die 
Schuld erlaffen ; il lui a remis la dette. Alle 
Sünden ind ihm erlaflen; tous fes péchés lui 

ö Li pardonnds.  : b 

ER-LASS-JAHR, (Œrlafjabr ) (das) gen, des-es, 

1. die-e. Le jubile. 


-LÆSSLICH, erläßlic adj. & adv. Rémifi- - 


ble. Eine erläfsliche Sünde, Erlafsfünde; "un 

‘péché véniel, 

ER-LASSUNG, (Erlaffung) (die) gen. der J. pl. 
L'élargiffément, affranchiffement, exemption, la 
de ‚le congé, la remife, le pardon, la re- 
mijion , abfoluion, rélaxation. V. Erlaflen. Der 
Frlaffungshrief , Begnadigungsbrief; Les lettres 

de rime 

ERLAUB, (Œrlanb}) voy. ERLAUBNISA 

ER-LAUBEN, (erlauben) v. a. Ich erlaube-er- 
laubte, i. h. erlaubet. Zulaflen; permettre, 
accorder, fouffrir. Erlaubt mir, euch zu fa- 
gen; permettez moi de vous dire. it. Einwilli- 

en, pus concéder, oßlroyer.  Erlau- 

en» Erlaubnis geben ; domter permilion, li- 

cence, congé. Sie erlauben; excu/ez-moi. Er- 

laubet mir, euch zu fagen; agréeæ, que je 
vous dife. Er erlaubt fich alle Freiheiten; zl 

Je permet tout. Erlaubt mir, dafs ich euch er- 

innere ; fouffrex , que je vous avertiffe. Meine 

hiuslichen Umftände erlauben es nicht; lune 
convient pas d mes affaires. Erlauben Sie gü- 

NET daignez, ayez la bonté de permettre. 

ER-LAUBNIS, (Erlaubni) (die) gen. der ; f. pl. 
La permijlion, licence, concefion, provifion, le 

ouvoir, ofroi, congé, la dijpenje. Um die 

laubnis bitten, etwas zutnun; demander 
la permiffion de faire une chofe. Er hat die 
Erlaubnis feine. Güter zu üiberlaffen; il jouit 
du bénéfice de cefjion. Mit Erlaubnis zu fagen; 
avec votre permiffion, Jauf le vejpefl, que je 
vous dois, ne vous en déplaife, Jauf votre grace. 
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Erlaubnisbriefe , fettres, dimifforiales. ‘teflimo- 
niales. 

ER-LAUBT, (erlaubt) adj. & adv. permis, licite, 
boijible. Wenn es mir erlaubt wäre, zu thunz 
S'il n'étoit perniis de faire. ft es erlaubt ? ef 
À permis ? Damit mir erlaubt fey, zu re 
den was ich will; auf mon recours d dire, 

ER-LAUCHT, (erlaudr) ad, & adv. Uluftre; 
titre qu'on donne fur-tout aux Comtes de l'Empire, 

ER-LAUERN , (erlauern: v. a. Ich erlauere-er- 
lauerte, i. h. erlauert: Obtenir en attendant ow 
en épiant. Voy. Belauern. 

ER-LAUFEN, (erlaufen) v. a. irr Ich erlaufe, 
du erläufit, er erläuft, wir erlaufen; imp. i. 
erlief; /ubj. erliefe, i. h. erlaufen ; Alteindre , 
attrapper en courant. Es ift umfonit, dafs du 
ihm nachfetzeft, du wirft ihn niclit erlauten; 
iu as beau courir après lui, tune l'atteindras pas. 
On dit figur. Einen Dienft erlaufen; attraper 
un emploi. Er hat es endlich erlaufen; Ja 
tant fait, qu'il l'a enfin reçu, attrapé. 

ER-LAUREN, (erlauren) voy. ERLAUERN. 

ER-LAUSCHEN, erlaufthen, voy. ERLAUERN, 

ER-LÄEUTERN, (erläutern v. a. Ich erläutere- 
erläuterte, i. h. erläutert. Erklären ; Expli- 
quer , éclaircir, illuftrer, rendre dair, décla- 
rer, développer, paraphrajer , commenter. Eine 
Streitfrage erläutern; donner jour d une que- 

‚ fiion. Die Erläuterung ; l'explication, &dair- 

‘ ins illuftration, réfolution, it. la para- 
phrafe , le commentaire. Eine Erläuterungsichrift; 
nn alle déclaratif. - 

ERLE, (Erle) (die; gen. der - ; pl. dle-n;( Arbre 
de bois blanc) ; ’aune, la verne, vergne. Der Er- 
lenfink ; le Jérin. Erlenholz; du bois d'aune, 
Die Erlenmotte ; la teigne d’aune. Der Er- 
lennager ; la mouche abeille-forme d'aune. Der 
Erlenlauger ; la galle-infele daune. Der Er- 
lenwald; l'aungie. Der Erlenwikler; la pha- 


lène, mere 
ER-LEBE , (erleben) v. a. Ich erl&be-erlebte, 
i. h. erlebet; Vivre ju/gwd un certain temps, 
‘ Ein gewifles Altır erieben ou erreichen; par- 
venir d un certain dge, vivre ju/qu’d-. Ich 
habe fchon viel Glück und Unglück erlèbet ; 
Jai efiie du bien & du mal en ma vie.  Sol- 
te ich die Zeit erleben; fr jai la vie ju/qud 
ce temps. Ich hoffe es nicht zu erleben; je 
* wejpere pas de voir cela de ma vie. Der här- 
teite Winter, den man jemals erlebt hat; 
© l'hiver qui fui.des plus rudes qu'on eut jamais eu. 
ER-LEDIGEN , : erledigen) v. a. Ich erlèdige-er- 
" Jèdigte; i. h. erlediget; Affranchir , délivrer, 
exempter , lever, réjoudre, défaire. Einen der 
Vormundfchaft erledigen ; décharger =; un: de 
la tutelle. Er wurde feiner Banden erlediget; 
il fat délivré de Jes fers. Das Erz von dem Ge- 
‘ birge erlèdigen; (7. de mines.) Jéparer , er 
es 
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les mines. Sich erlèdigen, fich etwas vom 
Halfe fchaffen ; Je défaire; fe décharger de qq. 
ch. Sich feiner Sorgen erledigen; Je défaire, 
s'affranchir de jes Joucis. Sich einer Befchwe- 
rung erledigen ; s'exempter d'une charge. Ein 
erlèdigtes Lehngut; us Jiéf ouvert. ie Er- 
lèdigung ; {a délivrance. exemption , der 
Eines Dienites; la vacance, vacation. es 
Gewiflens ; (acquit de la coukieme. Erlè- 
digte Aemter; charges vacantes.  Erlèdigte 
Piründen ; bénéfices tombés en déport. .Erledi- 
gung der Gebrecnen; correflion des griefs, des 
abus. Einer Rechtsfache ; décifion d'un procès. 

ER-LEGEN, (erlegen) v. a. Ich erlège-erlègte, 
i. h. erlèget. Todten; Tuer, coucher ou met- 
tre gg. un fur le carreau; jeter par terre. Ei- 
nen erlegen, ihm den Ret geben ; donner le 

wit, faire mordre la poufjière à gg. un. Ein 

lild erlègen; tuer une bete. It. Erliegen, be- 
zahlen; payer, acquitter, compter, Jatisfaire, 
sontenter. Das Ksufgeld, die Geldbufe erlè- 
gen; payer la vente, l'amende. Die Unkoften 
‚erlegen, wieder erftatten ; refondre les dépens. 
Sie müfsen die Bezahlung dafür erlegen ; 5! 
faut en venir au payement. „Einen jährlichen 
Tribut erlegen; payer un tribut annuel. Erle- 
zei (en T. de Nine) aiguifer, émouler. Die 

rlegung ; la défiute (des ennemis) it. le paye- 
mens. Nach völliger Erlègung des Geldes; après 
V’entier paiement & l'argent. 

ER-LEICHTERN, (erleichtern) v. a. Ich erleich- 
tere - erleichterte, i. h. erleichtert; Faciliter, 
adoucir. Ich habe ihm feine Arbeit erleich- 
tert; je l'ai fou'agé dans fon travail. Ein Schiff 
erleichtern; aliéger un vaiffeau. Ein Laftthier 
erleichtern ; alléger nne bête de Jomme de Jon 
fardeau: la décharger d'une partie de fa charge. 
Diefe Arzenei hat mich fehr erleichtert ; cette 
médecine m'a beaucoup foulagé. (figur.). Man 
fucht feinen Kummer zu chiens on cher- 
che à diffiper fon chagrin. Ich werde euch die- 
fe Sache erleichtern; je vous rendrai la. cho/e 
te facile à comprendre. Sich erleichtern, ent- 

leiden; /e déshabiller. Die Erleichterung ; l'al- 
Hgement, adouciffement, foulagement, aplani/- 
fement , la decharge. 

ER-LEIDEN, (erleiden) va. irr. Ich erleide-er- 
litt, i. h. erlitten. Leiden, ertragen ; Ben 
endurir, Jupporler, tolérer. Das ift noch zu 
êrleiden ; ni fe peut fouffrir, tolérer. Das Un- 
recht mit Geduld erleiden ; /upporier , tolérer 
les iujures avec patience. Ich kan es nicht er- 
leiden ;.je ne faurois endurer cela. So warm, 

man es erleiden kan; auf chaud qu'on le 


ii fr 

ER-LEIDLICH, (erleiblity) adj. & adv. Suppor- 
table, tolérable. 

ERLEN, Cerlen) adj.€ÿ adv. D’aune, d'aulne, 
& tous les compojés avec krlen, voy. Erle, 
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ERLEN-BAUM, (Erlenbaum) voy. ERLE. 

ER-LERNEN, (erlernen) v. a. Ich erlerne - er- 
lernte, i. h. erlernet ; Apprendre. Ein Hand- 
werk, ein Kunftftück, eine Kunft erlernen; 
apprendre un métier, un art, un fecret. Et- 
was durch lange Uebung erlernen; apprendre; 
Javoir qq.ch. par routine. Die Erlernung; Pa- 
&ion d'apprendre; it. étude; it. la cannoilance, 
Seine Zeit auf Erlernung nützlicher Wiffen- 
Schalten anwenden; donner fon temps, s'appli- 

uer à apprendre les Jcien.es utiles. 

ER-LESEN, (erlefen) v. a. irr. Ich erlèfe, du er- 
hefeft, er erlieft, wir erlèfen &c. m: Ich 
erläs, Jubj. erläfe, parf. i. h. erlèfen. Ab: 
erlies. Erwählen; Choifir, élire, opter. n 
habe ich mir zum Freund erlèfen ; £’eft lui que 
J'ai choiji a ani, 

ER-LEUCHTEN, (erleuchten) v. a. Ich erleuch- 
te-cerlenchtete, i. h. erleuchtet. Helle ma- 
chen, Eilairer; üluminer; répandre du jour, 
de la lumière,  Diefes Licht erleuchtet das gan- 
ze Zimmer; cette cnandelie éclaire toute la cham- 
bre. Die S: nne erleuchtet den Tag, und der 
Mönd die Nacut; le joleil luit , éclaire le jour, 
€ la lune la nuit. Ein Haus, eine Gafle, eine 
Stadt erleuciten; iliuminer. une muifon, une 
vue, une ville; er des illuminations. ( eur). 
Die Wiflenfchaîten erleuciiten den Verfland ; les 
Jciences éclairent l'efprit. Die (‚nade erl uchtet die 
Sêle; la grâce illumine Fame. Die erleuchten- 
de Gnade ; la grâce illuminante. Erleuchtet; 
adj. &9 adv. éclairé, illuminé; it. clairvoyant, 
Ein erleuchteter Verftand ; un e/prit éclairé, 
clairvoyant. Eine erleuchtete Séle; une ame 
illuminde. Die Erleuchtung; Pülumination, la 
lumière. Man hat Erleuchtungen und Freuden- 
feuer gemacht; on a fait des iiiuminations €? 
des feux de jaie. Durch göttliche Erleuchtung; 
par illumination, illuftration divine. Erleu 
t ; (en T. de peinture) le transparent. 

ER-LIEGEN, (erliegen) v. n. irr. Ich erliege-er- 
lg, /ubj. erläge, i. b. erlegen; Succomber. 
Unter der Laft erliegen ; fuccomber fous le faix, 
être accablé. Unter dem Kummer und der Trau- 
rigkeit erliegen ; fe laiffer vaincre à la douleur. 
* Unter diefem Streiche mufte er erliegen ; ce 
soup l'a atterré, It. Erliegen, umkommen; 


érir. 

ERLIES, (erließ) voy. ER-LASSEN. 

ER-LISCHT, (erhft, voy. ERLÖSCHEN. 

ER-LISTEN, (erliften) v. a. Ich erlifte-erliftete, 
i.h. erliftet; Attraper par finefe, par rufe, 

ar tromperie. 

ER-LOGEN, (erlogen) adj. & adv. Faux, ca 
lomnieux , inventé, menti, menfonger. Eine 
erlogene Befchuldigung ; une accu/ation faufle, 
calomnieufe, inventée. Es ift erlogen ; vous en 
auez-, il en a menti; c'eft un menjonge. Voy. 
Lügen. ; 

Qaq3 ER- 
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ER-LÖSCHEN, (elôfen) v. m. irr. Ich erlö- 
ag an AU: a or na Ge 
c. Imp. Ich erlofch, /ubj. erlöfche, parf. 
i. b. erlofchen, imper. erlifch; Se 
éteindre, s'amortir. as Feuer erlifcht, wenn 
. es keine Nahrung hat; le feu s'éteint faute de 
nourriture. On dit figur. Sein Stamm wird 
- mit ibm erlöfchen ; & race, fa maijon s’etein- 
dra avec lui, Sein Ruhm wird niemals erlö- 
- fchen; /a gloire ne s'éteindra jamais. Der Pro- 
zefs ift erlofchen ; le procès ef éteint, amorti. 
Eine erlofchene Appellation ; un appel défert, 
tombé en défertion. Seine Liebe, fein Hafs 
ift erlofchen; /on amour, fa haine efl éteinte, 
a ceffé. Unfer Lèben erlifcht, wenn wir es 
am wenigften denken; notre vie s'éteint, lors- 
que nous y penfons le moins. On trouve auf 
ce verbe comme aËif régul. avec l'auxil. haben. 
Ein Feuer erlöfchen, m'eux auslöfchen ; étein- 
dre un feu. Die Erlöfchung der Leibrenten 
durch Abtragung des Hauptftuhls; l'extin&on 
d'une rente. 
ER-LÖSEN, (erlöfen) v. a. Ich erlüfe - erlöfete, 
i. h. erlöfet; Sauver, délivrer, affranchir, li- 
bérer. Einen aus der Gefangenfchaft erlöfen ; 


racheter qq. un. 

ER-LÔSER , (Erlöfer) (der) gen. des-s. pl. die-; 
Le rédempteur, fauveur, délivreur. Jelus Chri- 
fus ift unfer Erlöfer ; jus Chrifi eff notre 
ne Jauveur. 

ER-LÖSUNG, (Erlöfung) (die) gen. der-, f. pl. 
La délivrance, libération, le rachat, la rédemp- 
tion, l'affranchiffement. Die Erlöfung des 
menfchlic Gefchlechts ; la rédemption du 

- genre humain. 

ER-LOSCHEN, (erlofchen) voy. ER-LÖSCHEN. 

ER-LUGEN, (erlügen) v. a. irr. Ich erlüge- er- 
lög , /ubj. gi i. h. erlogen; Inventer, cox- 

- trouver. Das ift erlogen ; c'2ff un menfonge. 

ER-LUSTIGEN, (erluffigen) v. a. Ich erluitige- 
erluftigte, i. h. erluftiget ; Récréer, déleBter, 
réjouir, faire plaifir, égayer, enjouer., Mit Ef- 
fen und Trinken erluftigen; régaler, traiter, 

- donner un régal. Einen mit einer guten Zei- 

. tung erluftigen; réjouir qq. un par une boñne 
nouvelle. Das erlufliget alle, die es fehen; ce- 

4a fait plaifir-, donse du plaifir à tous ceux 

wi le voient. Sich erluftigen ; fe récréer, jouer, 
fe dölefler. Sich mit Effen und Trinken erlu- 
ftigen; faire bonne chère. Sich an etwas erlu- 

. ftigen; je faire des divertiffemens de gg. ch. 
Sich mit Jagen, ee en erluftigen ; /e diver- 
tir d lachaffe, a la promenade. Die Eriutti- 
gung ; la récréation , joie, le plaifir, divertiffe- 
ment. régal, la réjouffance. - 

ER-MÆCHTIGEN, (ermächtigen) (fich) v. r. 
Ich ermächtige --ermächtigte mich, i. h. mich 
ermächtiget. Sich eiuer Sache ermächtigen ; 
Se failir de gg. ch. s'ex rendre maitre, envahir. 


ERM. 


It. Sich unterftehen; o/er, entreprendre, avoir 
la hardieffe. Die Ermächtigung; la hardieffe &. 
ER-MAHNEN, (ermahnen) v. a. Ich ermahne- 
ermahnte, i. h. ermahnet ; Exhorter, animer, 
exciler, perfuader, engager. kinen ernftlich 
zur Tugend ermahnen; exhorter Jérieufement 
gg. un à la vertu. It. Erinnern; avertir. War- 
nen, beftrafen; corriger, admoréter, Die Er- 
‘ mabnung; l'exhortation, la rémontrance, invi- 
tation, l'avertifflemeut, l'admonition. Eine brü- 
derliche Ermahnung ; une correflion fraternelle. 
Ein Ermahnungsfchreiben; un monitoire, kt- 

- tres monitoriales. ; - 

ER-MANGELN, (ermangeln) v. n. Ich erman- 
gele - ermangelte, i. h. ermangelt ; Laifer, 
m r de-, faillir, avoir faute. Warum ba- 
bet ihr es ermangeln laflen, ihm zu dienen ? 

jourgquoi avez-vous manqué à le fervir. Ich ha- 
e nicht ermangelt, ihm zu dienen; je n'ai pas 

. manqué, laiflé, de. le fervir. Was ermangelt 
euch? a ui vous manque? que vous 
faut-il? Keines Dinges ermangeln; ne man- 
quer, avoir faute de rien. Es an feiner Schul- 
digkeit ermangeln laffen; manquer d Jon de- 
voir. Es an lich nicht ermangeln laffen, fich 
nichts abbrechen ; ne je laifer manquer de rien. 
Ich laffe es meiner feits nicht ermangeln ; je 
fais mon devoir. Laflet es nicht daran erman- 
geln; ne vous en faites pas faute. Ich werde 
nicht ermangeln, euch zu benachrichtigen ; je 
ne manquerai pas de vous avertir. Erman- 

. gelnd; adj. € adv. bei ermangelnden Mitteln 
und Gelègenheit; faute de moyens Ë d'occafion. 
Die Ermangelung ; le manque, défaut. In Er- 
mangelung eines Beflern ; rés de meilleur. In 
Ermangelung meines Petfchaftes ; au défaut de 
mon cachet. 

ER-MANNEN, (ermannen) (Gch) v. rec. Ich er- 
manne-ermannete mich, i. h. mich ermannet); 
Reprendre courage, s'enhardir, s’encourager, je 
A fc Je remettre, s'évertuer. Ermannet euch 
und thut eure Schuldigkeit ; reprenez courage 

& ER votre devoir. 

ER-MÆSIGEN, (ermäfigen) v. a. Ich ermäfige - 

. ermäfigte,-i. b. ermäliget. Abmeñlen, ermef- 
fen, entfcheiden, beurtheilen ; Juger. Die 
Befchickung des Silbers mit Blei if nicht nach 

. der Menge des Siibers fondern des Kupferge- 
haltes zu ermäligen; on juge de ballıage de 
l'argent À af le plus ou moins de cuivre q y 
entre. Die Ermäligung ; l'arbitrage, arbura- 

. tion., 4 

ER-MAS, (ermas) (er) voy.. ERMESSEN. 

EK-MATTEN, (ermatten) v. n. Ich ermatte-er- 
mattete, i. b. ermattet; S'affoiblir, je fatiguer, - 

- fe laffer. Nachiaflen; ralentir, Je ralentir. Ich 
bin vom Gehen ganz ermattet; je fuis tout fü- 

« tigué-, las de marcher. Voy. kımüden. Die 

krmattung;.ia laffitude, fatigue, Lors 
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‘ERMEL, ou ÆRMEL, (Ermel, où Aermel) (der) 
gen. des-s, pl. die-; La manche. Ein Halb- 
oder Vorermel; une faule manche, un poignet. 
Geftikte oder mit Spitzen gezierte Weiberer- 
mel; des engageantes. Der Rockermel; {a man- 


che d'une robe. Das läflet fich nicht fo eus 


den Ermeln fchütteln; (prov.) cela ne fe jete 
pas dans un moule, en mouls. Er läfst lich 
den Ermel nicht ausreiflen, nicht lange nöti- 
‘ gen zu trinken, zum Eflen zu bleiben; # 
ne Je laiffe pas-, il ne fe fait pas déchirer la 
robe (le manteau) pour boire, pour refler à di- 
ner. Ihr wollt mir etwas a Ermel bin- 
den, mir etwas weils machen ; vous me la 
baillz belle. Einem eine brave Lüge auf den 
Ermel heften; en bailler des plus cornues d gg. 
un. Der Ermelauffchlag; le parement de man- 
ches, le revers. Die Ermelbänder ; les bouts de 
manches. Die Ermelkappe; faileron. Der Er- 
-_ melfchnitt; l'entournure. 
ER-MESSEN, (ermeffen) v. a. irr. Ich ermefle, 
- du ermifleft, er ermifst, wir ermeflen &c. 


Imp. Ich ermäs, fubj. ermäse, parf. i. b. er- : 


meflen , impér. ermils. Schlieffen ; Conjeklu- 
ver, conclure. Das Zukünftige aus dem Ver- 
gangenen. ermeflen; conclure l'avenir du paffé. Ur- 

eilen; juger, préfumer. Es ift leicht zu ermef- 
fen dafs dieles nicht angehe; il y a à pröfumer 
que cela wel pas praticable. Dafür halten; 
croire, eflimer. Ueberlegen; pen/er, examiner. 
Ich gebe euch zu ermefien, was diefes für ei- 
ne Folge haben werde; je vous laifle à penfer 
Karen Juite cela aura. Begreifen; comprendre. 

chätzen; évaluer, apprécier, mejurer. Eine 
Tiefe, die nicht zu ermeflen ift; une profon- 
deur qui wefl pas mefurable. Die Ermeflung ; 
la conjeBure, le jugement, Krmefslich; adj. & 
adv. mefurable. 
une longueur qui nef pas mejurable ; it. (fig.) 


er, croyable, comprehenfible , adv. proba- - 


| So viel man von der Sache ermefs- 
lich urtheilen kann; autant qu'on peut proba- 


ee jar de l'affaire. 
= A = ig, und ermift) voy. 
* ERMESSEN. Aus argus hoc 


ER-MORDEN, (ermorden) v. a. Ich ermorde- 


- ermordete, i. b. ermordet. Tödten; Tuer, fai-* 


re mourir, majlacrer, affommer, c la gorge 
& qq. un. Meuchelmorderifcher Weife a 
den; ajlafiner. Die Ermordung ; l'homiide, 
Selafinak, le meurtre, majlare. 

ER MUDEN, (ermüben) v.a. Ich ermüde-ermü- 

- dete, i. h. ermüdet. Müde machen ; Layer, 
fatiguer, matter, rebuter. Der kurze Spazier- 
gang hat mich ermüdet; cette petite promenade 
ma fatigué, Sehr ermüden; harajır, abattre; 
it. comme v. n. avec l'auxil. feyn. Müde wer- 

- den; Je laffer, devenir las, je jatiguer, je ha- 
rafer. Endlich wird man müde; à a fin on 


ER-MUNTE 


ER-N 


ine Länge, die unermefslichift; 
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. fe lafe. Ermüdet ; adj. & adv. las, Inf, fa- 


tigué, ifé, abbattu, haraffé, rebuté. Von 
Arbeit fehr ermüdet und abgemattet; rompw 
de travail, de fatigue, accablé de lafitude. Die 
Ermüdung ; lajitude, fatigue, épuifement, 
le harajlement. Ohne Ermüdung, unermüdet; 
adv. ı ve 
N, Cermuntern) v. a. Ich ermun- 
tere - ermunterte, i. h. ermuntert; Zveiller, 
réveiller, desendormir. Einen der fchläft er- 
muntern; éveiller gg. un qui dort. it. (figur.) 
Aufmuntern; Fl, encourager, donner cou- 
rage, animer, exciter. Einen zum Fleifs, zur 
Standhaftigkeit ermuntern; encourager, émou- 
voir, exciter qq. un à la diligence, perféverance, 
réveiller la diligence de qq. un. nen zur 
Tapferkeit ermuntern ; Hhauffer la valeur de 
B. un. It. Frülich, munter machen; égayer. 
en Geiftermuntern; /pirituali/er. Die Dich- 
kunft ermuntert den Geift; {a poëfie réveille 


© Pefgrit. Wieder ermüntern; ranimer, revigou- 
. rer. Von einer Ohnmacht ermuntern ; faire 


revenir, faire reprendre Jes efprits, remeitre. 
Wieder Fra Kelch a munter machen; 
ragaillardir. Das ermuntert mich wieder auf 
meine alten Tage; cela ragaillardit mes vieux 
ans. Sich ermuntern aufwachen ; s’dveiller, fe 
réveiller . fe désendormir. Er kann fich kaum 
ermuntern; il a de la peine à Je réveiller. Die 
Ermunterung ; l'encouragement, excitation. Laf- 
fet euch das zur Ermunterung dienen; que 
cela PL d vous encourager. 

HREN, (ernähren) v. a. Ich ernähre-er- 
nährte, i. h. ernähret. Erhalten; entretenir, 
alimenter, fuflenter, nourrir, Joutenir, Ein je- 
des Handwerk ernähret feinen Meifter; il "y 
a fi petit métier, qui ne nourrifle Jon maître. 
Sich ernähren, hinbringen ; s’eniretenir, fubfi- 
fer, Je nourrir; it. vivre. Sich kümmerlich 
mit Spinnen ernähren; gagner petitement Ja vie 
à filer. Ich weifs nicht wovon ich mich er- 
nähren foll ; f ne Jai de quoi vivre. Hiermit 
ernährt er fich, erwirbt er fein Brod; cela ef 
on in. Der Ernährer; le nourricier. 

ie Ernährerin; {a nourriciöre. Die Ernährung; 
la nourriture, Juflentation. 


ERNDE, Œrnde) voy. AERNDE. 
ER-NEBREN , (ernehren) voy. ERNÆHREN. 
ER-NANTE , (ernante) voy. ERNENNEN. . 
ER-NENNEN, (ernennen) v. a. érr. Ich ernenne- 


ernante al ernänte mieuxernennete, i. h. er- 
nant; Nommer. Einen zum Erben ernennen; 
nommer qq. un fon héritier. Abgeordnete Schieds- 


. richter ernennen; nommer des députés, des ar- 


bitres; it. Beftimmen, defigner, déclarer, defti- 
ner, dénommer, créer, Er hat einen General 
ernennet; il a déclaré un G+néral. Die Ernen- 
nung, da nomination, défignation. Die Beför- 
derung; la promotion. Ernennung neuer res 

A en 5 





4% . . ERN. 


ten, Kardinäle; création de nouvelles charges, 
de cardinaux. Das Ernennungsrecht; droit de 
paronage. 

ER-NEUERN, (erneuern) ou erneuen , #. a. Ich 
erneuere - erneuerte, i. h. erneuert; Aenouvel- 
ler, vecommencer, faire vevivre, réfuliiter, ra- 
nimer, rallumer. Den Bund, Freundichaft er- 
neuern; renouveller l'alliance, l'amitié. Seinen 
Muth, feine Kräfte erneuern; rallumer fa vi- 

meurs it. Wieder herftellen, wieder in guten 

tand fetzen; reflaurer, retablir. Ausbellern; 
réparer, refaire, raccom Sich erneuern, 
verjüngen; rojeunir. Die Gnade erneuert das 
Herz; la grate renouvelle le cœur. Der Er- 
neuerer; le renovateur, réparateur, inflaura- 
teur, réformateur. Die Erneuerung; le renou- 
vellement, la rénovation, réparation, le rétablif- 
fement. Die Erneuerung der Freundfchaft; le 
renouement d’amitid. Erneuerung des Procefles; 
la reprife de procès. Erneurungsbriefe; lettres 
de Jurannation. 

ER-NIEDRIGEN, (erniedrigen) v. a. Ich ernie- 
drige - erniedrigte, i. h. erniedriget. Niedrig 
machen ; abuser un mur, rabattre; it. figur. 
Demüthigen ; abaifler, rabaijfer, humilier. Wer 
fich felbit erhöhet, der foll erniedriget wer- 
den; celui qui s'élève, Jera abaift, renverfe. 
Sich erniedrigen, verächtlich machen; s’avilir. 
Sich erniedrigen, fehr vor Gott demüthigen ; 
s'anéantir abimer ls Ds ar 
drigung ; aiffement, la effion, humilia- 
Er humilité, rs Des Et Erniedri- 

“gung des Herzens; abjeflion d’e/prit. 

ERNST, (Œrnft) Erneft, nom d'homme. 

ERNST, (Œrnft) (der) gen. des-es, f. pk Die 
Ernfthaftigkeit; Le ne: la gravité. Etwas 
im Ernft aufnehmen; prendre une chofe au fé- 
rieux, dans le férieux. Eine wohlanftandi, 
pen ‘une gravité décente; it, En, 
Schärfe; la févérité. Ernft brauchen; w/er de 

évérité, de ri) 


inen mit Ernit, ernftlich beftrafen; reprendre 


févérement qq. un. Strenge; l'auflérité; it. Ernft, . 


ifer; la pafion, l'affeion, le zèle, la ferveur, 
chaleur. Ernft zeigen; montrer du zèle, de la 
chaleur. Mit Ernit hinter etwas her, daran 
feyn; Er ume chofe avec chaleur. Sichs 
einen En feyn laffen; prendre à tâche. Es 
tch keinen Ernft en laflen; agir froidement. 
Er thut nichts mit Ernft, er bezeugt gar kei- 
sen Ernft; öl ne montre point de zèle. Nun 
wird man die Sache mit Ernft angreifen; main- 
tenant on va mettre le fer au feu. Ernft, Ei- 
fer im Gebet; ferveur, ardeur, Fleifs; affidui- 
#4, diligence, foin. Ernfter Wille. Im Ernft, 
ehne Scherz; tout de bon, fans raillerie, d bon, 
à Jon efeient. IR das euer Ernft? ilt es euch 
Ernft ? efi-ce votre Jérieux ? le dites - vous tout 


r, s’efforcer, faire fes efforts. . 


ER-ÜFN 


ERN. 


de bon ; it. Ifkes euer Ernft? vous moquez-vous? . 


Es ift nicht euer Ernft; vous vous moquez, 


ERNST, (ernft) ernfthaft, ernftlich, adj. € adv. - 


Sérieux, grave, févère, auflere, pafionné, z&- 
L, fervent, ardent, afıdu, diligent, foigneux, 
rigoureux, fier, rude, flowien, floique. Ein 
ernites, ernfthaftes Geficht ; un vi/age férieux. 
Ein ern@licher Handel ; une affaire Jérieufe. Ein 
ernfthafter Menfch, un komme Jérieux, grave. 
“ Eine ernfthafte Rede; un difcours grave. Ein 
erniter Richter‘; un juge Jévère. Eine ernfte 
Beftrafung, ein ernftlicher Befehl; un chäti- 
ment, ordre févère, rigoureux. Vom Luftigen 
auf das Ernithafte fallen; pa/ler du plaifant au 
érieux. Ernfthaft und wunderlich; farouche. 
rnfteifrig; avec em; dd 
ERNST-HAFT, Cernfiba t) ernfthaftig, ernflich, 
adv. Sérieufement, gravement, févèrement, du- 
rement, rigoureufement, floiquement. Ernfthaft 
rèden; parler gravement, ferme Ernft- 
lich, ernfthaftig beftrafen; punir févèrement, 
rigoureufement. Ernfthaft daher gehen; mar- 
cher gravement, d'un pas grave, à pas comptés, 


à sen = 
ERNST-HAFTICKEIT, (Ernfipaftigkeit) voyez 
ERNST-LICH, (ernflich) voy. ERNST, ERNST- 
ER-NÜCHTERN, (eenüchtern) v. n. voy. NÜCH- 
TERN WERDEN, désenivrer. 


ER-OBERER, (Eroberer) (der) gen. des - s, pl. 
die-; Le co ant, valsqueur. 


mquér 
-ER-OBERN, (erobern) v. a. Ich erobere - er- 


oberte, i.h. erobert; Conguérir, faire la con- 
quête d'un pays. Etwas erobern, gewinnen; 
Jaire une conquête, recouvrer, réduire. Wieder 
erobern; regagner. Bezwingen, unter den 
Gehörfam bringen; réduire. Einnehmen, fich 
bemächtigen; prendre, emporter ; it. Je rendre 
maître, s'emparer de... Ein Reich erobern; 
conquérir un royaume. Eine Stadt erobern; 
prendre une ville; it. figur. Erwerben; acqué- 
rir. Durch feinen Fleifs grofes Gût erobern; 
acquérir beaucoup de bien par fon induflrie. Wie- 
der erobern, erlangen ; reconquérir, recouvrer. 
Erobert; pris, réduit. Erobertes Land; con- 
uéte, pays conquis, réduits. So da kan ero- 
ert werden ; prenable. 
ER-OBERUNG, (Eroberung) (die) gen. der-, 
pl. die-en; La conqufte, redußlion, prie, l'a- 
ifition. Die Eroberung des Landes, der Fe- 
ung hat viel Blut gekoftet; Ia congueie de 
cette province, la prife de cette place à coûté bien 
du Jang. (fig.) Kine rechtmälige Eroberung; 
une En tion {ue légitime. 

CN, (erdfnen) v. a, Ich erofne-erof- 
nete, i. h. erbfnet: Ouvrir. Die Thüre, ei- 
nen Brief, den Lauig'aben, Feldzug, das Ge- 
sicht, den Landtag eröfnen; ouvrir la porte, 

une 


ERO. 


une lettre, Ja: tramch£e, erh la cham- 
bre de juflice, les états. Das Bäd erüfnet die’ 
.Schweislücher ; le bain ouvre les pores. Ein 
Siegel, einen Brief eröfnen ; owvris, décacheter.. 
Einem fein Herz erofnen:; ouvrir Jon cœur à 
qq. un; it, Offenbaren; découvrir, publier, met- 
tre au jour, faire ouverture. Seine Gedanken 
\erüfnen ; découvrir [es penfées. Einem fein An- 
liegen erôfnen; s'ouvrir d gg. un fur fon affaire.- 
Seine Meinung. erüfnen; je déclarer, s’expli- 

uer, dire fon Jentiment. Diefe eröfneten ihm, 

als... ceux-ci lui déclarèrent, que... Nachdem: 
fie ihre Urfachen eröfnet hatten; ayant dit leurs 
A ; it. figur. Darbieten; donner, fournir, 
préfenter, faire naître. Es eröfnet fich eine 
Gelegenheit; il fe préfente une occafion. Erüf- 
nen, kund thun; déclarer, publier. Das Par- 
lament, eine Sitzung erüfnen; commencer les 
 féances. Ein eröfnendes Arzeneimittel; un apé- 
ritif. Ein eröfnetes Lehen, eine erofnete Pfrün- 


de; um bénéfice vacant. 

ER-ÖFNUNG „ (Etöfnung) (die) gen. der-, f. 
pl. L'ouveriure, la publication, 
" gewaltfame Eröfnung eines Haufes; l'ouverture 
violente d'une mailon: Die Eröfnung des Feld- 
æuges, Laufprabens, Landtages; l'ouverture de 
‘la campagne, de la tranchée, des Hats. Eröf-- 
nung des Parlaments; ouverture des audiences; 
it. la rentrée. Eröfnung eines Urtheils; la: pub- 
lication d'un: arrêt, Eröfnung, Schnitt; (en 

T. d'Anatomie) la feflion. 

ER-ORTERN, (erörtern) v. a. Ich erdrtere - er 
örterte, i.. h..erürtert.. Ueber etwas ftreiten ; 
débattre. Erklären, erläutern; éclaircir. 
auswickeln; déméler. Auflöfen; vuider, ter- 
miner. Einen Zank erürtern; terminer une que- 
relle, conclure was affaires. it. Entfcheiden; dé- 
cider, réfoudne. Der Rechtshandel ift noch nicht 
erörtert; le procès n'efi pas ensore décidé. Eine: 
Frage erörtern ; ré/oudre une queflion. Urthei- 
len; juger. Das mufs vor allen Dingen er- 
&rtert werden, das geht vor; c'efiun préalab- 

.Le. Die Erörterung; l'élairciffement, la décifion,. 
réfolution, folution, le Fin ement,. l'accord, débat, 
Das hängt noch von der Erörterung diefar Fra- 
ge ab; cela dépend encore de la folution de cette 


zrötisch, (erotifch) adj. &J’adv. Erotique. Ero- 


tifche Dichter, die’ blos von Wein und Liebe . 


fingen; poëies érotiques, qui ne chantent que 
l'amour & le vin. 

ERPEL, dr voy. ENTRICH. | 

ER-PICHT, (erpicht) adj. & adv. Begierig ; avi- 
de de, pafionne pour le richejfes, pour le jeu; 
it. ardent, acharné, addonné, attaché, appliqué. 

... Sie ift ungemeiri auf das Tanzen erpicht; 

elle a un acharnement démejuré our la danje. 
Auf eine Meinung, erpicht feyn; être entéf,. 
aheurté.. 

Tom. L. 


féclaration. Die: 


Her- 
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ER-POCHEN,, (etpochen) v. a Ich erpoche- er- 
pochte;. i.-h. erpocht.. Dürch Pochen etwas- 
erhalten,. ertrotzen; obtenir par force, empor- 
ter une chofe de hauteur, de kaute lutte. 

ER-PRESSEN, (erpreffen) v. a. Ich erprefle-er- 
prefste, i. h. erpreflet; Arracher, tirer, avoir, 
exiger par force, obtenir par violence, extorquer, 
Je faire donner de pre Das Bekentnis er 
Bes, extorquer la confeffion. Geld erpref- 
fen; extorquer ds l'argent. Die Erpreflung; l'ex- 
torfion, la violence, ufurpation violente,. [aignde ;: 
#. Vexafion. Die Landfchaft durch gewaltfame- : 
Erpreflungen verderben; ruiner Ia:province par 
des es violentes, des concuffions. 

ER-QUICKEN, (erquiden) v. a. Ich ergpicke -- 

. erquikte, i..h. erquicket; Remettre en vigueur, 
en force, reflaurer, fortifier ‚ délaffer , réveiller, 
revivifier, faire revivre; it. Erfreuen ; réjouir, 
récréer ; it. délaffer l'efprit, segaillardir. Diefer 
Trunk,. diefes Arzeneimittel hat mich fehr er- 

. quikt; cette boiffon, ce remède m'a beaucoup ré- 
erde. Einen Elenden erquicken; comfoier un mi 
Jerable. Einen Kranken erquicken; foulager 

. un malade. Diefes Glas Wein hat mich wie- 
der erquikt; ce verre de vin m'a reffujcits. Sich 
erquicken, erholen; fe délaffer à qq. ch. fe de- 
leer, Je döaffer, fe rafralchir, s'ébaudir les 

- efprits. Erquickend, adj. & adv. troftbringend ; 
oulageant, récréatif, réfrigératif, rafraschife 
Jant, Die Erquikftundez heure de récréation. 
Die Erquickung; la récréation, le foulagement,. 
délaffement „ rafraïchiffement,.la döleBlation, l'é- 
bat. Die Erqniekung des Gemütes; le déban- 
dement , no res Ein erquickendes, er: 
frifchendes, endes Arzeneimittel; un röfri- 


atif. 
EERAKG , (errang) voy.. ERRINGEN. 2 

ER-RATHEN , (errathen) v. a. irr.. Ich erräthe', 
du erräthft,. er erräth, wir errathen &c. imp: 
ich errietb, /ubj. erriethe, paf. i. b.- errathen.- 
Entdecken; deviner, découvrir, trouver, péné- 
trer. Ein Räthfel errathen; deviner une Inig- 
er, Lea le su d'uns énigme. 
uthmafenz sonjefurer , prendre jekure- 
Prophezeien ; prophétifer. Schliefsen, sbnèhe 
men; conclurre.. Etwas-dunikeles errathen, her-- 
ausbr'ngen; déchiffrer. Ihr habt es errathen,. 
getroffen; vous y étes, vous y voild, vous l'a 
vez deviné, Er meint es errathen zu haben;- 
il croit avoir trouvé la fève au gâteau. Die Er- 
ratbung, das Errathen; l'afion de deviner, le 

déthiffrement „ la conjelure, prophétie. 
ER-RECHTEN, (crrechten) v. a.- Ich errechte - 
errechtete, i. b. crrechtet; (peu uf.) Acquérir 

par vois de jufiice à 
EK-REGEN, (erregen) v. a.- Ich errège-errègte, 
i. h.errèget.. Rège machen; dmouvoir, exciter: 
Die Leidenfchaften erregen; émouvoir les paf. 
Jions. Einen-Aufrubr errègen; exciter une Jé- 
Rrr. dition. 


u 
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dition. Das Volk zum Aufruhr errègen, émou- 
voir, exciter le peuple à la fédition. Das wird 
aufs neue Krieg errègen; cela fera renaître la 
guerre. Der Wind errèget das Mer; le vent 
agite la mer. Kin Gelächter errègen; faire ri- 
re. Ein Bergwerk erregen; commencer à ex- 
ploiter une mine, ouvrir une mine. Sich err&- 

en; s’dmouvoir, s'élever. Sein Zorn, Mitlei- 

en erregt fich; /a colère, Ja compafjion s'é- 
meut. Es errègt fich ein Wind; 3 s'élève un 
vent. Die Erregung; le mouvement, l'émotion, 
agitation, foulèvement, excitation. 


ER-REICHBAR, (erreichbar) adj. €? adv. Ce qu'on 


eut atteindre Ec. 
-REICHEN, (erreichen) v. a. Ich erreiche-er- 
reichte, i. h. erreichet. Bis an etwas reichen ; 
atteindre, toucher. Ich habe ihn im Laufın er- 
reicht; je lai atteint à la courfe. Er hat es 
mit der Hand erreichen können; il a ph y tou- 
cher de la main; it. Gelangen, ankommen ; 
gagner, parvenir, arriver 2 .. Erlangen ; 
obtenir, recevoir. Die Stadt, den Hafen errei- 
chen; arriver à la ville, au Das Thör 
erreichen; gagner la porte. Das Ziel erreichen; 
atteindre le but, donner au but, au blanc. Seine 
Grosjährigkeit, mündigen Jahre erreichen; at- 
teindre, « parvenir à) l'âge de majorité. Den 
Gipfel der Ehre erreichen; arriver, parvenir 
aux plus grands honneurs. Seinen Zweck er- 
reichen ; cer des fins, finir, arriver à 
Jon but. Seinen Zweck nicht erreichen; man- 
quer fon coup. Wieder erreichen; ratiraper, 
regagner. Ihr habt euren Wunfch erreicht ; 
vous &tes arrivé au comble de vos défirs. Die- 
fes Urtheil wird feine völlige Vollfreckung 
erreichen ; ee race Jortiva fon plein & en- 
tier effet. Die Erreichung des Zweckes; la ré- 


a 
ER-REiTEN, (erreiten) v. a. Ich erreite - erritt, 


i. h. erritten. Durch Reiten erlangen; gagner 
par une cour/e d cheval, en allant à cheval. 

ER-RENNEN, (errennen) v. a. Ich errenne-er- 
rennete, i. h.errennet. On dit auf i.errannte, 
i.h. errant, Mit Rennen einholen; atteindre, 
attraper, joindre ala au en courant; it. Sich 

- durch Rennen zuwège bringen; s’attirer pour 
avoir trop couru, gagner en couran!. 

ER-RETTEN, (erretten) v. a. Ich errette - erret- 
tete, i. h. errettet; Sauver. Aus dem Schif- 
bruch, Feuer erretten; /auver du naufrage, 
du feu. Sich durch die Flucht, durch Schwim- 
men erretten; fe /auver à la fuite, à la nage; 
it. Befreien ; délivrer, libérer. Aus der Dienft- 
barkeit erretten; délivrer de l'efcavage, de la 
main de Pennemi. Vom Tode erretten ; retirer 
du tombeau, délivrer de la mort. Der Erretter; 
le fauveur , libérateur, déivreur. Die Errette- 
rin; la libératrice. Die Errettung ; ka délivran- 
ce, libération, V’affranchiffement, 


ERS. 

ER-RICHTEN, (erriten) v. a. Ich errichte-er- 
richtete, i. h. errichtet; Eriger, créer, inflituer. 
Freundfchaft errichten ; lier amitie, Eine Ton- 
ne errichten; (7. de tonnel.) monter le tonneau. 
Die Errichtung ; l'éreflion, la fondation. 

ER-RIET, Gern voy. ERRATHEN. 

ER-RINGEN, (erringen) v. a. irr. Ich erringe- 
errang, fubj. erränge, i. h. errungen; Obtenir 
par IE efforts, acquérir, gagne par une 
depeine, parvenir enfin d... Er hat fein Gi 
errungen; sl eff parvenu à fa fortune par de 

rands travaux. 

ER-RITT, (eritt) (er) v. ER-REITEN. 


ER-RÖTHEN, (erröthen) v. n. Ich erröte - er- 
.rötete, i. b. errötet. Roth werden; rougir. 
Sich fchämen; rougir, rougir de honte, avoir 
honte de, être honteux, confus. Ich darf davor 
nicht erröten; je n'ai garde d'en rougir. Er- 
.roten machen; faire rougir qq. un, faire hon- 
te, faire confufion à gg. un. Die Errötung, 
das Erröten; la rougeur, honte, timidité, pu-- 


deur. 
ER-RUDERN, (errudern) v. a. Ich errudere-er- 
. ruderte, i. h. errudert; Attraper, joindre à for- 
. ce de rames. a 
ER-RUFEN, (errufen) v. a. irr. Ich errufe - er- 
. rief, i. b. errufen; (rier tant qu'un autré nous 
entende; it. fe faire entendre à force de crier. 
. Er ift zu weit, ich kan oder werde ihn nicht 
errufen; j'ai beau crier, il eft fi loin qu'il ne 
. m'entendra pas. So weit man einen errufen 
kan; d la portée de la voix. 
ER-RUNGEN, (errungen) voy. ER-RINGEN. 
ER-RUNGENSCHAFT,, (Errungenfchaft) (die) 
en, der-, pl. die-en; L’acquifition, acquit, 
s ac les conquéts du mariage. . 
ER-SAGEN , (erfagen) voy. ERW ÆHNEN. 
ER-SAHE, it voy. ER-SEHEN. 
ER-SANK, (erfanf) voy. ER-SINKEN. 
ER-SANN, (erfann) voy. ER-SINNEN. 
ER-SAS, (erfaß) voy. ER-SITZEN. 
ER-SÆTTIGEN , (etfättigen) v. a. Ich erfättige- 
erfättigte, i. h. erfättiget; Rafafier, faturer, 
faire repalire, aflouwir, fatisfaire, contenter, 
' fohler qq. un de gg. ch. Sich erfättigen; pren- 
dre je Johl. Er ift nicht zu erfättigen; on. 
ne le ee raffafier , il avaleroit, il boiroit la: 
mer &3 les poiffons. (fig.) Seinen Geiz, feine 
* Ehrbegierde erfättigen; a/owvir , rajlafier Pine 
avarice, fon ambition. Er ift in feinen Lüften 
nicht zu erfättigen; sl ef in/atiable dans fes 
plaifirs. Die Erlättigung ; le rajlafiement , la 
Jatié, fatwation; it. Vaccomplifjement de fes 
vœux, défirs. Erfättlich; adj. & adv. f able, 
aifé à contenter. Die Erlättlichkeit; {a fatia- 


bilité. 
ER-SATZ, (Er der) gen. des-esi /. pl. 
male RN Hicht Dt Fa 


einen 





ERS. 


einen Erfatz zu thun; il ne veut pas s'accom- 
moder à lui donner un équivalent. 


ER-SAUFEN, (erfaufen) v.n. rr. Icherfaufe-erfoff, 


Jubj. erfoffe, i. b. erfoflen; Se 
re mourir, mourir dans l'eau; être fubmergé; 
être fuffoqus. Im Flufs erfaufen ; fe noyer dans : 


ER-SÆUFEN ‚ Cerfäufen 


noyer , Je fai- 


la rivière. On dit figur. In Wolluft erfofen 
feyn; étre noyé dans les voluptés; nager, ëre 
plongé dans les délices. 
erfoffener Mann; un homme confit en malice. 

ine erfoffene Grube; une mine Jubmergee. 


faufte, i. h. erfaufet; Noyer fubmerger , faire 
mourir dans l'eau. Er ift mir fo feınd, dafs 
er mich mit einem Löffel voll Wailer erfau- 
fen möchte; il me hait fi 
me perdre de quelle manière quece fut. (fig.) Ins 
Verderben bringen ; ruiner, perdre, faire mou- 
rir. Die ng; la fubmerfion, fuffoca- 
tion dans l'eau. 


ER-SCHABEN , (erféaben) v. a. Ich erfchabe- 


ce 
ER-S 


ER-SCHAFFEN, (erféaffen) v. a.örr. Ich erfchaf- 7 
fe-erfchüf; Jubj. erfchüfe ; parf.i. h. erfchaffen. " 


erfchâbte , i. h. erfchabet. Erfcharren ; Accu- 
muler, amafler. Alles was er durch feinen 
Geiz nur erfchaben und erfchinden kann ; tout 
SH peut amajler par fon avarice. 

HACHERN, (erfachern > v. a. Ich er- 
fchachere-erfchacherte, i. h. erfchachert; (pop.) 
Gagner par un trafic frauduleux. 


Créer, faire , tirer du néant, faire naître, don- 
ner l'être, l'exiflence. Alle Dinge find aus Nichts 
erfchaffen ; toutes chofes ont été crébes de rien. 
Der Erfchaffer, der Schöpfer; le créateur. Die 
Erfchaffung ; {a création; extraffion du néant, 


… formation du monde. Vor Erfchaffung der Welt; 


R-SG 


avant les temps. Von Erfchaffung der Welt an; 
depuis le monde eft monde. * 
LEN, (erfallen) v. n. irr. Ich er- 
fchalle-erfchallete, ou erfcholl ; fubj. erfchül- 
garf. L b. erfchollen. Schallen; röonner , 
retentir. Seine Stimme erfchallen laflen ; 
élever fa voix. Es ift ein Gerücht erfchollen ; 
il s’eft répandu wir bruit. Sein Name, fein 
Ruhm ift in der ganzen Welt erfchollen ; de 
nom, fa gloire éclate par tout le monde. Das 
fchallen; le ee ‚ redoublement, ré- 


flexion du Jon; le Jon rendu , renvoyé avec éclat. 


mr ch 


ublication, le débit. 

RREN, (erfdjarren) v. a. Ich erfcharre- 
erfcharrete, i. h. erfcharret ; Amajfer avec pei- 
ne, par des mn Jordides. r hat viel 
Reichthümer erf 


fcheine-erfchien, i. b. erfchienen. Sich fehen 
laffen, fichtbar werden; Paroftre, apparoftre, 
être manifefle, devenir vifible; it. apparoître, 
revenir, Je faire voir. Die Gefpenfter erfchei- 


Ein in der Bosheit - 


v. a. Ich erfiute-er- 


fort, qu'il voudroit . 


‘ fcheinlich ; ce 
FR-SCHEINUNG, (Erfcheinun ) (die) gen. der- 


A pos 


arretz il a amaffé bien des { Einen im Duell erfchiefen : 


R ete | Pr 
ER-SCHEINEN , (erfcheinen) 'v. n. örr. Ich er- . 
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nen des Nachts; les /peföres revierment , - Je font 
voir, - aparoiffent de nuit. ift mir im 
Traume erfchienen ; cela m’efl apparu en fonge. 
Es ift ein Komet erfchienen ; öl a paru une co- 
miete. Der Tag, der Morgen erfcheint; il fait 
jour ; le jour paroft. Die Sterne erfcheinenam 
Himmel ; les étoiles paroiffent au ciel. Wieder 
erfcheinen; reparoftre (en T. d'Afiron.) remon- 
ter. An einem Orte, in einer Gefelichaft er- 
fcheinen ; fe préfenter , paroître en un lieu, une 
Ep a ‚je rendre en e lieu. Ich wer- 
de nicht am beftimmten Ver ungsorte er- 
fcheinen ; je manquerai au rendez vous. Nè- 
ben andern erfcheinen, fich neben,. vor an- 
dern fehen laflen; paroitre fur les rangs. Un- 
terftehft du dich, vor meinen Augen zu er- 
. fcheinen ? ofez-vous paroftre devant moi? Vor 
der Könige erfcheinen; venir par devers le 
Roi. Durch einen Anwald vor Gericht er- 
fcheinen ; comparoître par procureur. Perfön- 
lich erfcheinen ; comparoftre perfonellement , efter 


. à droit, -en droit, -en en kca Nicht auf 


den beftimmten Termin ericheinen ; faire de- 


3 faut, encourir défaut. Der erfcheinende Theil; 


le comparant.  Érfcheinen laflen ; faire parof- 


litre, meltre au jour. Seine Liebe, Hafs, Frei- 


gebigkeit, Tapferkeit erfcheinen laffen,, an 
den legen; faire paroître Jon amour, [a 
haine ER libéralit£, Jon courage. Sein Recht 
erfcheinen laflen, zeigen, darthun; faire ap- 
paroir Jon droit. Es erfcheinet, erhellet, :t. 
erfcheinet gewifs ; il appert. Aus dem allen 
on il paroft Fi tout cela; voy. Er= 
ellen. | 


ER-SCHEINLICH, Cora) adj. & adv. 


höchft klär und er- 
paroii comme le nez au vilage. 


Clair , Bene Das 


die-en; Z’apparition, vifon. Eine gottli- 


pr 1 
. Che Erfcheinung ; une apparition divine. Er- 


fcheinungen haben; avoir des vifions. Ein 

Menfch, der Erfcheinungen hat; unvifiomnaire. 

Erfcheinung vor Gericht ; la comparution. Ei- 
“ ne Erfcheinung in der Luft, am Himmel; ım 
: phénomène. Das Feft der Erfcheinung ; l'Epi- 
Einen gerichtlich wegen nicht kr- 
fcheinung entfchuldigen ; &xoiner. 


ER-SCHIESEN , (erfthiefen) v. a. rr. Ich erfchie- 
- "fe, erfchofs; 


j. erfchöfle,, i. h. erfchoffen ; 
Tuer, tuer d'une balle de plomb, - d'un coup 
de-, tirer, öter la vie avec une ‘arme à feu. 
tuer qq. en duel. 
Er ift mit einer Kanone erfchoffen worden ; 
él a été tué d'un coup de canon. Die Erfchieilung; 
l'aftion de.. : Ê 
ER-SCHIFFEN, (erfiffen) v. a. Ich erfchiffe- 
erfchifte, i. h. erfchiffet ( peu w/.) Gagner, 
atteindre en faifant voile. 
Rırz ‘ ER- 


$co 
-SCHINDEN, 
N pu 


ERS, 


Jub/. erfchünde , i. h. erfchunden; 

Rapiner, voy. CA sen .er[charren. 

ER-SCHLAFFEN, <erfelaffen) v. a. Ich erfchlaf- 
£e-erfchlafte . i. h.erfchlaffet. Schlaf, fchlapı 
machen , Xadcher, amollir it. v. n. av. l'auxil 
feyn. Schlaf werden; /e relächer. Erfchlaf- 
te Nerven; des nerfs relaxés. Die Erfchlaf- 
fung; la rélaxation. _ 


- fchlage, du erfchlägft, er erfchlägt, wir er- 


parf. en: Tuer, affommer, tuer 
d force de coups; mettre, coucher ou étendre Jur 
- de carreau, majlacrer. Einen Ochfen erfchla- 


gen; aflommer un bœuf. Vom Donner efchla- 
gen em: êre fr 6 de la ns ton- 
verre, d'un coup foudre. In allen Gliedern 


- wie erfchlagen, oder fehr müde feyn; étre 
accablé, comme ajlomm£ du travail qu'on a fait. 
Erfchlagen ; (T. de mine.) Durchfchlsgig wer- 
den , in .ein anderes Gebäude kommen; per- 
‚er, donner. Ein Erfchlagener ; wımort, tué, 
Ein von Mördern Erfchlagener ; un homicidé. 
Die Erfchlagung ;, le majjarre , le foudroiem- 
ment. 

ER-SCHLEICHEN, (erfchleichen) va. irr. Ich.er- 


fchleiche, erfchlich, 4 h. erfchlichen ; Sur- 


nes graces du peuple. chlichener Weife ; 
Jubrepticement. Ein erfchlichenes Privilegium; 
un privilège obtenu par furprile. So durch falfches 
Angèben kan erfchlichen werden; Jubreptice, 
Heimlicher weife ; obreptice.  Erfchlichene 
Briefe; lettres obreptices. Die Erfchleichung ; 
la furprije, Jubreption, obreption. Der Erfchlei- 
enung zuvorkommen, vorbeugen; fermer la 
voie de l'obreption. 

ER-SCHLICH, (erfchlich) Joy. ERSCHLEICHEN. 

ER-SCHMEICHELN, ( erfmeicheln) v. a. Ich 
erfchmeichele - erfchmeichelte , i. h. erfchmei- 
chelt, Alatter pour obtenir ; obtenir par flatte- 
rie, par de beiles paroles. 

ER-SCHNAPPEN, (erfchnappen) v. a. Ich er- 
fchnappe-erfchnapte, i. h. erfchnappet ( pop. ) 
Attraper , M bar de gripper, happer, pé- 
cher , prendre, /aifir (un emploi). Kine Mahl- 
zeit erfchnappon; écornifler un diner. Wo ma; 
er das erfchnapt haben ? où a-t-il péché las 
Wer alles erfchnappen will, bekommt gar 
nichts ; qui court Cafe ) deux lièvres , n'en 
prend point, s'en prend pas un. 

ER-SCHOLLEN. (erfcollen) adj. & adv. Reten- 
ti voy. ERSCHALLEN, 


furprendre , donner ou caufer 
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inden) v.a.irr. Ich erfchin- ER-SCHÖPFEN, (erfcjöpfen) +. a. Ich erfchüp- 


fe-erfchüpfte, i. h.erfchüpfet; Zpuijer. Lines 
Lrunnen erfchüpfen; épui/er jun puits. Seine 
Kräfte erfchüpfen; épuyer fes forces: it. Aus- 
zehren, entkräften; attönuer., appauvrir, wer. 
Jemandes -Geduld erfchüpfen; mettre, pouffer„ 
la patiönce ‚de qq. un. à bout. Sich .erfchüpfen ; 
S'ipuifer. ee adj. épuifable. Er- 
Schöpft;, épufé. ‚Kräften vi Mitteln gane 
erfchöpft ; qu é de forces € de moyens. Ein 
ærfchopftes Erdreich; une terre ufée.  Erfchopf- 
te Kräfte; des forces éneruées. Die Lebensgei- 
fter werden durch gar zu heftige Arbeit er- 
schöpft; les .efprits vitaux Je difépent pur trop de 
travail. Die Erfchüpfung ; L'épuifement. 


ER-SCHOSSEN , (erféboffen ) adj. .& adv. Tués 
hie RR ) adj 


Voy. Erfchi 


ee Cufraf) Yoy. ER-SCHREK- 
ER-SCHRECKEN, ie v. a. Ich er- 


fchrecke-erfc.rekte, 1 h. fchrekt. Furcht 
Schrecken verurfachen; Faire peur, intimider, 
la peur, dela 
crainte à qq. un. Einen ftark erfchrscken ; #f- 
rayer, caufer de la terreur ; effaroucher. Diefe 

achricht hat mich febr .erfchreckt ; cette nou- 
velle m'a fort allarmé. Seine Ernfthaftigkeit 
ærfchrekt mich ; Jon férieux me glace. Ihr habt 
ihn ganz erfchrekt, aufler Faffung gebracht; 
vous l'avez tout décomerté. Ich ihn ein 
wenig erfchrekt ; je la lui ai donné bonne. Er 
hat mich erfchrekt; 4 me l'a donné belle. Es 


hat ihn ein Gef erfchrekt ; sn fantôme 
hi a fait peur, l'a effrayé. Eine plozliche 
Furcht, Schrecken verurfächen; allarmer épou- 


vanter ; jetter l'épouvante. Einen durch Droh- 
worte erfchrecken ; épouvanter qq. un. par des 
menaces. 


ER-SCHRECKEN, (erfihredten) v. m ärr. Ich 


erfchrecke - du erfchrikft, er erfchrikt, wir 
erfchrecken, imp. i. erfchräk, fuhj. erfchräke, 
garf.i. b. erfchrocken ; impér. erfchrik; Avoir 
peur , s'effrayer, s'allarmer, s'étonner, S'inti- 
miter, s épouvanter , l'avoir chaude, prendre l'é- 
pouvante, prendre de la terreur; je défaire, 
être Jaif d'horreur; tomber de Jon haut ,. de Ja 
hauleur. Vor dem Anblicke eines Dinges, 
vor etwas erfchrecken;- s’effrayer à la vue d'u- 
ne chofe. Ueber einer Gefahr erfchrecken ; s'ef 
rayer, s’öpouvanter d'un danger. Er erlchrikt 
gleich ; il Je défait d'abord. Er erfchrikt vor 
allem, if fehr furchtfam ; tout lui fait ombre 

Er erfchrikt vor nichts; 4 ef bon , 
de irompette, ine s'étonne point du bruit; 
it. tg. Erichrecken, blafs werden; pélir. 
Antworten, ohne zu erfchrecken ‘répondre 
fans s'ébranler. Das Erichrecken, Erfchreknis 
“mieux die Erfchrockenbeit; la peur, u wis 
efjroi, 


ERS. 


effroi, terreur, intimidatien, épouvante, allar- 
ne, étonnement, interdiflion. 

‚ER-SCHREKLICH, (erfreflih) adj. & adv. 
Schreklich, fürchterlich, fo ein Schrecken 
verurfachet ; &peuvantable, redoutable. Entiez- 
‚lich, greulich; abfcheulich; it. Uebermälig ; 
.épouvantable, horrible, terrible, affreux, ef- 
‚Jrayant, effroyable, étonnant, furieux, mon- 
frucux, prodigieux. Ein erfchreklicher An. 
"blick ; sue vue épouvantable, un régard affreux. 
‚Erfchrekliche Binge fehen, hüren; voir, ap- 
prendre des chofes effroyables ou horribles. Eine 
erfcirekliche Höhe, Tiefe; une hauteur, pro- 
‚fondeur , grandeur terrible, horrible, épouvan- 
‚table. Eine erfchrekliche Stimme ; une voix 
terrible. Ein erfchrekliches Ungewitter, Krieg, 
‚Brand; un.orage, une guerre, incendie terrible. 
‚Eine erfchrekliche Marter; un tourment ef- 
Jroyable. Krfchreklich, fehr gros, übermä- 
Ag, unmifig ; très-grand, exceffif, terrible. 
Eine .erfchrekliche Furcht, Ungeduld ; une 
peur, impatience horrible. Eine erfehrekliche 
Hitze, Kälte; un chaud, froid terrible, horri- 
le. Ein erfchreklicher Hunger, Durft; une 
‚faim, foif horritle. Erfchreklich; adv. épou- 
vantablement, terriblement, horriblement,effroya- 
blement , a ae prodigieufement. 

ÆR-SCHREIBEN , (erfrriben) v. a. irr. Ich er- 
‚fchreibe-erfchrieb, i. h. erfchrieben; Gagner en 
<crivant, en .compofant des ouvrages. Er hat 
dich viel Geld erfchrieben; ia gagné beau- 
£oup avec fa plume. 

ER-SCHREITEN, (erféreiten) v.a.örr. Ich 
erfchreite-erfcbritt , i. h. erfchritten ; Atteiw- 
dre en failant un pas. Ich kan es noch er- 
fchreiten ; je n'ai qu'un pas a faire. 

ER-SCHRICKT, i crfchricft)voy. ERSCHRECKEN. 

ER LEN? (erfchrieben) voy. LRSCHREI- 


ER-SCHRITTEN, Cerfibritteu) voy. ERSCHREI- 


ER-SCHREIEN, (erfreien) voy. ERRUFEN. 
ER-SCHROCKEN, Cerfhroden) adj. & adv. 
Æpouvanté, effrayé, étonné, intimidé, ébaubi, 
de éperdu. Sehr erfchrocken; ébaubi, éber- 
lué, it. Blode; entrepris. Blais; pälijlant. Er- 
fchrocken feyn ; étre confus, céconcerié, avoir 
„Jalarme. Es ift alles erfchrocken; l'allarme 
ef au camp. Ein erfchrockenes Gewillen ; 
une confcience effrayde, timorée. Ein erfchrocke- 
.ner Feind ift halb gefchlagen ; un ennemi épou- 
a eft à demi nn 
R-SCHROCKENHEIT, (Erfrodenbeit) 7/6y. 
: ERSCHRECKEN. . . ” ht 
ER-SCHROTEN , (erfthrofen) v. a. Ich erfchro- 
. te-erfe. rotete, i. h. erfchrotet ; (7. de Mine.) 
Einen Gang erfchroten, entdecken; fouiller 


“#ne.mine. Starke Wailer in einem Gange er-. 


fchroten ; donner fur l'eau. 
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ER-SCHUF, (erfhuf) Yoy. ERSCHAFFEN. 

ER-SCHÜRFEN , (erfürfen) v. a. Ih erfchürfe- 
erfciürfte, i. h. erfchürfet (7. de mine) fouil- 
ler. Die Erfchürfung ; Is fouille; V. Erfchro- 


ten. 

ER SCHÜTTERN, ( erfüttern )v. a. Ich er- 
fchüttere - erfchütterte, i. h. erfchüttert; Se 
couer , étonner, branler, ébraxler. Der Wind 
hat die Bäume dermafen erfchüttert, o% ge- 
fchüttelt, dafs die.Früchte abgefallen find; le vent 
8 tellement fecoué les arbres que les fruits en font 
tombés. Das Erdbèben erfchüttert die Gebau- 

7 de; letremblement de terre ébranle les bâtiments. 
Erichüttert werden ; s'émouvoir. Das Läuten 
-der Glocken hat diefen Thurm erfchüttert; le 
branle des cloches a étonné cette tour. it. Er- 
fchüttern, crouler, écrouler, faire trembler; 
On trouve auffi ce verbe comme neutre au. l'auxil 
feyn; s'ébranier, trembler, frémir. Es don- 
nert fo fehr, dafs alle Häufer davon erfchüt- 
tern; fl tonne fi fort, que les maifons en font 
ébranlées. Die Erfchütterung ; la Jecou/f: ; le fe- 
couement , bran'e, £branlement, croulement, 
tremblement, commotien. 


neh Cerfunben) Joy. ERSCHIN- 
£ 


DEN. . 

ER-SCHWEREN, (erfchweren) v. a. Ich er- 
fchwere-erfchwerte, i h. erfchwèret; Schwer, 
fchwèrer machen ; Aggraver, augmenter, jur- 
charger, accabler, appéfantir. Die Erfcawe- 
zung ; a Jürcharge, charge trop forte. 

ER-SCHWINGEN, erfejwingen , v. a. irr. Ich er- 
fchwinge-erfchwang , os erfchwung; /ubj. er- 
bes où erfchwünge, i. h. erfchwungen. 
Mit Mühe erwerben , erlangen; Gagner, ac- 
pe avec peine, dt. fournm, trouver. Die 

terthanen können die Auflagen nicht mehr 
erfchwingen ; les /ujets ne peuvent plus fournir 
aux charges. Er kan fo viel nicht erfchwin- 
gen, als er zu feinem Unterbalt braucht; sf 
weft pas en état de gagner ce qu'il lui fast pour 
Jon entretien ; il ne peut pas Jurvenir à fes dé- 
.penfes. Die Erfchwingung; l'affion d'acquérir, 
de gagner avec peine le fourniflemnt. Erfchwing- 
lich, unerfchwinglich; unerfchwingliche Auf- 
lagen; des charges auxquelles on ne peut pas 


ournir. 
BÄSECELN, (orfereln) ©. a. Ich erfôgele-erfè- 
gelte, i. h. erfögelt. Durch f(geln einiolen ; 
joindre Pet voiles. 
ERSEHE s (erfehen. v. a. irr. Ic': erfehe-du er- 
fiebeit, er erfiehet, wir erfenen ; imp. i. er- 
“ fahe ;- fubj. erfäbe; parf. i. h. erfeben ; .mp. 
erlieh; Voir, appercevoir , entrevoi-, lire: ans 
g. ch. Aus meinen vorigen werdet ihr erfe- 
3 HA haben ; vous. aurez vu dans ma rrhéd-n- 
te. Etwas von weitem erfenen; fr, up- 
percevoir gg. ch. de loin. it. :rfehs., '.- 
merken , betrachten ; remarquer , o.jerver, u... 
Rrr3 he 


soi 
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Jidérer , it. apprendre. Soviel ich erfehen kan; 
._ “autant que je puis remarquer ; it. Zuvorle- 
hen; prévoir, obferver. Das Wetter aus dem 
Geftirn erfehen ; prevoir le temps dans les afires. 
‘st, Urtheilen ; juger, conclurre. Ich erfehe da- 
raus; je juge par cela. So vilich daraus er- 
fehen kan; autant que j'en puis remarquer; 
it. Erwälen; choifir. Ichhabe mir diefe Per- 
fon zu meiner Braut erfehen; j'ai choifi cette 
perfonne pour mon époufe. it. Beitimmen ; dé- 
igner, Er iner. Der König hat ibn zu feinem 
anzler , Gefandten erfeben ; le roi a jetté les 
eux fur lui pour le faire fon chancelier, Jon am- 
ö Taflaırar; Seine Zeit erfehen; prendre fon 
temps, ménager le temps. 
ER-SESSEN, (erfeffen) voy. ER-SITZEN. 
ER-SETZEN, (erfegen) v. a. Ich erfetze - erfez- 
te, i h. erfetzet. 
“ penfer, compenfer, fuppléer. Ich will das Ue- 
brige erfetzen; je Juppléerai lerefle. Man mufs 
" das Fèhlende erfetzen; à faut Juppleer ce qui 
. snanque. Einen Mangel erfetzen; Juppléer dun 
défaut, au befoin. 
parer le dommage. Einem feinen Schaden er- 
fetzen; dédommager qq. un, acquitier qq. un. 
” Die Koften erfetzen; bonifier, rembourjer les 
fraix, refonder les dépens. Etwas erfetzen, 
wieder gut thun; rendre, reflituer, remplacer, 
rembourjer. Das Entwendete erfetzen; refli- 
tuer, remplacer ce qu'on a détourné. Die Kraf- 
te erfetzen; remettre, rétablir les forces. la 
Jantt. Die Stelle erfetzen; remplacer. Den 
"Abgang der Soldaten erfetzen; secruter. Der 
" Erfetzer; le eher reflituteur. "Erfezlich; 
* adj. € adv. réparable. So nicht zu erfetzen, 
: unerfezlich ; irréparable. Die Erfetzung; la 
! réparation, récompenfe, le fupplöment, dédom- 
. magement, la fatisfaion, le rembourfement, la 
rellitution, compenfation, le remplacement, ré- 
tablifement. Die Erfetzung des Abgangs an 
einer Summe; la /oute, le reflaur. 
ER-SEUFZEN, (erfeufjen) voy. SEUFZEN. 
ER-SIEHET, (erfiehet) voy. ER-SEHEN. 
ER-SINGEN, (erfingen) v. a. irr. Ich erfinge- 
erfang, Jubj. erfange, i. h. erfungen. Durch 
. Singen etwas erlangen, verdienen; Gagner 
en chantant. 2 
ER-SINKEN, Cerfinten) v. a. Ich erfinke-erfank, 
. Jubj. erfinke, i. h. erfunken; (T. de Mine). 
Durch gerades Hinabgraben eine Metall-ader 
finden ; im Abteufen 
exploiter une mine. 
ER-SINNEN,(erfinnen) v. a. irr. Ich erfinne-erfann, 
fubj. erfönne, i. h. erfonnen, Erdenken, er- 
finden ; Imaginer, trouver, concevoir, étudier, 
feindre, fabriquer, s'avifer. Erlinnet was bef- 
fers, wenn ihr kinnet ; trouvez mieux, fi vous 
pouvez. Neue Moden erfinnen; inventer de 
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nouvelles modes. Einen Streich erlinnen; ima- ER-SPO) 


rftatten; réparer, v&om-. 


en Schaden erfetzen; #é- - 


erbrechen; Creufer ,. 
‘ ERS 


ERS. 


3 giner un tour; drejfer, préparer une batterie. 
ine Entfchuldigung erfinnen; trouver, con- 
trouver une excufe. Ich kan nicht erfinnen , 
was er vôr hat; je ne faurois pénétrer Jon def- 
Jein. Die Erfinnung; l'invention, la pénétra- 
tion. &c. « 
ER-SINLICH , (erfinli ) adj. & adv. So 
“ leicht zuerfinnenift ; imaginable, dechiffrable. 
“ Seinem Freunde alle erfinliche Ehre erweifen; 
en 4 Jon ami tous les honneurs imaginables. 
-SITZEN, (erfigen) v. a. irr. Icherfitze-erfäs, 
_ fubj. erfafe, i. h. erfeffen; Acquérir, gagner 
en fe vepofant, -en ne rien faifant, en reflant 
" afls; it. contraller en reflant trop long temps 
afis. Erfitzen, verjähren, durch Verjährung 
an fich bringen ; prefcrire , acquérir par pre- 
Jcrivtion, - par une longue pojlejlion, - par uns 
pojlefion continuée. Die Erlitzung, Verjäh- 
“ rung; la pre/cription. 
ERS-KRUPER, (Ersfruper) vor. DORN-FISCH. 
ER-SONNE, (erfdnne) PR ERSINNEN. 
ER-SOFFEN, (erfoffen) adj. & adv. Noyé, abforbé 
enfereli, Pa Voy. Erfaufen. 
ER-SONNEN, (erfonnen ) adj. & adv. Inventé, 
forgé, feint, imaginé, controuvé, chimérique. 
Voy. Erfinnen. Ein wohlerfonnener Streich; un 
tour bien imaginé. Eine erfonnene Verleum- 
dung; une calomnie controuvée. Ein erfonnenes 
. Mährchen; un conte étudié. Eine luftig erfon- 
‘ nene Ausflucht; un /ubtil faux-fuyant. 
ER-SP/EHEN, ( erfpâben ) vor. AUS-SP/EHEN. 
ER-SPANN, (erfpann) voy. ER-SPINNEN. 
ER-SPAREN, (erfparen) v.a. Ich erfpare-erfpär- 
te, i. h. erfparet; Epar An dem Maule 
‘erfparen; épargner jar a bouche. Die Zeit, 
“Mühe, das Geld ep; épargner le temps, 
la peine, l'argent. Was man erfpärt, ift fo gut, 
als gewonnen; ce qu'on épargne vaut autant 
de gagné. Einem etwas erfharen, aufheben; 
Jauver à gg-un, réferver. Um das Holz zu er- 
Sparen leidet er Kälte; pour menager le bois, il 
-Jouffre le froid. Ich habe mir das erfparet ; j'ai 
mis cela à côté. Von feinem Eflen erfparen ; 
* prendre fur Ja nourriture. Was ich an die Klei- 
der wende, das erfpare ich am Maule; je prends 
fur ma bouche la depenfe de ms habits. Um ein 
" Geringes zu erfparen, gehet ihr fchlecht ge- 
kleidet; à l'appétit de peu de chofe vous allez mal- 
mis, malväu, mal-habillé. Erfparen fie mir die 
Mühe; difpenfez moı de la peine. "Die Erfparung, 
pre l'épargne, le ménage, l'économie. 
SPIELEN, (erfpielen) v. a. Ich erfpiele - er- 
‚fpielte, i. h. erfpielet; . Gagner au jeu, ou ac= 


* quérir par le jeu. } 
ER-SPINNEN, cerfpinnen) v. a. irr. Ich erfpin- 
" ne-erfpann, fubj. erfpänne, (pop. erfponn-er- 
. fpönne) i. h. erfponnen. Durch Spinnen er- 
werben ; Gagner petitement [a vie à En 
INNEN, -(erfponnen) voy. ER- IE 


ERS. 

ER-SPRIESEN, Cerfpriefen) v. n. frr. Ich er- 
fpriefe - erfprofs, Jubj. erfprüffe, i. b. erfprof- 
en. Nutzen fchaffen; Profiter; étre avanta- 
geux, profitable, utile, convenable. Es will 
nichts bei ihm erfpriefen ; tous les Joins qu'on 

re de lui fe pajjent en allées & venues. 
ER-SPRIESLICH, (erfprieslich) adj. € adv. Utile, 
bon, avantageux, profitable, Jalutaire, expédient, 
convenabie. Ein erfprieslicher Rath; un confeil 
utile. Das wird zur Gefundheit erfprieslich 
feyn; cela fera utile, bon pour la Janté. Für 
‘ erfprieslich achten ; Zuger d propos. Einem al- 
les erfpriesliche Wohlergehen anwünfohen ; 
ouhaiter du bien & de la profpérité d qq. un. 
ie Erfprieslichkeit ; l'utilité, le profit, l'avan- 


tage. 2 
ER-SPRINGEN, (erfpringen) v. a. irr. Ich er- 
fpringe-erfprang, /ubj. erfpränge, i. h. erfprun- 
gen. Du:chSpringen erreichen, erlangen; At- 
traper en Jautant. 
ER SPROS EN, (erfproffen) voy. ERSPRIESEN. 
ER-SPRUNGEN, (erfprungen) voy. ERSPRIN- 


GEN. 

ERST, (erff) adv. erftlich, zuerft, fürs erfte,- 
zum erften, am erften; Premièrement, en pre- 
mier lieu, le premier point. Man mufs eine Sa- 
che erft überlegen, und hernach thun; 5! faut 
pores examiner la chofe © puis agir. 

er Liftigfte wird oft am erften gefangen ; le 
plus fin eß Jouvent le premier pris. Ich wil 
mich erft berathen, ehe ich mich einlafle; je 
prendrai confeil avant que de m'engager. Zuerkt, 
am erften; le premier, d’abord. er zuerft, 
am erften kommt, der fizt oben an ; celui qui 
vjent le premier prend la premiere place, Wer 
am erften kömmt, der mahlt erft; le premier 
venu ct le premier engrené; les nt vont 
devant. Trachtet zuerit, am eriten darnach, 
dafs-; ayez foin premièrement de-. Er kon- 


te zuerft nicht fortkommen, aber hernach- ; il. 
ne pi reuffir d'abord, mais dans lafuite-. Wer- 


zuerft gewann, ward zulezt ein armerMann; 
celui qui gagne d'abord perd à la fin. Eïrk, 
vorhèro; auparavant. Er ift reicher, from- 
mer geworden, als er erft war; il eff devenu 
lus riche, plus Jage, qu'il n'étoit auparavant. 
m Anfange; aw commencement. Hauptfäch- 
lich; principalement, furtout. Erft, dereinft, 
dermalcins; enfin, un jour, alors. Erfter Ta- 


ge, erftes Tee au premier jour. Der foll: 


noch erft geboren werden, welcher -; ef 
à naitre, qui-. Erft, nur erft, allererft; /eu- 
lement, ne-que, ne faire ow venir que -; tout d 
cette heure, tout maintenant. Allerft, neulich; 
dernièrement, il ny a pas long temps, nouvel- 
lement, frafchement, tout nouvellement, À 
peu, depuis fort peu de temps. Er ift erft ge- 
ftorben ; sl vient ae mourir. Es ift erft fünf Uhr; 
il n’efl que cing heures. Ich bin erft gekom- 
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men; je ne fais que de venir. Wir find aller- 
erft von ihm gegangen; nous ne fai/ons que-,. 
nous venons de le quitter. Ich habe ihn erft- 
vor einer Stunde gelehen; il ny a qu'une heu- 
re que je l'ai vu. Ich habe es erft in den Hän- 
den gehabt ; il n'y a qu'un moment que je Pa- 
vois dans les mains. 


ER-STANDEN, (erffanden) voy. Erftehen, Er- 


ftanden feyn; Eire reffujtité. 


ER-STARB, (erftarb) voy. ER-STERBEN. 
ER-STARKEN, (erffarten) v.n. Ich erftarke- 


. erftarkte, i. b. ten Stark werden; Se 
fortifier, devenir fort. Die Erftarkung ; le ren- 
forcement, renfort. (peu uf.). : 


ER-STARREN, (erffarren) v. n. Ich erftarre-er- 


‘ ftarte, i. b. erftarret. Starr, fteif werden; 
Roïdir, devenir roide, s'engourdir. Vor Kälte 
erftarren ; tranfir, étre tout tranji , être roide 
de froid, gourd. Vor Verwunderung ganz 
er n ; étre tout furpris, tout étonné. tout 

* ébaubi. Vor Furcht erftarren, unbeweglich 
u être Jaif de crainte, de peur, de frayeur 

refler immobile, étre tout interdit. Erftatret; 
adj. & adv. roide, engourdi, tranfi, gourd. 
Erftarrete Hände haben; avoir les mains gow- 
des. Erftarrete Glieder wieder beweglich ma- 
chen; degourdir. Das Eritarren, die Erftar- 

"rung; ka roideur , l'engourdiflement, le tranff- 
Jement, étonnement. Die Eritarrung der Köten 
ein Pferdes; la forme. . 


ER-STATTEN, (erftatten) v. a. Ich erftatte-er- 


ftattete, i.h. erftattet ; Rendre, réparer, rem. 

plir, faire le remplacement de qq. ch. rendre la- 

pareille, le réciproque, le change. Den Schaden 

erftatten; dédommager. Voy. Erfetzen. Be- 

richt erftatten; faire un rapport. Dank erftat- 
‘ten, ou abftatten;. rendre graces. Die Erftat- 
"tung, Erfetzung; le dédommagement. Die Ex- 
* ftattung eines Berichts; le rapport. Û 


ER-STAUNEN, (erftaunen) v. #. Ich erftaune- 


erftaunte, i. b. eritaunet, Sich verwundern; 
Sötonner , étre Jurpris. Vor Verwunderung, 
' Freude erftaunen; étre Jp d’admiration, de 
joie, admirer, s’ömerveiller. Ganz erftaunt feyn; 
= put LA proie) De ae vr aa 
fon efprit & Pinterdit. I. rzt feyn; 
étre con cs » effaré, interdit, confus, en ju, 
Jens. Erftaunt ftehen bleiben ; demeurer éper-. 
Br être frappé d’ttonnement. Er blieb eftaunt- 
ftehen; # je tenoit là debout faifi d'étonnement. 
Erftaunend, erftaunlich; adj. & adv. étonnant, 
Surprenant, enchanté. Eine eritaunliche Stärke, 
Bosheit; une force, malice étonnante. Erfaun- 
liche Geldfummen ; des fommes immenfes. Ex- 
ftaunenswürdig; adj. € adv. miraculeux. Er- 
ftaunenswürdige Dinge; des chofes [urprenau- 
tes. Das Erftaunen, die Erftaunung; l'étonne- 
ment, la Lee conflernation, confufion, fra- 
yeur , ls Jaifıljement, la fupeur, l'épouvante. Ei- 
nen 
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nen in Erftaunen fetzen; donner de Padmira- 
ion à qq. 


t un. 
ERSTE, (erfie) (der, die, das) gen. des-n, pl. 


die-n; Ze premier, la premiere. Il s'emploie 


. aufii adjeflivement. Die Kinder erfter Ehe; les 


enjants du premier lit. Seine erfte Frau; /a 
première femme. Von der erften Kindheit 


an; dès la plus tendre enfance, dès le berceau. 


Der erfte in der ba 0 Würde; le premier 
en ordre, en dignité. Der erfte Prinz vom 
Geblüte, in Frankreich; Monfieur. Erftes, 
ältefies Recht; titre, droit primordial. Der 
Erfte in einer Familie; Is chef de famille. Der 
erfte, ältere unter zweien; le majeur. Der 
Erfte fangt an; les premiers vont devant. Ei- 
nem die erfte Stelle, Rolle gèben; domer,. cé- 
der le pas, donner le premier rang. Ich will 
nicht der Erfte feyn; je ne veux pas étre le pre- 
mier. Er will immer der Erfte feyn; 5 veut 


. toujours primer. Der hundert und erfte; le 


cent unième. Die Krankheit liegt in den erften- 
Wéègen, kommt von der erften übeln Ver- 


. dauung her; fe mal.ofl dans les premières voies. 


Das ift: nur fein erfter Verfuch; ce ns font que 
Jes prémices. In der erften Hitze; dans le fort 
de la colère. Das erfte mal; {a premiere fois. 
Die erfte Kirche; l'églife primitive, Die erften 


Völker, Bewohner eines Landes; les aborigè- 


nes. Der erfie der befte; le premier gi Je pré 
Jente, le premier venu. Das erfte befte; 
le premier ef le meilleur. Den erften den beiten 
niederftofen; percer le flanc du premier venu. 


ER-STECHEN, (er ee irr. Ich erfteche, 


du erftichft, er erfticht,. wir erftechen &c.. imp, 


ich erftäch, /ubj. erftèche, parf. i. h. erftochen,- 


impbr. erlich; Tuer d'un coup d'épée, de cou- 
teau, de lance, tuer, percer avec une arme tran- 


. chante, pafler une épée au travers du corps, lar- 


der qq. un de fon épée. Mit einem Dolche er- 


. ftechen; poignarder, tuer qq. un d coups de da- 


On dit figur. Einen mit den Augen er- 
Bm: manger des yeux. regarder qq. un en- 


tre les deux yeux. Er fieht mich an, als wenn: 


er mich mit den Augen erftechen wollte; jl 
m’ajlajine de Jes regards. Sich erftechen; Je 
donner de Jon épée au travers du corps. Das 
Erftechen ; l'affion de poignarder. 


ER-STECKEN , (erftecfen) voy. ER-STICKEN.. 
ER-STEHEN, (erfichen) v. a irr. Ich erftehe- 


erftand, /ubj. erftände, i.h. erflanden. In ei- 
nem Ausrüf kaufen, an fich bringen; avoir, 
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ER-STEHEN, (erftefen) v. n. irr. avec Pauxil, 
feyn. (La conjugaifon eff la méme que celle de 
batlif.) Reflufciter. Ehriftus der Herr it am 
dritten Tage erftanden; Notre-Seigueur reffus- 
cita le troilième jour. 

ER-STEIGEN, (erficigen) & a: irr. Ich erfteige- 
erftieg, i. h. eritiegen; Monter, pajfer. Einen 
Berg erfteigen ; monter une montagne, gagner 
le de[fus de la montigne. Die Mauern erfteigen ; 
monter par deffus les murailles. Mit einer Lei- 
ter, Sturmleiter erfteigen; efcalader; it, Mit 
Sturm einnehmen: prendre, :mporter d'affaut, 
forcer. ( Fig.) Den höchften Gipfel der Ehren 
erfteigen; monter au faite des honneurs, aux 
plus grauds honneurs. Die Erfteignng; l'aion 
de... l'efcaladr, l'affaut. Erfteiglich; adj. € 
adv. ce qui peut être efcaladé, furmontable: 

ER-STEIGERN , (erfleigern) v. a. Ich erfteigere- 
erfteigerte,. i. h. eriteigert ; (Se dit en Bavière 
au lieu de erhöhen) Haufer le prix de qq. ch. 
Die Erfteigerung; le haufJement. 

er (erfter) 3. ERSTE, ERSTENS, voy. 


ER-STERBEN, (efterben) u: m irr. Ich erfter- 
be, du erftirbft, er erfürbt, wir erfterben &c. 
imp. ich erftarb, fui. erftürbe, parf. i b. er- 
ftorben,. imper. erftirb; Mourir, expirer. On 
Je Jert ordinairement. de ce verbe comme un ter- 
me de polite]e à la fin d'une lettre où d'une Jap- 
plique, en difant: Ich erfterbe Ihr gehoriam- 
fter Diener; je Juis jusqu'à la mort Votre très- 
humble Serviteur.. On it figur. Erftorbene Lie- 
be; amour éteint. Erftorbene Glieder; des 
membres engourdis. Esftorbenes Holz; du 
bois mort. Mit halb erftorbener Stimme; avec 

. une voix défaillante. Eine erftorbene Schün- 
heit; une beauté flétrie. Er konte nicht erfter- 
ben mieux fterben, bis; il ne put mourir, ex- 
girer, que... Die Erfterbung eines Giiedes ; {a 

ze r, flupöfaßlion, fideration. 
ST-GEBOREN,. (erfigeboren ) adj. € adv. 
Premier né; it. aîné. Der. erftgebörne Sohn; 
be fils aîné. ER. Juhfl. Der Erfigeborne in einer 

vornehmen Familie; P’afne. Der erftgeborne 

Sohn:der Kirche; ifo aîné de l'Eglife. 

ês 


le droit d'afneffe, la pri- 
Nach dem Rechte der Erftgeburt 
r droit d'afneffe. 

3 (erfigemeldet) adj. E? adr. 


Susdit.. Erfterwéhnt ; /usmentionne. 


recevoir, acheter à l'enchère, à l'encan, acheter ERST-GESCHAFFEN, (erfigefchaffen) adj. & adv. 
- dans une vente publique, au plus offrant. avoir 


par enchère, en dernier encher.Jeur. Hausrath 

im Ausruf erfichen ; acheter des meubles à l'en- 

can. Ein Haus erftehen; enchérir une maijon,. 

Pacquérir par enchère; it. Erftehen , durch Ste- 

Le erwerben; (peu u/.) gagner on Je tonant 
bout, 


Die erftgefehaffene Menfchen; les protoplafes, 
emiers parents. 

"STICKEN, (erfiicken‘ v. a. Ich erfticke- er- 
ftikte, i. h. erftikt; Etonfer, fuffoquer, étran- 
.gler. Der Rauch hat iin erftikt; 5 a été fuf- 
oqué par ia fusée. Sie !at ihrKindim Schlafe 
erliikt; elle a Kouff: Jon enfant en Mare 
ie- 


ERS. 


Diefer Biffen hätte mich bald erftikt; ce mor- 
ceau a failli m'étrangler. Erfticken; Je prend 
aufi comme v. n. avec l'auxil. feyn; étouffer, 
s'étrangler, étre faffoqué. Er ift an einem Kern 
erfükt; 4 Mer avec un pépin. Vor Hitze, 
Staub, Lachen erfticken; étouffer de chaud, de 
ouffière, étouffer de rire. an müchte vor 
Elze erfticken; à fait une chaleur étouffants. 
Er fuchte die Todesfurcht in fich zu erfticken; 
“dl chercha à s'étourdir fer la crainte de la mort, 
Erftikt; adj. & adv. tout Juloand étranglé. 
Erftikt im Wafler; noyé. Erfticken, die 
Erftickung ; l'étoufement, la fuffocation, (pop.)_ 
ot | 
ER-STINKEN , (erftinfen) v.n. irr. Ich erftinke- 
erftank, fubj. erftinke, (pop. erftunk , erftün- 
ke) i. b. eritunken. Stinkend werden; /e ga- 
ter, s'empuantir. On dit popul. Däs ift erftun- 
ken und erlogen; c'eff un horrible menfonge. 
ER-STIEG, (erftieg) voy. ER-STEIGEN. . 
ER-STIRBT, nn voy. ER-STERBEN. 
ERST-LICH, (erftlidy) voy. ERST. ; 
ERST-LING, (Erfiling) (der) gen des-es, pl. 
die-e; Le premier fruit. Die Erftlinge opfern; 
= Re les prémices. Gott die Eritlinge feiner 
abre widmen, aufopfern; con/acrer a Dieu 
les prémices de Jon Age, fes premières années, 
Ja jeuneffe. Die Erftlinge feiner Studien zei- 
gen ; faire voir le premier fruit de Jes études, 
ER-STÖCHEN, (erftochen) voy. ER-STECHEN. 
ER-STOPPELN, (Rp) v. a Ich erftoppe- 
le - erftoppelte, i. h. erftoppelt; Glaner, gag- 
ner avec peine. 
ER-STORBEN , (erftorben) adj. € adv. voy. ER- 
STERBEN. 
ER-STREBEN , (erftreben) v. a. Ich erftrèbe-er- 
ftrèbte, i. h. erftrèbet; Acquérir, obtenir, con- 
uérir par une affiduité continuelle, 
ER-STRECKEN, (erftrecfen) v. a. Ich erftrecke- 
erftrekte, i h, erftrecket; II ne fe dit que fi- 
pren Ausdèhnen, erweitern ; étendre, 
largir. Sich erftrecken ; s’étenire, étre de 
grande étendue. Diefer Wald erftrecket fich 
weit; cette forétiefi de grande étendue. Das 
Land erftrekt fich langft dem Mér; le pays 
s'étend le long de la mer. Diefes Land erftrekt 
fich weit in die See; cette terre fe jette bien 
avant en mer. Der Wald erftrekt fich vom 
Dorfe an bis an den Ström; la forét va Beh 
le village jusqu'à la rivière; it. Sich belaufen; 
monter, aller d... Die Zahl, Summe erftrekt 
fich auf fo hoch; le nombre, la fomme monte 
à tant; it. Sich erftrecken, einen Einflufs ha- 
ben; influer. Eine gute Erziehung erftrekt 
fich über alle Handlungen des Lebens; me 
bonne éducatios irflue fur toutes les aions de 
da vie. Was euc' widerfahren ift, erftrekt fich 
auch auf mehrere andere; ce qui vous efl arri- 
us ee: Jon influence fur plufieurs autres, Sei< 
ON. : & 3 Ag > 
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ne Macht, Fähigkeit erftrecket fich nicht fo 

weit; /on pouvoir, fa capacité ne va pas fi loin. 

Das eritrekt fich ziemlich hoch; cela va bien 

haut. So weit fich mein geringer Verftand 

erftrekt; /elon ma petite capacité. It. Fortgehen; 
s’avancer. Das Ehrecken, die Erftreckung; 
l'étendue. 

ER-STREITEN, (erftreiten) v. a. irr. Ich erftrei- 
te - erftritt, i. b. erftritten; Gagner, emporter 
Pr la force, par une viRoire. Diefe Erbfchaft 

ter durch einen Prozefs erftritten; i! a em- 
porté cette en par un procès. Die Erftrei- 
tune l'aflion de... 

ER-STÜRBE, (erffürbe) voy. ER-STERBEN. 

ER-STRITTEN, (erftritten) voy. ER-STREITEN. 

ER-STUMMEN, (erflummen) v. n. Ich erftum- 
me-erftumte, i. b. erftummet; Demeurer muet, 
interdit, ne Javoir que dire, demeurer court, 

. perdre la parole. Voy. Verftummen. 

ER-STUNKEN, (erftunfen) adj. € adv. (pop.) 

… Es ift erftunken und erlogen ; c'ef le plus grand 
menfonge du monde, un pur menfonge, un men- 
Jonge achevé. Erftunkenes Lèder; peau demi- 

ourrie. Voy. Erftinken. 

ER-STÜRMEN, (erftürmen) v. a. Ich erftürme- 
erftürmte, i. h. erftürmet. Eine Stadt erfür- 
men ox durch Sturm erobern; Emporter une 
ville d'affaut. 

ER-SUCHEN , (erfüchen) v. a. Ich erfuche- er- 
fuchte, i. h. erfuchet. . Bitten; Prier, deman- 
der. Ich erfuche Sie gehorfamft hierum; je 
vous prie, Jupplie, de me faire ce plaifir. Ich 
habe ihn recht fehr, recht herzlich erfuchtz 
je l'ai prié de tout mom cœur; it. implorer, re- 
quérir. Die erfuchten Beiftände; affifians 
requis. Das Erfachen, die Erfuchung ; la priè- 
re, demande, Jupplication, réqu'fition, implo- 
ration. Erfuchungsbriefe ; lettres réquifitoriales. 

ER-TANZEN , (ertangen) v. a. Ich ertanze - er- 
tanzte, i. h. ertanzet; Gagner en danfant. 

ER-TAPPEN, (ertappen) v. a. Ich ertappe -'er- 
tapte, i. b:ertappet, Greifen; Prendre, attra- 
per, furprendre; it. atteindre, joindre. Auf 
der That, auf frifcher That ertappen; /urpren- 

dre fur le fait, prendre qq. un en flagrant délit. 

Ertapt, ergriffen werden; donner dedans, donner 

dans le panneau, dans le piège. Ich habe ihn 

ertapt; il eff tombé dans mes Wieder 
ertappen; rattraper, reprendre, raccrocher. Wo 
man euch wieder dabei ertapt... fi vous y re- 


venez... 
ER-TAUSCHEN, (ertaufchen) v. a. Ich ertaufche- 
ertaufchte, i. h. ertaufchet. Eintaufchen; 7ro- 


ner. 
ER-THEILEN, (erteilen) v. a. Ich ertheile-er- 
theilte, i. h. ertheilet. Austheilen; Difribuer. 
Einen Befehl ertheilen; donner ordre, publier. 
Ein Amt ertheilen ; con/érer un emploi, Einen 
Neues ercheilen ; informer. qq. un de q. = 
ss > x "ERs 
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Den Abfchied ertheilen ; douner un congé. Voll- 
macht ertheilen ; pr procuration. Die Er- 
theilung; {a difribulion, publication, collation. 
ER-TÖDTEN, (ertöbten) voy. TODTEN ; Fai- 
re mourir, amortir. 
ER-1O0NEN, (ertönen) v. n. Ich ertüne- erton- 


ERW. 


ER-ÜRRIGEN, (erübrigen) v. a. Ich erfbrige- 
erübrigte, i. h. erübri Uebrig behalten ; 
avoir de refle. Wir haben von unferer Mahl- 
zeit nichts erübriget; il weft rien refld de no- 
tre repas; it. Erfparen; épargner, garder, met- 
tre à part, d côté. Die Erübrigung; l'épargne, 


te, i. b. ertönet; Sonner, réfonner, faire du 
bruit, retmir. Die Ertonung ; le réfonnement. 

ÆER-TRAG, (Ertrag) (der DE des- es, /. pl. 
Le rapport, revenu. Ein Güt von grofem Er- 
trag; une terre de grand rapport. Ertrag ei- 
nes Gutes; le revenu. Ertragfam; adv. de bon 
rapport. 

ER-TRAGEN, (ertracen) v. a. irr. Ich ertrage, 
du erträglt, er ertrügt, wir ertragen &c, imp. 
ich ertrüg, fubj. ertrüge, parf. i. h. ertragen; 
Supporter, Joutenir,, fouffrir, endurer, compa- 
tir à qq. ch., permetire. Willig, geduldig er- 
tragen, verfchmerzen; prendre em gré, digé- 
rer un de une menace, prendre en patien- 
ce, avaler doux comme lait. Einen Schimpf 
ertragen; avaler, boire un affront; it. tolérer, 

“ efuyer ; it. übernehmen; porter, prendre fur 
Joi. Das Ertragen, die Ertragung; le fupport, 
foutien, la permiffion, tolérance, fouffrance, con- 
défcendence, le dédommagement. 

ER-TRÆGLICH, (erträghi) adj. & adv. Sup- 
portable, tolerable; it. doux, humain, patient. 
Erträglich, erträglicher machen; alleger, adou- 
cir, joulager. Das -fchlechte Perses einer 
That in den Augen der Welt erträglich ma- 
chen; degut/er aux yeux du monde ce qu'une 
aËtion a de bas, de foible. Erträglich; adv. 
[upportablement, tolérablement, doucement, hu- 
mainement, patiemmeut, pajlablement. Die Er- 
träglichkeit; la folérance, douceur, humanité, 

" patience. Fa Ertrag. 

-TRÆNKEN, (ertränfen) v. a. Ich ertränke- 
ertränkte, i. h. ertränket; Noyer, fubmerger. 
Foy. Erfiufen. 

ER-TRANK, (ertranf) voy. ER-TRINKEN. 

ER-TREUMEN, (ertrdunmen) v. a. Ich erträu- 
me-erträumte, I. h. erträumet; S’imaginer, 
réver, fonger. Erträumte Bilder; des réveries. 


chümdres. 4 
ER-TRETEN, (erfreten) voy, ZERTRETEN. 
ER-TRINKEN, (ertrinfen) v. n. irr. Ich ertrin- 

ke-ertrank, /ubj. ertränke, i.b. ertrunken; 

Se nouer, étre fabmergé, étre englouti des eaux. 

Ins Waffer fallen und ertrinken ; tomber dans 

l'eau Eÿ fe noyer. Er ift unter dem Eife er- 

trunken; il s’eß noyé Jous la glace, Die Er- 

a l'aflion de mourir dans l'eau. 
ER-TROTZ 

ertrozte, i. h. ertrotzet; E:nporter une chofe 

‚de hauteur, arracker à qq. un par menace. Die 

Ertrotzung ; Paflion de... . 

ER-TRUG, (ertrug) =: ER-TRAGEN, 
ERTZ , (Ei) og. ERZ 


EN, (ertrogen) v. a. Ich ertrotze -. 


rejle. 

ERVE, (Erbe) (die) gen. der-, pl. die-n; L'ers 
ou vejhe ‘noire, plante legumineufe €? annuelle, 

ER-WÄCHEN, (ertoadhen) v. n. Ich erwache- 
erwachte, i. b. erwachet; S'éveiller, fe réveil 
ler, Je désendormir. Schnell und mit Schrek- 
ken erwachen ; s’dveiller en furfaut. (fig.) Vom 
Tode erwachen; revivre, reffufciter, revenir de 
la mort d la vie. Das Erwachen; le réveil 
Die Erwachzeit; le. déjuc. 

ER-WACHSEN, (ertoachfen) v.n. irr. Ich erwach- 
fe, du erwächfelt, er erwächft, wir erwach- 
fen &c. imp. ich erwuchs, /ubj. erwüchfe,, 
parf. i. b. erwachfen; Croître, venir de la ter- 
re, dela graine. it. Wir find mit einanderer- 
wachfen ou aufgewachfen; nous avons été éle- 
ves enfemble. Zu grofen Ehren, Reichthum;, 
Mecht erwachfen; s’accroftre en homneurs, en 
biens, en puillance. Zu einem grofen Reiche 
erwachfen; former un empire confidérable. Es 
kan hieraus ein grofes Unglück erwachfen ; 
il en peut naître un grand malheur. Erwach- . 
fen; ad. & adv. d'une grandeur raifonnable. 
Ein ziemiich erwachfener Knabe; un gargon 
d'une eur raifonnable. In der Ueppigkeit 

“ erwachfen, aufgewachfen; nourri dans le li- 
bertinage. Ein erwachfener Menfch von rei-. 
fem Alter; un homme fait, en dge, d'un âge 
mûr. Wenn ich werde erwachfen feyn ; quand 
je ferai en âge. Ein erwachfenes, mannbares 

rauenzimmer; une file nubile. Sie ift noch 
nicht erwachfen ; elle n'efi pas encore mariable. 

ER-WÆGEN, (erwägen) 2. a. irr. Ich erwäge- 
erwög, Jubj. erwüge, i. h. erwogen; Exa- 
miner, discuter une ch. Die Sache ift nicht 
binlänglich erwogen worden; la chofe n'a pas 
été examinée fufjamment ; st. juger de... vé- 
fléchir, faire réfléxion, PCR enfer à, con- 
Jidérer, compter. Eine Sache reiflich erwägen; 
confiderer mürement une affaire. Alles wohl 

erwogen; après tout, tout bien confidéré, comp- 

té. Alles wohl erwogen, finde ich &c. ayant 
tout compal]é, à tout prendre, tout bien compté 
& rabatiu je trouve &c. Die Erwägung; la 
réflexion, confidération, l'examen. Nach reifer 
Erwägung; après une mûre confidération, après 
y avoir fait une Jéri-ufe réflexion. Nach Erwi- 
gung des Gefuches; vula requête. Nach reifli- 
cher Erwägung alier Umftände; de Jorte que, 
tout bien compté. In Erwägung feiner Dienfte; 
en confidération de fes fervices. 

ER-WÆHLEN, (errbéblen) v. a. Ich erwähle - 
erwählte, i h erwählet; Cherfir, élire. Eine. 

Lèbens- 


ERW. 


Lèbensart, Profefsion erwählen; choifir un gen- 
ve de vie, une profejion. Er ift zum König 
.erwählt worden; il a été élu Roi. Man hat 

ihm vorgefchlagen aus zweien eins zu erwäh- 
„len; .on lui a propofe alternative. Einen An- 
‚führer erwählen; faire dlefion d'un chef; it. 

Erwählen, beftimmen; 2 T. de Theol.) pré- 
„definer. Erwählt; adj. & adv. choifi, élu, nom- 

me. Eie Erwählung; la choix, l'éle@ion. Voy. 


. Wahl, 

ER-WIEHNEN, (ertväßnen) v. a. Ich erwähne- 

. erwähnte, i. h. erwähnet; Faire mention, par- 
ler de.. toucher qq. ch. de, alleguer, mention- 
ner. Einer Sache im Vorbeigehen erwähnen ; 
faire mention d'une ch. en pi Erwäbnt; 
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ken; encourager qq. un d l'étude. ‚Ekel er- 
wecken; exciter du degoüt, ôter l'appétit, affa- 
dir. Appetit erwecken; apéiifler, mettre en 
appétit; it. Verurfachen; caufer, produire, fai- 
re naître, feier. Dieles hat die Begierde in 
mir erwecket; cela a fait aaître en moi Pen- 
vie de... Eine Leidenfchaft erwecken; ani- 
mer une pafion. Erweckend; adj. & adv. qui 
réveille, fait, donne, caule. Erweklich, er- 
baulich; édifiant, exemplaire. Die Erweckung ; 
baflion de réveiller, le réveil, l'encouragement, 
incitation, infligation, excitation. Ein Wort 
zur Erweckung, Erbauung rèden; dire un mot 
d'édification. Erweckung eingefthlafener, er- 
ftarter Glieder; le dégourdiffement. 


ajant. 
. adj, & adv. mentionné, dit, ai, Jusmention- 
..nd, nommé. Die erwähnte Perfon; la perfonne 
dont on a fait mention. Die Erwähnung; la 
mention, commémoration. 
ER-WARMEN, (ertoarmen) v. n. Ich erwarme- 


ER-WEGEN, (erivegen) voy. ER-WÆGEN. 
ER-WEHLEN, (ertveblen) voy. ER-WÆHLEN. 
ER-WEHNEN; (ertvehnen) voy. ERWÆHNEN. 
ER-WEHREN, (eriwebren) (fich) u r. Ich er- 
wehre - erwèhrte mich, i bh. mich erwehret; 


erwarmte, i. b. erwarmet; (pen uf.) Warm 
. werden; Ss réchauffer, s'échauffer, commencer 
..a avoir chaud. Setzet diefes ans Fener, da- 
* mit es erwarme où warm werde; mettez cela au 
. feu, qu'il s'échauffr. Ich bin vom Laufen ganz 
. erwarmt; je me Juis tout échauffé à courir. Die 
. Erwarmung; l'effet de Fallion d'échauffer. 
ER-WZERMEN, (erwärmen) v. a. Ich erwärme- 
erwärmte, i. h. erwärmet. Warm machen; 
. Chauffer, réchauffer, échauffer, it. dögourdir. 
Ein Hemde ein wenig über dem Feuer erwär- 
men; Adler une chemife. -Das Waller ein we- 
nig erwärmen, verfchlagen laffen ; dégourdir. 
- Ich bin ganz erfroren, ich mufs mich wieder 
erwärmen; je fuis tout tranfi de froid, #l faut 
2 me chauffe, réchauffe. Die Erwärmung ; 
Fazlın d'échauffer, le degourdijfement, calèfa- 


om 
ER-WARTEN, (erwarten) v, a. Ich erwarte-er- 
. wartete, i. h. erwartet; Altendre, sattendre 
ag. ch. Er bleibt zu lange aus, ich kan ihn 
nicht erwarten; 3) tarde trop, je ne puis pas 
. attendre qu'il foit venu. Wir erwarten mit ehe- 
ftem gute Zeitung: nous nous atlendons au pre- 
- wie jour d apprendre de bonnes nouualles.. Be- 
quèmere Zeit erwar'en; temporifer. Erwartet 
werden ; dire citendu. Die Erwartung; fat. 
. tente. Inder Erwurcung ftehen; être dans l'at- 
: teste. Eines Erwarepngitäufchen; frufirer l'at- 
. tante de qq. un. In Erwartung ; en attendant. 
Die Erwartung beflerer Zeit, bequèmerer Ge- 

* _ lègenheité lé témporifement. . - :. 
ER-WECKEN, Kerne) %.a. Ich erwecke- 
erwekte, i. b. erwecket; Æyueiler, réveiller, 
- dösendermiri Vom Tode erwecken; self 
citer, faire revivre, réveiller; it. figur. Auf- 
wecken, aufwärmen, anreitzen; réveiller, ex- 
citer, encourager. Einen Aufruhr erwecken; 
- exciter sue fädtkion. :. Einen: zum Fleifs erwek- 


. douçir, s'amaollir. 


Se défendre, S'empécher. Sich des Hnngers, 
der Kälte erwehren; /e défendre de la faim, 
du froid. Ich kan mich des Schlafs nicht er- 
wehren; je ne Jaurais m'empécher de dormir. 


ER-WEICHEN, (ertveichen) v. a. Ich erweiche- 


erweichte, i. h. erweichet. eich machen; 
Amollir, rendre mou. Das Fleifch durch Ko- 
chen erweichen; attendrir la viande en la fai- 
Jant bouillir. Das Eifen erweichen ; adowcir Is 
fer; it. détremper, macérer. Eine Gefchwulft er- 
‚weichen; mollifier une tumeur. ( Figur.) Er- 
weichen, bewegen, rühren ; attendrir, adoucir, 
amollir, ramollir, toucher, fléchir, émouvoir, 
Sein Herz ift fo hart, dafs es durch nichts er- 
weicht werden kan; ia le cœur fi dur que 
rien ne le peut attendrir, émouvoir. Sich- er 
weichen laflen ; /e laiffer fléchir, vaincre. Laf- 
fet euch meine Thränen erweichen; laifez-vous 
fléchir d mes larmes. Erweichen, Je prend aufli 
comme uv. n Weich werden; s’attendrir, sa- 
Das Eifen erweicht durchs 
Feuer; Le fer s’adausit par le feu. Das Wachs 
erweicht an der Sonne; (a cire s’amoliit au 
Joleil. Eine durchs Wüffern und Ausftreichen 
wohl erweichte Haut; sne peau revenue, ra- 


. battue. Wohlgebühltes, abgehärtes und er- 


Per da cuir en ee er 
adj. v. malaßique a} rafli- 
ue, émollient , réjolutif, ou 3 er 
fin erweichendes Pflafier; le di ‚ blanc 


'achylon 
. de mefué. Erweichende Salbe für die Pferde; 
. ramolade, Die Erweichung; Fattendriffement , 
, adoucijlement, amollifement. Érweichung durchs 
. Kochen; l'élixation. Erweichung durch etwas 


Fiüfsiges; la macération. ‘Der Erweichbottig; 
la cuve, le bac à formes. “5: 


ER-WEINEN, (etveinen):n a, Ich erweine-er- 


weinte, i. h. erweinet; Obtenir par. des pleurs. 
Sss 2 Sie 
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Sie bat fich Vergèbung erweinet; d force de 
pleurer elle a obtenu pardon. 

ER-WEIS, (Œriveis) (der) gen. des- es, pl. 
die-e; La preuve, démonfiration. Ein über- 
zeugender Erweis; une preuve convaincante. 

ER-WEISEN, (ertveifen) v. a. irr. Ich erweife - 
erwies, i. h. erwiefen. Zeigen, fehen lafien; 

. Faire voir, paroître, apparoir, montrer, meitre 
au jour. Freundfchaft erweifen ; témoigner de 
Famiti6. Durch Zeugen, Urkunden erweifen, 
dârthun; prouver, juflifier, avérer, vérifier par 
des témoins, par des pièces autentiques. Die 
Falfchheit einer Befchuldigung erweifen; de- 
montrer la fauffeté d'une accu/ation. Er hat mir 
viel Ehre erwiefen; il m’a fait beaucoup d'hon- 
neur. Ich habe mich dankbar gegen ihn er- 
wiefen; je lui ai témoigné ma reconnoiffance. 

‘ Er erwies fich als ein Freund von uns; il nous 
fit paroître de l'amitié. Sie hat fich fehr gütig 
gegen uns erwiefen; elle a ufé de bonté envers 
nous. Ihr habt mir viel Angenehmes erwie- 
fen; vous m'avez rendu pus Jervices agré- 
ables. Einem die lezte Ehre erweifen; rendre 
les derniers devoirs d qq. un. Seine Schuldig- 
keit erweifen; faire Jon devoir, s'acquitter 

. Jon ir. Die Erweifung; la preuve, 
firation, vérification, marque, le témoignage 
de... Die rweifung; l'alfion de grace. 

ER-WEISLICH, (ertveislid) adj. & adv. Proba- 
ble, qui peut fire prouvé, démonfirable. Ein 
erweislicher Satz; une th£fe, propojition démon- 
frable. Die erweislichen Kofen erftatten; ren- 

. dre les frais avérés, qui Jeront avérés. Etwas 
erweislich machen; prouver, avérer, vérifier 
gg. ch. Erweislich; adv. probablement, 

ER-WEITERN, (erweitern) v. a. Ich erweitere- 
erweiterte, i. h. erweitert. Weiter machen; 
Elargir, étendre, rélargir. Einen Zirkel er- 
weitern; élargir un compas. Die Mündung ei- 

- ner Kanone erweitern; allefer le calibre d'un 
canon. Die Gränzen des Reichs erweitern; dien- 
dre les limites du royaume, étendre, réculer; 
it. aggrandir, ragrandir. Sein Eigenthum er- 
weitern; s’arrondir, arrondir fon champ. Sei- 

- ne Kentnifse erweitern; s'enrichir par la le- 
Eure. - Er erweiterte fein Reich big an die See; 
il at ed Jes conquites jujqu'à la mer ; it. figur. 
amplifier, broder une nouvelle, un conte; it. Er- 

. weitern, eine Wunde ausdèhnen; dilater. Er- 
weiternd ; adj. & adv. ampliatif, raréfa@tif. Die 
Erweiterung; l'éargiffure, l'élargifement, l'ag- 

x grandife , 5, À ee; Ch 

.) l'amplification, continuation, pr ation, 
extenfion, dilatation. Erweiterung der CE weis” 

. cher; la raréfaflion. Erweiterung der Theile 
us es im menfchlicher-Korper ; la réla- 
æation. Erweiterung einer Schlag- oder 

ee Verräter Sn kun eine 
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ER-WERB, (Œriverb) (der) gen. des - es, { pl. 
L'acquifition, le profit, gain. Der Erwerb if 
fchlecht; # n'y a guère de profit d faire, il 
n'y a rien à gagner. 

ER-WERBEN , {erterben) v. a. irr. Ich erwer- 
be, du erwirbit, er erwirbt, wir erwerben &c. 
imp. ich erwarb, fubj. erwärbe (on trouve auf 
erwürbe) parf. i. h. erworben, imper. erwirb. 
Erlangen, an fich bringen ; acquérir, gagner, 
conquérir, attirer, mériter, fe concilier, fe pro- 
curer. Sie hat fich grofe Ehre erworben; 
elle a acquis bien de l'honneur. Er hat fich mei- 
neGunft erworben; il a gagné mon eflimse. Sein 
Brod mit vieler Mühe und Fleis erwerben; 

agner Jon Ben avec beaucoup de peine & din- 
ujlrie. Sich Freunde erwerben; L faire des 
amis. Der Heiland hat uns die Seligkeit er- 
worben; le Sauveur nous a mérité le faut. Sein 
Wohlverhalten hat ihm die Gunft des Fürften. 
erworben; /a conduite lui a valu l'agrément de. 
fon Prince. Ein erworbenes unbewègliches 
Gût; un acquét. Erworbene Güter, Errungen-- 
fchaft; des biens acquis, les acquéts & les con- 
quäts. Unrecht erworbenes Güt; des biens mal 
acquis. Der Erwerber; I qe Die Er- 
werberin ; l’acquéreufe. Die Erwerbung ; l'ac- 
quifition, le gain, émolument, la per À Er- 
werbung des Genufles einer eigenen Sache; 

ER WERFEN, Certerfen) v.a. ir. Cpru f) 

‚ Ceriverfen) v. a. irr. (pru uf.) voy. 
Werfen. Durch Werfen treffen, herunterfchla- 
gen, tödten; frapper, abbaitre, tuer d'un coup 


ER-WIEDERN, (ertviebern) v. a. Ich erwiedere- 
erwiederte, i. h. erwiedert. Erfetzen; AXépa- 
rer, récompenfer, paver. Die Wohlthat erwie- 
dern; récompenfer, reconnoftre le bien-fait. Glei- 
ches mit gleichem erwiedern; rendre la N 
le, le change. Grobheiten, Befchimpfungen 
erwiedern; repouffer les injures par des injures, 
réndre injures pour injures; it. Erwiedern, ant- 
worten, verfetzen; répartir, répondre, re- 
prendre, répliquer. Er erwiederte mir ganz 
trocken; il me repliqua tout féchement. Die Er- 
wiederung; la réparation, récompen/e, la pa- 
reille. répartie, réponfe, réplique, retour. : 

ER-WIESEN , (ertviefen) voy. ERWEISEN. 

ER-WINDEN, (ertvinden) (fich) v. rec. irr. voy. 
Sich unterwinden, unterftehen; Ofer. On dit 
auf: Es an nichts erwinden 5 me rim 


papes . . 
ER-WIRBT, (ertvirbt) voy. ER-WERBEN. 
ER-WIRKEN, (ertvirfen) voy. AUS-WIRKEN, 
AUS-RICHTEN. 
ER-WISCHEN , (ertvifchen) o. a. Ich erwifche- 
erwifchte, i H. erwifchet. Ertappen; Atira- 
per, prendre, trouver, furprendre. Sich erwi- 
fchen laffen: donner dans le panneau, dans le 
pige. Wieder erwilchen ; rattraper, repren- 


dre, 
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dre, raccrocher. Etwas erwifchen, erfchnap- 
pen ; hıpper , gripper. Einen bei dem Ermel 
erwifchen ; prendre qq. un par la manche. Ei- 
m auf frifcher That erwilchen; prendre fur 
le fait. 
ER-WOGEN, (ertvogen) Yoy. ERWEGEN. 
ER-WORBEN , (ertoorben) Joy. ERWERBEN. 
ER-WORGEN, (ertvorgen) voy. Erfticken; S’é- 
an être fuffoqué. 
ER-WÜCHERN , (ertudert ) v. a. Ich erwu- 
chere-erwucherte, i. h. erwuchert ; Acquérir, 


agner par ufure. 

EIE-WUNSCHEN, (ertwünfchen) v. a. Ich erwün- 
fche-erwünfchte, i. h. erwünfchet; Souhaiter, dé- 
firer. Ich hätte nichts beflers erwünfchen kön- 
nen; je n'aurois rien pu Jouhaiter de meilleur. 

ER-WÜNSCHT, (ertoünfct) adj. & adv. Souhaita- 
ble, défirable. Ks ift mir ein erwünfchter Handel; 
voilà mon affaire. Eine fehr erwünfchte Gelè- 
genheit ; une occafion très commode, auf avan- 

" tageufe Fe la puifle fouhaiter. Das ift eine 
erwünfchte Gelegenheit ; voild une belle occa- 
fion. Erwünfchte Tage haben ; avoir ce qu'on 

- fouhaite. Eine erwünfchte Gefelfchaft; une 
compagnie très agréable. In erwünfchtem Wohl- 
ftande leben; jouir d'une parfaite profpérité. - 

ER-WÜRGEN, € ertvürgen ) v. a. Ich erwürge- 
erwürgte, i, h. erwürget; Etrangier. Sie hat 
ihr eigen Kind erwürgt; elle à étranglé Jon 
ge enfant, it. égorgrr faire mourir , tuer. 
rie de one = ek , Pc 

foquer , étre fuffoqué. Die lagen häu- 
fe auf den Gaflen ; les rues étoient IE 
morts. Die Erwürgung; Faßion de-, it. la 
ocation , l'étranglement. Der 
1, (Erz) ıdas) gen des-es, pl. die-e; La 
mine, mine métallique, le minéral, métal, ai- 
rain, bronze. Scheidewürdige Erze; des mi-. 
nes Jéparables. Rüuberifche Erze; #ines rapa- 
ces. Golderz; mine d'or. Silbererz; mine 
d'argent. Blos Erz; métal pw. In Erz und 
Eifen arbeiten; travailler en airain €? en fer. 
Korinthifch Erz ; cuivre de Corinthe. - 

ERZ, (Œrs) On Je fert de ce mot pour en former 
plufieurs autres ae compo/es , & il dénote tou 
jours la plus grande perfettion d'une chofe En 
le joignant aux titres € dignités, il s'exprime! 

en françois par Archi, p. e. ARD Ar- 
chévéque. En le mettant devant les fi ifs il 
s'exprime par grand, achevé, infigne ES devant 

‘ls niet par parfaitement, extrémement. - 

ERZ-ADER, (Œrgader) (die) gem der, pl. die 
-n5 veine métallique. 

ER-ZÆHLEN, (erzählen) Voy. ER-ZEHLEN, 

ERZ-AMT , (Erjamt) (das) gen. des-es, pl. die 

‘ ämter; Charge de l'Empire adnunifirée par 

-.w# Prince. - à 

ER-ZANKEN, (#anfen) Yoy. ER-STREITEN. 
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ERZ-ART, (Œrgart} (die) gen. der, pl. die- en; 
“Se dit de tous les corps Jolides qui Je tirent des 
mines ; comme l'or, l'argent, le jel-gemme , vi- 
triol Ec. Le minérai, minéral. Erzartig; adj. 
& adv. minéral. métallique. - 

ERZ-ASCHE, ( Erzafche) (die) gen. der, /. pl. 
La tutie, fpode. Ce'fl une cendre légère qui 
s'attache comme de la fuie aux fourneaux ow l'on 
atraitt du zinc ou autres mineraux. 

ERZ-AUGE, (Œrjauge) (das) gen. des-s, pl. 

die-n. Érzäugeleink Le minérai grainu. 

ERZ-AUS-SCHLÆUER , ( Erjaugfchläger ) (der) 
gen. des-s, pl. die; Le mineur qui Jépare le 

- métal d'avec la pierre. 

ERZ-BALGER , (@rgbalger) Yoy, Balgen. O: dit. 
Eriftein Erzbalger; cef um grand daéllie, 
ferrailleur, brétailleur. 

ERZ-BANNER-AMT, (Erzbanneramt) (das) u 
des-es,:/. pl. Charge de Gonfalonnier de l'Em- 
pire. Der Erzbannerherr, lArchi- Gonfalon- 


nier. 

ERZ-BÆRENHEUTER, (Ersbärenhäuter) (Ter- 

" me injurieux); un coquin achevé, poltron fieffé. 

ERZ-BETRÜGER ; ( Ergbetrüger ) Terme inju- 
rieux; Untrompeur 17; + mältre fripon, four- 
be achevé, voy. Betrüger. 

ERZ-BISCHOF, (Erzoiihof) GE Bes des-cs, 
pl. die -fchöfe; L'archévéque, le métropolitain, 
primat. Erzbifchoflich; adj. & adv. archi- 
pifcopal. Die erzbifchofliche Würde; {a dig- 
nité archiépifcopale, Varchitpifcopat.. Eine erz- 
bifchöfliche Stadt, Kirche; ia métropole, l'é- 
glife métropole, métropolitaine. Ein erzbilchof- 
licher Siz; le fiège métropolitain, archeuéché. 

ERZ-BISTHUM, (Erpietkum) Erzbifchofthum, 
er gen. des-es, pl. Die thümer; L'arche. 


véché, | 
ERZ-BLUME, (Œrsblume) (die) gen. der, /. pl. 
Der Spath; ke /path, pierre feuilletée. 
ERZ-BÖSE, (erjböfe) adj. & adv. Extrémement, 
- parfaitement mauvais. Ein erzböfes Weib; 
une mégère. Ein Erzböfewicht; un Jcélerat; 
- grand coquin ; gros nt; méchant, un diable. 
r if als ein Erzbofewicht bekant; on ne lui 
fauroit dire pis que Jon nom. 
ERZ-BRUCH (EnbEud ) Voy. ERZ-GRUBE. 
ERZ-BRUDERSCHAFT,, (Erjbruderfchaft) (die) 
en. der-, pl. die-en; L'archiconfrairie. 
ERZ-BUBE, (Erzbube) Yoy. ERZBÖSEWICHT. 
ERZ-DIEB, (&rgbieb) (der) gen. des-es, pi. die-e, 
Maitre larrön,. grand uoleur ; double voleur, #4, 
un homme qui a volé des mines. 
ERZ-DRUSE , (@ribrafe) (die) gen. der-pl. die-n; 
"La fe métallique .. . :. 
ERZ-DUMM, (erjoumm ) adj. & adu. Balourd; 
way , badaud, ide. , 
ER-ZEHLEN, (erjehlen) v. a. Ich erzèhle-er- 
, i b. erä&hlet; ‚Coster,, raconter, nar- 
Umiftändlich erzèhlen; détailler it, .cin- 
Sss3 com 
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conflancier, particularifer. Eine Sache fehr 
ausiübrlich erzehlen ; entrer ou défendre dans 
le détail de... Ich will euch ganz etwas neues 
erzählen; je vais vous régaler d'une nouvelle tau- 
te fraiche. Der Erzèbler ; le reconteur, nar- 
rateur, conteur, faifeur de conies ow de récits. 
Die Erzehlung; le récit, la relation, narra- 
tion, le conte, détail, les particularités, débit, 
Gerichtliche Erzöhlung einer gefchehenen Sa- 
che; le record. Summarifche Erzehlung; le 
parler Jommaire. Erzehlungsweife, adv. par 
manière de récit. - Erzéhlungswesth, erzeh- 
lenswerth; adj. & adv. mémorable. 
ER-ZEIGEN, Cergeigen). v. a. Ich erzeige-er- 
zeigte , i. Ph. erzeiget; Faire voir, témoigner, 
fig. Erweifen, einem einen Dienft erzeigen ; 
rendre fervice. Barmherzigkeit erzeigen; Je 
monirer plein de clémence, Etre touché de com- 
pafion. Sich frölicherzeigen; s'épanouir. Sich 
dankbar erzei Eure 3 témoigner fa reconnoiffance. 
re 1G Car) adj. adv. 
en. imbécile, hébôté. 
ER ZE (an adj. & adv. Von Erz, d'ai- 
rain, Poy. ern; it. Einen erzen; parler à 
Lt ni en Er, c'efi à dire dans la troifième 


NC (Œrgengel) (der) gen. des-s, pl. 
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die- L'archange. Die Erzengelwurz; Pangé- 
lique, Te lante dont la racine. ef fort. 
chaude €? odoriférante. 
ERZ-ESEL, (Eijefel) ( Terme injurieux) Un 
eo handel prince des baudets. 
-ZEUGBAR | ( Ke si adj. € adv. Qui 
re 
E -ZEUGE een v. a. Ich erzeuge-er- 


zeugte, i. À erzeuget; ÆEngendrer, procréer 
des enfans. Aus ehelichem Bette erzeugte 
. Kinder ; enfans procréés de mariage légitime. 
Im kEbebruch erzeuget; adultérin Die Er- 
zeugung ; la prosréalion, génération, produc- 
Br Mc Erzeuger; Le géniteur, qui engen- 
e, le père. 
ERZ-FASS , (Erifaß) (das) zn des-es, pl. die- 
fafser; le vaijjcan à transporter le. minérai. 
ERZ-FAULENZER, (Crsfaulenger) (ein) Us archi- 
ef eux, archivilain, 
Z-FILZ, (Ersfils)_ Vos. ERZ-KARGER. 
ERZ-FRESSE ER, (Ersfreffee) (ein) Un gour- 
en, ou, glouton, . gouliafre, Boinfre ; 
fe pois gris.. Er ik ein Erzfreiier; 
Apr avaleroit la marmite Ges çordeliers, la. wer 
& les Are oiffons. 
G, (Erjgang) (der) gen. des-es, pl 
Er Le filon, là sine en filon, veine 
ERZ-GAUDIEB, (Erigaubieb) (ein) Un fripon 
en titre 


mi GER PE LÉriged) (ai) Un ridieue acht, 


- Üben 


7 & RZ RONLE, 


4 ERZ-HURE, Me ture) (eine) Uuegourgandine , 


ERZ-GEIZHALS, ( Exsgeishald) (ein) Un chi- 
che au dernier point; ; taquin au dernier degré; 
raguedenare , rag'edenaz. 

ERZ-GEDIRGÉ, ÉErigcbirge) (das) gen. des-s, 
pl.die-; Lés mines, montagnes des mines, mon- 
tagne métcliique , ons de tesre métallique. On 
appele auf. Das Erzgebirge; le difiriit des 
mines dans Nifnie, 

ERZ-GIESER, C Erssiefer), (der)gen. des-s, pl. 
die-; Le ds métal. 

ERZ-GR ÆBER, end (der) gen. des-s, 

1. die. Der Ber, mann 3; mineur. 

ERZ-GRAF, (Grigraf) (der) gen. des-en, pl. 
Gie-en; Un Arch - come 

ERZ-GRÜBE , (Ersarube) (die) gen. der-pl. die 


Fe Lamine, minière, lieu d'où fe tirent les 
{( 
ERZ-GUT, [€ & adv. Parfaitement, 


en EN 


un tres-ben garçon. 

HAHNREI, Éribabarei) (ein) Cocu de 
bon jeu, qui a un beau bois, um beau panacıe 
fur la tête. 

ERZ-HALDE, (Œrgbalbe) (die) gen. der- pl. die 

-n; Un monceau, amas de mines. 

ERZ-HALTEND, Ceribaltend) adj. & adv. Qui 
contient de la mire. 

ERZ-HAUS , (Ershaus) (das) ges. des -es, pl. 
die- häufer; CT. deine) Mason ou autre bd- 
timent dam pour le dépôt des mines. 

ERZ-HAU CErbaus) (das) gen. des -es. f. pl. 

. L'augu) Y mailen d'Autriche 

ERZ-HERZOG, (Ereriog) (der 
pl. die-e, L'archiduc. Die Erzherzogin, l'ar- 
chiduche qe Das Erzherzo 5 Parchiduché, 

ERZ-HERZOGLICH , (erzperzoglich) adj. & adv. 
Ærchiduca). 

ERZ-HEUCHLER, (Œrsbeuchler) Çein) Un tar- 
. tuffe, grand- infigne.hypocrite. Eine Erzhench- 
lering une franche kyposrite, 

Re (Eribirt) en gen. des - + an 
. Se dit ordinairement de Notre-Srigneur. 

is der Erzhirte unferer Seien; $. 

re afleur de nos ames. 

„Erhöhte, (die) gen. der- pl. die 

Le chariot pous le mindrai. 


Éctrèmement 


if ei: erzguter Junge; 
c'e 


gen. des - æs, 


: grande putain, bauchée, abandonnée, ribaude, 
: coureufe de rempart, in de bordel, garce. 
Z-JEGER,, (Erzjäger) (ein) Un perce. a 
-ZIEHEN, (erÿt.ben) v. a. irr. Ich eiziehe- 
erzôg-erzôge , i. h,erzogen. Ernähren ; Nour- 
rir, it. élever, i vue + ‘donner: de Péducation 
Er hat feine Kinder fchlecht erzo; en; ; ln 
un morigéné fes enfants, it, Erzie- 
3 Fedwation. Seinen Kindern eine gute 
“Erziehung gens donner yne belle. éducation à 
Es enfans, Erziehungsanftalt , die Erzie- 
3. da pédagogie, Dan Ecriehungagefbañs 
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l'éducation, la manière d'élever, d'infiruire. Die 
Erziehungskunit; ds pédagogique, l'art d'élever 
les enfans. 

ER-ZIELEN, (ersielen) Voy. ERLANGEN, ER- 
ZEUGEN. 


ER-ZITTERN, (erjittern) v. n. Ich erzittere-er- 


zitterte, i. b. erzittert; Trembler, fremir. , 


Vor einem erzittern ; trembler d la vue de qq. 
un. Die Erzitterung; le tremblement. 
ERZ-KAMMER, Erjfammer) (die) gen. der - pl. 
die-n; Chambre dans les mines deJlinée pour 
ia mine que doit #tre brifée & lavée. 
ERZ-KÆMMERER, (Erzfämmerer) (der) gen. 
des-s, pl. die-; Archi chambellan. 
ERZ-KANZLER, (Erjfansler) (der) gen. des-s, 
1. die-; L’archi-chaucelier; grand chancelier. 
"ERZ-KARGER, (Ersfarger) (ein) Knicker, 
Knaufer ; Avare fief, franc ladre, taquin au 
derniei. degré. 
ERZ-KASTEN. (Ersfaften) (der) gen. des-s, 
I. die-; Le coffre pour y mettre la mine bri- 


fe & lavke. 

ERZ-KETZER, (Erjkeger) (ein) Un héréfiarque. 

ERZ-KLATSCHE, (Érgflatfche) (eine) une wil- 
lette du quartier. 

ERZ-KÜBEL , (Erstübel) (der) gen. des -s, 'pl. 
die-; Le fceau pour le miné; ai. 

ERZ-LIEFERANT, (Œrglieferant) (der) gen. des- 


-en, pl. die-en; Le pröpoj pour délivrer le . 


minérai à la fonderie. 

ERZ-LÜGNER, (Etghigner) (ein) Un menteur 

infigne, un affuré menteur. 

ERZ LUMMEL, (£rslünmel) (ein) Tolpel; Un ba- 
daut achevé, franc badaut, pallot, franc pataud ; 
losrdaut. ; 

ERZ-MARSCHALL, (Ersmarfchall) (der) Er 
des-es, pl.die-Marfchälle; L'archi-maréchal, 
Nr Maréchal ; gran: - maltre. 

ERZ-MUTTER, (Erjmuttir) (die) gen. der - pl. 
die - mütter ; la matrice de métaux. 

ERZ-NARR, (Œrgnarr) (ein) Un archifou, fou 

ni 6, achevé, maître fou. 

ER-ZOGEN, (erjogen) adj. & adv. Elevé, ap- 

“ pris. Wohl erzogen; bien morigine ou élevé, 
bien appris, bien né, bien irjlruit. Uebel er- 
zogene Kinder ; des enfans mal élevés, mal 
appris, Ein zärtlich erzogenes Kind; un en- 

“ fant élevé délicatement, enjantide gogo. Voy. 
Erziehen. 

‘ERZ-PARTHIERER , (Œrgpartbierer) (der) gen. 
des-s, pl. die-; Un mineur qui fait métier 
de vendre pour bonnes des mines des bas alloi. 

ERZ-PEDANT , (Erzpedant, (ein, Un franc pé- 
dant , animal indécrottabl:. 

ERZ PFALZ, (Œrgpfals) .die) gen. der - /. pl. 

er Kürpfalz Le Palatinat du Rhin 

ERZ-PIKIER, ( tgpir'er) (der) gen. des-s, pl. 
die-e; Le premier jijueur. i 
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ERZ-PLAUDERER, (Ersplaüderer) (ein) Un 
grand parleur, babillard. 

EKZ-PRAHLER, (Erzprahler) (ein) Un fanfa- 
ron , rodomont. 2 
ERZ-PRIESTER, (Erspriefter) (der) gen. des - 3, 
- pl, die-; L'archipräre. Das Erzpriefterthum ; 
Parchiprétrife. Erzpriefterlich; adj. & adv. ar- 

chipresbytéral. 

ERZ-PRIOR, (Erzprior) (der) gen. des-s, pl. 
die-en; L'archiprieur. Die Erzpriorei; Par 
chiprieurd. h 2 

ERZ-PROBE, (Œrgprobe) (die) gen. der-pi. die 
-n; L'épreuve, qu'on fait avec la mine pow 
voir fi elle el riche où non. - 

ERZ-REICH, (ergreid) adj. € adv. Reich am 
Erze; riche en mital, 

ERZ-SÆUFER, (Erzfäufer) (ein) Un bâveur dé= 
terminé, un maitie wur’ ne. 

ERZ-SCHALK, (Ersfhalf) (ein) Un fripon dé- 
claré, gros penlara, franc coquin. 

ERZ-SCHAZMEISTER, (Œrifaimeiffer) (der) 
gen. des-s, pl. die- L'archi-tréforier, grand 
träforier de l'empire. 

ERZ-SCHAUM, (&rifaum) (der) gen. des-es, 
JS. p!. Les écumes métalliques. A 

ERZ-SCHELM , (Ersicyelm) ( ein) Un grand 
De fripon achevé; maître fripon ; grand 
ourbe. 

EZ SCHENKE , (Ersfchenke) (der) gen. des-n, 
. die-n; L'archi-échanjon; grand échanfon de 

Linpire. 

ERZ-SCHICHT, (Œrifhiché) (die) gen. der-pl. 
die-en; Une mine fixe it. en T. de fonderie, la 
charge, quantité de mine métallique qu'on peut 
fondre en 24 heures. - 

ERZ-SCHLICH, (Ersfhlich) (der) gen. des-es, 
J. pl. La mine écrafée, lavée € préte à äre 
ortde au fourneau de Sufon. 

ERZ-SCHWÆTZFR, (Ersfhmwäßer) (ein) Un 
grand babillard, grand jafeur. 

ERZ-SCHWELGER, ( Erziäjwelger ) (ein) Us 
débauché au dernier point, moyé dass la dé 
bauche. { 

ERZ-SPEISE, (Œrgfpeife) (die) gen. der-/. pl 

à Alliage de cuivre, nd de ER ; le ERS 

ERZ-SPIELER, (Ersfpieler) (ein): Un brelandier, 
joueur déterminé, de profefhon. 

ERZ-SPIZBUBE, ( Ersfpibube) (ein) Un ar- 
chi-filou, maître-juré, flou. 

ERZ-SPÖTTER, ( Ersipötter) (ein) Un grand 
noqueurs A 

ERZ-STEIN, (Erjftein) 7oy. ERZ-STUFE. 

ERZ-STIFT, ( Ersftife » (das gen. des-es, pl. 
die-e; L'archevéché, églife archiépifcopale. 

ERZ-STUFE, (Œriffufe) (die‘ gen. der-pl. die-n; 
La pierre métallique, le minérai. : i 

ERZ-TAUCHER, (Erjtaucyer) (der) gen. des-s, 
pl. die-; Le grand colymbe, oifeau ae 


ERZ. - 
ERZ-TEUFE, (Œrgteufe) (die) gen. der - pl. die 


-n; Le filon, la veine riche en métal. 
ERZ-THEILER, (Œrgtheiler) (der) gen. des-s, 
l. die-; Le difiributeur des minérais. 

TROG , ( Srgfrog ) (der) gen. des-es, pl. 
die-troge; Le lavoir, pri pour y la- 
ver les mineraux. 

ERZ-TROPFEN, (Erztropfen) (der) gen. des -s, 
pl. die-; La mine dargent en forme de gout- 
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tes. 
ERZ-TRUCHSESS , D yen (der) gen. des 
-en, pl. die-en; L'Archi-échanfon tranchant. 


ERZ-TRUHE, (Œrgtrube) Yoy. ERZ-HÖHLE. 

ER-ZÜRNEN, (etgürnen ) v. a. Ich erzürne, er- 
zürnte, ji. h. erzürnet. Büfe machen; Fä4- 
cher, irriler, mettre en colère, aigrir, animer, 
caufer de Vindignation. Ihr habt mich fehr er- 
zümt; vous m'avez bien fäché. Erzürnt diefen 
Mann nicht; n'irrilez pas cet homme-la. Sich 
erzürnen ; /e fächer, s'ivriter, je meitre ou en- 
irer en_colere, de transporter, Je chagriner , 
s’cchauffer , s'indigner, s’offenfer, s'emporter, 
s'enflammer , je formalijer ‚je mettre aux champs; 
entrer en mauvaile humeur. Sich leicht erzür- 
nen; prendre feu ailément, prendre feu d’a- 
bord, avoir la téte chaude, la tête près du bon- 
net. Er erzürnt fich leicht, s ef prompt. 
Er erzürnt fich über die pepe “un: 
keit; öl Je fache pour rien, de peu de choje. Ce 
verbe Je prend auji comme v. n. av. l'auxil. feyn. 
Ich bin erzürnt; je me fäche , je wis en colère. 
Erzürnet ; adj. € adv. Fäch£, irrité, colère où 
qui efl en colère, courroucé, transporté , indigné, 
outré. Heftig über einen erzürnt feyn; étre 
enrage, en fougue contre qq. un. (fig,) Das er- 
zürnte Mér; la mer courroucée. 

ERZ-VATER, (Œrgvater) (der) gen. des-s, pl. 
die-väter; Le patriarche, nom qu'on donne d 
phufieurs Jaints perfonnages de l'ancien Tefla- 
m 


LA B 
ERZ-VERFÜHRER, ( Erjverfüßrer ) (ein) Un 
Fr. 


rand ar 

EXZ.VE SCHWENDER, (Ersverfehtoender) (ein) 
* Un bourreau d'argent, boute-tout-cuire. 
‚ER-ZWACKEN, (ergmwacfen) v. AB-ZWACKEN. 
ERZ-WAGE, (Œrimage) (die) gen. der-pl. die 

-n; La balance pour les minérais. 
.ERZ-WAND, (Erjmwand) (die) gen. der -, pl. die- 

wände ; Un bloc, gros morceau'de mine. . 
ER-ZWANG, (erjivang) Yoy. ERZWINGEN. 


ER-ZWINGEN, (erjiwingen) v. a.irr. Ich erzwin- 
ge, erzwang ;/ubj. erzwänge,i. h. erzwungen; 
smpér. erzwing; Forcer. Eine Sache erzwingen 
wollen; forcer une affaire. Mit Gewalt her- 
ausbringen; extorquer, arracher, obtenir par 
force , emporter de er poujer , emporter de 
haute lutte. Ein Bekentnis erzwingen, ex- 
torquer une confefion. Er will die Sache mit 


ES. 


Gewalt erzwingen ; 1! veut abjolument poufer 

Paffaire. Ich ale es doch endiich erzwun- 
en; je l'ai purs enfin obtenu par force. 

Et. UCHERER , (Œrgmwucherer) (ein) Un in- 


Le; en ufurier. ER 

ER-ZWUNGEN, (erjiwungen) adj. € adv. For- 
cé, exiorqus. Eine erzwungene kinwilligung ; 
un confentement forcé. Ein erzwungenes 
fchenk ; un préjent extorqué. 

ERZ-WÜRDE, (Erzwürde) (die) gen. der-pl. 
die-n; La premièreprinipaulé, dignité de l'Ens- 

ire allemand. 

ERZ-ZAUBERER, (Ersjauberer) (ein) Un grand 
magicien. 

ES, (8) Pron. perfon. &$ demonftr. Il, le, ce, 
dya Esift Zeit; ü efl temps. Es règnet; 
il pleut, Es ift warm; à fait chaud. Es friert; 
il géle. Es war ein fo böfes Wetter; il fai- 
Joit un fi mauvais temps. Es ift fchon lang; 
il y a déjà long-temps. Es wird mir übel; 3 
me prend un mal de cœur. Es giebt hier guten 
Gewinn; il y a à gagner ii. Es ift hier gut 
leben; il fait bon vivre ici. Es if fich zu hü- 
ten; il faut prendre garde , il faut fe donner de 
garde. Es find drei Meilen von hier dahin; 
d'ici ju/que ld il y à trois lieues. Es war ein 
Mann; il y avaitun hommes. Es mag feyn, es 
fey gleich, es fey allo; foi. Es feye denn, 
dafs .. Joit que.. Meine Muhme ift neugierig, 
aber fie wird es künftig nicht mehr feyn ; ma 
coufme eff curieufe, mais elle ne le fera plus à l'a- 


venir. Ihr kennet es wohl; vous le ne 
bien. Ich will es nicht; je ne le veux pas. Gë- 


bet es mir; donnez le moi. Ich bin es; je le 
Juis, c’efl moi. Erift es; def lui. Sie find es; 
ce Jont eux , elles. ift eine wichtige Sache; 
ceft une affaire importante. Es ift mir warm, 
kalt; j'ai chaud, froid. Es ift mir lieb; ja 
de là joie; je fuis bien- aife ou ravi. Es if 


für mich gewèlen ; A été pour moi. Es fragt 
fich ; on demande. fey dann; d moins que, 


fi non. 
ESCH-BAUM . (Œfcbaum) 7oy. ESCHE. 
ESCHE, (Eiäe) NA BEN: der - pl. die-n; Ze 
frêne, Jorte de grand arbre. Die blübende 
Efche ; Forne ou le frêne à fleurs en grappes. 
Die Mann-efche; le frêne à feuilles rondes. 
Nordamerikanifche weifle Efche; le frêne de 
la Caroline. Schwarze Efche ; le frêne de la nou- 
velle Angleterre , it. Efche, poiffon; Voy. Aefche; 
Dans quelques provinces on ‘appelle Efche les 
champs, ou le territoire d'un village. 
ES-CHEN, Eschen) Joy. ESS; ou plutöt ASS. 
ESCHEN, (efdyen ) adj. E adv. de frêne. 
ESCHEN-BAUM, (Œfbenbaux) Voy. ESCHE. 
ESCHE-RITZEN,{Efteriten : Yoy. ESCH-ROSE. 


ESCHER-WURZ, ( Eferiv: Voy. ESCH- 
NOR CEfertours) Joy. : 
ü ‘ ESCH- 


ESE. 


ESCH-LAUCH, ( Efchlauch )_ ou ASCHLAUCH; 
(der) gen. des - es; /. pl. Le porreau, poireau, 
plante potagère du genre des oignons. 

: ESCH-ROSE, (Efchrofe) (die) gen. der-, pl. 
die-n. Das Efchröslein, der Sperberbaum; 
Le forbier, cormier cultivé; it, Eizberen ; lali- 
fier à feuilles découpées. 

ESCH-WURZ, (@fctours) (die) gen. der-, J. 
pl. La fraxinelle, le diffame blanc, (plante. ) 

"ESEL, (Œfel) In/efle, voy. ASSEL. 

"ESEL, (Œfel) (der) gen. des-s, pl. die-; L’dne, 

: ba bite afıne. Der Manlefel 3 de mulet, grifon. 
Wilder oder Waldefel; âne Jauvage, onagre. 
Geftreifter Efel; dne rayé du cap de bone efpé- 
rance, zèbre. Auf einem Efel reiten; monter-, 
aller fur un âne. Schreien wie ein Efel; braire, 

" On appelle fer; Efel; un cheval de bois, cheva- 
let. Auf dem Efel reiten; étre fur le chevalet. 
Efel Je dit figurément d'un efprit lourd & 
grofier, d'un ignorant qui ne Jait point les 
chojes qu'il doit javoir; un due, ignorant, gro/- 
fr Foie, audet, bête brute. Er ift und 

… bleibt ein kfel; öl ne Jera jamais qu'un âne. Ihr 
feyd ein ungefchikter Efel; vous dies un igno- 
rant, Geh du dummer Efel! va païtre l'herbe. 
Einem den Efel bohren; (prov.) faire les cor- 
nes à qq. un. Sich vom Pferde auf den Efel 
fetzen; tomber de la poèle dans la brai/e, de la 

. fièvre en chaud mal; devenir d'évéque meunier. 
Auf den Sack fchlagen, und den Efel meynen; 
battre le chien devant le lion, devant le loup. Ei- 
nen Efel zum Doétor machen; faire d’une bufe 
un öpervier. Er fchikt fich dazu, wie der Efel 
zum Lautenfchlagen ; # s’y entend comme à ra- 
mer des choux ; qu'a de commun l'âne avec la lyre ? 
Einen Efel zu Grabe läuten; brandiller les jam- 
bes. Ein Efel fchilt den andern einen Sackträ- 
ger; tel fait des reproches à un autre, qui ef 
auf coupable que celui d qui il les fait, le chau- 


déron machure la poëlse. Kin Kfel liebt den an- _ 


dern; un mulet frotte l'autre, graite l'autre. 

Efel fe dit aujh de plufieurs infiruments de 
bois qui fervent à quelques Artifans à tenir l'ou- 
vrage élèvé Eÿ à le baiffer pour travailler plus 
commodement. 

Ein Efelchen, Efelein , Efelfüllen, junger 
Efel; un dnon, petit âne, änichon, bourriquet. 
Die Kfelei, dumme, unbefonnene Streiche; 
Pénerie, bitife, nigauderie, KEfelgrau ; adj. 
& adv. gris d'âne, grifon. Efelhait; adj. & 
adv. comme un dus, en ne. Ein efelhafter 

. Menfch; un franc lourdaut, m Sich efeh- 
hafı anftellen; fe dandiner. Die Efelin; P & 
| me, bourriqur. Eine Efelsarbeit; un travail 
pénible, fatiguant. Ein Efelskinnbacken; lg 
machoire d'âne. On appels: Efelsbrücke; pont 
aux dnes, les traduflions des phrafes & les re- 
re au bas du texte des autsurs clafigues , 
Tox. N . 
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faites pour en rendre l'explication facile aux Kco- 
liers; it. une fous qui en les ee 
rants. Der Efelsfurz; le pet d'âne, pitarade ; 
it. Grofe Wegdiftel; I’ artichaut fauvage, l'épi- 
blanche a Das Efelsgefchrei ; le braiement, 
le braire de l'âne. Die Efelsgurke, der Efels- 
kürbis ; le concombre Jauvage, d'âne. Das Efels- 
haupt; (en T. de Marine) le cap de more, téte 
de more, bloc, chouquet. Die Efelshaut; {a peau 
d'âne. Er hat eine Efelshaut ; öl eßendurci aux 
coups. Efelsheu; lonobrychis, le Jainfoin. Der 
Efelshuf, Huflattich; le pas d'âne, (herbe); 
it. Eine Art Steinaufter; l'huitre épineue, hérif- 
Jée. Der Efelshüter; l'énier. Der Maulefelhü- 
ter; le muletier. Der Efelskopf; la téte d'âne. 
(Fig.) Ein ungefchikter dummer Menfch; une 
bête brute, un dne, homme [ans e/prit, un vrai 
butor. Die Efelsmilch; le lait @äne/fe. Einem 
die Efelsmilchkur verordnen; mettre qq. un aw 
lait d’dneffe; it. l'herbe à lait, petite Ejule, ré- 
veille-matin. Die Efelsmühren, wilder Pafti- 
nak; le panais, Es er fauvage. Ein Efels- 
obr; wie oreille d'âne; it. lorsque les feuilles d'um 
livre font repliés par le coin, on appelle cela 
Efelsohren; oreilles. Einem Efelsohren auffez- 
zen; faire les cornes à qq. un. Der Efelsrük- 
ken; le dos d'âne. fe dit d'une chofe qui ef talus 
de deux côtés. Die Efelsfchnauze; Lie d'âne. 
Der Efelsftall; l'étable aux dnes. Der Efelsftein; 
le bézourd des ânes. Die Efelswicken; l'e/par- 
cette, Jain foin, gros foin. Die Efelswurz; lher- 
be à lait. Der Efeltreiber ; Pdnier, le meneur 
d'âne, le chaffe- mulet. Der Maulefeltreiber ; 
F muletier. Der Efeltreiberftecken ; le martin 
ton. 


ESELN, (efeln) v. n. Ich éfele - éfelte, i. h. ge- 


efelt; (pop.) Travailler comme un mulet, je 
fatiguer extrömement. Er éfelt den ganzen Tag; 
il travaille, Je fatigue tout le long du jour. 


ESPARSETTE, (Efparfette) (die) gen. der-, f. 


pl. L’efparcsite, le Jain-foin. 


ESPE, (Œfpe) (die) gen. der-, pl. die-n. Der 


Pappelbaum; Le peuplier. Die weiffleEfpe; le 
peuplier blanc, grifals de Hollande, Tpreau, 
picard, aubel, erms blanc. Zitterefpes peuplier 
tremble. Schwarze Efpe; peuplier noir. Efpen; 
adj. & adv. de peuplier, de tremble. Die Efpen- 
blätter ; les feuilles du peuplier; it. (en 1! de 
Blaf.) les pannelles. Er zittert wie ein Efpen- 

" blatt; öl tremble comme une feuille, il tremble 
de peur.. Ein Efpenwald; une tremblaie. 


"ESS, (E8) (das) voy. ASS. 


5 


ESS-BAR, (eBbar) adj. & adv. Qui je peut man- 


, mangeable, comeflible. Efs- 


ger, bon d 
Erer Käfes du on brifable. Yfsbare Wâ- 


“ ren, voy. Efswären. 


ESSE ; (Œffe) (die) gen. der-, pl. die-n; Za 


Jorge, I Fon fond le fer quand ÿ efl a 
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de la mine €: où l'on le met en barre, Die Feuer- 
efle; la cheminée. 

ESSEN, Cefren) v. a. irr. Ich efle, du iffeft, er 
ifst, wir eflen &c, imp. ich âfs, Jubj. afse, 
parf. i. h. gegeffen, imper. ifs; Manger, fai- 
re un repas, prendre Ja röfellion. Zum Früh- 
ftück een, 


Effen und 
ne chère. 
ESSEN-FEGER, (Œffenfeger) (der) gen. 
pl. die-. Der ES NE AC D fe 

de cheminée. 

ESSENZ, (Œffen$) (die) gen. der-, pl. die-en; 
L’effence. Rosmarin-Eflenz; effence de romarin. 
Die Quinteffenz vom Wermuth; fa quint-ef- 
Jence d’abfinte. 

ESSER, (Œffer) (der) gen. des-s, pl. die-; Le 
a R er: IE fchlechter Fier; il ne 
nn pas beancoup. 2 

ESSERLICH, (efferlich) adj. & adv. Mir ift nicht 
efferlich } je n'ai aucune envie de manger, je 
n'ai aucun appétit, point d'appétit. 

ESS-GEMACH, (Œfgemad) ESS-STUBE, ESS- 


des-s 
ramoneur 


» voy. SP 


ESS. : 


ESSIG, (Œfig) (der) gen. des-es, pl. die-e; Le 
vinaigre. Efsig machen; faire du vinaige. Mit 
Efsig angemacht; vinaigre. In Efsig legen; 
confire, détrempsr dans du vinaigre. Scharfer 
Efsig; vinaigre acre. Bierefsig; vinaigre de 
bière. Rofenelsig; l'oxyrrhodin. Der Efsig- 
baum, Gerberbaum; le /umas ordinaire ou com- 
mun, le roux ou roure des corroyeurs, le vinai- 
grier. Ein kfsigbraten ; un rôti trempé dans 
du vinaigre. Der Efsigbrauer; le vinaigrier. 
Die Efsigbrühe; la vinaigrette. Rindfleifch mit 
Efsigbrühe ; du bœuf à la vinaigrette. Der Ef 
figdorn, voy. Berberisbaum. Zu Efsig wer- 
den; aigrir, s’aigrir, devenir aujfi aigre que du 
vinaigre. Die Efsigfliege; Ja mouche du vinai- 
gre. Die Efsiggurke; le concombre confit, cor- 
nichon. Der Eisighefen; la lie de vinaigre. Ein 
Efsigkrämer; un vinaigrier. Die Efsigflafche ; 
la bouteille au vinaigre. Der Efsigtopf ; le pot 
au vinaigre. Der Efsigkrug; le vinaigrier ; 
Ge ) Ein murrifcher, unfreundlicher Menfch, 

auertopf; homme aigre, fimagrée, un Caton, 
un vifage de Caton. Die Efsigrofe; la rofe de 

j pure Efsigfalmiak; ammoniac de vinaigre, 

fsigfauer; adj. & adv. aigri, aigre comme du 
vinaigre. Das Bier ift efsigfauer; cette bière e 
comme du vinaigre,\efl tout à fait aigrie. Ein 
Efsigfchälchen, Efsigfchüffelchen; une faucière, 
Jaufière. ar on Efsigwurm; le ver 
du vinaigre. Eisigfyrup, Efsigzucker ; Foxy- 
Jaccharum. 

ESS-KORB, (Œfforb) (der) gen. des-es, pl. 
die-körbe; Le panier. 

ESS-LAUBE, (E$laube) (die) gen. der-, pl 
die-n; Le cabinet de verdure defliné pour y 


diner ou fouper. Voy. Speifefäl. 
ESS TOREL (Elöffel) den) gen. des- es, pl. 
die-; cuillier. 


ESS-LUST,, (Œfluft) (die) gen. der-, f. pl. L'ap- 
petit, le goût. Die Efsluit erwecken; aigui- 

RL exciter, éveiller appetit, mettre en appétit. 

-WARE, (Œftvare) (die) gen. der-, pl 

die-n; La munition de bouche, les vivres, den- 
rées, villuailles, la mangeaille. 

ESTHEN, (Œftben) ESTLAND, l'Eflonie. 

ESTHER, (Efther) Æffher, nom de jemme. 

ESTRICH, (Effridy) voy. AESTERICH. 

ETAMIN, (Etamin) (der) gen. des-es, pl. die- 
e; L'étamine, forte de petite &offe mince & 


i weh pas croifée. . 
ETE, ( te) (die) gen. der-, pl. die-n; (be 
che de plaques de laiton qu'on free à la fois. 
ETHER, (Éther) ETHERISCH, voy. AETHER. 
ETHIK, «&tbif) voy, SITTEN-LEHRE, Ethique, 

morale, doßrine des mœurs, art de bien vivre, 
= fire de conduite. 


LICHE, (etliche) pron. Quelques, quelques- 


uns, quelques-unes, aucuns, aucunes ; it. adv. 


quelque, Ich babe etliche Bücher, die = 
si 


ETW. 


- nüzlich feyn werden; sai queiques livres qui 
vous feront utiles. Etliche Freunde haben mich 
befucht; quelques amis (des amis) me font ve- 
nu voir. Etliche waren diefer Meynung, die 
übrigen einer andern; quelques-uns étoient d’u- 
ne opinion, les autres d'une autre. Sie käm mit 
etlichen ihrer Dirnen; elle yint avec quelques- 
unes de Jes files. Etliche, einige, die andern; 
les uns, les autres. Von etlichen wird er ge- 
lobt, von etlichen wird er getadelt; sl eff loué 
des uns € blämé des autres. Etliche, viele; 

lufieurs. Es find fchon etliche Stunden ver- 


ichen; 3 ef déjà paje een heures; it.” 


Ein Theil; une partie. s er faete, fiel et- 
liches auf den Weg; comme il femoit, une par- 
tie tomba le long du chemin. Etliche wollen; 
sl y en a qui veulent, Unter diefen Münzforten 
find etliche falfch; parmi ces pieces il y en a 
de faufes. Etlich und zwanzig,- etlich und 
drelfsig; vingt &9 tant, trente ES tant ou plus de 
vingt, plus de trente. Etliche hundert; quel- 
s centaines. Etlichermäfen; un peu, tant 
oit peu, en quelque manière, en quelque forte. 
Etlichemal ; lue fois, pes où Fonds 
fois. Ich‘habe euch etlichemal gefchrieben ; je 
‘vous ai écrit quelques, plufieurs, diverfes fois. 
Voy. Einig, einige. 
Pic (Etfh}) FAdige, rivière du Comté de 


Tyrol. 

ETTER, (Etter) Edder, Eder, (der) gen. des- 
s, pl. die-; C'eft ainfi qu'on appelle dans quel- 
ques provinces les bornes, limites, fauffes braies 
d'un village ; it. l'entre-deux des murailles, en- 
clos. Das Etterkreuz, Gränzkreuz; la mar- 
que. Der Etterzèhend, kleine Zèhend; {a pe- 
tite dîme. 

ETTICH, (Ettid)) voy. ATTICH. 

ETWA, (etiva) etwan, adv, Vielleicht; Peut- 
être. Er wird etwa krank, nicht zu Haufe 
feyn; peut être eji-il malade, hors du logis. Et- 

wa einer, einige; quelque, quelqu'un. Das 
wird euch etwa zehn Thaler koften; cela vous 
coûtera quelque dixaine d'écus. Etwa eine Ge- 
legenheit finden; trouver quelque occafion. Es 
wird ja etwan ein Ort feyn, wo ich bleiben 
kan; il y aura quelque endroit où je pourrai 
demeurer. Etwa, von ohngefehr; par ee 
par avanture. Wenn ich etwa einen Schatz 
finde; fi par hazard je trouve un tréfor ; it. Bei- 
nahe; environ, à peu près, presque. Er ift et- 
wa zwanzig Jahr alt; il a environ, à peu près 
vingt ans, il peut avoir vmgt ans. Es find et- 
wa drei Meilen ; il y a environ trois lieues ; it, 
Etwa, einigermäfen; en quelque maniere, en 
quelque façon; it. un peu, tant Joit peu. Et- 
wanig, adj. € adu. muthmaslich, einise; quel- 
que. Etwanige :'edenklicukeiten, Hindermise ; 
queique doute, quelque anicroche, 


_ ETW. sis 


ETWAS, (efivas) pron. Quelque chofe, une cho- 
Jes it. rien. lch habe euch etwas zu geben, 
‚zu en J'ai quelque chofe d vous donner, di- 
re. hat allezeit etwas zu rèden ; :) a tou- 
jours gr ch. d parler, dire. Giebt es etwas 
neues? y a-t-i qq. ch. de nouveau? Er ift 
weggegangen , ohne etwas zu fagen; # s'en 
eft alle Jans rien dire. Wer wirft euch etwas 
vor? qui vous reproche rien? Haben Sie auch 
etwas dabei zu thun? y avez-vous mis auf 
qq. ch.? Etwas ift doch befler, als gar nichts; 
un peu vaut mieux que rien du tout, un tien 
- vaut mieux que deux tu l'auras. Er will in al- 
leu Dingen etwas aufserordentliches thun os 
haben; 4 ne veut que des chofes extraordinaires 
dans tout ce qu'il entreprend. Ich glaube nicht, 
dafs er etwas wider euch geredet habe; je ne 

crois Er qwil ait rien dit contre vous. Ich 

zweille, dafs er etwas gewonnen habe; je 
doute qu'il ait rien gagné. Er ift viel zu klug, 
als dafs er etwas Roi glauben follte; 3 e 

. trop fage que d'en croire rien. Etwas; adv. 
ein wenig; un peu, quelque peu, tant Joit peu. 
Kommet etwas näher! approchez un peu! Gè- 
bet mir etwas von diefer Speife! donnez moi 
un pew de ce plat! Schenket mir etwas in die- 
fes Glas! ver/ez m'en quelque À dans ce ver- 
re! Das war etwas unhöflich; cela étoit un 
peu mal-honnéte. Laflet es etwas wärmer wer- 
den; laiffez le tant Joit peu plus chauffer. Ich 
will etwas davon für mich behalten, das übri- 
ge euch laflen; j'en garderai une partie pour 
moi, ES vous luifferai le vejle. 

ETWELCHE, (etivelche) mieux ETLICHE, EI- 

ETYMOL SCI Et WORT. 

OGIE, (Etymologie) 2 - 
FORSCHUNG. = : 

ETZEN, (eben) voy. AETZEN. 

EUCH, (euch) pron. Vous. Ihr gèbet euch viel 
Mühe; vous vous donnez beaucoup de peine. Ich 
liebe euch; je vous aime. Ich fage es euch; 
je vous le dis. Ich halte es mit euch; je Juis 
des vôtres. Euch zur Strafe Bird votre puni- 
tion. Euch zum Trutz, Poflen; en dépit de 
vous, malgr& vous. Was euch anlangt; pour 


vous. : 

EUER, (euer) pron. Votre, de vous. Es ift alles 
euer; tout ef? d vous. Eure drei Brüder; vos 
trois frères. Euer Feind; vo're ennemi. Unfe- 
re und eure Wohnung ; notre logis & le v6- 
tre. Ich habe meinen Dègen, wo ift der eu- 
re ou eurige? jai mon épée, où sfl la vötre? 

EUL-AFFE, (Œulaffe) (der) gen. des-n, pl 
die-n; Dre de Singe, le grand Crbus d’ An- 
Ben nommé Macaquo, de là couleur de loup, 
mahaque. 

EULE, (Eule) (die) gen. der-, pl. die-n; Le 
hibou. Gehörnte oder Horneulen; kibous d 
oreilles d'âne, ducs. Katzeneulen oder unge- 

Ttt2 horn- 
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hörnte Eulen; le chat-huant. Die virginifche 
Ohreule; le moyen duc-hibos cornu. Die klei- 
ne Horneule; ie petit duc-hibou. Die Baumeu- 
le, Stockeule, Waldeule; la houette, chouette, 
hulotte. Die lappländifche Eule; Ja chouette, 
blanche, marquée te taches couleur de terre. Die 
Nachteule; le grand duc. Die feurige Nachteu- 
le; la chouette, le petit hibou, lucheran, la 
chouctte blanche d'Aibin. Die Brandeule; le 
chat-huant. Die kleine Steineule, das Käuzlein; 
le petit hibou. Die grofe Steineule, Kircheu- 
le; la grande chouette. Die Zwergeule; la pe- 
tite chouette, chevéche. Schreien wie eine Eule; 
huer. Unter den Eulen mufs man mit heulen; 
que ) il faut hurler avec les loups; it. Eule, 

. Nachteule; nom que les Naturalifies donnent au 
papillon noblurne ; le phalène à antennes très fim- 
ga & ailes Ber On appelle aufi fig. Eule; 

oir, un balai de houx ou d'autre branchage. 

Die Eulenfliege; {a mouche aux aies blanches 
qvec des taches brunes, au bas fix points di- 
finds. Die Eulenflucht, Dämmerung, in der 
Eulenflucht; entre chien € loup. Ein Eulen- 
fpiegel; un e/piègle. Diefer Knabe ift ein rech- 
ter Eulenfpiegel; ce garçon eft un petit ejpiegle. 

2 Eulenfpiegelpoßfen ÿ der eypiegleries. Der Eulen- 
zwitter; le zigzag, efpèce de papillon noblurne. 

EUPHORBIEN, (Euphorbien) (das) Euphorbe, 

enre de plante. 

EÜRENTHALBEN, (eurenthalben) eurentwè- 
gen, um eurentwillen, adv. A cau/e de vous, 
pour l'amour de vous, à votre égard, pour vo- 
tre regard, de votre part, de votre côté, en vo- 
tre confidration. Eurenthalber will ich alles 


vous, pour l'amour de vous. 

EURIGE, (eurige) (der, die, das) pron. Le v6- 
tre, la vôtre. Die Eurigen; les vôtres. Ich 
liebe. die Eurigen; j'aime les vôtres. Ich bin 

z der eurige; je /uis tout à vous, d votre 
Ta, je Juis le vötre. Mein Kleid ift länger 
als das eurige; mon habit ef? plus long que le 
vôtre. Es ilt hier nichts von dem Eurigen; sl 
ny à rien ici du vôtre, qui Joit à vous. Ihr 
habt das Eurige ererbt; vuus avez hérité votre 
bien. Voy. Euer, 

EUROPA, (Europa) L'Europe. Ein Europäer ; 
un européen. Die europäifche Fama; le mercu- 
re de l'Europe. 

EUTER, (Œuter) (das) gen. des-s, pl. die-; 
Le pis, la tette, tétine. Ein gebratenes Euter; 
une tetine ee 

EVANGELISCH, (evangelifch) adj. & adv. Evan- 
geligue; it. proteflante. Evangelifcher Weife; 


ang! men 
° . EVANGELIST, (Evangelift) (der) gen. des- en, 
1. die-en; L'évangéifte. 
EVANGELIUM, (Evangelium) (das) gen. des - 
Evangelü, pl. die Evangelia; L'évangile. Das 


n; je ferai tout pour vous, d caufe de - 


-EUL. 


Evangelium prèdigen ; annoncer l'évangile, évan- 
gélifer. On dit figur. Er nimmt alles für Evan- 

- gelia an; ;) prend tout ce qu'on lui dit pour 
argent comptant, pour article de foi; il efl fait 
d ia bonne foi. Das Evangelienbuch; l'évangi- 
le, es évangiles ; it, le texte. Die Sonn- 
tags-Evangelia; les dominicales. 

EVER, (Ever) où Eber, (der) gen. des-s, pl 
die-; Un bäteau de rivière à fond plat. Der 
Everführer; {e bätelier. 

EWIG, (ewig) adj. € adv. Eternel. Der ewi- 
ge Gott; le Dieu éternel, Gleich- ewig, von 

leicher Ewigkeit; coéternel. Einen ewigen 
et erlangen ; acquérir une gloire éternelle; 
it. Stets, immerwährend; perpétuel. Zum ewi- 
gen Gefängnis verurtheilt feyn; étre condam- 
né aux oubliettes. Einen ewigen Frieden ma- 
chen ; faire une paix A it. Unfterb- 
lich; immortel. Unendlich ;-infini. Ohne En- 
de; Jans fin. Beftändig ; contınuel. Das ewi- 

e Güt; le fouverain bien. Ewige Teufe; (en 
F de mine) la plus grande profondeur. Der 
ewige Jude; Le juif errant. Ewiger Zank, ewi- 
ges Spielen, Betteln; querelles perpetuelles, jeu 
perpétuel, élernel, demandes perpétuelles, qui ne 
finifent jamais. Ewig machen; immortalifer, 
#ternijer.: Voy. Verewigen, 

EWIG, (ewig) ewiglich, adv. Eternellement, 

infiniment, Jans fin, à l'infini, perpétuellement, 
“ continuellement. Auf ewig; à jamais, à tout 
jamais, pour jamais, pour un jamais, pour tou- 
jours. Gott ewig fchauen; voir Dieu dternel- 
lement, Einen auf ewig verbannen; bannir 
gg. un à perpétuité. On dit figur. Ich werde 
euch ewig verpflichtet feyn; je vous ferai éter- 
nellement redevable. Ewig zanken, -fpielen; 
quereller, jouer éternellement, fans fin. - 

EWIG, (ewig) inter], Wie geht das ewig zu? 
comment cela Ei pafibie? 

EWIGKEIT, (Œtvigleit) (die) gen. der-, f. pl. 
L'éternité. Von Ewigkeit; de toute éternité. 
Gott ift von Ewigkeit gewèfen und bleibt in 
Ewigkeit; Dieu a exijle de toute éternité, & 
exiftera dans touts l'éternité. Er ift nun in der 
Ewigkeit ; /on ame eff devant Dieu, Di 
l'a appellé. Auf ewig, inEwigkeit; à perpé- 
tuité, pour toujours, pour jamais, à jamais, aux 
fiedes des fiècles. In HE nicht, niemals; 
jamais. Das foll in Ewigkeit nicht gefchehen; 
cela ne LE jamais, 

EXCELLENZ, (Excellens) (die) Titre d'honneur; 
Excellence. Wenn es Euer Excellenz gefällig 


it; s'il plait d Votre Excellence. Ich habe an 
Seine Excellenz gefchrieben ; j'ai écrit à Jon 


Excellence. - 
EXCESS, (Œrcef) voy. AUS-SCHWEIFUNG. 
EX-COMMUNICIREN , Cerconmeniciten ) voy. 


Ausfchlieflen aus der Kirchen - Gemein ar: 
<= 


EX... 
Excommunier, anathéma!hifer, retrancher de la 


. communion des fidéles. 

EX-CREMENT , ( Ercrement) voy. AUSWURF. 

EXECUTION ‚.(Erecution) v. VOLLZIEHUNG. 

EXECUTORISCH, (erecutorifd) adj. €? adı. 
CT. de pratique) cutoire. 

EXEMPEL, (Erempel) (das) gen. des -s, pl. 
die-. Das Beifpiel; Exemple, modèle, exem- 
Plaire. Ein Exempel, worauf man fich beru- 
fen kan; une autorité, Ein Exempel ftatui- 
ren ; jet un exemple. Zum Exempel ; par 
exemple, ceft à dire; comme qui diroit. Ein 
Exempelbuch; un livre d'exemple, à exemples. 

EXEMPLAR, (Œremplar) (das) ee des-es, pl. 

- die-e. Das Modell, Mufter, Beifpiel; Le mo- 
dele, exemple, exemplaire; it. (en T. d'Imprim.) 
la Re Exemplare machen; affembler les feuil- 

. Les d'un livre. 

EXEMPLARISCH, (eremplarify) adj. & adv. 
Exemplaire, qui donne bon exemple, modèle-, 
édifiant, de bon exemple. Er führet einen fehr 

. exemplarifchen Wandel; 3 mene une vie très- 
édifiante, adv. exemplairement, d'une manière 
a avec édification. 

EXEQUIEN, (Œrequien) (die) Meflen für die 
Veritorbenen ; Les objeques, funérailles. 

EXEQUIREN, (erequiren) voy. VOLLZIEHEN. 

EXERCIREN, (ererciren ) voy. Ueben, verwal- 
ten; Æxercer faire l'exercice. Die Soldaten 
exerciren laflen; faire faire l'exercice. Die 
Exercirkunft ; la iaflique. Der Exercirplaz, 
ParadePlaz ; la place d'armes. Die Exercitien 
lernen ; pe Jes exercices. Das Exercitien- 
buch; le livre de compofitions, it. cahiers. Der 
Exercitienmeifter ; le maître d'exercices. 

EXIMIREN, (erimiren) voy. Befreien; Exemp- 
ter, excepter. Eximirte Reichsitände ; états de 
bEmpire je & exempts de tailles. 

EXISTENZ, (Eriften;) voy. DASEYN. 

EXPECTANZ, (Œrpectang) voy. Anwartfchaft. 
Die Expettanz auf eine Bedienung haben; 
Avoir la prose d'une charge. 

EXPECTORIREN, (expectoriren) (fich) Sein 
Herz ausfchütten ; Décharger fon cœur. 

k ne (Erpebien;) voy. MITTEL, AUS- 


© EXPERIMENT, (Experiment) voy. Verfuch. Die 
Experimentalphylik ; La phyjique expérimen- 


. tale. 5 

EXPRESSER, (Œrpreffer) voy.Bote; Un exprès; 
it. Courrier. 

EXTRACT, (Ertract) voy. AUSZUG. 

EXTRA-POST, (Œrtrapoft) (die) voy. Poft; La 

fie extraordinaire. 

EXULANT ‚ (Erulant‘) (der) gen. des-en, pl. 
die-en; Le réfugié, 

EY, (ep) interj. ho, ach; Ah, ha, hé, oh, ho, 


eh, ahi, oh, hew, ouai, oui, hon, qhi, aga, - 


hache. Ey luftig! ha, he, ça courage! alle- 
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rement ! Ey! was! he! quoi! Ey, jadoch! 
reilich! voire. Ey freilich! ho, tout-a&-fuit! 
Ey wohl, ey freilich! bon! Ey, das geht 
ut! bon. Ey, das war wohl gegeben! cef 
en débuté ! Ey warlich! dame! tredanı-! E 
nicht doch! ek, non! Ey fachte, fachte! bei 
lement, vous vous emportez ! Ey nun, macht 
nicht folchen Lärm! /a la! ne Be pas tant 
de bruit. Ey, wie riecht das fo fchön! kon, 
que cela bon. Ey, feht einmal, was foll 
is feyn? aga donc qu’efl-ce que cela? Ey, ey! 
was it denn nun dis wieder ? ho, ho, quelle 
hifloire efl-ce donc que ceci? Ey, das verfteht 
fich von felbft ? rs cela s'en va Jans dire. 
Ey wohlan! ch bien. Ey lieber, ich bitte; 
- eh, de grace, je vous en prie, s’il vous pluit. 


F. 


j | (das) La fixième lettre” de F Alphabet, . 
9 


. © la quatrième note de la gamme, 
Fa. 


FABEL, ($abel) (die) gen. der-, pl. die-n; La 
fable, le conte, la narration fabuleufe, fiBion, 
chofe feinte. Fabeln erzèhlen; faire des contes 
borgnes, des contes à plaifir. Etwas für eine Fabel 
halten ; prendre gg. ch. pour une fable. Die Fabeln 
des Efops ; les fa les ŸE ope. Wir werden der 
ganzen Welt zur Fabel und zum Gelächter 
werden; nous allons fervir de fable & de ri- 
Ste à tout le monde. Ein Fabeldichter, Fabel- 
fchreiber; un fablier, auteur de pou inven- 
teur de fables, fabulifie. Ein Fabeler, Fabel- 
hans, Fabelfchmid ; un radoteur, réveur, ba- 
billard, extravagant, difeur de fables, de Jotti- 
Jes. Fabelhaft ; adj. & adv. einer Fabel ahn- 
lich , erdichtet ; fabuleux, faux , inventé à 
plaifir, feint; romanesque. Eine fabelhafte Er- 

hlung ; un récit fabuleux, une narration fabu- 
leufe, conte, fabliau. Das kommt etwas fabel- 
haft heraus ; cela eff un fabuleux, cela ent 
la fable. Eine fabelhafte Erfindung ; une fifion, 

. chofe feinte. Fabelhaft; adv. fabulewfement, d'une 
manière feinte, inventée. Die Fabellehre ; la 
mythologie, la théologie des payens; it. l'Edda. 
Die Fabelfprache ; le langage des bétes. Yabel- 
werk; das ift nur lauter Fabelwerk; ce nef 
que des fables, contes; fables que tout cela. 

FABELN , (fabeln) v. n. Ich fabele- fabelte, i. h. 

efabelt. Mährlein erzehlen; Conter des fa- 
les; faire des contes, des hifloives, enconter; 
it. radoter, raifonner de travers. Er fabelt vor 
Alter; il ef fi vieux qu'il radote. Der gute 
Mann fabelt PRE is en ur rer 
gue quelquefois. Sie thut den langen Tag nichts 
ale fabe 3 elle ne fait que caqueter tout le long 
du jour. 
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FABRIK, (Sabrif) (die) gen. der-, pl. die- 
en; La fabrique, le métier, Vattelier, la 
boutique. On fait une difinétion des fabri- 
ques & des en Tous les ouvrages 
qui Je font à l'aide du feu €ÿ du marteau Jont 

du Le de la fabrique; & la manufaßure efl 

our la fabrication des ouvrages qui je font à 
main fans feu Eÿ fans marteau. Der Fabri- 
kant; le fabricant, l'ouvrier; it. le marchand 
qui fait fabriquer. Der Fabriken-Auffeher; l'in- 
Jpeteur des fabriques. Das Fabrikenblei; le 
lomb; petit Jceau de plomb dont on fe fert dans 
es manufaßlures pour marquer les marchandifes. 
Das Fabrikengold ; le fil glace. 

FABULIREN, (fabuliren) voy, FABELN. 

FACH, (Sad)}) (das) gen. des-es, pl, die - Fä- 
cher; .(on trouve auffi die Fache). Die Abthei- 
lung in einem Kalten; La féparation, le com- 
partiment. Das Fach in einem Schriftkaften ; 
(en T. d’Imprim.) le caffetin. In einem Schran- 
ke; la layette, le tiroir, la tablette, caffette. In 
einem Bücherbrette; le rang. Die Fächer in 
den Kaufläden; kes rayons palfets. In einem 
Bienenftocke ; la cellule. In einem Futterale; 
la chambre d'étui. Im Gehim; la cl 
le. In den Kinnladen für die Zähne; la cavité. 

Les pécheurs appellent Fach une certaine étendue 
clofe dans l'eau, pour y pécher; le congrier. It. 
Das Fach, Gefach in den Scheuren zu beiden 
Seiten der Tenne; /a chambre. Das Fach in 
einer Thüre; je panneau. Fach in einer Wand; 
le vuide, l'efpace vuide, entre-deux. Ein Haus 
in Dach und Fach halten ; entretegir une mai- 
Jon en bon état. Einen unter Dach und Fach 
bringen; mettre qq. un à l'abri. Einem Dach 

- und Fach gèben; loger, qq. un, recevoir chez 
Joi, donner retraite. It. Fach, eine Lücke, 
ein Loch; une rupture, bréche, ouverture. Ein 
Fach gewinnen; créver, s’entr’ouvrir. N 

Où Lun figur. Fach,dieWiffenfchaft, Kunft, 
worauf man fich am meiften gelegt und die man 

+ am beiten inne hat; le fort d'une Pers dans 
une Jcience qu'il a le mieux cultivée. Das ale: 
nicht in mein Fach; je ne /uis pas juge compé- 

. tent de cette chofe. 
fchafte; c’ef} Jon metier. Das gehört nicht in 
mein Fach; cela n’efl pas de mon diftri, de 
mon d'partemsnt. Das gehört in ein ander 
Fach; cette affaire relève d’une autre jurisdi&ion. 

Der-Fachbaum ; l'arbre hydromitre, dans les 
moulins d eau, pour marquer la hauteur de 

.F'eau. Dir Fachbogen; l'arçon, forte de petit 
ars avec une corde à boyau qui Jet pour battre 
la laine. Die gefachte Wolle; d> la capade. Die 
Fache auffchliefen ; ba;lir, faire une capade. 
Die Fachgerte; l'ofier d clayonnage. Das F'ach- 
holz; le bois de clayonnage. Die Fachreufe; 
le guideau. Der Fachtifen; le métier pour ar- 
gonier la laine, Fachweife; adv. par compar- 


Sd 


‘FÆCHSER, (Säcfr) (der) gen. des-s, 
ara) 


as ift fein Fach, fein Ge- . 


FAC. 


timent, par étages. Das Fachwerk ; le chär- 
pentage,, l'affemblage. In Facher eingetheilt; 
celluleux. 

F/ECHEL, ($ächel) voy. FÆCHER. 

FÆCHELN, (fächeln) v. a. Ich fächele-fächelte, 
i. h. gefächelt ; Faire du vent avec un éventail; 
éventer. 

EACHEN, (facjen) v. a. Ich fache-fachte, i. h. ge 
fachet; (T. de drapier € de chapelier) Arçon- 
ner; it. fouffier, enflammer. Voy. Anfachen. 

FÆCHER, (Sächer) (der) gen. des-s, pl. die-; 
L'éventail. Die Stäbe eines Fächers; Les bâtons 
d'un éventail. On appelle aufi der Fächer; l'é 

, ventail, un Zoophyte de Frs de corne. Der 
Fächerfalter ; le ptérophore, e/pece de papillon 
noffurne. Die Fächerpalme ; le palmier en éven- 


“tail. 
FÆCHLEIN , (Sächlein) (das) gen. des-s, pl, 
die-; Le petit er . 2 it. la se 
. die-; 
(T. de à provin; it. le plant de la vi- 
gne, Fr af enraciné, chevelu, la chevelée; bou- 

ture, la crocette, le chapon, la marcotte. 

FACIT, ($acit) (das) La Jomme totale, la fomme, 
le montant; Jomme toute. Sein Facit machen; 
aire état, faire Jon compte. 

FACKEL, ($adel) (die) gen. der-, pl. die-n; 
Le flambeau, la torche. Eine Windfackel; um 
brandon. Brennende Fackel in der Luft, ein 
Luftzeichen ; un flambeau ardent. Sonnenfak- 
keln; (T. d'Aftron.) le facule, tache lumineufe 
FL apperçoit quelquefois fur le Joleil. . Der 

ackelbaum; l'obier , marfault aquatique. Die 
Fackeldiftel ; le cierge épineux, cierge du P4 
row, flambeau du Pérou. Die Fackeljagd; la 
fouée, forte de chaffe aux oa ui fe fait 
la nuit à la clarté du feu. Der Fackeltanz; la 
En ow chaque homme porte un flambeau. Der 
Fackelträger ; le porte-flambeau. 

FACKELN, (fadeln) v. #. Ich fackele - fackelte, 
i. h. gefackelt ; Flamber , jeter des flambes. 
Das Licht fackelt zu fehr; ia chandelle flambe 
trop. Es feuert und fackelt alles ; tout ef? en 
fu & en flammes. On dit figur. € popul. 

ackeln ; s’amujer ,. lanterner. Viel Welens, 
viel Fackelns machen ; faire des façons, bar- 
gui ner, biaifer. Worzu dient es, fo lange 
ackeln? a quoi bon faire tant de façons ? Er 
fackelt nicht lange; # ef fort prompt. Er 
fackelt nicht lange, er greift bald zu; im 
fait point de facons, il y met d'abord la main. 

FACTOR, ($actor) (der) gen. des-s, pl. die-e; 
Le faßleur,, commis de marchand, agent ; it. le 
commijhonaire. Yattor in einer Buchdrucke- 
rei, in einem Buchladen; le procureur. Der 
Salzfattor; le courtier de fel. l'ie Faétorei; Is 
faëtorerie, le comptoir. Eine Tuchfaétorei; une 
faßure de draps. Das Faëtoreigeld; Is en 


.FAD. 


de commiffion. Eine Faétorei-Handlung ; une 
faBorerie, faßlorie. 

FACTUR, ($actur) (die) gen. der-, pl. die-en; 

faßure. Das Faéturbuch; le mémoire des 


marchandifes. 

FACULTÆT, ( Be), ie der -, pl. 
die-en; La faculté. Die th ifche, juri- 
ftifche, medicinifche und philofophifche Facul- 
tat; {@ faculté de théologie, de droit, de mé- 
decine, des arts. DerFacultift ; un membre de 
la faculté. 

FÆDELN, (fädeln) voy. EINFÆDELN. 

FADEN, (Saben) (der) gen. des -s,.pl. die-; 
Le fil. Ein dünner Faden ; un filet. Ein Fa- 
den von Wolle, Seide; un fil de laine, de foie. 
Bindfaden; de da ficèle. Faden im Tuche, Zeu- 

e; la filure, corde, le fi. Man kennt das 

uch am Faden; on connoft le drap a la filure. 

Wenn das Tuch abgetragen ift, fo fiehet man 
den Faden ; quand le drap efl ufé > il montre la 
corde. Zu Faden fchlagen , mit weitläuftigen 
Stichen verloren zufammenheften ; faufiler, 
Faden womit man ftickt; la cartifane. Er- 
fter Faden von gehafpelter Seide; la centaine. 
EnT. de Botan. on.appelle Faden ; les filaments. 
Unferer lieben Frauen Faden; le fil de la vier- 
ge les arantelles, filandres, certains fils blancs 
& longs qui volent en l'air dans les beaux jours 
d'Automne. Der Faden in der Fährte des Hir- 
fches; la comblette , fente qui efl au milieu du 

. pied du cerf. Der Faden an einem Mefler; le 

morfil; certaines petites parties d'acier presque 
inperceptibles , qui reflent au tranchant d'un 
couteau, d'un rafoir Eÿc. lorsqu'on les a pallés 
fur la meule. Einem Schermefler den Faden 
nehmen ; dier le morfil d'un rajoir. 

On dit figur. Nicht einen trocknen Faden 
amLeibe haben; étre tout mouillé, percé jusqu’à 
la peau. Er hat nicht einen Faden weils Zeug; 
ib. n'a point de linge blanc. Der Lèbensfaden ; 
la vie, le cours de la vie, le fil de la vie, les 
jours d'une perfonne. Den Lèbensfaden abreif- 
fen ; donner la mort, abréger la vie. Sein 
Leben hängt an einem Faden; öl eff en grand 
danger de la vie. 

er Faden, Zufammenhang einer Gefchichte, 
Rède; le fil, la fuite d'un récit, d’une_hifloire, 
d'un difcours. It. Der Faden ; {a braffe mefure 
de la longueur de deux bras étendus. Der Ha- 
fen ift drei Faden tief; le port a trois u 
d'eau. Man legte fich auf fechs Faden Wafiers 
vor Anker; onmouilla fur fix bralfes. It. Faden; 
CT. forefi.) Klafter; la toife, corde. Zehn Fa- 
den lang; long de dix toifes. Das Holz zu Fa- 
den fchlagen ; corder le bois. Das krumme 
Holz läfst fich nicht gut in Faden fetzen; ke 
bois tortu ne Je corde pas bien. Der Faden, Rah- 
men, die Klafter abzumeflen; {a membrure. 


Ein Faden Rahmholz ; une membrure de bois, 
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Die Fadenbrüche; (7. de Tier.) les fils courants, 
traces courantes. Die Fadenfliege ; la /catop/e, 
age de mouche. Der Fadenhalter; l'arquet, 

s arquets. Der Fadenküfer ; le hi/pa à antennes 

Iuss. Das Fadenkraut ; l'herbe à coton. Der 
Fadenleiter; le guide dw devidoir. Fadennak- 
kend; adj. & adv. nu comme la main, nu comme 
um ver ; adv. A nu, Jans voile, à découvert. Fa- 
dennudeln; des vermicelles. Fadenrecht, adj. 
& adv. dem Faden gemäfs, dem Faden nach; 
de droit fil, perpendiculaire, perpendiculaire- 
ment, a plomb. Die Leinwand nach dem Fa- 
den fchneiden; couper la toile de (à) droit fil. 
Gegen den Faden ; couper de biais. Fadenfchei- 
nig, adj. & adv. was den Faden durchfchei- 
nen läßt; qui montre la corde. Fadenlilber ; 
de l'argent trait, argent filé. Der Fadenwurm ; 
le gordius, ver menu comme un fil, le dragon- 
neau, dracoïde. DieFadenyucca; le yucca fila- 
menteux de Virginie. Fadicht; adj. & adv. fila- 


menteux. 

FÆDENIG, (fâbenig) adj. & adv. gleichfädeni- 
ges, ungleichfädeniges Tuch; Du drap, de la 
toile qui a le fil égal-inégal. Dreifadenige ou 
dreidrätige Strümpfe; des bas à trois fils. 

FAGOTT, (Sagott) (der) gen. des- es, pl. die 
-e; Le m une balle de haut - bois. 

FÆHE, ($ähe) (die) gen. der-, pl. die-n; (T. 
de chafle) La femelle. 

FAHEN, (fahen) v. a. irr. Ich fahe, du füheft, 
er fähet, wir fahen &c. Imp. Ich fieng, /ubj. 
fienge, i. h. gefahen ow gefangen ; zmper. fang; 
(peu uf.) On dit ordinairement fangen; Pren- 
dre; attraper. Ein Falke der gut fähet, miux 
fängt; l'oifeau bon voleur. 

FÄHIG, (fähig) adj. & adv. tüchtig, gefchikt; 
Capable, habile, propre. Zu etwas fähig feyn ; 
être capable de qq. ch. être en à une chofe. 
Sie ift des Erbrechts nicht qu elle n'efi pas 
habile à Juccéder. It. Fähig, lehrfam, geleh- 
rig; docile. Fähig etwas zu erfinden ; inven- 
tif. DerUnterweifung fähig; Ju/ceptible de di- 
fciplin. Er ift fähig alles zu unternehmen ; 
il ef homme à tout entreprendre. Dinge, die 
nicht jedermann zu verltehen fühig ift; 

chofes qui ne font pas à la portée de tout le mon- 

de. Er if nicht fig , euch in geringften zu 
fchaden; il eff incapable de vous nuire aucunement. 
Fahig machen; iliter. Der Hunger macht 
einen zu allem fahig; la je chajle le loup hors 
du bois. Einen wieder fähig machen; rékabi- 
liter qq. un. à a : ; 

FAHIGKEIT, ( Fähigkeit) (die) gem der-, pl. 
die-en;.La “pa, habité, docilité, le gé- 
nie, talent; la difpofition d qq. ch. faculté, com- 

éhenfion, conception ; it. difcernement , l'intel- 
igence, la portée. Diefer Knabe hat eine gro- 
fe Fähigkeit; ce garçon a une grande capacité, 
un 
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un beau gênie. Ein Menfch von geringer Fä- 
higkeit; un e/prit de petite trempe. Sich nach 
eines Fähigkeit richten ; s'accommoder d la por- 
tée de qq.un. Diefer Menfch hat in feiner Pré 
feilion grofe Fähigkeit; cet homme a dans fa 
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grofefion bien de l'acquis. So weit erftrecket . 
fich meine Fähigkeit nicht ; cela pale ma por- - 
bi 


tee, cela ef au deffus de ma portée; mon habi- 
leté ne s'étend pas jusques la. 
FAHL, FALB, Cfabls Tats) adj. € adv. fauve, 
jaunâtre, roux, rouffätre, tanné, paillet. Ein 
falbes Pferd, mit pfirfichblüthfarbnen Hären, 
oder weifs mit braunen Flecken; un cheval 
aubère. Das Fahlerz; mine d'argent d'un gris 
tirant fur le brun. Fahlicht; adj. € adv. qui 
tire fur le fauve. Fahlkupfererz ; mine de cui- 
vre d'un blanc fale. DasFahlleder ; les cuirs à 
la jufée. Der Fahlftein; ardoi/e grife de Goslar. 
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du drapeau. Den Fahnenmarfch as us bat- 
tre au drapeau. Der Fahnenfchmid, Fahn- 
fchmid; le maréchal ferrant du régiment. Der 
Fahnenfchuh, letalounier. Das Fahnenfchwin- 
gen le maniement du drapeau. Die Fabnen- 
ange; le fût de girouette, la lance. Der Fah- 
nenftock ; le talonnier. Der Fahnenträger ; 
PEnfcigne. Die Fahnenwache; Is garde du 
camp. Fahnenweïfe; adv. par compagnies. 
FAHNLEIN, (Säbnlein) voy. FAHNE. 
FÆHNRICH, (Sdhnricy) (der) gen. des-s, pl. 
die - e; L'enfeigne. Einen zum Fähnrich machen, 
ihm eine Fähnrichsftelle gèben ; douner le dra- 
peau , ne à qq. un. à 
FAHN-SCHMID , (Sahnfchmid) voy. FAHNE. 
FAHR, ($ahr) voy. GEFAHR. 
FAHR-BAR, (fahrbar) adj. & adv. Ein fahrbarer 
eg; un chemin praticable. Fin fahrbarer Flufs, 


FÆHNE, (Säbme) voy. FEHME. Strôm; une rivière navigable 
FA:HNDRICH, (Säbndrid) voy. FÆHNRICH. “ FAHR-BEST/ENDNER, (Sabrbeftänbner) (der) 
FAHNE, (Sahne) (die) gen. der-, pl. die-n; en. des-s, pl. die-; Le fermier d'un bac. 


L'enfeigne, le drapeau. Vie Blutfahne; le dra- 
peau rouge. Friedensfahne, weiffe Fahne; dra- 
peau blanc. Die Fahne tragen; porter le dra- 
eau, -lenfeigne. Zur Fahne fchwören; pré 
ter le ferment Jous le drapeau en s'enrélant, fai- 
re le jerment d’enrölement. Die Fahne fchwin- 
gen; faire l'exercice du drapeau, manier le dra- 
peau. Mit fliegenden Fahnen ausziehen ; /or- 
tir (les) enfeignes déployées. Fahnen bei den 
franzöfifchen Gens d'armes, le guidon. Fah- 
ne, fo die alten Könige vor fich her tragen 
Jieflen ; l'oriflame. Bei den vorigen Konigen 
von Frankreich; /a cornette blanche. Fahne 
des heil. römifchen Reichs; le guidon de l'em- 
pire. Die Bagagefahne ; le faniou. Kirchen- 
fahne, :t. Fahne auf den Schiffen und Galé- 
‚ren; la bannière. Die weiffe Fahne aufitecken; 
arborer lepavillon blanc. Die Fahne, der Wim- 
el; la banderolle, flamme ; Figur. on appelle 
Fate une compagnie. Eine abgedankte Fahne; 
une compagnie réformée. Jede Fahne mit zehn 
. Soldaten verftärken ; ajouter dix foldats d cha- 
“que compagnie. Sich eine Fahne kaufen ; aché- 
. ter la charge dun Enjeigne ; it. Die Fahne; la 
irouetle ; le pannonceau, gabet, la flouette. Die 
Fahne des Federkiels; la barbe d'une plume it. 
(en T. de Botan.) l'étendart, le panicule, ît.(en T. 


de chaffe) la queue d'un lièvre Eÿc. it. petit filet - 


pour les alouettes, it. Fahne; (en T. de fondeur de 
. drap), l'avalée de chardon. Das Fahnenfutter, 
létui d'étendart, la gafne. Das Fahnengeld ; 
droit de veffelage, que la nobleffe paye dansle 
" pais lefloral de Brunfuic, en prenant l'invejlitu. 
re. Das Fahnenlehen; le fief de haubert, fief 
chevel Fi de dignité. Der Fahnenhafer ; l'a- 
voine ngleterre. Der Fatnenjunker; le por- 
. te-drapeau , porte-enfeigne , porte-Ke:wdarl; cor- 
‘ neite,’guwidon. Der Fahnenmarfch ; ia batterie 


FAHR-BOGEN, (Sabrbogen) (der) gen. des-s, 
pl. die-; (T. de mine) Rapport par écrit des 

ou que Cabo d FR . 
HR-) H, (Sabrbud) (das) gen. des-s, pl. 
die-bücher ; Le ji des ie ds 

FAHR-BÜCHSE, ($ahrbüchfe) (die) gen. der-, 
I die-n; La bofie à dénéraux. 

FÆHRE, (bre) (die) gen. der-, ph die- n; 
Le pafage d'une rivière, endroit ou l'on pale 
fur un bac, Jur un ponton, it. le bac, bäteau à 
paller une rivière, vailleau de transport , bar- 
que traverfiere, toue , traille, flette. Eine Fäh- 
re zum Ueberfetzen der Pferde ; un pajle-che- 
vaux. Sich in einer Fähre überfetzen laflen ; 
pafer le bac. Der Fahrkahn; le bachot, it Die Fäh- 
re, Fahre, Furche; la raie, enrue. 


FAHREN, (fahren) v. a. irr. Ich fahre, du 


fährft, er fahrt, wir fahren; imp. i. fuhr; /ubj. 
führe ; Zen pen. Führen; Charrier. 
Holz, Sand, Steine fahren ; charrier du bois, 
du fable, des pierres. Ihr könnet nicht fahren ; 
vous.ne favez pas mener. Ich habe einen Kut- 
fcher , der gut fährt; jai.un cocher qui mine 
bien. Erde fahren; voilurer de la terre. Fah- 

. ren; Je dit auf avec le verbe lafien, p.e. Ich 
. habe die Poft fahren laflen, um auf die näch- 
fte zu warten; j'ai laiflé pajfer cette pofte pour 
attendre la prochaine. Etwas aus den Händen 
: fahren laffen; /aifler échapper, tomber gg. ch. 
: des mains. Ein Wort, einen Wind jahren 
* lafien; lécher un mot, um vent, it. (figur.) quit- 
ter, abandonner, Je déjifier de-. Seinen Irrthum 

- fahren laflen; /e désabufer, fe détromper. Eine 
+ Meynung fehren laffen; demordre de fon opi- 
. sion. Seinen Stolz, feine Einbildung fahren 
daffen ; je corriger de fa pr&jomption. Alle Hoff- 

. zung fahren laflen ; perdre l'efpérance. Etwas 
fahren lafien,, aufgeben ; / détourner de gg. ch. 

\ r'enon- 





. fehr viel von der Hochac 


. endétements. 
FAHREN, (fahren) v. n. irr. av. l'auxil. feyn; 


. verfer une rivière Taf la mer. 
- de tour de la 


> ES 
. sen; longer la rivière. 
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renoncer à gq.. ch. Er hat den Prozefs fahren 
laflen ; il a abandonné la pourfuite. Ich habe 

e ba gegen ihn fah- 
ren laflen ; 5!eff bien déchu dans mon eflime. 
Den Zügel fahren laffen; abandonner la bride. 
Am Preife etwas fahren laflen ; rabattre. Die 


© Taue fahren laffen; (T. de Marine.) filer les 


manœuvres. Den Ankergrund fahren laflen ; 


: deraper. Die Luft zum Studiren fahren laf- 


a degoüter des études. Sie hat ihren Ei- 
genfinn fahren laflen ; elle ef revenue de Fr 
Ein Hund, der nicht fahren läfst ; 
un chien qui ne démord pas. 


(la conjugai/on eflla même que du v. a. 2 ‚ler, 
être transporté d'un lieu d un autre par le moyen 
d'une voilure par terre, ou de quelque bateau 
par eau; marcher, paller. In einer Kutfche, 
einem Schlitten, Schiffe auf einem Flufs fah- 
ren; aller en Ay: en coche, entrafneau, 
en bateau. Aufs Meer fahren ; aller Jur mer. 
In einem grofen Schiffe fahren ; faire le voya- 
ge dans un vaijleau. Auf der Poît fahren; al- 
der en pofle, courir, courre la pale. Auf der See 
herum fahren ; courir la mer. Gegen den Strôm 
fahren; aller à contre-mont. Gègen den Wind 
fahren ; (en Terme de Mer.) cajoler le vaiffeau. 
Zwifchen zweien Gleifen fahren ; quartejer. 
Auf einen Ort zu fahren; toucher vers un lieu. 
Fahr zu, Kutfcher; Youche, cocher. Ueber ei- 
nen Flufs, über das Mer fahren; pajer, tra- 
m die Stadt 
er au tour de la ville, faire 
ville. Neben dem Ufer hèrfah- 
ren; côtoyer le rivage. Bei Seite fahren ; lar- 

r. Auf einem Flufse hinauf und hinab fah- 
In die hohe Se fah- 
ren; ter, faire le largue. Mit allen Segeln 
fahren; avoir Jes voiles au vent. Auf eine 
Sandbank fahren; s’engraver, s'enfabler. Mit 
dem Ström fahren; /uivre le fil de l'eau, al- 
ler au fil de l'eau. Gegen den Ström ; remon- 
ter contre le fil, le courant de l'eau, refouler la 
marée. Ans Land fahren; aborder, toucher, 
prendreterre. In die Höhe fahren ; monter. 
Himmel fahren ; monter au ciel. In die Luft fah- 
ren; monter, s'élever enl'air. Aus dem Bette fah- 


herumfahren ; PA 


dem Wege fahren; Jortir hors de Forniere. Sei- 
ne Strafle fahren ; ader ps chemin. Einem in 
die Häre fahren; prendre gg. un aux cheveux. 
Mit der Hand in die Tafche fahren; een la 
main à la poche. ‚Es it mir aus der d ge- 
fahren; cela m'eft échappé de la main. Diefes 
Schwerd fähret gern aus der Scheide; cette 
épée Je tire fort ailément du fourreau. Einem 
mit der Hand über die Stirn fahren; pafér 
la main fur le front de qq. un. Einem übers 
En fahren; rabrouer , brusquer, relamer, 
om 


Gen . 
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regouler qq. un. parler rudemènt d gg. un. Ei- 
nem durch den Sinn fahren; meltre qq. Jur-Ie 
bon pied ; lui en faire perdre le deffein. Wohl, 
übel fahren, gelingen; /e trouver bien, mal, 
réuffir, trouver Jon compte, paller bien, mal 
Jon temps. Wohl fahren, fehr glücklich feyn; 
avoir le vent en pouppe; voguer heureufement. 
Ich bin mit dem Menfchen fchlecht gefahren; 


"je me fuis mal adreffé, j'ai mal rencontré, 


Er 


mal trouvé mon comple avec cet homme. 


- fährt wohl bei der Sache; sl /e trouve bien, 


(il avance bien) de cette affaire, elle l'accom- 
pue A ne Se nn nicht rte 

üklic] t; une chofe qui n'e avorable 

tout le monde. Aus A re x oi s'em- 
porter, fortir des gonds, perdre les étriers, 
Jauter aux nues. Ich müochte aus der Haut 
fahren ; jenrage dans ma peau. Ihr fahret 
aus an eurer Haut; voire peau s'éleve. Nur 
oben drüber hinfahren ; ne faire qweffleurer une 


. matière, une queflion. Fahre hin, fahre wohl! 


Dieu vous conduije! In einander fahren, erfchrek- 
ken;. étre Jaifi de crainte. Nordwärts, füd- 


. Wärts fahren; faire le nord, lefud, Das Fah- 


ren; l'aftion d'aller en caroje, le voyage, char- 
riage, roulement, roulage, charroi. Er kan 
das Fahren nicht vertragen; sl ne peut fuppor- 
ter lavoiture, durer dans le caroffe. Ich bin deg 
Fahrens überdrüflig, ich will ein wenig zu F 

gehen ; je fuis las de la voiture, je veux un peu 
marcher. Es ift noch um einen Tag Fahrens, 
fo ift unfere Reife gethan; iln’y a plus qu'une 


. hr à faire pour finir notre voyage. 


HREND , (fahrend) adj. € adv. Die fahren- 
rende Poft; la diligence, le chariot „de pale. 
Onappelle figur. Ein fahrender Schüler; ur écolier 
vagabond , errant, roulant d'un collège à l'autre. 
Fahrende Dirnen, Metzen; putgins, garces va- 
gabondes, coureufes. Fahrende Häbe, Fahr- 
nifs; chofes mobiles, biens meubles ou mobiliaires, 
des mæbiliaires. Die fahrende Häbe eines 
chuldners verkümmern ; /aifir les meubles d'un 


. Sébiteur. Bei Verpfandung aller meiner Häbe , 


fahrend und liegend ; fous caution de tout mon 
bien, meuble € immeuble. ‘Der fahrende Rit- 
ter ; le chevalier errant. 


FAHREN-KRAUT . FAR- 
ren, auffahren ; /e lever en Jurfaut. Einem aus , » (Babrentraut) voy 


RENKRAUT. 


FIEHR-GELD, (üßeget) (das) gem des es, f£ 


Ce qu'on paye au batelier qui conduit le bac, 


ü D Page: pafage. 
FAHR-GELD, (Gabrgelb) (das) gen. des- es, 


pl. Le port, le droit du port, naulage it, (en Fée 


- mine) le cafuel, revenu fortuit des maîtres mi- 


neurs. : 


FAHR-GELEXSE, . (Baprgeeife) ou Fahrgleife , 


L'ornière, 


(die) gen. der-pl. die-n, die Spür, 
1 riot 


vois ; trace profonde que kes roues d'un 
Uuu i 


font 
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font dans les chemins. Aus dem Fahrgleife wei- 
chen; s'écarter des ornières. 

FAHR-GENOSSE , (Sabrgenoffe) (der) gen. - des 
n, pl. die-n. Der Feldnachbar ; Le voifin dont 
les champs touchent aux nôtres. 

FÆHR-G+ RECHTIGKEIT , ( Säbraerectigfeit ) 

. (die) gen. der -f. pl. Droit ou privilège d'avoir 


acs 0% ponts. 
F/EHR-HERR, ($ährherr) (der) "gen. des- en, pl. 
die -en; Le propriétaire d'un bac. 
FÆHRIG, (abris) adj. & adv. (T.forefl.) Ein 
ee Wald, fahriges Holz ; Du bois défenfa- 


e. - 
FAHR-KAPPE, ($ahrfappe) (die) gen. der -pl. 
die - n; Le bonnet ou capuchon de mineurs. 
FÆHR-KNÉCHT, (Säbrénecht) (der) gen. des- 
„es, pl. die-e; Le valet de pontosmier. 
FAHR-KUMMET, (Sabrfummet) (das) gen. des-s, 
pl die-e; Collier, bourrelet, partie du harnois 
des chevaux de chareite où de Dur qui eft faite 
‚de bois Ë rembourrée € qu'on leur met au cou 
our lirer. 
FAHR-LÆSIG, (fabrldfig) adj. & adv. Nachläf- 
> sig; Indolent, nonchalant, negligent, parejJeux, adv. 
- d'une manière indolente, nonchalamment, négli- 
emment. In allen Dingen fahr - ou nachlifig 
en étre négligent en toutes chofes. Die Fahr- 
« lafigkeit, Nachläfigkeit; l'indolence, nonchalan- 
ce, Rune ; parefe. 
FAHR-LEHEN , (Sabrieben) (das) gen. des-s, 
pl. die-Le A qu'on forfait en ne payant pas le 
. canon régulièrement, 
FAHR-LEISE, (Sabrleife) v. FAHR-GELEISE. 
FÆBR LEUTE, (Säbrleute) (die) Les bateliers 
 conduifent le bac. Voy. Fährmann. 
F mach ( Sährlich ) FAEHRLICHKEIT ; 


Gefahr. 

FÆHR-LOHN, ($ährlohn) voy. FAHRGELD. 

F/EHR-MANN, ($ährmann) (der) gen. des- es, 
pl. die- männer ou leute. Le pafleur, batelier qui 
conduit le bac, pontonnier , Fachotzı. 

FÆHR-MAUS, (fabrmaug) (die) gen. der - pl. 
die - a Ejpèce de Jouris de campagne ;* le 


ak E 
FH MEISTER, (Bäprmeifer voy. FIEHR- 


FÆHR-MUTTER, Re ir dl (die) gen. der- ” 


pl. die- mütter. Das 


utterfchwein ; truie, 
coche. 


FAHR-RECHT , ı Sahrrecht) v. STAND-RECHT. 
FAHR-SCHACHT, (Gabrféacht) (der, gen. des 
-es, ph die - fchächte; (T, de Mine) puits, 


ke Sl. 


FÆHR-SEIL, (Säßrfeil) (das) gem. des-es, ph. 


die -e; L'allonge. 

FAHR-SESSEL, (Sabrfeffel > (der) gen. des-s, 
pl. die -; roulette, chaife roulante. 

FAHR-STEIGER , (fabrfteiger) (der) gen. des- 
8, pl. die-; (T. ae Mine) Le mineur juré, 

FAHR-STUHL, (Sabrftubl) der) gen. des-es, pl. 
die - ftühle; Le fiége du couvreur. 

FAHRT, (Fahrt) (die) gen. der-, pl die-en; 
Le charro:, le chariage; it. pajlage, voyage, 
trajet. Eine gefährliche Fahrt; un pafage dan- 

ereux. Eine Fahrt thun; faire un voyage, 
ott gebe uns eine glükliche Fahrt; Drew 
nous donne un heureux voyage. Ich habe eine 

. gefchwinde Fahrt gethan ; j'ai fait le trajet m 

eu de temps. It. Fahrt, kurze Reife; le tour. 
Eine Fahrt aufs Land thun; faire un tour d 

‚ba c ne. Fahrt nach Rom, tomifche Fahrt, 
Wallfahrt; le inage. Zu einer Fahrt zur 
See fich ausrüiten ; s’agréer. Fahrt eines Schif- 

. fes; la vogue, route, erre d'un vailleau. Fahrt 

‚an der Küfte hin; le cabotage. Die Fahrt nach 
einem andern Windftriche nehmen ; abattre un 
vaiffeau. Von der rechten Fahrt abkommen; 
deriver. Die Fahrt, Mérenge, zwifchen England 
und Frankreich ; le pas de Calais. Eine Fahrt où 
ein Fuder, eine Fuhre Steine, Sand; une char- 

e, chariage, charretée, un chariot. Eine enge 
Fahre; un paffe-canal. Auf der Fahrt feyn, 
auf dem Sprunge ftelfen; étre tout prét, être 
mare quippé. Er thut alles auf der Fahrt; 
il fait tout précipitamment, en graud'hâte. 1. 
F: ; Zeitraum von fieben vollen Jahren ; 
efpace de fept ans. Die Fahrt, das Umpflügen 
Ackers; le labour. Brächfahrt, Wende- 
fahrt, Sâtfahrt; le binage, binotage. Fahrt, 
Leiter ; (en T. de Mine) l'échelle. Die Fahrten 
anhäfpen, anhengen ; attacher l'échelle. 

FEHRT, ent) Go voy. FAHREN. 

FAHRTE, (Sâbrte) (die) gen. der-, pl. die-n. 
Spür; (em T. de Chaÿe ) La pifle, la voie, le 

chemin par ‘où la bête a palfé. Die Fährt der 

wilden Schweine, der Wölfe und Füchfe; les 
traces, la foulée. Fährte des Wildes ; le pied, 
erre, la connoiffance. Fährte des fliehenden 

Wildes ; les fuites. Fährte auf dem Schnee; 

les furneigées. Fährte da, wo es gerègnet hat; 

les furpluies. Fährte des Rothwildprets; Pal- 
ture. Fährte der Fifchotter; ia marche. Dem 

Hirfch auf der Fahrt folgen ; /uivre le à 

la pifte. Auf feine erfte Fährte zurück laufen; 

aller, fuir fur foi. Der Hirfch macht eine 
te Fährte, einen guten Fus; à fait um 
vied. Die frifche Fährte des Hirfches 
wieder antreffen; revoir du cerf par le pied. 

Die Fährte des Hirfches verfèhlen ; prendre 

le contre- pied du cerf. Die Hunde haben 

die rechte Fährte verloren ; les chiens font 

on défaut. Sie haben die rechte Fährte a 


FAH. 


der gefunden; ils ont. releuk le défaut. Die 
Fährte der jungen Wölfe nach ihrem Lager 
finden ; trouver Pabaitis des jeunes loups. Ohne 
Aufchlagen der Fährte folgen ; Ge dit des 
chiens ) rider. It. Fährte, Schweifs; le fang, 
la rofée. Der Hirfch, die Sau giebt, nachdem 
fie verwundet worden, viel Fährte; le cerf 
biej fait beaucoup de rote. 

FÆHRTEN-ACKER, ou FÆHRT-ACKER, (Zähte 
tenader, BR) (der) gen. des - s, pl. 
die-äcker; Le bout de champ employé a y plan- 
ter des choux.’ 

FÆHRTEN-LAUT, FÆHRLAUT, (fährtenlauf, 
fährlaut) adv. der Hund wird fahrtenlaut; Le 
limer aboie en quétant. : 

FÆHRT-GERECHT, (fährtgerecht) adj. & adr. 
Ein fäbrtgerechter Jager ; Un bon vensur, ha- 
bile veneur. 

FAHRT-HAKEN, (Sahrthafen) (der) gen. des - 
s, pl.die-; (T: de Mine) Le crampon pour 
attacher l'échelle. 

FAHRT-KLAMMER, (Sabrtflammièr) (die) en. 
der-,.pl. die-n; Les ranchers, pièce de bois 
garnie de chevilles , qui fervent d'échellons aux 


mineurs. 
FAHRT-ROSS, (Sabritof) (das) gen. des-es, 
pl. die-e; Le bâton du mineur qui defcend. 
FAHRT-SCHENKEL, (Sabrtfchenfel) (der) gen. 
des-s, pl. die-. Die Fahrtitange ; (7. de Mine) 
Les ranchers. Die Fahrtfproffen ; les ranches, 
FAHR-WASSER, (Sabrivaifer) (das) gen. des 
-3, pl. die-; L'eau navigable; it. le chenal, 
Das neue Fahrwaffer, bei Danzig ; Fembou- 
chure du nouveau Port de la Vißule. 
FAHR-WEG, (Gabriveg) (der) gen. des-es, pl. 
die-e; Le grand chemin, chemin us pa/- 
fent les chariots. Ein bequemer Fahrweg ; un 
chemin bien roulant ; it. droit de pajlage 1 les 


champs ane voifin. 

FAËR WIN , (Bahriwind ) (der) gen. des - es, 
pl. die-e; (T. de Mer.) Le vent favorable. 
FAHRZEUG, ($ahrgeug) (das) gen. des- es, pl. 
die-e. DasSchiff; Ze bâtiment. Es find fehr 
viel Fahrzeuge mit Lebensmitteln angelanget ; 
il efl arrivé un grand nombre de bätimens char- 
és de vivres. Fahrzeug auf den Flüffen; le 
Tele, Ein kleines Fahrzeug ; un tirot. I. 
Auf der See; un navire, ne Ein Fahr- 
zeug auf Kanälen, une prame, chaie, un ba- 
telet, Ein Fahrzeug mit einem Verdeck ; une 
tortue. Ein Fahrzeug den Ballaft zu den Schif- 

fen zu führen; un iejleur. 

FAHR-ZINS, (Zahızing) (der) gen. des-es, pl. 
die-en; Le canon qu'il faut payer le jour de 
l'échéance, à peine de forfait. 

FÆHR-ZOLL, (.Sübroil ) voy. FÆHR - GELD, 

FAIMEN, (fainen) voy. FEHMEN. 


, 


FAL. 523 


FAISCH, (faifch) (7. de Cafe ) voy. Schweiß, 
Faifchhund. Joy. Schweishund. Die Faifch- 
fchuur; le cordon. 

FALB, (falb) adj. & adv. blafs, bleich; Bléme, 
Verfchoffen ; éfeint. Falbes roth ; rouge re 
le, éteint. Falbes grün; verdätre. It. Blafs- 

elb; jaundtre, entre blanc €? roux. Ein fal- 
es Pferd; un cheval baillet. Den Falben ftrei- 
chen, (prov.) fchmeicheln; flatter, cajoler, ca- 

: a er abe douceurs, Fes REDEN 

; (Salbe) (der) gen. des-n, pl. die-n 
Un cheval press IE 5 a ! 

FALBEL, (Salbel) (die) gen. der -, pl. die-n; 
Le falbala, la frifure. Falbeïren, eine Falbel 
woran fetzen; falbala{fer, frifer ; faire um fal- 
bala, orner d'un falbala, mettre en falbala. Ei 
falbelirter Rock ; une jupe falbalaffée. 

FÆLBER, ($älber) (die) gen. der-, pl. die-n; 
La faule, ofier. Fälberholz, Weidenholz; bois 


de er 
FALBICHT, (faldicht) adj. € adv. Qui tire fur 


le fauve. 


FALGEN, (falgen) v. a. Ich falge - falgte, i. h. 


, gefalget. Einen Acker zum zweiten- oder 
drittenmale pflügen ; Biner, tiercer um champ. 
FALK, FALKE, (Galf, Salfe) (der) gen. des- 
en, pl. die-en; Le faucon. Der èdle Falk, 
Wanderfalk ; le faucon gentil, faucon pallager. 
Bleifalk; le jean le blanc. Baumfalk; le hobe- 

. reau. Thurmfalk; la quercerelle, crecerelle. Gei- 
erfalk; le gerfault. Taubenfalk ; le faucon de 
colombier , l'épervier. Der Sakerfalk; faucon 
Jacré. Barbarfalk; faucon de Tunis, tunifien, 
alphanet.- Falk ; (en T. de fauconnerié ) Voi- 
Jeau. Ein gut abgerichteter Falk; un os/eas 
de bonne affaire. Ein Falk der fehr hoch ftei- 
gr un hautain. Ein zur Jagd untauglicher 
-Falk; un gouffaut, brutier. Kin Falk der alt 
und lange für fich herumgeflogen ift; faucon 
de repaire. Ein m: zer Valle un oifeaw bas. 
Der fich. hoch in die Luft erhebt; l'aubrier, 
Der den Reiher zuerft im Fluge angreift; l'at- 
tombiffeur. Das Männlein vom Falken; le tier- 
celet de faucon. Das Weiblein; formez. Falk, 
der jung gefangen ift, ehe er hat fliegen kön- 
nen; oifeuu miais; béjaune. Falk, der fchon 
eine Zeitlang geflogen ift ; oi/eau hagard. 
Falk, der viel an nenfäden hat; duveteux, 
Falk, der auf die Kraniche abgerichtet ift; le 
gruyer. Faik, ein fliegender Fifch; le faucon 
marin. Einen Falken abrichten, abtragen; 
ger: mettre dedans, dreffer le faucon à la 
chaffe, au vol. Einen Falken auf Fèderwildpret 
abrichten; mettre-, Pa l'oifeau à la plume. 
Auf Hafen abrichten; rejer - , mettre Voijeam 
au poil. Einen Falken locken; réclamer l'oi- 
ne Verkappen, häubeln; enchaperonner. Ein 
„!& der eine Haube trägt, fie gern leidet; un 
Einen Falken von der Höhe 


chaperonnier. 
eines 
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eines Hügels auffliegen laffen; remonter Poi- 
Jeau. Kinen Falken werfen, die Schnüre von 
den Füffen losmachen ; délonger, jeter le faucon. 
Er ift wie em Falk darauf erpicht ; (prov.) il 
® y efl acharné comme le lion à la proie. Wenn 
man keine Falken hat, mufs man mit Eulen 


baizen; {à où la peau du lion manque il fauty - 


coudre celle durenard; celui qui wa pas de fau- 
con prendra les FM dla a Er hat Fal- 
kenaugen; :l a des yeux d'aig e, de lynx ; yeux 


petillans. Die Falkenbaize; la fauconnerie; chaffe : 


au faucon. DieFalkeneule; le faucon-choueite. 
“Das Falkengefchühe ; le jet, menne courroie 
qu'on met autour de la jambe de Klee On 
dit aufi : Falkenhofen ). Die Falkenhaube; Fal- 
kenkappe ; le chaperon. Der Falkenhof; la 
fauconnerie. Die Falkenjagd; {a cha au fau- 
con. DerFalkenier; le fauconnier. Die Falke- 


niertafche ; {a fauconnière. Das Falkenierftäb- - 


lein ; la chafloire. Der Falkenjunge ; l'ap- 
prenti fauconnier. Der Falkenmeïfter ; le maf- 
tre fauconnier. Oberfalkenmeifter ; grand fau- 
connier. DerFalkermift; Pémeu. Das Falken- 
recht; le droit de one Der Falkenriem; le 
jet. Die Falkenfchelle; {a fonnette. Der Fal- 
kenfchlag, das Niederlaffen .deg Falkens; ia 
defcente. Der Falkenfchwanz ; le balai, Das 
Falkenfpiel, der Falkenftos; le filet à faucons. 
Die Falkenftange; le bloc. Der Falkenthaler ; 
lécu frappé à Voccafion d'une chafe au faucon. 
Der Falkenwärter ; l'homme prépofé à foi, 
le faucon. Der Falkenwèg , wenn der 
fteigt; Pe/planade. Die Falknereï}, Falkenier- 
kunft; {a fawconnerie. & 
FALKAUNE, ($alfaune) (die) gen. der-, pl. 
die-n; Pièce d’ Artillerie de quatre ou fix livres 


‘de balle; um faucon. 
FALKONET,, (Salfonet) (das) gen. des- es, pl. 


die-e; Un fauconneau, pièce d’ Artillerie de 
deux ow trois livres de balle. Eine Falkonet- 
kugel; un boulet de fauconneau. Ein Falkonet- 
fchufs ; un er de fauconneau. 

FALL, ($all) (der) gen. des-es, pl. die-Fälle; 
La Cr Nr mA LEA À Fall thun; faire 
une te, .) commettre Iques 

ands crimes. re is 

Ein Fall auf den Hintern; un ca/- 

Jecul. It. DerSturz; le trébuchement. Gefahr- 

licher Fall; wne cabriole, culebute. Der Fall, 

(en T. de Mine) dieKluft, wo fich das Geftein 

von einander theilt; ia fente, crevajle, l'ouver- 

ture. Der Fall, (T. de droit) Ve 
fall; {a dévolution, confifcation, l'aubaine. Sei- 
ne Güter zu Falle geben, dafs fie nämlich ver- 
fallen fe: 
ah " Er nn sado IN fe 
t. , (fgur.) Unglück, Ungnade, Abfa 

Sündenfall ; {a chüte. Sündenfall, Fall Adams; 

le péché, la châte d'Adam, Vom Falle wieder 


ll, Heim- . 


follen; faire abandonnement de fes ‘ 
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aufftehen ; Je relever de fa chüte. Von feinem 
Fall durch Bufse aufitehen ; /e relever de fa 
- chûte, de fa faute par la pénitence. Er wird 
von feinem Falle fchwèrlich aufkommen; à 
Je relevera mal-aiftmeni de fa chüte. It. Fall, 
Untergang , Vertall ; décadence, ruine. Sein 
Glück, Reichthum ift an dem Fall; /a fortune, 
Jes richeffes tombent en décadence. SeinenFeind 
zu Falle bringen; procurer la ruine de fon en- 
nemi, ruiner Jon ememi. It. Fall, zufällige 
Gelegenheit, Begebenheit; Faventure, le cas, 
hazard, événement, Ein trauriger Fall ; une 
ie aventure, un accident fächeux. Fall, fo 
fich bei einer Sache obngefébr ereignet ; Pin 
cident., occafion. Ein unverhofter Fall; un ac- 
cident imprévu. Ein ausgenommener , vorbe- 
haltener Fall ; un cas excepté, réfervé. Den Fall 
fetzen ; pofer le cas. Ich fetze den Fall; je 
Suppofe. Gefezt den Fall; po/ons le cas, le cas 
avenant que &c. Auf allen Fall; d tous événe- 
mens, en tout cas, à toute aventure. In allem 
‘Fall; @ tout risque, hazard. Im Fall; au cas os 
en cas que ou de; it. fi De hazard, fi par aven- 
ture. Fall, auf den Fall, dafs diefes gefchä- 
he; au cas que cela arriwät. Im Fall er euch 
nicht hört; en cas qu'il ne vous écoute pas. 
Im- Fall einer von beiden fterben follte; avenant 
le décès de l'un des deux. Fall, dafs mein 
Vater erfäbrt; fi mon père vient à faroir. Ent- 
ftehenden Falls, im entftehenden Fall; au dé- 
faut de cela, ceffant quoi. Im Fall der Noth; 
en cas de nécefité. diefem Falle ; em cette 
rencontre, en ce cas, en ce cas-Id. It. Der Fall 
eines Frauenzimmers; la /éduËtion d'une femme. 
Zu Falle kommen; Je laiffer engrofer, pafer le 
pas, faire faux bond à jon » baijler 
ler le chat au fromage, faire bréche à Jon hon- 
neur. Einen zu Falle bringen; procurer la perte 
de qq. un, perdre qq. un; jeter a: un dans le 
eur. Ein Mädgen zu Falle bringen ; vio- 
ler, déshonorer, corrorñpre, engrojler une fille, 
abujer d'une fille, féduire, fuborner, débaucher, 
une file. Der Erdfall; lécroulement de terre, 
Ein Waflerfall; wne ca/cade, catadupe , catara- 
Be, chôte d'eau, 


FALL-BAUM, ($allbaum) (der) gen. des - es, . 


}. die-bäume ; L'orgue, her/e, ejpece de grille 
Eu de treillis d groffes pointes de gi où Fr fer 
i el ordinairement placé entre le pont-levis & 
Dot d'une ville, d'un chateau, pour en de- 
fendre l'entrée 5 qui Je lève Eÿ s'abat felon les 
occafions ; it. l'arbroys ou arbre d coté d'une aire 
à prendre les oifeaux. b + 
FALL BLOCK, Speise) (der) gen. des-es, gl. 
die - blöcke; mouton ( dans les moulins à 
papier) gros billot de bois dans la preffle à pa- 


FÄLL-BRETT, ( allbrett) (das) gen. des-es 
AS) Lane 2e a 


+ 


FALL-BRÜCKE, (Sallbrüe > (die) gen. der-; : 


embuches 
FALL-BUND, ($allbund) voy. 
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gl: die-n. Zugbrücke; Le pont-levis, ee 

‚inem eine Fallbrücke bauen ; (mm: ) dreffer 
des ‚tendre des pièges à qq. m. 
FALLHUT. 


FEELLCHEN, (Sällhen) (die) (en 7. de Mine) 


FALLE, (Salle) (die) gen. der -, 


Les débris, décombres. 
pl. die-n; La 
trappe, attrappe, Pattrapoire. Eine Maufefalle; 
uns Jouricière, trapelle. Rattenfalle ; une ra- 
tiere. Maulwurfsialle; taupière. Meifefalle ; 
un tréburhet, une trappe. olfsfalle, Wolfs- 
eifen; le chaujle-trape. : Marder - Fuchsfalle; le 
traquenard , traquet. Eine Falle aufitellen; 
dreler une trappe ; it. une cabane, ou gr 
cage fermée d'une trappe pour transporter les 
bites se 5. it, (en T. d'Anatom.) la val- 
vule, (en T. de Jerrur.) le I ‚ le loqueteau, 
bec de conne, la houffetie, it. (fig.).  Nachftel- 
lung ; le piège ; embuche, embu/cade. Einem 
eine Falle ftellen; tendre-, drejjer des pièges-, 
des embuches à qq. un; tächer de le fupplanier; 
lui tendre un panneau ; tendre des filets. Ei- 
nem Speck auf die Falle legen; cajoler qq. un; 
Pattirer par adreffe. , 
FALLEN, (fallen) v. n. irr. Ich falle, du fallft, 
er fallt, wir fallen &c. impar, ich fiel, /ubj. 
-fiele, parf. i. b.. gefallen; Tomber, cheoir, choir, 
fe laiffer iomber. Von oben herab fallen; tom- 
ber du haut en bas. Zur Erde fallen ; tomber 
d, par, en terre. In eine Grube fallen; tom- 
ber dans une Joe. Ueber einen Haufen fallen; 
tomber de fon haut, de fon long. Ueber den 
Haufen fallen, einfallen, einftürzen; tomber 
en ruine, Je ruiner, trébucher, s’&crouler. Von 
einem Hiebe fällt der Baum nicht; d'un /eul 
coup ne s’abat pas un chêne. Sich wund fallen; 
Je ble[fer en tombant. In eine Krankheit fallen ; 


" . tomber malade. Dem Arzte in die Hände fal- 


len ; tomber entre les mains du médecin. Dem 

ade Gott, der in feine Klauen fällt; mal- 

r à qui tombera fous [a coupe. In Ohnmacht 
fallen; ‘tomber en défaillance, faillir de cœur, 
pämer, Je pämer , s'évanouir, tomber en pdmoi- 
Jon. Er fällt in Ohnmacht; le cœur lui défaut. 
Als er aufftand, fiel er in Qhnmacht; 5 lui 
gi un evanowijlement en Je levant. In den 

hlaf fallen; s'endormir. In Ungnade fallen; 
tomber en disgrace, encourir la disgrace, tom- 
ber dans les mauvaifes graces de qq. un, recevoir 
wne disgrace. In Strafe fallen ; encourir la pei- 
ne, encourir l'amende. In Sünden, in Irrthum 
fallen; tomber dans le péché, dans l'erreur. In 
feine vorigen Lafter fallen; fe replonger dans 
de vice. In Stücken, entzwai fallen; tomber 
en vn, fe brifer, fe cajjer, fe rompre. In 
die Sinne fallen ; émouvoir les Jens, tomber fous 
les Jens. Aeufserliche Sachen fallen in die Sin- 
ne; lobjet émeut la puiflance. -In die Augen 
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fallen; fauter aux yeux, donner dans la vus. 
Stark in die Augen, Sinne fallen; frapper les 
yeux, les Jens. Diefe Terrafle falit vortreflich 
ins Auge; le coup d'œil de cette terrajle efl char- 
mant. Das fällt fogleich in die Augen; cela 
arolt comme le nez au vifage. Verfe, die gut 
ins Gehör fallen; vers qui rempliflent l'oreille. 
In ein Land fallen; faire une invafion, une cour- 
Je. Voy. Einfallen. In die Häre fallen; 
dre aux cheveux, au ale. EE Im: it. Je 
jetter aux cheveux de gg. un. Einem in die Rè- 
de, ins Wort fallen snterrompre qq. un, rom- 
pre le dé à qq. un, 6ter ow couper la parole d 
gg. un. Einem ins Wort fallen, damit er niehts 
Verfangliches, nachtheiliges weiter rède; rons- 
e les chiens. Sich einander in die Rede fal- 
en; s’entrecouper dans le difcours. Ich mag 
euch nicht in euer Amt fallen; je ne veux pas 
empiéter fur vos droits. Ins rothe fallen; tirer 
fur le rouge Diefe Farbe fällt etwas ins dun- 
kele; cette couleur tire, revient un peu fur l'ob- 
Jeur. Fallen, fliefen; fe décharger, je rendre 
dans. Alle Ströme fallen in das Mer; toutes 
les rivières ei rendent, k déchargent dans la 
mer. Die Elbe fallt ins Weltmér ; l'Ælbe s'em- 
bouche, fe jette dans l'Océan. Mit der Thür ins 
Haus fallen; (prov.) parler Jans rénagement, 


+ parler à l'étourdig ow étourdiment ; it. Je préci- 


iter, dire qq. ch. par imprudence, faire une 

: ande BER Eh premier abord. Ihr fallet gleich - 
mit der Thür ins Haus; vous étes trop chaud 
abrewer. Auf etwas ouauf einen fallen ; 
tomber, fe jetter, fe ruer fur &c. Auf die Nafe 
fallen; donner du nez en terre. Er if auf den 
Kopf gefallen, la téte d emporté le cul, il ef 

tombé la téte la première. Er fallt von einer : 
Sache gleich aufs Gegentheil; 3 va du blanc au 
moir. Der Falke fällt auf das Rebhuhn; le fau- 
con tombe fur la perdrix. Der Wolf füllt auf 
das Schäf; le loup £ jete, Je lance Jur la bre- 
bis. Die Häfcher fi:len auf ihn; les fergeans 
fe ruèrent fur lui, Die Ehre, Schande, der 
Hafs wird auf euch fallen; {a gloire, la hon- 
te, la haine tombera fur vous. Sanft auf einen 
fallen; /e laiffer aller fur qq. un. Auf die Knie 
fallen; fe mettre à genoux, s'agenouiller. Ei- 
nem zu Fus fallen; Je jeter, Je profierner aux 


- pieds, y genoux de qq. un, embralfer les ge- 


noux de gg. un. Einen um den Hals fallen; 
embrajer , fe jeter, fe prendre au cou de qq. un. - 
Auf, an einen fallen, ihm zufallen ; échoir, ve- 
nir, tomber en partage à. Diele Erbfchaft ift 
ihm zugefallen; cette fuccefion lui échoit, lui 
vient, lui tombe en partage. Ihre Güter fielen 
an den Konig; leurs biens étoient dévolus à ia 
couronne. Die ganze Erbfchaft fiel an den Kö- 
nig; toute la fucceffion échut-au Roi. Auf ei- 
nen fallen, fich auf einen befinnen; pen/er à 
gg. un. Auf einen fallen, mit Argwohn; Joug- 
Uuu3 os 
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ner qq. sn de gg. ch. Auf etwas in Gedan- 
fallen; penjer d gg. ch. Darauf bin ich 
ar nicht-gefallen; cela ne m'eff pas tombé dans 
Fri dans la pen/le. Auf einen gewiflen 
Tag fallen ; tomber, venir, fe rencontrer. Die- 
fes Feft fallt auf einen gewiflen Tags cette Fes 
vient un tel jour. Die Diem fallen dies Jahr 
früh; pe el bas cette année. Nachdem die 
Fefte fallen; Jelon les fêtes occurrentes. Die 
Zahlung fallt auf Michael; le payement échoit 
d la St. Michel. Fallen, (en T. de Mine) ftrei- 
chen; aller. Der Gang fällt feiger, fenkrecht; 
ce film va droit ou perpendiculairement. Er 
fällt denleg, c. à d. fchräge; ce filon eff oblique 
ou incliné. Fallen, gewo:fen, geboren wer- 
den;' venir, naître, être mis bas. Von fchb- 
nen Pferden fallen fchöne Füllen; belles cavales 
oulinent bien. Auf das Spielen, Studiren fal- 
IE; Je jeter dans le jeu, dans les études. Wenn 
er au etwas al fo Kr, Ku haltens mehr; 
nd l'envie lui en » n'y a plus moyen 
De retenir. Auf Aw fallen, Appetit Hirn 
bekommen, darauf erpicht werden; appéter 
g. ch., s'entéter de qq. ch. Von einem aufs 


Sure fallen; tomber de Fi en aiguille. Vom 
Hundertften ins Taufendfte fallen; /auter du 
coq à l'âne. Es fiel eine Furcht auf alle; la 


crainte les Jaifit, s’empara de leurs efprits. Ue- 
ber etwas fallen, ftolpern; broncker, trébucher. 
Worüber ift er gefallen ? qgu'eff-ce qui l'a fait 
tomber? Fallen, herabfallen ; couler. Er-wur- 
de von einem Ziegel erichlagen, der vom Da- 
che fiel; öl fut tué d'une tuile, qui coula du toit, 
Zu einem fallen; ersbrafler le parti de, fe ran- 

er, fe mettre du pe de, pajler du parti de. 

ufammenfallen, als ein Haus; tomber en piè- 
ces, s’abattre, s'écrouler. Zurük und vor fich 
fallen; tomber d la renverfe. Zurük fallen, an 
den vorigen Belitzer ; revenir. Durchs Schwèrd 
fallen; mourir, pé.ir par le glaive, par l'épée, 
périr dans la bataille. Ins Schwerd fallen ; Je 
duer de fon épée. Sich todt fallen ; fe caffer le 
cow, mourir d'une chfite. Fallen, abnehmen, 
fich verringern; décheoir, diminuer; it. baiffer, 
s’abbaiffer, rabaifler. Im Preife fallen; ramıen- 
der. Der Preis des Korns falit; le prix des 

ains baiffe, décroft, le bled rabaiffe, ravale. 
Bis Waller ift gefallen; les eaux font baj]es. 
Sein (ilück, Anfehen fallt; /a fortune, Jon au- 
torité tombe, diminue, il déchoit de ja fortune, 
de fon autorité. Schwer, leicht fallen; étre, 
parofire, fembler, dificile, facile Das fallt 
mir fchwér, leicht, angenehm; cela m'eft ou 
me paroît difficile, facile ou aifé, agréable. Das 
Korn fällt fparfam; le bled ejt rare. In diefem 
Lande fallt guter Wein; em ce pays il vient 
de bon vin. Das Lôs ift mir, ou auf mich ge- 
fallen; cela ef tombé dans mon lot, ce lot m'eft 
ichn, Der Apfel fallt nicht weit 2m Stamme; 
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(prov.) bon chien challe de race, bon ne 
t mentir, tel père, tel fils. Es pare es 
päne, fie werden denn erft gehauen; à »#y 
a pas de feu Jans fumée. Durch den Korb, 
über den Hund fallen ; être refu/é, recevoir un 
refus. Seine Hofnung ift in den Brunnen ge- 
fallen; si ef déchu de Jon efperamce, fon PE 
rance s'ejt évanouie, s’en ef} allé en fumée. Nach- 
dem es fallt; /elon Foccafion, felon que les cho- 
Jes tournent, Jelon que la chance tombe, felon la 
rencontre. Es falle wie es wolle; quelque cho- 
fe qui en avienne, quos qu'il en arrive. Fallen 
fen; laiffer tomber, échapper. Laflet ja die 
Uhr nicht fallen ; prenez garde de laiffer tom- 
ber ia montre. Ein Wörtchen fallen laffen; 
gliffer un mot. Einen fallen lafien; (7. de cor- 
dom. & vier.) für fällig, unfähig erklären, in 
die Zunft zu treten; rébuter, refufer, ju- 
ger, déclarer ee d'entrer dans un corps 
de métier, Das Herz, den Muth, die Hof- 
nung fallen laflen; perdre le courage, Je dé- 
courager. Seinen Zorn fallen laflen; appai- 
Jer ; it. diminuer de [a colère. Den Hochmuth 
fallen laflen ; rabattre de fon orgueil. An dem 
Preife etwas fallen laffen; abattre, rabattre 
ix. Die Stimme fallen, finken laflen; 
r la voix. Einen fallen laffen, hülflog 
en; laiffer [ans Jecours, Jans appui, aban- 
donner, ma au befoin, n'empécher point 2% 
_ ruine. Die Segel fallen laflen; caler. Der Hirich 
lift fein Geweih fallen; le cerf jete fa téte. 
Den Anker fallen laflen; jeter l'ancre. Die Taue 
fallen laffen; filer les manœuvres. Das Fallen; 
l'a&ion de tomber, la chüle, diminution, rab- 
bais, rabbaiflement, amendement. Das Fallen 
des Waflers, Preifes, Muthes, der Stimme; l'ab- 
baijlement, la baiffe. Voy. Fall. 
FÆLLEN, (fällen) v. a. Ich fälle- fällete, i. h. 
pause Fallen machen; battre, jeter bas, 
bas, d terre, faire tomber. Unreilfen, um- 
werfen; suiner, renverfer. Zu Boden werfen; 
ierrajler, mettre par terre irre tomber, accab- 
ler. Holz fällen; couper, abattre, bucher. Holz 
im Walde fällen und verkaufen; exploiter des 
bois. Das Holz ift gefället, gefchlagen; is 
coupe du bois efi faite. Gefälltes Holz, fo'da 
lieget ; bois glJant. Die Zeit Holz zu fällen; 
la coupe. Die Piken fällen, fenken; baiffer les 
iques, he les piques à la cavalerie. Fal- 
len; (en T. de Chymie) précipiter. Einen Schacht 
- fallen; (7. de Mine) approfondir. Waller fäl- 
len, wegfchaffen; épui/er, tirer, détourner. 
Fällen, tôdten ; twer. Den Hirfch fällen; dom 
ner le cerf aux chiens. Ein Wild fällen; tuer 
une bête. Eig Urtheil füllen; prononcer, don- 
ner, rendre une jentence où un La es juger, 
décider une affaire, Jentencier. Todesur- 
theil über einen Uebelthäter fällen; prononer - 
ba Jentence de mort contre un crimime, porter 
an 


bai 
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un arrl de mort. Von einer Perfon ein gü- 
tiges Urtheil fällen ; juger favorablement d'une 
gerfonne, affaire. Sein Urtheil fallen; afeoir 
on jugement, prendre Jon parti, Sein Urtheil 
wörüber fallen; er, donner Jon jugement de 
Fr ch. Ein Urtheil von jemandes Schriften 

en; faire la cenfure des œuvres de qq. un. 
Das Füllen, die Fällung; lation d’abattre, de 
ruiner, la coupe, abattage, abatis. Die Fällung 
eines Urtheils; Ia prononciation d'une fentence. 
Fallung, Erlegung vieles Wildes; Le carnage, 
abatis de gibier. 

FÄLLEND, (fallend) adj. & adv. Qui tombe, 
ui baie, tombant. Ein fallender Stern ; une 
toile qui tombe. Fallende Sterne; (T. d’arti- 

fic.) feux volans. Steigend und fallende Ein- 
künfte; revenus qui montent & baiffent. Die 
fallende Sucht; le mal caduc, le haut mal, l'& 
ilepfie, le mal St. Sean. Fallende Sucht der 
alken; lépilance. Mit der fallenden Sucht 
behaftet; épileptique. Fallende Wuth der Hun- 
de; la 7e tombante. 

FALLEN-ROHR, (Gallenrobr) (das) voy. FAL- 

- LE, (en T. de ferrur.) le loquet, coq, canon. 

FALL-FENSTER, (Sallfenfter) (das) gen. des - 
s, pl. die-; La fenétre coulante, coulije. 

FALL-GATTER, (Sallgatter) (das) gen. des - 

"5, pl die-; La jarrafine, herfe, cataraßle; 
#. en T. de Bla. la coiffe. Mit einem Fall- 
gatter verfehen ; herjé. 


FALL-GRANATE, (RAligranate) (die) gen. der-, _ 


pl. die-n; (T. d'Artific.) Les grenades borg- 


. #68 OÙ 4: les. 
FALL GUT, & allgut) (das) gen. des-es, pl. 
die - güter; I erfonnel. 
FALL-HAKEN , ( bare) (der) gen. des-s, 
E ML Holz, (£albs Ih) (das d 
A! , ol; en, des- es, J. 
bl. Le bois chablis, tombé, En d'arbres. 4 
F HUT, (Gañlbut) (der) gen. des-es, pl. 
FALLIG Ang) aie & ade) Baufälligs Pat 
à ; ig) adj. v. Baufällig; Pri 
à tomber, ie) Hinfillig, fchwach; caduc. 
. Fallig, fraffillig, busfallig; criminel, punif- 


Jable, condamnable ; is. Fallig; bldmable, amen-. 


. dable. Eine fällige Zahlung; un payement échu. 
Die Zahlung ift auf Martini fallig ; pps 
échoit à la St. Martin. . Falliger Wechfel; let- 
tre de ge échue. Meine Befoldung wird 
aufOftern fällig; mes gages dcherront à pâques. 
Falliger Termin zur Zahlung; échéance. h- 

- fällig werden; perdre Ja cauje, Jon procès. 

FALL NT, ($alliment) (das) gen. des-es, 
pl. die-e; La banquerouts involontaire, failli- 
te, infoluabilité. 3 

FALLIREN, (faliren) voy. FEHL-SCHLAGEN, 
Fallit werden; faire banqueroute, faire faillive, 
faire haut le corps. aller au jajran, faire flan- 
dre, fermer la bowique, 
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ifous. 

FALL-KLAPPE, (Salltlappe) (die) gen. der.-, 
pl. die-n; (T. de fortificat.) Efpèce de rem- 
part fait de fafiines € de terre qui Jert pour 
<ouvrir une batterie de canon, pour couvrir des 

ee 5 rare la: frappe. 

FALL-KLOTZ, (Falltlog) voy. FALL-BOCK. 

FALL-KRAUT, (Falltraut) (das) gen. des-es, 
SF pl. Le plantaın des montagnes, bétoine des 


montagnes. 

FALL-LADEN, (Rad) (der) gen. des-s, 
pl. die-läden; Z’abatant. 

FALL-LEHEN, (Salllehen) voy. FALL-GUT. 

FALL-MUTZE, nn voy. FALL-HUT. 

FALL-PFÆHLE, ($anpfähle) voy. FALL-BAUM. 

FALL-RIEGEL, (S$allriegel) (der) gen.-des-s, 
pl. die-. Die Fallklinke, Fallfchnalle; Le bo- 

t, loqueteau. Voy. Falle, en T. de ferrur. 
F a (falls) adv. Im Fall; en cas que. Voy. 


die-fäcke; Le tramail, la folle, forte de 
qu'on tend de travers dans les rivières pour pren- 
dre du sue 
FALL-SCHLOSS, (Sanfhloß) (das) gen. des- 
es, pl. die-fchlölser; Le loqueteau, bec de 
mne , Ja houffette. 


ca 
FALL SIEBERT (Sénflbe) (das) gen. des-s, 


“pl. L'argent précipité. 

rliPsTRté. (Saüftrif) (der) gen. des-es, pl. 
die-e; Le piège, les s, lattrape, les 
lacs, le tramail, trébuchet, la najle, trapufle, 
le panneau. Fallftricke lègen; ‘tendre un piè- 
ge, dreffer ou tendre des embüches, chercher à 


tromper. 

FALL-SUCHT, (Sallfuct) voy. FALLEND. 

FALL-TAU, (Galitau) (das) gen. des - es, pl. 
die-e. Der Fallreif; Le tire-vicille, tire-veille, 

FALL-THÜRE, (Galthüre) (die) gen. der-, pl. 
die-n; La trappe; it. (en T. d’ Anatom. ) la val- 
vule. Die drei gefpizten Fallthüren des Her- 
zens; les trois valvules tricuspides. Fallthür 
vor den Luken auf dem Verdek der Schiffe ; 
le panneau des écoutilles. Fallthür eines Kel- 
lers; la trappe. Fallthür vor einem Laden; 
l'abatant. 

FALL-TISCH, (Salltifh) (der) gen. des-es, pl. 
die-e; L'abatant, table pliante. 

FALL-TUCH, (Galltudy) (das) gen. des-es, pl. 
die-tücher; (7. de Chajle) 1 pans de reis, 


toiles. 

FALL-WASSER, (Sallwwaffer) (das) gen. des-s, 
pi. die-. Bei N oberichläcktigen Mühlen; 
la chte d'eau. 

FALL-WILDPRET, ( Sallwilbpret) (das) gen. 
ues-es, J.pl. Le gibier qui meurt “Re 

FALSCH, 


FALL-SACK, ($allfak) (der) gen. des-es, # j 
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re (Sal(d) (der on das) gen. des-es, 
JS. pl. Le faux, la fau fett. Ohne Falfch; fim- 
pie, pur, ingénu. 'hne Falfch rèden, han- 
deln; parler, agir Jans fauffrté, Jans déguife- 
ment, agir fimplement, ingenument, de bonne 
‘ foi. Erift ohne Falfch; st eff franc comme ofier, 
sl eff tout d'une pièce, il fuit la grimace. Der 
obne Falfch, in dem kein Faifch ift; qui ef 
ncère, Jans fard, Pre bonne foi. 


FALSCH, (falih) adj. & adv. Faux.: Ein fal- 
fches Anbringen, erticht ; un faux rapport, 
bruit. Ein falfcher Zeuge, Eid; un faux té- 


moin, ferment. Eine falfche Zeitung; une fau/- 
Je nouvelle. Falfch Gold, Silber, Münze; faux 
or, argent, faufle monnoie. Ein falfcher Mün- 
zer; um faux monmoyeur. Falfche Wäre, Mäs, 
Gewicht ; & fauffe marchandife, mefure, faux 
pue Falfche Schrift, Urkunde, Siegel; faux 
‘auffe écriture, faux fceau. Ein falfcher 
Sen el; une faufe clef. Ein falfcher Demant ; 
un faux diamant, hapelourde, véricle. Falfcher 
Glanz; faux brillant. Falfche Andacht, Tu- 
. gend, Liebe; faule dévotion, fauj]e vertu, fauf- 
% amour. Eine falfche Ber&dung ; une fauje 
perfuafion. Falfche Freundichaft; fau//e ami- 
N amitié fardée. Ein falfcher. Wahn, Schlufs ; 
éjugé, faux er Das ’iftfalfch; 

Pis eft faux. Das ift dfalfch; cela ef rg 
de toute fauffeté. Falfch, verfalfcht; falfifié, 
altéré, contrefait, bâtard, Ich ‚behaupte, dafs 


diefe Urkunde falfch it; je m'infcris en faux 
contre cet a. Er hat falfche Zeitungen er- 
dichtet; il a forgé des nouvelles. Er hat euch 


“, mit falfchen chuldi n pe 5 À 
vous a payé d'excufes colorées; it. Falfch, er- 
ae 0/8, feint. Ein Bu imaginai- 
re. eg ider die Rı a der Sprachkunft; 
en Falfch ‚-betrü; mich, tückifch ; four- 

. be, trompeur, menteur, meonger , noir, 
chant, trigaud, fin, rufé, vicieux. Er ilt ein 

. falfcher enfch; ce un efprit difimulé, un 

‘ homme double. Er-fpielt falfch; # jouf ala 
fa compagnie. Ein falfches Gemüih, Herz; 

; le ame, double cœur, efprit dégui é; it. 
infidèle, perfide, traftre. Ein falfches Verfah- 

* sen; un procédé bien traître. Falfch Här, falfche 
Zähne; des cheveux, des dents pofliches. Falfch, 
zum Schein gemacht; älufoire. Eine falfche 
Stimme, ein falfcher Ton; un faux accord, 
une diffonance. Ein falfcher Angriff; une fau/- 
pe . Ein falfcher Tritt; un faux pas. 

: Ein falfcher Stos; un faux coup. Fallhes 
Licht; (T. de peint.) faux jour. Falfcher Schein ; 
sllufion. Ein falfches Verdek; un faux - pont. 

- Ein unter einem falfchen Namen gefchriebenes 


Bach; 
FALSCH, a fälfchlich, adv. Fauflement, 
illufoirement, à faux. Verrätherifch ; traftreu- 


Jement, Verleumdgrifch; calomnieulerment, Be- 
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trüglicher, erfchlichener Weife ; Jubrepticomant. 
Mit Unrecht; à u Jon fer k Pt fi 
faux, parjurer, faujler [on ferment. Falfch han- 
deln; eh aujlement. Ehe Stelle falfch er- 
klären, auslegen ; détourner le fens d'un pafla- 
ge. en fälfchlich im ah nu ver- 
agen; Joupgenner , accu/er qq. un fauflement. 
Een fälfchlich angeben; elomnier, fagor- 
ner. Fälfchlich bereden; faire accroire. Falfch 
oder wider die Regeln reden; parler incongru- 
— ment. Sich etwas falfchlich einbilden; s'en fai 
re accroire. Meine Uhr geht falfch; ma mon- 
” u. détraquée. Falfchbenämt ; adj € adı. 


FALSGUEN. (fälfen) verfälfchen, w. a. Ich 
falfche - falfchte, i. h. gefälfchet ; Corrompre, 
Jauffer. Die Wäre, das a alfchen; fa dl. 

(fr altérer la marchandife, le poids. 
ein fälfchen, mifchen ; uf fer, és k 

vin. Der Fälfcher, die ‚ voy. Ver- 

falfcher, Verfälfchung. 


FALSCH-GEARTET , Halfehgeartet) ad j. € adv, 
D'un naturel ou car e traître ou fourbe. 
re GESINNT, (falfchgefinnt) adj. & adv. 


FÄLSCH-GLEUBIG, (falfchgläubig aol 
adj. € adv. Hétérodoxe, her. m) > bis, 
FALSCHHEIT, (BZalfchheit) Ge gen. der-, f. 
pl. La fau, été, fourberie, tromperie, möchzu- 
ceté, fineffe, rufe , duplicitd, Untreue; infidé- 
ne u die, mauvaife foi. Unbilligkeit; ob- 
5 Betrug; 5 mt e, Jupercherie, fraw- 
ag Verftell Verrätherei; trahj ifon. 
5 I a alles F: Eh eit und Verftellung ; ce ne 
des mines, des grimaces. Ohne Falfch- 
at Mandeln; aller Jon grand chemin. Einen 
; dr Falfchheit Éd: s'infcrire en faux 
contre qq. un. Die Falfchheit fieht ihm aus den 
Augen; la feinte luit dans. Jes yeux. Er ver- 
birgt feine Falfchheit unter einem guten aufern . 
Schein; z) cache une ame double Jous de beaux 
dehors. Falfchheit, Untreu fchlägt ihren eige- 
nen Herrn; lhomme faux fe perd lui-même. 
Die Falfchheit der Anklage klärlich erweifen; 
démontrer la Te de l'accufation. 
FALSCH-HERZI Ctalfbbersig) adj. & ade. 
Double, Elm mulé. 
FALSCH-KLINGEND, ( falfflingend ) adj. & 


sälschlicn, Cfälfhlih) adj. & adv. voyez 


een Calfchmager) (der) gen. des- 
die - nügı faux rivet, faujle clavette. 
AL SCHUNG, raum) voyez JERFEL- 


FALSET, | ae) (das) gen. des-s, pi. die-e. 
. Die Falfet! e; le fauffet. Er hat eine Fa 
fetitimme; il a une voix de faujlet, il a la voix 
grék, Der Falfettift;. de falle. 
FÆLLT, 
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FÆLLT, ar voy. FALLEN. É 
FALTBAR, (faltbar) adj. & adv. Pliant, plia- 


bie, ee 
FALTE, ($alte) (die) gen. der-, pl. 'die-n; Le‘ 


li, la pliljure. Falten machen; faire des plis. 
Das Kleid gewinnt falfche Falten; cet habit fait 
faux plis. Sämtliche Falten am Kleide ow 
emde; ‘le froncis, la frongure. Falte, Run- 
zel im Gelicht ; pli, rides. M op BEN BE 
ou doppelte Falte einesKleides; Le repli. Yal- 
te am Zeuge, fo eingefchlagen wird, wo es 
fpitzig zu gehet; la pince, le pli qu'on fait à du 
linge E qui fe termine en pointe. Runde Falte 
am Kragen, Halskraufe, Kopfzeug; le goiron. 
Länglichte Falte an Hauben und Kopfzeugen 
. des Frauenzimmers; le rayon. Falte, die ge- 
macht wird, ein,Kleid einzufchlagen, oder kür- 
zer und enger zu machen; le trouflis; it. Fal- 
te; (en T. de tond. de drap) l'ancrure. Fulte, 
unrechte an Tüchern beim Walken derfelben; 
le bourlet, bourrelet, riboture, la ribaudiere. 
Kalte, Rifs, Fehler im Papiere; le chaperon. 
Falte eines Blafebalgs ; de Dürfige, all- 
zuhäufige, allzugeprefste Falten in den Ge- 
wanden; (T. de peint.) plis papillotés, Zen 
tage. ‚Falten, Kerben am Gaumen der Br rde ; 
le cran. Faltenweife; par pli. On dit auffi der 
Fait. Die Tücher werden an dem Falt, die 
Zeuge aber an dem Ende gemeflen ; les dra 
s'aunent par le pli, € les dtoffes par la ie 
re. Eine Faltenjacke; une jupe pille. er 
Faltenmagen; ie livre, pfautier, feuillet, l'efto- 
mac des aninsaux ruminants. Der Faltenfchlag; 
CT. de pe) le coulant des plis. Das Falten- 
tuch; tifu de coton en rang de pli. In Falten 
fchlagen, lègen ; mettre par plis, plier, plijler. 
Falten ausmachen, ausbreiten, aus den Falten 
legen; déplier, dépliffer, défroncer, dérider. 
Die Falten verlieren; /e déplier. In andere 


Falten legen; replier, repliffer. Die Falten an * 


einemKleide gut an einander heften ; { T.de taill.) 
baguer. Falten im Zeuge laffen, beim Nèhen; 
laijfer, ou faire boire une étoffe. Alte Falten laf- 
fen fich fchwèr ausbügeln ; les vieux plis d'un 
habit font difficiles à faire pajler. Servietten 
in Falten lègen, brechen ; files frifotter. Tifch- 
zeug in kleine Falten gebrochen ; bétonné. Den 
Mund in Falten ziehen; den la petite bouche. 
Die Ernithaftigkeit einer Verfammlung aus den 
Falten bringen; défroncer. Einem den Kopf 
in die Falten legen, zurecht fet:en; mettre qq. 
un [ur le bon pied. Dans les rafineries de Ju- 
ne on appelle. Die Faltekammer; Ia chambre 


ier. 
FANELN, (falten) voy. FALTEN. 
FALTEN, (falten) ou fälteln, v. a. Ich falte - 
faltete, i. h. gefaltet. Zufammenlègen; plier, 
-gplijfer. Tuch, Leinwand, L:inenzeug, einen 
- Brief falten; plier du drap, de la toile, du kin 
Tom, L. & 
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16, une letive. Einen Weïbetrock fälteln; Phf- 
fer une jupe. Mit runden Falten, ow in der 
Runde falten, als Manfchetten; godronner. Mit 
Platten falten; faire des pinces. Mit kleinen 
Falten, fälteln; froncer. Die Stirn falten; fros- 
cér, rider. Die Hände falten; joindre les mains. 
Mit gefaltenen Händen beten; prier les mains 
jointes, (à mains jointes.) Sich falten; fe re- 
plier. Sich unrecht falten, unrechte Falten 
werfen; goder, grimacer. Gefältelt; pliffé. 
Die Faltung, Fältelung; Pafion de plier, de 
pliffer, la fronçure, le ribotage. 

FALTER, ($alter) (der) gen. des-s; pl. die-. 
Nom générique de tous les papillons d quatre 
aîles colorées. Der Tagfalter; le papillon diur- 
ne. Nachtfalter; papillon nolturne, le phalène. 

FALL-THÜREN, Fänepüren) voy. FLÜGEL- 
THÜREN; Portes à deux battans. 

FALTIG, (faltig) faltigt, adj. & adv. Voll Fals 


ten; pliff®, plein de plis. 2 

FALTMESSER, (Zaltmeffer) voy. FALZ-MES- 

FALT-TISCH, (Zalttifd) (der) gen. des-es, pl. 
ie-e; La table pliante. 


e-e; t p 

FALZ, ($al5) (der) gen. des-es, pl. die-e. Die 
Falte, Biegung, Zarge; Un ph, pli qui efi à 
une feuille; it. l'onglet, bande de papier ou de 

. parchemin que l'on coud au dos d'un livre en le 
reliant pour y coller des eflampes, des cartes, 
des feuilles blanches &c. it. la couliffe, longue 
rainure par laquelle on fait couler, aller & re 
venir un chafıs, une fenétre &c. It. Falz, 
Rand, Zarge; (en T. de maréchal & de fer- 
blantier) le bord, la bouge, courbure. Falze 
einfchneiden: entailler, faire des entailles. Falz ; 
CT. de tomel.) le jable, ramure qu'on fait aux 
douves des tonneaux; it. Der Falz, darin eine 
Thür oder Feniter einfchlägt; {a feuälure. Der 
Falz an den Säulen; le plein qué efl entre les 
cavités des colonnes cannelées. Der Falzambofs; 
l'enchume d emboutir. Die Falzbank; le cheva- 
let. Das Falzbein; le plioir. Der Falzbok; le 
chevalet. -Das Falzbrett; Pais à pliage. Das 
Falzeifen, Falzmeller; le drayoire, écharnoir. 
Der Falzer; le plieur. DerFalzhaken ; le cro- 
chet. Der Falzhammer; le marteau à fouder. 
Der Falzhobel; le jabloire. Die Falzzange ; les 
tenailles à plier, acourber. Falzzeit, voy. Balz. 
Die Falzziegel; les tuiles en onglet. 

FALZ, ($al;) Balz, (die) gen. der-, /.pl. Temps 
au-quel les cogs de bruyère, les cogs Jauvages € 

. bes outardes ort en amour ; it. le cri que ces ani= 
Maux EEE étant en amour. 

FALZEN, (falgen) v. a. Ich falze - falzte, i. h. 
gefalzet. Umlegen, in Falten oder Falzen 1&- 
gen; Plör, eier. Einen Brief falzen; plier 
une lettre; it. (en T. de chaudron.) Durch Um- 
légung der aufern Theile zufammen fügen; /ou- 
der, courber, recourber, Mit Falzen oder. Fu- 
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gen und Hohlkehlen verfehen; entailler, faire 
une entaille, une couliffe. Die Dauben falzen ; 
CT. de tonnel.) jabler. Das Leder mit dem Falz- 
eifen ou Falzmefler beftofen; écharner, drayer, 
ee dégorger le cuir. Die Falzung, Zu- 
ammenfügung; l'abousment, l'aflemblage d'a- 
boxement. 
FAMILIE, (Samilie) (die) gen. der-, pl. die- 
:n; Toutes les perfonnes d'un même fang, com- 
me enfants, frères, neveux &c. la famille, rhai- 
Jos; it. la lignée, race, parenté. Il Je prend 
auf pour toutes les perfonnes qui vivent dans 
une même maifon, fous un même chef. Familie 
: haben; avoir des enfants. Er und feine ganze 
Familie, fein ganzes Haus; ui &9 toute ja fa- 
mille. Er ift von guter Familie; il ef de bon- 
ne race. Familiengeräthe; meubles de famille. 
Ein Familiengüt; fidéicommis, bien qui felon la 
: difpofition du teflateur doit vefler entre les mains. 
de qq. un de la Elena: Eine Familienkrank- 
heit; une maladie héréditaire. Eine Familien- 
ordnung; #ne loi domeflique. Ein Familien- 
ftük; une pièce de famille; it. tableau qui re- 
pin toute une famille. Familienverdrüslich- 
eiten; des chagrins domefliques. 
FANATIKER, (Sanatifer) voy. SCHWÆRMER. 
FANATISCH, (fanatifch) adj. & adv. Schwär- 


merifch; Fanatique, enthoufiafte, extravagamt, 


vifionnaire. É 
FAND, (fanb) voy. FINDEN. 
FANG, (Gang) (der) gen. des-es, pl. die - 
Fänge; L'eËlion de prendre, la prije, capture, 
Jaifte. Einen guten Fang thun; faire une bon- 
ne capture, ie un beau coup de filets. Da 
haben wir einen guten Fang gethan ; nous avons 
fait la une bonne prife. Der Fang war umfonft; 
la prife fut vaine. 
halle. DerFifchfang; la pêche. Der Wallfifch- 
Hérings- Alfang; la péche de la baleine, du ha- 
reng, des anguilles. On appelle aufi Fang, une 
Jorte de piège pour prendre des bêtes; la trap- 
pe, attrape, le trébuchet, les lags; it. les défen- 
© Jes, les deux dents d'en bas qui fortent de la 
eule du fanglier & dont il Je fert pour fe dé- 
Id; it les ferres, Brifes, avillons; it. Der 
ang, Stich, tödtliche 
Hirfche den Fang gèten; donner un cop de 
couteau au défaut de l'épaule. Dem Schweine 
den Fang geben; tuer la béte d'un coup d'épieu. 
Der Fangball; la balle. Das Fangegeld; le droit 
de chépage; it. droit du chaffeur pour avoir tué 
des bêtes feroces. .Das Fangeifen, der Jagerfpies; 
Ftpieu. Ein wildes Schwein mit dem Fangei- 
fen beftehen; attendre le fanglier l'épieu à la 
main ; it. Der Fang; la chaufle-trappe, letraquet. 


unde ; le coup. Dem 


‘ Das Fangmefler, der Hirfchfanger; le couteau 


de chafe. Der Fangftok; le bâton des archers, 
croc. Der Fangftrik, die Schlinge ; les lags; 
#. le cordsau, lg cordeleite, Es if zwar alle Ta 


Fang; (en T. de Chaffe) la . 


FAN. 


e Jagdtag, Stelltag. aber nicht alle Tage 
angtag; on peut le tous les jours, mais 
on ne prend pas tous les jours du gibier; Far- 
‘ quebufe ne porte pas toujours. Die Fangzähne; 
les défenfes, broches. 

FANGEN, (fangen) v. a. irr. Ich fange, du fängt, 
er fängt, wir fangen &cc. imp. ich fieng, Jul. 
fienge, perf i. b. gefangen. Nehmen‘, ertar- 
pen; Prendre, attraper, Jaifir , fe faijir. Da 
feyd ihr gefangen; vous voila pris; il. Ueber- 
fallen; /urprendre. On dit figur. Einen in der 
Rede fangen; attraper ou furprendre qq. un par 
Jes propres paroles. Einen mit feinen eiguen 
Worten fangen; prendre qq. un par le bec. Ei- 
nen liftig ea leurrer, prendre au lacet, 
au trébuchet. Ihr folt mich nicht mehr fo fan- 
gen; vous ne m'y attraperez.plus. Der. Vogel 
ift gefangen; la Kalt ef bridées it. Fangen, 
(en T. de Mer) den Wind zur Seite, Yon ei- 
ner Seite fangen; tenir le lof. Sich in einem 
engen Orte zwifchen Bergen fangen; (Je dit 
des vents) s’engouffrer. Ihre Schönheit hat mich 
gefangen; (fig.) Ja beauté m'a pris, m'a gag- 
né le cœur. Grillen fangen; faire des almanacs. 
Mit gefangen, mit gehañgen; (prov.) qui hante 
les méchants périra avec eux, on punit comme 
voleur celui qui tient le pied de l'échelle. In fol- 
chem Waffer fangt man folche Fifche; telle 
eau, tels poiffons; st. Fangen, (en T. de Chaffe) 
todten; tuer. Ein wildes Schwein fangen; ca- 
\ferrer un fanglier. Einen Hirfch mit Hunden 

fangen; forcer un ar In der Schlinge fan- 

‘gen; enlacer. Vögel fangen; chafler aux oi- 

aise Mit dem Kloben fangen; aller à la pi 

gée. Lerchen mit dem Licht fangen; briller; 
st. Fangen, ein Thier niederreiffen ; (fe dit des 
chiens ËS des loups) jeter par terre; it. Fangen, 
mit dem Maule erfchnappen ; haper, piller, pren- 
dre, faifir avidement. - Fifche fangen; pécher. 

Fifche fangen mit dem Angel; prendre du poif- 

Jon à l'hameçon. Fangen, (en T. de Mine) et- 

was hemmen, damit es fich nicht weiter be- 

wegen könne; arréter. Sich fangen laflen; 
mordre a la grappe, à l'hameçon; it. donner 
dans les pièges, le panneau, donner dans 
les toiles, gober les hameçons. Er hat fich fan- 
gen laffen; 5! ne laiffé leurrer. Er wird fich 
adurch nicht gen laflens il ne Je laiffera 
as prendre d ce leurre. Er läfst fich nicht fo 
eicht fangen; à n'efi pas de ces oifeaux qu'on 
prend à la péntière. Feuer fangen; Sir lg fen 
s’allumer, s'embrafer, brüler. Der Zunder, das 

Pulver fängt leicht Fener; l'amorce, la poudre 

prend feu aifément. Bei den nächtlichen Spa- 

ziergängen fangt man leicht einen Schnupfen; 
en je promenant au Joir ou gagne aifément wa 


rhume. 

FÆNGER, (Gänger) (der) gen. des-s, pl. die-. 
De Bnget; kb r 
Dex etwas Goget; k primeur, PANGE, 


FAN. 


FÆNGT, (fängt) voy. FANGEN. : 

FÆNN, (Him) a toy. HINDINN ; La biche, 

F/ENNER, (Sdnner) (der) gen. des-s, pl. die-; 
Oficier prépolé a l'armement des Jujets en Juife. 

FANTAS ee SAN) (die) gm der-, pl. die- 
n. Die Einbildungskraft ; 


price. Ein Gemälde, welches nicht nach den 
ftrengen Regeln der Kunft gemalet ift; une 
Jantaifie de peintre. Ein Stück, welches nicht 
nach den Regeln der Compofition, fondern 
mehrentheils aus dem Stègreife gemacht Wor- 
den; une fantaifie de muficien; it. Lere Einbil- 
dung, Vorftellung ; l'imagination, un fantôme, 
FANTASIREN, (fantafiren) v. #. Ich fantafire- 
fantafîrte, i. h. fantafiret. Unregelmäfige Vor- 
fellungen haben; Aéver, extravaguer, fanta- 
fiquer ; it. en parlant d'un malade; réver, être 
en délire, avoir tie au Be 
en T. de Mufi ouer une fantaijie. Fanta- 
is Et qe délirer. Das Fantafiren 
in hitzigen Krankheiten ; le délire, La réverie, le 
réve. Das Fantaliren auf der Orgel ; {a recherche, 
FANTAST, (Santaft) (der ) gen. des-en, pl. 
die-en; Le fantasque, dé, quais, bourru, 

+ fâcheux. Es giebt viele Fantaiten in der Welt; 
- dh ef des Jots de tous pays. Fantaftifch; adj, 
& adv. fo nur in der Einbildung beftehet ; fan- 
taflique, imaginaire, feint, faux. Fantaitifch 
feyd; tenir de la lune. Er ift etwas fanta- 
ftifch, unterm Hute nicht richtig verwahrt; à 
wa pas la téte bien cuite. Er ilt ein Fantaftz 
C'ef un Jot vifage, il a des lunes, il ef Jujet 

des lunes; adv. fantasquement. 


FARBE, (Garbe) (die) gen. der-, pl, dien; La . 


eur. Helle, lichte Farbe; couleur. légère. 
re dunkle Farbe ; pejante. Schielich- 
teFarbe; changeant. Weifle, it. graue Farbe des 
Häres; le blanc, la blancheur. Gelbe Farbe der 
Häre; blond. Feuerrothe Farbe; couleur fiamet- 
te. Blafle Farbe; péleur. Gelbe Farbe; couleur 
jaune. Duukelgelbe Farbe; Del rer, Brau- 
ne Farbe; couleur de mu/c. Graue; 
ue Farbe; gris d'épine. Grüne Farbe; verd. 
arbe des Tauken, der Gewächfe &c. verdure. 
Grüngelbliche; verd’-d’oye. Blaue; bleu. Hell- 
aue ; 
Hack e; nacarat. Violblau; violet, Röth- 


liche Farbe zwifchen violet und roth; zinzo- . 


lin. Rothe, rofen- zinnoberrothe Farbe; ver- 
meil, vermillon. Fleifchfarbe ; couleur de chair, 
incarnat. Goldgelbe Farbe; or. | 
durchfichtige Farben auf Gemälden ; Ie glacis, 
Die verfchiedenen Farben der Blumen; l'émail 
des fleurs. Eine hohe, frifche, dunkele, lich- 
te, natürliche Farbe; une couleur haute, gaie, 
ombre, claire, naturelle. Mit grüner,. rother 
erbe anftreichen; peindre de couleur verte, 
rouge. Die Farbe annehmen; prendre Ia çou- 


La fantaifie, Pi- ” 
magination, la faculté imaginaiive; it, le ca: : 


ris. Weis- . 


ris de lin. Dunkelbraune; minime. . 


Sehr helle, . 
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leur. Die Farbe verlieren; perde I couleur, 


Je décolorer, fe dépeindre, Je déteindre, Tüch, 
Zeug von verfchiedenen oder mancherlei Far. 
ben; drap, étofe de diverfes. couleurs. Diefes 
Tüch hat eine lebhafte Farbe; ce drap a m 
bel œil. Dunkle Farbe; (T de eintr.) ombre. 
Die Farbe der Häre ändern; change; de poil, 
Bunte Farbe an Blumen; bizard, on vieler- 


"\ lei.Farben ; kunterbunt; bariolé. Wein, ftark 


yon Farbe; vin couvert. Allerhand Farben felt- 


fam zufammen fetzen; billebarrer. Die Farbe des- 


Angelichts; le teint, coloris. Gute, fchlechte, 
lebhafte, rothe, blafle Farbe des Angefichts ; 


bonne, ale: vive, rouge, bléme couleur du. 


vifage. Die Farbe des Gefichts ändern ; changer de 
couleur. Farbe, Farbematerial ; {a cogleur, drogue, 
Metallifche Farbe; couleur métallique. Trokne 
Farbe; paflel. Gelbe Farbe; ocre, Hauptfar- 
be, davon andere durch Vermifchung gemacht 
werden; couleur matrice. Die Farbe reiben, auf. 
tragen, zurichten, mifchen; broyer, coucher , 
liquer ou po/er, préparer, méler les couleurs. 
Die Farben erhöhen, lindern; sehaufer, rele- 
ver,  ranimer, adoucir les couleurs. Die Farben- 
mifchung;; le coloris. Die Farbe recht zu gè- 
ben wiflen; entendre bien le coloris, favoir bien 
colorier um tableau. Frifche, zarte, ftarke Far- 
be; coloris frais, tendre, qui a de la’ force, 
Die Kunft die Farben zu mifchen; /a'chro- 
” matique. Veränderung der Farben durch Fer- 
mentiren; (en T: d'Apothec. ) la colorifation, 
coloration. Farben, Dinten 5 dégré de force 
les peintres donnent ayx couleurs, Ia feinte, 
chwache Farbe; demi-teinte, Farbe der Buch- 
drucker; l'encre, Is noir, Die Farbe auftragen; 
toucher, encrer la forme. Zuviel Farbe auftra« 
en ; charger l'encre. Rothe Farbe der Buchdruk- 
er; ro/ette. Farbe der Kupferdrucker; noir 
d'Allemagne. Farbe; ia couleur, l'émail; (en T. 
de Bla/on) in der Heraldik hat man fünf Farben, 
nemlich roth, blau, grün, fchwarz und pur- 


F omment ainfi: gueules, azur, fin 
nople, le Jable, & le pourpre. Halb Farbe, halb 
Metall; be/ant. Von &ben der Farbe, als das 
Feld; cou/u. “ Mit zweierlei Farben verfezt; 
componné. Man trägt Farben auf Metall und 
Metall auf Farben ; on porte couleur Jur métal 
€ métal fur couleur, Mit andern Farben ge- 
malt; ombré; it. Farbe; (en Terme de jeu) le 
couleur. Eine Farbe erwählen ; tourner une cote 
leur. Ich habe alle vier Farben 5 j'ai des qua- 
tre couleurs dans mon jeu. Farbe verleugnen; 
Jouer en renonce. Eine Farbe nicht haben; re- 
noncer. Eine andere Zugeben; jouer de renon- 
ce; ‘it. Farbe; (en T. de chaffe & de cuifine) le 
Jang ; it. Farbe, Art zu farben; Le teine. Schd= 
ne Er grand teint, Gemeine blaue Farbe; 
petit teint, Farbe; (T: de teinsur,) la teinture, 
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le teint, bain. Die erfte Farbe, der Grund; 
lepied. Tuch. Leinwand &c. in die Farbe gè- 
ben ; mettre du drap, de la toile a la teinture, 
dans le teint. Die Farbe zu heifs, zu kalt gè- 
ben; donner la teinture trop chaude, trop froide, 
it. décruer. Die Farbe annehmen ; mordre la 
teinture. Die Farbe ift gut, wenn fie fich nur 
hält ; ia teinture 6j bonne pourvu qu'elle tienne. 
Euer Hüt hat die Farbe verloren; votre cha- 
peau ef} déteint. Die Farbe, das Färberhaufs 
m der Farbe; chez leteinturier. Tuch in die 
Farbc fchicken; envoyer du drap au teinturier. 
ft. Farbe, Liverey; les couleurs, la livrée. Die 
Hoffarbe tragen ; porter les couleurs, livrées de 
la cour. On appelle figurément. Farbe, Vor- 
wand; {a couleur, le prétexte, l'excuje, ombre. 
Der Sache eine Farbe anftreichen ; donner, trou- 
ver quelque couleur à la choje. Eine Farbe anftrei- 
chen, etwas fchüner machen; orner, embeilir 
wne chofe. Verfälfchen ; falfifier. Befchonigen. 
colorer, déguifer. Mit lebendigen Farben ab- 
malen; depeindre au vif, au naturel; carafté- 
rifer qq. un. comme il faut. Er hat ihn mit 
lebendigen Farben abgemalt; il a fait une pein- 
ture fort vive de Ja perfonne. Kine Perfon, 
Sache mit allen Farben malen ; peindre une per- 
Jonne, choje de toutes couleurs : en dire tout le 
mal qu'on Jait. Er verfteht fich drauf, wie der 
Blinde auf die Farben; (prov.) il s'entend à 
cela comme à faire un coffre, comme à ramer des 
choux. Er fpricht davon, als der Blinde von 
der Farbe 3 il en parle comme'un aveugle des cou- 
leurs, il en parle atâtons. Farbe halten ; ( Tg: ) 
être conflant, fidèle. Nicht Farbe halten; äre 
volage , tconflant, ne pas durer, ne rien va- 
loir. Trauet ihm nicht, er hält nicht Farbe; 
ne vous fiez pas à lui, ef un volage, un in- 


conflant. 

KÄRBE-CHAMILLE, (Zärbehamille) (die) gen. 
BR pl. (plante) L'œil de bœuf, la faujle ca- 
montille. 

FÆRBE-ERDE > ( $ärbeerbe) (die) gen. der -, 
pl. die-n; Je dit de chaque terre dont on fait 
une couleur “a e. locre Er. 

FÆRBE-FLECHTE, (ärbeflecte) (die) gen. der-, 
J pl. Efpèce de mouljfe que les teiniuriers emploient 
a la chaux € l'urine ; Porfeile, orfeil, or- 
ceille. ; 

FÆRBE-GERÆTHE, (Särbegeräthe) (das) gen. 
des-s. /. pl. Laltirail ou ufienfile de teinturier. 

FÆRBE-HAUS, ( Särbehaug) das) gen. des-s, 
pl. die-fhäufer. Die Werkftätte eines Färbers; 
L'atelier de teinture. À 

FÆRBE-HOLZ, (Gärbeboly) (das) gen. des-es, 

teinture. 


ph Le lois de 
RAERBE-KESSEL (ärbeteffel) (der) gen. des-s, 
ère. 


à Ve die-; La cha 
FARBE-KÖRNER, (Sarbeförner) (die) Les grai- 
nettes, grains d'Avignon, 


FAR. 


FÆRBE-KRAUT, (Särbefrauf) (das gen. des-es, 
J. pl. Herbe qui Jert en teinture, voy. Farberro- 


the. 

FARBE-KUFE, (Garbefufe) (die) gen. der-, pl. 
die-n; La cuve dteindre, le bain. 

FÆRBE-KUNST , (Särbetunft) (die) gen. der-, 
L'art du teinturier , (en plur). Die Färbekünfte; 
les Jecrets du teinturier. 

FARBE-L/EPCHEN, (Satbeläpchen ) (das ) gen. 
des-s, pl. die-; Le tournefol, petite, pièce d’etof- 
f Hr en rouge dont Je fervent les femmes pow 

fe farder. 

FARBEN, (farben) adj. & adv. L'on ne s'en fert 

ue pour faire des mots compoés , p. e. Fleilch- 
rben; de couleur de chair. Feuerfarben; ds 
couleur de feu Eÿc.. 

FÆRBEN, (fdrben) v. a. Ich färbe-färbte, i h. 
gefarbet; Teindre, mettre en couleur , en rouge, 
en violet &c. Blau, blaulicht farben; zinzol- 
ner. EinTuch färben, das fchon eine andereFarbe 
hat; Dr Purpurroth färben; empourprer. Mit 
Galläpfeln färben; engaller. Mit Se sen 
franer. Mit Waid, guéder, empalieler. Bunt; 
-marqueter. Das Pergament farben ; lfirer le 

archemin. Blau färben; pa/fer un étoffe en bleu. 
Das Leder roth farben; rougir le cuir. Et- 
was durch und durch färben; trancher. Et- 
was, das nicht gerathen, noch einmal färben; 
ramander. Eine Farbe geben, anfärben, an- 
ftreichen ; colorer. it Färben , eine Farbe anftrei- 
chen ; peindre. Mit Blute farben ; en/anglan- 
ter. Die Farbe gefchiklich mifchen, auftragen; 
colorier. Schwarz , roth, Purpur färben; fein- 
dre en noir, enrouge. en pourpre. Diefes Tuch 
ifein der Wolle gefärbt; ce nd teint em 
laine. Der Strôm wurde vom Blute der Er- 
fchlagenen gefarbt; la rivière fut teinte du fang 
des tués. Glas, Steine färben; colorer le verre, 
lespierres. Die Häre färben, wenn man grau 
wird; rajeunir les cheveux. On dit figur. Die 
Schämhaftigkeit färbet ihr die Wangen; la 
pudeur lui fait monter la couleur au vi/age. Sich 
färben; Je colorer, tourner, Je tourner. 
Obft, der Wein fanget an fich zu färben ; Les 


. fruits, les raifins commencent à Je colorer, à 


tourner. Die Trauben haben fich roth gefir- 
bet; le renard a piffé fur le raifin. (prov.) Sich 

‘ färben, fchminken; je farder, je peindre ie 
vifage. Färben; (en T. de chajje.) die Häre 
fallen laffen; neue Häre auflegen ; changer 
de poil. er. Das Färben ; (a teinture, le 
teint. Das Färben eines Zeuges , fo fchon eine 
andre Farbe hat ; le bi/age. 

FARBEN-ARBEITER!, ( Sarbenarbeiter ) (der) 
gen. des-s, pl. die-; L’ouvrier qui prépare la 
mine de cobalt, 

FARBEN-AUFTRAG, (Sarbenauftrag) (der) gen. 
des-s; J. pl. Die Gründirung; L'empreinte, ire 
prefion, couche, 


FAR- 


‘FAR. 


rare nn (Barbenblume) (die) gen. der- 
pi. die-n; C'ef ain les fleurifles appellent 
un œuillet de deux u à Fe 
KARBEN-BRECHUNG , SRenaheenng) | (die) 
en, der - =; [pl CT. dépeint.) La rupture de 
urs, le mélan, Gr des teintes. 
BARBEN-BRET ee (das) gen. des- 
pl. die-er; 
EARBEN- CLAVIER! Serben (das) gen. 
-s; pl. die-e; Le clavecin oculaire, inven- 
tion du p Cafiel qui prétendoit que l'harmonie 
des couleurs devroit produire le même effet que 
l'harmonie des Jons. 
FARBEN-FASS , Larseufaf) (das) gen. des-es; 


1. die-fafler; La 

FARBEN-FELL, (arbre (das) gen. des-es, 
pr a e. Ein g arbtes Fell; une peau de cou- 

FARBEN- SEEN (Sarbengebung) (die) gen. 
der-/. pl. Le co, ris. 

FARBEN- IKas LEN, (Sarbentaften ) (der 
des- m pl. die-; La caflette, pour les 
coquille. 

FARBEN-KLECKER, (Sarbentlecer) (der) 
des-s; pl. die-. PN ei RN = Der 
bouilleur , broyeur d’ocre, pintereau. 

FRERE KOBALD, Rens) (der) gen. 

des-s 

FARBEN- ne (Sarbenkundige) (der) gen. 
des-n, pl. die-; Le colorifle, qu s'entend 
aux couleurs. 

FARBEN-MEISTER, (Sarbenmeifter) (der) gen. 
-s, pldie-; L'injpefteur des mines de co- 


rARBEN- MESSER, (Sarbenmeffer) (das) gen. 
He D ig die-; Le couteau à couleurs, couteau 


rARDEN MISCHUNG, (Sarbenmifung) (ae) 
gen. der -, /. pl. Le broiement, la rupture, le 
mélange des couleurs. 

FARBEN-MUSCHEL , (Sarbenmufdel) (die) gen. 
der-, pl. die-n; coquille à couleurs. 

FARBE] -PROBE, ($arbenprobe) (die) gen. der- 

- pl.die-n; (T. de teintur.) Le débouilli, débout. 

FÄRBEN-PULVER, ( erben) (das) gen. 
eg zu pl. (T. d'Artific.) La poudre à cou- 


FARBEN-REIBER ; ( Barbenreiber ) (der) gen. 
- des-s, pl. die-; Le broyeur. 
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FARBEN-STEIN, (Sarbenftein) (der) gen. des- - 


es; pl. die-e; ? La pierre dbroyer, it. (en T. 
d'imprim.) Vencrier.s 
PPS (Sarbenftift) (der) gen. des-es, 
pl. die-e. Le pajte, crayon faif 8; 
pulvérifées. 
FARBEN-STRAHL, (Barenftrapn) (der ) gen. 
à ie pi die - en; (T. d'Optique) Unrayon 


couleurs 


FAR. 

FARIEN TUCH, Be (das) gen. des-es, 

4. die - tücher; Drap, Fu de Pe a 

FARBE-OFEN, ee (der) gen. des- >. 

1. die- dfen ; fourneau de teinturier. 

F RBE-PFRIEMEN , (Barbepfriemen) (der) ges 
des-s, pl. die- ; Le genéi des teinturiers, Pas 
aux tentures , petit gen, herbe à jawir. 

FÆRBER, ($ärber) (der) gen. des-s, pl. die- 
Le teinturier. Schönfärber ; teinfurier du grand 
teint. Gemeiner Blaufärber; teinturier du petit 
teint. Die Färberin ; la teinturière. 

FÆRBER-BAUM, (ärberbaun) (der) gen. des- 
es, pl. die- bäume ; ; Le Jumac vulgaire, fufle, 
arbre dont le bois e Peach & veiné, 

F/ERBER-BEERE, ( älberbeere) (die) gen. der- 

pl. die-n. Kreuzdorn ; le nerprun, noirprun, 
re. ine, arbriffeau, qui porte des baies mol- 
. les groj]es comme celles du genevrier. Elles fer- 
vent aux Teinturiers. 


FÆRBER-BLUME , (Sätberblume) (die) gen. der 


J. pl. Deutfcher "Ginfter; paf genft d'Alle 


FARB-ERDE, (Sarberbe) (die) gen. der-, pl. 
die-n; Ceh ainfi qu'on appelle chaque terre co- 
lorée. 

FÆRBER-EID, ($ärbereid) (der) gen. des-es, pl. 
die-e; Le Jerment que les teinturiers doivend 

réter, de wemployer que de bonnes couleurs. 

FÆRBEREI, (Särberei) (die) gen. der-, pl. die 
-en; L'art du teinturier ; it Le travail duteintu- 
rier, métier du teinturier, altelier du teinturier. 

FÆRBER-FARBE, Ra (die) Fk der-, 
pl. die-n. m fieh die ber be» 


dienen ; {4 di 
FÆRBER- GRAS: », (Pirée) (das) gen. des- 
| so pl. La ga: herbe jaune, herbe ung 


FÆRBER- KNECAT , ( Särberfnecht) (der) gen. 
des-es, pl. die-e; Lecompagnonde teinturier, 


rçon teinturier. 

FÄR ER KRAUT, ($ärberfrauf) (das) gen. des- 
es, /.pl. L’orcanetie; Ja racine ef rouge € ers 
aux teinturiers. 

BER OST: » (Bärberfunft) voy FÆRBE- 


KUN. 

FÆRBER-RÔTHE, (Särberröthe) (die) gen. der, 
J. pl. La garance. se PU Mae à 
garancer. 

F/ERBER-SCHARTE, (Süärberfarte) (die) gen. 

der-, /. pl. Lafarreite, Jerreites plante qui ef 

de quélque ufage daus la teinture en laing. 


.FÆRBER- Wan Air) (der) gen. des 


= I. Guède, plante qu'on cultive en Nor- 
mt & en "Picardie. ds en emploie le fuc 
pour teindre en bleu foncé 

FÆRBER- WALD-MEISTER ( Särbertvaldmeis 


Lors -s, Jp wilde Far 
petite garance, - 
Xxx3 .! FÆR: 
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® : FARDEL, (Sardel) (das) gen. des-s, 
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FÆRBER-WURZEL, (Särbertourgel) voy. FÆR- 
BERRÜTHE. 

FARBE-ZEIT , (Sarbejeit) (die) gen. der-, pl. 
die-en; (T. dechaje) La mie, le temps où 
des oifeaux €? autres animaux muent, c. a. d. 

{ and le poil, ou le plumage leur tombe. 

.. FARBE-ZEUG, (Sarbezeug) (der) gen. des-es, 

“pl. die-e; Drogues, dont je Jert le teinturier. 

FÄRBIG, (farbig) adj. € adv. Coloré, de cou- 

kur. Ein farbiges Kleid tragen; porter un.ha- 
bit de couleur. . 

-FARCE,, (Sarce) voy. POSSENSPIEL. ER 
.die-; 
Pièce de drap d'une certaine mejure. Le fardel. 

:FARIN, (Gain) (der) gei. des-es; /.pl. (on 

fe fur la-Jeconde Jyllabe.) Der Farinzucker; 

a cajlonade, fucre qui n’eff point encore, ajjiné. 
FARN-KRAUT , (Sarnfraut) (das) gen. des-es, 
J. pl. La fougere, plante capillaire & dorjifere. 
Das Farnkrautmännlein; {a fougère mâle. Farn- 
krautweiblein;. fougere Amel, Wafleriarn- 
kraut, Traubenfarn; losmonde, fougère aqua- 
tique, fougere fleurie. Fühlfarn ; Jougere fenjitive 

FARR, (arr) (der) gen. des- en; pl. die-en, 
Der Farre, Ochfe; le taureau. 

EN UM ‚(Barrenfrauf) voy. FARN- 


KRAUT. 
FÆRSE, ( ärfe) (die) gen. der-, pl. die-n. Ei-. 


ne junge Kuh, die noch nicht gekalbet hat; une 
genijje, taure, jeune vache.- Ein Fürfenkalb, 
un veaw femelle. ; 

FARSSE, (Zarffe) voy. POSSENSPIEL, it. ( en 
T. de cuifine) la farce. 

FARTHE, (Sarthe) voy. F/EHRTE. 

FARZ, (&ars) voy. FURZ. 

FARZEN, (farzen) v.n. Ich farze-farzte, i, h. 
gefarzet; (pop). Péter, veer, bourder. Er 

farzt wie ein Waldèfel ; 4! péte comme un rou/- 

fin. Der Farzer; le péteur, la peteuje. it. la 

ren américaine, (oifeau) it. l'efcarbot péteur. 

FASAN, (Gafan) (der) gen. des - es, pl. die-e; 
Le faifan. Ein Fafanhahn ; le coq faijan. Ein 
Fafanhuhn; une poule failande, une failan- 


ne. Ein junger Fafan; un faifandeau. Der 
'weiffe Falan ; le fai/an blanc de ia Chine. Der 


Pfatfafan; le faijan paon. Der chinefiche Fa- 
fan; le failan rouge de la Chine. Die Fafanen- 
beize; la chafle des faifans, vol pour les fai- 
. fans. Der Fafanenbeller, Fafanenhund; chien 
aux failans. Der Fafanengarten , die Fafanerie, 
das Yafanengehäge, Fafahenhaus ; la faifanderie, 
Der Fafanenjiger ; le fai/andier. Das Fafanen- 
kraut; l'orobe fauvage. Der Fafanenmeifter ; 
© de faifandier. Der Fafanenrauch; la fumée pour 
les jaifans. Der Fafanenitand; lieu ow place 
* d'une jaifanderie où l'on jette d manger aux fai- 
© fans pour les ge Der F wärter; 
‘le failandier, garde de la fasfanderie, Der Fa- 


è 


“ déirer. Der Kranke falelt; de 
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fanenzwinger; Pemclos pour les faifans. Die 
Fafanerie ; la faifanderie, lieu où l'on élève des 
ailans it. l'art ou manière de doigner les faifans, 

FASCH, (See) (der) gen. des-es , pl. die-e; 
Pièce de cuir d'une aune de longueur € de deux 
aunes de largueur. it. [. pl: l'Aphié, petit ule- 
re rond © fuperficiel qui vient dansla bouche. 

N, (fafchen) voy. SCHWEISSEN, BLU- 

FASCHINE, (Safchine) (die) gen. der-, pl. die 
--n; La faire, gros fagot ER branchages dont 
on fe Jertpour couler des foffes ou pour accommo- 
der de mauvais chemius &c. Fafchine von 
Baumzweigen ; le /aucijjon. Pechfafchine; le 

oudran. Fafchinen machen; faciner. Die 

erfertigung der Fafchinen; le facinage. Die 
Fafchinenbank ; le banc à Jane Die Fafchinen- 
blendung ; le mantelet. Der Fafchinenhaken ; 
le hoyau à fajcines. Das Fafchinenmefier; la 
erpe. Das Fafchinenwerk ; le fines. 

FASCHING, ({afcing) (der) voy. FASTNACHT; 
Le carneval. 

FASE , (Safe) voy. FASEN. R 

FASEL, (‘yafel) (der ou die) gen.des-s, /. pl. Die 
Fortpflanzung des Gefchlechts, fonderlich von 
Thieren; la generation, des Létes it. Die Frucht im 
Mutterleibe ; le fetus, embryon it. Die Art; ia 
race. Von guter Fafel; de bonne race. Ei- 
ne gute Falel vom Vieh haben ; ‘avoir une 
bonne race de bétail. Das Fafelgeld; Argent 

u'on donne pour faire couvrir ane cavaile. Der 

5 Fefelhammel, Schafbock.; le bélier. Der. Fa- 
felhengft ; l'étalon. Der Fafelochs, Zuchtochs; 
letaureau. Das Fafelfchwein ; le verrat, la truie. 
Das Fafelvieh; les bétes à fhire race. . 

FASELE, ($efele) oy Fafeöle,, (die) gen. der-pl. 
die-n; La faftole, légume, e/pece de fève. 

FASE-LER , (Safeler) (der) gen. des-s, pl. die - 
Ein fafelhaiter Menfch ; un badin, folätre, 
bouffon, folichon, enjoué, 

FASE-LEI, (Gafelei) (die) gen. der-, pl. die- 
en; La badinerie. 

FASEL-HAFT ; (fafelbaft) adj. € adv. Flatter- 
haft, leichtlinnig ; Foldire. Fafelhaftes \Vefen, 
die Fafelhaftigkeit, Flatterhaftigkeit ; la fold- 
trerie. 

FASEL-HANS , ($afelhang) voy. FASELER. 

FASE-LIG, fafelig) adj. & adv. voy. FASELHAFT. 

FASELN , (fafeln) v. n. Ich falele-fafelte, i. h. 
gefafelt ; -Se dit Jurtout des cochons. Junge 
werfen ; cochonner, faire race, jeter, ‘it. figur. 
Sich vetmehren; multiplier. Gedeien; prof- 
gérer. Unrecht Gut fafelt nicht ; bien mal ac- 

is ne profite pas. (prov.) it. Fafeln; v. a. régul. 
ie Faden ausziehen; «filer, Sich fafeln, die Fa- 
den fahren laflen ; s'efler. It. Fafein; un 

+ Flatterhaft denken und handeln; foldtrer, ba- 
diner , Je divertir. Wahnywitzig reden ; rêver, 

ones 


RAS, 


FASEN, (fafen) (der) gen. des - 8, pl. die. 
Dünner Faden; lefil, filet. It. Zarte Wur- 
‘ zeln der Bäume und Pflanzen ; les filaments. 
- Die gefamten Fafen an den Wurzeln; la che- 
velsre. On dit aufi: Er hat keinen troknen 
Fafen am Leibe; il ef tout mouillé, tout percé 
de pluie; il eff tout baigné de Jueur. ö 
FASEN, (Safen) v. a. Ich fafe-fafete, ï, h. ge- 
fafet. Fatern, fäfern; Die Faden ausziehen ; ef- 

filer. Sich fafern; s’efiler. - . 

FASEN-NACKEND, (faiennadend) adj. & adv. 

Tout nud, nud comme la main, comme un ver. 

Einen Fafennackend ausziehen; mettre qq. un 

tout nud. fe. ) Arm; pauvre; dénué de tout. 

FASEN-WERK , (Safeutverf) (das) gen. des-es, 

JS. pl. CT. de Mine). Das Pochmehl ; la mine 
ajjée au boccard. | 

FASER, :Sâter, voy. FÆCHSER. 

FASER, 1 Safer) (die) gen. der-, pl. die-n. 
Das Fafershen, Faferlein ; Le filament , la fibre, 
fibrille . it. Zarte Wurzeln ; la chevelure, che- 
veux, voy. Fafen. Das Fäferlein, wodurch der 
Stern im Auge fich erweitert und zufammen- 
Zieht ; les inierjüices cihaires. 

FASERIG, (faferig) Fafericht ; adj. & adv. Fa- 
fern habend; fibreux, filamenteux., filandreux , 
(en parlant des pièrres) flardeux. Yaferichte 
Wurzeln; racines capillaires, chevelues. 

FASERN, (fafern) voy. FASEN. \ 


“ FASICHT , (faficht) Ya, fafericht ; adj. 67 adv. 


Falicht werden, pelzig werden, als Früchte, 
wenn fie alt werden; je cotonner, corder , fe 
corder. Ein fafichter Rettig; une rave cordée, 
cotonneuje. ; 
FASS, (Saf) (das) gen. des-es, pl. die- Fäfler; 
Le vaifleau, va/e. Ein irrden, hölzern Fafs ; 
an vaifleau de terre, de bois. Ein Giefs - ou 
Handfafs, unlave-main , lavoir. Feuerfafs; un 
eouvet, une chauferelte. Das Salzfafs ; le faloir. 
#. Ein Fafs; une tonne, un tonneau. Ein gro- 
fes Fafs; une barrique. Kleines Fafs; un baril, 
bariquault, petit tonneau. Rundes Fafs zum 
Wein; un füt. Ein fchon gebrauchtes Fafs ‚ı 
leres Gefafs, altes Weinfafs ; une futaille. Fals 
zum Biere auf Schiffen; une gonne. Ein Fafs 
Wein ; une pièce de vin. Ein Fafsgen Wein; 
um poinçon de vin. Yin Fafs, das ein Fuder 
Wein enthält; un foudre. Ein Fafs Wein von 120 
Kannen, une feuillette. Von 5 Eimern; une 
pipe. Ein Fafs anzapfen; percer un tonneau , 
mettre un tonneau en perce. Ein Fafs Wein auf 
Bouteillen ziehen; tirer une pièce de vin en 
bouteilles. -Den Wein aufs Fafs fchütten; en- 
tonner le vin. Der Wein fchmekt nach dem 
Fafse; le vin fentle fat; il a le goût de bois. Der 
Wein liegt auf dem Fafle; le vinefl en cercle. 
Ein Fafs in ein anderes RER. ; enchaper. On 
dit figurément. Dem Yafle den Boden ausfto- 
fen ; poufer qq. un. à bout, porter gg. um. à quel 
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. que extrémité. - Nunmehr gehet es aus einem 


andern Falle; c'ef a préfent tout autre chofe,. les 
urn Jont chaiges. kin volles Fafs klinget 
nicht; (prov.) l'homme fage parle peu & ne fe 
vante de rien. Lere Fäfser klingen am helle- 
ften; les tonneaux vuides font le plus de bruit 
& les eaux qui ont de la profondeur mugifjent 
davantage. Laflet uns dis Fafs zufchlagen ; 
brifons-là! brijons- ld deffus! bafte! laiffons- Id 
ce chapitre. Ihr habet noch etwas bei mir im 
Fafse; vous tes fur mes tablettes ; nous comp- 
terons tous deux. Löffel und Fafs mit den 
Kindern theilen; c. d. d. Das Väterliche und 


- Mütterliche zufammen unter fie theilen; par- 


tager les biens paternels € maternels. Fafs. (T. 
de Conchyliologie) Ein Fafs, Art Kinkhörner ; 
la tonne. Der Fafsbaum, das Fafsholz; (T. de 
Tonnel) le douvain. Der Fafsbinder; le tonnel- 
lier. Fafsbinderarheit ; le tommelage, reliage. 
Der Fafsboden ; le fond ; l'enfonçure. Der Fais- 
Bohrer ; la Dr Die Fafsdaube ; {a douve, 
douelle.  Fafsdauben, die noch nicht zufammen- 
gefezt find; futaille en botte. Fafsfaul; adj. € 
adv. Was einen unreinen Gefchmack nach dem 
Fafse hat; ce qui /ent le fit. Das Fafsgebinde, 
la tonne, filette. Das Y'afsgeld; le droit de roua- 
.ge. Der Fafsgrofchen; le gambage. Der Fafs- 
hahn, Fafszapfen ; le robinet, touret, la broche, 


* canelle. Dasfafsholz; bois de futaille, mairain, 


douvais. Die Fafsmeflerkunft ; {4 flördometrie. 
Stience du jaugeage. Das Fafspech, das Pech zu 
den Bierfäflern; le goudron. Der Fafsreif; 
le cerde, cerceau. ' Ein Fafsreifmacher; un cer- 
clier. Der Fafsfpund; le London. Falswerk, 
allerlei Fäfler; dela futaille. 1 


FÆSSLEIN, (Gäflein) (das) gen. des-s, pl. 


die-; La baril, petit tonneau. 


FÆSSCHEN-STAHL, (Gäfenftaÿl) (der) gen. 


des-es, f.pl. L'acier en petites barres quarrées. 


ira 3 (faffen) v. a. Ich fafle-fafste, i. h. ge- 


flet. Greifen, ergreifen ; Empoi; ,; pren 
dre avec la main, sbral, VA ir. Bei de 
Hand faflen ; prendre qq. um ou gg. ch. Pe la 
main. Mit der Zange, mit den Zähnen faffen; 
rendre avec les tenailles, avec les dents. r'inen 
Prügel faflen, anfaflen ; empoigner un bâton. 
Mit der Hand anpacken; empaumer. Was er 
einmal gefaflet hat, das laflet er nicht fahren; 
il ne quitte pas ce qu'il a une fois empaume. Mit 
den Klauen faflen; griffer, agrifer, sagriffer. 
Beim Kragen faflen; mettre la main fur le col- 
let. Die Hunde haben das Schwein bei den 
Ohren gefafst; les chiens ont coiffe le Janglier. 
Fafs! (en T. de chafle ) it. fafs! en jetant qq. 
ch. à un chien ordinaire hou! hou ! pille! It. 
Faflen, ergreifen, fefthalten; tenir. Ich habe 
dich gewifs genug gefafst, du Büfewicht ; je 
te tiens, [cébrat, ih wi dich Schon fallen; 
- ve 
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va, je t'attraperai bim. It. Yaflen, einfaffen, 
einen Edelftein; /ertir, enchäffer une pierre dans 
un chaton. Etwas in einen Rahmen son 
cadrer, embordurer. An Faden anreihen; en 
filer. Den Wind zur Seite, von einer Seite 
fañlen; tenir le lof. Die Bienen faflen, einfchla- 
gen; prendre, arrêter les jetons ; faire enirer 
um jeton dans une ruche. It. Faflen, begrei- 
fen, in fich halten; contenir. Diefer Sack faf- 
fet fünf Scheffel; ce fac contient cinq boiffleaux. 
Diefer Säl kan viel Menfchen faflen; cite /ale 
peut contenir beaucoup de monde. Faflen, in 
ein Fafs thun, in die Fäfler füllen; entonner du 
* win, de la bière. In einen Korb, Schlauch faf- 
fen; mettre dans... It. Faflen, ( Figur.) ler- 
nen; comprendre. Mit dem Verftande begrei- 
fen; concevoir, entendre. Faflet mich, meine 
Meynung recht; entendez- moi bien. ‘So, fo, 
ich faffe euch fchon; ha, je vous entens bien. 
So viel er faffen, begreifen kan; /elon la por- 
tée de fon efprit. Das faflet nicht jedermann ; 
tous ne font pas capables de cela. Was man 
nicht faffen kan; incompréhenfible. Mit dem 
Glauben faflen; comprendre par la for. Die- 
fer Knabe it fehr dumm, er faflet nichts; cet 
enfant ef fort flupide , il ne comprend rien. Er 
ift ein Menfch der nichts fafien kan; cefl un 
ejprit bouché. Ich kan das nicht faffen ; je ne 
comprends pas cela. Ich fafle nicht, wie das 
zugehet; je ne conçois pas comment cela fe fait. 
Den Vorfaz faffen, etwas zu thun; concevoir 
le as d'uns chofe, Je propofer gg. ch. Grofe 
- Anfchläge fallen ; projeter, former de grands 
dejeins. Einen Entfchluß fallen; délibérer, Je 
propofer,, ES peste Je décider, Bar la ré- 
Jolution. en gefchwinden Entfchlufs faflen ; 
“franchir le pas. Einen gemeinfamen Schlufs 
faffen; concerter. Ich habe es wohl in mein 
Gedächtnis gefafst ; je l'ai bien graué dans ma 
mémoire. Ins Gedächtnis faflen ; comprendre, 
retenir, imprimer dans la mémoire. Ich habe 
einen Schlufs gefafst ; j'ai pris mon parti. Ein 
Herz faflen; s’aflurer, fe rafjurer. Muth faf- 
fen; s'évertuer, Je munir, s'armer de réfolution. 
Einen Rath faflen; con/ulter. Einen erdacht 
faffen, fchüpfen ; concevoir un foupçon. Einen 
bei den Worten faflen ; prendre qq. un au mot. 
Kurz faflen; abröger, vejerrer, réduire, ré- 
diger en peu de mots. Was ich zu fagen ha- 
be, will ich kurz faflen ; FR le dirai en peu de 
mots, brièvement. SeineRede kurz faflen; faire 
fon difcours /uccin®, In wenig Worten viel 
‚faffen; comprendre bien des chofes en peu de pa- 
roles. Sich faflen; fe contenir, Je recolliger, Je 
ravifer, fe remettre, prendre courage, repren- 
dre Jes ejprits, fe comprendre. Als er fich ein 
wenig wieder gefafst, erholt hatte; ayant un 
peu repris Jes Jens. Sich zu faffen wiffen ; avoir 
du fang froid. Das Faflen, des Bieres, Weines &c, 


"FASS 
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in dieFäffer; l'entonnement, entonnage. I. Der 
Er , die Faßslichkeit ; Pap nenn. 
ICH, (faßlid)) adj. & adv. was fich leicht 
faflen läafst ; Facile à comprendre, comprékenf- 
ble, concevable. Die Fafslichkeïit ; ia compré- 
henfion, conception; it, capacité, : 
FASS-NACHT , (Safnadt) voy. FAST-NACHT. 
FASSON, (Garon) (die) Geftalt einer Sache; 
it. Macherlohn einer Sache; La façon. 
FASSUNG, (Saffung) (die) gen. der-, dl pl. La 
façon de mettre en œuvre une pierre, de monter 
une pierre. Faflung eines Stollens, die Aus- 
zimmerung deflelben ; {4 charpente d'un puits. 
Die Faflung des Bieres, wenn daffelbe auf Faf- 
fer gefüllt wird; l'entonnement. Faflung eines’ 
Vorfatzes; le deffein; la réfolution; it. (fig. ). 
Die Faflung ; la di/pofition, l'état où l'on ef d 
l'égard de ge ch. Aus der Faflung bringen; 
démonter, décontenancer, déconcerter , troubler, 
rendre interdit. Aus feiner Faflung kommen; 
Je défaire, Je démonter. Er läfst fich durch‘ 
nichts aus feiner Faflung bringen; ‘sl ne fort 
point de Jon affieite ordinaire. 
FAST, (fait) adv. beinahe, fchier; A peu près, 
esque, environ, guah: comme, peu s'en faut. 
ch bin faft auf die Hälfte gekommen; j'es 
Juis à la moitié. DieBücher find faft alle neu; 
les livres font quafi tous neufs. Faft gar nichts; 
fi peu que rien. Sich faft tod lachen; crever 
de rire. DasFieber hat mich faft aufgerieben; 
la fièvre m'a presque confumé. Fait ein Jahr, 
eine Meile; presque, à peu près un an, une 
lieue. Faft nicht mehr können ; avoir peine à. 
Autrefois on difoit: Einen SE pr lieben; ai- 
mer beaucoup une perfonne. Diefer Mann iR 
fait reich ; cet homme eff bien, fort riche. 
FAST-BECKER, (aftbecter) (der) gen. des-s, 


pl. die-; Un ger de gros pain. 
FASTEL-ABEND, (Saftelabend) voy. FASTEN, 
FASTEN-ABEND. 


FASTEL-TAG, (Safteltag) voy. FASTTAG. 
FASTEN, (faften) v. n. Ich fafte - faftete, i. h. 
gefaftet; défier, ne pas manger, faire abfli- 
nence, Je pajler, manquer, s'abfienir de manger; 
it. faire maigre. Ich faite zwier (zweimal) in 
der Woche; je jeñne deux fois la femaine. Er hat 
oft wider feinen Willen faften müflen; ia 
bien fait des jefines Kid f'éloient pas de comman- 
dement. Lange fa ift kein Brod fparen; 
(prov.) un long jene weft pas un moyen pour 
épar, le pain; double jeune, double morceau. 
as Faften; le jene, l'abftinence. Faften halten; 
garcer, obferverungehine. Strenge Faften halten; 
garder le jene rigidiment. It. Die Faften; le 

cardme, la jainte quarantaine. Erlaubnis ha 
in der Falten Fleifch zu eflen ; avoir di/pen/e 
de manger gras en cardme. Falten halten; fas- 
re caréme, faire le carime, objerver le carkıne. 


Ein Faften ausfchreiben; publier une jeûne. Der 
Faiten- 
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Raftenabendi Iaveille du cardine, le mardi gras. 
Die Faftenbrezel ; le craquelin. Das Faftenge- 
bet; la prière de caréme. Der Faftenprèdiger ; 
le prédicateur qui explique l'hifioire de la gs on 
de SJefus; prédicateur pour le caréme. Der Fa- 
- ftenfchlicr ; ‚le corliew, corlis, (oifeau). Die 
Faftenfpeife; les provifions - ‚. viandes de caré- 
me, viandes maigres: Die Faftenzeit; le ca- 


röme. 
BAST-NACHT, (Zoaftnacht) (die) gen. der -, Je. 
3 mardi gras, carnaval. Die Zeit vor 
Afchermitwoche; le caréme-prenant. Die alte, 
grofe Fafinacht, der Sonntag Invocavit; le fe- 
cond dimanche de caréme. Die junge Falt- 
„nacht; le mardi gras. Die Herrenfaftnacht, 
Pfaftenfaft, Faftnachtfonntag ; le premier di- 
manche de cardme. Der Faitnachtsbruder;; le 
goinfre, débauché, Das Faftnachtsheer ; l'armée 
furieufe. Das Faftnachtshuhn ; la poule de ca- 
r&me. Ein Faftnachtskleid; une habit de carn- 
aval. Ein Faftnachtslied; un air bachique, Die 
Faftnachtsluft; Le divertiffement du carnaval. 
Ein Faftnachtsnarr ; un caréme- prenant. Den 
- Faftnachtsnarren begraben; ( pop. ) achever de 
bacchanalifer. Der Faftnachts-Ochs ; le bœuf 
ville. Das Faftnachts-Spiel; le carnaval, mas- 


BAST-TAG (Fafttag) (der) gem. d N 
AST- » (Bafttag er es-es, pl. 
. die-e; Le jour de caröme, ee Gi 
FATAL, (fata ji. & adv. voy. Widrig, ver- 
hafst, Aa Fatal, ag 
jan: funefle, fächeux, odieux. Ein fata- 
es Geficht; un vi/age choquant. 
FATALIEN, (Here) (die). (en T: de droit): 
Le terme fatal. 
FATALITÆAT, (Satalität) voy. Unvermeidliche 
Nothwendigkeit ; st. Unglücklicher Zufall. 
FAUL, (faul) re verfault; Pourri. Fau- 
les Holz, Obft; bois, fruit pourri. It. ver- 
dorben ; age ins gäte. Faul Fleifch; de la 
viande are in faules Ei; un œuf couvis. 
Faules Fleifch; de la chaire ulcérée, gangrénée 
chair baveufe. Er hat faule, ftinkende Füfse;- 
il à des pieds puants. Ein fauler Geftank, .Ge- 
such; la puanteur, mauvaife odeur. Faul, an-- 
fault ; .infe. Wurmitichig ; vermoulu, mou-- 
I, carié, Faules Bauholz; bois malandreux. 
Ein fauler Zahn; une dent gâtée, cariée. Fau-- 
ler, -hohler Zalın ; dent creufe.. Faul, fiulicht,. 
mit Faulung, vergefellfchaftet ,. aus Faulung. 
herrührend ; ride. Ein faules, fiulichtes 
Fieber ; une fièvre putride: Schmuzig, unrein, . 
dreckig , als‘ Wafler ;. /ale, impur , : le, 
puant. Faules, unreines Wafler; eau immon-- 
de.. Faule Wüfche; linge Jale. On dit figur:. 
Faul Gefchwätz ; - difcours' Jales ;. faletés; des: 
paroles fordides, paroles impures, qui offen/ent les : 
re chafs, ordures». Ib. Fab 
om .L: # i 


malheureux, dé- | 


' trage, nach-- 
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€ IE Parefeus, migligent, fainéant}. 
f ejant, co . 
Ein fauler Gefell Ke À Lo 


Ben; s'en 

eyn; avoir un: 

rand } Ein Fauler will ange 

trieben feyn:; un Ce ne fait rien Jans’ 
e 


faule Seite legen ;- 
s’abandonner ,. s'adonner , Je faire à la pareffe,- 
à ete devenir pareffeux. Ein fatler und! 
lang cn ; un grand lambin, un.longıs,- 
Saint longis. Faul, fchläfrig; endormi, löthar-. 
gique. Unempfindlich, den nichts bewegt; in 
dolent. Er ift fehr faul; sl eff extrémement fai- 
néant. Das Eifen faul machen, (7, de Mard-- 
chal) zwei Eifen zufammen richten, ehe die‘ 
Hize zum Zufammenfchweiffen darauf ge-- 
bracht werden foll; corrompre le fer.: Es find: 
faule Fifche; (prov.) c’efl une défaite, ceR une‘ 
méchante excuje, il ya du myflere là de . 
ce wu Do la-vérité. Er nicht faul, fund auf. 
&c. lui Jans perdre de temps, Je leva Eÿc. Faul,. 
adv. fünkend; puamment: Unrein; impurement, - 
Trage; pareffeufement.. Nachlaffig ; négligem- 
ment. Langweilig; oifivement, lentement. 
FAUL-BAUM, -( Gaulbaum) (der) gen. des - es „ 
pl. die- baume; Nom de plufieurs : 
arbres € arbrifleaux: À. e. Die fchwarze Er. 
le; le bourgËne, bourdaine, aune noir. Die’ 
Traubenkirfche ; Is cerifier à grappes dont le’ 
fruit wefl pas mangeable, le-putier. Der Schlin-- 
genbaum ; le coudre moinfirine ,-manfienne, - 
FAUL-BEERE, (Saulbeere) (die) gen. der -, gt 
die-n; La baie de tous ces arbres & arbrif- 
Jeaux connus Jous le nom Faulbaum,. 
FAUL-BETT, (Saulbett) (das) gen. des-es, nf. 
die-e; Le lit de son la ee es 
re) ( panne) (die) gen. der, 
pl. die-n; mouiloir ,: for: a 
Be “se » pourriloir de Pape 
»» (Bäule) (die) gen. der -, pl. die -n.- 
Faulnis 5 La pourriture, corruption, patrdfaßiom. 
infeßion. Die Mundfäule, Durchfäule; le Ro" 
macacé, - Nach Füule riechen ; /entir l'échauffé,- 
On appelle :; Die Fäule ;- (en T. de Mine Jun: 
Jilon pourri. Die Faule, . Fäulung im Holze;; 
la vermoulure. - 4 
FAULEN, (faulen) v:'#. Ich faule - faute, ih. 
efaulet. Faul werden ; Pourrir, Je pourrir,» 
je gâter, Je corrompre. Die Knochen faulen;; 
les os Jecarient. Das Obft faulet; Les fruits tour 
ment, Je tournent.- Die faulende one wer-- 
den endlich ftinkends les eaux: qui cronpiflent : 
deviennent puantes.- Fanlen, Binfend werden ; ; 
. devenit rance; ‚fort; ulehyd 5: cansmencer: à: fentie * 
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mauvais; Je putréfier. Der Fifch faulet bald; 
le poijlon Je gäte, Je corrompt, bientôt. Dieïes 
Holz faulet nicht unterm Wafler; ce bois ne 
Fi pourrit pas fous l'eau. 
FAULLENZEN, (faullengen) v. #. Ich faullenze- 
faullenzte, i. b. gefaulienzet; .£tre parejleux, 
+ negligent, faintanter, Je caliner, s'accagnarder, 
faire le pareffeux. Im Bette liegen und faul- 
lenzen; étre retenu au lit par parejle, faire 
Faccouchée. Der Faullenzer; le parej/eux, nd- 
gligent, faindant, lendore, cagnard, truand, 
cagnardier, calin, cafanier, accouvé. It. Faul- 
lenzer; (efpèce de mouche ) le pareffeux. Die 
Faullenzerei; {a parefe, lécheté, négligence, fai- 
néantile, nonchalance, oiliveté, cagnardife, fai- 
tardife „ eagnarderie, indolence. Der aus Faul- 
- lenzerei zu Haufe liegt; un cafanier. Faullen- 
zerifch ; adj. € adv. parefeux, me ; ie 
néant. Ein faullenzerifch Lèben führen ; faire 
vie de fainéant, fainéanter, adv. parejleujement. 
FAUL-FIEBER, (Gaulfieber) (das) gen. des-s, 
pl. die-; La fièvre putride. 
FAUL-FLECKIG, (fautfiedig) adj. & adv. faule 
Flecke habend; Cautérifé. 
FAUL-FUSS, ee voy. FAUL-THIER. 
FAULHEIT, ($aulpeit) (die) gen. der =, fe pl. 


(OLA 
FAUL-MATTE, (Saulmatte) (die) gen. der -, 
pl. die-n; La matte, tif de paille ou de jonc 
; ehe met à l'entrée des portes, pour decrotter 
s fouliers avant d'entrer. 


FEULNIS, (Gäulnig) (die) gen. der-, f. pl. 
Faulung; La pourriture, Puirkfaktion, Abe 
tion. Des Holzes; Ia ve ure. Der Kno- 


chen; la carie. Etwas vor der Faulnis bewah- 

ren; ee une chofe de la corruption. 
FAULTHIER, (Saulthier) (das) gen. des-es, 
- ph die-e; Le & , 


arelleux , ai, 
(quadrupède ). 


er Faulthier - 


en. der-, pl. die- Fäu- 
. fte;: Le poing. agen fich mit Fauften; 
ils Je battent à coups de poing. Eine Fauft ma- 
chen; fermer ou Jerrer le poing. Liner Fauft 
dick; gros comme le poing. Mit dem Dègen 
in der Fauft; l'épée à la main, (au poi £ 
. Mit der Fauft greifen, faffen, in die Ft - 
men; empoigner, fe gourmer. Es käm unter 
ihnen zu Fauftfchlägen ; ils en vinrent aux 
- coups, aux mains. It. Fauft, ( T. de Manège) 
auf der Fauft liegen; pe/er, (tirer) à la main, 
forcer lg main. It. Faut; ( T.-d’efirime ) le 
poignet, Stark in der Fauft feyn; avoir le poi- 
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gnet fort. Hurtig mit der Fauft feyn, gleich 
Zufchlagen; étre haut à Is main, d: hauts lut- 
te. Tapfer von der Fauft; fort d La main, cou- 
rageux. Hurtig von der Fauft feyn ; aller bien 
de la main, étre vite en befogne. Fertig mit 
der Fauit feyn; #tre adroit ou emp: Es gè- 
het ihm gut von der Fauft 3; 4 dépéche-, ex- 
pédie promptement ce qu'il a entre les mains, il 
eft expéditif. Einen vor die Fauft fordern; 
appeller qq. un en due. Einen vor der Fauft 
erltechen ; tuer qq. un en duel. Hurtig von 
der Fauft we Ars écrire couramment. 
Ins Fauftchen Îachen; (prov.) rire fous barbe, 
où dans fa barbe; rire fous cape; rire entre cuir 
& chair; rire en, dans Jon cœur ; en rire fous 
le manteau. Das pafst, fchikt, reimt fich, 
wie die Fauft aufs Auge; cela va comme deux 
pieds dans un Joulier; cela n'a ni rime ni 
raifon; cela lui refemble comme un moulin à 
gent, Der Fauftsmbos ; lenclumeau de chau- 
dromier. Der Fauftballen; la paume de la main. 
Die Fauftbirn; la poire de livre, le gros rateau 
gris. Eine Fauitbüchfe, Puffer; un pijlolet de 
poche. Ein Fauftdègen, Dolch; un poignard. 
FAUST-DICK, ( faufibif) adj. & adv. Gros 
comıne le poing. Er hat es fauftdick hinter den 
Ohren ; EU un franc difinsulé ; il ne dit pas 
tout ce qu'il penfe; il en fait plus qu'il ne fais 
paroftre. Ein Faufteifen ; le fer à re in 
firument de ferblantier. Der Fauftel; le mar- 
teau de mineurs. Der Fäuftelhelm, Stiel des Fäu- 
. ftels; le manche du marteau. Ein Fauftfech- 
ter, Klopffechter ; un athlète. Das Fauftge- 
fecht, der Fauftkampf; le pugilat; batterie (\ à 
coups de poing). Der Fauitbammer; le mar- 
teau ; it. la maffe. Der Faufthandfchuh, Hand- 
fchuh ohne Finger; la mitaine, le moufle. Der 
Faufthobel ; le rabot. Der Fauftkolben ; la 
male, le marteau d'armes. Ein Fauftlein, klei- 
neFauft; petit poing. Der Fauftling; le béton, 
it, un piflolet de poche ; it. (en T. de Mine) une 
pu d main; it. la mitaine. Das Fauftrecht; 
droit de difidation; le droit du plus forts 
droit de fe venger Joi- méme; voie de fait. 
Durchs Fauftrecht abgethane Streitigkeiten ; 
querelles décidées par la force. Das Fauftrecht 
it verboten; les voies de fait font défendues. 
Ein Fauftfchlag; un coup de poing, gourmade, 
bourrads. Das Fauftfpiel; le jeu de main. Die 
Fauftftange, das Wurffpiel; le dard, javelot. 
‘ Eine Fauftvoll; une poignée , manipule. 
re CGeberfraut ) voy. MUTTER- 


FEBRUAR, (#ebruar) (der) gen. des-s, /. pl 
DerHornung; Le Février ? A mois de Févr.er. 
FECHER, (fecher) voy. FÆCHER. 
FECHSER, (Sechfer) voy. FAECHSER. - 
FECHT-BODEN, ee (der) gen. des-s, 
"ph die-boden; La /alle d'armes. u = 
*  Fecht- 
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Fechtboden gehen; spprendre à faire des ar- 
‚mes, aller faire des.armes à la falle, bretailler; 
FECHT-D GEN, (Sete ) (d » d 
-DE » (Sectbegen) (der) gen. des-s, 
pl. die-. Das Rappier ; Le fleuret, la brette. 
FECHTEN, (fedten) v. n.irr. Ich fechte, du 
fichtft, er ficht, wir fechten &c. Im». Ich 
focht, /ubj. fochte, parf. i. h. gefochten; 
émpér. ficht ; Se battre à cowps d'épée. Mit 
dem Rappier fechten ; manier le fleuret. Mit 
dem Stôsdègen fechten; eflocader. In der 
Schlacht fechten ; combattre. Zu Fuß, zu 
Pferde, Mann für Mann fechten ; combattre d 
Ka: à cheval, corps à corps. Für das Vater- 
nd fechten; combattre pour la patrie; it. (en 
T. d'efrime) faire ou tirer des armes, efcrimer; 
tirer au fleuret; jouer de l'épée à deux mains. 
Gut, artig fechten, fechten künnen; avoir les 
armes belles; manier bien le fleuret. Fechten 
lernen; reg d faire des armes, tirer des 
armes. Sich im Fechten üben; battre le fer. 
Oft mit Rappieren fechten ; ferrailler. Fech- 
ten, ( figur.) er hat immer zu rechten und 
zu fechten; 1! a toujours des procès €? des que- 
relles. It. Fechten, betteln; faire la demi-au- 
ne, mendier, charité, la paflade, 
truander ; e/crimer à la Florentine. Sich durch 
das Land fechten ; aller mendiant par le pays. 
Das Fechten ; le combat. Der Klopfiechter; 
le lutteur. Das Fechtengehen der Handwerks- 
burfche; {a gueujerie, gueujaillerie. 
FECHTER, (Gechter) (der) gen. des-s, pl. die-; 
De des armes, l'efcrimeur, tireur d'armes. 
ift ein alter Fechter ; öl y along temps qu'il 
bat le fer. Er ifk ein guter Fechter; ce une 
bonne épée; il a les armes belles. Der Fechter, 
Kämpfer; le combattant. It. Raufer, Schläger, 
Renomift; un bretteur, bretailleur. Ein Klopf- 
fechter; un lutteur, gladiateur, athlète. Ein 
Fechter der mit zwei Schwerdern zugleich 
ficht; un dimachere. Der ein Netz beim Fech- 
ten gebrauchte; un rétiaire. Der mit wilden 
Thieren focht ; un confe@eur. Ein ausgedien- 
“ ter Fechter; un rudiaire. Der Vorfechter ; le 
“ prévét de fake. Der Fechterfprung; le moulinet, 
. Jaut en arrière. Ein Fechterftreich ; un coup 
ou tour de maître, tour d’efcrime, coup de main, 
FECHT-HANDSCHUH, (Zichthandfd) ) (der) 
en. des-es, pl. die-e; Le gant bourré. 
HT-HAUS , (Sechtbaug) das) gen. des- es, 
. die-häufer; La /alle d'armes, [alle d'efcrime. 
FECHT-KUNST, (#ecjtfunft) (die) gen. der -, 
ri pl. Les armes, art de faire des armes, efcrime. 
CHT-MEISTER, (Kechtmeifter) (der) gen. des 
-s, pl. die-; Le maître d'armes, re d'e- 


crime. à . 
HT-PLATZ, (Sedjtplaß) (der) gen. des- es, 
gi. die-plitze; La carrière, la lice, Ein Fecht- 


© chapeau. Die Feder, Schreibfèder ; 
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latz mit Schranken umgeben; un champ clos, 
{N (en T. d'Antiquité) 2 palefre. \ 


FECHT-SCHULE, (Sedtfule) (die) gen. der- 
ee re 


pl. die-n. Der Fechtboden ; 

On entend auffi par Fecht{chule; le maître d'ar- 
mes avec fes écoliers; it. Vinfiruflion dans les 
armes, Fechtfchule halten; montrer, appren- 
dre à faire des armes. 


FECHT-STÜNDE (Sechtfunde) (die) gen. der -, 


Il. die-n; La leçon a la falle d'armes. 


FÄDER, (Bebe) (die) gen. der-, pl. die-n; La 


plume; penne. Hühner- Gänfefddern; plumes 
de coq, d'oies. Der Gans die Federn ausrupfen ; 
arracher les plumes d’une oie, plumer une oie. 
Ein Küffen mit Federn ausftopfen ; remplir un 
couffin de plumes. Ein Büfchel Federn; un bou 
quet de plumes. Voll Federn; plein de plumes, 
plumesx. Federn bekommen; mean Je 
remplamer. Federn verlieren, fich maufen; 
muer, fe déplumer. Federn fchleiflen ; öter les 
tiges des plumes. Pilaumenfedern ; le duvet. 
Ein Vogel der fchöne Federn hat; un oi/eaw 
d'un beau plumage. Er fchmücket fich mit 
fremien Federn ; i! fe pare des penfées d’autrui; 
c'efi la corneille de la fa An den Federn er- 
kent man den Vogel ; on connoit l'oifeau à la 
plume, à fon plumage; on juge du bois par l'é- 
corce; à l'ongle on connoft le lion ; on juge de 
l'homme par fe habits. Er will eher fliegen 
als ihm die Federn gewachfen find; sl veut vo- 
ler avant que d'avoir des ailes. Eine Fèder auf 
dem Hut; une plume, un plumst. Eine Fèder 
um den Hut; un plunset fur le chapeau. Ei- 
nen Hut mit Fèdern beftecken; emplumer un 
plume à 
écrire. Eine Fèder fchneiden; tailler une plu- 
me, Eine Feder voll Dinte; une plumée d’en- 
cre. Ein Bild mit der Feder geri en; un por- 
trait fait à la plume. Zu fehr auf die Feder 
drücken; écra/er une plume, appuyer trop fur la 
plume. DieF anfezen; mettre la main à iu 
plume. Die Fèder ergreifen,niederl gen ; prendre, 
quitter la plume. In die Fèder fagen; difer, On 
dit figur. Was von feiner Feder kommt, if 
vortreflich; ce qui fort -, part de fa plume ef 
admirable. Die Feder führen; avosr où tenir 
la plume. Er führet in diefer Saclie die Feder ; 
cefl lui qui a la plume dans cette affaire. Eine 
gute Fèder führen, fertig mit der Feder feyn; 
manier habilement ume, écrire habilement. 
Eine fpizige, beiffende Feder führen; avoir un 
iquant. Er macht nicht viel Federl&- 
fens ; sl eff prompt ; il n'entend pas raillerie 
Es ift hier nicht viel Fèderlèfens zu machen; 
Anya m à balancer, a barguigner. Ei- 
nem die Fèdern abrupfen ; dé ais (Agur.) 
Einem Federn auffezen, zum Hahnrei machen ; 
nacher, coupauder, coëffer, encorner, aËléo- 
nier, vulcanifer gq. un; planter des cornes à 
Yy73 | gg. 
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«gg. un. ‘Einem die Federn von dem Ermel tè- 
fen, ihm fchmeicheln; flatter, cajoler, pateli- 
ner, donner de la rape douce. Einem die Fè- 
‚der durchs Maul ziehen, ihn liftig betrigen ; 
psler la plume par le bec à qq.un. On fe fert 
‚aufs du mot Fèder, au lis de Flügel ; ailes. 
© ‚Die Fèdern befchneiden; rogner les ailes. Man 
hat ibm die Fèdern ausgerupft; on lui a rogné 
Fécuelle. It. Federn, au lieu de Bett; le lit, 
Einer der den ganzen Tag in den Federn liegt; 
un grand dormeur. Nicht aus den Fèdern kom- 
men können; con/ulter avec le chevet. DieFè- 
‚der an Pfeifen ; [a penne, pennon, aileron. Am 
Clavier; le A It. Feder vom Stahl 
an einer Uhr &c. le reffort. It. Feder, die ei- 
ne Büchfe gefpannt, eine Uhr aufgezogen 

. hält; arrét, petite pièce de fer qui arrête le ref- 
Jort d'une arme a feu € qui l'empéche de fe 
‘débander. Die Feder am Tchloffe 3 Le coin 
‚de reffort. Feder am Hahn einer Musquete; 
la clef de mousquet. On appelle auffi die Fèder, 
Je valet, un poids qui pend avec une corde der- 
rière une porte pour faire qu’elle fe ferme fans 
qu'on y touche. Die Feder , der Vorfteckna- 

. gel; le ragot. Feder in der Münze am Druck- 
‚werk; le jaquemart. On lle dans les mi- 
nes. Federn, Keile, mit welchen die Wände 
zerfezet werden; des coins. Dans les fon- 
‚deries on appelle Federn les flammes qui fortent 
par l'ail du foirn:au. It. Federn, ( Fe chaf- 
Je) Borften der wilden Schweine; les foies d'un 
Janglier. Die Feder , Schweinsfeder ; l'épieu. 
"It. Feder, Schwanz des Rothwildprets und des 
Hafens; la queue. It. Federn, Bretter, wel- 
‚che zu beiden Seiten des Strohdaches von dem 
‘Giebel heruntergehen, «ie Dachfchächte darein 
zu beveftigen und den Wind aufzufangen ; {a 

. bordure d'un toit de paille. It. Federn, Rifle, 
Sprünge in einem Edelgeftein; Les gerçures, 

fentes, felures, d'un diamant, 

FEDER-ALAUN, (Sederalaun) (der) gen. des - 
“pl. Der Fèder-Asbeft, das Féderweifs; 
L'alun de pme alun Jeifile. 
FÊDER-ANSCHUS,, (Seberanfu£) (der) gen. 
des-es, pl. die-fchüfle; Le minérai en forme 


de pue 
FEDER-ASBEST, (Bederagbeft) voy. FEDER- 
FEDER-ARTIG, (febrrartig) adj. & adv. Ela- 


or 

FEDER-BALL, ( (Bederbatt) (der) gen, des- es, 

‚pl die- bälle; volant. 

: FEDER-BESEN, (eberbefen) (der) gen. des-s, 
pl. die-. Kehrwifch vonFedern; Le plumail, 


‚plumart. 
FEDER-BETT, (Geberbett ) (das) gen. des-es, 
. # die-en; Le lit de plumes, plumon, 
FEDER-BLATT, (Scberblatt) (das) gen. des-es, 
pl. die - blätter; (7. de ferrur.) Ë feuille, Le 
coin de reffort* < 
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FEDER-BRETT ,. (Sederbrett) (das) gen. des -es, 
‚pl. die- er; J'ais à refforis, dans les orgues. 
DER-BÜCHSE, ($ederbüchfe ) (die) gen. der 
-, pl die-n. Das Pennal; L'étui à plumes, le 


calemar. 
FEDER-BÜRSTE, ( Bederbürfte) vog. FEDER- 
BESEN. ö 


FEDER-BÜRSTEN-KORALLINE , ( $ederbür, 
fen« Koralline) (die) gen. der-, pl. die-n; 
fertulaire pennée, plante pierreufe qui croit 
fur les rochers baignés par la mer. 

FÉDER-BUSCH, (Gederbufch) ) (der) gen. des- 
es, pl. die - büfche; La huppe, en de plu- 
mes fur la téte de quelques oifeaux ; it. le plu- 
met, bouquet ou touffe de plumes, plumage, pen- 


” nage. 

FEDER-EISEN, CSebereifon ) (das) gen. des-s, 
pl. die-; Le bigorneau, in ouvriers 
qui travaillent en fer & dont ils Je fervent pour 
‚courber les refforts. 

FEDER-ERZ, (Bederen) (das) gen. des-es, [. 
pl. La mine d'argent en plume. 

FEDER-FECHTER, (Sederfechter) (der) gm 
des -s, pl. die-; C'eff ainfi qu'on appelle un 
chicaneur , plaideur_de profejjion. 

FEDER-FUS, (ederfuß) (der) gen. des -es, pl 
die - füßse ; Le colibri verd de a: (petit 
oifeau) it. le moucheron pattu, la ifelle 
tue, it. dar pattu. 

FÈDER-GRAS, (Gebergres) (das) gen. de - cs, 
re I. Le fétu panacké. 

F DER- KEN, (Sebderbafen) (der) gen. des-2, 
pl. die-; La détente, petite pièce de fer ou d'a- 
tier qui fert au reffort des crmes à jeu pour ti- 
rer, pour faire partir le coup; it, l'étau à ref 

ts, 


forts. 

FEDER HENDLER, (Bederhändler) (der) gem 
des - s, pl. die-; Le marchand de plumes. Der 
Federfchmücker ; le plumajlier. ; 

FÈDER-HART , (feberhatt) adj. & ads. Eoroni. 

FEDER-HARZ, ($ederhars) (das) gen, des-es, 
JS pl. Efpèce de gomme élaftique de l'Amerique, 
de catuchono. , 

FÈDER-HASPEL, (Bederhäfpel) (der) gen. des- 
s, pl. die-; La tournette, le moulinet des cha/- 
Jeurs pour dévider l'épouvantail. 

FEDER-HUT, (@eberbut) (der) gen. des- es, fl 
die - hüte; Le chap au d plumet. 

FEDERICHT, (federicht) adj. €ÿ adv. Federn ätn- 
lich; Plumeux , panaché, 

FEDERIG, (feberig) adj. € adv. mit Federn be- 
fezt; Garni de plumes, plumeux, emplumé. Voll 
Federn; plein de plumes, couvert de plumes, 
Kommet nicht ans Bette, dafs ihr”nicht fède- 
tig werdet; n’approchez pas du lit de peur que 
les plumes ne s’astachent à votre habit. 

FEDER-KAPPE, (Sederfappe) (die) gen. der-, 
pi, die-n; Æjpèce de canards, Ia cercelle de la 
Chine. 


i FEDER- 
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FEDER- KIEL, ($ederfiel) (der) gen. des - es, pl. 
die-e; Le tuyau de plume; it. plume non tail- 
ke. Den Federkiel durch heifse Afche ziehen ; 
hollander une plume. Federkiel an den Clavi- 
cimbeln ; le canon. Kleiner Federkiel zu Cla- 
„vieren ; (7 plumajJeau. 

FEDER-KRAFI T, (Sederkraft) (die) gen. der-, 
Sp L'élaficité, reffort, la force, vertu da- 


FER. ue (Bederfraut) (das) ge. des- 


f. pl. Die gemeine Goldruthe; La verge 
d'or: verge dorée, (plante.) 
FEDER-KRIEG, (Er Cire der) ver 
es, pl. die-e. Schriftlicher Streit; Es, 


* difpute, controuerfe favante, littéraire. Mit “re 
nem einen Federkrieg anfangen ; attaquer qq. 
nn un écrit, écrire contre qq. un. 

nn R-KÜSSEN, (Sebertüffen) (das) - ‚gen. des- 
; 1. die-; Le couffin rempli de plumes, Po- 


ne LAPPEN, ($ederlappen) (die) Lips . 
vantail, bouquels de plumes enfilés pour épou- 
nn ke er 

FEDER-LECKER, (Sederlecker) (der) gen. des- 
s, pl. die-; ( T. injurieux) Mauvais auteur, 

auteur a ‘beurrières. 

FEDER-LEICHT, (feberkeidt) adj. & adv. Lé- 

er comme une plume. 

FRDER-LESEN, (&ederlefen) voy. FEDER. 

FEDER-LOS, (federlo8) adj. € adv. Der Fèdern 
Benin Désempenné, Jans plumes, dégarni 


rÉ DER MEISSEL, en (der) gen. 
* des-s, B die-n; (T.de Chirurg.) Le plumaf- : 
Jeu, 'étoupade. 
FEDER- Horn (Sedermeffer) (das) gen. des- 
, pl. die - L canif, canivet, tranche-plume. 
FÉDÉR MUFF, (Roma. (der) gen. des -es, 
pl. die-e; Le manchon de plumes. 
FEDER-MÜTZE, (Gebermüge) (die) gen. der-, 
“pl. die-n; Le "bonnet de plumes. 
FEDERN, (federn) v. n. Ich fèdere - fèderte, i. 
h. gefedert; Perdre les plumes. Sich federn, 
- ‚neue Federn ftatt der alten bekommen; muer. 
FEDER-NELKE, u, (die) gen. der-, 
pl. die-n; L'œillet range, la mignardife. 
FÜDER- REIS, ($eberreiß): voy. REIS-FEDER. 
FEDER-ROHR, (Gebderrobr) v. FEDER-BÜCH- 


FEDER-SALZ, (eberfals) (das) .gm. des- es, 
Sol Le fe germe, Je foffle crifaltifé. 
FEDER- SHBSCKER: (Seberfmücer) (der) 
en. des-s, pl. die-; Le plumajjier, bouquetier. 
Fl DER-SCHRÄUBE, (Zederfäjraube) (die) gen. 
2 die-n; L'éteau à refforts. 
FEDER. CHÜTZÉ, (Zederfhüge) (der) gen. 
-. n,gl. die-n;_ ajleur pour le menu 
gibier. 
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FEDER-SPATH, derpath) (der) gem. des- 
es, f. Bu LE en rié Sie ä de Falun de 
„plume; ee eux en plume. 
FÈDER-SP ee * (das) gen. des-es, 
pl. die-e; Le jeu lunes ; it. (en T. de 
5 Graf ) l'pourantail ms Federlappen ; it. la 
leurre; it. le vol, la fauçonnerie; it. Féderwild- 
pret; de la voiaille, la volaille. 5 
FEDER-SPITZE, (Federfpige) (die) gen. der -, 


‚pl. die -.n; Le bec, la pointe de plume. 


‚FEDER- STAUB, (Beberfiaut) (der) gen. dés - 


ride. ÉTÆOBER (Seberftäuber) (der) gem. 
des-s, Eu die -.. "Der Feder er; Le mar- 
chand d 5; it. le plumail. 

FEDER- ST AUS, (Feberitraus) (der) gen. des- 
Se es die- fraufe; Le bouquet, touffe des plu- 


FÉDÉR STOCK, ( Gerftie) (des: ) gm. des- 
es, pl. die-e; coin; coins de fer dont on 
» fe fert dans les Mines, & entre RENE on foi 
entrer un autre coin. 

FEDER- ER (Sederuhr) (die) gen. der-, pl 


die - en; endule à rejlort. 
FIDER VIER" Lai) das) gem des - es; 
Sp. La volaille 


FEDER-WAGE, (Bedertvage) (die) gen. der-, 
l, die-n; Un pejon à vejort. 

FEDER-WEIS, ( jedertveiß) is FEDER-ALAUN. 

FEDER- WILDPRI CT, (Sederwildpret) (das) gem 

ur ; Le menu gibier, 

RIDER. I Aue SM rie (der) gen. 
des- es, /. La mine de bismutk d'un gris 
or au E ets verds. 

FEDER-ZEICHNUNG, (Bebergeichnung )- a) 
gen der -, pl. die-en; La peinture dla 

FÉDER. ZIRKEL,, (Sebersirfel) der) gen. des= 
5 gl. die-; Le compas à relJort 

FEE, (ee) (die) gen. der-, pl. de n; La fée. 
Ein Feenmährchen ; un conte de fées. Zauber- 
kunft der Feen ; {a féerie. 

FÈGE, Bee) (die) gen. der-, pl. die-n. Die 
_Kornfè e; crible à pied. 

FÈGE-FEU Er (Gegefeur) (das) gen. des-s, 
- ph Le purgatoire; it. figurdment le tourment 


‚continuel. 
FEGE-GELD, (Begegeld) (das) gen. des-es, /. 
pl. Le curage, ce qu'on paye au cureur. 
FÜGE-HADER, x egehaber) (der) gen. des-s, 
pl. die-n ègelappen, Wifchlappen; Le 
torchon; ( en 2 “ eintres) le torche-pinceau. 
FÈGE-HÂAMME gehammer) (der) gen. des- 
s, pl. die- a CT. de Jaline) Le marteau 
des fauniers d nettoyer la chaudière. 
REGE-KRAUT, Ga) (das) a des - er 
JS. pl. Das Scheuer! ; La 
«cheval if plante.) 
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FEGEN, (fegen) v. a. Ich fège- fêgte, i. h. & 
fèget. Rein machen; Nettoyer, écurer ; it. Ab- 
bürften ; broffer, vergelter. Abftäuben mit dem 
Kehrbefen ; balayer. Die Kammer fègen; ba- 
layer la chambre. Den Schornftein fègen; ra- 
moner. Einen Brunnen fegen; curer un puits. 
Eine verfchlämte Röhre, einen Kanal fègen; 
décombrer un égout, un tuyau; it. fourbir, po- 
ir une lame, dérouiller, frotter. Ein Schwerd- 
feger ; un fourbijfeur. Die Bienen oder Bie- 
nenftocke fegen ; Hay: ing mr les Le 
Fegen; (T. de Chajle) frayer, je dit du cer) 

h ras Ja téte aux arbres. de dit figurém. 
Einen fegen; réprimander, ve/perifer 2 un, 
lui dire Jes vérités. Einem den Beutel fègen ; 
plumer qq. un, malmener la bourfe de qı. un, 
mettre qq. un au net. Einem den Buckel fè- 
gen; poufeter qq. un, troufer la jaqueite à 
qq. un. Das Fègen, die Fegung; Fallion de 
nettoyer, d'écurer Eÿc. 

FEGE-OPFER, (Segeopfer) (das) gen. des-s, 
pl. die-; (CT. de la Bible) L'expiation, le fa- 

er vilime d’expiation. . 

FE ‚ (Zeger) ce gen. des-, pl. die-; Le 

- balayeur. Der Schorniteinfèger; le ramoneur 
de cheminée. Der Brunnenfèger; le cureur de 

. puits. Sekrétfèger ; le cureur de vetraits; it. mat- 
tre des papes œuvres, 

FEGE-RECHT,, (Segeret) (das) gen. des - es, 

. S pl. Le privilège exchufif de curer les puits, 


les fojjes &r. 
FEGE-SCHOBER, (Segefober) (der) gen. des- 
s, pl. die-; L'écumoire, pelite va/e qu'on met 


dans la chaudière pour attirer les impuretés du 
Je dans les Jalines. 
ms (Gegfel) (das) gen. des-s, {pl Les 


layures. 

FEHE e die) gen. der-, pl. die-n. Si- 
a horn à cure dures it. Die 
. Hafelmaus; le rat de bois; it, Fehe, Fehwam- 
. me; ventre du petit gris; ît.en T. de Blaf.) 

le vair, peaux vairées. | s 
FEHDE, (Sebbde) (die) gen.der-, pl. die-n. Der 
Krieg; La guerre, ho hit, le démélé. Der Feh- 
. debrief; le cartel, défi. Kinen befèhden, heraus- 
* fordern, Feirdfeligkeiten ankündigen; déclarer 
la guerre, faire des hofiilités, Provaquer au com- 
- bat, donner us cartel, faire um défi. Ihre Feh- 
* de hat ein Ende; kur aémélé eji fini. Die Feh- 
deordnung, wodurch alle Gewaltthätigkeiten 
verboten werden; canon de la paix ES de la ireve. 
FEHL, (Sebl) adv. Ce qui ejt contraire à la règ- 
Le, d l'intention de qq. un. On le trouve tou- 
© jours combiné avec un verbe ou autre mot; p. e. 
Fehlbitten, fèbigehen, fehlfchlagen. Joy. taus 


es mots. 
FÈHE, (Zebl) ow Fêhler, (der) gen. des Fehles 
: ou Fehlers, pl. die Fähle ou Féhier; Le défaut. 
Niemand if ohne Fehl; perjonne n'eft Jans dé- 


Der Abfèger; le houfeur. - 
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faut. Seine Fehler verbeflern; fe corriger de 
Jes défauts; it. Fehl, Gebrechen, Verbrechen; 
le manquement, manque. Einen Fehler begè- 
hen; faire, eg une faute, tomber Hire 
te, pêcher, délin » manquer en qq. ch. faire 
es fou Leone. Einen groben Fehler be- 
ehen; broncher, chopper lourdement, faire uns 
E onckade, une faute d'écolier. Aus Unachtfam- 
keit einen Fehler begehen; faire une omiffios 
par mégarde. Kein Menfch ift ohne Fehler; 
n'y a fi bon cheval qui ne bronche, chacun a 
Jon foible. Einem feine Fehler verzeihen; par- 
donner à qq. un fes fautes, manquements. An 
keinem Dirige Féhl haben ; wavoir fus de rien; 
it. Fehler, Unvollkommenbheit ; en 
la défeBluofité, le désagrément, vice. Finen Féh- 
ler an fich haben; avoir un défaut, une imper- 
feion, étre taché d'un vice. Es ift der gemei- 
ne Fèhler unferer Zeit; ce là le vice du fiécle; 
it. Fehler, Irrthum, Verfehen, aus Unachtfam- 
keit; l'abus, erreur, la bévue, bronchade Fehl, 
Mangel, Schande, Unehre; une macule, ta 
che, tare, le foible, la foibleffe. Ein Fehler wi- 
der die Regeln einer Sprache; un Joldeisme. 
Wider die Reinlichkeit der Sprache; un barba- 
risme, Diefes Buch if voller Fehler ; ce livre ef 
fautif, plein de fautes d'impreffion. Ein Fehler in 
der Zeitrechnung; un anachronisme. Ein Fèbler 
im Rechnen; un mécompte. On appelle auf: 
Fehler; les ancrures, machures, témoins, ban- 
‚queroutes, qui fetrouvent dans une pièce de drap. 
FEHLBAR, (fehlbar) adj. & adv. So fehlen, einen 
Fehler begehen kan; fauts pie à faire qut- 
que faute, à Je tromper. ehlbar; infaillible, 
‘immanquable; it. certain. Alle Menfchen find 
fehlbar ; tous les hommes font fautifs. Eine 
fehlbare Uhr; unemontre qui ne va pas jufle. 
Die Féhibarkeit; {a faillibilté. Der Fehlbarkeit 
unterworfen; /ujet à faillir, à errer. 
FEHL-BITTE, (Seplbitte) (die) gen. der-, pl. 
die-n; Une prière qui a été faite en vain, un re- 
fus. Eine Féhibitte thun; étre refufé, recevoir 
(avoir) un refus. Ihr werdet mich keine Fehl- 
‚bitte thun laflen; vous ne me refuferez pas. 
FEHLEN, (feblen) v. n. Ich fehle - fehlte, à. h. 
gefèhlet. Einen Fehler begehen; Manquer, fail- 
hir, tomber en faute. Wir fehlen täglich; nous 
manquons, tombons en faute tous les jours. Ihr 
habt gröblich gefehlt; vous auez failli lourde- 
rte it. Fehlen h irren 7 fich betrügen ; errer, 
fe tromper, s’abu/er. Fehlen, keinen guten 
Ausgang haben; Ken ne pas réufir. Feh- 
len, unterlaflen ; nn a. An etwas Man- 
gel haben; manquer de, avoir faute de. Das 
wird nicht fehlen ; cela ne manquera pas d'ar- 
river. Es wird ihm fèhlen; nus Jos 
coup, #l échousra dans fon deffein, il fe trom- 
pera, il fera trompé dans fon attente. Es kan 
mir nicht fehlen; je fuis für de réufir dans 
mon 


BEH. 
eprife. Er hat es an feiner .Schuldig- 
keit Ahlen laffen; 5! a manqué 
Es fèhlet ihm an Gelde, Gel 
d'argent, d'occafion. Es an uns an 
iegs- und Lèbensmittela zu fehlen ; nous 
eommencions à manquer de munitions de guerre 
& de bouche, les munitions commenpoient d nous 
" manquer. Ân meinem Fleiffe foll es nicht fêh- 
len; il ns tiendra pas d moi. Es fèblet nicht 
an mir; Pi ne de sd moi. Ich will es an 
mir nicht fèhlen laflens il ne tiendra pas d moi, 
je ne manquerai d'y apporter tous les Joins 
= tee let uns an nichts; nous ne 
ee age ow dé- 
faut. Was fehlet euch ? quavez-vous vous 
manque-t-il8 Es an nichts fèhlen Inden; me 
laiffer avoir faute de rien. Nichts fehlen” Pi 
fen; ne laifer rien manquer, faire ee 
rim ne manque. Es fèblet wenig, viel 
Sl s'en faut peu, bsaucoup. Es bat wenig, ge- 
fehlt; peu s'en + he fallu. Es wird wenig feh- 
len; peu s’en Es fehlet viel an» 
- dafs er fo gelehrt wäre, als ihr; sl n’a garde 
d'être fi avant vous. Es fèblet viel dar- 
an, dafs diefes h fo viel werth feyn folte; 
ee livre n'a garde de valoir tant. Weit gefehlt 
mein Herr; vous tes bien loin de votre compte, 
Mönfieur ; it.-vous n'y étes pas, bien loin déla! 
Wenig gefehlt; peu s'en faut. Ich weifs fchon 
wo es fehlt; je /ais bien le nœud de l'affaire. 
* Es fehlt ihr immer etwas, fie ift allezeit krank- 
lich; elle a toujours quelque fer qui cloche. Ls 
hat ihm viel an feinem Gilde g efehlt; à a 
dien trouvé à dire à fon argent. Buch da- 
ran ein Theil fehlt; un livre dépareillé. Gro- 
fe Leute fehlen auch; à n'ef fi bon a ö 
me bronche. Am Ende fiehet man wo es fi 
let; au bout de Paune faut le drap. Wohl ge- 
fchoflen und noch beiler gefehlt; voilà qui efl 
bien rencontré, vous l'avez trouvé. 
FEHLER, (Sehler) voy. FEHL. 
HLER-F I, Céle) adj. & adv. Sans 
fautes, parfai, correë. 
LER-HAFT, (fehlerhaft) adj. & adv. Man- 
gelhaft; DifeBueux, vereux, imparfait, fautif, 
Jujet à an vicieux, imparfaitement , incon- 


CR At Pris 
PL LEANG, (Sehlgang) (der) gen. des-es, 
l, die- gänge; L'égarement, l'erreur. 
GEHEN, (feblgeben) v. n. irr. Ich gebe - 
Bin fehl, i. +. fehlgegangen ; S’é ‚Bart, man- 
om chemin, prendre un faux min. 
FELL. REIFEN, fa féplareifen) e. n. ir. Ich grei- 
2: griff fehl, i. h. fehlgegriffen; Se 
Der Fehlgriff; ia méprife. Einen Fehl- 
„gi thun; (T° d'imprim.) faire une bévus. 
L'HOREN „‚(elbören) v. n. Ich höre-hör- 
te si gel Br me O= 
wo en écoutant. ai 


nheit; il man- 


a Jen devoir. : fehl 
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kur AGEN, (fehljagen) v. a. Ich j nee - -j 

, i. b. fehlgejagt; Manquer la béte au 
it. Je möprendre en prenant Sd 2 ide pou me 
autre; it. faire mauvaile 

4 HL-JAHR, (Se Han „og voy. MIS-JAHR. 
FEHL-ORT, (67 ort) Is > es, pl 
die-orte ou drter. (7. de Mine) Verborgener, 
verftekter Gang, betrügliche Grube; Le fau- 
bond, la fondriers, 

FEHL-RECHNEN,, (feblrehnen) fehlzählen, & 
er He rechne - rechnete fehl, L h. fählgerech- 

e mécompter, s'abufer” en com comptant. 

FEHLR DEN, fébireben > v.m. Ichrède-r& ° 
dete fehl, i. h. féhlgerèdet; Se swprendre, 
nn: faire une faute en parlant, ou dans le 


FEHL-SCHIESEN, (fehlfchiefen )_v. n. örr. ‚Ich 
fchiefe -fchofs ar i.h. fehlgefchoffen; Maw- 


FEHL SCHLAGEN, 4 (Febfglagen) v. & irr. Ich 
fchla M fchlagit, er ei er ar 
en febl, imp. ich fchlüg, D 
er ih f£hlgefchla n ger Due en 
appant , porter un ae coups Ü.v.n. avec 
l'auxcil. feyn; Mifslingen; manquer, = dé- 
tailler , ne pas réufir, être tronspé q. ch; 
+ tromper, frufirer. Sein Vorhaben ift re ble 
efchlagen; à a échoué dans fon deffein, il a 
Fa on coup. Meine Hofnung if mir fehl 
* gefchlagen ; j'ai été frufiré dans mon dre 
. 5 Juis trompé dans ar fpérance. Die ir 
- ift fehl gefchlagen; l'affaire a manqué. 
so kan Be fehlfe 5 ef ums far 
FERLS LUS, y nd] ra gen. des- 
‚pl. die - fc hie; 
EHLSCHNITT, | Behifehnitt) D Een gen. des- 
es, pl. die- 
FRHL SCHREIBEN, ehlfäperiben) 0. n. irr. Ich 
fchreibe - fchrieb fehl, . h, fehlgefehrieben ; 
Faire une faute d'orthographe écrie mal, faire 


ri HL/SCHUSSS (Bb fu (der) di 
er) gen. des-es, 
. pk die - fchüfle. ser Se Fénliehlags 
inen 


Le manqué, perdu, 

Fähllhng tunÿ der à fair, mangur fon 
ee Einen Fehifchl thun; porter, donner, 
r, alonger un Jaux Ich hoffe kei- 

fee rie zu mn Super den pe mer 
coup ne manquera PAS. 

FÉALSÉHEN, rise) v.n. irr. Ich fehe, du 
fieheft, er fiehet fe fehl, wir feben fehl dec. imp.- 
ich fahe, /ubj. fahe fehl, sarf. i. b. féhlgefehen ; 
Voir à faux, ‘laiffer échapper une chofe à la vue. 
FÜHLS OS, (Gebiftos) (der) gen. dns - es, ph 


- of "Le cou » Jaux 

FHLTRÈTEN, fehle hltreten) v. n. Pi ch trè- 
de du tritt, er tritt fèhl, wir treten fèhl &c. 
„dep. ich tit, Jh sat Ab, par, fe 


SE FEH.. 
trèten ; Gli trébucher, manquer di 
Lire un A it. (des chevaux) br ee 


Er hat fehl getrèten und ift gefallen; le pied 


lui a manqué & il ef tombé. 
FÉHL-TRITT , (Behliritt) (der) E% . des-es, pl. 
die-e; aux pas, (fig.) la faufe démar- 


che. Einen Fehltritt begehen,. thun; faire un 
pas; (fig. 2 er une Vera Der Fehltritt. 

‚eines Pferdes; la 
BEHL-WERFEN, (mer v. a. irr. Ich wer- 
fe, du wirfft, er w » wir werfen fèhl. 
se imp. Ich wert, Jui. ère fehl, Ber: i 

higeworfen ; sjeter d faux, manquer le but. 

RÄHL-WÜRF, Behimurf) (der) gem des- es, 
. die- würfe; 
ZIELEN, 
te ver ih. fehlg: 


ae ke blanc. 
FÉBL-ZUG, ( us) (der) ge des-es, pl. 


.die-z 
FEHM, (Hem) (die) gen. rl pl. dieen. Das. 
Fa : 2. pois Gerichtsbarkeit; (pes 
sf.) risdikion criminelle ; it. la gl 
FEHM, r ebm) (der) gen. des-es,. pl. die- Es 
Une toile, corde de bois; it. une pile,. m: 
G, (Eehmbing) (das)- ak die FEHM. 
(eben) a. Ich fehme - fehmte, 
i.h. gefchmet. A Fe ) Verbannen; Frofcri- 
re, bannir; st. Nach Urtheil und Recht hin- 
sichten; 3 hier, exécuter. Fehmen, einfeh- 
men, in die Maft thun; msitre à la glandee.. 
Das Fehmgeld, Maftgeld; le panage, = 
Das Fehmgericht; {a jurisdifion criminelle. 
Fehmmäl; la mar ’on imprime aux 


ie v ps Ich ziele-ziel-- 
ezielet;. Marquer le but,. 


FEHMD 
FEHMEN, 


chons avec le fer Das Fehmrecht; (à: 
droit criminel coutumier. Das Fehmregifter; la 
Der Fehm- 


ie des porcs mis à la glandée. 
Choppe; laflefeur de la Sfurisdiion criminelle, 
Das Fehmfchwein; le cochon qu'on a mis à la 
ge Die Fehmftatt, Fehmftätte; la cour 

le juftice criminelle; it. lien du fu lice, martrui, 
FEHN, (Ge n) lern La tourbiere.. 


FEHRE,, ($ehre) voy. FÆHRE. 
FEH-R EN,.(fcprüden) (der) gen. .des-s,. 
2 die-; Le dos du petit gris. 


H-WAMME, . Behmamme) voy. FEHE.. 

FEIE, (Gcie) voy. FÉE. 

FEIER , (geter) voy. FEYER.. 

FEI- FEL, (Zeifel)_ (der) gen. des- s, pl. die-m. 
Die Speicheldrüfen ; Les glandes d'un cheval. . 
it. les avives, it. le pus, la matière ulcérée qui fe: 
trouve dans ces glandes. d, fo den Fei-- 
fel hat; un cheval glandé, qui a les avives en-- 


es. 
rÉFELADER, ee (die) ),gem . der-pl. 
die-n; La veine fublinguale des chevaux. . 


FEIG, (Sig) Feige; adj. & adv. Weich, mür-- 
be, mulfch; mol, mou. Feig CR. de iin fe fe’ 
dit. dela pierre); qui fo fendille it, pourri, Feig ; 


FEL. 
(figur.) Oline Muth;. läche. Verzagt; potiron. 


gagna, pw pufillanime , Jans courage, fans cœur. 
urchtfam ; timide, adu. d'une manière poltrou- 
ne, ldchement, timidement , avec timidité, en 
homme timide. Eine feige Memme; un lâche 

der ranc pagnote , uns poule laitée , mowil- 

je. eine feige Memme ; ; îlale cœur 
es DL homme depewde cœur, il Le 


FEIG-BLATT,, .(Zegblatt) (das) 
die --blätterz CT. de Chafe). 
nes Thieres; les parties nalurelles. 


are des-a, Br 


- RARES > (Stigblatter) voy. FEIGW.AR- 


FEIGBOHNE,,. (Grigbobne) (die) gen der -pl. 
die-n;. Le lupin, pois lupin., féve de loup. 

FEIGE, (&ege) (die) gen. der-pl, die-n; Le 
. fruit du figuier, la figue. Trokne Feigen; des fi-- 

es it s: Frifche Feigen; figues vertes. it. 
> figue, nom de quelques coquillages. Die’ 
ee Fig. figue violette. Linkifche Feige;- 
unique. it. Fei (plante, ).. Die fpanifche Fei- 
ge, Feigen: tel; le figuier d'Inde, Fopuntia.: 
Afrikanifche Feige ; fuoïdes d'Afrique. Hblli- 
fche Feigen; le pavot pp l'argémone. Ei- 
ne Ohrfeige ; um fouflet. 

EIGEN, BAUM, (Seigendaum) (der) gen. des-- 

pl. die-Bäume; Le figuier. Der pharaoni- 
bel Fei age e finder enge: 1 aprgwer: Ë 
Indianifeh er Feigenbaum; figuier des indes, pa-- 
returier , paletuvier.. Parsdiesieige; figuier d'A-- 
dam ; bananier.. 

FEIGEN- BLATT, (Zeigenblatt) ce gen. des- 
es , pl. die - Blätter ; La feuille de figuier. On 
dit. igur.. Sich mit Feigenblättern decken ; /e 
Servir d'un méchant prétexte, d'une mauvaife.ex- 
cufe, fe couvir d'un Jac mouillé, voy. Feigblatt. ' 

FEIGEN-DROSSEL , (Grigendroffel) ( die ). gem- 
der-pl. die-n; Le bec-figue (oijeau). 

FEIGE “(facto ) adj. & adı.. 
En forme de 

ss ne RES ER, (Gcigenfcefer)voy. FEIGEN»- 


FRIGEN-GARTEN; ( Zägengarten ) (der) gm. 
des-s, pl. die- Gärten; La figuerie.. 

FEIGEN-MOOS, ner (das) gen. des- 
-es, .pl..die-e;.La coralline en forme de car-- 
daje.. 

FEIGEN-STECHER, . ($eigenftecher) (der) gem 
des-s, p}. die. Moucheron qui pique Te, 
pfenes.. 

FEIG-HEIT;: (Seigheit)‘ (die) gen. der-, ./. ph. 
nl la timidité, ‚appröhenfion, Ar 
Je crainte. Muthlofigkeit ; manque de. cœur , .de- 
courage, poltronnerie.. 

FEIG-HERZIG, SE hr, vo a an 


garer, era peu 
eitz Feigheit. 
Feigherzigkeit; voy ns œ- 


FEI. £ 
FEIG-KRAUT , (eigfraut) (das) gen. des- es, J. 
il; La Tormentille. ‘ 


l. Tormentil ; ; 
FÉIGWARZE, (Zeigivarze) (die) gen. der-, pl. 
.die-n; Sorte de durillon d'excroifcence 
ir, qui vient d'ordinaire au vilage ou aux 
mains ; la verrue, ou porreau. as Feigwar- 
zenkraut; la ftrophulaire , chélidoine. 
FEIG-WURZ, (Feigwurs) voy. Tormentil. 
FEIL, (feil) adj. & adv. So zu verkauten ift; 
j ef à vendre, en vente, it. vénal, vénale. 
asift feil,; cela eff d vendre, vénal. Feil bie- 
ten ; metre ow expofer en vente. Wären feil 
haben; vendre, expofer en vente des marchan- 
difes. Maulaffen fi haben; bdiller, mufer, 
badauder, dandiner, bayer aux corneilles. Sie 
‘Stehen und haben Maulaffen feil; ils regardent 
de quel côté vient le vent; ils. viennent regarder 
gi ale plus beau nez. Ondit figur: Ein feiles 
emüth; eine feile Fèder; une ame, plume 
vénale. Seinen. Leib feil bieten; /e Re 
Der Feilbäcker ; . le boulanger qui vend aux halles. 
TEIL-BOGEN , ($eilbogen) (der, des -s, pl. die»; 
CT. de ferrur.) La lime à potence. 
TEILE, (Seile) (die) gen. der-, pl. die-n; La 
line. Die Feile über etwas ftreichen; pajler la 


lime für 2. ch. Eine ftille Feile; une lime Jour- 
de; Eine dreieckigte Feile; une lime à trois cornes. 


Kleine runde Feile; lime & queue de rat. Halb- 
runde ; lime à feuille de fauge. Feile zum El- 
fenbein; une efiouene. Feile der Wundärzte 
zu den Knochen; le räpatoir , la rugine. Die 
Stosfeile ; la lime dbouter Vorfeile; lime b4- 
tarde. Armfeile; le carreau. Polirfeile; les car- 
relettes. Rafpelfeile, Bildhauerfeile; la räpe. 
Platte und zackichte Feile der Drathzieher ; le 


4 gro ; ; 
FEILEN, (feilen) v. a. Ich feile-feilte, i. h. ge- 
feilet; Limer, öter,, polir par (avec) la lime. 
Das Zinn feilen; réper l'étain. . Das Fifen weils 
feilen; blanchir du fer. Ueber die Lehre fei- 
len; calibrer le fer. Die Nadeln zu rechte fei- 
len; drefer les aïguilles. Das Feilen; die Fei- 
lung, Feilarbeit ; ia limure. ï 
FEILEN-HALTER, ($eilenhalter) (der‘ gen. des- 
-8, pl. die-; La mordache, pièce de bois ron- 
de €? concave dont Je fert le tailleur de limes. 
FEILEN HAMMER, $eilenhammer) (der) gen. 
des -s, pl. die-hämmer ; Le marteau à limes. 
FEILEN HÆRTUN, eılenhärtung, (die) gen. 
der, /. pl. La trempe des limes. 
FEILELN-HAUER, Seilenpauer ) (der) gen. des 
-s, pl. die-; Le faileur, tailleur de limes; ou 
vrier Mn fait des limes. 
FEILICHT, (Sedicht) 
La limaiüle. : 
FEIL-KLOBEN, (Griltloben) (der) gen. des-s , 
pl die-; L'étau à main, it. l'éau à goupilles, 
it la mordache. 
FEIL- Her , Seilfolben) voy. SENKKOLBEN. 
Tom. 


das) gen. des-es, /. pl. 


FEL _  s4 


FEIL-SCHAFTEN, (Scilftaften) (pop.) On ap- 
elle ainfi tout ce qui Je vend ee) 2 
FEILSCHEN, (feiihen) v. a. Ich feilfche-feilfch- 
te, i. h. gefeilfchet; (pop.) Demander le prix, 
s'informer du prix de- it. marchander. Etwas 
um den Preis kaufen, wöfür es ein anderer ge- 
feilfchet hat; acheter gg. ch. au mot d'un autre. 
it. v. n. Sehr genau handeln; barguigner. Ich 
mag nicht lange feilfchen ; je n’aime pas d bar- 
guigner. Er feilfchet eine Stunde um ein nichts- 
würdiges Ding; à y a une heure qu'il bargui- 
gne pour acheter une chofe de rien Feilfchen und 
nichts kaufen; lanterner. Der Feilfcher; le 
marchandeur , barguigneur. 
FEIL-SPÆNE , (Gaine (die) (le fingul. .n 
as ufuel) der Feilftaub, das Feilicht, Feilfel , 
FEIL-STOCK, (Selfioc) Ca 
» (Beilfton ler) gen. des-es, pl. 
die Hoche) Pau à nam © LPS 
FEIL-STRICH, (Beilfrich) 


der) gen. des - 
pl. die-e; Letrait, la ne nr 


igne, raie que fait le 


lime. 

FEIL-TR/EGER, (Seilträger) (der) gen. des-s, 
pl. die-; Le colporteur. 

FEIM, (Seim) (der) voy. FAUM. Die FEIM 
voy. FEHM. 

FEIN, (fein) adj. & adv. Zart, dünne, klein, 
vortreflich, echt, gut, unverfälfcht, klar, 
helle; Fin. Dünne und zart; délié, délicat, 
Fubtil. Zart und niedlich ; fubtil. Fein, zart, 
weich anzufühlen; doux, teudre. Artig, zart- 
lich; mignard, mignon, plai/ant. Artig, hübfch, 
angenehm; joli, gentil, galant, élégant , agréa- 
ble. Schön; beau, it. figur. Fein, fig; ru- 
Je, falot, fubtil. Lauter, echt, unvermengt, 
unverfälfcht; pur. Gefchiklich; adroit. Ehr- 
bar; honnde. Feine Leinwand; toile fine, fin 
linge. . Ein feines Tuch, fein Papier; du drap 
in, Pr ‚fin. Sehr feines Papier ; papier fleu- 
ret. Ein feiner Hut; un chapeau fin. Feine 

Strüm; fe; des pe Fein Mehl, farine fi- 

ne. Feinftes weifles Mehl; le fleur, la fine 

fleur de farine, le blanc, farine de bled, de 
minot. _Halbfeines Mehl ; fimple-fin, le bis- 
blanc. Feines Weizenbrod ; pain de’ conditions 
bis. Feines Gold, Silber ; or, argent fin, or purs 
or à vingtquatre carats. Feines Glas, feiner Mar- 
mor; verre, marbre fin. Feine Demanten, Per- 

Jen; diamants, perles fines. FeineFarben ; cow- 

leurs fines. Ein fehr feiner Faden; un 

bien délis. On BEN: Eine fehr feine Arbeit; 
un ouvrage fort délicat. Es ift eine feine Stadtz 
ce une belle ville. Ts it ein feiner Junge; 

eeft un joli garçon. Eine feine Geftalt; une À 

ne, belle taille. Ein feines Geficht; un bee 

vifage. Feine Ohren, ein feines Gehor haben; 
avoir une grande diliaiele d'oreille. Er hat 
eine feine Stimme; Ha une voix de faujfe, # 
parle a ton de faut. Unter einem feinen 

zz in; 


5 
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. Schein; Jous un beau prétexte; fous de belles 
apparences. Das ift gar nicht fem; cela we 
pas bien. Er üft fein; il eff fin, rufé, adroit. Ein 
feiner Streich; un tour fin, adroit. Das war 
eine feine Abfertigung; voilà une belle dépêche! 
Ein feines Geficht ; voild une belle mijaurée ! 

‚Ihr feyd ein feiner Kerl, ein feiner Zeifig; 
vous êtes un joli,-un beau Sire, un joli Mon- 
‚Reur , vous voilà joli garçon! Ihr feyd mir ein 
feines Schätzgen ; je vous trouve un plaifant 
mignon , une jolie mignonne. Ihr hahet eine fei- 
ne Heyrath getroffen! vous voila bien loti. Fein, 
Adv. Wohl, bien. Das ift nicht fein; cela n’efl 

as bien, honnéte. Fein gefund feyn ; fe porter 
bien, Du muft fein fleiffig feyn; il fau que 

‚is fois bien diligent ä. Schön, artig gefchik- 
lich ; bellement , adroitement, tit. bonnement. 
Ich habe es ihm fein gefagt ; je lui ai dit bon- 
nement. it. Zart; Jubtilemeut , tendrement. Fein 
gachen, läutern, reinigen; afiner. Fein ma- 

“len, finir. Feinreiben, ftofen ; Jubtil/er , pul- 
vérifer, affiner. Ein fein eingebundenes Buch; 
wu kvre bien conditionné. Das fteht recht fein; 
(ironiqu.) il vous fait beau voir. Das war fein 
gegeben; il,eß bon fur geton-Id.- It. Fein, anr 

‘ genèhm, artig, zierlich; joliment, élégam- 
sent, agréablement. Fein lèfen, nähen ; lire, 
coudre joliment, Fein viel ; sopieufersent, abon- 

“ damment, ; 

EIND, (Send) (der) gen. des-es, pl. die-e ; 

Lennemi. Die Feindin; Pennemie. Der böfe Feind; 

. le diable, démon, Jatan, le malin, malin efprit. 

- Ein Todfeind; un ennemi capital, juré. Ein ab- 

- gehgter Feind; un ennemi déclaré, juré, Ein 

. Feind aller Menfchen , aller Freude ; un mi/an- 

- thrope. Der Erbfeind des chriftlichen Namens, 

l'ennemi juré du nom chrétien, Ein Weiberfeind ; 

we miogyne, ennemi des femmes. Sich Feinde 

- machen; /e faire des ennemis, Je brouiller. Sich 

einen zum Feind machen ; emourir, sattirer l'ir- 

- imitig de’gg. un. aliöner le cœur de qq. un; Je 
mettre qq. un. à dos. Gegen den keind an- 

rücken; marcher à l'ennemi. Den Feind an- 

- greifen, fehlagen, verfolgen; attaquer, battre, 

pourfuivre Pennemi, les ennemis. In des Fein- 

des, oder in das feindliche Land einfallen ; fai- 
re irruption dans les pays ennemis. 

FEIND-LICH, (eindlich) Feind; adj. & adv. 

Ennemi, it. de l'ennemi, des ennemis, adv. en 

ennemi. it. hoftilement. Die feindliche Armee; 

l'armée des ennemis. Die feindliche Macht ; 
les forces ennemies, Das feindliche Gefchütz 
unbrauchbar machen ; démonter le canon de l'en- 
nemi. Ein feindlicher Einfall ; une invg/ion , in- 
curfion. Feindlich handeln ; /£ porter en ennemi, 
agir hofiilement. Feindlich angreifen ; attaquer 
hoflilement. Feindlich mit einem umgehen; feind- 
lich behandeln; fraiter qn. hofiilement. Sich feind- 


FIST, (gef) ad, & ac 
1 


FEI. 


lich erklären 5'/e déclarer ennemi, déclarer Jon ini- 
mitié. Er ift euch feind; il vous en veut; il 
vous veut dumal. Jemanden feind werden, ow 
«jemandes Feind werden; concevoir de l'inimitié 
AND. HAFT (Feindfchaft) (die) der. 
FEIND. , (ein ie) gen. der- 
S pl. L'inimitié. Feindfehaft unter Ber Perfo- 
nen fliften; mettre deux perfonnes mal enfem- 
ble. ‘Mit einem in Feindfciaft geraten; en- 
sourir l'inimitié de qq.un. Heimlche, angéerb- * 
te Feindichalt; inimitid couverte, héréditaire. 
Der heimliche Neidäft endlich in offenbare Feind- 
Schaft ausgebrochen ; Ia jaloufie Jecrète a éclaté 
enfin par une inimitié déclarée. Eingewurzeite 
Feindfchaft ; ixixitié, haine enracinée. 
FEIND-SCHAFTLICH , (feindichaftlich) adj. & 
adv. voy. FEINDLICH,, FEINDSELIG. 
FEINDSELIG, À sé pe adj. & adv. Ennemi, 
odieux , haijlable, chagrin , [ächeux , outragenx, 
choquant, contraire, contrariant, infociable, dé- 
Beam: Ein feindfeliger Menfch, ein Men- 
henfeind; un mifantkrope. Ein feindfeliges , 
verhaffetes , haffenswerthes Weib haben; avoir 
une femme haïffable. Sich feindfelig , verhafst 
machen; /e rendre odieux. Feindfelige Reden, 
Manieren, des paroles, manières outrageantes. 
Er hat niemals etwas feindfeliges wider lie vor- 
genommen; il n'a jamais rien attenté contre 
eux, ni fait ae d’hofilitk. it. adv. hoflilement, 
en ennemi, er voy. Feindlich. 
FEIND-SELIGKEIT, ($eindfeligteit) (die) gen. 
der-, pl. die-en; L'inimitié, alle d’hofikte. 
Feindfeligkeiten ausüben; exercer, commettre 
des hofilités. Die Feindfeligkeiten einftellen ; 
faire teffler, fu/pendre les kofkilits. Feindfelig- 
keiten gegen einen üben; faire des outrages 


CAS un. 

FEINE, (Seine) Feinheit ; (die) gen. der -, f. 
pl. La finejfe , fubtilité, dölicateje, beauté, Pr 
reté. Die Feinheit der Haut ; ia douceur de la 

peau; desPinfels ; la tendrej/e. Nudelgries von 

verfehiedener Feinheit ; Jemoule de différentes 
repajltes. So etwas feines hätteft du mir wohl 
nicht zugetrauet; mm’ aurois-tu cru capable d'us 
tour fi Jubtil? Ins Feine bringen; mettre en or- 
dre, rédiger par ordre. Das heifst das Feine in 
einer Sache verftehen ; cc? la avoir le fin des 


TEA 

FEIN-KÖRNIG , ( feinfèrnig) adj. & adv. Fin. 
Feinkörniges Schi ver; poudre fine. 

FEIN-SÆULIG , (feinjäulig) adj. & adv. (T. 
d'Archit le. 5 


FEIN-SPITZE , (Geinfpiger) (der) gen. des-s, 


I. die-; CT. d'épinglier ) Le finiffeur, repalleur. 
. v. a Der Hirfch, 

feift ; Le cerf eff gras. Feift machen; 
engraijler. Yeilt werden; s’engraiffer , de- 
venir gras. Die Feiftader; la veine ingui- 


male. Das Feift - Jagen; e du cer, 
agen; pl 
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ER en venaifon. Die Feiftzeit; la ve- 


naifon. 

E, (Zeifte)_Feiftigkeit; (die) gen. der -; 
Jp! in. Er hat zu viel Feie; d 
Fi tro, as. Der Hirfch ift in der Feifte; 

a fes cervaifon. Das wilde Schwein ift 

i teifte ; le Janglier ef en porchaijon. 

FEISTEN, (feiften) v. a. Ich feifte-feiftete, i. h. 
gefeiftet. (peu 4/.) Feift machen;. Engraifler, 
st. v.n. Feift werden; s’engraijler, devenir gras. 

FEIVEL, (Geivel) voy. FEIFEL. 
ELBEL, (&elbel) (der) gen. des-s, /- 

I lours dont la chaîne ef de fit de Joie & 
de fi k 

FELD, (Selb) (das) gen. des-es; pl.die-er. La 

+ plaine, Lt nie, ît. le ha, la terre, le 
terrein, terroir. Freiee Feld; ra/e campagne. 
Unbebauetes , zur Viehweide beftimmtes Feld; 
le gagnage. la vaine 
Ein weites, &benes Feld; uns e/planade. 

. flache Feld, Land, platte Land; le plat- pays. 


l. Ve- 
irame 


Felder , die lange Brache gelègen haben, und _ 


neu eriflen worden; terres neuves, moua- 
Les. Ein Diftelfeld ; une chardonniére. Ein 
mit Strauchen: bewachfenes Feld; wne brande. 
. Ein wohlbebauetes frachtbares Feld; un champ 
bien cultivé, fertile. Ein beftelltes, befietes 
Feld ; uns emblavure, emblure. Sein Feld be- 
ftellen ; labourer, emblauer, jure enfe- 
mencer les El faire fes blés. Das Feld 
zum zweite flûgen ; donner la feconde fa- 
gon d'un champ. Vel, das unter Wafler ftehtz 
sn champ inondé. Aufdem Felde, Lande woh- 
nen; demeurer dlacampagne. Das Feld bauen; 
. cultiver laterre. Das Feld durchftreichen ; bat- 
tre la ERmTSE“E Die elifäifchen Felder; FE- 
kfée ; les ps Ales, ow élifiens, Auf dem 
Felde, auf dem Lande; d la campagne, aux 
champs. Ueber Feld reifen; aller aux champs, 
faire un voyage. Ueber Feld feyn; äre en voya- 
ge; Der Mei if nicht zu Haufe, eri 
über Feld’gegangen ; le maître wefb pas au lo- 
gis, defien voyage. 
R. Feld, das Feldlager; le camp. Das 
- Schlachtfeld; Le champ de bataille. Feld, 
zu Felde, in den Krieg; en campagne. ZuFel- 
de ziehen; Je mettre, où , owentrer en Cam- 
pagne. Eine Armee ins Feld ftellen ; mettre une 
armée en campagne. Sich zu Felde rüften; fai 
re les préparatifs de la campagne. Gegen ei- 
nen zu Felde ziehen; prendre les armes contre 
un. Dem Feind aus dem Felde fchlagen:; 
€, défaire, faire décamper l'ennemi, le dis- 
fer. Das Feld räumen; décamper. Das Feld 
Pétain; remporter la villoire, demeurer mañf: 
tre du champ de bataille, conferver, maintenir 
le champ de bataille, gagner le terrein. Das 
Fed verlieren; perdre ka bataille. Zu Felde 


äture, le vain päturage. 
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blafen, trommeln ; /onner, battre qux chaı 
Das freie Feld chef [d T de cha, 2). fe re 
fer. Zu Felde, auf die Weide gehen; aller aus 
gagmages, viander. Das if noch in weitem 
elde; (prov.) il pajlera encore bien de l'eau 
fous les ponts entre ci & la; cela eff encore bien 
loin, bien éloigné. Ihr Vergleich ift noch in 
weitem Felde; ils ne Jont pas encore fort pris 
de s'accorder. Sich ins weite Feld begeben; /# 
mitire au large. Ins weite Feld hinaus den- 
ken; enger, réver creux. Etwas ins weite 
Feld fpielen ;. différer qq. ch.; tirer une affaire 
en longueur, remettre la chofe d'un temps à l'au- 
tre. en Felde ziehen; s’aller battre 
où in procès contre qq. un. It. Feld; (em 
7. de Blafon) der Grund im Schilde, in m 
Münze, Gemälde, se &c. le champ, fol, ke 
uartier. Ein léres Feld; une table d'attente, 
Das Feld eines evierten Schildes; l'écart, quar- 
tier. Ein Schild in vier Felder theilen; écar- 
teler. Er führt ein rothes Kreuz im filbernen 
Felde ; il porte d'argent à la croix de gueules. 
Er führt ein geviertes Wapper im eriten Fel- 
de; il porte écartelé au premier quartier; it, 
Feld; (au jeu de Triffrac, ou des échecs) la ca- 
fer le quarré. Wenn ein Bauer zum eritenma- 
fr gezogen wa: gehet = über zwei Felder; 
le pion avance deux cajes an premier coup. 
I. Fels, (en T. de Mine) die Gerechtigkeit anf 
und mit dem Gange; le droit de mine. Ins 
Feld rücken, c. d. d. auslängen, sustenken, nè- 
ben dem Gange durch Quergefteine treiben ; 
Br Gé percer. Das Feld verfchnüren , aus- 
mellen. laffen ; ter. Aus dem Felde ge: 
hen, keine Zubule mehr geben, den Bau vel 
gen laflen; quitter une minière. Ein verfahr- 
nes, verfchrotenes, verriztes, verwundetes 
Feld, da das Erz fehon ausgehauen ift;. uns 
veine vuidée. It.Ein Blumenfeld ; un compartiment 
d'un parterre, planche. Ein Feld zurichten; 
préparer une planche. Ein Feld Spargel; une 
planche d'apres. Lt. Das Feld in'einer ft, ei- 
nes Fenfters; la rot le panneau. Das Feld 
zwifchen zwei Balken; l'entre-deux, le vuidr. 
FELD-ALTAR, (Selbaltar) (der) gen. des- es, 
lt. die-täre; L'autel portatif. 
FELD-AMEISE, (Selbameife) (die) gen. der-, 
pl. die-n; Le fourmi de campagne. 
FELD-AMPFER , (Zeldampfer) (der) gen. des = - 
8, J. pl. La petite ofeùle, plante potagère. 
n je Fa (der) gen, des 
re 
DE fleuri, le Jauge molle, fange 


LD-ANEMONE, (Seldanemone) (die) 
der - ne die-n; L'adonis FH 6 SR 
FELD-, ER, (Seldanger) (der) gen. des-s, 
I. die-; ee entre deux champs: z 
LD-APOTHE vr (Beldapothete) Ce) gm 
der-, pl. die-n; L'apothicærerie de campagne, 
Zzz2 [2 
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is caffitte de campagne. Der Feldapotheker ; 
Fapothicaire de campagne. 

FELD-ARBEIT, (Seldarbeit) (die) gen. der-, 

pl. die- en. Der Feldbau; Le labourage, la 
éculture. Die Feldarbeit wird bald angehen ; 
labourage commencera bientôt. 

FELD-ART (Zeldart) (die) gen. der-, pl. die - 
en; La divijion des champs Jelon ia açon où 
Jelon le labour qu'on donne à ia terre. 

FELD-ARTILLE ey? (die) gen. 
der-, /. pl. Das Feldgefchüz ; 'artillerie de 


campagne. 
FELD- ARZT, (Zeldarzt) (der) gen. des-es, pl. 
die-arzte; mèdecin de l'armée. 
a (Zeldbaden) (das) gen. des-s, 
JS. pl La cuiflon & l'envoi du pain au dehors. 
Der Feldbäcker; le boulanger de l'armée. Die 
Feldbäckerei ; {a boulangerie de l'armée. 
an -BATTERIE, ( Beldbatterie) (die) gen. 
, die-n; La batterie de campagne. 
FELD! B U, ($eldbau) (der) gen. des- es, /.pl. 
L'agriculture le pee Der Feldbauer; 


Je Baylan campagnard. 

FE AUM, eldbaum) (der) gen. des-es, 
pl. die- bäume; L'arbre des champs; it. en T. 
d'oifeleur, la pipée, Varbrot. 

FELI PE THERE (Beldbeder) voy. FELD-BÆK- 


es (ue (das) gen. des-es, pl. 
die-en; lit de çamp, lit brifé, pavillon. 
FELD- BEJFUS, AA (der) gen. des-es, 
J. pt. L'armoife champétre, (plante. 
ré BsENE, ed) Ra gen. der-, pl. 
e-n; La 
FELD-BINDE, Tr (die) gen. der-, ph 
FELD. ri (Eibbinfe) (di der-, pl 
- eldbinfe jer-, pl. 
die-n; Le jonc cha a NE) “= 
FELD-BLUM | de e) gem. der”, 


ré die-n; 

LD- BORNE + Gebohne) wer gen. der-, 
l, die-n; La 

] ne ia, (die) gen. der-, 

le-n, ein nn une piece 

T terre flame rie ne ca 

FELD- CHE, (Beldbrüdke) Kan) gen. der-, 
l. die-n; en ont cham, 


FELD-BRUST-WEHRE, eo bitume) (die) 
en. der-, pl. die-n; 
BUSCH 


] MTS ges en. des - es 
. ph die- büfche; Un jet Kae) um buiffon- 


FELD- CASSE, (Beldcaffe) (die) gen. der-, ph 
un, en L militaire. 
- a » (Belöchirurgug) (der) gen. 
des-gi, pl. die-gi. Der ee Le 
en ien d'armée de camp. 


CICHOKIE, ( eldeihorie) (di der-, 
Le Ri La chicorte inc er tn) 
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FELD-CONSISTORIUM, (Selbeonfifforinnts (das) 
gen. des-ftorii, pl. die - ftoria; Le conffloire 
ou conjeil de guerre. 

FELD- CHPRESSE, (Belbepprefe) (die) 2,00 der-, 
pl. die-n; eneurier. Voy. Erdkiefer. 

der DARM, Hétoans (der) on. des-s, f 

. La morgeline des champs D kunekan- 

n & rafraichijlante. 
FEI.D-DEGEN, DE been) (en Ben. des-s, 
j. die-. Der Soldatendègen; L épée, le fabre. 

FELD-DIEB, CEO) (der) gen. des-es, pl. 
ae -e voleur de fruits de la campagm, 


le déprédateu 
sei” DIENSTBARKEIT , Copa) 
gen. der- e en; 
FLD DS TEL. RTS (die 
die-n. Die Ackerdiftel; La 
A EREIS, (Beldebereis) voy. FELD-BEI- 


FELD-EHREN-PREIS, (Seldehrenpreis) (der) 
gen. des - es, /. pl. La véronique des 5 champs, 
veronique à feuilles de ferpolet. 

FELD. pn ZIAN, (Seldensian) (der) gem des- 

La gentiane des champs. ; 

FE eRBSEN. (Selderbfen) Des pois communs. 

FELDER-DECKE, (Selberbecfe) (die) gen. der-, 
pl. die-n; CT. dArchit.) Le jofite, un pla- 
fond ou lambris de menuiferie formé de poutres 
croifées, de corniches volantes avec des compar- 
timents ES des renfoncements enrichis de pein- 
tures © de fculptures. 

FELD-ESEL, SR WALD-ESEL. 

FELD-FLACHE ; ( top) (die) gen. der-, 

ie- en; 


FELD-FLASCHE, , Gubfañgo) (die) gen. der-, 


I. die-n; 
ER OU ER ALU, -( paper) 
pl. La Jcabi 


DATE, , suche) ag der-, 
sis uleiften, (6 ( eibflüchter ) voy. FELD- 


FELD. LÜCHTIG, parie) adj. & adv. Fü- 
gitif, fuyard. Die F tigen verfolgen; 

pour/uivre les fugitifs, les fuyards. Feldflüch- 
tig werden; prendre la fuite, fs fauver du com- 
bat. Ein Feldflüchtiger; un déjerteur, fugitif, 


rÉDELUTH, (Gelbfluth) (die) gen. der-, pl 
die-en; “torrent, courant d'eau rapide qui 
vient des orages ou de la fonte des neiges. 

FELD-FRUCH „ Ssofunt) (die) gen. der-, 
pl. die - früch! te; Le fruits, biens de la cam- 


niBeenbeh, (Belbgeftüget) (das) gem 
des-s, f. oifeaux des champs. 

! MD , (elbgepäge) (das) gen, des- 

. 8, pl. die- Ur ae étendue re 


Jervé pour a cha, 


gen. dee pi. 


FELD- 


FEL 
FELD-GEIST, (Feldgeift) (der) gen. des-es, 
demon. 


I. die-er; Le fatyre, faune, 
-GERÆTH, (Seldgeräth) (das) gem de 
. es, pl. die-e; L'aitirail; &. uflenfi 6e de 


reLD-c GERECHT, (felbgerecht) adj. & adv. Ein 
feldgerechter Jager; Un véneur. Die Feld- 
gerechtigkeit; {3 jurisdiflion des champ. 
FELD-GERICHT, Geldgericht) (das at Ge 
es, pl. die - pa an A DE 
lage; it. Das Kriegsgericht; er Le pie 
re. Der Feldgerichtsfchreiber ; le fecrétaire de 


FELD-G: LD-GESCHIRR, (Stlbgefirr) voy. ACKER- 


FELD-GESCHREI rei) (das) des- 
es, pl. die-e; Dee il ee 
: liement, (autrefois) mont-Jois; # le mot du 


LD-GESTÆNGE, (Ebgsänge) ce ge 
des-es, pl. die-; Le pi indre 

garni de cuir ou de feutre par Fo "TE 
entre dans le corps d'une pompe, pour "ervir à 


VELD- GLOCK 

E, di 

pl. die-n; (T. à (Beate) ( ae 
Gehenkter; wm pendu. 

Le GÔTTER, en) (die) Les dieux 


Va LEA, de (Beldgraben) (der) gen. des-s, 
dans um champ, 


Ark ps faire écouler l'eau. 

De (Seldgras) (das) gen. des-es, f. 
RE (Beldgraferei) (die) gen. der-, 
rip “LE, il), 2 (die) gen. der-, pl. 


Le 
FELD-GUT, A ei en. des- es, pl. 
die - a Le = la NL, bs es 
BD. HABICHT- KRAUT, ea 
(das) gen. des-es, f. pr téte-crépe, plan- 
te bis annuelle. 
FELD-HASE, ($elöhafe) (der) gen. des-n, ph 
die-n; Le lièvre des champs. 
D HAUPT-MARN , (Relbbaupémann) voyez 
FELD-HEIME, (Seldbeime) v. FELD-GRILLE, 
FELD- HENNE, (Seldbenne) voy. FELD-HUHN, 
FELD-HERD, (Gelbberb) (der) gen. des-es, 
- die-e; Lairs, ee SE 
gen. ré 


FELD-HERR, Cher) ee 
pl. die-en; Le général, maréchal général, 
ern Auf de l'armée, Ein tapferer RE 

ne Ua Dee relie by à 
würde; le göi er b; 
Péton de Maréchal ÿ 


der-, 
potence; it. Ein 
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FELD-HEU, ( (Zeldhen) (das) gem des-es, SL 
1. Le foin des champs. 
F Ir TE, (geiöhirte) (der) voy. FELDHÜ- 


ER. 
FELD-HOLDER, ern voy. ATTICH. 
FELD-HOLZ, (ge bhols) (das) gen. des-es, 
pl. die- rs Das Feldhölzchen; Petit bois 
‘ dans les c 
re BON, (Gelbbopfen) voy. JOHANNIS- 


FOR (Selb Sr _ re 
es, pl. die-täler; pital de 

FELD- HUHN, (Zeldhuhn) (das) um “des - -es, 
1. die - hühner. Rebhuhn ; perdrix. 

FELD-HUHNER DARM, (Seldhünerdarm) Las) 
u es, (ph marjolains des bleds, 


(he 
ee Han, (Selbbüter) (der) gen. des-s, 
-3 Un payfan commis pour ee les 
Fait de la terre quand ils commencent d 
rir; le meffier, champier, bannier. 
FELD-HÜTIE, PAS ut Bitte) ur) gen. es 
ar 


pl. die-n; » hutte, que font I m 
oldats pour fe mettre à couvert. 

F LD-JAGER, ae (der) gen. des-s, 
1. die-; Le chajleur du menu gibier; it. Die 


eldjäger bei ds Armée; le corps de Chaffeurs.' 
TR AASPIS, D nt (der) gen. pr es, 
je roche, 

réibic:* din Dig) adj. & adv. Ce qui eff coupé, 
parti, tranché, taillé en différents comparti- 

. ments. Dreifeldig, vierfeldig; tiercé, écartelé, 
FELD-KALESCHE, (elbtaleiche) (die) gen 
der-, pl. die-n; La chaile, voiture légère pour 
une ou pour a it, (en T. de Er 
re) un chariot de bagage 
FELD-KANZLEI, (Se branle) (die) 
d. die-en; La chancellerie de Farm 
FELD-KATZE, ($eldfage) (die) gen. der-, /. ph 
vun. das Feldkäzchen; L'oreile de fours, 

ied de chat, (plante.) 

FELL KELLER, ($eldfeller) (der) Fe des-s, 
En die - > Une cave pratiquée dans le champ; it, 


Fon; der-, 


FELD-KERZE, ge e) v. WOLL-KRAUT. 
FELD-KESSEL, (gelbfefel 1) (der) gem. des 4, 
[ss die -; Le chaudron de campagm , la mare 


FÉLD- -KIRCHE, (Belbtirche) ca) gen. der-, 
pl. die-n. Eine im freien Felde liegende Kir« 
. che; a champttre, églife batie en plate. 


EEIDN KLEID, Fedlldd) voy. REISE-ROCK, 
FELD-KLEE, ($elöflee) (der) gen des-s, f 
1. Le trèfle rampant, trèfle des champs. 
FELD-KLE ‚ ıgeldflette) (die) gem. der-, 
n; L'antrisque, (her be.) 
rer KLOSTER, (Feldflofter) (das) gen. des - 
8, pl. die- klöfter; Un cloître champttre. 
Zzz 2 ROUE) 





550 FEL: 
FELD-KNOBLAUCH, (Gebtneblaud> (der) gen. 


des-es, f.pl. L s champs. 
FELD-KNOTEN- MOS, (Selbinotenmos) (das) 
gen. des-es, pl. die-e; Lebryum des berg 
da de moujle ow petite herbe Ps épaife 
hd Rare qui s'engendre fur les toits er 


FELD: Koch, (&eldkoch) Alan gen. des-es, 
h..die- koch e. Der Marketender; le vivandier. 

réLD-KOHL, CBelbtoh) (der) gen. des- es, 

hr 13 La choux Î fauva 

FELD KOPF, (Gelbtopf) ” voy. FELD- Ci) gen 


FELD- KRANK IT, ( PB: 
der-, pl. die-en; Maladie 
ampagne ; ps ss der 


ib jets à la camp 
FELD- UT, Be (das) gen. ve es, 
e, des cha: 


kräuter; L'her 
ni. KRESSE (pute) Cle) gen. Be 
tee, rn Ka gi 
rép gen. der-, pl. die- 


FELDSKRIEGS-KASSE, eo (die) 
gen. der-, pl. die-en; tréfor de l'extraor- 


dinaire des es. Der Feldkriegskafsirer 
Feldkriegszuflmeißter; tröforier de Vextraordi- 


de res Fes Uerre, 
FELD-KROPP, (Re cote y. RAPÜNZGEN. 
F£LD- KROTE, ae te) voy. ERD-KRÖTE. 


FELD-KÜCHE, ( Betr) a) gen. der-, pl. 


l. die-n; La cuifine de 
rein: KOMMEL, A ne) (de (der) gm de: 


s, ph DerW 
a le ar „petit ae N petit Pe 


Jawage ordinaire. 
yEID- er , (Feldlager). (das) gen. des-s, 
we die- sauer camp, campement.. Das Feld- 


er aufichlagen ; mettre ou poler ie camp 
: 2 Das eldlager der Sr le parc de 


brebi 
ELDLATTICH, (Zeldlattih) (der) gen. des- 
La laitue Jauva, 
red 54 füch » (Bed aa FELDKNOB- 


UCH. 
HEED-LAVETTE, (Zeldlavette) (die) pe der- 
die-n; La af de campagne, affüt 
HÉLDLAZARET, a as) gen. gr 
es, pl. die-e; t: 
FELD-LEHNE . à Gabon op CA 7. ACKER- LEHNE, 
FELD-LERCHE, Ba ce) (die) gem der- 
1. die-n; La farlouje 
ro D-LILIE,. GAdIE) ‘(die) gen. der -, pl 
e-n; Le martagon, lis Jauvage. 


él B-LINSEN, (Seldlinfen) (die) Les lentilles 


ordina 
er LUST, (Seldkuft) (die) gen. der-, Lip 
ir pente LA qe me de la campagne. Der Feld- 
les divertiffements de la 


FEL- 


FELD-MAS, (Seldmas 2 (das ) eu. des-es, 
l die-e; La mefwe dons. Ve y. Feldrut, 
D-MAGS , (Selomagfamen) v. FELD- 


MOHN. 
FELD-MANN, ($elömann) (der) dr des-es, 


Feldieute; Ze cam 
MANNS-TREU, (Selßmannstren) voyez 
BRACKEN-DISTEL. 
eg (Setdmarber) (der) ‚gen. des- 
die-; La martre chan, 
FEL MARK, (Selbmar£) an); Er der-, pl. 


Dr -en; Les bornes, limites de ans a ai 


éd HARSCHALL, (Zeipmarfhall) ID (den), gen. 
‚pt. die- fchalle ; + Le maréchal de camp; 
Trace maréchal général, Feldmartchal. Ein 
kaiferlicher Feldmarfchall; le maréchal des ar- 
mées de b Empereur. Ein franzöfifcher Feldmar- 
fchall; maréchal de France. Ein fpanifcher Feld- 
marfchall: le capitaine général. Er ift Feld- 
marfehall geworden; ;/ a eu le bâton. Der 
Feldmarfehallftab-; le bâton de maréchal 
rg ee dar) 
sin des-s, /. pl. L’obier, érable, (arbriffean. ) 
MAUS, (Selbmaus) (die) gen. der-, a: 


die - mänfe; Jouris champêtre. 
A renier Ladies (der De Din des - 
s, pl die-. dictée Schin 


Die Faldmeiferets l'écorcherie. 
FELD-MESSEN, (gelben) (das) gen. des - 


pl. Ea bof, l'arpentage. Der Feld- 
FA ne sn Ac a r, géomètre, cer- 
ie Feldmefskunf ; la 


Pe 
we, (mor) Ci) qm de, 


she MONZES “Se mü 2) <a ne der-, 


pl Le baume Jauage, le Fe 


rEtl NACRE EbnacBar) (di d 
8, die - Aa te er 


chent aux 
FEID-NRGELEIN, reines Cdasy gr 
Las LE die -. elke; L'œillet 


FELD- ID NOTARIUS. Ibnotari der 
dest, pl. die- PR gg (ie en 


FLD-OEST. (Bebobf) (das) gem des-es, pe 
pl. Les pommes € autres fruits de la 


reLD-0 OBRISTE, (Selbobriffe) Se gen. dess 
n, pl. die-n. Le capltains général 
FELD:OCHS, ($eldodj8) (der) gen. “dué-en, À 
die-en. Der DR Pühgechfes 3 Le pes 
de labourage, de charrue. 
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FELD-OCHSEN-ZUNSE (Seldochfensunge 2 
> rd pl. La rapette, porte- 


FELD-OKEN, Id: d des-e, pl 
: die-ofen ; dr gie entra es 


RÉLD-ORDNONG , ee (die) er 
der-, mé ES en; Le règl ai- 

BEE N SR gen. des - es Va 
- die - Dxter; (Beer Le filon qu 


e-, qu'on e: u à à fort 
FÉLD-PAPP , (Selbpappel) (die) gen. der-, 
pl. die-n; La petite mauve, mauve Janvage, 
FELD- HSE (Seldperfpective) (die) F 
en. der-, /. pl perjpefive mihitaire. 
FELD-PFAU, ( oo 1) voy. KYBITZ. 
FELD-) POLEY, (Zelöpoley) voy. FELD -Ki 


MEL. 
a Kekepo hm Ko er gen. des 
l. die - Amter ; 
FELD.POST. EN, (Selbpoften) ss Ft ze 8, 
pl. die-; Le pofie, piquet. 
FELD POTRES (elbpoftmeifter) ( ig 
en. des-s, pl. die-; Le maître des pofles de 


armée. 
FELD-PREDIGER, (Heldprebi (der) gen. des 
-3, pl. die -; LE Wir en du 
. camp, prédicateur, chapelain du Régiment. 
FELD-PROBST, (Selbprobft) (der) gen. des-s, 
1. die - probfle; Le prévot qui a Fin/peklion fur 
les mes du camp. 
FELD-QUARTIER- MEISTER, (Belbauartiermei: 
fer) (der) gen. des-s, pl. die - 3 Le quatier- 
- maître du EL, 
EELD-RAFUNZE , (Selbrapumiel) (die) gen. 
der-, f. ee campanule. 
FELD-RATTE, Ga bratte) (die) gen. der-, pl. 
en n; Le hair, Je forte de petit animal Jesblable 
FELD- RAUCH, FELD-RAUTE, (Selbraud, 
eldraute) voy. ERDRAUCH. 
£ DL: Seldrecht) (das), gen. des - es, 
ne -e; L droit des champs, les loix agrai- 


FELD- REGIMENT, (Selbregiment) (das) gen. 
des-es, pl. die-er; Le régiment de campa- 


FRÜD-RICHTER, stp (der) gem. des-s, 
pl die-; Le prévot de l'armée. 

FELD-RITTER-SPORN, (Belbeiterfporn (der, 

. gen. des-s, f.pl Le pied ae 


FEID.ROSE, (Gelbrofe) (die) gen. der-, pl. 

- die-n3 La rofe fauvage, re Das 
Feldrösgen ; l'anémons Jauva; 

FELD-RÜBE, (Gelbrübe) (de) gm der -, pl. 
die-n; Le navet, naveam. 
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FELD-RÜGE, (Seldräge) (die) gen. der -, pl. 
die - a La plainte de contravention aux loix 


FELD-RU RUTHE, LC Setenehe) (die) gm. der. 


-n5 
DER AN, Pelbfafran) de) gen. des-s, 
f. pl. Le Jafran bätar 
dar -SALLAT, (Geldfadat) voy. FELD-LAT- 


FELDSCHADEN. (Selbfhaben) (der) gen. des 
.- a. gl. die - [chäden ; Le ravage que les enne- 


font dans la campagne. 
FELD- Schanze. Len (is) Em der-, 
4. die-n; Is redou 
ET NE TE ES voy. ELD- 


FELD-SCHERER, os FELDSCHER, (Sabre 
rer, ou Seldfcher) (der) gen. des-s, pl. die- 
Le chirurgien d'une compagnie. Der Regiments- 
Feldfchèrer ; Le chirurgien major. 

FELD-SCHIEDER, (Seldfchieder) voy. FELD- 


MESS 
FELD-SCHLACHT, (Selbfdlachf) (die) gen..der 
‚pl. die-en; La bataille. 

FELD-SCHLANGE, ( Feldfchlange) (die) gen. 
= pl. die-n; * Pièce d’Artillerie plus longue 

u les canons ordinaires ; Ja coulevrine. 
FE DCE: pe, (die) gen. 

der -, -n; de campagne. 
FELD-S VERF E, (Selbinepfe) (die) gen 

1. die-n; La beccaffe, beccafine. 
FELD 8 HÖN, (felbfhôn) adj. & adv. in dec 


Ferne fchön; Beau de loin, à être vu de loin.. 


On dit dans quelques Provinces qu'une femme 
ef, Feldfchön quand elle paroit plus belle de loin 
"elle ne l'efi en la voyant de près. 
FI CHÔPPE, ante apres der) gen. des - 
n, gl. die-n; Léc campagne. 
FELDSCHOTEN, Geo (dre) Des pois, 
FELD-SCHREIBER, (Beldfihreiber ) (der) gen, 
„pl. die-; Le feoretaire d'un régiment, 
pEIDSCHREIER, Au no (der) gen. des 


pl. die-; Le criard, piallard, (oifeau). 
FELD-SCHÜLDHEIS, CAT (der) gem, 
pl. die- en; L’aud: 


FELD-SCHÜBPEN, Beorupnen (der) gem 
des -s, pl. die-; Le hangard champêtre. 
EEE SCHUTZ, Cgelbrchüg) voy. FELD-HÜ- 


FEID- SCHWAMM, (Zebfhtwanm) (der) gem 
des-es, gr die - fhwämme; Le champignon. 
FELD-SENF ne (der) gen. des-es, f 

, La moutarde des 
-SIECH , (Gelbfi ed der, AUSSÆTZIG, 
FELD SOLDAT. (Selbfoldat) (der) gen. des-en, 
pl. die-en; Le foldat. I fe dit des Joldats 
qui font la guerre à la différence de ceux qui ve- 
Stent. toujours dans la ville & que l'on appelle 

Stadtfoldaten, 

FELD- 
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FELD-SPATH, (Selbfpath) (der) gen. des -es, 
l die-e; Le jpat ath des champs , path dur. 
LD-SPERLING, (öeldfperling) (der) gen. des 
-es, pl. die-e; moineau des champs. 

FELDS INAT, (Beldfpinat) (der) gen. des-es, 

eh L'épinar Jauvage, bon Henri. 

D-SPINNE,, (Beldfpinne) (die) gen. der -, 
1. die-n; L'araignée des champs. 

FE D-STEIN, (Beldftein) (der) gen. des-es, pl. 
die-e; La pierre des champs. Feldfteinftük- 
ken; roche en malle. It. Feldftein, où Grenz- 
pin la borne, marque qui Jert à fiparer, un 

d'avec un autre. 

FELD. TÜCK, (Beldftü) (das) gen. des-es, 
1. die- e; Une pièce de campagne, petite pièce 
d’Artillerie. On appelle auffi Feldftück, un ta- 
bleau qui reprefente un payjage ; it. un con 
cert-, une mujique guerre. 

FELD-STUHL, CEeLbRUDL) (der) gen. des-es, 
pl. die - Rühle; Un pliant, fiège pliant, perro- 


FELD-SUCHT, re) voy. AUSSATZ. 
FELD-TASCHE, (Beldtalche) (die) gen. der -, 
R Le tharaspi ordinaire, (plante). 

F ib -TAUBE, (felbtaube) (die) gen. der -, rl 
die-n. Feldflüchter ; ; Un pigeon fuyard, de 
colombier, de ferme, bizet. 

FELD- TEICH, (Seldteih) (der) gen. des- es, 
pl. die-e; Un étang des campagnes. 

FELD-TEUFEL, (Selöteufel) (der) gen. des-s, 

. die-; Le faune, atyre. 
THIER, ($elöthier) (das) gen. des-es, ph 
die-e; La bie Jauvage. 

FELD-THYMIAN, ( Selöthymian) (der) gen. 
es e JS pl. Der Quendel; Le ihym fauvage, 


wien TROMPETE, ( Zeldtrompete) (die) gen. 
et DUR n; La trompette de guerre. 

D-U (Gelbubr) (die) gen. der-, pl. die 

. FR 3 Une montre de campaune, dont Je Jervo- 

imt autrefois les Généraux dans les compagnes. 

FELD-ULME, (Seldulme) (die) gen. der-, ph 

die-n; L'orme, ormeau, arbre aux pauvres 


hommes. 

FELDUNG, elbung) (die) gen. der-, pl. die 
-en; ( on ) Leona, dhanp : d'un 
plafond, d'une porte, lambris de menuiferie avec 
des cons po € des renfoncements; it. (en 
T. de l'écartelure. 

FELD-V : ( nn ) ce see des-s, 

el; L'oi ifeau des cha 

F ns (Zeldnoge ) voy. FE D-HÜTER. 

FELD-WACHE, Cote ) (die) gen. der-, 

sh die-n, ow Feldwacht; La u du camp, 
LD-WACHT-MEISIER, ( ge 


dwachrmeifter ) 
(der) rer -8, pl. die - 3 Le Major. 
He D (da (der) gen. des-es, f. 


paftel, plants dune le Juc tent cm 


FELe 


FELD-WAKE, ( Belöwate) (die) gm. der-, pl 
die-n, 1% Felditeine; La roche em mal. 
FELD-WANZE, ( Selbwange) (die) gen. der-, 

we 2; La punaife des cham mpS. 
FELD. WASSER, [Seldwarker ) (das) gen. dess 


sf Wi L'eau des champ: 
FAC EBEL, ( Seldwebel) (der) gen. des-8 
Le fergent-major, premier fergent. 
FD WEG, Gites) der) gen. des-es, En 
die-e; Le ire qui traverje le champ, 
min de traverfe, chemin détourné, Das Feld- 
weges; uns und de chemin de 125 pas géo- 


FELD. VEHRE, ($eldwehre) v. LANDWEHRE. 

FELD- "Wicke, (Sildwide) (die) gen. der-; 
2 die-n; La vefie des champs. 

FELD-WIESE, (Zeldiviefe), (die) en. der -, pl 
die-n; Un m champ changé en pré. 

FELD-WINDE, (Geldtvinde) (die) gen. der-, f 
pl. Le liféron , Petit lizst, la clochette vrillés 
commune, (plante). 

FELD-WURM, (Seldwurm) v. REGENWURM; 
FELD-ZAUN, Selbjaun) (der) gen. des-es, pl. 
die - - zäune; haie, qui Jépare les champs. 
FELD-ZEHEND, Gioyeo) (der) gen. dese 

FELD- pos (Rubi 
eldzeichen‘) (das) gen. des - 
er pl. die-; Le fignal militaire, en silin 
aire, 
aus: (Zeldgeug) (das) Sr des-es, f 


L'atirail ; munitions de per 

F D-ZEUGMEISTER, (Gel jengmeifter) (der) 
gen. des-s, pl. die-; ral, maître dar- 
Hilerie, General - Feldzeugmeilter; grand maf. 
tre d'artillerie, général d'artillerie. 

FELD-ZUG, (S%eldsug ) (der) gen. des - = pad 
die- züge; ; campagne, le mouvement & 

&lion des trouppes. DenFeldzug erüfnen ; a 
trer en Fa ouvrir la campagne. Einen 
es Feldzug thun; faire une campagne 

reufe. Seinen erften Feldzug thun; faire 
Jes premières armes. ne Fe zug endigen, 
befchliefen; finir la campa, 

FELD-ZWIEB (Reime, (die) gen. der-, 
pl. die-n; L'orni gale, plante dont la racine 
eff un oignon. 

FELGE, (edge) (die) gen. der -, pl. die - 25 
La jante » pièce de bois courbée, qui fait uns 
4 du cercle de la roue d'une carojle €. 

ie Felgen aus einem Rade nehmen ; de:anter 
une roue. Die Felgen einzapfen ; empäier les 
jantes; it. (en T. des Bouchers) la boudinièré 

FÉLGEN, (felgen) v. a. Ich felge - felgte, i. h 
ge et; oJücherer, recajfer une terre. 1:. Ein 

FÉES gen ; ar une En st 

= enhauer) ELL- 
MACHER, RADES ACHER + 
pl. die-e; Zä 


FELL, (Bei) (das) gen Fee es, 
peau; il, Le cuir, rs Ein Fell mit 
der 
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der Wolle; aus pans, panne. Ein Marderfell ; 
la peau de Martre. Ein buntes Fell; une peau 
tachetée. Ein Thier, das ein fchönes Fell hat; 
‚une bête qui a une belle robe. Einem Hafen das 
‘ Fell abftreifen, ihn abziehen; dépouiller un 
. lièvre. Ein zubereitetes Fell von einem jun- 
en Rehbocke; um chévrotin, Abgehärte Fel- 
e; des cuirets. Handfchuhe von parfumirten 
Fellen ; gants de frangipans. Zwifchen Fell 
“ und Fleifch; entre cuir 
. © la chair; fous la peau. Ein Fell bereiten, 
! gâr machen, gärben ; appréter, paler, corro- 
yer une peau ; affaiter des peaux. Felle läu- 
tern, abipülen ; nettoyer ; travailler de rivière; 
faire boire les peaux. It. Das Fell, die Haut 
des Menfchen; (en T. d’Anat.) le derme. Das 
Fell im Auge; le glaucome, le pannus, la nu- 
“ bécule, la taye, taie. It. Felle, Pelzwerk; la 
. fourrure. Ein frifch abgezogenes Thierfell; 
: ‘une carbatine. Das Zwergfell; le dans 
Ein Schurzfell, Schürzentuch; un tablier. 
Güldenfell, pose Vliefs ; le toifon d'or. (fig.) 
* Einem das Fell über die Ohren ziehen; écor- 
. cher qq.un, le maltraiter. Böfe, beiflende Hun- 
‘ de haben immer ein zerriflenes Fell; (prov.) 
chien hargneux a toujours les oreilles déchirées. 
“ Der Fellhandel; ia pelleterie. Der Fellhandler 
* le marchand de fourrures, pelletier, peaujier. 
: On appelle : Fellnäpper, Fellnepner ou Schotte; 
faux-peaufier , un migifier qui court le pais 
‘pour acheter &9 vendre des peaux. Der Fell- 
; Éhôriing : la peau d'une brebis frais tondue ou 
morte. Das Fellwerk ; les peaux pour fervir d 
. sue fourrure, peaufferis. Ein altes Fell; (TT. 
énjurieux ) une méchante vieille. Ein leichtfer- 
tiges, lofes Fell; une méchante garce. : 
FELL-EISEN, (Sellcifen) (das) gen. des-s, PE 
die-; La valife, bouge, malle, le paquet. Ein 
kleines Felleifen; mallette. Einem Courier das 
Felleifen wegnehmen ; dévalifer un courier. Der 
Felleifenmacher ; le malletier. 
FELL-GÄR, (fellgar) adj. & adv. (T. de pelle- 
tier) Pajj&, apprété, appareillé, . 
FELLICHT, (felicht) adj. & adv. häuticht; 
LLRISS (Betis) (der) gen. des-es, f pl 
FEL ‚(Be gen. des-es, /. 
Die Rofenpappel ; 22 bimauve, guimauve. % 
Siegmarswurz; Pakde. It. Wurzel des Lowen- 
zahns; dent de lion, pijlenlit. Römifcher Fell- 
-. rifs; le cumin com. À 
FELL-SCHMITZER, ( SeHfmiger) (der) gen. 
des-s, pl. die-. L£derfchmitzer; L'artÿan 
qui teint les peaux. 
FELONIE, (ffdonie) voy. Eidbruch, Treulofig- 
keit eines Vaiallen, Lehnsverwirkung ; La pi 
« Ionie; trahijon , traftrile, manque de fidélité. 
FELS, (Sels) (der) gen. des-s, pl. die- en, 
> Voy. Felien 
Tom. L | 


chair ; entré la peau 
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FELSEN, (Belfen) er gen. des-s, die-; Ze 
roc, rocher, la roche; malle de pierre. Durch 
einen Fels hauen; percer le roc. Das Schiff ifk 
an einem Felfen gefcheitert ; le vaiffeau s'efl 
brifé contre un rocher. Felfen welche dem Waf- 
fer gleich ftehen; des brifans. Ein Felfen un- 
ter dem Wafler ; un rocher fous l'eau. Felfen, 
CT. de Mine ) taube Gänge, aus welchen das 
Erz herausgefchieden ift; veines mortes, crew" 
Jes, vuidéès. Der Fels- Agath ; l'agate de ro- 
che. Der Fels-Alaun; Falun de roche. Die Fel- 
fen-Ader; la veine axillaire. Das Felfen-Bein ; 
Pos de la tempe. Der Felfen-Beifußs; l’auronne : 

© des roches, (plante). DerFelfen-Bock, Stein- 
Bock; le boucquetin. Der Felfen-Fifch; le t4- 
tonneur, theutie, poiflon de mer. Die Felfen- 
Fohre; le pin de montagne. Der Felfen-Grund ; 
le fondement de roc. Ein Haus auf einen Fel- 
fengrund gebauet; une maifon bâtie fur le roc. 
Der Felfengrund im Mére ; la bancke. DieFel- 
fenhalde; la. pente du rocher, ( T. de Min. ). 
Felfenbart; adj. & ‚adv. dur comme un roc. Er 
hat ein felfenhartes Herz, Felfenherz ; à @ 

. un cœur de roche, Jon cœur efl dur comme un 
roc. Die Felfen-Hindbere ; Ia ronce de rocher. 
Die Felfen-Kluft; la fente de rocher. Die Fel- 
fen-Krabbe; le hommard épineux, efpèce d'écre- 
ve ._ DerFelfen-Kriecher ; le labrs, (poiflon). 

as Felfen-Labkraut ; le caille - lait des rochers. 
Die Felfen-Nefel ; l'ortie marine. Das Felfen- 
Riedgras ; la lèche de rocher. Die Felfen-Ritze, 
Felsritze; la fente de rocher. Die Felfen-Rofe; 
le cifie, (plante). Die Felfen-Schwalbe; Fki- 
rondelle de la Chine. Die Felfen-Silene; la fiè- 
ne de rocher. (plante). Der Felfen - Strauch ; 

. le vacier. Die Felfen-Tafche; Le tkaraspi de 

- rocher, (plante). Die Felfen-Taube; le pigeon 

. de rocher, pigeon-ramier. Die Feifen- Wind y 
la pente dun rocher. Das Felfen- Werk; ia 
pierres concaflfes, dont on a tiré le métal. Die 
Felfen-Ziege; la bowquetine. Der Felskies; 
la pierre de roche opagie. Die Felsklippe;.ia 
pointe d'un rocher. Das Felsloch ; l'antre, Le 
creux, la caverne dans'un roc. Der Felsftéin; ia 
pierre de rocher. Felswaken, grofe Baufteine; 
des roches. 

FELSICHT , (felficht) adj. & adv. Plein de rc 
chers, rocailleux, (T. de Marine) épineux. Fel- 
fichtes Ufer, fellichte Küite; falai/e. Felfch- 
ter Fortfatz des Schlafbeins; ( 7. d'Anatom. ) 
l'apophyfe pierreufe. Der Eingang des Hafens it 
felficht; Pentrée du port ef} pleine de rochers. 
Ein felfichtes Land; un pays couvert de rochers, 

FELUKE, (Selute) (die) gen. der -, pl. die-n5 
La felouque, petit bdiiment de bas-bord & d 


rames. . 
FEMEL, (S:mel) :der gen. des-s, /.pl. Der 


Femeihopfen; Le houblon mâle. Der Femel- 
hanf; le chanvre mâle, 
. Anaa FENCH- 
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FENCH, (Send) (der) en. des-es, pl. Die 
' ken Le Be panis, (pla LS  )e 
FENCHEL, (Sencel) (der) gen. des-s, J. LS 
Le fenouil. Waiferfenchel; Ja cigüe 
Der Fenchel - Apfel ; fe “fenouillet. 'enc Fa 
- Brandwein ; de a fenouiliette. Fenchel - Waf- 
+ fer; eau de fenouil. 


FENN, (Senn) (das) gen. des-es, pl. die-e; 
2 Cf ainfi qu'on appelle dans qu: Iques Provinces 
un terrein marécageux, un marais. 
FENN-BERE, (Fennbeere) (die) gen. der -, pl. 
. die-n. Mösbere, Sumpfbere; Le vacier des 
marais, canneberge, coujlinet des marais. 
FENNE, (Senne) voy. FENN. 
EENSTER, (Genfter) (das) gen. des-s, pl. die-; 
; La mére ouverture faite dans. une muraille 
. pour donner du jour, €. le bois & le vitrage 
. dont elle efl garnie. Ein kleines Fenfter; une 
. fendtrelle, petite fenftre, guichet. Ganz offenes 
enfter ; ‘entre à bée. Am Fenfter lie- 
gen; être à la fe Durchs Fenfter fehen; 
. regarder par la Frubire. Den Kopf zum Fen- 
. fter hinaus ftecken; mettre la I d la fenétre. 
. Etwas zum Feniter hinaüswerfen; jeter gg. ch. 
par la fenétre. In diefem Gebäude gehen fo 
. End fo viele Fenfter auf die Gafle hinaus; ce 
. bâtiment a tant de jours fur la rue. Aus dem 
. Fenfter fteigen; Jortir par la fenttre. F enter, 
. fo man nicht tache darf; un verre 
sant. Helle, dunkleFenfter; “vitres bien dai- 
. tes, troubles. Die Fenfter wafchen; laver les 
- vitres. -Grofe Kirchenfenfter ; vitraux. Papier- 
ne Fenfter. It. Blendfefter; it. über ein Mift- 
. bet; le chafis. Papierne Fenfter inwendig vor 
die glaferne; les contrechafis. Ein Gitterfen- 
R eh Fenftergitter; une ‚jaloufi fie en treillis, treil- 
are Fenfter, abhängiges, in einem Erdge- 
. fchoffe oder Kramladen; einfallend Licht; un 
abbat- jour, abba-jowr; it. le larmier. Ein 
. Dachfenfter; une lucarne. Ein Halb- ou Ba- 
. ftardfeniter ; fenétre mezzanine, œil de bœuf. 
On dit figurement : Einem blaue Fenfter ma- 
‚ ‚chen; pocher les yeux à gg. un, les lui mettre 
im compôte ; accommoder le vifage en compöte. 
Er hat blaue Fenfter ins Geficht bekommen; 
- sb à vu des anges violets. It. Die Fenfter des 
à Han ; les cataraëles du ciel. On appelle 
z : Das Fenfter, die Oeffnung am Helm, 
das Vifier; le mezail, la vue, le treillis la vifière. 
I. Fenfter ; CT. d'Anatom. ê ouverture, par 
. où la caiffe communique avec le labyrinthe. 
FENSTER-AUSTRITT , (Fenfter-Austritt) (der) 
gen. des-es, pl. die-e; Le balcon. 


FENSTER-BAND, (Senfterband ) (das) gen. 
des-es, pl. die - bàl bänder; Le crampon. Ein 
rENSTER BESC mit CALAGE, Fugen; un cou 5 


Ca) Le fa EGE, (Senfler » Befcilé 


4 


FEN. 
FENSTER- BLEY, ( enferbiep) (das) gen. des- 


es, /. pl. Le plomb d mattre les vitres, plomb 
“ de vitrier. 
FENSTER. BOGEN, ( CORRE) (der) gen. 


des - die - 

rENGTERE BRUST! une *Senfterbräkung) ee 
gen. der-, pl. die-en. "Die Fenfterlöhne; L'ac- 
coudoir, 

rENSTER EISEN, (Senftereifen) (das) ge. des 

ie-; La tringle, la verge de 

FENSTER FACH, (&: nerf Je (das) gen. ae 

= As die - fächer. Der Fe erflügel; Le pas- 


FENSTER-FUTTER, (Fenfterfutter ) (das) gem. 
des-s, pl. die-; plate-bande. 
FENSTER- FGARDINE, (S:nftergardine) (die) 
en. der-, pl. die-n. Der Fenftervorhang; 
Le rideau de fenétre. 
FENSTER-GELD, (Senftergelb) (das) gen. des- 
2 pi die-er; "Le fenttrage, droit qu'on paï 
Eee s villes pour chaque fenêtre. 
FENST ER- dc (Sentergiet) (der) gem, 
16 
FNSTÉRGTTIER, (Baie) ar gm 
pl. die-; La jaloufi fie d'une fe 
FENSTERGLAS, (gen a (das) gm. a 
1. die - gläfer ; verre à vitres; les vitres. 
FEN: ER HÄSPE., (Eenfterhafpe) (die) gem 
der-, pl. die-n; La penture, sr ut Ed qui 
a RRISSEN ea am ; 
FENS enfterkifie as) gem. 
ee s, pl. die- Gras dit aufk "Penlerkäfen) 
Ho inet , accor loir. 
STER-KORB, (Zenfterforb) (der) gen. des 
I. die - körbe; Le chafıs d'ofier. 
R-KREUZ, (Senftertieus) (das) gem 
des - es, pl. die-e; croifée, le meneaw croi 


FENSTER-LADEN, (Senfterladen) (der) gen. 
des-s, pl. die- äden; Le vantau, battant de 
fenêtre, abatant , contre - fenétre. Ein Fenfter- 
laden mit fchrig gefteliten Bretterchen, von 
auffen; une perfienne. Auswendig ; un con- 

 trevenk , paravent, Inwendig; um guichet. Hal- 
be Feniterläden ; des volets. 

FENSTER-MATTE, ( Senftermatte) (die gen 
gr pl. die-n. Feniterdecke, Fenfterfchirm 

Hafen, naîte à fenétre, pour empéur 
: le du Joleil. 
FENSTERN; ı fee) 2 v. a. Ich fenftere-fefter- 
ftert ; Pourvoir, gamir de fe 
mére. Br ce Jens on dit misux befenitern. 
Ein Haus befenitern ; pourvoir une maijons 
de fenfires. Populairement on dit: Einen fen- 
ftern, heruntermachen ; faire une Jévère-, ru- 
de réprimande à gg. un; domner la “facade à 
qq. uns chapitrer qq. uw. It. Fenftern ; v. = 
entrer par la fenétre pour voir fa belle; où Ven 
tretenir à la jendtre, (peu uf.). FEN 


FENST 


FEN. 
FENSTER-PFOSTEN, (Genfterpfofieu ) (der ) 
Le eig -5, pl die- (sf pied droit, de.la 
STER-RAHMEN, (Senflerrahmen) (en 
Hire -5, ph die-; Le Pape , guichet. sale 
rabmen nn Ehen Eat Gas eus 
FENSTER-R , (Zenfterrecht) (das) ger. des 
— 1 die-e; Le fenétrage, droit de fendtre, 
ls droit d'avoir une ‘fenêtre: qui regarde 
dans la cour du voifin &r. 
FENST AS Sr € Genfferreiber ) (der) gen. 
; La targelte, tergette, 
iNstehe SEULE » (S:nfterfäule) Ne gem 
der -, pl. = a u laser lPefpace dun 
mur entre deu: A 
FENST ER-SCHEIBE, (Eenferfepeibe) (die Eu 
+ der-, pl. die-n. Fe erraute ; Le 
vitre, Fechten de pre ce ebrocheneFen- 
fterraute; 
BENSTER.SCHWALSE, Generale) (die) 
pl. die-n; L'hirondelle 
FENSTELSEITEN, € Genfierfeiten ) ag PS Les 
enr true us en) (die) gen. 
rÉNGTES THOR. ‚(enfterthär ) voy. GLAS- 
N VORHANG, ( Benferyorhang) (der) 
en. des-es, pl. die-h e; 
FENSTER-WERK, (Benfterwerf), gr gen. des 
8, f.pl. Toutes les fenêtres d'une masfon; le 
- fenéirage, vitrage; it. Pordre, la dijpofition 
les fendtres d'une maifon. 
FENSTER- IWICKEL. Sahrmide) (der) gen. 
.des-s, pl. die-. Das dreieckigte Stück Glas 
den runden Fenfterfcheiben; Le coin 
dans un de vitre. 
FERCH, $ ch) (der) „gen des- es, pl. die - -e; 
Min.) La mofette, eschalaijon pernicieufe 
= eine dans les fouterrains des mines. A 
trafois das ie des - es, f. pl. fi 
vie, le fang, le corps, la mort. It. Der Ferch, 
, pi, l'ordure, ier. Voy. Pferch. 
FE Rebel: (fer n) un & Ich ferche - ferchte, 
h. geferchet. Fertig machen; Expedier, e- 
Beyer. weh d'ujage ee dans quelques Pro- 
FERCH-FELL, (Zecchfel) voy. GRAU-WERK. 
FERDING, rbing) (der) gen. des-es, pl A 
an NG, (Beröing la Bajfe- Saxe; le ed 
FERGE, ‚(Zerge) voy. FÆHRMANN. 
FERIEN , en) (die) Les vacances, disconti- 
.nuation des collèges. des leçons ; it. la vacation, 
cation des féances des gens de juflice; it. les 
fes. Ferien haben; vaquer, auoir. campoi, | 
“Es find Ferien; les écoles vaguent. Während 
. den Ferien des Parlemenes ; durant Les vaca- 
- tions du Parlement. $ : : 


FER. ! $5ss 
FERKEL, ($erfel) (das À gen. en pl. die-. 
Ferkeln, Ferklein ; tit cochon, cochommet , 


fa efangeau. Ein Spanferkel; un cochon de lait. 
on wilden Schweinen ; nn marcafiin. Ein 
er Wurf vonFerkeln ; une cochonnde, Das 

Ferk kelkraut ; la /alade de porc. 

FERKELN, (ferfein) v.n. Ich ferkele- ferkehte, 
ib, geferkelt. Ferkel werfen; Cockonner, fai- 
re de tits cochons. 

FERMEN; (fermen) voy. FIRMEN, FIRMELN, 
FERN, (fern) adj. & adv. entfernt, entlegen ; 
Eloigné, loin, Ein fernes Land; un pays loin- 
tain. Diefe zwei Städte find nur fo weit von 
einander entfernt &c. ces deux villes ne font 
diftantes l'une de l'autre de tant. In 
ein fernes, ow weit entferntes Land reifen ; 
voyager dans un pays éloigné. Fern vom Hau- 
fe feyn; étre loin de Ja maifon. Fernere Freund- 
fchaft; la continuation de l'amitié. Man höret 
ihn fchon von ferne ; on l'entend déja de loin. 
Ferne von hier; loin d'ici. Das fey ferne von 
mir; Dieu mwen garde! je fuis bien éloigné de 
ce Jentiment. Er ift fern vom Geiz; il n’eß 
rien moins qu'avare. Von ferne; de loin; en. 
erfpeËtive. Etwas fern, von fern hören, fe- 
en, anfehen ; entandre, voir, regarder une 
chofe de loin. . On dit figur. Etwas von fer- 
ne fchen; voir veuir une chofe de loin; la pré 
voir. So fern, mit dem Beding ; com. d con- 
dition, à la charge. Im Fall; en cas, au cas. 
Das fey ferne: d Dies ne En Dieu men 
arde! So fern, als; en 

F AMBUCK- HOLZ, A) (das) 
gen. des-es, fl Bois qui vient de l'Améri- 

, bois de 

E NE, € sr on Le der-, eg Die 
Weite; fies 2 N d'un endroit 
autre. e ler Zeit; Hoignement des 

. temps, Von diefem Ort fiehet inan die Stadt 
in der Ferne; d'ici on veit la ville en Hoigne- 

- ment. Man mufs diefes“Bild aus der Ferne, in 
einer gewiflen Ferne anfehen ; if faut regar- 
der ce tableau dans un ceriain Ar der 

n der- 


. on voit dans le pra de ce tareauun ee 
Sciuvne Fernen; belles fuites. VonFerne, unter 
der Hand, heimlich; /ecrètement, fous main, 
Jourdement, Jans bruit. Sich von Ferne erkun- 
dem; s'informer fous main, Jecrètement, Joar-. 

men. 


FERNEN, (fernen) 0. m cp ferne- ste, ih. 
entfernet ; (pew wj.): On dit d'une : Sie 
none fchun,. aber Ge nähert häfslich ; "elle pa 

ne belle de loin que de près. 

Bibles weiter; Plus loin, plus 
Gym Ferner gehen, reifen; pajer, aller plus 
loin. It. Ferner, mehr ; plus, davantage, encore, 
suffi. Ich habe ferner nicht davon reden hd- 

"Araa2 ren; 
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ren; je sem ai plus entendu parler. ‘Ich mag 
davon ferner nicht hören! je m’en veux plus 
entendre parler! qu'on ne m'en parle pas d'a- 
vantage ! Was wollet ihr ferner? que voulez- 
vous d'avantage! que demandez-vous ençore ? 
Und fo ferner; & cétera. It. Ferner, langer; 
plus long temps. Was noch mehr ift; de plus, 
outre cela. lt. Hernach ; après cela, après. 
Ferner ift noch zu merken; de plus il efi à 
‘semarquer ; il faut encore remarquer. Ferner 
mufs man wiflen; en outre il faut favoir. 
FERNER-HIN, (fernerbin) adv. 4 l'avenir. 
FERNER-WEIT, (fernertweit) adj. & adv. Fu- 
tur, qu = doit arriver. 
NE - » Cfernerweitig) adj. & adv. 
FERN-GLAS, (Gernglas) (das) gen. des-es, pl. 
die-gläfer; La A Mg Lee de, 
.  Voy. Fernrohr. | 
FERN-HER, (fernher) voy. FERN. 
FERNIG, (feruig) adj. & adv. vom vorigen 
ahr; D’antan, de l'an pajf. Ferniger Wein, 
” Fernewein ; vin d'un an, d'une feuille. Voy. 
irn. ; 
FERNIS, (Sernig) voy. FIRNIS. 
FERN-ROHR, Sons (das) gen. des-es, 
pl. die- röhre; Le télejcope, tube. Mit einer 
einfachen Röhre ;_monoce. Mit doppelten 
Röhren ; binock. Zum Geftirnen ; aférocope 
FERN SEULIG 
-SA ‚ Cfernfäulig) adj. & adv. (T. 
d'Archit,) Aréofiyle. Se dit des colonnes qui 
font regie à 18 modules l'une de l'autre. 
FERRES-BERE, (Serreébeere) voy. BERBERIS. 
FERSE, ($erfe) (die) gen. der-, pl. die-n; 
Le talon, la pue Pofhérieure du pied. Diefer 
Mantel geht bis an die Ferfen; ce manteau de- 
Jtend jusqu'aux talons. Einen auf den Ferfen 
folgen ; talonner qq.um, fuivre qq. un, de près. 
Das Ferfenbein, grofe Bein des Oberfufes, 
. fo die Ferfe ausmacht; le calcanéum. Die Fer- 
fenflächfe , Ferfenfêhne ; le tendon d'Achille. 
Das Ferfengeld , /. pl. il me Je dit que figuré- 
ment. Ferfengeld 3 gagner au pied; s’en- 
fuir; prendre la fuite; tourner le dos; montrer 
Les ; tourner, lever les talons; jouer des 
rer montrer les épaules. Das Ferfenlèder, 
nterquartier an den Schuhen ; le quartier, les 
talonnieres. Der Ferfenpunkt; (T. d'Aftron.) 


le nadir. 
FERTIG, (fertig) adj. & adv. bereit; Pré. Ich 
. bin fertig (bereit) zu thun was ihnen beliebt; 
je Juis prêt à faire tout ce qu'il vous plaira. 
iR fertig, (bereit) abzureifen; il ef? prét à par- 
tir. Seyd ihr fertig auszugehen ? étre- vous 
- prét à Jortir ? Wenn werdet ihr fertig feyn? 
nd jerez-vous prêt 2 quand aurez-vous fait? 
„Es ift kein fertigwerden mit ihm; on n'a ja- 
mais fait avec buis ” ï 


FER. 


Fertig, ee auf achevé, fait. Ich werde 
gleich vollendsfertig feyn; j'aurai bientôt acke- 
vs. Seyd ihr mit eurem. Briefe fertig ? avez- 
vous achevé votre letire?_1ft meine. it fer- 

- tig? ma befogne eß-elle faite? Ich würde heu- 
te nicht fertig werden, wenn ich alles fagen 
wollte; je n'aurois fait -, n'acheverois de tout 
le jour, À je voulois tout dire. - ® 

ertig, fignifie aufi habile, prompt, promp- 
tement, ne adroit, adroitement, we 
ig antworten; repliquer promptement. a 
beitet fehr fertig; sl travaille fort habilement. 

- Allzeit fertig einem zu dienen; ee prompt 
a fervir. Ein fertiger Redner, Schreiber, Arı 
beiter ; un habile orateur, écrivain, ouvrier. 

+ Fertig mit der Fèder; adroit à manier la plu- 
me. Fertig fchreiben ; écrire avec facilité, Er 

- kan fertig rèden; il parle couramment. 

Sich fertig machen ; s’appréter, Je er, 
s’ajufler. Fertig feyn; étre en bon point. Es 
ift fo gut als fertig; cela vaut fait. Bald mit 
etwas fertig werden; #. bald fertig machen; 
dépécher, expédier. Ich getraue mir bald mit 

- diefem Manne fertig zu werden ; j’e/pere de 
venir bientôt a bout de cet homme. : 

Fertig, verdorben feyn ; étre ruiné. Er if 
fertig; cefl fait de lui, c'en efi je Er ift mit 
feinem Gelde, Vermögen bald fertig gewor- 
den; il a mangé tout Jon bien en un article. 
Seine Frau hat ihn fertig gemacht; /a fzm- 
me l'a mis en chemije. Die Frozeite.hiben ihn 
fertig gemacht ; les procès l'ont mis à fec. Er 
ift fertig, völlig herunter; il ef obligé d'aller 
à beau pied Jans lance; il eff Jec, à fer. Er ift 

‘ fertig mit feinerKunft, er weifs nichts mehr; 
üÜ efi au bout de Jon latin, de fes rules. Er if 

fertig, er hat genug; sen a autant qu'il lui 
en faut; il ef pris de vin, Nur noch ein Glas 
darf er trinken, fo ift er fertig; # ne lui faut 
qu'un verre de vin pour l'achever. 

Fertig machen, fich putzen; s’ajufler. Ma- 
chet euch fertig! apprétez-vous ! 

FERTIGEN, (fertigen) v. a. Ich fertige - fertig- 
.te, i h. gefertiget; (pew u/..) vollenden; 
Achever, rs ae Diefer Schneider ferti 
- feine Kunden nicht; ce tailleur ns fert pas js 

atiques comme il faut. F 

FERTIGKEIT , ($ertigfeit) (die) gen. der -, pl. 
- die-en; La promptitude, faire habileté, ha. 
bitude, dextérité, facilité, perf jou; it. l'aifon- 
ce, agilité. Fertigkeit des Verftandes ; facili- 
té, vivacité de Vejprit. Er befizt eine ig- 
tigkeit in der Dichtkunft; à à {a veine fem. 
Er macht feine Verfe mit einer wunderbaren 
N il a dans Jes vers une ailance ad- 
mirable. . Fertigkeit im Reden; la fluidité du 
difcours; le don de la parole; la volubilité ds 

Fra bel le débit agréable. Fertigkeit, Gefchwin- 

digkeit, Behendigkeit der Hand, des. Pinfels; 

x la: 
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+" 4à préeffe de main. Er hat es hierin zu eiher 
+ grofen Fertigkeit gebracht; öl n'a point de pei- 
+ ne à füire telle chofe, elle lui efl devenue fami- 
+ Höre. Seine Uebungen mit einer grofen Fer- 

tigkeit bewerkftelligen ; faire fes exercices avec 
"un grand dégagement. Yertigkeit erlangt man 
* durch fleiffige Uebung; en forgeant on devient 
* forgeron; la pratique d'un métier rend un arti- 


5 er habile. 

FESS, ($eß) (der) gen. des-es, /. pl. Der 
Kropf; Les écrouelles, tumeurs malignes qui 
viennent aux glandules des porcs. | 

FESSEL, (Seffel) (die) gen. der -, pl. die-n. 
Kette, Bande; di , les fers, ceps, liens. 
Einem Gefangenen die Feffel anlegen ; mettre 
sn prifomier à la chaîne, aux fers. :In Feflein 
liegen; être aux fers. It. Feflel, Handfchel- 

“le; les menottes. Feffel; ( T. de Marine) la 
cadene;, les bas de Joie. It. Feflel; la partie du 
bas de la jambe d'un cheval entre le boulet € 
la couronne ; le paturon. It. Feflel; ( T. de 
Chaffe) l'enguichure. Die Feflelader ; la veine ti- 
biale, Pars, (fe dit des chevaux. ) Einem Pferde 
die Feffelader fchlagen; faigner un chevdi des 


quatre ars. 

FESSELN, (feffeln}) v. a. Ich feffele- fefelte, i. 
h. gefeffelt. Die Feffel anlegen; ÆEnchafner, 
mettre à la chaîne, aux fers, mettre dans les 
fers. I fe dit aufi figur. Einem das Herz fef- 
feln; gagner, enchaîner, ravir le cœur. Win 

+ Pferd auf der Weide fefleln, rüdern; entraver 

- un cheval, Feflelwund; adj. & adv. bleffé aux 

- entraves; (fe dit des chevaux.) - 
EST, (Seft) (das) gen. des-es, pl, die-e. Der 
.. Fefttag, Feyertag ; La fête. Ein hohes Felt; 
une A Me, fete folemnelle. Jahrliches Feft ; 
te annuelle. Bewegliches Feft ; jféte mobile. 
ift Feft; il eff fäe. Ein Feft begehen; cé- 
 lbrer une fête; chommer - , folemnifer une féte, 
faire la fete. It. Feft, Gafterei; un feflin, ré- 
E ER ag? de gr nn im el: 
" fefiiner, faire feflin, être en feflin, -en régal, 
. Fe grande chère, un grand repas. Das Hochzeit- 
"feft; la nôce, la fête -, le feflin des nôces. Ge- 
burtsfeft; jour anniverfaire de la naifJance. Na- 
mensfeft ; Pins d'une per[onns. Morgen ift euer 
" Namengfeft ; c'e demain votre féte. Jubelfeft; 
* jubil. Friedensieft; afions de graces folennelles 
ac la paix. On dit fig: Mit jemanden fein Feft 
1a. 


lteñ; Je divertir - , fe jouer -, Je gamjer de. 


. un; agacer qq. un. Er macht ein grofes 
: Feft daraus; il fait grand cas, grande efime-, 
“beaucoup de cas de cette chofe. { + 
FEST, (feft) adj. € adv. dieht, ftark &rc. Fort, 
‘ferme, dur; Jolide, durable, flable, immobilé, 
"intbranlabie, ferré, compaßke, impénétrable. Dar 
Boden ift feit; le terrain efi ferme. Etwas feft 
hälten; tenir une choje bien ferma. Fetes, har- 
tes Holz ; du bois dur, Der el halt feft; fs 


‘ was an der Wand feft machen ; 
" ch. contre la muraille, - 


es feftiglich; fe le crois fermement. 


- feft machen ; 
" AUS Ceps. 


‘ por 3 je me 


um profond Jommeil. 


“lement Ja parole. 


- fortifier une 
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+ dou tient ferme. Die feften Theile des menfch- 
 lichen Körpers ; les parties folides du corps lm- 
* mains. 


Das ftehet feft; cela refle,: demeure 
immobile. Er bleibt feft auf feiriem einmal 
efafsten Entfchlufs ftehen ; # ef inébraniable 


ans fes -réfolutions. une fi ifes. Das Band 
: der Freundichaft fefter ar ‚ferrer davan- 
* tage les nœuds de l'amitié: Ein fefter Korper; 


un corps compaËte. Er bleibt feft bei feinen 
Entwürfen ; 4 ef conflant dans Jes deffeins. Et- 
ermir gg. 


Feft, feftiglich; adv. fortement, fermement, 
Jolidement , durement, fidélement, con, , 
h glaube 

A! 


obfiinément, d'une maniere ferme. 
On dit figurément : Sich feft machen; # 
de charmes, Er kan fich feft machen; La 
un charie contre les armes à feu. Einen Dieb 
ifonner un voleur, le mettre. 
Er fist feft, fein Glück ift befefti- 
get; #! eff bien a one ok vor- 
À 0) rieufement.” 

andfeft; fort, nei Teile: Mann- 
feft; viril, magnanime. Nothfelt; intrépide, 


‘ hardi, prét à tout événement, Niet- und Na- 


elfeft; (T. de prat.) tenant à fer & a clou. 
ibelfeft; ver/é dans la Bible. Ein fefter Schlâfs” 
Das fefte Land; la terre 
ferme; le continent. Ein fefter Ort; une place. 
forte. - Ein fefter- Vorfaz; un deffein ferme. 


Feftgefchlagenes Tuch, Leinwand; drap, toile 
ot ıffermi fi jambes; il march 
él n'eff pas affermi fur f?s jambes; à 

- d'un pas chancelant. FA 


Er ift nicht feft auf den Beinen ;: 


auf etwas beftehen; 
ue fortement à une chofe ; perfifler dans 


MR binden, krrüpfen ; attacher, nouer, lier. 
Feft halten; tenir ferme, empoigner. Einen‘ 
«fe halten , nicht fortlaffen; tenir gg. un en. 
Jureté. Feft auf fein Wort halten ; tenir fidé- 
Er hält feft über die Ge-” 
"Setze; à obferve exaßkement les loix. Bei ei- 
-nem feft halten ; s'attacher, s'unir fortement à 
gg. un. Feft an einander halten ; tenir forte- 
ment enfembl. Sich feft an etwas halten; /e: 
"ragı Es hält felt wie Pech; (pop.) cela 


tient comme glu. 


Feft maehen ; affermir (T. d'Archit.) accol- 
der; it. rendre dur, ferme; it. (fig. ) munir, 

place; ét. charmer, rendre invul.: 
nérable par art magique. 

Felt nähen; coudre, attacher avec du fil, de 
‘Ja Joie &c. Eine Sache an die andere feft nk- 
hen ; coudre sne sho/e aves une autre. . 

Feftfetzen, feft ftellen ; po/er en fait, pre/wp- 
‚pofer ; it. affirmer, arréter, réfoudre, conclu: 
re. Ich flelle feft, ich nehme an, dafs dem 


alfo fey; je poje en fait la. oit ainf. 
N M AUD 
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Durch ein Gefetz feftftellen; établir, intradwi- 
. re par une loi. Eine Zeit, einen Termin feft- 
Setzen ;, fixer, déterminer un jour, temps.£gc. 
Einen feftfetzen; arréter, mettre en prijon; it. 
CT. de jeu) arrêter ou enfermer une Dame, un 
pion. Sich feft fetzen; s’affermir, s’ancrer, 
p.e. dans la biemveillance de qq. un. Sich an 
einen Ort feftfetzen ; s'établir, jr domicilier dans 
um endroit. ! 

Feft fitzen; fenir un: ee e ae 

reté; it, étre captif, être en prifon &c. it. tre 
si domicilié. Er fizt Het l feft zu Pferde; 

‚al wa point de fermeté à cheval. Er fizt feft 
im Sattel; sl ef bien placé fur la Jelle. 
Feft ftehen;_tenir ferme, fe tenir ferme ou 
debout fur Jes piöds. Könnt ihr nicht feft fte- 
hen; ii per pas vous tenir ferme; it. 
. perfifler , perfévérer. 
fer werden; s’affermir, Je durcir. 
FEST-ABEND, (Seftabend) (der) gen, des-es, 

pl. die-e. Der Abend vor einem Fefte; La 
- veille, vigile. - 
EESTE, (fSefte) (die) gen. der-, yl, die-n. Die 
- Feftigkeit ; Jolidité, fermeté, affwance, fu- 
reté; it. la force, à ilité; it. la confiance, 
perféverance &c.. Die Fefte des Himmels; le 


Arr 

FESTIGKEIT , ($eftigfeit) voy. FESTE. 

FESTIGLICH, (feftighidh) Eu À FEST. - 

FEST-KLEID, (atfleib) (das) gen. des - es, 
l. die-er; L'habit dé fée, de parade, de ga- 


» de cérémonie. x 
FESTLICH, (feftlih) adj. Ef adv. Solemmel, pors- 
, Jolemnellement, pompeufement, avec éclat, 
ie Feftlichkeit; {a Jolenmité, pompe, l'éclat, 


ificence , l'appareil. 

FI HE ES (das) gen. des -es, pl. 

ESTON. (£ion) de RÜCHT-SCHNUR, 

F , on) voy. - A 
ei (Seftop! 


FEST-OPF fer) (das) gen. des-s, ph. 
die-; L'offrande. 
FEST-PREDIGER, (Sefiprediger) (der) gen. der- 


Fefttagen prediget; Le prédicateur de fête. Die 
Feftpr Ne fermon r un jour de fête, : 
FEST-REC NG, (Seftrehnung ) (die) gem. 
‘der-, ph die-en. Berechnung der, bewegli- 

chen Fefte, fonderlich des Ofterfeftes ; le com- 
, fupputätions des temps qui fervent à régler 
Las eccléfiafiique. | 
FEST-TAG, (Sefttag) (der) gen. des-es, Er 
die-tage; Le jour de fête, jour férial. Ein 
“hoher Fefttag; «ne fête Jolemnelle. Die bohen 
Fefttage ; les bons jours ou les bonnes fêtes de 
année. Feft- und Werkeltage ;.. jours fériés 
& non fériés. ie 
FESTUNG, (Befuns) (die) gen. der-, pl. die- 


n; Le Fort, orterefle, place forte, titadelle. 
Ehe ungberwindiche Talking uns ris 


s, a die-. Ein Prediger, der nur an Hs 


FET. 
émipreuable. Der Feftungsbau; ls fortificati 
„Die Feftungs-Benkunft; gr Pr aeg 
BET en gras de fortification. 
TS (Setfehe) FE ‚ voy. WIEGE, 
WINDil,; rue maillot, er 
FETT, (fett) adj. & adv. Gras, graffe, grafle- 
ment. Er ift.dick und fett; il af gros &5 gras; 
. it. corpulent, dodu, rebondi, grajlouillst. Ein 
fettes, rundes, frifches Geficht; un vifage pi 
tel, vifage de profpérité. Fett, fchmiericht, 
fchmutzig, fetticht; /ale, craffeux, graiffeux, 
gras. ‘Ein fetter Ochs, Kapaun; un 5 
. Chapon: gras. Diefe Tauhen find fehr fett; ces 
guess fon dodus. Eine fette Suppe, fetter 
ohl potage, choux gras. Fettes Fleifch; 
viaude grale. tige Gewächfe ; plas- 
tes ons 
ett machen, mäften; Co Fetticht 
machen; encraffer. Den Kohl fett machen; 
faire les choux gras. Des Herrn Auge machet 
das Pferd fett; ({ 2 ) l'œil du maître engraif- 
Je le cheval. Sich fetticht, fchmutzig machen; 
s’eucuiraffer. Einen Falken fett machen; re- 
mofter un faucon. Fett werden; Nb 
devenir gras. Gär zu dick und fett w 3 
'siempifrer. Fett feyn; être chargé de gras doub- 
le. Erift wieder fett worden; 1! ef rengraiffé. 
Er wird nicht fetter davon; il n'en a pas 
plus refait, pour cela, Ein blöder Hund wird 
Selten fett; (prov.) il ny a que.les honteux qui 
pu Jamais chat emmitouffié ne prit fouris. 
- Fett werden, Fleifch anfetzen ; prendre chair. 
Einen fetten Bauch zulègen; faire du lard. 
Fette Hände haben; avoir les mains grajles, 
goiffées. Ein fetter Kopf; une téte crafjeufe. 
On dit figur. Ein fettes Land; uhe terre graf- 
Je. Eine fette Weide; un pâturage gras. Ein 
gar fetter Dienft; us emploi bien gras, lucra- 
‚tif. Ein fetter Biflen; u» auantage confidérabls, 
une bonne, gralk affaire, X 
Fett, reich; riche, ‚qui efl dans la- 
.bondance. Einträglich; lucratif, qui te 
grue) Eine fette Pfründe; une prébende, 
-un bénéfice lucratif. Eine fette Pfarre; une bou- 
.ne cure. Ein fettes Heirathsgut, Mitpift; we 
dot avantageufe. j 
: ‚Fett, dlicht, fchmiericht; on&ueux, huileux; 
: it. adipeux. Fette Buchftaben; (7. d’Imprim,) 
des caraßlöres nourris. 
FETT CR Nes H en 2 e. af 
„_(Sett) (das) gen. des- es, /. p 5 
‚fe. Schweinefett; le Jain doux. Fett, ee 
des Wildprettes;. {a venaifon. Ausgefchmolze- 
‚nes Fett; du /uif. Das Schwein bat einer 
Hand hoch Fett; /e porc a quatre doigts de 
graijje. Fett an dem Gedärme des pr ach- 
teten Viehes; ke ratis. It. Fett, Schmuz; {a 
craÿe. Schmuz in der Wolle; y. jé Juint. 
c 


Feit, womit man die Schifie ert; le 
Jusge. 


ette 0% 


moe es mm On Sn ur 


FET. 
Juage. R. Fett, Schmalz von Thieren; (en 
T. d’Apotkec.) axonge. Das Fett fchwimt al- 
lezeit oben; la graifle furnage toujours. Mit 
Fett fchmieren;.graiffer. . Das Fett abnèhmen, 
abfchöpfen ; dter la graijfe, dégraiffer. On dit 
. figur. Einem das überflüisige Fett benèhmen; 


ae gr un. k 
FETT-ADER, (Gettader) (die) gen. der-, pl. 
die-n; La vwune adipeufe. 

FETT-AMMER, ($ettammer) (der) gen. des-s, 
l. die-n; L'ortolan, petit oi/eau de pajlage. 
FÉIT-AUCE, (Settauge) (das) gen. des-s, pl. 

die-n; Se dit furtouf des chevaux qui ont les 


eux Wi nt - 
FETT-BA ‚ (Settbauch) (def) gen. des - es, 
pl. die-bäuche. Der Schmérbauch, Wanft; 
La panfe, le gros ventre. < 
FETTB UCH, (Gettbruc) (der) gen. des- es, 
l. die-brüche; Le flöatocele, la fauffe hernie. 
FÉTT-DARM, (Settbarm) voy. AT ARM. 
FETTE, (Ge) (die) gen. der-, f. pl. pes 
#2 Die Fettigkeit; La graifle; it. figur. Die 
„Fruchtbarkeit; is fertilité. lt. Die Fette, gen. 
der-, pl. die-n; (T. de Charpent.) La panne, 
. pièce de bois qui Jert d Joutenir les chevrons d'u- 
nie couverture. Fetten, Sparren zwilchen zwei 
Dachftühlen ; {4 trauée de comble. 
TN ae (Settebenne) voy. DONNER- 
B . : 


FETTEN, (fetten) v. a. mieux Fett machen; 
raiffer, mgrai er. b 

FETT-FEDER, treoer) (die) gen. der-, pl. 

_die-n; C'eff amfi quon appelle les plumes de 

. deffus le ar que lon arrache aux oies qu'on 


. veut engrailjer. 

FETT-FINNE, (Settfinne) (die) gen. der-, pl. 

. die-n; Les nageoires membraneufes des poi/- 

: fons ; it. la ladrerie, lèpre des porcs. 

FETT-FLECKEN, ($cttflecten) Ga des- 
s, pl. die-; La tache de graijle. hat Fett- 
flecken in fein Kleid ‚gebracht; il a poiflé fon 

. habit. Fettflecke ausmachen; degraijler, öter, 
faire en aller une tache de graijle, les ta- 

‚ches d'un habit, le dégraiffer. 

7 FETT-GANG, Gras) (der) gen. des-es, 

pl. Beganges T. d'Anat.) La tunique adipeufe. 
TT-GANS, (Gettgans) (die) gen. der- nf 
die - gänfe; Le pengoin, pingoin, l’oie de Ma- 
ellan; on tique de l'Amérique. 

FETT-GESTRECKE, (Gettgeftrecfe) (das) gen. 
des-s, /. pl. (T. de batteur d'or) Le dégraif- 


da re des cauchers.. 

F TT-HAUT, (Zetthaut) (die) gen. der-, pl. 
die- häute; La tunique celuleufe, membrane 

BT CHT, (fettiht) adj. & adv. Dem Fette 

. ahnlich; gras, graifeux. 


FETTIG, (fetig) ad & adv. Mit Fett befudelt; 
Sale, crajeux, Mur, graifeux, 
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FETTIGKEIT, (Zettigfeit) (die) gen. der-, & 
die-en; La graiffe. Die Fettigkeit, Dicke des 
Leibes ; Fobéfité, la corpulence. Von gar zu 

rofer Fettigkeit fterben; mourir de gras fondu. 

-Er kan fich kaum règen vor Fettigkeit; # & 

sue ras qu'il a de la eine À fe rem. 

"Die fette Materie; l'onfuofité. Die Fettigkeit, 
das Fett um den Bauch eines Lammes; le pa- 
rement; it. figur. Fettigkeit, Ueberflufs; abon- 
dance, opulence. 

FETT-KRAM, (Gettfram) (der) gen. -des-es, 

: ph Le ge Pon fait avec la chair 
de pourceau, de ins, de Jauijles &c. it. la 
boutique de charcutier. Der Fettkrämer; le 


FETT KRAUT & eh d 

| » (Settfraut) (das) gen. des-es, 

J. pl. : La grajlette, Fe ain us parce- 
ing Jes feuilles font graffes, luifantes, €ÿ qwel- 

8 paroïfent comme frottées de fuif. 

FETT-MACHER, (Settmacher) (der) gen. des - 
s ar die-; Le drapier graijlant. 

FETT-MAGEN, een) der) gen. des -s, 
pl. die- mägen; L’aboma/e, la caillette, partie 


intérieure de Ve, des bêtes ruminantes où 
RE D | 
FETT-MEN EN, (Settmänuchen) (das) gen. 
des-s, pl. die-; Petite efpècs d'argent à 
logne de la valeur de quatre deniers. 
FETT-MARKT , ($ettmarft) (der) gen. des - es, 
1. die- mürkte; Le marché au lard Efc, 
FETT-NOPPEN, (Settnoppen) (das) gen. des- 
8, /. pl. CT. de drap.) vifite ou examen du 


drap. 

FETT-SCHMELZEN, (Bettfchmelsen) (das) gen. 
des-s, f. pl. La gras-fo re, gr 

. quelle les chevaux font fujets. C’efl ume infefkion 
inflammatoire du bas ventre © principalement 
du mélentére €? des inteflins. : 

FETT-SCHWANZ, (Settfchtvans) (der) gen. des- 
es, pl. die-fchwänze; La queus groffe & graf- 
e des moutons d'Arabie. 


F TT-SPEISER, (Bettfpeifer) voy. FETT-KRÆ- 


FETT-THON, ($etttfon) (der) gen. des-es 
{np Der een L'argilée à foulons. x 
FETT-WÄRE, (Setttvaare) Ge) gm. der-, pl. 
die- nz Les marchandifes rcutier. 
FETT-WASSER, (Settivaffer) (das) gen. des- 
8, J $ L'eau où l'on a lavé la laine. 
FETT-WEIDE, (Settiveide) (die) gen. der-, ph, 
die-n; Le en pour engraijex le bétail, 
FETZE 1, (Gegen) (der) gen. des-s, pl. die-; 
Une pièce, un morceau, au, éclat, tron- 
gon, une tranche; it. Lumpen; chiffon, haillon, 
Pd ea vieux fees red Die 
etzen hängen von feinem Kleide ler; 
fon habit 7 va pér lambeaux. ak 
EF TZEN, (fegen) v. a, Ich fetze-fezte, i.h. 
gefetzet. Ungefchikt fchneiden; rss Lo 
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flader, faire des eflafilades,“ cou . On dit 
. populair. Einen mit der Ruthe fetzen; feffer 
. gg. un. Der Fetzer; (pop.) er hat einen der- 
Hé Fetzer bekommen; # a eu la fellke, le 
.fouet bien ferré. It. Er hat ihm den Fetzer 
voll gehauen; il lui donna fur le fefier. 
FEUCHT, (feucht) adj. & adv. Humide. Ein 
‚feuchtes Erdreich; un terrein humide. Die 
- feuchte Luft; Pair humide. Feuchtes Wetter; 
temps humide, pluvieux. Feuchte Leinwand; 
‘linge moite. Feucht vom Schweils; moite de. 
i gr Von feuchter Natur ; eu ber 
In einem feuchten Zimmer. wohnen; étre logé 
FEUCHT-ARSCH, (Seuchtarfch) (der) gen. des- 
-'es, pl. die-arfche; Le cormoran, oifeau aqua- 


tique. 
FEUCHTE, ($euchte) voy. FEUCHTIGKEIT. 
FEUCHTEN, (feuchten) 'v. a. Ich feuchte-feuch- 
- tete, i. h. gefeuchtet. Feucht machen; Au- 

meer, rendre humide, mouiller. ‘ Das Papier 
+ feuchten; tremper le papier. It. Feuchten, 
: anfprengen; a/per/er, arrojer, abbreuver. Feuch- 
* tende Arzneimittel; remèdes humeBlants. 


Feuchten; v. n. avec | auxil. haben. Feuch- 


tigkeit von fich geben; Fuer rendre au kumi- 
+ dité par l'évaporation; it. en T. de le, Waf- 
fer laffen; piffer, uriner, difiiller. Das Feucht- 
:_glied, das männliche Glied der Hirfche; le-nerf. 
FEUCHTIGKEIT, (Seudjtigfeit) (die) gen. der-, 
"pl. die-en; L'humidité, l'humide; it. la moi- 
“teur, le fuc. Die Feuchtigkeit der Luft, der 
Erde; l'humidité de l'air, -de la terre. Eines 
: Kellers, genezten Tuches; la moiteur d'une ca 
“vs, d'un linge mouillé. Scharfe und wäflerich- 
© te Feuchtigkeit im Geblüt; la férofité, le Je- 
‘’rum. Feuchtigkeit des Blutes; la gelée. Die 
vom Biute abgefonderte Feuchtigkeit; le ré- 
" crément, les humeurs récrémenteufes. Die wäf- 
" ferichte Feuchtigkeit im Auge; lhydaotide. Die 
‚glaferne, more Feuchtigkeit ; hyaloide. 
"Die kryliulfmifche, urchfichti; Kb ee 
Je criflallin, humeur crıftalline. Yliefiende Feuch- 
ı tigkeit; Phumeur. Scharfe, verderbte, fchäd-' 
‚Jiche Feuchtigkeit; humeur acre, corrompue,. 
maligne. Böfe, fchädliche Feuchtigkeiten, Saf- 
te. im Körper; kumeurs peccantes , cacochymie. 
* Böfe unreine Feuchtigkeit, Näfle, aus der 
Haut; fa gourme. Eiterichte Feuchtigkeit; scho- 
- rote. 'Klöbrichte Feuchtigkeit; viscofité. Schlei- 
michte, zähe Feuchtigkeit; glaire, pituite, mu- 
" silage, mucofité. Die Feuchtigkeiten abführen, * 
” zertheilen, mildern; évacuer, diffoudre, adou- 
“sir bes humeurs, déterger, chaffer, vuider. Die 
“ Feuchtigkeiten von einem Spiritus durch chy- 
miiche Arbeit abfondern ; döflegmer. Inftru- 
ment, die Feuchtigkeit und Trockenheit der 
Loft zu erforfchen; un kygrométre,-h;gro/cope. 


« 
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Die fchleimigte Feuchtigkeit; le phlegme. . Voll 
bofer Feuchtigkeit; ein a i 
FEUCHT-STEIN, (Seuctfiein) (der) gen. des- 


es, pl. die-e; L'encrier des i meurs. as 
* Fartenihiin, > ae À 


FEUER, (Gruer) (das) gen. des-s, pl. die-; Le 
feu que l'on fait avec du bois. Das Feuer 
rennt; le feu brûle.’ Feuer fangen; prendre 

feu. Feuer anzünden, lofchen; allumer, étein- 
"Are le feu. Feuer anlegen; mettre le feu en quel. 


lieu. Feuer austhun; détifer. Feuer an-. 
Erg; battre du Fe battre le fufil, Le bri- 


wet. Das Feuer anfchüren; atti/er le feu. Am 
euer braten, kochen; cuire au feu. Zum 
" Feuer verdammen; condamner au feu. Im Feuer 
arbeiten; travailler uu feu. Im Feuer vergul- 
den; dorer ay feu, par le feu. Das elementa-. 
' rifche ou. urfprüngliche Feuer; le few élémen- 
taire. Unterirrdifches Feuer ; féu Jouterrain. Cen- 
‘ tralfeuer; fea central, archée Das höllifche 
Feuer; le feu de l'enfer, feu infernal. On dit 
figur. Ein höllifches Feuer; un feu er Ein 
flammendes Feuer; le feu, la me. 
mendes Feuer; la braife; le brafier. Feuer aus- 
werfen, ausfpeien; flamboyer, jeter, vomir des 
flammes. 
Feuer, Feuersbrunft; fe feu, l'incendie, flam-. 
"mes, l'embrafement. ‚Feuer! Feuer! au feul 
Feuer rufen; crier au feu. Es ift Feuer im 
‘ Haufe; le feu a pris d la mailen. Das: Feuer 
ift bei ihm ausgekommen ; l'incendie a commen- 
: cé dans Ja maifon, le feu y a pris. Es fteht 
alles im vollen Feuer; toute la mai/on, la vil 
“le, le village eff en feu. Die Hälfte der Stadt 
.ift durchs Feuer verzehret worden; Ja moitié 
de la ville a été confumée par une incendie.  - 
© _ Feuer, (en T. de guerre) die Abfeurung des 
groben und kleinen Gefchützes; le feu, Ia fal- 
"ve. Artillerie-Feuer; le feu de l'artillerie. Feuer 
geben; faire feu, tirer, faire une Jalve. Das 
ganze feindliche Feuer aushalten; efayer tout 
le feu de l'emneini, Ein beftändiges Feuer ma- 
- chen; faire un feu continsel. Sich ins grofte 
Feuer wagen; re au plus grand feu Al-. 
* les mit Feuer und chwerd verheren; enettre 
"tout à feu € à fang, porter partout le feu &. 
ehe CT. driife.) E 
euer, (T. d’Artific.) feu, feu d’artifice. Ein 
Luftfeuer ; un feu de 20 cel i Feuer; 
: feu grégeois, ap de feu d’ Artifice qui brfile même 
"dans l'eau, 
Jont fervis les premiers. > 
Feuer, fe dit figurément du brillant, de Féclas 
“de certaines chojes ; p. e. Das Licht, der Glanz 
‚ser Edelgefteine. Diefer Diamant hat viel Feuer; 
* ce diamant jéte beaucoup de feu. s 
Feuer, certaine maladie: Der Rothlauf; Is 


frs Jain! Anteine, ardène, eryfpie, herps: 


in glim-- 


dont on prétend que les” Grecs ja 


‘FEU. 
Das wilde Feuer, Herzblattern, Nachtbrand ; 


\phlyflöne. 
. In dit figur. Der Wein hat viel Feuer; cs 
vin a du feu, pour dire qu'il a de la chaleur. 

Feuer, je dit aufi de l'ardewr & de la vio- 
lence des pafions € des mouvements impétueux 

.de l'ame; le feu, la vivacité, aftivité, l'ardeur, 
le zèle, la colère. Ein) junger Menfch en Feuer; 
um jeune homme plein feu, qui a beaucoup 
de Fury Ihre A ei find Et Feuse} elle a les 
eux pleins de feu. Das Feuer der Andacht; 
FA feu de la dévotion. Er fängt bald Feuer, c. 
à d. er wird bald zornig; 4 prend e aift- 
-ment, il a la téte près du bonnet. Er fpeiet 
Feuer und Flammen; il jette feu € flamme. 
Feuer /e dit poëti t pour fignifier la paf- 
5 fon de l'amowr. Das Feuer welches in ihm 
rennet; le feu dont il brüle. Nichts hat das 
Feuer feiner Liebe auslöfchen können; rien 
n'a pu éteindre Jes feux. 

On dit figure & proverb. Oel ins Feuer gief- 
fen, c. dd. ein Uebel ärger machen; jeter de 
l'huile dans le feu, mettre le feu aux étoupes. 
Ein gebrantes Kind fcheuet das Feuer; qui Je 
brüle une fois, Joufflera volontiers d Pautre; chat 
ou chien échaudé craint l'eau froide. Ein Feuer 
lofcht das andere nicht aus; un feu n’en éteint 
goint un auire; des rudes paroles n'appaifent 

point la colère. Das Feuer brennt ihm auf die 
Nagel; il efl réduit à l'extrémité; la nécefiité le 
prejjes il eff dans une prejlante néceffité. 
FEUER-ADER, (Seuerader) (die) gen. der-, pl. 
die-n; La veine de deffous la queue du gros 


bétail. 
FEUER-AMT, (Seueramt) (das) gen. des-es, pl. 


die-ämter; La charge ou l'emploi d’oficier pré- 
ofé aux incendies. 
FEUER-ANBETER, (Seueranbeter) (der) gen. 
des-s, pl. die-; L’ignicole, adorateur du feu. 
FEUER-ANSTALT, (Seueranftalt) (die) gen. 
der-, pl. die-en; règlement pour les in- 
cendies. En 
FEUER-ARBEIT, (Geuerarbeit) (die) gen. der-, 
}. die-en; Le travail au feu. 

UER-ARTIG, (feuerartig) adj. € adv. Ignée. 
Die feuerartigen Theile; les parties ignées. 
FEUER-BAKE, (Seuerbafe) (die) gen. der-, pl. 

die-n; Le fare; des feux qu'on allume durant 
la mit fur les tours a l'entrée des ports & le 
long des plages maritimes, pour indiquer aux 
van la route qu'ils doivent tenir. 
FEUER-BALL, (Seuerball) v. FEUFR-KUGEL, 
FEUER-BAUM, (Beuerbaum) (der) gen. des- 
"es, pl. die-bäume; Cefl ainfi qu'on appelle 
dans qu:iques Provinces tout bois de Pe ; 
st, voy. Wachholder. 2 
JEUER-BECKEN, (Beuerbeden) (das) gen. des- 
s, pl. die-; Un réchaud, 
Tom. L * 
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FEUER-BERG, (Beuerberg) (der) gen. des - es, 
pl. die-e; Le Hess 9, mehr qui vomit 


du feu. 

FEUER BESTENDIG, (feuerbeftändig) adj. & 
adv. (T. de Chym.) re Ni à l'aëtion - 
du feu. Die flüchtigen S feuerbeftändig . 
machen; fixer les Jels volatils. 


FEUER-BLASE, (Seuerblafe) (die) gen. der -, 
pl. die-n; Le puflule, échauboulures qui vien- 
nent fur la peau après s'étre brulé. 
FEUER-BLATTER, (Seuerblatter) (die) gen. 
der-, pl. die-n; Des épiny®tides, tumeurs ou 
puflules groffes comme une fève qui s'élévent la 
nuit fur la peau. É 
FEUER-BLUME, (Geuerblume) v. FELD-MOHN. 
FEUER-BOCK , ($euerboct) (der) gen. des- es, 
pl. die-bocke; Lechenet, la chevrette, le landiey, 
Ein Feuerbock mit vielen Haken; un hätier, 
FEUER-BRAND, ($euerbrand) (der) gen. des- 
es, pl. die-brände; Le tifon; it. dans quelques 
Provinces die Feuersbrunit; l'incôndie, l'embra- 


em nt. 
ré ER-BUTZEN, ($enerbugen) (der) gen. des- 
s, pl. die-; (T. d'Artific.) Blobule de fes 


d'artifice. 

FEUER--KASSE, (euerfaffe) (die) gen. der-, 
pont Le fond ou la caïiffe pour les in- 
ERGtES. 


c 
FEUER-DRACHE, (Geuerbrache) v. DRACHE. 


"FEUER-DREI-ECK, ( feuerdreie®) (das) gen. 


des-es, [. pl. (T. d'Aftron.) La triplicit ignée, 
le triangle que font le bélier, le lion & le fü 
gittaire dans uns des conflellations du zodiaque. 

FEUER-ECKE, (Feuerede) (die) gen. der-, pl. 

die-n; Le morfil, certaines paies parties die. 
cier presque imperceptibles qui reflent au tran- 
ss d'un couteas, lorsqu'on la paffé fur l@ 
meule. : 

FEUER-EIFER, (Seuereifer) (der) gen. des-r, 

J. pl. (pew uf.) Brennender Eifer; Fr courroux. 
FE ER-EIMER, (Scu:reimer) (der ) gen. des- 
5, pl. die-; Le jeau à feu, à bteindre le feu, 
eau de cuir dont on Je fert dans les incendies. 

FEUER-EISEN, (Seuereifen) v. FEUER-STAHL, 

FEUER-EISEN-AMT, (Seuereifenamt) (das) gen, 

des -es, pl. die-ämter; Ancienne charge ce 
PEmpire allemand, charge à Eswardeur ; it, 
voy. Feuerherr, 

FEUER-ESSE, (Seuereffe) Feuermauer, (die) 

gen. der-, pl. die-n. Der Schornftein; Za 

F- = it. la chaufferie, (en T. de maréchal 
errant, 

FEUER FACH, ($eu:rfich) 
1. die - ficher ; foyer. 
UER-FÆCHER, ($:uerfächer) (der) gen. des- 

5, pl. die-; L'éventoire, Jorte d'évantail fait 
roffièrement de plumrs étendues ou d’ofier Er. 
res aux cuifiniers pour allumer les charbons, 
Bbbb = FEUER, 


(das) gen. des-es, 
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FEUER-FARBE, (Seuerfarbe) (die) gen. der-, 
J. pl. La couieur de feu, fiamette; it. (en T. 
de teintur.) ratine ou ponceau faux, Feuerfar- 
ben, ride adj. & adv. de couleur de feu. 

FEUER-FÆLBER, ( euerfälber) (der) gen. des- 
8, Fe die-. Gelber eidenbaum; Lrofier jaune. 

FEUER-FASS, (Zeuerfaß) (das) gen. des-es, 

l. die- fäffer. Das Sturmfafs, die Feuerkufe, 
euertonne; La cuve, tine dont on Je Sert dans 
les incendies, 

FEUER-FLAMME, ( Seuerflamme) (die) gen. 
der-, pl. die-n; La flamme, li. Die Ado- 
nisblume; l'adonis. 

FEUER-FEST, (feuerfeft) adj. & adv. Ce qui 
réf au feu. 

FEUER-FLASCHE, ( Seuerflafche) (die) gen. der-, 
pl. die-n; (T. d'Artill, ) La bofje, bouteille de 
verre remplie de poudre que l'on allume € jette 
entre les ennemis, 

FEUER-F UNKEN, Seuerfunfen) (der) gen. 
des-s, pl. die-; /etincelle, bluette, 

FEUER-GABEL, (Seuergabel) (die) gm. der-, 
pl. die-n; Le fourgon pour attiler le feu. 

FEUER-GARBE, (Seuergarbe) (die) gen. der-, 

„pl die-n; (T.dArtill) La gerbe de feu. 

FEUER-GATTER, (Zeuergatter) (das) gen. des- 
8, pl.die-; Le garde-feu, grille de fer qu'on 


met devant le feu. 
FEUER-GEBEN, a) (das) gen. des - 
ewehres; La /al- 


5, J. pl. Das Abfeuren des 
ve, ae: 

FEUER-GELD, (Seuergeld) (das) gen. des-s, 
J. pl. Die Abgabe von einer Feuerftelle; Ze 
feuage, forte de droit & de redevance qui Je 

aie par chaque feu ou maijon. 

FÊUER-GERÆTH, GHeuergerätp.) (das) gen. 


des-es, pl. die-e; L'attirail pour les incendies. 
FEUER-GESCHREI, (Scuergefchrei) (das) gen. 


des - “eh pl. Le cri au feu. 

FEUER-GEWEHR, CSeuergetoehr) (das) gen. 
des-s, pl. die-e. Schi hr; Les armes 
à feu. 


Schiefsgew. 

FEUER-GLANZ, (Beuerglans) (der) gen. des - 

Et pl. La lueur du feu. s 

FEUER-GLOCKE, (Feuergloce) (die) gen. der-, 
l die-n; Ze tom. . 

FEUER-GOTT, (Beuergott) (der) gen. des-es, 


ré pl. Vulcain. 

UER-HAKEN, (Beuerhafen) (der) gen. des- 

5. pl. die-; La cremaillère, el cuifine; 
êt. le croc, crochst, longue perche au bout de la 
quelle il y a une pointe de fer avec un crochet, 
dont on Je fert dans les incendies ; it, Cen T. de 
de ) l'attifonnoir, 

FEUER-HEMD, ( euerbemb) (das) gen. des- es, 
pl. die-e. Das Brandhemd; Za c mile d feu, 
pièce de toile enduite des chofes Es qu'on 
ms à un vaillean ermemi pour le mettre en 

eue : 


FEU. 


FEUER-HERD, (Seuerherd) (der) gen. des-es, 


1, die-e; Le foyer; it. ätre de cheminée, 
UER-HERR, (Scuerberr) (der) gen. des-en, 
pl. die-en; L’oficier de police pour faire ob- 
Jerver les règlements en ces d'incendie, l'esivar- 
de 


ur. x 
FRE AMEL Greurtimrl) (der) gen. des- 
8, f. pl. L'empyrée, ciei empyrée. 
FEUER HOLZ. (Sruerholf) v. BRENN-HOLZ, 
Bois de chauffage. 
FEUER-HUND, (Seuerbund) v. FEUER-BOCK. 
FEUER-HÜTER , Teserhüter) (der) gen. des- 
s, pl. die-; C'ef ainfi qu'on appelle le Garde 
ui a Join du feu allumé dans les Mines. 
FEUERIG, (feuirig) voy. FEURIG. 
FEUER-K.EFER, (Feuerfäfer) (der) gen. des-s, 
!. die-; Lever luifant. Voy. Feuerichröter. 
FEUER-KATZE, (Seuerf. e) (die) gen. der-, 
pl. die-n; Le pierrier, Jorte de canon dont on 
Je Jervoit aurefis & quon chargeoit avec de 
grofles pierres. 1 
FEUER-KEULE, Lak) (die) en, der-, 
pl. die-n; (T. d’Artific.) mallue ignée. 
FEUER-KIKE, (Seuertite) (die) gen. der-, pl. 
die-n; La chaufferette, le chonffpied, couvet. 
FEUER-KISTE, Seuerfiffe) (die) gen. der-, pl. 
die-n; Le coffre à feu, coffre rempli de bou- 
lets € autres pièces de fer, dont on Je Jert fur 
les vaifeaux au lieu d'une Nine pour faire Jau- 
ter les ennemis qui abordent. 
FEUER-KLUFT, (Geuertluft) voyez FEUER- 
ZANGE 


FEUER-KNAUEL, (Seuertnanel) (der) gen. des- 
3, pl. die-knäuel; (7. d’Artill.) La pelotte à 


eu. 

FeUER-KNECHT, (Seuerfnecht) (der) gen. des- 
es, pl die-e; Le tifeur, dans les verreries. 
FEUER-KRANKBHEIT, CBeuertranfheit ) voyez 

FEUER. x 

FEUER-KRÖTE, (euerfrète) (die) gen. der-, 
pl. die-n; Le crapaud flamboyant. 

FEUER-KRÜCKE, (euerfrüde) (die) gen. der, 
pl. die-n; Le râble, barre de fer Lu = 
Jert pour remuer les charbons ardents, ou les 

ubflances que l'on calcine. 

FEUER-KRUG,, ($euerfrug) (der gen. des-es, 
pl. die-krüge; (T. d’Arlific.) La cruche à feu. 

FEUER-KÜBEL, (fut bel) FEUER-KUFE, 
voy. FEUER-FASS. 

FEUER-KUGEL, (Seuerfugel) (die) gen. der-, 

1. die-n; (T. d'Artil.) La balle à feu, bou- 
t, boulet rouge. 

FEUER-KUNST , (Geuerfunft) (die) gen. der-, 
JS. pl. La pyrotechnie. 

FLUER-LANZE, (euerlanze) (die) gen. der-, 
pl. die-n; La lance a feu, ejpice de fufte qus 
ne s'élève point 5 pris & qui Jert à mettre le 

cu à une pièce d'Artifice, 
f = FEUER- 








FEU. 


FEUER-LÆRM, (Seuerlärm) (der) gen. des- es, 
fpl. Le cri à feu. Feuerlärm fchlagen ; battre 


au ir 

FE -LEITER , (Seuerleiter) (die) gen. der-, 

1. die-n; L'échelle à feu. 

FEUER-LERM, (Seuerle:m) v. FEUERLÆRM 

"FEUER-LILIE, (Seuerlilie) (die) gen. der -, pl. 
die-n; Lelis rouge, lis de St, Sean. 

FEUER-LOCH, ($euerloch) (das) gen. des-es, 
pl. die-lücher; La chaufiere. 

FEUERMAAL, ($euermaal) (das) gen. des-es, 
pl. die-mäler; marque de brülure ; it. mar- 

de feu, tache pus » envie. 
FÉUER MÆNNCH N,( anne) (das) 
gen. des-s, pl. die-; Le feu follt, ardent, 


errant, 
FEUER-MATERIE ; ig (die) gem 


der-, /. pl. Le feu, la fubflance iguée. 
FEUER-MAUER, (Seuermaüer) (die) gen. der-, 
1. die-n. Der Schornftein; La cheminée. Die 
randmauer; le sur mitoyen. 
"FEUER-MAUER-KEHRER , (Seuermauerfebrer) 
(der) gen des-s, pl. die-. Der Schornftein- 
" feger; ke ramoneur de cheminée. 
FEUER-MESSER , (S:uermeffer) (der) gen. des 
-s, pl. die-; Le pyromètre, inflrument pour 
amefurer l'extenfion des métaux cauée par la cha- 


leur. 

FEUER-MÖRSER , (Seuermörfer) (der) gen. des 
-8, die-; Le mortier. 

FEUERN, (feuern) v. a. Ich fenere ox feure- 
feuerte , i. h. gefeuert; Füire du des brüler. 
Mit Holz Torf; bräler du bois, de la tourbe, 
In Holland feuert man mit Torf; en Hollande 
on brûle de la tourbe. It. Abfeuern ; faire feu, 
une Jalve, faire few de l'artillerie € de la mou/- 
queierie ; faire jouer l'artillerie. Ii, Losfchieflen; 
tirer, décharger une arme d feu. It. Feuern; 
v.n. av. l'aucil, Haben; donner du feu, des 
étincelles, comme un fufil ou pierre d feu, On 
dit aufi pop. Sein ganzer Leib feuret ihm; 
En un brafier que Jon corps. 

FEUFR-NAPF, (Seuernapf (der) gen. des-es, 

). die -näpfe; (T. d’Artific.) La nappe de feu. 

FEUER-OFEN, (Senerofen) (der) gen. des- 8, 

1. die- dfen; La fournaije. | 

FEUER-ORDNUNG, (Senerorbanng) (die) gen. 
der-, pl. die-en; Le règlement pour empêcher 
ou pour arréter les incendies , l'arrangement pour 
les incendies. 

FEUER-PFANNE, (Seuerpfarme) (die) gen. der- 

l. die-n; Le réchaud, le brafier. 

FEUER PFEIL, (Reuirpfeil) der) gen. des-es, 
pl. die-e; La falarique, ejpeie de dard compo- 
fes d'artifices qu'on tire contre les tours d'une 
place afiégée ou contre un vaifeau pour y met- 


tre le feu. ß 
FEUER-PFEILER , ( Beuerpfeiler) (der) gen. 
des-s, pl. die-; Une colonne Che - 


'EEUER-ROTH, (ann 
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ee ige plaque de fer qu’ 
attache contre le milieu du Ce 

me LOS, labs Ge, gr de 


trefois dans les temps Juperflitieux 

Feuerprobe, épreuve * a 5 Frl al par 

le feu, l'épreuve qu'un criminel devoit eluyer pour 
F et la verité en touchant un fer rouge. 


FEUER-PYRAMIDE, (Seuérppramibe) (di 
me pl. die-n; (T. d'Artific.) an 


Eu. 
FEUER-RAD (Beuerrab) (das) gen. des- 
die - räder ; Le rouet, pelite Be de 
quée à certaines armes a feu dont on Je fervoit au- 
trefois , qui etant appliquée für la platine de l'Ar-. 
es monlée avec une clef, fait du Jeu en 
> débandant für une pierre de mine ; it. CT. 
d'Artific.)roue de fes, girandol. Ein Waßler- 
te 2 u oleil d'eau. 
R- (Feuerregen) (à 
pl. die-; (T. d'Artific. ) ASE mb 
ae G Be, (das) geu. des-es, 
. die-rohre ñ ehr; L’ 
RARE, nant a) ya 
‚VER-RÖHRE, ($euerröhre) (die) gen. di 
den; CL ee Orpi 
porte “feu du chay u nn lo 
FEUER-ROSE, (Geuerrofe) (die) gen. der- 


die-n. DasF Eng 


euerrüsgen ; voy. Feuerflamme,- 
adj. & adv. Rouger 
comme du feu. Feuerroth werden; As 
FEUER-SAULE, (Feuerfäule) (die) gen, ere 
die-n; La ee a Neger Per 


"FEUERS-BRUNST, (Seuersbrunft) (die) gen. der. 


1. die- brünfte; Lefeu, l'incendie, Pemb 
FEUER-SCHADEN, (Seuerfehaden) €. ehe 
es -s, pl. die-fchiden; La ruine caufée par 


FRUERSCHAU 

EUE u : 

; 1a sie. re (die) gem, des. fe 
UFEL, (Seuer| ie 

der ne die-n; La N SED (die) Be 

-SCHEIN, (Zeuerfchein) ( 

es, /.pl. La lueur du few it, 

coup de few. 


er) gen. des- 


D tee CT de serg. ) le 
FEUER-SCHEU : 
craint le feu. . » (fenetfäen) adj, & adv. Qsi 


FEUER-SCHIFF, (Seuerfhiff) soy, BRANDER- 
FEUER SCHILLING, Seuerfciding}voy. FEUER- 


FEUER-SCHIRM, . (Seuerfhirm) (der) gen, deg- 


es; pl. die-e; L'éran, garde-fon, 
JER - \GE 
FEU ER , CScuerfhlange) eo. 
Bbbba FEUÈRe 


564 FEU: 


ER SCHLIEEE, (Beuerfchlippe) voy. BRAND- 
FEUER-SCHLOSS, ( SEHEN) (das) gen. 


des-es; fé die - fchlôffer ; Le reffort à rouet. 
FRUER-SCHRÔTER, (Geuerfrôtu) (der: gen. 
des -s, pl. die-; Le cerf volant, injele vo- 


lant qu'on appelle proprement Eftarbot. 
FEUER-SCHWANM, ( Seuerfthivamm ) ( der ) 
gen. des -es; pl. die fchwämme; L'agaric de 


chêne. 
PFEUER-SCHWERD , (Seuerftverd) (das) gen. 
des-es, pl. die-er; (T: d'Artific.) Le ballon. 
FEUER-SEGEN, (Geuerfegen) (der) gen. des-s, 
pl. die-; Le charme, la conuration du feu, 
formule fuperjtitieufe pour faire étvindre le jeu. 
FEUERS-GEFÄHR,, :Geuer£gefabr) die, gen. 
der-pl. die-en, Le dcxger, le rique qu'une 
maijon où ville court d'itre ixcendiér. Die Ce- 
fahr oder nahe Moglichkeit einer Feuersbrunft; 
le Kor incendie. 
FEUERS-NOTH, (Seuergnoth) ‘die) gen. der-, 
f. pl. Die Feuersbrunft; L'incendie, le feu. 
FEUER-SONNE, (Geuerfonne) (die) gen. der-, 
pl die-n; (T. d’Artific.) Le Joleil d'artifice. 
FEUER-SORGE , Sr ) voy. FEUERBEK. 
KEN, FEUERKIRE. 
FEUER-SPANNER , (Seuerfpanner) ( der) gen. 
des-s, pl. die-; La clef d'arquebuje. 
FEUER-SPEIEND, (feuerfpeiend) adj. & adv. 
Ardent, jetant des flammes. Ein feuerfpeien- 
der Berg ; un volcan, une montagne qui vomit 
des en montagne ardente, flamboyante. 
FEUER-SPIEGEL, (Seuerfpiegel) voy. Brenn- 
ee Le miroir ardent. 
FEUER-SPIES, (Zeuerfpies) voy. FEUERLANZE. 
-FEUER-SPRITZE , (Seuerfprige) (die) gen. der- 
pl. die-n; Le feringue à éteindre le few d'un in- 
cendie. 
FEUER-STAHL, (Seuerftabl) (der) gen. des-es» 
pl. die ftähle ; Le, ot ? 
FEUER-STÆTTE, (Geuerftätte) die) gen. der- 
pl. die-n; L'aire, pe où ya eu un in 
cendie it. le foyer. Eine Stadt, von fo viel 
Feuerftätten ; une ville de tant defeux. . 
FEUER-STEIN, (Dear en) (der) gen. des-s, 
pl. die-e; Lapierre a feu, le caillou à fufil, 
ierre à fufil, pierre de corne commune. it. Schwè- 
Feikies 3 pyrite. 
FEUER-STRAFE, (Seuerfirafe) (die) gen. der» 
pl. die-n; Le feu, la punition d'un criminel qui 
a été condamné à Are bridé. 
FEUER-STRAHL, (Seuerftrabl) (der) gen. des 
-es, pl. die-en; Le rayon de feu, éclair. 
RS UBCHEN , (Seuerftübchen) v. FEUER- 
FEUER-TAUFE, (Seuertaufe) (die) gen. der - 
J. pl. Le baptéme de feu. LE 28 , 


FEU. 
FEUER-THEIL, (euertheif) (der) gen. des - es, 


pl. die-e. Das Feuertneilchen, Beftandtheile 
des Feuers; Le corpufiule , la partie ignée. 


‘FEUER-THURN, (SGeuertburnt ; voy. FEUER- 
BAKE. 


FEUER-TONNE, (Beuertonne) v. FEUERFASS. 

FEUER-TOPE , (Seuertopf) (der) gen. des-es, 
pl. die-töpfe; Le pot à few it. voy. Feuerkrug. 

FEUERUNG, (Geuerung) (die) gen. der , /. pl. 
Le few que l'on entre:ient pour un certain ujage; 
it. le chaujfage. Ich mufs fo viel Holz zur 
Feuerung haben ; il me faut tant de bois pour 
mon chaujlage. Der Feuerungsort; la chaufiè- 
re, bombarde. 5 

FEUER-W/ECHTER, (Seuertodchter) (der) gen. 
des-s, pl. die-; La garde pour empécher les 
incendies. 

FEU:R-WARTE, (Seuertoarte) v. FEUERBAKE. 

FEUER-WERK, Srucrtverf das: ger. des-es, 
pl.die-e; Le feu d'artifie. Ein Ernftfeuerwerk; 
Jeu d'artifice pour la guerre.  Lufifeuerwerk ; 
eu d'artifice pour le Jpeacle; few de joie. kin 
Feuerwerk anzünden, atbrennen ; faire jouer, 
tirer un feu d'artifice ; it. le chauffage, provi- 
fion des bois Eÿc. 

FEUER-WERKER, (Beuerwerfer) (der) gem 
des-s, pl. die - Z’artificier,, pyrobolifie. 

FEUER-WERKER-BÜNDEL , ( Beueriverferbiüts 
del) (das) gen. des-s, pl. die-; La poife, le 
valet d'ingénieur à feu. : 


“FEUER-WERKER-KUNST, (Geuertverterfunft) 


ou Feuerwerkskunit, (die) gen, der-,/. pl. La 
yroteshnie. 

FEUER-WOLF , (Seuertvolf) (der) gen. des-es, 
pl.Kie - wülte; C’eflainfi qu'on appelle la bouffe de 
feu ue s'échappe d'u four avec éclat. 

FEUER-WURM, (Seuertourm) voy. FEUER- 

Re nn m: 

- » Seucrjange) (die) gen. der -, 
l. die-n; La Be tenaille. a | 

FÉUFR ZEICHE , (Feuerzeichen) (das) gen. 
des-s, pi. die-; voy. Feuermäl; it. un phé- 
nomène ignée, it, un Jigne de feu, fanal. > 

FEUER-ZEIT , ($euerzeit) (die) gen. der-, pl. 

die-en; (T. de forg.) Le temps que doit durèr 

.… Le feu, ou la cuite. i 

FEUER-ZEUG, (Feuerzeug) (das) gen. des -es, 
1. die-e; Le fufil. On entend par Feuerzeug 

tout l'attirail pour battre du feu, c. a. d. ke für 

fi, le caillou, l'amadou € la méche tout enjem- 


ble dans une botte. 
FEURIG, (feurig) adj. & adv. De feu. Feu- 
rige e am Wagen; des chevaux € des 
chariots de feu. It. Brennend ; embrafé, er 
mmé, Feurige Kohlen; charbons ardents, 
charbons de feu. Ein feuriger Ofen; une four- 
naïfe ardente. Feurige Pfeile ; traits enflammés. 
Ein feuriger Rachen; une gueule enflammér. 
Feurige Augen; des yeux rouges, Je ar 

À Incel- 


EX. 


#incellants. Ein vom Zorn ganz feuriges Ge- 
Sicht; un vi/age enlumin& de colère. YFeurig; 
fer. ) Hitzig; ardent, fougueux, furieux. 

in feuriges Gemüth ; un génie ardeni, ejprit 
fougueux. Feurige Liebe; amour ardent; it. 
june munter ; Fi a beaucoup de feu, vif, &veil- 
lé: Feuriger ftarker Wein: vin qui a beaucoup 


de feu. It. Flammend, hellglänzend; flam-. 


boyant. 

FEUSTEL, (Geuftel) voy. FÆUSTEL. 

FEYE, ($iye) voy. FEE. 

FEYER, (Geyer) 04 Feyer (die) gen. der-, /. pl. 

te, Jolemnité, célébration. Die Ofterfeyer, 

la [te de paques. Hochzeitfeyer ; la Jolemni- 
té des nöws. Die Feyer, Ruhe; le repos, T 
Jation detravail. Der Feyerburfch; ou Feyergefell; 
Le compagnon qui n'a point de beogne. Die 
Feyereichel; le gland tardif. Das Feyergeld; 
le dédommagement, ce qu'un maître paie pour 
avoir des compagnons furnuméraires. Die 
Feyerglocke; le co-vrefeu. Das, Feyerjahr ; 
Vannée Jallatique. Das Feyerkleid; l'habit des 
dimanches, de fete, de parade, de gala. Die 
ponte l'heure de loijir, de repos, de re- 
lâche. Der Feyertag; le jour de fe, la fée, 
Jolemnité. Einen Feyertag begehen, célébrer, 
chömer une fée. . Ein grofer Feyertag ; une 
fête Jolenmelle , une grande féte. Ein halber Feyer- 
tag; une petite fête, Ein gebotener Feyertag; 
une féte commandée, de commandement. Die ho- 
hen Feyertage des Jahrs; les bons jours de l'an- 
nee:  Feyer-und Werkeltage ; jours fériés €? 
non fériés. Was zum Feyertage gehüret ; fé- 
rial.- Feyertag der Handwerksleute; chomma- 
ge, jour chommable. In den Schulen und Ge- 
‚sichten; les vacances, la vacation, le congé. 
Feyertage , Ferien, Schulfreyheit haben; avoir 
campos. Faule Leute haben immer Feyertage; 
il ra toujours fête pour les pareffeux. Esilt heu- 
te Feyertag; à demain les affaires. Mein Herr 
gibt mir gar wenig Feyertage ; mon maître ne 
me laife guère chommer. Feyertäglich ; adj. 
& adv. de fée. Die Feyerung ; la Jolemmija- 
tion, célébration; voy. Feyer. 

FEYER-ABEND, Tamer (der) gen. des 
-es, pl. die-e; La ceffation du travail; temps 
après le travail fait, après qu'on a achevé Jon 
travail ou fa bejogne ; le temps de cejer le tra- 
vail; le terme du travail, de latäche. Yeyera- 
bend machen; cefér de travailler , finir Ja jour- 
née; avoir achevé fon travail, Ja befogne , Jon 

- ouvrage, achever Ja tâche. Etwas, das man 
bey Feyerabend gemacht hat; cho/e faite dans 
les heures perdues, dans les heures de loifir, au- 
trefois Feyerabend; fignifioit aufi la veille d'une 
fée. Die Feyerabendszeit; la bejogne i doit 
être achevée pour les jours de file. Der Feyer- 
abendsgefell ; le compagnon Jurnuméraire. 
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FEVERLICH, (fenerlih) adj. & adv. Soleisnel, 
Joiemnellement. Ein feyerlicher Traëtat, Ver- 
air un traité, contraßt Jolenmel. Kine Sache 

eyerlich bedingen ; vorbehalten ; fipwer , ré- 
Server une chofe Jolemnellement. Die feyerliche 
Begehung einer Sache; ia Jolemnifation. Feyer- 
lich begehen; feter , célébrer. Yeyerlich ver- 
fprechen ; promettre religieufement. Feyerlich 
widerfprechen ; protejler. 

FEYERLICHKEIT, (Seyerlichkeit) (die) gen. 
der -, pl. die-en; célébrité, folemnité, 
fefin; gala. Einen mit grofen Feyeriich- 
keiten empfangen; aller au devant de qq. un. 
le recevoir Jolemnellement. 

FEYERN, (fepern) ou Fu v. a, Ich feyere- 
feyerte, i. h. gefeyert; Feyerlich begehen; So- 
lemnijer , célébrer. Den Sonntag feyern ; célé_ 
brer le dimanche. Ein abgekommenes Felt wie- 
der aufs neue feyren; réféter. Das Gedächt- 
nifs eines Heiligen feyern ; faire mémoire d'un 
Saint. ; 

Feyern; v. n. av. l'auxil. Haben, nicht ar- 
beiten ; /e re ne pas travailler, cejjer de, 
Je repojer. Yeyern ; it. chommer, discontinuer. 
Müfsig gehen, nichts zu thun haben; re oi- 
ff, Jans travail. fans ouvrage, fans occupation, 

fe donner du relâche; durepos, étre de relais. 
Ein guter Arbeiter darf nicht hr un bon 
ouvrier ne doit point chômer. Nach ‘gethanet 
Arbeit ift gut feyern; il fait bon faire la fête 
après la bejogne faite. 

On dit figurément. Der Feind feyert nicht; 
l'ennemi ne dort pas. Die göttliche e wird 
nicht feyern ; la vengeance divine ne tardera pas. 

Einen feyern, ihm viele gute Worte g 
ihm fchmeicheln; avoir de la vénération pour 
gg. un; parler avec foumiffion, flatter, pateli- 
ner gg. un. Er will gefeyret feyn; 1 fait le 


renchéri. 

FIACKER, ( $iader ) voy. MIETHKUTSCHE; 
Le fiacre. 5 

FIBEL, (&ibel) A bc tafel ; (die) gen. der -, pl. 
die-n. Nahmenbuch; L'Abécé, petit li- 
vret qui contient l'Alphabeth. 2 

FIBER, ($iber) (die) gen. der-, pl. die-n. Die 
Fafer, das Zaferlein, Faferlein; a fibrille. 

FICHT, (fit) (er) voy. FECHTEN. 

FICHTE, (Site) (die) gen. der-. pl. die-n. 
Der en; De Die wilde Fichte; 
le pin des bois, (puvae. Fichte, Rothtanne ; 
lajpèce, pelle. eifle nordamerikanifche Fich- 
te; l'épinette blanche. Schwarze nordamerika- 
nifche Fichte; l'épinette noire. Fichten ; adj. 
€ adv. de pin. Fichtenes Holz; bois de pin, 
Fichtene Bretter ; ais de pin. Der Fichten- 
apfel, die Fichtennufs, der Fichtenzapfenz Le 
pignon, pomme de pin. Das Fichtenharz; Le 
galipot, rs -. Der Fichtenwald; la 
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for& de pins. Der Fichtenkäfer ; le charenfon 
Mr pin. Pie Fichtenlaus ; le moucheron du pin. 
Der Fichtenmarder ; ls marte des Lois. Die 
Fichtenmotte; la teigne du pin. Die Fichten- 
raupe; la chenille du pin. Der Fichtenfau- 
ger ; le chrujomèle du pin. (oifrau). Der Fich- 
tenwanderer; la phalène du pin. Die Fichten- 
wanze; la punaile du pin. 

FICKE, (Side) voy. Tafche, Schubfack; Zapochke; 
(on dit pop.) Noch bär Geld in der Ficke haben; 
avoir l'argent au poing, tout prét. In die Ficke 
ftecken ; empocher , mettre dans fa (en) poche. 
Einem in die Ficke greifen; meitre la main 


dans la poche de a um. 
FICKEN, ou FITSCHEN, (fiden, os fitfchen ) 


v. a. Ich ficke-fikte, i h. ge (pop. )- 


Mit der Ruthe fchlagen ; Fowetter donner le 


fouet, la verge, les violons. + 
FICK-FACKEN, (fidfaden) (pop.) Faire des 

intrigues. Ein Fickfacker; un grand intri r, 
qui je méle de tout. Die Ficklackerei; Fintri- 


; tromperie, fubtilité frauduleufe. 

FICK. MÜHLE, (Sidmüble) (die) gen. der-, pl. 
die-n; Le jew de merelles. Eine Fickmühle 
haben; a d'un = double mouture. 

FIDEL, ($idel) voy. EL. , 

FIEBER, (Sieber) (das) gen. des-s, pl. die-; 
La fièvre. Ein hitziges Fieber; la fièvre ar- 


denie ou chaude. Kaltes, adwechfelndes, Wech- 
felfieber ; fièvre intermittente. Schleichendes, 
langfames Fieber; fièvre lente. Bbsartiges, an- 
fteckendes, giftiges Fieber ; fièvre maligne. 
Anhaltendes Fieber ; fièvre continue. Auszehren- 
des, fchwindfüchtiges Fieber ; fièvre élique, 
confomption. Faulfieber; fièvre putride. Flufs- 


fieber ; fiövre catarreufe, lymphatique. Milchfie- 
ber; feure de lait. he er; fièvre de fup- 


aticn. Tägliches Fieber; fièvre quotidienne. 
Preitagi es Fieber; Jièvre tierce. Viertägiges 
Fieber; ivre quarte. Das Frefsfieber ; la faim 
canine, gourmandife, la bulimie. Fleckfieber; 
eure pourprée. Gallenfieber ; fièvre bilieufe. 
in Anftös vom Fieber; un accès, une atteinte 
de fièvre. Der Antritt des Fiebers; l'accès, le 
garoxisme de fièvre. Das Fieber bekommen; 
ragner (prendre) la fièvre. Am Fieber darnie- 
gr in der Hize des Fiebers liegeu; étre en 
chaleur ; être travaillé de fièvre; trembler la Ei 
.vre. Es kommt mir fo vor, als ob ihr ein fie- 
ber hättet; je vous trouve de la fièvre. Die Fie- 
berarzenei, das Fiebermittel; 
la fièvre. DieFieberbläffe, Fieberfarbe; la pd- 
leur. Yieberhaft; av. € adv. fivreux , fébri- 
le. 
vreux. Die Fieberhize; le chaud de la fièvre. 
Fieberifch; adj. €? adv. fiévreux, fébrile. Der 
Fieberklee ; le trèfle des marais, d'eau, aqua 
tique, de Caflor. Das Fieberkraut; la petite 
centaurée, fie) de terre, tertianaire, herbe aux 


' 
L 


remède contre _ 


Das Weiter ift fieberhaft; le temps ef fié-. 


_FIE. 


èvres tierces, matritaire, efpargerette, mairicale, 

ie Fiebermaterie; la matiere peccante d'où pro- 
vient la fièvre. Die Fieberrinde ; l'écorce du Pé- 
row. Der Fieberfchauer; l'accès de fièvre, le 
frémiement, le friffon, le paroxisme. Er be- 
kömmt nach dem Effen einen kleinen Fieber- 
fchauer, es froftelt ihn nach Tifche; 5! a la 
Ber de veau, él tremble après le repas. Der 

iebertag; le jour de fièvre. Die Fieberwurzel; 
le pied de veau, l'arifloloche. 

FIEDEL, ($iedel) (die) gen. der-, pl. die-n, 
( por. ). Eine Geige, Violine; Un violon. Auf 
der l'iedel ftreichen ; jouer du violon. Eine Knie- 
fiedel ; uns viole de gambe. Stockfiedel; un re- 
bec, une pochette. Strohfiedel; une échelle, rk 
gale, un clacquebois; trompette d'acier. On ap- 
pelle aufi: Fiedel; un ais d trois ouvertures 
par .les quelles on pale le cow Eÿ les mains d'un 
criminsl. Der Fiedelbogen; Farchet de violon, 
On dit froniquement : Gerade wie ein Fiedelbo- 
gen; droit comme une faucille. Das Fiedelbo- 
genbär ; le crin d’archet. Der Fiedeler; Le jou- 
eur de violon. kin Bierfiedeler, Dorffiedeler; 
un mendtrier, racleur, racle-boyau. Das Fie- 
delharz ; la colofane. 

FIEDELN, (fiebeln) v. n. Ich fiedele - fiedelte, 
i.h. gefiedelt. (pop.) Auf der Fiedel où Geige 
fpielen; Jouer au violon. A 

FIEDER-MESSER, (Siebermeffer) (das) gen. des 
-s, pl. die-; Le gréfoir, &grijoir, infirument _ 
du vitrier pour Gter les parties fi ues d'un * 
verre taillé. 

FIEDERN, (fiebern) v. a. Ich fiedere - fiederte, 
i. h. gefiedert. Einen Pfeil mit Fèdern ver- 
fehen; Garnir de plumes une flécke. Ein Bett- 
kiffen fiedern; remplir un couffin de plimes. 
Die Docken, Tangenten fiedern; empenner les 
Jautereaux d'un clavecin. On dit figur. € prov. 
Der eine fchnizt und fiedert die Pfeile und der 
andere mufs fie verfchiefen; l'un «fl l'auteur 
€ l'autre l'exécuteur de l'affaire. Fiedern, (T, 
de vitr.) mit dem Fiedermefler abkneipen, ab- 
fiedern ; ner Fiedern, ( T. de Min. ) mit 
Federn ou Keilen verfehen; sogner, affermir 
avec un coin. 

FIENG, (fieng) vog. FANGEN. 

FIGIREN, ( figiren) voy. Gerinnen laflen. Das 
Figiren des en La fixation, fixion. 

FIGUR, ( Sigur) (die) gen. der-, pl. die-en; 
La figure, la forme exit: ieure d'une chofe ma- 
térielle. Kine lächerliche Figur; une plaifante 
figure; une Jotte figure d'homme. 

Figur ; fignifie auffi Pétat bon ow mauvais ou 
ane perfonne ejl dans le morde à Pégard de fes 
affaires, de Jon credit &c. Diefer Menfch macht 
eine artige Figur bei Hofe ; cet homme fait 
une fort bonne figure d la Cour. On dit abfo- 
hument : Figur 5 pour dire D Mrs 

we 


x 


FIG. 


bonne figure, être dans une fituation confidéra- 
ble, faire beaucoup de dépenfe. 

On appelle, eine mathematifche Figur ; l'es- 
pace renfermé dans les lignes que tracent les 
Mathématiciens fur un plan pour faire leurs dé- 
monflrations. Eine geradlinige Figur; une figu- 
re seBliligne. 

En parlant de Danfe on appelle Figur, les 
diverfes fituations où plufieurs perfonnes qui 
danjent, Je mettent les unes à vlgard des au- 
tres dans les différents mouvements quelles font ; 
st. les différentes lignes que l'on Aérit en dan- 
Jant. Er weils die Figur von diefem Tanze 
nicht; öl ne Jait pas la figure de cette danje. 

Figur; Jignifie aufi la repréfentation d'une 
perfonne en peinture, en fculpture, en gravu- 
re &c. Die Figuren in diefem Gemälde find 
fchlecht gezeichnet; les figures dans ce tableau 
Jont mal deffinées. Eine nackende Figur ; une 
nudité, Figuren auf gedruckter Leinwand, 
Zeuge; l'imprimure, gaufrure, les gaufres. 
Erhöhete Figuren eines Schildes ; les bojfes. 
Kleine Nebenfiguren auf gemalten Landfchaf- 
ten; figurines. Durchbrochne Figuren in Pa- 

+ fchneiden ; découper du papier, 
Eine mit Figuren durchwirkte Leinwand; du 
linge. ouvré. Figuren mit einem warmen Ei- 
fen auf Zeug drücken; gaufrer. . 

Figur, en termes de Rhétorique, fe dit d'un 
certain tour de penfées € de paroles, qui fait 
une beauté, un ornement dans le difcours. 
Rhetorifche Figuren, os Figuren in der Rède- 
kunft; fguresr ornements dans la Rhétorique. 

FIGURAL-GESANG, (Siggralgefang) (der) gen. 
des-es, pl. die-geläaug®; La /ymphonie, le 


concert. 

FIGUREN-KARTE, ( Sigurenfarte) (die) gen. 
der-, pl. die-n; Une téte, carte d jeu qui re- 
préflente une fige humaine. 

FIGUREN-SCH 
FORMEN-SCHNEIDER. 

FIGURIR-BANK, (Sigurirbanf) (die) gen. der-, 
pl. die - bänke ; Tour ou établi de menui- 
fiers de ioge ou de marqueterie. 

FIGURIREN, (figuriren) v. a. Ich figurire-fizu- 
Tirte, i.h. figuriret; Faire des figures; it. (en 
T. de Mufique) concerter , jouer um concert; 
faire un concert de mufique. Figurirt, mit klei- 
nen Figuren A hifiorié. Der Figu- 
rift, Bildhauer ; le /culpteur , flatuaire; it. (T. 

sons ue) le concertant. 

FIGÜRL CH, (figürlih) adj. & adv. Figuré, 
figuratif, typique, tropologique, figurément, d'une 
manière figurée, figurativement. 

FILET, ($ilet) (das) gen. des-s, /. pl. (mot re- 
gu du frang.) ein aus feinem Zwirn verfertig- 
tes Gewebe ; Filet, tu, réfeau. 

FILETT, ($ilett) (das) gen. des-es, pl die-e; 


Les petits - fers, outil de relicurs de livres, 


à jour. . 


NEIDER, (Figurenfchneider) voy. . 
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FILIAL, (Gilial) (das) gen. des- es, pl. die - e. 
Die Tochterkirche ; L'aide, églife fwcurfale, 


annexe , filiale. 

FILIPENDEL-WURZ, (Silipendeltourg) (die) ger. 
der -, /.pl. Filipendule , (plante). 

FILTRIREN, (filtriren) voy. Durchfeigen; Fil- 
trer, paller, nie clarifier, dégoutter. Fil- 
trirt; coulis. Das Filtriren; la filtration, fé. 
paration, transcolation, difillation, dégouite- 
ment. Ein Filtririnftrument, Filtrirkorb, Huth, 
Sack; le filtre. Der Filtrirftein; le grais po- 
reux, la pierre à filtrer. Das Filtrirtuch; lé. 


FILZ, (il (di d pi. di Le 
Z, (8il$) (der) gen. des - es, pl. die-e; 
feutre, efpèce d'étoffe non tiffue, qui Je fait en 
foulant le poil ou la laine dont elle ef compofée. 
U Je dit auf au lieu de Huth, chapeau. Ein 
Filzhuth; un chapeau de feutre. On dit popu- 
lairement: Er hat einen alten Filz auf; il ef 
couvert d'un vieux feutre. Herunter mit dem 
Filz! d bas le chapeam. Filz der Drucker, Pa- 
pier - und Kartenmacher ; le lange, revöche, 
flautre, floutre. Filz, den die Buchdrucker 
unterlegen; le blanchet. Filz, bei Leinwands- 
druckern , die Rahmen abzuwifchen; la ma- 
niette. On dit figur. & popul. Einem einen 
derben Filz geben ; donner une vive répriman- 
de à qq. un. Ein karger Filz; un chiche, ta- 
quin, pince-maille, fordide, ladre, avare, vi- 
lain, craffeux. Das Filzbällchen ; le tampon, 
bouchon fait avec du linge. DasFilzblech, Filz- 
eifen; le baffin, outil du chapelier. Der Fil- 
zer; le courheur dans les papeteries, celui qui 
étend les feuilles fur les feutres. Der Filzflecks 
le feutre du chapelier. Die Filzgeige; le po- . 
liffoir des peigniers. Das Filzgras; le herbe cor- 
rompue par des inondations. Die Filzkappe; 
le Jac ow pochette où tombe la limaille: Der 
Filzkègel, Filzkern, Filzgern ; le lambeau, la 
feutrière, CT. de chapel.). Ein Filzkleid; um 
habit de feutre. Das Filzkraut ; la cufcute, 
outte-, angoure de lin; barbe de moine, (her- 
e). Die Fılzlaus; le morpion. Der Filzma- 
cher; le feutrier. Der Filzmantel; le manteau 
de feutre. Eine Filzparuque; une perruque tei- 
gneufe. Die Filzfchuhe ; les fouliers feutrés; 
chauffon, chaujlons de feutre; Jouliers de feu- 
tre. Die Filzfohle; la femelle de feutre. Die 
da les ed Pre Der Filzftös ; 

" (T. de papet.) la e eutres , por/e-laine; 
it Ç Far Hi ) le prejite. Die tel 
it. das Filztuch; {a feutriere, (T. de chapel.). 
Die Filzwolle ; le feutrage. 

FILZEN, (filgen) v. a. Ich filze-filzte, i. h. ge- 
filzet; Feutrer. Diefer Sattel ift gut gefilzt; 
cette jelle eft bien feutrée. Ih Filzen; (en T. 
de chapel. ) baflir, feutrer, rentrer ; marcher 
une capade avec la carte. Ein Tuch filzen, rau- 
hen; garnir. Tuch, das recht gut und + 

icht 
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licht gefilzt ift; sm di 
Hüte; des bafliages. It. Figur. Filzen, aus- 
fenftern; chapitrer, cenfurer, réprimander. Das 
Filzen ; le feutrage. 

FILZIG, (filjig) adj. & adv. geizig; Chiche, mes- 
ven vilain, ladre, tenace. Sehr filzig feyn; 
éfiner, être fort ferré. Er ilt überaus filzig, 
ein rechter er, Knicker; il eff large des 
Be 3 il Jerre Jes vieilles La ya 3 il écor- 
cheroit wn pou pour en avoir la peau. Filzigs 
adv. chichement, Jordidement, vilainement, mes- 
quinement, taquinement. Filzig lèben; vivre 
eigen , se Une crafeux. Die Fil- 
zigkeit, der Geiz; la Kine, mesquinerie, la- 

ne chicheté. RR £ 
MMEL, (Simmel) (der) gen. des-s, /. pl. 
Femmel; Ze chanvre femelle. .It. Der Fa 
Br die-n; (T. de Min.) un coin de fer. Der 

immelfäuftel, Fimmelpäufchel ; ia maje. 

TIMMELN , (fimmeln, v. a. Ich fimmele-fimmel- 
te, i. h. gefimmelt ; Cueilir ou arracher le 
chanvre mâle. 

FINAL, (Sin) voy. ENDE. 

FINAL STOCK, : Sinalftoct) (der) er des - es, 
pl. die-ftocke; (T. d’Imprim.) Le cul de lam- 
pe, fleuron qui Je met à la fin d'un livre, d’un 
chapitre &c. 

FINANZ, (finang) (die) gen. der -, pl. die-en. 

Voy. Einkünfte; Les finances. Die Finanz- 
kammer; la chambre des finances, du tréfor. 
.Ein Finanzrath ; un con/eiller aw direfloire des 
finances, confeiller des finances. Das Finanz- 
wefen; Les finances, affaires de finances. Im 
Finanzwefen erfahren; homme de finance, fi- 
nancier. 


bien garni. Gefilzte 


FIN. 


for. Ich habe meine Uhr wieder gefunden ; j'ai 
retrouvé ma montre Einen ungefehr finden; 
trouver ou rencontrer # un par hazard. Je- 
mand zu Haufe, am Tifche, im Bette finden ; 
trouver m au pis ou chez lui, à table, au lit, 
Er fand ihn auf dem Wege; ile trouva dans le 
chemin. Einen geneigt, willig, unwillig finden; 
trouver qq. un favorable, prompt, dificile. Einen 
fchuldig oder ne unie trouver gg. 
un ou innocent. Etwas gut, übel ge- 
than finden; trouver une chofe bien-, malfaite. 
Etwas fchön, theuer finden ; trouver beau, 
cher. Ich finde diefe Wäre hier viel theurer, 
als anderswo; je trouve cette marchandife plus 
chère ici qu'ailleurs. Ich finde diefen Wein fehr 

t; je trouve ce vin fort bon. Ich finde fie 
nicht fo fchön, als ich mir eingebildet ; je ne 
la trouve pas fi belle, que je. me l'étois imaginé. 
Luft, Vergnügen an etwas finden; trouver 
du plaifir, de la Jatisfaßlion à une chofe. 

Finden, fehen; voir. Ich finde nicht, wie 
der Sache zu rathen; je ne vois où trouve point 
le moyen de remédier à cela ; je n’y vois point de 
remède. Es kan nichts fchoners gefunden wer- 
. den; sl ne Je peut rien voir de plus beau. Wir 
nie in Gefchichten; nous voyons dans 
hifloire. 

‘inden, erfinden, erdenken ; inventer. Ent- 
decken ; découvrir. Ein neues Land finden; 
découvrir une terre inconnue. 

Einen finden, ertappen ; atirapper qq. wm. 
Ich will dich fchon finden ; je t'attraperai 
bien, tu ne m'échapperas pas; tu me le paieras. 
Gott: weifs die böfgn fchon zu finden; Dies - 
ne laifle pas les möthants impunis. 


FINDE-BUCH, (inbebuch ) (das) gen. des - es 
ph die- RS, Das ee L’inven- 


taire. a 
FINDE-GELD, ou FINDEL-GELD, (Findegeld, 
ou Sindelgeld ) (das) gen. a Re La 
trouvaille. Ein gutes Findegeld veriprechen; 
ar une bonne trouvaille. 
FINDEL-HAUS, (Sindelbaus) (das) gen. des- 
er pl. die - häufer; L'hôpital des enfants trou- 


is, 
FINDEL-KIND, (Sinbelfind) (das) gen. des- es, 
1. die-er; as trouvé, expofé. 

FINDEL-MUTTER, ( Sindelmutter) (die) gen. 
der-, pl. die-mütter; La femme qui a Join 
des enfants trouvés. 

FINDEL-PFLEGER, (Gindelpfleger) (der) gen. h 
des-s, pl. die-; L'intendant ou infpeReur aux Sich in etwas finden, begreifen ; compren- 
er trouvés, dre. lch kan mich nicht darein finden; je n° 

FINDEL-VATER, (Sindelvater ) (der) gen. des  comprens rien. Er weils fich in fein Glüe 
-8, pl. die- väter ; L'économe d'une maifon w zu finden ; Ar bien de fa fortune, 
d'enfants trouvés. Er kan fich in den Handel nicht finden; s ne 

FINDEN, (finden) v. a. irr. Ich finde-fand, Jubj. Jait pas Je tirer de cette affaire; il ne Jait 
fände, i. h. gefunden. Treffen, antreffen, be- pas en profiter, il ne l'enterid point, ne la com- 
gègnen. Einen Schatz finden; Trouver un tré prend pas. Sich 


Sich finden, fchicken ; s’accommoder, Je faire. 
Sie weifs fich gar nicht zu finden; ele eff fort 
embarraflée de ja perjonne. 

Sich finden , antreffen; fe trouver, fe rem 
contrer. Es finden fich Leute, man findet Leu- 
te, welche-; il ya des gens qui-. Das. 
findet fich an dem und dem Orte, in dem und 
dem Buche; cela Je trouve en un tel lieu, dans 
un tel livre Es finden fich viel Schwierig- 
keiten; il Je trouve ou rencontre bien des diji- 
cultés. Das findet fich nicht fo; on trouve 
cela n'efi pas ainfi. Ich will mich fchon fin- 
den; je trouverai bien le lieu, Pendroit. Das 
wird fich fchon finden; cela Je trouvera, vim- 
dra en Jon temps ; cela Je trouvera un jour. 


FIN. 


Sich bei jemand finden, einfinden ; fréquen- 
ter qq. un, Je trower; it. avoir commerce avec 

. @q. un. Sich Zu jemanden finden, feine Par- 
thei nehmen, auf feine Seite treten ; entrer, 
fe meitre dans le parti de gq. un. Man findet 
immer Leute bei ; id y a toujours du mon- 
de chez lui. 

Sich finden , darbieten ; s'offrir. Es finden 
fich immer neue Hindernifle; :} s'offre toujours 
de nouveaux cbflacles. 

FINDER, (Sinber) (der) gen. des-s, pl. die-; 
Qui trouve, qui découvre; it. x en T. de Chajle) 
le trouveur, abboyeur, chien de quête. 

FINDIG, (findig) adj. © adv. (T. de Min.) Fin- 
dig machen ; trouver. 

FINDLING, (Sindling) voy. FINDEL-KIND. 

FINDUNG, ($indung) (die) gen. der -, pl. die- 
en; L’aflion de trouver. Das Findungsrecht ; 
le droit de trouvaille. 

FINGER, (Singer) (der) gen. des-s, pl. die-; 
Le doigt. Die fünf Finger an der Hand; les 
eing doigts de la main. Der Zeigefinger; le 
doigt d’après le pouce, indice, indicateur. Der 
Mittelfinger; doigt du milieu, le long, le grand. 
Der Gol er; doigt annulaire, médecin. Der 
Obrfinger, kleinfter Finger ; doigt auriculaire, 
petit doigt. Mit dem Finger zeigen; montrer 
du doigt. Mit dem Fingern auf einen weifen; 
monirer qq. un au doigt, méprifer qq. un. Die 
Finger krachen laflen ; faire craquer les doigts. 
Mit der Fingerfpitze anrühren ; foucher du bout 
du doigt. Étwas an den Fingern hèrrechnen, 
hérzäblen; compter par jes doigts, Jur Jes doigts. 
Das ift Gottes Finger; cela vient de Dieu, c'eft 
de doigt de Dieu. 2 F 

Eines Fingers breit, fingersbreit, lang, dick ; 
de la largeur, longueur, grofleur du doigt, 
large d'un doigt. un travers de dass Der Dè- 
gen ift ihm drei Finger tief in den Leib gedrun- 
gen; l'épée lui ef entrée trois doigts aans le 
corps. Nicht eines fingersbreit von etwas ab- 
gehen; n'en pas rdre. Fingersdick; épais 
d'un doigt, de l'épaiffeur d'un doigt. Sie hat 
fich fingersdick gefchminkt; elle a un pied, ou 
deux doigts de fard, de p'âtre fur le vijage. 
On dit figur. Er hat es fingersdick hinter den 
Ohren; ce un innocent fourré de malice. Vier- 
fingerbreit ; l'étendue de la main, la palme. 

Auf den Fingern hèrfagen; avoir fur le bout 
du doigt. Das kan ich auf dem Finger herfa- 

en; je fais cela Jur le bout du doigt. Auf die 
Roger klopfen ; donner fur les doigts, fur les 
ongles, réprimer l'injolence de qq. un. kinem 
au die Finger fehen; avoir l'œil ue gg. un, 
objerver fe conduise, prendre garde d Ja con- 
duite. Durch die Finger fehen; conniver, dif- 
fimuler, Je bander les yeux, ufrr de connivence, 
d'indulgence. Etwas aus den Fingern faugen; 
inventer, conérouver gg. ch Die Finger wor- 

Tom. L Do 
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nach lecken; (pop.) s’en lécher les doigts. Das 
fchmekt fo gut, dafs man alle Finger darnach 
lecken möchte; ce ragoût efl.fi bon, qu'on s'en 
mangeroit les pouces. Das ift nur Zum Finger- 
lecken; on n’en a qu'à léche-doigt. Die Finger 
überall haben wollen; fourrer le nez partout, 
Je mêler de tout. Wenn man ihm einen Fin- 
ger giebt, will er die ganze Hand haben; f 
on lui donne un doigt, il en prend long comme 
le bras; fi vous lui donnez un pied, il en pren- 
dra quatre, Er hat krumme Finger; sl à les 
mains faites en chapon rôti, il ef fujet à déro- 
ber, il ef dangereux de la main. Er ilt fo 
gefchmeidig ‚ man könnte ihn um den Finger 
winden; 4 ef doux, fouple, comme un gant. 
Das hat mir mein kleiner Finger gefagt; cef 
mon petit Sr qui me Va dit; je le Jai par 

FINGER-BEIN | Fingerbein) (à 

ER- » (Singerbein) (das) gen. des- 
pl. die-e. Der Knöchel; we €, a 
qui compofent les doigts de la main & du pied, 

FINGER-FISCH, SSingernfh) (der) gen. des- 
es, pl. die-e; Le polynème. 

FINGER-FORMIG, (fingerförmig) adj. & adv. 
En forme de doigts. Fingerförmige Blätter; 

ae digitées. x 

FINGER-GELENK, (Singergelenf) (das) gen. 
des -es, pl. die-e; Za jointure, l'article. 

FINGER- -SCHUH, (Singerbanbfub) (der) 
gen. des-es, pl. die-e; Le gant qui couvre 
chaque dis en particulier, 

FINGER-HUT, (Singerbut) (der) gen. des- es, 
pi die-hüte; Le dé, le pousier. Ein Finger- 

ut voll Wein; um doigt de vin. Die Finger- 
en 3 la digitale, gant de notre dame, 
nte. 

FINGERIG, (fingerig) adj. & adv. Finger ha- 
bend; Ki a des doigts. 

FINGER-KUPPE, Cöingerkuppe) (die) gen. der- 

1. die-n; (peu w/.) Le bout de doigt. 

FINGERLING, (Singerling) (der) gen. des-es, 
pl. die-e; Le doigtier ; it. la canaffière, rofe de 
gouvernail, : | 

FINGER-MÆUSLEIN, ( el) (das) 
gen. des-s, pl. die-; mu/cle des doigts. 

FINGER-MUSCHEL, ($ingermufchel) (die) gen. 
der-, pl. die-n; Le manche de an ln 
marin, coutelier, (coquille.) 

FINGERN, (fingern) v. n. Ich fingere - fingerte, 
i. h. gefingert. Auf einem Inftrument fpielen; 
Doigter, toucher un in t, le clavier, le 
luth. It. Fingern, mit den Fingern fpielen, 
betaften ; jouer des ce 

FINGER-RECHEN-KUNST,, (Singerredhenfunft) 

* (die) gen. der-, f: pl La daftylonomie. 

FINGER-REIF, (Singerreif) où Fingerring, (der. 
gen. des-es, pl. de. e; La bague, el 

jonc. 
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FINGERS-BREIT, (finger&breit) FINGERSDICK, 
NGER 


. FI ; 
FINGER-SCHNALLE ingerfdhnallk) voy. NA- 
ne » (Eingerfchnalfe) voy 
FINGER-SCHNECKE, (Singerfchnede) (die) gen. 
: der-, pl. die-n; Le jambon digité, (coquille.) 
FINGER-SPITZE, (Gingerfpige) (die) gen. der- 
pl. die-n; Le bout, l'extrémité des doigts. 
FINGER-STEIN, et (der) gen. des- 
Ss pl. A n bélemnite, rn Le fossé 
conique fort allongée. uelques Naturalifies pré- 
tendent que la Pd ef um minéral, & "au 
- tres difent que c'efi une pétrification originaire 


du règne animal. 
FINGER-STÜCKE, (Singerflüde) (die) Les four- 
un gant entre les doigts. 


chettes, les parties 

FINGER-WURM, (Gingertourm) voy. NAGEL- 
RE D (a qd 

- (Fingers (die) gen. der- 

pl. die-en; Les nombres D Ain sr I jus 


qu'à 9. 

FINGER-ZEIG, (Singergeig) (der) gen. des- 
es, pl. die-e; few u doigt, l'avis. 
mL nur einen Fingerzeig geben; montrer 

u doigt. 

FINK, ($inf) (der) gen. des-en, pl. die-en. 

Der Buebfink; Ze pinfon, petit oileau, 


PE 
le bec fort gros & fort dur. Der Bergfink ; le 


pinfon montain, pin/on des ardennes. Der Di- 

ftelfink ; le chardonneret, pinfon de na 

Blauküpfiger Diftelfink, dreifarbiger;Fink; pin- 

Jon de trois couleurs. Flachsfink, Kraut 5 

la linotte. Rother fenegallifcher Fink ; le féné- 
ali rouge. Geftreifter Fink; Jet rayé. 
lutfink; bouvreuil. On dit figur. Du bift mir 

ein lofer Fink; tu es un plai/ant arbalétrier. 

Der Finkeljochen; Cpop.) le brantevin. Der Fin- 

kenbeifser; le petit écorcheur. Der Finkenfalk, 

Finkenhabicht, Sperber; l'épervier. Das Fin- 

kengarn, Finkennetz; le filet à prendre les pe- 

tits oifeaux. Der Finkenherd Vogelherd; Fai- 

re. Das Finkenhorn, Wallergelebirr an den 
Finkenbauern; Fauget. Ein Finkenritter; (T. 
de mépris.) un on: Kaifer Heinrich der 
Finkler; Henri l'orfeleur. 

FINNE, N gen. der-, pl. die-n; 
Petite Eevure d'une bube qui vient au vifage; 
le bourgeon, bouton, la puflule, tanne. Eine 

° Blutfinne; un furonde, It. Finne; une ladre, 
un grain de lèpre, marque de ladre. Ein 
Schwein, fo Finnen hat; un cochon ladre, Die 

‘ Schweine befehen, ob fie Finnen haben ; lan- 


gusyer. : 4 
n appelle auf Finnen, les arrétes ou nageoi- 

res des poiffons. 
Finne, s'appelle aufi dans quelques Provinces 
la pointe, le Jommet d'une montagne. It. Die 
Seite eines Hammers, dem Kopfe g&- 


Je 


FIN. 


en über; {a panne. It. Ein kleiner fpitziger 
LA el, Zwecke; unclou. . 
inne, eine fumpfigte Gegend, Fehn; (pew- 


; #2 un marais, 

FINNE, (Binne) voy. FINN-LÆNDER. 

FINNEN, (finnen, v. a. Ich finne - finnte, i. h. 
gefinnet. 2. Abfinnen, mit der Finne des Ham- 
mers bearbeiten; (peu u/.) marteler. 

FINN-FISCH, (Finnfifch) (der) gen. des-es, pl. 
die-e; Efpèce de baleine, poiffon de mer. 

FINN-HAMNER, (Ginnbammer) (der) gen. des- 
8, pl. die- hammer; marteau d'orfévre. 

FINNIG, (finnig) adj. €? adv. Voll Finnen; Bour- 
eonné, boutoiïné, Ar plein de puflules. 
On dit d'un buveur: Er ift finnig, er hat ein 
finniges Geficht; il ef? enlumind de boutons. It. 
En; iges Schwein; un cochon ladre, Jur- 


FN LAND, (Ginnlanb) La Finlande. Ein Finn- 
länder; un finlandois. Finnländifch; adj. & 
adv. finlandois. Ein Finnlappe; un finlandois 


de gr 
FINSTER, (finfter) adj. & adv. Dunkel; obfcur, 

ténébreux, Jombre, touffu, noir, obfcurement, 
triflement. Eine finftere Nacht; une ob/cure, 
ténébreufe nuit. Eine finftere Wolke; une nue 
obfcure. Ein finfterer Tag, finfteres Wetter; 
um jour, temps Jombre, obfcur. Eine finftere 
Kammer; une chambre objcure, fombre. Fin- 
fter werden; s’ob/urcir, fe faire obfcur, Es 
ift ftockfinfter; on ne voit goutte. ÿ 

Finfter, (fig.) verdrüfslich, mürrifch ; /om- 
bre, ee morne, ki Par At a 
rig; trifle, chagrin, ique. Ein finfte- 
Fi kind un vifage Job» rie Finftere 
Gedanken; pen/ées ténébreu/is. Ein finiterer 
Menfch; un me bourru. 

Finfter, (en T. de Chaffe) das finftere Zeug, 
das dicke Jagdzeug; les toiles, pans de rets. 
Finftere Holzer, Nadelhölzer; une forét de pins. 

Den Ofen finfter führen, (en 7: de Min.) 
kein ftarkes Flammenfeuer machen; modirer 


le feu, 
fe Katzen fehen im Finftern; les chats voient 
dans l'obfcurité. Im Finftern gehen; marcher 
dans les ténébres. Im Finftern tappen; aller d 
tätons. Im Finftern find alle Katzen grau, al- 
le Kühe fchwarz; la nuit tous chats Jont gris. 
FINSTER-NISS, (Sinfternig) (die) gen. der-, pl. 
die-e. Die Dunkelheit; RR les andren. 
Die Finfternifs der Nacht; les ombres de la nuit. 
L.(T.d. he Verfinfterung der Sonne und 
des Möndes; Pob/curcijfement, l'éclipfe. On ap- 
pelle auf Finfternifs; l'obfcurité, manque de 
clarté. It. Blindheit des Verftandes; aveugk- 
ment. It. Die Ungewifsheit; lincertitude, Ich 
fehe in der Zukunft nichts als Finfterniß ; je 
se vois dans l'avenir qu'iwertitude, It. (em 


FIR. 


T. de la Bible) Kinder der Finfterhils; enfants 
de l'enfer. . Ri 
ae (Sinte) (die) gen. der-, pl. die-n. Die 


FIPS, (S$ıp8) (der) gen. des-es, pl. die-e. (pop) 
er Sat: La chiquenaude. 
FIRMAMENT , (Sirmament) (das) gen. des-es, 
pl. die-e. Der tichtbare Himmel; Le firma- 
ment, le ciel étoilé. 

FIRMEN, (met ) o% firmeln, v. a. Ich firme - 
firmte, i. h. gefirmet; Confirmer; it. admıni- 

er, donner la confirmationd... Die Firmung, 

Firmelung; Ja corfirmation. | 

FIRMER, (irmer) (der) gen. des-s, pl. die-; 
C'eft ainfi qu'on appelle dans quelques Provinces, 
le nettoyeur de privés; le vuidangeur. 

FIRN, (firn) adj. & adv. Se dit proprement du 
vin; vieux, de Fannée pallés. Voy. Fern. 

FIRNISS, (Girnif) (der) gen. des-es, pl. die- 
e; vernis. Venetianifcher Firnifs, vernis 
de peintre, Firniis der Rene 
grund; vernis de graveur. Firnifs zum Malen; 
huile graffe, ficcative. Der irnifsbaum, Fär- 
berbaum; le vernis. Die Firnifsblafe; {4 mar- 
‘mite des peintres dans la quelle ils préparent le 
vernis, Der Firnilspinfel; le pinceau de ver- 
will ur. 

„FIRNISSEN, (firniffen) v. a. Ich firniffe - firnifs- 
te, i h. gefirnifiet. Mit Firnifs überziehen; 
Vernir, vernijjer, enduire ou couvrir de vernis. 
Das Fırniflen; {a verniffure. Der Firnifler, le 


vernijleur. . ; 
FIRSIE, (Sirfle) (die) gen. der-, pl. die-n. 
” Der Gipfel eines Berges; Le fommet, le haut 
d'une montagne. It. (en T. de Mine) Der obe- 
re Theil eines Stollen; le deffus du conduit de 
la mine. It. Die Spitze eines Daches, die 
Schärfe eines Daches, der Länge nach; /a tafte, 
arréte d'un toit. Der Firftbalken; le fafte. 
Das Firftenerz ; le minéral de dejJous la Jurfa- 
ce. Der Firftennagel; Le clou de tuile faftière. 
Der Firitenftämpel; l'étrefillon, pièce de bois qui 
Jert d'appui, (T. de Min.) Der Firftenftein ; 
l'ardoife faîtière. Der Firftenziegel; la tuila 
faîtière, l'enfafteau. 
FISCAL, (Gigcal) (der) gen. des-es, pl. die- 
. Cle; Le fifcal, amendier, procureur fifcal, avo- 
cat fifcal. Das Fifcal-amt; le fic. 
FISCH, (Gif) (der) gen. des-es, pl. diee; Le 
| ons Der EI tee Bachffch; oiffon de riviè- 
re. Fifchinfüfsen Waflern; poiflon d'eau douce. 
Sefifch ; poiflon de mer, la marée. Grofe Séfifche ; 
grande marée. Kleine S£fifche ; petite marée. Flie- 
ender Fiich; poiffon volant. Frifche gens Fi- 
e; poijlon Fi, Jalt. Gebackene Fifche; de la 
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friture. Kleine zum Effen untaugliche Fifche, 
fchlechte Fifche; poiffonaille, fretin. Fifche 
ausmachen, abfchuppen ; dventrer, écailler le 
ifon. Fifche im Mehl umwenden; fariner. 
ine Schüffel voll Fifche; un plat de poiffon. 
On dit prov. Geld für die Fifche; il faut payer. 
Das find faule Fifche ; il y a anguille fous ro- 
che, c’ejl une excufe frivole Fifche wollen 
fchwimmen, auf Fifche mufs man trinken; poif- 
Jon Jans boijlon efi poifon; après ou fur le poif- 
Jon le vin ef In einem folchen Wafier 
Acht man folche e; telle eau, tels poijlons. 
Gefund wie ein Fifch; frais comme un gar: 
Fifche, (en T. d'Ajiron) das zwblite Zei- 
chen des Thierkreifes; les poiffons, un des 
fignes du Zodiaque dans lesquels le Joleil entre 
au mois de Février. 
Die Fifche, (T. de ferrur.) la fiche, petit 
morceau de fer ou d'autre métal fervant à la 
enture des portes, des fenêtres Eÿc. it. l'étam- 
aie, pièce de bois qui Jert à arrêter & affer- 
rSCH ARS (8 à L 
-AR, ($ifchaar) (der) gen. des - en, pl. 
die-en. Der Eilchadlers LE pécheur, asg- 


le de mer. 

FISCH-ANGEL, (Gifangel) (die) gen. der-, 
l. die-n; L'hamecon. 

FISCH-BAND, (Gifcbanb) (das) gen. des-es, 
}. die-bänder; (T, de Jerrur.) La fiche. Ge- 
ripte Fifchbänder; des fiches coudées. Fifch- 

bänder mit einem Dorne; fiches d broche. Mit 
einem per mit Gewinden, ein Paterno- 
fterfifchband ; une fiche à vaje. 

FISCH-BANK, (Gif@banf) (die) gen. der-, pl. 

die-bänke; La poiflonnerie, le lieu où l'on vend 


les Em 
FISCH-BAR, (fifbar) adj. & adv. Wo Fifche 
find; Poiffonneux. 

FISCH-BÆR , (S'fbdr) (der) gen. des-en, pl. 
die-en; L'ours ichthyophage, ours pähcur. 
FISCH-BÆRN, (Sifhbärn) (der) gen. des-es, 

1. die-e. Der Fifchhamen; La trouble d pécher. 
Fi Lues (Bifhbebdltir) u FISCA- 


HA . { à 
FISCH-BEIN , (Sifchbein) (das) gen. des-es, /. 
1. La baleine, côte de baleine. Eine Schnür- 
Front mit Fifchbein fteifen; garnir de baleine 
un TE de jupe. \Veilles Fifchbein, Knochen 
der Sékatze où Méripinne; l'os de /eche. Yifch- 
beinern; adj. € adv. de baleine. Der Fifch- 
beinreiffer, Fifchbeinfieder; le fendeur de fa 
nons de baleine. Der Fiichbeinrock; la jupe de 
baleine, à baleine. 
FISCH-BLASE, (Sifchblafe) (die) gen. der-, pl. 

die-n; veffie de poijlon, panier. 

FISCH-BRETT , (Gifcbrett) (das) gen. des-es, 
l. die-er; L'ais d éventrer, d écailler le poifon, 
FISCH-BRUT, (#ifhbrut) (die) gen. der-, f. 

pl Die Jungen der Fifche, junger Satz; 
Cecca peuple, 
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peuple, nourrain, frai, la feuille, fillette, Da- 
levin, alevinage, le LE CARE Fifch- 
brüt befetzen; peupler un étang. 
FISCH-BUCH, (Fifehbuch) (das) gen. des-es, 
pl. die- bücher; L'ichthyologie, livre qui traite 
l'hifloire naturelle des poiffens ; 3 it. l'état ou in- 
 ventaire des étangs €ÿ rivières d'une terre. 
FISCH- ee T I „gg ifchbutte) FISCH-WANNE, 
FISCH. DAMM, ifchdanım) (der des-es, 
1. die - M Er Fin, 2 parc. 


FISCH-DIEB, (Sifehdieb) (der) gem. des-es, pl 


die-e; Le voleur de poiffons. 
FISCHELN,, (fifcheln) fifchenzen, nach Fifchen 
riechen ; Ce eu uf.) Sentir le poillon. 
FISCHEN, Cher v. a. Ich ER - fifchte, i. 
h. gefifchet; 3 Päher. Mit der Angel, mit dem 
Netze fifchen; pécher d la ligne, au filet; it. 
er d lhameçon, avec des filets. Einen 
eich fifchen; pécher un étang. Perlen, Ko- 
rallen fifchen; pécher des perles, du corail. Fi- 
fchen, (figur.) gewinnen, erfchnappen ; gag- 
ner, attraper, pr ne pécher. Bei diefem Han- 
del if nicht viel zu fifchen; #{ n’y a pas beau- 
coup à gagner dans cette affaire. Im Trüben fi- 
fchen; pécher en eau trouble, profiter du dés- 
ordre des affaires d'autrus. Das Fiichen ; la pé- 
* che. Sich mit dem Fifchen ernèhren; vivre de 
* tapéche. DieFifchen, Holzer, womit "der Matt- 
baum auf dem Verdecke an den Seiten befe- 
re ad les étambraies, étambres, ferres 


rs (Sicher) (der) gen. des-s, pl. die-; 
r ; it. le fou, oijean aquat 
net AUT, (Sifheramt) voy. "ISCHER- 


ESCHER. BAUM, (Sifcherbaum) (der) gen. des- 
s, pl. die- baume ; Le toupelo, arbre qui vient 
dans les eaux € qu'on trouve en Virginie. 

FISCHER-ERBE , (Sifererbe) (das) gen. des- 
es, pl. die-; en ainfi qu'on appelle dans quel- 
ques erg terre on le Len héréditaire 
d'un er 

FISCHER Ph 1, Cifhereh) (die) ren. der-, pl. die- 

en. fang ; Le päi ; it. le droit de 
ie. Di Fifcherei in einem Flufle pachten; 
fermer la péche d'une rivière, 

ns u FALK, € ifcherfalf) (der) gen. des- 

. die- en faucon pécleur. 

FISCH R-FROSCH, le ro) % der) gem. 
Fe pl. die- rd; che; Le diable de mer, 

rechter GARN, (Gif ) (das) d 

- ergarn) (das) gen. des- 
“ PATES e; Le filet à prendre du poijlon, 
et 


SCHER-INNUNG, (Gifcherinmun die) gen. 

1. die-en; Fine AS de 
nScaek: KAHN, (Sifcherfahn) (der) gen. des - 
lus pl. die-e; Le batean ou barque de pécheur, 


FIS. 
la nacelle, yolle, biscayenne, tillotte, tillotière, 
gabare, faugue. 
uns KORB, (Sifherforb) (der) gen. des - 
‚pl. die - körbe; La nafe. 
FISCHER- LEINE, (Sifericine) (die) gen. der-, 


e-n; La ligue de loc. 
RÉIEUN NETZ, (Sifcherneg ) voy. FISCHER- 


FISCHER. RING, ( sifcherring) (der) gen. des- 
es, pl. die-e; L'anneau de cheur, le Sean 
ge dä appo/é à certaines expéditions de la Cour 


FISCHER-SCHIFF, . FISCHER- 
ven CSifhefhiff) v 


FISCHER-STECHEN, (Sifcherfiechen) (das) gen. 
des-s, pl. die-; La naumachie, [peRicle d'un 
combat naval de péheurs. Ein Hoi 
halten; tirer l'oie. : 

FISCH- FANG, (Sifehfang) il a . des-es, 

pl. La péche. Ein zum Fifchfangen zuge- 
Fihreler Ort; une poiffonniere. Der Fifchfan- 
ger; arbre d enivrer les poiflons. 


FISCH-FASS, (Sifhfaf) (das) gen. des-es, 
die-faffer ; "La tonne d poiffons. Das Fife! 
gen, die Fifchbutte; {a caque. 

FISCH-FLÖSSE, (Sifhflöffe) (die) gen. der-, 

ae LA Die Flofsfèder; Le nageoire, ai- 


FISCH" FRESSER , (Giffre der) gen. des- 
8, „ei die-. Der a ne Cab) Fickihyo- 


GIFS HUE (Siféräbrer) (der) gen. des- 
eo; 


FISCH-GABEL, Gi en (de) gen. det-, 


{) 
bCH-GAlLBirE, (Hg) ça die) gm. 
-, pl. die-n; 

FISCH. GARN, (Gibson) (ds) y gen. ar es, 
gl. die-e; Le file t, grilles, épervier, étiqut, 
traîneau, rets, haveneau. Ein Fifchgarn mit 
weiten Mafchen; les folles. Mit engen Ma- 
fchen; le bregin. Mit fehr kleinen Mafchen; 
un marque/ec. Ein grofes Fifchergarn; une gr 
bare, un carret, une combrière, baflude; it, 
courtine. Ein Fifchgarn, fo quer über einen Flufs 
gefpannt wird; le tramaii, dideau, carrelet, 

- échiquier. Ein rundes Fifchergarn, Koffergarn; 
her louve. Wurlgarn, woran bleierne Kugeln 

hängen; une drague, drögue. 

FISCH-GEIER, Sihgein) (a (der) gen. des-s, 
pi. di ; Le vautour pfcheur 

an GRATE, (Sifchgräte) BE gen. der-, 

die-n; L'avête, les os de 

RÉ GRUEE, Ciégrube) (à 
pl. die-n; Le fond, la folle Pa 

FISCH- GUREN, (Fifchguren) (der) gen. des- 
8, ai ’L cobite, da gere des loches, 

on. ) 
LA FISCH- 


ee der-, 
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HÆHER, (Sifbäber) voy. FISCH-REI- 


FSCHHAKEN, (Sifchbafen) (der) gen. des- 
s, pl. die-; croc, crochet de pécheur, 

nk Das Fifchhäklein; U’hamegon. 

CH- nn (Sıhpälter) (der) gen. des- 
sch die-; Le vivier, réfervoir, 

HAMEN, (Fifhhamen) (der) gen. deg- 
ir pl. die-; L'épervier, la trouble, étiquette ; it. 
le bout de quièvre, bouteux. 

Euch HANDE£L, (Sifchbanbe) (der) gen. des- 

‚/.pl. La poiffonnerie, le commerce que l'on 
Papeete Der Fifchhändier; le marchand 
de poiffons, vendeur de poiljons, poiffonnisr. Die 
Fifchhändlerin ; {a poijo:niere. 

FISSQHAUS, (G:ihbaug) (das). gen. des-es, 
pl. die-häufer; Le vivier, maijon où l'on con- 
Jen du poijlon; it. la cour ow juflice des pé- 

cheurs. 

FISCH- HAUT, (Sifbaut) (die) gen. der-, pl. 
die-häute; ee le cuir du poijlon; it. le 
chagrin. Ein Befteck mit Fifchhaut überzo- 
gen; un étui couvert de chagrin. 

FISCH-HERR, (Sifthberr) (der) gen. des - en, 

die- en; Le gruyer, officier qui juge en 
mière inflance des délits qui Je commettent 
les rivières de Jon département. 

FISCH-HOLZ, (fifchbols) (das) gen. des-es, 

ce Du bois menu fendu. 

ris nn CREED) adj. & adv. Den Fifchen 

® ähnlic le poi 

re 5 CSricbtäfer) voyez W ASSER- 


FISCH-KASTEN , (Stfchfaften) (der) gen. des - 
s, pl. die- Kaften ; Le réfervoir, bamneton, cof- 
pe eu qui Jert à conferver les poijfons dans 


FISCHKELLE, (Gifchfelle) v. FISCH-LÖFFEL. 
FISCH-KESSEL, (SifchFeffel) (der) gen. des-s, 
die-; La por ne uflenfile de cuifine 


ln à cuire du 

FISC en ( Ge) FISCH-KIEME, 

FISCH-KOCH,, (Sifchfoch) (der) gem. des - es, 
- pl. die-köche; Le cuifinier pour cuire ou ap- 
préter le poilon. 

FISCH- pe (Gifhfôber) (der) gen. des- 3, 
JS si "ag, Sche » amorce, appät, pour pren- 

dre LP. 


FISCH- UT AE (ifchtorb) (der) gen. des-es, 
[A „gie = korbe; Le mamveau, manequin; it. 


FISCH- KÖRNER, (ae) ce) Les coques 
de Levant ; fruits d' une arbre de U Inde qui ref- 
Dar aux en du laurier & dont on Je fert 

ur 


F DELL KRAMS (ONE S voy. FISCH-HAN- 


ns 
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FISCH.ERENER, (Sifehfrämer) voy. FISCH- 
FISCH-KUNDIEL, (Fifchtümmel) voyez FELD- 


FISCH- LLAICH, (Bifblaich) (der) gen. des-es, 

pl. Les aufs, oilfon. 

FISCH-LAKE, (Sitehlafe) (die) gen. der-, /.ph 
La faumure de poiffons. 

eur LKIM , (Sifchleim) (der) gen. des-es, f. 

La colle” de porffon, l'ichthyocolle. 

FEHLEN, (Sifehlein‘) (das) Le petit poijlom. 

o ISCH. 

FISCH-LOCH, ($ifchloch) voy. FISCH-GRUBE. 

FISCH-LÜÖFF EL, (Sifchlöffel) (der) gen. des -s, 

pl. die-; La cuillere à Jervire le poiffon. 

FISCH. MARKT, (Bifchmurtt) (der) gen. des- 
es, pl. die- märkte; Le marché aux poiffons, 
Ja LA ar Die Fitchmaiktzeitungen; des 
nouvelles de baffle cour. 

FISCH-MAUL, (Gifchmaul) (das) gen. des-es, 
pl. die - minler; La nérite, (coqwillage.) On 
dit aufi: Er ift ein rechtes Fifchmaul; c. dd. 
4 aime beaucoup les poi 

te Muh Si nahe) (der) gen. des- 

‚pl. die-; Le maître pécheur. 

FISCH-MEVE, CBifchmeve) (die) gen. der-, pl 

die-n; Le fou, oifeau aquatique. 

FISCH-MILCH, ($ifchmilch) (die) 
J pl. Er „ger laitance. Ein Milc 


nisch MÜNZE, (Gifcbnninge) (ue) gen. der-, 
pl. Le baume aquatique, menthe aquatique. 
nn (ifchneg) voy. FISCHER-GARN. 
FISCH-OHR,, (Sıfcho 5 (das) gen. des- es, pl 
SE Ss Der iefer; Les ouies, évens, bran- 


Fisch. LOL, (BifchöN) (das) gem. des-es, J. ph. 
Der Thran; l'huile de baleine, de poilfon. | 
FISCH-ORDNUNG, (Sifehordnung) Se) gen. 

Te die-en; Le réglément pour la pf- 


. der-, 
es une 


a (Erde (die) gen. der-, pl. 
die-n; 

FISCH- PINSEL, (Eifchpinfe) (der) gen. des-s, 
pl. die“; Le pinceau de poil de loutre. 

FISCH-RORTE, (Sifchporte) se gen. der-, pl. 
Fe n Die Fifchweide ; me garenne d'eau, 


jonchée. 
RSC en Be (die) gen. der-, 
-n$ 
Fisch. RECHT. fchrecht) (das) des-es 
JS. pl. Die Mr lien Le Brit de pt che. 
FISCH-REICH.. (ifchreich) adj adj. & adv. Pen 
neux. Ein fifchreicher Fluß; une rivière poif- 
Jonneufe. Die Elbe ift fifchreich; PElbe foifon- 


ER, d des-s, 
ER ee aa = 
[+ ce c3 CH- 
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& di der - 
rn Ben (ED en ne 


Jervant à prendrè du EPA 
Dites RICHTER, (Bifchrichter) voyez FISCH- 


FISCH. ROGEN, (Sifchrogen) (der) gem. des-s, 
f. pl. Des œufs de poiflon, der #. Ein Roge- 
ae un poijlon œuvé. Die Fifchrogentteine ; 

ammites, amménites. 

FISCH. SATZ, Ge) voy. FISCH-BRUT. 

FISCH-SÆULE (Sifchfdule ) (die) gen. der-, 
pl. die-n; Le poteau, placé dans la rivière 
pour marquer les bornes chaque poijlonniere. 

FISCH-SCHIEFER, (Bifchfchiefer) (ae) gen. des 
-5, pl. die-; De Fardoife avec l'empreinte de 

lons ; 3 ichthyo-typo jolithe. 
FIsC -SCHUPPE, rue) ca (die) gen. der 

FISCH SPEISE, (bee) (de) gm. à 

ıfchfpeife ie) gen. der -, 
pl. die-n; Aare un mets de R poillons. 


FISCH- STECHEN, CHifeflechen) (das) gen. des 


bh. La fichure, le harpunage, l'aftion 
Be EXT fes l'eau. ee 
FISch ST LD ie Sifcbffcin) (der) gen. des- es, 
Pr die-e; La pierre qui Je trouve dans la téte 
ns fre, Cöifehtag) Ka gen. des - es, pl. 
die-e; sé, jour maigre. 
ch TrIC 5 She teich,) er gen. des - es, 
ie-e; 
rés TERAN. ne CE pran ) (der) gen. des - 


FISCh LS Me af) (de) gm. des - es, 


pl. die - td pfe; Le pot à poilons. 

FISCH- TRANIDE, CSiichtrampe) (die) gen. der-, 
sé die-n; Le rab5t, trouble-eau. 

FI Le og 4 Fiichtrog ) (der) gen. des-es, 
& die - tri Dr re & poiffons. 

FISCH- WÄRE, (Sıfehiaare) v. FISCH-WERK, 


FISCH-WADE, DC re ) (die) gen. der-, 
!, die-n. Senknez ; L'éperuier. 
FISCH-WAGE, ( Banane) ) (die) gen. der -, 
& die-n; La + ion. 
FISCH-WASSER , ($ifchwafler) (das) gen. des 
l. die - ; Une riviere poiffonneufe. 
FISCH! WATHE, (Sifchtwathe) v. FIS ee 
Pc WEHR , (Süchtvehr) (das) gen. 
ie -e, Der Fifchzaun ; Le parc. 
FSC. WEIB, (Sifchweib,) (das) gen. des - 
l. die- er; poiflonnière. 
= Si Des 5 chiveide ) (die) gen. Sie, 
; La girenne à poiffon, le 
nisch. Wehe, Fifchweihe,) voy. F CHER- 


Fisch. WEIHER, ( na voy. FISCH- 
HÆLTER, FISCH-TEIC 

FISCH- WERK, (Bifchroert ) ans) gen. des-es, 
J pl. Les poiffons, eines Fifchwerk ; poif/o- 


FIS. 


naille, menmaille. Das Fifchwerk ift theter; 
le er Re la marée efl chère. 
sısch- Do T, Gi rh pu a ce) 
Fe 5 fe de meitre à profit les 


FISCH- Wirteki Een ( Sifchwitterung ) (die) 
en. der -, pl. die- en; L’amorce, appat, acq, 
CH-WUNZ, G ifeptours) (die) gen. der-, u; 

(ee nde ferofulaire consmune, (plante). 
FL CH LAN (Sijebsahn.) (der) gen. des - es, 
pl. die - zhne. Ein verfteinerter Fifchzahn; 
Ha glo, me 
FISCHÉZEUC 1, (Sifchseug) £ (au) gem des - es, 
E Se l. aa) fre la pi 


H-ZUG, ($i ping) | Lt en, des- es, pl. 
die - age; Le À de filet ee be jet de fit, 
la pé 1 
FISP:RN, (| Pe. ) voy. FLISTERN. 
Ziele Ce) (die) ne el 
La fi iflule. de l'anus. 
Rd Sale lc Po Ak einer Fi- 
ftel behaftet, iftulirter Schaden ; fifuleux. It. 
Fiftel, kleine Röhre; une cannule. It. Fiftel, 
falfche Stimme ; 3 ee al Fiftuliren ; chan- 
ter le faujlet. en fauj]e 
Ne KRAUT, (Eikeeut) Cu das) LE. des- 
es, f. pl. La pédiculaire des 
FISTEL-MESSER, ( Biftelmeffer ) Dee en des 
-8, pl. die-; L 'yringotome, in, dont 
le chirurgien Je Jert pour couper le finus filu- 


leux à £ 
FITSCHELN , (fitfcheln) v. n. Ich fitfchele - fit- 
gone ih. gelitfchelt; Frotter, it. u 


Be en frottant ; paffer légèrement fur qq. ch, 


la frottant. 

FITTIG, où FITTICH, (ittig, ou Fittich) (der) 
gen. des - es, pl. die-e. Der Fiñ el; L'ailk; 
aile de gros oifeaux. Der Adler breitet feine 
Zu aus; Paigle étend-, déploie fes ailes. 

ederfittig » léderwifch ; bout d’aile. 

HE (Bite) (die) Ce der-, pl. dien; L'& 

au, a nombre de fils repliés en plu- 
fours tours , afin qu'ils ne fe mélent point. 

BZ reine di PEITSCHEN. 


I. die-n; 


FITZ-FE feile) (die) gen. der-, pl. die 
-n; La lime Ir l'œil de l'aiguille. 

FITZ-ZANGE, ( $igzange ) ie Es der-, ph 
die-n; Les pincettes de l'aiguiller. 

FIX, (fir) ad. = adv. (pop. ) gefchwind; 
Prompt, . Ein fixer Menfe ; un komme 
prompt. re habile, adroit. Er ift 
fix darauf; def adroit à cela. Fix im Rèden, 
mit dem Maule; qui a la langue bien pendue. 
lé an engen adroit : dir. Es ift al- 
es fix und ferti 5 tout efl prét, 6, en 
état, en ordre. Fix, EU pt Br 

FIX-STERN, ( ie) (der) gen. des - es, ph 
die-e; L'étoile fixe, 

FLAB- 








FLA. 
FLABBE, Liabte) (die) gm. der -, pl de-n; 


ne, Ge a) (das) gen. des - es, pl. die-e. 
Die rechte Seite derMünze; La croix. Münz 
oder Flach ; (jew des enfans ) croix ou pile. 
Das Flach, Flack, Flaak, I Boden des 
Schiffes ; la carie, cale, le fond de cale. 
FLACH, (flach) adj. & ado. &ben, gleich; Plat, 
uni, plain, plan. Flaches Land; pays plat, unis 
raje campagne; champ uni. Das flache Land 
durchftreichen ; roder le plat pays. Ein Haus in 
flachem Felde ; une mai/on en ine campagne. 
Ein flaches Dach; un toit lan. Ein flaches 
Bollwerk; un baflion plat. Fein flacher Win- 
kel; un Le le plan. Ein Schiff mit flachem 
Boden ; dtiment à fond plat. Eine flache 
Barke, en flaches Fahrzeug, Ever; une fila- 
diere, palandre. Flaches Eifen, in Schienen; 
fer demi-laine, en bande. Flache Pfanne, fla- 
che Höhlung in den Knochen, welche den 
Kopf eines andern Knochens einnimmt; ia Br 
ne, glénoïde, arthrodie, cavité lénoïdale, 
flacher Sattel; une Jelle ra. aches Gebirge, 
das eine fanfte Donlege hat; ( T. de Min.) 


un plan incliné, Eine flache ’Nare, ein flaches ' 


Maul, flaches Kinn; un nez, une bouche, un 
menton plat. Einen mit dem flachen Degen 
za en; donner des coups de plat Re â 44. 
lach, ftumpf; obtus. Die flache Hand; 
L plat, la paul um je la main, avant-main, avant- 
poignet. Flache Hand; ( T. de Blaf. ) main 
appaumée. An den Enden flaches Kreuz; croix 

pattée. Flach machen ; applanir, applatir. 
FIACH- BOHRER, (Slachbohrer) ge) gen. des 

s, pl. die-; L'amorçoir, Jorte de 

ls rte Je fert pour commencer les trous. 
FLACH-DEICHS > ölacpnht) (die) gen, 
ae an die-n; Charge.) Un timon 

hat 

FLACH-DRAHT, ee) (der) gen: des - 


AE. Gi Gr die) gen. der-, pl. die-n; 
La fur nt face. Die Oberfläche; ia Superfi- 
cie. e èbene Fläche; une Jurface unie. Fia- 
che der Erde; le fol, le deffus de la terre. Die 
Fläche im Felde; la planure. Eine rund um- 
her mit Bergen umgebene Fläche; un bafin. 
Eine moraftigeFläche; une fla It. Fläche, 
êbener Boden;.le rez, raiz. Eine fchiefe Fla- 
ehe; un plan incliné. Eine AUSWAL tage hende 
Fläche; une fuperficie convexe,  Einwärts; 
mr Fläche ; concave. Eine brechende Flac e; 

uperficie réfringente. Die runde Fläche ei- 
drpers, einer Figur, der optifchen Gläfer 

&e. le disque. Glatte Fläche einer Münze, wo 
keine Figuren ftehen ; Is fieur de coin. Die Fla- 
che der Hand, des Dègens; Le plat de la main, 
de l'épée. Die Fiäche, Ebene; la plaine. Die 
Fläche einer Feitung, eines Feldes; le plan 


terrière dont 
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d'une fortereffe, d'un champ. Die Fläche, breite 


Seite einer Mauer, eines Gebäudes; {a ur 
Die Ausmeflung der Flächen ; la plans 
geoddfie , EN. (Baden épipédologie. 

a en 


pan a) (a) gen. des-s, 


en 7 v. & Ich flächele - fla- 
chelte, i. h. geflächeit; Cieler, ( T. de fer- 


blant ier). 

FLACHEN, (flächen) v. a. Ich fläche - flächete, 
i.h geflichet. . Eben machen ; Applanir. Der 
Flächen-inhalt; l'aire. Das Flachenmés; la me- 
-Jure quarrée. Di eFlächenzahl; le nombre quar- 
ré, nombre pl 

ee „(Slachfeib ) (das) gen. des- es, 


die - er; 
rLACH FLÔTE, ve (ue Glacière» die) ‚en. der-, 
dl. die-n; tuyau à dlelee dans 


FLAG FÜSIG, (flachfüßig) adj. & adv. Pied 


FIACH-GARN, FA lachgarn) (das) gen. des- es, 
Bi die - ier , forte de a prendre 
les 
race HENDIG, (flachhändig) ad. & adu. 
de Blaf.) aume. 
nach, HI 2 fa) flachweife, flächlings ; 
adv. horiz izont alement. 


FLACH- ‚MEISSEL, (Zlachmmeifel) (der) gen. des ° 
HLAGÈNE NÆSIE, adj. & ado. Ca- 


amu. 

FLACHS, Flache) der) gen. des-es, /. pl. 
Le lin. Yiachs rau en, riffeln ; 4; réner du Im. 
Flachs röften ; rouir, rötir du lin, Flachs pauken, 
bühnen; brifer. Flachs brechen; broyer. Flachs 
fchwingen ; e/pader. Flachs hecheln ; Serancer. 
Gehechelter Beben de la flaÿe. Flachs fpin- 
nen; filer du lin, de la filajje. Flachs um Dass 
Rocken legen; mettre de la filaÿfe à .. 
nouille ; charger la quenouille. en 
adj. & adv. lineux, riche en lin. 


FLACHS-ACKER, (Slachgacfer) (der) gen. des - 

La Cr ve äcker, Las Flachsfeld, Flachslandz 
FLACHS-ADER , (Slach8ader) voy. FLÆCHSE, 
FLACHS-ARBEIT , ( $iachgatbeit) (die) gen. 
* der-, pl die- en; Le travail fur le lin, li- 


nifice. 
nie BER lachébart) (der Hors 
D de béneo Die Flacheher 5 

& CT. T. de mépris) vieux barbon, 
FLACHS-BAUM, (Slachsbaum) (der) gen. des 
-es, pl. die-bäume; L'aniidesmæ, arbre qui 

vient des Indes orientales. 

FLACHS-BL/EUEL, {Siatéblduet) (der) gen. 

des-s, pl, die - y" Le ‚battoir.. . 
FLACHS- 
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FLACHS-BOSE, (Slach#bofe) (die) gm. der-, 
ae a m Das Flachsbündel; Uns botte, poi- 


RCE. BRÈCHE, KB ree) (die) 
der-, pl. die-n; Le brijoir, la broye. = 
Kent le brijeur. Die Flachsbrecherin ; 

a brayère, 
HACHSDARRE (Bladfbarte) (die) gen. der-, 
l. die-n; Le röteur, routoir. 

HACHSDOT ee N lachsbotter) (der) gen. 
des-s, otter. ; 

FLACHSE, zuat à (ie gen. der-, pl. die 
-n; Le tendon. dformige Flächfe ; Pa- 

onévrofe. Flächfe de kleinen Fingers, der 
Kleinen Zehe; hypothénar, Harte, zähe Fläch- 
fen; tire- aux - dents. 

FLACH-SEITIG, (patrie) adj. & adv. Plat. 
FLÆCHSEN, (hä fen) adı. & adv. aus Flachs 
Nr De lin. Flächfene Leinwand; 

toile d 

FLACHS-FARBEN, (flachdfarben) adj. & adv. 
Couleur de gris-de-lin. Flachsfecben Band; 
ruban gris- de-lin. 

FLACHSHELD, ( Zlachsfelb) voyez FLACHS- 


ACKE 
FLACHS-FINK, LC lachéfinf) (der) gen. des-en, 
pl. die- en; Le finot, la linotte, (oifeau). 
FLACHS-GRAS, CHlachsgras ) (das) gen. des - 
coton. 


Rest L'herbe à 
FLACHS-HÄR, à, (Biachehaar) (das) gen. des - es, 


ARS HANDLER, (Slach#pänbler) (der) gen. 
des-s, pl. die-; Le marchand de lin. 
LACHS HECHEL, CSlachebechel ) (die) gen. 
der-, Be die-n; Dafinoir. 
FLECHS G, (fläche ig) adj. € adv. Flächfen ha- 
bend; it. Fi ichfen ähnlich; Tindineux. 
FLACHS-KOPF, (Zlachstopf) v. FLACHS-HÄR. 
FLACHS-KRAUT, ($lach8traut) (das) gen. des 
-es, /. pl. Nom ‘générique de différentes herbes, 
p. e. La cuscute, goutte de lin, angoure de lin, 
linaire, lin auvage, JSergolet. 
FLACHS-M Er (sn) (die) se der 
- ns Le moulin & brifer du 
FLACHS RAURE, Ran) (die) gen. der-, 
pl. die-n; L’alion d'égréner le lin; it. régi. 
geoir, infirument pour égréner du lin. 
ee m en (die) gen.der-, 
pl. die - er Une poignée de lin ajine. 
FIACHS-RIEFE Glacherifeh) ) (die) gen. der-, 
pl. die-n. Flachsraufe ; L'égrigeoir. 
FLACHS-RÖSTE, (Slachgröjte) (die) gen. der-. 
pl. die-n; Ze roufage, it. le routoir, lieu où 
on fait rouir le lin. 
FLACHS-SÄMEN, (Slachefaamen) (der) gen. des 
-8, /.pl. La linette, graine de lin. 
FLACHS EDER CDs) (die) 
gen. en pl. die-n; L'échanvroir,; | 


FLA. 
FLACHS-SEIDE, (Sladjgfeide) voy. FLACHS- 
FLACHS-STANGE, ( Sladéftange (die) gm. 


de pl. die-n; L'enclume d emboutir la pièce 
de metal gi a d faire les boutons, 
Æ 


nr GEL, A my ml (der) gen, 
des - Le nr -; La tige ou le brin de lin, 

FLACHSST IN, (lagéiin) a gen. des- 
es, pl, di er Asbe asbefle , Is lin 


foie. 

FLACHS-WERG, nes) (das) gen. des- 

rich er Sache N (d 

- Ç ver as) gen, des-es, 
pi CT. d'Archit, ) Une owerture à claire 
voie, 

pe ZIEGEL, (Blaciegel) (der) gen. des-s, 

l, die-; La tuile platte, 
HACK, (flat) (das) gen. des-es, pl. die-e; 
Le glaber des vaijjeaux, les bordages de fond. 

FLACKEN, (fladen) v. a. Ich flacke - flakte, i 
h. geflacket ; ; Baître la laine pour la nettoyer. 
pes Flacken; les ordures, qui Je trouvent dans 

ine. 

FLACKERN, share) v.n. Ich flackere-flacker- 
te, i.h. geflack ert; Fiamber, jeter des flam- 
mes, flamboyer. Ein Licht, ei zu fehr flak- 

kert; une chandelle qui flanıbe trop. Eine flak- 

kernde Fackel; une torche ondoyaute. Ein Flak- 
kerfeuer; du feu fait avec du bois meur fonds 
ou avec du ramage à fagot. 


rn -MINE, (Sloddermine). voy. FLAT- 


er » aber) Ge gen. des -s8, pl. die-; 

fan, gâteau, forte de tarte. Ein utterfla- 

je ; une beurrée, rötie de beurre. Ein Fladlein; 

un flanet, flandrelet. DerFladenbecker; le pi. 
tiffier. 

FLADER, FLASER, (Slaber, Slafer) (die) gen. 
det-, pl. die-n; La madrure, ERS en 
des, madrures dans le bois ; veines dans les 
pierres, dans le marbre. dre bois ma- 
dré.  Fladericht, fladerig, & adv. aderig, 
willig, flammig; veine, Dr maûdré, veineux. 

ader Hoz, fladeriger Marmor; marbre 
ee ee madré , ondé, Fladerichte Wände, 
fladericht Geitein; ( T. de Min.) du moëllon, 
roches Eee Lab 

ns , F DERN, (fladern, flabbern) voy. 

FLAGE, CRE) (die) gen. der -, pl. die-n; 
con T. de Min, ) Les filuns des roches qui tra 
verfent la mine. It. Flige, Sturm, Ungewit- 
ter; la tempite. It. Springflage, weiche, mo- 
es morufige Gegend; ia fla;ue, fondriè- 

petile mac d'eau qui Av en qq. endroit. 

FLAGGE, KStag8e) (die) gen. ‚pl. die-n; 

on, la bannière. Auf Galeren; ré 
mi) Auf Nachen ; ia girouelte. Fagge 
des Schoutbyzackt; {3 sornette. Spizig: auf auf 


FLA, 


dem Fockmafte der. on: de gaillardet. Auf 
dem Befansmafte ; les alans, aillardelettes. 
a Bus a au! ram e; end 
poupe. uelquefois on ent. 
e; une efcadre. Die blaue, robe enges; 
efcadre bleue, rouge. AlleF n und I 


1 wèhen Iaffen ; faire parade,- parer. Die 
sde führen ; in eo Die 


Flagge aufftecken ; arborer le pavillon. Die 
En ‚ où die Sègel ftreichen ; baiffer, anse- 

pavillon, mettre pavillon bas. Eine weifle 
fanztfifehe Flagge aufftecken; faire pavillon 
blanc de Françe. Fliegende Flagge ; pavillon 
en berne. Ein Fla mess 3 un pa À 


villon. Die Flaggenih pize ; 
Die Flaggenftange; ya Ihton de kon. 
I. die = 


FLÆHME, (Slähme) (die) gen. der-, 
n;j La flanc, la partie de l'animal qui ejt depuis 
le defaut des côtes jusqu'aux hanches. 

Fe (Glate) IE der -, pl. die-n; 

Le tramail, Jorte de 

FLAMANT, où M AMDAST, AE cape ha rh arm 

Et (der) Bi des-es, pl. 
bécharu, (oifeau). 
rm (lame) (die) gen. der-, pl. die-n; Le 


+ Pr er la Fire ette; infirument 
‚LE SCH an Le adv. flandrifch; 
FLE An De e Sprache; le Fa 


mand, la ue vallonne. Ein flämifch Fen- 

- fter; uns mezzanine. Eine flämifche Pforte; 
uns porte flamande. Die flämifchen Infeln ; les 
isles azores. 

FLAMME, (Slamme) Cie) em der -, pl. die- 
n; La flamme, fäms. e Flamme dämpfen, 
erfticken; amortir, &touffer la flamme. Diefes 
Feuer giebt eine helle Flamme; ce feu fait une 
flamme claire. Flammen auswerfen ; jeer -, 
vomir des flammes, flamboyer. Es fteht alles 
in vollen Flammen ; fout el en feu. Feuer und 
sn vomir feu € flamme, frérmir 


F RMNLCISEN, Blammeifen) (das) gen. des-s, 
Fi die-; Pre inftrument de Me- 
nuifier. 

FL AHMEN, (flammen) v. n. I Aamme-Aarım- 

- te,i.h. geflammet ; deter des flammes; it. 
flamber, flamboyer. Dieles Holz flammet nicht; 
ce bois ne flambe point. On dit figur. Ein tam- 
mender, blinkender Dègen; une épée flambo- 

‚ante. Lt. Flammen, flämmen, v. a. über dem 

euer fengen; flamber de ia volaitle. Ein ge- 
flammter, gekrümmter Schlüflelbart; paneton 
en S, en forme d Ejje. Eine flau'mende, flak- 
kernde Fackel; une torche nr 

FLAMMEN- BLUME, (Slannmnnlum:; (die) gen, 
der -, pl. die-n; Le phlox, (plane de Vır- 
ginie 3 

Tom L 


FLA. 7 
AMMEND, (flammen Fam: 

l'ion 9 fondant ee or 
(C. werd 


FLAMMEN-FLÜGEL, lammen; der 
—… -s, pl. die-; Lu nen los) (der) gen Li 


FIAMMEN- FEUER, Keinen ent) (das) gen. 
des - 8, £ 1. Le feu 

FLAMME fat” ( ee) (die) ‚gen 
der -, pl. die- näthe. Der Flammenftich ; La 
cofiture midale, cofiture faite en flammes. 

on -REIGER, (Slammenreiger) v. FLA- 


FLAMMEN RUTHE, | CGlamimenruthe) (die) gem 
der -, ph diens Le mod le d ondoyer des mou- 
Lures : 

FL: AUMEN-SÆULE, ES ammmenfäule) voy. Spitz= 
fa ule; ; 

ELAMMEN- EHUTZ: (Slammenfchüg) (der) gem, 
3 en, pi die - en; Dénomination pobiique 


HLAMMENS = ICH, (Slammenftich) voy. FLAM- 


FLAMMEN STOCK, (SmmnEnt) on Dee 
des-es, Fe flocke; Le man id 
ondes. ( de Menuif.) it, CT de. la 
barre à plier le fer chaud. 
FLAMMEN-ST ROM, ep (der) gen. 
des - es, pl. die- fröme; Une fe dit PR Rp 
: um fiyle Jublime ES poëtique. Le torrent de flam- 


FLAMNEN STURMHAUBE, ( Blammen-Sturnp 

y ce gen. der-, pl. die-n; Le cas- 
itudinales, casque rayé. 

HAE VO » (Slammenuvogel) voy. FLA- 


FLAMM GEZEUG, (Blammgejeug) a er 
des - Fa Les outi ondes, (T. de 
ni 
FLAMNICHT, (lammiché adj, & adv. Qui je, 
qui répand des flansmes ; it, fait en flammes 
‘it, flamboyant, Flammichtes Erz; minérai d 
couches minces en forme dé branches. Flammich- 
te Streifen von verfchiedener Farbe auf der 
Oberfläche des Tuches; flammes. Flammen 
ou wellenweife; ondé, 
FLAMMIREN, (flanmiren) voy. FLAMMEN. 
FLAMMIR- OFEN, (Slammiro! en) (der) gen. des 
-5 r die - Dfen; La partie d’un Foi d 
réverbère contre Éd on fait donner la flamme, 
FLÆMMLEIN, (ÿlämmlein) (das) gen, des-s, 
l. die -; La améche ; petite . Flämm- | 
ein Erz, kleinfte Spur, fo fich vom Erz auf 
einem Gange blickeu läfst ; 3 indice où marque 
2 en fi A d'un minérai dans un a 
E, (islammruthe - 
MEN-STOCK, > a 
FLANLLL, \ lanell) (der : gen. des-es, pl. m 
ER ne la fan, étoffe legère de en 


D — — — ag 


578 FLA; 
flanellenes Wämschen ; une chemifette de fla- 


selle. ; 

FLANKE, (Glanfe) (die) gen. der -, pl. die-n. 
Die Seite; Le côté, 2 (CT fa fortific. ) 
le flanc. Eine Flanke, von welcher man die 
Gefichtslinie des nächften Bollwerks gerade zu 

‚ befchieflen kan; un flanc fichant , une ligne 
Jichante. Secondfanke; le feu de la courtine. 
. Ein “aie Flanke eines Bollwerks ; la tour 
creufe. Die obern Flanken; le places hautes. 
. Gefenkte Flanken; des places balles. 
ELANKIREN, (flanfiren) v. a. Ich flankire-flan- 
kite, i b. flankiret; (JS. de guerre ). Von 
. er Seite bedecken, beftreichen ; Fianquer; it. 
(figur. Herumlaufen, herumfchweifen ; cou- 
rir. Er flankirt nur herum; (pop.) il ne fait 
que roder de côté & d’autre., . 
FL/ENNEN, (flännen) voy. FLENNEN. 
FLARDEN, (pires) (der) gen. des-s, pl. die-; 
. Cpeu uf.) Une groffe piece. On dit: Ein Flar- 
dep Eis; une gra le pièce de glace. - 

ELASCHE, (Blafche) (die) gen. der-, pl: die- 

n; Une bouteille. Eine Flafche füllen; rem- 
Hr une bouteille, un flacon. Eine Flafche Wein, 
ier &c. une bouteille de vin, de bière. Eine 
zinnerne, irdene Schraubenflafche; un flacon 
d'étain, de terre. Auf Flafchen ziehen, in Fla- 
fchen verzapfen ; tirer en bouteille. Eine Fla- 

- fche Wein mit einander ausftechen ; décoiffer 
une bouteille. Eine kleine gläferne Flafche; une 
carafe. Eine Warmflafche; baginoire. It. Die 

: Flafche, “das Gehäufe an dem Flafchenzuge, 

- worin die Scheiben befindlich find; le moufle 
qui contient un aflemblage de plufieurs poulies, 

- par le moyen desquelles :on multiplie la force 
mourante; it, (en T. de Marine) l'arcaffe. 

FLASCHEN-BÜCHSE , C Slafehenbüchft ) (die) 
gen. der * pl. die-n; L’arquebufe à vent. 

FLASCHEN-BÜRSTE, Eu dl ) (die) 

en. der ge die-n; 


8 ein goupillon. 
FLÆSCHCHEN, 24 Bläfchchen) (das) gen. des - 
8, ph die-; Une 


. le. 
FLASCHEN-EISEN , (Slafcheneifen) (das) gen. 
- des-s, pl. die-; De fer pa les tailleurs 
de pierres attachent le cadran. 
FLASCHEN-FUTTER, ( Slafchenfutter ) (das) 
ARTEN KELLER, (Haute) Tv. FLA- 
- » (Blafcheufeller) v. = 
SCHEN-FUTTER. ) 
FLASCHEN-KORB, (Slafchenforb ) (der) gen. des 
-es, pl. die-körbe; La corbeille aux bouteilles. 
FLASCHEN-KÜRBIS, ( Slafchentürbig ) (der) 
-gen. des - es, pl. die-e; La calebajfe. 
FLASCHEN-SCHRAUBE , ° ( lafchenfchraube ) 
: (ie) en. der-, pl. die-n; La vis de flacon. 
FLASCHEN-ZUG, ($lafchenzug) (der) gen. des 


-es, pl. die- züge; La poulie, forte de roue 


* dont ka ciréonféremce ef creujée en demi - cercle, 


fiole, ampoule ,j petite bou- . 


FLA. 


€ fur laquelle pale une corde ‘pour Heuer où 
pour defcendre des fardeaux. à 

FLAÆSCHEL, (Sléfebel) (der) Les écrouelles, tu- 
meur diet fe qui vient à la gorge des moutons. 

FLASCHINET, (flafchinet) (das) gen. des-es, 

rene AQU) (der) gm-des-s, pl 
À , ner. er -5 
die-; Le en 

ELASER, ( Slafer ) voy. FL 

FLATSCHE, ( Slatfche) 
die- n; (pop.) Une pièce , 

FLÆTSCHEN ‚' ( flätfegen ) voy. FLETSCHEN. 

FLATTER, ou FLADER-LOCH, ( Slatter, où 

laberloch ) (das) gen. des- es, pl. die-lücher. 

. Flugloch ; L'ouverture, entrée du panier. Den 

. Flader vermachen , das Fladerioch zuftopfen ; 

boucher les ruches. 

FLATTERER, ( ques ) (der) gen. des-s, 
pl. die-. Der Flattergeift; Un me vol 
g; en un papillon. y Û 

FLATTERHAFT, Cflatterbaft) “9. Sad. Po- 
lage, inconftant. Die Flatterhaftigkeit ; Fin 
confiance, la Hégéreté, inflabilité, l'humeur vo- 


lage. 

FLATTER-HÆRIG, Cflatterbérig ) adj. & ado. 
Moëleux, foïeux (Je dit de la laine). 

FLATTERIG, (fiatterig) adj. &7 adv. flatter- 
haft ; Volage, incon; Flatterhaft feyn; 
n'avoir pas Fajprit bien arrété, Eine flatterbaf- 
te Gemüthsart, ein flatteriges Wéèfen ; la for 


gue du ne 5 
FLATTERMINE, ($latternine) (die) gen. der-, 
a T y ” 7 Le camos en 
, fougalle, (efpece le petite mine 
ner, (flattern) v. n. Ich flattere - flat- 
terte, i. b. ee Herumfliegen ; ‚Yolti- 
rer, voleter. Die Fledermäufe flattern bei Nacht 
erum; les chauves-fouris voletent de nuit. Die 
Ê re av Nr ea ug auf die a 
ere ; les abeilles voltigent de fleur en fleur. (A 
Flattern ; (en parlant d'un , des che- 
veux ) ondoyer, jouer au gré des vents. Die 
Wimpel flattern ; les banderoles jouent au gré 
du vent, Die Sègel flattern in der Luft herum; 
les voiles barbeyent. Das Band flattert auf ih- 
rem Bufen ; le ruban badine fur Jon Jein. Das 
Feuer flattert; le feu flamboye, flambe. I 
Flattern, fich gefchwind bewegen ; je trämoufler. 
Ondit figur. Mit den Gedanken herumflattern; 
être difirait, promener fes penftes en divers lieux, 
laiffer aller Jes penftes de Jujet m Sue. Das 
Flattern; le trömoujlement , voltigement &u 
FLAU, (flau) adj. & adv. (pop.) Kraftlos, ohn- 
mächtig; Foible, la ifant. It. Lau, lao- 
licht; tiède. Schäl; évaporé, éventé. 3 
FLAUEN, (flauen) v. a. Ich flaue - flauete, ib 
eflauet ; (1 er ) in Waffer durch lin und bèr- 
Bewögen abfpülen ; Aiguayer. Die Wafcie 
flauenÿ oiguayer du linge, ie gepochten Er 


e) gen. der - , pl. 
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flauen ; laver la mine. Das Flaufafs; la fébile. 
Der Flautrog; le patouillet. 


FLAUM, ($laum) \der) gen. des-es, /.pl. Die: 


Flaumenfedern; Le duvet, la menue plume des 


OLERUX. 
FAUNE, (Slaume) voy. PFLAUME, 
FLAUMEN, : $laumen) ( die ) Das rohe, noch 
nicht ausgelaffene Nierenfett. der Schweine ; 
La panne de porc, fuif en branches. 
FLAUM-FEDER , ($laumfeder ) voy. FLAUM. 
FLAUSCH, ($laufd)) (der) gen. des-es, pl. die 
-e. Flüfch, (pop.) Ein Büfchel Wolle, Hâ- 
re; une peloite, touffe, un brin de cheveux. Ei- 
nen Flaufch nach dem andern ausreiflen; ar- 
“racher brin à brin. 
FLECHSE, ga voy. FLÆCHSE, 
FLECHTE, ($lechte) (die) gen. der-, pl. die-n ; 
Latreffe, tifu plat fait de petits cordons, fils, 
cheveux €c. pallés Pun fur l'autre. Eine Här- 
flechte ; une treje de 
ne Wagenflechte, ein Wagenkorb; une ban- 
ne, efpece de grande manne, faite de branchage. 
Eine Flechte auf der Haut; une dartre, ende- 
vi, endevie. Flechten im Geficht ; le feu vola- 
e. Schuppichte Flechten; dartres farineufes. 
fiir vielen Flechten behaftet ; dartreux. 
Flechte ; le lichen, (plante parafite) Lungen- 
flechte, Baumflechte ; pulmonaire de chêne. Far- 
beflechte ; orjeille. | 
FLECHTEN , (flechten) v. a. irr. Ich flechte, 
: du flichft, er flicht, wir flechten &cc. imp. i. 
flocht; fu flöchte; parf. i. h kenn; 
imper. Flicht ; Treffer, p. e. cheveux. 
ie eine Matte flechten; satter. Durchein- 
ander einflechten; entrelaffer. Schnüre, Aefte 
. in einander flechten ; exafler, enlacer. Fiech- 
ten, umwinden; entortiller. Mit Weidenru- 
then flechten ; tifer. Sich flechten als eine 
Schnur; /e tortiller. Zwei Seile an einander 
flechten; ajufter deux cordes. Zwei Enden 
der Seilen an einander flechten; épifér, en- 
trelacer dhe corde avec une autre. Kinen Korb 
flechten; faire us panier. Einen Biumenkranz 
flechten; faire une couronne de fleurs , une guir- 
lande. On dit figur. Sich in fremde Händel 
einflechten, milchen ; /e méler ; s'engager dans 
des pre qui ne nous regardent point, Je mê- 
+ ler des affaires d'autrui. Sein Körper wurde 
aufs Râd geflochten ; Jon cadavre fäi expofé fur 
la roüe. Das Flechten: l'affion de trejer, l'en- 
trelaffement it. l'enlaffement, épiffure. 
FLECHT-SCHIENE, ı Zlechtichiene ) (die) gen. 
der-, el. die-n; Le brin d'ofier mince. 
FLECHT-WEIDE , (Slectweide) : die, gen. der- 
pl. die-n. Die Bandweïde; Lofier, 
FLECHTWERK, : Sicchtiverf) (das) gen.des-es; 
É. l.. Geflochtene Arbeit ;: Le trefis. 
F LÉK, ld. . der ) gen. des-es, pl. die-e; 
Une pièce, morcegu, lambeau, Einen Fleck 


veux , it. une claie. Ei- _ 
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aufs Kleid fetzen; mettre une pièce d l'habit, 
Alle alte Flecken aufheben; garder toutes les 
pièces ou gueilles. Der Schulter hat einen Fleck 
an den Abfatz gefetzt ; le cordonnier a mis un 
bout au talon. Der Fleck unter der Schuh- 
fohle; ia haufe. Ein Bruftfleck; un poür- 
point. On appelle aufi popu!. Flecke, Kuttel- 
flecke ; les tripes , latripaille. it. Fleck, Ort‘ 
lieu. Geht nicht vom Fleeke; ne bougez d'i- 
ci Den rechten Fleck treffen ; toucher la cho= 
fe au doigt, frapper le but 


FLECKELN , (fledeln) v. a. Ich fleckele, flek- 


FLECKEN, \Bleden) (der) 
ourg. 


kelte, i h. gefleckelt; ( pop. ) Die Schuhe 
fleckeln 5” raccommoder les fouliers it. ( T. de 
e ) Sexercer à tirer au but. 

gen. des-s, pl. die 
. Ein kleiner Flecken; 
une bourgade, Er bourg, petite ville. Ein 
anfehnlicher Flecken; un bon bourg. it. Flecken, 
tache, fouillure Jur gg. ch. Euer Kleid ift voller 
Flecken; votre habit eflplein de taches. Flecken 
ausmachen; dgraijfer, ôter, enlever lestaches. Eine 
Blume, die fchöne Flecken hat; une fleur bien 
panachée. - Diefer Demant hat Flecken; ce dia-, 
mant a des pailles. Der Tiger hat fchöne Flek- 
ken; le tigre a la peau bien marquetée, tavelée. 
Blaue Flecken auf der Haut; /a meurtriflure. 
marque livide, lividité, Re gene: Er hat Flek- 
ken im Geficht; ÿ à des marques au vifage. 
Einen blanen Flecken kneipen; faire des pin- 
ons avec le bout des doigts. ‚Rothe Flecken, 

afern; la rougeole. Die Flecken ou Mafern 
haben ; avoir la rougeole. Diefe Frau hat Flek- 
ken und Fieber; cette femme ;a le pourpre & 
les pétéchies. Ein Flecken im Auge; une mail- 
le. Sommerflecken Sommerfproflen ; lentit- 
les, marques de rouffeur. On appels figur. Flek- 
ken; Fehler; une tache, im; erfe un, male. 
Ein Schandfleck; une infamie, Jouillure, l'opprobre. 


Das Städtgen ; un 


FLECKEN, (flefen) v. a. Ich flecke-flekte , 


„tache les habits, fait des taches fur les 


i. h. geflecket. Flecke machen, befudeln; ta- 
cher, as un tache. Das Obft flekt; Le fruit 
habits. 
Diefe Farbe flekt; cette couleur tache, ef ta- 
chante. Flecken (7. de Mon.) Das kleine 
Geld zu feiner rechten Verhältnifs bringen ; 
ajufler , fairejles alliages. On ditpopul. Das fleckt 
nicht; cela ne Jufit pas. 

LECKEN-KRAUT , (Slecenfraut) (das) gen. 
des-es, /apl. Schildkraut ; La tertianaire, En 
be aux fièvres tierces. 


FLECK-FIEBER , (Glecfieber) (das) gen. des.ss, 


J. pl. La fièvre maligne, pourpreuje, 


fièvre pétéchiale. ds 


FLECKICHT , : fictif) ou Fleckig; adj. & adv, 


. ter Marmor ; marbretacheté, Der T; 
. eine fleckichte Haut; 


Taché, plein detaches , fouillé, entaché, Fleckich- 
rar = ieger a ö 
te H igre a ka peau tache- 
tée. Das Papier-ift fleckig ; Le parier À 

Pen ane deck ; MER nl er 


> 


$8a _ FLE 


Gefichte; tavelé, Fleckiges, angeftofenes Oblt; 


FLE, 


geflèhet. Um etwas flehen, bitten ; /ıpplier, 


Buntfleckig; de Fick couleurs. Fleckigtim FLEHEN, (flefen) v. #. Ich flèhe ; flähete , 1. h, 


des fruits meurtris. eckicht, rothfleckicht 
Holz; bois echauff. Fleckicht Kupfer; cuivre 

“ teigneux. Fleckichte Leinwand; du linge pi- 
. Ein fchwarz oder braunfleckichtes Pftrd; 

un cheval tifonné. Fleckichtes Zinn, Flecket- 

: Zinn, hartes, unfchmeidiges Zinn ; étain rou- 

- werain, étain d’antimoine.  Klechicht; (T. de 

* Blaf.) por Fleckicht, fprenklicht werden; 
Je taveler. Fleckicht machen; marqueter, ma- 
culer, tacheter , moucheter. 

FLECK-KUGEL, (#lecd£ugel) (die) gen. der-, 

pl. die-n; La favonnette, favonette. 

FLECK-LEIN, (Bledlein) ou Fleckchen, gen. des-s 

pl. die-; Une petite pièce it, une tache, marque. 
LECK-LEDFR, (Slecleder) (das) gen. des-s, 
J. pl. Cuir épais & dur, dont je fervent les cor- 
un le bout de Joulier. 

FLECK-SIEDER,, (Slecfieder) (der) gen. des-s, 
pl. die-; Le tripier. 

FLEDER-MAUS, (Glebermaug) (die) gen. der-, 
pl. die-mäufe; La chauve fouris. DieZwerg- 
flèdermaus ; lapipiftrelle. Die grofe Fledermaus 
von Mada ar, la rouflette, vampyre it. Die 

ezakte Fledermaus; chauve es (coquille ) 
ie länglichte Fledermaus ; bois veind. 1. Die 


Fledermaus (en T.de Botan.) La grenadille chau- * 


ve kinder I. Fledermaus; petite monnoie de la 
va d'un Jou qu'on appelle wuji Gröfchel. 
- Die Flèdermauslaus; le ciron de ve Jouris, 


(petit infefle). 
rÉDER RARE, (Bleberrage) (die) gen. der-, 
He die-n; Le rat pennade. : 
EDER-WISCH , (leberroifé) (der) gen. des 
-es, pl. die-e. Kehrwifch; Le houfloir, plu- 
- mail, plumart, bout d’alle. On appelle Flèder- 
wifch en Térme de mépris, une choje futile, it. 


. en badinant: une épée. Gleich ift er mit feinem . 


Flèderwifch da; 4! «ft prompt d mettre l'épée à 
ri ne r nr 
. des-s, pl. die -. 
Der Drefe ee re 


ie 

Ein grober 
Flègel ; un gros lourdaut. Was bift du ein 
gro r Flègel ; ee tu Jens ton franc palot! Wer 
der grobe Flègel ? me bouvier ef-c là? 

On appelloit autrefois. ler ; une troupe de 
payjans editieux. Die Filègeleip la ruflicité, 
impertinence, groffièreté, lourderie , Jaletés, vi- 
lainies , balourdiles. Eine Flegelei begehen ; 
commeitre une ruflicité, faire une impertinence. 
Flegelhaft ; adj. & adv. e impertinent, d'u 

. ne manière impertinente. Die Flögelhenke ; le 
repas de batteurs en granges. Die Flègelkap- 
Pe; courroie avec la quelle s'attachent l'un à l'au- 


el que à L fous du fn Die Flègel- 
- au. 


suthe ; la verge du film 


+ 


requérir, conjurer, demander, avec iniance, ' 
qu 


prier inflamment. Zu Gott flèhen ; prier Dies 
ardemment. Er hat bei dem Könige um eine 
Gnade geflèhet; il a fuplié le Koi d'une grace. 
Um Erbarmung flèhen; Jolliciter la clémence de 
m. un. Zu Gott um Hülfe flèhen; implorer 
le fecours de Dieu. Durch fein Flèhen einen er- 
weichen; gagner a. un. par fes prières. Das 
Flèhen, die Bitte; ia prie fe lication, Es 
hilft bei ihm kein Bitten Flèhen ; il ef 
inflexible, il a lecœur de bronze. Gott hüret 
das Flèhen der Elenden; Dieu exauce la prière 
des miférables. Fièhentlich adj. & adv. ardem- 
ment , inflamment, très-humblement, avec em- 
prejlement. Eine flehentliche Bitte ; sneprière ar- 
dente, preffante. Er bittet fehentlich; s) prie in- 


mment. 

FLEIHEN, a) Fleuen; voy. Wafchen, aus- 
wafchen ; Laver , blanchir dans une rivière. 
FLEIH-TROG, (Sleibtrog; Fleutrog; voy. Flaufafs. 
FLEISCH, (Sleif) (das) gen. des-es, /. ph La 
chair, Jubllance molie € Janguine qui eff entrela 
peau es os de animal. Lebendiges, tod- 
tes, faules Fleifch ; chair vive, morte, pour- 

- rie. Wildes Fleifch; chairs baveufes, carno- 
it. Wildes Fleifch am Zahnfleifche ; #pulie. 
ie Wunde ift nur im Fleifche; la plaie ve 
que dans les chairs. Das Pferd ift gut bei Fleifch; 
ce cheval eff bien en chair, Ihre Frau ift gut bei 
Fleifche ; votre femme a de Fembonpoint.- Das 
Fleifch fallt ibm vom Leibe; il fond comme le 
beurre dans la poële. Ganz vom Fleifche fe 
kommen feyn ; &re Jec comme un cotret. Dis 
Effen fezt ein gefundes Fleifch; cette viande 
fait bon corps. hat ein füchtiges Fleifch ; 
# a la chair mawaile. 

Fleifch; confider& comme aliment. Rindfleifch os 
Ochfenfleifch; du bœuf. Kalbfleifch; du veau. Mür- 
bes, zähes , mageres, fettes Fleifch; de la viande 

" tendre, coriace, maigre, graße . Eri » gefot- 
tenes, gebratenes Fleifch; de la viande fralche, 
bouillie, rôtie. Gefalzenes Fleifch ; du {alé 
Geräuchertes Fleifch ; du fumé. Geröftet Fleifch; 
de la carbonnade, carbonnée. Gehaktes Fleifch; du 
hachis, de la farce. Stinkendes Fleifch; de la cha- 
rogne. Das Fleifch it nur halb gekocht , ift 
nur halb gär ; ia viande s'ejt qu'étourdie. All- 
zuweich gekochtes Fleifch; de la viande m 
charpie. Ich efle gern ein gut Stück Fleifch ; 
j'aime un bon bouilli. Wir eflen heute kein 

eifch; nous faifons maigre aujourdhui. Erifst 
mehr Fleifch als Brod; :! mange plus de pitan- 
pores Während den F: ifst man 
kein Fleifch ; on ne ya ern de chair en ca- 
réme. Hühnerfleich, r blanche. - Hafen, 
ow Schnepfen Fleifch ; chair noire. Der Hecht 

hat ein hartes und der fen ein wei 
Fleifch ; 
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* Meifch ; le brochet a la chair ferme, eba FLEISCHES-LUST, Le chesluft) (die) gen. 
molle, Eine Fleifchpaftete ; es pâté à os der-, pl. die- lüfte re concupi) as 
Fleifch ; /e dit auffi des fruits. Das Fleifch 
der CRT ift voller 3 la chair de la pé- 
ine de fuc. 
He , en Termes de l'Ecrisure  fainte , PR hgnifie 


l'humanité, la nature humaine, un Umain. 
Das Wort ward Fleifch ; le verbe Er chair. 
Die Auferweckung des Fleifches; la réfurrec- 
tion de la chair. Den Wèg alles Fleifches ge- 


eich A Iaconeupifsenee. Die Flei 
eifch ; figrifie auf Lac ifcence. Die Flei- 
fches Luft Hs mie Sein Fleifch kreuzi- 
n, die bofen Berlerden in fich tödten ; 
ouffer la concupifence de la chair. Der Geift 
ift willig, aber das Fleifch ift fchwach; Pef- 
prit ef prompt, & la chair eff foible. 
On di auf. Er ift mein Fleifch und Blut; 
an de mon fang, de mes plus proches. 
SH ADER, tleifhjader) (die) gen. der-, 
n; La ramification de la veine ière. 


RCE BANK, (Sleifhbanf) (die) gen. der-, 
fe ) (die) g 


fi die - bänke; je, Petau. Eine 
leifchbank haben; avoir un étau. 
ee BAUM, (Sleifchbaum) (der) gen. des- 


que À BBEhE: IR mn sde ous oc 


RERO BEIL, , (Bei (ds) gen. dena, | 


SC st ‚BLUME, (8 (lue) er ie) a 
der-, p 

FLEISCH. BRUCH, | Go) a A gen. des- 

l. die-brüche; Le le. Fleifchnez- 

3 far locele. bé Fiefhhruch am Na- 


- bel; 
eh ( ci Je übe) (die) gen. der-, 
e-n; A 
ISCH-BUNDEL , (8 iefepbänden) (die) Klei- 
ne Muskeln in den erzkammern ; male 
fibreufe de l'oreillette du cœur. 
FLEIS H- on Steifeheifen) (das) gen. des- 
8, pl. die-; L fer, couteau à écharner, cou- 
teau ee Te : 
FLEISCHEN , (fleifcheny v. a. Ich fleifche-fleifch- 
- te, ib. gefleifchet ; CT. de mégif.) Echarner, 
öter la chair des peaux. On dit auf: Der Hieb 
bat nur gefleifchts wa blej]e que la chair. 
EHEN Eike) (dm) gen. des-s, pl. 
Le boucher, appelle Fleifchergang 
Vergbblicher Gang; alée ES venue, peines in- 
+ stiles. Das Fleifchergewicht; le poids du bou- 
- cher. Das Fleifcherhandwerk ; le métier de bou- 
- cher. Der Fieifcherhund; le mötin, Der Flei- 
fcherknecht; létalier, com compagnon boucher. 
FLEISCHERN, fleifchern) adj. € ado. De chair; 
it. charneux, in fleifchern Herz; un cœur de 
Pau Die fleifcherne Theile des Leibes; les 


Parties charneufes du corps, 


} Mr re SBteifehfarbe Ce LE ae der-, 


‘FLEISCH-GABEL , 


ce, plaifirs de la chair. 


haben; 
carner. Fleifchfarbe; (en T. à pan. la car- 
nation. Blafie Fleifchfarbe ; incarnation. Fleifch- 
farben, ee adj. & adv. de couleur de 
chair. Ein fleifchfarben Band; un ruban cou- 
re “ Fee Ein fleifchfarbigter Rubin; us 


FLEISCH KASER, (Steiff ae ) ‚für .) gen. der-, 


l. die-n; 
CHFRESS » (Sleifchfreffer) (der) gem. 
des -s, pl. die-; Un ae =. , hon- 
me carnacier, ‘Menfchenfleifchfreffer ; anthro- 
pride Thierfleifchfreffer; zoophage. Fleifch- 
eflend; ad. & adv. das F leifeh frifét und fich 
davon ernähret ; coma Fleifchfrefiende 

* Thiere; bêtes carna carnivores. 
iféigabe) (die) gen. der-, 


pl. die-n; La fourchette de cuifine. 


‘FLEISCH-GESCHWULST, (Sleifhgeftoulft} 


. FLEISCH-BRUCH. 


1. die- baume; La poutre ou perche d Ia- FLEÏSCH-GEWÆCEHS, (Bieifehgetwäche) (das) 


. die-e; farcome, ecfarce- 
ewächs auf dem Nabel ; ee 
ewächs in der Harnbla e; car 


gem des-es, 
me. Fleifch; 
phale. Fleifc 
a it4, Fleifchgewächs in der Nafe; polype. 
Fleifchgewächs an Pferden ; bouillon de chair. 
Fleifchgewächs im en der Menfchen; 
eccantis. Am Zabnflei Ei épulis, épulie. Am 
FLEISCH-GEWICHT (öieifhgesich) ». FL 
- eifchgewiche) v. FLEI- 
SCHER-GEWICHT. e 2 
ds HACKER, ( (Fieifchhadter) voy. FLEI- 


FLEISCHHAKEN, gBtetäpaten) der) gm 
des - 8, 


dti Halte’ Gi (Sleifhhatle) à = FLEISCH» 


FLeIScH- HALTUNG, (Steifhhaltung) ( die) 
gen. der-, J. pl. CT de peint.) La camation, 
FLEISCH-HAUT , (Sleifhbaut) (die) gen. der-, 
aff Die rn la paı le du 

F CHICHT, Cafe) adj. € adv. Dem 
Fleifche ahnlich ; 

FLEISCHIG, TS né & adv. Fleifch ha- 
bend; charnu. Diefer Menfch ift fein fleifchig; 
cet homme ef bien charnu. Eine fleifchige Hen- 
ne; une Be charnue. Fleifchig im Anfühlen; 

as fleifchichte an Di Aue} ee 


knotlein, as gen. a pl. die-; La ga 


bete. 
Dddd 3 FLEISCH- 
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Er KOCH, (S$teifhfod) (der) gen. 'des- 


pl. die-köche; Le cuifinier pour la viande. 
BLEISCH KORB, (Sleifchtorb) ( EN gen. des - 
. die - drbe ; Le panier d la viande, 
FLEISCH- LAKE, ee) (die) gen. der-, 


er l. La /aumure de vi 
E IScH- LAPPEN, (Steifchlappen (der 
des-s, mufc pe 


FLEISC PLEIM, (Satan | à 

kifleim) (der) gen. des - 
pipe La Tarcocole, sie de Le 

FLEISC LICH, ea En Charnel. 
Fc Tale; p laifirs arnels. Fleifchli- 
che Gedanken ; PN} tes  charnelles. Fleifchlich 
leben; vivre charnellement. Fleifchlich gefnnet 
feyn; avoir des incdinations charnelles. Ein 
eib fleifchlich erkennen ; connoftre charnelle- 
m. une femme. Fleirchliche Augen; les yeux 


a chair. 

rÉSCALICHKEI, (Sleifhlichkeit) (die) gen. 
der-, /. pl. ( L'inclination charnelle , 
corruption de la da In feiner Fleifchlichkeit 

hinleben ; fuivre fes inclinations charnelles. 
FLEISCH- -MADE, (Sleifchmade) (die) gen. der-, 
1. die-n; Les vers qui croiffent, qui [ont dans 
Mi chair. Es find Maden in diefes Fleifch Auer 

kommen; les vers fe font mis à ceite viande. 
FLEISCH- MARKT, (Sleifhmartt) v. FLEISCH- 


B 
FLEISCHMAUL, ige (das) gen. des- 
. die - mäuler; ui aime la viande. 
FLE! CH-MUSKEL, & lei cifémuetel) der) gen. 
des-s, pl. di as Fleifchmäuslein; Le 


riesch. PFENNIG, (Sleifchpfennig) (der) gen. 
des-es, /. pl. Le ca ge, droit qu'on paye 
pe la permijfion de tuer un bœuf &c. pour fon 


FLEISCH. ROLLE, Bra) (die) gen. der-, 


FISCH. Eiche Ste He 
FLEISCH.BA ndlr dates 
FLEISCH SCHANTZER, (leifchfchäger) (der) 
me ‚des - eu » ph die-; 


FÉLCHSCHNECKE, ‚ (Blefhfehneete) (die) 

en, der-, die-n; L'oreille-murex, oreille 
cochon, Pile déchirée, (efpèce de limas.) 

FLEISCH-SCHNITT, (Sleifhfcnitt) (der) gen, 

- des-es, pl. die-e; L'incifion ou plaie dans les 

-  éhairs. It. Eine dünne, gebratene Fleifchfchnit- 
te; me ribl-tie. 

FLEISCH-SEITE, (Sleifchfeite) (die) ge gen. der, 
pl die-n; La chair, le côté de la char 

FLEISCH- 1 SETZER, (Slifchfeger) v. FLEISCH- 


SCH. 
SE ( Steifenfpeife) (die) gen. der-, 
Fes isch Studi, gleifäpene) v. FLEISCH- 


Le courtier ou vifileur - 


FLE. 


ER SUPPE, (Steifehfuppe) (die) een der, 
pl. die-n; La Joupe ow le potage d 
FLEISCH-TAG, (Bteifehtag) (der) gen. des- es, 
pl. die-e; jour g: 
FLEISCH: TAXE, | Seifätare) (die) gem. der-, 
pl. die-n; La ‘taxe de la viande 
FLEISCH- ne f (Steifehtopf) (der) An des- 
es, pl. die-töpfe; La marmite. ach den 
Fleifchtöpfen Egyptens lüftern feyn; regretter 
les oignons d'Egypte. 
FLEISCH-WAGE, (Slrifchtoage) ce) gen. der-, 
l, die-n; balance pour la viande. 
F en) (Steifehtoarge) (die) gm. 
der-, ei die-n; La caroncule, 
al WERE (Sleifehtwert) (das) gen. des- 
a De la viande. 
FLE CH-WUNDE, (leifchtounde) (die) gen. 
der-, pl. die-n; La bleffure, plaie dans les chairs. 


FLEISCH-WURST, (Bleifchtourft) en gen. der-, 
pl. die-würite; La ille, ill lite, Brat- 
wurft; fauciffe. Grofe Fleifchwurft ; ve 0%. 
Kurze, dicke Fleifchwurft; le cervelas. echs 
aneinander Cr kleine Fleifchwürfte ; 
une bande de cervela: ‘ 

Fe VORM, Bleifeptourm) v. FLEISCH- 


FLEISCH-ZEHEND, ($leifchjehend) (der) gen. 
de en, En a ie RASE ? LPS 


FLEIS, Stip)t (der) ren. des- “ S. pt. Lad 
ligence, laphction l'étude. aan re mit 
grofem Fleifse; il étudie avec Beier cher 
cation. Er wendet allen feinen Fleifs darauf; 
sl y met toute Jon étude. It. Fleifs; afiduité, 
Jon. Diefe Sache will mit grofem Fleifse be- 
handelt feyn; cette affaire demande une 
afiduite. Er hat auf diefes Werk nicht den 
gehörigen Fleifs verwendet; cet ouvrage au 
pas travaillé avec affez de Join. It. Fleifs; 
vité, re erspreffement. Ich bewan- 
dere den Fleifs diefes er pas l'añ- 
vité de cet homme. It. Fleifs; ind: . Er näh- 
ret fich feines Fleifses; 5! fh pur 
dufirie. Alles meines angewandten Fleifses un- 
er malgré tous mes foins. Allen mög- 

chen Fleifs Terannden zum Beften anwenden; 
Je mettre en re pour gg. un. Er hat allen 
möglichiten Fleifs angewandt; il a mis tous 
en ufage. An feinem Fleifse nichts ermangeln 
laflen; n'épargner nr ni peine. 
Mit Fleifs; adv. exprès, expreffément, ex- 
| FE Aral: en ee nor ie dejjein,* Fey def- 
fein pos délibéré, de guet à pens. 
Etwas mit Flei thnn; La aire une chofe à def- 
Jein, .ds gaieté de cœur. ft mit bleifs, mit 
Vorfaz gefchehen; cela eff fait d la main. Ich 


habe es nicht mit Fleifs, Vorfaz, nicht 
gethan; je ne l'ai pas jait exprès, d ae 
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FLEISSEN , (fleiffet) voy. BEFLEISSEN. 
FLEISSIG, (fleißig) adj. & adv. Diligent, ap- 
vun "fudieux, afidu, Joigneux, oficieux, 
maufirieux, allıf, exafl, prompt, emprejlt, la- 
borisux, attentif, vigilant. Ein fleifsiger, ge- 
_fchaftiger Mann; De de dip£che, un hom- 
me laborieux, afidu am travail. Fleifsige Auf- 
ficht fördert die Arbeiter; face d'homme porte 
où fait vertu. Fleifsig und arbeitfam feyn; kd- 
ter la befogne. Für fleifsig angefehen feyn wol- 
len; faıre oh Fleifsig feyn; être dili- 


gent. Fleißig, fleißiglich ; adv. diligemment, 
avec application, Joigneujersent, al „ Off 


cieufement, indufirieufement, ardemment, exa 
ment, avec aËlivité, promptement, avec emprelle- 
ment, attentivement, infatigablement, vigilam- 
ment. Man findet ihn fleifsig bei dem Fürften; 
sl ef fort affidu auprès du Prince. Fleifsig Acht 
pes avoir l'œil au guet. Fleifsig zuhören, 
orchen; prêter l'oreille, ouvrir les oreilles, avoir 
l'oreille au Be Fleifsig die Kirchen befuchen ; 
fréquenter les égiifes. Yleifsig ftudiren; étudier 
avec attache. Er hat fleifsig ftudiret; sl s'e 
porté avidement à l'étude. Ich lafs ihn fleifsig 
pr bien des compliments de ma part. Er 
fucht mich fleifsig ; öl vient fouvent me voir. 

FLENNEN, (flennen) voy. WEINEN. 

FLENSEN, (flenfen) v. a. Ich flenfe - flenfete, 
i. h. geflenfet; Dépecer, couper en petits mor- 
ceaux la graijle de baleine. 5 

FLETHE, an (die) gen. der-, pl. die-n. 
Ein fchiffbarer Canal; un chenal. It. Flethe, 
CT. de drapier) fo viel Wolle als auf einmal 
äuf dem Reifs - oder Krämpelkamme geriflen 
wird; la cardée. lt. Die völlig gekrämpelten 
Stücke; le cardage. It. Die auf Kardätfchen 
zubereitete Lückgen ; .fes ploques, loquettes, 
boudins. 

FLETSCHEN, (fletfen) v. a. Ich fletfche-fletfch- 
te, i. b. gefletfchet. (pop. ) Breit fchiagen; mar- 
teler. (T. de Min.) Metalle, die lich unter 
dem Hammer fletfchen laffen;. métaux malléa- 
bles. On dit auf: Das Maul fletfchen, die 
Zähne fletfchen; grincer les dents. 

FLEUCHT, (fleucht) voy. FLIEHEN, 

FLEUEN, (fleuen) voy. FLAUEN. 

FLEUGT, (fleugt) voy. FLIEGEN. 

FLEUST, (fleußt) voy. FLIESSEN. 

FLEUTE, ( Zleute) vo: FLETHE & FLÛTE. 

FLEZ, ($lej) voy. FLÖTZ. 

FLIBOTH, ($liboth) (das) gen. des-es, pl. die- 
e; Le flibot, forte de petit vaiffeau. 

FLICHT,, (flicht) voy. FLECHTEN. 

FLICK, (fli : où flück, adj. & adv. Je dit des 
oifeaux; Dru, garni de plumes. Junge Vogel 
die fchon flück find; de petits oifeaux qui jont 
déja enplumés. Die Rebhühner fangen fchon 
an flück zu werden; les perdreaux commencent 
à Je mailler. On dit auji figur. Diefes-Mäd- 
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chen ift noch nicht flück; cette fille weft pas 
encore nubile. 

FLICK-ARBEIT, Eee) voy. FLICK-AR- 
BEIT & FLICKEREL Es ift nur Flickarbeit; 
Ce n'efi que de l'imperfe®lion. 

ELICKEN, (fliden) v. a. Ich flicke-flikte, i. 
h. geflicket. Ausbeflern; Refaire, raccommo- 

- der, raccoutrer, rapiècer, rapièceter, rapetajler, 
ravauder , recoudre. Schuhe flicken ; re/eme- 
ler des Jouliers. Strümpfe flicken; raccommo- 
der des bas. Netze flicken; rhabiller des filets. 
Ein geflickter Rock; un habit cicatrifé, rapiecd, 
Ein Altflicker; un saccommodeur, ravaudeur, 

. raccoutreur. EineStrumpfflickerin; une ravau- 

. deufe, raccoutreufe. Ein Keflelflicker; un droui- 
neur, magnan Ein Schuhflicker; un Javetier. 

FLICKEREI, ($licerei) (die) gen. der-, pl. die- 
en; Le raccommodage, rhabillage, ravaudage, 

. raccoutrement. Seine Arbeit taugt nichts; es 

. ift eitel Flickerei; /on ouvrage ne vaut rien, 

ce n'ejf que du rapiècetage, que ravauderies. 

FLICKER-LOHN, (Slicderlobn) (der) gen. des- 

‘es, pl. Le raccommodage, c, d d. ce que Fon 
pas pour le raccommodage. 

FLICK-GANS, (Slidgans) (die) gen. der-, = 
die-gänfe ; € dans quelques provinces die Spick- 

5 Ce ainfi qu'on appelle la moitié d'une 

oie Ps . 

FLICK-HÆRING, (Glicthdring) (der) gen. des - 
es, pl. die-e; Un hareny gras fêché à la fumée. 

FLICK-STEIN, (Zlidftein) voy. FULL-STEIN. 

FLICK-WAND, (Sli&wand) (die) gen. der-, 
pl. die - wände; (T. de forge) La pierre de 


Super. 

FLICK-WERK, (Slidtoerf) (das ger des -es, 
J. pl. Le rapeicetage. All fein Hausgeräthe ift 
ns Flikwerk; tout Jon meuble m efl que ra- 
piècetage. 

FLICK-WORT, ($liwort) (das) gen. des- es; 
«pl. die-wörter; Les mots expltifs. Die Ver- 
fe find voll Flikwörter; ces vers font pleins 

sa sais 

FLIEDER, (Sliedery (der) gen. des-s, /. pl. Der 
Fliederbaum; Le Jursau, a EPA lollun- 
der. Die Fliederblüthe; les fleurs de fureau. 
Fliedermus, ou Fliederfaft: le rob de fureau, 

FLIEGE, (liege) (die) gen. der-, pl. die-n3 
La mouche. Eine kleine Fliege, Mücke; ur 
moucheron. Grofe, fammende Schmeifsfliege; 
groffe mouche, bourdon, Fliegen fangen; pren- 
dre des mouches. Den Flicgen wehren, fie 
wegjagen ; chafer les mouches, émoucher qq. un. 
On dit proverb. ZweiFliegen mit einer Klap- 
pe todt fchlagen; prendre d'un fac deux, ou 
double mouture. Es hindert ihn eine Fliege an 
der Wand; öl s'offenfe de peu de chofe: Hung- 
rige Fliegen ee am fchärfften; = now 

veaux ofıciers font plus äpres au profit, à faire 

kur.profit, que Les vieux, Die ae Pièrde 
werden 
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werden vornébmlich von den Fliegen geo: 
chen; arme Leute drükt man am meiften ; 
chevaux maigres vont les mouches. Senne 
Fliegen; mouches d’e/pa; ler s. It, 
Fliege, Korn auf einem Schi efsgewèhr; la mi- 
re, le bouton. It. Fliege, Spitze, Schaufel ei- 
nes Ankers; {a patte d'ancre. 
Tr (fliggen) v. n. irr. Ich fliege, du 
he ( on dit auff du fleugft, er 
Fe » wir gen &c. Imp. Ich ñôg Jubj. 
flüge, eu geflogen, impér. fli Vo- 
Die Non Mk in derLuft; les aan 
Pair. Kugeln flogen dick; 
ls es ea _ dru. In er île” 
en; montrer, (en T. de fauconn.) faire poin- 
2 Hin und her flie Eh voltiger. Davon 
ei s'envoler, re Jon vol, 

i pue gur. des cheveux, des 

ettes ie Fahne flie, en laflen ; ch 
le drapeau. Die Flagge fliegen laflen ; mettre 
le pavillon en berne. . Die Segel fliegen laffen ; 
faire fervir les voiles. Er hat ein Wort davon 
fliegen laflen ; il en a laché un mot. Seine Ge- 

. danken fliegen laffen ; Be ner à fon efprit. 

Den Falken fliegen ow fteigen laffen; faire 
voler l’oifeau. Ihn von der Hand fliegen laffen ; 
Jeter l'oifeau du poing. Die Rebhühner fliegen F 
niedrig ; les perdreaux bavolent. 

On dit prov. Fliegen wollen, ehe die Flü- 
gel oder Fädern gewachfen find; vouloir voler 
avant que d'avoir des alles; er dé de vo- 
ler Jans aîles. Man mufs nicht höher fliegen, 
als es die Flügel verftatten; sl faut tailler la 
robe felon le « s. Gebratene Tauben fliegen 
keinem ins Maul; les alouettes rôties ne Je ER 
vent pas fur les hayes, Das Fliegen; 

FLIEGEN-BAUM, ($liegenbaum) voy. ADSTER. 


FLIEGEN-BLIZ, enbli FLIEGEN» ‘ 
an » (Bliegenbliz) voy. 


FLIEGEND, (fliegend) adj. & adv. Volant. Flie- 
gendes U: eziefer ; ; infee volant. Ein flie- 
ender Fifci rl as volant. On dit figur. 
it Mlegendan Fahnen; d enfeignes déployées, 
dépliées. Fliegende Häre; cheveux épars; che- 
geux flottans. Leichte fliegende Kleidung der 
Figuren in der Malereis draperis légère & vo- 
lante. Ein fliegendes Lager; un camp volant, 
Eine fliegende Armee; un corps volant. Eine 
fliegende Brücke; un pont volant. Ein fliegen- 
des, offenes Siegel; un cachet volant. Flie- 
Be Blätter, kleine Schriften; pièces fugiti- 
Es ‚war nur ein fliegender edanke; ce 
mäoit ie penfée vague, Jaillie. Sie hat oft 
ue Hitze; elle a une chaleur de fièvre, 
qui ee par intervalles. Ein fliegender Sturm 
AIIEGEN EIDECHSE, CR CBiiegenidechte) (die) 
gm der-, pl. die-n; gobe- mou: 
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een (Bliegenente) (die) gen. der -, 
die-n; Le canard preneur de mouches. 
FLTÉGEN FENGER, (doenfängen) (der) gem, 
des-s, pl. re La free b belzébub, diable de 
PInde; it de mouches, Bouvier, la 


(oifean). . 
tr (Süiegengarn) voy. FLIEGEN- 


FLIEGEN-GIFT, Hi t) (der des= 
pi nf pl L a ae ee kai 


FLIRGEN-KAPPE, (Sliegenfappe) (die) gen. der 
FA pl. die-n. ARS AS Se ei 

FLIEGEN-KRAUT, (Gliegenfraut . STECH- 
‘APFEL, » (Sliege 1) voy. 


EEE NETZ, [ Sliegenneg ) (das) gen. des- 
l. die-e; L tte , chaffe- mouche. 
FLE EN-PULVER, (Sliegenpulver) voy. FLIE- 


FLIEGEN-SCHIMMEL, oe) Kr 
gem. © ae pi. die-; Le cheval 


FLIEGEN-SCHNEPPER,, (é be: gen ne) 


BT des-s, ee die- 
er; Le gobeur de mouche, 
N-SCHRANK, gg çà “2 
ge des-es, pl. die- chranke; La cage, 
rec N-SCHWAMM, ( (Sliegenfchtvanm) (der) 
gen. des-es, pl. die-fchwämme; Le champi- 


FIRGEN-SCHWARM, (Slicgenfivarm ) (der) 
ae -es, pl. die- ärme ; L'effaim de 


mouc 
A nn (Sliegenfiefler) v. FLIE- 
FLIEGEN-STECHER, (Gliegenftecher) (der) gen. 
-8, pl. die-; "Le grand traquet, tarier, 
croulard, (oi TN 
FLIEGEN. 1 (gli enffein ) (der) gen. des 
ER die-e; L'arfenic noir. 
FLIEG AUS 1.6 Plleaennagtl ) voy. FLIE- 
GEN-SCHNÆPP 
FLIEGEN WEDEL, € , EURE) Ca (der) gem 
des-s, pl. die-; hoir, à - mouche, 
LÉGER (Biegen) Sn lan des-s, er die-; 
aje, t poijfon 
rLÉ » (fliehen) v. a. irr. Ich fliehe, du flie- 
heft, er ‘fliehet, (Con dit aufi er fleucht ) wir 
fliehen &c. Imp. Ich flohe, «bj. fiöhe. parf, 
i h. geflohen, ; er flieh ow fleuch, Sich 
entfernen, vermeiden; Fir, éviter. Er hat 
immer meine Gegenwart geflohen, er hat mich 
immer zu vermeiden gefucht; sl m’a toujours 
évité; il a toujours évité de me voir. Er fliehet 
die Arbeit; à fuit le travail. Man fliehet ver- 
geblich, was man im Heızen trägt; on fuit ms 
vain ce que l'on ports au cœur. . . 
e- 
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Flieben; o. n. av. l'auxil. feyn. Die Flucht 
nehmen; fuir, s'enfuir, prendre la fuite; sé. 
der LI tirer pays. Er ift aus dem Treffen 
geflohen ; il sf enfui du combat. Sich davon 
machen, fich retten ; fe retirer, Je Jauver. 
Fliehe ou fleuch nicht! ne t’enfuis pas! In ein 
Klofter fliehen ; Je jeter dans un couvent. Zu 
einem fliehen ; /e retirer, f réfugier auprès de 
un, Ich bin in diefe Stadt geflohen; je me 


tes tirent du côté du taillis. 
FLIEHEN, (Slieben ) (das) voy. FLUCHT. 
FLIEHEND, (fliehend) adj. & adv. Fuyant ; qui 
- fait. Dem fliehenden Feinde nachfetzen ; pour- 
fuivre l'ennemi qui fuit, les fuyards. Voy. 
Flüchtig. 
FLIEH-KRAFT, (Slichfraft) (die) gen. der-, 
pi. die-kräfte; (T. de Phyfique) La force cen- 
. trifuge, qui tend à éloigner d'un centre. 
FLIESE, (Gliefe) (die) gen. der-, pl. die-n; 
Un carreau. Holländifche Fliefén ; des carreaux 
de Faïence de Hollande. Der Fliefenftein; le 


nes, (she) (das) gen. d 1. di 
il as) gen. des-es, pl. die-e; 
G peu u). 5 A a ee On dit mieux der Bach, 
. ou die flieflende Quelle, Das goldene Fliefs. 
Voy. Vliefs; la toifon d'or. | 
FLIESBAR, (fliesbar) adj. & adv. Fluide, li- 
: quide, cowlant. Die Fliesbarkeit, Flütligkeit; 
. la fluidité. 
FLIKS-BLATTERN, (Sliesblattern) (die) La 
etite vérole confluente. \ : 
FLIESSEN, (flieffen > v. n. irr. Ich flieffe, du 
flieffeft, er flieflet ow fliefst, (on dit aufi dans 
Provinces du et Ki Perla ” 
ieflen &c. Imp. Ich flofs, j. flöffe, parf. 
ih&ib. Moffen, impr. fiefs ; _Couler, 
fuer. Il Je Er des chojes liquides qui fuivent 
‘leur pente, € dans ce Jens il Je conjugue avec 
. l'auxil, feyn. Der Flufs fliefst langft den Mauern 
bin; la rivière coule le long des murailles. Der 
. Schweifs flofs im von dem Gefichte ; ia fueur 
lui couloit le long du vifage. Die Thränen flief- 
fen ihm aus den Augen; les larmes lui coulent 
des yeux. Die Dinte ift zu fchwach, fie fliefst ; 
Pencre af trop claire, elle coule trop. Das Mer 
fliefst ab und zu; la mer flue & reflue. 
Flieflen ; fe dit aujji figurément du temps qui 
gaffe. Die Tage find unvermerkt dahin ge- 
Hoffen; les jours font paflts, coulés in/enfible- 
‚ment. It. Flieflen, herkommen; venir, pro- 
‚vmir, &re caufe de... Dein Unglück if aus 
deiner eigenen Schuld gefloflen; ton malheur 
ef venu de ta propre faute. Daraus fliefst na- 
türlicherweife &c. il s’en fuit naturellement. 
Das was ich gefagt habe, fliefst aus der Natur 
der Sache felbit; ce que j'ai dit provient de la 
Tom, L E ÿ N'a 
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nature de la chofe même. Die Worte flieflen 
ihm aus dem Munde; les paroles lui coulent de 
la bouche. Die Verfe flieflen gut; ces vers com-_ 

. lent bien, coulent de fource. 

Fliefien ; v. a. av. l'auxil. haben : fe dit des 
corps qui contiennent des chofes liquides, €? qui 
les laifent s'enfuir. On dit e. d'un tuyau de 
fontaine. Die Rühre hat gefloffen, & non pas 
ift gefloflen; parceque ce n'efi pas le tuyau qui 
a coulé mais la cf Tue qui coule par le tu- 
yau. Die Quelle hat aufgehöret zu flieffen; 
la fontaine à cejfE de couler. On dit aufi figur. 
Das Papier fliefst ; le papier boit. Das Licht 
Niefst ; Ia chandelle coule. Das Flieflen ; l'écou- ' 
lement, Das Flieflen der Augen; {a chajie. 
Voy. Flufs. 

FLIESSEND, AS adj, & adv. Coulant, 
coulamment, liquide, flusde, courant. Werft es 
in ein flieffend Wafler ; jetèz-le dans l'eau cou- 
rante. Ein flieffender ow flüfliger Saft; une 
liqueur fluïde. Flieffend Blei; du plomb fondu. 
lt. figur. Leicht flieffend; facile, coulant. Er 
macht fliefende Verfe; /a veine eff coulante. 
Eine flieffende Schreibart ; un flyle doux , na- 
turel € facile. Eine flieffende Rede; un dis- 
cours coulant. Leicht flieffend, in Flufs zu brin- 
gendes Metall; du métal fufible aifé à fondre. 

lieffend Papier, Fliefspapier; papier qui boit. 
Flieflende Augen; yeux PPTPIER Ein flieffen- 
der Schade, eine Fiftel; une pue Flieffend 
machen; fondre, liquéfier. Flieflend werden; 
Je fondre, Je liquéfier. Dem Eifen eine flief- 
fende Hitze geben; donner la chaude grajje, 
la chaude fuante. Ylieflend, (T. de peint.) 
linde, nicht höckericht; coulant, étendu. Ein 
flieffender Faltenfchlag ; le coulant des plis. Ein 
flieffender Schnitt, Stich; (7. de grav.) une 
taille coulée. 

FLIES-GARN, (&liesgarn) (das) gen. des- es, 
pl. die-e; L'ejpèce de filet, pour prendre des 


goillons. 
FLIES-GOLD, (Zliesgold) (das) gen. des-es, 
JS. pl. Wafchgold; ( T. de Min.) L'or de la- 
vage, or de rivière qu'on trouve en petits grains. 
FLIESSINGEN, FLISSINGEN, (Zließingen,, Slife 
Finger) neue, ville de la Zélande. 
FLIES-LOCH, (Slieslod) (das) gen. des-es, 
pl. die-löcher; La dame. C'eft ainfi qu'on ap- 
pelle dans les forges le trou ou l'ouverture de la 
fournaile par la quelle coule la mine fondue. 
FLIES-PAPIER, (Sliespapier) (das) gen. des- 
es, J. pl. Lofchpapier; Du papier gris, bibe- 


ron, filtre. 
FLIES-STEIN , ($liegftein) voy. FLUSS-STEIN. 
FLIES-WASSER, (Sliestvaffer) (das) gen. des- 
spl. die-; L'eau riviere. It. Flieswaf- 
‚fer, ( T. d'Anatomie) das Aderwafler, Blut- 
Jura ” Iymphe: Der Flieswallergang ; le 
‚vaijeau lymphatique. 
Eeee FLIE- 
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FLIETE, ($liete) (die) gen. der -, pl. die-n. 


-(vulg.) Das Aderlafseifen, die Lanzette; La 
- flamme , lancette. 

FLIMMER, (limmer) (der) gen. des -s, /. pl. 
. Der Glimmer; Le mica, gangue brillante. 

FLIMMERN, (flimmern) v.n. Ich flimmere-flim- 
. merte, i. h. geflimmert; Briller, jeter un éclat 
étincelant. 2 

FLINDER, ou FLUNDER, (Slinder, ou Gris) 
(der) gen. des-s, pl. die-; Le flet, flez, flé- 
-t:let, (poiflon). 

FLINK, (flinf) adj. & adv. hurtig, munter; 
Dru, éveïlé, agiffant, alerte. 

FLINKE, (flinte) (die) gen. der-, pl. die-n; 
L'able,. ablette, (poiflon). 

FLINKEN, FLINKERN, (flinfen, flinfern) v. n. 
‚Ich flinkere - flinkerte, i. h, geflinkert. Glän- 
zen; Luire, reluire, briller. Das Gewehr flin- 
-kert; les armes reluifent. Sie flinkert von 
Gold und Edelfteinen; elle brille d'or & de 
. Dierreries. 

FLINKEN-ERZ, (Slinfener;) (das) gen. des- es, 
JS. pl. Flinfchenerz, Flitfch, Flitfchenerz; C’ef 
.ainfi qu'on appelle les fleurs de minéraux. 

FLINKERN, intern ) voy. FLINKEN, 

FLINK-MESSER , ( Slinfmeffer ) (das) gen. des- 
.8, pl. die-; ( T. devitr. ) Les tringlettes, le 

re N plomb, couteau à raccoutrer. 

R h » (Slins, Flinftein) voy. 
. FEUER-STEIN. . a = 

FLINSE, ($linfe) voy. FLIESE. 

FLINTE, (Slinte) (die) gen. der-, pl. die-n. 
. Das Feuerrohr ; Ze fufil, mousquet. Eine lange 
Flinte, Birfchbüchfe; arquebuje à giboyer. Ei- 
ne Flinte laden, löfen ; charger, lâcher un fü- 
fi. Der Flintenier ; le fufilier. Die Flinten- 
kolbe; {a croffe, couche. Der Flintenkrätzer; 


- Ohr zu fliltern; ce gens ne font que chachoter. 
On trouve auffi: Adern. as Fliftern, 04 Flü- 
ftern ; Le chiflement, la chuchoterie. Ein Flifte- 

. rer; um chuchoteur ou chucheteur. 

FLITSCHE, (Slitfe) voy. FLITTER. 

ELITSCH-ROSE, (Slitfrofe) v. FELD-MOHN. 

FLITTER, ($litter) (der) gen. des -s, pl. die-, 
ou die Flitter, gen. der-,.pl, die-n; Petite 


FLO. 


“lamie trös- fine d'or, dargent ou d'autre mital, 
polie & brillante; cannetille; du clinquant. Flit- 
tergold; de l'oripeau. Flittererz; fleurs de mi- 
neraux. Flittergras; herbe tremblante, amou- 
rettes tremblantes. Eine Flitterhaube, eine Wei- 
berhaube mit Flittern befezt; une coëffe clin- 
quantée. Flitterfand ; du fable brillant. Der Flit- 
Senn le batteur d'or, de camnetilles. Der 

litterftät ; le clinguant, vaine parure, parure 
de peu de prix. Flitterwerk ; de l’oripeau, clin- 
quant. ‚Die Flitterwoche; la femaine des plai- 

Jirs, Je dit par plaifanterie des premiers jours 
de nouveaux mariés. 

FLITTERN, (flittern) v. n. Ich flittere-flitterte, 
i. h. geflittert. Sich zitternd hin und her be- 
wegen; Trembler. It. Glänzen ; reluire, bril- 


Te 
FLITZ-BOGEN, (Sligbogen) (der) gen. des-s, 
pl. die-; L’arc. Der Flitzpfeil; la fléche. 
ELOCHTE, (flochte) voy. FLECHTEN. 
FLOCK-ASCHE, (Slodafche) (die) gen.der -, 
S. pl. La cendre en flocons. 
FLOCK, ($lod) (der) gen. des-en, pl. die-en, 
0% der Flocken; Le flocon, petite touffe de lai- 
ne, de foie &c. On dit aufi: Flocke, (T. de 
“drap.) Schneeflocken; flocons de neige; des 
mouches d'hiver, l'enfrayure, monture. Die 
. Flocken ou Noppen auf der linken Seite des Tu- 
ches mit abgenuzten Karden abkratzen; carder, 
- ou peigner un drap d l'envers. Flockfeide, fo von 
abgefponnenen - Seidenbälglein tberbleibt ; {a 
bourre de Joie, filofele, cardafe, le fleuret. 
- Flockfeide, fchlechte, verwirrte Seide ; des con- 
tailles. It. Flockfeide, Filzkraut; couche-micy, 
® (herbe). It. Die Flocke, das Flockgarn; le: 
filet à grandes mailles. Das Flockenbett; un lit 
matcafü de bourre-laine. Die Flockenblume ; 
la jacée. Der Flockendrefcher ; le drapier de 
bourre-lanice, ( T. injurieux ). Das Flocken- 
. tuch; le drap groffier. Flockfèder, voy. Flaum- 
feder. Ein Flockfeuer, auffahrendes, bald ver- 
loderndes Feuer; une flamme. Das Flockge- 
ftübe; (T. de forg.) la cendrée. Die Flockiei- 
de; le capiton. Nlockweife, adv. der Schnee 
fallt flockweife ; la neige tombe par 
Die Fiockwolle, Kratzwolle; {a bourre-lanice; 
bourre-laine.  Flockige Wolle ; laine en flocons. 
FLOCKEN, (flocen) v. a. Ich flocke-flokte, i. 
. h, geflocket. Zu Flocken fchlagen ; Anneier, 
boucler. It. v.n. In Flocken niederfallen ; tom- 


ber Er ge ; R 

FLOCKICHT, FLOCKIG, (flodicht, flodig) adj. 
€ adv. En flocons , par flocons. 

FLOG, FLÖGE, (flog, flüge) voy. FLIEGEN. 

FLOH, (&lob) (der) gem des-es, pl, die-Fiöhe; 
La puce. Der Hund ift voller Flöhe; ce chien 
eft tout couvert de puces. Die Flühfalle; Fat- 
érappe-puce. Von Flöhen gebiffen werden; fire 
-piqué des puces, On dit figur, Einem an 
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. Floh ins Ohr fetzen, ihm Sorge, Kummer, 
ihn eiferfüchtig, argwöhnifch machen ; metire 
la puce à l'oreille à qq. un ; donner la pouffée à 


. un ; la lui donner bien chaude; lui dire une . 


ofe qui l'inquiète. Der Flohbifs, Flohftich; la 
morfure-, piquure de pucs. Die Flohheufchrek- 
ke; la Jauterelle-puce. Flöhig ; adj. & adv. 
plein de puces. Das Flöhkraut ; l'herbe au pu- 
ces. Der Flöhpfefler ; le curage, pimeur, poi- 

a se ‚per irn are. übe) 

, 04 F » (flobe, ou flöhe) voy. 

FLIEHEN, sn 

FLÖHEN, (flöhen) v. a. Ich flöhe - flöhte, i. h. 
"geflühet ; Cher les s, épucer. Das Bett 

öhen; épucer le lit. Sich flohen ; s'épucer. 

FLOR, (&lor) (der) gen. des-es, pl. die-Flöre; 
La gaze, étoffe à claires voies. Kreppflör ; le 
crépe. Krepp; du crépe crépé. Glatter Flôr; 
crépe gli. Feiner Flör; crepodaille, crapau- 
daille. Flôr vor die Ferngläfer bei Betrachtung 
der Finfterniflen; 1a réticule. Auf Flörart ge- 
macht; ré/eau, rézeau. 

Flôr, die Blüthe; /. pl. la fleur. It. Flör, 
Zeit, da gewifle Blumen blühen ; la fleurai/on, 
ie temps où certaines plantes fleuriffent ou font 
on fleur. It. figur. Fr, blühender Zuftand; 
état florijant. : 

Flôr; J. pl. Je dit aufji des ne qui ont un 
grand cours, ae en vogue. Les teinturiers 
appellent aufi: Flôr, f. pe la quenouille fau- 
vage, le fafran bâtard. On dit auf figur. Ei- 
nem den Flör von den Augen ziehen; de/abu- 


‚fer, détromper qq. un. Das Flôrband; le ruban . 
Eine Flôrbinde, Trauerbinde ; un. 


crépe. 
nn crêpe. EineFlörkappe; une coëffe de 
crépe, une crépinette. Ein Fiôrfchleier ; un 
voile de crépe. KinFlörweber; ouvrier qui fait 
du crépe. 

FLORAMOR, ($loramor) (der) gen. des-s, f. 
pl. ( On pe/e Jur la dernière fyllabe ) der Ama- 
rant, Taufendfchön ; L'amaranthe, palle - ve- 
lours, (fleur). . 

FLOREN, ($loren) (der) gen. des- es, pl. die-e; 
(On pêfe Jur la dernière fyllabe ) ein Gulden; 


“ Un florin. 

FLORET , (Gloref) (der) gen. des-es, pl. die-e; 
Le fleuret, certaine efpèce de fil fait de la ma- 
tiere la plus grojiere de la Joie. 
feidene Watte; une ouate. DasFloretband; le 
padou. Die Floretfeide ; {a filofelle, Lat 
côte, filatric. On'app:lle aufi: das Fioret; 
une épée Jans pointe & fans tranchant qui efl 
garnie d'une ejpece de gros bouton de cuir par 
le bout, &9 dont on je fert pour apprendre à 
faixe des armes; le fleuret. h 

FLORIREN, ( floriren ) voy. BLÜHEN. 

FLOSS, FLÜSSE, (floß, flöffe) voy. 

FLOS, (ulog) (das) gen. des-es, pl. die- 
Flöfe; Un radeau, afemblage de plufieurs piè- 


Eine floret- . 
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ces de bois liles] enfemble, €ÿ qui forment une 
manière de plancher, dont on Je Jert quelquefois 
jour porter des hommes, des chevaux €3 autres 
Er Jur des rivières. (On écrit ordinairemen& 
Flôfs, en prononçant lo long). Mit einem Flôfs 
über den Strôm fetzen; pale la-rivière fur 
un radeau. Ein Flöfs Holz; un train de bois. 
Das Flôfsamt ; Padminifiration du  flottage. 
Der Flôfsbach; {a rivière flottable. Das Flöls« 
band; ia traverfe. Das Fiöfsbauholz; de ia 
breile. Der Flôfsbaum; l'arbre ou bois de flot= 
tage. Der Flölsbeamte; Finfpefeur du flotta- 
ge, des radeaux. Der Flôfsbediente ; Les off 
ciers du flottage. Die Flôfsbrücke ; le ponf de 
radeaux. Das Flôfsgehäu , der Flöfshieb; Pa 
batis. Die Fiößsgerechtigkeit; le droit de flot 
tage. Der en le canal pour le flot- 
tage. Der Flöfshandel ; le commerce de ‘bots 
flotté. Der Flöfsherr; le maître ou propriétaire ‘ 
du bois flotté. Das Flöfsholz ; du bois flotté, 
bois volant. Flôfsholz, fo zu Grunde finkt, 
oder zurückbleibt; bois canard, bois de canars. 
So viel auf einmal durch eine Schleufe ge- 
bracht wird; une éclufée. Der Flöfshüter; Ie 
arde. Der Flöfsknecht; le valet de flottage, 
er Flöfsmann ; le bätelier. Der Flöfsmeilter; 
le maltre-, intendant du flottage, des radeaux; 
infpeBleur des fleuves. Die Flöfsordnung; Le rè- : 
glement du flottage. Der Flöfsplatz ; ia plate 
pour le bois flott£. Der Flöfsrechen;; le rateau, 
ou poutre armée de pièces de bois pour arréter 
le bois flottant.” Der Flôfsfchreiber; le grefier 
du flottage. Der FlOfsteich ; l'étang pour le flot- 
tage. Das Fiöfswaflerg l’eau fiottable. ‘Die. 
Flöfswehr ; l'éclufe. Das Flôfswéfen ; le flotte. 
ge: Die Fiöfsweide; le pleyon, la rouetie. Die 
löfszeit; le temps du flottage. 3 
FLOSS, ($loß) (das) gen. des-es, pl. die - Flöffe; 
L'égout, le ganal, dejliné pour Pécoulement des 
eaux qui viennent de quelque endroit. Le com 


FLÖSSE, (81e) (die) 

A e) (die) gen. der-, pl. die-n; 

CT. de Min.) Le lavoir, auge d laver, & à 
purger les méteaux. 

FLÖSSEN, ou FLÜZEN, (flöffen, ou flögen) v. a 
Ich flöffe (la Diphtongue & eff longue) ou fld- 
ze, fläfste ou flüzte, i. h. geflöfiet ou geflö- 
zet; Faire floiter, flotter du bois. Das Holz 
einzeln flöffen, fortflöffen laffen ; jeter du-bois 
d flot perdu; faire flotter à bois perdu. "Kalk 
flôflen ; couler la chaux. Geflöfter Kalk; chaux 
coulée. It. Floffen, voy. einflöffen ; infiiller, 
Der Flözer ou Flöfler; qui conduit un radeau, 
un train; le bätelier. 

FLOSS-FEDER,, (Zloßfeder) (die) gen. der-, pl.‘ 
die-n; Les nageoires, l'aileron, les empennu- 
res. Die Flofsfèdern eines Wallfifches; les bras 
les nageoires d'une baleine. It. Fiofsfeder; infiru= 
sent des chirurgiens pour tirer l'urine de La veffie, 

Eeee 2 ‘ FLOSS- 
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FLOSS-GALLE, (Rloggalle) voy. FLUSSGALLE. 
FLOSS-LOCH, (fleslo) (das) gen. des-es, 
I. die-locher. Dans les forges l'ouverture ow 
trou dans la Due à par lequel coulent les 
métaux fondus. La coulée. 

FLÖTE, (Slöte) (die) gen. der-, pl. die-ns La 
fiite. Eine kleine Flôte, O&tavflöte; un fla- 
geolet. Querflöte ; a traverfiöre , allemande. 
Auf der Flöte fpielen; jouer de la fläte. Ein 
Flötenbohrer, Flotenmacher ; un fai/eur de flü- 
tes. Das Flötenfutter ; l'étui. Der Flötenfpie- 
ler; le joueur de flûte. Das Flütenwerk; la 
füte, jeu de flûte, dans les orgues. 

-_ Où appelle auffi dans quelques Provinces die 
Flöte; la flûte, un grand ver à cerde; voy. 
Pafsgläs; it. Flöte, ein Büfchel Wolle; une 
loquette, petite touffe de laine. 5 
FLÖTEN, (flöten) v. n. Ich flöte-flötete, i. h. 
eflütet. Auf der Flöte fpielen ; jouer de la 
ate, fluter. 

FLOTT, (flott) adj. & adv. Flott werden; äre 
d flot, flotter. Flott machen; mettre d flot. On 
dit figur. Flott l&ben ; faire beaucoup de dépen- 
Je. Da gieng es flott her, man hat uns herr- 

lich bewirthet; on nous a bien régalé ; nous 

avons fait" bonne chère. On appelle aufli dans 
ge provinces Flottmilch ; {a crême, fleur de 
it 


FLOTTE, (flotte) (die) gen. der -, pl. die-n; 
La flotte, ES figur. les voiles. Eine kleine Flot- 
te; une flotille. Eine Flotte ausrüften ; équip- 
per une flotte. Die weftindifche Flotte; la flot- 
te des Indes occidentales. Die fpanifche Flotte 
in Oftindien ; l'armadiile. 

FLOTT-GRAS, ($lottgra8) (das) gen. des-es, 
F pl. La queue de renard en > 

FLÖTZ, ($186) (das) gen. des-es, pl. die-e; 
La a ie mi) ee de la 
pierre de la mine; la mine horizontale ou di- 
latde. Das Flöz-erz; la mine enlits. Ein Flütz- 
berg ; une monta, mine en lits.. Die Flütz- 
lage, Flotzfchicht; {a couche horizontale. Das 
Flötzmaul; l'étain minéralifé dans la pierre. 
Flotzweife; adj. €? adv. par couches. 

FLUCH, (Slud)) (der) gen. des- 
Flüche. er Schwur; Serment qu'on fait en 
vain Jans necefité € Jans obligation ; le jure- 
ment, exécration, ferment, blasphème, juron, 
‘imprécation, anathème, maudiffon. Graufame 
Flüche ausftofen; poufler ou faire des impré- 
cations horribles. Es ift nur ein angewohnter 
Fluch; c’ef un juron; it. la maledißlion, le mal- 
heur attaché d une affaire. Der Fluch ruhet 
auf diefem Haufe; la malédiftion eft fur cette 
maifon. Ich mag nicht den Fluch auf mich 
laden; En ne veux pas me charger de malédic- 
tion, Das Fluchen, Schmählen; {a péfierie, 
l'allion de pefer, jurer. 


‚pl. die 


FEU. 


FLUCHEN», (fluchen).v. a. Ich flüche- flüchte, 
i. h. geflächet. Schwören ; jurer. Er flücht 
wie ein Fuhrmann; il jure comme un chartier 
embourbé. Die Spieler flûchen mehrentheils ; 
les joueurs font fujets A jurer. It. Flüchen, 
fchelten; pefler. Sie fchilt und flücht den gan- 
zen Tag; elle ne fait que pefter € gronder tou- 
te la jouriée. It. Einem flüchen; maudire, 
faire des imprécations contre qq. un. Ich flüche 
denen, die mir bofe Rathfchläge gegèben ha- 
ben; je is ceux , ‘qui m'ont donné des mar- 
vais confeils. On dit aufi: Gott flûchen; os 
läftern; blasphémer, vomir des impiétés contre 


Dieu. Der Flûcher > le jureur. 
FLUCHT , ($lucht) (die) gen. der-, /. pl. La 
fuite, retraite, chaje. Eine fchändliche Flucht; 


une fuite honteufe. Die Flucht ergseifen, neh- 
men; prendre la fuite, s'enfuir, fe fauver, gag- 
ner au pied les champs, gagner ut, le tail 
lis; (en T. de Marine) s'élargir, bander Jes 
voiles. Schnell die Flucht sons avoir des 
ailes aux talons, fuir d vauderoute. Verzag- 
ter , fchändlicher weife die Flucht ergreifen ; 
montrer fon derrière, lepoftérieur. Indie Flucht 
fchlagen; mettre en fuite. Fine Armee in die 
Flucht fchlagen ; chaffer , défaire une armeé, la 
mettre en déroute. Sich nach der Flucht um- 
fehen ; chercher à s'enfuir; tourner le dos; cher- 
cher le moyen de s’enfuir; Je mettre en état de 
Je Jawer. Einem zur Flucht behülflich feyn; 
faire échapper, eclipfer, évader qq. um. aider 
dans la fuite. ; 
Flucht ; (T. d’Architel.) Der Spielraum; le 
jeu. Die Flucht einer Thür; ia Pe 
FLUCHTEN, sflüchten) v. a. Ich flüchte - flüch- 
tete, i. h. geflüchtet. Retten, in Sicherheit 
bringen; Sauver, tirer du péril, metire' en 
reté. Die Landleute haben ihre beften Sachen 
in die feften Orte geflüchtet ; les habitants du 
plat pays ont Jauvé leurs meilleurs effets dans 
les places fortes. It. Flüchten; v. n. av. l'a 
xil. feyn, fchnell , eilig fliehen ; /e fauver par 
la fuité, s'échapper. Es war niemand mehr im 
Dorfe; alle Kinwohner waren geflüchtet ; 4 
n'y avoit plus perfonne dans le village, tous les 
habitants s'étotent Jauvés. 


FLÜCHTIG, (füdug) adj. & adv. Fugitif, dé 
À 


Jerteur, fuyard. Ein flüchtiger Haufe; une 
troupe fugitive. Flüchtig werden; Je /auver , 
rendre la fuite, s'enfuir. Flüchtig ; (fig.) Un- 
Écfandig; inconflant , volage. Es ift ein fluch- 
tiger Menfch; ce um efprit incorftant. Er bat 
eine fehr flüchtige, leichte Hand; à a la main 
fort legère. Ein flüchtiges ou wildes Pferd ; 
un cheval fougeux. Quelquefois il fe prend auff 
pour vergänglich; Balder, perifable. Die 
flüchtige Schönheit, flüchtige Reichthümer: 
une beauté perijlable, pajlagere; des richefis pe- 

rijjables, pafagères. 
#, 
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Æ. Füchtig; volatil. Flüchtiges Salz; /el vo- 
latil. Flüchtig machen; volatilifer. Das Flüch- 
tigmachen ; la volatilifation. 

It. Flüchtig; (7. de peint.) Frei, unge- 
zwungen ; /velte, libre, een. 

On dit ei Die flüchtigen Theile_der 
Berg-arten, die fich oben anfetzen ; Les fleurs 
de minéraux. Flüchtig Gebirge, Geftein , das 
nicht feft ift, fich leicht zieht und zu Bruche 
geht; roche ou pierre qui s'émorcèle. Flüchti- 
ges Gezimmer, fo auf keinem feften Grunde 
ruhet; bdti peu fable, peu Jolide. 

FLÜCHTIGE, (Slüctige) : der) re des-n, pl 


die-n; Le fuyard. pe Flüchtigen nachja- 
gen ; pour/sivre les fuyards. 
rüchtick 5 


EIT, (Flüchtigfeit) (die) gen. der-,: 
JS. pl. volatilité, ît. AS Ihre Die 
Flüchtigkeit des Läbens ; l'inconffance de la vie. 
Die Flüchtigkeit der Gedanken hemmen ; arré- 
ter la Mgr, la difipation de l'efprit. 
. Flüchtigkeit feiner Jugend; les fougues de Ja jeu- 


nee. 
FLÜCHT-LING, (Slüchtling) (der) Een des-es, 
pe die-e; Le fugitif, fuyard, déferteur. Den 
lüchtlingen nachfetzen; pour/aivre les fugi- 
tifs. Die franzofifche Flüchtlinge ; les françois 
réfugiés. ‘ 
FLUCHT-RÜHRE, (Sludtrôbre) (die) gen. der- 
pl. die-n; (T.de Cafe) La retraite du re- 
nard Eÿc. e 


FLÜCHTUNG, ($lüdjtung) toy. Flucht. 


FLÜCK, (flüd) flügge; adj. & adv. Qui a des 
’ lumes. Flück werden; avoir des plumes, voy. 


lick. 
FLUDER , (luber ou Fluter, (das) gen. des-s, 
pl. die-; ( T.de Min. & de Meun. ) L’auge, 


le canal. . 

FLÜDER, ($lübder) (das) gen. des-s, pl. die-; 
Le radeau, train pour porter ou conduire le bois 
des vallées aux rivières. Der Flüderbaum; pie- 
ces de bois qui compofent un tel train. 

FLUG, (lug) (der) gen. des-es ; ge die-Flüge ; 
Le vol. Auf den Fiug der Vogel achten; ob- 
Server le vol des oifeaux. Ein fehnellgehender, 
ftarker, gefchwinder, hoher Flug; un vol 
roide, prompt, haut. Der Flug eines Vogels in 
die Höhe; fetes Gerader Flug des Falken in 
die Höhe; la pointe. Der Falk lafst fich im 
Fluge nieder ; l'ojfeau s’abat. Hoher Flug des 

en; haute volerie. Niedriger Flug; volter- 
re dterre. Mit leichtem, fchnellem Fluge ; 
d'une aile legere. Im Fluge fchieflen; tirer en 
volant, tirer une perdrix au vol. Der Flug, 
Hintertheil eines Falken; Ile train de Foifeau. 
Ein Flug Hühner; une volde de perdrix. 
On appelle figur. Flug ; la volée d'un canon, 
la partie de la pièce comprile entre les tourillons 
& la bouche. x 
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e 
Flug; (CT. de Blaf.) Zwei Adlers Flügel ; 
un Eu des ailes. Ein halber Flug, ein ein 
zeler Flügel ; un demi - vol. 


FLUG-BETT, (Slugbett) (das) gen. des-es, pl. 
die-e; Bâti de plandıes dans l'intérieur du mou- 
lin où vole & s'attache la folle farine. 

ELUG-BIENEN , (Slugbienen) (die) Les abeilles 
ouvrières. ’ 

FLÜGEL, ($lügel) (der) gen. des-s, pl. die-; 
L'aile, ce gu Jert aux is € d quelques In- 
Jeëtes à voler. Die Flügel fchwingen; battre 

des ailes. Die Flügel ausbreiten ; déplier ou 

étendre les ailes. Flügel der Flèdermaufe; les 

toiles. Einem die Flügel befchneiden ; (Prov.) ° 

rogner les ailes ou les pe a qq. un. Die 

Flügel hängen laffen; ne battre que d'une aile; 

ex avoir dans l'aile ; it. baifler les oreilles, les 

voiles. Er läfst die Flügel hängen; il @ les 
oreilles pendantes ; il a l'oreille ta Mit aus- 

breiteten Flügeln ; d tire-d'aile, Eploye. 
fe ausgebreiteten Flügeln in der Luft fchwè- 
ben; étre fur l'aile. 

Flügel Je dit auffi de cette partie charnue d'un 
oi/eau, qui prend depuis le haut de l'eflomac a 
que fous les cuiffes. Erlauben Sie, dafs ich 
nen einen Fiügel von diefem Rebhuhn vorle- 
ges permettez que je vous ferve une aile de cette 


perdrix. 

Flügel ; fe dit de diverJes chofes par Analogie ; 
p. e. Die Flügel einer Windmühle ; les ailes d’ums 
mouiin à vent. 


Dans le langage de l'Ecriture Flügel fignifie 
la proteftion de Dieu. Unter dem $ı ne Fr 


ner Fiügel werde ich nichts fürchten; je ne 
craindrai rien d Fombre de vos ailes. 

On dit aufi: Die Flügel eines Haufes; Les 
ailes d'un bâtiment, en parlant des deux parties 


d'un bâtiment, Ti font jointes au corps du principal 
édifice. It. Der Flügel eines Fenfters, einer Thüre, 
eines Schrankes, einer Schifffahne, le battant. 
Flügel am Kleide der Kinder ; l'aileron. Die 
Flügel an den Füfsen des Mercurius; les talon- 
nières. Flügel an einem Bollwerke ; le pan de 
bafñion. An einer Schleufe; la porte d'échye. 
An einer Repetieruhr; le rdieau. Vor einem 
Orgelwerke ; le volet. An einer Weiberhau- 
be; les vifagères. An der San eines Spinnra- 
des; Den er. Das Flügelblatt eines Schirms ; 
la feuille d'un paravent. 

n dit aufi: Der rechte , linke Flügel einer 
Armee; l'aile droite; gauch®d’une Armée. Ich 
ftand auf dem rechten Flügel ; j'étois pofld fur. 
l'aile droite. { 

Flügel, oberer Theil des Ohrläppleins ; Fai- 
le de l'oreille. 


Flügel ; infirument de Mufique , l'épinette, da- 
vecin. a 
Flügel ; (T. de Cha[fe) voy. Stellweg; l'aire. 
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FLÜGFL-DECKE, (Glügeldede) (die) gen. der-, 

pl. die-n; Les Aytres, Jubflance dure qui cou- 
ure les ailes des infehles. 

FLUGEL-FARN, ($lügelfarn) (der) gen. des-es, 
J. rt. La fougere femelle, (plante). 

FLUGELFORMIG, ( flügelförmig ) adj. & adv. 


En en d'ailes. Ylügelförmiger Fortfatz des 
. __Keilbeins; bc oide. 
POSE FRÜCAT , X Flüaclfrucht ) (die) gen. 


“arbre de Dr agon dans les Indes. 
LOGE /HORN, (Glügelborn) (das) gen. des-es, 
1. die-hörner ; Lecor de chafe. it. Eine See- 
Tehnecke; vis à bouche qui s'étend en long. 
: LU LED, ‚Stine en (das) gen. des- 
I. die-er; robe a ailerons. 

FLUG L-KÖLBCHEN , ( Elügelfölbchen) (das) 
gen. des-s, pl. die-; Le balancier, petit bou- 
ton à côté des ailes de quelques infeßles. 

FLÜGE MANN. (Flügelmann) (der; gen. des- 

die- männer; Le chef de file. 
pÜGEL-MEISTER, (Glügelmeifter : (der) gen. 
des-s, pl. die-; Le chef de la chafe. 

FLÜGEL-MÜTZE, Re «die) gen. der- 
pl. die-n; Flügelhaube ; La coriette, coëfu- 
re de femmes. 

FLÜGELN, ‚flügeln) v. a. Ich flügele-flügelte, 
i. h. geflügelt. Mit Fiügeln verfehen ; domer 
des ailes. Geflügelt ; alé; it. (en T. de Cha .) 
un vost flügeln ; blefer un oifeu dans 


FLÜGFLNADEL, (Slügelnadel) (die) gen. der- 
pl. die-n; vis d'acier, la vis des marais 
unie, efpece de limagon. 

FLÜGEL-ORT, an CEA gen. des-es, 
pl. die - drter ; de Min). L'aile. 

RUGEL-PFERD, de) (das) gen. des- 


afe , le cheval ailé. 
nLÜGÉT SAME, (Stügelfansen) ee gen. des- 
sl fé REKEN (plante) 
FLÜGEL-SCHNECKE, ( Iügelfäneche> (die) 
gen. der-, die-n; vis, ejpece [rs 


RE soma, (Slügelf@raube) (die) 
en. der-, e-n; vis ailée. 
FLOGELS- &ÉRICAT CShigelsgericht) (das) 
en. des-es, pl. die-e; C'e 4 ainfi qu'on appelle 
Cologne, la Jurisdißion le quelques chambres 
% juflice dans différents difirißs de la ville & 
es environs. 
6 EL-WELLE, (Slügeltvelle) (die) gen. der-, 
pl. die-n; za auquel on attache les ailes 
_ d'un moulin à 
FLÜGEL-WERK, Giägeltverf) (das) gen. des- 
She 1. La volaille. 
FLUGGE, ($lügge) voy. FLÜCK. 
FLUG-GELD, (Sluggelb) (das) gen. des-es, 
J. pl. L’abeillage, aboilage, ce qu'on paie pour 
la ne de laiffer je abeilles peer l'été 
dans les landes. 


FLU, 
FLUG-HAFER, et (der) gen. des-s; 


Le pl. L'avoine fauvage, le baveron, averon. 

FLUG-LOCH, (Su loch (das) gen. des-es, 
pl. die- cher» Le trée Jur le devant des ru- 
ches ou de le 5 

FLUG-MEHL, (Slugmebl) (das) gen. des-es, 
Mi ih, La farine folle, folle farine. 

FLUGS, AU) adv. Gleich bald; D'abord, tout 

à l'heure, tout à Pheure , ee l'heure, 
is ale nat continent, dans la moment, d 
Pinfiant, fur le champ, dès aujitöt, fans délai, 
tout à coup. Thue flugs, was dir boten 
wird; fais d'abord ce qu'on te comman Ich 
will ‘fluge dahin gehen; y frai incontinent. 
Hole mir es flugs herz vite, va me le quéiir. 

HEURE SAND, Su fand) (der) gen. des-es, 
ue Le fablon, able mouvant. + 

F UG-SCHUTZE (Slugfüge) (der) gen. des - 

‚pl. die-n; Un tireur au vol. 
FLUC TAUBE, (Slugtaube) v. FELD-TAUBE, 
PRE BIRNLEIN, CSlubbirnlein ) (das) 
des - l, die-; * L'amélanchier, fe orte de Beer, [LA 
FLUH- BL ME, (Slubslume ) Cs gen. der-, 
pl. die-n. Das Fıüheblünlein ; 3 Sanicle des AL 
Se lunaire arthritigze. 

FL HEN, (Sluben) (die 
Les pattes d'ancre. 
he, voy. Flöz. 

FLUR, (Slur) (die) gen. der-, pl. die-en; La 
plaine, campagne; it. le territoire d'une vilie om 
village. Dans quelques provinces on oprelle 
Flür; le veflibule, la place, falle devant les ap- 
partements, l'antifalle. Einen auf der Flür war- 
ten laffen ; en attendre qq. un dans ou à l'an- 
tifalle. Die Hausflür; l'entrée lo I. Für, 

er gepflafterte Boden im Haufe; le pavé, car- 
reau. Die Flûr einer Scheune; Fair de la 


FÜR. BEGANG, Sturbegang) (der) gen. des- 
es, pl. die- - gänge. Der Flürgang, die Flûrbe- 
ziehung ; ; La vifitation du territoise appartenant 
à une ville ou ae 

FLUR-BUCH, (Slurbuc) (das) gen. des- es, pl 
die- bücher. Das Markungsbuch; La live, li- 
vre terrier, qui fert au receveur pour faire payer 
les redevances feigneuriales. 

FLUREN, ( fluren) v. a. Ich flure - flürte, i. h. 
geluret; Enceindre, marquer les limites d'un 

erritoire. 


FLÜRER, ( (Slurer) voy. FELD-HÜTER & AB- 


FLUR- GANG, (Flurgang) v. FLUR-BEGANG. 

FLUR-RECHT, (lurrecht) (das) gen. des-es, 
die-e; Le droit de territosre. 

FL DÉC CSlurregifter) voy. FLUR- 


FLUR SCHEIDUNG {(Slurfheibnng) (die) gem. 
der-, pl. die-en; Les b bornes, confins, Jépara- 
tion de limites. . : 

FLUR- 


Haken an dem Anker; 
og. Ankerfliege; 6, Flu- 
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FLUR-SCHÜTZE, (lurfcüge) (der) gen. des - 
n, pl. die-n; Le mefier, payjan commis 
- garder les fruits de la terre quand ils commen- 
FLUR. STEIN (Zur (der) d 
rflein en. des-es, 
pl. die-e. Der Gre } einer fi ; La bor- 
ne; it.lscarreau. Gebrannter, glafurter, mar- 


mer Flürftein; carreau de terre, uernifle, de : Cosi on. ) 
st BRACHSEM, ee) ae gen. 


marbre. Voy.Fliefe. Ein Zimmer mit 
- nen belegen; carrèler une chambre. 
FLUR-ZAUN, (flurgaun) (der) gen. des-es, 
.pl. die- -zäune; Hais pour marquer les bornes 
d'un territoire. 
a (Slug) (der) gen. des-es, pl. die- Flüf- 

e; La fiewe. Ein kleiner Flufs; une rivière. 
"Eh breiter, tiefer, fchneller Flufs; une rivie- 
re large, profonde, rapide. Ueber den Flufs 
-fetzen, seh fetzen lailen; pajer la en 
paller l'eau. Durch einen N waten, 
une rivière à gué. Ueber einen Flufs f sh 
-traver/er une rivière. Einen Fiufs hinauf fah; 
ren; remonter contre le courant de l'eau. Einen 
. Flußs ableiten; détourner le cours d'une rivière. 

: Anderft wohin leiten; divertir le cours. Der 
Flufs wächit, fallt; {a rivière monte, baille. 
‚Difleits des Fluffes; au derd, en deçà, par de- 
ga la rivière. Jenfeits des Flufles; au delà, 
ie delà, par delà la rivière. Flufs ab; à vau 

. Peau. 

Flufs, das Flieffen des Waflers; P'écoulement, 
-fus ou flux, l'aflion de couler. 

Der Flufs; le catarre, fluxion qui tombe fur 
quelques parties du corps, le rkumatisme. Er hat 
einen Flufs in den Ohren; ia les orillons. Er 
ift ftark mit Flüffen geplagt; sl eff fort fujet 

- aux fluxions. Es ift mir ein Flufs auf die Schul- 
ter gefallen ; jai gagné une fluxion à l'épaule. 
Flo von fehädlichen "euchtigkeiten; humeurs, 
humidité. Kalter Flufs; kumeur froide. Flüfle 
. verurfachen ; enrkumer. Einen Flufs zerthei- 
ee anderft wohin leiten; divertir la fluxion 

ec re partie du corps. Fluß, ae 
erden; la fourbure. Zu Flüflen genei 
ein Der ie aa P apoplexie. 
- Steckflufs ; la fuffocation 

Fluß; (en . de Chym .) l'émail, menfirue 
fondant. Das Schmelzen d der Metalle ; {a fonte, 
 fufion des métaux. Das Metall zum Flufs brin- 
gen; donner la fonte au métal, un-feu de fu- 
‚fion au métal, le rendre fufible. Diele Dofe ift 
von fchônem Flufs; ceff une tabatière de bel 
émail. Der Schmaragäflufs ; la prime d'émerau- 
.de. Der Amethiftflufs; Ia prime d'améthifie. 

Der Blutflufs; la perte où le flux de Jang, 
l'écoulement de fang. Die güldene Ader; les 
hémorroïdes. Der Tiberdußss le flux hépatique. 
“Flufs, monatlicher der Weiber; LEEREN 
ı les ordinaires des femmes, mois ordinaires, 
„‚gations , règles, Weißser Flufs der Wei 


lürftei-" 


er 
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fleurs blanches, le flux menfiruél. Der Bauch-. 
Nufs; le cours ou flux de ventre, la diarrhée. 
Der Samenflufs; {a cryftalline, gonorrhée. j 
FLUSS-BARBE, “Gare Cat) gen. der-, 
pl. die-n; Le barbe , (poiffon.) : 
FLUSS Baksch, (Stußbarfch) (der) Pa des- 
. die - bärl che; La perche de rivière. 


des-s, pl. die-; röme de 


m) (poif- 
FL DORN, (Stufbom La) em. des-8, 


e-en; ineufe , la) ) 
FIUSSESSENZ Ein) (die) gen. der-, 


SEHR (Gluffall) (der) gen. des- 
As fälle; en ? 8 dE 
Eau A (das) gm des-s, 
die-; 

FLUSS RSC, Ç Jus) (der) gen. des-es, 
l. Poifjon de rivière, d'eau douce. 
FLUSS-GALLE, (Slufgalle) (die) gen. der-, f. 
pl. L'ergot, ae ı de Ep: ongle pointu qui vient 
au derrière du Iques animaux. 
FLUSS-GEST IR] ter geftirn) (das) gen. des- 
es, J. pl. L'oridan, nom d'une conflellation de 
r bin phère aufral. On le repréfente für les 

Globes par le figure d'une rivière. 
FLUSS-GOTT , infgott) ep, gen. des- 
pl. die - ötter; re Die Fluß: 


ven . 
FL SS ERANATE J{Slufgranate) (die) gen. 
der-, pl. die-n; renat de rivière. 
FLUSSIG, vie) ad adv. Coulant, flutde,: 
achs wird flieflend ou Bufsig 
JE Tele: la cire devient fluide, Je A 
feu. Fiüfsiges Gold; or potable, Gfsiges, 
leichtflüfsiges, fchwerflüßiges Metall, du mé- 
tal a dificile à fondre. 

I. Flüfsig, mit Flüflen beladen; /ujet aux 
fusions, catarreux.  Flüfsige Augen haben; 
avoir les yeux chargés. Von flüfsiger Natur; 
phlegmatique, fluet, piffe-froid.. Ein alter flüfsi- 
ger | nn; un vieux catarreux. Flüfsiges Wet- 

5 temps propre à caufer des fluxions. ; 

On dit aufi: Flüfsige Wolle, die weder feft 
noch filzig ift, deren Faden nicht an einander. 
kleben ; laine peu ferrée. 

Flüßig machen ; (T. de Medecin) mollifier' 
“les humeurs. It. (en T. de Chymie) Was man. 
flüfsig machen, auflofen kan; /oluble, fufible. 

FLÜSSIGKEIT, (lüßigkeie) 1) gen. der -, 
pl. die-en; La fluidité, le liqueur, la tiguidi 
té, humeur, humidité, 

FLUSS-KANNEN-KRAUT, ( els ut 
Er Ce des-es, fr Prös de riviere, 


: MUSS KARFREN luffarpfen) (der) gen. des- 
s, ph die-; es in Fe 
ELUSS- 


run 
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FLUSS-KRAUT ( Sa À (das) gem des- 
pi d'eau, (her 


FLUS es (ZtußtrebS) (der) gen. des-es, 
pl. die - e; Lörevife de rivière. . 
Fuss. MOS, ( lugmog ) (das) gen. des-es, 
JS Sc moule de rivière. 
ELU AR iL, mere) Sue) gen. 
der-, de rivi 
FLUSS/NADEL, € Cine) ) (die) gen. der-, 
l, die-n; La rivière, (coquillag, 2 
FLUSS-OCHS, (Slußoch8) voy. FL SS-BE 
a oran Slußofen) (der) gen. Fe À 
die - öfen; foumeau au fer. 
HÜSSOTTER, 5 ußotter) (die) gem der -, 
loutre, (animal amphibie.) 


FÜSSPrERD. „Suppferd) (das) gen. des - 
ei ger die-e; L'hippopotame, cheval de ri- 


FLUSS-PFLASTER, C ( Stußpflafte: ) (das) gen. 


-8, tre contre les fluxions. 


pl. Em; 
FLUSS: P LVER, nuit (das) gen. des- 
s, JS. pl. Poudre Ay les fiuxions, phlegma- 
ue ; it. poudre à fufion, & fondre. 
nf SRECHT, (Slufrecht) (das) gen. des- 
droit de rivière. 
FLU AH ,Slusfand) (der) gen. des-es, 
GEL de rivière. 
rrußs- SCHNECKE, (Sluffénecte) (die) gen. 
der-, pl. die-n; lle de rivière, d'eau 


FLUSS-SCHIFF, (Slußfhiff) (das) gen. des - es, 


pl. die-e 1 Un bäteau, efpèce de barque dont 
D LA inairement fur les rivières. 
FLUSS-SPATH, rag Ge, gen. des- es, 


ro all fu fible, cafiine, er 
Ss ser DEL (Sluffpindel) (die) gen. der-, 
die-n; Le fujeau de rivière, coauage) 


l. 
FIUSS-STEIN, ($lußfein) (der) gen. des-es, 
Bi die-e; La pierre de rivière; it. le Jondant, 


fert à accélérer la fufion des mines. 

us Bere) (der) gen. des- 

fumer ou en poudre con- 

Eur (Slufteufel) (der) gen. des - 
Be die - s Flufsteufelchen ; D 
ER efpece de poule d’eau. - 

ns S-WASSER, (Slußtoaffer) (das) gen. des- 


mucehn "sau de rivière, eau 


(flüftern) voy. FLISTERN. 
FLUTE, (Elite) (die) gen. der-, Fute 2; 
u fie, Jorts de gros bâtiment de -Ei- 
leine Flûte; ; un flibot. 
rLUTÉ, gu) une en. der-, pl. die- en. 
aflerfluth ee L'inon- 
Pr Die E: le débordement. Die 
Fluth, der La Jaffers ; ls courant de 
eau. Die wilde Ft des Méres; les flots ir- 
sites. Die Sündfluth; le déluge. Die Fluthen, 
Wellen, Waferwogen; les vagues. Die Flu- 


jeta 


FLU.. 


then bedekten das Schiff; le vaieau fut cou 
vert de flots. Fluth, ftarkes Abichielsen des 
Waifers nach 


großem Regen; la ravine, ava- 
laifon. Zeit ftärkften Fluth; la saline. 
Die Fluth, der Anlauf des sleres nach der Eb-. 
be; I fo, flux, la marée haute. Hohe, vol- 
le Fluth; pleine marée, haute eau, vif de l'eau 
Die fchwächfte Fluth; l'eau morte. Fluth und 
Ebbe; flux & veflun; it. marée, flot en RE 
Ablaufende Fluth; Le juffant, marée balle 
Fluth fteigt, fallt; la marée monte, baiffe. Das 
Mer hat Ebbe und Fluth; la mer flue ES reflue. 
Die Fluth geht gègen den Wind; les marées 
Be au vent. Der Fluth entgigen gehen, 
egeln; refouler la marée. Ankera wegen wi- 
a een étaler les marées. Die Fluth er- 
warten; attendre la marée. 
Dans les Salines on Île Fluth; Pabondan- 
ser alines; & en T, T, de Min. Fluth; fignifie 
ce 
LUTHLANKER, Blutfante) (der) gen. des- 
FLUFH BERG Qté) (der) d 
uthberg ‚gen es-es, 
FA de es CF Min.) La terre ou monticule 
de mines de peu de valeur. 
FLUTH-BE 1 (Sturbbent) Flufsbette (das) gem. 
Es en die-e; it d'une rivière, dm 
k Ablauf an einem Teiche, Fluthrin- 
Fe le Beil Das Fluthbette einer Mühle, 


UT DL Deich, r(Bgoa) (der) gan. des- 
ie-é; e-digue. 
rLOTÉEN. flutpen) v. m imperf; Es fluthet; 
«dd, die Fluth kommt; la marée monte. On 
dit auffi en T. de Blafon gefluthet; ondé, ondoy, 
FLUTH- HAN: (Stat fen) gen gen. des - 
u die - vre de barre. 
je à KNECHT, CGitbtne t) (der) gen. des- 
I. die-e; CT. de Salines) L'aide à dormi 
FU ER, Stutöner) (der) gen. des-s, ri 
tre Min.) Le pailloteur. 
FLUTH-TAG, (Sluthtag) (der) gen. des-es, 
l, die - use; Jour ou temps que le puits Ja- 


able FLUTHWER WERK, ( Bluthiwerf) (das) gem. des- 


es, pl. die-e; Le patouillet; it. msinérai de la- 
FLUFH- ZEIT, (Blatpieis) a gem. der -, pl. 
die-en; marée, in 


h die-n. 


_mifaine 
er 


FOCK- CE MARS, (Focimars) (der) en. des-er, je 
die-e. Der Maftkorb an dem Fockmafte ; 
hune du rfi d'avant, du mdt de lin 7 





FOH. 


FOCK-MAST, .(Sodmaft) (der) gen. des-es, 
"pl die-e; Le mdt de mifaine, de bourcet, d'a- 
vant, mätereau, mäterel, tringust. Die Fock- 
mañtiègel; les bajles voiles. - 
FOCKRAA, (Gocfraa) (die) Ps der-, pl. die- 
en. Die Sègelftange an dem Fockfègel; La uer- 
de mifaine. 
FOCK-SEGEL, (ocfegel) voy. FOCKE. : 
FOCK-STANGE, (Socftange) (die). gen, der -, 
pl. die-n; Le mdt de hune d'avant. 
FOCK-WAND, (Sodtanb) (die) gen. der-; 
pl. die-wände; Les haubans dumdt de mifaine. 
FODERN, (fodern) voy. FORDERN, : 
FÖDERN, (föbern) voy. FÖRDERN. | 
FOHLEN, (Sohlen) voy. FÜLLEN, junges Pfèrd; 
oulain. 
FOHLEN, (Foblen) v.n. Ich fohle - fohlte, i h. 
: efohlet. Ein Füllen werfen; Powiner; il ne 
le dit que de la cavalle qui met bas. 
FOHRE, (fobre) où et voy. FORELLE, 
FOHRE, (Gobre) ou FÖHRE, (die) gen. der 
prit 2 pin de bois.” Voy, Kicker, ? 
F dLcE » (Bolge) (die) gen. der-, pl. die-n; La 
Juite, ls continuation, Je dit abjolument de ce 
; Juit, de ce qui efl après; die Fortfetzung. 
2 Um diefe Stelle wohl zu verftehen, mufs man 
die Folge ou ee davon lefen; pour 
bien entendre ce pajlage à faut lire la fuite, 
Folge Je dit aufs de l'enchaînement de plu- 
" fiewrs chofes qui font arrivées les unes après les 
. ‘autres. Ich habe die Folgen davon voraus ge- 
fehen; jen ai prévu les fuites. Das ganze 7% 
ben diefes Menfchen war nichts als eine lange 
Folge von Unglück; toute la vie de cet homme 
! sa été qu'uns Juite de di/graces.. Die Folgen ei- 
ner Sache vorhèrfehen; prévoir les fuites d'une 


: cire Diefe Bücher find nicht in gehöriger . 


olge; ces livres ne Jont de fuite. Folge 
der Karten von einerlei Farbe nach einander + 
la Jéquencs. Ordentliche wohlklingende Folge 
“der Worter; la cadence. Folge, in Anfehung 
des Zufammenhangs, Verfolgs; le tiffu, l'entres 
. Juite, enchainement. Eine lange Folge rühmli- 
cher Thaten; une longue Juite de belles alions, 
Folge, fe dit auf d'un certain nombre de chofes 
ane quelonrange felonl'ordre des temps 
ou des matières. Er hat eine fchöne Folge von 
Denkmünzen; il a une belle fuite de niédaiiles, 
Folge, en parlant de ceux qui accompagnent 
qq. un par honneur. Voy. Gefolge. 

Folge, fe dit des évènements caufés par qq. 
eh. qui a précédé, Das ift eine Sache von ge- 
. fährlichen Folgen; c’ef une chofe de dangereu/s 
-côn/équence. E Folge; conclufion tirde d'une 
ou de plufieurs propofitions. Ich räume die Fol- 
e nicht ein; je n’admets pas la conféquence, 
ine unrichtige Folge; une incon/équence. Aus 
jemandes Betragen boshafte, nachtheilige Fol« 

Tom, L | : CNE 


. Je veux que cel 
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gen. Ziehen; fre des indußkions malignes de le 
conduite de 2 un. Die Folge aus mehren 
vorhergehenden Dingen ; l'indufion, Eine Fole 
Bee er es w er 

olge, Wirkung; Peffet, it, les fuites, 
le réfultat de qq. ch. De wird keine Folgen 
haben; cela n'aura point de fuite. Diefes wird in 
die Länge Folgen nach ziehen; cela tirerg 
à la longue à conféquence. Dis ift ei Folge 
von eurer Unbefönnenheit; c’4f un 1m de vo= 
tre étourderie. Das find die traurigen Folgen 
desKrieges; voilà les trifies fruits de la &uerre. 

Folge, von Wahlftimmen; les fuffrages. Die 
mehrere Folge haben, c. a. d. die meiften Stim- 
men; avoir la pluralité des voix. 

Folge, figur. Gehorfam, Nachgèbung: obéifa 
Jance , déférence. Folge leiften ; obéir, déférer, 
£ conformer aux avis de qq. un. . Dem 

enen Befèhle Folge leiften ; obéir à l'ordre né, 
Eurem Befehle zu Folge; pour obéir duos ordres, 

Folge, (en T. de pratique) main-forte, fecours 
qu'on prête à la julie. ie Folge geben; don. 
ner main-forte. Zu der Folge verpflichtet feyn; 
étre fujet d main-forte. : 

‚I. Folge,re comme la fuite ou l'accompagne. 
ment de qq. ch. de principal. DieZinfen find eine 
Folge desDârlehns ; l'intérêt ef l'accefoire du prä, 

is en prép. en conféquence, en vers 
tu de... er Folge; ci-après. Seinen Vorur- 
theilenzu Folge; par fes préjugés. Voy, Folglich, 


FOLGE-BRIEF, (Golgebrief) (der) gen. des- es 5 
pl. die-e; Lettre de juffion en veriu de la quelle. 


le demandeur eff mis en poffefion des-biens da 
condamné. i 


FOLGEN, (folgen) v. n. Ich folge-folgte, 1. b, 


efolget; Suivre. Dem Könige fol en; /uivre 
roi. Er if mir auf dem Flse gef) = 54 
m'a fuivi de près. Auf Sünde folget Strafe 
auf Wohlthun Belohnung ; {a peine Juit la fau 
te, comme la récompenfe les bonnes aéions. * Ich 
werde folgen; après vous, je vous Juivrai, Ei- 
nem überall folgen; #re toujours aux talons de 
Fe un. Auf den Frieden, nach dem Frieden 
olgt die Abdankung der Soldaten; après a 
paix fe fait le licenciement. e 
On dit figur.. Daraus & darauf folgeng sm- 
Juivre de... Es mag daraus folgen, was da 


. will; quoiqu'il s'enfuive, arrive, Kins folgt aus 


dem andern; lun s'enfuit de l'autre, Ge, 
dafs dem alfo fey, fo folgt daraus nicht, Fe 
où, ine s'enfuit pas de à 
que .... Daraus folget; or eft-if que... Was 
würde daraus folgen ? qu'en réfulteroin. 1? Das 


‚folgt nicht; cel ne s'enfuit pas, Auf einan 


s É y der 
folgen; s'entre-fuivre. ag und Nacht folgen 
ours E les nuits sens 


immer auf einander; lesj 


“ tre-/wivent. Der Brief lautet, wie folget: 
lettre ef de Ia teneur qui s'erfuit . fa . 


Ffff Nach- 


FOL. 


Nachfolgen, auf einander folgen; fuccéder. 
Er fol einem Bruder in dem Amte; à fuc- 
céda. d fon frère dans la charge. 

Dole begleiten; accompagner, être d la 
Juite de gg. un. Es folgten inm eine Menge 

vornehmer Leute; il étoit accompagné d'un nom- 

bre de gens de qualité. Ich mufs heute dem 

Konige en: il faut que je fois aujourdhui 
. de la a u Roi. 

Folgen, gehorchen; obéir, obferver. Meine 
Kinder, folget meiner Lehre; mes enfants, obéif- 
Jez à mes leçons, obfervez mes leçons. Der Ver- 
nunft folgen; écouter la raifon. Ich werde eu- 
rem Rathe nicht folgen; je ne fuivrai pas vo- 
tre confeil. Folgen, nachgeben, folgfam feyn; 
déférer. Eines Rath, Meynung, Befehl fol- 
gen déférer au con/eil, avis, aux ordres degq.un. 

. Er hat dem Rathe der Alten nicht folgen wollen; 
si n'a pas voulu déférer au confeil des viellards. 

Folgen, nachahmen, fich nach einem rich- 
ten, bilden; imiter qq. un, fe mouler, Je régler 
fur qq. un. Folget nicht feinem Beifpiele; ne 
vous réglez pas fur fon exemple, w imitez pas 
Jon exemple. x 

On Den Aerzten folgen; croire aux 
mèdecins. Folget mir; croyez-moi. Wenn ihr 
mir gefolgt hättet; fi vous m’aviez cru. Wenn 
man mir folgen will; fi j'en fuis cru. 

Seinem Kopfe folgen; faire à fa tête, vivre, 

. agir à Ja fantaifie, n'en faire qu'à Ja tête, ne pren- 
dre confeil que de Ja téte. Seinem Sinne, fainer 

Luft folgen ; n'écouter que Jon /ens, fon bonplaifir. 
Folgen ou verabfolgen laffen; faiffer empor- 

ker, de déffaifir, donner main-levée, laiffer pal)er, 

rendre, remettre. Ich laffe euch eure Mobilien 
. nicht folgen, bis ihr mir die Miethe bezahlet ; 
je ne vous laifferai pas emporter vos meubles, À ind 
‚vous ne m’aiez payé le lounge. Man hat ihm 
! fein verkümmertes Güt folgen laflen; on lui a 
. donné mainéuée de fes effets faifis; on s'eft déf- 
" Jaiñ de fe effets. 
Der Brief lautet wie folgt; {a lettre eff de 
© La teneur qui s'enfuit, Aus allen diefem folgt, 
dafs &c. il réfulte de tout cela que Eÿc. 
FOLGEND, (folgend) adj. 67 adv. Qui fuit, fui- 
vante it. fuccefff, fub/écutif, fubféquent. Folgen- 
den Tages, ou am Pen Tage; le jour fui- 
. vant, le jour d'après, le lendemain. Die folgen- 
de ou kommmende Woche; la /emaine fuivan- 
te, prochains. Das folgende Kapitel; le chapi- 
tre bas, Der folgende Ausfpruch; le juge- 
ment [ub/&utif, Der folgende Frühling ; le prin- 
temps en Fee In den folgenden Zeiten; dans 
la Juite des temps. In folgender Ordnung; dans 
bordre qui fuit. Folgendergeftalt ; de jr Jorte, 
ainfi, de la manière /uivante. Er rèdete fol- 
gu sl parla de cette forts. Folgen- 


Dj em ces termes. 
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FOLGENDS, (folgend8) folglich; adv.. Par con- 
Jéquent, ainfi, confiquemment,  fubfécutivement. 
Er hat es verfprochen, folglich mufs er es 
balten; öl l'a promis, par con/équent il eff obli- 
gé de tenir [a promejle. Folglich, (en jiyle de 
pratique) partant. Folglich bleibt fo viel übrig; 
partant refle tant. Folglich gehts Er auf; 
partant quitte. Folglich, daher kommt es; 

.-c'efi ainfi que... Folglich, derowegen; «ef 

ourquoi, c’efl pour cela que... Die Seligkeit 
ift die allerwichtigfte Sache, folglich müffen 
wir uns ernftlich darum bemühen; le /alut efl 
l'affaire la plus importante, c’efl pourquoi nous 
devons travailler férieufement. It. Folg- 
ich; pour re la conclufion d'un raifonne- 
ments donc. Er ift Sohn, folglich ift er Er- 
be; il efi fils, donc ilef héritier. It. Folgends, 
ferner, überd&m; de plus, outre cela, en outre. 
Folgends habe noch beizufügen; de plus, il 


faut que j'ajoute. 
FOLGER, ae) (der) gen. Fan) rm 
ul. ui fuit, qui fuccède, qui it, qui 
Be) Viel Hörer nad wenig Folger ; Lu 
coup qui écoutent , peu qui obéifjent, It. Voyez 
Nachfolger. ; 

FOLGERUNG, ($olgerung) (die) gen. der-, gi 
die-en; La fuite, conclufion, conféquence. Ich 
ziehe daraus die Folgerung; je concius de là 
que... Eine richtige, eo Folgerung; 
conféquence jufte, abjurde. Der Folgerungsfatz; 
le ‘corollaire. Das ift ein unrichtiger Folge- 
rungsfatz ; c’efl une inconf/quence, un arg 


ment Jopkifi 2 

FOLGERN, (folgern) v. a. Ich folgere-folgerte, 
i. h. gefolgert. Daraus fchliefsen; Conclure, 
inférer, tirer une conféquence ou des conféquen- 
ces, raifonner. Was wollen Sie daraus fol- 
gern; qu'en voulés vous conclure? st. Folgern, 
einen Schlufs aus dem andern hèrleiten; indus- 
re, enter conclufion fur condufion. Richtig, 
fälfchlich folgern ; inferer, conclure jufte, faux, 
tirer une con/équence jufte, fauffe. : 

FOLG-LEIS G, (Solgleiffung) (die) gen. der- 
J.pl. Die Folgfamkeit, der Gehorfam ; L'obéif 
Ne déférence, docilité, 

FOLGLICH, 


ft 
ind 3 c’efl un enfant docile; it. difcipli- 
nable, prompt d obéir. 
FOLGSAMKEIT,, (olgfamfeit) v. FOLG-LEIS- 


TUNG. 

FOLG-SCHNUR, (Solsfnur) ow Faifchfchnur, 
(die) gen. der-, pl. die- fchnüre; Le cordeau 
0% cordonnet du eur. 

FOLIANT, (foliant) (der) gem. des-en, pl 
die - en. Buch in Folio; Un in folio us 
livre, volume in folio. On dit: Ein Narr in 
Folio; us for à triple étage, fou achevé. 
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FOLIE, (folie) (die) gen. der-, pl. die-n. 
tain, feuille on d'étain fort mince que 

Von met derrière des glaces pour en faire des 

. miroirs. It. Die Folie; la feuille, petite lame 
de métal que l'on met Jous les pierres précieufes 
pour leur plus d'éclat. Die Foliirung ; 
l'étamage, le travail ou l’aftion de mettre les 

laces À l'étain où au tain. 

FOLK-BERE, ( Soltbeere) (die) gen. der-, pl. 
die-n. Wilde Johannisbére; Les groffsillers des 


alpes. | 

FOLL-SCHERE, (Sollfheere) (die) gen. der-, 
pl. die-n; Gros cifeau des orfeures à couper 
des plaques de métal, d'or € d'argent; les ci- 


failles. 

FOLTER, (Golter) (die) gen. der-, pl. die-n. 
Die Tortür; La torture, queftion. Einen auf 
die Folter |: 5 appliquer qq. un à la tortu- 
re, à la quefli ie Folter ausfteheri; fouf- 
frir la quefiion. Erfter Grad der Folter; ge 
fon préparatoire. Höchfter, fcharfiter Grad 
der Folter; ion extraordinaire. On appelle 
figur. Folter, Marter, Quäl; le tourment, le gé- 
ne, la peine. Die Folterbank, Reckbank; ia 
table für la quelle on applique à la queflion, tab- 
ls fur la quelle on étend ceux qui ge appliqués 
a la quefion, torture; it. le chevalet, tréteau. 
Das Folterbein, Folterfeil, die Folterfchnur; 
Poffelet, En Saiffe on dit: Einen ans Folterfeil 

. fodern, fe » «dd. einen peinlich an- 


klagen; pour/uivre qq. un criminellement. Ei-, 


- nem das Folterfeil anlegen; dorner les offélets. 
Der Folterer, Henkersanecht ; le queftionnaire. 
Die Folterkammer; la chambre de la torture, 
Das Folterzeug; les infiruments de la torture. 

FOLTERN, (foltern) v. a. Ich foltere - folterte, 

. à b. gefoltert. Auf die Folter lègen; Tour- 
menter, donner la quefiion, appliquer à la que- 
ton, donner la torture, étendre, mettre fur le 

. chevalet. Man hat diefen Inquifiten zum an- 
dernmale gefoltert; on a donné um fecond trait 
& ce criminel. On dit figur. Ihr foltert mich 


mit euren Klagen; vous me tourmentez par vos 
plaintes. Von den Gewiflensbifien gefoltert 
werden; Are tourmentt des remords de la con- 


ciente. 
FÖNICH, (Gônid) voy. FENCH 
FONTÆNE, (Sontäne) (die) gen. der-, pl, die= 
n. Der Springbrunnen, Quelibrunnen; La fon- 
"taine; it. un jet d'eau. 


. FONTANELL, (Gontanell) (das) gem. des-es, 


pl. die-e; Le cauière. la fonticule. Ein Fun- 

- tanell fetzen ;' faire ou appliquer un cautère; 
st. chuterifer. On oppelle aufi Fontanell; fon- 
tains de la tête, fontanelle, un endroit au haut 
de la téte des enfants nouveaux-nés où abontif. 
Jent les futures. Das Fontanelleifen; le cam 
töre. Die Fontanellfetzung ; {a cautérifation, 
Der Fontanellftein; lg picrre infernale, 
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FOPPEN, (foppen) v. a. Ich foppe - fopte, 1. 
h gefoppet ; (pop.) Gauffer, fe gauffer, rail. 

‚ jouer, Je de qq. un, traïter qq. un 

de ridicule. Die Fopperei; la gaufferis, raille- 


FORCHDISTEL (Borchbiffel) (die) gen. der-} 
z DRG} en. der es 
l, die-n; Le chardon notre-dame. & 
FORCHE, ($orche) Forch, Före; voy. Kiefer, 
FORCHEL" & di) Ge) à der-, pl. di 
, (Sorchel) (die) gen. der-, pl. die-nz 
Fordel, Forkel, Furkel ? Ééllange Er Jägers 
Le pieu fourchi des chajeurs. 

FÖRCH-LING,, (Sôrcling) (der) gen. des- os; 
pl. die-e; Der Reitzker, Herbitling, Brät« 
ling; Zjpece de champignon à manger. 

FORCHT, (Gotdit) voy. FURCHT. 

FORDER , (order) voy. VORDER. 


FÖRDER, (förder) adv. Weiter ; (per #3 | 


plus loin, davantage. Förderhin, fo 
‚künftige; a l'avenir, déformais, dorénavant. 

FORDEKER , (Sdrberer) (der) gen. des-s, pl. dies 
(peu uf.) Le promoteur, pairon, fauteur, qué 
avance. Ich erfuche Sie, in diefer Sache mggin 
Förderer; mieux mir beforderlich zu feyn; je 

. vous prie de me favorifer dans cette affaire. 

FÖRDERLICH, (förderlich) adj. & adv. Nüz= 

‚lich; Utile, profitable, avantageux. Fördere 
lich und dienitlich; /erviable. 

FÖRDERN, (fördern) v. a. Ich fördere-förderte, 
i. h. gefördert. Befördern; Auamer , promou- 
voir, Ge le travail, expédier, achever Ja be- 
Jogre , ver bientôt, hâter, accélérer. Fleiß» 
tige Auflicht fördert die Arbeit; (Prov.) face 
d'homme porte ou fait vertu. Eine Sache für- 
dern; favoriler une affaire. Einem helfen und 
fordern; aider, Jecourir gg. 'un. 

Fördern; ( 7. de Min.) Die Erze os Berge 
in der Grube fort, os aus der Grube heraus= 
fchaffen, zu Tage fchaffen; exploiter la mine. 

Sich fordern; /e häter , Je diligenter, wer 
de diligence. Er fordert fich ; il va vite en be» 
Jogne. Fürdert euch mit dem Effen, macht 
dafs ihr fertig werdet ; dépéchez-vouz de diner. 

FORDERN, (fordern) v. a. Ich fordere-forderte, 
i. h. gefordert. Begehren; Demander, défirer, 
requérir, appéter, prétendre. Mein Knecht 
hat feinen Lohn gefordert; mon valet a deman- 
de jes gages. Die Soldaten haben Brandfchaz- 
zung gefordert; les /oldats ont exigé des com 
tributions. Einen zur Rechenfchaft, Rechnung 
von ihm fordern; faire rendre compte d qq. un. 
Er hat hieran weiter nichts zu fordern; ıln’'a 
plus rien à prétendre, Ja part oft mangée. Wie 
viel habt ihr zu fordern ? combien vous faut- 
#? Wer trinken will, fordere es ; qui voudræ: 
boire en demande. Ich fordere mein Recht; je 
réclame la juflice. Der Vater hat feine Kinder 
vor fich gefordert ; le pêre a mandé Jes enfants, 
“Er hat ihn vor Gericht gefordert; # l'a fait 

Ffffa afi- 
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affigner en juflice. Einen herausfordern; ap- 
peller en duel, faire un défi. Gott hat ihn zu 
fich gefordert; Dieu l’a appellé; voy. Auffor- 
- dern, zurückfordem, & tous les compofés avec 


fordern. 

FORDERNISS , (Gèrbernif) (die) gen. der-, pl. 
die-e; (peu uf.) voy. Hülfe, it. /. pl. au lieu 
de Förderung; (T. de Min.) L'évacuation des 
mines. 


FORDERSAMST, (förderfamft) ado. (pu uf) Au | 


FÜRDER SCHACHT. (Bbrbefe 
- » (Sörderfchacht) (der) gen. 

. des-és, pl. die- fchächte; La bure, Suis ds 

- ns ui défcend de la furface de la terre dans 
fon intérieur. 

FÖRDERST,, (förderft) adv. Zuforderft; Avant 
toutes chofes ; it. Jurtout , principalement. 

TORDER-STRECKE , (Zörderftredte) (die) gen. 

. der-, pl. die-n; (7: de Min.) Le chemin ou 
pafsee our transporter le minerai jufqu'à la bure. 

FÖRDERUNG , (Sôrderung) (die ) gen. der-, 
pl. die-en; L'avancement, la faveur, l'aide, le 
Jours, lacélération. Die Fürderung einer 

ache ; l'acheminement. 

FORDERUNG, ($orderung) (die) gen. der -, pl. 
die-en. Die Schuld; Za deite aflive it. de- 
mande, pétition, prétention, defir , réquifition, 
exaftion > appel, défi, Jommalion, ajlıgnation. 
Gerichtliche Forderung ; répétition. Forderung 
an ein Güt; affeffation. Eine billige, gegrün- 
dete Forderung an einen haben ; avoir cauje à 
9 un. Eine wohlgegründete, ungewifle For- 

erung; une prétention bien fondée, mal affurée; 
voy, Fordern. 

FÖRDERUNGS-BRIEF, (Börderungsbrief) (der) 

en, des-es, D die-e; Lettre de recommen- 
on à une chambre de juflice. 

FÖRDERUNGS-SATZ, CBrerungetg) (der) 
gen. des-es, pl. die-Sätze ; (T. de Philof.) Le 
De 

FORELLE , (Gorelle) (die) gen. der-, pl. die-n; 
La truite, troutte, truiton (poiflon d'eau douce ) 

. Die Teichforelle; {a truite Jaumonée. Bergfo- 
relle ; le falmonet des alpes. Ein Forellenbach, 

. on Teich; un ruifleau, étang, qui nourrit des 
truites. Forellenfarbig; adj. & adv. truité. Fo- 
rellenfallat ; Iaitus truitée. 

“ EORKE, ($orfe) voy. FURKE. 

ie me (Gorfel) voy. FORCHEL, it. FUR- 

FORKELN, (forfeln) v. a. Ich forkele-forkelte, 
i h. geforkelt. Gabeln, fpieflen; (7. de Cha/- 
Je) Percer; il Je dit Jurtout des cerfs lor/quwils 

Ari gg. un. avec les bois. 

E » (Sorm) (die) gen. der-, pl die-en; 
La forme, figure, façon, d'une choje. Die Form 
eines Menfchen, Thieres ; ia forme d'un hom- 
me, d'un . Form, Geftalt des Halfes 
der Pferde; fencolure., Das hat wèdenForm 
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noch Göftalt; cela n'a ni forme, ni figure. Die 
gehürige Form geben; façonner. . 
Form fignifie auf maniere, façon d'agir, de 
parler, de je conduire fuivant certains ufages, 
certaines règles établies. Die Regierungsform, 
la forme du gouvernement. In gehöriger Form ; 


en formes, dans les formes. In geht: Form 
und Weife; en due forme ES manière. befter 
Form Rechtens; dans les formes. Die Form 


des Rechten beobachten; objerver les formes. Oh- 
ne Form des Rechten ; Jans forme de procès. 

Form; en pariant de chapeau, de Joulier , fe 
dit du modèle de bois fur lequel on fait un cha- 
peau, un foulier. Einen Hat über die Form 
ichlagen; mettre un chapeau en forme. Hüte, 
Strümpfe über die Form fchlagen, fetzen ; en- 
former. Einem Hute die Form geben ; afor- 
tir un chapeau. Mein Hüt ift ganz aus der 
Form ; mon chapeau ef? tout déformé. 

On dit (en T. d’Imprim.) Eine Form fetzen, 
abdrucken, abziehen ; compojer , tirer une for- 
me. Eine Form, oder die Kolumnen zu ei- 
ner Form zufammen fchieflen; drejier une for- 
me. Eine verfchobene, verrükte Form; un 
pété. Eine Form fchliefien; ferrer une forme. 

Form; je dit aufs du modele, patron, mou- 
le d'aprés le quel on donme une forme price 
d.gq. ch. In die Form gieflen ; jeter en À 
mouler. On dit proverb. Etwas in eine andere 
Form gieflen ; refaire ou changer une chofe. Ii. 

. Form, Modell der Giefser ;. l'ame. Giefsform 
za erhabenen Fi 3 lecreux. Form, dün- 
ne Bleiplatten darein, zu gieflen; un réble, 
rabot. Form zum Lichtziehen; Fabfmé. Form 
der Nadler , die Schäfte der Nadeln zu fchnei- 
den ; boîte à couper leshanfes. Form der Hand- 
fchuhmacher, die Handfchuhe zu erweitern ; 
la Fremde, Form die Finger der Handfchu- 
he drüber zu fpannen; /a quille. Form der 
Papierbogen in den Papiermühlen , verjure. 
Form, über welcher der Bauch einer Laute ge- 
leimet wird; le taffeau. 

Form, (CT. de forges) la gorge, tuyau de 
fer ow de suivre dans lequel on met le Joufit 

our qwil foit garanti 4) feu. On dit: Die 
om Eu fich zu; c.a. d. Der Blafebalg 
verftopft fich ; le et ej orgé. 

Form, Art nee pe pi ee efpece. I. 
figur. Beifpiel; exemple, imitation. Nach def- 
fen Form ou Beifpiel; à fon exemple, à fon 
imitation, Von gleicher Form; de méme té 
nur, de même fubfiance. 

FORMAL, (formal) adj. & adv. mieux aus- 
drücklich; formel. Ein formales Geftändnifs; 
un aveu formel. Formale Verfchreibung ; afle 
formel. Eine formale Belagerung ; un fiege 
dans les formes. 2 

FORMALIEN , (Gormalien) (die) Les formali- 
tés. Ohne Beobachtung der Formalien; fans 

autre 
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ansre forma de procès. un allen gehörigen 
FORMAT. C 5 bonne & due forme. u R 
( Sormat das -es % ir 
-e; Lee er , ee À 
von einem perte Format ; cette Ben A 
d'un format très-commode. Tafchenformat ; à 
goche. Das Formatbuch ; le livre de format. 
FORMBAND, (Sormband) (das) gen. des-es, 
1. die - bander (T. de chapelier) La ficelle. 

FORM-BANK, LE (die) gen. der-, pl. 
die-bänke. Das Lager , Geftelle zum formen; 
Le tréteau 

FORM-BRETT, Ka) | (das) gen. des-es, 
2 die-er; (T. de fond. de canons) L'échan- 
tillon. 

FORM-EISEN , (Sormeifen) (das) gen. des-s, 
pl. die-; Inftrument pour creufer en rond le 
meule à ‘faire des balles. 

Eon (Forme) (die) gen. der-, pl. die-n; 

formule. It. Formel; (en T. de Médecine. ) 
Dee Recept;; {a formule, recette, Pordonnance. 
Einer der immer bei den vorgefchriebenen 
Formeln bleibt; un formulifle. 


FORMEN, (formen) v. a. Ich forme-formte , i. 
h. geformet. Abformen ; Modeler, „figwer, (a 
gomner , former, mouler, jeter en moule 
Filz formen; drejler un feutre. It. Sich fchik- 
ken, fich formen; quadrer. Das Formenre- 

: gal der Buchdrucker ; la tablette, dtagère aux 
. Jormes. Der Formenfchneider; le faifeur de 
Sortez à de moules, formier. Die Formenftä- 
be, Formenfrège unter dem Drahtgitter der 
Papierformen ; les füts. Der Formentrôg in 
Zuckerficdereien ; le bac d forme. 

FORMER, (Bormer) (der) gen. des-s, pl. die-; 
Le moujeur, it. Le faifeur de formes , de mou- 
les. Die Form-erde; terre à forme ou moule. 
Das Keen 3 mine d'argent nitreufe couleur de 


FÖRM-FLASCHE, (Sormflafche) (die) gem. der- 
pl. die-n; Les ferres, chafjis joints l'un 
‚für l'autre ES remplis de Jablon dans lequel les 
reis de carafleres d'imprimerie coulent le 


métal fondu. 

FORM-HAKEN, (Sormbafen) v. FORMSTOSER. 
FORM-HAMMER, (Sormbammer) (der) gen. des 
-8, pl. die en marteau à achever, 

des batteurs d'or. 
roue tförmig) adj. € adv. Eine Form 04 
ftalt ‘ibendà En forme de-. Einförmig; 
ES. (formiren) v. a. Ich formire - for- 
mitte, i. h. formiret, smieux bilden, formen, 
die gehörige Geftalt und Form geben. Donner 
l'étre & la Dem, donner une certaine forme, 
une certaine fil On dit en T. de guerre: 
Ein Fe ren former un bataillon; 
& Les relieurs de livres dijent: Ein Buch for- 


& 
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miren; former un Jivre, Iui rendre la Fan ex 
térieure qu’il doit avoir. 


FORM-KOPF, ($ormtopf) (d 
die - köpfe; 2 Pu PAS Sd ns La Lo wi ie 


FORM- KUGEL, [4 oemtugel) ( ie) gen. der-, 
pl. die-n; La Ser ee = 
deurs roulent fur le Jablon avec une les Jerres 
Jont remplies, avant d'y jeter le mé, 


KORM-LADE, (Gormlabe) (die) gen. ee 
ue L’auget, ln vifs En lequel les je 

fondeurs pétriflent 

FÖRMLICH, ar adj 8 adv. eigentlich, 
ausdrücklich ; Formel. Aufs formlichfte, in 
der eigentlichen Form; dans les forms, en 

forme, Jelon les règles; adv. formel lement, "fo 
lemnellement, en forme, d'une manière propor- 
tionnde. Förmlich abgehöret, verhdret wer- 
den; étre interrogé fur faits & articles. Die 
Förmlichkeit; Ja formalité, 

FORM-MEISTER, ($ormueifter) (der) gen. des 
-8, el: die-; Le mouleur. 

FORM-P RESSÉ, (Sormpreffe) (die) gen. der -, 
l. die-n; Le prefloir de batteur d'or. 
FORM-RAHMEN, (! Er (der) gen. des 
-8, pl. die-; Le chafıs pliant de l'imprimeur. 

FORM- SAND, CSormfand) (der) gen. des-es, 

Sp u fablon terreux où argilleux, fable des 


FORMN- SCHEIBE, (Bormfiheibe) ( (die) gen. der-, 
pl. die-n; La girelle, téte de la roue, ( outil 
de potiers) les vitriers appellent aufi Form- 
fcheiben, les Be etites vitres d'use fenêtre. 

FORN-SCENE EN, (Sormfchneiden) (das) gen. 

ee gravure en bois. 

r OR SCAN: BDs , Gormfäneibe:) voy. FOR- 

FORMSTEG, Borg) (der) gen. des - -es; 

pl. die-e; garniture, les divers bois dont 
Le Rss cars dans l'imprimerie Je fervent 
GLEN, les pages € former les marges. 

FORM (Eormftein‘ (der) gen. des- es, 
ct ie-e; PAS mire e, le moule. 

FORM- STEMPEL, ee (der) eu des 
-8,.pl,. die- 

Jervent les alas de livres pps marquer wa 
Feste les ee d'un livre de fleurs € 


FORM-STOSER, *ornsftofer ) der) gen. des- 
8, pl. die- ; Le dégorgeoir, fégougeoir, outil 


FOR LUG UCK, (Bormffü) uoy. FORM-STEIN. 

FORE TIER ( BER) (der) gen. des- es, 
ie-e; La iable à moule. 

FÉRMUL , (#ormul) voy. FORMEL. 

FORM! ULÄR, (Sormular) (das) Fa, des-es, pl. 
med, 5; Le er eme VA la formule. Ein For- 
mi vorfchreiben ; (crire une formule. Ein 
pee reden figrer un rer 
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re. ir a ee Gerichtsftyl; Jiyte 
du 
FO AND. (Gormivand ) (die) gen. der-, 
l. die - wände; Le bouchoir. ba 
F RM-ZACKEN, ie (der) gen. des = 
l, die - ou platine d'âtre. 
FORM ZANGE, et range (die) gen. der-, 
l. die-n; La f barre de fer creufe, dont 
Is vitriers Je Aa PR fe tirer le verre fondu 
des creufets N le le re 
FORN, (forn) 
FORSCHEISEN, “aie (das) gen. des - 8, 
ie - 
FOR RSCHELN, Ce ferthein) voyez FORSCHEN, 
NACH-FORSCHE 
FORSCHEN, Au fou, vn Pas forfche-forfch- 
te, i. h, geforfchet; Chercher, rechercher, exa- 
miner , fonder. Nach der Wahrheit forichen ; 
chercher la vérité. Nach einer Perfon, Sache, 


einem Haufe forfchen ; s'enquérir d'une per- 


Jonne, affaire, maifon. Nach etwas forfchen ; 
s'informer de gg. ch. Er bat nur bei mir for- 
fchen wollen; il a vous me tirer les vers du 
nez. It. Forfchen, ausfpähen; e/pionner. For- 
fchen, ob jemand dis oder jenes wohl thun 
“ möchte; hocher la bride à qq. un. Der For- 
fcher ; qui s’enquiert , qui fonde, examine, re- 
cherche; le chercheur , crutateur, curieux. It. 
Ausfpäher, Kundfchafter ; efpion, mouchard. 
Ein Naturforfcher; un obfervateur de la natu- 
re, un homme apeli iqué à la recherche des Jecrets 
de la nature. Die Forfchfucht, Neugier; la 
curiofité. Die Forfchung, Nachforfchung; Fen- 
, la recherche, information, demande, in- 

guif ition, l'examen. Die Wortforfchung; l'éty- 


HORS, (Sorft) (der) gen. des-es, pl. die- 
Forfte ou Forfte; La fort, le le bois. It. Der 
Forft, Gehege eines Förfters, das F orftrevier, 
die Förfterei, Forftung;; {a verdière. Ein Hirfch 
der den Forft zu gewinnen fucht; un cerf qui 
tire du côté du taillis. It. DerForft, dieSpitze, 
der Gibel des Daches; le falte, le comble d'un. 


Kol. AMT, (Sorftamt) (das) gen. des -es, pl. 
die-mter; La jurisdillion forefliere ; it. la 


RTE BANN, ( (Gorfbann) (der) gen. des-es, 


di Le droit de forét. 
F Aa re AS AT (der) gen. 
des officier des forêts. 
FORST- Buch“ GE Sorkön ) (das) gen. des - es, 
pl. die - bücher; ; Le code du foreflier, livre qui 
contient les a forefliers ; it. livre qui 
traite la Jcience foreftière. 


Ne DIENER, ee, (der) gen. des-s, 


rs foréts. 


l, die - uf 
RST-DIENS ER (der) gen. des» 


roh =, diese; La charge forefliere, 
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FORST-DING, (Sorftbin; FORST - AMT. 
ERA E, ( se Yrste 
RSTER, (Förfter) (der) gen. des-s, pl die-; 
re arde - ee t, + Verdier; # 
foreßier héréditaire, le Ph SE d'une Part 


de 
FÖRSTEREI, CHôrfterei) (die) gen. der -, pl. 
. die-en; ( vulg.) La ee Forts 
: u Mirage des officiers d'une 4; fe des fo- 
; it. la maifon du forefier. 
FORSTEILICH, (forfteilich ) Ar & adv. was 
zum Forft a (vulg.) Ce "qui concerne 


FORST! FRONE/ (Gorffrone) (die) gen. der-, 
die-n; corvée As iere. 
F Kst“ SDR, (Borftgarbe ) (die) gen. der-, 


rn die-n; La dime pour le forefier. 
3 RST- Senn (Sorfigebübr) (die) ger. der-, 
BE "profit 04 émoluments revenanis 
BL 
FORST- BELLE, (Gorfigefälle) (die) Ein- 
künfte, welche dus eat ee an Forße 
ziehet; Les redevances d'un foreflier. 
FORST-GER/EUME, (Sorfigeräume) (das) gen. 
ei 8, ur die-e; Ceff ainfi qu'on appelle us 
en prairies. 
FORST CE CHT, ( forft faerechk ) adj. € adv. 
des reg kundig; À ile en ce qui re 


arde les for ps 
FORST-GE ÉCHTIGREIT , bar pd) 
(die) Se der-, J. pl. Le droit nial d'une - 


FORST BEN er, » (Borfigeriche) (das) gen. des 
-es, pl. die- GE de jufiice foreftière, 
tribunal des fe forêts. 


FORST- Gesetz, x pres) € (das) gen. des 
ière. 


es, pl. die-e; La bix foreft 
FORST- GRAF, (Sorfigraf) ur HOLZ-GRAF. 
FORST-GRENZE, ($orftgrenge) (die) gen. der-, 
pl. die-n; Les bornes, limites d'une forét. 
FORST-HAFER, ($orfthafer) (der) gen. des-s, 
Sp. L’avoine que les payjans doivent fournir 
pour Pentretien des chiens de chajle. 
FORST-HAMMER, (#orffbammer ) (der) gem. 
des-s, pl. die- hammer; eau avec le- 
Nr les officiers des eaux © forêts marquent les 
bres dans les forêts. 
FORST- HAUS, (Sorfihaus (das) gen. des-es, 
pl. die- häufer; La mai/on du foreflier. 
FÜRST. HENNE, (Burkpcang) (die) gen. der-, 
pl. die-n; La poule de foreflage, poule qu 
dans quelques Provinces les payjans ons domunt de 
nuellement Au malıre de foräts. 
a, (Sorfiherr) (der) gem. des - en ; 
pl. ; Le nue) € une 
FORST-HUFÉ, (#orfibufe) ( D) gen. ES 1 
die-n; Le difirité ou étendus d'une fi & 
champs & prés qui en dépendent ; FE am 





+ FORST-MANN, (orfimann 
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- d'une forêt changée en champs ou prés & domé 
& cens. Der Forfthüfner; le garde-bois. 
TOR C orfhuch‘) a) gen. der-, 


Sr die-en; Li 'pelion d'une fo 
FORST-INSPECTOR, Ge (der) gen. 
des-s, pl. die- es. eher eines For- 


fes; L'in Re de la 
FORST-KNECHT So Th) (der) gen, des- 
a pl. die- Fi Lev de forêt, garde PRE 


ort: PEUR, (Sorftläufer) voy. FORST- 

win (Sorftlehen) a gen. des-s, 
Une forêt poflédée en fief. 

FÜRS: LICH, ( ASS adj. € adv. zum Forft 


gehörig; De Jorét. Die forftliche Herrlichkeit; 
de droit domanial d'une forét. 


pl. die- männer; Le foreflier, verdier, 
Ein erfahrner Forftmann; un bon 
FORSTMÆSSIG; (Premiis) adj. & adv. ei- 
nem Forite gemäfs; Ce qui convient à une forét. 
EOS NEDTER: (Sorftmeifter) a. gen. des 
-8, pl. die-; forefier, maître des forêts, 
. maire des eaux € foréts. Oberforftmeifter; 
rand maftre des forêts. 
FÖRST-MIETE, ( orffritiete) voy. FORST-ZINS. 
en „NAGEL, Sorfinagel) voy. FIRSTEN- 


GEL. 
FORST- NUTZUNG, (Borfinugung) (die 
der-, pl. die-en; A Mie nl 


gruyer. 


verdier. 


| FÖRST-ORDNUNG, (Gorflordnung) (die) gen. 


der -, Er die-en; L’ordonnance forefliöre. 
FORST-RATH, ( fir) (der) en. des - es, 
sm die - räthe; confeill oréts ES de la 


Ee 
FOR -RECHNUNG, (Sorfirehnung) (die) gen. 
a pl. die-en; Le compte fur les revenus 


FORST: RECHT, (Borfirecht) (das) gen. des- 

pl. die-e; Le droit forefier. 

FORST- REGAL, (Sorftregal) (das) gen. des- es, 
F pl. Le droit domanial de forét, confideré com- 
me une régale du Jouverain. Voy. Forftrecht, 

FORST-REVIER, CRT IE) (das) gen. des - 
es, pl. RE e; La forêt, verdière, étendue de 


FORÈT-SAI SACHE, (Borfifache) (die) gen. der-, 


pl. die-n; C qui regarde les foréts. 


FORST-SÆULE, (Forftfäule) (die) Cl der-, 
pl. die-n; La poteau pour marquer les bornes 


d'une fe 
FORST- do del 
e 08 greffier de 
(der) gen. er In 
Er qui Jert à féparer 
"une ford d'avec m au. 


- pl. die-e; La 
un difirst on Det 


(der) Er des - es,‘ 


N gent Ge), „Een. 
x „rOSE STEIN, (6 Ge 
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ra iR ‚De Forftftein, Kéhlziegel; {a nue, 


FORST. BSTOCK, Cor Fun sd 
pl. die- Röcke; sus 
du tronc d'un arbre. 

FOR UNE: (Borfluug) voy. Forft, Wald; La 


FÖRST-VERWALTER, ( Sorfivertvalter) (der) 
en. des- 8, pl. die-; Le forefier. 
RST- WESEN, (erftwefen) (das) gen. des-s, 
wy; pl. Ce qui regarde les forts. 
"ie, gr ( Borftwiffenfchaft ) 


gen. des-es, 
la partie d’en bas 


DE der-, Ses) à Jorejliere. 
FORST- INS, ( Herring) der gi de. es, 
pl. die-en; Les ru droit da 


(A 
F dRSTZIR -ZIEGEL, ( orfttiegel ) voy. m KSTEN- 

FORT, fort) adv. € particule qui marque une 
continuation, ou le mouvement d'une chofe qui 
s'éloigne. Eile Je met devant pl Ke verbes que 
l'on trouvera rangés felon l'ordre alphabétique. 
On ne peut que irès-imparfastement la rendre 
en françois par la particule relative en; it. plus 
su outre, en et de ds &c. Ich Er 

ort; je m'en vais. egangen; 3 & 
partis il s'en ef allé. AT verloren; 
il eß perdu. All mein Geld ift fort; tout mon 
argent s’en ef allé. Mufs ich noch weiter fort? 
faut-il aller plus loin? Er mufs fort, er mufs 
fterben ; il faut mourir. Er müchte gar zu 
gerne fort; # voudroit s'en aller ; la plante des 
pieds lui demange. Die Nacht überfiel mich, 
ich konte nicht weiter fort ; Is nuit qui Jurz 

vint nempécha de pajer outre. 

Fort-an; désormais, dorénavant, à l'avenir. 
Und fofortan ; & ainfi du vefle. Sofort, al- 
fobald ; aufitdt, incontinent , ‚daberd, für le 


champ. Fort und fort, in einem- fort; ‚Jans 
discontinuer, fans ceje, continuellement, toujours, 
incefament, afıdiiment ; d'âge en âge. di- 


nem forts tout d'un train, tout d'un trait. 
er ga, allons, allez, va, fus! Fort! 

ia er tez-vous de ld! Fort! aus dem Wè- 

Ar retirez vous; gare, haut le pied! 

FORT ARBEITEN, (fortarbeiten) v. n. Ich ar- 
beite - arbeitete fort, i h. fortgearbeitet; Con- 
tinuer Jon travail, ou de travailler ; it. pa == 
vre, le on fon travail. Ich habe acht 
hinter einander fortgearbeitet ;. j'& a 
huit heures Jans débrider. Das Heffindige Fort- 
arbeiten; iz continue. 

FORT-BAUEN, (fortbauen) v.a. Ich baue-baue- 
te fort, i. h. fortgebauet ; (T. de Min.) Con- 
Cr MR 5 l'exploitation d'une mine; it. 

| hner2cht des Krieges bau- 

Fa er immer fort; la guerre ne l'empéche pas 

de continuer à bâtir. Der Fortbau; la conti- 

muation de l'exploitation d'une mine, 
a ; FORTS 
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FORT-BAUMEN, (fortbaumen) uv." Ich bautme- 
baumte fort, i. h. fortgebaumet; (T. de chaffe) 
Sauter d'un arbre à l'autre, 

FORT-BETTELN; (fortbetteln) v. n. Ich bette- 
le - bettelte fort, i. h. fortgebettelt. Sich fort- 
“betteln ; Faire Ja route en mendiant. Sie woll- 
ten lieber weiter fortbetteln ; ils aimoient mieux 


mendier. 

FORT-BRAUCHEN, (fortbrauchen) voy. BRAU- 
CHEN. Man muf diefe Arzenei fortbrauchen ; 
À faut continuer de prendre cette mèdecine. 

FORT-BRINGEN, ( fortbringen ) v. a. irr. Ich 
bringe - brachte, /ubj. brächte fort, i. h. fort- 

gebracht; Transporter, transmettre, porter, em- 
porter. Sie hat nicht alles mit fich fortbrin- 
gen können; elle n’a pas pu emporter tout. Ei- 

‘ nen fortbringen, helfen; aider. Ich will euch 

fchon fortbringen; je vous ferai bien avancer. 
Man kan ihn nicht fortbringen; on ne peut le fai- 
re fortir, retirer, en aller. Sich fortbringen ; fe 
nourrir; it. avancer; je tirer d'affaires, gagner 
Ja vie. Ich weifs nicht wie er fich fortbrin- 

en Will; je ne fais comment il veut je nourrir. 
a kan mich nicht fortbringen ; je n'ai pas 
la force de marcher ; je ne Jaurois faire un pas. 
Die Fortbringung ; Le transport, Vai 


in te 

FCRT-DAUERN, (fortdauern) v. #. Ich dauere- 
dauerte fort, i. h. fo auert ; Continuer 
"d’exifter, durer. Fortdauernd ; continuel, con- 
tinuellement, continucment. Wenn es fortdau- 
ert; à la continue. Der Krieg hat fieben Jabr 
hintereinander fortgedauert ; guerre na 
pas discontinué pendant Jept ans. Die Fortdau- 
er; La continuation, la durée. 

FORT-EILEN, (forteilen) v. m. Ich eile - eilte 
fort, i h. fortgeeilet; S'en aller avec précipi- 
tation, en diligence, avec emprejlement , Je re- 
ie . ha, à la hâte, Adler: fe häter, 

fe pre[fer, faire diligence, fe diligenter , avoir 
hâte, Wir baten ihn zu bleiben, allein er 
. eilte fort; nous le priâmes de vefler; mais il 
s'en alla avec emprejlement. 

FORT-ERBEN, Chorterben) 2. n. Ioh erbe-erbte 
fort, i. h. fortgeerbet ; Hériter. On appelle: 
Güter, die in Backen Linie forterbéh; biens 
de côté eftoc & ligne. 

FORT-FAHREN, (fortfahren) v. n. irr. Ich fah- 
fe, du fährft, er fahrt fort, wir fahren fort 
&c. Imp. Ich fuhr, fut. führe fort, parf. 
3. b. fortgefahren. Seinen Wèg fortietzen ; 
Continuer, pourfuivre Jon chemin, partir. Ich 

. fahre heute fort; je pars aujourd'hui, Wir find 
fortgefahren ohne auf ihn zu warten ; nous 

. avons pourfuivi notre chemin [ans l'attendre, R. 
Kutfcher, fahret fort! touche, cocher ! Weiter 

. fortfahren; pafer, paller outre, aller plus-loin, 

outre. Fortfabren, (figur.) eine Arbeit, 
ede fortfetzen; continuer, pourfuivre, Mit 
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. der angefangenen Arbeit fortfahren ; > 

vre, ‚pouffer l'ouvrage commencé. PAT 
. Schreiben fortfahren ; rfuivre Jon difcours, 
continuer à parler, à écrire. Fürwahr, fi 
er fort; vraiment, lui repliqua-t-il. Ich bitte 
fie, in ihrer Gewogenheit gègen mich fortzu- 
fahren ; je vous près de me continuer votre ami- 
té, Fahre fort! halte an! achève! Fahret fort! 

- führet aus, was ihr einmal angefangen habet! 
poujlez votre pointe ! Fortfahren, auf etwas an- 
ders kommen; en venir d-. On trouve ce 
verbe aufs comme afif, avec l'auxil. haben; 
voiturer dans un chariot, charier , transporter 
d'un lieu d un autre. Das Fortfahren, die Fort- 
fahrung; {a continuation, perfévérance. It. Die 
Abreife; le départ. 

FORT-FLIEGEN, (fortfliegen) v.s. irr. Ich flie- 
e-flög, Jubj. flöge fort, i. b. fortgeflogen; 
'envoler, s'enfuir en volant. 

FORT-FLIESSEN, (fortflieffen) v. m. örr. Ich 

. flieffe - flofs, /Jubj. flöfle fort, i. b. fortgeflof- 
fen; Couler, continuer de couler. Voy. Flieflen. 

FORT-FÜHREN, (fortführen) v. a. Ich führe- 

führte fort, i. h. fortgeführet ; Emporter, em- 
* mener. Man hat die Gefangenen fortgefüh- 
ret; on a emmené les prifonniers. Man mufs 
die Mauer bis an diefes Eck fortführen ; s! faut 
conduire la muraille jusqu'à ce coin. Ihr wer- 
det nicht alles auf einmal fortführen ; vous 
‚wemporterez pas tout à la fois. It. Fortführen, 
(fig.) fortfetzen; continuer. Den Krieg fort- 
hren; continuer la guerre. Er konte den Pro- 
zefs nicht fortführen ; öl ne pouvoit pas pour. 
* fuivre le procès, Eine Sache nicht fortfüb- 
ren; demeurer à mi-chemin. Das Fortführen, 
Fortfetzen einer Sache ; a continuation, 

FORT-GANG, ($ortgang) (der) gen. des - es, f. 

1. L'avancement, le fuccès,. progrès. Die Sache 
“hat einen guten Fortgang; la cho/e a um bon 
Juccès, réuffit bien. Die Sache hat keinen gu- 
ten Fortgang; la chofe ne réuffit pas. On dit 
auff: Die Sache hat ihren Fortgang; pour di- 
re qu'il ny a point d’obflacle, point d'empéche- 
ment que la chofe fl: fafe. Li. Fortgang; 
Pavancement. Der ortgang, den ein Volk ın 
feinen Kentniffen macht ; l'avancement le pro- 

grès qu'une nation fait dans des connoiffances 


utiles, | Ê 
FORT-GEBEN, (fortgeben) v. a. irr. Ich gäbe, 
. du giebft, er giebt, wir geben fort. Imp. Ich 
gäb, ubj. gäbe fort, parf. i. h. fortgeneben, 
‚imper. gieb fort; Donner; Je défaifir. Die Ar 
menier gèben ihre Kinder gleich in der Wi 
fort; les Arméniens accordent leurs enfants 


‚le berceau. : 
N en e * en Ich gebe- 
Dj . gi ort, i. b. fo en; 
: Sie ’m An nd de À geht. 
.Bark forts 5 ovance. à grands pas... I. I 
ge 
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, weggehèn, wegreifen, fich auf den 
Vie ke s'en aller, partir, fe mettre en 
chemin. Lafst uns fortgehen ; aflons-nous-en ! 
Geh fort, oder ich will dir die Wège wei- 
fen ; va-t’en, ou je te ferai marcher. li. Fort- 
:gehen; en parlant du temps, s'écouler, Je paf- 
fer, fe perdre. Fortgehen, fich wegbegeben ; 
fe retirer. Er ift fortgegangen ohme Abfchied 
zu nèhmen; # s'en efi alle ans prendre congé. 
Fortgehen; Je dit aufi few. continuer, reuf- 
fr Juccéder, ‘avancer. Ich hoffe das Vorha- 
.ben, die Sache werde wohl fortgehen ; j'es- 
_ père que le dejfein, l'affaire réuffira, ira bien. 
Unfere Arbeit gehet glücklich fort; noire tra- 
"vail avance heureufement. On dit aufi en ba- 
dinant : Gehen fie fort, fie haben mich zum 
Beften ; vous vous moquez de moi. Das Fort- 
gehen ; le départ, fuccès, la réuffite ; it. la re- 
traite. Fortgehend; adj. & adv. progrefif, & 
en T. de ne De | à 
FORT-GLIM , (fortglinnmen) voy. Glimmen. 
. On dit: das Feuer glimmet unter der Afche 
fort; Le feu continue à furmer Jous la cendre. 
FORT-GLEITEN, (fortgleiten) voy. GLEITFEN. 
FORT-GRABEN, (fortgraben) voy. GRABEN. 
Man mufs fortgraben; 1} faut continuer à creu- 


fer, à fouiller. 

F RE HEKEIN , (forthäfeln) den Faden von 
einem Häklein in den Flügeln der Spille zu 
dem andern fortlegen ; TS le fil de crochet 
à mefure qu'on file. Voy. Häkeln. - 

FORT-HEBEN, (forthebeu) wegtragen ; Æm- 


orter. Voy. Heben. 

FÖRT-HELFEN , v. a. irr. Ich helfe, du hilft, 
er hilft, wir helfen fort. mp. Ich half, Jul, 
hälfe fort, parf. i. h. fortgeholfen, imper. 

: fort; Aider, avancer, poujler, avantager, por- 
+ ter qq. un. Einem beïltehen ; afifer, Jecourir 
..9q. un; it. faire Klee: évader qq. un, l'aider 

- dans fa fuite. Einer Chalupe mit Rudern fort- 
helfen; naviguer une chaloupe. Sich forthel- 
fen; /e poujler: f 

FORT-HIN, (forthin) adv. A l'avenir. | 

FORT-HINKEN, (forthinfen) Continuer de boiters 


ft, binkend fortgeben; s’en aller em boitant. _ 


Voy. Hinken. 
FORT-HOLZEN, (fortholgen) voy. FORTBAU- 


MEN. 
. FORT-JAGEN, (fortjagen) voy. JAGEN. Ei- 


pen forjagen; chajler, mettre dehors, donner du 
pied au cul à gg. un. Ich habe meinen Bedien- 
“ten she j'ai chafé mon domcflique ; je 
"Tai mis à ls porte; it. Fortjagen; continuer de 
© chaffer. Die Jagd itt heut angegangen und 
morgen wird man fortjägen; {4 chajle a com- 
mencé aujourd'hui, €? on la continuera demain. 
FORT-KOMMEN, (fortfommen) v. n. irr. Ich 
komme - käm, /ubj. käme fort, i b. fortge- 
kommen; Avancer, avancer chemin, Ihr kom- 
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met nicht fo gefchwind, fo ete fort; vous 
me vous en irez pas fitöt. Ein Weg, worauf 
nicht fortzukommen ift; un chemin imprati- : 
cable ;.it. échapper, évader, s'enfuir, Je Jauver. 
. Fortkommen; (figur.) avancer, réuffir, avoir 
un bon fuccès, faire des progrès, profiter. Un- 
ter den Leuten fortkommen; ar ‚ savan- 
cer. Er ift ein gefchickter Menfch, er wird 
wohl fortkommen; ref un habile homme, il 
avancera, il fe pouffera bien., Es ift kein Fort- 
kommen mit ibm; on ne peut pas durer avec 
buis it. il ne peut pas fe tirer d'affaire. 

Fortkommen, anwachfen , gut Wachfen; 
prendre, venir, profiter. Meine Bäume find alle 
fortgekommen; mes arbres ont tous pris, pro- 
fite. Der Wein kömmt in diefer Lande nicht 
fort; le vis ne vient ou ne profite pas dans ce 
pays. Das Fortkommen, der Fortgang; la 
.vancement, la réufiite. Das Fortkommen auf 
Reifen ; Packeminement. 


© FORT-KONNEN, (forttönnen) v.n. örr. Ich kan- 


konte, /ubj. künte fort, i. h. fortgekont. Das 
Vermügen haben zu thun ; Pbuvoir ers 
agir ; étre en état d'agir, de röufir. Er fin- 
det fo viel Hindernifle, dafs er nirgend fort 
kan; il trouve tant d'obflacies, que quoiqu'il 
Jajje il ne fauroit réufjir. It. Fortkonnen, Kräfte 
enug haben; avoir aflez de forces pour - . 
icht fortkönnen ; étre extrémement abbattu ; 
n'en pouvoir plus. Nicht mehr fortkbnnen, 
fich ergeben, fich legen; Je rendre, demeurer 
court. Im Rèden nicht mehr fortkonnen, fok- 
ken, ftottern; dnonner, demeurer au filet; hé- 
‚fiter. Er kan nicht mehr fort, nicht weit mehr 
fort; il en a dans l'afle, il ne bat plus que d'une 
alle; il efl aux abois. ‚Dis Wild, der Hirfeh 
kan nicht mehr fort; cette béte efl mal menée; 
le cerf efl aux abois. Voy. Fortkommen. Nicht 
fortkönnen ; ne pouvoir continuer, avancer, 
veufir , n'en pouvoir plus. Meine Krankheit 
hat mich dergeitalt mitgenommen, dafs ich 
nicht mehr fort kan; je Juis fi abbatu de ma 
sualadie, que je n'en puis plus. 
FORT-KRIELCHEN, (forttriehen) 0. n. #rr. Ich 
krieche - kroch, /ubj. kröche fort, i. b. fort- 
gekrochen ; Se traîner, ramper, avancer en je 
FORT-KRIBGEN (fortfrigen) ( 

- » (fortfriegen voyez 
FORT-BRINGEN. IL. na Krieg 
fortfetzen; Continuer la guerre. Voy. Kriegen. 

FORT-LASSEN , (fortlaffen) v. a. irr. Ich lafle, 
du läffeft, er lafst, wir laflen fort &c, Imp. 
Ich liefs, fubj. liefle fort, par. i. b, fortge- ” 

‘ laffen, imper. lafs fort. Weglaflen ; Zaifer 

* aller, galer, ne pas arréter. Ich lafle euch 

“ nicht fort, bis ihr mir Genüge gethan ; je. ne 
vous laiferai pas aller, que vous ne m'ayez Ja- 
tisfait. It. Fortlaufen laflen; laifer échapper, 
Jaire en aller, paller, échapper. Einen fort- 

Gegg : Jafen, 
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laffen, mieux entlaffen, einem den Abfchied 
ben; congédier, donner congé, caler. 

FORT-LAUFEN, (fortlaufen) v. n. Ich laufe, 

er läuft, wir laufen fort &c, Imp. 
Ich lief, /ubj. liefe fort, parf. i. b. fortgelau- 
‚fen, impér. lauf fort; Courir vite; it. conti- 
nuer de courir, Lauf fort, und komm bald 
wieder; cours vite, € t'en reviens bientôt! It. 
Davon laufen ; s'enfuir, échapper, déferter. Er 
ft fortgelaufen wie ein Bärenhäuter; il s’en 
Ei enfui comme un coquin. It. Schnell fort- 

ufen, flieffen ; couler rapidement. 

On dit figur. diefe Zinfen laufen immer fort; 
les rentes courent toujours. Die Hausmiete, der 
Pacht lauft immer fort; les arrérages s'accu- 
mulent tous les jours. 

FORT-LEBEN, (fortieben) u... Continuer de 

"vivre. Voy. Leben. 

FORT-LEHREN, (fortlehren) v. a. Continuer 
sue mer, d'infiruire. Voy. Lehren. 

FORT-LERNEN, (fortlernen) v. a. Continuer 
d'apprendre ou d'étudier. Voy. Lernen, 

FORT-LESEN, (fortlefen) v.a. Continuer de lire. 
Voy. Lèfen. 

FORT-MACHEN, (fortmadhen) v. n. Ich mache- 
machte fort, i. h. fortgemacht, (vulg.). Ge- 

- fchwinde machen, eilen; Faire vite, vitement; 
fe häter, fe dépécher, s'expédier. Wenn ihr 
„nicht fortmachet, fo werdet ihr zu fpäte kom- 

- men; fi vous ne vous ejez , vous arriverez 
trop tard. Mache fort mit Schreiben ; dépécke 
ou häte- toi d'écrire. 

Sich fortmachen , davon laufen ; fuir, sé 
vader, s’en aller. Machet euch fort, ehe es 
anfangt zu regnen; Jauvez-vous avant qu'il 
ge Sich ohne Lärm fortmachen; filer doux. 

ich gefchwind, eilends fortmachen ; dssparof- 
tre, décamper, dénicher; prendre Jes jambes à 
. Jon cou & s'en aller. 

FORT-MÜSSEN, (fortmüffen ) v. n. Ich mufs- 
mufte fort, i. h. fortgemufst. Ich mufs fort; 
U faut partir, il faut que je m'en aille; il faut 
vuider d'ici. Müflet ihr fo bald fort ? étes-vous 
fi prelfE? avez-vous fi grande hâte? Er mufs 
fort, er mufs fterben; sl faut mourir. Wenn 
der Tod jemand ruft, fo mufs er fort, er fey 
König oder &c. sen la mort appelle gg. um, 
sl faut ae marche, fit il roi ou &c. (Jigur.) 
Es mufs alles bei ihm fort, er verfchwendet, 
bringt alles durch; tout y va, la paille € le blé. 

FORT-PACKEN, (fortpacden) (lich) v. r. (pop.) 
Ich packe-'pakte mich fort, i h. mich fort- 
gepakt; S'en aller, Je retirer, s’öter d'un lieu, 
trouffer, prendre fon Jac & Jes quilles. Packe 
dich fort aus meinen Augen ! retire toi, que 
je ne te voie I | 

FÖRT-PEITSCHEN, (fortpeitfen) v. a. Chaf- 
fer- , meuer d coups de fout, Voy. Peitfchen, 


FOR. 

FORT-PFLANZEN, (fortpflangen) ©. a. Ich 
un fort, 1. h. fortgepflanzet; 

ultiplier, propager, perpétuer, it. provigner, 
PA Pure auf di 5 ang ehe 

On dit . auf die Nachwelt zen; 
transmet à ia notre, Da ee 
pflanzen; planter la foi, la religion, ile. 
Eine Lire rs ach ‚ ausbreiten; répan- 
dre une doftrine. Die Art fortpflanzen ; faire 
race. Die Fortpflanzung ; Ia multiplication, mu!- 
tiplication ( des arbres ) la propagation de ?c- 
Joèce, de la foi; it. la transplantation, transplan- 
tement, Eine mündlich fortgepflanzte Mey- 
nung, Nachricht, Ueberlieferung; une tradition. 

FORT-PREDIGEN, (fortpredigen) v. n. Conli- 
nuer de précher. Voy. Predigen; On dit m 
badinant d'un mauvais prédicateur. Die Leute 
aus der Kirche fortprèdigen; aire fortir les 
gens de l'églife à force de précher. 

FORT-REDEN, (fortreben)v. n. Continuer de par- 
ler; it. reprendre le discours, reprendre Le fi, 
la fuit du discours. Voy. Reden. 

FORF-REGNEN , (fortregnen) v. m Continuer de 

leuvoir. Voy. Règnen. 

FORT-REISEN, (fortreifen) v. n. Ich reife- rei- 
fete fort, i b. fortgereifet. Seine Reife fort- 
fetzen; Continuer Jon voyage, pourfuivre fon 
voyage, paller Jon chemin. Im Begriff feyn, 

-fortzureifens avoir le pied d l'étrier. It. Ab- 
reifen ; partir, s'en aller, quitter ua li Ge- 
fchwinde fortreifen ; käter - , prejlar Jon voya- 

6, Ja marche. 

FORT-REISSEN, (fortreiffen) v. a. irr. Ich reifle- 
tifs fort, i. eg tr. tr ei 
entrafner. it r. Die Neigung ie 
Pflicht reiffen ihn wechfelweife mit lich fort; 
le penchant € le devoir l’arrachent tour à tour. 


FORT-REITEN, (fortreiten) v.n. Ich reite-ritt 
fort, i. b. fortgeritten ; Continuer -, pour/wi- 
vre fon voyage à cheval; it. partir, s'en aller 
à cheval, quitter un lieu. Ä 

ECRIRE EN, (fortrennen) voy. FORT-LAU- 


FEN. 

FORT-ROLLEN, (fortrollen) v. a. Ich rolle- 
rollte fort, i. b. fortgerollet ; Rouler, faire 
rouler une boule, une pierre. Voy. Fortwälzen. 

FORT-RÜCKEN , (fortrüden) v. a. Ich rücke- 
sükte fort, i. h. fortgerücket. Vorfchieben; 
Avancer, pouffer. It. Zurückfchieben , von 
der Stelle bringen; öter de Ja place. On le trou- 
ve aufs comme v. n. höher rücken ; monter, 
avancer, s'avancer, parvenir, Je pouffer. Von 
der Stelle kommen, weiter fortrücken ; chan 

er de place; marcher, aller de longue. Die : 

ortrückung; le progrès; la progrefion, l'a 
r 12 


vanis, avancement. 
FORT-RUDERN, (fortrudern) v.n. Continuer 
de ramer ; it. faire force derames, Voy. Boa 


FOR. 


DORT RUTSCHEN, (fortrutfcjen) v. n. Avam: 
en trainanıt, en Je glifant. Yoy. Rutichen. 

FORT-SAGEN, ’fortfa en) v. a. Continuer de 
dire. Es weiter fort! , andern Leuten of- . 
fenbaren; décéler, découvrir, dire à d'autres. 
es at we fort; taifez vous, gardez 


le filence. ei 
FOR -SATZ, ee, (den) 8 en, des- es, pl. 
eher fätze; Anatomie ? Frapophyje fe, partie 


A li hors du d'un os; ib 
Karo, Hp Runder Fortfatz ; tée. Spitzi- 
zer Fo 3 bec. Fortfatz am Ellenbogen ; bo- 
crane, Am zweiten Wirbelbeine des Halfes, 
der Zahnfortfatz; lg dent. Fortfatz am Schen- 
kelbeine; le trochanter. Hinterfortfatz des Un- 
terkiefers; les condyloïdes. Ankerformiger des 
État les ancyroïdes. Fiügelformiger 
des Keilbeins; le piérigoïde. Rabenfchnabel- 
formiger am Éulebittes coracoïde. War- 
zenförmiger am Schlafbeine ; Papophy/e mamil- 
laire. Griffelförmiger Fortfatz; Jiyloïde, gra- 
phoide. Länglichte Fortfätze des Markes im 
an s-, procéffus olivaires. Wurm- 
être; apophyfes vermiculaires. 


for: R 
F ORTÄCHAFHEN, € (fortfchaffen) v.a. Ich fchaf- 


fe-fchafte fort, i. h. fortgefchaffet. Wegbrin- 
gen; Emporter, emmener, transporter en un 
autre lieu, faire paller d'un lieu à un autre. 
Einen gr machen dafs einer fortge- 
Fe aire en aller. Einen heimlich fortfchaf- 
wen faire échaper ; it. fe défaire de qg.ch. Aus 
= elt fortichaffen; expédier. Ich habe alle 
meine Bedienten fortgefchaft ; j'ai congédié 
tous mes domefliques. 
FORT-SCHEREN, (fortfcheeren) (ich) v.r. (pop.) 
. Sen aller. Schèrt euchgfort; allez vous pro- 


mener! 

FORT-SCHICKEN, (fortfiden) v. a. Ich fchik- 

ke- cs fort, ih fortgefchikt ; Envoyer, 
“Dre artir. Voy. Fortjagen, Wegjagen. 

SCHIEBEN? (fortfihieben) v. a. ırr. Ich 

fchiebe - fchôb, Fubj. fchöbe fort, i.h. fortge- 

rege Weitexgfchieben ; Poulfer, poufler en 

plas avant, avancer. 

FORT SCHIESEN € fortfchiefen ) vn. irr. Ich 

fchiefe - fchoßs , Jubj. fchöffe fort, i. b.-fortge- 

fchoflen ; Dagur; aller dtire d’alie. I, je dit 


de furtout er 

FORT-SCHIFFEN , (forefchiffen) v.n. Ich Schif- 
fe - fchifce fort, i.b. fortgefc chiffet, ZuSchiffe 
abreifen; Partir en bateau; faire voile, route; 
it. continuer -, pourfuivre fon voyage. Onle trou- 
ve auff comme v.a. Auf einem Schiffe fortbrin- 
gen; emporter ou voiturer en bateau, transpor- 


FORT SCHLAGEN, Cfortfchlagen ) v. a. 
ortir, chaffer à EN de béton. Voy. Schlagen, 
- FORT-SC ICHE| en, ih) v. 
ce fchleiche - fchlich mich for ort, ih, 


Faire . 
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mich fortgefchlichen ; Se retirer, s'en aller Je: 
crétement, en cachette; Je glier. Voy. Sch a 


chen. 

FORT-SCHLEIFEN, ox FORT-SCHLEPPEN, 
(fortfchleifen, ow Fertföleppen) ı v. ur Trainer. 
Voy. Schleifen, Schle Ben alner, empor- 
ter ee trafnant, Mit Fi Léanen : emporter 

FORT-SCHLENDERN, ou FORTSCHLENTERN, 
(fortfchlendern, ow fortfchlentern) v. m. Aller 

» marcher doucement. Voy. Schlen- 


F RT: SCHLENBERN, RE) v.0. Ss 


couer ern. 

FORT.SCHREIBEN, ( Cortes) v.a. Contin 
nuer d'écrire. 

FORT- SCHREITENS (fo (frire vn.irr. Ich 

Gichreite-fchritt fort, i i.b. fortgefchritten; Mar- 
cher, avancer un pas, procéder, marcher en avant. 
Gefchwinder fortfchreiten ; häter -, doubler le 
pas. Stark fortichreiten; s'avancer d pus 
pas. On dit figur. Auf dem Wege der nd 
forffchreiten; s’avanıer dans le us : la 
vertu. It. Fortfchreiten, fortgehen, von ei- 
per Sache zur andern kommen; Ir dus d'une 
chofe à une autre, d'un fujet à Die 
al de l'avancement , Vaßlion de mar- . 

en 

FORT-SCHWEMMEN ‚al fortftvemmen) v. a. 
Ei Das Mer fchwemmt immer etwas 
vom Ufer mit fort; Ja mer empiéte toujours 
Jur les côtes. Voy. Schwemmen, Die Fort- 
fchwemmung ; bakion d’empitter. 


FORT-SCHWIMMEN, (fortfejtoimmen) v.n. Etre 
emporté par le courant de l'eau, aller plus loin-, 
échapper, s'en aller-, Je perdre en AE 
Voy. Schwimmen. 

FORT-SEGELN, el 0 n. Irtreilen, 
fortfchiffen ; Continuer-, u Er 
it. faire voile, mettre à ser voile. À 


FORT-SENDEN, (fortfenben ) va irr. pes 
ns it. döputer , » expédier. Voy. 


FORT- SÉTZEN, (fortfegen) v. a. Ich fetze-fez- 
te fort, i. h. fortgefetzet ; Continuer, pour- 
Juivre. Eine Arbeit fortfetzen; continuer un 
legen Seine Reife fortfetren ; pourfuivre Jon 
voy je; continuer Jon chemin. Etwas nicht wei- 

ortfetzen; discontinuer ; demeurer d mi- 
Frs Diefer Bau it wegen des Krieges nicht 
fortgefetzt worden; ce bâtiment a &£ inter- 
rompu à caufe de la guerre, A. Fortfetzen, 
in eine andere Klafle fetzen ; avancer, faire 
monter dans une plus haute clalfe. Keinen Fufs 
vor den andern fortfetzen können; ne pou- 
voir mettre un pied devant l'autre. Die Fort- 
fetzung ; la continuation, fuite, pourjuite ; per- 
févérance. Der Fort{etzer; le continuateur, 
Gggg2 FORT- 
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- FORT-SINGEN, Sfortfingen) vn. Continuer de 
» chanter... Voy. Singen. a : 
FORT-SPIELEN, (fortfpielen) v. a. Continuer de 
jouer; it. en parlant d'une pièce de theatre, con- 
tinmer de repréfenter. Voy. Spielen. Ê 
- FORT-SPRINGEN , (fortfpringen) v. m. Her 
ver en fautant ; it. continuer de fauter. Voyay 


Springen. 
FOR -STECKEN, (fortftecten) v.a. weiter ftek- 


FOR. 


währendes Glück; une fortune continuelle. Die 
Fortwährung, - Fortdauer; {a continuation, con- 
tinuité, perfévérance. Die beftändige Fortwäh- 
rung der Arbeit macht, dafs man endlich darun- 
ter erliegen mufs; la continuité du travail fait 
Juccomber. Fortwährend; adj. continuel, adv. 
continuellement, continuement. 


FORT-WÆLZEN, (fortwälsen) voy. WJELZEN, 


FORTROLLEN. 


ken; Avancer, mettre en avant. Voy. Stecken. * FORT-WANDELN, (fortwandeln) v.n.Ich wan- 


- FORT-STELLEN, (fortftellen) v.a. Avancer, faire 
avancer, p. e. la montre. Voy. Stellen. Die 

. ", Fortftellung; S’akl::n l'avancer. 
FORT-STOSEN, (fortftofen) v. a. irr. Ich ftofe, 
- du fiöfelt, er ftoft, wir ftofen fort &c. Imp. 
Ich fiefs, /ubj. ftiefse fort, parf. i.h. fortge- 
ftofen , impér. ftös fort; Pouffer en avant. Ei- 
nen fortftofen; donner la pouj]ee à qq. un. Mit 
dem Ellenbogen fortftofen ; poufer, a du 
coude pour faire retirer ; it. mettre dehors. Voy. 
Stofen. Die Fortftofung; l'affion de ue 


en avant. 

. FORT-TRAGEN, (forttragen) v. a. irr. Ich tra- 
‚du trägft, er trägt, wir tragen fort &c. 
De Ich trüg, /ubj. .trüge fort, rarf. i.h. fort- 
‚getragen, impér. träg fort. Wegtragen; Em- 
porter, transporter. Voy. Tragen. Die Fort- 

tragung ; l'aion d’emporter. 
FORT-TRAUERN, (f@rtfrauern) v.n. die Trauer 
fortfetzen; Continuer de porter le deuil. Voy. 


: _ Trauern. 

- EORT-TREIBEN, (forttreiben) v. a. irr. Ich trei- 
be-trieb fort, i. h. fortgetrieben, impér. treib 
fort; -Chafer, prefler, poujer, frapper pour 
faire avancer. Ein Pferd forttreiben; poufler, 
giquer un cheval, Mit, Gewalt forttreiben; 
chafler de force, obliger d Je retirer. Ich will 

* ihn fchon forttreiben; je le ferai bien déloger 


d'ici, 

On dit figur. Er treibt fein fchändliches Lè- 
ben immer fort; il continue toujours [a mau- 
vai/g vie. Wenn er es fo forttreibt, fo wird 
er es nicht weit bringen ; s'il continue, il.n’i- 
ra pas loin. Ich habe den Rechtshandel nicht 
fortgetrieben ; je n'ai pas pour/uivi mon procès. 
Der Forttrieb, die Forttreibung ; la continua- 


tion, pour/uite. à 
FORT-IROL.LEN, (fottfrollen) (fich) v. r. voy. 
_FORTPACKEN. 
FORT-WACHSEN, (forttioachfen) v. n. irr. Ich 
wachfe, du wächfeft, er wächft, wir wach- 


fen fort &c. Le Ich wuchs, /ubj. wüchfe 
. fo 


fort, parf. i. b 
ou de 


. Er grand , plus gros, plus haut; it. figur. 


ortwachfen, zunehmen; profiter, ii 8 
ei ch 


FORT-WÆHREN , (fortivähren) v. n. 
re-währte fort, i.b. fortgewähret, mieux fort- 
dauern; Durer, continuer. Ein immer fort- 


FORT-V 


dele - wandelte fort, i. b. fortgewandelt; Cos- 
tinuer , pourfuivre Jon chemin. Auf dem Wege 
der Tugend fortwandeln ; pour/wivre le chemin 
de la vertu. 


FORT-WANDERN, ( forttvanbern ) v. m. Ich 


wandere - wanderte fort, i. b. fortgewandert. 
Fortgehen; Marcher, s’en aller, continuer de 
marcher, pourfuivre Jon chemin. Die Fortwan- 
derung; l'afion de marcher &ı. 


: FORT-WEHEN, (forttoehen) v. a. Ich wêhe- 


wehte fort, i. h. fortgewèhet ; Oter, pouffer 
de la place en foufflant. Der Wind hat allen 
Sand fortgewéhet ; le vent a fouffld tout le 


fable. : 
FÖRT WEISEN, Cfortiveifen ) voy. Abweifen, : 
Fortjagen ; Rebuter. 
WISCHEN, (forttvifdhen) (valg.) heim- 
lich davon gehen. Woy. Fortlaufen. 
FORT-WOLLEN, (fortwollen) v. ». irr. Ich 
* will, du wilft, er will, wir wollen fort &c. 
Imp. Ich wolte fort Ah i.h. fortgewolt; 
Vouloir partir; s'en aller; faire Jon paquet; 
\ trouffer 2 ps pour le départ. On dit fig. 
‘Es will nicht mehr mit ihm fort; #{ me bat 
lus ue d'une alle, fes affaires n'uvancent pas. 
is Pferd will ar nicht fort; ce cheval Je 


rebüte. 

FORT-WURZELN, (forttvurgeln) v.n. Ich wut- 
zele-wurzelte fort, i. b. fortgewurzelt; Pren- 
dre racine, poujler plus avant Jes racines. Die 
Bäume wurzeln unter der Erde fort; les raci- 
nes desrarbres courent [eus la terre; it. conti- 

. muer de jeter des racines. Die Fortwurzelung; 
Fakion de poul]er des racines. 

FORT-ZIEHEN, ( fortsteben) v. a. irr. Ich zie- 
he - zög, ft: zbge fort, i. h. fortgezogen. 
Ziehen; Tirer, trainer, Der Wagen wurde 

von vier Pferden fortgezogen; le chariot fut 

tiré par quaire chevaux. It. Fortziehen, v.n. 

av. l'auxil, feyn. Weggehen, wegreifen; par- 

tir, Br route, Jon chemin, la marche; 

s'en aller. ir find unfers Weges fo: 0- 

gen; nous avoms continué notre chensin. eg- 

ziehen; /e retirer d'un lieu; aller demeurer ail 
leurs. It. Fortziehen, feine Wohnung vei- 
ändern ; changer de logis, de demeure, de pays. 

Die Fortziebung; le départ, la msarche, le chas- 

gement de logis. ; FOS- 
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"FOSSIL, (Soil) (das) gem. dés -5, pi. die : Fof- 


flien. Kürper, welche aus der Erde Begraben ; 
zen: Le fofile, fubfance qui Je tire du fond 
la terre. . DD 4 


FOURIR, ($outir) voy. FURIER. . 
FRAAS , (fraaf) voy. FRAS. 


FRACHT, (Stadt) (die) gen. der-, pl. die- _ 


en; La charge, autant que porte un vaiffeau 
ow un chariot. Volle Fracht haben; avoir Ja 
chärge. Die Fracht, das Frachtgut; /e dit aufs 
des marchandiles mfmes dont un uailleau où 


ù pe voiture efi chargé. Die Fracht, das Fracht- * 


ji 3 le port, charriage, charroi, amenage, c. 
d. ce qu'on paye pour le tri des mar- 


chandifes. Der Frachtbrief, Frachtzettel; (en 


parlant des voitures) la lettre de voiture, (en 
T. de Marine) le connoiffement. Frachtbôr; adj. 
& adv. voiturable, rtable. Der Frachter ; l'af- 
fréteur, chargeur. Bin Frachtfuhrman; un voi- 
turier. Ein Frachtfchiff ; un vaijleau de transport. 
Ein Frachtwagen; un chariot de marchandifes. 

FRACHTEN, (fradten) v. a. Ich frachte-frach- 
tete, i h. geffachtet ; gfccorder 
pour le transport, pour‘ la voitwe; it. en T. 
de Marine ; fröter. Voy. Befrachten. 

FRACK, ($rad) :der) gen. des-es, pl. die-e; 
Un fürtaut, fraque, volanf. | 

: FRCTUR, (S$ractur) (die) gen. der-, /. pl. 
Fra&turfchrift; Ecrifure en großes lettres, titu- 
laire, initiale. It. voy. Bruch. - R 

FRAG-AMT, ($ragamt) Kin) des-es, pl. 
die-ämter. Addrefs os Intelligenzcomptoir ; 
Le bureau d'adreffe. 


. FRAGE, (Srage) (die) gen. der-, en ö 


Anfrage, Begehren; La demande. EineFrage 
thun; faire une demande.. Ein Buch in Frage 
und Antwort verfaflet; un catdchisme, un li- 
vre difpofé par demandes & Fe riponjes.“ Ei- 
ne fragweile eingerichtete Redensart ; une in- 
terrogation , de interrogative. : 
Frage, Punkt, Satz; le point, l'article, la 
.  quefiion. Eine Frage aufgeben, aufwerfen ; pro- 
- pofer une queflion, faire une propofition, met- 
tre une queflion fur le tapis. Beantwortet mir 
eine Frage; r 2 à uns queftion que jé vais 
. vous faire. Ich habe ihm eine Frage vorge- 
legt, die er nicht fo leicht beantworten wird; 
je lui ai propofé une queflion à laquelle il aura 
de la peine 


à répondre. Das ift eine verfangli- . 


£he Frage; c’eff une queflion captieufe. Eine 
Frage auflöfen , entfcheiden ; rd, ne decider 
une queßjion. Es ift noch die Frage ; c'ef? enco- 
ve la queftion, c'efi à favoir, c'eft un à favoir. 
Das ift eine andere F 3 c'eft une autre paire 
de manches. Das ik eben die Frage; (ef ld 
le point de la dificulté. Ift das wohl Fragens 
on m eg ri wovon ift die 

rage? dequoi ef} il ion? dequoi s'agit-ilè 
Davon ift die Frage 2 a weh pas ion 


pour le port, - 
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de cela, il ne s'agit pas de ceta. Was brauchts 
weiter Fragens ? c'efé tout dire? _Aufeine när- 


. tifche Frage gehört keine Antwort; à Jotte de- 


mande point de réponfe. Auf eine fpitzige Fra- 
ge gehört eine beiflende Antwort; à demande 
qui poind réponfe mordante. \ 

On appelle die peinliche Frage; la torture, la 
gêne qu'on donne aux criminels pour leur faire 
confefler la vérité. ; 


"FRAGEN, (frag) v. a. Ich frage; fragte, :.h. 


gefraget; Demander, interroger qq. un pour ap- 
rendre de lui quelque chofe qu'on veut favoir. 
Er fragte ihn um feinen Namen, um feine 
Wohnung; il lui demanda ur nom, Ja demeu- 
re. Wir haben nach dem Wege gefragt; nous 
nous Jommes informis du chemin. Er hat die 
Kinder aus dem Catechismus gefragt; il a ca- 
techifé les enfants. Es braucht keines weitern 
Fragens; c’efl tout dire. Einen genau um al- 
les fragen ; 'queflionner qq. un Jur tout. Einen 
um Rath Hagen; confulter- qq. un fur qq. ch. 
Je confeiller &' qq. un, demander, prendre confeil 
de om Wein ich Sie aber bei diefer Wahl 
um Rath fragte; mais fi je me conjeillois à vous 
pour ce choix.. Nach wem fraget ihr? zu wem 
wollet ihr? qui demandez-vous? à qui en vou- 
lez-vous? Hat jemand nach mir gefragt? qq. 
un m'a-t-il demandé? ma-t-on demandé? Hat 
niemand nach mir gefragt ? perfonne ne m’a-t- 
il demandé? Um Verzeihung mein Herr, darf 
ich nach ihren werthen Namen fragen? je vous 
demande pardon Mr. quel efi votre nom? ‘Er 
bat nach euch fragen laflen ; il a emvoyé Javoir 
de vos nouvelles. Man rg en nach allera 
en; érop ir wel pas 
FE en, ns Faux, haben; nach, et- 
was fragen, es achten; eflimer, en état 
gompte, cas de, Je Jowier de... as fra; 
= darnach an ae Nil darnach; Be m'en 
foucie pew. Nichts agen; n6 efi- 
mer, mp foucier , möpri/er qq. ch. Las 
frage nichts nach euch; je ne vous eflime pas 
plus que rien. Ich frage nichts darnach; je ne 
m'en foucie pas, je ne m'en mets pas en peine. 
Ich frage nicht viel darnach; je n'en fais pas 
and cas, je me fiche de cela, cela m'eft indif- 
ent, il ne m'en chaut. Er fragt nichts dar- 
nach, was man ihm fagt; à fecoue les oreilles. 
Er nach nichts, weder nach Gott noch 
nech Menfchen; il ne Je Joucie de rien; mi de 
Dieu, ni des hommes ; il Je moque de Dieu & 
Sr D LU: D ei m cn 
agt fich; {a ion eff, on À 
il ef non de Javoir. Das fragt fich nicht, 
davon ift keine Frage; il ne s'agit pas de cela. 
Wenn ich fragen 3 s'il efl permis de de- 
mander , fi je et pas trop curieux. 
On dit auf; Er if gerichtlich, peinlich ge- 
fragt worden; sl a fubi l'interrogatoire. 
Ggg8 3 FRA? 
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FRAGE-PUNKT, (fragepunft) (der) gen. des- FRANK, geh) adj. & ado. Cem w.) Frei; 


es, pl. die-e; La queflion, l'interrogation, in- 


terrogatoire , ts : 
FRAGER, ($rager) (der) gen des-s, pl. die-; 
L'interrogateur. Diefer Menfch ift ein überla- 
ftiger Frager; c'’efi un importun queflionneur. 
FRAGE-STÜCK, (Sragefiüd) (das) gen. des- 
es, pl. die-e; L’interrogatoire. It. Die Frage- 
Aücke des Katechismus; les demandes du caté- 
FRAGE-WEISE, (ragetwcife) (die) gen. der- 
pl. die-n; PE nn densan- 


- ds & réponfes. 

WEISE ageweif) adv. Par deman- 
des € par réponfes, en forme d'interrogation, 
interrogativement. 

FRAGE-WORTLEIN, ($ragewörtlein) (das) 


franc, librement, franchement, ti anc, dla 
, F und frei; frauc & libre. 

NKE, (frante) (der) gen. des-n, pl. die- 
n; Le Franconien, Franken, Frank d; is 
Franconie. Ze ee Fo gl pars 
entre la Thuringe € la Suabe d peu près au cen- 
tre' de l'Empire germanique. Der Fraukenwein; 
le vin de Franconis. 


FRANKEN-THAL, (Granfenthal) Frankendal, 


ville; la troifième en rang parmi celles du Pa- 

latinat dans le cercle du Bas-Rhin, fituée d une 

ègale difiance de Mannheim & de Worms fur 

un canal qui communique au Rhin. Il y a auf 

deux villages du méme nom fitués dans le Mar- 
ifat de la Haute-Luface & dans le cercle de 
Haute-Saxe. 


die-; La particule interrogative. FRANKIREN, (franfiren) voy. FREI MACHEN; 


en. des, A 
FRAGE ZEI N, (Bragegeihen) (das) gen. 


Affranchir ; p. e. une leiire, en payer le port. 


des-s, pl. die-; Le point interrogant, ou d'in FRANKO, (franfo) Franco, qui ne paye rien, 


terrogation ; it. figne, marque d'interrogation. 


port payé, port payé par tout. 


FRAIS, (Sraif) ow FRAISCH, ie) gem. der-, FRANK-FURT, Hrentfurt )%Franıfort. Frank- 


pl. die-e; (peu uf.) voy. Furcht, Schrecken; 

# roi, tu ment er pre 
ment appréhenfion. Dans 

grenier on le auffi Fraifs; die late 


juflice, jufice criminelle, jurisdifion criminelle. 
Pense adj. € adv. Es #/.) fchrecklich, 
MM ne ar Pe 
va À yant, qui fait peur. raifsam- 
kraut; nom générique de différentes plantes, p. 
e. Die Schuppenwurz; la dentaire. Die Drei- 
faltigkeitsblume; Ja pen/ée, fleur de la trinité, 
# Die Fraifsamrofe, voy. Päonie. Das Fraifsbach, 
Fraifchbuch, Protocoll über Halsfachen ; le pro- 
tocolle criminel, code criminel. Der Fraifsfall; 
Le cas criminel, pendable. Der Fraifsherr ; le haut 
jwflicier. Fraifslich, fraifchlich, adj. & adv. 
zur obern Gerichtsbarkeit gehörig; criminel. 
R. Schrecklich; terrible &c. Das Fraifspfand, 
Fraifchpfand, ein Pfand, fo das Fraifsgericht 
als ein Zeichen des begangenen Verbrechens, 
entweder von dem Getödteten oder.von dem 
Eigenthume des Geflüchteten nimmt; le con- 
tre-gage. Der Fraifsprocefs; Le procès criminel, 
Das Fraifsurtheil; 4 /entence criminelle. 
JRANCISCANER, (francigcaner) (der) gen. 
des-s, pl. die-; Recolet , veligieux de 


furt am Mayn; Franifort fur le Mein, ville Im- 
périale. Ceft l'une des quatres villes de l'Empire 
où fe dépojent les deniers de la contribution connue 
Jous le nom des Mois-Romains, & le lieu aflud 
d'Afemblés des Etats du Haut- & du Bas- 
Rhin. C’eß dans cette ville, où, en vertu de la 
bulle d'or de Charles IV. que l'on conferve dans 
les Archives de l'hôtel de ville, dit le Rümer, 
les Empereurs E5 les Rois- Romains font élus 
& couronnés aujourdhui. Elle efl fort riche & 
très-marchande &9 le Mein fur lequel elle «fl ba- 
tie, la divife en deux parties: Francfort, pro- 
Er = à ue Pet d gaucke. 
lee, t célébre par les deux foires qui s’ 
tiennent er Frankfurt ander Du 
Francfort fur V Oder, ville immédiate de ia Mo- 
yenne- Marche dans le cerde de la Haute-Saxı. 
Elle ef auf fort confidérable & tres-marchande. 


FRÆNKISCH, coRo) adj. & adv. De Fran 


conie, Der fränkifche Kreis; le cercle de Fran- 
conie. Die frankifche Ritterfchaft; Is nobleffe 
de Franconie. Altfrankifch; vieux gaulois. 


"FRANK-REICH, (Sranfreid) La France. 
FRANSE, (franfe) (die) gen. der-, pl. die-n; 


Fordre de Saint Frangois. Der Franciscaner- - 


gürtel; le cordon de Saint François. Die Fran- 
ciscanerkappe; lacapuce, Die Franciscanerkutte; 
le capachon. Eine Franciskanernonne ; une cor- 


deliere, Récolet. 
FRANCISCUS, (Brancidcu8) Nom d'homme, 
François. Francisca ; françoi/e, 


Frange, tijju de quelque fil que ce Joit d'où pen- 
ane de Hein el er Mi 
ment dans les habits € dans les meubles. Sei- 
dene, goldene Franfen; franges de Joie, d'or. 
Kleine, fchmale Franfen; fraï/ettes. Breite, 
ee Franfen ; de la crépine. Franfen an 
hnupf- und Halstüchern; Ia crénelure. Klei- 
ne fei:male Franfen an Vorbängen, Stuhkif- 
fen &c. le molet. Franfen, womit das Frauen- 
zimmer die Kleider befezt; des pretintailles. 
On appelle aufi: Franfen ; les lambeaux, mor- 
taux, pièces d'un -habit déchiré, Mit Franfen 
D befez- 


LC 


FRA, 
befetzen, franfen; franger, garnir de franges. 
Franfenbandfchuh ; ; en. Te n Fran- 


es un ee ou Er ier. Ps 
Rod Ge (Gran) à v DE EN eisen S, ib FRENZ- 


FRANZ BAND, (6 (Branjbamb) (der) gen. des-es, 
l. die - - bände ÿ pre In Franz- 
einbinden; relier en veau. 
FRANZ-BAUM, (Granibaum) (der) gen. des-es, 
, die - baume; Un arbre nain. 
Z-BRANT- WEIN, (Grangbrantivein) (der) 
gen. des -es, Jı pl. L'eau de vie tirés des 


raifins. 

FRANZ-BROD, mn) (das) gen. des-es, 
, die-e; Le pain de France. 
ANZE, G ane) vey. FRANSE. 

FRANZE, ($ranje) voy. FRANZOSE ; Le fran 


FRANZ-FAHRER, (Granifabrer) (der) gen. des- 


5, Be a CT. de Marine) Navire 


de Fı 
FRANZ-FILET, ansfilet) (das) des- 
es, pl. die-e; Gran) outil Lier. 


‘FRANZ-GELD, (Srantgelb) (das) gen. des-es, 


Jp Fi ranzofifches Geld; La monnoie de France, 


FRANZ-GOLD, (Sranigold) (das) gen. des-es, 
"or de relieur. 
Z-GULDEN, (Sransgulben) (der) gen. des- 
s, pl. die-; Le ‘foris de france. 
FRANZ-MANN , (Sranymann) (Pet an des- 
es, pl. die- u Ce wefl qu'en badinant qu’ 
on appelle ainfi le François. 
BRANZIONST, (ranzobit) (das) gen. des-es, 
N nr ee où des arbres nains. 
FRA 20SE, E Grant (der) gen. des-n, pl. 
Ba n; me nom denation. Die Fran- 
zofin; la 2 


FRANZOSE N 's Fans), ae f. Pngul. Die 
Luftfeuche; klar n 

"mai vénérien, is fee Die Fra 
zofen haben;. avoir, fuer la vérole, Der die 
‘ Franzofen hat; In térolé, Er hat die Franzo- 


fen gehabt; sl apa; les grands remèdes. Die 
Fraeiofenbenleiee en tter, der F rer ; 
+ is puflule, le chanvre uérolique, la vérole. Das 


- Franzofenholz; A bois de gayac. Der Franzo- 
fenholzbaum ; ayac, arbre du gayac. 
nn han anzöffch) adj. & adv. Fran- 
‚de France. Altfranzölifch; gawlois. Auf 
. kranzdfifche Art; d la françoife. Auf franzd- 
fich fagen ; dire ‘en françois. Zu einem fran- 
zöfifchen Worte machen, ihm eine franzof- 
ee Endung gèben'; francifer. Die franzdii- 
.fehe Jagd, Parforcejagd ; la chajfa meurtrière. 
In franzbffche Kriegsdienfte. genen; nt 
- Föcharpe blanche. Lin franzôiifehes a 
„une Jerrure benarde, Ein franzofifcher 
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fel; ums clef d'hout. Ein franzdfifches u 
pen; uns fleur-de-lis. Frartzöfifches Schild; 
ordinaire, pointu par le bas. Die franzbüfche 
rd, la lan, framgoife.  Franzöfifcher 
ve Tuch, Geld; du vin, drap, argent de 
France. Die franzofifche Kirche, die herrfchen- 
de Religion in Frankreich; Pégi eur g allicane. Ei- 
ne franzüfifche Kirche in einer Stadt in Deutfch- 
land &c. une églife françoife. Franzofich Flan- 
dern; la Flandre françoife. Eine franzüfifche 
eigene Rèdensart; uw gallicisms. Franzdffch 
reden, fchreiben; parler françois, écrire en fran- 
fois. Sich. franzdlifch kleiden; s’kabiller à la 


Pe ANZ PERLE, (Srangperle) ( die) gen. der-, 
pl. die-n. Franzöfifche Perlen; Perles "aufes, 
les de Venife, ne du Te 
ANZ-SC (Bron tarte ) (der a 
gen. des - es, [. LE AS de france. 
lach, der mit bre gefärbet wird; Ticarlate. 
NT ER. a 02 (der) gen. des- 
1. die-; Un dou blanc, 4 cu de quatre livres. 
FRA Z-TON, FAN ie Ge gen. des-es, f 


Are en v RAUCH-TO- 
ge » Cfrangtoein ) (der) gen. des - 


SCH die-e; France. 

FRAS, (Gras) (der) gen. er es, a die-e; 

Le manger, la mangerie, P manger; 

it. la een, ife, voracité. en Frâfe er- 

geben 3 s'adonner à la ann être 
gourmand. Fräs fignifie auf 

les Eine Weide, wo das 

. Fräfe gehet; pdturage où le bétail trouve de la 

päture en abondance. On appelle ein Vielfräs; 


nu glouion, goinfre, goulu, un gros Hi 


fond ondré , 
FRÆSIG, Gite) Er & adv. Unmiüfig im Ef- 
fen; Goul 1, glouton, gourmand, avi Ein 
a un y gourmand. Ein Ein 
frafiger ogel; un o1/eau goulu. ie Frafig- 
-keit, ou Gen, keit; La voracité, avidité, ns 
mandife, goinfrerie. 
FRATZ, ( pe (der) gen. des-en, pl. die-en; 
C'ef ai mue un enfant gâté. Dans 
ner provinces ratz fignifie un bâtard, en- 
ant naturel, qui weft pas légitime. 

TZE, ($rage) (die) gen. der-, pl. die-n; 
Une le Ben » fotife, turlupinade, 
Fratzen, luftige Schwänke; des balivernes. Das 
find lauter Fratzen! tout cela! tout ce qu'il dit 
Ex ER ak des Kan if E ratzen- 

t; un vi/age grotesque, uijage de guenon; 
it. en T. d'A An, des mafcarı a 
FRAU, (&rau) (die) gen. à . die-en; Zæ 
‚femme, celle qui efi ou qui a a maribe; it, lé 
fe. Frau und Kinder baben; avoir 


enfants, Sie ift deflen Frau; c'e Fan 
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ou la femme d'un tel. Eine fchwangere Frau; 
une femme grojle ‚Penceinte. Sie ift eine Frau; 
elle efl mariée. Sich eine Frau nehmen; 
dre femme, Je marier. Hat er eine -. KR Ana 
il marié? Mann und Frau; mari & 
les époux. Kine vornèhme Frau; uns res 
de qualité. Eine gemeine Frau; uns bonne fem- 
me. Eine alte Frau; une femme Ggée, une bon- 
ne femme, vieille. Eine Altliche, ehrwürdige 
Frau; une matrons. Eine kluge Frau ou Hexe; 
; ke à Jorciere, magicimne. Gnädige Frau; (€ 
Ri c'eft une Princej]e) Madame. Die Frau Ab- 
tifsin ; la mère Abbeffe, Madame l'Abefe. Ei- 
ne Frau von Adel; une dame noble, de no- 
blé maifon. Die Frau Rathins, madame la con- 
feillere. Die Hausfrau; la maitrele, dame du 
logis, dams de la maifon. Herr und Frau; le 
maître € la maitrefle. Unferer lieben Frauen 
Kirche; Péglife de Notre-Dame. 
FRAUEN-ADE ($rauenader) (die) gen. der-, 
pl. die-n. Die Rofen-ader, Mutter-ader; La 
faphène, branche de la veine cave. 
FRAUEN-BEREN, pare) (die) Früchte 
des Weifsdorns; Les baies de I nn 
FRAUEN-BAD, (Stauenbad) v. M N-BAD. 
FRAUEN-BILD, (Srauenbild) (das Er des - 
es, pl. die-er. Die Weibsperfon; femme, 
. femelle de l'homme. Ein wunderthätiges Frau- 
enbild; une image miraculeufe de la Jainte vier- 
ge, de notre Dame. 
FRAUEN- BIRKE, ( 5, Grauenbirte) (die) Le bouleau 
à branches Lee 0y. Hangelbirke. 
ae: (raté) ou Da gel, ( (der) 


"en. des - es, [A 8.) 
zuÜEN.n BLAT d'Brahnotatt) v. FRAUEN- 


FRAUEN-BLUNE, (Brauenblume) v. GAUCH- 


HE 
FRAUEN-BRUDER, ee cu) gm 
des-s, pl. die- brüder; Ze beau- 
Fo, les frères de notre ie con- 
ation de Carmes chauj]és. 
ri UERBUSE, po el ce) gen. der-, 


l. die-n; 
FRAUEN- Dister (Frauenbifte) voys DISTEL. 
FRAUEN-EIS, (Sraueneiß) (das) gen. des- es, 
4, Bi La Ja énite, pierre fpéculaire, miroir 


FRAUËN-FADEN, (Srauenfaben) u. SOMMER- 
FADEN; Fi! de la vièrge. 

FRAUEN-FEIND, (Srauenfeind) (der) gen. des- 
ba pl. die-e; Le mifogyne, ennemi des fem- 


FRAUEN-FENCHEL, (Srauenfenchel) voy. FEN- 
FRAUEN-FISCH, ($rauenflf)) voy. ORF. 


. FRAUEN-FLACHS, (Stauenflachs) v. F 
RAD „ACHS, (relaie, FLACH. 


FRA. 


BRAUERGIAS: ‚(Brauengtos) (das) gen. des- 
Marienglas; Le verre de Mofto- 
. te fofhle, pierre transparente & cjaire qu'on 
Be toıller & dont on Je Jert en Siberie au lien 
de vitres. 
FRAUEN-GUT, (gr: auenguf das) gen. des- 
pl. die En Le | Ag Kar 
‘qu'une femme pre i ne font point par- 
u a u dot, € dont a Le ue eh = Tal. 


ER, ÄUENCHAR, ( Key ee (das) gen. des- 
es, /. pl. Nom générique de plufieurs herbes; 

. 6. Abthon, Härkraut; ie Li ladiante. 
auerraute; le fauve-vie. Schwarzes Frauen- 
här; le capillaire noir ou commun. Milzkraut, 
dtérac, Jcolopendre vraie, doradille. Der rothe 
Winterthon; politric. Die Flachsfeide; gout- 
Le de ‘lis, cufcute. Gemeines Härmös; perce 


ouffe. 
FRAUEN- HAND-SCHUH, (rauen 
Unferer Frauenhandfchuh; je Bi be) Hi dl 
tre Dame, la gantelée, 
doebrie KLEI "Grand (das) gem. des- 
oe die-er; Un hab: femmes. 
FRAU N-KLOSTER, Granger) Gus (dag) gen. 
des-s, pl. die- klöfter. Em 
Un couvent ow monafière de filles ou de reli- 


FRAUEN: KNECHT, der 
des-es, pl. die-e; ( en) el Am 


AE ar fe v. FRAUEN- 
FRAUEN-KRIEG 
AU » (Grauenfrieg) vo. SCHARF- 


FRAUEN-LIEBE,, (Grauenlicbe). (die) der-, 
. pl. L'amour "des femmes. > Fravenli nliebe 
er feyn; aimer les femmes avec one Urs 

FRAUEN (re en X yes 

= -LIS rauenlift) (die) gen. der-, f 
ner en 

UEN- SCHETTEN ei 
ten) (die) Les en again. 

FRAUEN. MANT (Srauenmantel) (der) gen. 
des-s, pl, die- mäntel; Un manteau de re 
st. le pied de lion, el (plante) Das 

Frauenmäntelchen; la petite akchimille, asia 

FRAUEN-MENSCH, 6 ag (das 
des-es, pl die- er. & injurieux ) en 
en ee une créature, feu 


chée, 
FRAUEN-MILCH, ranerunid)) (die 
Ss pl. Le re Zee FD eek ee 
rue. 
RA EN-; MÜNZE , (Srauenmmänge) (die) gm 
ee {pe Le coq de jardins, menthe coq, 


nus -NABEL (Srauennabel) vos. RAS 
KRAUT, 4 


FRA. , 


‚ERAUEN-ORDEN, (Grauenordem) (der) ger. 
ger pl. Vom“ ge Carmel; Corde de 
notre Dame du mont Carmel. 

TEEN ROSE » (Brauenrofe) voy. WEIN- 


FRAUEN -RÖSLEIN N} (Stauenröglein) ‘voy. MA- 
FRAUEN-SALBE, Srauenfalbe v ’ FRAUEN- 
à oy. 


FRAUEN-SCHNEIDER, (Stauenfehneider) (der) 
gen. des-s, pl. die-. Le tailleur pour femmes. 
FRAUEN-SCHUH, (Srauenfchuh) der) gen. des- 
. ous Le foulier de femme. Ii. nom 
de , le fabot, gen# commun, la fumeterre. 
FRAUEN. USTER, CSrauenfhufter) (der) 
en. des-s, pl. die-. Le cordonnier pour 


emmes. 

FRAUENS-LEUTE, (Grauengleute) (die) Les 
fenvmes, fe dit généralement de toutes les fimmes 
de baffle vols. 

FRA! S-PERSON, (Srauensperfon) (die) gen. 

 der-, Pe een: La femelle de l'homme, Fi 


me ow fille. : 
nn FM rar ga eme 
-8, f. ri mes plan- 
3 LA mous de Via. À lépantir, 


tes; le petit miroir de 

er 

FRA EIESTAND. ets) (der) gen. des- 

es, pl. die- je. 
fonts mariées. It. Der Frauenftand ; ou Frau- 
enftuhl, pl. die-ftühle; la place pour les fem- 
mes dans les églifes. 

FRAUEN-STUHL- (Srauenfluhl (der) gen. des- 
es, /. pl. Die Wilde Niefewurz ; L'elléborine 


(plante.) 
FRAUEN TAG, (Graucntag) (der) gen. des-es, 
pl. die-e. La je de notre Dame. 
FRAUEN-TAUBE, (Srauentaube) voy. TUR- 
TELTAUBE. % 
FRAUEN-VEILCHEN, (rauenveilhen) voy. 
MUTTERVIOLE. . 
FRAUEN-VOLK, (Grauenbolf) (das) gen. des- 
es, (pop.) Se dit généralement toutes les 
où Er es. 


UEN-ZIMMER , (Srauengimmer) (das) gen. 

. des-s, pl. die-. L'appartement des femmes, 
Se dit auf généralement de toutes les femmes & 
files; le fèxe, le beau fèxe, les femmes, les 
Lames. Ein artiges Frauenzimmer ; une jolie 
demoifelle, une jolie perfoune. Der Frauenzim- 
merpuz ; la purure, l'ajuflement des femmes. 
FRAU IN ZOPF, (Srauenjopf) voy. UEN- 
HA 


AR. 
FRÆULEIN, (Sräulein) (das) gen. des-s; pl 
. die- ; La foie US ROUE den Menton 
ein Männlein und Fräulein; Dieu créa l'hom 
. me mâle € femelle. it. petite femme, femmele- 
te. On appelle généralement Fräulein les demoi. 
i ol Gnädiges Fräulein) Mademoÿ/ellel 
Ton, 


L'état & la dignité des | 


(FRE. 609 


Madame! Eine Stiftsfräulein; uns dame. Eine 
Hoffräulein ; une fille d'honneur. Eine Kammer- 
fraulein; une dame d'honneur. Die Fräuleinsge- 
rechtigkeit ; le douaire des Princejfes € veuves de 
üalité. Die Fräuleinfteuer ; impôt pour lever 
douaire d'une Princejle ; l'aide de mariage. 
FRÆULICH, (fräulid)) adj. WEIBLICH. 
FRECH, (fre) adj, & adv. Stolz, hochmt- 
tig; Fier, arrogant, pröfomptueus. Ein fr& ° 
cher Menfch, Blick; un homme, regard fier. it. 
kühn, dreift; hardi, audacieux. Eine freche 
Lüge; un men/onge impudent. Eine freche Ant- 
wort; “mer ER injolente. Er ift fehr frech ; 
il eff effronté comme un page de cour. Eine 
freche verwègene That; une aflios téméraire. 
st. Ungezähmt, unmäfsig ; effrend. it. Geil, un- 
zZüchtig, unkeufch; Kar, , impudique, pétulant, 
aillard. Frech; adv. fiérement, arrogamment, 
ardiment, effrontdment, impudemment , info- 
lemmen:, témérairement, lafcivement, avec i 
udence, licentieufement, Frech, lüderlich 
er Je donner carrière; faire le cheval échappé. 
Einen frech, unhöflich, ungeftüm anfahren ; 
bru/quer , brutalifer qq. un. Frech reden , ant- 
worten ; le prendre haut, dire tout haut. On 
dit aufi : Das Getraide fteht frech; les blés font 
: beaux, hauts € ame (m Lg 
FRECHHEIT, (Srecbeit) (die) gen. der-, pl. 
die <en. ferté, arrogance, pröfomption , 
hardiejle; effronterie, impudence, infolence , t 
mérité, importunité, audace ; lajciveté, impur 


- dicité. 

FREGATTE, ($tegatte) (die) gen. der-, pl. die- 
n. La frégate, Jorte de vaifeau de guerre de 
haut bord. st. Oileau de mer, ainfi nommé par- 
ceque fon vol efl très - rapide. On l'appelle aufiz 
Der Fregatvogel. 

FREI, (frei) adj. & adv. Ungehindert, unbefchwe- 
ret; libre, délivré. Frei von Sorgen ; libre de foins, 
de Jowis. Ein freier Handel; un commerce li- 
bre, Eine freie Wahl ; une libre éleftion. Ein 
freier Durchzug, freies Geleit; un polage libre. 

Frei, befreiet; en liberté, délivré, hors de 
prifon. Der Gefangene wurde auf freien Fûfs 
geftellet ; le prifonnier fut élargi. Frei; franc, 

exempt de tailles & d'impôts, des charges de ville. 

Sie find frei von allen pipe Abgaben ; ils 

Jont exempts de toutes charges publiques. Eine 

freie Stadt; une ville franche qui ne paie pas la 

taille. Ein freier Hafen ; un port/ranc. Ein freier 

Markt, freie Mefle; une foire franche. 

Frei; libre, ü nt. Ein freier Menfch; 
un homme libre, maître de foi- mime, en 
oint fujet, qui ne dépend de perfonne. Diefer 
klave ift, fobald er auf franzüfifchen Boden 
gekommen, frei geworden ;_cet e/clave, en en- 
trant en France, N devenu franc € libre. Frei 
machen; msitre en liberté. Die freien Künfte; 
les arts libéraux, Ein freies Gut; un franc ch 
Hhhh £ The 
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. Erb- Lehn- Zinsfrei, ein freies Erbe ou Gût; 
frauc-alles, terre de jranc-alleu. Eine freie Re- 
uclik, ox freier Staat; une république. Freie 
re Jouveraineté. Poftfrei; franc 
e port. 
he von Laftern; exempt devices. Frei vom 
Neid; franc d'envie. Frei von Leidenfchaften ; 
5 maires franc de toute pafion. Gott fey 
“ Dank! ich bin von Krankheiten frei geblieben ; 
Grace d Dieu! j'ai été exempt de maladies. Ich 
bin von diefer Krankheit wieder frei ; je Juis 
&uéri de cette maladie. 


à découvert. Auf freier 
Strafe; en per rue. Ich begègnete ihm 
im freien Felde; je le rencontrai en pleine 
campagne. Sich auf die freie See begeben ; fe 
mettre en pleine mer. Unter freien Himmel; d 
Fair, en raje campagne, à la fraicheur ; à la 
belle étoile; à l'enfeigne de la lune. Unter freien 
Himmel liegen ; coucher à l'air, en plin air. Ein 

‘ freiftehender Baum ; un arbre qui ejl en plein vent. 

! Frei, Dffentlich ; public. Ein freier Plaz, 

. Ort; un lieu public. 

Frei, zugelafsen, unverboten ; permis, loi- 

. fible , quineft pas déjendu. Diefes ftehet euch 

‚frei; cela vous eff permis. 

. Frei, einzeln; #olé. Ein freifte.endes Haus; 

„wne maijon ifolée. Dem die Auslicht nicht be- 
nommen wird, als ein Haus auf dem Lande ; 

„une maïifon dégagé. 

Frei fr dit aufi des chemins, des pallages. 

! Die Wege find frei, ficher ; les pafages, les 

. Chemins Jont libres, pour dire quon y peut aller 

„en toute Jareté. 

Frei, Je prend quelquefois en mauvaife part, 
€ fignifie licencieux , ‘indifiret € téméraire. 
Freie Reden führen ; tenir des. difcours libres. 

© Er ift zu frei in feinen Reden; # ef? trop libre 
en jes paroles. Ein freies Leben führen; me- 
ner une vie diffolue, déréglée. On dit d'une 
femme: Sie it zu frei, zu frech in ihrem An- 
zuge; elle habille d'une manière indecente. Der 
Verfafler hat fich zu freier Ausdrücke bedie- 

. net; cet auteyr n'a pas ajlez ménagé fes expre/- 


fions. 3 
met, (frei) adv. Librement ; franchement; en li- 
'berté, Dreift ; indépendamment; hardiment ; ca- 
.valierement ;_dillo . Gar zu frei; licen- 
RE Frei weg; de haute lutte. Frei, 
o eng reden; parler librement, - franche- 
ment, | 
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Frei’ ausgehen, hingehen , ungeftraft blei- 

- ben; refler impuni. Für diemal mag es euch fo 
frei hingehen; pour cette fois je vous le pardonne. 

Frei durchgehen, nicht mit bezahlen dürfen ; 
gajler pour néant. it. (en parlant des marchan- 
dijes) pajler debout. it. Es wird euch nicht fo 
frei durchgehen; on ne vous paflera pas cela. 

Frei fahren , frei machen, eine e für 
frei erkennen, erklären; afranchir un puits 
de mine. x f 

Frei geben; donner la liberté, la permijlion ; 
abandonner, remettre à la liberté, à la di/po> 
Jition de qq. un. Ich gebe euch frei, zu wäh- 
len was ihr wollt; je le laiffe à votre difpofition 
de choifir. -. 
. . Frei haben, die Freiheit haben; avoir la li- 
berté, la permiflion, le privilège. Seinen freien 
Willen haben; avoir la permiffion de faire ce 

"on veut. Frei haben, umfonft haben; avoir 
Fo. gratis, gratuïtement, pour rien. 

.  Freihalten; défrayer. Er hat mich auf det 
Reife freigehalten ; il m’a défrayé pendant le 
tone: inen im Wirthshaufe frei halten ; 
ayer chopine pour qq. un. 5 
z Frei handeln ;  agir franchement , ouverte- 

ment. 

“Frei heraus reden, fagen ; parler librement. 

Frei lafsen, gehen lafsen; laijfer aller, laif- 

. fer la liberté, la permijion, permetire, accor- 
der , laiffer en repos. # affranchir, délivrer de 
la ferviiude, du devoir, mettre en liberté, libérer, 
déjemprifonner. Von väterlicher Gewalt frei 
lafsen ; émgnciper. Ich lafse euch heute frei; 

. je vous difpenfe aujourdhui. . 

Frei machen, lôs machen ; mettre en liberté; 
libérer, délivrer, dégager, affranchir, rédimer. 
Ein Lehen frei machen; amortir un fief. Sich 
von einer üblen Nachrede frei machen; /e la- 
ver d'un bläme. Sich von einer Leidenfchaft 
frei machen; vaincre une pajfon. 

Frei feyn, fein eigener Herr feyn; ne dé- 
pendre de pps étre fon propre maître. So 
feyd ihr denn wieder frei; vous revoilà donc 
en liberté. Nun bin ich frei davon; m’en voi- 
là quitte. . 

reifprechen ; mettre en liberté, libérer, ab- 

Joudre. voy, Befreien. Einen von Schulden 
freifprechen ; acquitter qq. un. Von einem 
Vergehen freifprechen ; ju/lifier Ÿ; un de crime. 
Einen von feinem gegèbenen Worte freifpre- 
chen; dispen/er, décharger qq. un de Ja parole. 


Freigefprochen; abjous, émanipé Einen min- 
derjährigen von des -Vormunds Gewalt frei- 
fprechen, émanciper qq. LL, 


un. f 
Freiftehen ; étre Hold ne tenir à acune autre cho- 

Je. it. avoir la permiffion, étre libre de faire qq. ch. 
Es ftehet euch frei, .u gehen oder hier zu blei- 
ben ; ik vous eff permis, de vous retirer ow de fe- 
- fler ici, Es fteht mir frei; je fuis d même; je fuis, 
. 








FRE. 


“mn droit de faire. Die Wahl fteht ihm frei; 
iwa qu'a choifir, il a le choix. 
Frei #ellen. die Freiheit lafsen; laifer la li- 
berté, laiffer à la dijpofition de qq. un; remet- 
“tre au choix-Eÿ à la volonté de a. un; remettre 
"a la liberté, à la volonté, à la difpofition de qq. 
sn. Ich will es euch freiftellen; je le remets 
d votre ee Ich habe_es ihm frei 
ftellet ; je l'ai ımis, je l'ai laiffé à même. Kin 
Haus, eine Säule frei. ftellen s/oler une maifon, 
colonne. Eine freigeftellte, freiftehende Sau- 
le; une colonne ifolée, Jolitaire. 
Frei werden; étre délivré, Je délivrer. 
FREI-ACKER, : Sreiacfer) (der) gen. des-s, pl. 


die-äcker. Une terre franche. 
FREI-AMT #(Streiamt) (das) gen. des-es, pl. 
: die - ämter. bailliage libre. Cefl ainfi qu'on 


elle en Suiffe les bailliages Meyemborg, Rei- 
chenfée & Weil & un difriff appartenant à la 
ville de Zürich 
FREI-ARCHE, (Sreiarche) voy. FREI-GERINNE, 
FREI-BANK, Söreiband) (die) gen. der -, pl. die- 
banke. (en T. de Jculpt.) Le chevalet, la*felle. 
#. la boucherie, l'étau où les.payfans ont la per- 
mijfion de vendre dans quelques jours par Je- 
" maine de la viande. 
FREI-BATALLION, (Sreibatallion) (das) gen. 
' des-s, pr die-s. Un bataillon de compagnies 
ranches. 
EI-BAUER, ($reibauer) (der) gen. des-n, 
“pl.die-n. Un payfan exempt de coruées. it. 


um lan de l'Empire. : 
FREL BECKER , (Breibeeter) (der) gen. des-s, 


"pl. die-. Le maquilleur. 

FÉELBEUTER, (Sreibeuter) (der) gen. des-s, 

‘ pl die-. Der Seeräuber; Le pirate, partifan, 
capre, armaleur, forban, corfaire, aventurier, 
fibufier. On appelle aufi Freibeuter , un bou- 
lineur, marodeur, volontaire. it. Die Freibeu- 
ter, Raubbienen ; des mouches larroneffes. Die 

‘ Freibeuterei; le pillage, la volerie. Freibeuterei 
treiben, einen Freibeuter nr fibufier , 
aller en fübuf, courir le bon bord. 

FREI-BIER, (Sreibier) (das) gen. des-es, /. pl. 

"Bière que l'on a, où que l'on reçoit gratis. it. 
liberté ou privilège de braffer fans payer d’im- 


Bts. 
FRELBRAUEN, (Sreibrauen) (das) gen. des-s, 
Jp Le brajlage dont on ne paie point d'im- 


Bts. 
FÉELBRIEF, (Sreibrief) (der) gen. des- es, pl. 
die-e.. Une lettre de ral le. it. une de 
ve um privilège. it. un pajleport. 
ÉLBURGER. (Sreibürger (der) gen. des-s, 
1. die-. Un franc bourgeois de l'Empire. 
rNEL BÜRSCHE (Greibürfdhé) (die) gen. der-, 
l. die-n. La liberté de chafer ; chalfe libre. 
FREI COMPAGNIE, &reicompagnie) die, gen, 
der-pl. de-m Une compagne franche. 


FRE. érr 
FRELCORPS, (Breicorpé) voy. FREI-PARTEL, - 
FREI-DENKER, (Sreibenter) (der) gen. = 
pl. die-; Un efprit fort, it. un libertin, incré- 
dule. Die Freidenkerei ; le lbertinage, l'incré- 
dulité. Freidenkerifch; adj. & Adv. libertin. 
FREI-DING, (&reiding) voy. FREI-GERICHT. 
FREI-DINGHOF , (Sreibingbof) (der) gen. des-- 
es, pl. die-höfe. franc fief. 
FREI-EIGEN, (freieigen) adj. Ë adv, Erb- und 
ponts es ehnbarkeit befreiet ; 
Hodial, qui eft en franc-alleu. Ein freieigenes 
Güt; BA allodiale. ee: 
FREIEN, (freien) Freimachen; voy. BEFREIEN. 
FREIEN, (freien) v. a. Ich freie-freite, i. h. 
pue (vulg.) Sich ehelich um eine Perfon 
werben, um ein Mädgen freien; Rechercher 
une fille en mariage. it. Heirathen; Bar) 
prendre pour mari; pour femme; fe marier d... 
Eine Jungfer, Witwe freien ; dpou/er une fille, 
veuve. Ich will in diefem Jahre noch freien; 
je me marierai encore cette année. Freien und 
fich freien laffen; prendre & donner eh ma- 


riage. 

FREIER, (Beier) (der) gen. des-s, pl. die-. 
Der Freiersmann ; Qui recherche une fille en ma- 
riage. : Sie ‚hat viel Freier; elle à beaucou 
d'amants. Freiers Gedanken haben; avoir de/- 
fein, envie de Je marier. Auf Freiers Füfsen 
pe 3 Jonger Jérieufement au mariage, Je cher- 
cher une épouje. Die Freierei, Freite ; {4 re- 
cherche, pourJuite. Auf die Freierei gehen; re- 
chercher une fille, faire l'amour à une fille. Freie- 
tifch; adj. d’amant, amoureux. adv. en amant 
Freierifche Liebkofungen; des careffes d'amant. 
Sich freierifch ftellen, den Freier machen ; 
a a Be bamant. 5 

- u, (Sreifahne) (die) gen. der-, pl. 

. die-n. C'eß nf fie Du à Does ae 
éfpèce de drapeau, ou étendart arboré fur la bourfe 
pour figne de la foire libre qui Je tient dans 
ceite ville, 

FREI-FECHTER, ($reifechter) (der) gen. des-s 
pl.die-. Un eferimeur, Dong : 

FREI-FELD, (das) gen. 
Un champ befialle, champ qui appartient à la 
communauté. it. (en T. de Min.) la portion de mine 
mappartenant d perfonne en particulier. 

FREI-FLEISCHER, (Sreifleifer) voy. FREI- 
MEISTER. Be 

FREI-FRAU, (Greifrau) (die) gen. der-, ph die- 

baronne. 


en. Une: 
eifräulein) (das) ger. des- 


-es, pl. die-er. 


FREIFRÆULEIN, ‘ 
s, pl.die-. La fille d'une baronne. 
FREI-FROHN, (Sreifrobn) (der) gem. des-en, 
pl die-en. L’huifier, Jergent d'une cour tri- 
minelle. : 
FREI-GAST , (freigaft) (der) gen. des- es, pl 
die-gäfte. Un compagnon franc. 
PRES PET NN CERN 
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FREIGEBIG, (freigebig) adj. & adv. Libéral, 
er bienfai/ant, magnifique. Er ift fehr 
eigèbig gegen die Armen; # ef liberal ou 
charitable' envers les pauvres. adv. libéralement, 
Reiten lement, largement, magnifiquement. Die 
reigebigkeit; la libéral, largejje, magni- 
cence , CT ou 
IGEBÖRE 


» Munificence , don , ones 
efi né libre. 


(freigeboren) adj. & adv. qui 


ef 
FREI-GEIST,(Sreigeift) FREIGEISTEREI, FREI- 
GEISTERISCH, voy. FREIDENKER &c. 
FREIGELASSEN, Cia) adj. & adv. Af- 


PE émançipé, 

I-GERICHT , ? (reigcrit) (das“ gen. des-es, 
l. die-e. Das Fehmgericht ; Fate criminelle, 
EI- era? (Sreigerinne) (des) gen. des- 

pl. die-. La daraife, ière. 
FREI GRAF, (Greigraf) (der) gen. des- en, pl. 


‘ die-en. Juge dela cour criminelle, & dans 
Sue provinces le bailli. Die Freigraffchaft ; 
ailliage. 


FREI-, AUT, (Ereiguf) (das) gen. des-es, pl. 
die-güter. Les biens privilégiés. it. une terre 
allodiale , terre franche, franc-alleu. it. un franc 

ef, cen es une métairie franche. 


I-HAFE dh Po Jr (der) gen. des-s, pl. 
die - häfen. 
FREI-HALTUNG, Grfhatung) (die) gen.der, 


Mer Le defrai, frgiement, 

EI-HAUS. (Greibaug) (das) "gen. des- es, pl. 
die- ne = ne maijon franche, mailen ex- 
IS. 


FRE. 


aus; il Je donne de grandes licences. Eine poë- 
tifche Freiheit ; wue licence poërique. Die Ge- 
wiffensfreiheit ; {a liberté FA comfcience. Ein 
Freiheitsbrief; un priv 
FREI-HERAUS, ans. adv. Librement, har- 
diment, ouvertement, franchement ; libre, hau- 
tement; net, tout net, nettement; naïvement. Er 
fagte mir frei heraus ; il me difoit tout net, 
tout plat. Ich will euch nur frei heraus be- 
kennen, dafs &c.; je vous avonerai franche- 
. ment que &r. Er fagt feine Meinung frei her- 
FREIHERR. fr Ron) Tder).gen L 
» (Sreiberr) ( és -en, 
die-en. Le baron. Die Haies où FE 
frau; {a baronne. Freiherrlich ; adj. & adv. de 
baron, Eine Freiherrfchaft; une kgronie. 
ABEL BEER, Pin (die) 
ier exempt de 
FREI HO, het (der) gen, PR ‚pl. die- 
höfe. cenfe, métairie franche. 
REX Re Ei (Breibufe) (die) gen. der-, pl. die- 
n arpent de terre exempt de droits fei- 


rt cam 
reijahr en. des-es, pl. 
die-e. L'année jo: ranchi hie ur 
FREIIN, (Stein) v. FREIFRAU, FREIHERRIN. 
FREI-KUX, (Sreifux) (der) gen. des-es, pl. die- 
: ar Une “ri que les mineurs exploitent Jans 
re payés. 
FREI-LASSUNG, (Steilaffung) (die) gen. der-, 
pl. die-en. ee à ants. Ii. la 


en, der-, pl. 


manwmiffion des ferfs. 
mei „Bepibeie) (die) gen. der-, pl. die- FREI-LAUF, (Sreilauf) voy. FREI-GERINNE, 
; liberté, le pouvoir d'agir, de je déter- FREILAUT, an) adj. € adv. Vorlaut, 
i reg: au ie d'une 


chofe ou d'une autre, de 
j din ou de ne faire pas. Die Freiheit des 
illens ; la liberté de lg volonté, Sie haben 
bier vollkommene Freiheit ; vous jouifez ici de 
gi € entière liberté. Er liebt die Frei- 
eit zu fehr; il aime trop Ja liberté, Ei- 
nem Sklaven die Freiheit geben; donner la 
liberté à un’ efdave. On dit d'un amant: Er 
hat feine Freiheit verloren; il a perdu fa li- 


berté. 
Freiheit, Bewilli 


Erlaubnis; La per- 
miffon, dipens 1 


r habt Freiheit zu gehen; 
> vous auez la permifion de vous en aller. Ihr 
habt die Freiheit Fleifch zu eflen; vous avez 
Alone de manger de la viande. 
On appelle auffi Freiheit, les droits d'afile 
attachés d certains lisux. Auf der Freiheit woh- 
nen; loger, demeurer à la franchie. Er ge- 
. niefst die Steuerfreiheit ; jouit de la fran. 
Je des tailles. 

Freiheit, le privilège, la licence. Eine Stadt 
bei ibren Freiheiten erhalten ; conferver les pri- 
vilèges d'une ville. ‘Er hat in diefem Haufe 
” reihelt zu thun was er will; il a Le pri. 

pa.’ de ee dans ige eg tout ce qu'il lui 
Freiheiten her, 


a onfiderd, trop précipité. On dit em 

T. de ane Der Hund ift freilaut ou vor- 
laut; le chien aboie avant le temps. 

FREI- LEHEN, (Breil x m gen. des-s, pl. 
die-. Un franc Te a ingénu. 

FREILICH, (freilid) adv. oe Zweifel, aller- 

» gewifs; Oui, oui certes, Jans doute, 

affurdment, Freilich bin ich euch ua 
ihr habet mir aber Frift gegeben ; véri 
ment je vous dois, mais vous m'avez donné dus 
temps, Ei freilich! ouf vraiment! Ich geb’ es 
freilich zu, dafs &c. je conviens volontiers 


que Eÿc. 
FREIMACHEN, (Sreimachen) (das) gen. des-s, 
ifement. It. 


1. Die Freimachu L 
sr T. de Mine. de ra , da em 
fen erkläret wird; dé- 


Bay für frei und ver! 
daration d’abandon ou delaillement, 
FREI-MACHT, onen) (die 


La Jouveraineté, le (ge de dk Fes 


owvoir 

Freimächtig ; ‚adj, adv. ns Se 
Prince Jouverain, dejpotique qui a plein pouvoir. 

FREI- ee), (der) gen. des-es, 
pl. die- männer. ire d'une métai- 

rie exempte de Pe 4 erllagiees B. le pof 

Jap Gas fa Di Dour pes RE 


mr 


RRHSLDEE DER 


LORS 


| FREI-RECHT, 
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on appelle aufii Freimann; le bourreau, ue 
cheur, exécuteur, maitre des hautes. œuvres. 
FREI-MÆRKER, (Greimärfer) (der) gen. des - 
s, pl. die-; Le maitre d'un village qui a le 
… droit de vendre en ville, 
FREI- MARKT, (Sreimarft) (der) gen. des-es, 
pl. die - mirkte; 5 Une foire privilégiée. 
FREI. MÆURER, (Sreimäurer) (der) gen. des - 
l, die-; Le franc-maçon. Der Freimäurer- 
6 en; l'ordre des francs-maçons. Die Freimau- 
rerei; les devoirs d'un franc-maçon. 
FREI-MEIST ER, (Sreimeifter) der) gen. des-s, pl. 
die-; Le maître franc, qui demeure à la franchife. 
FREI-MÜTIG, (freimütig) adj. & adv. Franc, 
- de bonne fi, ingénu, ouvert, Jincère, libre, har- 
di; adv. franc, franchement, librement, naïve- 
ment, ingémument, à la franquelte, de bonne 
foi, fincèrement. Die Freimütigkeit; la fran- 
. che liberté, bonne foi, droiture, figcérité, in- 
re énuité, oureriure de cœur. 
I-PAR'EI, (Sreipartei) (dig) gen. der-, pl. 
die-en. Un corps des volontaires. 
FREI-PFENNIG, "grepfennig) (der) gen. des- 
- es, pl. die-e; La redevance, rente foncière que 
- paie un ferf affranchi; it. l'argent que paie un 
- main-mortable pour la permifion de je marier. 
Brei) (das) dir des- es, 
N die - = Le droit Jelon ne aque homme 
ne we où il rs A 
eireuter er) gen. des-s, 
pl RE 5 C'ef ainfi qu'on Ar, E ans quelques 
ovinces un volontaire. 
FREI-RINNE, (Sreitinne) v. FREI-GERINNE. 
a (Sreilam) voy. FRAISAM. 
FREI-SÀ. $, ne (der) gen. des-en, pl. die- 
2 Le pojjeffeur d'un franc fief, eximpt des 
es ordinaires. 
FRET. CHICHT, (Sreiftficht) voy. FREIKUX. 
FREI-SCHIESSEN, ( Freifchieffen ) Mara gen. 
- des-s, pl. die-; Divertifement public de Ds 
. l'oifeau ou à la bttes it. le jeu d'arquebufe. 
esu sets le coup franc; it. en T. de ape 2 le 


en CHLÆCHTER, ea 7 FREI- 

SCHMID, FRE SCHNE ER &cc. voy. FREI- 
ME 

PREL- Ser FBraiisörpe) (der) gem. des- 

I. die-n; de là cour criminelle. 

FREI SCHÖRFEN, (reif ifhrfen) (das) gem des- 

8, LL nu droit, [gas lege de commencer à ex- 


une mine Jans r: 
FRELSCHUSS (Hakduß)e FREL-SCHIESSEN. 
FREI-SCHUSTER, (Breifhufter) (dev) gm, des- 
| ee die-; Un cordonnier 
FREI-SCHUTZ, (Sreiftug) v. FREI-G INNE. 
FREI-SCHÜTZE, (Greifuge) (der) gen. des- 
FREI SINGEN Bi fi 2 (da) des - 
refingen gen. des-s, 
À pl. L'afenbl 


de maîtres chantres où chacun 
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. la Liberté de fe faire entendre. Voy. Meifter- 


FREISNGEN, CBreifingen) Freyfingus, 
it. ville dans le cercle de Bavikre, tale fitude 
petite rivière de Mo/ach proche l Ier, a nid 
& fur le fommet de deux montagnes. 
FRE ST T, (Sreiftaat) (der) gen. des-es, pl. 
ur as Une république, un état, gouvernement 


FREI "STADT, (Sreifabf) (die) gen. der-, pl. 
‘ die-ftädte; 2 ville libre. Fr. Ge Reichsftadt; 
ville libre imoériale; it. die Freiftadt ou Free. 
ftätte; un afyle, lieu établi pour Jervir de refu- 
ge aux debiteurs, aux criminels qui s'y retirent. 

ee NG, (Greiftelung si voy. FREI, 

I 

FREI-STUHL, (Zreift FREI-GERICHT. 

FREI-STUNDE, (ref 102) (ie) gen: der-, 
dl. die-n; L'heure de loifir, heure vacante. 

FREI-TAG, (reitag) (der) gen. des-es, pl. 
de Live redi. Der Ale Fr Freitag où Char 

3 le vendredi faint. 

FREIT se. ‚v. FREIHEIT & HEIRATH. 

FREI-TIS Cöreitich) (der) gen. des-es, pl. 
die-e; franche; it. rifeßloire gratuit 

our les Cr nef teux. 

FRELTRE PE, en (die) gen. der-, pl 
die-n; (T.d’Archit.) Un perron, ou efcalier 

que devans un bâtiment en Fa air, 

FNETU G, (Brent) voy. BEFREIUNG. Das 
Freiun recht; Le droit d'afyle. 

FREI-VIERTEL, Bar) 2 Ydus) gen. des-s, 
pe ar (T. de la/.) Le fr franc-quariier, can- 


lg levure. 

FREI "WAIBEL, Grimeibe) (der) gen. des-s, 
I. die-; Le -bailli ® 

„WASSER, * Greitvafer) (das) gen. des-s, 
l. die-; L'eau des communes. - 

FÉELWERBER, (Breitverber) (der) gen. des-s, 
. pl. die-; Dentremetteur, celui qui fait la de- 

mande d'une file au nom d'un autre. 

FREI- WILLIG, (freitvillig) adj. & adv. Un 
zwungen; Po lontaire, de pure volonté, de 
gré, non forcé. Eine freiwillige That; Br 
aßlion volontaire ; it. ven Fee de fon 

re mouvemend, mem Soontante. 
Ein freiwillige Gefe! ek; un don gratuit, adv. 
ibrement ; volontairement, de bon gré, de Jon 
opre mouvement, gratuïtement. Kin Freiwil- 
iger; ww volontaire. Die Freiwilligkeit; 4 
‘bonne, franche volonté, aßion gratuite, bon plai-. 
ar. aieté de cœur, fpontané 173 
ETTEL, ne un? > ge des-s, 
‚pl. die - Un billet de n Freizet- 
tel für ausgehende Keen ; ee uit à caution 
ve It. eg rer rief, Ben 
zettel; un pafle-port, Jauf-co Wit; dt. on . 
ÉD EG 
» (Steisind) voy. FREI-PFE À 
Hhhh3 , FREI: 


Le 
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FREISS-, (&reif) voy. FRAISS. 
FREISSAM KRA T, (Greifamfraut) v. FRAIS- 

AM 

FREMD, (fremd) adj. & adv. aus fremdem Lande, 
ausländifch; Airanger, forain, exotique. Eine 
© fremde Perfon ; une perfonne étrangère. Ein 
fremder Kaufmann ; un marchand forain, qui 
ef de dehors. Eine fremde Hand; une main 
érangère. Fremde Länder, Sprachen, Wären; 
des pays, langues, marchandijes étrangères. Ei- 
ne fremde ausländifche Pflanze ; une plante 
exotique. 

+ . Fremd, entlehnt, geborgt; emprunté, étran- 
er, appartenant à quelque autre. Unter einem 
remden Namen ; fs uv nom emprunté. Ich 

fchreibe euch durch eine fremde 
ich meine eigene nicht brauchen kan; je vous 
écris par la main d'autrui, ne pouvant me fer- 
vir de la mienne. Eine fremde Hand, Stimme 
annehmen; degui/er Jon écriture, Ja voix. Im 

. Reden auf ganz fremde Dinge kommen; &ar- 
ter, faire des écarts, s'écarter de Jon fujet. Sich 
in fremde Händel mifchen; /e méler dans les 
re d'autrui. On dit auffi: Es ift ein frem- 
es Pferd in unfern Höf gelaufen ; il efl venu 
"un cheval notre cour; ce à dire un 
cheval dont on ne connoit pas le M 

Fremd, feltfam, wunderlich; étrange. Die- 
fes kommt mir fehr fremde vor; je érouve ce- 
la étrange, cela ms paroît lirange. 

Fremd, unbekant, neu; inconnu, nouveau. 
Ich bin hier fremd, man kennet mich hier 
nicht; on ne me. connoft pas ici. Er ift noch 

Reid in diefer il ef tout nouveau 
LS cette ‘affaire. Es ift mir alles fremd; je 
fais tout désorienté, 

Fremd; adv. d'une manière ia extra- 
ordinairement, étrangement &c. Fremdartig; 
adj. € adv. hétérogène, paire en qualité, 
en nature. Die Fremdartigke it; l'hétérogénéité, 
contrariété. Fremdgläubig; hétérodoxe, con- 

FREMDE, Cérémbe) (die der-, /.pl. Le 
rembe gen. der-, 
pays étranger. In der A de feyn; äre, où 
voyager hors de Jon pays. In die Fremde ge- 
hen; aller voir les pays étrangers ; voyager 
dans les pays étrangers. 
FREMDE, Fa rembe) (der) gen. des-, pl. die- 

L'étranger. ommen viele Frem le an; H 
arrive Le d'étrangers. Es find Fremde 

angekommen; il ef? arrive des étrangers. IL. 

Ein Fremder; un um pa lager , pérégrin, pèlerin. 

Fremde, Befuch, Zufpruch bekommen; avoir 

des ses Fremde bewirthen; domer la par 


Te“ A se gen. des - es, 
. pl die-e; an ift ein Framdiing 
es on de. si Er: étranger ici. On appelle 
Fremdling, aubain, un étranger qui wefl 


. u & 


and, weil 
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as naturali/® dans le pays au'il denieure. Der 

Fremdlingsfalk, Wanderfalk ; le faucon péré- 

grin, faucon gentil. Das Fremdlingsrecht; Le 

droit d'aubaine, aubainage, fuccefion aux biens 

ces étranger qui meurt dans un pays où il 
pas naturalifé. 

FRE DEL, (Grendel) voy. . FRANSE. 

FRESCO, Cfreëco) CT. "Fort, reçu de Pitalimm ) 
Fresque. Fresco malen; re à fresque. Ein 
Frescogemälde ; une peinture à fresque. Die 
Frescomalerei ; la fresque. 

ES BL EEDE: ( Sreßbegierde) (die) gen. 
der-, f. pl. La gourmandi le, voracité, avidité, 
8 nerie, goinfrerie. hat eine unerfätt. 
De Frefsbegierde ; il eff extrèmement gour- 
mand, il avaleroit ka mer €$ les poiffons. 

es LB) (die) gen. der-, pl. die-n; 

Cpop.)' La gueule, laualoir, le mufeaw, vifa- 
gm eins auf die geben ; donner 


re la Fe ou le ned ga. 
FRESSE Na Dr a.irr. ich ef, du frifleft, 
er frifst, wir &c. Imp. Ich fräfs, 


bj. 
früffe, parf. i. h. gel en , inwér. frifs; Il nds 
proprement s béies. Manger, paître, vian- 
der, Den Pferden zu freflen geben; donner d 
manger aux chevaux. Von den wilden Thie- 
ren gefreflen werden; étre dévoré ou mangé 
des es auvages, Der Wolf frifst das Schaf, 
die Mäufe das Korn, die Raupen das Laub; Le 
loup mange la brebis, les fouris ent les 
grains, les chenilles le feuillage. Freflen, fe 
dit auf lairernent des mes. Seine Zeit 
mit Freflen und Saufen hinbringen ; par J je 
temps à boire & d manger ; it. manger goul 
ment, ou indécemment, dévorer, engloutir. Viel 
freffen, fich dick freffen ; /e crever de A 
Je goinfrer de viandes. Er frifst wie ein Wolf, 
wie ein Drefcher; à pile comme un loup; d 
er comme un batteur en grange. Er Wird 
diefes und noch mehrers freflen ; il æa- 
lera-, rifiera bien cela € encore d’ava 
Er frifst und fauft air für die Langewei 
il ef dpre à fa gueu 
n dit figur. Etes Lafter bat um fich ger 
freflen; ce vice s'efi répandu. Der ‘Löd frifst 
alle Menfchen ; la mort moillonne tous les hom- 
mes. Der Krebs frifst um fich; {a que 
ronge. Diefes Gefchwür frifst den Knochen 
an ; cet ulcère carie l'os. Das LR ir 
frifét das Eifen; l'eau forte mange le fer. Das 
Bauen frifst viel Geld we les bâtiments con- 
Amen bien de l'argent. Er hat den Narren an 
efreflen ; # ef affolé d'elle. Seinen Ver- 


a fein Leid in Lu reflen; ronger Jon frein. 
Der Lise frifst mir das Herz ; doulsur 
me ronge le cœur, 


Das Frefien ; l'affion de le manger, 
la mangerie. Das Freifen und Hofe. 1; la goin- 
freie, goinfrade. Das Freflen, ANR 


TE. mt 
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ia mangeaille, nourriture, les aliments, fe dit 
© proprement de ce qu'on donne à manger a quel- 
‘ques animaux domefliques, à des oifeaux rc. 
populairement il fe dit auffi de ce que man- 

‘ gent les hommes. 
FRESSEND, Re) adj. € adv. Mangeant, 
mordicant, ‚cuifant, rongeant. Um fich fref- 


fend; chancreux, efliomène. Beizend, ätzend; . 


incifif, corrofif, pyrotique, caufligue, corrodant. 

Ein PR Étchwte ; “ pe corrofif. 

* Ein freflender Krebs; la gangrène qui ronge, 
qui gagne les parties voifines, (fig.) Ein fref- 
fendes Uebel, freffender Schaden; un mal qui 
gagne, qui fe répand. 

FRESSER, (S$reffer) (der) gen. des-s, pl. die-; 
Le mangeur, gour: , goulu, goinfre, dé- 

. vorateur, glouton, pileur, gouliafre, foulard, 
Joulaud, gueule fraîche, maroufle, ripailleur, 

. avaleur, béfreur, brifeur, grand gobier, fü 
jet à Ja gorge. 

FRESSEREI, (Srefferei) (die) gen. der-, pl. 

- die-en; goinfrerie, frairie, bombance, cre- 
vaille, mangerie. On dit popıd, Eine Freflerei 
anftellen; donner un vepas,. un féflin. Er mufs 
bei allen Freffereien feyn ; il ef de tous les 


Ponte . 

FRESS-FIEBER, (Grefficher) (das) gen. des-s, 

fi pl. La faim canine, male-faim, boulimie, & 
en garlant des chevaux, der Feifel; faim-vale, 


- QUISS. 
FRESS-GIERIG, (freßgierig) ad. & adv. Vorace, 


goulw, gour; . | 
BRESS-GLOCKE, (Srefgloce) (die) gen. der-, 
- £ ph (pop.) L'heure ds repas. z 
FRESSIG, (freßig) adj. & adv. voy. FRÆSSIG. 
IRESSIECHEBEIT, (Sreßfrantheit) v. FRESS- 


: FIEBER. 
FRESS-REHE, (Srefirehe) (die) gen. der-, /. pl. 
La cardialgie, maladie à laquelle font Jujets Les 
* chevaux co mangent trop. 
FRESS-SACK, (Greffac) (der) gen. des-es, pl. 
‘ die-facke; Un Jac dans lequel les laboureurs 
ou les pauvres mettent leur mangeaille. On dit 
aufi pre Du bift ein rechter Frefsfack; gour- 
nnd que tu es. 
FRESS-TROG, (Greftrog) (der) gm. des-es, pl. 
- " die - ee L'auge; it. la mangeoıre. _ 
FRESS-ZANGE, (Srefjange) (die) gen. der-, 


pl. die-n; La machoire, ejpece de tenailles où ” 


_pincettes qui fervent à quelques infebles au lieu 


“ des dents. 

FRESUL, RD voy. ASSEL. 

FRETTCHEN, ($retichen) (das) gen. des-s, pl. 
“ die-, it. das Frett ou die Frette; Le furet, 
Jorte de petit animal dont on fe jert pour pren- 
dre des lapins € qui les va chercher dans leur 

terrier. l'appelle auffi: die Frettwiefel. ‘ 

FRETTER, ($retter) voy. PFÜSCHER. 


FRE 


FRETZEN, (fregen) voy. Frefien; Manger, brou- 
ter, viander ; it. donner à manger; engraijer, 


| ar ter. x 
FR ÜDE, (Sreude) (die) gen. der -, pl. die-n; 
La joie. Ihr habt mir viel Freude gemacht ; 
vous m'avez donné beaucoup de joie. Sie hüpfte 
vor Freude; elle trefailloit de joie. Eine une. 
verhofte Freude; une joie ine/perde. Voller 
Freude feyn; re ravi de joie. Ich habe mei- 
ne Freude an ihm; il fait toute ma joie, mes 
délices. Auffer fich vor Freude feyn ; étre trans- 
porté de joie. Freude machen, empfinden; don- 
ner, avoir de la joie. Eine allgemeine Freude; 
une joie générale. It. Freude, Luft, Vergnü- 
en; le plaifir. Etwas mit Freuden tnun; 
; Fire une chofe avec plaifir. Ich mache mir 
eine Freude daraus ; je m'en fais un plaifir. 
Seine Freude woran haben, finden; prendre 
fon pas en qq. ch. à gg. ch. Er hat mich 
mit Freuden nn il m'a reçu d bras 
ouverts. Sie haben ihre Freude an der Tôn- 
kunft ; ils fe deleent à la mufique. Mein 
Gefchenk wurde mit Freuden aufgenommen 5 
mon préfent fut recu a belles baijemains. In 
feinem Haufe ift nichts als Freude; ce ne font 
nöcrs dans fa maifon. Ich war voll Freude, 
ibn zu fehen; je fus ravi d'aife en le voyant. 
Das ift eine Freude zu fehen; cef un plaifir 
que de voir. Einen mit Freuden empfangen; 
recevoir qq..un avec allégreffe.- Eine öffentliche 
Freude; un ir ee public; des réjouiflan- 
ces publiques. In Freude und Wohlfeyn leben; 
vivre en joie €? en lieffe. Mit Freuden ; avec 
joie , joyeufement. Die Freudenbezeugung ; Ia, 
marque - , demonflration de joie; pr Pas 
Die Freudenfahne ; la bannière de joie. Das 
Freudenfeft; le régal, fête, fête de réjouifflance, 
les réjouiflances. Ein Freudenfeft; un jour de 
fête. Ein Freudenfeuer ; une feu de joie. Der 
Freereeng: la cantique de joie. Das Freu- 
dengefchrei; Pacclamation, le bruit, cri de jois 
ou a Ein Freudengefchrei machen; 
pouffer des cris d'allégreffr. Kin Freudenhaus; 
une maifon de joie. Kin Freudenkleid; un ha- 
bit de joie. Das Freudenlèben; ia bonne vie, 
| vie heureufe, bon temps. Das ewige Freuden- 
‘ lében ; l'heureufe éternité. Freudenlös; adj. & 
adv. fans joie, trifte. Ein Freudenmäl; un ban- 
wet, feflin de réjouiffance. Das Freudendl ; 
Fuite de joie. Das Freudenopfer ; le facrifice 
de bon cœur, ( T. de la Bible). Ein Freuden- 
pferd; un cheval de joie. Freudenreich; ‚adj. 
& adv. joyeux, re Der Freudenfäl; ( 18) 
la cité des Jaints, le Jéjour des bienhiureux. 
Freudenfchieffen, der Freudenfchufs; {a déchar- 
e pour une tres de réjouiflance. Das Freu- 
Genfpiel; la comédie. Der Freudenftbhrer; ## 


6I$ 


- rabai-joie, trouble féte. Ein ae un 
reu- 
den- 


jour de joie, d’Alögrejfe, de réjouilance. 
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denthränen ou Freudenzähren; des larmes de 
joie. Freudenthränen vergieflen; pleurer de 
“joie. Ein Freudentrunk; un coup qu'on boit en 
réjouiflance de qq.ch. Freudenvoll; adj. & adv. 
glein de joie, joyeux. Der Freudenwein; fe 
vin de joie. Die Frendenzeit; le temps de joie. 
‚ FREUDIE, (freudig) adj. & adv. fröhlich, In- 
ig; doyeux, jouial, alögre, gai, gaillard; bien- 
aile, plein, ravi de jois. Ein freudiges, mun- 
teres Geficht; un vifage de prA trité,. Das 
acht mich ganz freudig ; cela m'épanouit le 
cœur. Ein freudiges Herz macht ein fchünes 
munteres Gelicht; cœur joyeux embellit la face ; 
. joie au cœur fait un bon teint. Freudig ; adv. 
€ adj. joyeujement ; allégrement ; gaiement; 
gaillardement; de bonne humeur; courageufe- 
ment. Eine Sache freudig unternehmen ; en- 
treprendre une chofe courageu/ement. 
FREUDIGKEIT, (Sreubigfeit) (die) gen. der -, 
J. pl. La joie, alligrefe, gaieté, gaillardife, 
intrépidité, courage, confiance, réjouiffance ; [é- 


FRE. 


fchrieben; mon correfpondant m’a écrit. Ich 
will ihnen ein Empföhlungsfchreiben an eini- 
ge Freunde in Lion gèben; je vous donnerai 
une adrefle à quelques uns de mes amis à Lyon. 
Freund eft aufs quelquefois un terme de fami- 
liarité, dont on Je Jert en À és à des perfonnes 
inférieures. Da, mein Freund, habt ihr etwas 
für eure Mühe; tient, mon ami, voild pour ta 
eine. Luftig, meine Freunde! arbeitet fleif- 
De, ihr follt dafür bezahlt werden. Courage! 
mes amis, travaillez, vous Jerez bien payés. 
Cefi aufli quelquefois un terme de hauteur & 
de mépris. Mein guter Freund, ich mufs euch 
fagen dafs &c.; mon petit ami, je veux que 
vous fachiez que &c. 
“ On. dit figur. Er ift ein Freund der Wahr- 
heit; sl aime lavérité, il efl ami, de la vérité. 
Freundbrüderlich; adj. & adv. fraternel ; fra- 
ternellement. 


FREUNDINN, Sat (die) gen. der -, pi. 


die-en. Die Verwandtinn; La parente, 


rénité. Famie. 
FREUEN, (freuen) (fich) v. r. Ich freue-freuete FREUNDLICH, (freundlich) adj. & adv. Amia- 


mich, i. h. mich gefreuet ; Se réjouir, avoir 
de la joie. Ich freue mich, euch wohl zu fe- 
. hen; je me réjouis de vous voir en bonne fanté. 
Er wird lich freuen; #! /era touché de joie. Ich 
freue mich herzlich darüber ; j'ai une extréme 
joie de cela, cela me réjouit extrémement, Sich 
fehr freuen; /auter de joie, chanter de joie. 
Sich insgeheim freuen , ins Fäuftchen lachen; 
rire fous cape. Sich zu früh freuen; /2 réjouir 
. avant le temps. Sich kindifch freuen; batifo- 
ler, Es freuet mich; je me réjouis. \ 
FREUND, (&reund) (der) gen. des-es, pl. die 
“e. Ein Verwandter; Un parent, con/anguin, 
allié, proche, de même famille. Sie find weit- 
läuftige Freunde; ils font parents de loin. Wir 
find keine Blutsfreunde, fondern nur verfchwä- 
gert; mous ne Jommes pas parents, nous ne fom- 
mes qualliés. Wir find nahe Freunde; nous 
pes proches parents. \'orn&hme Freunde ha- 
n;5 étre bien apparenté. 
Ji. Freund; l'ami, celui ou celle avec qui on 
ef lié d'une affeion réciproque. Ein wahrer 
reund; un vrai ami, véritable ami. Getreu- 
et, beftändiger, aufrichtiger Freund; ami fidd- 
de, confiant, fincère. Ein Herzensfreund ; un 
ami cordial, ami du cœur, ami intime. Es if 
ein guter Freund von ihm; cefl Jon bon ami, 
Es ift fein alter Freund; si} eß Jon ami de long- 
temps, de tout temps. Als ein Freund handeln; 
'agir m ami, Ich warne euch als ein Freund; 
. je vous avertis en ami. Ich halte ihn für mei- 
nen Freund; je Le crois mon ami, Sie find ver- 
traute Freunde; ce font les deux doigts de la 


ar marchands appellent Freund, celui avec qui 


„is font des affaires, Mein Fgeund hat mir ge- 


ble, amical, eux , affefiueux, affable, hu- 
main, civil, honnête, complaifant, doux, ri 
Er empfieng mich fehr freundlich; il me fit un 
accueil amiable. Sie ift überaus freundlich ; elle ef 
extrêmement ER Sie machte mir ein 
freundliches Geficht; elle me fit un vilage gra- 
cieux. Er war fehr freundlich; 3 étoft fort 
complaifant. On dit figur. Mit freundlichen Wor- 
ten; en termes civils. Das Mt ein freundliches 
Zimmer; (’ef} un appartement riani. 
Freundlich; adv. amiablement, amicalement, 
ablement , bönignement , gracieufement , affe- 
fensent, doucemeut, civilement , favorable- 
ment, honnétement, à Pamiable ; d'une manière 
amiable; de bonne grace, à la douceur. Einen 
Set anfehen ; regarder qq. un. avec com- 
ifance. 
EUNDLICHKEIT, (Greunblidfeif) (die) gen. 
der-, f pl. L'affabilité, la douceur , l'honnéte- 
té, civilité, amitié, l'humanité. Sie nimmt alle 
Leute durch ihre Freundlichkeit ein; elle gagne 
tous les cœurs par Jon affabilité, par [a douceur. 
Ich erftaunte über feine ausnèhmende Freund- 
lichkeit ; Jon air prèvenant me rendoit interdit: 
On trouve ce mot aujji en pluriel dans cette phra- 
Je: Alle deine Freundlichkeiten gewinnen mich 
nicht; toutes vos carejles ne gagnent rien fur 


mon cœur. . 
FREUND-LOS, (freunblos) adj. & adv. Qui na 


int d’amis, m eft fans ami, 

UND-RECHT, (Sreundrecht) ar) gen. des- 
es, pl. die-e. Das Näherrecht ; droit de 
retrait lignager. 


FREUNDSCHAFT, pme (die) gen. 
2 


der-, pl. die-en. Die Verwandfc La parenté, 
proximité Er it von meiner Freundfchaft } 


FRE. 


:# chi de ma parenté, Die ganze Freundichaft 
"nimmt Antheil daran ; toute la an Era 


inter. Er hat eine vornèhme Freun 
“4 £ bien arenté. 
‘ R.Fr [chaft, Bekantfchaft, Vertraulich- 


‚keit; L'amitié, l'intimité, familiarité. Freund- 
‘fchaft mit jemand errichten; faire connoiflance, 
habitude avec qq. un. In guter Freundfchaft lè- 
‘ben; vivre en correjpondance, en bonne in- 
telligence. Einem die Freundfchaft erweifen; 
‘faire l'amitié, le plaifir ; donner la pere 
à qq. un. Wir wollen fehen, ob wir die 


“Freundfchaft unter diefen beiden Leuten nicht : 


wieder hèrftellen können ; voyons un ne pou- 
vons pas renoiler l'amitié entre ces perfones. 

‚UNDSCHAFTLICH, (freundfchaftlid) ) adj. 
« € adv. Ami, amiablement, amical,.amicalement, 
en ami. Eine freundfchaftliche Erinnerung , 
Ermahnung ; une exhortation amicale, un con- 
Jeit d'un ami. Freundfchaftliche Gefpräche ; des 
entretiens familiers: Ein freundfchaftlicher, güt- 
licher Vergleich; une compofition faite d l'a- 


miable. 
FREUNDSCHAFTS-BEZEUGUNG , ( jreunds- 


fhaftébezeugung) (die) gen. der-, pl. die-en. 
Le témoignage, la prewe, un démon- 
ration d'amitié: 
EUNDSCHAFTS-DIENST , ($reundfchafte 
dienft) (der) gen. des-es, pl. die-e. Ein 
Freundfchaftsftück ; L'office, plaifir; tour, trait 
d'ami. Einem einen Freund{chaftsdienft 04 ein 
* Freundfchaftsftück'erweifen ; rendre un bon of- 
rit d qq. un; jouer un tour d'ami à qq. un. 
EUNDSC S-TRIEB, (Greunbfchaftétrieb) 
(der) gen. des-es, pl. die-e. Le penchant, l'inclina- 
"tion, le mouvement intérieur de l'amitié pour qq. un. 
FREUND-VETTERLICH, (freundvetterlih) adj. 
€? adv. T. de courtoifie des Princes ‚dont ils Je 


- fervent dans leurs leitres envers ceux auxquels 


sls donnent le titre Coufin. 
FREUNDWILLIG, (freundtvilig) voy. BEREIT- 


pue | 
FREVEL, NL (der) gen. des-s, pl. die-. 
‘ Die Vermeffenheit; la témérité, la malice, me- 
* chanceté. Das ift aus lauter Frèvel gefchehen; 
© cela sefl fait par pure malice. Einen Frèvel 

La re faire une méchanceté. It. Frevel, 
Kühnheit; l'audace, effronterie, infolence , im- 


gudence. EN : 

It. Frèvel, Beleidigung ; outrage, offenfe, 

forfait, injure, affront, tort, attentat. I. Frè- 

* vel, Uebertretung ; {4 transgrejion. Untreue 

eines Vafallen; ia félonie. : 

On appelle aufi Frèvel, Frevelbüfse, Str "= 

für einen paies Frèvel ; l'amende. Frè- 

+ vel und Büfse erligen; payer l'amende. Das 

Frevelgericht;, la outre des enquêtes. Frè- 

* velhaft; adj. téméraire, malicieux, méchant, 

Te impudent, audacieux, effronid, oura- 
‘20% 
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geant. Ein fr&velhaftes Urtheil; wm jugement 
téméraire. Eine frèvelhafte That; une aflion 
malicieufe. Frevelhaft, frèventlich; adv. témé- 
‚rairement, effrontément, malicieulement, infolem- 
‚ment, légèrement. Der Frèvelmuth; la malice, 
témérité, infolence, audace. Die Frèvelfaches. 
sn procès ou procédure à Poccafion d'un délit. : 
‘Die Frevelthat; ‘une malicieuje aftion, Der 


Frevelvogt; le fifcal. 

FREVELER, (Bicbelet) ou FRÈVLER, (der) 
gen.des-s, pl. die-. Un malicieux, impudent, 
audacieux , one ed des loix. 

FREVELN, (freveln) v. n. Ich frèvele-frèvelte, - 
ih. gefrèvelt. Faire une malice, meöchancste ; 
transgreller les loix. , 

FREY, (frep) voy. FREI & tous les Compofes. 
avec frei. 

FREYEN, (frepen) voy. FREIEN. 

FRICASSE, (fricaffe) (das) gen. des-es, pl. 
die-e. La fricaflée, viande fricaffée. Fricailé 

-"von Kalb- und Lammfleifch ; de la blanquette, ou. 
\fricaffte blanche. Von jungen Hühnern ;. gibe- 
lotte. Fricafsiren; fricaffer ; mettre en pieces. - 

FRIED-BRÜCHIG, (friedbrücig) voy. FRIE- 
DENSBRÜCHIG, 

FRIEDE, ($tiede) ow-Frieden (der) gen. des-s 

J. pl. &a paix, l'état d'un peuple qui wel 
point en guerre. Deutfchland À empire jezt ei- 
mes allgemeinen Friedens ; l'Allemagne jouit à 
prefint d'une paix général. Den Frieden bre- 

® chen; violer, rompre la paix. Ein rühmlicher 
Friede; une paix glorieu/e. Friede machen os 

. ftiften; faire la paix, pacifier. Wieder Friede 

- fliften; rétablir la paix. Um Friede bitten ; 
demander lapaix. Im Frieden leben ; vivre em 
paix, jouir de la Fa Der weftphälifche Frie- 
de; la paix de Weliphalie. Ein verftellter Frie- 
de; une paix fourrte, platrée. ; 

Friede, Ruhe, /s dit aufi de la concorde & 
de la tranquilité qui ef dans les familles, Die- 
fe beiden Häufer werden fich zu Grunde rich- 
ten, wenn nicht irgend ein wohldenkender 
Mann Frieden ftiftet; ces deux maijons fe rui= 
Sr Le homme de bien n'y met la 
paix. On dit figurément de deux Tone qui 
étoient brouillées enfemble €? qui Je font réconci= 

. dites : Sie haben Friede mit eigander gemacht; 
elles ont fait la paix. 

Friede, fignifie auf la tranquillité de l'ame. 
Gott ift ein Gott des Friedens; Dieu ef le 

+ Dieu de paix. Ihr habt mich genug beunru- 
higet, lallet mich in Frieden ; vous m'avez af» 

: Jez tourmenté, life moi en repos. 

Friede machen, gebieten; ordonner d'être m 
repos, en paix ; empêcher les fuites d'une que- 
relle, mettre le hold, arrêter une querelle par 
autorité, Friede halten ; demeurer en paix, 
Haltet Friede! Joyez en paix ! Friede, Friedel 
fill, u hold, paix, paix al St! Friede 

ii er- 
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ernährt, Unfriede verzehrt; (prov. ) Ia dés- 

union eff la Jource de tous les maux ; Punion ac- 

nn “ m ruine. 

t. Friede, utz, Sicherheit ; {a proteklior, 

défenfe, fireié, Einem Fried und Geldit geben; 
ee a fon [a fauve - garde. 

JEDE-FÜRST,, ($riedefürft) (der) gen. des- 
en, ‚pl. (T. de la Jainte Ecrit.) Le prince de 

N: 


aix. 

FR 1EDE-GEBOT, (riebegebot) (das) gen. des-es, 
‚pl. die-e; L'ordonance-, conflitution de la 
paix publique. { 

FRIEDE-KAUF, (Griebefauf) (der) gen. des - 
.e8, pl. die-käufe; (7. de prat.) Un achat en 


bloc pour éviter Fa pren 
FRIEDE-LOS , où FRIED-LOS, (friebelog ; où 


frieblos) adj. & adv. vogelfrei; rit, ban- 
ni, dont on a mis la téte 2 prix ; en er 


grondeur, grognsur, grognard, de mauvaije 
humeur , inqui 


, en » remuant. 
FRIEDENS-ARTIKEL, FRIEDENS-BEDINGUN- 
GEN, (friedensarttel, Sriedensbedingungen ) 
ein Les articles, conditions de paix. 
FRIEDENS-BOTE, (Sriedengbote) (der) gen. 
des-n, pl. die-n; meflager de paix. 
ERIEDENS-BRECHER, ( Friedensbrecher ) (der) 
gen, des-s,.pl. die-; L’infrakeur -, violateur 
de la 5 5 
FRIEDENS-BRUCH, (Griebenébruch) (der) gen. 
des-es, pl. die-brüche; La contravention - , in- 
ation à la paix, le violement -, la violation 
de la paix; rupture de la paix. Friedensbrü- 
chig; adj. & adv. infrafteur - , violateur de la 
paix. Friedensbrüchig werden; uiclsr-, en- 


Fein la me 
DENS-CONGRESS, (Griebengcongref) (der) 
- gen. des-es, pl. die-e; Le congrès pour la 


paix. 
FRIEDENS-FEST , $riedengfeft) (das) gen, des- 
es, pl. die-e; La folemnité pour la paix; célé- 
- bration de la paix. 
FRIEDENS-FEUER, (Briebenéfeuer ) (das) gen. 
des-s, pl. die-; Le feu d'artifice pour la cé- 
Dei la paix. 
ENS-FLAGGE, ( Briedengflagge die 
ns" pl. die-n; Lien N m 
FÜRST, (Grie voy. FRIE- 
DE-FÜRST. > De 
FRIEDENS-GEDANKEN, (Sriebeng-Gebanfen ) 
BR! Des fentimens move : 
DENS-GESCHEFT » (Sriedensgefchäfte) 
(das) gen. des-s, pl. die-; négociation de 
aix. Das Friedensgefchäfte befchleunigen; 
ter l'ouvrage de la paix. Das Friedensge- 
fchäfte fcheint einen guten Fortgang zu ha- 


‘ ben; la er rs s' ner. 
FRIEDENS-HANDLUNG, (frieben£-.Sanblung) 


(die) gen. der-, pl. die-en; La parification, 
négociation de paix.. 


F 
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FRIEDENS-INSTRUMENT, (Briebensinftrument) 
traité de 


(das) gen. des-és, pl. die-e; Le 
‘paix, infirument de paix. : . 
FRIEDE S-MUNZE, ($riedensmünze) (die) ges. 
der-, pl. médaille en mémoire de 
la paix. : 
FRIEDENS-POST, (Sriedengpoft) (die) gen. der 
-,f Er Un meffage pe de paix. 
FRIEDENS-PRÆLIMINARIEN , (Sriedbensprâli 
minarien) (die) Les préliminaires de la paix. 
FRIEDENS-RICHTER, ( Sriebengrichter ) (der) 
en. des-S, die-; Le juge de paix. 
FRIEDENS.S USS, ( riedenefchluß ) (der) gen. 
des - es, pl. die -fchlüffe; La conchufion de La 


oc. 

FRIEDENS-STIFTER, (Sriedensftifter) (der) gem, 
des-s, pl. die-; Le paificateur, médiateur, 
conciliateur, Die Friedensttiftung; la pacifica- 


tion. 

FRIEDENS-STÖHRER, ( Sriedengftößrer ) (der) 
. gen. des- s, pl. die-; L'infraflcur de la paix, 
aggrejleur, perturbateur ; auteur des troubles ; 
it. un er inquiet, brouillon, trouble-fête. 


die-n; 


FRIEDENS-TAG, (Griebengtag) (der) gen. des- 
es, pl. die-e; "Le jour de la paix. Te 
gons de métier appellent auf riedenstäg ‚. une 
ajlembite folemnelle pour l'entrétien de la paix 


de l'uion entre eux. 

a , | agen 
terhandlu le) gen. der-, pl. die-en. 
Er mére as de paix. Sich in Frie- 
densunterhandlungen einlaffen; entrer en négo- 
ciation de paix. Ein Friedensunterhändler; sn 

- négociateur de la paix ; conciliateur, médiateur, 
entremetieur. 

FRIEDENS-VORSCHLAG, ( Sriedensvorfchlag ) 

fi gem. des-es, pl. die- (chläge; La propo- 
tion ix. - 

FRIEDENS-ZEIT, (Griebenggeit) (die) gen. der-, 
1. die-en; La paix, temps de paix. 

FRIEDERICH, ($riederich) Frédéric, nom d'homme. 

FRIED-FERTIG, (friedfertig) adj. €? adv. Paci- 
fique, porté, enclin à la paix, ee Ein 
friedfertiger , friedfamer Menfch ; «m homme 
Mg paifible. Selig find die Friedferti- 
gen 


heureux les pacifiques ! bien-heureux font 


ceux qui procurent la paix. Adv. paci 

poeme, Die Fiedfertigkeit 5 eg 

la difpofition pacifique ; le penchant, l'inclination 
la paix; amour de la paix. 

FRIED-HAG, (Sriedpag) (der) Cap des-es, pl 
die-e; C’eß ainfi qu'on appelle dans quelques 
Provinces une haïe ou clôture avec quelle on en- 
toure an champ. 

FRIED-HOF , (Sriebbof) voy. FREI-HOF. 

FRIEDLICH, (friebli) adj..& adv. Paifible. 
Voy. ne 

FRIEDLICHKEIT, (rieblichfeit) voy. FRIED- 
FERTIGKEIT, = 

FRIEDe 





FRI. 
FRIED:LIEBEND, (friedliebenb) adj. & ade. 
ED-FERTIG 


voy. FRI . 
FRIED-LOS, ( frieblog) voy. FRIEDE-LOS. 
FRIED-MÜTIG, (friedmütig) adj. & adv. voy. 
. FRIED-FERTIG. | 
FRIED-PFAHL, (Griebpfabl) (der) gen. des-es, 
pl. die-pfähle, (peu u/.) Der Grenzpfahl ei- 
nerGerichtsbarkeit; Le terme de la jurisdißfion, 


terme banal. FR 
FRIEDSAM, (friebfam) adj. & adv. friedliebend; 
Doux & ig pacifique; en paix, 6, 
en repos. Ein friedfamer Menich; un homme 
pacifigue. Gott gebe uns ein friedfames Jahr! 
Dieu nous donne une anmés ale Pag ne 
iblement, pacifiquement, tranquillement. Fri 
en er à leben; dore raie LS 
femble, s'accommoder avec qg. un. 
EDSAMKEIT, ( Sriedfamfeit ) voy. FRIED- 
FERTIGKEIT. k 
el » (friedfelig) adj. & adv. v. FRIED- 


FRIED-SELIGKEIT, ($riedfeligfeit) #. FRIED- 
FERTIGKEIT. 

FRIED-THOR, ($riebthor) (das) 2 des -es, 
M. die-e; (peu u/.) La porte dans un enclos. 
FRIED-ZA » (Eriedjaun) voy. FRIED-HAG. 
FRIEREN, (ftieren ) v. n. irr. Ich friere - frör, 
| Jus. frore, i. h. os b. gefroren. Av. l'auxil, 
ben; Avoir froid, geler de froid. Ich friere 


mieux mich friert; an froid, je gele de froid. 


* Mich friert an kländen und Füffen ; een 
aux mains € aux pieds ; it. geler, glacer, en- 
durcir par le froid. Es friert; 4! gele. Es friert 
Stein und Bein; (prov.) il gele à pierre fendre. 

“Es hat diefe Nacht ftark gefroren; 4 a gelé 
bien ferré cette nuit. 

Frieren, av. l'auxil. feyn; geler. Das Waf- 
fer friert; l'eau Je gèle. Der Flußs ift gefro- 
ren; la rivière a gelé; la rivière s’efl prije. On 
dit prov. Das Maul ift ihm nicht gefroren ; 5 
wa pas le bec gelé. DasFrieren; l'aftion de ge- 
ler, la congélation. Der Frierpunkt ; le point 
de congélation, de glace. . 

FRIES, (rie) (der) gen. des - es, pl. die-e; 
La frije; ratins, forte d'étoffe de laine à poit 
Jri/f. Der Friesmacher; le tifeur, tifier tife- 
rand-drapant. It. Der Fries; la frile, pièce 
dArchitelure qui efl entre Varchitrave & la cor- 
niche. Voy. Bodenfries, Hinterfries, Mittel- 
fries. Der Fries am Kapital einer Säule; cola- 
rin, gorgerin. Die Yriefen an einer Kanone; 
la hand & saure: en pe 

» (Friefe) (der) gen. des-n, pi. die-n. 
Der erielenane? Le em. 

FRIESEL, (Briefe) (der ou das) gen. des-s, f. 
pl. Le pourpre, forte de maladie maligne qui pa- 
yoit aw dehors par de petites taches rouges, qui 
viennent fur la peau. rothe, weifle Frie- 
fl; Le pourpre rouge, bgn, Weifles Friefel 


. Eine frifche Wunde ; ‘une plaie fra; 


FRI. 19 


“ der Kindbetterinnen; Is fire miliaire._ Das 


Friefel ift heraus; Le e aparu, Es ift 

eingefchlagen, zurück getreten; I ef rentré, 

Friefelicht, adj. & adv. lie hat einen friefelich- 

ten Ausfchlag über den ganzen Leib; ele a le 
S tout convert de pourpre, de rougeole. 


corp. 
FRIESIRUNG, ( rieficang) voy. FRIES. 
FRIESISCH, (friefifth) adj. & adv. aus Friesland; 


De frife on. Friefilche Reuter; (T. d’.Ar- 
di frife. FC 


FRIESLAND, (Sriesland) La Frife. Oftfries- 


land; Pofifrile, la frife orientale. Weftfries- 
land; la frife occidentale. Nordfriesland ; ig 
frife [eptentrionale. Der Frieslünder, ou Friefe ; 
ke ion Die Friesländerin; une frifonne, Ein 


friefifch Pferd; uw cheval de frije. 


FRISCH, (frifh) adj. & adv. kühl, ein weni 


kalt; Frais, un peu froid, médiocrement froi 
d'une fraïcheur agréable. Frifches Wafler; de 
Peau fraîche. Frifches Waffer einnehmen; (7: 
de Marine) faire de l'eau, faire aiguade. Fri- 
fche Luft; air frais. Frifches Wetter; temps 
frais. Es ift ein wenig frifch; 4 fait un petit 
air frais. Bin frifcher, kühler Wind; un vent 
gaillard. Frifche Luft fchöpfen ; prendre Fair 
ou le frais. D fe prend aufi abfolument pour 
froid. 1m Herbft wird es des Morgends fchon 
frifch; en automne les matinées commencement 
à &re fraiches. : 
Frifch; fignifie auffi récent, frais, bon neuf, 
& fü dit de ce qui ejt nouvellement produit, now- 
vellement fait, nouvellement cueilli, nouvellement 
arrivé &c. Frifche Butter; de beurre frais, 
frais bats. Ein frifches Ei; un œuf lee Fri- 
fche Feigen ; des Ph fraîches. Frifche FE 
fche; de la marée fraîche; du geilen frais. 
he, nouvelle, 
Frifche Völker; troupes fraiches. Frifche Hun- 
de, Pferde; chiens, chevaux frais. Frifche Pfer- 
de zum Abwechfeln; chevaux de relais. Dis 
Pferd bekömmt einen frifchen Huf; ce cheval 
fait le pr neuf. Die Wunde ift noch ganz 
frifch; la plaie eft encore Jaignante. Eine frifche 
Rinde ; ume croûte, écorce nouvelle. Frifcher Eifer; 
nouvelle ardeur. Auf frifcher That; fur le fait; 
en flagrant délit. Frifches, neugebackenes Brod; 
pain tendre, frais, moilet. Frifch, fo noch 
nicht gekocht ift; crud. Frifches Obft; fruit 
nouvellement cusilli, Frifch gehauene Steine; 


Pierres vertes. 

On dit figurément: Es ift mir noch in fri- 
fchem Andenken ; j'en ai encore la mémoire 
toute fraiche. So lange es mir noch in frifchem 
Andenken ift; mt que j'en ai la mémoire 
fraiche. Eine frifche, lebhafte Farbe; sne cow- 
leur vive, qui a de l'éclat. Frifche Gefichtsfar- 
be; un teint frais, Em: Er ift noch frifchz 
sl eff encore frais. Er ift nie fo frifch gewe- 
fn; il n'a jamais été fi frais. Ein frifches 
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Bonds anziehen; changer de chemife. Frifch 
efund; Jain & uf, qui Je porte bien, 
Jain 8 di ifpos. Frifch und En feyn; étre 
bonne janté, étre plein de Janté; avoir de 
r Be oint. Frifch und fan anlangen; ar- 
bon port. Frifch, ftark, fo bei Kräften 
iR valide, robufle, vigoureux. Er ift noch 
munter und frifch; :/ ef} encore verdelet. 
frifcher ftarker Bettler ; un gueux valide, robu- 
fe. Ein frifcher Geift; un vue prit vif. Frifche 
Augen; des a ye vifs, bri Ein frifcher 
munterer Knabe; un garçon vif, plein de feu. 
Frifcher Muth; bon courage. Frifchen Muth 
fchöpfen; ri rendre cœur, courage. Frifchen 
Athem fchöpfen; reprendre haleine.  Frifchen 
Muth machen ; ranimer. Frifchen Muth faf- 
fen; fe ranimer. Frifch, muthig, luftig ; évei- 
lt, gai, gaillard. Frifch, muthig und freu- 
dig; alègre. Frifch, aufgeräumt; de bonne hu- 
meur, alerte. Er ift noch friich auf den Füf- 
u 31 eff encore difpos, léger. 
gewagt ilt halb gewonnen ; (prov. ) 
he Tazardı gagne; bien commencé ef moitié 


th machen, (T. de Metallurgie) das ge- 


Glötte befchicken; allier. 

Frifch ; adv. fraichement, récemment, vi, 
reufement , courageujement, vivement, ‘al De 
Ban A, réjolument, nouveau, nouvel- 

frais. ch angekommen; tout frais 
zn où en ait alchement , récemment 


venu. Ganz vom frifchen; tout de plus belle. - 


Von frifchem anfangen ; recommencer. Frifch et- 
was wagen; hazarder réfolument qq. ch. Den 
Feind frifch verfolgen ; pour/uivre vivement. 
Frifch auf ihn lôs gehen; attaquer courageufe- 


der Fauft; il dépéche-, expédie promptement ce 
"da entre les mains, il ef expéditif. Frifch! 
aran ! getroft! il n’y a plus que courage. Frifch, 
frifch auf! allons! ça, ga! courage, fus! jus 
frifch darauf ER, ! AYES el mes amis, hep: 
FRISCH BECKER À Sefghide a)‘ (der) an de 
ze die-; Cp a 
meer Es doit à 14 BE Er 
SCH-BALG, (: Aal ) an) gen. des - es, 
a die- LE, 
re BLE Gr blei) (das) gen. des-es, 
de mine. 
i „Er gm dre À die-n; 
ein, Ss; il 


Cafe) nd hi gr où bi ’ 


Lies Sun eifen ) (das) gen. er) 


DER ET 


us SL et. Kühl en erfri- 
Rafrabhirs nn Heft peu ufusl, 


it Joufflet dans les forges. - 


FRE 


«€ on dit mieux erfrifchen: Ein gezogenes 
Rohr frifchen, aufs neue reifen; rayer de nou- 
veau nn fufil. Die Hunde frifchen ; rge 
les chiens. Das Eifen frifchen; afıner le fer. 
Blei frifchen, es wieder hèritellen ; refondre , 
réduire le plomb. 

Frifchen, comme v. | 


térer. 
HS (ie) ie) ‚gr des-s, pl 
die-; T. de 


org. 

FRISCHERDINGS, ( M) a adv. (; peu.) ) 
von frifchem; De nouveau veaux frais. 
FRISCH-ESSE, °grifheffe ) (die) ca gen ne, pl. 

die-n; L’afinerie. 


us FEUER, ( (Brifchfeuer) voy. FRISCH- 


.FRISCH-GESTÜBE, ( Srifchgeftübe) (das gr. 


rer CT. de forg. ) Lo pou 
FRISCH. GLATTE, (Brita tte», ( ol LE 


litharge qu 


FRISCH- AD (Brifberd) (de gb 
brochne Schwarz - Kupfer mit Frichblei und . Rs ee 


en die-e; L'afinerie, la fournai ra 
FRISCH: KNECHT, Sifötnece) (der) gen. des 


4. die ; 

FRISCHLING, € C le de) en. u -£8, 
pl. die-e, ou der Frofc es La 
le petit du Janglier, qui fuit er Pres 
Gberlaufener mie une bite de compagnie, 


FRISCH MELK (fui 
frifchmelke Ki „Cm vf) adj, 8 Als 


.FRISCH-OFEN , (Srif Le u. FRISCH-HERD, 
ment Permemi. Die Arbeit geht ihm frifch von FRISCH: (Sofen) 


-PFANNE, {Srifpfanne) (die) gem. der 
-, pl. die-n; pu à udière pe D la 
ISCH ne ait fondre le cuivre. 


rs CKEN , (Brifäfihladen) (die) 
FRISC -STÜCK, » SErRÖRdE) Cds) gem. à gen. a 


es, pl. die-e; La matt: cuivre, malte 
FEISCHUNG, di der - 
den; am dere GE ginn 


pen nos an fe de (m T. de e) 
purgation. lt. Die Frifchung, das W: 
fo en Hunden zum Getränke gegeben wird; 


SES ZA CEE (Brifiaten) € (der) gen. des 
zu À ; (T. de forg.) La plaque, pla 


FRISIR-BOHRER , (Seifrboßre) ) Ge) gm. de 
FRISRÉESEN ne CD da des 
pi. die-; Le Pr rue ae 
ruquiers, ES RO pr. 


FRI. 


ERISIREN, (frifiren) va. Ich frifire - frifirte, 1. 


h. frifiret; kräufen, kraus machen; Frifer, ra- 
tiner, rendre crépu; it, (en T. de perrugu. ) 
(er ; it. 


- fri . falbalaffer. 
LU HG ER a node) (die) Les bilbo- 


FRISIR-KAMM, (rifirtamm ): (der) gen. des - 
- __e&, pl. die-kämme; Le p à fr 
FRISIK- 


di CT] er. 
MÜHEE, rifirmähte (die) gen. der-, 


ve die-n; Le moulin 


IR-SCHEIBE, (Srifitfcjeibe) (die) gem, der-, 


pl die-n; Le frijoir. 


T, (Srift) (die) gen. der-, pl. die-en; Le 


temps, terme préfix. Die Frift erftrecken; ra- 


. donger le temps. Frift bekommen, Zeit Er 


!. ihm noch eine Jahrestri 


+ fächfifcher Frift 


-FRIST-BUCH, (Sriftbud)) ( 


men; gagner temps, dw temps. Frift, Geduld, 
Nachficht ; patience, Jouffrance. Er giebt mir 
keine Frift; # ne me donne point de répit, Zu 
diefer Frit; d cette heure, & l'heure qu'il ef; 
maintenant. Zu aller Frift; toujours. . 

Frift; fe prend. aufi pour délai, Ich habe 


accordé un délai d'un an; je lui ai 

an de temps. Sie verftatten mir eine fehr kurze 
Frift; vous me donnez un temps bien court. In- 
nerhalb Jahresfrift; dans le terme-, dans l'e- 
Space d'un an. 

. _, Frift, Zwifchenzeit; un intervalle, It.Ver- 
- ingerung einer beftimmten Zeit; ums prolonga- 
tion, prorogation. Eine gerichtliche Frift; un 


FRISTEN- 


FRO. Gar 


N} 


enn Gott mir das Leben friftet; £ 


roger. € 
prolonge la vie. 


Dieu me conferve ow 


weife; Par termes; par ntervalles. : 


FRIST-GELD, (rifigelb) (das) gm des - es, pl. 


die-er. Das Quatembergeld; Le dépôt, . 


FRISTUNG, ($t ve) voy. FRIST. - 


FRISUR, ($rifur) (die 


gen. der-, pl. die- en. 
Die Kraufe der Häre; La frifure; it. le falbala, 


FRITT, (Gritt) (der) gen. des-es, pl. die-e. 


Der Frittbohrer; La vrille, outil de fer, propre 


a , 5 | 
FRIÎTE, Ç tte) (die) gen. der-, f. pl. CT. de 


ek rer a 
un 


terme légal, de loi. Eine gerichtlich verftat- _ 


tete Friit wegen Schulden ; ws Jurfis ‚me Jur- 
fance. Er hat fich verpflichtet feine Gläubi- 
ger in gewiflen Friften zu zahlen; sl a fait un 
atermoyement avec fes créanciers. Eine fächli- 
fche Frift; terme légal Jelon le droit de Saxe, 
un terme de fix femaines & fix jours. Binnen 

ablen ; payer dans le terme 
légal. Eine Frift von acht Tagen; une huitai- 
ns. ‚Die Richter habem den Parteien eine acht- 
tägige Frift verftattet; les juges ont remis les 


parties à la huitaine. Frift auf einen Monat; _ 


(en matière de lettres de change ) une ujance. 


Ein Wechfel, der binnen Monatsfrift zahlbar _ 


ift; une lettre à ufance, payable d ufance. Diefer . 


Gläubiger geftattet feinem Schuldner gar keine 
Frift; ce créancier ne donne aucune trêve à Jon 
débiteur. Gar zu lange Frift zur Zahlung von 
jemanden begéhren; renvoyer.qq. un à la qua- 
fimodo. Binnen folcher langen Hin, en ce Le 
cercle dans. Es hat nicht lange Frift, die Sa- 
che leidet keinen Auffchub; l'affaire ne Jouffre 
point de délai; elle ne veut point de retardement. 
;) gen. des-es, pl. 


FRÖHL 


die - bücher; C'efi ainfi qu'on as dans les ” 


tribunaux de mines un livre où Jont contenue. 
les dettes alfives € pafives ; le carnet. ; 


"FRISTEN, (friften) v. a. Ich frifte-friftete, i. h. 
- „geftiftet. Frift geben ; Délayer, Jurftoir, dons. 


ri 
verrerie) 5 fritte, Der Frittofen; ie four d 


tte, 

OH, (frob) adj. € adv. erfreuet, freudig; Ai- 
Je, bien-aile, joyeux, ne bumeur. Sehr 
froh worüber en 3 être ravi de joie de qq. ch. 
étre faifi d'une extrême joie, être ixtrémement 


joyeux. Einer Sache nicht froh werden; we _ 


as profiter de-, n'en pas jouir avec plaifir où 
De Taksfaßlln. Ein Schadenfroh ; un efprit 


al-failant. : 
role (fröhlich) adj. Aus aufgemun- 


tert, erfreulich; Joyeux, fröhlich, bald 
traurig; tantôt joyeux, tantôt affigé. Eine 
fröhliche Zeitung ; une nouvelle ee réjonif= 
Jante. Fin fröhliches Geficht; un vi/age gai, 
riant. Ein fröhliches Gemüth; une humeur gaie. 
Eine fröhliche Gefellfchaft ; une compagnie 
agréable. Ein fröhlicher Tag; un jour de joie, 
Jérein. VollFröblichkeit; plein de joie. Froh- 
lich machen; réjouir, divertir, égayer. Froh- 
lich feyn; être joyeux, fe divertir, fe réjouir, 
étre gai, avoir de la joie. Er kan eine gan- 
ze Ételirchaft fröhlich machen; 4 dis 
vertir toute une compagnie. te ihm 
eine fröhliche Bôtfchaft ;: je lui apportois une 
bonne nouvelle. Fröhlich; adv. joyeu/emsent, gaie- 
ment, gaillardement, jovialement, agréablement, 
baudement, d'une manière divertillante, avec 
joie, de bon cœur. Fröhlich fingen; chanter jo- 
yeufement. Den Tag fröhlich zubringen; 'pa/- 
Jer agréablement la journde. Fröhlich fterben ; 
4 A rt avec joie, de bon cœur. : 
ICHKEIT, (Sröhlicjfeit) (die) gen. der-, 
pl. die-en; La joie, gaieté, gaillardije, le diver- 
tijfement, la réjouiflance, bonne humeur, l'enjoue- 
ment, la Jérénité ; allögrelle ; l'égaiement Eÿc. Al- 
les mit Fröhlichkeit thun ; faire tout avec ga- 
ieté, avec allégreffe. 


FROHLOCKEN, (frobloden) v. ». Ich frohlok- 


ke - frohlokte , i. h. gefrohlocket ; Poujfer 
des cris d'alégreffe, jeter des cris de joie, ap- 
glaudir d-; batire des mains, Je réjouir, avoir 
de la joie. Froblocket dem Herrn! exaltez le 
"Signeur ! it. triompher,. Ueber eines andern 


Unglück frohlocken ; triompher du malheur 
À dan 


Tiii3 


ner-du nie, prolonger le temps, prolonger, pro- 


SE, (frifientweife) adv. Termins 


EEE 
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d'autrui. Das Frohlocken, die Frohlockung; 
le cris d'allégreffe, la réjouiflance, Papplaudijje- 
ment, la joie, felicitation, exaltation. 
FROHN, ( 
Der Gericl 
FE , valet de la juflice. 
OHNE, :Grobne) (die) gen. der-, pl. die-n. 
. Der Frohndienit; La corvée ou couruée; certain 
Service & travail que le payfan ow tenancier doit 
.@_jon Seigneur, foit. en journées de corps, Joit 
en journées de chevaux, de bœufs E7 de harnois. 
Frohne, fo ein Lehnherr von einem Haufe be- 
kommt; le bordage. Frohme mit Pferden und 
Wagen; le charroi. Frohne mit Laftthieren ; 
le fommage. 
Frobne mit der Hand; corvés en journée de corps. 
Frohne mit dem Gefpann; corvée en journée de 
chevaux. Frobne mit zwei Ochfen; % boade, 
boage. Frohne mit dem Pfluge; le Joccage. 
Frohnfrei feyn; n'être tenu d aucun devoir. Der 
Frohnacker; la terre. feierte d coruée. Der Frohn- 
arbeiter; qui travaille à la corués. Frohnbar; 
adj. zu Frohndienften verbunden; Lie d cor- 
vie, corvéable, qui doit des coruées. Die Frohn- 
barkeit; la fujettion, obligation d coruées. Der 
Frohnbauer; un manant fujet d corvée, tenan- 
sier. Das Frohnbtod; te pain qu'on donne aux 
coruéables. Der Frohnbürger, Frohner; le bour- 
* geois qui efi fujet à la corvée. Die Frobnfaften ; 
jeune de quatre temps. Frobufrei; adj. & 
adv. exempt de coruées. Die Frohnfuhre, Fuh- 


ohn) (der) gen, des- es, p. die-e, 
Beh 5 x is 


re welche zur Frohne gefchiehet; charroi, droit ' 


de charroi. Das Frohngeld, der Frohnzins; le 
bordelage, droit de bordelage. Ein Frohngüt; 
une terre Jujette à corvée, terre corvéable. Der 
Frohnherr ; ie feigneur donnant. Der Frohnkof; 
ume métairie Jujelte à corvée; it. place fur la- 
lle on a er i un cloitre, une églife. Die 
Érohnhufe ; un champ ou une terre corvéable. Der 
Frohnkäfe; le fromage pour les corvéables. Das 
Frohnkorn; le bled pour les coruéables. Das 
Frohnrecht; le droit municipal. Das Frohnre- 
ifter ; le cadaftre des coruées. Der Frohntag; 
£ journée, le jour de coruée. Der Frohntanz; 
la danfe de corvée. Der Frohnvogt; Poficier qui 
commande les corvées. 3 


FRÖHNEN, (fröhnen) v. n. Ich frohne - frohn- 


te, i h. ge Ohnet. (on le trouve auffi Jans h, 
frônen) Frohndienfte leiften ; Faire une coruée. 
la corvée, aller ou travailler à la corvée, étre de 
soruée, Jervir en corvé. Einem fröhnen; tra- 
gailler pour qq. un, lui rendre fervice Jans en 
être payé ow récompenfé. Ein Fröhner ; un hom- 
ms qui fait Ja corude, ow qui travaille pour us 


autre. 

FROHN-GEWICHT, (Srobngetvicht) (das) gen. 
des - es nd dk Le grand poids d'Augsbourg. 
FROHN- HNAM, (Srobuleichnan ) (der) 
gem des-s, J.pl. (Frohn fignifioit autrefois 

à 


Büttel; L'archer, huiffier,. 


Frohne mit Körben; le butage. 


FRO. 


"heilig, faint) Le corps du Seigneur. Das Frohn- 
leichnamsfeit; la Ple-Dien, la fée du S 
FROHN LOCH, Cérobnlod) (das 
| tobnlo: ess. des- 
pl. die- löcher; Le 2 IS DE de a 
oe S LÉ (er be du coûtre. 
- nfole) (die) gen. der-, f 
pl. Die Fröhnung; ae 2 ER d'eau fa- 
We qu'on difiribue extraordinairenent aux fau- 


niers. 
FROHN-WAGE, (Srobnivage) (die) gen. der - 
pl. die-n; Cef 5 qu'on Lu que. 


ques villes la balance publique, douane. 
FROMM, (fromm) adj. & adv. Gottesfürehtigs 
Pieux, religieux, craignant Dieu. Er ift ein 
frommer und gottesfürchtiger Menfch ; c'eft us 
homme pieux € craignant Dieu. Fromme Ge- 
danken; des pen/tes pieufes. Ein frommes und 
heiliges Leben; une vie religieufe & Jainte, 
Fromm Lin) Je rt 
romm ‚fignifie auf bon, j inte, ee 
table, droit en em eh: er, 
aufrichtiger Mann; sn homme de bien, de pro- 
bité, droit, un bon homme. Er gelit nur mit 
frommen Leuten um; sl ne fréquente que des 
ge, = er LT June dafs er kein 
eidiget ; # & » Qu'il n'offenferoit 
pas un enfant. Die ee les bons, les 
hommes droits, les vrais gens de bien. Anto- 
nius der Fromme; Antonin le pieux. Lude- 
wig der Fromme; Louis le débonnaire. 
n dit auf: Ein frommes Kind; un enfant 
. Sage, qui et pofé, uU pe true. Ein 
frommes Pidrd; un cheval » Jage, qui n'a 
as trop d’ardeur. Er ift fo fromm wie ein 
mm; il efl doux comme une agneau. 
Autrefois fromm fignifioit, brave, vaillant, 
courageux. Ein frommer Ritter ; um chevalier 
vaillant. 

‚Fromm werden, beichten; faire fes dévo- 
tions. Les proteflants difent: Wir werden 
find heute fromm; nous allons aujourdhui d is 

nfernent, jr 


Jainte cène. 
Fromm, adv. pien/ement, réligi 
Jlement, fagement, dévotement, droi . Sie 
führen ein frommes Leben; ss vivent pieufe- 
FROMME, ($tomme) (der) gen. des-n, pl. die- 
n; Le pisux, l'homme religieux, qui craint 
Dieu; it, l'homme droit, l'homme de bin. 
FROMMEN A “het nn re 
e, i. h. gefrommet; uf.) Etre utile, 
fitable, avantageux, RAS apporter Paris 
tilité, tirer d profit. Ich liabe es alles Macht, 
aber es frommet nicht alles; doutes chofes me 
: font permiles, mais toutes chofes ne conviennent 
ges, ne font pas convenables, n'édifient pas. Ein 
enfch der fich felbft und andern frommet; 
um homme qui eff utile à foi-mime & 


aux au 
ish, 
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tres. Was wird euch diefes frommen ? de quo: 
cela vous profitera-t-il? Es frommet pe an 
‚ihm; rien ne lui profite. Das Frommen; lu- 
_tilité, le profit, avantage, bien, fruit, intérét, 
L'émolument, ” Diefes wird zu grofem Frommen 
gereichen ; cela tirera d grand dual: avanta- 
4. Mit Unrecht erworbenes Güt kommt den 
‘rben nicht zu Frommen ; un troifiè ième héritier 
ns jouit point des bigns mal acquis; mal acquis 
art ou métier ne profite. au tiers héritier. 

a ERZ, (Stommer;) (das) gen. des-es, 
un die-e; Mine d'argent vitreuje couleur 


FRÖMMIGKEIT, (ereömniage) Al gen. der-, 
. La piété, ligion, faint rire Ja 
Leeds Mgr, ité, fincérité, droi- 
+ bonté, innocence, 
pacifique. "ER ift die F römmigkeit felbk; 3 
d cf er probité incarnde. Frömmigkeit geht über 
Schönheit; bonté pale beauté. 
FROMMLING, (Gras voÿ: HEUCHLER. 
FRON, (ton) voy. FRO 
FRON TE, PA en gen. der -, pl. die- 
. n3 Lefront, | ue que préfente la ‘face d'une 
. chofe. Die Fronte eines Gebäudes; le frontis- 
pice d'un Fonte la façade, face. Die Fron- 
te einer Armee; le front, la téte d'une armée. 
Fronte einer Peruque; bord de front, le devant 
de perruque. 

FROR, (fror) FRÖRE, voy. FRIEREN. 
FROSCH, (Srofch) (der) gen. des - es, pl. die - 
Fröfcbe; La gr A Ein kleiner Frofch, 
© Fröfchlein; un grenouillet. Der gemeine Land- 
= frofch; la grenouille brune terrafire. Der Laub- 
N frofch; grenouille d'arbre, raine, grenouille ver- 
“re, graijlet, uerdier,. Waflerfroich; grenouille 

aquatique, la grenouille vafle ou commune. Die 

Frofche fchreien; les grenouilles coaffent. Die 
* Frofche fchreien, es wird gut Wetter; öl ei 

beau temps les grenouilles font grand bruit. 

fche fangen; picher des grenouilles. 
.  Frofch, (T. de Manège) le mar la feve. 

Cef un allongement de la membrans qui vevi 
“ éntérieurement la machoire fupérieure, & qui 
tarifs le palais du cheval. Das Pferd wird nicht 
freflen, wenn man ihm nicht den Frofch nimt; 
. ce cheval ne mangera quand on lui aura ôté 

le lampas. Dans dns provinces on lie 
* aufi Frofch; le grenouillet, la ranule, ph me 

ous la I des enfants. 

Frofch; (T. de tonnel.) die Kimme; ia peig- 
ne; il Der Frofch am Bogen einer Violine, 
einer Bafsgeige; la ‚haufle d'un archet de violon. 


Mure, 


! Dans quelques provinces on appelle auf Frofch 
plu eu es de blé fcié, une javelle. 
FROSCH (Zrofchader) (die) gen. der-, 
Fr SE Bro “a r) gm. den- 
0! nd y .es 
Sp. Le petit us Pi 2 


de: FROSCHN KRABBE, 
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i FROSCH-BOGEN, (roféjbogen) voy. FROSCH- 
EROSCH.DISTEL, (Srofbißeh) toy. MARIEN- 


FRÖSCHEN, (feöfchen) v.n. (pop.) on dit mieu 
Fröfche fo jen M Dr A eos pécher 


rOSÉES Erich, ‚CBrofhepnich) der) gen. 
L'ache d'eau, la berle, ( D 
RÖSCH. Rock, (Brofger if) v. FKOS 


en er) gm. 


ee anf die-n; Le cancre en forme de gre= 


FOSC AcHE , Beofihlache) (die) gen. der, 


hu- FrOSCH- LEICH, H, (great) (der) gen. des- 


es, /.pl. Le frai, les œufs de grenouilles. Frofch- 
LOSC, € emplätre de frai de grenouilles. 
FROSCHLING, ($rofling) vr FRISCHLING. 
FROSCH-LÖFFEL, Stofelöffeh (der) m des- 
ir Ze plantain des eaux or, 
CE cs étroites. 
rose ÔL (Bron) € (das) gen. des-es, f. 
. pl. L'huile "de gre 
Fhoscu- dde (Grofchpfeffer) (der) gen 
. des-s, f pl. La ” renoncule des manais, gre- 
. nouillette 


FROSCH-SATTEL, ( dis (der) gen. des 


4. die-fattel; Une 
FRÖSCH H-SCHNECKE, ( oichfignede) ( ) (die) gem. 
eh À pas n. Krötenfchnecke; Las 


Die 
FRÖSCH- SÉHNEPE NR "(Srofehfchnepper) (der) 
gen. des -s, pl. die-; Une arbaléte d grenouilles. 
mÖSCHSTEIN, ( roföfein) (der) gen. des- 
es, pl. die- > reg das Schlau- 
nauge ; pt efpèce pes om 
ergo autrefois Je trouver. dans ia Le Gun 


D ROC WURM, » (Brokgwurm) ( (der) 
die- würmer; 


& feuilles 


en. 
ep ne 


[A 
ét FROP, ? (ro) u ee des- Re cpl die - Frö- 
ro! 


La gelte, le g ft hat die 
en ee 3 gr ee 5 dé Les fruits. 
Etwas vor dem Froft bewahren; pré/erver 
ch. de la gelée. Ji. Froft, Kalte; ie froid By 
rte a ng Fi during zn tok- 

ener Froft; us froid cuifant, 
Es ift diefe Nacht ein ftarker Froft ga Ari 
il a bien gelé cette nuit. ‘Der Froft hält lange 


an; l'hiver ef be Vor Froft flarren; être 
- tout roide de " Froft leiden ; Jouffrir “ 
- froid, avoir Rauchfroft, Reif; du 


mas. It. Froft, Schauer vom Fieber; le 7 

Jon, friffonnement. Der Froft kommt fie an 

ke frifen la prend. Er hat den Froft, iR ir im 

Froft; il a le friffon, il eff dans le frifonnemsent, 

Der Froft an den a) 3 l'onglée. A 
roft, 


2 
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Froft, fg. Kaltfinnigkeit, kaltfinniges Wäfen; 
lafroideur, fécherefle, glace. On dit: Ein Ge- 
7 dicht welches voller Froft ift; un poëme froid. 


Voy. es 
FROST-BEU ‚ (Broffbeule) (die) gen. der-, 
pl. die-n; L’engelure. Froftbeulen an den Fül- 
‚fen; mules traverfines, ou traverfières. Froft- 
beulen bekommen; s’engeler. 


FRÖSTELN, (fröfteln) v. n. imper/. Mich fro- 


ftelt; je frifonne, je fens le froid. Es froftelt 
ihn RU Effen . a er e de veau, il 
tremble quand il ef Joul. Es froftelt; 5l 
” commence d geler, il gèle un peu, il met à geler. 


FROSTIG, (froftig) adj. & adv.. Frilleux, froi- 


dureux. Froftiges Wetter; temps gris, haireux. 
Es ift froftiges Wetter; 5 fait gris. On dit 
figur. Er ift fehr froftiger Natur; ÿ PH froid 
"comme un landier. Ihre Freundfchaft fangt an 
froftig zu werden; leur amitié commence à fe 
découdre. Einen froftig anfehen, empfangen ; 
faire #4 mine à qq. un. Er empfieng mich 
Sehr froftig ; sl me reçut froidement. 
Froftig en matière d'ouvrage Auen: Jigni- 
: 7 t, qui n'a point d'agrément, qui 
RE Dr Less ne touche point. En frofliges 
Gedicht; un Polen + Eine froftige Rede; 
" ne harangue froide. It. Froftig en Peinture, 
Sculpture &c. Je dit d'une compo/ition qui man- 
E de feu &9 dame. Ein froftiges (iemäldez 


un tableau froid. 
FRÖSTLING, (Grèfiling) (der) gen. des-es, pl. 
n frilleux. 


die- e; À 
FROST-WET R, (Btofttvefter) (das) gen. des- 
5 gris. 


s, /. pl. Le temp 
2 di der-, pl. die- 
Ruder er (die) gen. der-, pl. die 


Früchte; it, les grains, les biens de la 
terre, ou de la campagne. Gartenfrüchte; fruits 
* des jardins. Frucht, allerhand Korn; toutes 
fortes de grains. Hülfenfrüchte; Kgumes. Som- 
merfrüchte; les mars, les tremois, petits blés, 


+ fruits d'été. Winterfrüchte; gros grains, fruits 


d'hiver. Eingemachte Früchte; confitures. Früch- 
te der Natur; les produßfions.de la nature. Früch- 
“te aufs Stroh legen, damit fie vollends reif 
- werden; parer du fruit. Die Früchte find noch 
- nicht eingeärndet; on n'a pas encore fait la re- 


+ oolte. Die Früchte fchlagen auf; Les grains hau/- 


Jent. Es find die erften Früchte aus meinem 
Garten; voild les PRE demon Lis Frucht 
bringen, en; frußifier, re, ter 
où ee ruit. Diefes La » diefer us 
“ bringet viel Früchte; cette terre, cet arbre fru- 
. Rifie abondamment. Diefe Bäume bringen Früch- 
* tes ces arbres Je mettent à fruits. Eine früh- 
* geitige Frucht; un fruit précoce. Die Früchte 
- einfammeln; recueillir les fruits. Früchte auf- 
fchütten; amafler des grains. 
Frucht Je dit aufi d'un enfant qu'une femme 
enceinte porte dans es flancs, ou gW'elle vient de 
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| mutire au monde; le fruit, fêtus PP embryon 
Eine itii sp A nel Eine voll- 


kommene Leibesfrucht ; un fruit, fétus parfait. - 
Die Frucht verwerfen; (Je dit des bêtes) avor- 
ter. Die Frucht abtreiben; caufer un avorte- 
ment, faire périr Jon fruit, faire avorter. 
Früchte, au pluriel, fe dit des revenus d'une 
terre &c. die jährliche Einkünfte; les er 
Frucht, (fig.) Nutz, Vortheil; LÉ 
utilité, avantage, la commodité. Viel Frucht, 
Nutzen fchaffen; procurer beaucoup de fruit; 
d'utilité. Ohne einige Frucht arbeiten; ira- 
vailler Jans aucun fruit, profit, Der Frucht fei- 
ner Arbeit geniefsen; jour du fruit de fes pei 


nes. : 
It Frucht, Wirkung;. fruit, effet ï 
Ir fu Das find Er Pe ed Br 
s tri) fuites. . \ 
FRUCAT- t der) gen. des- es, 
pl. die - Alte; tal Ar En fruits, 
FRUCHT-AUGE, (Srucbtau, . FRUCHT- 
NORD UE Sructauge) voy. 


FRUCHT-BALG, (Grudfbalg) (der) gen. des- 
es, pl. die- bälge gene follicule, ps men- 
{ ag, dans laquelle jont contenues les graines 
- des plantes. 5 
FRUCHT-BAND chtbanb . FRUCHT- 
SCHNUR, > CBraineband) mon 
FRUCHT-BAR, (fruchtbar) adj. & adv. Fertile, 
. fécond, abondant, ifiant; it. gras, plan 
tureux, fruitier. Ein fruchtbarer Baum; ss 
“ arbre fruitier. Ein fruchtbarer Acker; une ter- 
re fertile, abondante, frußueu/e. Ein frucht- 
bares Weib; une femme féconde. Ein frucht- 
. bares Jahr; une bonne année, année heureufe. 
Fruchtbar, (fg.) nützlich; profitable, , 
> ueux, fécond. Ein fruchtbarer Geift; um 
ejfprit féc Eine fruchtbare Handlung, Ar- 
“ beit; un möge, travail utile, ofitabie, Ein 
fruchtbares Kapital; des fonds frußusux. Der 
Glaube, der fruchtbar ift in guten Werken; {s 
Joi frultifiante en bonnes œuvres. Fruchtbar 
machen; fértilifer; it. faire frußifier. Frucht- 
bar werden; frußifier. 
.  Fruchtbar, fruchtbarlich; adv. fertilement, 
‘abondamment, frußueu/ement, util » Pr 
Large ve Zeit, fein Geld Sr ni 
en; employer ou mettre utilement Jon temps, 
Jon travail, Jon argent. 


FRUCHTBARKEIT ruchtbarfeit) (di 
a ati) ne 


der-, /. pl La , lance, 
Du ini. Œuofité. Die Fruchtbarkeit 
. des Landes, Ackers; ia fertilité du pays, de la 
terre. Die Fruchtbarkeit eines Weibes; Is fécone 
. dité d'une femme. Die Fruchtbarkeit des Jab- 
res; l'abondance de l'année. 


ar aaa, (frucptbarlich) v. FRUCHT- 


FRUCHT- 
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oo BAUM, (Gructbaum)- (der) gen. des- 
pl. die- baume; L'arbre fruitier. 

FRU JCHT- BEHÆLTNISS, (Stucdptbehäitnig) (das) 

gen. des-es, pl. die-e; La capfule, cette par- 

tie de la plante qui renferme les Jemences & les 


FRÜCHT-BODEN, ( Brugboben) (der) gen. 


Fe -8, pl. die-böden; greniers il. en T. 


de Botan. le HE CT 
FRUCHT-BRINGE 
adv.. Frußiifiant, au du 
fnchtingende fellfchaft ; 
Be oy. Fruchtbar. ‘ 
DCHTEN, e uno) o.n. Ich fruchte -fruch- 
tete, i. h. gefruchtet; Il ne fe dit que figuré. 
reg Gewinn, Vortheil, Nutzen fchaffen; Br 


Fre Im Se m dar gr étre utile, faire = > 


en ga PR 
un, avancer. Ohne Gottes Sgen 4 ns. ie 
Arbeit nicht; Jans la benediflion de Dieu le tra- 


fruit, fertile. Die 


(frudéringend » adj, & | 
ia Jocibté frufti. . 
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FRÜCHTLEIN , (Grüctlein) ou Früchtchen; 1 
ne Je. dit que fi jur, un enfant dégénéré, un mé- 
‘chant garyon. er fauberes Früchtchen ; 3 un co= 


in en cramoi 
FRUCHT-) 108, ( frucitios) & adv. he 
Œueux, infcond, fiérile, en vo; 
ne produit rien. Eine fruchtlofe eg un 
travail infrußlueux. It. 4 fg.) rege ver- 
geblich ; inutile, Jans effet, inefficace. 
» ns fra ee 


Fruchtlös; adı. infrußsueuforsent, 
inutilement, en vain, fans effet. 
Mühe war fruchtlös; toute notre peine étoit: ps 


.. #ile. Alles was Sie ihm fagen, ift fruchtlös; 


vail ne profite (ne ‚Ffrußifie) point. Das fruch- _ 


tet nichts; cela wel d'aucune utilité, d'aucun 


effet. Meine Vermabnungen haben viel bei ihm . 


chtet; mes exhortations lui ont beaucoup, 


UT - Rare ıchtgehänge) 
ruchtgehänge) voyez 
FRUCHT-SCHNU v 
FRÜCHT-GEHARUSE, 
en. des -s, pl. es Br icarpe; terme de 
jotan qui fignifie "ja pellicule ou membrane, 
eier ie fu it d'une plante. 
FRÜCH GÔTTIN, radin (die) Cérès. 
( 


FRUCHT-GOETR, 
e-n; Le bordelage, la redevance en blé, 


chtgcbdufe) (das). Ä 


chtgülte) (die) gen. der-, . 


macht. HAUS, (Grudépaus) (das) gen. des- 


die - häufer; gafin aux bles. 

ruchT: HÆUTLEIN, Ep dutéin (das) 
gen. des-s, pl. die-; (T. d'Anatom.) 
brane choroïde. 

FRUCHT-HERR, (rutferr) (der) gen. des- 
= en die-en; Le Pourvoyeur , fourniffeur, 


SO 
FRÜCH HORN, ($rudhthorn) A gen. des- 


es, Ir die- börner; La corne d'abondance, d’a- 
malth 
FRUCHT-HÜLSE, (Gructbülfe) (die) gen. der-, 
pl. die-n; "gonfle de graines. 


FRUCHT- KEIM, (Sruchtfeim) voy. FRUCHT- 


N 
FRUCHT-KNOSPE, (öruchtfnofpe) (die) gen. 
der-, p!. die-n; ‘Le bout 
FRUCHILKNOTEN , ( y Grdtnote) (dr) der) gen. 
des-s, pl. die-; (T. de Botan.) 
di KORB Cructforb) (der) ge me 
1. die - körbe; Un panier de 


FRUC T-KÖRNLEIN, A se m) Cas), 


. die- 


» Gien) ve PRUCHI- 


en. des- Ss, 


FRUCHT- 
R 


tout ce que vous lui dites ef} Jans effet. Die 
Fruchtlofigkeit; ne Je dit Du figurément d’une_ 
afion, d'une peine qui refie Jans effet. 
‚FRUCHT-MANGEL, Ed (der) gen. 
des-s, f. pl. La difette, le défaut, manque de 


vivres. 

‘FRUCHT-NIESSUNG, (Bruchtnieffung) ou Frucht- 
nutzung, (die) gen. der-, pl. die-en; Der 
* Niefsbrauch, FA Genuß des Ertrags einer 
Sache; L'u fruit, la jouifance, wage, pole 
fion, jouiflance d vie. 

FRUCAT-SCHNUR, Na am: gen. 
der-, pl. die- fehnüre. CT. d'Archit.) Le fes- 
ton, ornement, cordon, faifceau de feurs © de 
fruits, l'archivolte , dchiie, p 

"FRUCHT-SCHRUMPF, Erdchefhrumpf) (der) 
gen. des-es, J. pl. Le déchet, Jur le blé qu'on 


arde trop-long-temps. 
FRUCHT-S ERKE. (ruche Le (die) gen. 
der-, f. pl. Das Verbot des Kornhandels ; 3 


L'interdiftion de la greneterie, défenfe de la trai= 
te des bleds. 

PSE (Sruchtftein) (der) gen. des- 

pl. die -e. Verfieinerte Frucht; Du fruis 
men Pr carpolithe. 
UCHT-STÜCK, ($ruchtflüc) (das) gen. des- 
es, pl. die-e. Un tableau qui repr£jenis toutes 
ortes des fruits. 
UCHT-THEURE, (Srucittheure) (die) gen. 
ne It. Fruchtteurung; La cherté du blé. 

FRÜCH OLLE, (SGructtwolle) (die) gen. 
der-, f. pl. Die Hârkrone; L'aigrette, ejpèce 
de Ile qui enveloppe la Jemence ou les grains de 
dc nes plantes, 

FR di INS, Su, (der) ‚gen. des-es, 

du die-en. Le cens en bled. 

FRÜH, (früb) adj. & adv. C qui arrive avant 
le temps convenable, prématurés précoce, hätif, 
avai 

prématurée, 


, précipité. Ein früher Tod; une. mort 

Frühe Früchte; fruits hatifs, 0% 

po Bei früher l'ageszeit; de bonne 
e 

Früh, adv. Matin, de bonne heure. Einer 

der früh aufftehet; um matineux. Von früh 


an; des le matin. Früh und fpät ; Joir & ma- 
Un, le matin € le foir Von früh an bis auf 
Kıkk den 
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den Abend; du lever au coucher ; du matin 
iyavan Joir. Morgen früh; demain matin. 

eute früh; ce matin. Früh aufitehen, rei- 
fen; Je lever, partir matin. Sehr früh; bien 
matin, de grand, de bon matin, avant l'aube 
du jour. Es ift noch fehr früh; à eß encore 
grand matin. Was macht ihr fo früh auf; 
que faites-vous fi tét levé. Früh effen, fertig 
f:yn, fichlègen; manger, äire prêt, je coucher 
de bonne heure. Zu früh; trop t6t. Ihr kom- 
met zu früh; vous venez trop tôt. Früh oder 


fpat; töt ou tard. it. prématurément, hütive- ” 


ment. Der Anfchlag bräch zu früh aus; le 
:_deffein éclata prématurément. ; 
FRÜH-APFEL, (Srübapfel) (den) gen. des-s, 
1. die-äpfel. Une pomme d'été. 
FRÜH-ARBEIT , (Griübarbeit) (die) gen. der-, 
1. die- en. travail du matin. 


. FRÜH-BETT,, (Sräßbett) (das) gen. des-es, pl. 


die-en. Das Miftbeet; La couche mier, 
-FRÜH-BIRN, (Srühbirn) (die) gen. der-, pl. 
die-en. Un hätiveau, une Ei d'été. 


FRÜH-BLÜMLEIN, (Srüpblümlein) voy. MAS- 
» (Grüpl ) voy 


FRÜHE, ($rüße)- (die) gen. der-, f pl. Die 
Morgenzeit ; La tie In der fes de 
boune. heure. _ : 

FRÜH-EICHE, ($rüheiche) (die) gen. der-, pl. 
die-n. Die Steineiche; Za chéne-rouvre. 

FRÜH-GEBETH, (rübgebeth) (das) gen. des-es, 
pl. die-e. Das Morgengebit; La prière du 


. matin. 
FRÜH-GEBURT, ($rühgeburt) (die) gen. der-, 
rl. die-en. Die unzeitige Geburt; L'avorton, 
FRÜH-GERSTE, (Stühgerfte) (die) gen. der-, 
rohnecH 4 rip ht) (der) gen. di 
| » (Srubbecht}) (der) gen. des-es, 
ee En pr a ; N 
FRÜH- ‚ (Srübborfen) (der) gen, des- 
8, f. pl houblon hatif. ) S er 
FRÜH-JAHR, (Brübjahr) voy. FRÜHLING. 
FRÜH-KIRSCHE, (Grubfirfe) (die) gen. der-, 
pl. die-n. La cerile précoce, hätive. 
FRÜH-KLUG, (frühflug) adj. &7 adv. Qui a 
ap plus avancé Jon âge ne comporte. 
. Ein frühkluges Kind; sun enfant qui a Vefprit 


écoce. « 
FRÜH-KOST, (Srähfoft) voy. FRÜHSTÜCK. 
FRÜH-LAMM, (Srühlanın) (das) gen. des-es, 
pl. die-lammer. Un agneau hätıf. 
FRÜHLING, (Grübliug) (der) gen. des-es, pl. 


die-e. Le printemps, la premiere des quatre - 


Jaifons de l'année; le renouveau. Ein fchöner 
Frühlingstag ; un beau jour de printemps. Al- 
les fchlägt aus im Frühling; tout pouffe au 

rintemps, au renouveau. Man mufs den Früh- 
ing abwarten, um ‘zu fehen. ob diefe Bäume 
werden angefchlagen feyn; à! faut attendre le 
renouveau, pour Voir. fes arbres auront repris. 


- 


FRU. 


Frühling /e dit figurém. de la grande jeunefle. 
In dem Frühling feines Lebens ; dans le prin- 
temps de fa vie, de Jon âge, de fes jours. 
On appelle auffi Frühling, un enfant n$ avant 
le.temps ; it. Frühlinge; des bêtes hätives. 
FRÜHLINGS-BLUME, (Stühlingeblume ) Jede 
Blume, die im Frffhlinge blühet ; La r prüle 
taniere. Voici les mots compo/es avec Frühling. 
Die Frühlingserve; l'orobe deprintemps. Das 
me FR) u Dr de Penn s. Die 
Frühlingsfliege; la phrygane. Die a 
holzung ; la coupe des bois au printemps. 
Frühlingshungerblümlein ; {a drave. (plante cru- 
cifère) Die Frühlingsknotenblume ; {a violette 
février, violette de la chandeleur, violier bul- 
beux , campane blanche, baguenaude d'hiver, de 
rintemps. Die Frühlingsluft ; la fraicheur, 
air de printemps. Die Frühlingsuft ; le di- 
uertiffement de printemps. Die Früblingspoten- 
tille; la petite quinte- feuille jaune. (plante) Der 
Früblingspunkt ; le point vernal. (7. d'Afiron.) 
Der Frühlingsrègen ; ia pluie de prasemps. 
Die Frühlingsfät, ow Frühfat; Les premières 
Jemailles ; les femailtes avancées. Der Früh- 
lingsfafran ; le Jafran du printemps. Der Früh- 
lingsfchaum ; Pdcume printanière, efpèce de li 
veur vi/queufe que jete ‚Ja Jauterelle puce. Die 
Prühlingste üffelblume ; ia primevère, prime- 
role. Der Früblingstrieb ; la chaleur. Die Früh- 
lingstrüffel ; la le de printemps. Der Früh- 
lingswaid ; {a guede de printemps. Der Früh- 
lingswafferftern ; Ia lentille d'eau de printemps. 
(plante) Das Frühlingszeichen; (7. d'Afiron.) 
le fignes du printemps. Die Frühlingszeit; L 
priniemps , la Jaifon printanière. \ 
FRÜH-MESSE, ($rühmeffe) (die) gen. der -, pl. 
die-n. mele du matin, les matines. 
FRÜH-METTE, (frübmette) (die) gen. der-, 
I. die-n. Les matines, la premiere partie de 
l'ofice divin, contenant un certain nombre de . 
Bjeaumes & de leçons, qui Je difent ordinaire- 
ment la nuit. \ 
FRÜH-OBST, (frübobft) (das) gen. des -es, f. 
FRÜH FRE ÊIGE A: bprebiger) (der) 
-PREI! »_(Brübprediger 3 
des-s, pl. die-. Le prédicateur du matin. Dr 
ohne int. le Jermon , le préche du matin. 
FRÜH-REGEN, (Srübregen) (der) gen. des-s, 
FÜR ScHich "GE ren (die) gen. de 
- » ü et) (die) gen. der-, 
pl. die-en. (T. de Mine) %a tâche, la befo- 
FRÜH-SONNE, (Brübfenne) (die) gen. der 
». (Srübfonne je) gen. der-, 
rl 1 Le ds 5 matin. 
uhst ÜCK, (Grübftäch) (das) > des-es, 
J. pl. Le déjeüné, le déjeñiner. Yrühfiück ef- 
fen, halten, einnéhmen ; döjeiner. Was habt 
ihr zum Frühftück gehabt ; 
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FRÜHSTÜCKEN, (frühflüden) v. n. Ich früh- 
ftücke - frühftückte , i h. gefrühftücket ; Dé- 

ner. 

FRUH- LUDER A ftunde) (die) gen. der-» 
pl. die-n. u matin, la matinée, le 
matin. Die Frühftanden zum Studiren an- 
wenden; donner, employer les heures du ma- 
tin, le matin, les matinées à fes études. 

FRÜHZEITIG, (frübjeitig) adj. & adv. Précoce, 
fa , mr avant la faifon. ns ObR; 

ruit précoce, hätif. Frühzeitige Kirfchen; cé 
Fe précoces, oe It. prématuré, qui arri- 
ve avant le temps convenable. Ein frühzeitiger 

Tod; un mort "pars précipité. Ein 
frühzeitiger Verftand 5 un efprit précoce. Er 
ift ziemlich frühzeitig Pro or geworden ; 
il a été Profejleur bien jeune. adv. Töt, bien- 
t6t, prématurément, hälivement. 

FUCHS , (Gus) Si n. des-es, pl. die“ 

Füchfe. qe renard, ras Die. Pt tr ; 
la renarde, renard femelle. Ein junger Fuchs; 
un renardeau; cheas. Der Fuchs trabet; le re- 
nard court. Der Fuchs rollt; le renard ef en 
chaleur. Den Fuchs ausrauchen; enfumer des 
renards. Füchfe fangen; prendre des renards. 
Bellen wie ein Fuchs; glapir. Einen Fuchs 

rellen; berner un renard. On dit proverb. 
Füchfe mufs man .mit Füchfen fangen; à re- 
nard, renard € demi; à bon chat, bon rat. 
Der Fuchs läfst die Haare, aber die Tücke 
nicht; en /a peau mourra le renard. On dit 
figur. Den Fuchs ftreichen, fuchsfchwänzen , 
den Fuchs ftreifen, einen Fuchs fchieflen la. 
fen; écorcher le pret Dem Fuchs beichten; 
Je con der au renard. 

| » fgnife auffi un cheval de couleur fauve 
Rd roux, un alefan, alezan. Ein 

Brand che, Rothfuchs ; un alefan brûlé. Ein 

Weïfsfuchs, Lichtfuchs ; un alefan clair. 

Fuchs ‚f dit aufi d'un homme qui a le poil 
un roux, roufeau. Er ift ein Fuchs ; 
ile ea. 
achs je dit. encore d'un homme fin, rujé, 
adroit. r ift ein alter Fuchs; c'eff un vieux 
renard, un fin matois , un vieux routier. 

Dans les Univerfités on appelle en T. de me- 
pris ein Fuchs, un nouveau débarqué; un frais 
émoulu du college, un grimaud. 

On appelle Bar Füchfe, les ducats à caufe 
de leur couleur. Er hat brave Füchfe; ! a de 
quoi ; el le père aux Ducats, 

It. Fuchs; petite monnoie, un denier de Well- 

halie. Ich habe keinen rothen Fuchs, 0% 
Heller ; je n'ai pas le fou. 

FUCHS-AFFE, PR RT; a, 

173 h 


1. die-n. nge 
NH Guéant) Le se pos des, 
LS ph Lambre mir. : en 
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FUCHS-BALG, ou eb (der) gen. des-es, 
1. die- bälge. a peau de renard; Jawagine. 
in Rock mit Fu gelöktert ; un jufle-au- 
‘corps ue tde peaux de renard. On dit pro- 
verb. Den Fuchsbalg ftreichen ; er gg. un 
dans le deffein de plaire ou de feduire. 
FUCHS-BART , (Suchébart) (der) gen. des-es, 
JS. pl. Ein rother Bart; Une Bach roufle. It. 
barbe de renard, tragacanie. plante.) 
FUCHS-BAU, (Fuchsbau) (der) gen. des-es, pl. 
die - baue. ’Ia renardiere, tamuère, le terrier. 
FUCHS BERBE: (Zuchsbeere) (die) gen. der-, 
FÜCHS BEHAELTER (Auchebepäte ) (der) 
u er) (der) gen. 
des-s, pl die-. L'encdos, le logement Er 


renards. 

SP LUMD: (SuchSblume) Ge gen. der-, 
pl. die-n. Cef ainfi Éd appelle une petite 
ru qui vient au dos du renard, 

UCHS-EISEN , (Œuchgeifen) (das) gen. des-s, 
1. die-. La chaufe- trape, le tri 

FÜCHSEL-MÆNNCHEN , € Siafmdnnden ) 
(das) gen. des-s, pl. Le mococo , mo- 
cock, maki à queue annulée. (} 

FÜCHSELN, S ny a.Ich Guehtee-füchfeite, 
i. h. gefüchfelt (7. de Chajle) Auf Füchfe ja- 

en; Aler à la chaje des renards. It. Nach . 
chfen riechen ; /entir le renard. 


AUCHSTEIT, Bea dev (das) gen. des-es,. 
dh zrailje de renard. 
F CHS- un (Sucsfutter) (das) gen. des- 


s,pl. rie Ein Unterfutter von Fuchspel- 
zen; Une fourrure de peaux de renard. 


FUCHS GANS, ( guségans) voy. ERDGANS. 
FUCHS.GESCLOSS, (Sucôge bof) De gem 
des-s, pl. die-e, In arço n autom 


FUCHS-G UBE, Bucagrube ) voy. "FUcHS- 


B 

FUCHS HÖDLEIN, (Fucshöblein) voy. KNA- 
BENKRA| cn es 

FUCHS- HÖHLE, (Zuchehöhle) voy. FUCHS-. 


FUCHS HÜTTE, (Buchshütte) (die) gen. der -, 
pl.die-n. Une hutte, cabane où l'on guette ie 
renard. 

FUCHS-JAGD, (Sucéjagb) (die) gen. der-, pl. - 
die-en. La dal aux renards. Ein Fachs- 


FÜHSICHT, Ge ach che) adj. € adv. (En par- 
lant de la couleur ) roûx. I. qui-Jent ou qui a 
l'odeur de renard. 

FUCHS-KASTEN, (Sudéfaften) (der) gen. des- 
s, pl, die-. La cabane do renards. 

FUCHS-LEHM , (Zucslehm) (der) gen. des-es, 
SF pl. La marne u 


FUCHS: LOCH, Bu Eu u FUCHSBAU. | 
) C r) g en, des-es, 


nr T, 
Frl a er: 4 Ks À, Çen Le de + for, 2 


' FUCHS-ROT 








mr 
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Die eingeftofene Wand des Stichofens; les 


+ res, décombres, le platras. 
FUCHS-PELZ , unes voy. FUCHSBALG. 
FUCHS-PRELLEN , (Gucéprelen) (das) gen. 

des-s. f. Be La berne de renards. 

FUCHS-RIEDGRAS , (Sudgriebgras) (das) gen. 
des- es, /. Er La lèche des maraïs. (herbe) 

5 ‚ (fucheroth) adj. & adv. Roux, 
roufleau. Fuchsrothes Här; poil roux, cheveux 
roux. Fuchsrath werden; roujir. 

FUCHS-SCHECKE, (Suchgfecte) (die) gen. 
der-, pl.dien. Uncheval blancmarqu£ deroux. 

FUCHS-SCHEIDE, (Suchgfcheide) (die) ge. der-, 
pl. die-n. L'étendoir ; trois pièces de bois join- 
tes en forme de pyramide pour y étendre ‘la 

eau du renard. 

FÜCHS-SCHROT, (ffuchgfchrot) (das) gen. des- 
es uk a La dragée à tirer le renard. 

FUCHS-SCHWANZ , (Zuchefcytwanz) (der) gen. 
des-es, pl. die- fchwänze. queue de re- 
nard. On dit fgur. Den Fuchsfchwanz ftrei- 
chen, fchmeicheln ; flaiter , carcfler, cajoler. 
Einen mit dem Fuchsfchwanze fchlagen; pu- 
nir, châtier doucement. It. nom générique de 
quelques plantes; p. è. Blauer Fuchsfchwanz, 
brauner Weiderich; /alicaire commune, Iyfima- 
‚che rouge. Der gefchwänzte Amaranth; queue 
de renard. Ec. &c, 

FUCHS-SCHWÆNZEN , (fuchsfcywängen) v. n. 
Ich fuchsfchwänze-fuchsfchwänzte, i. h. ge- 
fuchsfchwänzet (pop. ) Den Fuchsfchwanz 
ftreichen; Flatter, carejfer, cajoler gg. un. je 
faire de fee auprès de qq. un., faire la patte 
de velours, faire beau beau d qq. un. Er hat 

- gelernt den Fuchsfchwanz zu Macken, ia 
appris & paller doucement la main fur la queue 

wloup. Ein Fuchsfchwänzer ; sn flalteur, adu- 
lateur, cajoleur, patelin, donneur de gabatines. 

Die Fuchsfchwänzerei ; la flatterie, ste ca- 

jolerie, l'adulation, le paielinage, Fuchsfchwäns 

-zerifch; adj. flatteur, qui cajole. adv. flatteufement, 

avec flatterie; par des paroles flattsufes. Fuchs- 

fchwänzerifche Manieren; manières flatteufes. 

FUCHS-SCHWANZ-GRAS , (Sucsithivanigras) 
La gen. des-es, /. pl. La queue de renard. 

herbe.) 

FUCHS-SCHWEIF, (Œuchefthtveif) (der) gen. des- 

es, pl. die-e. Der Fuchsfchwanz ; queue 

de renard. It. On appelle auffi Fuchsfchweif 3 

ud ie à queue bouclée. Eine Trauben- 


erruke. 

FUCHS-SUCHT,, (Suchsfliche) (die) gen. der-, 
J pl L'olopécie ,  pelade, maladie. qui fait 
tomber le poil. i 

FUCHS-TRAUBE, (Fuchgfraube) (die) gen. der-, 

l. die-n. La vigne de renard. 

FUCHS-THURM, Rubétqurm) ‘(der) gen. des- 

- es, pl. die-thürme. Le minaret allongé d «= 
tes onduleufes ; ‚la petite tour, Çcoquille.) ' 
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FÜCHS-WURZEL, (Sucetourgel) voy. EISEN: | 
HÜTLEIN. (Bursurgel) voy. } 


FU SR ANR „(Buchttiemer) En des- 
s, pl. die-. upungsglied “des Fuch- 
de verge du renard. € 

FUCHTEL, ($uchtel) (die) gen. der-, pl. die-n. 
Der Degen; l'épée, la flamberge. Zur Fuchtel 
greifen; tirer l'épée, mettre flamberge au vent; 
mettre la main à la Jerpe. Die Fuchtel immer 
in Händen haben; bröter, brétailler. Die Fuch- 
tel an die Seite bekommen ; quitter les trou/- 
de Heraus mit der Fuchtel! #} faut dégafner ! 

FÜCHTELN, (fuchteln) v. n. Ich fuchtele-fuch- 

+ telte, i. h. gefuchtelt. Se dit furtout en T. mi- 
litaire ; frapper, battre, coups d'épée; donner des 
coups de plat d'épée à gg. un. Sich herum 
fuchteln ; - Je chamailler, s’enire - chamailler, 
DER 2 Bi: j a 

FÜDER, ($uder) (das) gen. des-s, pl. die-. 
Ein Karren ou Wagen voll; une ee e, char- 
reite. Ein Fuder Holz, Wein &c. &e.; une 
ee vn de ie Eÿc. €c. It. Ein LA 
der; ui: foudre, grand vaifleau qui contient plu- 
fieurs muids de vin. Ein ed une ui 
le qui contient fix, huit ow dix muids ou Ohm 
de vin. Yuderweife; adv. par charretées, ou 

“ par foudres. Fuderig, ou füderig; adj. & adv. 
voy. Ein Fuderfafs. N 

FU, » (Sug) (der) gen, des-es, /. pl. Das Recht; 
Le droit, la raijon: it. le pouvoir, la permis 
fim., Etwas mit Füg thun 04 begèhren ; faire 
ou demander: une chofe avec raifon, avoir rai- 
” de la faire. Füg und Macht zu etwas be- 

en; étre en droit & en pouvoir de faire une 
chofe. Mit beflérem Füg; d meilleur droit, Mit 
Füg und Recht; ques droit & juflice, à jufis tf- 
tre, à bon droit, à bonnes a. À 3 

FUGADE, (Zugade) voy. FLA TERMINE. 

FUGE, ($uge) (die) gen. der-, pl. die-n; (T. 
de Mufique) La fugue, qui fe dit, lorsque dif- 
ferentes parties de Mufique Je fuivent en répé- 
tant le même Jujet qui a commencé l'air. Eine 
doppelte Fuge; une contre-fugue. Der andere 
heil einer Fuge; la conféquente. 

Fuge; la feuillure, entailiure dans laquells les 
fenêtres & les portes s’enfoncent un peu pour 
fermer jufie. lt. Fuge, Rinne, Falze; la cou- 
Ale: rainure, par laquelle on fait couler, cer 

revenir un chaflis, une fenêtre, une porte de 
bois. Fuge im Schiflskiele; Ia räblure. It. Fu- 
ge, Zufammenfügung der Knochen, Adern; 
infertion des os, des veines. Fuge, Nufs am 
Träger mathematifcher Inftrumente; Le genom, 
la genouilliere. Fuge am Sattelbogen; le gar- 
rot d'arçon. Fugen, Lagen in den Steinklum- 

en eines Steinbruches, worin man die Keile 
fezt; délits. Fuge, worinn der Fafsboden 

- ftehet;. le jable. À. Fuge; le joint, arbless 
emboltement , la joiitute Stehen: Page; 

zei 
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joints montans. Rubefugen; joints de lits. Blin- 
de Fugen, joints perdus. Mit verwechfelten 
Fugen; (T. de Magons) plein-fur-joint. Die 
Fugen an diefem Schranke find nicht zu fe- 
hen; les joints de cette armoire ne pr 
point. .Die Fugen in der Mauer wohl verftrei- 
chen; remplir Tim bes joints des pierres. „Fuge 
der Steine; {3 elf, It. Fuge zwifchen 
den Steinen, damit man Kalk &c. hineingief- 
fen könne; l'abbreuvoir. Fuge an den bleier- * 
nen Dachplatten ; l'ourkt. Fuge, Raum eines 
Wirbels, darinne die Rolle gehet; la mortaije. 
Fuge, Naht in der Hirnfchale; {a Juture. Kno- 
chen aus der Fuge, aus dem Gelenke bringen; 
déboiter. Aus den Fugen weichen ; /e déjoindre. 

FÜGE-BANK, (Gügebanf) (die) gen. der -, 
pl. die - bare 12 colombe, efpèce de varlope 
dont Je Jervent les tonncliers. 

FÜGE-EISEN , (Zügeeifen) ou Fügeifen, (das) 
gen. des-s, pl. die-. Das Fiedermefler; Le 
gréfoir, outil de vitriers. 

FUGE-HOBEL, (fügebobel) (der) gen. des-s, 
pl. die-; Le bouvet, forte de se à faire des 
rainures. 

FUGEN, (fugen) v. a. Ich fuge-fugte, i. h. ge- 
fuget. (T. de SR ) Die Jächen glatt Be 

. chen; adoucir, It. Vog. Fügen; (la dernière 


‚ehraje). 
FÜGEN, (fügen) v. a. & n. Ich füge- fügte, 1. 
h. gefüget, Zufammenfügen; Soindre, com 


joinäre, affembler, unir, lier enjemble, accou- 
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Sich fügen; arriver, fe dit auf des Fc:idenis, 
des évènements de la vie. Es fügt fieh oft ei- 
ne Sache unverhoft ; à arrive fouvent des chor 
Ses qu'on n'efpéroit pas. Nachdem es fich fü- 
gen wird; Jelon que le cas y échoit, felon qu'il 
ira. . 
Fügen, anordnen; régler, di/po/er ordonner. 
Gott fügt die-Sachen wunderlich; Dieu règle 
admirablement les chofes: du monde... Gott hat 
es alfo gefügt; Dieu l'a permis, l'a voulu ainfi. 

‘Fügen; (7: de charpent.) embrancher. . kin 
Stük Holz in ein anderes einfügen, einzapfen; 
enter, er encdaver. left an einander 
fügen ; uber... Zufamm en, was fich 
zufammen fchikt; afortir. aneinander 
‚fügen; raccorder, adapter, appliquer, ajufier, 
accommoder qq. ch.d... Aneinander fügen; join- 
toier. Zwei und zwei in einander fügen ; - 
cougler. Einfügen, einpaflen, in eine Fuge 
ige: . ee erg fü 

u wiflen en; notifier, fignifier, faire 
Javoir. Fügen- hiermit zu willen; mandons € 
ordonnons, faifons Javoir, fignifions par les pré- 

lente. Ä 


s - 3 

Sich in einander fügen; (T. d’Anatomie) 
S'implanter. Die zwei Beine find fo in einan- 
der Beer al man die Fuge gar nicht fie- 
het; ces os font joints harmonie. Sich 
in Gelenke fügen; s’articuler. 

Einem fügen ou fügen, (pew w/.) einem ze 
Willen feyn; favorifer, condejendre. Was dei 
ner Liebe fugt; ce qui favorije ton amour. 


pler, agencer, coller; it. emboîter, enchaffer uns FÜUGEN-LEIM, (Zugenleim) (der) gen. des - es, 


"chofe dans un autre. Es ift wunderbär zu fe- 
hen, wie die-Natur die Knochen in einander 
gefüget hat; c'eff une merveille de voir 


ba nature emboîte les os les uns dans les autres, FÜGE-WORT, 


Fügen /e dit furtout des ajlemblages de menui- 
Jeris pe ouvrages de bois Bretter fü- 


" fpl. Le propolis, efpèce de cire rouge dont les 
Bft miel Je fervent, pour Pe fen- 
tes & Les trous de leurs ruches. 


(Bigavort) (das) gen. des-es, 


pl. die - wört: Bindewort; La conjon- 


Fe joindre des ais, : Das ift nicht wohl ge- FÜGLICH, (füglich) adj. & adv. Propre, conve- 


ügt; cela n'eft pas bien joint. 

Fügen, (en T. de Grammaire) die Worte 
fügen; confiruire, arranger des mots fuivant les 
règles & l'ufage de la langue. Die Wortfü- 
gung; {a confirufion. à 

On dit figurément : Hinzufügen ; ajouter, 
mettre qq. ch. de plus, joindres une chofe à une 
auére. kr hat noch neue Vermächtnifse zu fei- 
‚nem Teftamente hinzu gefüget; il 4 ajouté de 
nouveaux legs d fon teflament. Ich will nur 

* noch ein Wort hinzu füigen;. je n'ajouterai plus 
qu'un mot, 2 : 


"Sich fügen, fich ziemen, fckicken ; conve- 5 


nable, d propos, d'une manière, d'un temps con- 
venable. Eine fügliche Antwort; une réponfe 
convenable. Wenn Sie es füglich thun können; 
s'il vous convient de faire cela, Es ift nicht 
wohl füglich, 0 fchiklich diefes zu thun; 4 
wefl pas à propos de faire cela. Es kan gar 
füglich gefchehen; ÿ n’y a rien gi empêche 
cela ne Je falle. Eine fügliche Gelègenheit 
den; trouver uns occafion commode, propre, 
adv. bien, proprement, convenablement, commo- 
dément, inemment, favorablement, de la belle 


- manlore. Die Füglichkeit; (peu u/.) la convenan- 


ce, commodité, opportunité, belle manière. 


mir. Das füget fich nicht; cela ne-convient pas. FUGLOS, (fuglos) adj. & adv. Unrechtmäßig, 


Dans cs fens il efl peu ufuel: Sich in etwas fü- 

en, darein fchicken; s’accommoder, Are facile. 

. weils fich in alles zu fügen; sl ait s'accom- 
moder de tout, M ! 


* unbefugt; Injufle, inique, deraifonnable, qui 
‚neh point équitable , injuflement , ini n 


ment 
draÿfonablement Die Foglotigkeit, nrecht« 
mäfsigkeit; l’injufice, iniqui lion injufie 
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FUGNIS, Zugnig) voy. BEGEBENHEIT ; -Acci- 
dent, avanture. ; y 
FUGSÄM, (fugfam) vay. FÜGLICH; it. FUG- 
SAMKEIT, voy. FUGLICHKEIT. | 
FÜGUNG, (Sügung) (die) gen. der -, pl. die- 
en; La jon&ion, connexion, ajlemblage, dis- 
pofition, liaifon, arcouplement; it. (figur.) l'or- 
dre, la dijpofition, volonté. Die güttliche Fü- 
gs la direklion, providence divine, provi- 
a. volonté de Dieu, les voies de la providen- 
ee. Durch Gottes Fügung; par la providence 
de Dieu Was für wunderliche, feltfame Fü- 
en! quels caprices de la fortune! It. Die 
ung, das Schikfal; la fatalité, le kazard, 
defin, ia deflinée. Durch eine unerwartete Fü- 
gung; par une occafion in née. ’ 
Fügung der Wüiter; (I. de grammaire) la 
conftruëtion, le fyntaxe, arrangement des mots. 
Die Fügung der Gelenke; (7. d'Anat.) l'em- 
boitement, It. die Fügung, das Einfügen, Hin- 
einfügen; l'embrévement. Die Fügung der Schiffs- 
bretter; l'écart ; st. (em T. de menui/.) l'aboue- 
© ment, bouement, aflemblage d'abouement. : 
FÜHLBAR, (fühlbar) adj. & adv. Senfible , qui 
Je je fentir, qui fait imprejion je les fens, 
palpable, taëlile, qui peut étre touché, tâté, ma- 
nid, It. Fühlbar; qui a du Jentiment, qui re- 
it aifement l'imprefion que font les objets. Ein 
blbares Herz; un cœur /enfible. 


ÜHLEN, (fühlen) v. a. Ich fühle - fühlte, i. h. 
di ne ir übren, berühren, mit den Hän- 


Toucher, manier. Einem an die 
manier la main à 


rejlentir. 

a du froid, 
fühle , dais ; e 
(wis bleÿé. Ich fühle es wohl; je le Jens bien. 
Senden Trauri 
la joie, de la . 
Je Jontir 
vorhèr g 

vefl arrivé. à | 
Let füblen; Je comnoître, fentir, Javoir Jon 
avantage ou fon foible. On dit p. e. d'un hom- 
ms Ca riche: Er fühlt ich; il fait pi ef 
riche. On dit d'une fille dans le cœur de laquelle 

Pamour commence d naftre: Sie fängt an fich 

zu fühlen. Das Fühlen; le toucher, l'attou- 

chement, le manier, le tal, maniement; it. ta- 
ion. Das Fühlen, Merken, Empfinden; (fig.) 

Le fentiment, rejfentiment, prejfentiment, la con- 
sm Voy. Gefühl. 

FÜHL-FADEN, (Güblfaden) v. FÜHL-SPITZE, 

FÜHL-FARN, ($ühlfarn) voy. FARN-KRAUT. 


fühlen ; 


et; j'ai prejfenti le malheur qui 


de fs péchés. Ich habe mein Unglück | 
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FÜHL-HORN, (Süblborn) (das) gen. des- es, 
pl. die - hörner; L'antenne, efpêce de petite cor- 
ne articulée qui fort de la tete des infelles. 

FÜHL-KRAUT, (&übltrauty v. SINN-KRAUT. 

FÜHLLOS, (fübllos) adj. & adv. Des Gefühls 
beraubt ; infenfible, apathique, dur, endurci. 
Ein fühllofes, Gewiflen; con/tience gangrénée; 
adv. in/enfiblement, apathiquement, durement. Die 
Fübllofigkeit; l'infenfibilté, apalhié; it. la’du- 
reté , l'endurciffement. 

FÜHL-SPITZE, (Sühlfpige) (die) gen. der-, 
pl. die-n; Le barbillon, petit filament à la tie 
des vermijleaux; it. les cornes des limagons. 

FÜHNE, (Gübne) (die) gen. der-, pl. die-n; 
Un marais, une tourbière. 5 

FUHR, (fuhr) voy. FUHRE, FAHREN. 

FÜHR-BAND, ($ührband) (das) gen. des-es, 

ol. die-bänder. Der Laufzaum der Kinder; Za 


fière. É 
FÜHRE, (Büÿre) voy. KIEFER ou FOHRE. 


FUHRE, (ubre) (die) gen. der-, pl. die-n; 
Le chariage, ? aßlion de charier. Die Bauern 

haben fchon fechs Führen gethan; les pay/ans 

ont deja fait fix chariages. It. Eine Fubre, 
ein Fuhrwerk; une voiture. "Etwas mit der 
Fuhre bekommen; recevoir qq. ch. par voiture. 
It. Die Fuhre, das Fuhrlohn; le port, le cha- 
roi, ce qu'on paie four le transport. Die Fuh- 

‘re bezahlen; payer le port. It. Eine Fuhre, 

ein Fuderz une voiture, voie, charge d'une char- 
rette, charretée, charroi. 

FÜHREN, (führen) v. a. Ich führe - führte, i. 
h. geführet; Mener, voiturer, charier. Wären 
zu Markte führen; mener des marchandifes au 
marché. Diefe Wären werden zu Lande ge- 

führet; ces marchandifes fe tr rtent par ler- 

re. Sie haben die Frucht zu Waffer hinunter 
geführet; ils ont defcendu les denrées par la ri- 


“vière. 

Führen, leiten; mener. Einen bei der Hand 
führen; mener qq. un par la main. Ich fahe, 
dafs er ein Frauenzimmer führte; & le vis qui 
menoit une Dame. Man mufs ihn führen, im 
im Gehen helfen; sl lui faut aider à marcher. 
Man mufs diefem Kinde die Hand führen ; à 
fout conduire la main de cet enfant. 

Führen, bringen ; mener, amener, conduire. 
Einen ins Gefangnifs führen; mener, amener 
gg. en prifon, emprifonner, incarcérer, metire 
en prifon. Vieh auf die Weide führen; ssener 
palire le bétail. Einen in das Haus führen; 
“conduire qq. un dans la maifon. 
sn rat ss 2 rer 

ühren; smener ion. in À 
führen ; mener Jon rater Die ap 
Treffen führen; smener les foldats au combat. 
Die Reihen, den Tanz führen ; mener le bran- 
le, la danfe. $ er 

je 
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Eine Handlung führen, eine Handelfchaft trei- 

ben; faire un'trafic. Die Haushaltung führen ; 
" mener, conduire le ménage. Ich führe diefe Wä- 
: ren nicht; je ne /uis pas pourvu de ces marchan- 
difes. Gewiffe Wären führen ; étre fourni de... 
- avoir, débiter, expofer en vente. 
Einen Bau führen, die Auflicht darüber ha- 
" ben; conduire, diriger un bâtiment, avoir la 
direßlion, la conduite, Fin/peflim de... Eine 
Mauer, einen Graben führen; faire, tirer un 

mur, un foffé. Sie haben eine Mauer um die 

Stadt geführet; sis ont enfermé, environné la 

ville d'un mur. Ich liefs einen Zaun um mei- 

nen Garten führen; Fe fis clorre mon jardin de 
. haies. In die Höhe führ. 

führt das ganze Werk; il dirige tout l'ouvrage. 

Mit lich führen, tragen, porter. Einen Na- 
men führen; porter un nom. Er führet einen 
grünen Lüwen im rothen Felde; 3 porte de 

s à un lion de finople. 

Führen, bei fich, in fich haben; porter. Der 
Rhein führt Goldfand; le Rhin roule du fable 
d'or. Die mehreften Flüffe führen Goldkörner 

. mit fich; plufieurs rivières charient des paillet- 
: tes d'or. It. (figur.) Die Wolluk führt Unluft 
mit fich; Ja volupté porte le repentir en croupe. 
. Ein Amt führen; avoir, pofléder, exercer une 
charge, s'acquitter de... Sein Amt treulich 
- führen; faire fidellement [a charge, s'en acquit- 
ter filellement. Er führt diefes Amt {chon lan- 
ges il y a long-temps qu'il a celte charge. 

Ein chriftliches Lèben führen; mener une vie 
chrétienne. Ein exemplarifches Leben führen; 

“ mener une vie très-édifiante, vivre d'une maniè- 
re exemplaire, donner bon exemple. Ein ftren- 
ges Leben führen; /e macérer, macérer Jon 
corps. Ein fehr einfames, eingezogenes Lèben 

‘ führen; s'en/evelir dans la Jolitude. Ein or- 

: dentliches Leben führen ; tenir une conduite ré- 

ulière. Ein bequèmes, gemächliches Leben 
ühren ; étre à Jon aile, vivre commodément. Ein 
trauriges, èlendes Lèben führen; traîner une 
miférable vie, vivre miférablement, vivre dans 

"la mifere. Er führt ein fchlechtes Lében; ÿ 

" mêne une vie crapuleufe, il vit dans la diffolu- 
tion. ”: 

In Irrthum führen; jeter dans l'erreur. In 

- Verfuchung führen ; induire en tentation, ten- 
dre des pièges. 

Krieg führen; faire la guerre. Eine Rechts- 
fache führen; plaider une cau/e, pourfuivre un 
procès. Klage führen; faire des plaintes, fe 
plaindre de... - il 

Die Regierung führen; gouverner, avoir le 
gouvernement, la régence. Den Taét führen; 

* battre la mefure. 

Den Dègen, die Fèder führen ; manier adroi- 

tement l'épée, la plume. Sie dürfen kein Ge- 


wèhr führen; ils n’ofent pas porier les armes, 


en; élever, ériger. Er : 


. FUH. 631 
Eine Meinung führen, haben; avoir une opi- 
nion, étre d'une opinion. Befondere Gedanken 
«führen; avoir des fentiments particuliers. 
Einen Stât führen,; faire figure. Einen gro- 
- fen Stät führen; faire unetgrande dépenfe, vi- 
vre avec éclat. Einen köftlichen Tifch führen ; 
+ faire une it or délicate, tenir une table très 
délicate. Er führet einen fehr fchlehten Tifch; 
il ne mange, il ne vit que de carottes 
Gewifle Reden führen ; tenir des difcours, un 
- langage. Ungefchikte, ungereimte Reden füh- 
ren; pe raifonner pantoufle. Unbelon- 
nene Reden führen; déraifonner, tenir des dis- 
- cours dénués de raifon. Zweierlei Reden füh- 
ren; être de deux paroles. Lüderliche Rèden 
führen; parler diffolument, parler gras, dire 
de faletés. Er führt fonderbare Reden, eine 
wunderliche Sprache; sl tient d'étranges difcours, 
un étrange langage. Das Wort führen im Na- 
men einer Gefellichaft; porter la parole. Er 
will immer das Wort allein führen; il ame d 
primer. Chriftliche, gottfélige Gefpräche füh- 
ren; s’entretenir de Dieu. Lehrreiche Reden 
nn moralifer. Närrifçhe Reden führen ; vio- 
onner. 


Einen zu Gemüthe führen, erinnern; faire 
Jouvenir, faire penfer à, faire réflexion, faire 
examiner, donner à penfer. Sich zu Gemüthe 
führen ; fe fouvenir, penfer, réfléchir. . Q 

Hinter das Licht führen; décevoir, abu/er, 
tromper, Jurprendre, donner, faire prendre le 
change à qq. un. Er hat mich hinter das Licht 

eführet; sf m'a fervi à plats couverts. Sich 

inters Licht führen laflen ; donner dedans, don- 
ner dans le panneau, dans le pige, mordre. à 
Phameçon, gober les kameçons, étre la dupe de 
gn- Er lafst fich leicht hinters Licht führen ; 
cefl un homme à donner dgns tous les panneaux 
qu'on voudra. 

Etwas im Schilde führen; avoir un deffein, 
Man fieht es einem im Gelichte an, was er 
im Schilde führt; le vifage el le tableau de l'a- 

me. Ich weiß, was er im Schilde führt; je 

- fais de quel bois il Je chauffe. Man fiehet gar 
bald, was einer im Schilde führt; au chant om 
connoft V’oifeau® Man weils nicht, was er im 
Schilde führt; on ne Jait, s'il eß chair ou poif- 
Jon. Man mufs fehen, was er im Schilde führt; 
5 a. qu'il fa/fe voir de Jon eau. 

Ruder führen; äre au timon, fe tenir am 
gouvernail; it. figur. gouverner, tenir le gou- 
vernail de l'état. On dt d'une femme: Sie 
das Ruder, fie ift Herr im Haufe; ele tient le 


timon. f 
EITIBEN: R abe) ae. FÜHRUNG. _ 
. ubrer ler en. -8 e-; 
Le meneur, en le, ibm: 
guid. Wir werden den Wèg ohne Führer 
nicht finden; nous ne trouverons pas le lager 
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äl nous fout un güide. Ein Frauenzimmer folte 
: .nie ohne Führer ou Begleiter gehen; une femme 
ne devroit jamais marcher Jans meneur. IL. 
- Führer; le caporal. Voy. Anführer, Brautfüh- 
rer, Rädelsführef &c. Die Führerin ; ia con- 
duËfrice. . 

FUHR-FROHNE, (Kubrfrobne) voy. FROHNE, 
FUHR-GERATH, (Subrgeräth) (das) gen. des - 
es, /. pl. Le bagage. 2 
FOHRIC, (führig) ad. & adv. (peu uf.) Qu'on 
- peut ailement mener ou porter. On dit en T. 

de Chaffe: Einen Hund führig machen; dreffer 


am chien. 
FUHR-KNECHT, CHAN) de) gen. des- 
es, pl. die-e; Le valet de chartier. 
FUHR-LOHN, (.Suhrlohn‘) (der) gen. des- es, 
(pi. La voiture, le port, charroi, chariage. 
rÜi mann. ( $uhrmann)) (der) gen. des -.es, 
pl. die-Fuhrleute ; Le chartier ow charretier, 
roulier. Fuhrmann, der etwas zu.Lande oder 
Wafler verführet; le vaiturier. Der die Leute 
über das Waffer fahrt ; le pafeur. Ein Fuhr- 
mannskittel ; une blaude, fouquenille. Die Fuhr- 
mannspeitfche; le fouet, la verge. Ein Fuhr- 
mannspferd; un cheval de harnois. Die Fuhr- 
manswinde; le cri. It. Der Fuhrmann; ( T. 
d'Aftron.) Le cocher, confiellation de l'hénifghère 
ö ntrional. E 
FOR SATTEL » (Zubrfattel) (der) gen. des-s, 
FÜHRUNG» (ühruig) (ie) 
HR , rung) (die) gen. der-, pl. die 
- -en; La conduite, direfion , infpe@ion. Ich 
überlaffe mich ganz ihrer Führung ; je m’aban- 
donne tout d votre direflion. Die göttliche Füh- 
rung; ia providence divine. It. Die Führung; 
S. pl. le transport, la voiture, le gouvernement, 
af age, e. Die Führung der Zeugen; 
produflion des tymoins. 


FUHR-WAGEN, (Subrtvagen) (der) gen. des-s, ‘ 


l. die-; La charrette, le chariot, la voiture. 


WEG, (Subriveg) (der) gen. des-es, pl, 
in de 1 chemin. 


die-e; oi; le grand 
FUHRWERK, (Bubrmwerf) (das) gen. des-es, 
pl. die-e; La voiture, le charroi, iage, har- 


mois. Ein uèmes Fuhrwerk ; une voiture 
commode. Ein élendes, fchlechtes Fuhrwerk; une 
brouette. Ein leichtes Fuhrwerk; wn cabriolet. 
Das Fuhrwerk einer Armee, eines Baues ; le 
charroi d'une armée, d'un bâtiment. Das Fuhr- 
werk bei der Armee ift fehr eingegangen; l'ar- 


mie ef, em désarroi. 
FUHRWESEN, (Subrivefen ) (das) gen. des - 8, 
pl. Tout ce Era au chariage. . Die 
Aufficht über dasFuhrwefen haben; être char- 
6 de Fin/peflion du sure 
BAND, (Güllbanb) (das) gen. des-es, pl. 
die- bander ; € T. de Jerrur.) Le potelet.. : 
FÜLL:BLER , (Süllbier) (das) gen. des- es, /. pl. 
La bière de remplage, de rempliflage n 


Der F 


FULL 


FÜLL-BRETT, (Sülbrett) (das) gen. des-es, 
LLE le on Fos. Füllung. 

LLE, (Sülle) (die) gen. der-, /. pl. La pl- 

nitude ; it. Tabondanc, In der ARE en he 

. dance; extrême, beaucoup, grande tité de-, 
d Jufifance. Etwas die Fülle has su æ. 
ch. en abondance. Alles dieFülle haben; avoir 
abondance de tout, avoir tout en abondance, vi- 

. vre dans l'abondance. Die Fülle; ( T. de char- 

: bon.) l'entonnoir. Die Fülle, das Fülfel ; {a farce, 
le farcis. Das Fülfel eines Spanferkels; 43 far- 

FÜLL-EIMER, (Süleimer) (der) gen. à 

MER, (Züleiner) (der) gen. des-s, pl. 
die-; Le Jceau à riefurer l'eau Pise 5 

FÜLLEN, ($üllen) (das) gen. des-s, pl. die-; 

Le poulain. Die Stute, Efelin bat ein Füllen 

worfen; la cavale, eur a fait un poulain. 

is ift das erfte Füllen diefer Stute; c’eji la pre- 
smière portée de cette cavalle. Der Füllengarten ; 
un enclos pour les poulains. Der Küilenftall; Pé- 
table aux poulains. Die Füllenftute ; {a cavalle-, 
jument de a mis bas. Der Füllenzahn ; is 

© pince. On dit auf : Fohlen, 

FÜLLEN, (füllen) v. n. Ich fülle - füllete, i. h. 
gefüllet. Füllen werfen; Pouliner , mettre bas, 
faire un poulain; dnommer. 

FÜLLEN, (füllen) v.a. Ich fülle - füllete, ih 
gefüllet. Anfüllen, voll machen ; Combler, 
remplir, emplir. Die Kornböden, Keller, Scheu- 
ren füllen; remplir les greniers, caves, gran- 
ges. Einen Sack, cine Tonne, Flafche füllen ; 
emplir un fac, une tonne, bouteille. Eine Fla- 
fche mit Wein füllen; remplir une bouteille de 
vin. Wir haben einige Fäfler Bier gefüllet; 
nous avons entonné de la biere. Einen Graben 
füllen; combler un fo. Aus einem Gefäfs ins 
andre füllen; transua/er. Ein Fafs auf Bou- 
teillen füllen; tirer une pièce de vin en bouteil- 
Les. Lére Fäfler füllen ; combuger, remplir 
d'eau des futailles pour les imbiber avant que de 
des employer. Eine Tops füllen; rex- 
plir, charger la pipe. It. Füllen; farcir de - 
meitre à la farce, faire une farce d cochon. Spiz- 
zen, Kanten füllen; remplir de la dentelle, de 
ne se TE BE farcis. Sich 

en mit Speifen ; /e remplir an/e, fe faou- 
ber , Je remplir de landen. A Euer 
gen eher als den Bauch füllen; (prov.) il a les 
eux plus grands que la pan/e. Den Bauch 
füllet alles, der Bauch nimmt mit allen für- 
lieb; tout fait ventre; au ventre tout y entre; 
ventre affame prend'tout en gré. Füllen; 
l'aflion de &c. it. l'entonnement.. ; 


FÜLLER, (Süller) voy. Walkmüller; Le foufon. 
FÜLL-ERDE, (Güllerde) (die) gen. der - 


remplage. It. Die Fülerde, Wir 
a foulons calcaire, marne à 


: FÜL. 


La terre de 
kererde; ia terre 
doulons 
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FÜLLEREI, (@üffetei) voy. VÖLLEREL. 
FÜLL-FASS, (Zülffaß) (das) gen. des-es, pl. 
die-fäfler; ( T. de Min.) La mefure à char- 
* bons; it. dans quelques provinces une mefure de 
deux boiffeaux , muids ou minots , dont fe fer- 
«vent les meuniers € les boulangers. 
FÜLL-GELTE, (Sülgelte ) (die) gen. der-, pl. 
die-n; Le broc, forte de vaifeau qui a une 
,anfe Te Jervent les braffeurs. 
» (Büllbaare) (die) gen. der -, pl. 
-_ die-; La bourre, qui fert d garnir les felles &c. 
FÜLL-HALS, (Sänlai) (der) gen. des-es, pl. 
die-hälfe ; L'entonnoir. 
FÜLL-HORN, (Süllhorn) voy. Fruchthorn. Das 
Füllhorngras ; commu copiæ, (herbe). 
FÜLL-HUNN, CSüllbubn) voy. ZINS-HUHN. 
FÜLL-KANNE, ($ülfanne) (die) gen. der-, pl. 
die-n; Le pot à charger, Jorte de vaiffeau de 
cuivre où autre métal, qui à une anje. 
FÜLL-KELLE, (Süfelle) (die) gen. der-, pl, 
die-n; Une groffe cuiller. 
FÜLL-KLEIE, Gähtkeie) (die) gen. der -, /. pl. 
La recoupe, le Jon que le meunier prend au dela 
de rg ordinaire qu'il lui Fat par droit 


de re. 

FÜLLLAGER, (Sülllager) (das) gen .des-s, pl, 
die-; L'auge, pièce de bois creujêe fur la quelle 
on met dans bs brajleries les tonneaux qu'on 

‘veut emplir. 

FÜLL-MUND, (Süllmunb ) (der) gen. des-es, 
pl. die-e; Le fondement d'un bâtiment, d'une 

-. muraille. 

FÜLL-OPFER, (Süllopfer) (das) gen. des-s, pl. 
die-; Le facrifice des confécrations, ( T. de l'an- 
cien re ), - 

FÜLL-ORT, (üllort) (der) gen. des - es, pl. 
die - drter; ( T. de Min. ) La chambre où l'on 
charge & décharge les fceaux. 

FÜLLSEL, (Büllfel) (das) gen. des-s, /.pl. La 
farce, le farcis. ar 

FÜLL-STANGE, (Süüffange) voy. Rührftange, 

FÜLLUNG, (Züllung) (die) gen. der -, pl. die- 

- en; Le panneau, piece de bois ou de vitrage 
enfermée dans une bordure; it. [. pl, le comble- 

“ment, baßion de remplir, le remplifage. 

FÜLL-WEIN, (Sülfein) (der) gen. des - es, f 

dl Le ze lee) (das) z à 
LL-W ‚ ($üllwort) (das) gen. des-es, pl. 
die- wörter. Ein Flickwort; Une cheville, un 


mot Er è 
FUMMEL-HOLZ, (Zummelhol) (das) gen. des- 
es,.pl. die- hölzer; Le bouis, ou buis dont fe 
Jervent les cordonniers pour polir la femelle. " _ 
 FÜND, (Zund) (der) gen. des-es, /.pl. L’aion 
de trouver ; it. avec un pluriel die Fünde, qui 
«fl pourtant peu ufté; la trouvaille, chofe trou- 
uée heureufement; it. figur. la découverte, in- 
. vention. dit aufi: Einen guten Fund thun; 
„faire une bonne rencontre; trouver la five a 
Tom. L 
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gateau. Es ift ihm eine unerwartete Erbfchaft 
zugefallen, das ift ein fchöner Fund für ihn: 


#l lui eff arrivé une fucefion, qu'il n'efpéroié 
at def} une bonne aubaine pour lui, Das . 


undbuch, voy. Findebuch. Der Fundzettel; 
l'inventaire. Das Fundgeld ; la trouvaille. Die 
Fundgrube; /a mine, minière. Eine Fundgru- 
be öfnen, entblöfen ; ouvrir une mine. Der 
Fundgrübner; celui qui découvre ou qui exploite 
Jeul une minière. Die Fundfchacht ; le De 
par lequel on a donné fur un filon. Der Fund- 
fchofs ; la taille foncière. 

FUNDAMENT, (Gundament) (das) gen. des-es, 
pl. die-e; (mot reçu du latin). Der Grund; Le 
Jondement, fond. Das Fundament einer Sache; 
le: fond, le point principal d'une affaire. Dis Ge= 
bäude hat am Fundamente Schaden gelitten; cz 
bâtiment eft déchauf]é. Fundament an der Buch- 
druckerprefle; is bas. Aus dem Fundament; 
en perfellion. Fundamental; adj.& adv. gründ- 
lich; fondamental. Das Fundamentalbret; Is 
barre de traverfe ‘dans les orgues. Die Funda- 
mentallinie; la bafe, aflette, la ligne fonda- 


mi Ë 

FUNDATION, (&u 
tung ; La fondation, 

FÜNDEL-HAUS, FÜNDEL-KIND, (Sünbelbaus, 
Sündelfind) voy. FINDEL-HAUS. 

FUNDIG, (fündig) adj. & adv. gültig, èdel, fin- 
denswürdig. Ein fündiger Gang; Une riche 
veine. 

FÜNDLING, (Sändling) voy. FINDLING. 

FÜNF, (fünf) Cing. Die fünf Finger der Hand; 
les cing doigts de la main. Die fünf Sinne; les 
cinq Jens de nature. Kr kan nicht fünfe zäh- 
len; sl ne fauroit compter jusqu'à cinq ; il na 
Jait ni A niB. Fünf pro Cent; au denier vingt. 
Geld zu fünf pro Cent ausleihen ; préter de 
l'argent à cing pour cent. Fünf und zwanzig; 
vingt cing; quarteron. Fünf und fünf, zu fün- 
fen, je fünf; cing à cing. Fünfmal fünf ifk 
fünf und zwanzig; sing fois cing font vingt 
eing. In fünf Tagen, Stunden; en Cinq jours, 
heures. Es ilt um fünf Uhr; # cf cinq heures. 
Es hat fünf gefchlagen ; il à Jonné cing heures. 
Es ift halb fünfe; 4 quatre heures €9 demi. 
Fünf Viertel Ellen Tuch; une aune € un quart 
de drap. Fünf Viertel Jahr; quinze mois. In 
fünf Sprachen ; pentaglotte. win Inftrument 
von fünf Saiten ; un pentachorde. Die fünf 
Bücher Mofis; ke pentateuque, les cinq livres de 
Moife. Alle fünfe in Würfeln; que, - Fünf 4 
Augen ; cinq points. Fünf Augen werfen; ame- 

. Mer cinq points, un cing. On dit figur. Fünfe 

Beine feyn laflen; n'y pas regarder de fi pres; 

. être trop indulgent. 

FONF-BLATT, (Zünfblatt) voy. FUNFFINGER" 

KRAUT. De ; 


ndation) voy. Gründung, Stife. 
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FÜNF- DOPPELT, , Sfünfdoppelt) adj. & adv. En 


rÜNE, Con CH fe) ae) en. der-, pl. die- en; 
In cinq de chiffre. Kine Fünfe in Eicheln, 
Rauten ; ag cinq de trèfle, carreau. 
Ds (Sünfet) Seh, en. des-es, pl. 
die-e; ( = Géemari U een Hy 
a cinq angles cinq côtés. On aprelle au 
dans l'hifloire ee ein Fünfeck. Ein See- 
ftern mit fünf Strahlen; étoile de mer à cinq 
Best. Fünfeckig, adj. € re Er fünf Ecken 
hat; qui a cin les, pen 
FÜNEER, Gin (den) da gen. a -s, pl. die-; 
FÜRFER. GERICHT, (Zünfergericht) (das) gen. 
rs die-e; quinquevirat. 
FÜNFERL I, (fünferlei) adv. Cinq, cing Jortes. 
. Fünferlei unterfchiedene Weifen; cing maniè- 
ses différentes, Fünferlei Tuch, Schrift ; cing 
Jortes de drap, de caraëtères. 
FÜNF-FACH, " künffach) adj. & adv. auf fünfer- 
. Jei Art; De eing jortes, manières, façons. Ein 
fünflacher Unterichied; cirg différences. Etwas 
auf fünffache \Veife thun; faire uns chofe en 
- Cinq manières différentes. 
FÜN Here (fünffältig) adj. & adv. Cinq 
ois ; 
NF- FINGEk- KRABBE, (Bünffinger - Krabbe) 
ce Le der-, pl. die- -n; Le crochet, l'arai- 


F Nr FIN Ger KRAUT, TBB) (das) 
er des - es, J. wintefeuille commune. 
Gnffin, gerkraut Fe Fate n Blättern; quinte- 
qui a feuilles blanches. Kleines frühzeitiges 
ünffingerkraut; petite quintefeuille jaune. Weif- 
fes Bergfünffingerkraut ; quintefeuille blanche. 
FÜNF- FUSSIG, (für ffüfig) adj. € ee ein fünf- 
füiliger Vers; entameire,, phaleuque. 
TEN HERR, (Bin) (der) En. des-en, pl. 


FÜNF "AunDehr ch ; fünfgundee) adj. & adv. 
Cinq cent. Der Fünthunde: le cinq centième. 
FÜNF-JÆHRIG, Cfünfjäbrig) ad, & adv. De 
- cinq ans; lufire. Fünfjahrige Frift eines Schuld- 
mannes ; quinquenelle, quinguannion. Die fünf- 
jährigen Spiele; les quinguennales. 


FÜNF-KIRCHEN, (Sünférden) Cing- eglifes, 


ville de la Hongrie. 

FÜNFMAL, fünfmal) adv. Cinq fois; de cinq. 
Fünfmal übereinander lègen ; meitre ow ranger 
cinq fois Pun fur l'autre. Fünfmalig; ce qui je 


rÜNE Pit ARE 
DIG, (fünfpfündig) adj. '& adv. De 

cinq livres; cing livres pefant. Eine fünfpfün- 
dige Kanone, ein Fünfpfünder; un canon de 
cinq livres de balles. 

FÜNF-PORTE, (Zünfporte) (die) gen. der -, ph. 
*die-n3: filet à eing-pans, dont Je fervent les 
pécheurs. 


FUN. 
FONF-RUDERICHT, (fünfruberijf) adj. & adv. 


Quinquerème. 

FÜNF-SCHÆFTIG, (fün t & adv. 
CT. de tifer.) A a ade) ” 

Tone ou (Sünfitrahl) (der) gen. des-es, 
dé die-e; Une étoile de mer à cinq pans. 

FUNF- aus: (fünftägig) at. & adv. De cinq 


FÜNF-TAUSEND, (fünftaufend)_Cing mille. 
FUNFTE, (fünfte) adj. & adv. Cinquième. Der 
fünfte Tag; 3 L en jour. Das fünftemal; 
la cinquième fois. Den fünften Pfenning bezah- 
u jyer le cinquième. Das fünfte Buch Mo- 
\ nr deutéronome. Der fünfte Theil, Fünf- 
er le cinquième; le quint. Karl der fünfte, 
Sixtus der fünfte; Charles, Sixte quint. Fünf- 
ter Theil des fünften Theiles; requint. On dit 

overb. Er ift fo viel nütze, als das fünfte 
Rad aa Wagen] il ‚a aufi utile qu'une cinquiè- 


me roue à un chario: 
FÜNFTEHALB, Fünfiepaßb) adj. indecl, Quatre 


& de 
FÜNFTEL, (Zünftel) (das) gen. de 1. die-. 
Der fünfte Theil eines ch Te Whzuiöme, 

le quint. Ein as an der Erbfchaft bass 
| avoir un cinquième dans la fucceffion. 


FUNFTENS, (fünftens) zum ee adv. 


Cinquièmement, en cinqu 
FÜNF-THALER- STUCK, G anal as) (das) 
ne pifiole, un Louis- 


Er "des-es, pl. die-e; 

FÜNF: ZEHEN, Cfünfsehen ben) m adj. & adv. Quin- 
ze. Wir haben beide fünfzèhen ; nous Jommmes 
quinzains. Fün! machen eine Mandel; 
ae font une Fünfzèhen Thaler; 

inzaine d'éci Lafst uns noch fünfzè- 
Von age warten; attendons encore une 
zaine de jours. Einer von den fünfzèhen Man- 
nern, ein Fünfzèhner; un quindecemuir. Ein 
Fünfzéheneck ; la one. Fünfzehener- 
lei ; quinze fortes. Fünfzehent; adj. & adv. 

- quinzième. Ludwig der fünfzéhente ;. Louis 
quinze. Wir haben heute den fünfzèhenten ; 

* nous fommes au quinze. Es ift heute der fünf 
zehente; ef aujourd'hui Le are Le quin- 
ze. Fünfzèhentens , zum fünfzéhenten; es 


inzieme lieu. 
FÜRKZERIG ( fünfgel is ). adj. € ade. fo fünf 
Zehen hat; Pen 
FÜNFZIG, (fünfzig) ® adv. Cinquante. Ei- 
ne Anzahl von ne une cingaantaine. Ein 
‘ Fünfzi ee un ae agé de cinquantt 
ans. fzigerlei ; cinquante Jortes. he à 
jährig; a E adv. de cinquante ans, 
énaire. Füntzigmal; adv. cinquante is, 
ie, das Fünfzigfte ; le tinguantième, in Fünf- 
* zigtheil ; un: emquantiöme,' en 


de 


FUNGIT, (&ungif) (der) gen, des-en, pl. die- 
en; Le fongite, fongi ; bonnet de Fe 
champignon de mer pétrifié. 

FUNKE, ou FUNKEN, (&unfe, où $unfen) (der) 

en. des-n, pl. die-n; L'étincelle. Ein Feuer- 

; klein;. une blustte, paillette, it. flamméche, 

. sn gendarme. Funken werfen; jeter des étin- 
celles, Aus einem kleinenFunken kan ein gro- 
fes Feuer werden ; ee: ) une petite étincelle 
peut caufer un grand embrafement; un grand 
mal naît Jouvent d'une légère occafion. Wer fich 
vor den Funken fcheuet, taugt nicht zum 
Schmidez celui qui craint les bluettes, ne fau- 
roit étre forgeron, On dit figur. Er hat nicht 

- ‘einen Funken Verftand; # n’a pas un brin d’e- 

. fprit. Wenn fie nur einen Funken, ein Fünk- 
Chen Verftand haben; pour peu éclairés qu'ils 


'r 
FÜNKCHEN, sue) (das) gen. des- s, pl. 
die-. DasFünklein; L'étincelette. Ein Fünk- 
lein Hofnung ; un petit rayon d’e/perance. On 
pe er Fünklein; la a de diamans. 
FUNKEL-HABICHT, (Suntelhabiche) (der) gen. 
des-es, pl. die-e; Le laneret, lanier. 
FUNKEEN, (funteln) v. ». Ich funkele - fankel- 
te, i. h. gefunkelt. Glänzeu, fchimmern; As- 
luire, briller, étinceller, Jeintiler ou fintiller, re- 
Splendir. Die Diamanten funkeln ; des diamans 
tincelent, brillent. Die Sterne funkeln; Les 
étoiles étincellent. Sein Kleid funkelte von Edel- 
fteinen ; Jon habit brilloit de pierreries. On dit 
igur. Seine Augen funkeln vor Zorn; /es 


sacré étincellent de colère. Das Funkeln; Pétin- . 


celement; Jeintillement; Jcintillation. Der Au- 


See ? 
FUNKELND, (funtelnd) adj. & adv. Etincellant, 


- péhllant, éclatant, re) Gant. 
NKELNEU, FUNKELNAGELNEU, ( funfcl: 
neu, funfelnagelneu) adj. £7 adv. Tout neuf, 


tout battant neuf. 
- FUNKEL-STEIN ; (Sunfelflein) (der) gen. des - 
es, pl. die-e; rite. 


FUNK 

: et. Funken von fich werfen; jeter 

des étincelles. Der Stein taugt nichts, er will 

nicht mehr fanken; ce caillou ne vaut rien, il 

ne fait plus d'étincelles. On dit proverb. Das 
. geht, dafs es funkt; voild qui va bien, bra- 


vement. 
FUNKEN-HOLZ, (Sunfenbol;) (das) gen. des - 
‚es, /. pl. Du bois qui prend feu Suns, 
FÜR, Cr) præp. qu'on trouve fort Jouvent con- 
fondue avec vor en.fe Jervant indifféremment 
de l'une pour l'autre. Ce} pourquoi nous aver- 
tiflons de chercher les mois compofés qui com- 
mencent par Für, € qu'on ne trouve :pas ici 
ns Vor. fenif er ei 
dr; pour, nifie en place.de, au. A 
Für jemand klin, :payer pour qq. un. (en 


pyrite. 
‚ (funfen) v.n. Ich funke-fankte, ih. - 


FUR. 


fa place). Für einen rèden; pärler pour qd. in. 
Jar Ja faveur). Einen anderu für ich Bike 
ken; envoyer un autre en fa place. Für einen 
Bürge werden; vautionner qq. un. Für etwas 
t fagen; ajurer, faire bon, (figur.) Er 
nt les für fich; sl fait tout de Jon autorité, 
It. Für, pour, moyennant un certain prix. Ex 
hat fein Pferd für hundert Piftolen we & 
ben; # a donné Jon cheval pour cent pif Se 
dt. Für, pour, en its d, par pr Die 
Thür ift für das Haus zu enge; {a ports ‘ef 
trop étroite pour la maifon. Das ift eine grote 
Schwachheit für einen Weltweifen; c'eff uns 
grande foibleffe pour un Philofophe. as für 
euch gut ift, würde es für mich nicht feyn; 
ce qui ef} bon pour vous, ne le Jeroit pas pour 


moi. N 
Für; /ert aufi à marquer le parti, F = 
ment, Ps Der Richter # für Far 
zer efl pour lui. Das Reich hat fich für den 
Kaïfer erkläret; F Empire s'efi déclaré pour 
l'Empereur. : 

Für; Jert uff à marquer la durée du 5. 
Ainfi on dit: Er ift für fein Lèbtage, ou für 
fein ganzes Lèben verftümmelt; 5} ef eflropie 
pour toute Ja vie. Ich kan es für jetzo, os 
für dismal nicht thun ; je ne puis faire cela 
Br le préfent. à 1a faf - 

ür; /ert aufi à mar: ujyance, p. &. 
Es wi : für ae rare, ce für Alle 2 
enug feyn; i} y en aura affez tous. 
: Für; par. Einen Thaler für hie Perfon ; us 
écw par téte. Mann für Mann; par téte. Für an- 
dere etwas einkaufen; acheter par commiffion. 

Für; en Für Scherz aufnehmen; prendre 
en jeu, en raillerie. Für fich lèben; #re-, ui 
vre en fon particulier, en fon prive. Für mich, 
zu meinem Beften; en ma faveur. Für Bezah- 
lung annehmen; recevoir en payement. 

ür; de. Sorget für mich; ayez do de moi, 
Für diefes Geld will ich mir Bücher kaufen ; 
de cet argent je m’achsterai des livres. Für das 
Macherlohn fo viel bezahlen ; payer tant de Ia 
façon. Sich bei einem für etwas bedanken; 
remercier qq. un d'une chofe. Ich will mich für 
eure Gunft dankbar erweifen; je vous prouverai 
la reconnoijlance que PER de votre bienveillance, Für 
etwas gut a ehen; répondre d'une chofe, 
Tuch für drei Thaler ; du drap de (@ )treis écus. 

Für; fignifie quelquefois contre, -d, comme. 
Diefes Mittel ift gut fürs Fieber ; ce remède ef : 
bon contre la fièvre. Sie forget für alles; ‘elle 
pourvoit à tout. Für einen Schimpf achten; te= 
nir, réputer d injure. Etwas für eine Laft an- 
fehen; regarder qq. ch. comme un fardeau.‘ 

Für das, ou fürs erfte; premièrement, en pre 
mier lieu. Fürs zweite ; en /econd lieu, 
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.dritte; en troifiöme lieu. Für dismal; à setie 


ois, pour cette fois-ci, - 
tree FÜR- 
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FÜR UND FÜR, (für und für) adv. Continuelle- 
ment, perpétuellement , incejJamment, fans ceffe, 
Jans discontinuation, fans reläche, ajıdument. 

FÜRBASS, FURDER, (fürbaß, fürder), adv. (peu 
uf.) inskünftige;’ A l'avenir, dorénavant , it. 
outre, plus avant, plus loin. 

FÜRBITTE, (Sürbitte) (die) gen. der -, pl. die 

. -n Die Fürfprache; L'interceffion, recomman- 
dation. Oeffentliche Fürbitte für eine Obrig- 
keit; prières nominales. Fürbitte der Heili- 

en; /uffrages des Saints. Eine Fürbitte ein- 
| Pl entremettre Jon interceffion, prier, inter- 

* cèder pour qq. un, ee Jon pardon, Jollici- 
ter pour qq. un. Der Fürbitter; f'interceffeur, 
Jolliciteur. 

FÜRCHE, (Surdje) (die) gen. der -, pl. die-n; 
Le fillon, rayon, longue trace que le Jor, le cou- 

- tre dé la charrue fait dans la terre qu'on labou- 
re. Die Hbhe zwifchen zwei Furchen, der 
Furchenrain; les rayes. Gerade Furchen ma- 
chen; faire des rayes droites. Die erite Fur- 
che; Penrayure. Die lezte am Acker; {a dé- 
rayure. Eine breite , tiefe Furche ; l'enrue. 
Die erfte Furche machen ; enrayer. Eine 
Waflerfurche; une tranchée. Furchen machen ; 
fillonner. It. DieFurche, fchmales Auffenwerk 
mitten im Graben; l'enveloppe. Furchengvei- 
fe; adv. par fillons. Der Furchgenofs, Furch- 

. machbar; le pofeffeur d'un champ contigu à 

-_ celui d'un autre. 3 

FURCHEL, (Surchel) (die) gen. der -, pl. die-n. 

: Die Furkel, Forkel, Stange, Stellftange beim 

à Jedgezeugs; La perche fourchée, fourchue ; it. 
(en T. de Min.) le croc. 

FURCHEN, (furchen) v. a. Ich furche - furchte, 
i. h. gefurchet. Furchen ziehen ow machen; 

. Sillonner. 

FURCHT, (Sure) (die) gen. der-, f. pl. La 
crainte, peur, appréhenfion, terreur, épouvante, 
horreur, effroi, frayeur €c. Die Furcht Got- 
tes ift der Weisheit Anfang; {a crainte de Dieu 
eff le commencement de la Rigele. Vor Furcht 
beben; trembler de peur. Furcht machen, ein- 
jagen ; faire Ber: allarmer, intimider. Ei- 
nem eine Furcht einjagen; donner l'épouvante 
à gg. un; faire trembler qq. un; troubler qq. 
um de peur ; furprendre qq. un. Einem eine 

ofe Furcht einjagen ; jeter l'effroi dans Ve- 
prit de qq. un; donner la pouflée à qq. un. Al- 
les in Furcht und Schrecken fetzen ; porter 
Veffroi par tout. Vor Furcht und Schrecken zit- 
tern ; friffonner d'épouvante. Er war halb todt 
für Furcht; il étoit tramfi de peur. Eine eitle, 
vergèbliche Furcht, ein. blinder Schrecken; une 
m ow terreur panique, de vaines allarmes. 


urchtbar ; adj. € adv. redoutable, effrayant, 


épouvantable, terrible, formidable. Die Furcht- 


barkeit; la terreur, la propristé d'une chofe qui 


la rende redoutable 


. 


FUR. 


FÜRCHTEN, (pes) v. a. Ich fürchte-fürch- 
tete, i. h. gefürchtet; Craindre, appréhender 
qq. un ou qq.ch.redouter qq. un; s’effrayer, avoir 
peur, être en apprékenfion de qq.ch. Gott fürch- 
ten; craindre Dieu. linen Feind, ein Unglück 
fürchten ; appréhender un ennemi, un malkeur. 
Ich türchte, ich werde zu fpät kommen ; j'ap- 
préhende que je n'arrive trop tard. Die Reichen 
türchten fich zu fterben; les riches ont peur -, 
appréhendent de mourir. Er hat keine Armuth 
mehr zu türchten ; il eff hoss des atteintes de la 

auvreté. 

Sich fürchten; v.r. avoir crainte, peur, de 
l'appréheufion , étre en crainte de - ; s'épouvan- 
ter, S'allarmer, prendre l'épouvante , être dans 
des alarmes. Sich vor der Strafe fürchten ; 
craindre-, appréhender la punition. Nichts fürch- 
ten, fich vor nichts fürchten ; ne craindre rien; 
n'appréhender, n'avoir peur de rien. Er fürch- 
tet fich vor feinem eigenen Schatten ; il a peur 
de Jon ombre, la ne chofe lui fait peur. Ein 
gebranntes Kind türchtet fich vor dem Feuer; 

. chat échaudé craint l'eau froide; chien échaudé ne 
revient plus à la cwifins. Sich der Sünde fürch- 

- ten; faire confcience, fcrupule de qq. ch. Sich 
fürchten fignifie aufs héfiter, être incertain fur 

‚le parti, jur la réjoiution que l'on doit prendre. 

FÜRCHTERLICH, (fürcterlid)) adj. & adv. Ter- 
rible, épouvantable, horrible, effroyahle, qui donne 
de la peur ; redoutable; formidable. Ein fürch- 
terlicher Traum; un jorge affreux. Das ift ein 
fürchterlicher Anblick, das ıft fürchterlich an- 
zufehen ; cet afpelt efl effrayant , cela fait peur 


- à voir. 

FURCHTLOS, (furchtloß) adj. € adv. Sans peur, 
intrépide, ferme, hardi. 

FURCHTSAM, (furchtfam) adj. & adv. Crain- 
tif, peureux, timide, tremblant, trembleur, ap- 
préhenfif. Er ift von Natur fehr furchtfam; à 
g craintif de fon naturel. Ein furchtfamer 

erl; un franc pagnot. Ein furchtfamer, fei- 
ger Menfch; um homme lâche. Ein furchtfa- 
mes, fcheues Pferd; un cheval ombrageux. Die 
Furchtfamkeit ; la timidité, appréhenfion, la 
‚poltronnerie. 

FÜRDAUERN, ne v. FORTDAUERN. 

FÜRDER, (fürder) voy. FÖRDER, 

FÜRDERLICH,, (fürberlich) voy. FÖRDERLICH. 

FÜRDERN, (fürdern) voy. FÖRDERN. 

FÜRGANG, (Sürgang) voy. VORGANG. 

FURIE, (Surie) (die) gen. der-, pl. die-en; La 
furie, Diafe de vengeance, mégère, Erinnis, 
Eumtnides. Die Furien; (poëtiqne ) les files 
d'enfer. On appelle figurément : Eine Furie; 
une furie, mégère, méchante femme, femme ens- 
portée, furieufe, diableffe, endiablée. It. Furie, 
die Wuth; la furie, pafion violente, le traus- 
port, colère, violence. iur hat es in der Furie 
(in der Hitze, in der Wuth) gethan; il l'a fait 

LU] 


FUR. 


en furie, dans un accès de colère. 
fiotre naturelle on appelle Furie, un certain ver 

- menu comme un fil. Voy. Fadenwurm. 

FURIER, ($urier) (der) gen. des-s, pl. die -e; 
Le maréchal ds logis, officier qui fait le dépar- 
tement des logemens de ceux qui fuivent la cour; 
it. le fourier, bas-officier. Der Furierfchütz ; 

* baide à fourier. Der Furierzettel ; la life de 
la fuite des ze ajlembits à Francfort pour 
lékion d'un ereur. 


FÜRJEZT, ( fürjepe) adv. Pour le préfent, pour - 


l'heure, maintenant. 


FURRE, a LS Sorfe) voy. Gabel; 


FÜR fürlieb) adv. fürlieb nehmen; A vier. 
FÜR-MEIS ER. nf fensciter) 4e VORMEISTER. 
FÜRNEHM, F EN, FÜRNEHMLICH, 

(fürnehm, en Fürneßnilich) v. Vornèhm. 


FU N IER, ($urnier) (das) gen. des-s, pl. die-e; 
La plaque, feuille 2 bois fcie en feuilles qui font 
bois .de moindre prix. 


hs ur d'autre 

IREN, (furniren).v. @. Ich furnire-furnîr- 
te, i.h. furniret. Mit allerleiHolze auslegen ; 
Marqueter, faire des ouvrages de placage. Fur- 
nirte Arbeit; ouvrage de rapport, de marque- 
terie € de placage avec le bois de couleur, Pé- 
caille Ëÿ autres matières, marqueterie: Der Fur- 
nirer, Tifcbler, der ausgelègte Arbeit macht; 
La 0 menuifi er de placage ‚ou de marquete- 

ie. Der Furnirhobel; gr rabot d'ébénifie. 

FÜRSCHRIFT, (Fürfarift) (die) gen. der -, pl. 
die-en. Dis Empfehlungsichreiben; La letire 
de recommandation. 

FÜRSPRACHE, (Gürfbrache) (die) gen. der-, pl. 
die-n. Die une L'interceffion, médiation, 
,entremie de RE 

FÜRSPRECHER, (Bürfprecher) (der) gen. des-s,pl. 
die-; L'interceeur, médiateur, entremelteur. 

FÜRSPRUCH , (Sürfpruch) voy. FÜRSPRACHE. 

FÜRST, (Bürft) (der) gen. des-en, pl. die-en; 

Prince. Die Fürftin; la Princelje, Nom de 
dignité. Celui qui polféde une Souveraineté en 
litre, ow qui eff d'une maifon fouveraine. Fürk 
ef af un nom, qui fe donne à ceux, qui fans 

"étre Souverains, ni es Jouveraine, poffé- 

dent des terres qui ont le titre de Principau- 
tés. Ein Reichsfürft; un Prince de l'Empire. 
Ein regierender Fürft ; un Prince fouverain. Ein 
Kreis - ausfchreibender Fürft; un Prince convo- 

want. Der Grosfürft; le grand Duc. Der Kur- 
rft; PElebt:ur. Ein deutfcher Reichsfürft ; 
un prince d Allemagne. Ein Vierfürft; un té 
trarque. Dans PEcriture fainte Fürft der Fin- 
fternis , le prince des ténébres, fignifie le diable. 
On dit proverbialement : Wie ein Fürft leben ; 

x ee en Prince. Er ift fürftlich c. 8 d. prach- 

g gekleidet; ib ef vêtu en Prince. Nach des 

- ER n Hand richtet fich das ganze Land; les 


habitans d'une province fuivent l'exemple de leur a 


prince, 


Dans Uhl: - 


FUR. 637 
Für; fe cr auf pour le sa le plus 


excellent, Et en ce Jens on dit dans Iı À oKa- 
toire. Er ift der Fürft unter den Weltweifen; 
sl ef le Prince des Philofophes. ” 

FORSIE TE, GIEBEL, (Sürfte, Giebel) v. FORST, 


FÜRSTEN, (fürften) v. a. Ich’ fürfte - fürftete, 
i.h. gefürftet ; (peu uf.) on dit mieux in den 
Fürftenitand erheben ; Klever d la dignité de 
prince, à la princ paul Ein gefürfteter Abt, 
En &c. un Abbé, Comte, qui a en méme tems 
. ‚je rang € les prérogatives d'un Prince. 
FÜRSTEN BANK (Gürftenbanf) (die) gen. der-, 
Pi CE bänke ; "Le banc des Princes dans la diète 


FÜRST VE BRIEF, (Sürftenbrief) (der) gen. des 
BT e; Le brevet de Du. 
FÜRST HAUS, (Sürffenbaug) (das) gen. des 
-es, pl. die- häufer ; La mai/on fouveraine,. 
se dot d'un Prince, it. le palais où demeure 


Ce. 
FÜRSTEN. HUT, (Süvffenbut) ce gen. des- 
I. die- hüte; Le chapeau 
FÜRSTEN-KRONE, (Bürftenfrone) (die) gen. 
der -, pl. die-n; La couronne ducale. 
FÜRSTEN-LEHEN, € Birfenites ) (das) gen. 


des-s, pl. die-; ef de prince, principauté 
‚relevante en fief. 
FÜRSTENMÆSIG, CA ig) adj, & adv. 


. Convenable à un Prince. Sich mit fürkenmäfi- 
gen Gütern verfehen; fe powruoir de biens con- 
venables à un Prince. 

FÜRSTEN-RATH, (ten) (der) En. des 
es, x pl. Le confeil- , la chambre, l'affemblée 
des Princes à la diète de l'Empire. 

FÜRSTEN-RECHT, (Gürffenrecht). (das) ges. des 
-es, /.pl. Le droit du Prince, an lequel il 
jouit de tous les droits appartenants à la Jupd- 
.. u ee d'un Prince de 

mpire de n'être jug es cas qui regar- 
dent l'honneur € la vie, que par Fenperın 


es égaux. 
FÜRSTEN" CRUE À eBarfenruf) 


es, pl. die-e; ( 
Jeurs donnent avec le cor HA 
FÜRSTEN sch RER € (Sürftenfchnepfi 
STEN- N tftenfchnepfe 162 
FELD-SCHNEP re p og 
FÜRSTEN SCHULE, (Zürftenfchule) (die) gen. 
die-n; Un collège illufire. 
rose SIZ, (Gürftenfis) (der) gen. des - es 
‚pl. die-e; La réfidence du Prince. : 
FÜRSTENSTÄT, (ER Reukaan) (der) gen. des- 
l. die-en; L'état du Prince, la principauté. 
FÜRSTEN STAND, (Bürfienfiand ) (der) gen. 
des- es, [. pl. La dignité, le rang de Prince. 
Einen in den Fürftenitand "erhäben; élever qq. 
un à la dignité de Prime; ü. les Princes d'un 
ET Treue comms un collège, UR 
FÜR: 


(der) en, des = 
Signe a les chaÿ- 
e gear avertir 


\ 
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FÜRSTEN-TAG, (Sirfientag) (der) gen. ‘des . 


es, pl. die-e; L'affemblée ou convocation des 

Princes de l'Empire. j 
FÜRSTENTHUM, (Gürftenf£im) (das) gen. des- 
“'es,-pl. die-thümer; {4 principauté, Jouverai- 

net. Das Kurfürftenthum; F’Ele&orat. On ap- 
- pelle aufi Fürftenthümek, en pluriel, un des neuf 


: chœurs des Anges. 
FÜRSTLICH, fi) adj. & adv. De Prince, 
du Prince. Die fürftliche Würde, ein fürftli- 


ches Einkommen; {a dignité, le revenu de Prin- 
ce. Fürftliches Gefoige; équipage de prince. 
+ In fürftlichen Dienften ftehen; être au fervice 
du Prince. Fürftliche Durchlauchtigkeit; Alteÿe 
fertnijime. It. Fürflich; qui appartient à un 
Prince. Fürftlich; adv. de Prince, en Prince. 


Einen fürftlich balten; traiter qq. un en Prince. : 


Er halt fich füritlich; # tranche du Prince. Er 

ift fürfllich gekleidet; il eff vêtu en Prince, 
FURT, (Surt) (die). gen. der-, pl. die-e; Un 

gué. Durch die Furt fetzen; guéer, pajler à 


FÜR TREFLICH, (fürtreflih) voy. VOR-TREF- 
FÜR-TUCH, Si ) voy. VOR-TUCH. 
FÜR-WAHR, (fürwahr) adv. Gewifslich; En ve 
»ritt, allurdment, certainement, certes. 
FÜR-WITZ, (ürmwig) voy. VOR-WITZ. 
FÜR-WORT, (Sürtwort) (das) gem des- es, pl. 
* die- wörter. Die Fürfprache; L'énterceffion; it, 
en T. de Grammaire) un pronom. 
FÜRZ, (Gurs) (der) gen. des-es, pl. die-Fürze; 
(pop.) Un pet, vent, une ventuo/ité, Ein Eürz- 
Ns Fürzlein; petit pet. - 
FURZEN, (furgen) ow farzen, v. n. Ich furze- 
furzte, i. h. gefurzet; (pop.) Peter, lécher un 


vent. 2 
rag ED voy. 2 er 
» (Bufel er) gen. des-s, /. pl. x 

Le brandevin. Fafelne ae Ph pop.) 
FÜSELIER, (Züfelier) (der) gen. des-s, pl. 
“ die-e; Le fufilier. 

FUSS, ($uß) (der) gen. des - es, pl. die-Füfse; 
* Le pied. Das Füschen, Füslein; un petit pied, 


jéion. La partie du corps de l'animal qui ef 
Ru 0 l'extrémité de la jambe, & qui ii j i 


“8 fe foutenir © d marchér. Der Obertheil des 
“ Fôfsfohle; {a plante du pied. Der rechte, der 
linke Fûfs; le pied droit, gauche. Die vorderen, 
x ‚hinteren Füße; les pieds de devant, de derrière. 
Auf feinen Füfsen gehen; marcher fur fes pieds. 
* Einen auf den Fûfs trèten; marcher fur le pied 


aller fur le ventre à qq. un. Unter die Füfse 
: ten; mettre fous Jes pieds. Die Füfse aus- 
* ftrecken; étendre les pieds, les jambes. Mit dem 
Fûfse ftofen; donner un cowp de pied. Mit dem 


+ dgg. un. MitFüfsen treten; Jouler aux pieds, : 
5 


. Fôfse wegftofen; poufer ou repouffer du pied. 


r 
Füfses; le cou du pied. ‘Der Untertheil, die - 


FUS. 


* Mit blofen Füfsen; piedsnuds, nt Tiok- 


9 

kenes Fülses; d pied /ec. Vom Kopf bis zu 
den Füfsen, von Fûfs auf; is les pieds jus- 
wü la tete, de pied en cap. Der Mantel. gehet 
ihm bis auf die Füfse; le manteau lui dejcend 
ju/qu’aux pieds. Einen bei den Füfsen aufhen- 
ken; pendre qq. um par les pieds. Einem et- 
was vor die Füfse werfen; jeter gg. ch. aux 
pieds de qq. un. Sich einge zu Füßen 
werfen, einem zu Füfse fallen; /e jeter aux 


- pieds de qq. un. On dit figur. Ich bin mit kei- 


nem Füfse in diefem Haufe gewèfen; je n’as 
pas mis le pied dans cette, maifon. Du follft 
mich nie fehen deine Schwelle mit einem Fù- 


‘ Te betreten; tu ne me verras jamais mettre le 


pied dans ta maifon. Füfs vor Füfs; pied d 
pied, pas Prod pouce à pouce. . Stehenden Fû- 
fes; tout d'un pas, de ce pas, fur le champ. 
Zu Fûfs; d pied. ZuFüfs gehen, dienen; af- 
ler, fervir à pied. Wohl oder übel zu Füfse 
feyn; étre bon ou.mauvais piéton, aller bien, 


"mal de pied. Er it nicht wohl zu Füß; # 


vient clopin, clopant. Zu Fufse gehen, auf des 
Schufters Rappen reiten; aller fur la haquente, 


- für ia nule des Cordeliers, battre la femelle. Er 


ift noch gut zu Fûfse; il a de bonnes jambes; 

il a encore fes jambes de quinze ans; il va du 

ied comme un chat maigre, er lents bo 
Füfse gehen; aller pédefirement. Nachde 

er fein Vermögen durchgebracht hat, geht er 


- ‘zu Fülse; après avoir _ Jon bien, il va à 
- dan pit. fans lance. er j 


nicht wohl zu Fü- 
fe ift, einen bofen Füfs hat, dem ift im Bette 


“ am beften; Le lit ef} l'écharpe de la jambe. Sol- 


daten zu Füfs; gens de pied, fantaffin, piéton, 


. infanterie. Taulend Mann zu Fûfs; mille kom- 
- mes de pied. Zu Füfs dienen; Jervir dans lim 


fanterie. Eine Befatzung zu Rofs und zu Füf; 


+ une garnifon de cavalerie € d'infanterie. 


Sich auf die Füfse machen, anfangen zu law 
fen; Je mettre d courir. Davon laufen; décem- 
per, s'enfuir. Warte nur, ich werde dir rüfse 
machen ; je te vais chauffer les éperons. Ich 
habe ihm Füfse gemacht; je l'ai fait décomper. 
Einen auf freien Füß ftellen; délivrer, meitre 
en liberté, élargir un prifonnier, faire Jortir de 


on. A 
= inen Fûfs im Grabe haben; avoir um pied 
dans la folle, dans le tombeau, étre proche de 
Ja fin, être = le bord de la foffe. Er hat 
fchon einen Fûfs im Grabe; sl ent le fapin. 
Füfs halten ; tenir ferme, tenir pied. Füls 
halten, am Mahl ftehen ; (au jeu de an) 
giéter. Mit feftem Füfs fechten ; combaître 
pied ferme. Pom Le je vie Orte _ 
s'établir, s’affermir, Je fier en que en 
droit. Einem auf dem Fûfse nachjagen; talon- 
ner qq. un, le fuivre de près, le pourfuivre :vi- 


+ sement. Mit jemanden über den gefpannt 


FUS. 


feyn; #ire désumi, brouillé, mal avec qq. in, 
tirer au court bâton avec gg. un. Sie lınd mit 
einander übern Füls gefpannt; ils font brouillés, 
ils ont bruit en/emble. Er ou fie will allen Hei- 
ligen die Füfse abbeifsen ; ce} un mangeur d'i- 
mages, de crucifix, c'eft un bfiveur d’eaw béuite, 
c'ejt une Jœur ménette. Einen den Füfs auf dem 
Halfe halten; tenir le pied fur.la gorge à qq. 
un, le traiter avec dureté, 

Einem auf die Füfse treten, erzürnen; cho- 
quer qq. un. Einem unter die Füfse bringen ; 
domter, foumettre qq. un, gagner le deflus. Et- 
was unter die Fülse legen; mettre une chafe fous 

“les pieds, la méprifer, l'oublier. Einem etwas 
unter die Füfse legen; empécher qq. un. 
ft nun unter die Fülse; # efl ruiné, il a perdu 
Ja fortune, Jon autorité. Einem etwas unter 
den Füls. geben; donner, fournir des avis fur 

“qq. ch. Man hat ihm alles unter den Füfs ge- 
geben, was er antworten foll; on Jui a diffé 
toutes Jes réponfes. Es liegt, fährt da alles un- 
ter den Füfsen herum; toutes chofes font ici en 
désordre, en confufion, dans un bouleverfement, 
Jens ee deffous. Seinen Fûfs weiter letzen; 
aller chercher fortune aileurs. Die Füfse an- 
fprèchen, den Weg unter die Füfse nehmen; 


6 pop.) s'en aller. 
üfs fi dit aufi de la partie d'un arbre, qui 
R le plus près de terre; it. de l'endroit le plus 
as d'une montagne; it. de plufieurs fortes de 
meubles, d’uftenfiles &c. & fignifie la partie qui 
Jert à les Joutenir. Sie fâfsen am Füfse des Bau- 
mes; ils éloient affis au pied de l'arbre, Am 
Füfse des Berges; au pied de la montagne, Die 
. Füfse eines Stuhles ; les pieds d'une chaije, de tab- 
le, de chandelier, de lit. Der Fûfs eines Zirkels; la 
.jambe d'un compas. Der Fûfs an einer Säule; 
le pié d'eflal, piédeflal. Der Füfs eines Rake- 
tenftocks ; le culot de moule d'une fufée volante. 
Der Fûfs, unterfter Theil des Schildes; la pointe, 

Fûfs, Je dit aufi d'une mefure géométrique 
contenant douxe pouces de long. Ein rheinlän- 
difcher Fûfs, 0% Schuh; un pied de Roi. So 
viel Füfs lang; long de tant de pieds. Zween 
Eüß lang; bipédal. Nicht einen Fûf breit wei- 
chen; ne céder pas un pouce de terreim Il Se 
dit auffi d'une mefure des tuyaux d'orgue. Vier 
Füß, acht Fûfs Ton; jew de 4, 3 preds. 

Füßs, en parlant de vers, fignifie un certain 
nombre de jyllabes qui entrent dans la compofi- 
tion d'un vers & qui en font la mefure. Die Hexa- 

“ meter haben fechs Füfse; les vers hexamétres 
dont de fix pieds. 


. On dit figur. Die Sachen ftehen auf gutem ; 


fchlechtem Füßse; les affaires Jont den un bon, 
mauvais pied. Auf gutem Fülze ftehen; aller 
bon train. Er fezt lich auf einen Fuß, als 
wenn er etwas zu bedeuten hätte; à! fe met 
fur le pied d'un homme de conjéquence. Seihe 
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Sachen auf guten Fûfs fetzen: #ablir, affürer 
bien jes Bere Ein Gût auf den Füfs der ge- 
wöhnlichen Taxe pachten: affermer une terre 
Jur le pied de la taxe ordinaire. Die Schatzung 
auf den alten Füß anlègen; répartir la contri- 
bution fur l'ancien pied. Eine Müinze nach dem 
Leipziger Füfs ausprägen; fraper de la monnoie 
Jur le pied de Leipjic. Nach dem Leipziger Füls 
efchlagen ; frapé aw coin de Leipfic. 

FUS-ANGEL, (Sufangel) (die) gen. der-, pl. 
die-n; Une chauffe-trape. 

FUS-BAD, (Sufbab) (das) gen. des-es, pl. die 
bäder ; Le lavement, bain des pieds. Voy. Füls- 


wafler. 
FUS-BALLEN, ($ußballen) (der) gen. des -.s. 
de die-; La plante, le deffous du pied, 
FUS-BANK, (Sufbanf) (die) gen. der-, pl. die- 
bänke; Un marchepied, efcabeau. Auf die Fûfs- 
bank trèten; monter fur le marchepiéd. Eine 
kleine Füfsbank beim Gebet re zu knien; 


un ar 

FUS-BECKEN , (Sufbecken) (das) gen. des-s, 
l, die-; Un WM à laver les pieds. 
S-BIEGE, ($ußbiege) (die) gen. der-, pl, 
die-n; Le.cou du pied. 

FUS-BINDE, (Gufbinde) (die) gen. der-, pl. 
die-n; Une bande du pied. 5 

FUS-BLATT, (Zußblatt) (das) gen. des-es, pl, 
die-blätter; Le devant du pied; it. podophylie, 
(plante américaine.) 

FUS-BODEN , (Zußboben) (der) gen. des-s, 
l, die-böden; Le plancher, pavé. Den Füß- 

en eines Zimmers aufnehmen ; décarreler 

une chambre. Der Füfsbodenrahmen ; Ia folive. 

FUS-BOTE, (Sugbote) (der) gen. des-n, pl. 
die-en. Ein Bote zu Füls; Un meffager à 


ied. . 
FÜS-BRETT, (Gufbrett) (das) gen. .des-es, pl 
die-er; Une Ba deflinte pour y mettre Le 
pieds. Das Füfsbrett eines Bettes; Le pied de 
lit; it. (en T. d'Anatom.) le tarfe. - 
FUS-DIENST , (Sußdienft) (der) gen. des- es, 
‚gl. die-e; La corvée en journde de corps. 
FÜS-EISEN, (Zußeifen) (das) gen. des-s, pl. 
die“; La trappe, forte de piège pour prendre 
des bétes; it. un crampon, pièce de fer d une où 
“ plufieurs pointes qu'on attache au talon du fou- 
lier pour marcher avec fureté fur la glace; it. 
de fer, ceps, fers que Ton met aux pieds dl 
criminels. Man hat ihm Fü 
: Jui, a mis les fers aux p 
FÜSSELN, (fügen) v. n 
.i.h. gefüfselt. Mit den F elen;*Bran- 
diller les jambes. On le dit des amoureux qui &tank 
” ajfıs vis à vis d'üne table, Je touchent les pieñs : 
‚die füfseln. . 
FUSSEN, (fußen) v. n. Ich füfse - füfste; i. he 
gefüfset. Die Füfse auf etwas fetzen; Mettre 
“les pieds fur qd. ch Oh'dit pin des ae 








le - füfselte, 





is 1 


. 
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fie füßen ; ils défcendent, ils fe perchent fur un 
arbre.. It. Fülsen, Grund finden; trouver, pren- 
dre pied, Keinen Grund finden, nicht mehr 
füfsen können; perdre pied. On dit feu. Auf 
etwas Frs fich us, 19 verlaflen ; Je re- 
ofer , Je fier, faire fond, s'appuyer fur, fe re- 
a LÉ fe kan nicht se er 
on ne peut pas compter, Je repofer ld deffus. Auf 

a ge Verfprechungen füfsen; faire Pa 
ee fur le crédit, fur les promejJes de qn. 
FUS-FALL, (Suffan) (der) gem. des-es, pl. 
= ‚falle; Le profiernement, b’alion de fe jeter 
ux pieds u un, Einen Füfsfall thun, vor 
er niederfallen; fe profierner devant qq. un, 
Je proflerner aux pieds de qq. un, baifer, em- 
braffer, les pes de qq. um, Je jeter aux pieds, 

. aux genoux de q 

FUSE ALLIE, rte) adj. € adv. Suppliant, 
rné, en forme de Juppliant, fous la figure 
Lu me pre iant. Da man vor einem zu Le fallt; 


6;0 


Vor 


FE ascue » (Bufflafche) voy. FUS-WÆR- 
M 


FUS-FROHNE, (Suffrobne) voy. FUS-DIENST. 
FUS-GÆNGER, (Sußs Se (der) gen. des - 5, 
pl. die-; Qui va a pied. Ein guter Fülsgän- 
er; un bon piéton ; ir un fantafın, Joldat à 


FU GEsmse, Ré imfe) (das) gen. des- 

. es, pl. d'Archit.) La baje, ce qui 
foutient ps Ar S la colonne. 

FÜS-GESTELL, ‘Gufge el) (das D ET des-es, 

. pl die-e; Le piödellal, piédouche, la bafe qui 
Jert à porter un bufle Sc. Pefcabellon, Jodie, 20- 
cle. Das Füfsgeftell eines Kranes, einer Wind- 
mühle; la je les racinaux. Eine Säule auf 

* ein Füfsgeftell fetzen; empiéter une colonne. 
Zwo Säulen zufammen auf ein Füfsgeftell fez- 
oupper des colonnes. . Füisgeftell, (T.. 

Ve) pes Schenkel des Habichts; ia cuiffe 


zuscktäter, men (das) gen. des- 


FUS. bars & fau ide ‘(die) gen. der-, f. pl. 
Das Podagra; AFP la goutte, maladie 
articulaire. 

EUSHADER: (Sußhaber) (der) gen. des-s, pl. 
die-n; Le torchon pour nettcier les Jouliers. 
LEP (Sufbafen) (der) Beni des-s, pi 

ettereifen; Le grepi 

FUSHAMNER, (Sufbammer) (der) 

1. die - bämmer ; Un marteau 
2 felures. 

Fun, (apport) sn gen. des-es, pl 
die-horner; Le He Bradı Ss füche, ( zog) 

an (fügig) adj. EX adv, So F fe ht; 4 


en. des- 
rabattre 


« 
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A ed, re Ein füfsiger Topf; un pot 
à pie: Dan lypode , a plufieurs 
ie Die Rau er ei eiftkiges PL 


chenille eft un reptile d plufieurs pieds. Zie- 
ne al D À dis vierfü- 
ig; à deux, dtrois, à quatre pieds, quid 
deux pieds. Ein vierfüßiges Thier; un qua- 
FUSKNE T ) d 
ECHT, (Sußfnedht) (der) gen. des-es, 
gi die-e; PA sl im de pied. I. 
n Füfsknecht, Heideläufer ; un Erde fr, 
arde de bois. Die Fülsknechte ; l'infanterie. 
ISKÖCHEL, (Sußfnöchel) (der) gen. des- 
l. die-. Der üfsknorre; La cheville du 


ne. KRATZER, (Bußtrager) (der) gen. des-s, 
pl. die-; Le. pied derrière. Einen Füfskratzer 
machen ; faire le pied derrière.  ” 

FUS-KUSS , pe (der) gen. des - es, pl. 
die - ktıffe; baifement des pieds. 

FÜSLING, (Sigling) (der) gen. des-es, pl. 
"die-e; Le pied d'un bas. 

FUS-MAS, (Sußmas) (das) gen. des-es, pl. 
die-e ; La mejure du pied; it. mefure pe pieds. 

FUS-MÆUSLEIN, (Sufmduélein) (das) gen. 
des-s, pl. die” Le pédieux, mujile qui jert 
à étendre les pieds. 

HMS (Bufmbrfe) (der) gen. des-s, 

die-; Un mortier d 

FUÜS-PFAD, (Zufipfad) ( eg gen. des-es, pl. 
die-e. Der Füfsfteig; Le fentier. 

FUS-PUNKT, ( un (der) gen. des-es, 
pl. die-e; (T.d’Aflron.) Le Nadir, point du 
El a ef direBlement oppof& au Zinith; le point 


FÜSREEISTER, Dee Go) gen. des- 
s, pl. die-. Das dale, gros tuyas 
d'orgue qu'on fait ns avec jr pied. Les tou- 


Fe de ce jeu Je nomment aufi: das Füfsregi- 
er, Pedäl. 
FUS- REISER, (Fu na) co Jp. CT. de Chaf- 


rt 2a L'arbrot. oy. Leimftange. 
FÜS-SACK, ( nn (der) gen. des-es, pl. 


die-fäcke ; 5 Le Jac pour les ei Ei à four- 
 rure N et bes pieds en h 
FUS- SCHEIÉ ußfcheit) (das) E En des-es, 
„pl. die-e; Ce ainfi que les ü Er ap- 


ellent la buche de fourneau ow d'allümelle. 
F er (Eußfchelle) (die) gen, der-, 
1e - 
F Er Léman) ee) gen. des-s, 
‚gl Re L'efcabeau, " Voy. Füßbank, 
tritt. © 
FUS. SOCKE, (ußfode). voy SOCKE, 
FUS-SOHLE, Cuffoble) “Ce) en. der-, pl 
* dié-n; La pi plante, le defjous du pied. Von 
der Füfsfohle an bis auf den Scheitel; 
‘da plante des pieds jujqu'au Jommet de la téte. 
„ Füßtoh! lenmäuslein ; 1; da plantaire, FUS- 





"FUS-TUCH, 
zu yolB, (Hubvolf) (das) gen. des-es, ph 


FUS. 
ORNE ne) ve: FUS-STAPFEN. 
den are Be Rapf en) (ie) gen. des- 
s, pl. la trace, les traces, ve- 
figes. : on dit fa “3 Einem auf den Füfsftapfen 


nachfolgen ; d'in ge. un à la trace, fuivre la 
trace. In eines Füfsitapfen treten; marcher fur 
les pas, fur les traces, fur les brifies de qq: um, 
feivre les traces de qq. un, Vimiter. Er tritt 
in die Füfsftapfen feiner Voreltern; # fuit Jes * 
ancêtres : I pifle; il marche für les races de 
es ancétr 
F 'S-STEIG, ußftei 5: des-es, 
die-e. 2 que f > % entier Det 
fteig in einem rc le as ayant Fûfs- 
weg, durch ein Holz; la routs Füfsfteig » 
der in die Landftrafe fallt; {a traverfe. Ein 
- erhabener Füfsfteig; une banquette. 
ds -STOCK, ( ira ere de des-es, pl, 
e - ftocke; 


FUS-STOS, ( eg en (der) pe des- es, pl . 


die-Röfe; ; 


tree LES € (der) gen. des- es, : 


e; Les entraves. 


STE, cu una) (das) gen. des- es, pl É 


ee 7 Lafon) La plaine, le pied de 


rÜstaR, li) (der) gen. des- es, pl. 
FUSTÉPPICH, 


jour de corvée en melfages. 


FUS TRITT, € (Suherit) ar gm à des-es, pl. 

Ber de Auf la arche; it. la rien = 
it. la marche; à Z 

gif L que l'homme laiffe à l'endroit où Fi a bé 

Fe ie marche-pied, Der Füfstritt an einer Kut- 


fche;  Is!marche-pied d'un carofe. An einer : 
Drehbank ; 


la marche. It. Der Füfstritt, das 
Fölsgeftell unter an ee iédouche. Füls- 
tritt unter en Life) er. 
TUC Etat) voy. FUS-HADER. 


die- volker; L’infanteri 
FUS WANNE, aa) (die) gm. der, ph 
die-n; Un cuveau à laver les pieds. 


FUS WÄRMER, (ußmärmer) fier) gen. des- - 


1. die-; La chaufereite. 
ris) ASCHEN, (Eu afahen) (da (das) 
pl. Le rs pieds. chen 


Es ee la cine en jeudi Jaint, 
rés ER, (Suftoaffer) | Gas) Er. des-8, 
Le bain de pieds, les pisds, 


laver les pieds. 
ere (Gufiveg) voy. FUS-STEIG. 
FUS-WERK, ($ußterf) (das) gen. des-es, /. 
pl. 1. La chauflure, ca que Von met au pied pour Je 
chauffer. On dit d'une femme qui a les pieds pe- 
tits &9 bien formés: Sie hat ein gutes Füßswerk. 
FUS-WINDE, (Zußwinde) ot gen der-, ph 
die-n; Le cric 


Tom. L 


A ge pich) = gen. des- 
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FUS-WURZEL, (Suftvursel) (die) gen. der -, 
pl. an N La tarje 
avant 

FUS- Zeit, inne (die) gen. der-, pl. die- 
n; Le doigt du pied. A: die Füfszel trè- 

* ten; 2 kauffer. 
FUSTE, (Bufle) (die) gem. der-, pl die-n; 
La faule ejpece de barque dont on fs fert für la 


Danu 

-FUST EL, (Suftel) voy. FÆRBER-BAUM. 

FUTTER, ag das) gen. des-s, pl. die-; 

La doublure.. K. Das Futter, Futteral ; Pin. 

Das Piftolenfutter; le fourreau de pifiole. Ein 
Kammfutter; un étui à peigne, troufe. Ein 
Flafchenfutter; une cantine. It. Das Futter; (en 
T. de cordonn.) le contre-êperon; it, (en T. de 
re la PIE Jane: tt, (en T. d’horlag.) 
le trou dans lequel roulent les pivots. 

Das Futter ; la nöurriture, päture, le four- 
rage, les alimenis, Je dit gen lement da tout 
ce qu'il faut pour nourrir une béte, Hartes Fut- 
ter; nourriture de grain. Rauhes Futter; du 
fourrage. Grünes, trockenes Futter; fourra- 
Ber Jec. Wickfatter; du trémois. Ab 

uen des Futters; le fourrage. Das Futterholen 
bei der Armé; le fourragement. Dem Viehe 
fein Futter eben; donner la tale (nourrit 
re) aux befiiaux. Futter auf den Winter an- 

3 pourvoir aux fourrages pour l'hiver. 
Den Pfèrden ein Te fer repähtre 
les chevaux. Den Weg in einem Futter thun; 
faire le chemin fans repaître, Jans débrider, d'u 
ne Jeule traite. Auf die Fütterung gehen, auf 
Fütterung ausgehen; it. in einem Orte alles 
Futter wegfchneiden, wegmähen ; fowrrager, 
aller au fourrage. Der aufs Futterholen aus- 
reitet; um fourrageur. Fütterung der Schafe 
und andern Viehes; Saffourragement, Futter 
= ba Vogel; de la mangeaile. 
PE aff Futter; l'ordure, la croite, 
Bei fe irouve dans la laine. Das Fattern, das 
erauslèfen der ue out aus dem Tu- 


os 
FUTTE (Bip ( (das) gen w des-es, pl. 
die-e; L'étui néon gaine, l'écrin. 

Der rie un gafnie 
FUTTER-AMT, ( Sutteram Eu, (ns ) gen. des- 
= pl. die-ämter; Le öge des kuyers ca- 


lcadours où pourvoyeurs. 
FUTTER-BAN , Sutterban nr gen. des - 
en 9 Ge ) ae um der-, 


l. die- bander ; ; 

FÜT -BANK, 

pl. die- banke. Die Futterlade; Le kachoi 
es (Sutterbann) A en. re 

1. C'eff ainfi qu'on 7; 'sbour; 

l'in LP ou CA des ue A e 
FUT -BODEN, Saab (der) gen. des- 

s, ph se boden; Le grenier au fourrau.. 

Mmmm FÜT- 


» la partie du pied qui ef 
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FUTTER-BOHNE - 
ne » (Butterboßne) voy. FELD. 


FU1TER-BRETT, (Zutterbrett) (das) gen. des- 
es, pl. die-er; La doffe. 

FUTTER-BREI, ( Gufterbrei) (der) gen. des - 
es, [. pl. Matière: vi;cenfe € blanche qui Je trou- 
ve au bas des ruches & qui Jert de nourriture 

aux petites abeilles. 

FUTTERER, (utterer) (der) gen. des-s, pl. 
die-; Le regrattier-foinier, qui vend de la pail- 
le, du foin, du bois Eÿc, en détail & de la je- 
conde main. 

FUTTER-FISCH, (Zutterfifh) (der) gen. des - 
es, pl. die-e; poiflon qui tire Ja nourri- 
ture des végétaux. 

FUTTER-GELD, (Suttergeld) (das) gen. des- 
es, { pl. L'affourragement, droit d’affourrage- 


niert. 

FUTTER-GRAS, (Buttergrag) (das) gen. des- 
es, pl. die-gräfer; Le fourrage; il Je dit gé- 
néralement de toute herbe propre pour la nour- 
riture du bétail. 


‚FUTTER-HEND, (Qutterfemd) (das) gen. des - : 


es, pl. die-en; camifole; cefl ainfi qu'on 
appelle dans quelques provinces la chemifette ow 
camifole que portent les pérfonnes de bafle condi- 
tion 69 qui Je met fur la chemife. 
'FUTTER-HONIG, (Sutterbonig) (der) gen. des- 
„es, J. pl. Le miel dont on nourrit les abeilles au 
rintemps. R 
FUTTERIG, (futterig) adj. & adv. Futterige 
ae: a laine ee 
j -KAMMER, (Sutterfammer) voy. FUT- 
"FUTTER KAST ee ee 
F ER-KASTEN, ( Sutterfaften) (der) gen. 
des-s, nl. die-; ‘Le Ge es LE 
FUTTER-KLINGE, (Suttertlinge) (die) 
pl. die-n; La lame du hachoir ou à 


aille. : 
FUTTER-KNECHT, (Zutterfneht) (der) gen. 
des-es, pl. die-e; Le VE re 
-FUTTER-KORN, (Butterforn) (das) gen. des- 
es, f. Ei Le froment à fourrage. 
.FUTTER-KRAUT, (Sutterfraut) (das) gen. des- 
es, pl. die-kräuter; L'herbe à päture. 
FUTTER-LEINWAND, (Sutterleintoand) (die) 
gen. der-, /. pl. La toile & doublure. 
FUTTER-MACHER, (Sutternradher) (der) gen. 
des -s, pi die-; Le tiffeur, tifier, ouvrier 
-_gui fait Fr à doublure. 
FUTTER-MÄRSCHALL, Sa ae (der) 
gen. des-es, pl. die-fchälle; Le fourrier, ma- 
réchal des fourrages. i 
FUTTER-MAUER, (Suttermauer) (die) gen. 
der-, pl. die-n; (T. d’Archit.) Le revétement, 


ouvrage de pierre, de brique ou de quelque chofe. . 


.FUTTER-MEISTER, (Guttermei A x 
TER ne ‚(Su termeiféer) voy. FUT- 


ou 


FUTTER-METZE, (Buttermeße) (die) gen. der-, 
pl. die-n; La provende, autant qu'on donne d 
la fois & un cheval &c. 

FUTTERN, (füttern) v. a. Ich füttere- fütterte, 
ih Be Fourrer, doubler, garnir. Ei- 

nen Leibrok mit Fuchspelz füttern; fowrer 

un jufle au corps de peaux de renard. Ein Kleid 
mit Taffet füttern; doubler un habit de taffetas. 

Einen Rock mit Baumwolle füttern; cotonner 

une jupe. Mit Watte füttern ; ouater. Die Stüh- 

le mit Stroh füttern ou ausftopfen; empailler les 
fièges. Eine Mauer mit Tafelwerk füttern; re- 
vétir une muraille. Ein Schiff inwendig füt- 


tern; vaigrer un vaijfeau. Ein Fu füt- 
tern; Ber un étui, Die Fütterung, das Füt- 
tern; l'affion de... lt. voy. Futtern. 


FUTTERN, (futtern) v. a. Ich futtere - futterte, 
i, h. gefuttert; mais on dit ordinairement fit- 
tern; Nourrir, donner à manger, repaître le bé- 
tail. Man mufs die Pfèrde gut füttern, wenn 
fie arbeiten follen; il faut bien nourrir les che- 
vaux or les bien faire travailler. Wenn wir 
vier Meilen gefahren, wollen wir füttern; nd 
nous aurons fait quatre lieues, nous PR lp 
Junge Vogel füttern ; donner Ja béquée à de pe- 
. tits ne Das Fèdervieh füttern ; appäter la 
volaille, Den Falken füttern; pañtre l'oifeau. 
Stroh, Haber füttern; donner la paille, de l'a- 
voine. Korn füttern; engrener. Futtern os füt- 
tern Je prend auffi comme v. n. avec l'auxil. ha- 
ben; & fignifie, nourrir; p. e. die Rüben füt- 
tern gut; les raves nourriffent bien. 
FUTTER-NETZ, (Sutterneg)_\ das) gem, des- 
es, pl. die-e; Un rets ow filet rempli de four- 
rage qui pend au coup d'un mulet pour qu'à 
mille ar en marchant. 
TTER-RÄUFE, (Sutterraufe) (die) gen. der-, 
l, die-n; Le ratelier, deux longues pièces de 
ois qui font fu/pendues au deffus de la mangeoi- 
re &5 traver/ées ger ig petits barreaux en 
forme d'une échelle couchée, pour y mettre le foin 
€ la paille qu'on donne d manger aux chevaux, 
FUTTER KEHE, (Gutterrepe) (a der 
-REHE, tterr (die) gen. Er 
J.pt La fourbure, maladie d'un cheval. 
FUTTER-RÜBE, (Sutterrübe) (die) gen. der -, 
pl. die-n; Le turnips, forte de raves fort nour- 
riffante pour le bétail, E 
FUTTER-SACK, (Gutterfad) (der) gen. des- 
es, pl. die-facke; Le fac à l'avoine, havre fac. 
FUTTER-SCHNEIDER, (Gutterfneider) (der) 
gen. des-s, pl. die-; Le hacheur, qui hache la 


ille. 
FÜTTER-SCHREIBER , ee) (der 


gen. des-s, pl. die -; pourvoyeur de l' 


curie. 
FUITER-SCHWINGE, (&utterfctvinge) (die) 
gen, der-, pl. die-n; vannelte, 


FUT." 


FUTTER-STÆTTE, (Butterftätte) (die) gen. 
. der-, pl. die-n; L'endroit d'une aifanderie, 
où lon donne d manger aux faifands. à 
FUTTER-STROH, (‘futterfirob ) (das) gen. des 

-es, f. pl. La feurre. 
FUTTER-TRESPE, (Suttertrefpe) (die) gen. der 
=, „pl. Le bromos de la grande efpèce, (plante). 
* FUTTER-TROG, (Buttertrog) (der) gen. des- 
.es, pl. die-troge; L'auge, la mangeoire. Das 
Futtertröglein im Vogelbauer; Pauget. 
FUTTER-TUCH, (Suitertuch ) u gen. des- 
es, f. ee La doublure, toile & doublure. . 
FUTTERUNG, (Fütterung) (die) gen. der-, E 
die-en; L'affouragement lation de repaître 


le bétail; it. la sourriture, le fourrage. Yütte- 
rung auf den Winter; fourrage pour l'hiver.: 

FUTTER-WANNE, ( &uttertoanne) voy. FUT- 
TER-SCHWINGE. 

FUTTER-WICKE, (Zutterwice) (die) gen. der-, 
pl. die-n; La vefie, efpèce de grain rond & 
noirâtre dont on nourrit ordinairement les pi- 
"LEONS. 

FUY, FY, (fans fo) inierj. Fi, fi! fi le vilain! 
foin de vous! Voy. Piuy. 

è das) Septième lettre de l'Alphabet, voy. 

G he m grammaticale ; ne 

9 note de Mufique qui ef la cinquième 
de le gamme; ol. 

GABE, (Gabe) (die) gen. der-, pl. die-n; Le 
don, préfent, la gratification, le ı 
ceur; it. loffrande. Eine freiwillige Gabe; un 
don gratuit, Die güttliche Gnadengaben ; les 
dons de la grace de Dieu. Er hat Gaben où Ge- 
fchenke ausgetheilet; # a fait des largeffes. 
It. Gabe, Allmofen ; {a charité, Paumöne, On 
appelle auf Gabe, une certaine aptitude qu'on 
a à gg. ch; le don, talent, la faculté, le génie, 
la qualité, perfeßlion. Esift ein Menfch von 
herrlichen Gaben; ceß un homme Er pojede 
de grands talents. Sie bat fchöne Gaben ; elle 
eft douée de belles qualités. Er hat dieGabe zu 
prèdigen; il a Le talent de la chaire. Die Gabe 

prachen zu rèden; le don des one . Die 
Gabe zu weiflagen; le don de prophétie. Die 


Gabe gut zu reden; le don de bien parler, de 
la parole, de l'éloquence. Die Gabe l'râume zu 
deuten ; l'onirocritie. 
On appelle aufi: Gabe; le nombre ow quan- 
fité certaine de Lines d’eau falée. : R 
It. Gaben, Abgaben; les impôts, impofitions, 
charges ee le tribut. ; 
GABEL, (Gabel) (die) gen. der-, pl. die-n; La 
fourche; on appelle ainfi chaque infirumen: de 
bois ou de fer avec deux ow trois branches. ou 


donatif, dou- 
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pointes par le bout. It. DieGabel; ufenfile de 
table, la fourchette. Die Ofengabel; le fourgon, 
réble. Aalgabel, Fifchergabel; ia fichure, le 
Jalut. Vier- oder fünfzackichte Gabel; une 
fouene, fouine. Miftgabel; fourche, four.he fière. 
Eine Miftgabel hat drei Zacken; une fourche 
fière a trois fourchons ou pointes. Die Gabel 
‘des Neptuns ; le trident. Gabel, woran der 
Pumpenfchwengel geht; la potence de brimbale. 
Gabel; inflrumenz de ferruriers; le moufte. Die 
Sprenggabel ; la gri 4, tourne-d-gauche. Die 
fich dréhende Gabel der Ankerfchmide; Ia grue. 
Gabel, womit kleine Fahrzeuge die Segel aus- 


- gefpannt halten; le kw. Ein Schiff, das un- 


ten am Maft eine Gabel hat; un vaijleau mâlé 
en femsque. Die Gabel an einer Karre oder ein- 
fpännigen Wagen ; les limons. It. Die Gabeln, 
de zwei oberiten Enden der Hirfchgeweihe ; 
Venfourchure,täte enfourchée, Gabel, Stütze auf 
Schiffen, worauf etwas ruhet; les chandeliers. 
Die Gabel an den Blumen der korinthifchen 
Kapitäle; les hélices, DieGabel; (7. de blaf.) 
les goujlei. Voici les mots compoés avec Gabel. 

Der Gabelanker, (Gabelanfer) L'ancre d’ay- 
fourche. Den Gabelanker lichten ; desaffour- 
cher; it. (en T. d’Archit.) le karpon. 

Die Gabeldeichfel, (Gabeldeichfit) Les limons ; 


"deux grofes pièces des devant d'une charstte en- 


tre lesquelles on attèle le cheval. À 
Die Gabelfahrerin, (Gabelfahrerin) v. Hexe;, 
La forcière. 5 
Gabelformig, (gabelfôrmig) adj. & adv. Four- 
chu. Gabelformig, gabelweife machen ; four- 
cher , Je fourcher. Gabelförmig ow dreifach 
in die Ecke getheilt; tiercé en pairle, (T. de 


. blaf.). 


ba Gabelgehörn, (Gabelgehörn) (7: de cha, 
La téte er 4 un en 
Der Gabelhirfch ou Gabler, ( Gabelhirfch où 


© Gabler) Un cerf à fa première täte, 


Das Gabelholz, (Gabelbolÿ) Du bois four- 
chu; it. la courbe, certaine pièce de bois qui fert 
aux ouvrages de charpenteris & principalement 
aux vaifeaux. On appelle auji Gabelholz les 
deux grofles pièces de devant une charette entre 
lesquelles on attele les bœufs. 

abelicht, (gabelict) voy. Gabelförmig. 

Gabelig, (gabelig) adj. & adv. Fourchu. 

Das Gabelkraut, (Gabelfraut) L'eupatoire 
femelle bätarde, chanvre ARC (plante). 

Das Gabelkreuz, (Gabelfreu) Une croix 
fourch£e, fourcheitée, nillée. Ein umgebogenes 
Gabelkreuz ; une croix recertelbe. 

Der Gabelmaft, (Gabelmaft) Le mât fourchu. 

Die Gabelnadel ; (Gabelnadel) die adel; 
Dee Kr et (Babel 

er Gabelrichter, Irichter ) La plaque 

ou pièce de fer d'un billot Fe Jur laquelle 
on jorge les fourchons d'une fourchstie, . ' 

m min 3 Der 


GAB. 


Der Gabelfchwanz, (Gabelfchtwanz) L'autour 
Jourcheret; it. le colibri verd à longue zäh 
da bandouillère à queue fourchue, ( polfon ) la- 
bre des Indes; it. la double queue, le du 
Jaule à double queue. 

Sr Gabelftange, (Gabelffange) Un pieu 


chu. 
„Der Gabelftich, (Gabelftih}) Un coup de 
Te Gabelfiiel, Gabelftil) La manche di 
fourche ou de fourd 
Das Gabelftück, ( bel ) Une pièce de 
Vs Voy. Gabelholz. 


canon à fourchettes. 
Der Gabelwagen,  Babélioagen y Un four- 


er Die Gabelzacke ou Gabelzinke, (Gabeljace 
ou Gabeljinte) Un fourchon, une des pointes de 
la af ou de la fourchette. 

r ee (Gabeljapn) La came Jafra- 


nee, ( 

cABLEN, € (Gäbelein) jus Css Eco s, pl 
die-; rn fourc chon, une 
pr n_ appelle auf Th Gibdans les Léo 
ré de vigne € autres plantes par le moy 
desquels ils s'accouplent ; le filet, la fowrcheite, 
nille, eg vrille, vehille, courroie, courrio- 


GABELN,  (gabeln) v. a. Ich gebeten en i. 
h. gegabelt; 3 Prendre avec la fourche ou four- 

. cheite; it. percer, Je dit furtout des cerfs quand 
ils tirent de long. 

GABEN-HERR, CGabenberr) (der) gen. des-en, 
pl. die-en; Le bermier; c ef ainfi qu'on appelle 
@ Halle m Saxe le Sous-Infpeëleur de l'eau Jalte. 

Santa Gabler) (der) gen. des-s, pl. die-; 

irfcb; It. le chabot, (poiffon de Mer), 

GACH, (Bach) em. JA, s 

GÆCK, (Gdd) voy. GECK. 

GACKERN, (gadern) v. n. Ich gackere-gacker- 
te, i, h. gegackert Gackeln, gacken, gack- 
fen, gagfen, gaxen; Caquetter, chanter, crier 
- comme une oie, criailler, (fig. & pop.). Gak- 
keln, kakeln; babiller, badiner, dandiner, dire 
des niaijaries, s'amufer à la moutarde. Ein 
Gackler; un caqueteur, babillard. 


GAFFEL, (&affel) (die) voy. Zins, Steuer; Z’im- 
» tribut, ig it. gabelle. It. Voy. Innung, 
unft; corps A ande corps de métier, la com- 
munauté. affelherr ; un fénateur qui a; 
Re aux afemblées des corps de métier. Der £ 
felknecht, Zunftdiener; le Jergeant d'un corrs 
de métier. Der Gaffelmeifter ; le maître juré 
d'un corps de métier, 
GAFFEN, (gaffen) v. n. Ich gaffe - gaffte, i. h. 
et; Es la gueu , badauder. 
D rer en; Leeds ri aux corneil- 
les. Ein G herumgafft; un mujäard, 
bayeur, 


GEH. _ 


GAGATH, nn th) (der des - es, [.pl. 


GEH, où JÆH, (gäh, ou jàb) adj. & ado. fteil; 
Roide, efcarpé, rude. Ein er Berg, Fel- 
fen; une montagne roide ; un rocher efcarpé. Der 
Hang des parce if er jäh; la penis de la 


It. Gab, | os db, rs gefchwind; prompt 
promptement, Joudainement, précipitamment, ju- 
- bitement, violemment, brusquement. Eu pe 

ram ang à un mouvement prompt, fc 
od; une mort foudaine, fubite. Eine 


ser te Een un changement Jubit. Ein 
ou übereiltes Unternehmen; uns entrs- 
prife preipitle. It. Jah, unvermuthet ; im- 


prévu. Ein gäher, blinder Schrecken; uns ter- 
reur pre Gähling auffteben; fs leur 


GEHE, où 0 EHE, (Gäges on Jähe) (die) gem. 
‚der-, pl. die-n; roideur. kinen Berg un- 
geachtet feiner Gähe erfteigen ; monter une mon- 

ee gré Ja roideur. 

GÆ LING: ( (gähling) voy. GÆH, ow JÆH. 

GÆHN-AFFE, (Gäbuaffe) voy. MAUL-AFFE. 

EN: (gähnen 2 v. #, Ich gähne - gähnte, 

b. gegibnet; Bäiller. Wenn einer gähnet, 
fo gähnet der andere nach; um bon bdilleur em 
fait bâiller deux. AusMAdigkeit en BE bäil- 
ler de fommeil, Das Gähnen ; béillement.. 
Der Gähner; Le bäilleur. Die Gähnfucht; Ten- 
vie continuelle de bätller. 

GAHR, (gabr) a zubereitet. Yoy. GAR 

GAHRE, (Gabre) ‘voy. GARE 

GAHREN, Büren), ar AEREN. 

GA:HZORN, os) nn , DA gris où Zäß- 
gorn) (der) La des-es, f.pl. La fougue, l'es- 

Gähzornig ; & adv. prompt, 

= 
r ift fehr gähzor- 


CALAN, Er (de) ) Em 
alant , amant, mignon ; de 
Le coquet, ge ent d'amour. 
GALANDER, Salander ) (der, gen. des-s, pl. 
cie-; L'œourite hupée ; it. la calandre, forte de 
gr e alowite; it. la calandre, le charenfon du 
led, ver qui ronge le bled. It. Der Speckkä- 
fer; la ciandre, Jcarabé difféqueur, noir, dont 
le devant des fourreaux eft cendr£. 
GALANT, \ galant) voy. Artig, höflich &c. 
GALAN TÉRIE, (Galanterie) (die) gen. der-, 
. die-n; Mot. reçu du françois. Die feine 
ébensart, Höflichkeit ; {a galanterie, politefle, 
ee I, Licbeständel, verliebtes Betra- 
gen; ga anterie, amour , amouretie, fleurettes, 
5, Gttacherment pour un: porjonne, ie 


GAL. 


ture d'amour ; it. l'agrément, oruement, la pa- 
sure. Die Galanteriearbeit, Galanteriewä- 
re; la bijouterie. Ein Galanteriearbeiter; un 
bijoutier. Ein kleiner Galanteriedègen ; une épée 
courte. Der Galanteriekräm, Galanteriehandel ; 
- da bijouterie, le commerce de bijoux. Der 
Galanteriekrämer , Galanteriehändler ; Le bi- 
joutier, celui qui fait commerce de bijoux. Die 
Galanteriekrankheit; le mal vénérien, la mala- 
ie vénérienne. 
coquette, fille de joie. 
GALAUN, (Galaun) voy. GALONE. 
GALBAN, (Galban) (der. gen. des-es, f. pl Le 
. jee: ETS de gomms tirée d'une plante. 
G FRE 1 Lire u ne 5% 
-es, /. pl. topion , galbanifere, (plante). 
GALERSSE, où GALEAZZE, (Galeaffe, où Gas 
leazje) (die) gen. der-, pl. die-n; La galéa- 
ce, vaifleau qui va à voile & à rames comme 
une galère, mais qui ef} beaucoup plus grand. 
GALEERE, (Galeere) (die) gen. der-, pl. die-n; 
La galère. Die Hauptgalere; la capitane; ga- 
lère capitaine. Zweite Galére einer Escader ; 
la patrone. Galere mit fünf Ruderbänken ; us 
voue Eine grofe Galére; une galéace. 


ine kleine, leichte Galêre; une galiote. Ei- ' 


nen auf die Galére fchmieden; mettre qq. un d 
da galère. Auf die Galére fchicken, verdam- 
men; condamner aux galères. Der Galcren- 
hauptmann ; le ARTE Das Galerenruder ; 
la rames, palamente. Das Galérenfègel; la ma- 
rabout, out. Der Galerenftock ; le bit- 
ton. Die Galérenzeltitangen; les pertégues. 

GALEONE, ( Galeone) voy. GALEASSE. 

GALEOT, (Saleot) (der) gen. des-en, pl. die 
- en; Le gallrien,, forçat. 

GALEOTE, (Galeote) (die) gen. der-, pl. die 
-n; La galiote. 

GALÉÈRIE, (Galerie) voy. GALLERIE. 

GHLFERN, (gälfern) v.n. Ich galfere- gälferte, 


en gegälfert; (pop.) Criailler, piailler, brail- 


er. 
GAI.GANT, (Galgant) (der) gen. des-es, /. pl. 


Die Galgantwurzel; Le galange, graine dont GAL 


on fait ujage dans la Yang 

GAL „ (Galgen) ( 

Das Hochgericht; La potence, le gibet, les 
ches, fourches patibulaires, la jufiice. Ein 


galgen; une eflrapade. An den Galgen kom- 


5 - excommunié, 
Eine Galanteriefchwefter; une 


r) gen. des -s, pl. die-.* 
ri 
ipp- GALI 
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Er kömmt gewifs noch an den Galgen; à 
traine Jon lien, fon licou, Ja corde; c’efl un hom- 
me pendable, homme à pendre. Er follte langft 
am Galgen hangen ; 5! y a long-temps qu'il 
devroit être fe. Vor dem Galgen gefchert 
feyn; äre à l'abri de la hart. Er fieht aus, 
als wenn er vom gefallen wäre, wie 
ein Strauchdieb; il a l'air d'un pendu, d'un 
Leute die es auf und 
Rad wagen; gens de fac € de corde. Geh’ an 
den on va te faire pendre; va te fai- 


re fer 
Der Galgen an einem Schöpfbrunnen ; ia 
cicogne. Der en an den Buchdruckerpref- 


fen; le chevalet. It. De gen. (m . de 
Saline) le tréteau. it. Galgen, (en T. d'éperon- 
nier) l'arc, la courbure. 

er Galgenberg , (Galgenberg) L'éminence 
ou colline où il y a un gibet planté. | 

Der Galgendieb, ( Galgendieb) Galgen- 
ftick , Se Galgenfchwengel ; Ur 
pendard, gibier de potence, homme de Jac & 
de corde, réfte de gibet, bélitre, coquin ; traine- 
potence, garnement. 

‘Die Galgenfiift, (Salgenfrift) Un délai fort 
court; répit pour faire durer le temps. Eine 
Galgenfrift fuchen ; Ur le temps pe 

as Galgenholz , ( Galgenhol; } bois 
d'un gibet. On dit proverb. Jr ift fo falich 
als Galgenholz; ÿ! a l'ame d'un Cjudas, d'un 
traître. ; 

Das Galgenmännlein, (Galgenmännlein) Der 
Alreun ; mandragore. ö 

Galgenmäfsig , (galgenmäßig) adj. & adv. 
Pendable. Ein galgenmäfsiger Dieb; un voleur 
pendable. Eine nalgenmäfäge That; un cas 
pendable. Ein galgenmäfsiges Geficht; us vi- 
Jage ‚une mine palibulaire. 

as Galgenmundftück, (Galgenmundftü® » 
L'embouchure à bas d'une partie du mors qui 
entre dans la bouche du cheval. 

Der Galgenpfeiler, (Galgenpfeiler) La four- 
che patibulaire. ; 

ATIAS, (Galimatias) (der) gen. des- 
pl. die-; Mot reçu du françois. galima- 
tias, difcours embrouillé € confus qui femble 
dire qq. ch. & ne dit rien. 

X, (Galion) GALIOTE, voy. GALLION, 
GALLIOTE s 


» 


men; étre pendu. Zum Galgen verurtheilen ; GALITZEN-STEIN, (Batigenfein) (der) gen. 


condamner au gibet,.d la potence. Zum 


hinausführen; mener au gibet. Es. ftehet en 


des-es, /. pl. Weifler vitriol ; Witriol 
blanc, couperofe blanche , vitriol de zinc. 


gen und Rad darauf; 4 y va du gibet; ilm'y GALLA, (Gala; (die gen. der-, /. pl. Mob 


va pas de moins ed de fe faire pendre. Am 
Gaigen hängen, Galgen zieren; faire une 
capriois en Fair. Er wird dem Galgen fchwer- 


lich entlauf n; Ja potence Pr 
ilaun age, (la. mine ) patibulaire. Er 


a pas; Der atag ; 
RU GALLAPFEL, Œatap) ( 
Galgen iehr nahe geweien; il a frifé la corde. 


reçn de l'ejpagnol ; Die feftliche Prachtklei- 
- dung; l'habit de gala, de fe. In Galla erfchei- 


nen; parofire en habit magnifique, en habit- 
cérémonie. Egal, la fe. 
r) gen. des-s, 
pi. die - apfel; La noix de galle, gale d'Alep, 
Mmmm 3 ; ga 
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. galle à Pépine, caffenole. Excroiffance qui vient 
I les an & ru les tiges FR feuilles de 
lques autres plantes par Vextravafion de leurs 
, € qui arrive lorsqu'elles ont été piquées par 
ique infefle. Elle jert à teindre en noir & 
ae ae l'encre. Et 
GALLÆPFEL-FLIEGE, (Galläpfelfliege ) 'voy. 
+: GALL-INSECT. | 
GALLE, (Galle) (die) gen. der-, /. pl. La bi- 
le, l'une des humeurs du corps humain dont la 
Jécrétion Je fait dans le foie. It. le fiel, liqueur 
jaundtre € amère contenue dans un petit réjer- 
© voir des animaux, qui ef attaché au foie. Die 
Ochfengalle ; Pamer de bœuf. Die Galle von 
einem Hechte, Karpfen &c.; lamer d'un bro- 
chet, d'une carpe. On dit flgur. Keine Galle 
haben ; n'avoir point de fiel, n'avoir point de 


rejlentiment, point d’efprit de vengeance. Gift 


und Galle fpeien ; décharger Ja Lile, vomir fon 
fiel contre ge un. Die Galle lauft ihm über; 
Ja bile fec 
viel Galle in diefer Schrift; # ya bien du fiel 
dans cet écrit. Die Ergiefsung, das Ueber- 
laufen der Galle; le dégorgement de bile. 

Die Galle, gen. der-, pl. die-n; (T. de 


manège) Le capelet, enflure qui vient au train“ 


de derrière du cheval à Vexiremite du jarret. 

On appelle aufi Galle, barbes, barbillons, en- 

flure qui viens à la partie infericure de la lan- 

e dun cheval. it. Galle la molette, maladie 

s cheveaux , la quelle confifte en une tumeur 

” molle €ÿ indolente dans Jon principe mais düre 
€ fenfible dans la fuite. : 

On appelle auffi Galle, la gerçure d'où écoule 

la poix réfine. it. Gallen, chambres dans l'inté- 


- fignifie une ne d’allèe longue 
€ 


GAL, 
Das Gallenfieber, (Gaïenfieber) Za fièure 


bilieufe. 

Der Gallengang, (Gallengang) (7. d Anat. 
Ze canal chodolique. it. Gallengänge; couloirs 
la bile, conduits cyfihépatiques, D ès biliaires, 

Gallengefüfs , (Gallengefäf) voy. Gallen- 
gang. 

Die Gallenkolik, (Gallenfolit) La colique bi- 
lieufe , colera- morbus. 

Gallenkrankheit, (Galfenfranfpeit) voy. Gal- 
lenfuckt. 

Gallenkraut, (Gallenfrauf) vay. Galbanum. 

Gallenpulver , (Öallenpulver) voy. Jalappe. \ 

Der Gallenftein, (Öallenftein) La pierre de fiel, 

Die Gallenfucht, (Gallenfucht) ou Gallfucht ; 
Le coléra-morbus, maladie qui vient d'un pan- 
chement de bile 2 Gallenfüchtig, 0% Gall- 
füchig ; adj. & adı. bilieux, (figur.) Mür- 
rifch, verdricfslich ; atrabilaire, bilieux, nd 
lancolique; chagrin, trifle. 


auffe; il fe met en colère. Es it GALLEKIE, (Gallerie) (die) gen: der-, pl. dies 


n; Mot reçu du françois. kin langer Gang; 
la galerie en bâtiment Mende pi 
longue que large, où l'on peut je promener. 
Gallerie Je prend quelquefois pour Corridor ou 
allée qui Jert à la communication des aparte- 
ments & a les dégager. On appelle dans un 
vaijleau die Gallerie, la galerie, cette pièce du 
vaijeau qui efl autour de la poupe € qui ejt dé- 
couverte: it. dans une Jalle de jpeßlacie Gallerie 

& couverte d'où 
bon regarde le feltacle. On dit aufi: die Gal- 
lerie, pour dire ceux qui font dans le galerie. 
Diefer Schaufpieler gefallt der Gallerie gar fehr ; 
la galerie aime beaucoup cet Aleur. voy. 


rieur du canon. it. Eine Waflergalle; un faux- GALLERTE, (Gallerte) (die) gen. der-, f. pl 


arc-en- ciel. it. Die Waflergalle, Ackergalle ; 
la fondrière, terrain marécageux Jous lequel les 
eaux croupiflent faute d'écoulement. Glasgalle ; 
baxonge, Juif, écume ; fiel de verre. Die Stein- 


_ galle; la moiteur de pierre. Galle (en T. de 


chaje) la queue d'un bête. 


GALLEN, (gallen) v. a. Ich galle-gallte, i. h. 
egallet € T. ae Préparer avec des noix 


; galles. it. Die Galle ausnéhmen, einen Fifch . 


alien; öter l'amer d'u poiflon. it. Gallen; v. 
ECT. de hafe) sen rate 


ten; pifer,, uriner. 


lert, 
GALLIEN, (Gallien) Les Gaules. 


La gelée, m de viande congelé € darifid. Gal» 
lerte ou Sülze von Schweinefüfsen; bas de 
Joie. En T. de botan. on appelle Gallerte, ia 
moujle membraneufe fugitive, le nofloc. it. Gal- 
elée de mer. voy. Seegallert. 

Das nieder- 
ländifche flanderifche Gallien ; {a Gaule Belgi- 
gai la Gaule de Flandre. Das narbonnefifcte 
Gallien; la Gaule Narbonnoife. Ein Gallier, 


- it. gallifch; gaulois. Die gallifche Sprache; /6 
er laffen, feuch- ce 


LLIG, (gällig) adj. & adv. (peu uf.) Hart, 
feft ; dur. 


GELLEN, (gällen) v. n. Ich ale: i. 
h. gegället; fchallen, einen Schall von fich 
ben; Retenir, réfonner, rendre un fon. Die 
bren gällen ihm; les oreilles lui cornent. 
GALLEN-ADER, ee (die) gen. der-, 
I. die-n; veine cyfiique. 
LS Gallenbitter, (gallenbitter) adj. & adv. Amer 
comme fiel, comme Vabfinthe. 
- Die Gallenblafe , (GalenPlafe) La vefie, vé- 
"finde de fiel, follicule. EF 


; dur. 
GALL-INSECT , (Gañinfect) (das) gen. des-es, 
GE die-e; Le gallinfeite. 

LLION, (Galion (das) gen. des-es, pl. 
die-e; Le cap, l'éperon, la poulaine, le-nez dus 
navire. 

GALLIONE, (die) gen. der-, pl. die-n; Le gal- 
lion, efpèce de grand uaifleau, qu'on emploie 
a faire le voyage d'Efpagne aux Indes occiden- 
tales. Der Gallionift; le galionifle, qui ef in- 
terefé au commerce des Indes one 


GAL. 


“GALLIOTE, (Galliote) (die) gen. der-, pl. 


- va d rames ES à voiles. 
> te; une 
_GALLIVATE, (Gaïlivate) (die) gen. der-, pl. 


die-n. La galiote, efpèce de pelit bâtiment 
$ tes. Eine Per tr Le 
aliote à bombes. 


die-n. 


La galivade, grand vaifjeau de guerre 
dans les de nie We & 


"GALL-LOCH, (Gallloch) ow Schall-loch , (das) 


gen. des-es, pl. die-lücher. C'eff ainfi qu'on 


" appelle l'ouverture de clocher ; it. l'abat- vent: 


GA 


MEY, (Gallmep) (der) gen. des-es, /. pl. 
La cadmie, calamine, pierre calaminaire, le 
marcaffin. Der Gallmeyflugs Les fleurs de 


calamñie, 


"GALLOSCHE, (Gaïlofthe) ou Gallufche, (die) 
af der-, pl. die-n. Le fabot 


LLSUCHT, _Gallfucht ) GALLSÜCHTIG, 


. voy. GALLEN-SUCHT, GALLENSUCHTIG. 


GALL-THIER, (Galtbier) voy. GELT. 
“GALLUSCHEL , (Gallufel) voyez MILCH- 


SCHW AMM 


-GALL-WETTE, (Gallivette) v. GALLIVATE. 


GALONE, : Galone) Glas der-, pl. die-n. : 


Eine goldene ou filberne hbrochene Borte; 


le galon. 
-GALOPP, Kopp) (der) gen. des-es, /. pl. 
op 


ee g 
“GALOPPI 
loppirte, i. h. galoppirt, (mot reçu du françois) 


‚la galopade. 
EN, (aalopptren) Ich galoppire - ga- 


aloper , aller au Ca - 
GÂLSE, « älfe) voy. MÜCKE, SCHNAKE. 


“GALSTRI 


(galfirig) adj. Rance. v. RANZIG. 


"GELT, (gült) Unfruchtbar, voy. GELT. 
"GELTE, (Gâlte) voy. GELTE. 


ELTEN. 


A voy. ; 
GAMANDER, :Gamanber) (der) gen. des-s, 


pl. Das Gamanderlein; Nom générique de 
quelques plantes. Edel Gamander; la german- 
drée, petit chêne, chénette. Der wollichte gelbe 
Gamander; la germandrée en arbre. Der Waf- 
fergamander Lachenknoblauch ; la germandrée 
d'eau, le chamarras, le vrai Scordium. Der 
federartige Traubengamander , das Schlag- 
kraut; fivette, Der itachelichte Gamander; 

ermandrée épineufe. 2: 


:GÄMASCHEN, FO nañten) voy. STIEFLET- 


TEN; Gamaches, guötres, 


"GANASSE, : Ganafit) (die) gen. der-, pl. die- 


n. La ganache, la mächoire inférieure du cheval. 


GANDEL-BEERE, (Ganbelbsere) voy. HEIDEL- 
* BEERE, 


CE 


“ défenje mutuelle. 8. les copropriéiaires à titre - 


B . Ei 
GAN-ERBE, (®anerbe) (der) gen. des-n, pl, 


die-n. Der Miterbe, Mitbefitzer; Le cokéri- 
tier. Das Ganerbengericht; le tribunal de zuflice 
en cohéritage. Das Ganerbenhaus, Ganerben- 
fchlofs ; un fort ou château d'afile ou de défen- 


Je mutuelle. Die Ganerbfchaft; le pañte de cer- 


taines familles illufires pour la Jucelion & leur 


adj. 
"GANG, 


. Paubin. 
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‘commun. Ganerbfchaftlich, gerheinfchaftlich ; 
dj. €? adv. commun, en comnun. 

(Bang) (der) gen. des-es, pl. ‘die- 
Gänge; L'affion d'aller, le pas. Ein ftarker, 
langfamer Gang; un grand pas, pas lent. Ihr 
werdet einen vergeblichen Gang thun; vous 
perdrez vos pas. Um etwas viel Gänge thun; 
faire bien des pas pour qq. ch. Einem vie 
Gänge und Wege machen; faire bien prome- 
ner qq. un. : 

Gang; la façon de marcher, l'allure, démar- 
che. Einen an feinem Gange kennen ; comnof- 
tre ne a fon allure, à fa démarche, à Jon 
marcher. Einen fchonen anftändigen Gang 
haben; avoir une belle démarche, porter bien 
Jon bois. Einen gefchwinden Gang haben; 
aller grand erre, belle erre. Ein majeftäti- 
fcher, gezierter, gezwungner Gang ; une dé- 
marche majeflueufe, gende &c. 

Gang eines Pferdes; le train, Pallure. Die- 
fes Pferd hat einen guten Gang; ce cheval a 
un bon train; a bon pas, a les allures belles. 
Gang, den ein Pferd auf der Reitfchule ge- 
lernt; le pas averti. Gebrochner Gang, der 
kein rechter Pafs und kein rechter Galopp ift; 
Verdorbner Gang, Zichack ; l'extre- 
pas, traquenard. Gang den ein Pferd auf ei- 
ner gewiffen Linie thun mufs; {a paflade. Lin 
a aus dem Gange biingen; detraquer un 
cheval. " 

Gang zu etwas, Durchgang ; le pajlage, 
ke Ka par où l'on pale. En langer gl se 
einem Haufe, Schiffe, Ballhaufe, einer Kir- 
che, it. Gang über einen Stadtgraben, den 
Minirer. zu decken, it. unter der Erde zu einer 
Pulvermine ; la galerie. Der Gang unten’ im 
Schiff; ls galerie de fond de cale. Gang unten 
im Schiffe vom Hintertheil zum Vordertheile 
zu kommen ; Paccourfie, le courfier. Bedeck- 
ter Gang auf grofen Schiffen beym Gefechte; 
la courfere. Ein fchmaler Gang zur Seite in ei- 
nem kleinen Schiffe; la courcive. Gang von 
Brettern, das Ankerfeil drauf hinzuziehen ; 
la trömue. Gang zu den Zimmern im Schif- 
fe; le couloir. Der Gang zu einer Pulvermi- 
ne; le rameau. Ein Ce mit Säulen, - der 
von auflen um ein Gebäude herumgeht ; le 
périptére. Ein bedeckter, mit Säulen geftüz- 
ter Gang in einem Gebäude ; le périfiile. Gang 
zwifchen Säulen und einer Mauer; le péridro- 
me. Ein gewölbter Gang; une galerie voûtée. 
Ein Gang auf Säulen; un porche, un porti- 

kin unterirrdifchertGang ; un age 
tique Ein bedeckter -Gang am ox im « 
haufe; le dedans. Gang, die Wohnzim- 
mer fondert; le dégagement. Ein Zimmer mit 


- einem bequèmen Gange; 1ne chambre dégagée, 


Ein fchmaler Gang zwifchen dem Bette und 
der Mauer oder and; sue ruelle, nt 
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breiten Steinen on ia ng Gangauf Sen 
um trottoir à. Mar krummer Gang ; 

finuofité. zu einem Gartenban- 
fe; une Ku Gänge, die fich verfchiedent- 
BD kreuzen ; des araignées. Ein vertiefter 


Er einem trocknen ee einer Fi une 
QurpmB; um coffre. Der enge 

= rl Trompete ou Blas-Mefchinet 

l'étranguillon. lurch den Pferdeftall hin- 

ter den Pferden; fc e. Ein Se 
an den Feftungswerken ; le glacis. 


bedeckter Gang, wo man etwas feil hat; une 


halle. Ein Gang ohne Dach ; un hypetre. Ein . 


Gang und Bahn in einem Holze ; une route. 
On appelle auffi Gang , corridor, une allée qui 
Jert à la ge "des appartements € à Les 
; l'allée, paflage entre deux 
ion. 
erg a a Anger In 
en lon 


r e promener, 


en bedeckter Gang; . berceau. Ein 
pis ng unter der Erde, it. Gruft; une allée, 
. Ein herein Der un canal, conduit. 
ge Wafler durch einen en: » leiten; 


conduire l'eau unterirdifcher 
Gang; un pe ir Tue veis 


Gang vom Waf- 
fer und Erz unter der Erde ; une veine. Der 
Harngang ; Le conduit de l'urine, Die Speichel- 

ge; les conduits de la Jalive. Der à innere 
Fe Gang in den Ohren; Is labyrinthe. 
Gang, Ader in Pal Po le rameau; la 
weine de wu eg ge Flötze; cha/- 
ge eh g in einer Schiefergru- 


pen, In Steinbrüchen ; ia 
An, Je dit encore d'un nombre de plats 
qu'on fert à 
mms; 


la fois fur table & que l'on bte de 


le Jervice. Eine Mahlzeit von drei Gän- . 


de trois fervices. Der erfte Gang; 
Er emirdes de table. er 2 


Pré Gang auftra- 
are Rs CT Kl) par Zwei 
drei gsi un; faire is affa: fe 

vn dit auf: ? Einen 


trois ri a ifes. 5 
a ehe thun; 5 
faire un tour quelque habe heute ei- 
nen weiten 


ho; ee 
jourd' #t. er Sache ihren Gang, 
ji Lauf laffen; ae l'affaire aller fon train. 
Etwas in Gang bringen ; iner : donner le 
wiegen, La vogue; meître on train, en vois, don- 


mouvement à TS ch. bu ge feyn; 
wu bon. Di Die Sache ift a es ra wi 
ee le trottoir. Seinen Gang fo: 


ler fon train, Jon chemin. DieAerz, 
res hr ee on bezahlen; les méde- 
Eins fe font bien payer dé leurs viftes. Geh dei- 
nen Gang! vate 
de devant moi! Ihr wiflet ja alle Gänge und 
Schliche ; vous favez toutes Its rubriques. 


mit Laub . 


I retire-toi ! Jors dic, - 


GAN. 


Gang einer Mühle ; la roue, le rouage , les 
meule. Ein Mühle mit foviel en; un mol- 
lin d tant de meules. Gan Prés de Tier er.) 
la Er branche. Eio Balber 

len ge am D DieG 

oici les mots compo/és avec 
art; (TZ de de Mine) La angue, roche D 
ua un minéral ejt ; i. la lifière, far 


Das Gangerz, (Gang) Le mines par cou 
ches, mines di 
(ch, h, où Weich, (Sangfifh, om 


Der Gan, 
Meigfifch) 
TE * (Sanggebirge) Montagne 
à filons, montagne qui contient des mines dile- 
“'Eugiafs ganghatig, (ganghaf, at enge) 
a Some 

ue & adv. Te Mm) P : : 4 

ng! ‘bar. 

„Der Ganghäuer, (Ganghäuer) Un mineur qui 

ite une mine di 


ee De 


Das Gangra en) Une roue qu'on fait 
mouvoir en marc 


„Pie Gau Guns C7 CT. de end ) 
roti &c. en oppofition à des petits, ou pi 
a 2, (gangoc) adv. (T. de Mine) 


on jert les entr 
does, de) vo. Bètwoche. 
oc) Gangtvo 
GANGE „gene 2. gan, ee & ee 
quenté. Geb be. G 


barer Mahl 
va. Die Gengbarkeit des G Æ 
rent. Gangbarkeit der Wären, Hanfger Ver- 
derfelben ; le débit, la défaite, vente. 
GANGE, (gänge) adj. & adv. (pop.) Gänge 
und gebe; Reçu, qui a cours, qui efl de mije. 
Nicht mehr gänge mieux gangbar feyns wre 
lus mettable. (En T. de Chafe) Ein ganger 
zn ein ee fiüchtiger Hund, un chies 
GANGEL SANS, (Gun sr (das) gen. des- 
GENEELN, Gén) & de eh gangel 
ngeln) v. a. Ich gängele - 
te, i. h. gegängelt. Gehen lehren; 4; 
‘ges mes d'un enfant, le conduire, us | 


GANCEL WAGEN, ( Imagen) (di 
des-s, pl. die-; ee ns ae nie 


GÄRGEL, ( les ae ends à marcher. 
(Sänger) (der) gm En des- 5 n die-. 


gehe: ; Sen va à picd. 
Lan er Es, fantajin, es à pa 


GAN. 


Koftgänger; un pefonnaire. Ein Pafsgänger ; 
a ee 'ambie ou le pas, Lo 4 


ENcIG, (gängig) adj. & adv. Was da gehet; 

. Cequiva. Ondit en T. de Chajle: Einen Leit- 
hund gängig machen; dreffer un limier. 

GENGLEIN, (Gänglein) (das) gen. des-s, pl 
die-; Une court ni IE 

GANKER, (Ganfer) voy. SPINNE. 

GANS, (Gang) (die) gen. der-, pl.die - Gänfe; 
L'oie Die zahme Gans, Hausgans; foie pri- 
vo où domeftique. Eine wilde Gans; une gi 
Jauvage. Eine fette Gans; uns où grajfe. Gä 
balten; nourrir des oies. ' Gänfe mèften; en- 
graiffer des oies. Eine junge Gans, ein Gäns- 
chen; un oifon. Eine fette, gebratene, gefüll- 
te Gans; un oi/on gras, rôti, farci. 

On appelle figur. Gans, dummer Menfch; un 
idiot, à qui on fait faire tout ce qu'on veut; un 
oifon, oifon bridé, niais, bête, frans oifon. Sie 
ift eine dumme Gans; c'eff une buche. Eine 
Gans flög übern Rhein, eine Gans kam wie- 
der heim; (prov.) qui fou va à Rome, fou en 
revient, ä 

Dans quelques Provinces on appelle eine Gans, 
une javelle ou plufieurs poignées de blé Jiié. 

Dans les forges on appelle Gans, la gueu/e, 
une pièce de fer fondu qui n'efi point encore pu- 


rifié. , 
GÆNSE-ÀR, (Gänfeaar) (der) gen. des-en, pl. 
die-en. Der Gänfeadler; milan. 
Das Gänfeauge, (Gänfeauge) ( T. d'Imprim.) 
Les guillemets, onglets. 
Die Gänfebake, (Gdänfebate) C’ef ainfi qu'on 
appelle dans quelques Provinces la moitié d’ois 


mée. 

Der Gänfebauch, (Gänfebauch) (7: de cuil.) 
Un oifon habité. On appelle auli figur. Ganfe- 
bauch; un ventre aplatı. 

Der Gänfebaum, ( Gänfebaum) Ze plane, 
arbre autrement appellé plantane. 

Die Gänfeblume, (Gänfeblume) La pd 
rette, petite marguerite, bellis, l'œil de bœuf. 

Die Ganfediftel, (Gänfebiftel) Le laiteron, 
palais de lièvre, re de plante laitcue. 

Die Gänfedreckfarbe, (@dnfebrecfarbe) Ze 


Fe 5 
Die Ganfefèder, (Gänfefeber) der Gänfekiel; 


merde d’oie. 

La plume d'oie. 
Gänfefett, (Gänfefett . Ganfefchmalz, 
Die Gänfefliege, (Gänfeflige) Petite cjpèce 


de haneton. 

Der Gänfefüfs, (@änfefuf) La patte dois. 
It. Ganfefüs, /. pl. patte d'oie, pu qui croit 
le long des vieilles murailles. On appelle auf 
Sr fser, Traminer ; une forte de vigne or 

mare. » 

Ganfegarbe, (Gänfegarbe) voy. Gänferich, 

Tou, L 
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Das Gänfegekröfe,, ( Gänfegefrdfe) CT. de 
cuif.) La petite oie, ten BT 
Gänfehabicht, ( &änfehabicht) voy. Ganfeir. 
en SORA) La peau d’oie. On 
pl ur. Ganfehaut ; peau de pouls, la peau 
ZM ro de Pas BES 
Der Gänfehirt, ( Gänfehirt) Le pâtre d’oies, 
Gänfekiel, (Gänfefiel) voy. Gänfefeder. 
Gänfeklein, (Gänfeflein) voy. Gänfegekröfe, 
Gänfekobl, (Gänfefohl) voy. Ganfediftel. 
Gänfeköthig, (gänferöthig) adj. & adv. (T. 
de Mine) Gänfekdthiges ; Mine d'argent 
molle jaundtre; it. mine d'argent molle de di. 
en en où are Fr 
as Gänfekraut, (Gänfefraut) Nom générique 
de plufieurs plantes, die rt 5 pague- 
rette. Das Silberblatt; Pargentine. Siebenfin- 
gerkraut; la on Lors rouge de marais. Kan- 
nenkraut ; queue de cheval, préle. 
Das Gänfeküchlein, (Gänfefücplein) L'oifos, 


oyon. 
Die Gänfelaus, (Gänfelaus) Le pou d’oie. 
Der Gänfelöffel, (Gänfelöffel) L'inffrument 4 
tirer le fable ou le gravier de la u 
Gänfemalve, (Gdänfemalve) v. Gänfepappel, 
Die Gänfemufchel, (Gänfemufchel ) Z con- 
que anatifère de la plus petite efpèce. 
Die Gänfepappel, (Gänfepappel) La priite 


mauve. 
Gänfepfeffer, (Gänfepfeffer) v. Gänfegekröfe, 
Der anferich, HUE] (der) 2 den 
es, pl. die-e. Der Ganfer, Ganfert; Le jars, 
le mêle d'une oie. It. Gänferich, nom de quelques 
lantes; l'argentine. Güldengänferich; pied de 
+ lion. Fünffingerkraut; quintefeuille commune. 
Das Ganfefchmalz, (nf tbmals) La graiffe 
doie, Er 
Gänfefchwarz, (Gänfefchtwarz) voy. Gänfege- 


krôfe. 
Das Gänfefpiel, (Gänfefpiel) Le jeu de Poie, 
Der Gänfewein, (Gänfewein) Col amf quon 
appelle en badinant, L'eau. Er trinkt nichts 
Gänfewein; à ne boit que de beau, 
‘ Der Gänfez&hend , ( Sänfeiehend) La dims 
oies. 
Ganstaucher , Sanstaucher) voy. Sérabe. 


GANT, (Gant) (die) gen. der-, pl. die+en, 
Die Veritei 


Vertteigerung; Lencan, l'enchére, In df- 
fentlicier Gant verkaufen; vendre d l'encan, 
Das Gantbuch; le ns la He des chofes 
nen as Ganthaus; /a mai- 
[om où fe fait l'encan. Der Gantmeifter; le ju- 
ré prifeur. Das Gantrecht; le droit de l'encan, 
Die Gantftube; {a chambre de l'encan. 


Ne: (ganten) v. &. Ich gante- gantete, 1, 


. gegantet. Verganten, verauétioniren; Yen 
dre à l'mcan, à Pmchère ‚au plus offrant, pub- 
liquement. 


Naau Des 





GAN. 
Der Ganten, (Ganten) Der Pranger; Le 


- carcan. 

GANZ, (ganz) adj. & adv. Tout. Die ganze 
Welt; tout le monde. Das ganze Jahr; toute 
l'année. Den ganzen Tag; tout le je tout le 
long du jour. Die ganze Gefellfchait gieng aus- 
einander; toute la compagnie fe Jépara. Von 
ganzem Herzen; de tout mon cœur. Mit gan- 
zem Fleifs; avec toute la diligence poffible. Aus 
feinem ganzen Vermögen; de toutes fes forces. 
Ich bin ganz allein dort gewèfen; J'y ai été 
tout Jeul. 

It. Ganz, gänzlich; total. 
me belauft fich fo hoch; Ir total, la fomme to- 
tale monte d tant. It. Gänzlich, völlig; entier, 
tout entier. Er hat eine ganze Stunde gefpielt; 
il a joue une heure entière. Eine gänzliche Nie- 
derlage; une défaite totale, entière. Im Gan- 
zen; en entier. Vollftändig; entier, complet, 
accompli. Ein ganzes Jahr; un an entier. Zwei 
ganzer Jahre; deux ans tout entiers. Eine gan- 
ze Stunde, eine ganze Woche, ein ganzer 
Monat; une heure, femaine entière, un mois en- 
tier. Eine ganze Elle, ein ganzes Pfund; une 
aune, livre entière. Ein ganzes Brod; un pain 
entier. 

Ganz, voll, angefüllt; plein. Vollig; com- 
plet. Vollkommen; parfait, achevé, accompli. 

‚Allgemein ; univerfel. Das war das ganze Trak- 
tament; il. n’y avoit que cela pour tout feflin. 
It. Ganz, unverderbt, unverlezt; incorrom 
Aus einem Stück, ohne Zufaz; Jolide. Un- 
zertheilt; indivis. Ganzer Pfeffer, noch nicht 
zerftofen ; poivre en grains. 

Ganz machen, vollenden; achever. It. &r- 
fetzen, was fèhlet; completter, rendre complet. 
It. Ausbeflern; refaire, raccommoder. It. Flik- 
ken; rapetajer. 

Ganz, (gang) adv. gänzlich; tout, tout à fait, 
entièrement, totalement. Ganz neu; tout neuf. 
Ganz allein; tout feul. Ganz austrinken; boi- 
re tout. Ganz verändert, verdorben; changé, 
gâté tout à fait. Sich dem Studiren ganz er- 

ben; s'appliquer entièrement aux études. Ich 

in gänzlich 'eurer Meinung ; je fuis entiere- 
ment de votre fentiment. Ich lèbe der gänzli- 
chen Hofnung; j'e/père certainement. Die Sa- 
che ift ganz und gar verloren; l'affaire eff to- 
perdus. Ganz, vollkommen; parfai- 

tement. Ganz, unzertheilt; par indivis. Ganz, 
durchaus; ab/olument. Ganz, ohne Ausnahme; 
Jans vefiriilion, Jans réferve. Ganz, vollig, 
reichlich; pleinement. Ganz, in allen; en tout 
& par tout, à pur & dphin. Ganz, von ei- 
nem Ende zum andern; de bout en bout, d’un 
bout à l'autre, de la téte jusqu'aux pieds. Ganz, 
nach der Lange; tout du long. Ganz und gar 
nicht; ee ré du tout, nullement, au- 
cumement, en nulle façon, en façon du monde, 
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en aucune manière, en façon ie 6 e. Er 
wird euch ganz und gar nicht bezahlen; # 
vous payera par deffus l'épaule. Ganz und gar 
nichts; rien du tout, ab/olument rien. 
GANZE, (Ganze) (das) gen. des-n, [.pl. Le 
tout, le total; la totalité. Ein Ganzes, deflen 
Theile zufammen hangen; le continu, une quà 
tité continue. Das Ganze, in Gebäuden, Gemäl- 
den; l’enfemble, le tout enfemble. Das ganze 
Vermögen, Verlaffenfchaft; la majle. Das Gan- 
ze; (T.d’Arithm.) l'entier. Ein Ganzes trin- 
ken; boire uns rafade. Ein Ganzes aus der 
machen; expédier, vuider, terminer une 


fer: à 
GANZ-HÜFNER, (Gangbüfngr) (der) gen. des - 
5, pl. die-; C’eft ainfi qu'on appelle en quelques 
provinces un paijan, qui @ trente a de terre. 
GÆNZLICH, (gänjlidy) voy. GANZ, 
GANZ-LÖHNER , (Sanzlöhner) (der). gen. des - 
8, pl. die-; C'eff ainfi qu'on appelle en Autri- 
che, un manant obligé de fournir quatre chevaux 
de charroi. Der Ganzpacht; la ferme, à plei- 
ne jouijlance. 
GANZ-V OGEL, (Gangvogel) v. Grammetsvogel. 
GAR, (gar) adj. & adv. Zubereitet, fertig; (en 
T. de cuifine) Cuit, rôti, tendre, affez cuit, 
Das Fleifch ift gär; la viande efl cuite. Der 
Fifch ift nicht recht gâr; le poiffon n'efi pas 
bien cuit. Diefes ift nur halb gâr; cette viande 
a qu'etourdie, elle n’efl cuite qu'à demi. It. 
Gär; purgé, purifié, fe dit des mines. It. Gär; 
corroyé, tanné, confit, crépi. Felle, Häute gär 
machen; (en T. detann.) tanner, corroyer; (en, 
T. de mégif. & pellet.) confire. Eine Ochfen- 
haut gär machen, ihr die lezte Gäre geben; 
appointer un bœuf. Das Gärmachen deal ddene: 
corroi. Lohgär gemachte Felle; ba/anes. 
Weifsgär machcn; pafler en bianc. Ein Weifs- 
u Fell; une peau de mégie, pajlde en mégie. 
eifsgäres, dänifches Leder; Lx canepin, cuir 
de poule. Voici les mots compofés avec Gär: 
ie Gärarbeit, (Gararbeit) (T. de forg.) 


Eos 
er Gärbottich, (Garbottid) La cuve guil- 


ire. 

Der Gärbräter, ( Garbräter) voy. Gârkoch, 

Der Gärbruch, (Garbrudy) (T. de fonder.) 
gan dans le cuivre qui entre eu fufion. 

Die Gärbrühe, (Garbrübe) (7. de mégifl.) 
L'étoffe, le jus de tannée. 

Das Gäreifen, (Gareifen) Verge de fer qu'on 
plonge de temps en temps dans ans en für 


ion. 
Das Gärerz , (Garerz) La mine grillée. 
Das Gärfafs, (Garfaf) La pafoire, cuve à 
pag, anis de mitgifiers. 
ärfeuer, (Garfeuer) (7. de forg.) Le 
feu de grillage, ; Di 
le 


GAR. 


Die Gärkammer, (Garfammer) voyez Gär- 


be. 
Der Gârkoch, (Garfoch) Le charcutier, gar- 
gottier , rötiffeur,, cabaretier. 
- Der Gärkönig, (Garfônig) C'ef ainfi qu'on 
appelle dans les fonderies le cuivre qu'on tient 
en ic jusqu'à ce qu'il “En parfaitement pur. 
ie Gärkrätze, (Garfräge) Les Jcories de 


cuivre. 

Die Gärküche, (Garfüche) La charcuterie, 
gargotte, rétifferie. R 
i Gärkupfer, (Garfupfer) Le cuivre de ro- 
Jette, cuivre er 

Das Gärleder, (Garleder) La peau de mégie, 
pale en mégie. - 

er Gärmacher, (Garmacher) L'ouvrier qui 

épure, Kb purifie le cuivre. 

Die Gärmilch, (Garmilch) C'ef ainfi qu'on 
Aie dans quelques provinces le lait caillé,. con- 

nfé, corrompu, coagulé, grumeleux. 

Der Gârofen, (Garofen) Ze bafin de ré- 


ception, 
en ro (Garpfanne) La poile, le 
Die Gârprobe, (Garprobe) L'efsi, pour voir 


combien la mine contient de cuivre pur. 
Das Gärfalz , (Garfals) Du Jel bien cuit. 


. 


Die Gärfcheibe, (Garfiheibe) (T. de Mine) 


‚Uns lame de cuivre. 
+ Die Gärfchlacken, (Garfclagen) Les fcories 
du cuivre purifié. : 

Die Gärfpäne, (Garfpäne) Les parcelles de 
cuivre. 

GÄR, (gar) adv. Bien, fort, trös, beaucoup, a/- 
Jez. Gär zu fehr, übermäfsig; extrömement, 
exceffivement, exorbitamment. Gär, ganz, gänz- 
lich; tout, tout à fait, entièrement. Gär we- 


nig; bien peu. Einen gär verlaffen; abandon- . 


ner qq. un entièrement. Die Sache ift gâr ver- 
loren; l'affaire efl tout d fait perdue. Gär an- 
derit; tout autrement. Nicht fo gâr; pas tout 
à fait. Gâr leicht; Jans difficulté, Gâr zu viel; 
‚trop. Gär zu lange; trop long temps. Gär zu 
lang, kurz, warm, kalt; irop long, court, chaud, 
froid. Ich kenne ihn nur gär zu wohl; je ne 
le connois que trop. So gâr; méme, fi, auf. 
Gär nicht; point du tout, nullement, ni de près 
ni de loin. Ich werde gâr nicht kommen; je 
ne viendrai point du tout. Ich bin gâr nicht 
der Meinung; je ne Juis nullement de cet avis. 
Gär nichts; rien du tout, abfolument rien. Ich 
dachte gär; pourquoi pas! 
GÄRAUS, (Garaus) (das) gen. des-, f pl. 
dernier coup, la ruine. 
aus; je Juis perdu. Das (iäraus mit einem 
fpielen, ihm das Gäraus machen, ruiner, per- 
dre entièrement qq. un, lui porter les derniers 
coups, achever de le perdre ou ruiner, 


it mit mir gär-, 
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GARBE, (Garbe) (die) gen. der-, pl. die-n; 


La gebe. Eine kleine Garbe; un gerbillon. 
Ein Haufen von zehn Garben; un dizeau. Drei 
EE Garben; un tréfeau. Eine 
halb ansgedrofchene Garbe zum Futter fürs 
Vieh; une gerbée. In Garben binden; gerber, 
lier en gerbes. Garben auffetzen ; engerber. It. 
Garbe; (T. d'artific.) une gerbe de feu. It. Gar- 
be; le carvi, (plante.) Schafgarbe; mille-feuille, 
Garbenband; le lien, corde de paille pour lier 
les gerbes. Der Garbenbinder; le lieur, lieur de 
erbes. Garbenkrähe, voy. Blaukrähe, Garben- 
raut; millefeuille, herbe au charpentier, herbe 
pour la coupure. Der Garbenzehend; le cham- 
part, terrage, droit que les Seigneurs de fief ont 
en quelques lieux, lever une certaine quan- 
ps de gerbes fur les terres qui font en leur 
cenfive. 
GENDEEDEN, ( Gärbeeifen) voy. FALZ-EI- 
EN. 
GÆRBE-HAUS, ( Gärbehaus . GÆRBE- 
REI, ou plutôt CARBER, ou 
GÆRBE-KAMMER, (Gdrbefammer) (die) gen. 
der-, pl. die-n; C’ef ainfi qu'on appelle Far 
quelques provinces la Jacriflie, le vefhaire. 
GÆRBELIREN, (gärbeliren) v. a. Ich gärbelire» 
ärbelirte, i. h. gärbeliret ; ( T. de Min.) Broyer, 
ur: kerafer be minerai. . 
G/ERBE-MÜHLE, (Gärbemüple) (die) gen. der-, 
pl. die-n; Un moulin à écojfer. 
GARBEN, (garben) v. a. Ich garbe-garbte, i. 
h. gegarbet; (T. de boulang.) Rendre de cou 
leur brune. 
ÆRBEN , (gdrben) v. a. Ich gärbe - garbte, i. 
h. gegärbet; Tanner, corroyer, couroyer, af= 
alter des peaux, pajler des peaux. Weifsgär- 
n5 vajır en mögie. Eine Ochfenhaut gàr- 
ben; fanner, corroyer un cuir de bœuf. 
melfelle gärben; pafler des peaux de mouton, 
On dit figur. Einen gärben, die Haut gärben, 
ihn durchprügeln; Jouetter,, étriller, roffer gg. 
un d'importance. Gürben, fignifie aufh (en fi 
d'Art.) brunir, polir le métal. Den Stahl gär- 
ben; afiner l'acier. Dans quelques Provinces 
on dit auffi: Den Spelz gärben; écoffer l'épeau- 
tre. Das Gärben des Lèders; Ile corroi. 


G 


GÆRBER, (Gürber) (der). gen. des-s, 


). die-3 
corroyeur, couroyeur. Rothgärber, Toh, _ 
ber; tanneur. Weilsgärber; mögifier. Der Gar- 
berbaum; l'arbre à tanner les Êkrs. Die Gär- 
berei; la tannerie. Die Gärbergrube; la tanne- 
rie, le coudroir; it. l'enchaux, enchaujfumoir. 
Die Gärberlohe; le tan. Grobe Gärberlohe; 
duregros. Das Gärbermefser; coupe-queue, Der 
Gärberftahl ; le poliffoir, riflard, brunijfoir, lif- 
Joir de fer. Der Garberftrauch; le rédoul, row 
dou, herbe aux tanneurs. Die Gärberwolle z 
les avalies. Die Garbeftube; l'étuve, 
Nnnna 
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GÆRB-STAHL b 5 
ST » (Särbftahl) voyez GÆRBER-. 


GARE, (Gare) (die) gen. der-, /.pl. L'état d’u- 
ne chofe allez cuite; it. le ER as e, con- 
fit. On appelle auffi die Gare; l'amélioration 
des terres en les ramendant ; it. le fumier, l'en- 
pe „Dans les fonderies on appelle die Gare; 
a purification du cuivre. On appelle dans les 
brafferies die Obergare, Untergare; la levure, 
le guillage de bière. 

GÆREN, (gären) v. n. irr. Ich gäre, du gärit, 
ou gierlt, er gärt ou giert, wir gären &c. imp. 
ich gör, be dre, parf. i. h. gegoren; Fer- 
menter. Der Wein fängt an zu gären; le vin 
commence à bouillir. 

GARDIAN, (Gardian) (der) gen. des-s, pl. 
die-e, os Guardian; Le gardien, le Supérieur 
d'un couvent de Religieux : St. François. 

GARDINE, (Gardine) voy, VORHANG; Le ri- 
deau. Der Gardinenring; Panneau. Die Gardi- 
nenftarge; la verge de fer, tringle. 

GARDSEER-OL, (Gardfeeröf) (das) gen. des- 
es, /. pl. L'huile d'olive la plus fine. 

GARDE, (Garde) (die) gen. der-, pl. die-n; 


Mot reçu du françois ; la garde, hommes armés de- 


inés pour faire la garde auprès d'un Prince. 

Gr Garde zu Fôfs; les gardes à pied. Der 
Gardereiter; le gendarme. 

GARDEROBE, (Garberobe) v. KLEIDER-ZIM- 
MER; La garde-robe. 

GARGEL, (Gargel) (die) gen. der-, pl. die - 
n; Le jable, rainure dans laquelle entre le fond 
du tonneau. 


, panneau, épervier, traîneau, carret, ton- 
nelle, tiraffe, pour prendre du poiflon, des oi- 
Jeaux &c. Ein Steckgarn; un allier. Garn zu 
Hirfchen, Rehgn; des bricoles. Garn zum Ka- 
ninichenfange®” is mer Ein Wachtelgarn ; 
une poche, pochette. Ein Fifchergarn mit grofen 
Mafchen ; les folles. Ein vierektes Garn; une 
étiquette, un étriquet. Garn zum Héringsfange; 
les aplets. Garn zu grofen Fifchen; une com- 
brière. Das Garn auswerfen, ziehen ; jeter, ti- 
rer le filet. Garn auf die Vögel ftellen; tendre 
des reis aux oijeaux. Garn itellen; tendre le 
panneau, Ins Garn, fallen; Äre pris dans lefpan- 
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neau, donner dans les filets, dans le panneau. 
On dit Figur. Einen im Garn haben; avoir 
gg. un dans Jes filéts. Nun habe ich fie 
im Garn, nup ift der Vogel gefangen; la be- 
cafe eß bridée. Man hat ihn im Garn; on le 
tient. Der Fuchs kommt nur einmal ins Garn, 
lafst fich nicht zweimal fangen; #n bon renard 
n'efi pas pris deux fois à un méme pilge, un 
vieuk renard ne Je laiffe pas prendre aifément. 
Er if fchon vor dem Garn gewefen; 1! efl fin 
comme un renard, il a le nez fin. Einen in 
fein Garn ziehen; y qq. un dans fes fi- 
lets. On Bu auffi Garn, bonnet, la partie m- 
térieure de rend des animaux ruminants. 
Das Garnäfchern, ( Garnäfchern) Le dert 
ment, aËion de débouillir, le fil de lin. 5 
Der Garnbaum, (Garnbaum) (T. de Tier.) 
Le dechargeoir,, lifjeron, la grande ee 
Die Garngabel, (Garngabel) (T. fe) 


Le pieu fourchn. à 
Der sarnbafpel, (Garmbafpel) Le dévidoir. 
Der Garnklotz, (Garntlog) Le billot, uflen- 

file de chandeliers. 

Der Garnknauel, (Garnfnauel) Um peloton 
de fit. Einen Garnknauel wickeln; dévider du 
fl er peloton, pelotonner. 

. ie Garnleute, (Gatnleute) Les aides p#- 

€ 


eurs. 
Die Garnmafche, (Garnmafche) La maille. .. 
Der Garnmeilter, ( Garnmeifter) Le pécheur. 
Die Garnreufe, (Garnreufe) La bire, bure. 
Der Garnfack, (Garnfad‘) Garnfchlauch; Us 
"Die Garnfpule, (Garnfpule) La fée, Jeponle. 
ie Garnfpule, (Garnfpule À 
Die Garnftange, NE voy. Garngabel. 
Der Garnftock, (Garnftof ) Ze trafifoir, 
uftenfile de l'ouvrier en Joie. 
Der Garnftricker, (Garnftrider) Nezftricker; 


. Le tricoteur de rets. 


Das Garnftück, (Garnflüc) die Garnfirehne; 
Les écheveaux. ; 

Der Garnweber, (Garntveber) Leineweber; 
Le tifferand. f 

Die Garnwinde, (Garntvinde) La tournette 
aux pelotes. 

Der Garnzug, (Garnjug) La j#.ke, le coup 
le filet. 


GARNELE, (Garnele) (die) Garnat; La chevrette, 


civade, crévette, falicot, falicoque, fquile, can- 
cre, chevron, maniquette, grenade, petite crévi- 
che, fauterelle de mer. 

GARNISON , (Garnifon) voy. Befatzung. Der 
Garnifonmedicus ; le médecin de la garnifon. 
Der Garnifonprèdiger; le pafleur de la garnıfon, 
aumönier. 

GARSTIG, (garftig) adj. & adv. Häßlich; Laid, 
vilain, hideux, difforme, méchant. Schmutzig; - 
Jale, Jalope, piètre, mal-propre, Unfauber ; ER 
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tant. Unflätig; /ale, objcene, grus. Fleckigt; 
taché, Verdorben; gätl. Garftig, ftinkend; 
puant, fétide, fort, rance. Ein garftiges Geficht; 


lage. Sehr garftig ausfehen ; étre laid à faire 
JE Das ig x 


lichkeit; la laideur , difformité, 

GÄR-STUCK,, (Garftüct) (das) gen. des-es, pl. 
die-e; (TT. de faline) Une piéce de Jet bien 
cuit, = 


GÆRTE, (Gärte) voy. GERTE. 


GARTEN, (Garten) (der) gen des - sdpl. die - 
Gärten; Le jardin. Ein kleiner Garten, Gärt- 
lein; un jardinet, petit jardin. Einen Garten 
anlögen; drefer un jardin. Ein Obftgarten ; 
un en fruitier, verger. Ein Kraut- oder 
Küchengarten ; un potager. Ein Blumengar- 
ten; jardin d fleure, parterre. Ein botanifcher 
Garten; un jardin botanique. Ein Apothe- 
kergarten; jardin de fimples, des plantes. Ho- 
pfengarten; houblonniere. Luftgarten; jardin 
de plaifance. Würzgarten; jardin de plantes 
aromaliques. Irrgarten; labyrinthe. Ein Wein- 
garten ; une vigne. Ein Kaninichengarten ; 
une garenne. Ein Thiergarten; un parc. Voici 
les mots compofés avec Garten. 


Der Gartenampfer, (Gartenampfer) v. Spinat. 


Die Gartenanemone, (Garfenanemone) L'a- 
némone cultivée. 

Der Gartenapfel, (Gartenapfel) La pomme 
des jardins. 

Gartenäppich, (Gartenäppich) voy. Peterfilie. 

Die Gartenarbeit, (Gartenarbeit) Le jardi- 


nage. : 

Der Gartenbaldrian, (Gartenbaldrian) La va 
lériane des jardins, valériane grande. 

Der Gartenban, (Gartentau) Za culture des 
jardins; it. le jardinage , l'art de la Quintinie. 

Das Gartenbet, (Gartenbeet) La couche, le 
carreau ; quarré; planche; ados, cofliere, pla- 
te- bande. 

Die Gartenbiene, (Gartenbiene) Z’abeille do- 


on 
ie Gartenbirn, (Gartenbirn) La poire des 
jardins. = 
à Die Gartenblume, (Gartenblume) La fleur 
des jardins, fleur cultivée, 

Die Gartenbobne, (Ga’tenbohne) La five de 
marais, : 

Der Gartenbrunnen, (Gartenbrunnen) Ze 
puits des jardins. 
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Das Gartenbuch, (Gartenbud) Le livre de 
Jon 
Die Gartencichorie, (Gartencichorie) La chi- 
corée cultivée. ; 
Die Gartencyprefle, (Gartencypreffe) Za gar- 
de-robe, le cypres des jardins, petit cyprès. 
Gartendiftel, (Gartenbiftel) voy. Artifchocke. 
Garteneppich, (Garteneppich) voy. Peterlilie. 
Die Gartenerbfe, (Gartenerbfe) Le pois de 
Jardins. 
Die Gartenerde, (Gartenerdey Le terreau, la 


terre franche. 
Das Gartenfeld, (Gartenfelb) Le champ exemt 
d'impofitions avec droit d'enclos.  - 
Der Gartenfrofcb, (Gartenfrof) La gre- 
nouille brune terrefire. 
Die Gartenfrucht, (Gartenfrucht) Ze fruit 
de jardin. the, (6 äthe) Lesufte 
as Gartengeräthe, (Gartengeräthe) Zesuflen- 
files du jardinage. : 
Das Gartengewächs, (Gartengetäds) L'her- 
be potagère. 
er Gartengott, (Gartengott) Le dieu des 
jardins, Priape, Vertumne. Die Gartengüttin; 
la Die des jardins, Flore, Pomone. 
Die Gartenhaue, (Gartenbaué) La petite hous, 
Jerfouette. 
as Gartenhaus , ( Gartenhaus) La maifon 
dans le jardin. ” 
Der Gartenhonig, (Gartenbonig) Le miel des 
abeilles domejliques. 
Der Gartenhopfen, (Gartenbopfen) zahmer 
Hopfen; Le houblon cultivé. 
as Gartenhuhn, (Gartenbubn) der Kraut- 
hahn; (T. de cuifine) Une tête de chou farcie, 
Der Gartenkerbel, (Gartenferbel) Le cerfeuil. 
Die Gartenkirfche, (Gartenfirfe) La cerife 
des jardins. 
Der Gartenknecht #( Sartenfnecht) Le valet 
du jardinier. 
as Gartenkraut, (Gartenfrauf) L'herbe cul- 
tive, herbe qui vient dans les jardins, ‘ 
Die Gartenkrefle, (Gartenireffe) Le creffon, 


creffon alenois, nafitort. 
ratios. (Sartenfröte) voy. Feldkröte, 
Der Gartenkümmel, (Gartenfümmel) Ze cu- 


min. 
Die Gartenkunft, (Gartenfunft) Le jardina- 
ge, la culture des jardins, l’art de la Quintinie, 
Ey re er) La terre dont 
on a faıt um jardin ; it. um ci exempt di 
pofitions avec droit d'enclos. ee 
Die Gartenlaube, (Gartenlaube) Un cabinet 
de jardin, de verdure, un berceau. 
De Gartenleiter, (Gartenleiter) L'échele dou- 
DieGartenlinfen, ( Gartenlinfen) Les lentilles 
des jardins. ; 
Nnanan3 Die 


Der 
* #ivé, 
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. Die Gartenluft, (Gartenluft) Le plaifir du 
Jardinage. 
Gartenmark, (Gartenmarf) voy. Sellerie, 
Die Gartenmafsliebe, ( Gartenmaßliebe) La 
päquerette des jardins. i 
ie Gartenmeife , ( Gartenmeife) voy. Afch- 
meife; La méfange ‚ nonnette. 
Der Gartenmeiiter, (Gartenmeifter) Le mai- 
tre jardinier. 
ie Gartenmelde, (Gartenmelbe) La bonme- 
dame, arrocke cultivée, (plante. 
Das Gartenmefler, (Gartenmeffer) La /erpe, 


h Eat le faucillon. 


er Gartenmohn, (Garfenmohn) Le pavot 
cultivé des jardins. 
Die Gartenmünze, (Gartenmünge) La mente 
cultivée. 
Die Gartennelke, (Gartennelfe) L'œillet. - 
Die Gartenneffel, ( Gartennefjel) L'ortie ro- 
maine. 
Die Gartenpappel, (Gartenpappel) La mauve 
de jardin, ar outremer, rofetremière, pajferofe. 
ie Gartenpaftinake, ( Gartenpaftinafe) Le 
panais, plante potagere. 
Ai Gartenquendel, (Gartenquendel) voy. Garten- 
turey. Ë 
© Die Gartenranunkel, (Gartenranuntel) La 
renoncule des fleuriftes. 
Die Gartenrapunzel, ( Gartenrapungel) Le 
‚chervis._ Voy. Zuckerwurzel. 
Die Gartenraute, (Gartenraute) La rue cul- 
tivée. 
; Das Gartenrecht, (Gartenrecht) Le droit d’en- 
clos. 
. Der Gartenröthling, (Gartenröthling) Le rou- 
ge-queue , petit oifeau. 
© Der Gartenfäl, (Gartenfaal) Le Jalon d'une 
maifon de jardin. 
artenfäge, (Gartenfäge) voy. Baumfäre. 
Die Gartenfaturei, (Garten aturei) La Ja- 
riette, plante odoriférante. 
Der Gartenfcharlach, Gartenfcharlei, (Gar: 


D nel Gartenftharlei) La fauge, plante 


ante. 
Die Gartenfchére, (Gartenfiheere) Les ci- 


Jeaux. 
Die Gartenfchnecke, (Gartenfchnede) La li- . 
.mace, le limas; it. la livrée. 


Der Gartenfchwamm, (Gartenftvamm) Le 
champignon des jardins. 
Gartenfenf, (Gartenfenf) Le fénevé cul- 


Der Gartenfpargel, (Gartenfpargel) L'a/per- 


: ge cultivée. 


Die en » Kreuzfpinne, (Garteıt- 


. fhinne, Kriuzfpinne) L'araignée des jardins. 
. Die tr, CGartenchür ) La porte du. 


‚Jardin. : 
Die Gartenwalze, (Gartenivalje) : Le row 


deau des jardins. 
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Gartenwanze, (Gartentvange) voy. Baum- 
wanze, 

Die Gartenwègewarte, ( Gartentvegetvarte) 
La chicorée ne, x 

Das Gartenwerk, (Gartentverf) Le jardina- 
ges it. le jardin. Es giebt viel Gartenwerk 
um diefe Stadt; if y a beaucoup de jardinage 
autour de cette ville. 

Gartenwurz, (Gartentvurs) voy. Gertenkraut. 

Der Gartenzaun, (Gartenjaun) La haie, clé- 
ture d'un jardin. 

Der Gartenzèhend, (Gartengebenb) La dime 
. de jardinage. 

r Gartenzins, (Gartenjiné) Le louage qu'on 


EX d'un jardin. 

T- „HAFER, GART-KRAUT uf Gartbafer, 
. Gartfraut) voy. GERTEN-KRAUT. 

GÆRTNER, (Gärtner ) (der) gen. des-s, pl. 
die-; Le jardinier. Ein Blumengärtner; un 
jardinier fleurifle. Küchen- ou Kohlgärtner; 
marog@ On dit proverb, Den Bock zum Gärt- 
ner fetzen; faire le loup berger; enfermer le 
loup dans la bergerie. 

GERTNEREI, GÆRTNER-KUNST, (Gértne: 
rei, Gärtnerfunft) voy. GARTEN-KUNST. 
GÆRTNERISCH, (gärtnerifh) adj. & adv. De 

jardinier, de jardin. 

GÆRUNGS-KRAFT, (Gärungsfraft) (die) gen. 
der -, pl. die-kräfte; La ra fermentative. 
GARZER-ÜL, (Gargerdl) vor. GARDSEER-OL. 
GÆSCHEN , (gäfen) v. n. Ich gäfche-gäfchte, 

i.h. gegäfchet. Mit einem Schaum aufbraufen ; 
Bouillir, écumer, moufler, jeter-, donner-, 
® faire de l'écume. On dit figur. Er gäfcht vor 

Wuth; il dcume de rage. 

GÆSCHT, (Gäft) (der) gen. des - s, /. pl. La 
fermentation ; it. la levure. Das Bier macht 
einen ftarken Gäfcht; la bière fait bien de la 
- levure; it. l'écume ; la mouffe. 

GÆSE, (Güfe) voy. ALANT. } 

GÆSPE, (Gäfpe) (die) gen. der-, pl. die-n; 
(pop.). Eine doppelte hole Hand voll; Une 
jointée. 


jointée. | 
GASSE , (Gaffe) (die) gen. der-, pl. die-n; La 
rue. Ein Gäfschen, Gäfslein; une rweile, petite 
rue. Eine Gafle fo keinen Ausgang bat; accul, 
cul-de-fac; rue qui n'a pe d'ifue, rue fermée 
en un bout. Mitten auf der Galle; au milieu de 
la rue. Von Gafle zu Gafle; de rue en rue, 
r les rues. Die Gafle kehren; balayer la rue. 
Fine lange, breite, enge, gerade Gafle ; une 
rue longue, large, étroite, droite. Auf den Gaf- 
fen herumlaufen; courir les russ. Kinen auf 
der Gafle anrèden; aborder gr. un dans la rue. 
Auf der Gafle fchlafen; coucher fur le carreau. 
Eines Hausrath auf die Gafle werfen; mettre 
des meubles de qq. un fur le carreau. Seinen 
Wein, fein Bier über die Gaffe holen laflen ; 
envoyer querir - , faire venir Jon vin Gi = 
aret. 
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bart Das wiffen alle Kinder auf der Gaffes 
les enfans en vont à la moutarde; toute la ville 
2 abreuvée de cette affaire. Hans in allen Gaf- 
fen; qui fourre fon nez par tout, Sean qui fait 
tout. On appelle aufi: Galles rue du camp, 
intervalle ou efpace entre les rangs de tentes. It. 
Die Gaffen in den Bienenftöcken, der Zwifchen- 
raum der Scheiben ; le vuide om efpace entreles ra- 
yons de miel. Voici les mots compofés avec Galle. 


ferie. 
/ Ein Gaffenbettler, (Gaffenbettler) Un gueux 
de Pofliere; gueux gueu/ant. 

Ein Gaflendieb, (Gaffendieb) Un filou; vo- 
leur ; qui vole les pajlants. 

Der Gaflendreck , Gaflenkoth, ( Gaffendred, 
Gaffentoth) La fange, boue, crotte. 

Ein Gaflenhauer, Gaflenlied, (Gaffenbauer, 
Gaffenlieb) Un vandeville, chanfon qui court 
par la ville. ; 

Der Gaffenhauptmann, Gaffenmeifter, (Gaf: 
fenhauptmann, Gaffenmeifter) Le voyer. 


in Gaffenjunge, (Gafienjunge) Un poliffon, 


coureur. 
Der Gaflenkehrer, (Goffentehrer) Ze bala- 

yeur, boueur. A 
Gaflenlang, (gaffenlang) adj. & adv.. Le long 

de la rue. 

Das Gaffenlaufen, (Gaffenlaufen) Z’aion de 
paffer par les baguettes, par les verges. 

ie Gaffenrinne, (Gaffenrinne) Le canal, 
ruiffeau. 
Ein Gaffentrèter, Pflaftertrèter, ( Gaffentre 
ter, Pflaftertreter) Un batteur de paué. 
: Der Gaflenvogt, Bettelvogt, (Gaffenvogt, 
Bettelvogt) L’archer des pauvres, chaje-coguin. 

GASSLER, (Gafler) (der) gen. des -s, pl. die-; 
Ce ainji qu'on appelle en Siléfie un boucher de 
ue qui ne tue que de menu bétail. 

GEST, (Gäft) voy. GÆSCHT. 

GAST, (Saft) (der) gen. des-es, pl. die-Gäfte; 
Lhôte, celui qui vient loger ou diner chez qq. 
un; le convié, l'étranger. Wenn die Gäfte alle 
da find, fo lafiet anrichten; faites Jervir lors- 
que tous les conviés feront venus. Ich bin bei 
einem Freunde zu Gaft een je Juis invité 
a manger chez un ami. ‚Er hat feine Freunde 
zu Gait gehabt; :l a traité fs amis. Ihr wer- 
det ein willkommener Gait feyn; vous Jerez 
le bien venu. Ich bin nur ein Gaft in diefem 
Haufe ; je Juis étranger dans cette mai/on. Wol- 
let ihr mein Gaft feyn? voulez vous diner, 
Jouper avec moi? Wir haben Gäfte ; nous avons 
des étrangers. Ihr habet ja heute aufferor- 
dentlich viel Gäfte; vous avez aujourd'hui cour 
plénière. On dit proverb. Ungebètene Gäfte 
fezt man hinter die Thür; #1 comive qui wel 
pas invité, mire vu de bon œil. Viele Gà- 
fte, fchlimme Herberge; beaucoup d'hôtes, mau- 


Das Gaffenbetteln, (Gaffenbettein) La gueu- 
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vaifes auberga Wie der Wirth, fo befchert 
Gott die Gäfte; tant vaut le Seigneur, tant 
vaut fa terre. 1 

On appelle auffi Gaft, celui qui vient manger 
daus un cabaret ou loger dans une hôtellerie, 
On dit p. e, d'un aubergiflz: Er bewirthet 
feine Gäfte fehr wohl; 1 traite bien Jes hôtes. 
Gäftefpeifen ; tenir ordingire. Weingäfte fetzen ; 
vendre du vin à Pafiette. Bade- Brunnengäfte ; 
ceux qui font aux bains, aux eaux minérales. 

Gatt fignifie figurément un bon drôlé, boncom- 
père, fin matois, fin drôle; un ejprit, homme 
fin, fin renard. Er ift ein grober Gaft; def 
unruflre, ruflaud, bouvier, gros lourdaut, pa-. 
lot, groffier. Ein unverfchämter Gaft; un im- 
pudent, impertinent, effronte. Voici les mots 
compojés avec Galt: * 

as Gaftbett, (Gaftbett) Le Fit pour des 
étrangers. | 

Der Gaftelknecht, (Gaftelfnecht) C'ef ainfi 
qu'on appelle dans quelques villes le fergent d'un 
corps de métier. h 

ie Gafterei, (Gafterei) Le repas, fefiin, ré- 

al, traitement, banqust. Eine Gafterei an- 

ftellen ; régaler , donner un régal, un cadeau, 

ane régale a gg. un. Eine Gafterei, Schmaus im 
Wirthggufe ; une buvette. 

Der Gaftfreund, (Gaftfreund) L'hôte, un 
ami ou étranger qu'on loge chez foi, ou à qui 
on donne un repas. 

Gaftfrei, (gafifrei) adj. & adv. Libéral, qui 
exerce l'hofpitalité, hojpitalier. ; 

Die Gañfreiheit , (Gaftfreibeit) L'hofpitalité, 
libéralité. 

Der Gaftgäber, (Gaftgeber) Gaftwirth, ou Gaft- 
halter; L'hôte, cabaretier , traiteur, auber- 

ifle, maître d'hôtel, hôtelier. it. le maître de la 
te, du fin. 

Das Gaitgeböt, (Gaftgebot) Ze fellin, repas. 

Das Gaffgericht » (Gaftgerihe) Ce ainfi 
qu'on appelle dans quelques=provinces la juflice 
Jommaire pour les étrangers. ® 

Der Gaitherr, (Gaftherr) L'hôle, celui qui 
traite les conviés. 

Der Gafthof, (Gaftbof) das Gafthaus ; Z’h6-. 
tellerie, le cabaret, auberge. Im Gafthöfe ein- 
kehren; aller loger à l'hôtellerie. Ein grofes 
Gafthaus ; un hôtel. . 

Die Gaftkammer, (Gaftfammer) Une cham- 
bre à loger les étrangers. 

aftkleid, (Gafttleid) Un habit de féte. 

Das Gaftmahl, (Gaftmahl) Le repas, feflin. 
Man mufs ihm zu Ehren ein Gaftmahl anitel- 
len; i faut tuer le veau gras. Ein prächti- 
ges, herrliches Gaftmahl; un feflin par ordre. 

Der Gaftmeilter, (Gaflmiifter) voy. Gafthal- 
ter; Fière hofpitalier. 

Die Gaftmutter, (Gaftmutter) La Jœur ho- 
Jpitalière. : Di 

e 
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Die Caftordnung , (Gaflordnung) Le rögle- 
ment pour les hötelleries. 

Die Gaftpredigt, (Gaftprebiat) Le Jermon 
que Ton prononce dans un lieu où Fon paje , où 
s'arréte. 

Das Gaftrecht, (Gaftrechf) Le droit d'hofpi- 
talité. it. voy. Gaftgericht. 

Die Gaftftube, (Gañiftube) voy. Gaftzimmer. 

Die aimes Gaflung) (pop.) Le repas, 
fehin. it. une hôtellerie. 

Das Gaflungsrecht, (Gaffungérecht) Ze droit 
d hôtellerie. ; f 

Gaftweile, (gafttweife) adv. Als einGalt; En 
diranger, comme étranger. s 

Die Gaftwirthfchaft, (Gafitvirthfcaft) L’Ad- 
tellerie. 

Das Gaftzimmer , (@affsimmer) La Jalle à 
manger, chambre où mangent les étrangers; it. 
la chambre à loger les étrangers, chambre des 


hötes. 

ASTIREN, (gaftiren) v. a. Ich gaftire-gaftir- 
s te, i. b. gaftiret (pop.) Ein Gaftmahl ausrich- 

ten; trailer, donner à manger, régaler, fefli- 

ner. Er gaftüt gern; Jaime d traiter ou ré- 

galer Jes amis; il aime d domuer des repas, 


EEE (adten) a. Ich gâte-gâtete, i. h 

D nm) v. a. Ic -gâtete, 1. h. 

GE atet 5 Sarcler , échardonner, Wrracher les 
mauvaifes herbes. Der Gäter; ke Jarcleur. Die 
Gäterin; la Jarcleufe. Das Gätgras ; la Jarclu- 
re. Die Güthacke, Gäthaue ; le Jarcloir. 

"GETLICH, (gätlid) voy. BEQUEM. 

GATTE, (Gatte) (der) gem des-n, pl. die-n; 
L'époux, compagnon, me marié. Die Gat- 
tin, Ehegatte, Frau; la compagne; femme ma- 
ribe,. &pouje. Der Gatte der Turteltaube ; 

compagne de la tourterelle. 

CATTE , (gatten) v. a. Ich gatte-gattete, i. 
h. ttet; Vereinigen, verbinden ; GJoindre, 
ajlembler , mettre enjemble. On dit auf: Die 

ren gatten; ajortir les marchandijes. Sich 

tten, {ch paren ; s’accoupler, s'apparier. 

Gatten, die Verbindung gleichartiger Din- 

; De ang aflortiment. Die Begattung ; 

Bes , co. Las Gatten der Rebhüh- 
ner; FA pariade. A 

GATTER, (Gatter) (das) ger. des-s, pl. die-; 
Le treillis. Eiferne Gatter vor einem Fen- 
fer; treillis ow barreaux de fer devant une 
fenétre. in Fallgatter, Schutzgatter, Thor; 
une Jarrafine, ke Ein Verfchlag von Gat- 
terwerk ; une cloifon à jour. Das Gatter an 
Lehnen, Chören &c.; le baluftre, la ar 
de. Gatter; (T._ de peint,) le chaffs. Eine 
Zeichnung, ein Gemälde durchs Gatter nacu- 
zeichnen; réduire aux carreaux, prendreletrait 
avec le chafıs. On appelle auji Gatter la volée, 

i entre dans la machine à Jüier les plan- 
re Gattergeld, der Gattergulden , Gat- 
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terzins; cens payable à un Jeigneur Ärgager. 

Der Cheers) ss receveur es Die Gat- 
terfchaft; la fujettion d payer le cens. Der 
Gatterzinsmarn ; Jujet d payer um ‘tel cons. 
Eine Gatterhaube; wue coëfe maillée. Das 
Gatterthor, die Gatterthüre; la porte à jour, 
a claire voie. Das Gatterwerk; le treillage. 

GATTIN, (Gattin) voy. GATTE. 

GATTERN, (gattern) v. a. Ich gattere-gatterte, 
i h. gegattert; gatter- owgitterfürmig machen ; 
corroyer. it. gattern; v. n. av. lauxil. haben; 
verftohlnerweife, vorwitzig, begierig anfe- 
hen; SH igner , envifager avidement. 

GATTUNG, (Gattung) (die, gen. der-, Nr 
die-en; Lajorte, façon, maniere, efpèce. Die 
Ga ‚Art, Geichlecht; le genre, la race. 
Allerlei Gattung; de toute forte. Eine neue 
Gattung; une nowvelle forte, ejpice. Ich will 
von diefer Gattung nicht, gebt mir von ei- 
ner andern; je ne veux pas de cette forte (façon) 
donnez m'en d'une autre. Dinge von einer andern 
Gattung; chofes d'une autre nature. Ich habe die 
feinften Taflen gekauft und einen Spülkum- 
pen von eben der Gattung ; j'ai acheté des taf- 
Jes les plus fines € une jaite du même afforti- 
ment. Sie find beide von einerlei Gattung, 
eines Gelichters; ils /ont tous deux de la mème 
cuvée, de même étoffe. Sie find beide von glei- 

- cher Gattung, von gleichem Schlage ; ils Jon 
tous les deux de méme étoffe: Alle Gattungen 
von Thieren ; toutes les e/peces des animaux. 

GETZE, (Gäge) (die) gen. der-, pl. die-n. 
Co ainfi qu'on appelle dans quelques provin- 
ces un Ps à puier. 

GAU, (Gau) (die ou das) gen. der- ou deg-es, 
pl. die-e, ou-en. La campagne, contrée, le 
territoire, difiritt, étendue de pays. it. la vallée. 
Die Mezger gehen auf das Gau ihr Vieh zu 
kaufen; les bouchers vont acheter du betail ala 
campagne. Einem in das Gau gehen; bracon- 
ner; it. figur. aller, courir fur les brifées de qq. 
un; meitre la faucille dans la moijlon d'autrui. 
Das Gauding, Gaugericht ; Le fiege provincial; 
chambre .de jufice jur un certain difiri. Der 
et trad 5 le die provincial; maire de village. 
Die Gaugraffchaft; le territoire, la jurisdiBion. 
Der Gaumann; ke villageois, payfan., Der Gau- 
per ‚ Gaupriefter; le curé de village. Das 

aurecht, Dorfrecht; le droit de village. Die 
Gaufchaft ; les habitants d'une contrée. 

GAUCH, (Gaud) (der. gen. des-es, pl. die-e. 

(por. Le folet, duvet, coton; on appelle figur. 

auch; un jeune Jot, niais, impertinent, ER 
it. Gauch, Blendwerk, Gefpenft; un fantöme , 
it. Gauch mouche d'Ejpagne, cantharide. Der 
Gauchbart; la barbe de bouc, cercifi fauvage. 
(plante) Die Gauchblume, Guckgucksblume ; 
le girofle des prés. it. la cardamine, le crejlon 
des prés, paferage fauvage, Die Ga 3 


GAU. 


de duvet. Der Ganchhafer ;. l'avoius [awage ; 
avron, haveron. Das Gauchheil; le mouron à 
fleurs rouges. Blauer Gauchheil ; mouron à 


fleurs bleues. 
GAUCHE, (Sauce) (die) gen. der-, Jpl. Le, 


. lavage, le jus ier. 
GAUDIEB, (Gaubieb) (der) gen. des-es, pl. 
die-e; Le filou, trompeur Jubtil, efcros, co 
eur de bourfe, voleur efiameteur. - 
GÄUKEL, (autel) (der) gen. des-s, pl. die-; 


La N 
ie Gaukelei, (Gaufelei) das.Gaukelwerk, 
Gaukelfpiel; Le tour. de pajle-paje, de gibe- 
cière, de Jouplefle, de main, de bäteleur. Das 
Senken: le bätelage, la bouffonnerie. it. pres- 
tiges, illufion, enchanterie. 
Gaukel , (gaufelhafl 


. €) gauklerilch; adj. 
Mimique. Gaukelhafte Geberden 


n Er im Tanz; 

les mataffins metafinade. 

h ent, aufn) adj. Bouffon, go- 
guenard, baladi 


IN. 
Das ‚Gaukel-Licht, (Gaufel:£idt) Une chan- 
delle faite de mauvais Juif. 
Die Gaukelpuppe, (Gaufelpuppe) La ma- 


. rioneite. 

Die Gaukeltafche, (Gaufeltafche) La gibe- 
sière. Aus der Tafche fpielen; jouer de la gi- 
becière. On dit figur. Das war ein Stück aus 
der Gaukeltafche ; voild un joli tour! 

GAUKELN, (gaufeln) v. a. Ich gaukele -gau- 
kelte, i. h. gegaukelt. Géficuler, faire des 
tours de palle- pal &c. On dit figur. Mit dem 
Lichte herumgaukeln; courir, aller çà & là 
imprudemment avec la lumière. À 

GAUKLER, (Gautler) (der) gen. des-s, pl. die 
-; Un faifeur de tours de Re joueur de 

ibeciere , de gobekts, bäteleur , farceur, jong- 
ur, préfigiateur, Jaltinbangue. On Appelle 
aufi dans lhifloire naturelle Gaukler une cafe 
‚@ejcarbots. Gaukler eff aufi le nom d'une plante 
See le coq. de bois d’ Amérique, la géli- 
notte huppée d Amérique. 

Cauklerifch , (gauflerif) voy. gaukelhaft ; 
Mimique. 

GAUL, (Saul) (er) een des-es, pl. die- Gäu- 
le, das Pferd ; 


e, cheval. Ein alter Gaul; 
ane vieille roffe. Ein Karngaul, Ackergaul; 
an cheval de ‚de labour. Ein Müller- 


ul; m /ommier. Ein -Miethgaul ; un cheval 

fe louagé. Ein élender Gaul; wi haridelle. 
On dit proverb. Einem gefchenkten Gaul 
fieht man nicht ins Maul ; à cheval donné on ne 
regarde point à la bouche. 

GAUMEN! : Gaumen) ıder) gen. des-s, pl. die-; 
Le ’palais , la partie re du dedans de la 
bouche. “Das kützelt den Gaumen; cela cha- 
touille le palais. Die Zunge klebt mir am Gau- 
men; ma langue tient à mon palais, Das Gau- 

Tom. L 
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menbein ; l'os bafılaire, os yalatin, Der Game 


menbuchftabe ; {4 lettre palatale. Die 
drüfe; la glandule du palais. 

GAUNER, (Gauner) (der) gen.des-s, pl. die-; 

pop: ) Der Spitzbube ; Ze filou, fourbe, vaga- 


ond. 
GAUPE, (Gaupe) (die) gen. der-, pl. die-n; 
La lucarne. 


arme. 

GAUTSCH-BRETT, done re) (das) gen. des- 
es, pl die-er; preflette, petite planche, 
tableite fur la quelle les papetiers couchent la 
De pre la meitre fous E prejoir. 

GAUTSCHEN, (gautfchen) v. a. Ich gautfche- 
pue ich. Er la pre T. de papetier ) 


Gaumen- 


cher la feuille ur la preffeite. Der Gaut- 
fcher ; le coucher. Der 

GAUZEN, (gaugen) voy. KAUZEN, 

Ri , (gaugen) voy. KA » Q'apper. 

GAZE, (Gage) (die) gen. der, £ pl. Nom reçu 
du françois; la gaze, efpèce d’&to; 
faite de foie ou de fil d'or € d'argent. Der 
Gazenweber ; le gazier. 

GAZELLE, (Gazelle) (die) gen. der-, pl. die-n; 
La gazelle, forte de bite fauve qui eff plus pe- 
tite que le daim Eÿ qui ef d'une grande légèreté, 
On en difingue différentes hide p.e Der Be- 
zoarbock ; k gazelle. le mit dem Här- 
büfchel auf dem Kopfe; le cheurotin d’Afri- 
ve la grimme. Der Hirfchbock, die benga- 
ifche Antilop:; la gazelle, axilope. Die ge- 
fheine Gazelle, die [ybifche Ziege; la gazelle 
“commune, gazelle d' re 

GAZETTE, (Gugette) v. ZEITUNG, La gazette, 

ne (geachtet) adj. & adv. Eflimé. voy. 


GE-ADELT, (geadelf) adj. & adv. Anobli, en 
nobli. ar ADELN. 

GE-ÆDER, (Gedder) (das) gen. des-s, £ pl. 
Les veines. Das Geäder ift verftopft; À y @ 
obfiruËtion des veines, des conduits. On appelle 
auffi das Geäder ; les différentes veines qu'on re- 
marque dans le bois, dans lé marbre € dans 
Bene ierres. Das Geñder des Kragfteinsz 

nervai/on. Das Eiergeäder in der Baukunft; 
Les oves avec nervures. Geädert; adj. veiné, 
nervé, marqueté. 

GE-ÆFTER, (Gzdfter) (das) gen. des-s, f. pl. 
Die Afterklauen, Hinterklauen; (7. de chaffe) 
Les talons & em parlant d'un Janglier, les 


rt : 
APFELT, (geapfelt) adj. & adv, Miroité; Je 
AUX. 


dit des dl 2 

GE-ARBEITET, (gearbeitet) adj. & adv. Tra- 
vaillé, Sauber gearbeitet ; travaillé nettement, 
de la bonne ouvriÿre. Gearbeitetes Silber ; ar- 


GETERGERT, (gedrgert) adj. & adv. Sa 
5 eärger: . v. Scandalifs. 
GE-ARTET, (geartet, adj.  adv. Fait, bé, Le 
ik fo geartet; ceft Ja manière ordinaire, nätu- 
Oooo rele, 


utfcherftuhl ; ie 


fe fort claire, - 
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Tele. Wohlgeartet; bien ns, bien fait, bien 
formé. Ein Übelgeartetes Kind; un enfant mal 
conditionné, 

GE-/ESE ou GE-ÆTZE, (Geäfe ou Seäge) (das) 


en. des-s, pl. die-; (T. de chaffe) Le vian- 


is, le pt. Geäfe der wilden Schweine ; la” 


mangeure. Geäfe, Lockaas; leurre. Frifches 
Geïfe auf den Fèderkiel ftecken; acharner le 
leurre. Solches abnehmen ; décharner. 
GE-ÆZT, (geist) adj. € adv. Gravé à l'eau 
’ forte. Ei eatzter Kupferfich; une taille dou- 
ce à l'eau forte. 
GE-ÆUGELT , (geäugelt) adj. & adv. Ente. 
GEBÆCKE, (Gebäde) (das) gen. des-s, pl. 
die-; Das Gebäck; La fournte ; la quantité du 
ain qu'on peut faire cuire à vi dans un four. 
GÉBA EN, (gebacfen) adj. 
Gebackene Fiféhe ; poijJonfrit, fritwré. Gebacke- 


ne, gebrannte Mandeln ; amandes à la praline.” 


“ Gebackenes Obft; des ce Jess. Zu hart, 
knopperich gebackenes Brod; pain qui a trop 
de Fr Ein gebackener Stein ; une brique. 
voy. Backen, appelle auffi Gebackenes ; la 
pälifferie. Gebackenes machen; faire de la 
pétifferie, pätiffer. Er macht fchön Gebacke- 
nes; il travaille bien en pätijerie. Gern Ge- 
backenes eflen; aimer la pätijferie. ; 

GEBADET , (gebadet) adj. & adv. Baigne. Er 
fieht aus, wie eine gebadete Maus , Katze; 
sl ne trempé, £ ft mouillé comme un 


canar 
GEBAHN, (Gebahn) (das) gen. des-es, /. pl. 
CT. de chajje) Les u are AP 

GEBAHNT , (gebabut: adj. & adv. Ein gebahn- 
ter We 3 Un chemin battu, frayé. 

GEBALGE, (Gebalge) (das) gen. des-s, J. pl. 
La batterie, le débat, la querelle. Sie leben in 
ftètem Gebalge; sl y a toujours gg. ch. à dé- 


mêler , débat entre eux. 
GÉBALR (Bit) (das) gen. des-es, pl. die-e. 


Les Jolives employées dans un bâtiment. it. Pen. 


tablement, Das zufammengezogene Gebälke ; 
la corniche, l'architrave. 
GEBALLET, (geballet) adj. & adv. Mit geball- 
ter Fauft; Ermpaums, 
GEBÆNDE,, (Gebäude) voy. GEBINDE. . 
GEBANNET , (gebannet) adj. €? adv. Comjuré, 
exorcifé. (it. T. forefl.) défends, dfens. Ein 
gebanntes Gehau; bois en défens. 
GEB/ERDE, (Gebdrde) voy. GEBERDE. 


GEBÆREN, (gebären) v. a. irr. Ich gebire, 


du gebierft ow gebärft, er gebiert ow gebärt, 
wir gebären. imp.ich gebar 5 Ju: gebäre, parf. 
i.h. geboren, impér. gebäre ou gebier. Enfanter ; 
mettre au monde, faire, accowher de. Einen 
" Sobngebären; accoucher d'un fils. Sie hat viel 
Kinder geboren ÿ elle a mis au monde beaucoup 
denfants. Mit Schmerzen gebären ; enfanter 
avec douleur. Zur Unzeit gebären; faire une 


adv. Cuit aufour. 
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fauffe couche, accoucher avant terme; avorter. 

Eine gebärende Frau ; femme en trauail d’en- 

fant ; femme qui accouche. Ein gebôrner Fran- 

zos; un François de nation. Nach des Vaters 

Tode geboren ; poflkume. Figur. Gebären, 

veruriachen, hervorbringen; cau/er, produire, 

faire naître, faire éclorre, donner naijlance. Al- 
zu grofe Freude gebiert oft Vi ; trop 
de joe fait Jouvent nat des chagrins. Das 

Gebären ; Penfantement, accouchement. Die Ge- 
bürerin; {a mère. Die Gebärmutter os Bär- 
mutter; la matrice. Der Gebärftuhl ; la chai- 
Je à accoucher. Die Gebärzeit; le terme d 
accoucher. 

GEBÆUDE, (Gebäubde) (das) gen. des-s, de 
die-; Un bâtiment, une mailon, édifice. Ei 
Offentliches Gebäude ; un bétiment public. 

It. Das Gebäude, Werk ; l'ouvrage qu'on 
bätit, la firußlure. Ein prächtiges ude ; 
une firuflure magnifique. it. Gebäude, Erz- 
grube, Zeche; une mine, minière. Das Welt- 
gebäude ; la terre, machine du monde, 

GEBAUET , (gebauct) adj. & adv. Bäti, con- 
ee voy. BAUEN. . 

GEBAUER ou BAUER, (Gebauer ou Bauer) (das) 
‚gen. des-s, pl. die-; La cage. 

GEBE, (gebe) adj. & adv. Was gegèben on 
ausgegeben werden kann, was\gäng und gebe 

it; Qui ef de mile, qui a cours. Se dit fur- 
tout de la momoie. 

GEBE-FALL, (Gebefal) (der) gen. des-es, pl. 
die - fälle; (T. de Grammaire) Le datif. 5 

GEBEIN, (Gebein) (das) gen. des-es, /. pl. ou 
Die ee £ fing. les 4 les 0 dd du 
corps, Figur. Gebeine figuifie 1 les mem- 
bres, le corps. it. les dépouilles d'un mort. 

GEBEIZT, (gebeist) adj. & adv. Gebeiztes Fleifch; * 
de da viande macérée. Gebeizte Felle ; des 
confites. Gebeizte Haare ; du poil Yacrets. In 
Efig gebeizt; marine. Mit Scheidwafler ge- 
beizt; gravé à l'eau forte. 

GEBELLE, (Gebelle) (das) gen. des-s, f. pl 
L'aboiement, jappement, D REA 

GEBELZT, (gebelÿty adj. & adv. Enté, inocull. 

GEBEN, (geben) v. a. irr. Ich gebe, du gibfi, 


er gibt, wir geben &c. imp. ich gâb, fui. 
abe; parf. i. habe gegèben, impér. 
ae Beni Kinde 4% Ruthe gèben ; ds 
sur le fouet à un enfant. Einem gute Worte 
go donner de bonnes paroles à qq. un. 
ins um das andere gèben; donner l'un pour 
l'autre. Gott gèbe euch einen guten Morgen! 
Dieu vous donne le bon jour ! Einem fei 
Tochter geben; donner Fa Ei en mariage d 
à qq. un. Ein Gefchenk g 3 faire un pré 
Jent. it. Geben verleihen; donner, er. 
Einem die Hand geben; pr£jenter , «la 
main d qq. un. Einem ein Glas geben; pré 
enter, offrir un verre d qq. nn. Gehör gè- 


ben; 
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. ben; prier attention, audience, Poreille, filen- 
ce; écouter qq. un, entendre, répondre aux 
. vœux de qq. un. ? 
- _ Geben, zahlen; donner, payer. Wie viel 
- habt ihr dafür gegeben? combien en avez-vous 
- donné, payé? R ; 
Geben, überlaffen ; laifer. Geringer, wohl- 
feiler kan ich es nicht geben ; je ne faurois le laif- 
. fer à moins. Ihr wifst nun, wie ichs gebe; vous 
Javez le prix. Ihr müflet noch mehr geben, 
. ‘höher bieten; # vous faut bien chanter plus 


haut. 
he ee fäire réponfe. Rechenfchaft, 
. Zeugnis geben; rendre compte, lémoïgnage. 
Man mufs un fein gebührendes Lob geben; 
sl faut lui rendre juflice. 
+, fs Geben ; ere traduire. Ich weils 
. nicht wie ich das gut deutfch geben foll; je 
ne Jais pas rendre «la en bon allemand. Es 
. kurz geben; s'exprimer en peu de mots. Gebt 
es mit verblümten Worten ; dites - le en mots 
. couverts. Er hat ein fchönes Werk heraus ge- 
. geben; il a mis au jour un bel ouvrage. 

"On dit aufi: An mir it es die Karte zu gè- 
ben; cefl à moi à faire les cartes. 

Etwas Preis gèben, verloren gèben; aban- 
donner. it. désefpérer. Gewonnen geben; céder 
. da vifloire, le céder à gg. un. Schuld geben; 
. accufer, imputer ds Je prendre d qq. un. Ei- 
nem Anleitung geben ; montrer le chemin à 
gg. un. Einem etwas zu thun, zu fchreiben, 

zu überlögen geben; donner à faire, à écrire 
. @ confidérer une chofe à gg. un. ; : 

Seine Stimme geben ; opiner. Einem feine 
Stimme geben ; donner fa voix à qq. un. 


An die Hand geben; infinuer, Juggtren, fe ; 
; 


air ; it. faire naître. In den Sinn g: 


tre dans lefprit, dans la penfée; faire naître Le 
a - 


penfés. Die Hand darauf geben ; donner 
main, frapper, toucher dans la main era affu- 
rance. be die Hand her; touchez-W! 
Von fich geben, ausfpeien ; vomir, rejeter; 
gendre. Die Speife von fich geben; rendre la 
nourriture qu'on a prile ; vomir, revomir 


RCA fich gèben, ausdrücken, an den Tag 


lögen; exprimer, mettre au jour, produire. Ei- 


nen Geruch von fich gèben ; rendre, donner, 
jeter, exchaler une odeur. Einen fchönen Ge- 
such von fich gèben; répandre des parfums. 
Was er nimt, das gibt er gleich wieder von 
7 fich; à rend d' ce qu'il a pris. ’ 

I. Geben, v. n. av. l'auxil. haben. Diefes 
Land gibt gutes Korn; ce pays fournit du bon 
bla. gibt und nimt mir nichts; cela ne 
ms fait ni bien, ni mal. Das gibt die gefunde 
Vernunft; c’ef la raifon qui nous. apprend cela, 
Auf einem nichts n3 ifer, ne pas efii- 


‚mer qq.un,ne Je pas fowier de qqun, Er gibt 
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nichts auf:Vater und Mutter ; sl ne re/pele ni 
père ni mère. Die Sache felbft gibt es; la chofe 
parle d'elle méme. Er gibt es ziemlich näher; 


sl commence à caler la voile. 
Geben, fich zutragen ; arriver, Je pajer. 


. Es wird heute etwas geben; il /e pajera, il 


arrivera, il y aura que faire aujourd'hui, 
Es gibt immer was HA Fe il y a toujours 
des affaires. Es gibt allezeit etwas unter ih- 
nen; äls I ee Mn: ch. à déméler. Es gibt 
Leute von feltfamer Art; il ya des gens d'une 
étrange hunseur. Es gibt hier etwas zum be- 
ften; il y a de quoi vivre, de quoi faire boune 
chère, de ug profiter ici. 

Gott gèbe es! Dieu le veuille; falfe le ciels - 
plaife à Dieu! ainfi-foit-il! Gott gebe, dafs 
wir bald Frieden bekommen mögen! Dies 
veuille que nous ayons bientôt la paix! 

Sich geben, fich vergleichen; s’accommoder, 
Je rendre. Er gibt fich in alles ; 5! s’sccommode 
d tout. Ich hoffe er wird fich endlich gében; 
jefpere qu'il Je rendra enfin. Die Sache wird 
lich fchon geben; l'affaire ne laillera pas de 
réuffir; elle ira Jon train. Das wird fich wohl 
geben; cela Je paera; cela viendra avec le 
& : 


mps. ; 

Sich geben, fich ändern; /s changer. Sich 
blos geben; Je découvrir; Je faire voir d nnd; 
faire connofire Jes fentiments. 

It. Geben, v.imper/. Es gibt; il y a. Was 
gibts, was gi es denn ? qu'y a-t-il? qu'efl 
ce qu'il y a? Sagt doch was es gibt? qu'avez- 
vous donc? parlez ! Dein Gelicht gibt es; on le 
voit bien d ta mine. Es gibt dergleichen gâr 
viel; les rues en font pauées. as gibt es 
Neues? qwy a-t-il de nouveau? 

On dit proverb. Dem Kinde feinen Namen 
geben; nommer les chofes par leur nom ; parler 
enge il FEIERN, ya fein Päckchen 

en; donner . um Jon Jac, Jon paquet, 
Bas Geben; Taklion de pa Â 


GEBER, (Geber) (der) gen. des-s, pl. die-. 


Die Geberin; Celui ou celle qui donne, le don- 
neur; donateur. Gott ift der Geber alles gu- 
ten; Dieu efi l'auteur de tout bien. Einen frôh- 
lichen Geber hat Gott lies; Dieu aime celui qui 
donne gaiement, avec joie. Der Geber eines 
Wechfelbriefes; le reme. 


ttant, 
GEBERDE, ( Geberbe) (die) gm dern pl. die- 


n. Die Stellung-des ; ; 
poflure, le maintien. Die Geberde, Stellung 
verändern; : er de contenance, de poflure, 
A. Die Gebèrde, Anfehen; fair, la mani. 
m ee Bol ER ir, de marcher ; it. le 
port. Unanftändige 3 des manières in= 
Poflirliche, närrifche Geberden ; Sr 


ZWUR= 
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Zwungene, freie, ängftliche Geberde; un 

beau, forcé, libre, trop étudié. Er er 
zuviel Gebèrden, wenn er rèdet; il fait trop 
de Es quand il parle. Sie macht verliebte 
Geberden; elle fait la mins doucette; elle a l'air 
Jwrs. Man kennet ihn an feinen Gebèrden; 


ou le connoit par fa mine. 

GEBERDEN, Caeberden) v. r. Ich geberde-ge- 
berdete mich, i. h. mich gebèrdet; Avoir la 
“contenance, la poflure, le maintien, faire un 
mouvement, avor des manières, des façons, 
avoir ou faire une mine, faire des gefles, des 
mouverments ; it. 84 iculer, minauder. Sich när- 
sifch, dumm geberden ; faire, contrefaire le 
fou, le fot. Sich alber und einfältig gebèrden; 
Je iner. Sich ernfthaft gebèrden; prendre, 


garder une contenance [lrieufe. Sich fröhlich : 


port prendre un air gai. Er gebèrdet 
‚ Wie ein Marktfchreier; il fait-, il a le 
gefte d'un charlatan. Sich wie ein alter Mann 
ebèrden Cd lebarbon. Er weifs fich meifter- 
ich zu geberden ; s} fait bien Joutenir Jon perfon- 
nage. Er würde fich entfetzlich gebèrden, wenn 


er es erführe; 5! feroit le diable a quatre, ficela - 


venoit a oreilles. Die Geberdung, v. Gebèrde. 
GEBESS 


det deffen nichts gebeflert feyn; vous n'en Je- 
nes plus gras. Voy. Beflern. 

GEBET, (&ebet) (das) gen. des- es, pl. die-e; 
L'oraifen, la prière. Das Gebet des Herrn; 
Foraifon dominicale ; le Pater, Notre père. 
Sein Gebèt thun; faire fa prière. Gebet und 


ng ; invocation. Ein Stôfsgebèt ; une - 


oraifon jaculatoire, afpiration. Das vierzig- 


ftündige Gebet; les prières de quarante heures. - 


Sein Gebet zu Gott verrichten ; Reg invoquer 
Dieu. Schlieffet mich in euer Gebet mit ein; 
mettez-moi dans vos litanies. Er hält nichts‘ 

. aufs Gebèt ; il ne dit pas un Pater. Des Ge- 
rechten Gebet vermag viel; la prière du ju- 
fe Fark avec véhémence eft de grande efficace. 

- Haltet an am Gebet ; per/évérez dans Porai/on. 

+ Das Morgengebèt, Abendgebèt ; {a prière du ma- 
tin, du foir. Tifchgebät; prière avant le repas, 
bénédicité. Nach 
Verrichtet euer Gebet ; faites vos prières. 


dit popul. Kurzes Gebèt und lange Bratwürfte; 


courte prière €? long dfné. 
GEBETBUCH, (Gebetbuch ) (das) gen. des- es, 
: pl die- bücher; (vulg. on dit auf Betbuch ) 
. Le livre de prières. 
Ne Gebèten f 
i n n; je vous prie. Gebèten feyn 
- wollen; ire le de: Pay. Bitten. r 
GEBETS-FORMEL, ( &ebetsformel) (ae) gen. 
; ee die-n; La formule de prières. : 
‚om on 7 A a! ou on 
en. des-es, /.pl. L'équipage d'un lits 
um lit Pr afforti de areas” da 


RT, Cgebeffert) adj. & adv. Amandé, - 
, amélioré, refait, racommodé. Ihr wer- ' 


ch; graces, aBion de graces. 


gebeten) adj. € adv. Demand. : 


GEB. 


GEBETTEL, (@&ebettel) (das) gen. des-s, /. pl 
La gueuferie, les importunités. ; 
GEBETTELT, (gebettelt) adj..& adv. Mendié, 
quété. DasGebettelte; {a quête. Voy. Betteln. 
GEBEUGT, (gebeugt) adj. & adv. hier Eine 
fchmerzlich 0% tief gebeugte Witwe ; 
veuve fort affiigée. Pay. Beu; 
GEBEUT , (gebeut) voy. GEBIE l'EN. 
GEBEUTELT , (gebeutelt) adj. & adv. Blté. 
Gebeutelt Mehl; pure farine. Voy. Beuteln. 


GEBIEGELT,, (gebiegelt) adj. & adv. Repaje. 


Fe. Biegeln. 
GEB ET, (Gebiet) (das) gen. des-es, pl. die-e. 
Der Bezirk; Le territoire. Diefes Fürften Ge- 
biet erftrekt fich fo weit; le territoire de ce 
Prince s'étend jusques ld. Sich in ein ander 
Gebiet begèben; Je retirer dans un autre terri- 
toire. It. Gebiet, Bezirk einer Gerichtsbarkeit; 
le diftrit, détroit, la jurisdiftion d'un juge, d'un 
bailliage. Das Gebiet einer Stadt; la banlieue, 
certaine étendue de pays qui eff autour d'une 
ville & qui en dı Len à Pas biet eines Bi- 
-fchofs; le diocèfe. Das päbftliche Gebiet; le 
trimoine de S. Pierre, l'état eccléfiaftique. 
mayländifche Gebiet; Milanez, Milanois. Das 
venetianifche Gebiet; la fcigneurie, le domaine 
de Venife; le territoire des Vénitiens. Das tür- 
kifche Gebiet, ottomannifche Reich; Fempire 
Ottoman. Das Bafeler, Berner, Zürcher Ge- 
biet; le canton de Bâle, de Berne, de Zuric. 
Das Gebiet der Republik betreten; entrer dans 
les terres de la république. In ihrem Gebiete; 
dans les pays de leur domination. In eines an- 
dern Gebiete fich etwas anmafen ; enirepreudre 
Jur la jurisdiflion dautrui. Fig. Gebiet fignifie. 
Macht‘, Gewalt, Herrfchaft; le pouvoir, le 
puiflance, domination, le commandement. 
GEBIETEN, (gebieten) v. a. irr. Ich gebiete - 
gebôt, Jubj. gebdte, parf.i.h. geboten, imp. 
ebeut, ou gebiete. Befe ; Commander, or- 
Fe Ueber jemand gebieten; commander a qn, 
Einem etwas gebieten; commander à qq. un de 
Jaire une chofe. Stillfchweigen, Friede gebie- 
ten; ver Nee d qq. un. It. Gebieten, 
herrfchen, beherrfchen ; dominer. Befehl er- 
hen laffen ; mander. Gebieten, Herr, Ober- 
Beer feyn, Oberherrfchaft haben ; étre maître, 
Seigneur, Souverain, étre commandant, avoir 
autorité, Er hat über mich zu gebieten; je 
Juis fous fon autorité, Jous fa puijlance. 
GEBIETER, (Gebieter) (der) gen. des-s, pl 
.die-. ‚Der See em Autrefois on di 
‚feit Gebietiger; ls maître, Souverain, Seigneur, 
dominateur , gi ordonne , commande. Meine 
hochgebietende Herren; Mejlei, s. Der Ge- 
bieter; ( T. de Grammaire) l'impératif. Die 
Gebieterin; la mañtreffe, dame. Meine Gebie- 
terin; ma Souverame. Gebieterifch ; adj. = 


. 
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périeux, ode. impéricufement. Gebieterifch fpre- 

chen; parler es maître, parler d'un ton abjolw, 
arler impératiyement. 

BIG voy. GANGBAR. 


, À 3 
GEBET see) adj, & adv. Formé, peint, 


fait. Wohlgebildet ; bienfait, bien troul]é, tour- 
. #6. Ein wohlgebildetes Geficht ; un vi/age ré- 
gulier. Vortrefflich gebildet feyn ; étre fait à 
‘peindre. Uebel gebildet; malfast, vilain, dif- 

: ae contrefait. a j 
INDE, (Gebinde) (das) gen. des-s, pl. die-; 
L'écheveau, fil, Joie ow laıne repliés en Ac téves 
- tours, afin qu'ils ne Je mélent point. Gebinde; 
CT. de tomel.) le baril, barillage, futaille. Ein 
- Angebinde; un préfent qu'on fait à qq. un le 
jour de fa fette. Gebinde; ( T. de couvreurs ) 

- le rang, la rangée.- j 

GEBIRGE, (Gebirge) (das) gen. des - s, pl. die 
=; Une chaîne de montagnes. ‘Ein hohes, 
fteiles, holperichtes ow rauhes Gebirge ; de 
hautes, efcarpées, rudes montagnes. Die fchwei- 
zerifchen Gebirge ; les Alpes, les monts. Die 


; pote Gebirge ; les Pyrénées, It. Ge- . 


- birge; (T.de Mine) lag , roche à laquelle 
In nal, minéral ef Fang da: A 
terre; gangus, rocher. Die Gebirgamfel ou Berg- 
amfel; Je merie à collier. 
rement Gebirger; qui demeure dans les monta- 
gnes; un montagnard. Der Gebirghirfch; un 
cerf des montagnes. Gebirgig ; adj. & adv. 
montagneux, montueux, rempli de montagnes. 
Ein gebirgiges Land; un Ay: montagneux. 
Gebirgifch, adj. € adv. auf dem Gebirge be- 

dlich; montagnard. Die Gebirgmaus; le la- 


in a 

GÄBISCH, (gebifch) adj. & adv. (| pop. ) voy. frei- 
Bir Généreux, libéral. Er ilt mehr neh- 

mifch, als gebifch; i} aime mieux prendre que 
donner. % . 

GEBISS, (&ebiß) (das) gen. des-es, pl. die-e; 
Se dit furtout des dents gi Servent à incifer les 
aliments. ou d mordre. Généralement on appelle 
Gebißs, la bouche, Sie hat ein fchönes Gebifs; 
elle a un bon ratelier, une belle denture; elle ñ 
bien dentése. It. Gebifs; l'embouchure, la par- 
tie du mors qui entre dans la bouche du cheval; 
it. le frein, mors. Ein Gebifs anlegen ; mettre 
un frein; mettre le mors d un cheval ; 
cher. On dit figur. Seinen ierden Zaum 
und Gebifs anlegen ; réfréner, röprimer Jes dé- 


GÄBISSEN, ein) ad. & adv. Mordu, Voy | 


en. 

\GEBL/ESE , (&ebläfe) (das) gen. des-s, Le die-; 
CE de forges) Les jupes. Das Gebläfe an- 

ï en; vor das Geb bringen ; commencer d 


ndre. 
cÉSLRSE, CGeblafe) (das) gen. des-s, /.ph - 
L corner, 


Das Blafen; Le Jommer, Le 


ns le fein de la 
On appelle vulgaire- . 
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BLÆTTERT,, (geblätterf) adj. & adv. Feuil- 
ae Geblà @ i ee echliche 


tterter , weicher , zerbrechlicher 
Schieferftein ; du feuilletis. Ein geblätterterund 
fettgemachter Hecht; brochet abbatial. Geblät- 
tert; (en T. de blaf.) contre fleuronné. Ein 
ue Schneckenzug ; pofle fleuronné, Voy. 
ättern. 5 
GEBLATTET, (aeblattet) adj. & adv. zufam- 
mengeblattet; Joint, li. Yoy. Blatten. 
GEBLÆUET, (gebläuet) adj. € adv. v. blauen, ge- 
bläueter Stockfifch ; Merluche battue €&9 macérée. 
GEBLEICHT, ran adj. € adv. gebleichte 
Leinwand ; Toie blanchie. Gebleichte Häre; 
cheveux herbes. Voy. Bleichen. 
GEBLENDET, (geblendet) adj. & adv. Aveuglé, 
ébloui. Yoy. Blenden. 
.GEBLÖKE, (G:blöfe) (das) gen. des-s, /. pl. 
der Schafe; Le bölement ; des Rindviehes; le 


‚GEBLUMT, (geblümt) adj. & adv. A 5 
figuré, entretiffu de fleurs; it. fleuré, eté, 
ronné, Geblümtes Band; du ruban façonné. 
Buntgeblitmter Sammet; velours à figures, à 
ramages. Geblümter Damaft; du linge ouvré. 
Die geblümte Einfaffung eines: Wappenfchil- 
des ; le trécheur fleuronné. 

GEBLÜT, (Geblüt) (das) gen. des-es, /. pl. Le 
Jang, la malle dw fang. Gefundes, ungefun- 
des Geblüt ; bon, mauvais ang. Erhiztes Ge- 
blüt; du fang échauffé. Dem Geblüte Luft ma- 
chen; éventer la veine. Das Geblüt ift ihm er- 
hizt; il a des ébullitions de fang. Mein gan- 
zes Geblüt erftarret; tout mon fen Je glace. 
Das fchwarze Geblüt; la mélancolie, A bile noi- 
re. It. Geblüt, fo nach der Geburt abgeht; 
be vidange, les évacuations que les femmes ont 
après l'accouchement. Geblüt fignifie auf les 
ordinaires, les purgations ordinaires des femmes. 
Sie hat ihr Geblüt verloren ; elle a perdu Jes 
ordinaires. It. figur. Geblüt, Gefchlecht, Haus, 
Stamin; {a lignée, race, famille, maifon, pa- 
renté, FE taper agnation, cognation.. Ade- 
liches Geblüt; /ang noble, mblefe. Von ade- 
lichem Geblüt; de noble fang. Aus konigli- 
chem Geblüte hèrftammen; #ire du Jang royal; 
Erfter Prinz vom Gebiüte; Dee ince du 
Jang. Die Prinzen vom Geblüt; la famille 


royale. 
‚GEBOGEN, (gebogen) adj. & adv. Gekrümmt; 
Coudé, 6, crochu, racorni, cramponné. Ge- 
- drèhet; tordu, tourtu. Gcfaltet; plié: Gewol- 
bet; vofté, arçonné, arqué, Auswärts gebo- 
gen; convexe. Einwärts Bebogen ; concaue , 
ca; . Rund gebogenes Eifen ; du fer roulé, 
Gebogenes Eifen am Sattelbogen ; la bande de 
elle. Gebogene Zange, une} lat- 
trape, pince coudée. Kine gebogene Nafe, Ha- 
bichtsnafe; un nez crochu, aquilm. Gebogenes, 
krummes Holz; du bois bombé, cofiné. Ein 
0000 3 Pferd 
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Pferd mit gebogenen Vorderfchenkeln ; un che- 
val brafficourt. It. ‚Gebogen; CT. de Bla.) ré- 
cercelé. Voy. Biege 

GEBOHRT, gebobre) adj. & adv. Ford, Poy. 


GEBOREN, (geboren) adj. & adv. Né, née In 
einem unglückféligen Geftirne geboren; né je: 
une malheureufe étoile. Er ift zum Elend 
boren; {a mifère eff fon partage. Nach 
et ing: a ofihume, qui efiné ar 

Jon pere. Erftgeboren; re 
rh ee mort-nt. Ehelich gebo- 
ren; légitime, né d'un mariage Ugitime. Un- 
ehelich rear us fils naturel. Wieder- 
En Ungeboren ; embryon. Hoch- 

eboren ; illuftre. Ein Eingeboren; unique. Ein ge- 
Fo rner Franzos; rangois de nation. Ein 
geborner Spanier ; an Ever naturel. Gebo- 


ren werden; naftre, commencer d.voir la lumid- . 


Eu venir au ie venir au jour, voir le jour. 
Gebäre: 
GERöRGE, (€ (George) fs) gen. des-s, /. pl. 
L'affion d'emprunter, l'emprunt. Voy. Borgen. 
GEBORGEN, (gebor: en adj. € adv. Errettet, 
in Sicherheit gebracht; Sauvé, à couvert, à l'a 
bri. Das Sci fcheiterte, aber die Mannfchaft 
wurde geborgen; le vaifeau a {; 
mais l'équipage s'eft fawé. Nun bin ich gebor- 
en, in Sicherheit; ms voilà en fureté. Voy. 


GEBORGT, (geborgt Pe adv. Emprunts, 
erh d'emprunt alfch; er Lange ge- 
if nich nicht ren ov.) ce qui efl 

apré wefl pas perdu. 

= gts elle n'eff belle que par emprunt. 
GEBORST EN, 
fendu, gercé. 
GEBOT, (Gebot) (das) gen. des-es, pl. die - 
e. Der Befèhl; L'ordre, le commandement. Die 
zehn Gebote; le décalogue, les dix commande- 
ments; it. la loi, l'ordonnance, le qu man- 
dement , règlement. It. Gebot, Lebre, Regel; 
de précepte. Ein Gebot ausgehen laflen; publier 
ume ordonnance, une loi, un règlement. Einen 
zu Gebôte haben; avoir commandement fur qq. 
Was arole 06. 0. PR opera r fteht 
mir zu Gebôte; il ef d ma dévotion. Noth hat 


kein Gebôt; (prov ) néceffité n'a point de loi, 


nécefité contraint la loi. 

. Gebot; l'enchère, mife.. Das erfte, zwei- 
te und lezte ee ot; la première, la Jeconde, 
la dernière mi Ein Gebot thun; enchérir, of- 
ir. Ein ifägebot thun; mösofrir. Wenn. 
ihr Luft ra kaufen habet, fo thut ein gutes 


a vous 
id. 


will fo viel g 
tes Ga) je 
re offre. 


, das ift mein lez- 


fait naufrage, 


Ibre Schünheit ift nur ' 


gl) a adj, € adv. Crevaffé, . 


voulez acheter, dites le bon . 
donnerai tant, c’efl ma dernie- 
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SEN, (geboten) adj. Sad. COrumandi, 
donné. Gebieten; it. geboten, offert. 


Ve . Bieten. 
GEBÖTS-BRIEF, a (der) ‚gem des - 
2 PE die - e, sf.) Der a che Be: 


GEBRÄCHET, (gebri et) ad ©. & ado. “Dir, 
Cure Gebrächtes Feld; recafis. Voy.B 
‘BR/EME, (Gebräme) (das) gen. werde 

die-; La "chamarvure, bordure, franges. - 
brime von Gold, Spitzen; chamarrure de 
d'or, de dentelles. us von Zobeln; bor= 
dure de peau de zibeline. Gebrâme ; ‘Le pa 
rement d'habit. 

GEBRANT, (gebrant) adj. & adv. Vo. Bren- 
nen. Gebrante Mandeln; Amandes à la ire 
line. Gebrantes Wafler; eax difiillée. Gebran- 
te Erde; terre cuite. Gebranter Stein; brique, 
Hart gebrante irdene Gefifse,_ fteinernes Ge- 
ue vaijeaux de grès, grejferie. Gebrante 


malene ya griole, griotte. 
er nbein; /pode. aa ee 
Peer précipité, si Le are) 


dairain. Gebranter Weinftein; 
lée. Gebrantes Bleyweifs; Sandix. =: ern 
Stiefeln; bottes. fortes. Gebranter Tei; 
ofen Pafteten; pdts @ pété. Von der er 
chwarz gebrant, smieux gebrennet; Ad du 
Joleil, brante mieux gebrennete Kinder 
fürchten das Feuer; Crrau.) chien échaudé ne 


revient plus en euifine. Voy. Brennen. 
GEBRANT-MARKT, ( rennt) adj. & 
adv. Cicatrifé, cautéri) RT Ein gebrantmarktes 
Gewiflen ; une confcience ulcérée, cautérifée. Voy. 
Brandmarken, 
GEBRATEN, (gebraten) adj. & adv. Rôti. Eine 


gebratene Gans; une oie rötie, TRE Ein 
gelb gebratener” Kapaun; un 6. Ge- 
bratene, braune Butter; du eure noir. Klei- 
nes gebratenes Flügelwerk; du menu röt. Ge- 
bratenes; Je.rdt, le rôti, Voy. Braten. 
GEBRAU, (Gcbrau) (das GH: gen. des-es, pl. die- 
e Das Gebräue; Le braffin, ce qu'on braffe 
en er Lu it. le droit de brafler. Ich habe 
ig an es ai le ya de er deux fois. 
B » (Gebrauc) (der) gen. des-es, 
die-bräuche; Z’u/age. Zion emeinen, & 
fentlichen Gebrauch ; ÿ à lufage p ublic. Der rech- 
te Gebrauch eines Dinges; ;k olritabie age d'u 
ne chofe. Nach altem Brauch ; Jelon l'ancien w/a- 
6. It. Gebrauch, Hérkommen, Gewohnheit; 
ja Pen Im Gebrauch haben; avoir coutu- 
me, la coutume. Nach altem Gebrauch ; /elow 
l'ancienne coutume. Es ift der Gebrauch fa; cf 
la mode. Diefes Spiel it dèrmalen fehr im Ge- 
brauch; ce jeu ef? préfentsment en vogue. Der 
Kirchengebrauch; le rit. Die Sache ift von 
keinem fonderlichen Gebrauch; {4 chofe n'e 
pas de grande utilité. Sich nach dem Gebrauch 
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des Landes Bee s’accommoder à Fufage 
du pays. Der Gebrauch bringt es alfo mit lich; 
- Fuge le veut ainfi, c'eff la coutume, la mode; 
It. Gebrauch, hérgebrachte Gewohnheit, Ue- 
bung, Nutzung; us € coutumes. 
GEBRAUCHEN, (gebrauchen) v. a. ICh gebrau- 
che- gebrauchte, i. h. ares Ufer, faire 
s/age, mettre en ufage; it. em » interpo/er. 
Einen zu feinem ent, in A en en 
ebrauchen ; em; . un on feruice, en 
u affaires. De db gebrauchen; fe 
Jervir de l'occafion. Man muis Gewalt gebrau- 
chen; il faut ufer de violence. Arzenei gebrau- 
cher, einnéhmen; prendre des remèdes. Ernft 
gebrauchen ; parler ei rs : 
GÉBRÆUCHLICH, (gebrducblit) adj. & adv. 
Ujuel, aicoutumé, ordinaire, d la mode, en vo- 
gus en ufage. Die po Art, Weife; 
[a manière ordinaire. Ein gebräuchliches Wort; 
un mat ufité. Diefes Wort ift nur in der Theo- 
logie gebräuchlich; ce mot Te d'ujage que 
dans la Théologie. Gebräuchlich feyn; étre en 
wage, pratique. Gebräuchlich werden; par 
en w/age, devenir à la mode. Nicht mehr ge- 
brauchiigh feyn; étre hors d'ufage, n'étre plus 
en vogue, à la mode, ufuel, ordinaire; adv. 
à l'ordinaire, d'ordinaire, ordinairement. 
GEBRÆUK,, (Gebrâue) voy. GEBRAU. 
GEBRAUET, (gebrauet) ad. € adv. v. BRAUEN. 
GEBRAUSE, (Gcbraufe) (das) gen. des-s, /. pl. 
Le bruffement de la mer; it. le mugijlement, 
bruit des vents, mugiflement des flots irrités. 
GEBRECH, (gebrech) adj. & adv. Mürbe; (Te 
de Mine) Mol. 
GEBRECHE, (Gebreche) (das) gen. des-s, pl. 
ie-; La naufée, envie continuelle de vomir; 
st. (T. de Chajfe) fe dit des lieux où les bêtes 
noires fouillent. lt. das Gebrèche; le boutoir, 
rouin d'un Janglıer. 
BRECHEN, (Bien) Ge gen. des-s, 
gl. die-. Der Mangel, die Noth; Le manque. 
Gebrechen an Gelde; manque d'argent. It. Ge- 
brechen, Fehler; le manquement, défaut, vice. 
Ein natürliches Gebrechen ; un vice, défaut de 
nature. Gebrèchen der Natur; défaut naturel, 
disgrace de la nature. Er hat allerlei Gebrè- 
chen; il a toutes fortes de défauts. It. Gebrè- 
chen, Mangel, Unvollkommenbheit; imperfeßlion, 
faute. Uebel, Krankheit; mal, maladie, mife- 
re. Schwachheit; infirmité, foible. Armuth, 
. Dürfiigkeit; pauvreté. Jeder Menfch hat fein 
Gebrächen; il ny a perfonne Jans défaut, cha- 
cun a fon foible. Vielen Gebrèchen unterwor- 
fen feyn; étre Jujet à beawoup d'infirmités, 
de défauts. 5 
GEBRECHEN, ee) v. n. imperf. Es ge- 
bricht, es gebräch, /ubj. gebräche, es hat ge- 
brochen; Manquer, faillır. Es gebrâch an 
Wein; be vin manquoit, Es wird mir an Zeit 
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brèchen; je manquerai de temps. Es gebricht 
Fm nicht an Wilen; la volonté ne li ee 
as, il ne on de bonne volonté. Es ge- 
richt mir am Bèften; j'ai faute du meilleur, il 
me ma le meilieur, le meilleur me faut. 
GEBRECHLICH, (gebrechlich) adj. €ÿ adv. Krank, 
fchwach; Malade, infirme, maléficié. Ein 
brechliches Kind; un enfant infirme; it. folle, 
vicieux, fuit Sujet à faillir, fujet à faire des 
fantes. Er ilt gebrechlich; sf eff impotent, il a 
quelque défaut, imperfeölion de corps, ne peut 
S'aider de quelque membre. Gebrechlich, der 
- einen Bruch hat; un homme rompu. Sehr ge- 
brechlich ; fait comme un efcargot. Er ift ge 
brechlich, ein Krüppel; il eß us » perclus 
de [es membues, efiropié, penard, invalide. Ein 
ebrechlicher alter Mann; un homme fé, Von 
Katar gebrecillcn disgracié de la nature. It. 
Gebrechlich, zerbrechlich; fragile, facile à caf- 
fer, à fe défaire, à fe déthirer. Wir find alle 
gebrechliche Menfchen ; mots fommes tous fau- 
. tifs, infirmes. Die Gebrechlichkeit, Schwach- 
heit; ia maladie, infirmité, foibleffe, pr 
Eion, faute, défelluofité, disgrace, fragilité. 
GEBREITE, (Gebreite) (die) gen. der-, pl. die 
n; C'eft ain qu'on appelle dans quelques provin- 
. ces une plaine, étendue ds terres. 
SERIE]: (gebrennet) adj. & adv. v. BREN- 
LA 


GEBROCHEN, ea) adj. & adv. Rompu, 
caÿé. Voy.Brechen. Gebrochen Deutfch rèden; 
écorcher l'allemand. Mit halb gebrochenen Wor-. 
ten; en paroles entrecoupées. Ein gebrochener 
Tön, eine gebrochene Stimme; un ton cafe, 
une voix ae Wenn du diefe gebrochene Stim- 
me noch kenneft; fi tu connois encore cette voix 
tremblante. Ein gebrochenes Dach; un comble 
brifé ou coupé, comble à la manfarde. Di 
brochene Zahl, der Bruch; {a ion, Le nom- 
bre rompu. Gebrochenes Brod; du pain bri/é. 
Eine gebrochene Farbe; use couleur rorspus, 
teinte. Gebrochener Salpeter; falpétre en glace. 
Ein gebrochener Puls; un poux intercadent, in- 
termittent. Ein gebrochener Riegel ; ( T. de fer- 
rur.) un le. Ein gebrochener Spar- 

. ten; (T.de Blaf.) un chevron Eine 
brochene Treppe; un e/calier avec paliers, ca 
lier à deux, trois rampes. Gebrochenes Wappen; 
des armes brifées. Ein poivre Flug; un 
demi-vol. Gebrochener 5 fe dit du Imge 5 
table, bâton rompus. Ein gebrochener Sträl; 
un rayon, une ligne de rifraffion. Ein gebro- 
chener Winkel; un angle réfringent. 

GEBRÖCKEL, (Gebrädel) (das) gen. des-s, f. 
pl. L'égrugeure, les miettes. dckelt ; adj. 
& adv. gebröckeltes Eifen; dw fr efillé. 

GEBR! DER, (Gebrüder) voy. BR FR Frères. 

GEBRÜLL , (Gbrüll) (das) gen. ee un 
Le ragifement, meuglemmt, rue 


- 
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Gebrüjle eines Efels; le braismmt d'un dns. 

Das Gebrülle des Donners; Le bruïfement. 
GEBRUMME, (Gebrumme) Kam): per des-s, 

pl. Lebruit, bourdonnersent, grondement. Voy. 


rummen. 
GEBÜCKT, (gebüdt) adj. & adv. Baif]é, courbé. 
Voy. Bücken. Er gehet ganz gebückt vor Al- 
SEOHR? (Behähe) (die) gm der-, pl, di 
GEB , ie) gen. der-, pl. die- 
en. Pflicht, Schuldigkeit; Le devoir, dfi, of- 
fie. Die Amtsgebühr; Le devoir, le dû d'une 
charge. Seine Gebühr leiften; rendre, faire 
Jon ir. Wider die Gebühr handeln ; agir 
contre le devoir. Einen zu feiner Gebühr, Schul- 
digkeit anhalten; faire marcher droit 2 un, 
faire venir qq. un a la raifon. «Was fich ge- 
ührt; ce qui efl requis, ce qu'il faut. Nach 
Gebühr; /elon le devoir, comme i ang 
it. Jelon Jon mérite. Ueber die Gebühr; énor- 
mement. Das ift über die Gebühr; c'en ef} trop, 
deft excéder. Aus der Gebühr fchreiten; excé- 
“der les termes de la raifon. It. Gebühr, An- 
theil; La portion. I. Gebühr, Billigkeit; équi- 
14, juflice. Wider die Gebühr, Billigkeit han- 
deln; agir contre l'équité. It. Gebühr, Anftan- 
digkeit; la bien/fdance, convenance, décence, hon- 
ftetd. Die Gebühr “in allen Dingen beobach- 
ten; garder la bienféance, convenance en toutes 
chofes. It. Gebühr, Gewinnft, Lohn, Beloh- 


yer ce qu'il faut. Die Gebühr im 
in Kanzlei abffatten; payer les droits 


, 

rité, Er hat geredet wie es fich gebthrte; sl 
a parlé comme il convenoit. Ehre dem Ehre ge- 
bühret; honneur d qui honneur eft di. Dis ge- 
bührt allen Menfchen; cela zfl du devoir de tous 
les hommes. Diefes Geld gebührt mir; cet ar- 
gent m'appartient. Es gebühret einem jungen 
Menfchen nicht, den Alten zu widerfprechen; 
ib ne convient pas d un jeune homme de contre- 
dire les vieillards. Es gebühret ihm ein Tha- 
ler; if bei faut un deu. Wie es fich gehört und 
ebührt; dignement, dûment. Das gebühret 
OHREND. (gebüßrend) gebührlich, adj. & 

GEB , (gebührend) gebührlich, adj. 
adv. Dh, requis, qu'il faut, équitable, raifon- 
mable, jufle, bienfant, convenable, décent, qui 
ef dé, qu'on a gagné, adv. dûment, comme il 
faut, comme il appartient, convenablement, rai- 
fonnablement, équitablement, konnitement, décons- 


GEBÜRGE, (gaie) voy. GEBIRGE, 


GEB. 


die gebfhrende Ehre er- 
"fes Supérieurs. 


went. Seinen Obern 
weifen; rendre l'honneur 


dé dr 
» Die Gebührlichkeit; (peu uf.) Île décence, con- 


vnance. Voy. Gebühr. 


GEBUND, (Gthunb) (das) gen. des-es, pl. die- 


bünde; La trouffe, le troujleau. la boite. Ge- 
büinde von Garn, Wolle, Zwirn &c. échets, 
écheveaux, perrots. Ein Gebund von Pfeilen, 
Kräutern &c. sn mi ag Ein Gebund von 
Reisholz ; uns bourrée, un fagot. Ein Gebund 
von Knüppelholze; uns falourde. Gebünde 
von gerichtetem ow Ber gebogenen Dra- 
te; dreffées, cueilldes de dreffées. 

GEB EN, cn) .& adv. Lid, atta- 
ché, noué; it. relié. nden; (en T. de Blaf. 
ba Zufammengebundene Schlüßel; ciefs 
entretenuss. On dit figur. Durch fein Wort ge- . 
bunden feyn; étre tenu par fa parole, 
Jerment. Die gebundene Rede; {a poëjie. Er 
war durch keinen Traétat mit dem Kater ge- 

bunden; il n'étoit lié avec l'Empereur par aucus 

traité, An jemand gebunden feyn; avoir des 
engagements avec qq. un. Er ift nieht an fein 
ort gebunden; il m’ef pas efclave dg fa parole. 

An den Glockenfchlag, an die Stunde gebun- 

den feyn; étre fit Fheure. Voy. Binden. 


GEBUNDE-ST. » (Sebündeftapl) voy. BÜR- 


DE-STAHL. 


GEBURT, (Geburt) (die) gen. der-, pr die- 
en. Die Niederkunft, das Gebähren; Z’enfants- 
ment, accouchement, part. Die Schmerzen der Ge- 

burt fühlen; /entir les douleurs de l'enfantement. 

Einer Frau in der Geburt beiftehen ; accoucher, 

afıfler une Pig! à Jon enfantement, à fes cou 

ches. In der Geburt arbeiten; fre en travail, 
en travail d’enfant. Gleich nach feiner Geburt; 
dès qu'il fut né. Bei feinerGeburt; en naiflant. 

On appelle figur. Geburt; naijlance, origine, 
race, eine Der Geburt nach ift er der 

Altefte; /elon l'ordre de la naijlance il efl l'aîné, 

Von Geburt; de race, de nailJance, natif, ori- 
inaire, originairement. Er ift von hoher Ge- 
urt; sl ef d'un ilufire origine Er ift ein 

Franzofe von Geburt; il eff François de naif- 

Jance, de nation. Chrifti Geburt ; Is nativité de 

Sr el Mariä Geburt; notre Dame de 

tembre. 


eburt; ifie auf ce qui efl né, l'enfant, 
le fruit. ers wanhe ne: ach - 
fant vigoureux, foible. Sie ift von der Geburt 
glücklich entbunden worden; elle a été hru-, 
reufement délivrée de fon fruit. Seine Geburt 
umbringen; donner la mort à fon enfant ou à 
Jon fruit. Eine unvollkommene Geburt; un 
Fruit rg Unzeitige Geburt der Weiber; 
Jauffe-couche. Die Geburt abtreiben; caujer un 
avortement. Eine unzeitige Frucht oder Ge- 

‘ burt; un avorton, venu avant terme, Eine ng 
voll- 


GEB. 


vollkommene Geburt; un faux-germe. Die 
Aftergeburt, Nachgeburt;. Parrière-faix, les fe 
condines, fecondes. 

Die Geburt, /e dit auffi figurément des pro- 
duMions de A Geburten des Witzes, des 
Verftandes, der Einbildungskraft. On dit auff: 
den Zorn in der Geburt erfticken; réprimer la 
colère dans fa naijlance. ö 

Voici les mots compofés avec Geburt: 

Die Geburtsarbeit, ( Geburtsarbeit) Le tra- 
vail, mal d'enfant. 

Der Geburtsbrief, (Geburtébrief) Le Ye 

Das Geburtsfeft, (Geburtéfeft) der Geburts- 


tags L'anniverfaire de la naijjance, le jour de 


la naiflance, jour natal. 

Die Geburtsgeilen, (Grburtégeilen) Les rog- 
nons, en des animaux. à 

Die Geburtsglieder, (Geburtéglieder) Les 
parties honteujes, génitales, génitoires, fexe, 
parties naturelles, nature. 


Das Geburtsbäutchen, (Geburtshäutchen) Le :GECKEN-HEIL, (Gectenbeil) v. GAUCH-HEIL, 


chorion, Pallantoïde. , 
Der Geburtshelfer, (Geburtsbelfer) Z’ accou- 


cheur. 

Der Geburtshelm, (&eburtshelm) La codjfe, 
certaine membri 
tent Jur leur téte en venant au monde. 

Die Geburtshülfe, ( Geburtshülfe) Z’accou- 


chement. 

Das Geburtsjahr, (Geburtsjahr) L'an de fa 
ar ug 

as Geburtsmäl, (Geburtdmaal) Myttermäl; 
La BT naturelle, envie. 

Der Geburtsort, (Geburtsort) die Geburts- 
ftadt; Le lieu de la naijlance, la patrie. 
Pres Geburtsregifter, (Geburtsregifter) La g& 

alogie. 

Die Geburtsfchmerzen, (Grburf8fdmergen » 
Les douleurs de l'enfantement, mal d'enfant. 

Die Geburtsftunde, (Geburtéfiunb?) L'heure 
de naijlance. 

Die Geburtszange, (Geburtsjange) Ze bec de 
comme, bec de corbin; infirument dont Je Jert 
Faccoucheur. 


Die Geburtszeit, (Geburtöjeit) Le terme 
: : 


d'accouchement. 


GEBÜRTIG, (gebürtig) adj. & adv. Natif, ori» 


ginaire, 

GEBUSCH, (Gcbüf) (das) gen. des-es, pl. die « 
e; Les brou ailes, broffailles. Sich in das 
Gebüfch veritecken; Je cacher dans les brou/- 
Jailles. Ein angenehmes Gebüfch; un boca- 
gr 


un hallier. Gebüfch von Dornen; koufières. 
On appelle qui Gebüfch, la remife, un taillis 
de peu d'étendue planté dans une campagne pour 


Jervir de retraite aux lièvres, aus perdrix Sa 


- Tom. I, : 


ans que quelques enfants appor- 


Das Rofengebüfch; le rofier. Ein klei- . 
nes Gebüfch; une touffe. Ein dickes Gebhfch; . 
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GEBÜSCHELT, (gebüfchelt) adj. & adv. Gebt- 
fcbelte Knöpfe; Boutons à freluche. Gebüfchel- 
ter Hundefchwanz ; queue, (plante.) 

GEBÜTTE, (Gebütte) (das) gen. des-es, pl. 
die-; C’eft ainfi qu'on appelle dans quelques 
Provinces les tripailies d'une carpe. - 

GECK, (Ge) (der) gen. des-en, pl. die-en. 

“ Der Narr; Le fou, fat, badaut, JA, imperti= 

nent. Ein eingemachter Geck; un fou fiefft. 

Dans quelques Provinces on appelle aujli Geck, 

les foutures du crâne d'un veau. Den Geck fte- 

chen; ouvrir le crâne; & figur. on dit: Einem 
den Geck ftechen; fe moquer de qq. un. Ich 

will dir den Geck ftechen; je is muttrai d 


la M ; 
Er AUT: (Gedeltraut) v. SPINDEL+ 


GECKEN, (geden) v. a. Ich gecke - gekte, i. 
h. gegecket. (pop.) Jemand gecken; Aailler, 
Je moquer, fe railler de qq. un, le dauber. 


GECKEREI, (Gederei) (die) gem der-, pl. 
die-en; La raillerie, badinerie. 

GEDACHT, (gebacht) adj. & adv. voy: GEDEN- 
KEN; Dit, fusdit, dont on a parlé, mentionné, 
Obengedacht; ci-deffus mentionné, nommé, fus- 
mentionné. Gedachte Quelle; cette fource, la four« 
ce en en 

GEDÆCHTNIS, (Gedächtnis) (das) gen. des- 
&, J. pl. La mémoire, la faculté par laquelle 
l'ame confervs le fouvenir des chofes. Ein gutes 
Gedächtnis ; une mémoire heureufe. Ein kurzes 
Gedächtnis; une mémoire labile. Das Gedächt- 
nis verfagt, entftehet mir; ia mémoire me 
manque. 

Gedächtnis, Andenken, Erinnerung; La m4. 
moirs, le fouvenir, l'aftion, l'effét de la mémoi- 
re, le refjouvenir. Im frifchen Gedächtnis ha- 
ben; avoir la mémoire rétente de... Eine Sa« 
ehe wieder zu Gedächtnisführen; rappeler la 
mémoire d’une chofe, la remettre en mémoire. 
Etwas irh Gedächtnis behalten; con/erver la mé- 
moire d'une chofe, en garder le fouvenir. kin 
Gedächtnis ftiften ; dre/fer, ériger un monument, 
établir, confacrer la mémoire d’ane chofe. Zum 
Gedächtnis; en mémoire. Zum ewigen ('e- 
dächtnis; en mémoire perpétuelle, à l'immortelle 
mémoire. Zu eines Gedächtnis; d la nsémoire 


de 7 un. ; 
in Gedächtnisbuch, .( Gebächtnisbuh) Un 

journal, mémorial, fouvenir. 

Das Gedächtnisfeit, Geddchtnigfeft) Lejubité, 

Die Gedächtniskunf,, (Grodtnisfunft) L'art 
mémorial, 

Der Gedächtnismangel , ( Gedächtnismangel) 
Le manque, le défaut de mémoire. 

Eine Gedächtnismünze, ( Gebéctniéminge 

médaille = 


Pppp De 
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Der Gedächtnistag, (Gebächtnistag) L'anni- 
verfairs. 

GEDACKT, (gebadt) adj. € adv. au lieu de ge- 
deckt. Ce ainfi en appelle dans les orgues 
le tuyau bouché. Grob gedackt; jeu de Jeize 
pieds. Mittelgedackt; jeu de huit pieds. Klein 
oder ftill gedackt; jew de quatre pieds. N 

GEDÆMPFT, (gedämpft) adj. & adv. Etouffé, 
éteint, amorti, réprimé; it. (en T. de cuifine) 
à la daube, d l'étuvée. Gedampft Rindfleifch; 
bœuf à la daube, à la mode. (iedämpft Kalb- 

* fleilch; fricandeau. Gedampfte junge Tau- 
ben; des pigeons à la daube, compôte de pigeon- 


neaux. 

GEDANKE, (Gebanfe) (der) gen. des-n, pl 
die-n. It. der Gedanken, gen. des-s, pl 
die-; La penfée, idée. Ein guter Gedanke; 
une bonne penfée. Seine Gedanken auf etwas 
wenden, richten; tourner, appliquer Jes pen- 
Jées d'une chofe, penfer à qq. ch. Das find nicht 
meine Gedanken; ce weh pas ma penfée. Das 
ift mir niemals in die Gedanken gekommen; 
cela ne m’eft jamais tombé, venu, entré dans la 
penfée. Seinen Gedanken nachhängen; s’en- 
tretenir avec [es penfées. Mit hohen Gedanken 
umgehen; rouler de hautes pen/tes. 


Gedanke, le Jentiment, l'avis, l'idée, l'opi- | 


nion qu'on à de gg. ch. ce qu'on en penfe, ce 
qu'on en juge. Einem Eine ee 
nen; dire rs Jentiment. Einen auf andere Ge- 
danken bringen; faire changer qq. un d'avis. 
Auf die Gedanken fallen, etwas zu thun; con- 
cevoir la que s'auifer de faire gg. ch. Ich 
ftehe in den Gedanken, dafs; je crois que, ef 
ma penfée que... Er hat fchlimme Gedanken 


von mir; il a conçu une mauvai/e idée de moi, . 


il a une mauvai/e opinion de moi 

On dit aufi: Er ift auf die Gedanken gera- 
then; il s’ejl avifé de... Auf die Gedanken 
bringen; mettre dans Tefprit, en téte. Laflet 
euch diefe Gedanken vergehen ; bannijfez cela 
de voire efprit. Das find thürichte Gedanken; 
ce font des chimères, réveries. Immer fremde 
Gedanken haben; être dans une abflrafiion ou 
difiraßlion continuelle, étre toujours difirait. Stets 
in Gedanken feyn; étre towjours penfif, réveur. 
In tiefen Gedanken feyn; étre penfif, per 
creux. Einer, der immer in tiefen en 
fitzet; un /ongeur, fonge-creux, qui efl dans 
une abfiraßtion continuelle. Er fizt immer in 
Gedanken; öl eff toujours penfif. Ihr fizt zu 
viel in Gedanken; def trop röver. Ich finde 
euch in tiefen Gedanken ; je vous trouve fort 
penfif, dans une profonde réverie. Einem Ge- 
danken machen; donner d penfer, quelque foup- 
gon. Er macht fich Gedanken darüber; # ef 
tiquiet là deffus. Einen auf andere Gedanken 
bringen; faire changer qq. un d'avis. Es hat 
mir fchon lange in G en gelègen; j'ai 
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effenti cela depuis long-temps. ‚Ich habe. es 
Pe aus den ker aus dem Sinne 
gefchlagen; j'en fuis tout con/olé. Gedanken 
worüber haben 3 /péculer fur qq. ch. Einerlei Ge- 
danken mit jemanden haben; Je rencontrer avec 
gg. un. Gedanken find Zollfrei; (prov.) il A 
permis de penjer tout ce qu'on veut, on w'efl pas 


rg er de Jes penfées. 


as Gedankenbein, (Gebanfenbein) (7. d'A4- 


- satom.) Les os pariétaux. 


Gedankenlér, (gedanfenleer) gedankenlös, 
j. & adv. Sans penfées. 
ie Gedankenlêre, ( Gebanfenlcere) Gedan- 
kenlofigkeit; /. pl. L'inadvertance, peu de foin. 
Gedankenreich , (gebanfeureid) adj. € adv. 
Fécond en penfées, plein de penjees, de Jenti- 
ments. 


Ein Gedankenfpiel, ( Gebanfenfpiel) Le jeu 


sure 

in Gedankenftrich, (Gedanfenftrih) Une 
barre, trait de plume faire le leur at- 
tentif à ce qu'on dit. cs e, (en T. de pein- 
ture où en T. d'art. de definer) la première pen- 


4 ei le croquis, Pesquifle. 


ÆRM, (Gebdrm) (das) gen. des-es, pi. 
die -e; Le boyau, inteflin, les entrailles. Klei- 
nes weifles Milchgedärme; les menus boyaux. 
Das Mittelzedirmes le méfentère. 


"GEDECK , (Gebecf) (das) gen. des-es, pl. die- 


e; La couverture, ce qui fert à couvrir une 
chofe. On appelle auf das Gedeck, le couvert, 
c. à d, la nappe avec les ferviettes, couteaux & 
cuilliers Er. dont on couvre la table. 


GEDECKT, (gebedt) adj. & adv. Couvert, à 


couvert. Ein mit Stroh gedektes Haus; nue 


-mai/on couverte de chaume. Es ift ganz ange- 


nehm, wenn man feinen Tifch immer gedekt 
findet; 5! fait bon trouver la mie. On 
dit auf: Ein gedekter Himmel; un ciel com 
vert de nuages qui nous meitent d Pabri du 


de Voy, Decken. 


:DEIHEN, (gedeihen) v. #. irr. Ich gedeihe, 
gedieh, Jubj. gediehe, parf. i. b. ar 
imptr. gedeih; Profiter, projperer. Die Baume 

ihen in diefem Boden nicht; les arbres ne 
profitent pas dans ce fond. Das Vieh gedeihet 
wohl auf diefem Gute; le bétail profite beau- 
coup en cette terre. Diefe Speife gedeihet ihm 
wohl; cette nourriture lui fait du bien. Es ge- 
deihet 0% gelingt ihm alles, was er vornimmt; 
il profpère en tout ce qu'il entreprend. Das ge- 
deihet recht gut; cela a un bon fuccès. 

It. Gedeihen, Nutzen bringen; apporter. du 
profit, de l'utilité, de l'accroiffement. Unrecht 
Gût gedeihet nicht; (prov.) ce qui vient par 
la flûte, s'en va par le tambourin, où tabowrınz 
le bien mal acquis ne profite pas. Dieles wird 
zu eurem Verderben gedeihen; cel@ tourner 
à votre dommage, ruine; cela aboutira & votre 
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préjudice. Diefer Procefs ift an die Regierung GEDENK-SÆULE, (Grbenffdule) voy. DENK- 

ihre ce procès eff dévobs par appel dla SÆULE. i #4 . 
rögence. Die Sache ift nun dahin gediehen; 3 GEDENK-SPRUCH, (Gedenffpruch) voy. DENK- 

© chofe en eff venue là, à ce point. DasGedeihen, - SPRUCH. 
die Gedeihung; le profit, l'utilité, avancement, GKDENK-ZETTEL, (Gebdentgettel) voy. DENK- 

la profptrité. Ich wünfche euch viel Sègen - ZETTEL. 

- und Gedeihen ; je vous Jouhaite toutes fortes de GEDEYEN, (gebepen) voy. GEDÉIHEN. 
bénédiffions € rofpérités. Gott gebe fein GEDICHT , (&:diht) (das) gen. des - es, pl, 

“ Gedeihen dazu! Dies le faÿe profpérer, auor- die-e; La fition, impoflure, faujets, bourde, 
de fa bénédiftion. -.chofe conérouvée , feinte, inventée, artifice, conte 

GEDEIHLICH, (gebeiblid) adj. & adv. Profita- ' en pie ER à Amen, invention. Das 
ble, utile, falutaire ; fruRlueux, falubre. HET em Vale Bi Gehe 12 qu Vas menfonge, 

GEDENK-BUCH , (Gedenfbuch) (das) gen. des- dors: Gi pers, la pole. a fee ue 
es, pl. die- bücher; L'agenda, le brouillon, petit poëme. héroïque. hrgedicht « ne a 
livret deflind pour y écrire les chofes qu'on a que, fable. Sinngedicht; nel p rei 

. à faire. 3 . gedicht; éclogue, idylie, Paflorale. Stachel- 

GEDENKEN, (gedenten) v. a. & m. irr. Ich ge- gedicht; Jatyre. Hochzeitgedicht ; épithalame. 

- denke-gedachte, Jubj. gedächte, parf.i.h.ge- fin Leichen- und Trauergedicht ; un pose 
dacht; imper. me Penfer, Jonger, croire, mebre, une élégie. Schmäh- und Schan ieh Ehe 
s'imaginer. I} Je prend ordinairement pour pasquin, pasquinade, lbelle, placard dia a 

. denken. .Wir wollen nicht mehr daran ge- . foire. Ein Gedicht von kurzen Verfen mit 
denken, mieux denken ; noùs pafferons calg Jous Wiederholungen; unvirelai, Ein Gedicht vom 
Silence. An was gedenket ow denket ihr? @ - zshn Verfen; un dizain. Gedicht, darin die 

; penfés-vous* Ich gedenke eineReife zu rg Hanse der Verfe gewilse Worte 
un; je penfe à faire um voyage. Ich a oder Namen ausmachen; un arroflich. Ein 
ke morgen abzureifen; je comple de tir elendes Gedicht; des rimailles, Ein unzüchti- : 
Fi ; üb I eg ps en es Gedicht ; une priapée, vers fescemnins, Eine 
iefes übe ; 3 amml i ; y > 

> 1a foit malfah. Wo gedenket ihr hinaus? de « DRE. von Gedichten ; despoöfies, un recueil 
quoi vous avilez-vous? Ich gedachte mieux GEDIEGEN, (gebiegen) adj. & adv. (T. de mi. 

- dachte, ich müfste fterben; j'ai penje mourir. ne) Natif, vierge. Gediegenes Gol ER 
Daran ‚hätte ich niemals gedacht ; je ne m'en . ge, or natif. Geiler ilber ; argent vierge 

" jerels mas Au: Dares deiken, auf etwon, > ar, 1, Gediegen ; mafıf, pur, Jans mélange. 
edacht feyn; Jonger , Joigner à qq. ch, Sich. - Gediegenes Gold; de Por fn, pur, majlf, 
erinnern ; fe fouvenir, Je rejlowenir. Ich ge- ans mélange. ’ hf 

. denke o4 denke noch wohl daran; je men GÉDIEHEN, (gebiehen) voy. GEDEIHEN. 
Josviens encore bien. Ich gedenke der vori- GEDINGE, (Gcbinge) (das) gen. des - es, pl 

; gen Zeiten; je me Jouviens du temps pal]é. Ge-  die-; Le barguignage, Paion de barguigner, 

enket an euer Verfprechen; penjez d, fouve- davor de la peine à Je déterminer , us 
nez -vous de votre promelle. it. Gedenken, den - Jagit d'un achat. lit das nicht ein Gedinge ! 
Vorfatz haben; avoir dejjein. Einer Sache ge- - "9 quoi bon tant barguigner! it. Gedin ge ( FR 
denken, erw£hnen ; faire mention; mentionner. Mine) le contrat, accord. Sein Gedin e red- 
In Ehren gedenken ; faire.une mention hono- ich suffahrens s'acquitter de Jon contra. Sein 
rable. Gedenket meiner in eurem Gebete; met- Gedinge abgeben; c. d. d.” Yollen den on 
tez-moi dans vos litanies. ouvrage. ans quelques provinces on dit dufh 

Einem etwas ‚gedenken; a garder bonne à  Geding au lieu de Bedingung: Mit dem Ge- 
gg. un. Er wirds euch gedenken; vous le li dings; d condition. Kin Leihoed Sin 
payerez, il vous la garde bonne. Man wird . douaire.  Gedins ; ‚fgnifie quelquefes iche 
es ihm fchon gedenken; il 44 écrit für SA . Gerichtitelle, Gerichtsbarkeit ; jt on , ju. 
pier rouge, fur mes papiers. Ich wills ibm flice, tribunal de jufice. Das Gedin ebuch ; fe 
fchon pere il 4. ur mon er: Jur qi de alloufes. Der Gedin $ 

"mes regltres; Sl me trouvera en Jon paflage; ce om inghäuer ; un mineur qui travail 
la m'efi demeuré fur le cœur. Er wird “= ihm ji 4 der SCA 
gewifs gedenken ; il ne lui promet pas poires 
molles. von ift nichts zu gedenken, dabei . 

- äft nichts is Bug: point faire Bei u Be ei % roche. 

- fchengedenken ift es nicht fo kalt gewäfen; G » {gedinget) adi, ; 2 

de ire d'homme il n'a pes fait froid, “oué, vor DINGER À d.& adv. Engage; 

‘à Pppp2 GE- 















; e à 
gain & à perte. Der Gedingelohn; le prix 
En on eff convenu avec un mineur qui travaille 


- d'la tâche. Di: Gedingeftufe; {a marque frap- 
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GEDOPPELT, (geboppelt) adj. & adv. Double, 
doublement. it. volté, jumeld. (en T. de blaf.) 
. Ein gedoppelt Kreuz; un croix voltée. Eine 
edoppelte Binde; une gémelle, jumelle. voy. 


t. À 

GEDORRET, Cgebôrret) adj. € adv. Sec. Ge- 
dürret Obft; des fruits fecs. Gedürrete, ge- 
trocknete Pflaumen; des pruneaux. Gedörr- 

: tes Kupfer ; cuivre purifié. Voy. Dorren. 

GEDRÆNGE, (Gedränge) (das) gen. des- 8, /. 
pl. La foule, prefe. Durch das Gedränge 
dringen, brechen ; /erdre la prefle. Im Ge- 
drange; dans la melde. Ins Gedrange kom- 
men; entrer dans la mêlée, (figur.) être en 
danger, dans la prejlante nécefité, entre le mar- 
teau ES l'enclume. 


GED: . 


Le dafs ich endlich die Geduld verlieren wer- 
le; je crois qu’ je perdrai patience. Habt 
. ein weni da ir un im de patience. 
Der Geduldfadeu reifst; (prov.) la patiencs 
échappe. Geduld überwindet alles; auec de ia 
patience on vient à bout de tout ; tout vient à. 
temps , qui peut altendre; la patience eff un re- 
mède contre toutes fortes de maux. On dit po- 
Diefer Baum ftehet in der Geduld; ce 
arbre eft à l'abri des vents. Dans l'Evéché de 
Hildesheim on appells Geduldhahn, un coq ou 
une poule que les gens mariés, qui n'ont point 
d'enfans, donnent annuellement au Curé pour dé- 
dommagement. En T. d'Anatom. on appelle 
das Geduldmäuslein; le muftle de la patience. 
GEDULDEN, ‚gedulden) (fich, v.r. Ich gedulde- 


GEDRÆNGE ox GEDRANGE , * (gedränge ow 


{ geduldete mich, i. h. mich geduldet. 
gedrange) Fe adv. Prejt, foulé, ferré, fer- 


Se pa- 
© tienter , avoir ow prendre patience. Gedufet 
rément. nge fitzen; äre à l'étroit. Auf - euch ein wenig; ayez, prenez um peu de pa- 

einander gedrängt ; ci tience; patientez vous un peu. 
GEDRECHSELT ow GEDREHET, (gedrechfelt GED TDIG, (geduldig) de & adv. Geduldig- 
ou gedrehet) adj. E adv. Tourné, contourne, - lich; Patient, tolérant, endurant, frs: 
tord, tordu, retordu, tortillé, fait au tour. Ge- patiemment, avec patience. Sehr geduldig feyn; 
dreheter Silberfaden ; de ia cannstille. Das Ge- étre doux comme un agneau. Der geduldigen 
drehete an den Säulen; {a circonvolution, Die Schafe gehen viel in einen Stall; (prov.) 
pars Enden der Saiten auf Clavieren ; on veut bien s'accomoder, on trouve fans 
s œillets des cordes. Gedrèhete où gezwim- peine à & placer. Ein Geduldiger ift befler 
te Seide; les étoffes. Voy. Drechfein. als ein Starker ; l'homme patient vaut mieux 
GEDRITT, (gebritt) adj. & adv. Ternaire. Die 
gedritte Zahl; le nombre ternaire, nombre qu'on 
peut divifer en trois parties égales. Der ge- 
dritte Schein ; (T: d'Aftron.) l'ajpel trigone. 
Im gedritten Scheine ftehen ; étre en réception. 
Gedritter Schild, dreifach von oben herab ge- 
theilt; tiercé parti, tiercé en pal, doublé parti, 


ue le courageux. Einen Schimpf ldig er- 

: en; boire, avaler un iz 

leiden, ertragen; Joufrir ; prendre en gré. 

GEDÜNGET, (gedünget) adj. & ado. Enfumé. 
NERO 

GEDÜNKEN, (gebünfen) voy. Dünken, deuch- 
ten; nach meinem Gedünken ; d ce qu'il me 


parti en trois. Gedritte Wechfelbriefe; letires,  femble, /elon mon opinion. 
billets de change en trois copies. Gedritte Schnit- GEDUNSEN, (gedunfen) adj. & adu. Boufi, 
te; (T. de graveurs ES Jeulpt. en bois) tri-  bourfouffié 


les - tailles. . 

GEDRUCKT, (gedrudt) adj. & adv. voy. Druk- 
ken. Ein gedruktes Buch ; Un livre im- 
primé. Gedrukte Leinwand; toile peinte. Ein 
gedruktes Gewölbe; une vote jurbaiflée. Ein 

edrukter Bogen ; un arc furbaiflé, cherche 
ci 


OU . 
GE-ECKT, (gu) adj. & adv. Camtonnd. Voy. 
GE-EHRT, (geehrt) adj. & adv. Honoré. Voy. 
- FHREN, 


GEELSCHNABEL , (Geelfchnabel) (der) gen. 
des-s, pl. die-fchnäbel; (pop.) Un oijon; 
- um beau petit morveux, bec-jaune, béjaune. 
GE-ENDIGET, (geenbiget) adj. & adv. Fini, 
gen. 


urbaijlee. (T. d'Archit.) 

RÜCKT, (gebrüdt) adj. & adv. Foulé. Ein 
edrüktes Pferd; un cheval foulé, qui a uns 
oulure. Gedrüktes Obit; des pommes coties. 
it. () As ) pre[e, opprelé, agé, bourrelé, 
GEDÜCKT, (sedudt) adj. & ade. (pop.) Baif 

, (gebudt) adj. . (pop) Baif- 
fé. Mit geduktem Hauptes téte baiffée. 
DULD, (Geduld) (die) gem der-, /. pl. La 

. patience. Des Nächften léhler mit Geduld er- 
tragen; Ps que patiense les défauts du pro- 
chain. Nur Geduld! patience, s'il vous plait. 

Dabei vergeht mir alie Geduld; cela fuient d . 

bout ‚de ma patience, cela met ma patience à 

bout ;_ma patience me va abandonngr, Ich glau- 


1} 


achevé, terminé, arrêté. Voy. 
GE-ERBT, (ro) voy. ERBEN. 
GEESE où GEHSE, (Geefe ou Gebfe) (die) gen. 
der-, pl. die-n; Le meunier, vilain (poifon). 
GEEST , (Geeft) (die) gen. der-, L. pt 
Geeftland; Pays ou terre haute E5 fiérile. 
GEFAHR, (Gefahr) (die) gen. der-, pl. dieen; 
Le \danger , péril; risque. Sein Leben if in 
: Gefahr ; /a vie «ff en danger. Er ftehet.in 
© Gefahr alles zu verlieren; # court rifque de 
perdre tout. Er ift einer grofen Gefahr ent- 
. gangen; ilefl echappé à un grand péril. Eine 
über dem Haupte fchwébende Gefahr; Lie 


GEF, 


ril imminent. Auffehub bringt Gefahr; fe pé- 
ril ef dans le retardement ; il y a du danger 
au retardement, In Gefahr feyn, weggenom- 
men zu werden; étre en pri/e. Sich in Ge- 
fahr begèben; s’expofer au danger, Je jetter 
. dans le péril; s'expofer, s'avanturer. Seine 
Ehre, fein Anfehen in Gefahr fetzen; Je com- 
" promettre. Sein Leben in Gefahr fetzen, fich 
in Lebensgefahr begeben; hazarder Ja vie, 
mèttre fa vie au hazard, payer de Ja perjonne. 
Man mufs fehen, ob Gefahr. dabei ift; :l faut 
fonder le gué dans cette affaire. Der Gefahr 
entgehen; /e tirer du danger, du péril. Erift 
. einer grofen Gefahr entgangen; ı l'a échap- 
pé belle. Aufler Gefahr feyn; étre en Jurelé, 
à l'abri, d couvert, aw port, hors d'affaire. 
Ohne Gefahr; für, impunément; hors de prije. 
. Auf meine Gefahr ; mes périls € fortune. 
Ich habe es auf eure Gefahr gethan ; je l'ai fait 
d vos risques & périls. 
GEF/EHRDE, (Gefährde) (die) gen. der-, pl. 
die-n; raude, tromperie. Für alle Ge- 
- fährde gut feyn; étre caution, répondre de 
tout préjudice, risque. Treulich und nhne Ge- 
fährde; de bonne foi € fans fraude. Ohne 
Arglift und Gefährde ; Jans fraude €? malice, 
Jans fraude ni déception ; fans dol ni fraude. 
Der Gefährde-eid; Le Jérment d'intégrité & de 


bon- komme. 
GEFÆHRDEN, (gefährden) v. a. Ich gefährde- 
efabrdete. i. h. gefährdet (peu u/.) On dit 
ich bin dabei nicht gefährdet ; je ne ri/que rien 
dans cette affaire. 

GEFAHRE , (Gefahre) (das) gen. des-s, f. pl. 
Le chariage. s ift ein ewiges Gefahre ; 
cefl un chariage continuel, \ 

GEFÆHRLICH, (gefährlich) adj. € adv. Dan- 
gereux , dangereufement , périlleux , périlleufe- 
ment. Ein gefährlicher Ort, eine gefährliche 
Reife, ein „gefährliches Vorhaben ; un lieu, 
voyage, ae dangereux, périlleux. Ein ge- 
fabrlicher Menfch ; un homme dangereux, per- 
nicieux. Eine gefährliche Zeit; un temps mal- 
heureux. Eine gefährliche Krankheit; une ma- 

. ladie mortelle. s ift ein gefahrlicher Schritt; 
cefl un pas bien glilant. Die Sachen fehen ge- 
fährlich aus; les affaires n'annoncent, ne pro- 
gnofliquent rien de bon. Gefährlich krank ; griè- 
vement malade. Sehr gefährlich darnieder lie- 

en; étre à deux doigts de la mort. Die Ge- 
Behrlichkeit; le péril, danger. Voy. Gefahr. 

GEFÆHRT, (Gefährt) (das) gen. des-es, pl, 

. die-e; Das Fuhrwerk; is charroi, à. Die 

5 apa voy. Fährte. , . : | 

GEFÆHRTE, (Gefäßrte) (der) gen. des-n, Ei 
die-n; Le compagnon, camarade. Es ift fein 
beftändiger Gefährte ; cet Jon ombre. Die Ge- 
fährtin ; la compagne, amie, familière. On dit 
aufi feine Gefährtin , /a femme, Jon époufe. 
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GEFÆLLE, (Gefälle) (das) gen. des-s, pl. die-3 

. La pente de lcau, de la riviere, it. la chûle, 
decoulement de l'eau. Qgn T. de Mine) le com- 
partiment. ÿ i 


GÉFÆLLE, CGefäle) (aie) Le fingul. nef pas 


en ufage. Die Einkünfte, Abgaben; la rente, 
revenu, finance. Zufallige, ungewifée, unbe- 
ftändige Gefälle; le cafuel, les revenus cafuels. 
Beftändige Gefille; revenus conflitués, rentes 
conflituées. Jährliche Gefälle; rentes annuelles, 
revenus annuels. Ich habe mich wegen der Ge- 
falle von dem Wein, die ich empfangen foll, 
überhaupt verglichen; je me fuis abonné pour 
le vin que je reçois. Kammergefälle; finances 
ordinaires. Die. Gefälle een, heben; 
yer, lever les rentes. Dis gereicht den künigl. 
Gefällen zum’ Abbruc ‚ zum Nachtheile; celg 
tend au préjudice des droits du Roi. DerGefall- 
verwefer; le receveur des domaines. 3 
GEFALLEN, (gefallen) v. n. irr. Ich gefalle, du 
gef-l, er gefällt, wir gefallen &c. Imp. Ich 
gefiel, Jubj. gefiele, m7 i.h. gefallen; Plaire, 
être agréable. Gott und Menfchen gefallen; plai- 
re à Dien & aux hommes. Seine Weife gefällt 
mir wohl; fon humeur me plaît, revient fort. 
‘Einem zu gefallen trachten; tdcher de plaire, 
d'être agreable à qq. un. Sein Gemüth gefällt 
mir nicht; je ne puis gohter Jon efprit. LA ge- 
. fallt mir; ib me plait, il BEER, il me revient, 
je m'en accommode. Es gefällt mir hier; je me 
lais ici. Es hat ihm in England nicht gefal- 
en wollen; il ne s’efl point plu en Angleterre, 
. Ihr leztes Gedicht hat mir fehr wohl gefallen; 
j'ai trouvé un très grand plaifir d votre dernier 
me. Wie es ihm gefällt; comme bon lui fem 
le. Das gefällt ihm, fteht ihm an; cela l'ac- 
commode. Das wollte ibm nicht gefallen ;' à 
en fut choqué. Das gefällt mir fehr; cela me 
charme, me fait grand bien. Es gefällt ihm 
wohl, fchlecht ; il sen trouve bien, mal. Es 
efallt Gott, dafs &c. Dieu trouve bon, que &r. 
gefällt ihm nicht in diefer Stadt; Fa X dé- 
plait en cette ville. Vielen Leuten gefallen; 
être à la mode. Was mir dabei am beften ge- 
fallt; ce que j'en aimé le mieux. Sich felbft ge- 
fallen; /a complaire. Er gefällt fich felbft am 
beften; fl Je regarde avec complaifance. Sich 
felbit wègen etwas Sem s'applaudir en où 
de 2 ch. Sich gefallen laffen, genehmigen; 
agr er qq. ch. gr à 9. ch. atquiefcer à qq. 
cendre à gg. ch. Ich lafle es mir ge- 
fallen ; j'accorde que cela fe falfe, je m'y accorde. 
. Ihr werdet euch müffen gefallen laffen, meine 


. Fehler zu ertragen ; vous Jerez appellé’ à fup- 


.. porter mes défauts. Sich gefallen laffen; ms 
. pafer par, Je plaire, trouver bon, gofiter, ve- 


cevoir, prendre en gré. Sich alles gefallen laf- 
fen, alles mit machen; étre de tous accords. 
Er läfst fich alles gefallen, läfst mit fich ma- 

Pppp3 chen, 
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chen, was man will; il Je laifle mener par le 
nez; il Je laiffe man la laine fur le dos. Der 
Gefallen, die Gefalligkeit ; le plaifir, l'amitié. 
Einem einen Gefallen thun, erweifen; faire 
plaifir, une grace, rendre fervice, rendre un Jer- 

" wice, un bon office, accorder une faveur d qq. un; 
Pobliger. Einander einen Gefallen erweifen; 
s'entr'obliger. Thut mir diefen Gefallen ; fai- 
tes-moi ce plaifir. Keinen gröfern Gefallen; 
rien de plus agréable. Einem alles zu Gefallen 
thun; avoir de grandes complaifances pour qq. 

. sm Er-tbut euch viel zu Gefallen; à a beau- 
coup d'égard vous, Euch zu Gefallen thue 

. ich diefes; ce pour l'amour de vous qui je fais 
cela. Er thut alles nach feinem Gefallen ; # 
fait tout à Jon gré, à Jon aile Das redet er 
euch zu Gefallen; il dit cela par complaifance. 
An etwas Gefallen haben; agréer, plaire, Er 
ter gg. ch. prendre plaifir à gg. ch. Ich habe 
Gefallen daran ; cela me fait plaifir, me plait; 

- je me plais d, en cela. Doch fieht ibm frei, 
mit feinerNothdurft nach feinem Gefallen ein- 
zukommen; /auf à lui à je pourvoir comme bon 
lui femblera. 

GEFALLEN, (gefallen) adj. € ady. voy. fallen; 
Tombe, laps. Gefallenes Wildpret, was man 
todt findet; bfte morte. 

GEFÆLLET, (gefället) adj. & adv. voy. Fällen. 
Gefälletes Holz; Bois gijant,. bois mort. Frifch 
gefälletes Holz ; bois nouvellement coupé, 


GEFELLIG, (gefälig) adj. & adv. Qui plait, 


réable, agréablement. Ein Gott gefilliger 
lent ; un /ervice, culte agréable à Dieu. Thun, 
was Gott gefällig ift; faire ce qui plait, ef 
agréable à Dieu. Sich allen gefällig erweifen; 
Je rendre agréable, s'infinuer d tous, à tous com- 
Plaire. Ein höflicher und gefälliger Menfch; 
un homme civil € complaifant. Gefällige Ma- 
nieren an fich haben; avoir des manières aifées, 

© fort revmantes. Sich gefällig machen; ga 
gg. un. Sich gègen jemand gefällig erweifen ; 
complaire à gg. um; regarder qq. un avec des 
yeux de complaifance ; avoir de ia ERBEN 
your gg. un. On dit auf populair. Geläliig 
au lu de fallig, fo auf einen gewiflen Tag 
einfällt; qui tombe, vient; it. échu. Gefalliger 
mieux in rs Zins ; interét, échu. Die Zah- 
* jung, Vorladung wird auf den und den Tag 
gefnllig feyn; le payentent, Vafignation écherra 
“un tel jour. iger Zahlungstermin; éché- 


GEFÆLLIGKEIT, (Gefälligfeit) (die) gen, der -, 
pl. die-en; Le per , la complaifance, conde- 
pose amitié, Erweifet mir die Gefällig- 

it; faites moi ce plaifir. Sie haben uns eine 
Gefällgkeit erwiefen; vous nous avez obligés. 

. Thut mir die Gefälligkeit und faget es mir; 

_faites moi la grace de me le dire. Etwas aus 


GER. 


Gefälligkeit gefchehen laffen; con/éntér à qq. 
ch. par complaifance; condéfcendre à gg. ch. 
GEFALLSUCHTIG, (gefallfüchtig) ad. & adv. 

Coquet, coguette, qui cherche à plaire. - 
GEFALTEL, (Gefältel) (dus) Bam des-s, f.ph 

Le falbala; la . Gelältelt; adj. & adv. 

Jalbala/Jt, plije. Voy. Falteln. 

GEFALIEN où GEFALTET , (gefalten ou gefab 
tet) adj. € adv. Plié, pliffé. Gefaltenes Papier ; 
papier plié. Ein gefaltenes Kleid; us habit 
plıfje. Mit gefaltenen Händen bitten; prier les 
mains jointes. Voy. Falten. R 

GEFALZT, (gefaljt) adj. & adv. (en T. de re 


lieurs de livres) Plié, (en T. de tonnel. )gablé, 

(hs T. de Menuif.) entaillé. Die gate 

- kèhle; la nous en onglet. Voy. Falzen. 

GEFANGEN, (gefangen) adj. & adv. Pris; it. 
incarcéré, détenu, prijonnier, captif. Gefan- 
gen nehmen; prendre, appréhender. Gefangen 
nehmen, gefänglich einziehen; prendre qq. un 
au collet, mettre la main fur le collet à gg. un; 
prendre au corps. Gefangen fetzen; emprijon- ' 
ner, mettre en prifon, jaire ie enfer- 
mer, mettre en lieu de fureté. Gefangen- 
nehmen ; l'emprifonnement, la prile, la capture. 
Gefangen fizen ; &ire en prifon, en preffe. Mit 
gefangen, mit gehangen; (prov.) aufitôt pris, ‘ 
aufitöl pendu; compagnie mène prendre; on pu- 
mi comme voleur celui | tient le pied de l'é 

. chelle. Sich gefangen geben; £ rendre captif. 
On dit figur. Die Herzen gefangen nèhmen; 
captiver les cœurs. Er ift gefangen; on le tient 
dans la najle. Sehet, hier feyd ihr gefangen; 
vous voilà bien attrapé. 

GEFANGENE, (Gefangene) (der) gen. des-n, 
pl. die-. Ein Gefangener; Le pri/onnier. Ei- 
nen zum Gefangenen machen ; faire prifonnier 

. gq.un Er ift mein Gefangener; il efl mon 
prifonnier ; c'ejt moi qui l’aifait prifonnier. 

GEFANGEN-HÜTER, (Gefangenhüter) (der) 
gen. des-s, pl. die-; La garde, celui qui 
garde les prifonniers. 

GEFANGENSCHAFT, (Gefangenfhaft) (die) 

"gen. der-, /.pl. La captivité, détention, prifon. 

n Gefangenfchaft gerathen; tömber en capti- 


— vité, 

GEFANGEN-W ÆRTER, (Gefangentwärter) (der) 

— gen. des - s, pl. die-; Le geolier. 

GÉFÆNGLICR, (gefänglid)) adj. & adv. Prifon- 

“nier. Einen gefänglich einziehen; faire pri- 
Jonnier, prendre gg. un. Die gefangliche Haft; 


ie de corps. 
GÉFÆNGNIS , (Geféngnig) (das) des-es, 
. pl. die-e; La captivité, prifon. ‘-Kinen-mit Ge- 
. fangnis ftraferi ; punir gg. un de prijon. Ein 
" ewiges Gefängnis; une prifon perpétuelle. It. 
, Das Gefän, nis ; ia pin, lien où l’on enferme 
les accujös ; la geole , conciergeris. Ein fin- 
feres, tiefes G:längnis; um cachof, une a 


: Joe; 


n 
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folle, oubliette, cul de baffle foffe. Die Gefäng- 


nisitrafe; la prifon. Ein Gefangnisthurm ; um 


beffroi. 

GEFÆRBT, (gefärbt) adj. & adv. Teint, coloré. 
Diefer Zeug ift nicit durch und durch gefärbt; 
cette étoffe weil point tranchée. Ein, bter 
Strâl, où Farbenftiäl ; un rayon coloré. 

GEFÆS, (Gefàs en gen. des - es, pl. die-e. 
Das Heft, der Griff; La manche, poignée, la 
partie d'un in/irument, par où on le prend pour 
sen fervir; il. un vale, vaijeau. gülden, 
filbern, irden Gefafs; un va/e dor, d'argent, 
de terre. Kin Gefäfs anfüllen ; ernplir un vai/- 
feau. Allerhand Gefäße, Tifchgefchirr; de la 


. vaiffeile. Ein holzernes Gefäfs, Tonnchen; un . 


baril. It. Gef.fs; (T. d’Ana:omie) le vaijleau, 
conduit. It. Gefaßs; (en T. d'Afiron. ) l'urne. 
GEFASST, (gefaßt, adj. & adv. Prét, préparé, 
réfolu. Voy. Fallen. Sich gefafst machen, fich 
bereiten; Je er ; s'appréter ; Je mettre dans 
les termes, Kurz gefafst; concis. Sich gefafst 
halten; /e ‘tenir prä, Je tenir affuré, prendre 
fon parti, Auf alle Fälle gefaßt; prét d tout 
événement. Sie hatte fich gefafst gemacht, 
mich derb auszufchelten; elle vint affütde pour 
me dire bien des injures. It. Gefafst ; entonné, 
fe dit de la bierre, du vin Ec. 
ÉFECHT, (Gefecht) (das) gen. des- es, pl. die 
-e. Die Schlacht; Le combat, lation, la ba- 
. taille. Ein langwieriges, hartes, hitziges Ge- 
- fecht; un long, rude, vif combat; une longue 
akEiom; une occafion bien chaude. Das Fauftge- 
fecht ; le combat à coups de poing. Ein Stier- 
gefecht ; un combat de taureaux. Das Hahnen- 
efecht; le combat de cogs. Ein Spiegelge- 
echt; une grimace, feinte. Die Gefechtflagge ; 
Rn our ELA (das) 1 2 pl. Le 
FEGE, (Gefege) en, des-s, f. pl. 
balayement ; it. (en T. de chafe ) ñ. die-e; 
der Baft; la petite peau velue du bois de cerf, 
le lambeau. 
GEFEILSCHE , (Srfeilfhe) voy. GEDINGE. 
EU (gefeilt) adj. & adv. Limé. Von 


GEFELLS, (Gefclig) (das) gen. des -, J. pl. (T. 
de pellet.) Das Fellwerk; {a peaufferie. 

GEFESSELT, ( acfeffelt) adj. €? adv. Enchaîné, 
pris. Voy. Fefleln. 

GEFETZE, (Gefege) (das) gen. re pl. 
ou das Gewetze; L’aflion de battre le pavé avec 
l'épée nue, de pe le pavé du bout de l'épée. 

GEFIEDEL, GEFIDDEL, (Geficdel, Gefiddel ) 
(das) gen. des-s, /.pl. (pop.) Le bruit impor- 
tun de violons, la raclerie. 

GEFIEDER, (Gefieder) (das) gen. des-s, f pl. 

plumage, pennage. Diefer Vogel hat ein 
En fchönes Gefieder; cet oifeaw a le plumage 
ort joli. Das Gefieder der Raubvügel ; le pen- 
mage des oifeaux de proie. Das Gefieder am 
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Pfeil; les plumes, plumajfeaux, pennes. It. Das 
Gefieder, Fèderwerk an einer Uhr, am Schlofs 
&c. lereffort d'une montre, laferrure. It. Das 
“ Gefieder; lavolaille, On dit figur. Sie find eines 
* Gefieders; ce font des compagnofis d'un même 
calibre, d'une même forte, ce font des Are 
d'un même plumage. Gefiedert; Be adv. 
emplüm£, enipenné. Ein gefiedertes Blatt; er 
. Ba, ) une feuille pennée, empennée. Voy. 
iedern. = 


GEFILDE, (Gefilbe) (das) gen. des-s, pl. die-; 
La campagne, les champs, la plaine. ; 
GEFILZT, Che) adj. ES adv. (T. de chapelier) 
Feutré; it. (en T. de drap.) garni. Wohlge- 
filztes Tuch; du drap bien garni. Voy. Filzen. 

GEFLADERT, GEFLASERT , (geflabert, gefla- 

rt) Veiné, madré. Voy. Fladericht. 

GEFLAMMT, (geflammt ) 4 adv. En ma- 
miöre de flamme; it. ondé. Eine geflammte ou 

ewundene Säule; une colomne torfe. Ein ge- 
flammter Sparren; un chévron ondé. Ein ge- 
flammter Schlüflelbart; un paneton fait. Ge- 
flammt; (en T. de blaf.) comité, flambant. 

GEFLATIER, ( Geflatter) (das) gen. des-s, f. 
pl. Le _trömouflement. 

GEFLECHT, (Geflecht) ce en. des-es, pl. 
die-e, voy. Flechten Flechte; Le torlil; 
entrelacement. ; 

GEFLECKT, (gefledt) adj. € ado. Técheté, mou- 
cheté, Voy. Fleckicht. 

GEFLETZ, (Gefleg) voy. FLÔTZ. 

GEFLICKE, (Geflide) (das) gen. des-es, /. pl. 
Une chofe rapetaffée ; it. le rapetajlement, le 
raccommodage. 

GEFLICKT, (geflift) adj. & adv. Refait; ra- 
petaÿfé. Kin gefliktes Kleid; un habit cicatri- 
fe , trapiéié. Geflikte , zufammengeftoppelte 
Reime ; vers recoufus. Voy. Flicken. 

GEFLISSEN, (gefliffen) adj. & adv. Pr&, prompt, : 
afidu, Joigneux, appliqué. Gefliflen feyn, fich 
befleiflen; s'appliquer. Eine gefliffene Unwif- 
fenheit; une ignorance affeflte. Die Gefliffen- 
heit; la promptitude, l'affiduité, attache, atten- 
tion, le IR, l'application, dévotion. Gefliffent- 
lich; adv. promptemenk, Joigneufement, avec 
Join, afidument, d'une manière affeflée, ès, 

deffein. Einem gefliffentlich widerfprechen ; 
contredire qq. un à deffein, exprès. 

GEFLISTER, (Geflifter) (das) gen. des-s, /. pl 
La chuchoterie. 

GEFLOCHTEN , (geflochten) adj. & adv. Cordé, 
cordelé, cordonné, entrelacé. Geflochtenes Här ; 
cheveux treflès. Ein geflochtener Zaun; une 
cr mnaee, haie entrelaffée de branchages. Voy. 
Flechten. 5 


672 GEF. 


GEFLUCHE, (Gefluche) (das) gem. des-s, (ph 
2 l'A 


L'exécration; la pefleries eri 

GEFLUDER, (Gefluber ) (das) gen. des- s, pl. 
die-; ( R de Mine). Das Gerinne; L'auge, 
le canal. ' 

GEFLÜGEL, (Geflügel) (das) gen. des -s, /. pl. 
La volaille. Das Geflügel ift guten Kaufs; a 
volaille ef à bon marché. Waldgeflügel; oifeaux 
de bois; les chantres des forêts. Raubgeflügel; 

. oifeaux de proie. Waflergeflügel ; oifeaux aqua- 
tiques. Der Geflügelhändler ; le poulaillier. Ge- 
flügelt; adj. & adv. ail. Das geflügelte Pferd 
der Posten; Pégafe, le cheval ailé des poëtes. 

. Die geflügelte Schlange; le ferpent volatile. It. 
COM (en T. de bla/.) amphifière. 

GEFLUTET , (geflutet) adj. & adv. (T. de blaf.) 
Nuagé, onde , ondoyé. 

GEFOCHTEN, (gefochten) ca FECHTEN. 

GEFODERT, rg voy. FODERN. 

GEFOLGE, (©: olge) (das) gen. des-s, fe 
La Juite, le train. Ein flarkes Gefolge haben; 
avoir une nombreufe Juite ; it. le cortège. Das 
Gefolge von Bedienten, Pferden &c. l'équipa- 
ge, cohorte. Begleitung, Geleit; accompagne- 
ment. Das Gefolge, der Trofs ; lattirail. An ei- 
nem ftarken Gefolge; a in de beaucoup 
de gens. Das Leichen - ou Trauergefolge; les 

nérailles. 

GEFOLTERT, (gefoltert) voy. FOLTERN. 

GEFOPPE, (Gefoppe) voy. FOPPEREI. 

GEFORMT, (geformt) adj. & adv. Formé, mou- 
16. Eine geformte Säule; une colomne moulée. 
Geformte Steine; du moulage. Voy. Formen. 

GEFORSTET , (geforftet) adj. & adv. Qui a le 

. droit de chauffage. Ein geforftetes Dorf; un 


village qui a ce droit. 
GEFRÄG » (Gefrage) (das) gen. des-s, S. pl. 

La queflion, les Ss, interrogations. 
GEFRANSET, (gefranfet) gefränzelt, adj. € adv. 

Frangé, à franges. Gefranfete Handichuhe; 
ar à frage, 

FRAS, (Gefrds) (das) gem des-es, pl. 
. die-e; (pop.) La nourriture, mangeaille. FIX 
: woy. Freffe. Gefräfig; adj. & adv. vorare, gou- 
du, glouton, gourmand. Der Wolf ift ein ge 

frang Thier; le loup ef une bite vorace. Kin 

gefräfiger Menfch; un valeur, avale-dru, 

ne fait que tordre Ëÿ avaler. Die Gefräligkeit; 

1a gourmandife, voracitt, glautonnie. . 
GEFREITE, (Gefreite) (der) gen. des-n, ph 
. die-n; L'exempt des gardes. 

GEFRESSE, (Gefreffe) (das) gen. des-s, /. pl 
CE ) La mangerie, crevaslie. j 
GEFREUND, Cgekeeund ) gefreundet, adj. & adv. 
Befreundet; Alit, apparenté. Der Gefreund, 
mieux Freund, Verwandter; le parent, con/an- 


win, proche. 
GÉFRIÉREN, (gefrieren) v. n. Geler, Je geler. 
On dit: Die Quellen géfrieren nicht; es Jour- 


| GEF. 


ces ne Je gèlent pas. Das Gefrieren; la c 
lation. Der Getzferpunkt; le terme de la ve: 
tion. Gefroren; gelé, glacé. Der fe 

. Flufs; (a rivière gelée. Gefrörnes; ge, des 

. glaces. Gefrörnes Zuckerbrod ; biscuits de gla- 

GEERISCHT. Car fh) FRISCHE] 

F » (gefrifht) voy. N. 

GEFÜGE, (&s ge) (das) gen. des-s, /.pl. La 
rainures it. (en T. de Mine) la couche. On dit 

A a 

„ (gefügii uf.) pliable, ible, 
commode , ab Nr ie 

GEFÜHL, (Gefühl) (das) gen. des-es, pl. die- 
.e ; it. Vattoucl nt, 5 
taffion, le contafl. It. (figur.) Das Gefühl; 
le fentiment , la Jenfation, Pimpreffion. Ein leb- 
haftes Gefühl; un /entiment vif. Das Gefühl 
der Liebe; le Jentiment d'amour. 

GEFÜHLLOS, (gefübllos) adj. & adv. Infenfi- 

._ ble, apathıque, ( fgur- ) dur, endurci, infenf- 
blement, apathiquement, durement. Die Gefühl- 
lofigkeit ; infafbilité, apathie, dureté. 

GEFUHL-VOLL, (gefüblvoll) adj. & adv. Se 
Jible, touchant, qui affee, qui émeut l'efprit, 
qui remue le cœur, pafionné, affeueux, jew 

akt palionnément, a; a gs 
FÜLSEL, (Sefälfel) te; La farce, far- 
cifjure. Voy. FÜLLSEL. 

GEFÜLT, (gefütt) adj. & adv. Voll; Plem, 
remp:i. GefülteEier; des œufs farcis. Gefül- 
te Kofen; des o. doubles. Voy. Füllen. 

GLFUNDEN, (gefunden) voy. FINDEN, 

GEFÜNFT, (gefünft) adj.&) adv. (peu uf.) Cinq. 
Eine gefünfte Zahl, ein gefünftes; un 
= cinq. Se Schein; (T. d'Afiron. ) quin- 
til, a) À 2 

GEFÜRCHET, (gefurdet) adj. & ado. Rayé. 

GEFÖRCHTET, (gefü Craint 

H » (gefürchtet) adj. & adv. à 

SEE nine 
E , (gefürftet) adj. & adv. voy. FÜR- 

. STEN ; Ekvé $ la dignité % Prince, ehe 
Eine gefürftete Gräffchaft; une comté princié- 
re. Ein gefürfteter Gräf; un Comte princier. 

GEFÜSE, (Gefüfe) (das) gem des-s, /. pl. (T. 
de fauconn.) La filière, pièce de cuir coupée en 
je i je a aitacher le fauçon. 

GEF ERT, (gefüttert) adj. & adv. Nowrri. 
Voy. Füttern; st. doublé, embourré, Mit Baum- 

- wolle gefüttert; cotonné. Eine gefütterte, durch- 
nähete Decke; une couverture piqués, courte- 

jointe , contre-pointe. 

GÉGABELT , (gegabelt) voy, GABELN. 

GEGACKEL, (Gegadel) voy. GEPLAUDER ; 


La jar 
GEGÄCKSE, (Gegactfe) (das) gen. des-s, /. 
'0ie, 


L (pop) Le cri de 
GEGANGEN, (srangen) voy. GEHEN, 


GEG. 
GASSELT, lt) adj. & adv. Gegafielt 
ae unten rem de und ee 


backenes Brod ; Du pain doré. 
GEGEBEN, (gegeben) voy. GEBEN. 


oe fs n) przp. qui ver og ni 
accujatif. €, avec, au, fur, vers, 
envers, à l'égard, Ich ie mich gegen die 


Wand geftofen; je res fuis heurté contre la mu- 

. saille. Gegen deh Wind, Ström fahren; aller 
contre le vent, contre le fil de l'eau. Ihrer wa- 
sen drei gegen einen; is étoient trois contre um, 
Eins gegen das andere fetzen; mettre l'un con- 
tre l'autre. Ich wette zehn ge eins; je 
‘gage dix contre un. Eine Wäre gegen die an- 
dere vertaufchen; tro marchandife contre 
marckandife. Er hat feinen Mantel Bogen ei- 
nen Reiferock vertaufchet ; 5{ 4 Jon man- 
teau contre un roquelaure, Sich gègen feinen 
Feind wehren; je défendre contre Jon ennemi. 
Die Treue ge ven Gott; kaYıdelitd envers Dieu, 
Sie war fehr freundlich gegen mich; elle dtoit 
ajez complaifante d mon égard. ee mei- 
nen Vater; d l'égard de mon père. wohnt 
gisen mir über; à demeure vis à vis de moi. 

ift nur ein Kind gegen ihm; 5! n'4f qu'un 

= ant au prix, vis d vis de lui. Gegen zèhn 
3 vers les dix heures. Gègen den Mittag, 
Abend; vers le midi, vers le joir. Gegen More 

. gen; vers Porient. 

GEGEN, (gegen) adv. Beinahe, ohngefèhr; En- 
viron, à peu près. Erift en fechs Jahr alt; 
sl @ environ fix ans. Es find gegen drei Ta- 
ge, da diefes gefchah; il y a à peu près trois 
Joufs que cela arriva. Gegen Abend, Morgen; 


environ le Joir, vers le matin, Gegen fechs 

Uhr; environ les fix heures. 
GEGEN-ABDRUCK, (Gegenabbruc) (der) gen. 

des-es, pl. die-drficke, Der Wiederdruck; 


La contre-épreuve. 

GEGEN-ABSICHT, (Segenabfiht) (die) gen. 

de al de Brei op . 
-ANKLAGE, enanflage) voy. 
GEN-KLAGE. hi DR 

"GEGEN-ANSTALT,, (@egenanffalf) (die) gen. 
der-, pl. die-en; La contre-batterie, contre- 
mine, c# qu'on fait pour s'oppoler aux menées de 
eux qui wen contraires. 

GÉGEN ANT ORT, (Grgenantivorf) (die) gen. 
der-, pl. die-en; La replique, repartie. KEi- 
ae finnreiche, witzige enantwort; un re- 
tour ingénieux. Mit der twort hurtig, 
fertig feyn ; être prompt à la ripofie. Wie- 


derholte Gegenantwort; ia duplique. Die Gè- 


enantwort eines agten ; falvations, 
‚GEGEN-ANZEIGE , (Gegenangeige) (die) gem 


der -, + die-n; La contre-indication. 
GÈGEN- ATIERIS, (Gegenbattirie, (die) gen. 
it -B; 1 


wonire-batierie, batterie 
Tom. \ 
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de camons oppofte à une autre. Eine Gägenbat- 
terie wider das feindliche Gefchütz a en; 


PR ger du canon, 

GEN-BEDINGUNG, (Gegenbedingung) (die) 
en. der-, pl. die-en; La condition réciproque, 
GEN-BEFEHL, (@egenbefehl) (der) gen. des- 

es, pl. die-e; Le contre-ordre, contre-mande- 


ment. 
GEGEN-BEKENTNIS, (Begenbefentnis) (das) 
et pl. die-e; Les reverfaux. 
GEN-BEKLAGTE, (Gegenbetiagte) (der) 
en. des-n, pl. die-n; Le récriminé, 
GEGEN-BELEIDIGUNG, ( Gegenbeleidigun > 
© (die) gen. der-, pl. die-en, Die Rache; 4 
revanche, les repréffailles. . 
GEGEN-BERICHT, (Begenbericht) (der) ges. 


K die-e; L'information contraire, 
GEGEN - BESCHEINIGUNG , ( &egenbefcheinis 
voy. GEGEN-BEKENTNIS. 


gun, 

GEG EN + BESCHICKUNG, 
(ae) gen. ee pl. di bon fair as 
ompliment récij 8 lon fait \faire à qn. 

GEGEN-BESCHULDIGUNG », (Gegenbefhuldis 
gung) Mg GEGEN-KLAGE, k ; 

GEGEN-BESUCH, (Gegenbefuch) (der) gen. des- 
es, pl. die-e; La vifite réciproque. Seinen 
Gègenbefuch bei jemand abftatten ; aller voir 
gg. un réciproquement. . ‘ - 

GEGEN-BEWEIS, (Segenbetweiß) (der) gm. 
des - es, pl. die-e; La preuve contraire, 'rd- 


lique. 
GEGEN-BEZAUBERUNG, (Gegenbezauberung 
3 ae) en, der-, pl. die-en; Le contre-charme, 
5EN-BILD, (Gegenbilb) (das) gen. des-es, 
pl. die-er; L’antitype; it. la contrariété, 0p- 


GEGEN-BLICK, (Gegenbli®) (der) gen. des- 
‚es, Fe die-e; Le regard réciproque. 
GEGEN-BOHREN, (gegenbohren) Contre-percer, 


a 
GEGEN-BÖSCHUNG, (Osgenböfchung (die) 
gen: Te ph die-en; (T. de fortif.) Le co 
- run. 
cËc -BUCH, (Gegenbud ) (das) gm. des- 
es, Mi e- er; Le contrôle. b 
GEGEN-BÜRGE, (Gegenbürge) (der) gem des- 
n, pl die-n; L'arrière-garant. Die Gègen- 
bürgfchaft; le contre-gage, affurance que l'on 
at ondaut pour le dédommager. ° 
GEGEN-C » (Gegenchrift) (der) gen. des- 
en, pl. die-en. Der Widerchrift; Lantechrifl, 
GEGEN-COPIE , (Gégencopie) (die) gm. der-, 
}. die-n; (T. de peint.) La contre- épreuve, 
Eine Gegencopie nehmen; contre-calquer. 
GEGEND, gSesent (die) gen. a pl. u 
en; eu, endroit, pays, les tiers, 
‚eontrde. Eine fruchtbare Éégend un contrée 
fertile. Wean werdet ihr in uniere Gegend 
. Qagq kom- 


Gegenbefhicu: 
we ne) 


674 GEG. 


kommen ? quand viendrez-vous dans nos quar- 

tirs? Die umliegende Gegend; les envirans. 
Es end, e Dr Ortes; a fituation. It. 
G 3 (en T. d’Afiron.) la A 4 A 
ko Port Die abendliche ge 0c- 
cidentale. Die Gegend der C CE Ma- 
rine) la bande. Die Gegenden auf dem Sécom- 
pafse, wo der Wind herkommt; les pointes du 
compas, aires du vent. Die Gègend, den Strich 


kennen wo man ift; connofire le parage où. 


Gé brensr , (Ge en (der) gen. des- 
‚pl. Le 


die-e; e réciproque. 
GÈGEN. DROM, (Ca) (der) gen. des - 
es, pl. die-e, , de Mine) Zeche, deren 
Gang über ein fai oder Waffer ftreicht; La 
- vénule oppo/ée. 
GEGEN-DRUCK, (Gegenbruc) (der) gen. des- 
Be: e; La contre-épreuve; it. J. pl. 
GEGEN. EINANDER, (gegeneinander) adv. Gè- 
gen Über; Vis à vis, à Foppofite. Einer gè- 
© gen, wider den andern, mit dem andern; Fun 
envers, contre, avec l'autre. Zuwider, ent; 


gen gefezt; contraire, oppofé. Beiderfeitig; ' 


mutuel, mutuellement. Beiderfeits; réciproque- 
ment. Gegeneinander halten; comparer, con- 
férer, mettre en parallèle; it. ‘confronter. Ge 
ne auswechfeln; changer l'un pour 
autre. Gégeneinander fetzen; oppo/er l'un à 
Pautre. Die Dinge gègeneinander Pétiacheen; 
confidérer les de l'une aDec l'autre. Die Par- 
theien gègeneinander hören; ouir les parties 
l'une contre l'autre. Gègeneinander geftellt, ge- 
fezt; contre-poft, confronté, Zween gègenein- 
ander Bein Lowen; deux lions miés. 
Mit den S Sp gègeneinander geftellt; contre- 
pointé. ie Gegeneinanderhaltung; la confron- 
tation, conférence, collation, parallele, comparai- 
: Jon, compen/ation. Die Gegeneinanderhaltung 
eines ue a dem geaichten Probege- 


“wicht; 
GÉGEN EIN RINGEN, , (Gegeneinbringen) (das) . 


gen. des-s, [. pl (T. de jurispr.) Le contredit, 
GEGENER, (Gegener) voy. GEGNER. 
GEGEN-ERBIETEN, (Gegenerbieten) (das 

des-s, /.pl. Die Gegenerbietung; L' re gr 


GEEER-ERKENTLICHKEIT, (Gegenertentlichs 


tee) (die) gen. der-, pl. die- -en; Le retour 
de reconnoifflance, d'amitié. 


"GEGEN-ERKLERUNG, (Gegenerflärung) (die) 


gen. der-, pl. die-en; La déclaration récipro- 
ques it. le désaueu. 
GEGEN-FAHRT, (Gesenfapre) (die) gen. der-, 


pl. die-en; "ont fe dit lorsqu'on re- 
monts la rivière, 


FEN ERABEN, (gegengr 


GEG: 


GEGEN: FALLS, ( N he re Widriger- 
- falls, im Gègenth eil, fonft; Autrement; it. 
au contraire, réciproquement, de Jon côté, en 
revanche. 

GEGEN-FENSTER, Gegenfenfter) (das) gem 
des-s, ie-; chaflis, contr 

Gi-GEN- ENTE (Begenfinte) (die) gen. der-, 
pl. die-n; CT deferime) contre-agpel. 

GEGEN-FLAMMICHT, gegenflammicht) adj. 

v. CT. de blaf.) Contre-flambant 

GEGEN- FLUT, (Segenflut) (die) gen. der-, 5 
- die. en; La contre-marde. 

GEGEN-FORDERUNG, (Gesenforberung) (die) 

en. der-, pl. die-en; La prétention je 

G EHRE: (Gegenfupre) voy. GEGEN- 


GEGEN-FÜSLER, ga) Tder) gem, 
des-s, pl. die-; jpode. 


GEGEN- EBUHR, CT (die) gm. 
pl. die-en; Le devoir récigr Pie 
cÉGer GerÜAL, (Gmail ) S > gem 
es-es, pl. die-e; nt oppo/é 
GÉGEN GELÄNDER. Ce ÜSegengeiäkder) (das) 
en. des-s, pl. die-; Le contrefpalier. 
GEGEN-GELD, (&egengeld) voy. GEGEN-VER- 
GEGEN-GESCHENE, (Grsenpefent) (das) gem. 
des-es, pl. die-e; Le préfent, don réciproque. 
GEGEN- wicht, (Ge genie) (a (das) D gm 
des-es, ph à ie-e; Le coutre-po; 
balance. Das Gègengewicht halten ; edel 
wi er Das Gegengewicht : an der 


GÉGER Gev/ocknneır, (Eigensemogenfei) 
di Ba der-, /. ph L’affeflion mutuel 
wg GIFT, (Gipensift) ne: gen. de er 
Le contre-poÿon, antidote, préfervatif, 
Le 


GÄGEN-GITTER, (Ge gengitter) (das) gem. des- 


faire des contre-approckes. Voy. Graben. d 


GÉGEN- GRUND, (Besengrund (der) gem. des- 

[A die - gründe; on contrairs d... 

fee! -GRUS, (Samen) (der) gen. des- 

es, el, die - grüfe It réciproque. Grès 

und Gègengrôs ; ‘falut donné rende. Gé 
engrüs; (en T de Marine) le contre-falut. 

GEGEN-GUNST, (Gegengunft) (die) gen. der-, 

„pl. L'amour, la faveur pen 
NS Daher Le fon 


G 'GEN-HALL, line 

= pl. die-e. Der Wider 
» tépété. Oh renhallen ; voy. wider- 
fe hallen ; ré/onser, rendre un écho. 

GÉCEX- PAPAS (Ben al) der) gen. des- 
es, pl. die-e. iderhalt; Z’oppojition, 
als Dis in Ce enhalt om en- 

haltung 
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‚ haltung des sndern ift &c. czlui-Id en comparaifon 
de l'autre ef Eÿc. 

GEGEN-H NDLER, en (der) DE € 
ksta s, pl die-; „ER inf qu'on appell 


ques contrôleur. 
ale GEN- I HAND SCHRIFT. (Segenhandfchrift) 
(die) gen. der-, pl. die- en. Der Gegen- GE 
fchein; La contre-cédule, le contre-billet. 
les (Graenbai) (der) gen des- es, 


La haine réciproque Ce) 
: aheen HAUT, (Gspnba) (de) ie) gu der-, 
. pl. die- hiknte; ET. de Parcheminier) Le conire- 
. fommier. 
GEGEN- HIEB, (G egenhieh) (der) gen. ee, 
AE e; T. ddirins) Le contre-coup. 
€ GEN. SER, orneotalfer) ee gen. des- 
- 8, pl. die-; L'Anti-Céjar. 


GEGEN- KLAGE, - (Begentla; ©) (die) gem. der-, 
pl. die-n; La reconvention, récrimination. Der 
ji on alé celui qui intente reconvention, re- 


GÉGEN- N RLÆPPCHEN, (Gtgenfläppdieny (das) 
. gen. des-s, ” Le Le contre - battant dans 


une montre 
GEOEN.LACE, FGcaenlage) 9. GEGEN-VER- 


GEGEN- LATTE, (Gegenlatte) an gen. der-," 
.die-n; La ’contre-latte. Der égenlatter; 

contre-laitoir, infirument de couvreurs. 
GEGEN-LAUT. (Gegenlaut) v. GEGEN-HALL. 
GEGEN-LEITER, (Gegenleiter) (die) gen. der-, 

- pl. die-n; L'échele double. 

GEGEN-LICHT, NE gp (das) gen. des- 
l, die - er; .) Le contre-jour. 
cécef Lièse, CA (die) gen. der-, 
L'amour mutuel, réciproque, retour d’a- 


GÉCERLLIST, (Gegenliff) (die) gen. der-, f. 
l. La contre-rufs, contre- finelfe, contre-mine, 
5 ratagéme, tour contraire. 

GEGEN- MACHT, (Gegenmacht) (die) ‚om. der-, 
pl. die-mächte; La puiffance oppofée, adveı ‚faire. 

GEGEN-MASCHE , ( ©egenmafche ) an gen. 
.der-, pl. die-n; La contre-maille. Ein Jäger- 
garn mit nen}, un eu uble , 


au conire-mai 

CLÉ MRUER CS ai) (die) gen. dir, 
„pl. die-n; Le contre-mur. 

SEE Men (Gegenmeynung) (die) 

die-en; Le contre-fens, l'opi- 

rei ntiment contraire, oppo/é. 

GEGEN-MIR E, (Gegemmine). (die) gen. der-, 
pl. die-n; La contre - mine. Gegenminiren; 
contre-miner. Voy. Gègengraben. Der Gègen- 
minirer; le contre-mineur. 

GEGEN-MITTEL, (Geyenmittel) (das) gen. des- 
.8, pl. die-3 Le remède. Dafür if 'kein Gè- 
ge ce,mal ef fans remède. . 
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SEEN MODELL, rer) (das) gen. des 
l, die -e. Gegenform ; contre- 
BR » tontr’eftam re 
GEGEN-NOTHDU FT, (Gegennothdurft) (die) 
en, der -, An CT. * de jurisprud. ) Die Wider- 
ET rit; Le contredit, 
ABST, » (Gegenpabft) (der) gen. des- 
1. die- ee L'anti-pape. 
GEGEN -PAR (Gegenprt), der) a des - 
. die-e; La partie eh ti op- 
el Pr zu der Gègenpart an theil 
chlagen ; Je ranger du part: Pare. de Fau- 
tre parti. Gegenpart halten ; tenir le parti con- 
De étre d'un fentiment “contraire, Joutenir 
traire. 
GEGEN ELBL, (Een (der) des - 
1. die- fhle ; ( T. > een 
GEGE -PFEILER, > Oegnpri) (der) gem 
des-s, pl. die-. trèbepfeiler ; Le contre- 
.. fort, éperon, avant-bec, conire-boutant, sontre- 
pilafire. 
GEGEN-PFLICHT, Senat (die gen. 
der-, gl. die-en; Le devoir. en- 
- pflicht i in Acht nehmen; iss a ge devoir, 
GEGEN-POSSEN, (Gegen por) (der) gen. des- 
5, pl. die-; Les repréfa Einem einen Gè- 
poffen fi we ujer de ‘repréfailles. 
G GEN-PROBE » (Ga genprobe) (die) gen. der- 
pl. die-n. Vorftellung einer Figur, welche 
‘von einer frifch gedruckten abgezogen ift; 
La contre-épreuve. Voy.Gegenabdruck. "Eine Gè- 
genprobe iehen; contrépreuver, contre-épreu- 


GEN F0 KT, (Gegenpunft) (der) gen. des- 
es, pl. die-e. Der Contrapunkt; (7. de mu- 
fique ) Le contre-puint. 

DÉCENGUIPEURS „Orsenquittung) v. GE- 
GEN-HANDSCHRIF ; 
GEGEN- RECHNUNG, | (Beoenzegmung) (die) 

Le 


gen. der-, pl. die-en. er; 
contrôle. Die Gègenrechn SE Regifter fab 
- „ren; avoir le contrôle. x enrechnun, 


rechnung ; le décompte. Ich bin euch fo Sel 
fchuldig, aber ich fabe eine Gögenrechnung 
zu po je vous dois tant, mais j'ai un dé- 


te 
GEGEN- Kun (Gegenrede) (die) gem. der-, 
pl. die-n; La replique, exception. 
GEGEN. Sal, (Gegenfag) (der) gen. des- 
ee L’oppofition, la comsrariäid; à 
6 u.  Gbgerie in der Rede; Pants 


fe; it. objellion. Hier ift ein offenbarer Gè- 
Fe De a ici Mie tion, contrariété mani- 

PO ehaupten; Joutenir l'an- 

L en atze; au contraire, en re- 


van 
GEOENSCHALL, » (Brgenfhall) voy. GEGEN- 
Qqgq 2 GEGEN- 
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GEGEN-SCHEIN , in) (d 
des-es, pl. die- ie =) ge 


réverbération, le fes it. (en T. de 
pri) .) le reflét, reflex. it. AC T. d'Afironom. ) 
oppofition. Eine Gig chein machen ; Are 
en oppofition. Die Planeten haten ihr Licht 
aur.vom Gegenfchein der Sonne; les planètes 
n'ont de lumière que par participation, Cu 
. emprunt, par réflexion du À Heil. 

fchein des Lichtes; la réflexion de la Den 5 
la répercufion. it. er eg enfchrei- 
ben; conère - lettre. Einen Gègenfchein aus- 
ae 3 donner une contre-lettre, une décharge 


0 
cEc Bénurr, (Gegenfénitt) (der) gem 
des -es, die-e; La coupure contraire. 
GEGEN-SI FFIRUNG , CGrseférafituns) 
(die) gen, der -, pi. die- -en; (T. de Jiudpt.) 
Les .contre-hächures , contre - tailles, triples- 
tailles. Gegenfchraffiren ; contre- hacher, con- 


En - tailler. 
GEN-SCHREIBER , CORRE) (der) 


die-; 
GEGEN- Sfr, Gegenfärife 
‚pl. die- en. 
La réponfe ou repli ar écrit, le contré- 
erit. ee A Tertheidigungsfehrift 
= Re a pl la es Gègenfchrift auf 
je Re 
alten ÉCHULD, 46 ES genfhult) (die) gen. der-, 
pi. die-en; La dette réciproque. Schuld und 
Gegenfchulden; dettes aflives € pafives. Gè- 
‘genfchulden abzurechnen haben ; avoir des 
étentions à décompter. Der Gègenfchuldner ; 


débiteur Er 
ÈGEN SCHWAG AGE, A ( Brgenfihmage: ) (der) 
ig hwäger ; L'ailié ou pa- 


gen. des-s, 
init ds fe ne (die) der 
enjeite e) gen. Er} 
: gen Auf Em an der 
las Fr Pautre c 


ré cars ) adj. & adv. Mu- 
apr PORT refpefli Ef, mutuellement, réci- 
re/peftivensent. Gege nfeitige Freund- 
Tabak; réciprocité d'amitié. pren gu- 
tes Vernèhmen ; ; harmonie, bonne intelligence. 
Ein Be riger Schlußs ; argument contrai- 
FE OpPO 
GEGEN-SIEGEL , (Gegenfie pen (das) gen. des- 
s, pl. die-; Le contre-ftel, contre-feing, la 
contre - marque. Gegenliegeln ; contre fceller. 
GÈGEN- SINN, (Gegenfinn) (der) gen. des-es» 
(pl. Le conère- Jens, Fantiphraje, amsilogie. * 
ne (Gegenfonne) voy. NEBEN- 


wi die) gen. 


GEGEN-SPALT , ea) (der) Pa des-" 


es, pl. die-e; (T. 


Filure ie 


contre- 


ie er). Antwort; 
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GEGEN-SPIEL, (Gegenfpiel) (das) gen. des-es, 
pl. die-e, Das Namen Le contraire, op- 
pofition, rebours. enfpiel, Widerfpiel 
as ET le et it. le contre-jeu. 

GEGEN-SPRACHE, (Gegenfprache) voy. RÜCK- 


GEGEN SPRUCH ER- 
SPRUCH. » (Gegenfprud) voy. WID) 


GEGEN-SPUR, 6 die 
ver SB k ker tz r PERS; Due 


GEGENSTAND, (Gegenffanby and) (der) Eu deses, 
pl. er a pers 
ofiton. Keinen en enftand hinden; 
Don trouver grande anse Nach vielem 
enftande ; après beauco d'oppofition. it 
objiacle, ae traverfe, dificulié. it. Gè- 
genftand ; l'objet, la matière. Ich werde nicht 
finger der enftand deiner Klagen feyn; 
je ne ferai phas l'objet de tes plaintes. Betrach- 
Auges über diefen Gegenftand ; réflexions für 


GÉGEN STELLUNG, (Segenftellung) (do gm 


der-, pl. die-en; La confrontation, Je 


ues provinces en matière criminelle en par- 

Linge Emoins ow des accufés que l'on np. 

* lun avec l'autre. it. (en T. de peint.) le cou- 

trafle, la différence, oppoftion, Joit entre lecara- 

&ère des figures, Joit entre leurs attitudes, Joit 
‚entre les couleurs Et. 

GEGEN-STIMME, (Saale) (die) gen. der-, 


I. die-n; (T. de Mufi La contre-partie. 
Gigentimmig ; ad engel Ds DE 


‚Jona 
GEGEN- STOLZ, (Grgenftol) (der) Er des-es, 
S. pl. L'or sil réciproque Mr. Gellert dit : 
Der Stolz wird am erften mit Gègenftolz oder 
Verachtung beftraft; on ne peut pas mieux 
BE bor; Be que par un orgueil réciproque ow 
ar le mépris. 
GÉCEN. ST S, (Gegenfloß) (der) gen. des-es, 
pi. Bu „Bode, Le es ä#. (en TZ. d'éfori- 
le ri 
GEG N- ICH s D ei (der) gem. 
« des-es, pl. die-e; Le conire-coup, coup ren- 
du, la revanche. Einem einen Gégenftreich 
fpielen ; fe revoncher ; rendre la pareille, lé. 


GEGEN. Sn (Segenftrich) a) es ge: 
Le rétours, le contre-poil, Je dit 
Fe, velours , des chapeaux 3. 
LE STÜCK, (Gesenftist) (das) um. re 
pl. die-e; Le penda 
deux tableaux ow fus à Eee grand Brand & 
ravaillés à pere 
GEGEN-STÜTZE, (ah Ge le gm. der-, 
pl. die-n; Le contre- boutant, contre - fort. 


GEGEN: -TAUSCH, (Gegentau d 
e,/.pl. Le es on en 1 ange 
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GEGENTEIL, (@rgenteil) (der) gm, des-es, 
pl. die-e; La partie contraire, adverje. it. das 
en. des-es, ph die-e; L’oppofite , 
oproftim, "oppaft , le contraire, contre-pied. 
i Gegenteil halten; étre d'un Jentiment con- 
traire, oppof£; tenir le contre-pied. Das Gè- 
- us bezeugen ; het du contraire. Ge- 
2 enteil ; agen Pa gi was man 
: a rler au plus loin a fée. Das 
Gegenteil beweifen; prouver le ee Es 
ift gerade das and c'eft tout le contraire, 
Im ce eo PE mn adv. au contraire, 
RES nteilig ; ad adv. contraire. 
: EN TREUE, à (Gegentrene (die) gen. der-, 
É, me La fidélité, loyauté réciproque. 
EN-TRÜMM, (Éegentrumm ) (das) gen 
des-es, pl. die- trümme ; CT. de Mine) Les 


ie pole (gegendber) prap. Vis-d-vis, 
contre, à l'oppofite, vis-d- vis de la porte, de la 
maifon, à loppofite Li fe. Gegenüber 
ftehen; faire face. Mein Haus fteht dem fei- 

‘ nigen gerade gegenüber; = | mon ef devant 
. la fienne. Ein Pfeiler, der einem ein gè- 
genüber fteht ;: un contre - pilafir. Inn 
über liegende Ufer; le pra re opp ar 
gègen einandes Über; dire! en 


i oft. 
GE EN: VEREHRUNG, (Gegenverehrung) voy. 
GEGEN-GESCHENK. in 
GEN-VERHEISSUNG , ( Benbenenung ) 
(die) gen. der-, pl. die-en enver- 
fprechen ; La contre -promefle ; promelle réci- 
En‘ le compromis. 
GEGEN. VERMÄCHTNISS, Ar age) 


ses en. des-es, pl. die-e; Le don mutue 
72 10m Her 
EN-VERPFLICHT TUNG, | ( Segenverpflich 


- tung) A) gen. der-, pl, die-en; L'obliga- 
da ri op 
GEGEN- ERSCH CHANZUNG, ( Gegenverfcans 
gung) (die) gen. der-, pl. die-en; La con- 
trevallation. 

-VERSCHREIBUNG , ( Gegenverfehreis 
bung) (die) gen. der-, pl. die-en;. Z’obliga- 


tion donnée à caution d'autrui pour Jon affurance. 
GEGEN VERWEIS, (Seuennerwei) \der) gen. 
ni die-e; récrimination. 
GÉCENU TERSCHRIFT , 


ET ee) 


OHR er we 
UCHUNG , ee A 
fund. “a gen. der-, pl, die-en; La contre- 


VORSTELLUNG , (@egensorfiellung ) 


die) gen. der-, pl. die-en; La rémoutrance. 
GiGEN® ALL, (Srgenmah) (der) gen. des-es, 
. die-wälle; La contre - fca: 


GENWART,, (Gegenwart) (die) gen. der-, 
{pl La proue. In meiner Gegenwart; en 
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préfence. In jemandes Gigenwatt, vor 
fine gelichte; @ la face de, em face, aux 
yeux de gg. un. Einen feiner enwart 
cine honorer gg. un de Ja préjence. In 
&genwart, Beifeyn ; par devant. Dis wird 
auch ohne meine Gegenwart wefchehen ; «la 
Je fers fans mon nce. Eine Pfründe, fo 
. ‘die armen des Belitzers erfodert; un bé- 
qui demande réfidence. Gègenwart 
es Gas: In prés defprit. 

GENW ÆRTI ee ‘adj, € ady. 
Dire Des Gegenwärtig feyn3 
2 Rat ans Perfonen ; Rn 

= onnes Sue ie gägenwärtige Zeit; 
temps préfent. Gegenwärtiges Jahr ; er 
courante. a Brief; les préfentes. 


S nwärtig feyn beim Unterricht ; afifler aux 

rußlions. nwärti nu Et Begrif, 
in Bereitfchaft; pré. Ge Wi ue eigent- 
licher Zuftand; fétat abtuel. 


wärdg , 
gögenwärtiglich; adv. à préfent, prenom, 
‚ maintenant, à çette- heure, à Fheure qu'il ef. 
Zu diefer Zeit; dans le 5 où nous Jommes. 
Das Renate) le dor 
re ige fehen; ne regarder que le préfent. 
ie 


enwärtigkeit ; la préfence. 
GEGEN. ECHS Se N (der) gm. 
ade die-; Le contre - 
GÉCEN » (Gegentmebr) (die) gen. der -s 
Lg Der ee 3 La réfifianc, defenfe , 
enfive. Eine ui Gigenw thun; 


draui 


FRE WIRKUNG, ge entoiefung) (die) gen. 
“ ng) (die) ge 


die-en; 
GÉGEN. WURF, (umo (der) gen. des-es, 
id; Pab- 


pl. ae ‚pm sf.) D 

At ZEICHEN, (Gegengeichen)) (das) gen. 
des-s, pl. die-; contre - marque. 

GEGEN: ‚UGE, GE, (Grgemeuse) (der) gen. des-n, 


die-n; aire. 


[A 
ei EN. NUAGE, en vop. GEGEN, 


GEGESSEN s (gegeffen‘ 
'GEGPFELT ; CTP War & alu. R T. de 


GEGITTER, (Ge Er GITTER. 


GEGITTERT, (gegi adv. CT. de 
Ha.) Faith u ral treilifé. Ein ge- 


FLAT Helm; us timbre grillé. 

G pre AT, (sites) adj. €? ade. Pol, 
life, ‚Are. Voy. GLÆTTEN. 

& TR, ee: GER: see Gôgler) voyez 


Ealich HEN, Gef dettes) vo voy. er 
Qa4993 


ent. Nur aufs Ge- : 
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.GEGLIEDERT, (geglieberf) adj. & adv. Arti- 


œulé, membru. 
GEGLITTEN, (geglitten) voy. GLEITEN. 
GEGNER, (Gegner) ider) gen. des-s,, pl. 
die-; La partie adverfe, ig anta- 
gomifle. Wir haben es mit einem Îtarken Gèg- 
ner zu thun; sous avons affaire à forte par- 
- tie. Seinen Gegner entleiben ; tuer Jon homme. 
- Sich zu jemandes Gegner aufwerfen ; /e porter 
partie contre gg. un. Eine Gègnerin; une ad- 
- verfairg, témoin contraire. . 
GEGOLTEN, (gegolten) voy. GELTEN. 
GEGOREN, er voy. GAREN. 
GEGOSSEN, (ge@flen) voy. Giefsen; Moulé, 
jeté en moule. Gegoflene Arbeit; ouvrage de 
fonte, ouvrage moulé. Ein gegoffenes Bild ; 
brins de fonte, de bronze, en bronze. Ge- 
- goffener Talg ; Juif de place. Gegoffene Lich- 
ter; ee ee Eine gegoffene Säule; 
- une colonne fufible. 
GEGRABEN, (gegraben) voy. GRABEN. 
GEGRIFFEN, (gegriffen) -voy. GREIFEN. 
GEGRÜNDET, (gegründet) adj. & adv. Fondé. 
- voy. Gründen. st. Gegründete Leinwand zu 
.. Gemälden ; toile imprimée, imprimure. Ge- 
ündete Urfachen; bonnes rai/ons. Gegrün- 
. dete Urfachen wovon angeben ; rendre bon 


compte de qq. ch. n 
GEGRUNZE, (Gegrunge) (das) gen. des-s, /. 
pl. (pop.) Le grogner, Bropuemen des co- 
chons. it. le gi ment, gromeler, marmoter. 
GEGÜRTET, (gesärtet) voy. GURTEN, Ge- 
-gürtet, (7. de baf.) Jang ß 
GHABE , (gehaben) (ich) v. r. Se porter, Je 
< trouver. it. Je conduire. Il ne Je dit que dans 
quelques phrafes, p. e. Gehabt euch wohl! 
+ adieu! portez - vous bien! Er gehabt fich übel, 
ou er ftellt fich ungebardig; # fait des grima- 
- ces; il fait le mutin, le méchant; it. il fait le 


Gebade) (das) gen. des-s, /. pl. 
+ L'affion de era ib Ce 7 es des oi/eaux.) 
Tafion de becqueter. it. la hachure. 
GEHACKT, (gebadt) adj. & adv. Haché, coupé 
AH ÄDER, (@ehaber) voy. HADER, ZANK 
GEHA „ (Geha voy. , . 
GEHÆGE ou GRAVE, (Gebdge où Gehege) 
(das) gen. des-s, pl'die-; Un clos, une 
ture; un parc. it. Gehäge, Gerichtsbarkeit ; /a 
banlieue, jurisdiflion. ein fremdes Gehäge 
kommen; entrer dans la banlieue d'autrui, 
violer Ja jurisdifion. it. Gehäge,, (T. deforefl.) 
la verderie , l'enceinte. Ein Gehige, worin 
die Jagd verboten ift; un lieu ou chajle efl 
1 défendue; la varenme. In eines andern Gehäge 
jagen, gehen; bracomer. it. (figur.) aller, 
marcher, courir fur les briftes de qq. um; met- 
: tre la faucille dans la moijlon d'autrui it. Ge- 
hage, Zaun, Hecke; une haie, b LA 


GEHAcKE, 


GEH. 


fermeture. Der Gehäge-auffeher ; le verdier. Der 
Gehägebereiter, Hägereuter ; le garde-bois, 
Gehägt; adj. € adv. enclos, fermé duns hais, 


Er (gehäfelt) adj. & adv. Crock, 


Voy. ein. 

GEHALT, (Gehalt) (der) gen. des-es, pl die 
-& Der Wenn, Fr la valeur, ir 
Die alten Münzen find höher am Gehalt, im 
Schröt, als die neuen; les anciennes dpi ont 
aplus haut litre que les modernes. i 
tiges Silber; argent à bas titre. It. Gehalt, 
Befoldung ; le /alaire, appointement. Ein Gm- 
dengehalt ; une penfion. Einem feinen Gehalt 
nehmen; caffer qq. un aux gages. Wie hoch, 
wie ftark ift euer Gehalt? combien avez-vous 

… d'appointemens ? k 

GEHALTEN, (gehalten) adj. & ado. Tenu, ob- 
ligé. Zu etwas gehalten feyn; Are teus, ob- 
ligé à qq. ch. Ich bin nicht gehalten, dis zu 
thun; je ne fuis pas tenu de faire cela, cela nef 
ei de mon devoir. Durch fein Wort, feinen 

id gehalten feyn ; étre teuu par Ja parok, par 
Jon Jerment. Eine gehaltene Predigt; ws jr- 
mon préché. Eine com pre 3 
un discours récité par cœur. Für etwas gebal- 
ten werden; pafer pour... Er mufs hart 
halten: werden; :l veut étre traité durement. S 
will ich es gehalten haben! tel ef} mon plaifr! 
sl faut que cela pale! Euer Wort in Ehren ge- 
ne: votre honneur! Voy. Halten. 

GEHE T, (gehänmert) adj. & ade. Mor- 

tele, travaillé au marteau, lanté, écroui, Voy. 


GEHANGE, (G hänge). (das) pe 
ANGE, (Gébänge). (das) gen. des-s, 
: die-5 Ce qui pend. Das Ge: der abhän- 
| gige Theil ‘eines Berges ; le penchant, la penis 
l'une monta Das Gehänge ; (7. de chaffe 
bes orsilles de chiens &c. Das Gebänge; (mT. 
. de blaf.) la bands. Dans que'ques provinces om 
appelle auffi: das Gehänge, ox Gefchlinke; ls 
effure, les parties intérieures de quelques ani- 
. Maux m enfemble. Das Halsgehänge ; le 
collier. Ohrgehange ; perdants, boucles d’ordil- 
les. Ein Gehange von Blumen, Laubwerk, 
Früchten ; (T. d'Archit.) le feflon, la guirlande. 
GEHARNISCHT, (gebarnifcht) adj. & adv. Ar 
. mé d'une cuirajle. Ganz fiber und über gehar- 
nifcht; armé jusqu'aux dents, de toutes pie 
‚ es, de pied en cap. Ein geharnifchter Reuter; 
un cuiraffier. Ein ee Pferd; (T. de 
bla/.) un cheval bardé. Der geharnifchte Fifch; 

Le poıllon armé, cataphraËts , péga/e. 
GE TET, (gebärtet) adj. & ado. Ecroui. 
. Ein gehärteter Stahl; un acier de bonne trempe 
Im Feuer gehärtet; durcı au feu Voy. Härten. 
GEHXSE, Fécbafe) (das) gen. des-s, pl. die-; 
CT. de chaj]e ). Das Vordergehäfe; Les par- 
. ties antérieares d'un lièvre. : Das Hintergenäfe; 
les parties poftérieures d'un lièvre. æ. 


GEH: 
GEHASPELT, (gehafpee) adj. & adv. Dévidé. 


© Voy. Hafpeln. # 

GEHÆSSIG, (gehäßig) adj. & adv. verhafst; 

" Odieux, haijlable, TE SE Eine gehäffi- 
ge Sache aut die Bahn bringen ; propojer une 
chofe odieufe. Sich gehallg, verhafst machen ; 
Je rendre odieux. Gehällig, fo man nicht lei- 
den kan; qu'on ne peut fouffrir , contre qui on 
ade lahains. Jemanden gel feyn ; en vou- 
dir d gg. un. Erift ihm gehälfig; fl le hait, 
il lui veut du mal, il lui ejt contraire. Die Ge- 
haffigkeit; {a haine 


GEHAU, (Gebau) (das) gen. des-es, pl. die -. 


GEHAUBET, (hante) a. & ad. Hupp 

» (gel et) adj. € adv. Huppe. 
GEHAUEN, (gehauen) aa Coupé, rail, 
+ Klein gehauen Holz; du menu bois. Ein ge- 
hauener Stein; pierre de taille, pierre taillée. 
On dit fezur. Das ift wèder gehauen noch ge- 
ftochen; man weifs nicht, ob es gehauen oder 
geftochen ift; c'eff un cog-d-l'ans, un galima- 
tias; on ne comprend pas ce cela veut dire; 
il n'y à ni rime ni raifon. Rede du nur da- 
von, es mag gehauen oder geftochen feyn; 
- parles-en, € d’efloc © de taille. Voy. Hauen. 
GÉHÆUET, (gehäuft) adj. & adv. ulatif, 
. empilé, ramaïÿé. Gehäuft voll; comblé,, Ein 
ehäuft volles Mâs; une mefurs comblée. Voy. 


äufen. 
GEHÆUPTET , (gebäuptet) adj. & adv. Pommé 
fe dit de Les ues plantes, comme de la falade Er. 
GEHÆUSE, (Gebdufe) (das) gen. des -s, pl. 
die-; L'étus, la capfule, cage, boîte. Das Ge- 
häufe der Räder einer Tafchenuhr; le barillet ; 
über der Unruhe; le cog; der Uhrfeder ; le 
tambour. Das Gehäufe zum Secompafle, zur 


Schiff-Uhr ; l'habitacle. Das Gehäufe der Schiffs- ‘ 


pumpe; l'arche ; einer Orgel; le bufet, buffet ; 


einer Zugrolle ; Is moufle. Gehäufe des Dè- : 


gengefifses; {a croix, croifés. Gehäufe an ei- 


‘ nem Kloben, am Steuerruder; mortai/e de pou- . 


lie, de gowvernail, Gehäufe, Kaften, Einfaf- 
fung der Reliquien, fa ék4ffe. Gehäufe des Kern- 
. _obftes; la cap/ule; le trognon. 

GEHECHELT, sn. adj. €7 adv. voy. He- 
cheln. Gehechelter Flachs ; Filaffe.’ 


GEHECKE, (Gehede) (das) gen. des-s, f.ph 


La ponte, couvée, engeance. Ein Gehecke von 

Tauben, die in einem Monat ausgebrütet find; 

une volés de pigeons. Voy. Hecken. 
GEHEFTET , (gebeftet) voy. HEFTEN. 
GEHEGE, (Schege) voy. GEHÆGE. 
una, (gebeilet) adj. & adv. Guéri, Voy. 


- Heilen. 
GEHEILIGET, (gebeiliget) adj. &7 adv. Sacré, 
fanktifit, bé it, dédié. Voy. Heiligen. . 
HEIM, (geheim) adj. & adv. verfchwiegen ; 
Secret, caché. Eine geneime Nachricht; un avis 
Jecret. Man bält diefe Sache fehr geheim ; 04 


+ 
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tient la chofe fort cachée. Eine geheime Trep- 
pe; un e/calier dérobé. Eine heimliche Ehe; 
un’ mariage de conjcience. It. Geheim; privé, 
Ein geheimer Rath; un con/eiller privé ow inti- 
me. Der geheime Rath; le con/eil privé. Der 
Geheimfchreiber; le Secrétaire intime. Die Ge- 
heimfchreiberei ; /a /ecrétairerie. Das Geheim- 


buch; Le liure des affaires privées. It. Geheim, - 


. geheimnisvoll; myjlörieux, myflique. Die ge- 
Fe Auslegung, der elle Verftand ei- 
ner Schritiftelle; l'explication, le Jens myfti- 
que d'un pajlage de l'écriture. In geheim, ins- 
geheim; adv. en Jecret, fous la foi du Jecret, 
Jecrètement, en cachette, particulièrement , en 
particulier, myflérieufement, myjliquement, d'une 

“ manière fecrète, myflérieufe. Man rèdet in ge- 
heim, unter der Hand davon 3 il court un bruit 


pr ; 
GEHEIM-HALTUNG, (Geheimhaltung) (die) gen. 


à der-, J, pl. ‘Le ferret, V’allion de tenir fecres ce 


qu'il ne faut dire à perfonne. 

GEHEIMNISS, (Gebeimnif) (das) gen. des-es, 
pl. die-e; Secret, myfière. Kin Geheim- 
nifs verfchwiegen halten; taire un /ecret., Die 
Geheimniffe der Natur; les fecrets de la nature. 
Die Geheimniffe der Religion; les myflères de 
la religion. Es ift ein Geheimnifs darunter ver- 
borgen; sl y a anguille fous roche, 

GEHEIMNISVOLL, (geheimnisvol) adj. €? adv. 
Er thut immer fo geheimnisvoll; 3 fait tou 


es wire: (das) N re 
CHEISS, eheiß) gen. des -es, /. pl. 
Der Befehl; L'ordre, le commandement ; Het 


dement, la jufion. Ohne euer Geheifs ; fans * 


vos ordres, fans votre permijlion, à votre in, 

See (geheizt) Ma adv. Chauffi. pa 

eizen. 

GEHEMMT, (gehen) adj. & adv. Arrété, 
empéché. Voy. Hemmen. 

GEHEN, (geben) v. n. irr. av. Pauxil. feyn. Ich 
gehe-ging, /ubj. ginge, i. b. gegangen, imp#r, 
geh; Marcher, aller, s'avancer d'un lieu 
autre par le mouvement des pieds. Il fe dit des 
hommes €? des animaux. Vorwärts, rück- 
‚wärts gehen; marcher en avant, en arrière, d 
rebours, à reculons. Aufrecht, gerade, ge- 
fchwind, langfam geben; marcher, aller droit, 
vie, lentensent. Er geht mit abgemeffenenSchrit- 
ten; sl marche à pas comptés. Das Pferd zeht 
einen Schritt, Trab, Galop; le cheval va le pas, 
le trot, le galop. Aus dem Haufe gehen; Jor- 
tir de la maifon. Aus dem Wege gehen; /e 
retirer, fe mettre à l'écart. Gehet aus dem We- 
ge; dtez-vous, garel gardez-vous! Gehet mir 
aus den Augen; retirez-vous de devant moi-de 
ma pröjence.. Gehet mir aus dem Lichte;. dtez- 
vous de devant mon jour. Durch das Haus, 
durch die Thür gehen ; pafer par la maifon, 
par la ports. Einem entgegen gehen; äller au 

5 ‚devans 
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devant de gg. m, à la rencontre de qq. mn. Hin- 
zugehen, nähern; avancer, . Ins 
Haus geben ; entrer dans la maifon. Wollet 
ihr mi ? voulez-vons aller, venir aus 
moi? Mit-einem gleich gehen; aller de pair 
avec qq. un. Heimgehen, nach Haufe geben; 
aller au logis. Nèben einander gehen; marcher 


de rang, côte-d-chte, de front, l'ux er 
Bautre. Pèrweife gehen; marcher deux & deux. 
Um einen Ort berum gehen; faire le tour de. . 
tourner autour. Von einem gehen, wegge- 
hen; reg s'en aller. Gehet da weg! 
6tex-vous de 14! Ihr gehet zu bald wieder weg; 
vous vous en retournez trop tot. Zu einem 
gehen; aller trouver qq. un. Ich bin zu mei- 
nem Bruder gegangen; J'ai été (je fus) trouver 
mon frère. Zu Be gehen; aller au lit, Je 
re Zur Leiche, mit zu Grabe gehen; 
a sn convoi fumêpre, acc Le deuil. 
ge ine A Page D gp mb nous 
avons fait uns lieus d pied. Einen ftarken Schritt 
gehen; marcher à grands pas. Geh, und lafs 
mich zufrieden ; va t'en € me laijfe en repas. Geh 
an den Galgen! va te faire ze! AufKrük- 
ken geben ; marcher avec des béquilles. 

On dit fi : An etwas gehen ; entree 
prendre a. ch. travailler d qq. ch. Er will noch 
weiter en als andere, er will es befler ma- 
chen ; # veut renchdrir fur les autres. Er geht 
auf den Stôs und auf den Hieb; ni d’eftoc 
& de taille. Er geht auf eine Heirath aus, er geht 
auf Freiersfüfsen; il a dejlein de fe marier. 
Vorfichtig zu Werke gehen; procéder ave 
beaucoup ds circon/peflion. Ich laffe niemand 
über meine Bücher gehen; je ne laiffe perfonue 
toucher à mes livres. Er lalst feine Bedienten 
über alles gehen; sl abandonne, il confie tout 
à Jes domefiiques. Er gebet fehr fchwer daran; 


vf à de La peine à Je réjoudre. Etwas mit Still. * 4j 


fchweigen übergehen ; pafler fous filense. Sei- 
Wi hen; aller fon chemin, ne Je pas 
détourner Lu conduite qu'on ea à tee 
air. Man hat ihn gehen machen, man bat ihm 
Füfßse gemacht; on Pa bien fait aller. Er if 
gegangen wie er gekommen ift; sl s'en ofl allé 
ı comme ileflvenu, c. a. d, il na rien fait de ce 
qu'il vouloit ou devoit faire. Es geht alles drun- 
ter uud drüber; fou va d la débandage, tout 
va en déforäre. ’ 
Gehen, Je dit aufi au lieu de reifen on fah- 
ren. Nach Paris, nach Rom gehen; aller à 
Paris, d Rome. Diefes Schif geht nach Spa- 
nien; ce vaifleau va en E/pagne. Sie find zu 
Schiffe gegangen; il Je Jont embarqués. 
des chofes inanimbes; it. 
“. f} Te Por st 
"dt. pour marquer l'avance, l'écoulement » 
Fétendus de certaines chofes &c. pe. Meine Uhr 


Gehen, fe dit am, 
du mowennt & 


vite, avance. ht zu langfam; 45 
Bin 1 F, le moulin va. Dis 


wefl pas de mile. Die Pferfiche gehen vom 
Kerne lôs; les péches quitispt Le noyau. Das 
iff geht zwanzig Schuhe tief im Wafler; (2 


Schiff ; 
Bellen DIE ERBE Fond Re Es geht lauter 


von ihm; il me rend que du phlegnu. 


+ Der Teig geht noch nicht; la pdte ne Je lève 


pas mcore. Dis Uhrwerk geht nicht recht; 
cette horloge n’efl pas exakte. Der Wald gebet 
bis an das Gebirge; le bois s'étend jusqu’ aux 
montagnes. Der Mantel gieng ihm bis zur Er- 
de; le manteax lui dent jawd terre. Die: 
fer Wèg Et nach der Stadt zu; ce chemin 
conduit & la ville. Der Wind geht fehr fcharf; 
le vent el bien frais. Das Waller gieng mir 
bis an den Gürtel; j’avois de bean jusqu'à la 
esinture. Der Schufs gieng lös ; A ro 
coup de fufil. Gottesfurcht gehet über alles; 
la piété furpalle tout. Der Termin geht zu En- 
de; le terme tire fur [a fin. Diele pfeifen 


gehen gut; ces ti parlent bim. Die Sac 'e 
vnte verloren gens la chofe pourroit Je per- 


‘ dre. In diefe Flafche gehen zwei Mäs; celte 


bouteille tient deux pots. Der Wald geht voll 
Wild ; Ia forét efl pleine de bites Jauvages. 
Mein Verlangen geht dahin ; mes défirs vont Id. 
Die Wolken geben abendwärts; les nues vont 


. vers le couchant. Die Stube geht auf die Galle; 


æ dome fur la rue. Auf ein Ries Papier 


Gehen, s'emploie gr à l'imperfonnel. Es 


PE rent on fe mat à jouer. ide 
naturelles, D A er, ice Ye - 


mal gehen'müflen; cs reméde m'a fait aller 
cinq 


“ GEH; 


zing fois. Er lafst alles unter fich gehen; ; 
life tout aller Jous lui. f 

Je prend auf réciproquement avec 
Fauxil. haben. Ich habe mich ganz müde ge- 
gangen; je fuis tout lajE du chemin. Ich habe 
mir die Füfse wund gegangen; je me fuis ble[f& 


ehen, 


Fe pee fubfiantivement , (das) 
en, Je au, vernen! 

gen. des-s, Wk ih in des Gehens müde; 

Je Juis las de marcher. 


GEHENK, (Geben£) (das) pl. die 
-e. Das Degengehenk ; Le ; ît. le 
csinturon. Das d anlegen; mettre 
le baudrier, ceinturon. Ein Frucht; ehenk; un 

er On appelle auf : Das Geh die Hen- 
e; l'anfe, la partie de certains uflenfiles par 
la quelle on les prend. Gehenk, Bogen an den 

“ Bergwerkskübeln; Panfe. Gehenkelt, adj. & 
adv. eine gehenkelte Schaumünze ; wie 
daille d’anjeite, 

GEHENKTE, este) (der) gen, des-n, pl. 

Le pendu. en. 


gen. des- es, 
: haudri 


die-n; 'oy. He 
GEHETZE, (Gehege) (das) gen. des - 3, f pl. 
La a de den dit H le houruari, la 
GEHEUL bent) (des) des-es, /. pl 
’ en. es, )J. pi. 
' Das Heulen: sh ri; st, les cris plam- 
tifs, grand cris, lamentations. Voy. Heulen, 


GEHINKE, (Gehinfe) (das) gen. des-s, /. pl. Le 
boitement. RA more Le La 
GEHIRN, (Gebirn s) gen. des-es, pl. die- 

e; cerveau, 1 cru à mr akt 
sichtig feyn; avoir le cerveau » efiropié, 
As is pas l'efprit bien arrété; avoir la 
cervelle démontée. Das hat ihm das Gehirn ver- 
rückt; cela lui a troublé la cervelle. Pis kommt 
ne feinem ei, er ge u a 
as on efloc; cela n’efl pas de Jon c: as 
En dan aloe la méninge, tunique où mem- 
brans qui enveloppe le cerusau. ‚Die Gehirnkam- 
‚mem; circonvolutions ou différentes ‘couches 
du cerveau ou ceruelet. Die Gehirnpulsadern;; 
-_ les artères cérébrales. Fe 
GEHOBELT, (-gebobelé ) Bei & adv. voy. Ho< 
beln ; Dolé, rabotté, dicrallé. Glatt geho- 
belt ; blanchi. : 
GEHOCKT, (gehodt) adj. & ado. Accroupi. Voy. 


6 HÖFTE. (Gehöfte) (das) gen. des-s, pl. 
die-e. Hof eines Landgutes; cur, 


© GEHÖHNE, (&ehößne). (das) gen, des - u. [.ph 


L'irrifion, moquerie, raillerie. Voy. Ho nen. 
GEHÖLZ, (Ge, Gi) gen. des es, pi. dies 
e. Das Hoiz; is ,. 
- Gehölz ; une touffe. Ein dickbelaubres Gehülz ; 
. unboi touffu. 1 
mPentere, Doris, .. .. 
TomlL 


orét. Ein kleines‘ _ 


lt. Gehölze, Holzwerk; ia chars " 
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GEHÖR, Ö das , des - es, f. 
L’ouie. ge Re A el Aires 


haben; avoir l'auïe fins, dure. Er hat ein fei-: 
nes Gehör; il a l'oreille délicate. Sein Gehör 
verlieren; perdre louis. Das Gehörblättlein, 
die Gehörtrommel; ie tymban, tambour, Der 
Gehôrgang ; le conduit de Forsille. Der Gehör- 
knochen; ante ds 2. Gehörkunft; l'a 

ique, théorie ons & de leurs ié- 
De Gebörrohr, Gehörröhrchen ue. 
tuyau accoufiique. Der Gehdrnerve;"{e nerf acous 


Gehör, Anhörung; l'audience, attention que 
Pon donne à celui qui parle. Einem Gehör ga 
ben; écouter, entendre qq. un, präter attention 
d... préter filence, préter l'oreille, Er gibt je- 
derman Gehör; il écoute tout le monde; il don 
ns audience d tout le monde. Um Gehör ane 
halten; demander audience, Gehör finden; Are 
entendu, avoir audience. Kein Gehör finden ; 
n'étre écouté ow entendu. Ê 

GEHORCHEN, (geborden) v. #. Ich gehorche - 

ehorchte, i. h. gehorchet. Folgen; Ober, 

5 Joumettre d la volonté, aux ordres de qn. &9: 
les exécuter. Man mufs den Gefetzen blindli 

- gehorchen; i faut obéir aueuglement aux loix.- 

t. Einem gehorchen; &outer gg. un. Einem 

nicht gehorchen; désobéir à qq.un; refujer d'o- 


beir. 
GEHÖREN, (aehören) v. n. Ich gehöre - gehör. 
te, i. h. gehüret; Æfre, appartenir. Das Haus 
Wem 


Behbnt mir; cette maifon efi à moi, 

ört dis Buch? d qui ef ce livre? Diefe -Bu. 

. cher gehören mein; ces livres font d moi, Die= 
fer Menfch gehört ins Tollhaus; ef un hom- 
med ee Zu etwas gehören; faire d gg, 

ch, reflortir, être du rejort. Zur Gefelllc) 

. gehören ; öire de la compagnie. Zu den Gelehr- 
ten gehören; #re au sang de Javans. Alles FE 
was dazu gehört; tout ce qui s'en fuit, Es 
hört fo und fo viel Tuch za diefem Kleide; 
il entre tant de drap dans cet habit, Zur ga- 

* lanten Welt gehdren; étre du beau monde. Es 

. gehört Geld dazu; il y faut de Pargent. Ihm 

: gear ein Thaler; 4 lui faut un iu Es ge- 

öret euch nicht, darnach zu fragen, zu for 

. fchen; il ne vous appartient pas de vous infor- 

. mer de «la. . Diefes gehöret zu meinem Amtes; 

. la ef de ma charge; cela appartient à ma chars - 

e. Wo pis das hin? où faut-il mettre.ce. 

. 16? où cf la place de cg? . Diefe beiden Hand. 
ichuh gehören zufammen ; «ss deux gansıtid 
vont. enfemkle. Dis gehört. nicht in mein Fach; 

. cela n'efi nnd de nou reffort. ‚Diefe Sachege- 
hört für die Regierung: cette affaire ef refor- 
tifante à la régence. “Das. gehört fich; = Je 
doit, Das gehört fich nicht; cea "18. conviend 

“pas. So gehört fichs} cefß le droit du fu Wie 

8 fa short ünd Kebührkai.dusgnes: 


Möls,: digne 
went, 


ment. Sie führt fich nicht auf, wie es fich 
ehbrt; elle ne Je conduit comme il faut. 
dä en er mé adv. Oui, 
Hören, 


; kan thun; on M er er 
: ; Be Fe gehörige 


pétent; adv. en, ia comme il 
faut. Auf eine nee fügliche, anftandige 
eife; convenab ment, d'une © Convend- 

Da congrüment, raifonnablement, en forme, dans 
Les formes, Gehörig, der Regel gemäs; régu- 

ment. 


lière 
GEHÖR-LOS, Se GEHÖRLOSIGEEIT, 


Sal gfeit 
GEHÖRN » (Gel ire ey = Eu. pl. die- 

. @ (T.dechafle) Gefamte Hörner; Les cornes, 
- la ramure, tte, bois de cerf. Ein gablichtes 
Gehörn; Fenfourchure. Ein Gehürn fo enge 
zufammen fteht; une téte roude. Ein Gehürn 
an deffen Stangen die Enden nicht gleich find; 

- sue téte faux marquée. Ein neues Gehörn; la 
crus du cerf. DasGehörn eines alten Hirfches; 

- de chandelier.  Erftes Gehdrn der zweijähri 

| Hirteber les dagues. :Neuanwachfendes 
hörn; les fpées. 

GEHÖRNT, * gebörnt) adj. & adv. Cornu, qui 
a des comes. Der gehbrnte Fifch; le poiffon cor- 
mu, chat de mer, chat marin. Die gehörnte 
Schlange; la vi cornue d’Ilirie, ammodyte, 
[A Rires cornu. Gehôrnter Mohn; du pavot 


GÉHORSAM, CGtherfam) (der) gen. des -s, De 
ph. L’obliffance, la Joumiffion ; it. déférence, 

- cilitk Gehorfam gegen die "Eltern; obtilfance 
envers les parens. Seinen Obern Gehorfam lei- 
ften; oblir, rendre obéifance à Jes fupérieurs. 
Unter dem Gehorfam des und des (eines fol- 
-chen) Herren feyn; étre fous l'obéifflance d'un 

- td'mattre. Zum Gehörfam bringen; réduirs d 
Fobliflance, ranger fous fon oblijlance. Zum Ge- 

: herfam; unters Joch bringen ; faire faire joug, 
domter, Je £ faire obéir d qq. an. Einen wieder 
zum Gehorfam bringen ; ‘ramener qq. un à Jon 

: devoir ; remettre un e/prit détraqué. Einen im 

© Gehorfam erhalten; fenir qq. un fujet, Den Ge- 
horfam aufkündigen; renoncer à l obéifamce. 
Sich dem Gehorfam entziehert ; s'émamiper, Sich 

- ‚wieder Zum Gehorfam bequemen; ventrer dans 


GEH. 
Ion devoir. Der Gehorfam où Bfirgergehorfam ; 
la eu prifon honnéte où l'on enferme Les 


ne ach, (gehorfam) €? adv. Obéij 
ä obéit, docile aux Voix. ts nm 
nterthanen; des enfants, fujets obéiflants. 
GEHORSAMEN, (gehorfamen) v. n. Ich gebor- 
re ns i. h. gehorfamet; Ætre obéife 
obtempérer, Voy. Gehorchen. 
mers (geborfanft) ns & av. Trèsa 
obéiffant, avec obeiffance, en toute obéiflance, trös- 
kumblement. Euer gehorfamfter, ganz gehor- 
famer Diener; votre trös-obtijlant ferviteur. Ge- 
+ horfamft grüfsen ; pré/enter jes tres-humbles res- 
- pes. Dem empfangenen Befehle 
nachkommen ; exécuter fes ordres en touts obäif- 


ae, (Gebre) (die) gen. der-, pl. die-n; 


"(pm uf.) Die Wachsfcheil 6, vayon 
miel, pes de er it. en quelques 

- ouvriers, le biai/ement. 
GEHREN, ee (der) gen. des-s, pl. die-; 


peu.) 0 I Page En différents w pe 


(lm T. de Menufiers) re diagonals ; ib une 
pièce de terre nm en pointe; it. (en T.de 
chantesn, 


coutur. mg coin; T. de ee) is 
Ei Der Der res, N Le bec d’ans, e/pè- 
ce de 


Gehrig, Kr rd adj. & adv. Biais. 
ehrmaas) er pliaute, 
aan fervant d tracer un droit, dont 
Je fervent le mathématiciens, les 8 Ge. 
ie Gehrung, (Seprung) La ligne obus 
Free C(Gchrungétiohen) Zu 
r Gel D, [O) 
Joudoir, rest des vilr I 
GEHÜLFE, Cod? Ce) en, des-n 
die-n; L'aide, ce lui qui donne Er du Jecours. 'i 
Gehtlfin; une ee ; en Second , 
& , joint, ci a commpa- 
gnon. Er konnte diefem un Amte nicht 
u au eg man mufste Fa einen 7 
z fen n; il ne pouvoit pas fufire tout 
à un fi grand Cd on fut contraint 
adjoindre quel de lui donner un Fe 
Er und feine nn lui € Ja compagne (ja 


WERK, (Gcbiverf) (das) me en. des-es, pl 
die-e, Das Raderwerk i ineiner 
us (vejagt, adj. adv. Chafi, = ep. 


GINRUCHZE, Nein er v. JAUCHZEN, 

GEILER, (Geier) voy. G 

GEIFER, (®eifer) (der gen. des-s, /. 

> Us eich Bar pi pis Jai gui dr LE De bos- 
3 it, l'écun. Figur. on appelle Geifer, La a 
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médifance, les injures. Ein Geiferbart, Geife- 
rer, Geifermaul ; un baveux, bavard, baveur ; 
it. figur. un médifant. Geifericht, adj. & adv. 
baveux , eufe. Der Geiferkäfer, Askäfer; le 
bouclier noir d trois raies 5 corfelet life. Das 
Geifertüchlein, Geiferläppchen ; /a baveite. 
-GEIFERN, (geifern) v. n. Ich geifere- geiferte, 
i. h. gegeifert; (peu u/.) Baver, bavarder, cra- 
cher; it. figur. jeter Jon venin. Diefes Kind 
thut nichts als geifern; cet enfant ne fait que 
baver, Die Geiferwurz, voy. Speichelwurz. 
GEIGE, (Geige) Violine, (die) gen. der-, pl. 
ee er Die Balgeice: la AR , 
balle de viole, la baffe-contre, contre balje. Die 
tgeige, Bratfche; /a baffle de violon. Eine 
Brettgeige; une quinte. Mitteibafsgeige; vio- 
loncelle. Eine Sackgeige, Stockgeige; uns po- 
chette. Tenorgeige, Kni Je viole de gambe. 
It. Geiges infirument % peliers, le violon. 
- On appelle auffi Geige ow Fiedel, une machine 
.… de bois dans laquelle on attache le cou €ÿ. les 
mains d'une perfonne qui a commis quelque dé- 
Kt; le carcan. : 
a Geigenblatt, ( Geigenblatt) La chapelle 
e. 


Der Geigenbogen » (Geigenbogen) Fiedelbo- 
gen; L'archet, ; 
Das Geigenfutter, (Geigenfutter) Geigentut- 
teral; L'étui de violon. e 

Der Geigenhals, (Geigenbals) La manche, 

Das Geigenharz A er) La colophone, 

ix grèque, poix fpagne. 
de Cp les (Bcigemmacher) Le fäi- 
feur d'infiruments, luttier. 

Das Geigenregal, (Geigenregal) Geigenregi- 
- fer, Geigenwerk ; ee ai 

= Geigenfaite, (Geigenfaite) La corde de 
violon. | 

Der Geigenfattel, (Geigenfattel) Geigenftèg; 
ER LS » (Geig T) Geig: 8 

Das Geigenftück, (Geigenftüch) La pièce (par- 
tie) de violon. 2 : 

ie Geigentrompete, ( Geigentrompete) La 

trompette marine. 

Der Geigenwirbel, (Geigenwirbel) La cheville 
de violon. . 

Der Geigenzug, (Geigenjug) Les cordes d'un 
violon. 

Der Geiger, 


Geiger) der Violonift; Le vio- 
lon, joueur de violon, 


de 
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"bogen um den Kopf entzwei; (prov.) les véri- 

tés Jont odieufes ; il wy a que la vérité qui of= 
fenje; la vérité engendre la haine, ne trouve pas 
ailément un gite; celui qui va dire la vérité à 
un chacun efl mal reçu. 


GEIL, (geil) adj. & adv. Unzüchtig, unkeufch; 
feif, incontinent, porté à la luxure, lubrique ; 
it, chaud. Ein geiler Meufch ; un homme lafcıf, in- 
continent, Geile Blicke; regards lafcifs, aillade de 
Satyre. Geile Leibesgeberden; poflures lajci- 
ves. On appelle figur. Geil, zu Fett; trop en- 
fumé, gras, graje. Ein geiles Erdreich ; une 
terre graff. Geile Pflanzen ; plantes qui pouf. 
[ent avec trop d’abondance. Geil, aufgefchofle- 
nes Gräs; de l'herbe drue. En T.ds Chirurgie 
‘on appelle: geiles Fleifch in den Wunden; f'ex- 
crefcence, Jurcroiflanee, Er pe Geil; lafcis 
vernent, lubriquement, paillardemsnt. Geil rie. 
chen, fchmecken; /entir mauvais, ge le bouc. 
Diefe Sät wächft gar zu geil; ce bled croft frop 
abondamment. 


GEILEN, (geilen) v. r. Ich geile-geilte, 1h, . 
gegeilet; (peu u/.) Läufifch feyn; Etre lajcif, 
en chaleur, en rut, It. Um etwas geilen, bet- 
teln, ungeftüm um etwas anhalten ; mendier, 
rechercher, demander avec importunité, avec em- 
preflement ; importuner qq. un pour avoir gg: ch. 
de lui; it. tarabufler. Um ein Amt geilen 5 
aboyer après une charge, ambitionner, briguer 
une charge. It. Geilen, v.a. der Geilen berau- 
ben; chätrer, émonder, éaguer. Die Geilen, 

Hoden; les teflicules, rognons, luites, daintiers, 

Eirem die Geilen ausfchneiden; couper les te- 

files à gg. um, le châtrer. Der Geilenfack, Ho- 

denfack; le Jtroton, les bourfes. Ein Geiler, 

Bettler; un gueux impudent, importun, aboyeur. 

en adj. & adv. importun, im; à 


lemander. N 
GEILHEIT, (Gcilbeif) (die) gen. der -, /. pl. 


La lajcivett, incontinence, lubricité. Der Geil- 
heit ergeben feyn; étre chaud des rognons. Die 
Geilheit = el, Is ad chiens. Ik 
(figur.) Geilheit, die überflüfsige Fettigkeit . 
gi Ackers, die Geile; le trop de rail à Ein 
Feld, einen Acker in Geile und Gare erhalten; 
entretenir un champ dûment engraillé, fumé, & 
labourt. Die Geile von der Erde abfpülen; dé: 
graifer un champ. | 


GEILHORST, (Geilborft) (die) gen. der-, ‚ph 
die-e; Zatouffe, afemblage d'herbes jur quel- 
ques endroits d'un camp‘funsd, x 


Das Geigerchor, (Grigeror) La bande de 
violons. 


GEIGEN , (geigen) v. n. Ich geige- geigte, i.h, 
gegeiget. Auf der Violine Ipielen: Due du R 
violon. Schlecht fpielen; racier. Ich fpiele et. GEIMSTEIN, (Geimftein) (der) gm. nf 
was auf der Geige; je racle le boyau. Werdie pl. Der Gimitein, Zwitter ou Zinnftein ; 
Wahrheit geiget, dem fchlagt man den Fiedel. plombagine brifée, i ) 

5 Rırrz 


GEIL-WURZ, (Geiltvürz) (die) gen. der-, f: pl. . 
Das Knabenkraut; Le De aan, Flat, 


cymoforchis, Jatyrion. 


GEIS, 
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GEIS, (Gcis) (die) gen. der-e, pl. dieen. Die 


Ziege; La chèvre. I. (en T. de Chajle) die 
Geis ou Geiffe, Ricke, Weiblein vam Rehe; 
la chevrelle, chevrette. 

Der Geisbart, (Geisbart) La barbe de chèvre, 


.(plante.) Der einfach gefiederte Geisbart, Jo- 


anniswèdel; petite barbe de chèvre, vignette, 
reine des prés. 

Der Geisbaum, (Geigbaum) L'érable blanc 
de montagne, fycomore. 

Die Geisbaum-efche , ( Geisbaumefche) Ze 


Êne. 

Das Geisblatt, (Gcisblatt) Le chèvre-feuille. 
Wildes Geisblatt mit Eichenblättern; chèvre- 
Feuille & feuille de ch£ne. SpätesGeisblatt; chè- 
vre-feuille d'Allemagne à fleur rouge pâle. Ita- 
lienifches Geisblatt; chèvre-feuille d'Italie. Im- 
mungen virginifches Geisblatt ; chèvre- 
feui ; all Ps à 


olié. 
er Geisblattfchleicher , (Geisblattfchleicher: 
Une mouche à fie de re le Les 
Der Geisbock, (GeisboŒ) Ziegenbock; Le 


bouc. 

nd Geisbohne, (Geisbobne) La croite de 
chèvre. 

Pur Geisfell, (Gcisfel) Geislèder; La peau 


chèvre, chèvrotin. 

Der Geisfûfs, (Greigfuf) Le pied de chèvres it. 
l'angéli 6 fauvage & petite, herbe de Gérard. 

Der Geishirt, (Gcigbirt) Ziegenhirt; Le chè- 


vrier. 
Der Geiskäfe, (Gcisfäfe) Ziegenkäfe; Le fro- 
Mer Geeks. (Gciétlec) Lecytife, (plante.) 
er Geisklee, (Geigflee cytile, (plante. 
Der kriechende Geichlees 4 ort sms 
Der Geiskopf, (Gcisfopf) Le cog des marais, 


Jorte de bécaÿe. 


Das Geislein, (Geislein) Ziklein; Le cheursan. 
Der Geismelker, (Geismelter) ein Nachtvo- 
gel, die Gachtfchwalbe; La tette- chèvre, le 
er. volant, la chauche-branche. 
ie Geismilch, (Geismilch) Le lait de chèvre. 
Die Geisraute, (Geisraute) La rue de chè- 
vres. (plante 


se Pet) (der) gen. des-s, pl. die-; 


L'otage; la perfonne qu'un Général ou Gouver- 
neur de place remet d ceux avec qui il traite, 
pour la Jureté de l'excéution d'une traité, d'une 
convention. Die Geifeln find wieder gegen ein- 
ander ausgewechfelt worden; les otages ont 
été renvoyés de & d'autre. 


» périclymenum de Virginie. 
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* On appelle auf figurèment du nom de Gad, 
le fau, ceux par qui Dieu chätie les peuples, 
& de toutes les perfonnes dont on effie queique 
perfecution, ou quelque gri sncommodité, Er 
war die Geiffel des Landes; 3 étoit Le fléau de 
la Province, Ein Geiffelbruder, einer der fich 
geiflelt; un Sir Die Geiflelrnthe; [a ver- 

e. Der Geiffelfchlag, Hieb, Streich, Schmitz; 
coup de fouet. Die Geiflelfchnur; le fowt, 
la corde de fouet. Der Geiflelftiel ; la manche 
de fouet. Die Geiffelung, das Geifleln; I fr 

‘et; la difcipline. 5 

GEISSELN, (geiffeln) v. a. Ich le-geiffelte, 
ih. ne Mit der Geiflel fchlagen; For 
etter, difcipliner, donner la di/cipline, domur 
le fouet, flageller. Sich geiffeln; Je flagér, 

Je donner la difciplines faire, prendre la dit. 

ine. Gegeißelt werden; avoir le fout. 
IST, (Geift) (der) gen. des- es, pl. die-e; 
L’efprit, fubflance sncorporelle. I je dit de Din. 
© Gott ift ein Geift; Dieu ef? efprit. Der une- 
fchaffene Geift; Pefprit imeréé, Der heilige 
Ps 3 le faint e/prit. Der Geift Gottes; léfprit 


ciens accompagnoit les hommes leur naif 
Jance, jusqu'à leur mort. Luftgeift; filphe Et- 
geift, Berggeilt; gnome. ee 

Geift, fe dit aufi de l'ame de l'homme, Die 
Secle, der Geift des Menfchen ; l'efprit de ln 
me. Die Seele des Menfchen ift ein Geilt; law 
de l'homme eff un efprit. Den Geift aufgeben; 
rendre bejprit, l'ame; mourir. Er hat feinen 
Geift aufgegeben; il a paffé. Der Geift, de 
Seele des Verloren: l'ame, ombre, ls 


Geik end quelquefois pour les furl 
eift, je is pour 
del'ame PL onnable, Ein grofer Geift; spl 


Geift, fignife aufs la facilité de l'imsgisr 
tion €? de la conception. Einbildun e 
fand: er bat einen lébhaften Gale da 
tion. Im Geifte entzückt feyn; Ars rai @ 
efprit 

Geift, Je dit quelquefois de la: perfonnue 


rapport au caraËère de Jon efprit E9 de lo 
niere d'agir, Gemüth, Gemüthsfallung 2 
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+ fanfter Geift; e/prit doux. Ein unruhiger Geift; 
efprit malin, remuant, turbulent, faßlieux. Geift 
Friedens ; l'efprit de paix. Geilt der Liebe; 
. efprit de charité. Ein finreicher Geift; un bel 
. éfprit. Ein munterer, ge Geift; un e/prit 
agr , vif, joli. Ein grofer Geift; un peus 
génie. Ein junger Flattergeift ; un jeune diour- 
di, Ein Freigeüt; un e/prit fort. 


eift, en termes de l'Ecriture Jainte Je dit 


incipalement par oppofitim a la chair. Das 
eifch gelüftet wider den Geift, und der Geift 


" wider das Fleifch; {a chair convoite contre l'e- 


fr & Pefprit contre la chair. DieFrüchte des 
eiftes find, Liebe &c. les fruits de l’e/prit font 
* charité Eÿc. Im Geift wandeln; cheminer en 
efprit. Die Armen im Geifte ; les pauvres en 
ue ‚Der Geift der Weifagung; e/prit, don 
de prophétie. Geift der K'ndfchaft ; l'ejprit de 
Fr ion des enfants de Dieu. 


Geift, en chymie, ef} un fluïde très-fubtil où 


une vapeur tres-volatile. eingeift ; e/prit de 
vin.: Vitriolgeift; e/prit de vitriol, Fibehtiger 
ae gprit volatile. Schwèfelgeift; efprit de 
foufre. 
On appelle aufi, Geïfter, ces petits corps lé- 
es, ils 5 invifibles, qui portent la vie 
le Jentiment dans les parties de l'animal. Die 
Lebensgeifter, der Nervenfaft; les efprits vi- 
taux, e/prits animaux. 


GEISTER-LEHRE, (Geifterlehre) (die) gen. der 
- BL l. La 7 
GEI TER 


matologie; démonologie. 
LT, (Geiftertvelt) (die) gen. der-, 
£ . Le monde invifible, intelleBuel. 
GEISTES-KRAFT, ee) (die) gen. der 
-, pl. die-kräfte; La faculté de l'ame. 
cEisTiG, (geiftig) adj. Ë adv. Immatériel, dé- 
gagé de la matière ; it. intelle@uel, Die Seele 
ift ein geiftiges Wèfen ; l'ame eft une fubftance 
intelleiwelle. It. Geiftig, var fcharffinnig; 
han) Eire arpe le auf er 
+ fprritueux, qui a beaucoup d'éfprits, qui efi vo- 
latil, fubtil, pénétrant. Geiler ein; vin 
ri 


GEISTLICH,, (geiftlih)) adj. & adv. Spirituel, 
ü el. Ein geiftliches Wefen; un étre fpi- 

- rituel, immatériel. Geiftliche Gaben; dons 2 
rituels. Ein Beh Lied ; un cantique. Der 
eiftliche Menfch ; l'homme Jpirituel, Das geift- 
iche Leben der Gläubigen; {a vie Jpirituelle 
des fidèles. It. Geiftlich ; eccléfiaftique. Zum 


geiftlichen Orden gehörig ; religieux. Von: 


dem geiftlichen Stande; clérical. Der geiftli- 
che Stand; l'état ecchéfiafiique. Die geiitlichen 
Güter; les biens eccléfiaftiques, Fe On 
dit figur. Der geiftliche Hirtenffab; a houlette 
pajiorale. Eine geiftliche Perfon, Würde, Klei- 
dung ; une perfonne , dignité, un habit eccléfia- 
fiique, d'églife. Das Rs Recht; le droit 
canon, canonique, Geutliche und weltliche Sa= 


. chen; affaires ce = 
ei 


GEIS’ 
” figkeit; /. pl. le défaut-, manque-, la 
GEISTR 
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olitiques. ‚Die 
geiftlichen und weltlichen Fürften des Reichs; 
les Princes eccléhaftiques € [eculiers de P Empire. 
Aus dem geiftlichen in den weltlichen Stand 
fetzen ; Jécularifer. It. Geïftlich, orage ge- 
heim; myflique. Der geiftliche Leib Jefu Chri- 
Ri; le ER myfique de élus Chrifl. Geiftli- 
cher Veritand; Jens myfiique, adv. fpirituelle- 
ment, veligieufement, eccléfiafiiquement, myfi- 
quement. Ein Geiltlicher ; un ecclöfaflique, hom- 
me d'églife. Die Geittlichkeit, /. pl. le clergés 
it. hate du clergé. 

LOS, ( eiflos) j © adv. Privé d'efprits 
it. flasque , Jans vie, Jans force. Die Geiftlo- 


priva- 
tion is la lourdeur. 
ICH, (geiftreich) adj. & adv, geïftvolls 
Plein d'efprit, Jpiritueux ; jpirituel; plein de 
force, moëlleux. Eine fehr geiftreiche Predigt; 
un jermon plein d’onklion. Ein geiftreiches 
Buch; un livre /pirituel, Ein geiftreicher Pin- 
fel; pinceau moëlleux. Geiftreicher Wein; vis 
Jpiritueux. Geiftreich zeichnen, malen; tou- 
cher avec efprit. 


GEIZ, (Geis) (der) gen. des-es, /. pl. Die Hab- 


fucht; L’avarice. Ein niederträchtiger Geiz; 
avarice Jordide, la vilenie. Ein unerfättlicher 
Geiz; une avarice infatiable. Dem Geiz ergè- 
ben feyn; étre adonné à Favarice. Vom Geiz 
befeflen feyn; Are poflédé de l'avarice. Der 
Geiz ift eine Wurzel alles Uebels; l’avarice eff 
la ee de tout mal, ou de Per Re On 
appelle Gei2 y pl. die-e; les feuilles ues 
du tabac ; it. PA petits filets de la ne 
d'autres plantes. À 


GEIZEN , (geigen) v. », Ich geize- geizte, i h. 


gegeizet; Eire avare, agir par avarice, ei 
jer avarement du bien. 6 reich er auch ift, 
hüret er doch nicht auf zu geizen ; tout riche 
qwil.eft, il ne ceffe point d'amaffer. It. Gei- 
zen, nicht gern geben; ne pas donner volon- 
tiers, n'aimer pas à donner. It. Geizen; effeuil- 
ler letabac. Den Wein geizen; ébroffer la vigne. 


GEIZHALS, ( Geishald) (der) gen. des-es, pl. 


die - hälfe; L'avare, l'avaricieux, qui amaj]e 

avarement du bien & qui n'aime pas à donner. 

Ein alter reicher Geizhals; un père aux écus, 
ia des dus moifis. 


GEIZIG, (geijig) adj. € adv. Avare, avaririeux, 


mesquin, chiche, tenace, tenant, intére]é, ferré, 
vilain, attaché à Pargent. Er ift über die Ma- 
fen geizig; il vit en walleux ; c'efl un pleure- 
pain; adv. avarement, mesquinement, taquins- 
ment, Jordidement , cn avare, avidement. Aus 
-Geiz; par avarice. Geizig eflen; manger avi- 


dement. 
GEIZIGER , (Geiiger) voy. GEIZHALS. 
GEKALCHT 


, ou GEKALKT, (gefalcht, où ge 
falft)-adj. € adv. im Kalk abgehärt; Plamé. 
Rrrr3 - GE- 
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GEKÆMMET, (gefämmet) adj. & adv. Peigné. 
GEKAMPEL Let 4 wer des-s, [pl 
AM Gefampel) ( en. des-s, A 

.) La querelle, dispute. Te Gezänke, 


GEKANPEE, Lire (das) gen. des -s, f. 
me Kämpfen; Z’afion, le combat, la m 
G RARES pet) adj. & adv. Pris. Kor 


Kape 

GEKAPT, (getapt) adj. € adv. gehäubelt; 
Se dit des faucons chaperonnés. Ein gekapter 
Hahn; un chätrd, chapon. Ein gekapter Baum; 
un arbre taillé. 

GEKARDET, (aefarbet), adj. € adv. Cards, gar- 


ni, dépiété, fe dit du drap. 
co „ce faue) (das) gen. des-s, /. pt Da 
ion de mécher, Gekauet ; Du So . mö- 


an en möckicatoire. Voy. K 


an (gekauft) adj. Ede. "Acheté, Voy. 


GEREHER ee (gefepert, a 


GEEHRT. , Br adj. € adv. mit dem Bè- 
fen; Balayé, nst, mette. It. Wohin gekehrt, 
gerichtet ; tourné. Voy. Kehren. 

GEKEIFE, ie) Cas) gr des - ee 
(pop.) La crierie, clabauderie. 

GEKELTER, ete) (das) Er des-s, 
die-; Autant de vin qu'on en preffure à la fois. 

RR 2 eferbt) adj. €? adv. Crènelé, dan- 

bter Balken; ( T. de bla/. ) ua 

ic Re Gekerbte Hölzer; colombiers. 
Gekerite Blätter; feuilles échancrées, laciniées. 
Se Rand der Münzen ; grendtis, carnè- 


GERTEMPER, Va RME 


Setlänper , eh Oeliinpe (das) gen. 
es - S,. imp ern. 
GEKLAPPE F Irene a gen. a, 


pl. Le bruit, tintamarre, diquetis. Das Gekla E 
= a Zähne; le grincement, claquemeut 


GEKLÄTSCHE, um: (das) gen. des- s, 
JS. pl. Le "un ‚ des mains; “ 
nb s pe Paklion de claquer, de 
faire claquer. It. Figur. Das Gelchwätz; le 
an, babil; it. le edit, raport. Voy. Klat- 


GERLEIDET, (gekleidet) adj. € adv. Habillt, 
vu; qui ef en habit, Sauber gekleidet; pro- 
pre. Wohlgekleidet feyn; étre bien couvert, 
fire en bon équipage, étre bien mis. Schlecht, 
übel gekleidet ge n; dire malen ordre, mal 
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couvert. Auf franzöfifch gekleidet; accommods 
à la fran rà Zerlumpt gekleidet; drilleux, 
GEKL! (Getlingel) (das) A des-s, Jp 
GEKLOPF Me Hiopfe) (das) 8 
E, (Seflopfe) (das) gen. Li 
Le bruit qui Ju fait en De en ed 
en battant; le 
GEKNATTER, 6 NIST. tre , (Ga, Ge 
£nifter) (das) gen. des-s, /. pl. Das Ge 
Le Nee lement, la décrépitation, le bruit que fi 
sten (els dans le feu. - 
UPEL, Gjefnaupel) (das) gen. des-s J. 
ei > dit en badinant de Falfion de ronger 


GEKNEBELT, etnchelN) adj & adv. Garrel, 
baillonné. ET be a 

GEKNETET, res adj. €? adv. Phri. Vo. 
Knèten. Nochmals geknètete und gewafchne 
Butter ; du beurre refait. 

GEKNICKT, „getaict) adj. & adv. Froifl, bri- 


FEN. Ca Genf af ee Pind er pu 
pip. 


Kneifen. Eine gekniffen 
{2 sr 


ner Würfel; une carte 

GEKNIRSCHE, ( Sefnirfehe ) (das) gen. des-s 
JS. pl. Le grincement des dents. 

knüpft) adj. & adv. ces En 


alstuch ; un nœud de cr 


GEKNÜPFT, 
eknüpftes 
in qe eknüpftes Kind, ‘das u Cu 
heit hat; un enfant r 
GEKOCHE, (Gsfoche ) (das) g gen. des-s, /. 
La cuifon. Das ift von meinem Gekoche; 


= as adj, & adv. Cuit, boulli 


GEKÖPFT, (geföpft) adj, & adv. voy. Kae 
Enthauptet; Decapitt. Geköpft werden; avr 
la tête tranchée. Geköpfte je; des or 


deimbs. 
GEKOPPELT, (getoppelt) adj. &.adv. Anal, 
Voy. Koppein 
GEKÖRNT, (geförnt adj. & adv. Grend, ge 
nel. Gekbrntes ber, Blei &c. ar, Fr 
plomb en grenaille. Gekörnt, genarbet 
Br a Er, Cases Gekörnter Teig; Fu 


KR CT ren. des-8, J: 
a et 


hie are Je brifen 

GEK T, (ge Fan) adj. & adv. vorragendi 
CT. Archit, ) Saillant. 

GEKRANKT, ( getränft ) Pan & ade. Apt 
attrifié, chagriné , bowrels. Yoy. Krank 

GEKRÆNZT, (gefrd: t) ad. A ae: a 
entour& de fleurs, d' abe y. Kränzen. 

GEKRA:TZ, (Gefräg) (das) 4 des - es, {pe 
(T. de Min.) Les pailles, la chaufure, l'arc; 
it. le déchet, les fragments, rognures, coraiis 





GEK. 
de métaux. Der Gekrätzichmelzer; le refron- 


deur. Der Gekrätzwäfcher ; le laveur de mines. 
GEKRAZT Pe ) adj. & adv. Gratté, frot- 
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tes Handbeil; une erminste, un efeau. Poy. 


Krümmen. À 
GEKUHLT, (gefühlt) adj. & adv. Rafratchi” 
#4, Sgratiggf. Voy, Kratzen. Mit Eife gekühlt trinken; boire à la glace 


GEKRAUSEL , (Gefräufel , (das) ie des-s, Voy. Kühlen. 
JS. pl. Le jabot, fe dit de la toile & de laden- GEKÜNSTELT, (gefünftelt) adj. €? adv. Artin 
telle qu'on attache pour ornement d l'ouverture  ficiel, contrefait. it. re af, concerté, con 


d'une chemile au devant de l'eflomac. traint, compaflé. Eine gekünftelte Stellung 5 


GEKRÆUSELT , (gefräufelt) adj. & adv. In  lafféterie. Gekünftelte Minen; minauderie, air 
Locken gelègt ; Bowle, Gekräufeites Hâr; emprunté. Eine gar zu gekünftelte Hand; 
sheveux frifès & rm tbe Ein gekräufelter  mne écriture peinée. Ein BORD Aufputz 5 
Kragen ; une fraife. Dick gekräufeltes Här; des des parures affeßlees. Gekünfteltes Wefen; af- 


cheveux crépus, crépelus. Das Gekräufele ; [a fri- 
e. Gekräufelt; coronné, crépu. Wie Schäf- 
wolle re montonné. Voy. Kraufeln. 

GEKREISCHE, (Gefreifche) (das) gen. des » 
ét Gp? Le cri, la criaillerie. 

GEKREUZIGET , (gefreugiget) adj. & adv. Cru- 
3% Voy. Kreuzigen. 

GEKRIPT, (gefript) adj. €&9 adv. Ein gekrip- 
tes Fifchband; Une fiche coudée. Die gekripte 
Zange der Nadler ; les tricoi/es. Gekripter wol- 
lener Zeug; ratine. Gekripte Stifte; des cro- 

chets; ferrets crochus. 

GEKRITZEL, (&etrigel) (das) gen. des-s, /.pl. 
Le grifonnage, mauvaile écriture, qui n'efi pas 
ble. 


lifible. 
GEKRÖNT, (gekrönt) adj. €? adv, Couronné. Ein 
. gekrönter Poet; un pote lauréat. Voy.Krönen. 
GEKROPFT, (gefrôpft) adj. & adv. Ein ge- 
kropftes Mundftück am 


feation. kr ift zu gekünftelt in feinen Aus- 
drücken; je expreffions font trop recherchées, 
trop étudiées. Voy. Küniteln. 

GEKÜPPERT,, (gefüppert, adj. & adv. Sk 

ae Zeug; Une Hoffe rail V. KÜPPERN. 

ÜSSE , "(Getüffe, (das) gen. des-s, J. pl. 

. L’aflion de bailer, le bai/ement. Geküflet ; bai/k. 
Voy. KUSSEN. 

GEKÜTTET, (gefüttet) adj. & adv. Cimenté. 
Voy. KÜTTEN. 

GELABET, (gelabet) adj. € adv. Rafraïchi, 
fortifié. it. Gelabt ; rique caill&  Gelabte 
Milch ; du lait caïllé. Voy. Laben. 

GELÆCHEL, GELACHE, (Gcldel, Gelace) 
(das) ie des-s, f. pl. „Le fouris, Jourire, 
Voy. Lachen. 

GELÆCHTER, (Gelächter) (das) gen. des-s, 

h . pl. Le ris. ‘Ein lautes Gelächter; un éclaf 

ferdegebifse; Un ca de rire. Ein Gelächter auffchlagen; faire un 


non fimple à liberté de langue. R and ris, un éclat de rire. it. Gelächte: 
GEKRÖS (Gefrèfe) (das) gen. des-s, pl. die-; Bott; la’rife. Sich der Öffentlichen. Ve 
Ein Kalbsgekröfe; Une fraile de veau; tripes  Qéhtung und dem gemeinen Gelächter aus- 


de veau. Gekrüfe von Ganfen; les abbatis ; 
etite oie. Gekrofe im menfchlichen Leibe ; 
méfentère. Die Gekrdsblutader ; veine méfen- 
pig ow mézaraïque. Die Gekröspulsader , 
ou Schlagader; l'artère pancréatique. Der Ge- 
krosdrüfengang ; le conduit pancréatique. On 
elle 1 das Gekröfe; la fraife, efpèce de 
cle qui à plhyfieurs doubles € plufieurs pe 0% 
derons, qui tourne autour du cou, que 
s prédicateurs proteflanis & les Magijlrats por- 
tent dans À re villes. 
GEKRULLT , (gefrußt) voy. GEKRÆUSELT. 
GEKRÜMMT, (gefrümmt) adj. & adv. Gebo- 
gen; , courbé, racorni, cramgonné, cro= 
chu, crochué, axqué. gekrümmt; re- 
eourbé. Gekrümmtes Holz; bois bombé. Ge- 
krümmtes Holz beim Schiffbau ; courbaton. 
Ein gekrümmtes Gewölbe; un trompillon. Ei- 
ne gekrümmte Zange, Schnabelzange ; une 
attrape, pince coudée. Gekrümmt, (en T. de 
blaf.) anché. Mit res Spitzen ; plié. 
Ein gekrümmter Sparren; un ns ployé. 
Eine Schlange mit gekrümmtem Schwanze ; 
un givre. Gitterweile gekrümmt, fretté. Wie 
ein Anker gekrümmt; ancré, Ein g 


fetzen, fich zum gemeinen Spott und Geläch- 
ter machen ; s’expo/er, sS'immoler au mépris € 
a la rifée publique. Er ift ein Gelächter, Spott 
aller Leute; il ef la riffe de tout le monde ; den 
la dupe de toutes-les compagnies. Ein Gelächter 
machen; faire rire. Einen zum Gelächter ma- 
chen; tourner qq. un en ridicule. 


GELAG, (Gelag) (das) gen. des-es, pl. die-e3 


La compagnie de cabaret, partie, cotterie, frai- 
rie; it. le feflin, repas, riole, écot. Ein grofes 
Gelag ; us régale. Das Gelag bezahlen ; payer 
bécot, payer la folle enchère, aller à la riole. On 
dit fear, Ins Gelag hinein ; dtort €? dtravers, in 

érément, témérairement, aveuglément, Jans 
réflexion, à l'aventure. Ins Gelag hinein r&- 
den ; parler inconfidérément ; dire tout ce qu 
vient dans la bouche; parler à perte de vue. Ins 
Gelag hinein leben; re fe Joucier de rien ; laiffer 
courir leau; r une vie de chien. 


GELÆHMT, (geläpmt) adj. & adv. Entrepris, 


perclus, paralytique, éclopé, impotent” Eine , 
pus Zunge ; une langue engourdie. Voy. 
ähmen. ; 


GELAHRT, (gelaptt) voy. GELEHRT, 


GE 





688 GEL. 


GELABRTHEIT, (Gclabrtbeif) (die) gen.der-, 
JS. pl. Die Gelehrfamkeit ; L'érudition, la fcience, 
littérature. Die Gottesgelahrtheit ; la théologie. 
GELALLE, (Gclalle) (das) gen. des-s, /.pl. Le 
aiernent de: nis 


big: s enfants. 
GELÆNDER, (Geländer) (das) 
e-; b ade. Geländer vor einer 
Schlafitelle; le baluflre. Geländer oben um 


die Treppe; le eau d’efcalier. Eifernes Ge- 
handen vor eg ee le balcon, grille de 


em. des-s, pl. 


fer quon met d une fenfire. Ein Gittergelän- ' 


der, Verfchlag; la clöture. Geländer um eine 
Reitbahn; la lice. Gelander um einen Schöpf- 
* brunnen; la mardelle, margelle. Geländer um 
einen Dôm herum; le cande!abre. Geländer, 
Spalier an der Wand; Pe/palier. Geländer, fo 
von einer Mauer gehalten wird; e/pa!ier épau- 
U d'un mur. ee la treille. it. Ge- 
‘ Jander, Lehne um eine Brücke; l'appui, gar- 
de-fou. Geländer am Gallion eines Schifies ; 
* leporte-ver gues. Geländer am Hintertheil eines 
Schiffes; les bandins. Geländer auf dem Vorder- 
und Hinterkaftell ; cloifon. Geländer mit Stol- 
len; fronteau de mire. Geländer an einer Ga- 
leere; batayoles, Der Geländerdeckel; la tab- 
kette d'appui. Die Geländerdocke ou Säule; 
le balufire. Ein Geländerfenfter ; une feuêtre à 
bakon. Eine Geländermauer ; un mur d’ap- 
puis parapet. Die Geländerfäulen ; les colu- 
meilles, trailles. 
GELANDET, (gelandet) voy. LANDEN. 
GELANG, gelang) voy. GELINGEN. 
GELANGEN, (gelangen) v. n. Ich gelange- 
gelangte, i. b. gelanget. Zu etwas kommen, 
an einen Ort gelangen. Parvenir ; aller, ve- 
nir, arriver. Zur ewigen Seligkeit gelan- 
3 arriver au bonheur éternel après cette vie. 
r if zum Künigreiche gelanget; 4 efl par- 
venu dla couromie. Er wird nicht dazu ge- 
langen können; # m’y /auroit mordre. Seine 
Bitte an jemanden gelangen laflen; adrejjer 
Jes prières d qq. un. Es gelanget an Diefelben 
ane dienftliches Bitten; nous vous prions, 
Mr. d'agréer la très- humble prière que nous 
vous faijons. Zur Vollkommenheit gelangen ; 
attcinire à la perfeflion. ktwas an einen ge- 
langen laflen; faire parvenir gg. ch. à qq. un. 
Die Gielangung , l'arrivée; avenement. Die 
£ un ung zum Auen: Pa au trône. 
LÆPPE, (Geldppe) (das) gen. des-s, pl. die-; 
RE de chaÿe) Das Gehänge, die Ohren der 
agdiunde; Les oreilles des chiens. _ 
GELÆRM, (Grldrm) {das) gen. des-es, [. pl. 
. Le bruit, tumulte, la crierie, criaillerie, le 
vfracas, lecharivari, vacarme, tintamarre, la cohue. 
in grofes Gelirme machen; croajkr , tinta- 


marrer. 
GELASS, (Gelaf) (das) gen. des- es, /. pl. Die 
$ Bequemlichkeit ; La commodité. leh habe in 


LS 


GEL, 


diefer Wohnung Gelafs genug für mich und 
meine Familie; j'ai aflez de commodité dans ce 
logis pour moi & pour mä famille. it. la plaie, 
l'pace, la capaciit. Diefes Haws hat Gelafs 

enug für mich und meine Familie ; cette mai- 
on a ajlex de capacité pour me contenir avec ma 
famille. On appelle aufi dans s provim- 
ces das Gelafs ; l'héritage, a on; it. la 
main morts. 

GELASSEN, (gelaffen) adj. € adv. Patient, 
tranquille, paifible, de fang-froid, fans s'émon- 
voir , tranquillement, avec réfignation, patiem- 
ment; avec, en patience. Hören fie mich ge- 

‘ laflen an; écoutez-moi tranquillement. Ich will 
es gelafien ertragen; je le fupporterai avec 


Lee. 
cÉASEmErT, (Belaffenheit) (die) gen. der-, 
Hub la réfignation. Sein Kreüz mit Gelaf 
fenheit tragen ; /ouffrir avec beaucoup de ré- 


ÉPESTI 

GELÆSTERT, (geläftert) adj. & adv. Blämé, 
blasphémé, déchiré. Voy. Lüftern. 

GELAUFE, (Gelaufe) (das) gen. des-s, /. pl. 
La courfe, Diefes Gelaufe hat kein Ende; ces 
courfes ne Prien point. Was bedeutet das 
Gelaufe auf der ? qwefl ce que j'entens 


dans les rues? 

GELÆUFIG, (geldufig) adj, & adv. Léger, 
facile, courant. adv. légèrement, facilement, cou- 
lanıment, couramment. Die Geläufigkeit; la 
légèreté, facilité, volubilité. 

GELAUT, (Grlaut) (das) gen. des-es, /. pl. 
CT. de chajje) Das Bellen der Hunde; L'aboie- 
ment, japement des chiens. 

GELÆ » (Geldute) (das) gen. des-s, f. pl. 
Le fon, tintement des cloches. it. Das Geläute, 
(colle®if) pl. die-, Les cloches, la /onnerie. Un- 
ter dem Geläute der Glocken; aw Jon des do- 
ches. Mit dem ganzen Geläute; au /on de tou- 
tes les cloches. Das halbe Gelaute ; ia petite 
fonnerie. Mit dem ganzen , halben Geläute 

ben werden; avoir la groffe, la petite 

Jonmerie à fon enterrement. it. Gelaute, 

Schellengeläute an Schlitten ; Le karnois d gre- 
lots on la courfe des traine:ux. 

GELÆUTERT, (geldutert) ad}. & adv. Fin, pur 

‘ré. Geläuterter Moft; Jourmoft. Geläuterter 
Zucker ; fucre raffiné, rajinage. it. Gelautertes 
Silber ; argent ajfiné. perf épuré. Gelauter- 
ter Wein; vin clarifié. oy. Lauten. 

GELB, (gelb) sr € adv. Jaune, couleur jau- 

ne. Dunkelgelb ; jaune oÙjcur, feuillemorte. 


Hellgelb, lichtgelb; jaune gui, jaune blanc, 


ardent. Goldgelb; or, jaune aoré, couleur d'au 
rore. Quittengelb ; jaune comme un coing. 
Ce elb ; A Schwifeigelb ; jaune 
gelb; atrin, de couleur de citron, jaune citron. 
Stroh- 


3 


La tranquillité d’efprit, l'affieite le fang-' 


achsgelb ; couleur de cirage. Zitronen- „ei 
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on paille. Gelbes Wachs; cire jaun@ 
Gelbe Erde zum Malen; ochre, ocre. Gelbes, 
weifslichtgelbes Här ; eux blonds. Der 
glänzend gelbes Här hat; qui efi d'un blond 
ardent. Gelbe Lilie; lis- orange. Frankreich 
führt im Wappen drei gelbe Lilien im blauen 


Felde ; ia France porte d'azur à trois fleurs de . 
reide , fchüttgelb; fl de. 


lis d'or. Gelbe 
grun, de grain. + cinabre natif, 
orpiment. Kine gelbe Rübe, Möhre; une ca- 
roite. Gelbe Veilchen; {a girofiée. Ein gelber 
Veilchenftock ; un violier, giroflier. Gelb far- 


Gelb ausfehen; avoir le vijage have. 
- Voici les mots compofés avec Gelb: 
Die Gelbammer, (Gelbamımer) voy. Gold- 


ammer, 
Die Gelbbere, (&elbbeere) Les grains d'A- 


vignon, 
Gelbbein , nen) La poule d'eau. 
Gelbbraun , (gelbbraun) adj. 
tirant fur le brun, 


fignol bâtard. 1 - 


* Der Gelbfink, (@elbfinf) Die Goldammer ; . 


.Le pinçon Pate 
"Der Gelbfifch, (@elbfifh) Ze labre jaune. 
Der Gelbfloffer, (Gelbfloffer) La perche de 


mer à nageoires jaunes. it. Jpare de mer à na-. 


geoires Se B 

Der Geloflügel, (Gelöflügel) La bergeronette 
d'Amérique à ailes jaunes. it. la cicade jaune. it. 
le loriot de Caïenne. it. le chryjomele à four- 
reaux jaunes, marqués de trois taches noires. 
ir la ijelle jaune, le papillon ire 
Der Gelbfuß , (Gelbfuß) La cicindèle à pat- 
Res jaunes. . 

; elbgär , (gelbgar) adj. & adu. Paÿé en 
mégie. 
5 Üeiigetesten; (opte) adj. & adv, 
Ein gelbgebratener Kapaun; Un chapon doré. 

Der kenn (Gelbgieffer) Le fondeur en 
suivre, fondeur de i 


‘ ne a bo, en 3 
Gelbgrün, (gelbgrün) adj. v. Jaune ti- 
rant 3 verd ‚merde d'oie. 

Das Gelbholz, (Gelbbols» Le fuflet, arbre 


dont le bois ef jaundtre &3 veiné. On S'en fert 


our la teinture. 

Das Gelbkèhlchen, (&elbfehlhen) La petite 

rive à gofier jaune. it. Die Gelbkèhle ; le gros- 
= du Cap de bonne efpérance. Der Gelbkehl- 
parkit; le perroquet a gorge jaune. 

Der Gelbkopf; (Gelbfopf' Ze hoche queue 


.de Canada. it. le gupier à téle jaune. it. le. 


doriot à téte jaune. ; 
Das Gelbkupfer, (Gelbfupfer) Le cuivre jau- 


se, laiton. 
Gelblich, gelblich) adj. & adv. Jaundtre; 
fauve ; jaune. 
‚Tom, L 


ben, anftreichen; teindre, peindre en jaune. 


adv. Saune, | 
Des Gelbbrüftchen, (@elbbrüfichen) Le rof- : 
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Gelbling, (Gelbling) voy. Goldammer. : 

Das Gelblifch, (Gelblif) Iris jauns des prés; 
glaisul des marais, flambe bâtard. 

Der Gelbmacher, ara Le jauniffeur. 

or (gelbreif) adj. & adv. jaune de 


maturité. 
Gelbroth, (gelbroth) adj. & adv. S'aune foncé, 
Der Gelbfchecke, baies) In cheval au 


à 

Der Gelbfchlupfer , ( Gelbfehlupfer ) Die 
Schlupfwefpe; La mouche à fcie jaune. 

Der Gelbfchmutz, (Gelbfmug) La porcelai- 
we d'un jaune fale, (coquille. 

Der Gelbfchnabel, ( Gelbichnabel) L'oi/os, 
bec jaune; it. le pinçon à bec jaune; it. le perro- 
quet à bec jaune; it. le martin pécheur à bec jau- 
ne. On appelle aufi un jeune homme ignorané 
€? impertinent ein Gelbfchnabel ; une jeuns bar- 
be, blanc-bec, bec-jaune, béjaune, oifon jouven- 
ceau. Er ift noch ein junger Gelbfchnabel; if 
a la barbe trop jeune. 

Der Gelbfchopf, (Gelbfchopf) L'échalette hup= 
pe; it. le canard huppé. 

Gelbfchwertel, (Gelbfdhtvertel) v. Gelblifch, 

Der Gelbfpecht, (Gelbfpecht) Le piverd jau- 
ne,“ sr ) . 

Die Gelbfucht, (Gelbfucht) La jaunife, ma- 
ladie caufte par une bile répandue qui jaunit la 
peau. Die weiffe Gelbfucht; ia Arab. "Gelbe 

füchtig , i%érique, qui a la jauniffe. 

Das Gelbe, (Gelbe) Le jaune. Das Gelbe 

vom Ei; le jaune d'œuf. 
GELBEN, (gelben) v. a. Ich gelbe-gelbte, i. h. 
gegelbet- (pop.) Gelb machen; Faunir, tein- 
re en jaune. DieButter gelben; jawsir le beur- 

re. DenKüfe gelben; afiner le fromage. I, 

Gelben; v. n. jaunir, devenir jaune, Je dorer. 
GELD, (&eld) (das) gen. des-es, pl. die-erz, 

L’argent, la monnoie, les deniers. allerlei Geld- 

forten; toutes fortes d'efpèces. Mit bârem Gel- 

de bezahlen; payer argent comptant. Man mufs 
bär Geld fehen; il faut voir du Jolide, Ich bin 
nicht bei Gelde; je ne fuis pas ajlez en argent. 

Habt ihr kein kleines Geld? n’avez-vous pas 

de monnoie? Das frifst viel Geld weg; cela coit- 

te bien de Pargent, c'efl un gouffre d'argent. 

Hartes, grobes Geld; argent en efpèce, Je Se 

Böfes, falfches Geld; fauf/e monnoie. Befchnit- 

tenes Geld; pièce rognée. Gangbares, Currant- 

geld; argent courant, de mife, de cours. Ver- 
rufenes, abgefeztes Geld; ‘argent décrié, qui 
wefl plus de mile. Goldenes, ernes, Bone 
nes Geld; monnoie d'or, d'argent, de cuivre. 

Leicht Geld; monnoie foible, légère. Schwer 

Geld; monnoie forte. Todte Gelder, fo keine 

Zinfen tragen ; argent mort, deniers oififs. 

Handgeld, Kaufgeld, Geld zur Verlicherung 

des Kaufes; arrkes, erres, denier à Dieu. Erftes 

Geld, fo ein Kaufmann an einem Tage Idiet; 

Ssss Pétrer 
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. Feten. Handgeld der Soldaten; engagement. ' 
Geld münzen ; baitre, Papers Jabrıquer de la 
monnoie. Geld abfetzen, abwürdigen, fteigern, 
verrafen; rabaiffer,, haufler , aécrier les mon- 
noies. Geld zahlen, geben, nehmen ; compter, 
donner, toucher de l'argent, Geld haben, bei 
Geïde feyn; avoir de l'argent, étre fourni d'ar- 
gent. Viel Geld haben; avoir beaucoup d’ ar- 


ent ,. étre argenteux, pécunieux. Ohne Geld 


‚feyn; être Jans argent, n'avoir point. Sein Geld 
if alle; # eff à Je. Geld auf Zinfen leihen; 
prêter de l'argent à intérét. Geld auf Zinfen, 


auf Wechfel austhun; mettre de l'argent à in : 


térét. Geld verdienen, verthun; gagner, dé- 


penfer de l'argent. Dazu po Geld; il faut .. 


de l'argent pour cela. Die Gelder liegen bereit ; 
l'argent ef prä. Geld und Gût haben; avoir 
du bien, avoir de quoi, &re à fon mie. Er hat 
viel bär Geld; ef le père aux écus. In die- 
fem Haufe fiehet man Geld genug ; l'argent rou- 
de dans cette maijon. Es ilt bei ihm nur alles 
ams Geld zu thun; tous fes jentiments ne rou- 
dent que fur l'intérét. Es ift fo gut als bäres 
Geld; ZH de l'argent en barre; C'efi de l'oren 
lingot. Man hat Geld auf feinen Kopf gefezt; 
on a mis Ja téte à prix. Die herrfchaftlichen 
Gelder verwalten; manier les finances. Er ver- 
fteht den Geldliandel wohl;. #{ entend bien les 
changes. "Geld ift die Lofung! ohne Geld be- 
kommt ‘man nichts; (prov.) point d'argent, 
point de Suiffes argent, c'eft la devife. Mit Geld 
kan man alles zuwège bringen; monnoie ou ar- 
gent peut tout €? fait tout; quand largent mar- 
che, tout va bien. Bâr Geld lacht; argent comp- 
tant porte mêdecine. Leicht Geld, leichte Wä- 
re ou kupfernes Geld, kupferne Selmeflen ; de 
peu d’argent courte cappe ; telles gens, tel encens. 
‘Sein Geld lüderlich verthun; depenfer folle- 
ment fon argent. À 
Voici les mots compofes avec Geld: 
Geldarm , (gelbarm) geldbedürftig, adj. & 
adv. Sans argent, qui n'a point d'argent. 
. Die Geldauflage, ( Geldauflage ) charges 
impofition. 
ie Geldausgabe, (Geldausgabe) La depenfe. 
Die Geldbegierde , ( Geldbegierde) L'inclina- 
tion, le nue d'amallér de l'argent. Geld- 
begierig ; ‘adj. & adv. avide d'argent. 
eldbefchneider, (Geldbefchneider) vay. Kip- 
fer; Un rogneur d'éeus, billonneur. 
Der Geldbeutel, (Gelbbeutel) Geldfack; Za 


Por 
eldbüichfe, (Gelbbüchfe) voy. Spärbüchfe. 
Der Geldbürge, (Gelbbürge) Le sl payé. 
Die Geldbufse, (Geldbuße) Gelditrafe; L’a- 
mende, peine pécuniaire, geine burfale. Die 
Geldbuße erlègen; payer l'amende. ; 
Der Gelddurft, (Gelboutft) Geldgeiz, die Geld- 
focht; Z’avarice, l'avidité d'argent. Geldgei- 
zig; adj. & adv, avaricieux, avide d'argent, 


“ de dépenfe, qui confume 


. famb d'argent, 
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Die Geldeinnahme , ( Gelbeinnahme) La re- 
cette, argent de recette. Ich habe wenig Geld- 
einnahme ; ge fais court de finance. 

Der Geldeinnehmer, (Geldeinnepmer) Le re- 
ceveur, caiffier. 

Geldern, (@elbern) Gueldres, Ducké dont le 
quartier Jupérieur fitué dans le cerce de Bour- 
Bogne appartient à la maifon d'Autriche. Le 
refle appartenant au Roi de Prujle fait partie 
du cercle de Wefiphalie. Hi. Geldern, Gueld,es, 
ville fituée dans le cercle de Wefiphalie. 

Geldeswerth, (gelbediverth) adj. & udu. Qué 
ve de l'argent. Geld und geldeswètth; ri 
cheljes, . 

ie Geldforderung, (&eldforderung) Z’aflion 
par laquelle on per te qu'il eft dé; it. la dette, 


‚le prêt en argent. 


Geldfreffend, (gelbfreffend) adj. & adv. Qui 
coûte beaucoup d'argent, zu demande une gran- 

ien de l'argent. 

Das Geldgèben, (Gelbgeben) Le paiement, 
la dépenfe. DesGeligèbens ift kein Ende; ies 
dépenfes ne finiffent pas. Wenn man ihm vom 
Geldgèben fagt, fo tt niemand zu Haufe; quand 
on lui parle d'argent, point de nouvelles. 

Die Geldgefälle, (Geldpefälle) J. fing. Les im- 
gpots, taxes qu'un Prince tire em argent comp- 
tant ; les- finances. dr: 

Geldgülte, (Geldgülte) voy. Gülte. 

Der Geldgürtel, (Geldgürtd) Dans quelques 

ovinces on dit die Katze; 13 bougelte, fous- 


oufe. 
Der Gelähandel, (Seldpandel) Le trafic d'ar- 
gent. Der Geldhändler, Le banquier, « Eur. 
Der Geldhaufen, (Geldhaufen) Geldklum- 
pen; Une quantité, un monceau d'argent. 
Die Geldtülte, (Geopütfe). Le Jubfide ex 
argent. 
er Geldhunger, (Gelöhunger) La faim d’ar- 
gent. Verdocier A Fee du 
für Unheil an! maudite faim d'argent, que ts 
caufes de maux ! . Geldhungrig, adj. & adv. .af- 
dpre à l'argent. 
Geldjude, (Geldjude) voy. Wucherer; Us 
ufurier , fejje-matthieu. 
Der Geidkaften, (Geldfaften) die Geldkifte; 
Le coffre-fort. ; 
Geldkatze, (Gelbfabe) voy. Geldgürtel. ' 
Die Geldklemme, (Gélbfemme) der Geld- 
mangel; Lu rareté ou difeite d'argent. ‘It. Geld- 
klemm; ‘adj. & adv. Es find geldklemme Zei- 
ten; Pargent el fort rare. 
Das Geidkorbchen, (Gelbfèrbdèn) Zu cor- 
beille aux deniers. ù 5 
Geldliebe , : &eldllebe) voy. Geiz. 
Der Geldmäkler, ( Geldmätler ) L'agent de 
change’ & de bangne, le cambifle. 
Geldmangel, (Geldmangel) voy. Geldkiemme, 
- De 
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. Die Geldmittel, (Gelbruitter) FI ne Je dit qu’ 
em pluriel; KA pus Die Geldmittel faugen 
an zu mangeln; Pargent commence à manquer. 
_ Bâre Geldmittel haben; avoir de l'argent comp- 


tant. 
Der Geldplacker, (Gelbplacfer) Geldprefser, 
. Geldfchinder ; Qui grippe les gens, qui extar- 
de l'argent. 


"pi: Geläprägen, (Geldprägen) La führication 


des monneies. 
. Der Geldpoften, ( Gelbpoften) Une Jomme 
. d'argent, h habe noch beträchtliche Geld- 
polen einzutreiben ; j'ai encore des fomnes con- 
Ädtrables à exiger. 
Die Geldrechnung, (Geldreænung) Le comp- 
te, la recette & À 
Die Geldrente, (Geldrente) der Geldzins; La 
. sente payée en monmois, interdi, cens ES [ervis. 
Die Geldfache, (Geldfache) Les affaires qui 
concsraent large. Mit Geldfachen zu thun 
haben; étre chargé du maniement de l'argent. 
. Der Geldfchaden, (Geldfhaden) Geldverluft ; 
La perte de l'argent, le déchet für le prix des 


. ‘efpôces. £ 
Der Geldfchrank , (Geldfchrauf) L'armoirs d 


. monnoie. 
Die Geldfchuld, (Geldfchuld) La dette, 
Geldforten, (Geldforten) voy. Geld. - 
. Geldfplitternd, (geldfplitternd) adj. & adı 
"Difpendieux. ö 
Die Geldfiguer, (&eldfteuer) L’imp6s, la con- 
éribution en argent. 

Geldftrafe, (Gcldffrafe) voy. Geldbufse, 
_ Das Geldtücklein, (Geldftüclein) Uns petite 
pièce d'argent. ; 

Die Geldfumme, (Gelafumme) Za fomme dar- 
gent. Grofe Geldfummen; des groffes fommes 


d'argent. 
Der Geldtifch , au) IE table fur ie 
lie on compte l'argent; le bureau. Onappelle 
” auji Geldtifch ; la penfion, pour dire quon paye 
Ja table, qu'on n'a pas la qe Er ge- 
+: het un den Geldiilch, er fpeifet an dem Geld- 
tifche; il eft penfionnairs. ce 
Der Geldverfchwender, ( @dbsefwender y 
Un bourreau d'argent, prodigue. 
Der Geldwechtel , (&elbmechfel) Le era 
£a banque: Voy. Wechfel. Die Geldwechfel- 


+ kenft, Geldkamberei; Pagiotage. Der Gad- - 


wechsler, ke banquier, cambiße. 


GELECKE, lee) (das) gen. des - a 
de ee e) (dus) gen. des ee 


Be #) Gelekt; adj. & adv. bi 
GELEE, (&elee) voy. GALLERT ; La gelée: 
Gef ) voy ;Lag 


(Gelege) (das) gen. des-s, pl. die-z . 


. Le cep, sepage, provins de vigne. 

GELEGEN, (gelegen) adj. & adv. vog. Liegen ;. 

. Sub, afr, poll, wir. Lin wohlgelägrnes 
Klaus; une meilon bien fände. Eine woblge- 


GEI, es. 


. Jégene Stadt; une ville dans uns Bonne affatte. 
. Hôchgelègene Wiefen; prés hauts. EinS ns 
auf einem Felfen fete: un chälsau ajıs qu 
‚fu fur wı roc, Ein Zwilchen Olten und We- 
Îten gelegener Fels; un rocher établi ER €? 
. Oüefl. It. Gelègen, bequem, anftändig; pro- 
pre, commode. Ein gelègener Ort; un lieu propre. 
- Gelègene Zeit; terups propre, commode, à pro- 
pos. Ich werde es bei gelögener Zeit thunz 
.je le ferai avec commodité kommt &bem 
zu gelègener Z. it; cela vient à point, À propos. 
Heute ilt es mir gar nicht gelegen, hinzuge- 
hen; je ne Juis pas d'humeur aujourdhui d'y 
aller. Wenn es mir gelègen feyn wird; quand 
. je Jerai d'humeur; quand j'aurai la sommodité 
de le faire. It. Gelögen, wichtig; important, 
ui imporis, d'imporiance, de conféquence, où 
on à intérêt, où il va de notre intéré, qui 
. nous efl de grande conféquence. An der Sache 
it viel, wenig gelegen; c'ef ung affaire bien 
eu peu importante, de grande, de peu d'impor- 
‘tance. Es it mir viel daran gelegen; à m’im- 
porte beaucoup de... , j'y fuis interej]e. Es find 
ibrer viel, denen daran gelegen ilt; Jy 
8 plufieurs qui y font ref, qui y ont de 
. inter. Es ift nichts daran gelègen; #’ins- 
ports. 
GELEGENHEIT, (Gelegenheit) (die) gen. der, 
pl. die-en; L’oscafion. Sagt es ihn bei Geld 
gen dites le lui par occafion. On dit auf 
89. un qui veut Je marier: er hat eine gute 
en gefunden; il a trouvé un parti fa- 
vorable. Ii. Das ift eine fchöne Gelegenheit; 
. @efi une bonne sondition, un bon emploi, Wenn 
. es die Gelegenheit giebt; fi Poccafion Je pré 
- fente. Es giebt eben eine gute Gelegenheit 5 
ih fe préjente une belle occafion. Sich der -Gele- 
eit bedienen, die Geiègenheit ergreifen ; 
profiter de J'occafion, Je fervir de l'ocçafion, pren 
- dre l'occafion. Gelègenheit macht Diebe ; (prou, y 
koccafion fait le larron, le voleur. Gelègenheit: 
finden, einem zu fchaden; trouver qq. un em 
Jon chemin. It.Bequemlichkeit; commoditd,oppor- 
tunité. It. Gelägenheit, Zufall, Mittel; Poccur- 
sense, Le cas, la voie, le moyen. Die Gelègen+ 
heit des Orts, die.Lagp; ia fituation.. Die Ge- 
kgenheit, Lage des Orts in Augenfchein n&h- 
men; rec tre la füuation de la place. Er 
kennet alle Gelegenheiten, alle Schliche diefeg: 
- Haufes; à fait tous les étres de cette maifon. Ein 
Gelègenheïtsdichter ; un poite cyclique. Ein Ge- 
égenheitsgedicht; ws goëme ayciique. Ein Ge— 
© égenheïitemacher ; um maquignon ds chair ku- 
waine. Eine Gelegenheitsmacherin; une 
querelle, lsvrisr d'amour, dariolets, 
drige d'amour. Voy. Kuppler. 
SELEGENTLICH, (gclegentiid) gelégenfeftlich, 
adv. Par occafow, aves conauodité, commode 
ur &: Pda, en slanin jun, dwo- 
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pos, en temps & lieu, à l'aife, à loifir, avec 
commodité. : Eine Sache gelègentlich thun; fai- 
re une chofe avec commodité. 
GELEGT, (gelegt) adj. & adv. Pofé, planté, mis, 
appliqué. Ein zufammengelègter Brief; une 
lettre pliée. Kin zufemmengelègtes Richtfcheit; 
une règle brifée. Zwei kreuzweile gelègte 
Schwerder; (7. de blafon) deux épées ale 
em fautoir. Voy. Legen. 
GELEHNT, (gelehnt) adj. € adv. entlehnt; Em- 
runté, d'emprunt, It. Gelèbnt; couché. Voy. 
hnen & lehnen. : 
GELEHRIG, (gelebrig) adj. & adv. Difciplinable, 
docile, fouple. kin gelehrig Kind; un enfant 
docile, docilement, Jouplement. Die Gelehrig- 
a a rar Jouple, = GE- 
; » (gelehrfam) adj. v. voy. 
LEHRIG. ee . 


GELEHRSAMKEIT, (Gelebrfamfeit) (die) gen. 
der-, /. pl. L'érudition, capacité, feience, litté- 
rature, connoijlance des lettres, le favoir. Seine 
Gelehrfamkeit bat ihn befördert; Jon érudition 
à fait Jon avancement. Eine gründliche, tiefe 
Gelehrfamkeit; un Javoir fondamental, profond, 
une érudition fondamentale, profonde. Die Got- 
tesgelehrfamkeit ; {a théologie. Die Rechtsge- 
lehrfamkeit; {a jurisprudence. Die Schulgelehr- 
famkeit; les belles leitres, la philologie. 3 

GELEHRT, a D Ta Savant, doëfte, 
intelligent, habile, it. Ein gelehrter Mann; 
un Javant homme, Ein Gelehrter; un homme 
d'études, de lettres, un littérateur. Die gelehrte 
Welt; le monde favant, ge des lettres, 
gens de lettres. Eine Gefellfchaft gelehrter Leu- 

- tes une académie. Gelehrte Streitigkeiten; que- 
relles littéraires. Gelehrte Zeitungen; nouvelles 
littéraires. On dit proverb. Den Gelehrten ift 
gut predigen; d bon entendeur falut; ilne faut 
qu'un denu-mot aux favants. Gelehrt; /avam- 

„ment, doflement, fcientifiquement. Eine Materie 
gelehrt abhandeln; traiter /avamment une matière. 

GELEHRTHEIT , (&elehrtpeit) voy. GELEHR- 
SAMKEIT, 


GELEICH, (Geleid)) voy. GELENK. 
GELEIMT , (geleimt) adj. € adv. Cold. Geleim- 
tes Druckpapier; du papier lavé. Voy. Leimen. 
GELEIS, (Bed) où deleite, (das) gen. des-es, 
* pl die-e; La voie, ornière. Voy. Gleis. 
GELEIT, (Seleit) (das) gen. des-es, £ pl. L'a- 
&ion de conduire, la conduites it. Pallion d'ac- 


compa l'accompagnement. Einem das Ge- 
Ir eben} zu ; 


m; reconduire gg. un. Nehmet ohnbe- 
- fchwéret das Geleite mit; éxcufez, fi je n’ai 


pas l'honneur de vous reconduire; excufez, fi je . 


- me vous rétonduis pas; excufre-moi . ‘fi je vous 
laiffe aller Jans vous reconduire. Das Geleit der 
heu. Engel; {a garde, coxduite des [. Anges. 
Ich befènle euch dem güttlichen Geleite; j 

+ sous sécommsands d la. proteéfion de Dieu, lt, 


‘ leite zahlen; payer le péage. 


. condußldur, compagnon. Einen Ge 
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das Geleite, die Begleitung ; la fuite, le cortège. 
Mit einem grofen Geleite kommen; venir avec 
une nombreufe [uite, avec un grand cortège; it. 
le convoi, l'efcorte. Mit dem Geleit abreilen; 
partir avec le convoi. Man hat ihn mit gütem 


* Geleite weggeführet; on l'a emmsené fous bon- 


ne efcorte: Das Gefammtgeleit, das mehrere 
Herren mit einander gemein haben, Koppel 
leite; le conuoi fimultanée. Sicher Geleit, Geleits- 
brief; le /auf-conduit. Ein ficher Geleit erhal- 
ten; obtenir un Jauf-conduit, une lettre de con- 
voi, It. Das Geleite, der Zoll; fre Du 
lögen ; dablir (Impofer) ur péage. en 
en ; ir (impofer) un péage. . 
Geleitlich, (geleitlich} adj. Ga. was in dem 
Na gegründet ift, dazu gehört; ce qui eff 
age. 
Das Geleitsamt, (Gelcitsamt) Le bureau de 


plage. 
er Geleitsbedienter, ( &eleitöbebienter) Le 


lager. 
re Geleitsbrief , (Geleitébrief) Schuzbrief, 
La fauve-garde, le palle-port, fauf-conduit. . 
Die Geleitseinnahme, (Geleitseinnapme) Le 
péage, baream de péage. 
er Geleitseinnehmer , ( Geletdeinnehmer) 
re er, receveur des péages, barrager. 
je Geleitsfolge, (Ge Fitefolge) Le convoi. 
ne, (gcleitéfrei) adj. & adv. Exrmpt 
a 


(A 
as Geleitsgebiet » (Geleitögebiet) Le terri- 

toire où l'on a droit de péage. 

Das Geleitsgeld, (Ghitégetb) Le péage, « 

1 le. 
Die Galeitsgerechti keit, (Gelcitégercchtigs 
feit) Le droit de fauf-conduit. . | 

Die Geleitsgrenze, (Geleitögrenge) Les limi- 
tes d'un territoire où l'on a droit de péage. 

Das Geleitshaus, (Gelcitéhaug) Le bureau de 


péage. : 
ei Geleitsherr ” CGeleitéberr) Qui a droit 


- de Jauf-conduit. 


ie Geleitakammer, (Gclcitéfanmer) La cham- 
bre de convoi. 
Die Geleitsleute, (Geleitéfeute) Les guides. 
Der Geleitsmann, (Geleitsmann) Ze guide, 
leitemann mit- 


nehmen; prendre un guide, condufleur, um com- 


- pagnon de voyage. Gott fey euer Geleitsmann! 


Dieu vous conduife, vous accompagne! 5 
Die Geleitsordnung, ( Geleitsordnung) Ze 
règlement pour la fireté des themins, des paf- 


Jants € des péagers. R 
“ Der Geleitsreiter, (eleitgreiter) Z’arcker. 
Die Geleitsfiule, (Geleitgjäule) Le poteau. * 
Das Geleitsfchiff, ( Geleitsfhiff) Le vaifess 


de convoi. 
Der Geleitsftein, (Geleitéftein) Les bornes où 


Himites jusqu'où s'ésend le droit de péage. : nn 
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" Die Geleitstafel, ( Geleitstafel) La table où 
Font marqués les droits de péage. ® 
ee rau) chemin péagier. 

Das Geleitszeichen, (Gelcitégeichen) Le me- 
reauw, marque qu'on a payé le péage. 

Der Geleitszettel, él rs ) L'acquit de 
péage. Geleitszettel für durchgehende 
tabou Geleitszettel, wornach fich die 

iitatores bei Unterfuchung der angegebenen 

. „Wären richten müfsen; c4dule détaché x 
GELEITEN, (geleiten) v. a. Ich pie 
te, i. h. geleiter. Einem das Geleite geben; 
Conduire, /uivre, guider, accompagner, recon- 
duire qq. un, convoyer, efcorter. Gott geleite 
euch! Dieu vous condui/e, vous accompagne! 
Einen bis vor das Haus geleiten, ihm das Geleit 
geben; reconduire qq. un ju/squ'à la porte, juf- 


qu'à la rue. 
GÉLEITER, (Geleiter sp, gen. des-s, pl. 
die-. Der Führer, ifer; Le guide, con- 


dußleur, compagnon. It. Das Geleiter; (T. de 
© Chaffe) les rets à mailles bes. 
GELENK, (gelenf) gelenkig, gelenkfam, adj. 
"& adv. Agile, habile, prompt, fouple ; pliant, 

fléxible. lenk, biegfam machen ; rendre fou- 
- ple. Durch Uebung oder Arbeit re ge 

fchikter machen ; dénouer. Er i 

lenk und hurtig; il eff bien fouple €ÿ agile. kin 

Pferd gelenkig machen; dégourdir un cheval. Ein 

elenkes Pferd; un cheval affoupli. Eine ge- 

-lenkfame Zunge; la volubulité de langue. 
GELENK, (Gelenf) (das) gen. des-es, pl. die- 
e; La jointure, emboiture. Die Gelenke an 
Händen und Füßen; les jointures, articles, nœuds 
des mains € des pieds. Das Gelenk zwifchen 
der Hand und dem Arm; le poignet. Der Arm 
ift aus dem Gelenk; Le bras ef déboité, dislo- 
qus. Ein verrenktes Glied wieder eintichten ; 
rembotter, remboîter. It. Gelenk, Fuge, wo 
zwei Knochen zufammengefügt werden ; le 
joint, arthron. Das Gelenk am Rückgrade; ÿ 
veriöbre. Gelenk, Glied am Körper; Particle, 
articulation. Gelenk an einer Kette; l'anneau, 
le.chainon. Die Gelenke an einem Harnifche; 
les mailles. Das Gelenk, der Knoten, Abfatz 
an Gewächfen, am Holze, am Schwanze der 
Pferde, Hunde, Katzen; le nœud. Gelenk; 


+ (en T. de peint.) l'attache. Gelenke; (T. de 
+ ferrur.) les charnons. Das Gelenk an Inftru- 
menten , Mefler &c, le joint. It. An Pflan- 


zen; Farticulation. Gelenk; (T. de cordoun.) 
la cambrure. On dit proverbialement: Er hat 
weder Gefchick noch Gelenk; id n'a si mine 
ni façons il eff tout d'une pièce. Was ihr da 
” faget, das hat weder Gefchick noch Gelenke; 
ce que vous dites n'a point de nez; fl n'y a point 
de je! dans tout ce que tous dites. 
as Gelenkbein, (Getentbein) (T. d'Anat.) 
le métscarpe, la jeconde partie de ia main entre 
Les doigts € la carpe où le poignet, 


âren; - 


überaus ge- 
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Die Gelenkdrüfe, (Gelenkdräfe) Les glandes, 


capfules articulaires. 

Die Gelenkigkeit, Biegfamkeit , (Gelenfige 
feit, Biegfamfeit) La /onpleffe, agilité. 

Das Gelenkkraut, (Gelenffraut) La mercu- 
riale [auvage, chou de chien. 

Gelenkfam, (gelenffam) adj. & adu le. 

Die Gelenkfamkeit, ( Gelenkfanteit) La Jow- 


plefe. 5 
:Das Gelenkftück , (&elenffiät) ( T. de cor- 
donn.) La langue. 
Das Gelenkwañer, Gliedwafler, (Gelenfivaß 
fr, Glibivafer) Le liqueur des capjuls artia- 
dires. 


niere. 
Die Gelenkwnrzel, (Gelenfmurgel) Le [A 
genouillet, Jceau de Salomon, (| ee), Fe A 
GELERNIG, ( gelernig ) voy. GEL G. 
GELESE, ( Gel if) (das) gem. des-s, f. pl. La 
leflure, Daßlion de lire; it, (en T. de Ter. ) 
-la branche, portée. : 
GELEUCHTE, (Geleuchte) (das) gen. des-s, /. pl. 
‘(peu uf.). Die Lichters Les 
de T. Min.) la lurmiere, chandelle, À 
GELEIER, (Geleier) (das) gen. des-s, /.ph L'a- 
Bion de vieller. . I} je dit figur. pour dire, fer 
de longueurs inutiles dans une affaire, dans un 


rt 
GELFERN, (gelfern) v. n. Ich gelfere- gelferte, 
ich. gegelfert; Glapir, japper. Das Gelfern; 
GÉLICUTER, (Ogre) (hs) gm. des, /p 
’ ichter s 8, /. pl. 
CT. de mépris) Crus de ler ehr; Le 
. farine, de même fabrique, de la méme clique, 


de méme Hoffe. 

GELICHTET, (gdichtet) adj. € adv. Désancré, 
Voy. Lichten. 

GELIEBEN, (geliehen) v. n. Plaire. Yoy. Belie- 
ben. Il ne fe4it gueres que dans quelques phra- 
Jes. Geliebt es euch; s’il vous plaît; vous plaïte 
3 qq. ch. Geliebt es Gott! où geliebts Gott! 
s’il nn à Dieu; Diew aidant. - 

GELIEBKOSET, (gcliebfofet ) adj. & adv. Ca- 
relé, flaité Voy. Liebkofen, 

BT, (geliebt) adj. & adv. Aimé, chéri, 
cher. Der vielgelicbte Sohn; le fils bien aimé, 
Du bift meine geliebte Tochter; tu es ma file 
chérie. Der geliebtefte meiner Söhne; le plus 
cher de mes fils. Mein Geliebter; mon galant , 
amant, Meine Geliebte; mon amour, m'amour, 
Wer ift deine Geliebte ? qui ef elle que vous 
aimez. . Lieben. : 

GELIEFERT, (geliefert) adj. & adr. mieux ges 
ronnen; Cailé, coagulé; it. remis. V. Liefern, 

GELIEGE, (Geliege) (das) gen. des-s, /. pl. Le 
coucher ; it. la poflure. ’ ÿ 

GELIEHENE, (Weliehene) (das) gm, des-n, /. 
pl. Le commodat, prét, les prêts, 
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Det Gelenkwirbel, (Gelenftvirbel) La char- 


elles ; it. (en. 
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GLLIND, (gelind) adj.E7 adv. gelinde; Doux,bénin. 
Das Wetter ift feir gelinde; be temps efl fort 
. doux. Lin gelinder Wind; un veut doux, fouffle 
de vent. kin gelinder Kegen; une pluie douce. 
. Eine gelinde een une médecine bénigne. 
Gelinde, fchmerzlindernde Arzeneien; remèdes 
.anodins. Ein Arzeneimittel, das gelinde ab- 
-führt; un wsinoratif. Bei gelindem Feuer; d 
petit feu. I. Figur. Gelind, ruhig. friedlich; 
paifible, tranqui'e, salme. Sie gab ihm gelin- 
de Worte; elle lui donna des dre afez dou- 
-6es. Sie hat einen gar gelinden Vater; elle à 
- um pöre bien indulgent. Eine gelinde, gütige 
Mutter; une mère facile. Er hat gelinde Sai- 
- ten aufgezogen ; if @ commencé à filer doux. 
Gelind; adv. doucement, bénignement, paifible- 
‚ment, tranquillement, facilement, indulgemment. 
Gelinde fieden laflen; faire bouiliir doucement, 
Gelinde regnen; pleuvoir doucement, Gelinde 
» wehen; fouffler, venter doucement. Mit einem 
gelind umgehen ; traiter indulgemment, douce- 
ment qq. un. Einen Buchftaben gelinde aus- 
fprechen; mouiller une létire. Gelind machen; 
. adoucis, rendre doux. Eine gelinde Strafe; 
wie punition, correbion légère. Gelind wer- 
- den; s'adoucir, fe relâcher, s'appaifer, fe déban- 
der, Je dofférrer, fe radoucir.. Das Wetter ift 
ein wenig gelinder geworden; Le temps efl un 
pou radoui. 
GELINDIGKEIT, (Gelindigteit) (die) gen.der-, 
JS. pl. La douceur, tranquilité; fachid: indul- 
rence. On dit proverb, Ein wenig Gelindig- 
eit ftillet einen grofen Zorn; petite pluie abat 
grand vent. : 
GELINGEN, (gelingen) v. ». ir. imperf. Es ge- 
lingt, imp. gelang (pop.) gelang, Jubj. gelän- 
ge (pop.) gelünge, parf. es ift gelungen. Ge- 
rathen, fortkommen, glücken, von flatten 
‚ehen ; Kiufir, profpérers fugcéder, avoir un 
: Fon fuccès en ow dans gg. ch; aller bien. Ber 
Lift güt gelungen; Fafaire a eu un bon 
Juccès. Es wird mir gelingen ; je en + 
% viendrai à bout de cette chofe; cette chofe me 
" réuire, ms profpèrera, ira bien pour moi. Es. 
Er ihm alles, was er vornimmt; à réu/- 


. 


it-, pro/père en tout ce qu'il entreprend ; tout: 
Mi PL Jes affaires profpèrent. Es foll 
. dir nicht gelingen; tu t’abuferas. Diefe Sache 
ft ihm bel gelungen ; il & été mauvais mar- 
hand dans cette entreprife. Gott lafle es wohl 
. gelingen! Dieu donne un bon fuccès !° Biswei- 
Es gelingt mirs, bisweilen aber nicht; quel- 
.. quéfois cela ne me réuffit pas, mais quelquefois 
auf cela me réufit. Alle Anfchläge geiingen: 
nicht gleich gutz tous les projets na réufifent 
pas également. 
GELISPEL, (Gcifpel) (das) gen. des-s, (pl. Le 
grajleyement, bégaiement. Voy. Lifpe 


GEL. 


GELITTEN, (gelitten) adj. & adv. Bei einem 
wohl gelitten feyn; Avoir l'oreille de gg. un. 
Er it am Hofe wohl gelitten; A 277 
"on le voit de bon œil à la cour. . Leiden. 

GELLEN, (geilen) voy. GÆLLEN. 

GELOBEN, (geloben) v.a. Ich gelobe - gelobte, 

i. h, gelobet. Ein Gelübde thun; Yauer, fai 

ve vau, un vœu. Gott etwas geloben; faire 

vœu, un vœu à Dieu, vower qq. ch. à Dies. 
dt. Geloben, verlichern ; qurer, pronstire. 

„Ihr follet geloben und fchwören ; vous 
mettrez & jurerez. Das Geloben, die Gelo- 
bung ; le dévourment. Gelobet, gewidmet; 
votif ; it. louaugé, loué. Der hochgelobte Gott; 
Dieu Le eh die Gelobet fey_ Gott! 

. loué Joit Dieu! Das gelobte Land; {a terre de 
tot la terre Jaints. « 

GELÜBNIS, (Gelëbnig) 00%. GELÜBDE. 

GELOCHF, GELCCHERT, (gelocht, pts 
adj. & adv. Troué, percé. V. Lochen & Löchern. 

GELOCK, (Gelod ) (das) En des-es, /. pl. 
L’afıon d'appeler ; it. (en T. de chajle ). De 
Lockvogel; l'appeau, appelant. 

GELOKT, (selott) adj. % adv, Amorcé, ap- 

dit, affriolé, appelé attiré.  Poy. Locken. 

GELOHET, (gelopet) adj.&> adv. Tanne. V.Lohen, 

GELOS, (Gelog) voy. LOSEN, LOSUNG. 

GELÖSET,, (gelöfet) adj. & adv. gelbfetes Geld; 
Argent des marchandi/es qu'on a vendues. Ein 
gelöfetes Gewehr ; un fujil décharge. 

GELÖTE, (Gelète) (das) gen. des-s, /. pl. La 
foudurs. Geldtet; cimentd, foudé. Voy. Löten. 

GELÖWET, (gelöwet) adj. & adv. On dit en 7. 
de blafon : Ein geloweter Leopard; un Lopard 


li À 

GELT , (get) isterj. (pop. wifslich, it es 
nicht wahr ? Ve Do pas wai? 
Gelt! du haft das gethan; vous avez fait cela, 
Le sr Gelt! das gefällt dir! «la vous 
plait afürémentt 

GELT, GELDE, GÖLT, (gelt, gelbe, gt} 

. adj. & adv. unfruchtbar ; Brekaigne, fiérile, 
Je dit des bétes. Eine gelte Kuh; une vacke bre- 


|: kaigne. Ein geltes Thier ou Geltthier; (7. de 


chajle) une biche brekaigne, 4 

GELIE, (Gelte) (die) gen. der-, pl dien; Une 

an cuvetée ; sw broc , baquest.. 
:LTEN, (gelten) v.n. irr. ich gelte, du giltif, 
- er gilt, wir gelten &c. Imp. galt, Jubj. 
. r@èlte (pop.) go gölte, parf. i h. gegolten, 
imper. gilt. Werth feyn; waloir. Wie viel 
güt das ? combien var cela? Diele Ware gilt 
allezeit ihr Geld; Mi marckandije vaut tou- 
Jours Jon prix. Dis ift eine Münze die aller 
Orten gilt; efl uns monnoie qui & cours par- 
tout. Diefes Stück gilt nicht; celte pièce Ha 
pe de mife. Die Speciesthaler den f6 viel; 
5 écus en &,peie valent tant. Gleich viel gel- 
ten, von gleichem Wèrthe feyn; äre de aime 
valeur, 


-GEL, 


valeur, de même prix; tre égal en she pe 
Eins gilt foviel als das andere ; l'un vaut l'au- 
tre. Mehr gelten, ais etwas anderes; préva- 
loir fur qq. & Weniger gelten; dépérir. Das 
gilt gâr nichts, ift keinen Pfifferling werth; 
cela ne vaut pas un £fliflet, un manche d'étrille. 
Der Contrakt, die Verfchreibung gilt; l'ale 


"ef valable. Es mag gelten, was es will; quoi- 


qu'il en coûte. 

Gelten, viel gelten, in Anfehen feyn; étre 
ger étre en crédit, en eflime, en autorité, étre 

poids, être de grand poids; avoir du crédit, 
de l'aucorité, du pouvoir, beaucoup de je 
Die meiften Stimmen gelten ? la pluralité des 
voix l'emporte. Diefer Menfch gilt nichts mehr, 
hat feinen guten Ruf verloren: cet homme efl 
décrié comme la faule monnoie. Er gilt gar 
nichts, kommt nicht in Betrachtung; on 
ne fait nul cas de lui, Dis gilt heut zu Tage 
nicht mehr; cela étoit bon au temps jadis. Wer 
nichts kan, der gilt nichts; un ignorant n’efl 
pas efimé. Er gilt viel bei dem Fürften; # 
u en grand crédit auprès du Prince. Sein 

ort gilt viel; Jon dire efl de grand poids, 
oaut beaucoup. Reichthum gilt heut zu Tage 
mehr, als Gelehrfamkeit ; les riche|]es font plus 
eflimtes-, valent mieux aujourd’'hui que l'érudi- 


tion. Geltend machen; faire valoir. 


Gelten, Kraft haben; pouvoir, avoir la puif- 
Jance ou le pouvoir. Statt haben; avoir, trou- 
ver lieu. Für etwas gelten; tenir lieu de yq. 
ch. Das Hauswèfen, die Wirthfchaftsknntt 
gilt mir mehr, als alle fieben freien Künfte; 
d'économique tient lieu chez moi des fept arts 
‚liberaux. Diefe Ziffer gilt foviel als z&hen ; 
ce chiffre a la vertu de dix. Der gute Wille 
gilt für die That; la bonne volonté efl réputée 
pour le fait. 

Gelten laflen; reconnoître, accorder , admet- 
tre, par, laiffer pajler, avouer, concéder. 
Ich laffe das gelten; je pale, faccorde, j'a- 
voue cela. Das Wort gilt nicht, kan man nicht 
gelten laflen; ce mot ne pale pas. Das lafie 


‘ ich gelten, leugne ich nicht; je ne m'en dé- 


dis pas. Das lafst er gelten, räumt er ein; 
C'efi-ce qu'il ne desavoue pas. Das laffe ich nicht 
gelten; j'en avpelle. Das kan man nicht gel- 
ten laffen, das gilt nicht; cel-a n'en ef? point. 
Es foll gelten, es bleibt dabei; va! Es gilt 
einen Thaler; va un écu. Gelten laffen, zu- 
geben; étre-, tomber-, demeurer d'accord’ de 
qq. ch. Einen Punkt in einer Rechnung gel- 
ten laffen, einräumen; woucr; paller un ar- 
ticle dans un compte. | 
Gelten, gleichgültig feyn; v. imper/. être in- 
différent, tout un. gilt mir gleich, altes 
leich; ce m’efl tout un; tout m'efi indifférent. 
fs gilt gleich; c’ef tot un; n'importe. Es gilt 
ihm alles gleich; tout lui efi égal. Es güt euch 
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gleich, ihr fraget viel darnach, ob ich verliere 
oder gewinne ; vous ne vous Jouciez que je 
perde ou que je gagne. Es gilt gleich viel, es 
gilt eins {oviel ais das andre; a chou pour 
chou, bonnet blanc , blanc bonnet, Es gilt mei- 
ne Ehre ; 4! s'agit de-, il y va de mon hon- 
neur. Es gilt fein Leben; sl y va de fa vie 
Es gilt mir; cela me touche-, me regarde, va 
à moi, cefld moi. Es gilt euch; c'eff à vous 

on en veut. Diefe Vermahnung gilt uns al- 
n; cette exhortation nous regarde tous. Das 
gilt mir, geht mich an; cela tombe fur moi, 
s'adreffe à moi. Gilt das uns? éfi-ce à nous 
‘on s’adrejje? Es gilt Auffehens; öl faut étre 
Jes gardes. Ks gilt Fleifs und Mühe; ö en 
cohie des foins. € des peines. Das gilt nicht; 
cette excufe n'efi pas acceptable. Das gilt nichts; 
cela ne fait rien. Das gilt alles nichts; touf 
cela ne fait rien. Es gilt eine Wette; je gage, 
parie. Es gilt foviel; je parie tant. Was gilts ? 
was gilt die Wette? guy va-t-il ? que voulez- 
vous gager, pari? je gage que, je gagerois 
LS Was gülts ? gewilslich ; afürement. 
Was gilts, ich habe es errathen; affrement 
J'ai deviné la chofe. Was gilts, du wirft es 
nicht beffer machen; Je /uis für que vous ne 
er ati pas mieux. Was gilts, er kömmt 
nicht? je doute qu’il vienne, s'il viendra. Was 
gilts, ob das gefchieht; combien va-t-il, fi ce= 
la arrive? 5 . 
GELTSEN , (geltfen) voy. GELZEN. 
GELT-THIER, (Geltthier )' Fes) gen, des-es, 
pl. die-e. Das Geltvieh; Une bröte brehaigne, 


Jiérile. 

GELURDE, (Belübde) (das) gen. des-s, pl. die 
-; Le vœu. Gott ein Gelübde thun; faire 
vœu à Dieu; gromettre à Dieu. Sein Gelüsde 
erfüllen, bezahlen; accomplir, rendre fon vœu, 
s'acquitter de Jon vœu. Das Ordensgelühde; la 
æroleffion. Sein Kloftergelübde leïften, in den 
Orden treten; faire Jes vœux, faire profejlion, 
Einer, der fein Gelübde in einem Klofter dee 
Rgt; un profes. Den Göttern fein Gelübde be- 
zahlen; payer aux Dieux ce qwon leur a voué, 
Er that ein Gelübde, dafs er fich wollte tau- 
fen laflen ; 4} fit un vœu qu’il Je feroit.baptifer. 

- Kt. Gelübde, öffentliches Verfprechen ; ‚pro- 
melle Jolemnelle, fipulation. Das Gelübdopfer ; 
CT. -de l'écriture jainte) fäcrifice pour s’acquiter 
.de quelque vœu important. e 

GELD, (geludert) adj. & adv. (T. de.chaffe) 
. LeusYré. 


GELÜFTET,, (gelüftet) adj. &.adoe Aird, éom- 
té. Voy. Lüften. - 

GELUNG, (Grlüng) (das) gen. des- es, pl. die 
-e. Das Gefchling;. La freflure de veau, de 
monton. ; £ 


GELUNGEN, (gelungen) voy. SEINEN EE 
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GELUST, (Geluft) (der) gen. des-es, pl. die-  mächlich wohnen; re logé commodement, Ich 
lüfte. Die Lüfternheit, Gelüftung, mieux die . fäs da nicht gemächlich ; je wstois pas bien 
Luft; La convoitife, le defir, l'envie; it. Pappé- .  ajjis la. 

. tit de femme grojje. . Luft. MÆCHLICHKEIT, (Gemächlifeit ) (die) 
.GELÜSTEN, (gelüften) vu. n. Ich gelüfte- gelü- en. der-, pl. die-en. Die Bequemlichkeit; 

.  ftete, i. h. gelüftet; Avoir ou prendre envie. ’aile. Seine Gemächlichkeit lieben ; aimer 
Sich gelüften laffen, verlangen; défirer avec es ailes. Die Gemächlichkeit des Lèbens ; 
ardeur, envier, convoiter. Einen gelültet die- . le bien- être. Seiner Gemächlichkeit Riesen; 
fes, den andern jenes; autant de têtes, de fen- fe dorloter, Je mignoter. Nach feiner Gemäch- 
timents, de défirs. Alles thun, was einen nur lichkeit fitzen ; avoir es coudées franches. Et- 
irgend gelüftet; ne refufer rien à fes fens, don- was mit Gemächlichkeit thun; faire une chofe 
ner tout à fes fens. Die Soldaten thun, was a [a commodité, avec commodité. 
fie gelüftet; les foldats vivent a discrétion. Sich GEMACH-STUHL, CoemoEndE) voy. NACHT- 

elüften laffen, etwas zu thun; s'avi/er de STUHL, Selle, chaife percée. 
Pre. Es gelüftet ihn; l'envie lui prend, il lui GEMACHT, (gemacht) voy. Machen. Nachge- 
end envie. Sich verbotene Dinge gelüften macht; Faflie. Ein neugemachtes Wort; 
len; défirer des chofes défendues. Lafs dich un mot pee 
nicht en tu ne convoiteras pas. Sie hat GEMÆCHT, (Gemädt) (das) gen. des-es, pl. 
fich gelüften laffen mit ihm zu reden; elle set die-e, Das Werk; L'ouvrage, œuvre. it. le 


GELZEN, (geljen) v. a, Ich gelze -gelzte, i.h, 


egelzet; (peu uf.) Unfruchtbar machen ; 
ER férile. it. Verfchneiden ; châtrer. Der 


GE 
. Der Eheherr; Epoux ; mari, Die Gemahlin ; 


fait, travail. Das ift von meinem Gemächt ; 
cell de mon ouvrage, de ma façon, de mon 
erü, de ma boutique. Der Menfch ik ein 
fchwaches Gemächte; Fhomme efl un vaiffeau 
fragile. it. Das Gemächte, die Schämglieder ; 
te honteufes, le Jcrotum , les bourJes. 
HL, (Gemabl) (der) gen. des-es, pl. die-e; 


l'époufe; femme, compagne. Zum Gemahl, zur 
Gemahlin nehmen; prendre pour époux, pour 
pou ; époufer. Ce mot Gemahl, Gemahlin nz /e 

it ordinairement que des Princes € autres per- 


l Ju de diffinflion. Autrefois on dijoit das 


emahl € ce mot défignoit les deux genres & 
s'employoit différemment de celui qui À conjoint 
par mariage, foit homme ou femme. 


"aile, re it. plur. les lieux. Aufs heim- GEMAHLEN, (gemablen) adj. €7 adv. Mouse, 
: emach gehen; aller à fes nécefités na- _ Voy. MAHLEN. : 

turelles; aller à la garderobe; faire Jes nécefjités. GEMAHNE, (Gemabne) (das) ger. des-s, /. pl. 
GEMACH, (gemad)) adv. €ÿ tnterj. Nach und . Das dftere Mahnen wegen Schulden; La Fre 
! mande , follicitation importune. 


" affaire à certaines er Ein wenig gemach, 
5 iebt; doucement, s'il vous 


© sl aime, prend je aifes , f& commodites. Er 


doucement , bellement. ‘Gemach, GEMAH N (vemabazın) v. a. Ich TT” 


gemahnte, i. b. gemahnet; (peu w.) I Je dit 
popul. au lieu de erinnern. Jouvenir, faire 
Jouvenir. Es gemahnet mich; il me fouvient, 
cela me fait Jouwvenir. Diefe Hiftorie gemah- 
net mich einer andern; cette hifloire me fait 


. Jouvenir d'une autre. On le trouve anffi comme 


v. n. imperf. au lieu de fcheinen, dünken , fich 
einbilden. Es gemahnt mich; il me Jemble, 


> Je crois, 


il me parolt 
GEM/EHLDE ow GEMÆLDE, (Gemälde os 


Gemälde) com) gen. des-s, pl. die-; La 
peinture, le tableau. Es befinden fich fchöpe 
Gemälde in diefem Pallafte; 5! y a de belles 
rue dans ce palais. Ein Gemälde vom 
aphael, Titian, Pouflin; un tableau de Ka- 
per du Titien, du Poufin. Er it ein Lieb- 
aber von Gemälden; 2} ef curieux en ta- 
bleaux. Ein fleifsig gearbeitetes Gemälde; zus 
a ta- 
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"tables bien fni. it Gemälde; sw ait, 
image, reffemblance d'une perfonne tirée par le 
moyen du pinceau. Ein woilgetroffenes Ge- 
mälde; un portrait rejlemblant. Ein Paftell- 
„Miniatur- Gemälde ; un portrait en pajlel, en 
minigture. Ein Landfc emälde, eine Land- 
fchaft; un gayfage. Ein einfärbiges Gemälde, 
auf einem ae von anderer Farbe; un ça- 
maïeu. D ne EE Fr Kalk où 
Gyps; une frejque Ein Deckgemälde ; ws 
Bone Ein Zimmer mit Gemälden wehin- 

. gen; tapiffer une chambre de tableaux. 

G e, Je dit aufi figurément, de la des- 
cription vive € naturelle de quelque choje, Joit 

. de vive voix, Joit par écrit. Er hat ein fo leb- 
haftes Gemälde, eine fo lebhafte Schilderung 


davon gemacht, dafs man glaubt die Sache 


felbt zu fehen; ) en a fait une peinture fi 
vive, qu'on croit voir la chofe méme. Er hat 
. ein fchünes Gemälde von den Sitten unfers 
Jahrhunderts entworfen; 5! a fait un beau por- 
trait des mœurs de notre fiècle. Er liefert in 


. feiner Gefchichte ein treues Gemälde der bür- . 
erlichen Kriege; à fait dans fon Hifloire un - 


delle tableau des guerres civiles. 
GEMAHLT, (gemablt) adj. & adv. Peint. Nach 
dem Leben gemahlt ; peint au naturel. Ein 
emabltes Bild; une effigie en peinture, 
GEMANG-KORN o4 GEMANG-FUTTER, (Ge 
mangforn ow Gemangfutter) (das) gen. des- es, 


J Pr Das Mangkorn ; Le méleil, paje-me- . 
teil, 


mouture, méléard. 
GERANGUEE (gemangelt) voy. GEROLLT , 


GEMAÆNTELT, (gemäntelt) adj. & adv. (T. 
de had Mantelé. < 
GEMANTSCH, (Gemantfch) (das) gen. des-es, 
{pl (pop.) Se dit furtout des viandes qu'on 
marie malproprement ; le patrouillage. it. l'a- 
Eion de mâer différentes chofes enjembie Ye ne 
s'accordent pas trop bien. Gemanfchter Wein; 

du vin , it. Gemanfchte Trauben; des rai- 


fins foulés. 
cin ELT, (gemarmelt) ad. € adv. Marbré, 
GEMARTERT, (gemartert) ai F €? adv. Tour- 
menté, bourrelé, martyrilé. Voy. Martern. 
GEMÆS, (Gemdg\ (das) gen. des- es, pl. die-e. 
Das Mäs eines Pire ; La mefure. (peu uf.) 
GEMES, (gemds) adj 
formig; Conforme. Der Wahrheit, den Ge- 
fetzen gemäs; Conforme à la vérité, aux loix. 
it. Der Wahrheit gemäs, wahrfcheinlich ; vrai- 
Jemblable, croyable. it. Gem:s, anftändig ; con- 


genab'e, proportionné. Eine dem Verdienfte . 

gemäfe ow angemeflene Belohnung; une ré . 
fe convenable ow proportionnée au mé- _ 

rite. Gemäs, adv. felon, Juivant, confor-, 


© ément, en conformité, convenablement, d'u- 


ne manière conforme, convenable , auec di- 


Ton. L 


j & adv. Gleich, gleich- . 
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gnité. Der Ordnung, der Regel ’gemäs; r& 

gulièrement. Gemäs, dem ee! Kelle: confb- 

PARSE: en conféquence de , en confidération. 

er Ordnung, der Mode gemäs; au döhr de 
de la coftume. € 


mäs urtheilen; juger compttemment. Den Ge- 
fetzen gemäs a: vivre conformément aux 
bix, Sich feinem Stande gemäs auflühren 5 
Je tenir convenablement à Jon rang, Joutenir Jon 
rang. Er Le fich nicht meiner Erwar- 
tung gemäs; ner as à mon ültente, 
In Gemäsheit ; en © Da 1 

GEMÆSIGET , (gemäfiget) adj. & adv. . Mo- 
déré, proportionne, tempéré. Eine te 
Ruhe und Arbeit dienet zur Gefundheit 206 
repos & un travail modéré Jert à la Janté. 
Eine durch Gelindigkeit gemäfigte Strenge; 

. une févérité tempérée de eur. Er ift ge- 
mäfıget in feinem Rèden ; il ef? fobre à En 
Voy. Mabigen. 

GEMAÆSTET, (gemäftet) ad. & adv. Gras, 
engraifé. Ein gemäfteter Ochfe; an bœuf 
gras, engraiflé. Gemüftet Fleilch; groffe vian- 
de. Eine gemäftete junge Henne; une geli- 
notte. Ein gemäftetes Huhn; wne poularde. 

GEMATSCHT, (gematfcht) adj. & adu. (T. de 


jew) Qui efi capot. 
chmAUk ou GEMAUZE, (Gemane ou Gemauge) 
\ en des-s, /. pl. Le miaulement. 
GEMÆ ER, (Gemäuer) (das) gen..des-s, 
die-; Die Mauer; Le mur, les murailles. Bd 
altes Gemäuer; de vieilles murailles, mafure, 
d.bris,, décombre. 
GEMAUERT , (gemauert) adj. &. adv. Murt, 
m.gonne. Poy. Mauern. 
GEMAUSTERT , (gemauftert) adj. & adv. Mus, 
fe dit des oifeaux. Ê 
EIN, (gemein) adj. & adv. Comnmn, public, 
univerfel, général. Dans lacception la plus gé- 
nérale, il Je dit des chofes à quoi tout le monde 
. Ber Hope» ow a droit de participer, ou dont 
Kufage apparlimt à plufleurs. Ein gemeiner 
runnen ; un puits commun. Die gemeine 
Landftrafe; le chemin commun. Diefe Sache 
. hat mit derjenigen wovon die Rède ift nichts 
. gemein; cite affaire-là wa rien de commum 
avec celle dont il s'agit. Unter uns ift alleg 
‚emein; fout eff commun entre nous. Gemeine 
üter;_ des biens communs, Gemeine Güter 
einer Stadt; les communes. Die gemeinen 
Güter können nicht veräuflert werden; ‚ls 
communes ne Jauroient être aliöndes. Die ge- 
meine Weide ow Gemeinweide; le péturgge 
commun; communau, communes. Der Tod ift 
allen gemein; la mort efl commune d tous. Ein 
gemeines Gefetz; une loi générale. Das 
meine Befte; Publié publique; le bien ic. 
Das gemeine Welen ; la république, le bies 
‚sommun. Ein geMeiner Platz; me place 
Tete Be 
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tlique. Ein gemeines Haus; uns maijon: 
blique. Etwasgemein, kundbar nn té 
dre une chofe publique. : i 
Gemein, populaire, vulgaire, fimple, plat, 
trivial. Eine ‚gemeine Art, Weile; une ma- 
niere populaire, . Eine gemeine Redensart; une 
façon de parler populaire. Ein gemeiner Wahn; 
. une opinion vulgaire. Die gemeine Sprache; 
ngue. vulgaire. Nur gemeine, fchlechte 
Sachen vorbiingen; ne dire que des Be vul- 
gaires ou triviales. Das gemeine Volk, der 
emeine Mann ; Le vulgaire. Ein gemeiner 
Idat; un fimple Joldat. Er liefs fich als ein 
gemeiner Mann anwerben ; :) /e fit enröler en 
qualité de fimple Joldat. Eine gemeine Hure; 
une proflitue, garce, .carogne, femme commu- 
ne, femme fe 
li. Gemeines Volk, der Pobel ; Le peuple, 
la populare , le publi. Ein gemeiner Mann; 
le commun, le commun peuple, le vulgaire ; la 
multitude, le mens, le petit: peuple, 7 
peuple, gens du bas étage. Die allergemein- 
ften Leute; gens du plus bas étage. Die ge- 
meinen Leute; gens du vulgaire. Gemeihes 
Hèrkommen, gemeiner Stand; rolure; naif- 
J'ance baffle, tal e de naïiflance. Gemeime, 
belhafte Rèdensarten; des bajfejfes, mots bas. 
Eine pere Perfon ; une perfomme roturière. 
Wie feyd ihr doch fo gemein in eurer Auf- 
ng! vous êtes vulgaire. Er hat fehr 
emeine Sitten an fich; à @ des manières 'af- 


ex populaires. 

emein fignifie auf, qui fe trouve aifément 
& en lance. : Die Melonen find in diefem 
Jahr fehr gemein ; les melons font fort communs 
cette année. Die gemeinften uter; les here 
bes les plus communes. 

On dit: Diefes Gt trägt in einem gemei- 
nen Jahre fo viel ein; cette terre vaut tant de 
revenu, année commune; pour dire :- bon an, 
mal an, en compen/ant les mauvailes années avec 
des bonnes. à ; 

Gemein machen; rendre public; divulguer , 
publier, profaner. it. Sich gemein, zu gemein 
machen; fi familiarifer ; Je rendre trop fami- 

ger zu gemein machen; /e donnör, 
. (prendre) des privautés avec qq. un: Je rendre 
trop libre. Sich mit fchlechten Leuten ge- 
mein machen; s’encanailler. Ich habe mir 
diefe Sprache gemein gemacht; je me fuis 
rendu cette langue familiere. | 
- Gemein, en, insgemein ; adv.’ A 
' Pordinaire, & ia commmne, ordinairement, ‘fa- 
‘milièrement, en commun, communément, fré- 
ment, wniverjellement, en général, généra- 
ment , publiquement, populairement, vulgaire- 
ment , trivialement. 
GEMEIN-ANGER, (Gemeinanger) (der) gen. 
des-a, ph die=; Les champs des communes, 


lie dà 


GEMEINIGLI 


GEMEIN-OCHS, 


GEM: 


GEMEINDE, (Gemeinde) (die) pen. der, pk 
La om- 


die-n; (On dit aufi die Gemeine) 
rhunauté. Die Gemeine zufammen berufen ; 
ea ji la communauté. it. Gemeinde, Ver- 
fammlung, Gefellfchaft; Pafemblöe. Sich -im 
der Gemeinde einfinden ; fe trower a l'affrm- 
-blée. Die Gemeine von Kaufleuten ; ia /o- 
ciété. Die Kloftergemeine; le couvent. it. 
meine, Verfammiung der ‘Gläubigen; légli- 
A Zur a en ae de a 
fe ; appartenir a l'églife. Ein Seelforger, 
feiner Gemeine fleilsig vorftehet u or 
Ei a Join de fon troupesu. Die Gemeine der 
eiligen, Gläubigen ; la congrégation des fidel- 
les. it, Die Gemeinde, das Kirchfpiel ; la pa- 
roife. I fe dit aufi de l'affemblée de ceux qui 
écoutent un prédicateur. Er prèdigte vor einer 
fen. Gemeinde ; f#f: avoit un bed auditoire. 
Haus der Gemeinen, Unterhaus des eig- 


. lifchen Parlamentes ; la chambre des communes, 


les communes, la chambre baffle. 


GEMEINDE-RECHT, (Genginderegt) (das) gen. 


.des-es, f. pl. Le droit de participer aux pri- 
vilèges & [A commanauté. e 


GEMEIN-FELD, (Gemeinfeld) GEMEIN-A 
ern, 


voy. GEMEIN- 


GEMEINHEIT, (Gemeinbein die) gen. der, 


pl. die-en; Die Gilde, , Innung; 
communauté, le corps de gens d'une méme pro- 
Son; tribu. : Der Gemeinheitsmeifter; le pré- 
vôt de la communauté. 


GEMEIN-HERR os GEMEINDS-HERR, (Ge 


mein! ou Gemeindeherr) (der) gen. des-en 
ph Dan Le tribun du parie Die Ge- 
meinherrrfchaft; {a jurisdiflion que deux on 


en commun. 
GEMEIN-HIRT , (Gemeinbirt) (der) gen. des-em, 


pl. die-en; Le pâtre ou gardrur de bétail pour 
l'entretien du quel contribue toute la communaaté. 

‚ (gemeiniglich}) adv. Commund- 
ment, en A hang , PE ré 
our l'ordinaire plus ent. 

einiglich fo zu gehen; c’ef todos. 2 


GEMEIN-MEISTER, (Genteinmelfter) (der) gen. 


dans 
des-s, pl. die-; Cet ainfi qu'on appelle 
quelques provinces le colle » OÙ celui em $ 
nommé en chaque paroifle pour y récueillir les 
aumones deflinées pour l'entretien de l'églife. 
er GR) gen. des- 


en, pl. die-en. Der Bull; Le taureau bawmal. 


GEMEINNUTZIG, (gemeinmägig) adj. & .ade. 
publique. 


D'une utilité 


GEMEINSAM, GEMEINSAMLICH,; ( gemeis 


fan, gemeinfomtidÿ) adj. & adv. Commun, 
familier, uni, affocié, joint, comman. adv. com- 
munément , familièrement, comointement, à for- 
ces unies. Die Gemeinfame;' a communauté. 
‘Die Gemeinfamkeit ;‘voy. Gemeinfchaft. 


-GEMEINSCHAFT, DA cest M (die) gen. 
. der-, pl. die-en; La ion, Jo= 
ciété. 1t. le commerce, la pe anal, 
‘ ! famiiliarité Arr it. communion, commu 
l'nication. Sie ben mit einander in Gemein- 
Schaft ; ils vivent enfemble en Jocitté. Ich habe 
keine Gemeinfchaft mit ikms je n'ai. nulle ha- 
bitude avec lui. Ich bin mit ibm in Gemein- 
“ Schaft then ; j'ai contraflé familiarité avec 
© lui bat alle Gemeinfchaft mit ihr aufge- 

eben ; il a rompu tout commerce avec elle. 
fra einem Gemeirfchaft machen ; s’afocier à 
<-gq. un, entrer en Jociété avec gg. un. Nicht 
mehr von derfelben Gemeinfchaft feyn; #4 
. tre plus de la méme communion. Mit einem 
- keine Gemeinfchaft haben ; #avoir point de 
communication avec qq. un; avoir renoncé à Ja 
compagnie. Diefe Dinge haben keine Gemein- 
- Schaft mit einander; ces chofes n'ont aucune 
affinité entre elles. Mit jemanden in Gemein- 
fchaft, in einem gewiflen Verhältnifse ftehen ; 
‘re en rélation ‚ Avoir rélation avec gg. un. it. 
Gemeinfchaft an etwas, der Antheil; ls par- 
ticipation. In_Gemeinfchaft l&ben ; äire en 
communauté. Sie leben in Gemeinfchaft der 
Güter ; leur bien ef commun. Ein Güt mic ei- 
- nem andern in Gemeinfchaft befitzen ; tenir 
. un. bien en partage avec un autre. Die Ge- 
meinfehaft der Heiligen; ia communion des 


GEMEINSCHAFTLICH , oi mer) 
& adv. Commun, en commun. peu) er à 
- liche Güter ; biens communs. Gone. 
. che Handlung ; communauté de négoce. Ge- 
meinfchaftliches Holz, der Gemeinwald ; {4 
+ fégrarrie. Gemeinfchaftlich, von zwei Reli- 


zn in ee Kirche; finultaute. Die ge- 
che Reli onen le fimultaneum. 
GEMEIN- SCHENKE, E Seninfie 


enfe) (die) gen. 
en Auen die-n; Ba cabaret qui appartient à 


GEMEIN. SCHIESSEN, (Gemeinfcinfen) (das) GE 
d'arqubufe des 


-gen. des-s, pl. die; Le jeu 
ee te à » (Gem jen our (der) : 
en. des-s, er Zu ichseiber 3: Le 
re de la ville, 


Bawinémaun) .(d 
Fe -e8, enge re et 


conmunabté, 
GEMEIN -TAG, "(Gemsintag) (der) gen. desses, : 


die-e; La diite. 
Ehen u Leman (die) gem. der-, 
en communes. 


(GEMEIN. WOCHE k DR) (die) gen. : 


+. der-9 pl. die-n; La femoine fainte commune. 
GEM -ZECHE, (Gemeingeche) (die) gen, dar -, 
r pl de- a; Une me DS 


- 
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GEMELDET, Nr, adj. & udv. Umtionnd, 


Te al 


mifch, die Vermifchungs Z’amas, le 
enter it La misstion. Les bergers ins 
Gemenge; un contrat de Jociété. Aufs Gemen- 


ge di 3 contralter à gain & à perte. * 
GEM » (Smart) era on des-es, pl. die- 
- €; (pen den 3 La marque, indie 


és Cafe os appelle das Gemerk, 
Le fang, la rot. D Je dit auf au lieu de Gren- 
z renzmahl; les termes, bornes, limites. 

GEM er: ul smart) adj. & adv. Billetté, 


Voy. Merk: 
GEMESSE, (Game) (das) gen. des=s, /. pl 


Le mefurage. 
en) adj. & adv. Mefuré; it, 
erg Pr nl ge 
hen; marcher d pas comptés. Hin gemeflener 
. Befèbl; yn'ordre précis, exprès, très-exprès. Ei- 
ne gemeflene Weifung; uns inftrullion limitéo 
ow précife. Die gemeflene Zahl, Gröfe; le nom- 
- bre ration), la quantité rationelle. Die gemel- 
Er Ordnung, Lebensart; le régime. Voy. 


GENILDERT, (gemildert) adj. & adv. Mitigé, 
dern. 
GEMINDERT, Namen adj. € adv. Diminué, 


GÉMISCH ee if 
) voy. GEMENGE. 
are cut, ( ot) Pt Mixtionné, 
emifchter Wein; vn ripopé. Eine 
von Les wo 2 ifchte Perücke; 
progr Poy. Mifchen. 
GÉMTET, (gemiftet) st & ade. Fumé, Le 


sad, 
GÉMODEËT, CRE) adj. & adv. Fi 

ouvragé, ouvré. Gemodelt Band; ruban Fauré, 
. Gemodelter Parchet; futaine grain 
d'orge. Gemodelte Leinwand zu Tifchzenge; 
rss nappage. Voy. Modeln. 

LKEN, (gemolfen) adj. & adv. Trait, 

… Vo. rer 
un » (gemsort) adj. & adv. Tabift, moi. 


eg 

ais! (Gems) (der) gen. des-en, /. pl. (T. de 
Wine) La roche qui fe tronue immédiatement au 
Er de ren Dana: où de la terre qui 

à la furfsce d'une montagne. 

; ( ) où GEMSE, Te) gen, der-, 

-en Das Gemathii sthiér, die Gemsziege ; 
À ad des alpes. Die amerikani- 


jou 


; de nanguenr 
‚nanguer. Der. Cemfeutallens As Er? 
gel. petite bouls ou pelotie de poils enduite d'u 
- su vilaité —— on a u 

tt Peflan 
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f'eflomac des chamois. Das Gemfenfell; fa peau 
de chamois. Gemfenlèderne Handichuh ; gants 
de chamois. Der Gemfenfüs; le pélican, infiru- 
ment de Chirurgiens powr arracher les dents. 
Das Gemfenhär; le peit de chamois. Zeug von 
- Gemfenbären ; camojard, camotard. Das Gem- 
fenhorn ou Gemshorn ; la corne dw chamoıs; it. 
le tuyaux à fujeau dans les Orgus. Die Gem- 
- fenjagd; La chaffe des chamois. Der Gemfenjà- 
er; le chaffeur des chamois. Das Gemfenkraut, 
ie Gemfenwurzs le doronic, (plante radiée.) 
GEMÜLLE, (Genie) (a (das) gen. des-s, /. pl. 

Der Schutt; Les decombres. 
GEMUED: ne MUNDUNG. Schw3- 
VAR Jeu en Souabe , (ville. ) 

ZT, (semi) adj. & adı. Fabriqué, 
ünztes Silber; de l'argent blanc. 
On dà dit Ay} Es war auf ihn gemünzt; cf 
: à lui qu'on en vonloit Das ift auf mich ge- 
+ münzt; ce paquet Sadreja d moi. V. Münzen. 
GEMURMEL means rmel) (das) u des-s, nf 
murmure. Das fanfte Gemurmel des 
RE le doux murmure du ruijleau. Das Ge- 
. murmel vieler Leute; le bowri bruit. 
Es ift ein heimliches Gemurmel; si court um 


ÉRURRE, 
GEMURRE (Gemurre) tin, gen. des-s, /.pl. 
< Le grondement, la gronderie. Es entftand un- 


ter dem Volk ae Ferien ü fe Jouleva un 


murmure parmi 
GEMÜSE, mie) ee ‚a 
ts als 


en. des-s, pl. die-; 
.. Des ra Nich 


müs eflen; ne man- 


ASC (a (arme) adj. € ado. Fat + müthebefürzung, | 


naille , 
GEMUSIGT, € Coming Bar) adj. € adv. Obligé, 
à A & . Sich gemüfiget fehen; 
© voir obligé. Mütigen. 


GEMUSTERT, (ge (gemuftet) adj. & adv. Paffé en 


revue, Q dit des Joldats. It. Gemuftert Leinen, 
Damaft ; di linge nt : 
GEMUTH, (Gamith) (das) gem. des-es, pl. 
die-er; L'ame. Er hat ein gutes Gemüth ; il 
. & l'ame bonne, c'eff une bonne ams, il a le cœur 
bien fait. Er hat ein pass Gemfth; 
"Ua l'ame bafe, ce une ame de boue. Edle 
Gemüther; de belles ames. It. Gemüth, Geift, 
Sinn; Fe/prit, le cœur. Ein aufrichtiges Ge- 
müth; un cœur fineere. Ein bôsha Ge 
. mlüth; un e/prit malicieux, tortu, 
. Ein werbittertes Gemüth; un cœur wicéré.. Ein 
‘ falfches Gemüch; un cœur double. Ein ehrli- 
- ches Gemüth; un bon Jens d'hommes, un homme 
"fans façon, une bonne pâte d'homme. Man weils 
. nicht, wie ener Gemüth befchaffen ilt; on ne 
. fait quel homme vous ftes. Sein Gemüth er- 
- zauntern; réveiller fon sfprit, [on courage. Ins 
. Gemüth kommen, im Gemüth auffeigen ; venir, 
B ET s'élever dans l'ejprit, Sich wog zu Go 


GEM. 
müthe ziehen; prendre qq. ch. d cœur. Einem’ 
etw:s zu Gemüthe führen; remettre une choje 
devant les yeux d qq. un. Sich eine Sache zu 
Gemüth führen; /e remettre une chofe dans Pes- 
prit, Jela repré enter, sapeller la mémoire d'u 
ne chofe. Einem fein Gemüth mieux Herz of- 
fenbaren; ouvrir fon cœur à qq. un. 
GEMÜTHLICH, (gemüthlich) adv. Difpoft, d'ku- 
pue Be mir ch nicht gemüthlich da- 
zu gehen; je ne fuis DE ue 
“ dhui d'y aller. td: ift mir fe gemüthlich; VA 
m'en dit, l'envie m'en prend. On dit auf die 
Gemüthlichkeit; l'humeur, la difpofition. 
GEMÜTHS-ART, (Ganütheart) ae gen. der-, 
pl. die-en; Le caraflöre, ten 
pérammt, la difpofition de ré d'eéfprit. Nach 
meiner Gemüthsart ; /elon mon t ament. Ei 
. ne heftige Gemüthsart; un caraßlöre violent. Ei- 
: ne böshafte Gemüthsart; uns ame atroce, noire. 
ie Gemfthsbekümmernis, NS ram ee ar 
- mernis) der Gemüthskummer ; L'angoife, ia 
MECS le mal, rongement d'efprit. 
ie Gemüthsbeflerung, ( emuithsbefferunsg ) 
rar nd la faculté à Diner 
ie Gemüthsbewegui: üt etvesung 
die Leidenfchaft; La pa & Heftige Ga) 
bewegungen; des pañions violentes, tri 
Seine Gemüthsbewegungen dim fen unter- 
drücken; ea le joug de fes pajlions, les jub- 
. juguer. Gemüerlgurken, eftige Bewe- 
gungen; mouvements, Jecoujles de l'ame. Ge- 
müthsunruhe; altération, perturbation. Ge- 
müthsbeftürzung, Entitellung ; trouble, émotion, 


; ie Gemüchsergnickung ( Sand Berquifs 
fung) Le foulagement, dore lement pb rn 


Die Gemüthsfähigkeit, 
La a = eat) 
Die Gemüthsfaffi core ei 


ati de l'ame, de l'éprit, l'état & la 
de Vefprit. Ex ift in einer üblen Gene 
fung; # n'a gas l'éfprit dans une boune affieite. 


Der Gemüthsfreund, (Gemütpéfreund) L'a- 


mi intime, ami: sai, k Die 
A ne 5 :P amitié, . intimitd ; con- 
ance ré 
Die G ere Genithsgaben 
LA dns d ur un Fa 
emü acul- 
u de Come, | arce de bame, fr 
Die Gemü 


kheit, (Gemidtétr. 
iZa maladie de pri. ‘ enr) 


Die Gemüthsneigung, ( Gemirgeneigung > 


' L'inclination. 


3 Gemücherigug, (Gemütkeregung) vor. Ge- 
- müthsbewegun; 

Die Gembchszähe, (Gemütheruße) Le paix, 

éranquillité, le calme de l'efprit, repos. ur 


GEN: 


apathie. Sich der Gemüthsruhe Aberlaffen ; fe 
iaiffer aller à la tranquillité, N , 
er Gemüthstrieb, (Gemüthstrieb) L'infinft, 
de penchant. 
- Die Gemütbszerftrenung, (Gemütbserfireus 
ung) La diflraßion. 
Der Gemüthszuftand, (Gemüthæuffand) voy. 
Gemüthsfaflung. ; 
GEN, (gen) prap. Vers, d, em. Gen Himmel 
* fehen; Regarder vers le ciel, au ciel, V.Gegen. 
CNE (Genage) (das) gen. des-s, Fri 
von, 


LE ae Et 

GENZEHE, (Grndbe) voy. GENEHE. 

Rat (genäprt) adj. & adv. Nowri. P. 

ahren. 

GENANT, (genant ) dj. € adv. Dit, nommé. 
Karl, genant der Grofe; Charles, dit le grand; 
it. appellé, qui s'appelle, qu'on appelle. 

“ mant; prétendu, Joi- difant. Ein fogenanter 
Doktor; un tel ii doßeur. Ein Raths- 

enanter, Rathsherr aus der Bürgerfchaft; un 

teur dw Corps des bourgeois. 

ter, obengenanter; fusdit, Jusmentionne. 
Nennen. 

GENARBET, use) 
Leder; Cuir d grains. 

GENÆSCHE, (Genäfche) (das) 
FR La friandife. It. Voy. Naichwerk. 

GENZESCHIG, (gendfdig) adj. € adv. Friand, 
Jujet a’ fa bouche. 
être friand de gq. ch, avoir paffion pour les mor- 
ceaux friands. Eine genäfchige Katze; chat 

. qui aime d attraper quelque morceau. 

GENÄS, (gena$) voy. GENÈSEN. 

GENAU, (genau) adj. &9 adv. Richtig; exa&, 

if, ponBuel, précis, régulier. Ein genauer 
Fleis; un fain exaft, l'exi 
nung fordern; um compte exa&. In 
allem feinem Thun gar genau feyn; étre fort 
régulier, exaß, ponfnsl en tout. Ein genauer 
Gehörfam ; une ob£iffance ponkuelle. 
nauer Befehl; um ordre précis. It. Genau, en- 


Voy. 
adj. € adv. Genarbtes 
'oy. Narben. 


ge, fchmal; étroit. On dit. figur. Sie haben - 


eine genaue Freundfchaft unter fich errichtet; 
ils ont établi une amitié intime. Wenn man:die- 
fen Spruch in feinem genauen Verftande nimmt; 
on.prend ce palage dans Jon Jens étroit. 

t. Genau, hart, fcharf, ftrenge; rigoureux. 

Nach genauem Recht; /elon ia rigusur.des loix. 
Man hat ein L Brummen Auge auf ihn; on le veille 
de prös.. [t. Genau, geizig, hausbälterifch; aua- 
re, chiche, tenace, ménager, trop ménager, Jor- 
dide, Jerré, mesquin, qui épargne. Mau mufs 

nicht fo genau feyn; si ne faut pas étre fi re- 

.gardant, fi chiche. 
raßitude, gonfluelument, firilemns, 


x 


réguiè- 


ph. . 
ee P & 
GENAG Tomas) adj. & adv. Rongt, grün 


Soge- : 


Obgenan- 


en. des-s, Je ö 


Genäfchig feyn; friander, 


itude. GenaueRech- GE 


in ge--: 


enau; adv. exaflensent, avec - 


GEN. OL 


rèment, précifement, particulièrement. It. Ver- 
traut; familierement, étroitement, à l'étroit. IL. 


» mai- 
ement; it. Sparlam; frugalement. SergiNDE3 

[crupulen, oi, foment ou avec foin. 
Je ce rin mit genauer Noth; @ 
eine, à grand’ peine. Er ift mit genauer Noth 
on kommen; il s’efl fauvé avec peins, d grand” 


ine, il a eu de la peine à Je fauver. Er hat 
lernen genau haushalten ; il a is à allonger 
la courroie. Mein Vater ift fe nau; #08 


père ef exirémement ménager. mufs fich 
fehr genau behelfen; sf vit Er pauvrement, 
Man sf gr nicht fo genau nehmen; il ne Ehen 
‚pas être rue il n'y faut pas regarder 
fi près. Auf das genauefte; au plus jufle prix, 
au moindre prix. Genau Bande; marchander 
fou d fou. Aufs genauefte wägen, meflen; 
pefer, mefurer au jufte. Einen genau anfehen; 
regarder qq. un fixement. Seine Bücher u 
durchfehen; faire la revue de Jes livres. Seinen 
Auftrag genau ausrichten; s'acquitter exafle- 
ment, ponRuellement de: fa commijhon. Genau 
verbieten; d£fendre étroitement.” Diefes Kleid 
it zu genau, liegt allzugenau an; cet kabit eff 
a étroit, ferre ce corps. ra Cr 
iegen mir genau, knapp an; j’ai pieds 
l'étroit PER, ae . 
GENAUIGKEIT, (Genanigfeit) (die) gen. der-, 
J ie D exaßlitude, la pon@ualité, régularité, 
précifion, particularité. Genaue Verbindung; 
familiarité. Strenge; rigueur, jufleffe. Geiz; 
chichste, ténacité, avarice. Spärfamkeit; fruga- 
lité. Sorgfalt; forupule,- foin, retenue. | 
GENEALOGIE, (Genealogie) voy. Gefchlechts- 
* kunde, Gefchlechtsregifter; Généalogie. Genea- 
Keen: adj. € adv. généalogique. 


EHE, (Gencbe) (das) gen. des-s, /.pl. L'as 
Elion de coudre ; it. la couture, 

GENEHET, (genebet) adj. € adv. Cowfu. Genè- 

hetes Leder; cuir au fppagt, cuir d la Damoife. 

© Dreimal genèheter Schuh; s/carpin. Genèhete 


Konigsfpitzen ; point a la reine. \ 
GENEHM, (genehm) adj. & adv. voy. À 
nèhm, lieb; A4gröable. Genthm halten, dich 
er nie genehmigen ; Pr geh . ch 
trouver zih approuver, ratifier, com , 
confentir. Man hielt dis allerfeits fchon für 
nehm ; dejà l’on approuvoit Jon dire. Etwas 
nicht genehm halten; désagréer qq. ch. 
Genethmhaltung, Genèhmigung ; l'agrément, ap- 
obation, ratification, con/entement, acceptation. 


it Gen&hmbaltung ; jons Je bon plaifir. Mit 
Genèhmigung des Königes; de le Roi. 
GENEHRT , (genebrt) voy. GENÆHRT.  : 
GENEIGE, (Gvneige) (das) gen. des-s, f ph 
(pop.) Des compliments à perte de vue. 
Tttt3 GE 
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GENEIGT, (geneigt) & adv. 
PAS 2 (RES port mein, aipoff 


blement, promptement. Ich war ni 


vn Baif- 
adv. favora- 
zum 


Kriege e geneigt; 3 je n'ai jamais été porté pour la ; 


fer Knabe ift fehr zum Böfen genei 
on efl fort enclin d mal faire. Er fcheint 


geneigt zu feyn diefes zu thun; sine . 


Tome ek ee di A à faire cela. It. Ge- 
. neigt, erg 
favrables ee propia, profpers. Ein 
ten Richter b 3 avoir un'juge fa 
Ein geneigtes Vacha; 3 une prome[fe 


AUS Elton gent fep Ars fie à 
un, ui re bien, er af- 


eBlion d... Zu etwas geneigt Heyn s Hdi à incliner à 


une cho/e, la favorijer ; penc 
dl" Des Tag bat fich enei ae 
baijfe. Einem ein geneigtes Ge ben; 


ter favorablement. Die Geneigtheit; la ML ff. 


tion, le chant, l'inclination, la 
facilité, For, amitié, af:Elion. dE 
GENEIS, (Geneig) voy. GNEIS. 
GENERAL, ( General) (der) gen. des-es, pl. 
die-e; Le Ginéral, ee A 


Dr pay un grand capitaine. On s'en 
fert 


Sa à énéral d'un 
ie ee General rt Franciska- 


i en rl. de l'ordre de St. François. 
GENERAL, (General) adj. indéclinabls, Général, 
ce; on ne s'en rn En Red Due pe Jet 
des mots compo/és. p. s. 
Die Generalaccife, (@eneralaccife) Z’accife 
générale. 
Der Generalaccife-Direétor, ( Generalaccifes 


Director) Le direkeur général d'impôt de la - 


grande confommation. 
Der Generalaccife-Einnèhmer, ( Generalacch 
fesEinnehmer‘) Le receueur de l'accile générale. 
Der Spa M (Genewaladjutant) L'ai- 


de de camp; aide de camp 
Der Ge: i al D 
mir bal ke abmiral) L'a- 
er vocat, (Generalabvoeat) L’kom- 
me du Roi, 9 


Das Generalat, (Generalat) Le généralat, la 


grand juge € chef de la juflice militaire de Par- 
mis. & A held le prévôt gé- 


wiral ai la marine. . 

. Der Generalbaßs, (Genrralbaÿ) La baffe con- 
M Genen , (Gsnerabefogrun 
zum e 8) 


énérals 
.Das Gen: “EE nain L 
glire gina ù a 


ER 


Sue, prompt: facile, - 


er. 


urine. 


chef, qui commande en ” 
chef. It. General, Feldherr; Je capitaine. Ein : 


de général. 5 
Der Generalauditenr,, (Generalauditene) Le - 


GEN. 


Der Generalcaflirer Generalcafirer Le irl- 
Jorier -, caiffer général a ee SL as des 


Der Generalcommittrius, (Genolumife 
tius) Le commiflaire 

Der gain] Ba Ei, pr re 
fai 5 Eintrdl m on chef. 
neral re rer er; einen 
gent de bataille. Genéralfeldmarfchall - the 
nant; Lieuteusnt- Feldmaréchal Cesesirene 
re 3 grand maître de l'artillerie, d'artillerie. 

Der real (Generalfiscal) Le procu- 


ven 8 
Der gehn ih Generalgewaltiger' 
Le préuit dune armée, Ar prévét Fr Pa 


; mée, de la conmétablie. 


‚De a (Generalin) La générale. 


us, (Generalifimus) Le gb 


Er Generalität, (Generalität) La généralité. 
Eine Generalkarte, (Generalfarte) Fe carte. 


2 Der General - ee (Senerak 
en en D) commifaire général des 


Der General-Kriegszahlmeifter, (Generak 
Kriegszahlmeifter) Le receveur général des de- 
ur de Kiel our la milice. 

nie. (General:Banbtag) ein 
agencies Landtag ; La diète générale. 
er Generallieutenant, (®enerallieutenant } 


ee (Ge major) Le 

r Generalmajor, meralmajor. major- 

général; more de camp, par nf ét 
DerGeneralmarfch, ec ) La gé- 

re Den Generalmarfch fchlagen ; battre 


énérale. 
se Cassel e Münzwardein, (Gen 
Warbein) Le guardien- 
premier sfayeur du cercle de... 
Die Gmerimuterung, (Generalmufterung ) 
Der Generalobrifter, (&eneralobrifter) Le co- 
„DefCenenipcite, (Generalpachter) Le fer- 


“Des General antmeifter , Generalpro 
ET 


général. 
Die Generalftaaten, Generaiffaaten) Las Kiste 
Gauss ng ginn ) 


Der Generalitab, "L'état major 
Marne aka es 
ir) Le Jesrataire de Guéret, 


Ein 


GEN 
Ein Genetslftaroft, (Sencralftaroit) Un Sia- 


rofle général de la grande Poiogne. 
5 et Genenltunt, ‚Cc Genrralfiurm ) L'affaut 


Der Generalfaperinten dent, (Generalfuperin 
tendent) Le furintmdant général. 5 
Der Generalvifitator , ( &eneralvifimtor) Le 


vifiteur fil 
Der Generalvorfteher, (Generalvorfieher) Ze 
Jundic général du clergé.: hors 
Der Generalwagenmeifter, (Generaltoagens 
LL Ba ot N des charrois de l'ar- 
“mie, meflre général, 
GENERIREN, (generiren) voy. ZEUGEN. 
GENESEN, (genefen) v. n. irr. Ich gendfe - ge- 
» Jubÿ zo » parf. i. b. genèfen, impér. 
* genefe. fund werden; Guérir, relever de 
ma:adie, Je rétablir, [e remettre, recouvrer la 
Janté, revenir d’une maladie. Glücklich genè- 
fen; äre guéri, heureufement. Er wird von fei- 
ner Krarikheit nicht genefen ; sl ne guérira pas, 
il n'en relèvera pas de fa maladie, Ich bin noch 
nicht völlig genefen; je ne fuis pas encore 
parfaitement rétabli. Er if erft, kaum vou 
einer Krankheit genèfen ; il ne fait que Jortir 
d'une maladie. Ÿom Fieber genèfen ; fortir de 
la fièvre. On dit aufhi : Eines Kindes genefen, 
entbunden werden; enfanter, accoucher „ mei- 
tre un enfant au monde. Sie if eines Sühn- 
leins genefen ; elle eff accouchée d'un garçon. 
GENES-MITTEL, (Genegmittel) (das) gen. des 
-s, pl. die-, où das Genèfungs - Mittel. Die 
GENESUNG, (Genefung: ré a Spk 
» (Genefung) (die) gen. der-, f. 
La gutrifon , el, 2 rétabliffement de 
“la fantt. Ein Kranker, an deflen Gemäfung 
man zweifelt ; un malade abandonné, 
GENET-KATZE, (Genetfage) voy. Bifamkatze; 
La génette. À 
GENF, (Genf) Genève, ville de la Suiffe. Der 
Genferfee; le lac de Genève, le lac léman. 
GENICK, (Genict) (das) gen. des- es, pl. die 
-e; La nuque du cou, où le chignon. Ein Pfla- 
fter auf das Genick lègen; appliquer une em- 
plâtre fur la MER, as Genick brechen; /e 
rompre le cou. Das Genickmäuslein; le mu/cle 
Jcaiène. It. Das Genicke; gen. des-s, /. pl. Paßion 
de faire figne de la téte; st. le branlement 
tête en fommeillant, Genicken; (T. de chaffe), 
Das Genick brechen, einfchlagen ; échigner. 
Der Genickfang; Le coup de couteau au faut 
de l'épaule. Der Genickfänger; le couteau de 


cafe, Pépieu. 

GENIE, (Genie) (das) gen. des-s, pl, die-s; 
(mot reçu du françois ). Die natürliche, an- 
pure Art eines Menfchen in Anfehung der 


ë 


räfte feines Geiftes; it. die natürliche Ge-. 


fchicklichkeit gewiffe Dinge leichter und bef- 
fer zu vollbringen, als andern möglich if; 
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di. die sum Erfinden ndthige fcharfe und fchnelle 
ee Le ge, le talent, —. 
nation où di/pofition naturelle pour quelque chofa 
eflimable je appartient repra. Er % 
- ein grofes Genie; el un grand, vafle, puif- 
Jont génie; Ila une grande fupériorité de génie : 
On lle das Genie einer Sprache ; le génis 
‘ gus, le saraflre propre & if 
’une 


GENIES, (Genies) (der) gen. des-es, /.pl. Der 
Genufs einer Sache ; PL Eifness £ (en T. 
de chajle) Ja curée, päture. qu'on dome aux 
chiens de chaje , en leur faifant er la bite 
qu'ils ont prife. Zt. Der Genies, Nutz, Ge- 
winn; Pavantage, le gain. Geniesbar; adj. € 
adv. dont on peut jouir ; it. mangeable. Die 
Geniesbarkeit ; la qualité d'une choje qui la rend 
bonne à boire ou manger. Der Geniesbrauch, 
Genufs des Ertrages einer Sache; Fufufrwi. 
ere ns ehe près tem; 
que le cer. le fanglier Jont ler. 
nieslich, adj. ef er was fich genen Hfsts 
mangeable , potable. Die Genie la jowi/- 
Jance. Voy. Genufs. Die Genieffung en Alan 
mahls ; ia réception de l'eucharifie, commmmion. 
Mündliche Genieffung des Leibes und Blutes 

GENIESSEN (ge wg ER Ich genießt 

>; (geniefien) v. a. irr. ‚geniefle, 

du geniefleft, er geniefst, (dans quelques pro- 

vinces on dit du geneufleft, er geneufst) wir 
genieffen &c. Imp. Ich genofs, /ubj. genöfle, : 
paf. ih flen, imper. geniele ou geniefs. 
n Genuis haben; jouir de... Seines Gutes 
genieflen ; jouir de Jon bien. Einer vollkom- 
menen Gefundheit genieflen; jour d'une. par- 
ee Janté. It. Genieflen, Vortheil, Nutzen 
aben; profiter, tirer du profit, de l'utilité, de 
l'avantage de-. Er geniefst nichts. von feinem 

- Amte; il ne tire point d'avantage de Jon emploi. 
Davon geniefle ich nichts; il ne m’en revient 
sien, je nen ai-rien, point de profit, aucuns 
utilité. It. Genieflen, koften; goûter de... 
d-. Speife und Trank genieflen; prendre ; de 
la nourriture. It. Etwas genieflen, etwas em- 
Pimmgen: erhalten, bekommen ; recevoir, avoir. 

GENIETET, ( genietet ) adj. & adv. vernietet; 

Voy. Nieten. ; 


Rivé.  Voy. 
GENISTE, (Genifte) (das) des-s, /. ph 
Le fairas, chofe ou ee chofes peu 
d'importance ow de peu de valeur, les balayures, 
GÄNISTE" (Bemife) (die) gm.der-, J.pl. Nam 
je) gen. der-, /.pl. Nom 

ique ea Die GR 


énéril lufieurs plantes. e, das 
Fefenkraut 3 gr gar dames ‘Spanifche Geni- 
fte; genét d'Efpagne. Färbergenifie; genét des 
teinturiers, ren petit gonét, herbs d jamnir. 
Deutfche Genifte; petit genét d'Allemagne, Ca- 
narifche Genifte; petit genét des Canaries, herbe 
d jaunir des Canaries, Jerèque, orifel, Die 
e= 
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chelichte Genifte; gentt bpineux, jonc marks, 
jonc. - 
GENIUS, (Genius) voy. Schuzgeift ; Génie, 
ieu tutdlair. 


di er 
GENOMMEN, (genommen) adj. & adv. Pris. 
Voy. Nehmen, 


N 
demeure dans une maifon. Sp 5; com- 
poil. T 


les con; 


dérés. 2 
GENÖTHICET, (genöthiget) adj. & adv. Con- 


zu glauben ; je /uis tenu de le croire ; nécrffité. 
ENSERICH enferich )_voy. GÆNS. H. 
& » (Genferich ) ST 3 
GENUG, (genug) adj. & adv. hinreichend, zur 
Gnüge; Alez, fufifamment, à Jufi/ance. Es 
ift genug; cefi ajjez, il fufit, il eff Jufi/ant, 
je Juis c Es ift mehr als genug davon 
da; il y en a plus que Jufi/amment. Genug 
haben; avoir ajlez. Er hat genug; la de 
;. Genug zu leben haben; avoir ajlez ou 
Feffammen de quoi frire. Ex hat genug, er 
fat; sl ef rajjafié, il en a ajez. Genug 
zu thun, zu fchaffen haben; étre fort occupé, 
avoir ajlez de quoi s'occuper. Es ift nicht ge- 
- nug, dafs man es nur fagt ; il ne fuit pas de 
" le dire. Genug thun; /atisfaire, contenter, Das 
mugthuende Verdienit ; le mérite Jatisfaßloire; 
Pis faifant. Seinem Amte genug thun; /atis- 
+ faire à 6 charge. Gut genug; ajJez bon, aflez 
bien. enig genug; ajlez peu. Genug von 
diefem ; bri/ons ld defjus ; bafle ! Genug! 
hört auf! halt! laifez! laiffez! hold! il faut 


cÉNGce, (Gendge) (die) gen-der-, { pl. ow 
das Genügen, gen. des-s, /. pl. Die Vergnt- 
ng; La Jatisfaßlion , le plaifir, contentement. 

in Genügen an etwas haben; Je plaire, avoir 

fon plaifir. Jon contentement d... Ein Genüge 
thun; Jatisfaire, contenter; ajlowir. Ich ha- 
be meiner Pflicht Genüge geleiftet; j'ai Jatis- 


GEN. 


ben; avoir de la Jatisfafliom d uns chofe, en fire 
Satisfait, content. Er lebt in voller Genügez 
fl vit dans l'abondance. Zur Genüge ; autgnt 
oh Jufit, ou faut. d fatüté, à faffance. Zur 
enûge haben; avoir ajlez, de quoi. Ich ha- 
be mein Genügen; f'en ai autant qu'il m'en 
faut, abondamment. Kein Genügen haben; 
n'avoir jımais ajız. Einem fein Genügen gè- 
ben; donner d a. un ce qu'il lui faut, ce qui 
lui Juffit; donner @ qq. un tout Jon faoul. Sich 
genügen laflen; fe contenter, étre content, Jatis= 
Jait de. Ich genüge mich, lafle mir mit we- 
nigem genügen; ÿ me contents, je fuis content 
de peu de chofe. Der hat genug, der fich ge- 
nügen last; (prov.) contentement pale ri- 
cd: être content, a être riche. 
GENUGLICH, GENUGSAM, (genüglid, genuge 
fem) adj. & adv. Sutisfai/ant, Jufifant, abon- 
dant. Durch genügliche Gründe darthun; prou- 
ver par des de Sen Jatisfaifantes. Genügliche 
Mittel verfchaffen ; fournir LC An geil 
Genugfame Verficher apen geben; donner des 
affurances fufifantes. Nicht genugfame Kräfte 
haben ; manquer de vigueur. On ait aufi: Ein 
genüglicher Ort; un lieu plaifant. 
mit wenigem genügen lafst, genügfam; fru- 
ga, pr tempérant, qui fe contente de peu, 
adu Jufifamment, abondamment, plaifamment, 
agréablement ; d'une manière fatisfaifante, d 
Jufficance. Die Genüglichkeit, Genugfamkeit, 
Genügfamkeit ; la fatisfaféion, fufi/ance, con- 
tentement, charmes, agrément, frugalité, 0- 
dération , tempérance. 
GENUGSAM, genuafan ) voy. GENÜGLICH. 
GENUGTHUUNG, (Genugthuung) (die) gem. 
- der-, pl. die-en; La Jatisfaßion. Die Genug- 
ng Chrifi ; l'expiation. 
GEN » (Genuß) (der) gen. des-es, /.pl. La 
jouiffance. Zum Genuls feines Rechts 
n; entrer dans la jouiffance de fon droit. Den 
enufs haben ; jour de... Genufs, Belitz; 
e Belelion ; wfucapion. Wirklicher Genufs einer 
. Pfründe; Ia récréance. It. Genufs, Gebrauch, 
. Nutzung ; Pu/age. Vortheil; Fa:antage, le 
ofit, Eu) gain. Pula les ne 
utzniellung ; Pu/ufruit, ception. 

; ages Abendmahie; 22 commn- 
nion, réception du Corps otre Seigneur. 
On dit aa Er hat die Unkoften und andere 
haben den Genufs; il paie les violons & les 
autres danfent. It. Genuf ; (T. de chaffe) is 
curée. . Genies, 

GEOFFENBARET, a etude der à & ado. 
; a ouvert, découvert, révélé. Die ge- 
offenbarten Wahrheiten ; les vérités révélées. 
Das geoffenbarte Wort Gottes; 14 révélation 
divin. Voy Offenbaren. 


Pos. 


fait d mon devoir. Genüge geben; donner [a- GEÖFNET , (geöfuet.) adj. & adv. Ouvert. 
Fate, contenteinent, "Es . Oefnen, BEN 


üge an etwas La 


2 


GEO- 


GEP. 


6EOGRAPH (der) gen.'des-en; 
die - en Be een Le göogra- 


phe. Die Geographie, Erdbefchreibung ; ls 
“géographie. Geographifch, adj. zur Geographie 
gehörig; géographique, adv. géographiquement. 
GEÖHRT,, (gedbrt) adj. & adv. Oreillé, à oreil- 
les; qui a des oreilles. Eine geöhrte Schäle; 
une écuelle à oreilles. Das langgeöhrte Thier, 
der Efel; la bête aux grandes oreilles, l'âne. 


GEÖLET, (gedlet) adj. & adv. Huile. Gevl- 
tes Papier ; papier vernis. 
SEOM DIE: (Geomantie) voy. Punktirkunfkg 


g cie, 
GEOMETER, (Geometer) voy. Mefskünftler; Le 
géomètre. Die Geometrie, Mefskunft ou Mefs- 
kunde; la géométrie. Geometrifch ; adj. & 
&dv, géométrique, géométriquement. ; 
GEOP RT, (geopfert) adj. & adv. Sacrifié, 
immolé, votif. Voy. Opfern. 
GEORDNET, (georönet) adj. & adv. Ordonné. 
Toy. Ordnen. ; ; 
GEORG, (Georg) Georg, nom d'homme. 
GEORGEN-KRAUT , (Georgenfraut) Yaldriane. 
Voy. Baldrian. Die Georgenwurz ; Foroban- 
GEPACK, (e sep) (à d fl 
» (Sep as) gen. des -es, /. pl. 
Le ne ballot. d% Rech le loco 
GEPEL, (Gepel) voy. GÜPEL. 
GEPFEIFE, ( Gepfeife) (das) gen. à pl. 
Le fiflement, Das Gepfeife eines Vogelttellers; 


. la pipée. 

GEPFNEISCH, (Gepfneift) (das) gen. des-es, 
JS pl. CT. de chafle) La curée, pâture qu'on don- 
ne aux chiens de chajle en leur faifant manger 
‘ la bite qw'ils ont prife. 

GEPICHT, (gepidt) adj. & adv. Enduit de poix ; 

1 Gepichte, getherte Leinwand ; du pré- 

GEPICKT " Hepiett).adj. € an. gepickte A 

» (gepidt j. v. gepickte Ar- 
beit; ehe V. Picken Pr Bicken. 

GEPINSELE, (Gepinfele) (das) gen. des-s, f. 
pl. (pop.) Les plaintes, lamentations, cri plain- 

Geha Ge ) adj. & adv. Affigé 

» (geplagt je v. igé, tour- 
menté, bourrelé, travail. À Die 

GEPLAPPER , (Geplapper) voy. GEPLAUDER. 

GEPLÆRR, (Geplärr) (das) gen. des-es, /. pl. 
(pop.) Les criailleries, cris rudes, la clameur, 


crierie, a 
GEPLÆTTET, (geplättet) adj. & adv. Repalfé 
avec le fer, (en T. de Pafineur) battu. 
GEPLAIZE, (Geplage) das) gen, des- s, /. pl. 
Das Platzen; L’&dat, Yracas. : 
GEPLAUDER, (Geplauder) (das) gen. des-s, 
J. pl. Das Gefchwätze; Le caquet, la jaferie, 
cauferie, jappe ; it. babil, fariboles , verbiage, 
gie, bave. lt. Das Geklatfche; le redit, 
‘rapport. Unverftändliches Geplauder; raotg- 
“Tom E : , 


- 
. — 


Jaccagé, dépouilé, 
.GÉPOUHE À 
Du . 
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ge „ vadoterie. Dummes Geplauder ; ravaudes 
rie, rébus, fornettes, brides à veaux. 
GEPLÜNDERT, (geplündert) adj. & adv. Piltk, 
à oy. Plündern. : 
(das) gen. des-s, [pk 


GEPOLTER , (Gepolter) (das) gen. des-s, f. pl. 
Un grand bruit, fracas. 

GEPRÆGE, (Gepräge) (das) gen. des-s, pl. die- 9 
L'empreinte d'une monnoie ; impreffion, mar- 
rh figures it. l'eflampe, le coin. Münze mit 

aiferlichem, franzöfifchem Gepräge ; piece mar- 
quée au coin impérial, de France; it. frappe. 

“ Figur. Gepräge fignifie la marque, le caraffire. 

GEPRÆGET, (gepräget) adj. & adv. Frappk. 
Ins Herz, Gemüthe gepräget; gravé dans l'es 
“prit, dans la mémoire. Voy. Prügen. 

GEPRAHLE, (Geprable) (das) gen. des-s, f. 
pl. La vanité, vanterie, oflentation, r £ 

.de, jaflance, bavarderie, (os Core TOrTanle- 
rie, gascounade, bravade. Voy. Prahlen. 

GEPRÆNGE, (Gepränge) (das) gen. des-s, 

Fe ‚Le pompe, la Jolemnité, cérémonie. Seinen. 
nzug mit grofem ee tn ; faire Jon 
. entrée avec grande pompe. Gepränge eines ' 
Feites; la Jolemnité d'une fête. Einen Abge- 
-fandten mit dem gewöhnlichen Gepränge em- 
pfangen ; recevoir un Ambajladeur avec les cé- 
| sémionies accoutuwmées. Mit öffentlichem Geprän- - 
ge; en cérémonie, en robe détrouffée. Ohne Ge- 
:pränge handeln; agir fans façon, fans chrémo- 
nies. Er ift ein gefchworner Feind von allem, 
Gepränge ; il eft ennemi des cérémonies. Das Lei- 
chengepränge ; le pompe funèbre, Wortgeprän- 
ge; compliments. Eine Sache durch eitles Wort 
epränge vergröfern; exagérer une sos 
D mis derhétorique. Mit üffe 
chem Gepemge 5 /olernnellement. It. Das 
cesse ie Pracht; le parade, le Fafe. 
PRASSEL, (Gepraffel) (das) gen. des-s, f: pl. 
Le fracas, bruit des armes, cliquetis. Gepraf- 
-fel, Geraflel mit Ketten, Kefieln &c; cha- 
rivari. Gepraflel des Salzes im Feuer beim 
Yale 3 la décrépitation. Ein Gepraflel 
‚machen; s'éclater. 


or 
A 
Ge- 


'GEPRELLT, (geprelt) adj. & adv. Berné, éffra- 


PRESST - (nepreft) adj. & ado. Pr 
» (gepreft) adj. adv. Preffé: voy. 
Preffen. Geprefste Strümpfe ; des ER ER 
Geprefstes Blech ; plomb laminé. 
GEPRIESEN, Genie) adj, & ade. Priß, 
GEPRÜFT, (geprüft) ad. € ade. Eprows, 
R » (gepr À : oué 
examiné. Voy. Prüfen: = 
GLPRÜGELT , (geprügeit) adj. & adv. Froifé, 
moulu de coups. P’oy. Prügeln. . : 
GEPUDERT , (gepudert) ad. & adv. Poudré, 
Voy. Pudern. S 
Uuuu GE- 
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GEPULVERT, GEPÜLVERT, (gepulset , -ge 
pülvert) adj. & adv. Réduit en poudre; pul- 
uérié. Gepülvertes Glas; du grefil. Ge- 
pülverte wohlriechende Kräuter ; poudre de 
violette. 

GEPUZT, (gepust) adj. & adv. Clair, poli. it. 
orné, paré, pourvu, ajufle, accoutré, bien trouf- 

fe Eine gousse Braut; une fiancée ajufle , 

.atournée. Ein gepuzter Bart ; une barbe faite. 


GEQUAKE, emule) (das) gen. des-s, fı pl. 
Le coajjement. Voy. Quaken. 

GEQUÆLE, (Geqnäle) (das) gen. des-s, /[. pl. 
L’afliflion, le tourment. Voy. Quälen. 

GEQUE !SCHT, (gequetfiht) adj. & adv. Ecra- 
St, sache, froiffé. (en T. de Chirurg.) contus. 
Voy. Quetfchen. 


GEQUIKE, (Gequife) (das) gen. des-s, f pl 


(po à La criaillerie. ; 
QU LLEN, (gequollen) adj. & adv. Enfi, 
# Er Voy. Quellen. 
GR CHET , (gerdchet) adj. & adv. Vengé. 
tait Rächen. : D 
GERÄDE, (gerade) adj. € adv. Droit qui 
weft pas courbé ; direiement. Eine gerade 
Linie; wie ligne droite. Dis ift der gerade 
Weg; voilà le droit chemin. Gerade wie eine 
.Hopfenftange, wie eine Tanne &c; droit com- 
„me un jonc, comme un Japin, comme un cierge. 
‚Das ift fo gerade als ein Fiedel 3 cela efl 
droit comme la jambe d'un chien, Gerede nach 
‚der Schnôr ; @ la he, au cordeau. In ge- 
.rader Linie ; @ vol d’of/eau. Gerade machen, 
sichten ; redreffer. it. Gerade; droit, qui ne 
; ‚qui n'incline pas. Gerade, fenkrecht, 
JJothrecht; perpendiculaire, à plomb. Ein 
rader Winkel ; un angle droit. Geradwinke- 
‚licht ; reflangke. it. Gerade, wagerecht ; hori- 
fantal, à niveau, de niveau. Gerade machen , 
in eine wagerechte Linie fetzen ; . dä 
Gerade, &ben; yni, égalifé, applan. Gerade, 
&beh machen ; applanir, rendre wii, rendre 
égal , égalifer. gerader Linie von jeman- 
‘den abftammen ; défendre es droite ligne de 
. un. Eine gerade Zahl; un nombre pair. 
‚Gerade oder ungerade ; pair ou impair. Ge- 
rade oder ungerade fpielen ; jouer ae ou 
A non. On dit proverb. Fünf eyn laf- 
fen; ne pas prendre la chofe ji à la rigueur, 
di ‚ läifer pajler une petite faute. Ge- 
rade; adv. droit, tout droit ou droitement, en 


ä ” PR, , juße, également, 
De ne ya gl 
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und nach, allmählich ; d peu, d pas. 
en Weges: tout os: Rah eh 
ce pas. Geraden Fufes ; de plein pied. 
erade vor mir ; tout devant moi. Gerade 
‚über ; tout vis à vis, à M tout à l'op- 
pofite, tout contre. Die Sonne gerade über 
fich haben, gerade unter der Sonne feyn; 
être à pic du Joleil, 

Gerade herunter ; perpendiculairement, d. 
plomb, tout à plomb. Geradehin, fchnurgleich 
-m die Höhe; d plomb. Die Sonne fcheint 

erade in meine Stube; fe Joleil donne à plomb 
a mon poile. Gerade zu gehen; aller tou 
droit, aller le droit chemin, Jon grand chemin. 
Cfigur.) agir droitemens, fincerement , owverte- 
ment. Gerade fchreiben ; écrire droit. Gers- 
de ftehen, den Leib see halten ; /e teur 
droit, tenir le corps droit; Je planter bien; Je 
tenir debout. Gerade fetzen, aufrichten ; met- 
tre, ériger droit. Ein Pferd gerade gehen laf- 
‚fen; promemer un par le droit. Ein 
Pferd gerade auf allen Vieren ftehen laflen; 
rajlembler un cheval. Gerade in die Mitte; ju- 

dans les milieu, au milieu. Dss trift 

gerade. zu; cela Je rencontre. tout jufle. Das ift 
es gerade, was ich begèbre ; c'e/t Pin le ce 
je demande. Diefe Röhre wirft das Waf- 
fr nicht gerade; ce tuyau bave. Ein Wechfel, 
der gerade ae t un change au pair. Die 

A&tiv- und Paflivfchulden gehen gerade auf; 

les dettes aflives € pafives: Je Joudent. Wir 
fpeifen gerade um 12 Uhr Mittags ; nous dfions 

midi Jomnant, it. Gerade (figur.) aufrichtig; 

‚finserement , naivement, Jans difinsulation. 

‘ift ein gerader Mann ; c'ef un homme droit, 
fincere. Geradezu, fchnürgerade; de droit fil 
GERADE, (Gerade) (die) gen. der-, /. pl. Is 

droiture, reblitude. In die Gerade bringen ; dref- 


fer, redreffer. On appelle aufi en T. de droit 
fe Peace une certaine ee meubles au 
grofit de la femme après la mort du mari. 


GERADEMACHUNG, (Gerademadun; die 
gen. der-, /.pl. Le vedreferment. ar) 


GERADE-MESSER, ( Gerabemeffer) (das 
des-s, pl. die-; rn pis Apr 
ment de tonnelier. 

GERÆDERT, Ne) adj. € adv. Roué. Le- 
bendig gerädert; vif. On dit figur. Ich 
bin von dem Reiten, Fahren &c. ganz gers- 
dert; je fuis tout roué, tout moulu d'être -ailé d 
cheval, des cahots de cette charette. Vay. Rädern. 

GERADHEIT, (Gerabbeit) ou Geradigkeit, (die) 

droiture, reËitude. 
GERAD-LÆUFIG, (gerabläufi; .& adv. (T. 
ER 
„ (geradlimg a. 
& adv. Relliligne. Ein geradliniges Dreieck; 
um triangle rique, + 
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GERÆNDELT ändelt) ou gerändert, adj. 
€ adv. er de 5 Be 


fe, brifée. 
-GÉRASE, (Bao) Sale des-s, /. pl. La 
- vage, eur, le trans „en tement. 
GERAS ELT, (gerafpelt) ah Gad Räpé. Ge- 
rafpeltes Brafilienholz; rdpures de bois de bré- 
Si: Gerafpeltes Brod ; 1 chapelè. Gerafpeltes 
‘ “Hirfchhorn; de la raclure de corne de cerf. Das 
Gerafpelte, Abgefchabte von der Brodrinde; ls 
répure. Das Abgefchabte von Pergament, Zinn 
: &c. la raiure, ratiffure. Voy. Rafpeln. 


GERASSEL, (Geraffel) (das) gen. des -, f. pl. . 


Le bruit, fracas, chiquetis. Das Geraflel eines 


u Wi ; le roulement d'un chariot. 
GERÄTH, (Gerätb) ae des-es, fi pl. 
Die Geräthfchaft; Les les, des, baga- 


e, trouffeau. Eine Kammer mit Geräthe ver- . 


hen; meubler une chambre. Sein bischen Ge- 


säthfchaft zufammenpacken, um abzureifen; . 
r le départ. Leinen . 


trouffer faire A pa ni jou 
pee a ugs Wäfche; le linge. Das 


fchwarze Geräthe der Wäfcherin bringen ; por- - 


ter le linge Jale à la blanchijfeufe. Die Reifege- 
. füthfchaft, das Reifegeräth; Pattirail. 
Haus- und Küchengeräth; les uflenciles. Küp- 


| fernes ow blechernes Küchengeräth; batterie de . 


cuifine. Tifchgeräth; la vasffelle, le fervice de 
table. Das Kamingeräth; le few de cheminée. 
_ Das Balbiergeräth; la trou/le de barbier. Ge- 
räthfchaft der Wundärzte; l’appareil, It. Ge- 


. räthfchaft, Werkzeug der Handwerksleute; les . gg. 


outils, infiruments ; (en T. de cordonn. ) St. Cré- 


in. Ein Künftler kan ohne Geräthe nicht ar- - 


iten; un artifan ne Jauroit travailler [ans ou- 
tils, [ans infiruments. : 

Das Geräthe zur Ausftattung einer Braut; le 
trouffeau. Dans la St. Ewiture on trouve auf: 
die Geräthe en plur. Das Geräthebündel 
Schuiter ; Je cakbotin. Die Geräthekammer ; la 
décharge. Der Geräthekaften; l'armoire, la 


jette. 

GÉRATHEN, (gerathen) v. m. irr. Ich gerathe, 
du geräthft, er geräth, wir gerathen &c. imp. 
ich gerieth, Jubj. gehe: rf. i. b. gera- 
then ; impér. gerathe. 


rdufir, Jucchder, avoir un bon, un heureux fuc- - 
. cs; it. aller bien, aller à Jouhait, prendre un 
bon train, profiter, venir d bien. es waser . 


vornimmt geräth ihm wohl; tout ce qu'il fait 
… lui réufit. 
. Les dejjeins ne réufiffent pas. Diefe Heirath ift 
. wohl gerathen ; ce mariage à Teig Das Ge- 
treide it wohl gerathen ; les bleds ont bien pro- 
duit, font bien venus; les fruits font bien venus. 
Der Wein ift diefes Jahr nicht gerathen; les vi- 
. gnes ont manqué cette année. Seine Kinder ge- 
rathen nicht gar zu wohl; /es enfants ne cor- 
. vejpondent pas aux Joins qu'on prend de leur édu= 


- Armuth, 
| vreté, 


Glücken, gelingen; ' 


e Anfchläge gerathen nicht; tous: 


“ rathen; s’enthoufiasmer. In Verfall 
% déchoir, aller, sir en décadence. 


. gerieth von ol 
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tation, Er hat wohlgerathene Kinder; ia des 
enfants bien nés. Uebel gerathen; ne pas réuf= 
fir, avoir un mauvais où un malhereux fuccès, 
prendre um mauvais train, tourner, tirer au dès- 
avantage. Das wird zu eurem Nutzen gera- 
then; cela tirera à votre avantage. 

An einen geratken, einen antreffen, einem 
begegnen; trouver qq. un, le trouver par ha- 
zard, rencontrer, joindre. Wie bift du, wie 
feyd ihr an den Mann gerathen ? comment vous 
étes-vous rencontré auec cet homme-la ? Das ift an 
den rechten Mann os in gute Hände gerathen; 
cela eff tombé en bonnes mains. An einen ge- 
rathen mit Worten; tomber fur qq. un, l'entre- 
prendre de paroles fächeufes. An den Feind ge- 
‚rathen; tomber fur l'ennemi. An den Bettel- 
ftab gerathen; s'en aller à la beface, aller à l'hô- 
pital. Er ift an den Bettelftab gerathen; 4 ef 
réduit à l'écuelle. Das Erbe ift an den Sohn ge- 
rathen, gefallen; la /ucceffion efl tombée en par- 
tage au fils. Ich bin an das Haus gar wohlfeil 
genden: J'ai eu, trouvé, acquis cette maifon 

bon marché, Wie feyd ihr nur an diefe 
Krankheit gerathen? comment auez-vois gagné 
cette maladie? An einander, ins Handgemenge 
gerathen; /e brouiller, en venir aux mains, aux 
prifes, s'attaquer. Von Worten geriethen fie 
zu Schlägen; des paroles ils en vinrent aux 
coups ow aux mains. Einander in die Häre ge- 
na wir prendre aux cheveux, au crın. Hart 
aneinander gerathen; tirer au court bâton avec 


UM. 
Auf etwas gerathen, fallen; tomber fur... 
Auf eine Meynung 2 en; tomber es 

inion, dans un /entiment. Ich bin auf die 
De gerathen; #1 m’ef venu, tombé dans 

6. 

„ In etwas gerathen; tomber, donner dans qq. 
ch. In Schaden gerathen; faire perte. Ins Ver- 


.. derben gerathen; Je perdre, fe ruiner, aller à 


Ja ruine, d fa perte, tomber dams la mifere. In 

er, Krarkheit pe DA 
pauvre, mijtrable, malade, tomber dans la pau- 
ß la mifere, dans une maladie. In 
Händel gerathen; étre entraîné dans une que- 


- selle, avoir, recevoir une querelle. In einen Hin- 


terhalt then; tomber dans une embu/cade, 
In den Fallfrich gerathen ; Bei le Penn 
donner dans ir are dams le piège, dans les 
toiles. In Schulden gerathen ; s’endstter. In Zorn 
gerathen; s'emporter, bris feu. In Irrthum 
gerathen; s’égarer. In Abnahme erathen; 
dépérir, étre fur.le retour. In Entzückung ge- 
we Er 3 
n Gefahf . 
gerathen ; courir fortune. In Brand gerathen; 
s'embrafer, prendre He? Schiff 
eriet n 5 le fen prit 
aécident am vaifleau. Das Haus ift ih Brand ee 
Uuuu2 i rathen; 
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rathen ; le feu a pris à la maifon. In Stecken 
Ben s'accrocher. Die Sache ift ins Stek- 
en gersthen; la chofe en efi demeurée ld, l'af- 


© faire efl au croc, eff pendu au croc. 


Ueber einen, etwas geiathen; tomber fur ... 
Ueber eine Stelle in einem Buche gerathen; 
tomber [ur un beau pallö;;e dans un livre. Der 
Geift Gottes gerieth über den David; PÆ/prit 
de l'Eternel Jaifit David. 

Es ift ein Sterben unter das Vieh gerathen; 
la mortalité s’efl mile parmi les befliaux. Unter 
die Feinde gerathen; donner dans les ennemis. 


- In 0% unter eines Gewalt gerathen; pafer fous 


de pouvoir de qq. un. 

u etwas gerathen, dazu ana er 
squérir, recevoir, gagner. Die Sache ift nocl 
zum Guten her bi chofe a encore tourné 
en bien. Wie feyd ihr zu diefem Menfchen ge- 
rathen ? comment vous étes-vous rencontré avec 
cet homme? Wie feyd ihr fo wohlfeil dazu ge- 
rathen ? comment avez vous reçu cela a fi bon 
marché? - 

Es ift ihm gerathen, dafs er es gethan hat; 
bien lui en prend de l'avoir fait. Mit diefer Sum- 
me würde mir genugfam gerathen feyn; cette 
fomme m'accommoderoit Jufi/amment. 

GERATHE-WOHL, (Geiathetwoß) (das) J. in- 
declin, Auf ein Gerathewohl; A tout hazard, 
à l'aventure, à tout risque, tout vaille, 
vaille que vaille. Aufs Gerathewohl fchiefsen, 
ohne zu zielen; tirer & coup perdu. Aufs Ge- 
rathewohl drauf lösgehen; aller à tout vent. 
Aufs Gerathewohl etwas wagen ; s'abandonner 
au hazard. Aufs Gerathewohl, ohne fich lan- 
e zu bedenken; d vue de pays. - 
GERÆTH-HOLZ, (Geräthbols) (das) gen. 
des-es, & pl. Das Nuzholz; Le bois de charpente. 
nr -SCHAFT, (Gerdtbfcaft) voy. GE- 


GERAUBT , (geranbt) adj. & adv. Pill, ravi, 

. enleue, pri. GeraubtesGüt; pillage. Ein ge- 
raubtes Schiff; une prife. Eine geraubte, ent- 
führte Jungfrau; une fille ravie. Voy. Rauben. 

GERÆUCH, (Gerdud)) (das) gen. des- es, f. pl. 
Das Räuchwerk; Le um. 

GERÆUCHERT , (gerduchert) adj. & adv. voy. 
RÆUCHERN. Geräucherter Hering; hareng 

© fort, faur, fauret. Geräuchertes Fleileh ; vian- 

"de t, boucanée, Eine geräucherteSchweins- 
zunge; ‘4: languier. 

GERAUFE, (Geraufe) (das) gen. des-s, f. pl. 
La prife aux cheveux, le duel, Dem Geraufe 
zufehen; voir comme deux hommes fe prennent 
ou fe tirent aux cheveux. 


| GERAUHET, (geranfet) adj. & ado. Feuré, 


garni. Ein gerauheter Hüt; un chapeau, un 
drap bien garni. Ein ÿberall gleich gerauhe- 
tes, vellhäriges Tuch; du drap dépiété, éplaigué, 
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GERAUM, (geraum) geräumig, geraumlich; 
adj..& adv. Spacieux. : Ein geraumes Haus; 
une maifon fpacieufe; it. ample, étendu, long, 
large. Eine geraume Zeit; un long ejpac de 
temps, fpacieufement, au long, au large. Ge- 
raum wohnen; étre logé Jpasıcufenent, au lar- 

e. Geräumlich 04 bequem fitzen, ftehen ;'äıe 
& or aije. Die Geräumigkeit; {4 largeur. 

GERÆUMTE, (Geräunite) (das) gen. des-s pl, 
die-; (T. de foref.) Partie d’une forét converlie 
en champ; it. (en T. de chaffe) la routs. 

GERÆUSCH, (Geräufch) (das) gen. des-es, J. 

pl. Le bruit, éclat, murmure, fracas, tracas, 
tintamarre, murmure, gazouillement de l'eau; 
cliquetis d'épées. Das Geräufch der Wellen, des 
Donners; le bruiflement des vagues, du tm 
nerre. Geräufch der feidenen Zeuge beim At- 
fühlen derfelben; le cri du maniement. Ein Ge- 
räufch machen; bruire, éclater, s'éclater, faire 
du tintamarte, exciter du bruit. Ohne Geräufch; 
doucement, Jans bruit. Was höre ich da für 
ein Geräufch ? quel bruit eft-ce que j'entens? Sich 
aus dem Geräufche der Welt zurük ziehen; je 
retirer du tracas de ce monde. DasGeräufch in 


GERECHT, (gerecht) adj. € adv. Paflend, recht; 
ii es tes Kleid; un habit jufe, pro- 
chuhe find mir nicht gerecht; «us 
Jouliers ne me font pas juftes, ne viennent pas 
Re 
übt ndig; „fait, ver/&, dreflè, ' 
exercé, e ent, Fort. Pier Pi arme 

+ Jagdgerecht; À e- un 
- recht feyn; Javoir les chemins. In ale Be 
- gerecht feyn; étre propre d tout, à tout faire, 
Gere à deux mains, étre au x & à la pu, 
Cite bon d toutes Aue Gerecht, 

oyal, jufle, qui e ja condition requie. 

Re Wire? merchandif Atyale. Bene gene. 
te Wage; une balance jufle. It. Gerecht; full, 
intögre, fineöre. Ein gerechter Richter; jug! 
jufle. It. Gerecht, rechtmäfsig, gegründet; fe 
te, raifonnable, rer ine teen - 
5 ; une plainte jufle, légitime. Die k 
Ehe; le Sn A Eine gerechte Ha 
Belohnung ; une Ai punition, récompense. I 
Gerecht, gegechtfertiget; ju/fifié. Gerecht ma 
ehen;. jufifier, Gerecht warden; dre je 
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juflsment, légitimement, raijonnablement, dqui- 
ne A TE Sr) (der) gen. d pl. 
ERECHTE, (Gerechte) (der) gen. des-n, 
die-n; Le jui. Der Gael t fieben- 
. mal; le je tombe fept fois. £ 
. GERECHTÉERTIGET , (gerechtfertiget) adj. & 
. _@dv. Für gerecht erkläret; HJufifie. 
GERECHTIGKEIT, (Geredhtigfäit) (die) gen. 
der-, (pl. La jufice, l'équité, la droiture veris 
morale, qui fait l'on rend d chacun ce qui 
lui rtient, Einem Gerechtigkeit widerfah- 
‚ren laffen; rendre juflice à 92. un. Gerechtig- 
keit handhaben ; maintenir la juflice. (ere 2 
tigkeit fignifie encore la reElitude intérieure que 
Dieu met dans l'ame par fa grace, l'intégrité, 
pr Jjufice. Die Gerechtigkeit des Glau- 
3 ; la jufiice de la foi. In der Gerechtigkeit 
beharren; per/évérer dans la juflice. It. Ge- 
rechtigkeit, gegründetes Recht; juflice, bon 
droit, que “ Verlafst euch nicht zu viel auf 
die Gerechtigkeit eurer Sache; ne comptez pas 
tant fur la zuflice de votre caufe. It. Gerech- 
tigkeit, pl. de Die Freiheit, das Vorrecht; 
le privilège, immunité, droit, libertés. Unfere 
Stadt hat grofe Gerechtigkeiten ; notre ville @ 
de grands privilèges. Diefes Haus hat gewille 
Gerechtigkeiten ; cette maifon a de certaines fer- 
vitudes.. Gerechtigkeitliebend ; adj. & adv. qui 
" aime la juflice. Die Gerechtigkeitspflège, Hand- 
habung d:r Gerechtigkeit; ladminiftration de la 


ufiice. : 
GÉKECHT-MACHUNG, (Gerehtmahung) (die) 


gen. der-, J. p, (T. de l'Ecril. fainte) La ju: 
tification. 

GERECHTSAME, (Gerechtfame) (die) gen. der-, 
pl. die-n; Le droit compétant, le privilège, ins- 

” muité, les libertés, 

GEREDE, (Gerede) (das) gen. des-r, /.pl. Das 
Gerücht; Le bruit, des discours publics, le rai- 
Jonnement, Nur nicht fo vieles Gerede ge- 
macht! point tant de raifonnements! ne raifon- 
nez pas tant! Was das für ein garftiges Ge- 
Re ift! la vilaine façon de parler que voila! 

GEREDEN, (gercden) v. a. Ich noue - gerède- 
te, i h. geredet; (peu w/.) Zulagen, verfprè- 
chen; promettre, affurer, flipuler, s’obliger. 

GEREGE, (@erege) (die) /. Jing. Die Stangen 
am Vogeiherde ; Les perches d'une aire d pren- 
dre les oifeaux aux filets, Ê 

GEREIBE, (Gereibe) (das) gen. des-s, /.pl. Das 
re L'aëtion de fiotter, le frottement, la 

rıdıan. 

GEREICHEN, (gereihen) v. n. Ich gereiche-ge- 
reichte, i. h. gereichet; Apporter, tendre, cau- 
Jer, tourner, réufir, aboutir. Zur Ehre, Schan- 

- de gereichen; apporter de l'honneur, tourner, 
faire, tendre 4... Zur Ehre fiottes gerei- 
chen; tendre a l'honneur de Dieu, Zum Vor- 
sheil.gereichen; tourner à l'avantage, en bien, 
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Das gereicht zu eurem Schaden; cela aboutit 
à votre préjudice, à vous porter préjudice. Das 
wird euch zur Elıre Be cela ira 
à votre gloire. Diefe Tapferkeit gereichte zu 
feinem Verderben; cette valeur lui devint fü- 


mefie. 

GEREIMT, (gereimt) adj, & adv. Rimé, uerfifié, 
Voy. Reimen, 

ee , À a She De - 
toys, ifé, dépuré, écuré. einigtes Gold; 
UD den. or en chaux, Prier Gerei- 
nigtes Silber ;.argent de coupelle. Gereinigtes 
Kupfer; cuivre de rofette. Gereinigter Zucker; 
Jucre rafiné, rafinage. Voy. Reinigen. 

GEREIS, (Grreif) où Gereifle, (das) m des - 
es, J. L'empreffement pour gg. ch. Es ift 
ein Gereifle darum ; os fe bat pour avoir cela, 
Le feu efl à cette marchandife. Es ift ein gro- 
fes Gereifs um diefes Mädchen ; on s'emprefle 
d'avoir cette fille. 

GEREIST, Gé, a & ade. Qui a fait pu 
fieurs voyages. Voy. Reifen. 

GEREIT, (Gereie) voy. GER/ETHE. : 
GEREIZT,, (gereist) adj. & adv. Incité, charmé, 
ému, outré. Voy. Reizen. = 
GERENNE, (Gerenue) (das) gen. des - s,: pl, 

die-; {pl Laftion de courir, la courfe, car- 
-_ rière. : 
GERENT , (Grrent) (das) gen. des- es, /. pl. 
Portion ou quantité d'eau Jaline dont le produit 
s'emploie à l'entretien des ouvriers, des dglifes 
€ écoles. Der Gerentner; ouvrier qu'on enêre- 
tient du produit d'une certaine quantité d’eau 


aline, ® ; 
RETTET, (gerettet) adj. £&5 adv. Sauvé, die 
livré. Voy, Retten. 


GEREUEN, (gereuen) v. m. imperf. Es gereuet - 
gereuete mich, es hat mich gereuet; Se re- 
gentir, avoir dE dr 0% du regret de gg. ch. Es 
gereuet mich, dafs ich diefes gethan; je me ’re- 
pens, j'ai du regret, d’avoir fait cela. Ich 
werde mich das nie gereuen laflen ; je ne me 
repentirai jamais de cela. Es:wird ihn gereuen; 
il s'en mordra les doigts. Der Handel wird 
ihn gereuen; il en fera, Je trouvera mauvais 
mar. Das Gereuen, die Bereuung; le re- 

entir, la repentance.  Voy. Reue. 

GEREUSPER, (Gereufper) (das) gen. des-s, f. 
pl. Le cac la toux, : 

GEREUTH, (Gereuth) (das), gen. des - es, pl. 
die-e; Ceft ainfi m appelie dans quelques 
provinces la partie d'une forêt dont on a arra- 
ché, extirpé les arbres. h 

GEREUTH-HEERD, (Gereuthheerd) (der) 
des-es, pl. die-e; (T. de forges) La folle, 
pour recevoir l'étain fon a : 

GERKUTH-LERCHE, (Gereutpledie) v. HE 
DELERCHE. RES ; 

GERFALK , (Gerfalf) voy. GEYER-FALKE, 
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GERGEL, (@ergel) (der) gen. des-s, pl. die-; 
CT. de tonnel.) Le jable, la rainure ; it. le jabloive, 
inftrument avec le quel on fait la rainure. Ger- 
geln, die Rinne machen ; m aire des jables. 

GERHAB, :Gerbab) GERHABER, voy. VOR- 
MUND; Tuteur, curateur aux biens vacants, 


aux Pr 

GERHARD, (Gerhard) Gérard, nom d'homme. 

-GERIBBET, (aerilbet) adj. & adv. Se dit du 
lin, teile, till; it, cannelé, 

-GERICHT , (Gericht) (das) gen. des-es, pl. die- 
e; es géréralement de tout ce qu'on Jert 
fur table pour manger; un mets, un plat, un 
he it. fervice. Den Tifch mit fechs Ge- 
richten befeizen ; couvrir la table de fix plats. 
Das ift mein Leibgericht, Leibefien ; Ce sion 
manger favori. Das if nicht mein Gericht; 
ce nel pas là ma viande. Vier Gerichte auf- 
tragen; faire quatre Jeruices. Ein Beigericht, 
Nebengericht; un entremets. Von einem Ge- 

. sichte vorlegen; /ervir d'un mets. 

Das Gericht; c. d. d. les Officiers & Magis- 
trats qui rendent la gi » le tribunal, Vor 
Gericht laden ; jeller en juflice, citer devant 
le juge. Eine Sache vor Gericht bringen ; plai- 
der une caufe devant le juge. Er ilt vor Ge- 
richt erfchienen; il a comparw em juflice. Die 
Gerichte find gefchloffen; il y a vacations. 
Nicht auf den ttes Tag vor Gericht er- 
fcheinen; defaillir d l'affignation, faire défaut. 
Das Hofgericht; la cour de jufiice. Das kai- 
ferliche Kammergericht; la thambre impériale. 


Gericht, fe prend auffi pour jurisdißlion, jus. - 


tice, difiri®, reffort, détroit, finage. Unter 
- einem Gerichte ftehen, unter eine Gerichts- 
barkeit gehören; refortir, étre de la dépendan- 
- se de quelque jurisdittion. Alle die andern Ge- 


richte ftehen unter dem Kammergericht ; tous : 
les autres fièges reffortifent à la chambre de jus- . 
tic. Das gehört unter diefes Gericht; cela . 
ef du reffort de cette cow. It. Gericht, Weich- . 


bild; banlieue, banalité. Hohe Gerichtsbarkeit ; 
hautban, melte. Das geiftliche,weltliche Gericht ; 
la jurisdiffion eccléfiaftique, féculière. Ein Güt, fo 
Ober- und Untergerichte hat; terre qui a haute 
€ balle jufiice. Das Ehegericht; le confifloire, 
Das Ketzergericht, Glaubensgericht; la ainte 
mquifition. Oberftes Gericht; jugement en der- 
nier reffort. Halsgericht, peinliches Halsge- 
sicht; Is haute juflice, jurisd'Æion, juflice capi- 
tale, rate fe r # nige, 
richt, Manngericht ; fiege p:ovincial, tribuna 
de juflice d'une re Lelngerichts gage- 
plege, gage-pkige, le juge. 


juflice, le jugement. : Das jüngfte Gericht; le 
- dernier jugement. Die. Gerichte Gottes; les 
jugements de Dieu. On appelle aufi das Ge- 
EX de lieu de l'exécution d'un criminel, Le 


€ criminelle. Landge- : 


ericht, fignifie auffi la decifion prononcés en . 


GER. 


Jupplice, la juflice, polence, le gibet. Der Blif- 
fethäter wurde zum Gericht geführet; le ori- 
msinel fut conduit au Jupplice. 

GERICHTET, (gerichtet) adj. & ade. Verur- 
theilt; Hug, condamné. Hingerichtetz exé- 
«wid. It. An einen gerichtet, geftellt; adref- 
Jant. Gerichteter, pe gebogener Draht; 
du fil dreffè. Voy. Richten. 

GERICHTLICH, (geritlit) adj. & adv. Ya 
diciaire, judiciairement, en juflice. Eine ge- 
richtliche Handlung; une afle Judiciaire. Ein 
gerichtlicher Kauf; une vente judiciaire. Ge- 
richtliche Klage ; une afion. Ein gerichtlicher 
Ausfpruch; une /entence, un arrét. Gerichtli- 
che Frage; interrogat. Gerichtliche Schatzung, 
Taxirung ; efimation, prifée.” Gerichtliche Er- 
kundigung; information, informé, Gerichtli- 
che.Nachforfchung, Unterfuchung; inquifition, 
Gerichtliche Verfiegelung; /cellé. Gerichtliche 
Alten; aßles, écritures, vêles d'écritures de la 
juflice. Gerichtliche Urkunden; documents ju 


diciaires. Das gegichtliche Verfahren ; les pro- 
cédures de jufice. Gerichtliche Auflage; in- 
jonfion. Gerichtliche Behauptung, dafs ein 


Document falfch fey; in/cription en faux. Sich 
gerichtlich vergleichen ; tran/iger judiciaire- 
sent. Einen gerichtlich belangen ; appeler qq. 
.un en juflice. Jemandes Sache gerichtlich vor- 
nehmen; donner le bureau d qq. un, mettre [on 
DEN Jur le bureau. Er wird es gerichtlich 

uchen müflen, er wird in Güte nichts be 
kommen; il ne l'aura que par le bon bout. Ei- 
nen gerichtlich 16s- und frei fprèchen ; metire 
‚gg. um hors de cour & de procès. Gerichtlich 
verhöret, über gewifle Artikel befraget wer- 
den; fubir interrogatoire. Man hat alles 
gerichtlich pomme: on lui a remué ja 
vaiffelle. Eines Sachen gerichtlich verfegeln; 
appofer, mettre le Jcellé, jur les effets de qq. un, 
feeller les papiers de gg. un. Gerichtlich weg- 
_ genommene Sachen; main garnie. 

Voici les mots compo/és avec Gericht: 

- _ Der. Gerichtsaétuarius, ( Gerichtsactuariugg) 
: Gerichtsfchreiber ; La clerc, grefier de la ju- 


ice, 
Gerichtsamt, ( Gerichtgamt) v. Richteramt, 
Gerichtsbar, (geridtébar) gerichtsfäfsig, adj. 
& adv. Einem Gericht unterwerien; juflciable. 
Die Gerichtsbarkeit; la jurisdißion, le difiri®, 
reffort, finage, détroit; it. le territoire. Die 
hohe und niedere Gerichtsbarkeit; la kaute & 
. baÿfe Lors Voy. Gericht. 
- er Gerichtsbeamte, (Greridtébeamte) Us 
officier de la jufhce, magifirat. 
Gerichtsbeifitzer, (Gerictabeifiger) voy. Ge- 
richtsfchöppe. BER ; 
Der Gericutsbefcheid , (@crihtébefiheid ) Le 
Jentens, l'arrét Der Gerichtsbefcheid i en 


GER. 


-&ie Losfprächung ausgefallen; le parquet & com 
eu à Fabjolution. | 
Gerichtsbezirk , (Oerihtébegiré) v. Gerichts- 


barkeit. R - 

Der Gerichsbote, (Gerichtsbote) Le Jergent, 
haiffier, mellager, miniflre de juflice. 

r Gerichtsbrauch, NN) La 
coutume , Le fps ds barreau, la forme, Fu/age 
du palais, la routine de palais. 

as Gerichtsbuch, (Gerichtsbuch) Protocoll ; 
-Le vegiftre. Ins Gerichtsbuch eintragen; cow- 
‚cher Jur le regifire, enregifirer. 

Der Gerichtsdiener, er richeödiener) Ge- 
sichtsfrohn; Le /ergent, huifier, archer, ap- 
pariteur ; it. exécuteur, records. 

Der Gerichtsdireétor, ( Geritsbirector ) Le 
juflicier , direËleur de la juflice. 

Das Gerichtsdorf, (Geriytsborf) Un village 
on terre qui a la juflice. 

:_ Der Gerichtseid, (Gerichtdeib) Le ferment 
fait en juflice. 4 à 
“Die Gerichtsferien, (Geridféferien ) /. fing. 
Les vacations, vacances, la ceffation de plaids, 
des féries. 

ie Gerichtsfolge, (Gerichtsfolge) La main 
for affifance qu'on donne, le fecours qu’on prête 

a jujiice. 

Die erichtsgebühr, (@erichtsgebühr) Spor- 
teln; Les frais, fraix, épices ; it. le taxe. 

Die Gerichts e, (Gerichtögefälle) /. fing. 
Les épices, ce qui ef dû aux juges pour le ju- 
gement d'un procès par écrit. 

Der Gerichtshalter, (Gerichtébalter) Gerichts- 
verwalter; Le juficier. 

. DerGerichtshandel, (Gerichtöhandel) Ze pro- 
eis, plaid, affaire de juflice, plaïdoirie. Einen 
Gerichtshandel führen, fchlichten, gewinnen; 
pourfuivre, accommoder, gagner un procès. Mit 
Gerichtshändeln beladen feyn; étre accablé de 
procès. On dit auffi Gerichtsfache. 

- Der Gerichtsherr, (&erichtsherr) Le juflicier, 
Jeigneur jufisier. Die Gerichtsherrfchaft ; ia 
jurisdilion; it. le Jeigneur juficier, haut ju 


icier. x 
4 Der Gerichtshof , asien nd La chambri 
de juflice, cour, le barreau, buregu. 
ie Gerichtskammer, (Gerichtéfammer ) v. 
Gerichtsbof. | HS 
Die Gerichtskanzellei, (Geridtéfanellei) La 
re I ang dd ae fes) / 
- Die Gerichtskoften , ri often) J. fing. 
Les frais de procès. Die Gerichtskoften IE 
gen; taxer les frais. ‚Die Gerichtskoften be- 
zahlen müßen; étre condamné aux dépens de 


ice 
PE pislente, (Gerichtsleute) J. fing. Ge- 
richtsfafsen; Les reffortilants. 
Gerichtsobrigkeit. (erichtsobrigfeit) voy: 
Gerichtsherr. ? 
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Die Gerichtsordnung, (Grricféorbnung) Les 
doix concernant la manière d'excercer la Juflice. 
Die Gerichtsperfon, ( &erichteperfon) Un 
Fechten (Ger Richtpl 
“Gerichtplaz, (Gerichtplag) voy. Richtplaz. 
Der Gerichtsfchöp) er done L'af- 
Jeu de la juflice, Mine affefeur aw confeif. 
la juflice, majeur. 
Der Gerichtsfchultheifs, (Gerichtéfultheig). 
D Gerchtst fprengel) à 
er Gerichtsfprengel, (Gerichtöfprengel) der 
Bezirk einer Gerichtsbarkeit; Le difiri, ra 


8. 
Der Gerichtsftäb, (Gerichtsftab) Le bios 
Der Gerichtsftand, (Gerichtsftand) Zobliga- 


tion de comparoftre devant un tribunal; i. 
reffort, la cour de juflice méne devant la quelle 


on efb obligé de comparoftre. 


Die Gerichtsftatt, (Gerichtsflatt) Gerichts- 
ftelle; La juflice, audience, auditoire. An Ge- 
richtsftatt bekennen; avouer, confeffer en jufli= 
‚ce; it. Le fupplice, lieu de l'exécution d'un cri- 
minel. Zur Gerichtsftitte, Richtftatt gefchleift 
werden; étre trafné fur la claie au fupplice. 

Der Gerichtsftein, (Berichtöfein) Les borms 
on limites d'une jurisdiflion. 

Die Gerichtsftube, (Gerichtgftube) Le bar- 
veau , tribunal, ; 

Der Gerichtsftuhl, ee Ze tribund. 
Der Gerichtsftyl, (Gerichtsfiyl ) Le Ayle de 
palais, du barreau. 

Der Gerichtstag, (Gcridtgtag) Le jour où 
l'on plaide, où l'on tient la juflice, jour d'au- 
dience, jour plaidoyable, jour de plaids. Ab- 
fonderliche Gerichtstage halten ; tenir les grands 
jours. Man wird heute Gerichtstag halten; on 
tiendra les plaids aujourd'hui. 

Der Gerichtstermin, (Gerichtetermin) L'a- 
Jjournement. 

. Der Gerichtsunterthan, ( Gerichtsuntertfan) 
Le reffortiffant. i 

Der Gerichtsverwalter, ( Gerichtöveriwalter ) 
2 ee: Die Gerichtsverwaltung ; la juris- 

ikion. 


Der Gerichtsvogt, (Geridfébogt) der Vor- 
gefezte eines Gerichts; Le juge, juflicier, di- 
sefkeur de la juflice. Die Gerichtsvogtei; le 
pouvoir ou autorité d'une juge; it. le diffriff, . 
ke territoire foumis à la iurisdiffion 

Der Gerichtszwang, (Gerichtétvang) La ; 
risdißion, le rejjort, tribunal, la pure 
banalité. Gerichtszwang über Zinfen und Gül- 
ten; juflice foncière. Dem Gerichtszwange un- 
terworien; contraignable. Einen durch Ge- 
richtszwang anhalten; obliger qn. par contrain- 
te, ee ae qn.. _ corps. Gerichteswän- 

; A € aignable. 
ni GERIE- 
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GERIEBEN, (gerieben) adj. & adv. Frotté, 
broyé, an dem Reibeifen gerieben ; r4- 
pé. Geriebener Toback, Rappee; répé, gri- 
vois, Ein geriebenes Auge; al erailld. Geriebe- 
nes Brod, fo die Becker zum Meifterftücke 
machen mülen; pain broué. Geriebene Far- 
ben; couleurs broyces, pue de couleurs. Ent- 
zwei geriebenes Schifffcil; vague. Dünne ge- 
rieben ; ubtil. Foy. Reiben. 

GERIESEL, (Geriefel) (das) gen. des-s, [. pl. 
Le doux murmure. Das Geriefel der Bäche; 
le murmure des ruifleaux. 


"GERING, (gering) adj. & adv. Petit, médiocre, 


mince, vil, abjel, bas, léger. Geringer Wein; 
petit vin, du vin ginguet, vinet. Seine gerin- 
genDienfte anbieten; ofrir-, préfenter es pe- 
tits fervices. Ein geringes Vermügen; un bien 
médiocre. Geringer Verftand; e/prit snédiocre. 
Ein geringes Handwerk lernen; apprendre un 
métier vil, bas. Ein geringes, niedriges Kar- 
tenblatt ; une carte baj/e. Die geringite, fchlech- 
tefte Wolle; les bajfes laines. Diefe Münze 
ift von geringen Gehalt; cetie e/pöce ef de bas 
aloi. Um einen geringen Preis; a bas prix. 
Vom geringen Stande; de bafe condition, Ei- 
ne geringe Summe ; une fonime légère. Eine 
geringe Wunde; une blefure légère. Eine ge- 
singe Urfache ; une rai/on bien mince. 
ering ignifie aufs miférable, méprilable, 
pauvre, de peu de v » de peu de conféquen- 
0, de d'importance. Es koftet ein gerin- 
ges; ie peu de chofe. Wir find nur um 
ein geri von einander; notre différent n'eft 
que peu de chofe. Es ilt ein geringer Schade; 
la perte n'efi pas grande. dit aufi: Ein 
Menfch von geringem Verftande; un e/prit 
vulgaire. Das ift mir viel zu geringe; cela 
eft au deffous de moi. Ba Bree eicht zu 
verzeihende Sünde; un péché viniel. Eine ge- 
ringe nichts bedeutende Sache; une minutie, 
atelle, vileté. | £ 
ring, adv. petitement ; vilement ; modique- 
met; Weechsklenumt 5 légèrement ; pauvrement; 
mijtrablement, exiguement; menuement. Ge- 
ring achten , gering fchätzen; meseflimer, mé- 
prifer; traiter de haut en bas ; faire peu de cas 
0% d'efiime de-, yet peu, vilipender. 
Einen gering achten, fich nichts aus ihm ma- 
chen; traiter qq. un de petit Kiga geh » Je 
moquer de qq. un. Etwas gering, fchätren; 
avoir qq. ch. em petite Lun Geringfchätzig 
werden; s’avilir. Die Geringachtung ; l'avilif- 
fement. Die Geringachtung, Geringhaltung 
feiner, felbft; Fabjeflion.d’e/prit. Gering wer- 
den, abnèhmen; diminuer; aller en diminuant, 
s'abaiffer, s'affoiblir. Gering macuen : dimi- 
mur, abaifer, affoiblir, auilir. Die Gering- 
machuog; la diminution, Fabaillement, affoi- 
bliffement , avililement. R 2 
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GERINGE, (Geringe) (das) gen. des-s, J. 
Das en mit ue 3 E lutte. 7 = 

GFXINGELT , (geringelt) adj. & adv. Annelé, 
de tortilé, tortilleux , tortueux. Voy. Rin- 

n. 

GERINGER, (geringer ) adj. compar. Moindres 
inférieur. Ich bin nicht geringer, als ihr; je 
ne fuis pas moindre que vous; aw defjous de 
vous. Einen geringer achten oder halten, als 
den andern ; ejlimer moins l'un que l'autre. Et- 
was geringer halten, als das andere; po/ipo- 
fer une chofe à une autre. Er ift geringer wor- 
den, als er vorhin war; il seß abaij]e; il eft 
-defcendu de Jon premier rang. Geringer wer- 
den, in Abnahme gerathen; diwsinuer,, dépé- 
rir. Die Befatzung ward täglich geringer; {a 
garnifon s'afoibifeit tous les jours. Der Vor- 
rath wird geringer; Is provifion dimitue. Den 
Preis geringer fetzen ; rabaiffer le prix. Die 
Wäre geringer geben ; faire moins la marchan- 
dife; la donner a meilleur marché, Er wird es 
fchon geringer geben; i rabattra un peu dé 
Jon orgueil, de Jes prétentions. Nichts gerin- 
gers; pas moins, Euch kans wohl ein Ger 
ringeres thun; ce mol pas viande pour vos 
oifeaux. Es ift den Geringern keine hands, 
wenn fie den Gröfern weichen und nachgè- 
ben; il. n'y a point de döshonneur aux petits de 
céder aux Grands. Geringer machen, vorftel- 
len; amoindrir. Geringer werden ; s’amoin- 


drir. 

GERINGFÜGIG, (geringfügig) adj. & adv. De 
peu de conföquence. Voy. Gering, die Gering- 
pets la futilité, vileté. f 

GERINGHALTIG, (gerinahaltig) ad. & adr. 
De bas aloi. Geringhaltig Gold, Silber; or, 
argent à bas titre ; bas or, bas argent. Ge- 
rivghaltige Beweile; arguments forbles. Die 
Geringhaltigkeit; PAL bas aloi, 

GERINGHEIT , (Grringbeit) (die) gen. der-, 
fre (peu uf.) La paiteffe ; Vabjelion, mo- 


14723 
GERING-LÖTHIG, (geringlöthig) v. GERING- 
HALTIG. vs 0 
GERING-SCHÆTZIG, (geringfhäbig) adj. & 
adv. Vil, bas, médiocre, léger, méprifable, ab- 
je, méprilé, de peu d'importance, de peu de 
valeur. Die Geringfchätzigkeit; I vileté, baf- 
Jef, Ugèreté, médiocrité, petelle, exiguité, peu 


valeur. : 
GERINGSTE, (geringfte) adj. fuperl. Le moin- 
dre, la moindre. Ich bin patin unter 
allen; je fuis le moindre de tous. Den gering- 
ften Preis fagen; dire le moindre ou le dernier 
prix. Die geringfte, wenigfte Zeit; Le moin- 
dre temps. Die geringfte Gelegenheit, Urfache;' 
la moindre occajion. Ohne das Beringtte Wort 
zu reden; Jans parler, Jans dire le moindre 
mot. Nicht das geringite; pas is rmoindre us 


> 
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a 
‘Im geringften nicht; point du tout; aucuns- 
ment; ni de près ni de loin. x RL 
GERINNE, (Gerinne) (das) gen. des-s, pl. die-; 
Les auges, Je dit de certaines'rigoles de 
ou de pierre, qui fervent ordinairement d faire 
tomber l'eau fur la roue d'un moulin, pour la 
faire tourner. Das wülte Gerinne, das über- 
füfige Wafler aus dem Mahlgerinne abzulei- 
ten; Ja daraije, lancière; it. (en T. de Mine ) 


bufe de conduites, le canal; it. (en T. de pa- 


etiers ) la gorgère. 
GERINNEN, (gerinnen) v. n. irr. Ich gerinne- 


geran, Jubj. geränne, parf. i. b. geronnen, ” 


imptr. gerin; Se prendre, Je cailler, fe gru: 
En: s'engrumeler, Je figer, Je Le Je 
congeler. Das Fett gerinnet, wenn es kalt 
wird; la graifle Je prend étant refroidie. Die 
Milch, das Blut gerinnet; le lait, le Jang Je 
caille, Je coagule. Diefe Milch ift gercnnen; ce 
lait sejl mis en grumeau. Gerinnen laflen ; con- 
geler. Gerinnen machen; faire prendre, cailler, 
figer, coaguler. Die Milch gerinnen machen 
oder laffen ; faire casller, tourner le lait. Das 
Gerinnen, die Gerinnung ; {a congelation , le 
figement. Das Gerinnen der Milch in den Brü- 

“Ren; le caillement. Das Gerinnen des Bluts; 
la coagulation. Die Gerinhaue; (T. de Mine 
la hache -, houe à canaux. Das Geringich; (T. 

“de falines) le conduit . Die Gerinklammer; (T. 
de papet.) l'encloue, encloufe. Der Gerinfenkel; 
la cheville, le crampon. Der Gerinftein; def 
ainfi qu'on appelle la pierre d'étain lavée & pur- 

cé de Jes matières terreujes. 

GERIPPE, (Gerippe) (das) gen. des-s, pl. die-; 
kette dun homme. Figur. on appelle Gerippe : 
Eine magere Perfön; un /quelette, une a 
maigre, décharnée, qui n'a que la peau € les os. 

. Sie ift ein rechtes Gerippe geworden ; elle efl 
devenue une vraie anatomie. - 

GERISSEN, (geriffen) adj. & adv. Gercd, fendu, 
félé. Geriffenes Holz; bois gercé. It. Geriflen, 

ezeichnet; defind. Geriflene, gefchliffene Fè- 
lern ; plumes dont on a 6té les tiges. Poy. 


ne Germ; pain Jans levain, pain azyme. 
GERN, (gern) adv. Volontiers. Sehr gern; très 
© wolontiers. Herzlich gern ; de bon cœur, de 
rand cœur. Ich will es febr gern thun; je 
ferai très volontiers, de bon cœur. It. Gern, 
freiwillig, ungezwungen; de bon gré, ans 
contrainte, volontairement, de gré, gr ‚de 
Jon plein gré. Was man zu thon fchuldig ift, 
.thue man gern; 3) faut faire de bon gré ce 
< LE Jeroit obligé de faire par contrainte, It. 
OM ' 


bois : 


Le fquellette, la carcaffe. Menfchengerippe ; /que- - 
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Gern, wohl; bien. Ich möchte gern; 
drois bien. Ich nöch%e gern wie, ob &e. 
je voudrois bien favoir, fi-. Gern und wil- 
lig; de banne grace. Etwas gern, mit Freu- 
den thun; faire guiement qq. ch It. Gern, 


leicht; fucilement. Diefes Holz faulet gern; ' 


ce bois Je. pourrit facilement, It. Gern, gemei- 
niglich, oft; ordinairement, communément. Wer 
ern lügt, der ftielt gern; un menteur eft or- 
inairement larron. Ît. Gern, mit Fleifs; & 
dejfein. Ich habe es nicht Een gethan; je ne 
l'ai pas ne à deffein. It. Gern, vorfetzlicher, 
muthwilliger Weile; de propos délibéré. Gein 
oder ungern, er.ou man mag es wollen oder 
nicht; bon gré, mal gré. Ob ihr es gleich 
nicht gern fehet; malgré que vous en ayiez. 
Dis mufs gefchehen, es gefchehe nun gern 
oder ungern; il faut faire cette chofe à bis ow 
a blanc. Gern, was man liebt; ce que l’on ai- 
me. Das habe ich gern; voilà ce que j'aime. 
Ich habe gern, dafs-; ich will gern, dafs - 5 
. Jaime que... Gernreden, fchreiben,, fchlafen , 
trinken, eflen; aimer à parler, à écrire, à 
dormir, à manger. Ich efle, trinke gern da- 
von; j'aime d manger, à boire de cela. Eflet 
ihr gern Kalbfleifch ? oder Braten ? aimez-vous 
le veau? le rôti? Gern in Gefellfchaften feynz 
aimer les compagnies. An einem Orte gerne 
fern; aimer un lieu; Je plaire dans un lieu. 
d 


wollte oder möchte das gerne fehen; je \ 


Jeuhaiterois de voir cela. Man will nicht gern 
fchwach fcheinen; on w’el pas bien aile de pa 
roître foible. Ein jeder hdret fich gern lobenz 

. chacun Em plaifir d s'entendre louer. Ich 
fchmeichle mir nicht gern ; je ne fuis point 

. pour me flatter. Gleich und feich gefellt fich 
gern; (prov.) chacun cherche fon femblable. Die 
gemeine en lüget gern; on-dit ef} un men- 
teur. Ein Gerngros; un EHEN, Jufifant, 
î = le Jufi/ant. Ein Gernklug; qui fait 


- 


entendu. i 
GERÖCHEL, (Geröchel) (das) gen. des-s, JE 
u ant. 


Pi „Le rélement d'un mourani. 
RÖHR, ( Geröhr ) (das) gen. des-es, pl. die 
-e. Geröhricht, Geröhrig ; La cannaye, le 


rojeau. 2 

GEROLT, (gerolt) adj. & adv. Roulé, reco= 
quillt. It. Gerolte Wäfches du linge lid. Ge= 
rolte Gerfte; de l'orge tamifé: Gerolter Lahnz 
du bouillon. Voy. Rollen. 

GERÔNE, où GERÖHNE, (Geröne, où Gerôbne) 
(das) gen. des-s, [. pl. Cefl ainfi que les vie 
gnerons appellent les racines, le chevelu d’un 


en de Vie 
ca ONN DL Catane) adj. = adv. Pris, cail 
, ci À . Geronnen Fett; graiffe figée, 
rn fen, du lait caillé, In ee 
ften; lait grumeleux. Stücke geronnener Milch; 
des caillebottes. Geronnene Mich zum Eflen; 
Äxxx j du 
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-du cal}. Geronnen Blüt; du fang coagulé. 
In den Brüften; fang grumeleux. Voy. Rin- 
nen, gerinnen. 

GERÖSTET, (geröftet) adj. & adv. Cuit, fritz 
it. voui , matéré, Gerüftete Schweinsrippen; 
coteilettes grillées. Geröftetes Kupfer &c. du 
cuivre purifié. Geröfteter Haber ; avoines ja- 
vellées. Auf Kohlen geröltet; brafilt. oy. 
Roften. 

GERÖTHET, (gerôtbet) adj. & adv. Rougi, 
roufi.  Voy. Röthen. 

GERSCH, (gerfch) voy. GIERSCH. 

GER-SCHWALBE, (Gerfttvalbe) voy. MAUER- 
SCHWALBE. 

GERST-AMMER, (Gerfiammer) voy. GOLD- 
AMMER. 

GERSTE, (@erfte) (die) gen.der-, /.pl. L'orge. 
Wintergerfte, vierzeilige Gerfte, Écrite, die 
im Herbfte gefäet wird ; orge d'hiver, d'au- 
tomne, chevalin, prime, efcourgeon, Joucrion. 
Sommergerfte, die im Frühling gefaet wird; 
orge avancé, mars, marfèche. Zweizeilige Ger- 
fte; paumelle. Vierzeilige; orge quarré. Ger- 
fte, die in der Hülfe ift; orge entier. Ausge- 
hülfete Gerfte, Gerftengraupen ; orge monde. 
Ein Gerftenacker, Gerftenfeld; un NS Jemé 
d'orge; ou champ préparé pour étre pe sr 
d'orge. Die Gerftenbeize ; le pajlement d'or- 

e; paflement blanc, (T: de Megif.) Das Ger- 
ftenbier ; bière d'orge. Gerftenbrod; pain d'or- 
ge: Die Gerftenernde ; a moiffon des orges. 

erftengraupen; orge monde, orge grué. Fei- 
ne Gerftengraupen, Perlgraupen ; orge perlé. 
Gerftengrütze; gruau d'orge. Ein Gerften- 
korn; #n grain d'orge. Ein Gerftenkorn am 
Auge; un orgeolet, grèle. ‘Ein Gerftenkorn 
fchwer; un grain pejant; pefant d'un grain. 
Die Gerftenkrieche, Gerftenpflaume ; da cre- 
que, forte de prune. Gerftenmalz ; dréche, malt. 
Gerfenmèhl ; farine d'orge. Gerftenmutter; 
orge cornu. Gerftenfaft; ptifane, tifaue. Ger- 
ftenfchleim; créme d'orge, de ptifane. Gerften- 
fchrôt, gefchrotete Gerite; orge égrugé, Ger- 
ftenftroh; paille d'orge Ein Gerftentrank ; 
l'orgeat, orgeade. Geritenzucker; /ucre d'orge. 

GERTE, (Gerte) (die) gen. der-, pl. die-n; 
Die Spitzgerte, Ruthe; La houfine , verge, 
baguette it. (en T. de manège) la gaule, gaulette. 
it. Die Gerte, Bindgerte; l'ofier pour les van- 
niers. Das Gertenkraut, Gartenkraut , Stab- 

“ wurz; lauronne, abrotone mäle. it. la férule. 

GERTRAUD os» GERTRUD, (Gertraud os Gers 
trud) (Nom de femme) Gertrude. 

GERTRAUDS-VOGEL, (Gertraudgvogel) (der) 
gen. des-s, pl. die-vügel. Der Unglücks- 
vogel; La grive, merle de rocher, grand 


RC u 
GERÜCH , (Gerud) (der) gen. des-es, /. pl. 
Z’odorat, le Jens qui a pour objet ks odeurs, 


GER. 


figur. die Nafe; le nez. Er hat keinen Ge 
ruch, er kann nicht riechen; il n'a point do- 
dorät. Er bat einen feinen Geruch (figur.) 
er hat eine feine Nafe; il a Podorat Jubii; ik 
a le nez fin. Geruch der Hunde; le jentimet, 
Ein Hund, der einen guten Geruch hat; m 
chien de haut nez, qui halöne la bite. Durch 
den Geruch empfinden ; éventer, flairer. 

Geruch, pl. die Gertiche; L'odeur, Jenteur,: 
exhalai/on. Einen angenehmen Geruch geben; 
rendre une agréable odeur. Der Wohlgeruch, 
Blumengeruch , guter Geruch; i. wohlrie- 
chende Sache; le parfum, les odeurs. Wein 
-geruch, angenèhmer Geruch von Wein, Bra- 
ten, Bratengeruch; le fumet. Diefer Wen 
hat einen Tieblichen Gerüch; ce vin, a un fr 
met tele Ein brandiger Geruch ı_lebri 
6. Man fpürt hier einen brandigen Geruch; 
il fen: ici le brûlé. Der üble Geruch, Ge 
ftank ; la puanteur. Dumpfiger Geruch; bre 
Peace fui ! vi ift u se a 

eruch; fi, le puanteur efi-ce la! fig 
ce qui 2% fi fi Geruch im Nachfpüren; le 
vent. Geruch von verfengten Sachen ; b ral. 
Geruch unter den Achfeln, Armen; kg 
Stirikender Geruch der Füfe; le faguenas. \ 
ruch, den das Rothwildpret auf der Fährte hin- 
ter fich' lafst; la traînée, Einen Geruch von 
fich geben; Jentir, exhaler , répandre une bot 
“odeur; poujler une douce haleine. Einen guten 
Geruch machen ; parfumer. 

Geruch , je dit quelquefois figurément on fon 
de Gerüchte, réputation, odeur. Im Geruche 
der Heiligkeit, als ein Heiliger fterben; mer 
rir_en odeur de Jainteté. 

„‚Geruchlos, adj. & adv. Ohne Geruch; ns 
ödeur. Die Gerachsnerven ; les nerfs olfadijs; 
olfaftoires. 

GERÜCHT, (Gerücht) (das) gen. des-es, ph 
die-e; Le bruit, la nouvelle, l'éclat que ft 
certaines chofes dans le monde. Es lauft ein 
Gerücht ; öl court un bruit. Ein falfches, hein- 
liches Gerücht ; un je bruit, bruit Jourl. 
Das Gerücht davon hat fich überall ausgebrä- 
tet; le bruit s'en eft répandu par tout. 

it. figur, Gerücht ; la renommée, 
me odeur. Ein gutes Gerücht in & 

elt haben; être en bonne en ( oder) 
dans le monde. Ein 'büfes ücht haben; 
fire en-mauvais renom, en mauvaile ripus 
tion. Diefe Frau hat kein gutes Gerücht; € 
une femme dont on a parlé. Einen in einbü 
Gerücht, (mieux in einen büfen Ruf, bringes 
diffamer qq. un. 

GERUFE, (Geruft) (das) gen. des-s, (pl 1 
cdameur , le grand ori. | 

GERÜGET, (gerüget) adj. & av. Dimdı 
diffamé. Voy. Rügen. ‘ & 


fume, rl 





DL: 


at 


ae 
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GERUHEN, (geruben) v. n. Ich-geruhe - geru- 
- hete, i. h. geruhet. D Iine Je dit que des Prin- 
ces & autres perfonnes de difinftion) Vouloir 
bien, avoir la bonté de; daigner , faire la gra- 
ee; plaire. Eure Maj. geruhen, zu &c; Sire! 
plaile à Votre Majejté de Eÿc. Geruhen Sie 
doch, mir die Gnade zu erweifen; daignez me 
faire la grace. Ew. Maj. wollen allergnädigft 
geruhen zu vernehmen; Y. AL agriera que 
je lui propofe. Ew. Excellenz wollen geru- 
, mir die Gunft zu erweifen; Rn plaie 
à V.E. de me faire la faveur. Ew. Excellenz 
haben geruhet; ÿ à plu à V. E. 

GERUHIG, (gerubig) Geruhfam, voy. Ruhig. 
On dit : Geruhig lében ; Fivre tranquillement, 

GERDHRIG, (prä) adj. & ad. (peu vf 

Ü » (gerührig) adj. v. (peu uf. 

“ Der fich noch a kan; ein noch AR 
gerühriger alter Mann; un vieillard, qui a en- 
core Jes jambes de quinze ans, qui a encore 
toutes Jes dents. 

GERÜHRT, (gerührt) adj. & adv. Bewèget, 
eingenommen; Suif, pénétré, atteint, piqué, 
touché, frappé, ému. it. gerührt, erbauet ; édi- 
fie. it. Gerührte Eier ; œufs brouillés, battus. 
Woy. Rühren. 3 

GERÜLLE, : Gerulle) (das) gen. des-s, f pl. 


(peu uf.) Les éboulis. 
céRÜNPEL, (Gerumpel) (das) gen, des-s, /. pl. 


Der Lärmen; Le bruit, fracas, tintamarre. 
Gerumpel im Leibe, in den Gedärmen, bor- 
borisme. Ich verfptre ein Gerumpel im Lei- 
be; le ventre me grouille. 

GERÜMPEL, (Gerümpel) (das) gen. des-s, /.pl. 
Alter hölzerner Hausrath; Yi 


ieux meubles de 

: bois. Gerümpel von Eifen; ferraike, Aller- 
hand Gerümpel; de la gribouillette, fripperie, 
vieilles hardes , vieilleries. Der Gerümpelbo- 
den, die Gerümpelkammer; le galetas. Der 
Gerümpelkaften ; Is coffre aux vieux ujlenfiles, 
aux vieux meubles. ‘Der Gerümpelkrämer , 
Trödler ; le frippier, ravaudeur. DieTrödeifran ; 
la frippiere, ravaudeufe. Der Gerümpelmarkt, 

-__Grempelmarkt ; la fripperie. 

GERÜNDELT, (geründelt adj. & adv. Gerün- 
delte Gerfte; Orge monde. 

.GERUNDET, (gerundet) adj. & adv. Arrondi. 
Voy. Runden. 

-GERUNZELT, (gerungelt) adj. & adv. Ride. 


Eine Bee Stirn; un front ride, Voy, . 
N nn, (Gefdme) (das) gen. des-s, Sp 


Runz 
GERUPFT, (gerupft) adj. & adv. Plumé. Ein 
Pa ner une poule en blanc. Voy. 


„GERÜST, (BW) (das) gen. des.es, pl die-e; 


L'échafaut, affemblage de pièces de bois qui for- 
ame une efpèce de plancher, fur le quel les ou- 
vriers montent, pour travailler aux lieux où 
sis ne peuvent atteindre autrement, Das Gebäu- 


GER, ns 

„.de ift fertig, man mufs das Gerüfte wegnäh- 
men; ce bâtiment efl achevé, il faut 6ter les 

. échafauds. Das Rülten, die Au fichtung der 

. Gerüfte beieinem Baue ; l'échafaudage. Ein Ge- 

. rüfte zum Bau aufrichten ; dchafauder. Von 

- neuem ein Gerüft machen ; réchafauder: Das 

. Gerüft zu einem Bogen oder Gewölbe; Je cim 
tre, arcade de bois Jur la quelle on bätit lesvoh- 

. tes de pierre. Das Gerüft an Feuermörfern, 

. Kanonen &c.; l'affüt. Gerüft für Seidenwür.. 
mer; l'attelier de vers à foie, tabarinage. Ge. 
rüft, worauf man etwas zum Verkauf aus- 
ftelt; un chantier. Ein Leichen- Trauergerüft; 
un catafalque. Ein Schaugerüft ; un thöätre, 
Ein Blutgerüft; un éhafaud, efpece de théatre 
de charpente drejje pour l'exécution des criminals, 

- Die Gerüftftange ; l'écoperche, les échaffes. 

GERÜSTET, (gerüftet) adj. & adv. Prä, appae 
reillé, préparé, armé, équipé, afftté. V. Rufen. 

GERÜTTELT, (gerüttelt) adj. & adv. Secous 

“ cahoté, ET nn I ernttelt Môs ; bonns 
melure , preflée entajlee, & qui s'en ira par 
ds.” Vay. Rütten., "© Me irapar 

GESACKT, (gefadt) adj. & adv. In Säcke ge- 
fchüttet ; Enfacht, I Je dit aufi d'un habit ö 
fait des poches. it. Mit einem Sacke erhuk; 

& noyé dans un fac. Voy. Sacken, 

ESÆET, (gefdet) adj. & ady. Semé, V. Si 
GESAGE, (Gefase) voy. GEREDE. > 
GESA:GET, (gefäget, adj, & adv, Gefäget Holz; 

ae de jüiage. Das Gefagete; Ir Jtiage. Voy. 

en. 

GESÄGT, (gefagt) adj. & adv, Dit. Unter 
uns gefagt ; de vous d moi; Joit dit entre nous, 
Sich sr gefagt feyn a profiter de quel- 
que avertijlement. ie gefagt, fo ge 3 
aufitöt dit, aufitöt fait. Los Sa Se 

GESALBT, (gealbt) adj. & "adv, Oint. Der 
Gefalbte des Herm; Point du Seigneur. Der 
Gefalbte ; le Miffie. Gefalbte Hüupter, Kai- 
= Rose &c; Empereurs, Kois Eÿc. Poy. 

2 


GESALZEN, (gefalgen) adj. & adv. Salé, G 
‘falzener Fifch ; du poor Jale. Gefalzenes 
Fleifch ; de la viande Be Salzig ; Jalant, 
Gefalzene Fifche oder Fleifch ; Jaline. On dit 
“figur. Das ift gefalzen, fehr theuer ; cela e 
bien cher, extefhvement cher; hors de prix. # 


emence, Jermailles, graine. 
GESAMMT, (gefammt, adj. & adv. Ganz; Tout, 
Die gefammte ou ganze Armee ; toute l'armée. 
Der porte Rath; tout le confeil, Gefamm. 
tes Geblüt im Körper ; {a 9/6 du Jang. Ge 
fammte Verlaffenfchaft ; {4 majje de biens. Die 
Beute Hand ; Pinveffiture fimultanée ; Pinfto- 
ion commune. Die gefammte Hand beken- 
Äxıx3 zen; 
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GESAMMTS 
- adj. € adv. Commun, en commun. 


GES. 


men; donner l'invefliture commune, inffoder con- 


« 


- jointement. Mit gefammter Hand ; de concert, con- 


jointement. Der gefammte Adel, die gefammte 
Bürgerfchaft; le corps de la noblejje, de la bour- 
geoifie. it. Gefammt, gemeinfchaftlich ; com- 
mun. Der Gefammtrichter; Le juge commun ; 
élu , établi par la concurreise de plufieurs. Ins- 
gefammt ÿ tout enfemble, tous enfemble, en corps. 
adv. conjointement, de concert. Das Gefammt- 
Amt; ia charge commune. Die Gefammtbeleh- 
nung ; Pinvefliture fimultanée; inféodation com- 
mune. Der na re 3 lujage com- 
mun. Das Gefammtgeleit ; {a convoi fimultanée. 
Ein Gefammtgüt; un bien commun. Der Ge- 
fammthänder, Mitbelehnter ; l’inféodé conjoin- 
tement. Die Gefammtherrfchaften ; les copro- 
priétaires. Der Gefammtkauf; l'achat commun. 
it. l'achat ex gros. Ein Gefammtlehen; un fief 
commun. Der Gefammtrath; Le con/eil commun. 
Fürftl. AnhaltifcherGefammtrath 5 Conjeiller com- 
mun de lamaifon d’ Anhalt. Die Gefammtregie- 

; le gouvernement fimultanée. Die Gefammt- 
fchaft ; le Cm dela bour geoifie. it. corps de métier. 

HAFTLICH , Cgcfammtfdaftlid ) 
Eine Ge- 
fammtfchrift; une pièce ou écrit fait au nom de 


plufieurs perfonnes. Die Gefammtftimme; la 
Voix commune. 


GESÆMT, (gefämt) voy. GESEIMT. 


© deur d’obedience. 


GESANDET, (aefanbet) adj. € adv. Sablonné. 
GESANDTE, (Gefanbte) (der) gen. des-n, pl. 


die-n. L'ambafladeur, Envoyé, Einen Ab- 
gefandten fenden, empfangen; envoyer, rece- 
voir un ambajladeur. Der Franzdfifche, Preuf- 
fifche Gefandte an dem und dèm Hofe &c; 
le Minijlve de France, de Pruffe à la cour de Eÿc. 
Ein päbftlicher, ordentlicher Gefandter; le Non- 
ee, Nonce apofloligue. Aufferordentlicher Ge- 
fandte, in Ermangelung eines Nuntii; inter- 
nonce. Gefandter eines Potentaten an den 
Pabft, wegen des Lehnes, oder ihm feinen 
kindlichen Gehorfam zu verfichern ; un Amba/la- 


Die Gefandtin; FAmbajla- 
drice, Envoyée. 


der-, pl. die-en; L’ambajlade, nonciature, 


GESANDSCHAFT , (Gefanbfaft) (die) gm 
léga- 


tion. it. mifion. Eine aniehnliche Gefandfchaft; - 


une ambaj]ade confidérable. Eine Gefandfchaft 
auf fich nehmen, verrichten ; /e charger d'une 
ambajlade , Fe une ambajlade. Die Gefand- 
fchaft, Je dit aufi au lieu. de Gefandte ; lam- 
affadeur , envoyé. Er verrichtete Gefandfchaf- 
ten in Frankreich und Dentfchland ; il fut am- 
bajadeur en Frame € en Alien: er Ge- 
fandfchaftsfekretär ; # fecretaire de ’ambaj]ade. 


GESANG, (Gefang) (der) gen. des-es, pl. die- 


Gefänge. Das Singen ; Lechant; la modula- 
tion. Den Gottesdienft mit Gefang anfangen ; 
commencer le jervice divin par le Ainen 


GES, 


* Gefang anflimmen, den Tön eines Liedes 28. 
eben; entonne®. Seinen Gefang unterbrechen; 
ingoter. it. Gefang, was gefüngen wird; 

l'air, le chanfon, le chant & les paroles tout am 

Jemble. kin ans Gefang ; … vnique 

Jpirituel. Ein Lobgefang ; une hymne ; cantigw 

à la louange de Dieu. Gefang, Lobgefang 
auf den Bacchus; dithyrambe. "Gefang auf den 
Apoll ; nome. it. Gefang, Gezwitfcher der Vt- 
el; le chant, ramage, gazouillement, le hat 
LE oifeaux. Diefer Vogel hat einen fcbünen 
Gefang ; ct oifeau a un gm joli ramage. Den 
Vogel erkennet man an dem Gefange; auch 
on connoit l'oifeau. it. Gefang ; (en T. doijeler) 
La chanterelle, lappeau, appeiant. Das Ge 
fangbuch ; le livre de cantiques. Die Gelung- 
fchwalbe; Phirondelle qui par fon chan: imik 
celui de l'alouette. Der Cehagrogdi l'oifess 
de chant. Die Gefangweïfe, die Weile, die 
Melodie eines Gefanges; Fair; leton; la né 
lodie. Gefangsweife, adv. nach Art eines Ge 
fanges; par manière de chant, en chant. 

GESES, (@efds) (das) gen. des-es, pl. de-e; 

Cette partie de l'homme , qui comprend les fees 
& le fondement; le derrière, les fejles, ko, 
l'anus.  Gefas fignifie auji cette partie GW 
de la quelle on Lt Le füge. Des 
Gefüs mit Hären ausftopfen ; remplir le füge 
de bourre. Das Gefäsbein ; Fi/chion.- Die Ge 
fäsfiftel ; la fißule de l'anus. 

GESATTELT, (gefattelt) adj. & adv. Sell. An 

gefchirrt ; enharnach£. V’oy. Satteln. 

GÉSÆTTIGET , (gefättiget) adj & ads. Rf 

oYy. 

GFSATZ, (Gefaÿ) voy. GESETZ. 

GESAUBERT, (Sefäubert) adj. & ado. Neil 


Voy. Saubern. 
GESÆUERT , (gefäuert) adj. & adv. Gehut 
GESAUFE, (Sein fe) (di des-s, [fl 
y efaufe) (das) gen. des-s, } 
L'afion de boire immo ar: la dkbandtı 
4 EUCH. (Gefiu (Gas) gen des-s fl 
GÉSÆUGE, uge) (das) gen. des-s, 
de; CI de de) Le Pr D'une de 
vreuil Efc. : 
GESÆUGET, (gefäuget) adj. & adv. Nouris 
alaité. Voy. Säugen. ERS y 
GÉSÆUMET , (geläumet) adj. & adv. Of: 


ourlé. Gefaumte Bretter; planches qua 
die. Voy. Saumen. n 
GESAUSE , (Gefaufe) (das) gen. des-s, IE, 
Das Saufen ; bourdonnement, Pace 
OBERST ; le en ue 
Gefa: er Bienen; le bourdo 
ches à miel. Das Gefaufe se, à L je 
GÉRÉUSELS (Gefäufel) (dus) gen. des-s | 
; (Gefäufe gen. des-s, }: 
Le eme. Das Gefaufel eines Bachs; } 
MUTIUTE. 


& 
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GESCHABE, (Gefhabe) (das) gen. des-s, /.pl. 
aclement. = - 


; rad 2 

GESCHABET, GESCHABT, fgefthabet, gefabt) 
adj. € adv Raclé, râpé, ratijje, gratis, frot- 
té. Gefchabte Leinwand ; charpis. Gefchab- 
tes Wachs zum Bleichen; de la cire en gre- 
naille. Das Gefchabte, Abgefchabte; la ra- 
.dure, ratiffure. it. räpure, rature. Gefchab- 
tes Brad; pain chapelé. Voy. Schaben. 

GESCHECKT, (gefnäct) voy. GESCHEKT. 

GESCHAFFEN, (gefaffen) adj. & adv. Créé. 
Ich weils gewifs, dafs ich gefchaffen bin; 
je fuis certain de mon exiflence. 

GÉSCHÆFT , (Gefhdft, (das) gen. des-es, pl. 
die-e; L'affaire, be/ogne. Ein wichtiges 
fchäft; une affaire importante. Häusliche, ge- 

‘meine, befondere Gefchäfte ; affaires_dome- 
fiques, publiques, particulières. Mit Gefchäf- 
ten beladen, überhäuft feyn; tre accablé, 
chargé d'affaires; avoir des affaires par dejlus 
la tête, ÿ Fr par defus les yeux, les oreilles. 
In Gefchäften gebraucht werden ; &re employé 
dans les affaires. In Gefchäften erfahren , 
durchtrieben; expérimenté, habile, rompu dans 
les affüires; fait aux affaires. it. Gefchäft, 
Verrichtung ; l'occupation, la fouffion. it. alfion, 
travail, emploi. Amtsgefchäft ; fonflion de la 
Sure Hausgefchäft ; fervice de la maifon. 


ts - Regiments - Regierungsgefchäfte ; le : 


maniement des affaires. Dringende Gefchäfte ; 
affaires urgentes. Ein aufgetragenes Gefchäft; 
une commifion. Ein Nèbengeichäft ; ouvrage 

’on fait à loifir. On dit aufi en T. de droit : 
Ohne Teftament und Gefchäft verfcheiden ; 


mourir ab intefl 
GESCHEFTIG, adj. © adv. Agif- 
ich gefchäftig ftellen ; 


Cnefehäfe 
(ge 
Sieh 
vielen Gefchä 


Jant , empreflé, aflif, 

‘faire AM Mit = bela- 
den ; affaire, occugé, accablé, chargé d'affai- 
res. 


fané. 

Sehr gefchäftig feyns aller vite en bejogne. 
Allezeit gefchäftig feyn; étre toujours occupé, 
m en: er en a Ne: On dit ox r 
eyd fehr gefchäftig; vous êtes bien prej]&; vous 
faites bien Pempéché ; vous vous mélez de bien 
des chofes. Die Gefchäftigkeit; l'affivité, em 

elfement,, occupation, accablement d'affaires. 

GESCHÆFT-TRÆGER, (Gefchdftträger) (der) 

en. des-s, pl. die-; Le Here Sara, 

GESCHAHE, (gefchabe) voy. ‚HEN. 

GESCHALET , (gefchalet) adj. € adv. Se dit en 
T. de Chajle des cerfs €ÿ des fangliers. An den 
Ballen der Füfe gefchalet; onglé; it. (en T. 
d’Archit.). Eine gefchalete, mit Holz belèg- 

‘te Decke; recouvert de planches. 

GESCHALET, (gefchälet) adj. €? adv. von 
Aerfeln, Birnen &c. Pe; von Nüflen, éca- 
#, cerné; von Bohnen, écof/é,” Gefchältes Ei- 


fchäftig, der viel zu thun hat; embe- . 
Gefchäftig feyn; agir, Are en affaire. - 
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chenholz zur Gerberlohe; bois pelard. Ge- 
fchälte Pflaumen, Brunellen; bri; s. Weil- 
fer gefchülter Kafe; fromage à la pie. Voy. 
Schilen. 

GESCHÆNDET , (gefchänbdet) adj. & adv. Dès- 


honoré, blômé, proflitué, violé, défiork 
guré, géi. D Gin dene Haies 
GESCHÆRFT, (gefchärft) adj. & adv. Aiguifé, 


afilé, émoulu. Gefchärfte Mühlfteine; seules 

battues, piquées, rhabiliées. On dit figur. Ein 

gefchärfter Verftand; un e/prit aiguifé. Ge- 

ee u ck; goft relevé. Ein gefchärf- 

tes Verboth; (e_férieufe Jous peine d'une 
amende. ce 4 


À en. 
ARRE, (Geftharre) (das) gem. des-s, f 
ne grat, l'aBlion ds Pre u pied. Yılı 
chatTte 


D. 

GESCHÆZT, (gefchäst) adj. & adu.. Taxd, cenfé. 
Hoch - wèrthgefchäzt ; eflims; bien aind, fort 
aimé. Voy. Schätzen. 

GESCHEKXT , { sect) adj. E adv. Marquté, 
tâcheté, vemé, de plufieurs couleurs, tavelé, 
nuancé. Ein gefchektes Pfèrd; um cheval pie. 

GESCHEHEN , (gefthehen) v. n. sr. Ich‘ gefche- 
he, du gefchieheft, er gefchiehet, (on dit auf 

fchichit, gefchicht) wir gefchehen &c. Imp. 
Th gefchahe, /5bj. gefchähe, parf. i. b. ge- 
fchehen, imper. gefchehe. Gemacht, verrich- 
tet werden; Se faire. Wo ift das gefchehen ? 
où cda s'efi-il fait? Es gefchieht viel, das 
nicht feyn follte; # fe fait bien des chofes, qui 
ne devroient pas arriver. 1ft ès gefchehen, was 
ich euch befohlen habe ? ce que je vous ai con 
mandé, eft-il fait? Es ift gefchehen ; c’efl fait, 

“ DieSache ift geichehen; c’eff une affaire faite, 
Es ift fo gut, als gefchehen ; ces vaut fait. 
Es ift um mich gefe n3; ceß fait de moi; 
it. je Juis perdu, ruiné. Es ift um ibn gefche- 

hen; ce fait de lui, il eff &c. Es gelchiehs 

dir ganz recht; il férrive ce que tw mérites. 

Es itt mir recht gefchehen ; cela m’efl bien dû, 

je l'ai mérité. Es genen: mir unrecht; o# 

me fait tort. Es ilt ihm unrecht gefchehen; 

on lui a fait tort. Gefchehen, fich zutragen; 

Je Pal arriver, avenir. Wenn es gefchieht; 

s'il arrive, ( sil auient). Es gefchehe, was 

da wolle; quoiqu'il arrive. o ift das ge- 

fchehen ? wo hat fich das zugetragen? os 
cela eff-il arrivé ? Wie ift denn diefes gefche- 
hen, ou zu gen ? comment cela afl-il donc 
arrivé, Wie es ihnen leicht gefchehen kan ; 
comme cela peut vous arriver. Darum wird 
nicht mehr und nicht weniger gefchehen; # 
n'en [era ni plus ni moins, Dis gefchah alles 
in einem Tage; cela fut l'ouvrage‘ d'un jour. 

Wenn ihr an den Tifch ftofet, fo ifts um mein 

Glas gefcheben; fi vous touchez la table, adien 

mon verre, Gefchehen laflen, zulafien; laijer 

faire. Zugeben; permeiire qu'une chofe fe fale; 
Xxxx 3 por. 
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e, trouver bon. Einwilligen ; ‘con/en- 
tir, donner Jon approbation, donner les mains 
d-; tauper à gg. ch. Ich will das gefchehen 
laffen; j'y confens; je veux que cela Joit. Ich 
kan es nicht wohl gefchehen laffen; j'ai de 
la peine sy confentir, à le permettre. . Ich lafle 

‚es gefchehen, habe nichts einzuwenden; je 
GESCHEHEN, (gefihehen) adj. & ad 
» (gefchehen ) adj. u. Faß, 
acheué,. fini. Zu gefchehenen Dingen mufs man 
- das beite rèden; it. gefchehene Dinge find 
- nicht zu ändern; d cho/e faite il ny a point de 
remède ; une chofe eft faite elle n'eft plus 
à réfaire. Nach gefchehener Arbeit iit gut 
ruhen ; le travail fini, on Je repofe à Jon aife. 
GESCHEID, (gefeid) adj. & adv. klug; Pru- 
‚ Jage, vaifonnable, de bon fs, Jenfé, ju- 
‘dicieu. Ein gefcheider Menfch; un me 
Jage, de bon Jens, raifonnable, dijcret. Eine 
efcheide Wahl; un choix judicieux, fenfe. It. 
Écfcheid, lifig, verfchmizt; fin, ru/&. Nicht 
gefcheid feyn, närrifcb, nicht wohl bei Sinnen 
feyn; étre fou; n'étre pas dans Jon bon er 
n'être pas bien fige, raifonnable. Gefcheid; 
adv. ment, Jagement, raifonnablement, 
- judicieufement , fenjément, d'une manière Jen- 
ce de bon Jens, diftrètement , finement. 
SCHEID, (Gefcheid) (das) gen. des-es, pl. 
“ die-e; aine mefure dont on Je fert pour les 
: grains € amires matières Jeches, dont huit font 
un es 6 
GESCHEIDE , (@efcheide) (das) Ei des-s, pl. 
- die-; (T. de chajle) Les entrailles, boyaux. 
GESCHEIDHEIT , ( Gefcheibheit) (die) gen. der 
-, pl. (peu u/.) Die Klugheit; La prudence, 
le bon Jens, jugement, la difcrétion. 
GESCHEÏTELT , (gefdyitelt ) adi. & adv. Ein 
en Vorderhär; Un toupet en étoile, 
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ÜHELTE, € Gite) (da 

GES! [E, ( te) (das) gen. des-s, /. 

pl. Das Schelten, ans Le et 
ment d'injures. Joy. Schelten. 

GESCHENK, (Gefchenf) ue gen. des-es, pl, 
die-e; Le préfent ‚ don. Gefchenke geben, 
nehmen; faire, recevoir des pröjents. Ktwas 
zum Gefchenk geben ; faire pröfent d'une cho/e. 
Einen durch Geichenke gewinnen, beftechen ; 

agner, corrompre qq.un par des préfents; graif- 
Le la patte à qq. un; jeter de la poudre aux 
yeux de gr. un. It. Gefchenk, Be chenkung, 
Gnadengefchenk ; gratification, donation. Ein 
Weynacht- ou Chriftgefchenk; un préfent de 
noël. Neujahrsgefchenk ; étrennes. Les gens de 
métier appellent Gefchenk ; paflade, la charité 
qu'ils font aux garçons de métier qui paflent Jans 
trouver de l'ouvrage. 

GESCHENKT, (Gefchenft) adj. & adv. Donné ; 
pardonné. Lange geborgt, ift nicht gefchenkt; 

© ee qui ef différé weft pas perdu. Éefchenit” 
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ik seal Peter il FL: point de plus beles 
acquifitions, il n'ya ai le don. Ein 
gefchenktes Handwerk ; de rs Les 
gs qui voyagent ont le droit de pajlade. Voy. 
chenken. 
GESCHEUCHT, (gefcheucbt) adj. & adv. Chafl, 
Voy. Scheuchen, 
GESCHEURET , (gefcheuret) adj. & ado, Em 
ré, frotté, Jablonne. Voy. Scheuren. . 
GESCHICH, (Gefbid) (das) gen. des -es, /. 
(T. de fauconn.) La Kae Ein res 
gutem Gefchich, der gut abgerichtet if; 1 
oifeau de bonne créance. ; 
GESCHICHTE, ( Gefichte) (die) gen. der-, 
pl. die-. Gefcheheze se Berlin) 
Un fait, évènement, avanture; it. conte. Eine 
Gefchichte erzählen; conter un fait. Eine merk- 
würdige Gefchichte; un évènement remarquabe. 
Eine lächerliche Gefchichte ; un plaifant cont, 
It. Gefchichte; hifloire, narration, rhjt, de 
Jtription des faits. Eine Gefchjchte erzählen; 
conter une hifloire. Die biblifchen Gefchichte; 
les hifloires de la bible ou de l'écriture, DieGe 
fchichte unferer Zeit befchreiben; écrire Phi 
foire de nos temps. In den Gefchichten be 
wandert feyn; Javoir bien l'hifloire, âne td 
dans l'hifioire. Die alte und neuere Gefchi 
te; l'hijloire ancienne € moderne. Die ilte 
ften Gefchichtes les plus anciennes hifoire, 
Gelehrtengefchichte ; kifloire_ littéraire. Ki- 
chengefchichte ; kifoire eccléfiaftique. Kriegs 
und Heldengefchichte ; ee de gun 5 
daflions heroiques. Mordgefchichte; kifin 
tragique. Trauergefchichte ; tragédie. Li 
gefchichte; ae galante, galanteries, amours, 
- amouréttes. Gefchichte des Leidens Chnifi, 
Paflionsgefchichte; la Pafion de notre Seigneur. 
Apoñtelgefchichte; les alles des Apôtres, Li 
bensgefchichte ; hiffoire de la vie; biogragkir. 
- Allgemeine Gefchichte ; hiffoire générale sai 
verjelle. Eine Gefchichte artig, mit in 
Umitänden erzählen ; embellir uns hifloire. Bi 
ne Gefchichte erdichten; fabriquer, une hifioi- 
re. It. Gefchichte, Jahrbücher ; asnaks. Die 
Zeitgefchichte; 4a chronique. Kin Gefchicht- 
buch; une hifloire, un livre 'hifioirs. EinGe- 
fchichtgelehrter ; us hiflorien. “Ein Gefchicht- 
- kalender, hiftorifcher Kalender ; un almanac, 
calendrier hiflorial. Die Gefchichtkunde ; Ihr 
‚floire, l'étude de V'hifloire. Ein Gefchichtmaler; 
un peintre d’hifloire. Gefchichtmäfig ; adj. & 
adv.. hiflorique, hıfloriquement. kin Gefchicht- 
fchreiber ; un hijlorigraphe , hiflorien, écrivain 
ä écrit l'hifloire; annalifie. Ein Gefchicht- 
undiger ; un hiflorien, qui a”fait Pétude de 
l'hifioire. 
GESCHICHTET, (gefchichtet) adj. & adv. Div 
Jé, [epart, démélé, arrangé. Auf ur ge 
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fchichtet ; fe dit du bois, des harengs ©c. en CRAN , (gefchickt) adj. & adv. neuer 


ER moulé, “pilé. 1 
GESCHICK, (aic) (das) gen. des- es, pl. die 
-e. : Die göttliche Vorfehung; La providence, 
providence divine. It. Schickial; le defiin, la 
defiinée; le fort. Ein günftiges Gefchick; um 
defiin favorable. Ein widriges Gefchick ; un 
defiin fächeux. It. Gefchick, unvermeidliches 
erhängnis, Unglück ; la fatalité. Das Ge- 
fchick ift mir zuwider; les étoiles me font con- 
traires. 
Gefchick, na Verhältnis 5 Gègenhal- 
tung; la ortion, le ra . Das hat ein 
ie Gelhick: cela a en proportion, un 
eau rapport. Den Dingen ein enftändiges Ge- 
fchick ben faire les chofes d'une manière con- 
venable. It. Gefchick, Gefchicklichkeit ; agré- 
ment, adrejje, grace. Ins Gefchicke bringen; 
accommoder, ranger, wur » degauchir , pro- 
gortionner, meltre en ordre. ieder ins Ge- 
fchick bringen; raccommoder. Ein Pferd aus 
dem Gefchick bringen, den Gang deffelben ver- 
derben; détraquer un cheval, Er hat kein Ge- 
fchicke; il n'a point de proportion, d'agrément, 


quem, tauglich zu etwas; propre d- 
fchickt alles zu thun ; propre à tout faire; it. 
capable, habile, adroit. Ein fehr gefchickter 
Menfch ; un fort habile homme. Ein gefchick- 
ter Mann; un maître homme. Eine gefchickte- 
Frau; une maitrejJe femme. Er ift gefchickt 
und verftändig; 5} pan € intelligent. It. 
Gefchickt, bei guter Laune, aufgeräumt; di/po/é. 
Ich bin heute nicht dazu gefchickt ; je ne /uis 
gas drole je ne [uis pas d'humeur aujourdhui Eÿc. 
I fchickt, hurtig, gefchwind} prompt, I4= 
ger, dispos. Munter; life. Bereit, fertig ; 
prä, préparé. Behend, liftig; /ubtil. Erfah 
ren, geübt; expert, exercé, expérimenté, dreff. 
Zu Kriegs - und Civildienften gefchickt; dre[]# 
au poil & à la plume. Gelebrt; doßle, favant, 
Jage, fort, Jcientifique; gruyer, habilifime. Ge- 
fchickt machen ; rendre adroit, propre, habili- 
ter, aguerrir, façonner, débourrer qq. un, don- 
ner l'air du monde à 9. un. Bereiten ; pré- 

arer. In den Stand Setzen; mettre em état, 
iefer Wundarzt hat: eine gefchickte Hand; 
ce chirurgien opère bien. Er ift zu nichts ge- 


fchickt; 4 nef bon d rien. Gefchickt, adv. 
adroitement, par, avec adreffe, proprement, ca- 
pablement, habilement, doi nt, favamment, 
La dr Etwas gefchickt angreifen ; avoir 
gr à se gg. ch. { 
GESCHIEBE, (®efdyiebe) (das) gen. des-s, /. 
pl. (T. de Mine) mine de tra t; Je dit 
de toutes fortes de mines pouffées entajltes 
Dune fur l'autre par une inondation ou autre 
manière violente. - 2 & 
GESCHIEDEN, (gefdjieden) adj. & adv. getheilt, 
.abgefondert; Séparés it. démarié, Vom Tifche 


rien ei plaile, point de grace. It. Gefchicke, 
"natürliche Fähigkeit zu gewiflen Dingen ; ia 
capacité , difpofkion , le talent, l'habilets. Er 
Fa kein Gefchicke; il wa veine qui y 
tende. 
Gefchicke, (T. de Mine) la matrice mitalli- 
gu des métaux; it. les mines, filons. Die Ge- 
chicke flechten fich in einander; les filons fe 
croifent & adonnent. 
GESCHICKE, (Gefthide) (das) gen. des-s, /. ph 
Das öftere Schicken ; Pi £ mejlage. Ey; 
ift das nicht ein Gefchicke! eh! toujours des 


d Bette gefchieden; /éparés de corps. Ich 

mejlages! un g eden 5; f p ‚sorp: 
ns und er find gefchiedene Leute ; j'ai rompu tout 
ns (gef'pieklich) v. GESCHICKT; commerce En lui, -Wo du es noch nal 


tuuft, {o find wir gefchiedene Leute; fi tu y 
GESCHICKLICHKEIT, (Gefchieklichkeit) (die)  retournes, tu as fait avec moi. It. Gefchieden, 
gen. der - ‚pl. die-en. Die Fähigkeit; Ze ca-  gefchlichtet, abgethän; démélé, ind. .On 
pacité, habileté, dextérité. Er befizt eine grofe appelle (en T. de chaffe) Ein gefchiedenes Ja- 
Gefchicklichkeit zu dergleichen, Gefchäften; ff gen la chaffe d'une feule efpèce de bétes. Voy. 
@ beaucoup de capacité pour telles fortes d’affai- cheiden, - | 
. res. Er hat es mit vieler Gefchicklichkeit aus- GESCHIESE , (Gefchiefe) (das) gen. des-s, 
po il ba executé avec une grande habi- ae L’alion de tirer, de-tirailler. . " 
té. Die Gefchicklichkeit des Verftandes, l'a- GESCHIFTET 3, (gefchiftet) adj. & adv. (T. de 


 dreffe, fineffe, rufe. Die Gefchicklichkeit des jus 3 
GÉSCHIEHET, (gefchiehet) voy. GESCHEHEN. 


Körpers; l'attitude du corps. Er ift ein fehr 
gefchickter Menfch; c’ef un homme fort indu- GESCHILDERT, (gefthildert) adj. & adv. ge- 
zeichnet, gemält; Peint, crayonné. Nach dem 


firieux. Er befizt viel Gefchicklichkeit in Hand- , 
arbeiten ;.i} a de la dextérité aux ouvrages de  Lèben gefchildert; pris d'après nature, peint 
main. Es fehlt ihm nicht an Gefchicklichkeit; an naturel, tiré fur le naturel. Voy. Schildern, 
sl ne manque pas de talents. Man kan feineGe- GESCHIMPFE , (Gefimpfe) (das) gen. des - 8, 
fchicklichkeit nicht genug.loben; on ne fauroit  J, pl. Les paroles injurieufes. Was Toll das Ge- 
trop louer Jon favoir, Jon talent, fa dextéritéEÿc. fire e? quelles injures Jont-cè ld? 

GESCHICKT, (gefbict) adj. & adv. gefendet; GESCHIMPFT, (gefhimpft) adj. & adv, Afrow- 
Ænvoyé, Voy. Schicken, : té, injurié, Joy. Schimpfen. AR = 
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@ESCHTRR , (@elchirr) (das) gen. des-es, pl. 
die-e. DasGefüs; Ze vale, vaifean. Tifch- 
fchirr; de la vaifelle. Silbernes, zinnernes 
efchirr ; vaiffelle d'argent, da Ein irde- 
nes Gefcbirr, ein Topf, Krug, &e. ‚un pot, 
de terre. Allerhand irdenes Gefchirr ; de 
la terraille..: Hartgebranntes, irdenes, ftei- 
" mernes Gefühir ; vaijeaux de grès. Al- 
lerhanë knpfernes Gefchirr; chaudromerie. 
Glifemes ae a un sus se 
efchirr; vaiffelle pleine, life, unie. efchirr 
Si triebener Arbeit, iffelle ouurde , vaif- 
Jette à bofes. Das Gefchirr im Nachtftuhle; le 
bafın de chambre, de chaife percée, de gar- 
derobe. Das_Gefchirr reinigen ; meltoyer, 
écurer la vaijlalle. Küchengefchirr; batterie, 
vaifelle de art Das Pférdegefchirr ; Le kar- 
nojs. Den Pferden das Gefchirr anlegen, ab- 
nehmen; mettre, Öter les harnois aux chevaux. 
Das Gefchirr zu einem Wagen; l'attelage. Das 
Gefchirr an einer Kutfche; Is volée. Das Ge- 
fchirr an der Kutfche ift zerbrochen; la volée 
du carojje efl rompue. Das I ir Fat- 
tirail de chafe. Ackergefchirr, Ackerge- 
räthe; Fattirail de laboureur. Das Gefchirr an 
einem Wberftuhle; l'équipage d'un métier. 
Die Gefchirrbürfte, (Gefchircbürfte) La bro/- 
"fe à wsttoyer les harnois. 
Das Gefchirrgeld, (Gefbirrgelb) Ce que les 
coruéables payent pour is. 
Die Gelchirrkamme, (Gefcirrfämme) Les 
brojles de tifferand. | 
ie Gefchirrkammer , (Gefcirrfammer) Sat- 
telkammer ; La Jellerie. À 
Der Gefchirrmacher, C(Gefirrmader) Le 
bourrelier, 


lamier. 
Der Gefchirrmeifter , (Gefcirrmeifter) ou 


Schirrmeifter ; Le capitaine de charroi. 
Die Gefchirrordnung, (Gefchirrorbnung) R2- 
glement pour la qualité de la ti[fure des draps. 


Der Gefchirrfchreiber , (Gefchirrfchreiber) où 
Schirrfchreiber ; Le Jecrataire de la vaiffele. 
On dit figurémeni: Aus dem Gefchirr kom- 


men; perdre contenance, perdre la iramontane, f 


brouiller. ser dem noie erg 4 for à 
aire des & S, er, Je déri 
m) Y dem Gefchire bringen ; 


ler, Je mutiner. Aus 
Éouilir, mettre hors de gamme ou game, faire 
perdre contenance, la tramontane. g 
-GESCHIRREN, (gefirren) voy. SCHIRREN. 
GESCHLACHT, (gefchlacht) adj. & adv. De bon 
acabit, Gefchlachtes Holz; bois Wraitable, flé- 
xible. Gefchlachte Kräuter; herbes tendres, mol- 
les. On dit figur. Ein rauhes, wildes Volk 
efchlacht en; adoucir le naturel fauvage 
SCH ACHT chtet) adj. & ade. 
.GESCHLACHTET , (gefchlachtet‘) adj. 2 
Tut, égorgé, afin, HE Pog. hlachten, 


. 


/ . 
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efchlafe) (das) gen. des-s, £ 


GESCHLAFÉ, (@: 
“pl. Lräßlion dormir, envie continuelle 
dormir. : 

GESCHLÆGELT , (gefchlägelt) adj. & alv. (T. 
de jonzillier) En caboi Ein gefchlägelter 
Stein; une pi ende. On dit fgur. Er hat 
fehr geichißclt; à a fait une grande bivw; 
il à fait une grande faul. Voy. Schlägeln. 

GESCHLAGEN, (gefchlagen) adj. & adv. Battı, 
frappé, défait, Üeber einander gefchlagene 

nde, Arme; des bras croifes. Gefchlagenes 

old; or battu. Gefchlagener Rohm, Sahne; 
eröme fousttée. Auf Butter gefchlagene kier; 
des œufs pochés. Braun und blau geichlagene 
Augen; des yeux pohés au beurre moir. Den 
gefchlagenen Tag mülig zubringen ; je tenir 
ls jour tout entier fans rien faire. Drei ganzer 
geichlagener Tage ; trois jours emtiers. Ueber 
einen Leiften geichlagen, von gleichem Schla- 
ge; frappé au mrme coin. Voy. Schlagen. 

GESCHL/EMMT,, (gefchlämmt) adj. & adv. La- 
vs, purifié. Gefchlämmtes Erz; mine lavé, 
Voy. Schlämmen. 

GESCHLÆNGELT, (gefchlängelt) adj. & adv. 
Sinuweux. Ein gefchlängelter Bliz, Gang; 
éclair, une allée en zıgzuc. Voy. Schlängeln, 

GESCHLANK, (gefchlant) adj. & adv. Mine 
& long, grêle, de taille menue ; it, em parlant 
des cerfs; éclame, ejclame. Voy. Schlank. 

GESCHL/EUDERT , (gefchläudert) adj. & ade. 
Frondé, lancé. Voy.-Schläudern. 

GESCHLECHT, (Gefhlect) (das) gen. des- es, 
pl. die- er. Die Gattung, 3 le genre, l'es- 
pe En en Das zus menfchliche Ge- 

cht; tout le genre humain, l'efpèce humaine, 
les hommes. Die Eeterfchlediichen! Gefchlechter 
Arten der Thiere, Vogel; les différents genres, 
les differentes efpeces de bétes, d'oifeaux. Ein 
jedes in feinem Gefchlecht, in feiner Art; cha- 
cun dans fon efpèce. DasGefchlecht der. Albini 
it erlofchen; la race des Albini eff éteinte. Zum 
ein, Be générique. 

efchlecht, fignifie le fexe, ce qui fait 
la différence du le Fir F ue 
männliche o# weibliche Gefchlecht; Le genre, 
ke je mafculin ou feminin, mäls, femelle. Das 
fchöne Gefchlecht; ie bcau fexe, les femmes. 

. Weiblichen o# männlichen Gefchlechts; jilles 
ou er Von doppeltem Gefchlecht; Aer- 
map odite. Man weils nicht, welches Ge- 
{ch ech er = an ein Bübchen ow Mad- 
chen ift; on ne Jait I genre il ef, s'ile 
mêle ou femelle. ca er 

Das Gefchlecht; ls génération. Von einem 
Gefchlecht auf das andere; d'une génération à 
Pautre. Die Gefchlechter; les générations. Sein 

- Gefchlecht hat bis ins vierte Glied gewähretz 

“ 4 Ja 











. fchlechterinn; Cefl 
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{4 a fubfife jusqu'à la quatrième géné. 
Ja pre Lee nn FT os 


+ Wandfchaft; la famille, lignée, maifon. Von 


gutem Gefchlechte; de bonne familie, maifon, 
race. Ein altes, vornèhmes G:fchlecht ; une 
ancienne mai/on. Ein Rathsfähiges Gefchlecht; 
une famille capabie d'entrer dans les magifira- 
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. Das Geftlechtewagen » (Sefihledhtätwapen ) 
IE. 


Les armes de fam 

DasGefchlechtswort, (Sefchlehtswort) L'ar- 
ticle ou particule qui précède ordinairement les 
noms appellatifs Cr qui en dénote-le genre. 

Das Gefchlechtszeichen , -(Gefchlecytszeichen) 
Les parties naturelles, de la génération. 


tures. Ein füftsfähiges Gefchlecht; une famille GESCHLEICHE, (Gefchleiche) (das) gen. des-s, 
0 d'entrer 


chapitrable. It. Gefchlecht, Urfprung; origine. 
Sein Gefchlecht von Karl dem Grofeu herleiten ; 
tirer Jon origine de Charle-magne. Aus einem 
adelichen, bürgerlichen Gefchlechte; de noble, 
bourgeoije exivalion. Er ift von geringem 
Herkommen; il ef? de baffle extraftion. It. Ge- 


J. pl. L'ablion de marcher doucement, 


Jécrètement. Voy. Schleichen. . 


GESCHLEIF, (Geféleif) (das des-es, pl, 
SCHE, (ED Ge em mp 


-e; fe Letrou, l'entrée dans 
le terrier du blaireau, du renard &c. 


fchlecht, Stand, Geburt; naifance, qualité, con GESCHLEIFT, (geftleift) adj. & adv. Trafné, 


dition. Er it von niedrigem Gefchlechte; il ef 
ds a ce, ir bas he 2 

eichlecht /e pre elquefois pour parenté; 
dmdônee, On dit auf: Alle Gefchlechter 


der Erde; toutes les nations de la terre, Das... 


Dichtergefchlecht ; la, nation des poites. 
Voici les mots compofés avec Gefchlecht : 
Der Gefchlechtbefchreiber, (Gefcjlechtbefchreis 
ber) Le généalogifte. ; 


"(en T. de Mufique 


Er wurde zur Richtftätte gefChleift ; 41 fut traf= 

né fur la claie au fupplice. It. Gefchleift; ra- 

Je, démoli, abattu, fe dit des Forterefles; it. 

coulé. Eine gelchleifte 

Feuermauer ; (7. d’Archit.) un tuyau dévoyé, 
Schleifen, v. a. r. 


> Voy. ie 
GESCHLEIMT, (geftbleimt) adj. & adv. Monde 


de la viscofité; fe dit des poiffons. Voy. Schlei- 
men. : | 


er Gefchlechter, (Gefchlechfer) it. die Ge- GESCHLENKERT, (geftlenfert) adj. & adv, 


ainfi qu'on elle à Nu 
remberg & dans red Br ul Iimpéria- 
les un Patricien, une Patricienne, qui defcen- 
dent de la race des Sénateurs: Et à Augsbour; 
on appellg die Gefchlechterftube; ia Jociété, 
sorps des Patriciens. 
efchlechtlos, (gefhlehtics) adj. & adv. 

kein Gefchlecht habend; neutre, qui wer ni 
du genre mafculin ni du genre féminin. 

Das Gefchlechtsaiter, | Gefchlehtailter) La 


Lancé, frondé, jeté, fecoué. Voy. Schlenkern, 


GESCHLEPP, (Gefcblepp) (das) gen. des -es, J 


pl. (pop.) Le train, la Juite, efcorte. Ein gro- 
fes Gefehleppe mit lich fire avoir an an 
trains it. Vattirail des Joldats. Das Gefchlepp 
Je dit auf des habits qui trainent à terre, la 


queue. It. das Geïchleppe; (T. de Chajle) ia _ 


al la trace qu'on fait aux des morceaux 
le charogne pour attirer une bite [auvage dans 
un piège par l'odeur. fers 


génération, la durée ordinaire d'une génération; "GESCHLEIERT, (geichleiert) adj. &’ adv. Voilé, 


das Menfchenalter. 
Die Gefchlecitsart, (Gefthlechtsart) 
66, le genre, ce qui efl commun a diverjes ejpeces. 
Die (G.fchlechtsendung, (G-fledtsendung) 
(T. de Grammaire) Le génitif. 
Die Gefchlechtsfolge, (Gefclechtéfolge) La 
Intration, la filiation &9 de/cendance de père à 


La ra GE 


fe Schleiern. : 
‚SCHLICHTET, (gefchlichtet) adj. & ade. Ent- 
fchieden, beigelegt; Décidé, démélé, accordé, 


Il Je äit auf du bois, plans, dreffé, uni, mou- ' 


lé, recalé, entaffé, redreffé; it. (en T. de me- 
if.) pilfonné; it. (en T. de tifer.,, liffé. Poy. 
schlichten. - È 


Is. 5 A 
Das Gefchlechtsgüt, (Gefchlechtégut) ein Ge- GESCHLIFFEN, (gefchliffen ) adj. € adv. voy, 


fammtgut, Fideicommifs; Un fidéicommis, bien ; 
ou terre qui appartient à toute une famille. * 

Die Gefchleehtskunde, ( Gefchlentsfunde ÿ 
La généalogie, la feience qui traite la généalo- 
gie. Ein Gefchleehtskundiger; un généalogifie. 

Die Gefchlechtslinie, (Sefchlechtélinie) Le 
côté, la ligne de parenté, 

Der Geichlechtsname , (Gefthlechtäname) Le 
nom de famille, nom patron a é 

Das Gefcuiechtsregifter , (& Sd A 
die Gefchlechtstafel, der Stammbaum 5 La g 
séalogie, table, l'arbre généalogie. k 

Der Gefchlechtstrieb, Cr hicchtefrieh ) Le 
ag Je multiplier par vois de Lénération, 


veau. 5 
GESCHLITZ, (Gefchlig) (das) gem. des-es, pl, 
de) ae de ri 


‚Schleifen. Ein wohlgefchliffenes Mefler; Un 
couteau bien affilé, aiguifé, émoulu. Gelchlif- 
fenes Spiegelglas; glace polie. Gefchliffener, 
efchnittener Demant; diamant taillé, Gefchlif- 
en Glas; verre taillé. On dit figur. Ein ge. 
fchliffener Menfch; un homme poli, civil, fa= 
sonné, dérouillé, Eine gefchliffene Zunge; in 
gue bien afiilée, babillarde. 


GESCHLINGE , (Geföhlinge) eu GESCHLINKE , 


(das) gen. des-s, pl. die-; La freffure. Ham 

melsgefchlinge, rer de 

mouton, de \ : 

die-e; (T. de Mine) Le 
y pe 
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GESCHLIZT, (geflisé) adj. & adv. Inci/, fen- 
du, fendu en en à Yo. de 

GESCHLOSSEN, (gefüjloffen) adj. & adv. Fer- 


mé, clos; it. conclu. Yoy. Schlieffen. Bei gefchlof- 
fenen Thüren; les portes fermées, à huis clos. 
Mit gefchloflenen Gliedern marfchiren; mar- 
cher jerrément, marcher les rangs Jerrés. In 
. Ketten und Banden potes chargé de fers, 
attaché aux fers, les fers aux mains & aux 
pieds. It. Ein gefchlolfener Kauf; un marché 
arrété, conclu. Eine gefchlofiene Heirath; un 
_ conclu. Gefchloffener Friede ; paix faite. 
Gefchloffener Prozefs ; ou conclus, décidé, 
. terminé. Gefchloflene Predigt; préche finie. Ge- 
- fchloficner Brief ; lettre finie. Gefchlotiene Rech- 
nschi an clos, 
GESCHLOTTER, (Gefchlotter) (das) gen. des-s, 
"+ {pl Le bransment; it. (en T. de faline) la lie. 
GESCHLUMMER, (Gefclummer) (das) gen. 
: des-s, /. pl. L’aflim de Jommeiller. 


.__Schlumm: rn. 
GESCHI.UNGEN, Bun) a 5 Tor- 
tu, tordu, tortueux, entortille. Kine gefchlun- 
ene Schleife; fe dit des cordons ou rubans pa/- 
: Ba l'un dans l'autre d'une certaine manière. Ein 
gefchlungener, verzogener Name; un nom en 
. shifre. Eine gefchlungene, gewundene Säule; 
- ns colomne torfe. Gefchlungen; (T. de Biaf.) 
entortillant. In emander gefchlungen; entrela- 
cé. In einander gefchlungene Schlüffel an Rin- 
en; des clefs ensacdes, entrelacées, entrelaffées. 
ine gefchlungene Binde; ws bourrelet. Eine 
- gefchlungene Linie, ein gefchlungener Strich ; 
sue ligne linueufe. Die gefchlungene Röhre an 
der Pofaune; Le torti. Eine gefchlungene 
Naht, doppelteNaht; une couture double. Dop- 
pelt gefchlungen; beflors, befiorte. V. Schlig- 


. gen. 
GÉSCHLURFE, (Gefchlürfe) (das) gen. des-s, 
; Le L'afton de humer , de fifier. 
‚GESCHMACK, {Gefmad) (der) gen. des-es, 
Je pl Le goft, celui des cinq Jens par lequel on 
“difcerne les faveurs. Einen feinen, einen ver- 
dorbenen Gefchmack baben ; avoir le goût fin, 
: dépravé. Ein jeder nach feinem Gefchmack; 
chacun ce fon gofit. Der Gefchmack ift 
unterfchieden ; les gofits font différents. 
Gefchmack, fignifie.aufh Javeur, goût. Die- 
fes Flelfch hat einen guten Gefcamack; cette 
viande efl de bon goût. Diefer Wein hat einen 
“ Erdgefchmack ; ce vin a un goft de terroir. 
“ EinNach- oder Beigefchmack ; le déboire, goût 
désagréable. Ein müffig 
+ Lent, remugle. Das Fleifch hat einen müffigen, 
* ftinkenden Gefchmaek ; {a viande ent le relent, 
“a wm gout de relent. Es hat einen fchönen 
Nachgefchmack ; cela fait bonne bouche. Einen 
+ se Gefchmack geben ; afaifonner, donner 
got, du haut goût, Den Gefchmack be- 


C2 


er Gefchmack; le re- : 
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"nehmen; affadir. Das hat wèder Lack noch 
Gefchmack ; (prov.) cela n'a ni jel, ni Jauge; 
il n'y @ ni Je ni fawe à cela; cela wa ni force 
ni vertu. 

Gefchmack , /e dit auf de l'appétence des ali- 
ments, du plaifir qu'on trouve à boire € à man- 
ger. Diefer Kranke findet an nichts Gefchmack, 
es fchmeckt ihm nichts; ce malade ne trouve 
goût d rien, ne prend goût à rien. 

Gefchmack , Éeuifie figurément, le difterne- 
ment, la finejje du jugement. Er hat einen fei- 
nen ack; 5 a le goût délicat, fin, ex- 
quis. Er findet Gefchmack an guten Büchern; 
sl a du goft pour les bons ouvrages. I Je dit 
auffi de l'inchination qu'on a pour certaines cho- 
Jes. Er findet keinen Gefchmack an der Mu- 

* Bk; n'a pas de goft pour la er On 
prend auf pour le fentiment agréable ou avan- 
tageux qu'on a de qq. ch. Das ift nicht nach 
meinem Gefchmack ; cela n’efl pas de mon goft. 
IV Je dit aufi de la manière dont uns ae ef 

. faite, du caraftère pros de quelque ouvre 

e. Diefer Menfch zeigt keinen guten Ge- 
chmack in feiner Arbeit; cet homme-là travail- 
le dans un fort mauvais goût. Er hat in dem 
Gefchmack feines Jahrhunderts gefchrieben; il 

@ écrit dans le goût de fon fiècle. 
GESCHMACKLOS, (gefhmadlos) adj. & adv. 
das keinen Gefchmack hat; Injipide, qui n'a 
point de goût. Die Gefchmackloßgkeit; Finfi- 


er , Là fadeur. 
CHMACK-MACHEND, (gefmadmachend ) 


adj. & adv. sr ue. 

GESCHMACK-NER 5, (Gefdnradnerve) (der) 
gen. des-n, pl. die-n; Le merf geftakit 

GESCHMACK-VOLL, (gefchmadvol ) adj. & 
adv. Plein de goût, judicieux. 

GESCHMÆHET.. (gefémäbet) adj. & adv. Bld- 
mé, injurié, diffamé, infulté. Voy. Schmähen. 

GESCHMÆHLE. (Gefchmäple) v. GESCHELTE, 

GESCHMÆLERT, (gefmäiert ) adj. & adv. 
verringert; Diminué, rogné. 

GESCHMATZE, (Gefmate) (das) gen. des-s, 
JS. pl. Le bruit qu'on fait avec les lèvres en bai- 
Jant; it. le bruit de la langue &9 des lèvres en 


eant. R 
; GESCHMAUCHT, Caefmaucht) adj. & adv. 


” Fumt, fumigé, tué par la fumée. Voy. Schmau- 


chen. 

GESCHMAUSE, (Gefthmaufe) v. SCHMAUSEN. 

GESCHMEICHEL, (Gefchmeichel ) (das) gen. 
des-s, /.pl.. Les carejjes, fiatteries, le pateli- 
nage, la à fupe complaifance, cajolerte. 

GESCHMEIDE, (Gefmeide) (das) gen. des - 
s, J. pl. Les bijoux, alours, joyaux, 2} 
€ joyaux, ornements précieux, pierreries: Sein 
Gefchmeide anlègen; mettre joyaux. Sich 
mit koftbarem Gefchmeide fe 


mücken ; /e pa- 
rer de pierreries de prix. On appelle Pe 
5 g<- 
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goes 3 Les ceps. Handgefchmeide auf 
chiffen; bas de fois. It. Geichmeide, aller- 


hand kleine Arbeit von Mefling; menuaille de 


cuivre jaune. Ein Gefchmeidehändler; un jouail- 
hier, bijoutier. Das Gefchmeidekättlein; {a ca/- 
Jette, le baguier, écrin, la pelote de toilette. Der 
Gefchmeidemacher; le jouaillier, lapidaire, dia- 
mantaire. 

GESCHMEIDIG, (gefhmeibig) adj. & adv. Was 
fich leicht fchmieden ow ausdèhnen läfst; mal- 
able, dulile. It. Bie; ; Jouple, traitable, 
flexible. Das Eifen geichmeidig fchlagen; ow- 
vrer le fer. Gefchmeidiges Leder; peau, œuir 
Jouple. Gefchmeidig, fig. nachgebend; er 
ble, docile, pliable, joumis. Er itt fo gefchmei- 
dig, dafs man ihn um denFinger wickeln kön- 
te; il efl fouple comme un gant, comnre une an- 
guille. _ Einen gefchmeidig machen; rendre aq 
un Jouple , traitable. Die Gefchmeidigkeit; 
mailéabilité, dußilite; st. Jouplejle, Ba 3 
Jubiilité. Die Gefchmeidigkeit der Zunge; Ia 
volubilité de langue. 

GESCHMEIS, (& hmeiß) (das) gen. des-es, 
Frl. CT. de Chaffe) La fiente, l'excrément, la 
chiure. On appelle figur. Gefchmeis; des in- 
JeBes, de lavermine; it. la canaille, racaille, gueu- 
gr le’ menu peuple. 

- GESCHMELZT, (geichmeljt) adj. & adv. Email 
1. Gefchmelzte Arbeit; de l'émail, encaufli- 
me. Voy. Schmelzen. £ 

GESCHM DET, (gefchmiedet) adj. & adv. For- 
gé, martelé. Gefchmiedetes Eifen ; du-fer for- 

84. Voy. Schmieden. 
- GÉSCHMIÈRE ; (Gefchmiere) (das) gen. des-s, 
J. pl. Das Schmieren; L'aËion d'oindre, de 
aiffer, de frotter, le graiflage; it. le barbouil- 
ge, griffonnage, pieds de mouches. D je dit 
aufi des mauvailes peintures, des mauvais li- 
vres. Das ift keine Malerei, fondern ein èlen- 
des Gefchmiere; ce wefl pas Id de la peinture, 
lc se zu du barbouillage. 

GESC. RT, (gefmiert) adj. & adv. mit 
Fett, Oel &c. Graije, , oint, Ein ge- 
fchmiertes Butterbrod; uns beurrée, du pain 
beurre. Gefchmiertes Lèder; cuir bouilli. Ge- 
fchmiert, fchlecht gefchrieben, gemalt; bar- 
“bouillé, pa rallé, griffonné, écrivaillé. Ge- 
fchmierter Wein; ripopé, vin frélaté. On dit 
figur. Heut zu Tage will jeder gefchmiert 

+ feyn; aujourd'hui chaque Jaint veut Jon offram- 
de; ilny à f petit faint, qui ne veuille Ja chan- 

delle. 1% . Schmieren. N 

GESCHMINKT, (gefminft) adj. €? adv. Fardk. 
Ein gefchminktes Geficht ; un feint pofliche, vi- 
fes fardé. Voy. Schminken. 

MOLZEN, (gefhmolgen) adj. & adv. voy. 
Schmelzen. Gefchmolzen Fett, Blei; as, 


‘ plomb fondu. Gefchmolzen Zeug; (T. d’Ar- 
tific.) roche à few. Gefchmolzenes Wachs; cire 
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fondue. Völlig gefchmolzenes Silber; argent 
en bain. Gefchmolzenes Eifen; fer coulé. Joy. 
Schmelzen. - 
GESCHMUCK, (Gefmud) voy. SCHMUCK. 
GESCHMÜCKT, (gefhmü®t) adj. & adv. 
ar Vo Sn tes ie: 2% 
SCHNÆBELE, (Gefnäbele) (das) gen. des- 
5, £; pl. Aion de Je becquer; it. fig. ation 
Je aijotter, de s’entredonner de petits tours. de 


[TA 

GESCHNÆBELT , (gefdynäbelt) adj. & adv. De 
einen Schnabel hat; Bégu, bécu, becqué. Ki 
Fo Schiff; un navire d'un éperon. PV. 

chnäbeln, ; e 

GESCHNATTER, (Gefchnatter) (das) gen. des- 
s,/ pl. Le cri d’oie, le barbotement des ca- 
nards; it. le caquet, babil. Ihr Gefchnatter hat 
ewig kein Ende; leur caquet ne finit jamais. 
42 Gefchwätz. 

GESCHNALT,, (gefchnalt) adj. & adv. Embou- 
ck, Voy. Schnallen. 4 
GESCHNARCHE, (Gefcnarche) (das) gen. des- 
8, Ar Le ronflement. Er macht ein entfez- 
liches Gefchnarche; il fouffle des pois, fes choux. 
GESCHNEIDE, (Gefcneide) (das) gen. des - s,. 
pl. die-; (T. de Cha]]e) cerceau,, tröbuchkt, 

GESCHNELT, K gefihnel ) \ 

ELT , Kgefnelt) adj, & adv. Li 
betrogen; Zrompé, STAPS leurré. Ii. nn 
Schnellen. 

GESCHNIEGELT, 6 gefehniegelt ) adj. € adv. 
(pop) Pimpé, aitifé, atinté. Sie gehet immer 
pres t und gepuzt; elle ef? toujours tirée 

atre épingles. 

GESCHNI! , (gefchnitten) adj. E7 adv. voy, 
Schneiden. Ein gefchnittener Hund; un chien 
châtré. Gefchnittenes Glas; verre taillé, Ge- 
fchnittenes Holz, gefchnittene Bretter ; bois de 


E age, x 
GESCHNIZT, (gefchnist) adj. & adv. Sculpté. 
Voy.Schnitzen. Gefchnizte Zierrathen; orne 
ments de [culpture. Ein gefchnizter Rabmen; 
une bordure cifelée, fculptée. : 


GESCHNÜFFEL, (Gefchnüffel) (das) gen, des- 


8, f. pl. (po>.) La reniflerie. 
GESCHNURRE> (Gerpmikre) Cdas) gen, des- 
8, J. pl. (pop.) Der Lärmen, das Gefumfe; Ze 
uit ou mourmure jourd, confus: Das Ge- 


fchnurre der Katzen; le ronflement , Faflıon de 
ronfler. It. fig. Das Gefchnurre, Gebrumnie; 
le grondement, grognement. 
GESCHNÜRT , (gefchnürt) adj. & adv. Las, 
Ba Voy. Schnüren. 

CHOBEN , (gefchoben) adj. & adv. v. Schie- 
ben. Gefchobene Buchftaben, Curfiv; lettres 
staliques. Ein gefehoben Viereck ; un rhombe, 

. trapefe. On dit figur. Auf die lange Bank ge- 
fchoben ; différé, retèrdé, tiré en longueur. 
Yyyya 6 
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GESCHÖPF, (Gefchöpf) (das) gen. des-es, pl. gore | cuites, apprêtées d bwl. Voyer 


die-e. Lacröaturs; un &re créé. Ein unns Sch 
türliches Gefchöpf ; un monflre. GESCHREI, (@efahrei) (das) gen. des- re À. a 
US “Gddpfs) adj. € adv. Puifé. Das Rufen, Schreien ; Le cri, voix hai 
Voy. Re pouffte avec ve Ein klägliches Gers 
G HORB „Geitpren) adj. & adv. Tondu, sn cri lamentable. Ein groles Gefchrei ma- 
ras, ré. Voy. Scheeren. Ein gefchôrner chen; faire des dameurs, de grands cris. 
Kopf; une t@e rafe. Gefchorner Sammet ; ve- Um einer Kleinigkeit willen ein grofes Ge- 
loure ras. it. Gefchoren ; tranché. Gut eicho-  fchrei anheben ; faire grand bruit pour peu de 
genes Tuch ; poil bien tranché, Kurz, nicdiig Ei choje. On dit figur. Viel Gefchrei von etwas 
fchoren ; approché. Gefchoren, (figur.) gequält machen, pralen ; our la groje ? 
embaraj]e , tourmenté, chagriné. Lafs mich un- Gefchrei / dit encore de la voix ordinaire de 
gefchoren; ne me tourmentez pas , lise moi certains oifeaux € autres animaux. Das Hah- 
en repos. Mit diefem Menfchen bin ic recht nengefchrei ; le cri des re Das Gefchrei der 
AE oren ; je Juis bien embaraf]é de cet Le Raben bedeutet Règen; L cri de la cormeille 
«schoss, | { sin) (das) A des-es, . de la pluie. 
die- e. Schiefsgewehr ; Une arme à feu Il Je prend figurément pour les plaintes & 
à tirer. Dich mit Gefchoflen verfehen ; ER gömijjements des perfonnes qui en dans lop- 
pourvoir d'armes à feu. Ein tüdtliches ‘Ge- prefion. Gott erhüret das Gefchrei der Witt- 
fchof; une arme offenfive, un trait, dard, wenund Waifen; Dieu entend les cris des uw 
une flèche. Sämmtliches Gefchofs; les canons, wes €ÿ des Orphelins. it. Das Gefchrei, der 
Fartilerie. Dans quelques provinces on ap- Lärm, das Getümmel ; le vacarme, la crierie, 
elle aufi Gefchofs, Stockwerk; un étage.  criaillerie. Des Freudengefchrei ; l'acclamatios 
Ein Haus von drei Gefchofsen ; une mailon à de joie. Das Jagdgefchrei; hakalis! haut-à 
trois étages. Keller- Erdgefchofs; un étage faut Das Feldg Mere ; 3 le cri de guerre. 


Jouterrain. Das Haupt efchölss le premier étage. Gefchrei fignfie aufi, le bruit. it. la réputa- 
Prachtgefchofs ; pri Tage. Halb - oder Zwi- tion, le han Eh het ein Gefchrei; il 
fchengefchofs ; entrefole ; mezzanine. court ws bruit, le bruit court. "Es geht das 


GESCHOSSEN: caefcoflen) adj. & adv. voy. ns A dit. Er ift im Gefchrei , 
ieflen. un ser ka id alar ion d'étre chi- 
Schi Bleffé ou tué d'un coup d'arme à dafs urg fe y; il a la réputation d'ét di. 
Jeu, d'un coup de Mücke, On dit figuréinent : ordide, tenace. Er ift in bofem Gefchrei; 
Gefchofen , närrifch feyn; étre un peu fou, dans le décri. Ein Gefchrei ausbringen; 
avoir des chambres à louer, des chambres vui- dass courir le bruit. In büfes Gefchrei, in 
des dans la téte; avoir la cervelle démontée. Er bofen Raf es décrier, noter, diffamer , 
ift gefchoffen, der arme Schelm; ;! en tient, vilipender, tympanifer. Sie hat fich ins Ge- 
le bonhomme; il en a dans laile. Er ift ein  fchrei gebracht: elle a bien fait parler d’elle, 
wenig gefchoffen, hat einen Sparren zuviel; donné beau jeu à la médifance. On dit proverb. 
il lui manque un clou; il n'a pas la tête bien  Viel Gefchrei und wenig \Volle; be de 
eq aucoup 
en GESCHRIEBEN, @ een) adj. & adı 
GESCHOSST , (gefchoßt 5, & adv. Monté, BIEN, (gefcrieben) ve 
ST, Café ! een ofst». in Samen Es fteht per chrieben ; il ef? écrit. P. eben 
efchoffen ; ceslaitues font montées. V. Schieflen. dr een an) gen. des-es, pl 
GESCHRAMMT, (gefchrammt) adj. & adv. Ge-  die-e; Les bourjes ; Je dit furtout des étalons. 
ritzt, geftreift; Etams, érafié. V. Ritzen. GESCHROTET ou GESCHROTEN, (gefdrotet 
FENKT. (gefärd & ade, Mit 0% sefchroten) ad. & adv. Gefchroter Brod; 
GESCHRÆ (gefbrdnfé) adj. & adv. Mit > 
gefchränkten Füfen a) wagt les pieds ee à re ren en 3:4 
croijes. Gefchränkt , in einander geflochten ; GESCHT, (Gi ft en GASCHT. 
entrelacd. Mit gefchränkten Armen; les bras GESCHUBE e (& NA GESCHIEBE. 
enirelacés. Zwei gefchrankte Degen; deux GESCHÜBE, A las) des-s, pl. 
Sad pue en ne Mit pee oder Fin; k chaufage. Le { re faucons. 7) le 
ewechfelt: arben ; re 
due An Paar de ua en laure, gril, Tomas es ans Habe des fau- 


GESCHRAUBT; (gefchraubf) adj. & adv. Cfigur.) GÉSCHUHET , (aefihuber) adj. € ai. Sehne 
Ambigu, équivoque, me) Zu compa zur ea  anhabend ; Cha de Jonliers. 1 Je dit auf 
coup de . Schi hraul des chesaux ; ferr. 

M ie Caeféredt) ad u. ade. E GESCHULET, Gun) adj. =, adv. Ein ge- 
Kay ; HI he ur à fel, Aepfel,  fchültes Pferd; Un cheval drefé, fait, non 

die nur F% ae pins eh pomwus am manige. GE 
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GESCAULTERT, (gefdjultert) adj. &9 ade. Ge- 
fchultert Hornwerk ; (T. de fortifi.) Ouvra- 
ge à corne avec épaulement. Mit gefchulter- 
tem Gewehr; le moujquet fur l'épaule. Voy. 


Schultern. ; 

GESCHUNDEN, (gefdunbden) adj. € adv. Pelé, 
écorché. Voy. Schinden. 

GESCHUPT, (gefupt) ad. & adv. Ecaillé, 
découpé , moucheté, papillonné. Voy. Schuppen. 

GESCHÜR , (Gefhür, (das: gen. des-es, J. pl. 
CT. de forges) Les Jeories. - 

GESCHU ME, (Gefhätte) (das) gen. des-s, 
f pl. CT. de mine) Les couches mäldes. 

HUTTELT, (gefüttelt) adj. & adv. Se- 
coué. Voy. Schütteln. : 

GESCHÜTTET ,. gefcüttet) adj. & adv. Verf, 
répandu. Voy. Schütten. ; 

GESCHUTZ, (Gefhüg) (das) gen.:des-es, /. pl. 
L'artillerie, le canon, pièce de canon, d’artille- 
rie. Ein grofer Zug von Gefchütz; un grand 
train d'artillerie. as fchwère, grobe Ge- 
fchütz ; la groffe artillerie; du gros canon. 
Das Gefchütz lüfen ; décharger le canon, faire 
une décharge du canon, tirer le canon. Das 
Gefchütz laden, aufführen ; charger, monter 
de canon. Das Gefchütz vom Walle .abführen ; 
retirer le sanon du rempart. Einen unter Lü- 
fung des Gefchützes empfangen; recevoir qq. 
un au bruit du canon. Mit gehürigem Ge- 
fchütz verfehen ; artillé. Das Lenken und 
Wenden eines Gefchützes nach einem Orte 
‚zu; le braquement. it. Gelchütze; (en T. de 
fauconn.) la filière, bande de cuir pour attacher 
la Jonneite aux jambes des faucons. Voy. Ge- 
fchühe. Die Gefchützkunit ; l'artillerie. Die 
Gefchützporten auf Schiffen ; les fabords. Das 
Gefehützfeil, v. Stückfeil ; le comblean, comblan, 

GESCHÜTZT , (gefhügt) voy. SCHÜZEN. 

GESCHWECHT, (geftädt) adj. & adv. Ver- 
ringert, entkräftet ; Affoibli, débilité, exténué ; 
languifant, épuifé de forces. Ein gefchwäch- 
tes Frauenzimmer ; une femme dèshonorée ; fille 
défiorée. Voy. Schwächen. 

GESCHWADER, (Gefhtvader) (das) gen. des-s, 

I. die-; Un eftadron, trouppe de cavalerie. it. 
are nombre de galères ou de rs re de 

serve Jous un méme Chef. Gefchwader figni- 
Ex auf, un train, une Juite, ceux, qui accom- 
pagnent qq. un. 

GESCHWÆMMT , 
SCHWEMMT. 

GESCHWÆNGERT, (gefchtwängerf) adj. & adv. 
ÆEngrofée. Voy. Schwängern. 

GESCHWÆNZT , (gdwängt) adj. & adv. So 

- einen Schweif hat; Caude, peautré. Eine ge- 
fchwänzte Note; une croche, crachue. it. 

. C:bwänzt, betrogen, verfaumt ; v. Schwänzen. 

GESCHWÆR, (Sefmdr) voy. GESCHWÜR. 


Coefihwänne ) voy. Ge- 
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GESCHWÆREN » (Gefétvären) voy. SCHWÆ- 


GESCHWZERME, (Gefchtoärme) (das) gen. des- 
s,/. pl. Le tumulte, bruit, vacarme, folle dé- 
bauche. it. (figur.) extravagance, fanatisme. . 

GESCHW. , (gefchwärst) ad. ES adv. Noir- 
ci, dénigré. Gefchwärztes Leder; cuir repal]é. 

- Gefchwärstes Eifen; (T. de Jerrur.) du fer 


oiffé. 
afslaweız, (Gefäywäg) (das) gen. des-es, 
I. die-e; Le t, babil, verbiage, la par- 
rie, caujerie. as für ein Gefchwätz; quel 
jargon! Ein léres Gefchwätz ; des discours 
creux. Viel Gefchwätz und wenig in der 
That; beaucoup de € peu d'effet. Ein 
langes Gefchwätz ; une longue tirade de pa- 

. roles. Ein lofes Gefchwätz; une médifance. 

Ein faules Gefchwätz; un discours malhonnéte. 
Es ift ein albernes Gefchwätz; ce font des com 

- tes à dormir u. 

GESCHWÆTZIG, (gefbtvdgig) adj. & adv. Ein 
ee Menfch ; Qu a un grand flux 

bouche, grand parleur , caqueteur , caujeur , 
babillard, verbiageur. Geflchwätzig, der nichts 
verfchweigen kann ; languard, un bon trom- 
pete. Geichwätzig, plauderhaft feyn, nichts 
verfchweigen künnen; avoir la langue percée, 

- Jongue, plus longue les ls ; avoir trop 
de caquet. Ein gefchwätziges, klatfchhaftes 
„Weib, eine Stadtklatfche/; uye rapporteufe, por- 
te-paquet, wne adrefe. Er ilt fehr geichwäz- 
zig; il n'a pas le filet ; il Jait bien babiller ; fa 
langue va comme un cliquet de moulin; il ne 
fait que caufer ; il wa que ia gueule ; ce un 
bagouleur. Die Gefchwätzigkeit ; le babil, ca- 
. quet, la loquacité. Voy. Gelchwätz. 

GESCHWEFELT , (gefdmwefrit) adj. & ade. 
Soufré, fulfuré, fulfureux. l’oy. Schwèfeln. 

GESCHWEIFT, (gefchwetft) adj. & adv. Cam- 
. br&, cannelé. Voy. Schweifen. 

u ask: ‚sefehtueige) adv Loin de, bien 
-dois de, pour ne pas dire, pour ne arler 
:de. Ich bin nicht einmal fein Frise je 
+ fchweige fein Vertheidiger ; je ne fuis pas même 
Jon ami, €ÿ moins encore fon apologille. 

GESCHWEIGEN, (gefchweigen) v. a. Ich ge- 
fchweige - gefchweigte, i. h. gefchweiget. 
zum Schweigen bringen; Füire taire ; me 
Ja bouche d gg. tn. Mit Gaben und klei 
" Gefchenken gefchweiget man die Kinder ; on 
faittaire, on appaije les enfants par, avec les 
dons. On le trouve aufi comme v.n irr. Mit 

Stillfchweigen tibergehen, alles andere zu 
fchweigen, ‚will ich allein fagen ;:fans parlé 
des autres .chojes, je dirai feulement. Ich ge- 
. fchweige feiner andern Tugenden; je pafe 
-fous filence Jes autres vertus, jene dis rien de 
.fes aubres vertus. er dre Ÿ zu gefchwei- 
gen; pour me.rien dire du refle. V, Sciyeigen. 
Yyyy3 GE. 
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GESCHWEIH, (Gefteib) voy. SCHWAGER, 
& SCHW ÆGERIN. 

GESCHWEIST , (gefiveift) adj. & adv. Ge- 
fchweistes Eifen; Fer Joudé à chaud. Aus- 
efchweist ; corroyé. ’ 

GESCHWELGE, (Sefchtwelge) (das) gen. des- 
8, & 1. La débauche, goinfrerie. 

GES HWELLEN, (gefchwellen) voy. Schwel- 
len ; S’enfler , Je gonfler, Ja bouraßle à Je tu- 
méfier. On dit vulg. Hiervon gefchwellen den 
Pferden die Füffe; cela gorge les jambes des 
chevaux. Die Beine gefchwellen mir; Les jam- 
bes m'enflent, mes jambes s'enflext. Das Ge- 
fchwellen ; Fenflement, gonflement, tuméfaëtion, 


ure. 

GECHWELT, (gefhwelt) adj. & adv. Eine 
wohlgefchwelte Bruft; Une gorge bien taillée, 
bienfaite ; une belle gorge. Mit Gerftenbeize 

fchweltes Lèder ; cuir à l'orge. Mit Loh- 

Brühe gefchwelt ; cuir d la jujée. it. Ein wohl- 

efchweltes, mit guten Schwellen verfehenes 

us; une mai/on qui a de bons Jeuils. Ein 
efchweltes Pferd; un cheval foulé, 

GESCHWENNE, (Gefchivemme) (das) gen. des- 

8, & 1. “ Le lavage. 

GES HWEMMT, (gefchwennmt) adj.- & adv. 
Guéé, aigayt. Angefchwemmte Erde; accow- 
lins. Ein ausgefchwemmter Graben; un ra- 

. vin. Eat Schwemmen. 

GESCHW! 

(CT. fer Gefchwendetes Land, worauf die 
Büfche und Hölzungen wèggebrent find; Ter- 
re d£frichee , arfin. Im geichwendeten Lande 
wieder neue Waldungen anlögen; repeupler 
une forét qu'on a brulée. ; 
GESCHWENGELT , (geftvengelt) adj. & adv. 

CT. de blafon) Eine gefchwengelte Glocke, de- 
ren Schwengel von anderer Farbe ift ; une cloche 
- bataillée, batelée (de telle ou telle couleur.) 

GESCHWINDE, (gefchwinde) adj. & adv. Prompt, 
"vite, rapii ak oudain. war ein ge- 
fchwinder Todesfall ; ce fut une mort bien fü- 
bite. Er gab mir eine gefchwinde Antwort; 
il me fit une repartie prompte. Seine gefchwinde 
Abreife war Schuld daran; Jon départ foudain 
en Ye la caufe. On dit aufi : Ein gefchwindes 
Pferd ; un cheval léger. Ein gefchwinder 

"Ström; un fleuve rapide. Eine gefchwinde 
Bewegung ; un mouvement ri ide. it. Ge- 
fchwind, Faldig ‚ hurtig, behend; ae aküf, 

"expbditif, léger; it. fubtil, adroit, habile. 1 

oh, préci ie Die gefchwinde Poft; la dili- 
rence, Mit der gefchwinden Poft gehen; ak 

‘ler par la diligene. Ein gefchwinder Poft- 
bote; un courier. Gefchwind, adv. vite, vite- 
ment, rapidement, promptement, agilement, en 
hâte, avec hâte, habilement, Joudainement , Ju- 
bitement, avec aËtivité, légèrement, vivement, 
diligenmeeni , Jubtilement , » Joupl- 


DET, (gefhtvendet) adj. & adv.. 


GES. 


ment, couramment, tout courant, pré. Fe 

u in allem zu gefchwind; il précipite tout, 
r ift gefchwind mit den Händen ; il ef adroit 

des mains. Gefchwind in der Eil; 

ment. Gefchwind, wie der Wind; vie comme 

le vent. Gefchwind gehen; aller vite, il, dou 

bler le pas. Die Uhr geht zu gefchwind; ls 

montre avance. 

GESCHWINDIGKEIT , (Gefchteindigfeit‘) (die) 
gen. der-, pl. die-en; La vfteffe, rapidité, 
promptitude ; Joudainet#, agilité , habileté, alli- 
vité ; précipitation ; lgerete , vivacité, jubtilté, 
A al diligence , hâte, célérité, Jouplejfe. Die 
Gefchwindigkeit der Zunge; la volubilité de 
la langue. Die zunèhmende Gefchwindigkeit; 
Paccélération. Gefchwindigkeit ift keine exe» 
rei ; (prov.) les tours d'adrefle font permis; 
on a jouer d'adreffe fans étre forcier.. 

GESCHWIND-SCHREIBKUNST , (&ekhwind 
fpreibfunft) (die) gen. der-, J.pl. La tar 
a es ie. 

GESCHWIND-SCHUSS, (Gefchtwindfchuß) (der) 
gen. des-es, pl. die-fchüfle; Un coup tiré a 
ge vite. 

GESCHWIND-STÜCK, “(Sefchtwindftüd) “ 


en. des-es, pl. die-e; Une pièce de canım 


uédoile. : R 
GESCHWISTER, (Sefhteifter) ap Le fugıl. 
wen pas en ujage: Les frères & Jœurs. Ne- 


ne Gefchwiiter find alle todt; tous mes frères 
Jont morts aujli bien que mes Jœurs. Geichwi- 
fter von einem Vater und von einer Mutte, 
- Voligefchwifter ; frères germains, confanguins, 
Halbgefchwifter ; uterins ; demi- frères, demi- 


œurs. 
GESEHWISTER KIND » (Gefchtoifterfind) (des) 
gen. des-es, pl. die-er; Le coufin. Leibliche 
fchwifterkinder ; coufins germains. Andet 
Gefchwifterkind ; confm if de germain. \r 
ters- 0u Muttergefchwifterkind, ; onde à ls 
mode de Bretagne. Kind eines Gefchwifte- 
kindes; neveu a la mode de Bretagne. Er ik 
Gefchwifterkind mit meinen Vater oder Mut- 
ter; il a le germain fur moi. 
GESCHWODET , (gefchwäbet) adj. & adv. (T. 
de megif.) Eingekalkt, mit Kalk. beftrichen; 
Enchaujlené, mis en chaux. 5 : 
GESCHWOLLEN, (gefchwollen) adj. € adv. Er 
% Gefchwollene Beine; des jambes enfiéts. 
om Froft gefchwollene Hände ; mains pol. 
Gefchwollene Füfle ; jambes adipodiques. ih 
Tr parlant de chevaux) orales, engorgés. 
“Dick gefchwollen, aufgedunfen ; bourfoufl. 
Voy. Schwellen. 5 ; 
GESCHWOREN, (geftworen) adj. & adv. 
- Schwären ;: Suppuré. it. $ur&. “Voy. Schw 
GESCHWORNE, (Sefehmorne) (à der 
H , (Gefthivorne) (der) ; 
pl die-n; Un juré, jurat. je. garde de nt 
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“tiers; expert, maître € garde. Gefchworner, 

* (en T. de Mine) Schiefergefchworner, Sin- 

: kergefchworner ; in/pefteur de des mines. 
ÜL, GESCHWÜLIG, (gefhmil, ge 


GESCHWULST, (Gefchwulft) (die) gen der-, 
. 4 pl. ab ure , en quelque partie du corps de 
‘ l'animal; 


ıfure. 


lengelure. Drüfengefchwulft am Halfe, Kropf. ; & 


‘ écrouelles. Gefchwulft der Drüfen nèben 
* Ohren; orillons. Fleifchigte Gefchwulft; une 


- carnofité. Die Nachlaffung der Gefchwulft; ia - 


mL: 

CHWUNDEN, (gefjtwunden) adj. & adv. 
Déjoint, fec. Einen gefchwundenen Arm ha- 

- ben; avoir un bras Jec. 
efchwundenen Lende; m chien étruffé. Voy. 


- Schwinden. 
GENE 2 (Gergroir) (das) gen. des- 3 
“ pl. die-e; Um abcès, re apofleme , grof- 
 feur, lipome. Ein Le pa D he, 
un ulère, ukère corrofif, chancre. Ein faules, 
* ftinkendes Gefchwür ; un-ulcère putride. Ein 
Blutgefchwür ; un clou, it. charbon, r furon- 
“de, it. phlegmon. Ein hitziges Gefchwür; un 
- ulcere enflammé. Ein eitriges Gefchwür zwi- 
fchen Fell und Fleifch; un coffre. Ein Hals- 
gefchwür , die Bräune; l'e/quinancie. Ein ve- 
nerifches Gefchwür am Gemächte ; un poulain. 
- Gefchwür zwifchen zwei Fingern ; fourchet. 
* Gefehwür an der Spitze des Fingers, wenn 
man fich etwas hineingeftochen ;- mal d’avan- 
‘ture. Gefchwür aus “heiler Haut am Finger, 
der Wurm; le panaris, paronichie. Gefchwür 
* im Auge; anthracofe. n mufs diefem Ge- 
* fchwür Luft machen ; il faut ouvrir ce dépot. 
* Lungengefchwür ; vomica où vomique de pou- 
. mon. Eiter, garftiges Gefchwür; virus. Filtel, 
‘- offenes, flieffendes , 
fifiwle, Kaltes, weiches und weifslichtes Ge- 
chwür; ædème. Venerifches, it. Gefchwür 
von Peft, bubon. Nafengefchwür ; ozene. 


GESCHWÜR-ZEITIGEND, (gefehwürgeitigend) 


— adj. € adv. Suppuratif. 
GESECHST, (gefenit) adj. & adv. Der gefechfte 
* Schein der Planeten; Le Jextil. 
GESEGNEN, (gefegnen) v.a. v. S 
* Gott fe;ne, ou gefegne- euch ! 
“ nife! Gott gefègne es! wohlbekomme es 
' euch! bien vous falle! Gefègnet, adj. & adv. 
‘ béni, bénit, confacré, heureux. Das Eee 
Brod im Abendmahle; l'hoftie confacree ; le pain 
célejie, des anges. Ein gefègnetes Land; us 
5 gan climat keureux. 
a (gefehen) adj. & adv. Vu Voy. 
Ri ehen. ® 
GESELL, (&efell) (der) gen. des-en, pl. die- 
” en; Le compagnan, camarade, ajjok, qui ef 


‘. les cendres. 


Ein Hund mit einer - 


rinnendes Gefchwür; - 


en; Bénir. : 
jeu vous bé- - 
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joint avec un. Es ift ein guter, luftiger 
Gefell; def en bon compagnon, Band, gail- 
lard, go rd, bon est. Ein fchlauer, 
lofer, liftiger Gefell; un fin compagnon, um 
fin renard, un dératé, rufé, fripon, efcroc. Ein 
fauler Gefell ; flasque, las d'aller, qui couve 
Das ift ein fauberer Gefell I c'eff 
un bel homme; un bon drôle. Ein grober, 
plumper, ungefchliffner Gefell; lourdaud, ba- 
delori, mätin, muletier, payfan; pelaud, pied 
gris, pied plat, allobroge, gros bouvier, homme 
großer, prie malfif, vilain pâtre, palot, pal- 
cnrs grand nigaud. Ein unverfchämter Ge- 
fell; un impudent, in/olent, impertinent, effron- 
té, un front d’airam. Ein Schlafgefeli; un 
com En de lit, coucheur. Ein Stubengefell, 
Stuben fch; un compa, de chambre, de 
. logis. Ein Schülgefell ; condisciple, compagnon, 
. camarade d'école. Ein Mitgefell; un complice, 
ui a part au crime d'un autre. Ein Hand- 
ungsgefell; un afocié. On appelle: Jungge- 


fell; jeune homme; it. garçon qui n’efl pas ma- 

rib. Er ift noch ein Toon: Hu à ‘encore 

argon. Gefellen und ur argons € 

lies. Ein alter Junggefell, Hageltolz ; un 
vieux garçon, garçon, garçon Agé, célibataire, 
qui wefl point marié, qui ne veut point fe ma- 
rier, qui e le mariage. 

-Gefell fignifie auff encore un garçon qui a 
fait Jon apprentifflage dans an métier, mais 
qui weft pas pallé maitre & qui travaille pour 
un autre. Ein Handwerksgefell ; un Fa de 
métier, compagnon. Schneidergefell, Schüfter- 

ell; garçon tailleur, cordonnier. Gefellen 
ten; entretenir des garçons, des compagnons. 
Der Meiftergefell, Altgefell; le mañtre garçon, 
compagnon. Der die ankommenden Gefellen 
in Arbeit bringt; Pembaucheur. Zum Gefellen 
emacht, lö:gefprochen werden; gagner fa 
Franchife Gefellen in Arbeit bringen, nèb- 
‘ men; her, engager des garçons. Ein 
Barbiergefell; un frater. Altgefell, bei den 
Barbirern, der andern zu gebieten erwählet 
wird; l'abbé. Oberfter Gefell bei einem Bek- 
ker, Werkmeifter ; le mitron, maître ouvrier. 
Halbgefell, ein 1ösgefprochener Lehrjung, der 
noch einige Zeit bei dem Meifter zu bleiben 
fich verpflichtet; un alloué. Die Gefellin; ia 
compagne. Die Schlafgefellin ; la coucheufe. 
GESELLEN , (gefellen) v. a. Ich gefelle-gefelle- 
te, i.h. gefellet. Vereinigen ; Afocier, join- 
dre, mettre enjemble. Sich zu einem gefellen, 

mit jemand in Gefellfchaft trèten ; s'affocier d.. 
saccofler de qq. un. Gleich nnd glich gefellet 
fich gern; 6 prov.) chacun cherche fon Jembla- 

. ble; fagot cherche bourrée. 


GESELLEN-BAU , (Gefellenbau) (der) gen. des 
-es, pl die-e; (T. de Mine) ve 
* d'une 


GES, . 
ion de ce que chaque entre- 


le 


d'une mine à pro 


eur contril fe: 
GESELLEN-BIER, (@efellenbier) (das) gr. des 
le mu bouille : 


-es, /.pl. S: dit d'une compagnie qui 
r boire enfemuie. 
ELLEN-BRATEN, ( @rfellenbraten ) (der ) 
gen. des-s, pl. die-; Se dit d'un repas qu'un 
arçen de métier qui a fait Jon apprentifage 
un à Jes compagnons. Den ‚Gefellenbraten 
gèben; payer île bec-jaune. 

GÉSELLEN-FISCHEN , ( Gefellenfifen > (das) 
gen. des -s, pl. die-; La pêche de compagnie. 

GÉSELLEN-LOHN , ( Gefelleniobn) (der ) gen. 
des-es, f. pl. aie ou falaire de compagnon. 

GESELLEN-STAND, (Geiellenftand) (der) gen. 
des- es, /. pl. Le compagnonnage. . 

GESELLEN-WEISE, (gefeenweife) adv. Gefel- 
lenweife , als ein Gefell arbeiten ; Travailler 
comme compagnon, em qualité de compagnon. 

GESELLEN-ZEICHEN, (Gefelfengeichen ) (das) 
gen. des-s, pl. die-; La preuve ou marque de 
Compagnonnage. : 

GESELLIG, (gefellig) adj. & adv. Sociable, fo- 
cial, Jociablement ; it. affable, acco le. Der 
Menfch if von Natur gefellig ; l'homme ef né 
gour la Jociété. Gefellig, luftig in Gefellfchaft ; 
de bonne ci ie, de Donne humeur Die Ge- 
felligkeit ; la Jociabilité, 

GESELSCHAFT, (Grefelfhaft) (die) gen. der-, 
pi. die-en; La compagnie, er de plu- 

eurs fonmes qui Jont en conver/ation, ou €: 

ß ge u t4 &7 de liaijon. Zur Ge- 

Eile aft gehören; étre de la compagnie. Ge- 

felfchaft machen ; faire compagnie. Die Gefel- 


haft laflen; quitter la compagnie. Sein - 
fe! verlañen; qu re at 


Haus ift ein Sammelplatz guter fchaft; Ja 
maifon ef le rendez-vous de la bonne compa- 

ie. Es iftbefler allein, als in fchlechter Geiel- 
Fehaf feyn; il vaut mieux Äre Jul qu'en mau- 
vaife compagnie. Welt ihr mit von der Gefel- 
fchaft feyn ? voulez-vous étre de la partie. Gefel- 
fchaft bei fich haben; avoir compagnie. In Ge- 
felfchatt gehen ; étre de compagnie. Sich in 
die Gefelfchaft fchicken ; étre de bonne compa- 

je. Er ift in einer Gefelfchaft, in welcher er 
EF gar nicht fchickt; left hors d'œuvre dans cet- 


te compagnie. Eine Gefelfchaft anftellen ; faire . 


une partie Keine Gefelfehaft verderben, ziem- 
lich luftig feyn. Alles mit machen ; ne pas 
engendrer mélancolie, être de tous bons accords. 
Gefelfchaft verderben ; troubler Id fête. Er 
verdirbt keine Gefelfchaft ; il eff de bonne com- 
page, il n'enuic pas dans les compagnies , -il 
g de tous bons accords, il n'eft pas trouble-fête. 

ich heimlich von der Gefelfchaft entfernen; 
Jaufer compagnie ; s'échapper d'ané a lembite ; 
s'évader d'une compagnie ; Je dérober d’uns com- 
eg 


= 
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Gofelfchaft Je dit auff d'une focieté de mar- 
chands ou de gens d'affaires. Die oftindifche 
Gefelfchaft ; la compagne des Indes orientales, 

Gefelfchaft fe dit encore d'un aflemblage 
d'hommes, qui Jont unis la nature ou par des 
bix. Die bürgerliche Gefelfchaft ; Ia Jocitté cie 
vile. . Er verdient aus der bürgerlichen Gefel- 
fchaft verbannet zu werden; sl mérite d'être 
banni de la focibité civile. In Gefelfchaft treten; 
re rs de E ; = 

ei t Je dit au une compagnie 

gens qui biens vivre Jelon Les régles 
d'un inflitut religieux, où pour BEE em 
ble fur certaines Jeienses. Die Gefe Meat Je 
la Joridtd de jéjuites. Die Kloten nr 
la communauté, conventualité. Die königliche 

Gefelfchaft in Londen; la {ociété royale de Lon- 

dres. Die deutfche Gefelichaft; Ia fociété alle- 

mande. Eine Gefelfchaft von Gelehrten, Künft- 
lern &c. une Académie. 

Gefelfchatt fignifie auf, afemblée, coteris. Es 
waren diefen Winter wenig Bälle, aber defto 
mehr Gefelfchaften; 5 y a eu peu de bals ut 
hyver ; mais il y a eu beaucoup d'affemblées. Ei- 
ne Frauenzimmergefelfchaft ; sn cercle. 

GESELSCHAFTER, ( Gefelfhafter ) (der) gem. 
des-s, pl. die-; Le compagnon. Er ift ein gu- 

ter Gefelfchafter; il ef bon compagnon ; il 4 

de bonne compagnie. Die Gefelfchafterin; is 


compagne. 

GESELSCHAFTS-GEMÆLDE, (das) gen. des- 
s, pl. die-; Un tableau qui repréjente plufieurs 
fre en Jociété. 

GESELSCHAFTLICH, (gefelfchaftlih) adj. & 
adv. Sociable, Jocial, adv. fociablement. ift 
nüthig, dafs man die gefelfchaftlichen Tugen- 
den beütze; :l faut acquérir les qualités Jucia- 
les. Die Gefelfchaftlichkeit, mieux Gelcllig- 
keit; la fociabilite. 

GESELSCHAFTS - RECHNUNG, ( Gefelfchaftés 

rechnung) (die) gen. der -, /.pl. Die Gefelichafts- 
regel; La règle de compagnie. 

GESENDET, (gefendet) adj. &.adu. Envoyé. 
Voy. Senden, 

GESENGET, (gefenget) adj. & adv. Brült, flam- 
be. Voy. Sengen. 

GESENK, (Gefenf) (das) gen. des - es, pl. die- 
e; Le provin, marcoite; it. avantin, fenke 
machen; provigner. It. Gefenk ; (en T. de 
Mine ) das Tiefite in der Grube; les profon- 
deurs de la mine. Gelink; CT. de jerrur. ) 
Veflampe. It. Gefenk , bleierne oder eiferne 
Gewichte unten an den Fifchernetzen ; Les 


ds, 

GESENKT, (gefentt) adj. & adv. Baijle, cou- 
ché, aréné, Er fals da mit gefenktem Hauptes 
il y étoit afıs la téte baijlde. Eine gefenkte Bat- 

“terie; ums batterie enterrée. Gefenkte Flanken 
einer Veftung; places balles. Gefenkte Cafe- 
mat- 
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metten, die Bonnette in den Spitzen der Boll- 
werke; la bonnette. Ein gefenkterFlötz; une 
veine. Voy. Senken. 
GESESSEN, (oem) voy. SITZEN. 
erlz: ( Sefeg) (das) a des-es, pl. die- 
Das Ge t; Das Gefetz Gottes 
haltenz garder, dar la loi, les comman- 
dements de Dieu. Ein Gefetz einführen , bekant- 
machen, aufheben; établir, publier, abolir, dé- 
truire, invalider une loi. Einem Volke Gefetze 
vorfehreiben; #mpo/er des loix d un peuple. 
Ein jeder Stät lèbte nach feinen eigenen Ge- 
fetzen; chaque Etat fe gouvernoit par Jes pro- 
pres loix. Ein Gefetz brechen, übertreten; 
enfreindre, transgrefer, violer une loi, une rè- 
gl. Das Gefetz verdrèhen, beugen; tordre 
ia bi. Zu einem Gefetz werden ; 3 pa fer en for- 
ce de bi. Die weltlichen, bürgerlichen, SE 
lichen Gefetze; Les loix ou or fécu- 
bières, ne eccléfiafti ailes Ceremonial- 
efetze der Ifraeliten; les. Geift- 
ches Gefetz, un eee eines Con- 
cili; canon. Die päbftlichen Kirchengefetze ; 
de droit canon. Die Gefetze des Reichs ; les loix 
ou conffitutions du eg Die Gefetze des 
#Omifchen Reichs ; loix , ordonnances, conflitu- 
tions, flatuts de l'Empire. It. Die Gefetze, Ver- 
faffungen, Artikel einer Stadt, Gemeine, In- 
nung &c. les fiatuts. On dit aufi: Das Gefetz, 
6. à. d. das alte Teftament; le vieux tefiament ; 


le cons 
fignifie auf wm couplet, une flance. 
En Buch in Kapitel undGefetze getheilt ; un 


-kvre divifé en chapitres & verfeis. Ein Lied 
von fo viel Gefetzen; un chan/on de tant de ver- 
Jets, ou couples. On dit auf: Das Gefetz prèdi- 
gen; précher la morale; it. contre les vices. Ei- 
nem das Gefetz prèdigen, einen ausfilzen; ré- 
primander 4, un; laver la tête d qq. un; donner 
wne mercwiale d-. Noth hat kein Gefctz; 
(prov.) néceffité "a point de loi, Das Gefetz- 

buch; le livre, code, volume de loix. Das Ge- 


fetzbuch L des XIV. le Code Louis. Des 
Königs in Preufien, Ge edriche des IL le Code 
Frédéric (. Frédéricien ;). Der Gefetzgèocr; le l4- 


grue nomothite. Die Gefetzgebung ; la 
gislation. Die Gefetzgèberin; la diRatrice.' 
Gefetzlich, ad. € adv. légal, Jelon la loi. Die 
gefetzlichen Ceremonien ; les cérémonies léga- 
es. Eine sis Gerechtigkeit aufrichten ; 


établir une j Jufice U ale. Die Gefetzlichkeit; 
la loyautd. "Gefetzlös ji. € adv. Gefetzfrei, 
davon befreiet ; Fée it. libertin, 


jvilégié, 
re Fe Ein gefetzoten À Leben führen ; vivre 
nage; mener une vie dijlolde. Die 


éiohgra lexemption; st. le Sr ee : 


Gefetzmä adi. € adv. légitime, legal, a&- 
thentique, Genforme aux loix, adv. iégitime- 

ment, ment, conformément aux Joixs 
Tom. L 
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Hgalement. Ein gefetzmäfiger Vertrag ; 
Perser légitime, conforme aux loix, ge 
fetzmäfiges Verfahren ; une procédure pan 
Die Gefetzmäfigkeit; la légitimité, légalité, au- 
thenticité, Ein Gefetzprèdiger ; qui préche une 
Rss Jévère tn les’ ét has Gefetz- 
predigt ; une fermon ou précke flvire , Jermon 
de morale, qui reprend févèr. / 


729 


uns 


Jévèrement le vice. Die- 
Gefetztafel ; {a ble, fe aie à de la loi, Ge- 


fetzwidrig; adj. & aûv. ill 
GESEZT, al adj. & adv. a Mi qi placé, 
nté. Joy. Setzen; it. vo efchriel 2 ae 
ftimmt; réglé, fixé, préfix, ind, 
» comma m den gefezten Preis | 
zablen; pa er au prix rl » arrêté, fixé, dé- 


terminé. Zur gefezten tunde à l'heure ré 
Be Zu der gefezten Zeit; au temps préfix. 

gefezte Ziel; le terme. dazu ge- 
fezt; il A con fitué pour cela. Ein gefezter 
Fei uns de commande, ou comman- 
dee. It. ? Gefezte Eier; des œufs pochés, Wein 
der fich Cr hat; du vin raffis. Gefeztes 


ex aeg fe if bedachtfam, ernfthaft ; 

ezt au em! 

poli, co ni fr dr ie E 
Menieh; ; Def um poll, 


Fa pe Wefe 
rafis. Ein gefeztes fen; un air compo 
qu gefeztes, ruhiges, gelaffenes Gemüth; ja 
for fprit fort raffis ; homme de Jens rafks. Ein ge- 
ezter junger Menfch; un jeune homme mûr. * 
Gefeztes Geld im Spiele; l'enjes, la couche, 
que Pon met nn pi carte. It. a 14 


2 Pe , ns PE ae 


ga; 
ei? Joit, mis en 
u ich fe y furchtfam ; po/é le cas, en fuppofé 
que je nie, mile - 
rn E Senf (das) gen. des-s, /. pl 
éni) Temend, 
T, et adj. jr Aer 
’ a /es fürsis, en für auf ; it. 
nr er ira Ein Hafen ‚in wel, die - 
Schiffe vor allen Winden gefichert find ; us kaure 
où les vaijleaux font d cowert de tous vents. 
Sicher vor Regen, Wind &c. d Pabri de la 


re du vent. 

SICHT, (Gefidé) (das) gem. des -es, pl. die 
-er; Le vifage, la mine, face. en rs 
Geficht kennen ; comnoftre qq. un de vifage, de 
vw. Ein rundes Geficht ; un vi/age Ei- 
nen ins Geficht fchlagen ; donner 
dgq.us. Das Geficht wenden, ab- 
den; tourner, pre nen Sich Inge 
fichte verändern; changer age. 6. Flecken 

.im Gefichte haben; avoir de es » des bou- 
tons au vifage. Was ift das für ein Geficht ? 
quel vifage eß-ce là? Ich kenne das Geficht 
Dicht ; Lx 3e = connois pas ce vilage - Id, ar 

eht 
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fieht man hier für feltfame Gefichter ? que d'é- 
trangrs vifages voit-on ici? Ein Schlaraffenge- 
ficht; un Jot vifage, un vifage d'excommunié, 
un viage affreux, air hideux. Ein fchelmi- 
fches efcht; une mine de lsrron, de fourbe; 
mins-, vifage-, phafionomie patibulaire. Ins 
Geficht fagen; dire a qq. un en face, au nez, 
à Ja barbe, au coin de jon feu, dire gg. ch, à 
la barbe de qq. un. Einem Reif ins Géleht fe- 
hen; regarder. gg. un fixement, entre les deux 
yeux. Einem ein freundliches Geficht machen; 
regarder favorablement, de bon œil, faire bon 
vijage; jeter un regard favorable à qq. un. Ein 
faures Geficht machen; regarder de mauvais 
œil, de travers: jeter un regard farouche. Ein 
ses Geticht machen; regarder du haut 
en bas. 
„ Geficht fignifie auffi la vue, Peeil, les yeux, la 
faculté de voir. EU gutes, feharfes Geficht 
aben; avoir la vue bonne, gergante, aiguë; 
voir clair. Ein fchwaches, kurzes, blödes Ge- 
ficht haben; avoir la vue foibie, courte, balle; 
la berlue. Mein Gelicht reicht fo weit nicht; 
ma vue ne porte pas fi loin. Das Geficht ver- 
lieren; perdre la vu. Zu Geficht bekommen ; 
appercevoir, envifager. Land im Gefichte ha- 
ben, zu Geficht bekommen; étre à vue de ter- 
res avoir la vue de terre. Etwas im Gefichte 
haben; avoir gq.ch. dans la vue. Aus dem Ge- 
* dichte verlieren; perdre de vue. Ins Geficht 
fallen; Jauter aux yeux, Bre clair, expofé à 
la vus. Im Gefichte aller Menfchen ; à la vus 
de tout le monde. Im Gefichte, Angefichte des 
Feindes über den Ström fetzen; pafer la ri- 
vière à la vue de l'ennemi. Die Armeen wa- 
zen einander im Gefichte; les deux armées 
étoient en vue. Einem aus dem Gefichte kom- 
men; /e dérober à la vue de gg. un; échapper à 
Ia vue de qq.un. Gehe tir aus dem Gelichte! 
Öte- toi de devant mes yeux ! Etwas ins Gelicht 
fetzen, ftellen, legen ; mettre une chofe em vue; 
Pexpojer à la vue. Sich einem ins Geficht fte!- 
len; Je mettre en une de qq. un. Etwas vors 
Geficht halten ; mettre qq. ch. devant les yeux; 
Je couvrir les yeux de qq. ch. | : 
Geficht fignifie auft la manière dont on re- 
arde un objet. Das Geficht von oben, von 
der Seite nehmen; prendre la vue de haut en 
bas; de côté, Nach dem Gefichte kaufen, ur- 
theilen; acheter, juger à la vue. 
Geficht figmfie' aufi toute Ftendus - de ce 
re. pen voir du lieu où l'on ef. Ein fchönes, 
uftigesGeficht, Ausficht; une vue belle, agréa- 
ble. Das Geficht, die Ausficht ins ox aufs Feld 


haben ; avoir lavue fur la campagne. Einem ' 


Haufe das Geficht, ow die Ausficht benèhmen; 
smplcher les vues d'une maifon. 

Geficht fe dit auf du regard, de l'aflion de 
la vue. Sie hat ihm ein freundliches Geficht 
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gemacht; elle lui a jett un regard favoratk. 
Ein fauer Geficht ; un regard farouche. Ge- 
fichter machen, Gefichter ichneiden ; aire des 
grimaces. À 

it. Geficht, pl. die-e. Die Erfcheinung; 
la vifion, apparition, le fonge. Im Geficht er- 
fcheinen ; apparoître en vifien. Die Propheten 
haben Gefichte gehabt ; les prophètes ont cu 
des vifions, apparitions. 

On appelle aufi Geficht la mire, l'endroit ds 
fufit qui Jert a mirer. 

GESICHTS-BILDUNG, (G:ficht#bilbung ) (die) 
gen. der-, pl. die-en; La phyfionomie; it, l'air, 
la mine. - 

GESICHTS-FARBE, (G:fichtéfarbe) (die) ge. 
der-, f. pl. Leteint. Eine fchöne, frifche Ge- 
lichtsfarbe ; un teint fleuri. . 

GESICHTS-KREIS, (Gefictéfreis) (der) g 
des-es, pl. die-e; Le horizon, finiteur, l'en 
droit où je termine notre vue, ou le ciel & la 
terre Jemblent fe joindre. Figur. Gelichtskreis 
Jignifie auffi les bornes de Pefprit humain. Las 
ik über feinen Gelichtskreis; celà efl hors d 


Ja f here. 

GES CHTS-KUNDE, (GSefihtsfunde) (die) ga. 
der-, /. pl. La phufionomie, Fark de juger 
par Pin/peflion des traits du ee re 
les inchnations d'une perfoune. Kin Geñcbts- 
kundiger ; un phufionomifle. : 

GESICHTS-LÆNGE, (Gifichrelänge) (die) ga. 
der-, À pl. La louguer de vifage. i 

GESICHTS-LINIE , (Grefichtglinte) (die) gem 
der-, pl. die-n; ligne vifuelle. it. (enT. 
de fortifc.) la face d'un bafiion. On appelı 
auffi Gelichtslinien; les lindaments , les traits ds 


 vilage. 
GESICHTS-MALER, (Se Rhtsmaler) (der) gm 
des-s, pl. die-; os Gefichtmaler ; Un peint 
i peint en portraits. 
GESICHTS-NERVE, (Gefichtönerbe) (der) gm 
des-n, pl. die-n. Die Schenerven; Les wr]s 
tiques, nerfs re 
ICHTS-PUNKT , (Gefitépunft) (der) ger 
des- es, pl. die-e; Le point de vue, le lieu où 
il faut Je placer Er bien voir un objet. ;0s 
dit figur. Eine Sache aus dem rechten Ge- 
fichtspunkt betrachten ; regarder uns chofe frs 
le vrai point de vue. 
GESICHTS-STRAL, (Gefidtéftral) (der) 8 
des-es, pl. die-en; Le rayon vifue 
GESICHTS VERZERRUNG, Gefichtverserrunt) 
(die) gen. der-, pl. die-en; La grimau. = 
GESICHTS-ZUG, (Gefichtsgug) (der) gem % 
es, pl. die-züge; Le lindament , trait rar 
Jagt. Die erften Züge eines Gefichtes zeit 
‚nen; marquer les premiers traits dun vifage. 
GESICHTET, (gefihtet) adj. & adv. Geliebet 
Criblé ; Jafe, tamifé, bluté. Gefichteter où 8% 
fiebter Gyps ; plöire au panier, Pr Sites 
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GESIEBEN , (gefieben) adj. €? adv. Septénaire. 

.… .:Die gefiebente Zahl ; le nombre feptenaire.” 

- GESIEGELT, (gefiegelt) adj. & adv, Scelld, ca- 
… cheté. Voy. Siegeln. + ss 

GESIMS, (Sefime) (das) gen. des-es, pl.die-e, 
as Simswerk , Leiftenwerk ; La moulure. it. 
Das Gefims, der Vorf; rung» die Ausladung ; 
la faille, avance. Das rniesgefims, der 
Kranz, das Hauptgefims; la corniche. Ein 
einfaches Gefims, welches nicht Zierrathen ge- 
nug hat; une corniche gueufe. Das Friefengefims, 
zwifchen dem Haupt- und Kronengelimfe; 
la frife. Gelims, welches auf zwei ‚Seiten 
get, als auf freiftehenden Säulen ; le retour. 
efims an Thüren, Fenftern &c.; le fronteau, 
fronton. Das Gefims über einem Schranke ; 
. de chapiteau. : Das Gefims an einem Kamine; 
le manteaw de cheminée. Mit dem Hobel ein 
Gefims woran machen ; élégir &c. Mit einem 
Gefimfe eingefafst; couronné, Der Gefimsho- 
bel ; le guillaume a platte bande. Die Gefims- 
kachel ; pièce de po:erie qui fait la corniche d'un 
sn de brique. Die Gelimsklammer ; le 
enton. 

GESINDE, (Gefinde) (das) ger. des-s, /. pl. 
Les domefliques, valeis € Jervantes, gens. die 
find nicht von meinem Gefinde, von meinen 
Leuten; ils ne font pas de mes domejliques. 
Sein Gefinde einziehen; retrancher Jon domes- 

- tique, Ja Juite. Gefammtes Hausgefinde ; /a 

. maifonnée. Von feinem Gefinde beitohlen wer- 
den; étre en proie à fes domejtiques. Das Ge- 
finde hat es nicht gut, wird hart gehalten, 
in diefem Haufe; les domefliques de cette mailon 
Jont à la cadene. Alles Gefinde abfchaffen und 
neues annèhmen ; faire mailon nette, neuve. 


. Autrefois on appelloit das Hofgeñnde ; les ofi-. 


ciers, gens de la vour, gentilshommes de la cour, 
- le train, la juite d'un Seigneur. Das Gefinde- 
bier; de la petite bière, de la piquette. Das Ge- 
- findebrod ; le pain de ménage, pain de brafle, 
-gros guillawne. Die Gefindexoft ; la nourri- 
ture ordinaire qu'on donne aux domefliques. Der 


Gefindelohn ; /a paye, gages des domejliques. Die : 
pay gag cjhiqu 


Gefindeordnung ; le réglement pour les domefli- 
ques. Die Gefndeftube; l'office, La falle du com- 
.mun. Der Gefindetifch; Ia table du commun; 
da feconde table. Der Gefindewein, Lauer; 
da piquette, vin de fuite, boite. 

GESISDEL, (Gefindel) (das: ges. des-s, /. pl 
La canaille, racaille, gueujaille. Herrenlofes 
Gefindel; gens fans aveu. Unnützes Gefindel; 

ens de néant. Lüderliches Gefindel; truu- 
aille, gens de fac & de corde. 

GESINGE, (Gejinge) (das) gen. des-s, /. ph 
Le chant. ; à 

GESINNEN, (gefinnen) v. n. irr. Ce weft quele 
participe qui eff en ufage. Ich bin nicht gefon- 
Ken; je ne fuis pas intentionné, porté, enclin 
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Er war gefonnen heute zu vérreifen; il avoir 
. rtjolu de partir aujourdhuë. On le trouve I 
comme v. a. dans le fiyle de chancellerie. ir 
efinnen hiermit an euch; enjoignons €c. Das 
elinnen, wsieux Anfinnen, Begehren ; {a de- 
mande , prière. i 
GESINNET, (gefinnet) adj. & adv. Intentionné. 
. Ein wohlgelinnter. Menfch ; un komme bien in- 
tentionné ; it. un homme qui a de belles inclina- 
tions. Übel. gefinnt, mifsvergnügt ; mécon- 
. tent. Güt gegen jemand gefinnnet; afeflion- 
né. Gefinnet feyn; ‘fre intentionne,: dispofé, 
avoir les fentiments, être d'humeur à. , Je 
ropo/er de . . . Rèdlich gefinnet feyn; avoir 
. le cœur droit & fineere. . Wie feyd ihr ge- 
finnet ? .en quelle. dispafition étes-vous? ki! 
feyd ihr fo efinnet $ en &tes-vous logé ld? 
So bin ich gelinnet! voild mon humeur, mon 
. naturel; je Juis de cette nature. Ich bin gefin- 
- net, das zu thun; j'ai réfo de faire cela ; je 
- fonge , penfe à faire cela. Gleich gefinnet feyn 
- mit jemanden; étre d'un même Jenliment, tom- 
- ber dans la penfée de qg.-un. Irdifch ‚ welt- 
‚lich gefinnet feyn; n'avoir d’affeflion que pour 
les chofes de la terre, du monde. Fleifchlich 
: gefinnet feyn; étre affellionne aux chofes de la 


chair. Br 
GESINNUNG, (Gefinnung) (die) gen. der-, pl 
die-en; Le /entiment, la dispofition, la manière 
: de penfer - l'intention. Er hat fehr.gute Gefin- 
„nungen; il ef! frappé à un bon coin. Ich hege . 
noch die vorige Gefinnung gegen euch; je 
Suis toujours dans les m’mes Jentiments pour vous. ' 
„ Sanftmütige Gefinnungen; J/entiments pleins_de 
douceur. Widerfpenftige , aufrührifche Gefin- 
nungen ; dispofitions Jeditieu/is. Einem Ge- 
finnungen einflöfen ; iypirer des dispofitions 
.d AR um. À 
GESIPPE, (Gefippe) Con/anguinit, parenté, pa- 
‚renage. Voy. Sippfchaft. Se 
GESITTET, (gefittet) adj. € adv. Moriginé, mo- 
rigené ,. qui a de bonn’s, deméchantes inclina- 
tions. ou mœurs; it, civilifé, poli Ein wohl- 
gelittetes Kind; un enfant bien morigens. Die 
.geftteten Vülker; les sations ii, poliess 
peuples policés. . £ | 
GESÖFF, (Gefiff) (das) gen. des-es, f. 
(pop.) La débauche, ro a . 
GESONDERT , (gefondert) Séparé. Yoy. AB- 
GESONDERT. h 
GESONNEN, (gefonnen) adj. €? adv. Entfchlof- 
fen; Intentionné, r£/olu. Gefonnen, willensÿ- 
qui a envie, la réfolution, le dejlein. Was fe d 
ihr gefonnen zuthun ; qu'avez-vous envie de fa R 
ve? Was feyd ihr gefonnen, was ift eusr Vor- 
haben? quelle Ku votre intention? Ich bin ge- 
fonnen , entfchioffen, morgen abzureifen ; je 
me propofe, j'ai réjolu de partir demain. 
ZLrzua 
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GESONNET, (gefonnet) adj. & adv. Expo 
mis au Jolil. ae ni, Bei 
GESOTT , (@efott) (das) gen. des-es , /. pl. 
(vulg.) Die Siede; Du breuvage qu'on don- 
. we au bétail, Der Gefottbottich; ka cuve, le 


awveau. 

GESOTTEN, (gefotten\ adj. & adv. Bouilli, 
ER Sieden. Gefottenes Fleifch ; du 
owilli. 

GE-SPALTEN, (gefpalten) adj. & adv. Fendu, 

. fourchu, divilé, éclaté, fendu en deux; it. füd, 
fourché. Ein Thier, das gefpaltene Klauen hat; 
un Alipede. it, Gefpalten , rs pe gefallen 
en I. de blaf.) coupé. Von der linken Seite 
erab gefpalten zur rechten; éclopé, Dreifsch, 
vier rn fendu, divifé en trois, en 
quatre. Ein Schild, fo einmal gefpalten, und 
zweimal getheilt; 4 parti d'un E? coupé de 
deax traits, it. Die gefpaltene Blattfeite bei 
Buchdruckern; Iacolonne. Ein gefpaltener Rie- 
gel; un pére fourchu. Nach der Linge gi - 
tene Dachziegel; tercines. Nach der ge- 
Spalten ; que Ein gefpaltener Unter- 
tz; (T. de Jerrur.) le tajleau forchu. Ei 
gefpaltener Hammer der Dammfetzer ; l'épinçoir. 

GE-SPAN, (Gefpan) (der) gen. des-es, pl. 
ER di .) Der Gehülfe; Le compagnon, 

# i 


camarade. 
GE-SP ENGE, (&efpänge) voy. ARMBAND. 
GE-SPANN, (Gefpann) (das) gen. des -es, pl. 
die-e; Se dit de deux, quatre ou plufieurs che- 
vaux, de bœufs &c. propres a'être attelés en- 
Jemble d une voiture. Ein gleiches Gefpann ; 
wm attelage bien aflorti. On appelle auf Ge- 
fpann; x perfonnes unies Behr par amour 
o% Br mariage. Das ift ein fchünes Gefpann ; 
voild un beaw couple. Das Herzgefpann ; la 
cardialgie, douleur d’eflomac avec nauftes & 
défaillance. Die Gefpannfchaft, Provinz, Woy- 
wodfchaft, Graffchaft in Ungarn, Polen; un 
.palatinat , comté. On dit auffi popul. In Ge- 
nnfchaft reifep ; aller de compagnie. 
GE-SPANNT , (geipannt) adj. & adv. Tendu, 
AA roidi; Bi le . Spannen. 
ARET, (gefparet j. v. Æpar 
röferus, er Pens dr: BI 
GE-SPARR, (Gefbarr) (das) gen. des-es, pl. 
die-e. Das Zimmerwerk eines Gebäudes ; ia 
charpente. Das Gefparr eines Daches ; la char- 
pente d'uns couverture. 

GE-SPARRT, ((gefparrt) adj. & adv. Mit Spar- 
ten verfehen; Cheurouns, cu 
GES-PE, (Gefpe) (die) am der -, pl. die-n; 

(pop. e Handvoll; Une poignée. 
GE-SPEIE, (Gefptie) (das) gen. des-s, f pl. Le 
vomijlement. it. le crachat. Voy. Speien. 
GE-SPEISET , (gefpeifet ) adj. & . Neurrii, 
repw Voy. Speilen. ; 
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GE-SPENST, (Befpenfl) (das) gen. des- es, pl. 
die-er: Le cs ombre, fantôme, lutin, 
eferit follet, revenant ; it. figur. ilufion, fan- 
taıfie, chimère, Ein Gefpenit fehen; voir us 
pe un fartôm:, une ombre. Es laffen fich 
efpenfter in diefem Haufe fehen; si revient 
des ejprits dans cette maifon. Er fürchtet fich 

. vot den Gefpenttern; #œ des revenants. 
GE-SPERRE, Geiperre‘ (das) gen. des-s, pl 
die-e; L'embarras, obflacle, encombre, la tra- 
verfe. Die Gefperre, die Leitern an einem Wa- 
gen; les ridelles. It. Das Gefperre, die Klaufur 
eines Buches; le fermoir. Gefperre mit Ha- 
ken; à prochsts. Gefperre mit Knöpfen; aber 
tons. On dit pop. Eiu grofes Maulgefperre ma- 
chen; faire un grand vacarme pour peu de chofe. 
GE-SPERRET , (gefperret : adj. & adv. Fermé, 
barricadé, bouché. Ein ren Hafen ; uw 
port bouclé, On appelie: Ein gefperrtes Hand- 
werk; métier ou profejlion qu'on n'excerce qu'en 
certaines villes. Gefperrte Jagd; garenne de bois. 
Gefperrte Handlung; commerce géné, interdi- 


&ion. Voy. S) ne 
Ein GE-SPIKT, (gefpift) ad & adv. Lardé, entrelar- 
dé. gefp 


Der Hafe if iks; Le lièvre efl piqué. 
Ein mit Knoblauch gefpikter Schopfenbraten ; 
un gigot de mouton d l'ail. Ein gerupftes, 
aber noch nicht gefpiktes Huhn; un an Sort 
blanc. On dit figur. Einen on e 
haben; avoir la bourfe garnie. Ein gefpikter 
Hafe ; un rouleau armé de chevilles pointues; 


en de torture.) À : 

GE-SPIEGELT, (gefpiegelt) adj. & adv. Mit Au- 

gen ou Sn verfehen; Mirailld; it. miroitd. 

GÉ-SPIELE, (Gefpiele) (das) gen. des- s, /. pl. 
L’aßion de jouer, le jeu; tt. le badinage. 

GE-SPIELE, (Gepide) (der) gen. des-n, ph 
die-n; compa, , Le confort ; it. le mens. 
Die Gefpielin, Mitgefellin; Is ia er cama- 
rade. de ergützet fich mit ihren Gefpielinnen; 
elle Je divertit avec fes eg a avec Ja com- 
pagnie. Eine vertraute Gelpielin; sms conf- 
dente. 

GE-SPIEST,, (gefpieft) adj. € adv. Empalé, per- 
cé, transpercé. Voy. Spieflen. É 
GE-SPINNE, (Gefpinne) (das) gen. des -s, gr 

Das Spinnen; l'aRion de » Le filage. Gro- 
bes, feines Gefpinne om Gefpinft; du filage (de 
Ja fre are ter, délié (groffière, déliée. 
nn: EN, (Gefpimnmagen) v. SPILL- 
GE-SPINST, (Gefpinft) (das) gen. des- es, /.pl. 
La filure, doite. Die zwei Strehnen nicht 
von einerlei Gefpinit; ces deux échevaux ne font 
ver u'une se El ie ee 
üh aren; gefponnene Kühhare; an- 
kergefpinft; kole d'arcignée. Erftes Gefpinft 
der eidenwürmer; pre de ver à fois. On 
dit j,gur. Das ift mein Gefpinft, meine Au 
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ea ef de mon crh, de ma façon. Fin Hirs- 
ab, une chimere, vaine imagination. 
-SPIZT ee) adj. & adv. Carnalé. 
aiguijé. Boy: Spitzig. Ein gefpiztes Vlnck; 
um rhombol Gefpizt, genie; comblé. 
einander gefpizt; paliffé. 
GE-SPLISSEN, (gel en) voy. GE-SPALTEN. 
GE-SPONNEN, (gefponnen) adj. & adv. Fils. 
Wog. Spinnen. Gefponnener Flachs, Wolle, 
> Hl a: ey : filé. ne Sb 
argent. Gefponnener Tal ac en 
Es ift nichts fo klein 
zn Sale an die Sonne; A, qu il "0 
rien » qui ne 7. manif) 
Tl a couvrent ; Be 
f fe tant celée, que le temps ne rende avérée. 
GE-SPONS, (Sefpons)e. GEMABLIN, BRAUT. 
ere „en a adj. & ade. So Sporn 
trägt; en und gefpornt; 
il ef Te. eronné, tout prét d monter à 
is Ein a & [pornter Hahn; un cog ergoté. 


Von. 
GESBORT, (@ (pin) (as) gm. de, pt 
Der Spott; La dérifion, riée, vi 
rie. ‘rio ee aus etwas machen ; tourner 
m ef fe jouer, fe rire, Je 
Hand gg. ch. Fr. G pötte mit Ars Ei 
5 fe mog ee De BIER 
rm dit au efpottel 
GE-SPRÆC | Bdréd) (das: gen. des- es, pl. 
die-e; L'entretien, ia conférence, Fra 
Ein vertrauliches Gefpräch; us entretien fami- 
bier. It. Gefpräch, re Zee gs; Pi 
tion. Geheimes Gefpräch unter vier Augen; 
mm téte d täte. Ein Gefpräch mit jemand hal- 
ten; entretenir qq. un, avoir une ter 
discourir, s'entretenir, parler avec qq. Ein 
Gefpräch anfangen ; lier converfation. Sich i in 
ein Gefpräch mifchen; /e mséler dans la conver- 
Jation. It. Gefpräch; dislogue, collogus. Die 
Gefpräche des Erasmus ; les dialogues d'Eras- 
me. Gefprichsweife; en dialogue, en forme 
En Br manière d'entretien. Gefpräche 
machen ; dialogifer. Er hat allerlei Gefprä- 
che auswendig gelernt; il a appris pl as 
dialogues par cœur. Sie halten öfters 
Gefpräche mit einander; ls ont en de fr, 
honte nn um livre de° 


cordes. efponnen, es 


GESPRÄCHIG (us sefprägig) adj. & adv. Difert, 
er mani ère di ferte;; it. affable, traitable. Die 

ESBRENEE, 3 Faffabilitd. 

ir RENGE, (&efprenge) (das) gen. des- s 
aëion d'arrofer, l'arrofement; it. 

À de Mi, ) l'enlèvement, l’aËfion de faire Que 
ter. Das Gefprenge, pl. die- ; (7. d’Archit.) 
la charpente; it, (en T. de Mine) la dejcenderie. 

GE-SPRENGT, «gefprenge) adj. € adv. v. Spren- 
gen. Gefprengt auf dem Schnitt; ja/pé, mar- 
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bé. Be el son de aûfgefprengt ; enfoncé, 


qu'on a fait er 
GE-SPRENKELT, (gefprentele) adj. & adv. Ta- 
cheté, marqueté, moucheté, tauelé. Weils und 
u "gefprenkelt; ; grived. Bunt gefprenkelte 
Fe; des fleurs For pointées. ee 
keltes Holz; bois +" Grün gefprenkelter 


Käfe; fees ge 
GE-SPRINGE ue (das) gen. des-s, /. 
ee Loaßion de Jauter, le Jaut. 
SPRUNGEN, tune) voy. SPRINGEN. 
GE-SPRÜTZE, \ Sefprüße) (das) gen. des-s, /. 
1. L’aßlion “ Jeringuer , l'arrofoment, Joy. 
GESPULE 1% ra (das) des 
s (Gefpüle on. des-s, 
san de laver, d'écurer lataifille; it. £ E 
vure. Spülicht. 
BE (gefpünden) adj. & adv. Mit Bret- 
tern getäfelt; Boi/é. 
GE-SPÜNT , (Gefpunt) (das) gen. des-es, pl. 
die-e, Ein Spinnrocken voll; une éllée. 
Gers CS) GEST, Levure de bière. Poy. 


GESTAC "ACHELT, (geftachelt ) voyez STACHE- 


GE-STADE, enr Ce ae en. des-s, pl 
die-. Das U fer des Möres; rivage, bord; 
st. la 6, côte. Dus Geftade, die Anlände 
eines Fluises; {a rive, le bord d'une fleuve. Am 
Geftade des Flufses ; fur la rive du fleuve, Das 
Geftade berühren, am Geftade anlègen; toucher 
au rivage, à la rive. An dem Geitade hinfé- 
geln, hinfahren; ranger, ra/er la cote. Nahe 
am Geftade hinfchiffen; naviger terre à terre. 
Ans Geftade fteigen; prendre bord. Der Ge- 
ftadereiter; Parcher des rivages, le garde-côte. 
GE-STÆHLT, (geftähle) adj. & adv. “Acéré, LA 


Stählen 
GE-STAKET, (geftafet) adj. € adv. Ramé. Voy. 


ken 
GE- STALT, (Seftalt) (die) gen. der -, pl. die- 
en; forme extérieure d'une chofe matérielle, 
la figure, la forme. In menfchlicher Geftalt; 
Jous LE igure humaine. Verfchiedene Geftalten 
der Thiere, Pflanzen &c. diverfes figures d'a- 
nimaux, de plantes. Die Geftalt verändern ; 
changer de forms. 

Geftalt, fe dit auf figarément de l'état, de 
la fit ftuation des affaires, la face. Die Sachen 
gewinnen eine neue Geftalt; les cho/es pren- 
ment une nouvelle face. Der Tod des Königes 
gab der Regierung von Frankreich eine que 
neue Geftalt; la mort du Roi fit prendre am 
gouvernement de la France une face toute non- 
velle. Seitdèm haben die Umftände eine ganz 
andere Geftalt gewonnen; depuis cela les affai- 
res ont bien changé de face, on! pris toute uns 
autre face. Einem Dinge eine. andere Geftalt 
geben ; er ga. ch. 

Zzzz 3 Geftalt, 
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Geftat fignifie aufi la manière dont une cho- 
Je ef faite, la forme qu'elle a, la façon, mine, 
Par, l'extérieur la vue d'une choje. Einem 
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Dinge die erfte Geftalt geben; donner la pre- ' 


« miere façon à une chofe. Ein Menfch von gu- 
- ter t; un homme de bonne façon, bien 
. fait, de bonne mine. _ Er hat eine ernfthafte Ge- 
alt; # a un air férieux. Er hat die Geftalt 
eines Gecken; sl a l'encolure d'un fot. Schön 
von Geftalt; de belle mine. Seine Schalkheit 
. unter der Geftalt eines elırlichen Mannes ver- 
. bergen; couvrir fa méchanceté d'un air. honnéte. 
.. .Geftalt, fignifie aufi le vilage, la beauté 
‘taille. Ich kenne ihn von Geltalt; je le con- 
. nois de vifage. Jedermann lobt ihre Schöne 
- Geftaltz tout le monde loue Ja beauté. Er ift 
ein Mann in meiner Geftalt; c’ef un homme 
de ma taille. i 
On dit aufi: Die Geftalt, er der Sachen ; 
da fituation des affaires. Die Geftalt der Ge- 
. ftirne betrachten ; cowidérer la fituation des 
. ne Das heiliga Abendmal unter beiderlei 
eftalt empfangen; communier Jous les deux 
efpeies. In güttlicher Geftalt; en forme de 
jeu. Unter der Geftalt des fterblichen Flei- 
. fches; Jous les voiles d'une chair mortelle. Die 
Veränderung: der Geftalt; la m#tamorphofe. 
GE-STALT, (geftalt) geftaltfam, conj. (pop.) 
‚ Dieweil, fintemal; puisque, pren vüque, 
de Jorte que... Er-war. auf die Flucht be- 
. dacht, geftalt er wohl fahe, dafs.,.3 3 fon- 
eoit à la retraite,. ara i voyoit bien que... 
ir wird bald hier feyn, geftalt mieux indem 
einige feiner Leute fchon angekommen; öl /e- 
. a bientôt ici, quelques uns de fes gens étant dé- 
. ja arrivés. Gleichergeftalt; tout comme, de 
même LE tout ire que, re ur 
, ainfi que... Solchergeftalt; ainfi, de la 
Porn; pareilement, Jemblablement. \Welcherge- 
ftalt; de quelle manière, comment? 
GE-STALTEN, (geftalten) v. a. Ich geftalte- 
eftaltete, i. h. geftaltet. Bilden; Former, 
finer, faire, figurer. Ein Bild nach ei- 
. nem .andern geftalten; former une figure, fia- 
. tue für ow d’aprös.une autre. Ihr werdet fe- 
hen, wie die Natur diefen Menfchen geftaltet 


, 


bat; vous verrez de quel air la nature a define 


. da perfonne. Gleich geftalten ; faire reflembler, 
Anders geftalten; changer. On dit figur. Sich 
geftalten, fich gebèrden. Er geftaltet fich wie 
ein Geck; i a la mine d’un fou. Sich när- 
rifch, unfinnig geftalten; faire le fou, l'infen- 

. fe. Die geftaltende mieux bildende Kraft; Is 
vertu formatrice. 

GE-STALTET, (geftaltet) adj. & adv. Formé, 
Jiguré, fitué. Ein wohl, übelgeftalter Menfch; 

un homme bien ow mal fait. Geftaltet feyn; 

avoir la figure, la forme, la mine, la reljem- 

dlancs. ie if er geftaltet ? quelle figure a- 
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., 64? comment ef-il fait? Saget mir, wie ift 
der Mann geftaltet? faites- moi le portrait de 
cet homme. Geftalten Sachen nach; /elon Fex- 
ägence, de la chofe, comme la chofe le requiert; 
it. les chofes étant ainfi, de la manière, de la 
façon que les chofes font, Jelon le train que les 

“ chofes prennent, ont pris, prendront. Bei fo- 


geltalten Sachen ou Dingen ; dans la conjondu- 
re de ces ‚ftuation des affai- 


AU 2 dires étant A INT 
ALTIG, (geftaltig) adj. v. Zweige- 
ftaltig, dreigeftaltig ; qui uns, trois formes, 


fi res. ; 
G -STALTNIS, (Gifialtnis) v. BESCHAFFEN- 


GE-STALTUNG, (Geftaltung) v. BILDUNG. 
G£-STAMMEL, (Gefismmel)(das) gen. des -s, 
J. pl. L’aflion de begayer, le bégaiement, bre- 
douillement. td 
GE-STA.MPELT, (geftämpelt) v. GESTEMPELT. 
GE-STAMPFE, ampfe) (das) gen, des-s, 
JS. pl. L'aflion de trépigner, le trépignement. 
GE-STAMPFT, (gcffepft)adi. & adv. Pilé. Grüb- 
ft; égrugé. Klein geftampft ; broyé. 


- lich geftampft; 
Voy. re 

GE-STANDE, (Geftände) (das) gen. des-s, pl 
die-3 (T. de Chajle) pieds des oifeaux de 

. proie. It. voy. Geftehen. 

GE-STANDEN, (geftanden) adj. & adv. voy. Ste- 

. hen & geftehen. Geftandene Brühe; gelée. 

GE-STÆNDIG, (geftändig) adv. Einer Sache ge- 
ftandig feyn, eine Sache geftehen ; avouer, cow- 

- céder, ne pas nier, convenir, tomber d'accord. 

GE-STÆNDNIS, (Geftändnig) (das) gen. des- 

“es, pl. die-e; Z’aveu, la confefiom Durch 

' fein eigenes Geftändnis überführet; convaince 
par faepropre confefion. Gerichtliches Geftand- 

nis; l'affirmation. 2 

GE-STÆNGE, (Geffänge) (das) gen. des-s, 

l. die-; Les pieux € ais; it. (en T. de Nine) 
as Streckgeftänge; la barre, perche; it. (em 
T. de Chafje) das Geweih des Hirfches; {a ra- 
| mure, bois da cerf. : 
GE-STANK, (Geffanf) (der) gen. des-es, /. pl. 
puanteur, mauvaife odeur. Ein unleidli- 
cher Geftank ; une puanteur infupportable. Ge- 

‚ ftank von Fäulnis; infe&ion, putréfaRion. Ge- 
ftank von fchwitzenden Füfen; e/fafignom. 

. Geftank unter den Achfeln; gouffet. Mit Ge- 
tank, anfüllen; infeller, empefler, empuantir. 
Voy. Geruch. 

GE-STÆRKT, (geftärtt) adj. & adv. Affermi, 
fortifié, conforté. It. Geftarkte Wäfche; du lim- 
ge yon Voy. Stärken. 

GE-STATTEN, (geftatten) v. a. Ich geftatte-ge- 

. flattete, i. b. geftattetz Permettre, confentir , 

! concéder, Jouffrir. Soweit der Ort und die Zeit 
es geftatten mögen; autant que de lieu & de 

temps 


fre. » dans cette 
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temps le permettront. Ich werde es niemals ge- 
ftatten ; je n'y confentirai jamais. DieGeftattung; 
'fion, conceffion, licence, le confentement. 
GE-ST/RÜBE, (Geftäube) (das) gen. des-s, /. 
pl. CT. de charbonnier ) Le pouflier. 
GE-STAUCHT, (geftaucht) adj. és adv. Geftauch- 
ter Flachs; du lin javellé. Geftauchtes, ver- 
kürztes, ineinander gefchmiedetes Eifen; fer 


étiré. 
GE-STÆUDE, (Geftäude) (das) gen. des-s, 
pl. die-. Das Bufchwerk; Les broffailles, 
a buiffons, arbrifeaux. On dit aufs 


das Geftäude eines Falken; l'aire, le nid d'un 
faucon. 

GE-STÆUPT, (geftäupt) adj. & adv. Fouetté, 
Voy. Stäupen. 

GE-STECK, (Geftecf) (das) gem: des-es, pl. die- 
e. Das Befteck, zu Mefler, Gabel, Löffel; 


Etui à couteaw, cuiller €? fourchette, 
GE-STEKT , (gefteft) adj. € adv. Fiché, planté, 
.  Voy. Stecken. . 

GE-STEHEN, (gefiehen) v. a. irr. Ich geftehe - 
geftand, Jubj. geftande, i. h. geftanden. Be- 
kennen; Avouer, confeffer. Er hat die Schuld 
geftanden ; il a avoud la dette. Das Verbre- 
chen geftehen; convenir du crime. Etwas un- 
verhohlen geftehen ; confeffer qq. ch. à la fran- 
quette. Um-es aufrichtig zu geftehen; pour 
tout dire. Geftehen, dafs man Unrecht habe; 
paffer condamnation. Ich geftehe, dafs dem 
allo fey; j'en demeure d'accord. Sie geftehen 
ftillfchweigend, dafs...; ils conviennent taci- 
tement que... Das gefteh ich! das mufs ich 
grises eß-il pofible? qui Pauroit cru? voyez 

infolence! voyez la rufe! 
Geftehen je dit auffi comme v. n. avec l'aù- 

xil. feyn, au lieu de gerinnen; Je prendre, Je 

caïler, & figer. | 

GE-STEIFT, (gefteift) adj. € adv. Geftärkt; (Je 
dit du linge) empeje. Ein gefteiftes Kleid; un 
habit dar de bougran. 

GE-STEIN, (Geftcin) (das) gen. des-es, pl. die- 
e; (T. de Mine) Le rocher, la gangue. Erz- 
geftein; minérai. Das Geftein und die Erde, 
fo zu Tage er wird; le döblai. 

GE-STEINIGET, (gefteiniget) adj. & adv. Lapi- 
dé. Voy. Steinigen. 

GE-STEINKARTE, (Gefteinfarte) (die) gen. 
der-, pl. die-n; (T. de cartier) Des cartes à 
er der figures ; points. 

GE-STELL, (Geftell) (das) gen. des-es, pl. die- 
e. DerFüs; pied. Das Geftell eines Ti- 
fches, Schrankes; un pied de table, d’armoire. 
Das Geftell zu einer Säule; le pieddeflal. Das 
Geftell unter einem Tifche; le treteau. Das 
Geftell zu einem Bruftbilde; Le /cabellon, efca- 
bellon, piédouche. Geftell zu Büchern; des ta- 
blettes. Das Geftell einer Druckerprefle, einer 
Kutfche; Is train de prefle, de caroje. Das 
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Dohmgeftell an einer Glocke; le poalier. Das’ 
Gefteil zu einem Bilde; la ba/e d'une flatue. 
Das Geftell einer Sage; la monture de feis. Das 
Geftell in Papiermühlen; l'affñt. Das Geftell 
einer Windmühle ; Ja chaife. Geftell, worinn der‘, 
Wellbaum der Windmülile fich drèhet; le jeu. 
Geftell, Gerüft zum Bauen; le chevalet, Das 
Geftell, worauf ein Krän ftehet; l'empdtement, 
les racinaux. Das Geftell einer Talggrube; le 
and Das Geftell eines Piluges; {a fellette. 
as Geftell, die Einfaflung eines Salzbrun- 
nens; le bord, la murdell:, margelle. Geftell 
zur Jagd; l'enceinte. Das Geftell der Rahmen’ 
eines Seidenftickırs; Pen/ouple. Das Geftell 
zum Nehkütlen;, le porte-carreau. Das Geitell: 
der Goldfchmiede und Petfchieritecher ; le bloc 
de plomb. Das Geftell im Wappen; les pendants.' 
Das Geftell zu einem bedekterr Gartengange, 
zu einer Laube; Ja tonnelle. On dit auffi po- 
pul. Eine Sache in ihr gehöriges Geftell brin- 
gen; mettre une chofe dans la poflure ou fitua-. 
tion convenable. 
GE-STELLEN, (geftellen) voy. STELLEN. 


GE-STELL-MACHER, (Geftelmacher) v. STELL- 
CHER 


MAC 3 
GE-STELL-STEIN, (Geftellftein) (der) gen. des- 
es, pl. die-e; C'eft ainfi qu'on appelle les pier-; 
res qu'on emploie pour le fondement d'une four- 
naile; la baje. - 
GE-STELLT , (geftelt) adj. & adv. Mis, pair 
planté. Voy. Stellen. Ji. Geftellt; (en T° de 
blaf.) tarré. Vorwärts gègen einander geftellt; 
affronté. Zwei rücklings geftellte Lowen ; 
deux lions er ; 
GE-STELL-WERK, (Gefteltvert) (das) gen. des- 
es, pl. die-e; La chevreite du cirier. 
GE-STEMMET, (geftenmet) adj. € adv. Unter- 
ftüzt; Acchtd, appuyé. Voy. Stemmen. 
GE-STEMPELT, (geftempelt) adj. & adv. Tim- 


bré. Geltempeltes Papier; du papier timbré, 
marqué, Geitempelter Zeug; étoffe douande, 


Bene e. Voy. Stempeln, ne 
STENGELT, (geitengelt) adj. & adv. Mit ei- 
nem Stiele verfehen ; tigé, emmanché. 
GE-STEPPE, (Gefteppe) (das) gen. des - s, /. pl. 
L’aßion de piquer ; it. Parrière-point, rentrai-! 
ture, ee : . 
GE-STEPT , (geftept) adj. & adv. voy. Step- 
pen. Geftepte Arbeit; Fo a piqué. Mit Sei- 
de geftept; pifié de foie. Eine geftepte Bett- 
decke ; une contre-pointe, ER 
GES-TERIG, (gefterig) voy. GESTRIG. ’ 
GES-TERN, (geftern) adv. Hier. Geftern Mor- 
gen ou früh, ‚Mittag, Abends; hier malin, 
hier au matin, à midi, au Joir. Von geftern; 
d'hier. Vorgeftern, ehegeitern; avant-hier. 
Geftern vor acht Tagen; # y eut hier huit’ 
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GE-STICHEL, :(&eftichel) (das) gen. des-s, 
Die Stichelei; Les railleries piquantes, di js 
piquants, Jatyriques, picoterie; it. Palin de 


inter. 

GESTIKT, Ge eftift) adj. & adv. Brodé. Geftikte 
Arbeit; broi Glatt, erhaben geftikte Ar- 
beit; broderis platte, relevée. Mit Golde ge- 
fikt; broché d'or. Ein Oberkleid von Purper 
mit Golde geftikt; uns robe de re avec 
une broderie d'or. Geftickte Arbeit mit einge- 
nn ee Sammet on Taffet &c. taillure. 
"Vo 

GÉSHERT, (geftiefelt) adj. adv. Botté, en 


GESTIELET, ( CE er € adv. So einen 
Stiel hat; Emmanché, ey STIFTUN 

GE-STIFT, (Gefift) TIFTUN 

APT En „(ee adj. & adv. onde, éta- 

Poy. Stiften. 

GET T (geflillet) voy. STILLEN. 

GE-STIMMT, (geftimmt) adj. & adv. Accorde. 
Voy. Stimmen. Falfch geftimmt, ein unrei- 
ner Ton; un faux-ton, faux-accord. Zu hoch 
gekimmt; ; Auraigy. Geftimmet feyn ; étre d’ac- 
cord; le violon eff d'accord. Eine zu tief ge- 
ftimmte Saite; une corde trop balle. 

Ur LR a & adv. Geftipft Lè- 

se ut, Günfehaut; pes 


ee 
age (Geftirn) (das) gen. des-es, pl. die 
-e. Der Stern; L'étoile, aflre; st. la confiella- 
tion. Das Geftirn betrachten ; contem; les 
afres. Unter einem guten, widrigen Geftirne 
geboren feyn; étre né Jous m aflre gie 
malin. Das Siel iades. 


eftirn ; 
Geftimftand; Is con mi di 


GE-STIRNT, (geffirnt) adj & adv. Etoild, plein 
d'étoiles. Ein eftirnter Himmel ; le ciel étoilé. 
Himmel ift fchün geftirnt; Le cl ef fort 


GE STOBER, (Gefidber) (das) gen. des-s, f pl 
Der Staub; "Is poufiere. Das Rägengeftuber, 
der Staubrègen ; la brouée, bruïns, pluie me- 


nue, Dre petite pluie. PERS = 


et GRR, £& 


) adj. & 
chen ; ns cou, arms EAN Sr 
nei a nd Ber piqué une mouche à miel, 
It. Geftochen mit einem Grabftichel ; graué, 


travaillé au burin. Das ift nicht geazt, fon- 
dern geftochen; :cela n'eft m lee a l'eau 
forte, il nel fait au "burin, Idnis in Ku- 
geftochen ; nn portrait en taille douce. Ge- 
ochene, ‚geazbere Arbeit; gravure. On dit 
fur. Es if weder gehauen noch geftochen ; 
Kane ni rime ni raifon. 
-GE-STÔCKE, (Beftdde) Lam). gen, des-s,pl. 
die-; (T. de Mine) L 


GES. 
» (rot) dj. Bade >. gefcktesBlat; 


N, Cacob vir Vol 
gefloblen v. 
dbrobt, PR eRohlene Abfehrift; us 
copie dérobée. Ge nes Güt; vol, pill 
chofe furtive , larcin. Geftohlnes Güt gedei 
en um bien volé, une chofe dérobée ne pr 
"SÄOLPER fe f ee ) gm. des - 
eftolper s) gem. s, 
er Das Stolpern ; Ta brauchen, PE 


ment. 

SS Beh, Lab adj. & adv. Farci. Voy. 
Stopfen. fte Strümpfe; des bas ravan- 
dés. 6 oback Aa Pfeife; une 


GERTORBEN „Carat Sade, Mort 
Ss geitor 
décédé, sie ie û 
GESTÖRE ; Cire) adj. & adv. Troublé, in- 
Stören. 
GE-STOSEN, holen) ah Eh. Pouffé, keur- 
a a re 
fen; réduit en Gr b 
Len Re ju er 


GESTÖRT, 
a ca 
Ges OHLE 


ofen ; 6, concaje. fen. 
GESTOTTE ra (ecke e) (im (da) zen. dés anf 
pl. Das Stottern; La gayer, lé 


gaiement. 
GE-STOVET ; (gefiovet) voy. Gedämpft. Gefto- 


vete où er id Aepfel, Birnen &c. Cos- 
GESTRAFT, Cr „(gehraft) adj. & adv. Pami, ché- 


tie. 
cÉSrLEr, G (Béffralet) adj, & adv. Rayoual. 
len 
GE-STRANDET, ( geffrandet ) adj. & adv. Ein 
geftrandetes Schi Die échoué, engravé, 
enable. Voy. Strande 
SE RIEUB-HÖLZER ( (Gefträubpäter) (die) 


. (T. d'Artill.) Les étaies, étançens. 
UBT, (gefirdubt) adj. & adv. Drefe, 
hériffé, hbrifonnd. Ein Löwe mit geftraubtem 


GESIREUCH, (6 éd) (da) 
) (das) gm. des- 
pl. die-e; Le lailles, rauf es, buifons, 
arbrijleaux. A Geftäude 


GE-STREKT, (gefirett ) adj, & adv. Tende, 


étendu, tiré, dre dat oft.  Voy. Strecken. 
GE-STREIFT, eh t) A & en Mit Strei- 
fen verfeiien; Ra [2 
ge Geftreftes. re Hole: Le, 
Rep ou abgeitreifter Hafe ; m Li 
rch£. Geltreifte Blumen ; Ar er 
chöes, Eine sg: Tulpe; une end. 
tde, Tief geltreift ; , cannelé. I. Ft eift; 
bar de blay. ) pailld, Gegengeftreift; contre- 
rré, conire-fa/cd. Von einer Kugel geitreiftz 


"STRENG, (geftreng) adj. & adv. Hart, un-. 
etbittich; ère, rigoureux, rude, rigide, 
. inexorable. Geirenge ou gar zu geftrenge 
Herten 
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Herren regieren nicht lange; la trop grande 
Jévérité n'a Br une bonne fin. Geftrenger Herr, 
geftrenge Frau; titre qu'on donne dans quel- 
ques provinces aux gentils - hommes ES autres 
per/onnes de diflinflion. N 

Gk-STREUET, (geftreuet) adj. & adv. Semé, ré- 
pandu. Auf den Acker geftreueter Mift; fu- 
mier éparpillé. Voy. Streuen. 

GE-ST RICHEN » (geftrihen) adj. €? adv. voy. 
Streichen. Abgeftrichen, als ein Mâs; ÆRaclé, 
coupé, mefure rafe. Geftrichen voll; plein jus- 

wau bord, tout plein, bord à bord. Ein ge- 
ftrichen volles Gläs; une ra/ade. Ein geftri- 
chen volles Mâs; une mefure comble. It. Ge- 


ftrichen mit Ruthen ; fouetté, fee. Gold auf . 


dem Probirfteine geftrichen ; or frotté. Aufs 
Brod geftrichene Butter; du beurre étendu fur 
du pain. It. Geftrichen; (T. de Mufique) Jurli- 


est, (© fitic£) (das) gen. des- es, f. pl 

» (Ge as) gen. des-es, /. pl. 

Le refeuil, réfeau, lacis. It. Das Geftricke; 
Vaßlion de tricoter ; it. les ouvrages tricotés. 

GE-STRIKT, (geftrift) adj. & adv. voy, Stricken. 
Geftrikte Strümpfe; Des bas tricotés, en 
travaillés à l'aiguille, des bas d’eflame. Ein en- 
e, weit geftriktes Netz; un filet d mailles 
troites , larges. 

GE-STRIEGELT, (geftriegelt) adj. & adv. Etrit- 
Ki, it. figur. roffé, véxé, fatyrié. Voy. Strie- 


eln. 
GES-TRIG, (geftrig) adj. D'hier. Der geftrige 
GE SERURE Nr GESTÆUDE, 
E-STRÜPPE, (Geftrüppe) voy. 
GESTÜBE. (&e z des - 5, f. pl 
TÜBE, (Geftübe) (das) gen. des-s, /. pl. 
Der Si 2. pen de charbon; it, 
en T. de forges) la brasque, mélange d'argile 
de charbon pilé, dont on enduit l'intérieur 
des fourneaux de fonderies ; it. (en T. de char- 
bonn.) le terreau. Die Geftübekammer; Je lieu 
où l'on prépare la brasque. 
GE-STÜBER, : Gefiüber) (das) gen. des-s, /. pl. 
CT. de chajje) La fiente des perdrix Eÿc. 
GE-STÜCK, (Geffüié) (das) gen. des-es, pl. die 
-e; L'artillerie. 
GE-STÜKT, ( geffüft) adj. & adv. Rapiécé. Ein 
wo und geftüktes Kleid; un habit ravaudé 
rapièceté; it. (en T. de blaf. ) contre - com- 
Po Voy. Stücken. 
- GÉ-STÜHL, (Geffüpl) (das) gen. des - es, /. pl. 


G sr) Die Siühle; Les bancs, fièges, chaë- 
Rn PT 


TOLPT, (geftülpt) adj. & adv. gefiülpte . 


Stiefeln ; Bottes avec genouilleres. Ein aufge- 
.  ftülpter Hüt; un chapeau retroufle. ’ 
GEST 


ÜMMELT, (geflümmelt) adj. & adv. voy. 


Stümmeln, verftümmeln ; Tronqué, tronçonné, 
coupé, mutilé, délabré. Ein a Baum; 
Aus A étété; it, (en T, de bla.) morné, mer- 
OM h 
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lette. Mit geftümmelten Aeften; arboré, re- 
Fes Ein geftümmeltes Aftkreuz ; une croix 
cotée. 3 

GE-STÜMPER, (Geftiiniper) (das) gen. des-s, /. 
pr £ Pr, ) Se dit de tout ouvrage mal fait ; 5 
oufillage. | ? 

GE-STÜNPFT, (geflümpft) adj. & adv. voy. 
mel. Ein geftümpftes Mefler ; un couteaus 


u (JE. € 
GE-STÜRZT , (geftürst) adj. & adv. voy. Stür- 
zen, Umftürzen. Ein geitürzter Schild; Un 


écu renverfé. Mit geftürzten, nach der Spitze - 


des Schildes zugehenden Mauerzinnen; batilé, 
Ein geftürzter Sparren ; un chevron ash 
Geftürzte Eier; ( 7. de cuifine ) des œufs à la 
faltonner. Ein geftürztes Pfärd ; un. cheval 


abattu. \ 
‚GE-STÜT,, (Geftüt) (das) gen, des- es, pl. die- 


e. Die Stuterei; Un haras. Ein Geftüte hal 
ten; entretenir un haras. Der Geftüthengit; 
l'étalon. Der Geftütmeifter, Geftütwärter ; ie 
af d'un harras. Die Geltütftute; le jument. 
UZT, (geftust) adj. & adv. voy. Stutzen, 
Ein Pferd am Schwanz und an den Ohren ge- 
ftuzt; Un cheval écourté & efforillé. Ein geftuz- 
‘ter Hund; un chien courtaud. Ein geituzter 
Baum; un arbre incifé, rajeuni, ravale, rappro- 
ché. Geftuzter Buchsbaum ; bouis, bujs tondu. 
GE-STÜZT, (geftügt) ad). & adv. Æppuyé, étayé, 
étançonné, rufluré, accotté. Yoy. Stützen, 
GESUCH, (Gelud)) (das) gen. des - es. /. pl, 
Die Anfuchung, Bitte; La demande, prière, 
recherche; it. requête; it. déjir, volonté, Sein 
Gefuch erhalten ; obtenir ja demande. Eurem 
Gefuch ift gewillfahret worden ; on vous a ac- 
cordé votre prière. Mit feinem Gefüch fart- 
kommen; réufir dans jä recherche. . Auf miein 
unterthänigftes Gefuch ; a ma très-humble re- 
quite. kinem fein Gefuch abfchlagen; refu/er 


a 1 jo demande. 

GESUCHT, (gefucht) adj. 67 adv. Cherché, re= 
quis. Eine Wäre, ein Büch, fo fehr gefucht 
wird; une marchandife, un livre de recherche. 

 Voy. Suchen. ; 

GESUDELT, (gefudelt) adj. & adv. Boufils, 
barbowille,  Voy. Sudeln. , 

GESUMME, ou GESUMSE, (Gefunme, où Ge 
fumfe) (das) gen. des-s, /. pl. Le bourdonns- 


ment, 
GESUND, (gefund) adj. & adv. Sain, faïnement, 
en bonne Janté. Er ift nicht recht gefund; sl 
weft pas bien fain. Sie ift frifch, und gefund; 
elle Je porte fort bien. Ein gefunder Leib; un 
corps Jain. Gefund und frifch wiederkommen; 
revenir Jain & Jauf. Gott erhalte euch gefund! 
Dieu vous conferve la fant£! Munter und ge- 
fund; gaillard, frais. Frifch und gefuhd, 
munter auf den Beinen; di/pos. Gefund, der 


\ 


Gefundheit dienlich; Jan, bon pour la fanté;. 


"Aaaaa Jala- 
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— Jalubre. Das ift gefurd; cela ef? fain, cela efl 
bon pour la fanté. Die Luft dieies Orts ift fehr 
efndz l'air de ce lieu ejt fort Jain. Wir ha- 
en noch reine und gefunde Luft; nous jouif- 
Jons encore d'un air pur € fein. Eine gefun- 
de Speife, ein gefunder ‘Trank; wre nourriture 
* faine, un boiffon falubre. On dit auf: Die ge- 
funde Vernunft ; ke bon Jens, la droite raifon. 
Ein gefunder Menfchenverftand, le Jens com- 
mun. Ein gefunder Verftand; e/prit Jain. 
Ein gefundes Urtheil ; jugement fan. It. Ein 
gefundes frifches Hoïz ; bois Jain & net. Ein 
gene Baum ; un arbre Jain. Eine gefunde 
rucht ; un fruit Jain. Gefund machen ; gue- 
rir, rendre lo ne remettre qq. un en Janté. 
Frifch und gefund feyn; /e porter bien. lt 
dre en bonne Janté, plein de Janté, être Jain 
" © gaillard. Gefurd werden ; guérir, Je gué- 
rir, recouvrer la Janté, fe rétablir, revenir, 
relever d'une maladie. Seyd ihr wieder ge- 
fund; étes-vous guéri ? Gefund urtheilen, den- 
* ken, gefunde Meynungen hègen ; juger, pen- 
BR ame: fans Palin, fans préoccupation. 
ND-BAD, (Gejundbad ) (das) gen. des - 
: es, pl. die-bäders Les eaux minérales chau- 
des, eaux thermales. 
GESUND-BRUNNEN, (Gefundbrunnen ) (der) 
gen. des-s, pl. die-; Les eaux, eaux mi 
rales ; eaux falubres, médecinales, Jource d'eau 
minérale. 
GESUNDHEIT, (Gefundbeit ) (die) gen. der-, 
* {pl La fanté, état de celui qui eft Jain, qui 
Je porte bien. Die Gefundheit erhalten ; con- 
Jerver la fanté. Seiner Gefundheit fchonen, 
" "wahrnöhmen ; /e con/erver. Seiner Gefundheit 
pflegen; /e choyer; it. avoir foin de fa Janté; 
ménager Ja fan, Je minoter. Seine Gefund- 
heit fchwächen, in Unordnung bringen; dé- 
ranger la Janté, faire fétrir Ja bonne mg 
tion, ruiner Ja [ants. beffert fich mit fei- 
‘ ner Gefundheit ; /a fanté Je rétablit. Zur Ge- 
fundheit dienlich ; propre à Re Jalubre. 
On dit aufi: Auf jemandes Gefundheit trin- 
ken; boire à la Janté de qq. un. Einer.abwè- 
fenden Perfon, oder einer Schönen Gefundheit 
trinken ; tofter. Eine Gefundheit herum ge- 
* hen laffen; boire une fanté à la ronde. Laflet 


* diefe Gefundheit herum gehen ; faifons aller 


. cette fanté à la ronde; je bois la Janté de vos 
‘amis. Gefundheiten herum trinken; faire, boi- 
‘re des brindes. Auf des Königs Gefundbeit! 
malle à l'honneur du Roi! Ich wills aufeure Ge- 
fandheit verzehren; ce fera d votre fanté. Ein 
Gefundheitsgläs; un verre à boire des Jantés. 
Ein Gefan op un billet de fanté; bulle- 
tin. Die Gefandheitspflège ; la diète, le régi- 
me de vivre. Der Gefundheitsrath, das Sani- 
tatscollegium; la chambre de la fanté; confeil 
_ de Janté. Die Gefundheitsregel, die Lehre von 


. ment que la ‚lang: 


GET. E 


den Gefundheitsregeln; Is didtétique. Ein Ge- 
fundneitsfche'n; un billet de fante. 
GESUNDHEITS-STEIN, (Gefundbeitéftein) (der) 
gen. des-es, pl. die-e; La pierre de | 
marcajte. 
GESUNDMACHUNG, (Gefundbmacung) (die) 
en. der-, f. pl. Le rétabiifjemert de la fanté. 
as Gefundwerden ; a convalejcence. 
GESUND-WASSER, (Gefundtaffer ) voy. GE- 
SUNDBKUNNEN. 
GESUNKEN, (gefunten) adj. & adv. Could a 
“ fond. Ein gefunkenes Schiff; un varet, vail- 
Jeau fubmergé.. Gelunkene Erde unter einem 
Gebäude, und in Steingruben; fondis. Das 
Gebäude ift gefunken; ie bâtiment affaije. 
Voy. Sinken. 
GETADEL, ‚Getadel) (das) gen. des-s, pl 
L’aßion de critiquer ; it. la critique, cenfure ma- 
ligne. Getadelt; adj. & adv. get cenfuré, 
* blämé, évilogué, repris. Voy. Tedeln. 
GETÆFEL, ( Getäfel) (das) gen. des-s, f. pl. 
La boiferie; it. le boifage. It. Getäfel, hölzer- 
ne Bekleidung der Wände; Le lambris, law 
brijjage. Getäfelte Arbeit in einem Füsboden ; 
ger fuetage. Getäfelt; adj. & adv. boiffé, lam- 
if. An der Decke getäfelt; plafonné. Ein 
getäfelter Boden; un parquet. Joy. Tafeln. 
GET/ENDEL, ( Getändel ) (das) gen. des-s, 
J. pl. L’aßion de badiner ; it. le badinage, la 
badinerie, folétrerie, mignotife. 
GETANZE, (Gctange) (das) Em: des-s, /. ph 
L’aflion de danfer, de courtr les bals. 
GETAUFT, (getauft) adj. & adv. Baptifé. On 
. dit figur. Getaufter Wein; du vin trempé, coiffe. 
Getauftes Bier; de la bière coiffée. Voy. Taufen. 
GETAUSCHT, (getaufcht) adj. & adv. Changé, 
troqué. Far aufchen. 
GETÆUSCHT, (getäufcht ) adj. & adv. Betro- 
gen; Trompe; Voy. Taufchen. 
GETEICHT, (geteiht) adj. & adv. Eingeteicht; 
Enfermé de digues. 
GETHAN, (getban) adj, & adv. Fait. Voy. 
Ta Eine re rn chofe ou af- 
faire faite. it proverb. Gefagt, an; 
ih dit, auffi nt fait Were 
if halb gethan; sl n'y a qu'à bien enfourner 
d'abord. Nach gethaner Arbeit ift gut ruhen; 
un travail fini donne du plaifir ; l'ouvrage fins 
procure le meilleur Jommeil; on ne a 
mais mieux qu'après la fin de Fouvrage. if 
eher gerèdet, als gethan; «ef un bel infru- 
ue, Es wird ‘bald mit ihm 


’ 


Rn feyn; il va être trouflé em malle. 
THEERT, (getheert) adj. & adv. Mit Ther 
„überzogen ; Goudronné, coudronné, Getherte 


Leinwand ou Segel; du prélart. Gethertes 
Tuch um den Maftbaum ; étambrai, étambre, 
GETHEILT, Geste adj. & adv. sde 40 
divijé, (en T° de bla). ) party, mi-parti. du 
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” gleich getheilt, von oben zur Linken bis un- 
ten’zur Rechten; éclopé. Vielmal getheilt; 
recoupé. Horizontal getheilt; coupé, In vier 
Theile getheilt ; ash Bari. og. Theilen. 

GETHURMT, (gethürmt) adj. & adv. Mit klei- 
nen ‘Thürmen verfehen; ( T. de bla/. ) Don- 


jonné. 
GETIEGERT, (getiegert) adj. & adv. Ein ge- 
tie; ET Qu un Bun tigré, ro ; 
GETILGET, (getilget) adj. & adv. Défait, dé- 
truit, amorti, dc, Voy. Tilgen. ; 
GETOBE, (Gerobe) (das) gen. des-s, /.pl. L'ac- 
tion de faire du vararme; it. la rage, le vr 


carme. 

GETODTET , (getödtet) adj. & adv. Tué, maf- 
jé Voy. Todten. 

GETÖN, (Getön) (das) gen. des-es, /. pl. Der 
Klang ; Le Jon, ton; it. le bruit, l'éclat, le ré- 
Jonnement, rétentiffement. Das Geton der Trom- 
peten und Pauken ; le fon des trompetes &8 des 

. timbales. Ein angen&hmes Getön; un ré/onne- 
ment agréable. Geton, das die Kriegsmufik 
macht ; {a fanfare. Unter dem lieblicnen und 
angenehmen Getön ihrer Floten und Gefänge ; 
en joignant les accents de leurs voix aux accords 

. de leurs fiñtes. 

GETOSE, (Getöfe) (das) gen. des-s, f.pl. Le 
bruit, larumeur, le fracas, murmure, vacarme, tra- 

- cas, tintamarre. Ein Getöfe machen; faire 
dw bruit. Warum machit du mir durch dein 

. beftändiges Getofe den Kopf toll ? pourquoi me 
wiens-tu tarabufter Vejprii? Das Getöfe der 

- Waffen, Degen: &c. le cliquetis. 

GETRAID, (Getraid) voy. GETREIDE. À 

GETRAMPEL, (Getrampel) (das) gen. des-s, 

s cf 1. L'aflion de trépigner ; it. le trépignement. 
STRANK, (Getränk ) (das) gen. des-es, pl, 
die-e; Le boire, boifjon. Mein gewühnliches 
Getränk it Wafler; ma _boijlon ordinaire rjl de 
Peau. Das Getränk erfrifchen; rafraichır la 
boijJon. It. Das Getränke; ( T. de Médecine ) 
le brewage, la potion, décoËfion, tifame. Star- 
kes Getränke, gebrannte Waller ; liqueurs. 

GETRE&NKT, (geträntt) adj. &9 adv. Abbreu- 
ve, imbu. Voy. Tranken. 

GETRAUEN, (getrauen) (lich) v.r. Ich getraue 
mr, du getraueit dir, er getrauet lich, wir 
getrauen uns, ihr getrauet euch, lie getrauen 
üich. /mp. Ich getrauete, parf. i. b. getrauet; 
' Se faire jort de-. Ich getraue mir, damic fer- 
.tig zu_werden; je me fais fort den venir d 
bout. Sie getraueten lich, eine Sache zu unter- 

. nehmen, nicht von ihnen abhing, nicnt in 
ihren Kräften sand, is je fasoient fort a'uns 
chofe qui ne dépendoit pas d'rux. Sie getraue- 
ten fich, ihre Freiheit zu behaupien ; us £ 

. tenaient Jujjijants pour maintenir la werte. It 

- Sich getrauen, lich verlct.ern; étre /Ar, s’ajlu- 

«rer, Je confier , avom de j'ajjurance, confiance, 
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Ich getraue mir, diefes durchzufetzen ; je fuis 
für de venir d bout de cela. It. Sich getrauen, 
fich unterftehen; o/er, avoir la hardieffe. Er 
getrauet lich nicht, Öffentlich zu rèden; # 
n'a pas la hardiejfe de parler en public. Ohne 
Wache und ficheres Geleit getrauete er lich 
nicht, als nur bei Nacht auszugehen; Jans 
efcorte & Jauvegarde il wojoit aller que de nuit. 
Ich getraue mir nicht, mit ihm davon zu ré- 


- den; je crains de lui en parler. Ich getraue 


mir nicht, mein Herz bei ihm auszufchütten; 
Jj'appréhende d'ouvrir mon cœur. Er getrauet 
fich nicht, euch vor die Augen zu kommen; 
il apprehende de Je préfenter devant vous. 


GETRAUET, ( getrauet) adj. & adv. Maris, 


époufé. Vor. Trauen. 


GETREIDE, (Getreide) (das) gen. des-s, f. 


Le bled, blé, les grains. Getreide in ie 
fetzen; amonceler du bled, Getreide auffchüt- 
ten; amajler du bled dans le grenier. Das Ge- 
treide fchlägt auf; le bled kaujle de.prix, ren- 
chérit, monte. Schlägt ab; baue de prix. IR 


R ee a ramendé, Die Felder ftehen 
vol 


Getreide; les campagnes font couvertes de 
bled. Seine Böden voll Getreide haben; avoir 
Jes greniers pleins de bled. Das Getreide fteht 
fchôn; les bleds Jont beaux. Sommergetreide; 
+4 bleds, les mars, les trémois, menus grains. 

intergetreide ; gros grains. Getreide , fo 
noch auf dem Felde iteht; gagnage. So man ein- 
ärndet oder eingeärndet bat; moiffon. Wurm- 
ftichigtes Getreide; du bled calandré, rongé 
par les calandres. Man fammlet nie fo reines 
Getreide ein, als man faet; les bleds bifent 
toujours. 
ie Getreidearten, (Getreibearten) Les e/pè- 
ces de bled. 
Der Getreidebau, ( Getreidebau) L'agricul- 


-ture, le labourage. 


© Der Getreidevoden, (Grtreibeboben) Le gre- 


nier. 
Der Getreidehandel, (Getreidehandel) La gre- 
neterie. : Ein Getreidehändler ; sn grenetier, 
marchand grenetier. 
ee Getreidesaus, ( Getreidehaus) Le ma- 
afin. 
a Das Getreidemäs, Kornmäs, (Getreibemag, 
Kornmas) Le penal, penault, la mefure. 
Der Getreidemangel , (Getreidemangel) La 
rareté de grains; dijjelie, cherté des bleds. 
Der Getreidemarkt, (Getreidemarft) Le mar- 
ché aux bleds. = 
Die Getreidemühle , Kornmühle, ({Getreides 
müble, Kornmüple) Le moulin. 
er Getreidepacht, (Gerreidepacht) La ferme 
qui Je paie en bied. 
er Getreideiack, Kornfack, ( Getreibefad‘, 
Korniact) Le fac à bled, | 
Aaana 2 Die 
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Die Getreidefperre, (Getreibefperre) Frucht- 
fperre; L'interdit:on de premeterie. 
Der Getreidezéhend, (Getreidggehend) La df- 
me des bieds. 
GETRENNT, (getrennt) adj. & adv. Séparé, di- 
LE dés-uni, diffous, rompu. Voy. Trennen. 
GETREU, (getreu) adj. & adv. Fidèle. Ein ge- 
treuer Diener, Unterthan; us ferviteur, Jujet 
! fidèle. Ein getreuer Freund; un ami fincère. 
Ein getreues Gemüth; une ame loyale. Ein ge- 
treues Gedächtnis; une mémoire fidèle, préfente. 
. Zu getreuen Händen; entre les mains, en mains 
‘ propres. Etwas zu getreuen Händen übergè- 
‘ben; döpofer qq. ch. entre les mains de qq. un. 
Unfern lieben getreuen; à nos amis © féaux. 
GETREULICH, (getreulid) adv. Fiddlement; it. 
légalement. 


GETRIEBE: (Getriebe) (das) gm. des-s, pl. 


die-. Die Feder eines Uhrwerkes; Le re/Jort, 
- les vofforts d'une horloge, montre, ferrure ; it. 
- Le pi . Das Getriebe, der Trilling in einer 
Müble; La lanterne, le pignon if eau. Das 
Getriebe, Stegrad; le tympan. Das Getriebe 
der Rader zufammen; l'engrenage. Das Getrie- 
be in einer Mühle; le moulage. Die Getrieb- 
pre la barre du reffort. 
GETRIEBEN, (getrieben) adj. & adv. Boffué, 
boffclé. Ein getriebenes Becken; un bajin bo/- 
Juê. Getriebene Arbeit; ouvrage bojJel, en bo/- 
Se, bofelage, ouvragé. Getriebene Arbeit der 
- Goldfchmiede ; embouti, emboutie. Getriebene 
. Arbeit machen; emboutir. Getriebenes Eifen- 
blech; tole, fer en feuilles. Voy. Treiben. 
GETROKNET, (actrofmet) adj. & adv. Sec, Jé- 
. ché, deflöchd. Voy. Trocknen. 
GETROFFEN, (getroffen) adj. & adv. Atteint. 
Voy. Treffen. On dit figur. Sich getroffen fin- 
den; fe fentir coupable. It. Getrofien ; (en T. 
- de peint.) reffemblant. Dis Gemälde ift wohl 
etroffen; ce portrait ef fort vejlemblant, ref- 
„Zemble très- bien à Jon original. 
GETROST, ‘getroft) adj. & adv. herzbaftig; Cou- 
- rageux, qui a du courage, qui a de la confiance ; it. 
für, affuré, avec courage, courageufement. Ein ge- 
troftes Herz; un cœur raffuwré. Getröft fterben ; 
mourir courageu/ement. Nur getrôft; allons, 
courage! Der Gefahr getrôft unter dieAugen ge- 
hen; affronter Le péril Dem Tode getrôft ent- 
ègen Îehen; braver la mort. Getröft feyn ; avoir 
courage, ne point craindre. Getrôit wer- 
den; /e raflürer, prendre courage. 
GETRÖSTEN, (getröften) (fich) y. r. Ich & 
trüfte - getröftete mich, i. h. mich getröftet. 
Mit Zuverficht hoffen; Æfpérer, s'atiendre à, 
s'affurer, Je confier, avoir confiance, avoir la 
confiance. Ich getröfte mich keiner Antwort; 
& ne me flatte pas d'avoir une qu 
GETRÖSTET, (geiröftet) adj, & adv, Confolé, 
Joulagé. Foy. Troften, . 
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GETÜUMMEL, (@ctimmel) (das) gen. des-s, 
Jr. Derlärm; Le bruit, Pat rs fra 
cas, tumulte, vacarme, tapaze, labagarre, tem- 
péle. Das Getümmel der Welt; lensbarras du 
monde. In dem Getümmel der Schlacht; dans 

GETÜRCHT, Comet) 2dj.& ade. Chépi, bn 

» (getündt) adj. v. , à 
chi. Fine getünchte Wand; une paroi blanchie, 

GETÜPFT, (getüpft; getüpfelt, adj. & ado. Ti- 
ché, pointé, plumeté, moucheté. Getüpfel; 
le pointillage. er Bruchftein ; moilon 
chenille. V’oy. Tüpten. 

GETUSCHT, ( gef) adj. € adv. Eine ge- 
tufchte Zeichnung; Un deln lavé, V.Üufchen. 

GEVATTER, (Gevatter) (der) gen. des-n, 
die-n. Der Gevattersmann; Le compere. Di 
Gevatterin; la ris qu bitten; 

ier pour compère ow pour ci , pour tenir 
5 RER fur lès fonts de baptême, pour fire 

arrain, Marraine d'un enfant. Gevatter fte- 

en; tenir un enfant fur les fonts de baptême, 
être parrain, marraine, faire l'office de compire, 
de commire, de parrain, de marraine. Der Ge- - 
vatterbrief; [a prière écrit de tenir un m 
fant fur les fonts de Die Gevatter- 
Schaft; le compérage. in Gevatterfchmaus; 
um repas ou régal de bapılme. Das Gevatter- 
flück ; La pièce de gâteau re envoie aux cons 
gères &9 commires avant le baptéme. Der Ge- 
vatterwein; le vin de commère. 

GEUBT, (geibt) adj. & adv. Exercé, verfl, 
expert, expérimenté, fait, drejj, praticien, fiy- 
bé, rompu. 1m Kriege geübt; aguerri. Ein wohl- 

geübter Soldat; un /oldat bien dreé. Güt ge- 

‚übte Kriegsvolker; des /oldats trös-experimen- 
tés au fait de la guerre. , 

GEVIER, (Gevier) (das) gen. des-es, pl. die- 
e; (T. de Min.) Les traver/es. 

Gene; Quadriparstn harelt, Schräge ge 

eilt; ipartit, tell. râge ge- 

: Glertetz éariel re en jautoir. Winkelmäsweife 


- geviertet; écartelé en équerre. Vierfach gevier- 
tet; contrécartelé. Die gevierte Zahl; le mom- 
bre ernaire. Der gevierte Schein; (T. d'4- 


) Vafpek quarré, le quadrat. 
TER, (Gevierte) (das) gem des-n, a 
: die-, ou-n. Das Viereck; quarré, IusGe- 
vierte bringen; quadrer, équarrir. Sechs Zoll 
ins Gevierte; fix pouces d'éguarriflage. 
GEVIERTHEILT, Egeviertheilt) ad. &9 adv. In 
vier Theile getheilt; Quadripartit ; it. écartelé, 
- tiré à quatre chevaux. 
GEVOGEL, (Gevögel) (das) gem des-s, [pl 
Das ange La volaille. { 
GEVOLLMÆCHTIGEN, (gevolmächtigen) voy. 
BEVOLLMIECHTIGEN. 
GEWÆCHS, Sag (das) gen. des-es, pl. 
die-e; La plante. Ein fremdes Gewachs; uns 
plante étrangire, exotique. Die. Gewichle, 


Trente nnm rs, 


een. 
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Pflanzen; les végétaux. Gewächs; /. pl. Je dit. 
auf du territoire où quelque chofe croît. I n'a 
guêre d'ufage que ces phrajes: Das ift von 
- meinem Gewächs; cela ef de mon Wein 
von meinem Gewächs; du vin de mon cri. It. 
Wein von einem befondern Gewächs; vin d’u- 
ne e/pece particulière. It. Gewächs ; excrefcen- 
cs, excroijlance, fuperfluité de chair qui s'engen- 
- dre en quelque partie du corps de l'animal. Ge- 
wächs, Je dit aufi au lieu de Wuchs; le jet. 
Ein fpanifches Rohr von einem Gewächs, 
Wuchs; canne d'un jet, d'un feul jet, d'un beau 
jet. On dit aufi: In diefem Teiche ftehen Kar- 
fen aufs Gewächs ; il y a de l'alevin dans cet 
re Die Gewächserde ; le terreau, terre 
franche. Das Gewächshaus; Ja /erre. Das Ge- 
wächsreich. Pflanzenreich; le règne végétal. 
GEWACHSEN, (setvachfen) adj. & adv. voy. 
- Wachfen. Gewachfen ou gediegen Gold; De 
Vor natif, qui a été tiré de la terre tout formé 
. € non dans l'état de mine. It. Gewachfen, 
vermögend, hinreichend ; /ufifant. Gewach- 
fen feyn, die Kräfte, das Vermögen haben ; /uf- 
fire, avoir les forces, la it, Sie waren 
den Rümern nicht gewachfen; sls n'éfoient 
Juftfants pour faire tête d cœux de Rome. Ich 
bin diefem Amte nicht gewachfen ; je ne puis 
Jufire à cette charge.  Einander gewachfen 
feyn; étre d deux de jeu. Wohlgewachfen; 
bien fait, bien pris, de belle taille, d'une belle 
vmue. Uebel gewachfen; rabougri, mal fait. 
Sie ift übel gewachfen; elle eff contrefaite. Ein 
fchon | ump Baum; un arbre d'un beau 
brin. Krumm gewachfenes Holz; bois rabou- 
gri. Einem gewachfen feyn; étre en état de 
rer, de faire vöfifiance, de faire téte à qn. 
GEWACKEL, (Getvadel) (das) gen. des-s, f. 
pl. L'abfion de vaciller, de brani i 
cillation, le braniement. 
GEW EFF TEA » (das) Pi des-es, /. 


; it. la va 


pl. 
CT. de chaffe) Se dit des défenfes, broches des 
d liers ES autres bêtes, 

AFNET, (getvafnet) adj. & adv. Armé. Ein 
Haufe gewafneter Leute; Une troupe de gens 
armés. Mit gewafneter Hand; d main armée, 
à jene ouverte. Einen mit Ber a 

‚angreifen; attaquer qq. un à main armée, les 
dues d la main. Ein gewafneter, eingefafster 
Magnet; une pierre d'aimant armée. Ein ge- 

netes Pfèrd; un cheval bardé. Gewafnet, 
ou gewäflet; endenté, armé de dents, Je dit des 

-bétes feroces. Ein gewafnetes Auge; un œil 
arm. Etwas mit bewafnetem Auge betrach- 
ten; regarder, obferver qq. ch. d'un œil armé, 
.c. à d. par un microfcope, télefcope ow par des 
lunettes. Voy. Wafnen. 

GEWAGT, (gewagt) adj. & adv. Hazardé, ris- 
que. Es fey gewagt! hazard à la blanque! 
tout comp vaile! Es if gewagt! la pierre m 
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ef jetée, le dé en efi jeté. Frifch gewagt it 
ER gewonnen! G Be ) iln'y a qui bin com- 
mencer, il n'y a qua hazarder pour fire heu- 
reux ; qui hazarde , gagne, qui bien consmence 
a la moitié fait; la fortune favorife les témérai- 


res. Voy. Wagen. A 
GEWÆHLT, (gewählt) adj. & adv. Choifi. Voy. 
Wählen. 
GEWAHR, ( 


ar) adj. & adv. I ne Je dit 
Pavec le verbe werden. Gewahr werden, er- 
licken; Appercevoir ; it. Sappercevoir de... 
Einen von weitem gewahr werden; apperce- 
voir qq. un ds loin. Sie wurden gewahr, dafs 
-fie nackend waren; ils s’appergurent qu'ils 
étoient nuds. Den Betrug ge werden ; s’ap- 
percevoir de la fraude. Den Feind gewahr wer- 
den; découvrir l'ennemi. Man ward in feinem 
Gefichte nicht die geringfte Veränderung ge- 
wahr; on ne remarqua pas Jur fon vilage le 
moindre changement. 


GEWAHR, (Getväbr) (die) gm. der-, pl. die- 


en. Die Gewährfchaft; Währfchaft, Währz 
. La fureté, caution, garantie, Lvißlion. Wer 
te mi Su ri die Warheit deffen, was 
u mir fagft? qui eff-ce qui me garantit la ve- 
-rité de ce que tu me dis 77 Man ft es mir ver- 
fichert, aber ich leifte Ihnen dafür keine Ge- 
.währ; on m'a afurd cela, mais je ne vous le 
garantis pas. It. Gewähr vor Schaden; l'in- 
demnitt. Die Gewähr, ruhiger, ficherer Befiz, 
Gewahrfam; {a Fo. It. Gewähr, Ge- 
währbrief; (en T. de Mine) l'affurgnçce. Die 
Gewährleiftung; la antie. Der Gewährs- 
mann; le garant. Der Gewähreid; ferment 
fait autrefois en touchant la pointe ow le pom- 
meau de l'épée, 


GEWÆHREN , (gewähren) v. a. Ich gewähre- 


gewährte, i. h. gewähret. Gewähr leiften; 
Garantir. Das verkaufte Erbe gewähren; ga- 
rantir un héritage vendu. Er mufste mir den 
.Beñz diefes Gutes gewähren; il a fallu me ga- 
rantir la po[feffion de cette terre. Ich gewähre 
euch das Pferd rein und gefund; je vous ga- 
rantis ce cheval Jain € net. It. Gewähren, fei- 
erlich verfprechen, angeloben ; promettre, don- 
ner parole de qq. ch. Gewähren Sie mir efne 
ewige Verfchwiegenheit ; donnez-moi votre pa- 
role de n’en parler jamais, de garder le fecret. 
It. Gewähren, bewilligen, verftatten; accor- 
der; it. (en T. de pratique) entériner. Einen 
feiner Bitte ou einem feine Bitte gewähren; 
.atcorder à qq. un ce qu'il demande. Den Aus- 
.fchlag gewähren; répondre des événéments. Al- 
ler feiner Wünfche gewähret feyn ; n'avoir rim 


GEWÄHRLEISTUNG pr 
; i di 
GEWAHRSAN. (6; aan x 
2 „ (Getvabrians i on. der- 
7. p mine Verres La gebe, feel: 
Aaaaa 3 bieu 
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lien de fureté, Es it in meiner Gewabrfam; je 

"Pas Jous ma garde. Etwas in gute Gewahr- 
faın bringen; mettre qq. ch. en bonne garde, 
"en Jureté, en lieu de fureté. 

GEWAHRSAM, (gewahrfam) adj. € adv. Ein 
gewahrfamer Hund, guter Spüurhund; Chien 

-affuré, chien chercheur. 

GEWAHR-MANN, (Gewährmann) (der) gen. 
des-es, pl. die-männer; Le garant, On trouve 
aufi Gewährsmann. 

GEW .EHRUNG, (Gewährung) (die) gen. der-, 
"[pl. L'accompliflement, Vexancement de ce qu'on 
a demandé; it, (en T. de page ) l'entérine- 
ment. Er hat die Gewährung feiner Bitte er- 
halten; on lui a accordé Ja demau:de, Ja prière. 

GEWALKT, (gewalft) adj. & adv. Foul, Ge- 
‘walkte Strümpfe; bas foulés, drapés. Joy. 
Walken. | 

GEWALLACHET, (gemalladet) adi. €? adv. 
Hongré, chätré, tifourné. Ein Hengit, der 
“nicht gewallachet itt; un cheval entier. 

GEWALT, (Gewalt) (die) gen. der-, /.pl. Die 
Macht, das Vermögen; Le pouvoir, la guiffance, 
force, autorité, le droit,la faculté, Er hat die höch- 
fte Gewalt im Lande; à a le fupréme pouvoir, 
la Jouveraine puiflance dans le pays. Aus wel- 
cher Gewalt thut ihr diefes ? par quelle auto- 
rité faites-vous cela? Der Künig hat diefes 
Volk unter feine Gewalt os Bô:mätiskeit ge- 

S bracht; le Koi a reduit ce peuple Jous Ja puif- 

fance. Man mufs Gewalt mit Gewalt vertrei- 
ee il faut vepouj)er la force pw la force. Er 

'hüre mit Gewalt eingebrochen ; il a 

en la porte de toute Ja force. Er fteht un- 

ter der Gewalt des Kaifers ; il Je trouve fous l'o- 

béiflance de l'Empereur. Ich habe das nicht in 

meiner Gewalt; je n'ai pas cela en ma dijpofi- 
tion. Die geiftiiche Gewalt; l'autorité eccié/ias- 


tique. 

Gewalt fignifie aufi: Vehdmence. impétuof- 
té, violence, opprejion, eg Swettion. 
‘Ich habe mir Gewalt angethan; je me Juis fait 
violence. Durch die Gewalt der Wellen; par 
la force ou uéhémence des flots. Unter eines Ge- 
wait feyn, von ihm abtängen. dépsndre de 

g. un. Das ift nicht in meiner Gewalt, ich 
a: das nicht; cela-ne dépend pas de moi, n'ef 
pas en mon pouvorr. Er feufzet unter der Ge- 
alt des Tirannen; il gémit fous Poppreffion du 
Le Gewalt leiden; Jouffrir de ka vivience; 
"jo: 


hat die 


affrir l'opprr ffion. 

n ei encore: Ich habe mich aus feiner Ge- 
"walt lösgeriflen: je me fuis tiré de Jes pattes. 
Man fucht ihn mit Gewalt zu unterdrücken; 
on lui tient le piei fur la gorge. Ich bin in 
diefes Mannes Gewalt; je fürs d la merci de cet 
homme. Er it mit Gewalt durcgedrungen; if 
‘Ta emporté de haute-lutte. Man mufs fic: felbft 
Gent antkans il faut contraindre fon hanstur. 
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Einem Gewalt gèben; aufori/er qq. un. Ei- 
nem Frauenzimmer Gewalt anthun; violer ume 


femme. 

GEWALT-BRIEF, (Getvaltbrief) (der) gen. des- 
es, pl. die-e; La procuration, le plein pou- 
voir en pts donnee par une alle. Der Ge- 
waltgeber; Le conflitwant, celu: qui donne 
voir. Das a pré le tribunal où rent 
ge des voies de fait. Der Gewalthaber ; l’exé- 
cuteur. Oberfter Gewalthaber ; le Jouveraim. Der 

+ gewalthabende Richter diefes Orts; le juge :om- 
pu 2 es de as HET Der Gewalt- 
err; c’efl ainfi qu'on appelle ogne un juge 
autori/ a faifir criminels. a Si 

GEWALTIG, (gewaltig ) adj. & adv. Puijlant, 
puillament, fort, violemment, avec force, confi- 
dérable, conjidérablement, extrémemet, furisu- 
Jement, puijamment &c. Ein gewaltiger Herr; 
un puiflant Seigneur. Die Gewaltigen der Er- 
de, Welt; les puiflances de la terre, du monde. 
Ein gewaltiges Reich; un royaume puiflant. 
Ein gewaltiges Kriegsher; une armée puiffan- 

te. Gewaltig fgnifie auffi: grand, con/fidérable. 
Der Herr hat ein gewaltiges Anfehen im Rath; 
ce Monfieur a un grand crédit au Sénat. Ein 
gewaltiger Reichthum; des richeffes confidéra- 
bles. On dit aufi: Ein gewaltiger Sturm; une 
violente ter;pöte. Ein gewaltiger Wind; un vent 
impétueux. Das ift eine gewaltige Sache (iro- 
niqu.) voilà une affaire de grande importance! 
-Gewaltig anklopfen; frapper bien fort. Ge- 
waltig fchreien; crier de toute fa force. Er ift 
gewaltig böfe geworden; sl s'efi faché tout Jé- 
rieufement, Gewaltig lügen; mentir effronid- 


ment. 

GEWATHGEN: reale) a a. Ich er 
tige - gewältigte, i. ewältiget; (peu uf. 
On dit en T. de Mine: Eine Zeche wider x 
wältigen; ouvrir de nouveau une mine qu'on 
avoit l:iff£e deferte. It. Die Waller in den Berg- 
nie gewaltigen, ou fortfchaffen ; vuider, 

uifer une mine, en tirer l'eau. 

GEWALTIGER, a Nr gen. des- 
8, pl. die-. Der Profös; prövät. Der Ge- 
neralgewaltiger: le grand prévôt de l'armée. 

GEWALT-RICHTER, (Grtbaltridter) (der) 

en. des :s, pl. die-; C'eft ainfi qu'on appelle 
a Cologne le juge en matière d'injures ow de voies 


de ue 

GEWALTSAM, (getvaltfam) adj. & ado. Heftig; 
Violeut, violemment, extreme, Ein gewalta- 

mer Tod; une mort violente, malemort, 
wa.tfame Mittel brauchen ; employer des moyms 
violen!s, eınp:oyer le fer & le feu. Eine gewalt- 
fame Leidenfchaft; pafivn violente. Gewaltla- 
mes Weges verfah:en; wer de vidleue € non 
s de d'oit. Gewaltfame Austreibung einer 
Sac’ e durch di andere; l'exploion Gewalt- 
fau Au.treibung einer Periön; axpu/ion, Ss 
« t- 
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- waltfames Verfahren; extrémité, voie de fait. 

* Eine gewaltfame Entführung ; rapt de violence. 
Die gewaltfame Beraubung; la fpoliation. Die 

« Gewaltfamkeit ; la violence. 'Voy. Gewalt. 

GEWALT-SAMLICH, (getaltfamlich) voy. GE- 
WALTSAM. 

en (Getvaltsbrief) v. GEWALT- 


GEWALT-THAT, (Gemaltthat) (die) gen. der-, 

+ pl. die-en; La violence. 

GEWALT-THETIG, (getwaltthätig) adj. adv. 
Violent, véhément. Ein gewaltthätiges Verfah- 
ren; une procédure violente, voie de fait. Eine 
unbillige und gewaltthätige Inhaftirung; un 

* :emprifonnement injufle € tortionnaire. Die Ge- 
waltthätigkeit; la violence, voie de fait, oppref- 

on, injure, attentat, 

"GÉWALT-TRÆGER, (Getvaltträger) voy. GE- 
WALT-HABER. i 

ar (gewälst) adj. € adv. Roulé. Yoy. 

alzen. 

GEWAMSET, Ce? adj. & adv. Roffé, 
are a er de bät 

H . un. (pop.) 

GEWÄND, (Gewand) (das gem des-es, pl. 
die-Gewänder; I} Je dit J. pl. de chaque ou- 
vrage de foie, de laine, de fil Eÿc. le drap, l'é- 


toffe. Die Leiche in ein Gewand wickeln ; en- : 


veloper le corps mort d'un drap; it. l'habit, ve- 

.… tement, habillement. Ein Mefsgewand ; une cha- 
Juble. It. Gewand; (en T. de peint.) la drape- 
rie. Die Gewänder wohl anlegen; bien jeter la 
draperie. Ein leichtes, fliegendes Gewand ; wne 
dräperie déployée, flottante, à la kegere. Dem 
Tuche ein Gewand, c. 4 d. einen guten Filz gè- 
ben ; feutrer um drap, donner un bon feutrage 
au drap. 

Der Gewandbereiter, ( Getvandbereiter) Le 
tondeur, pareur, applaniffeur, éplaigneur, em- 
plaigneur de a 

Der Gewan: 
dépouille. 

Der Gewandhändler, (Getwandhändler) Le 
marchand drapier. 

. Der Gewandmacher, (Getvanbmacher) Le fai- 
Jeur de drap. à 

Der Gewandfchneider, (Getvandf@neiber) Le 
marchand drapier, de drap. Die Gewandfchnei- 
der-Innung; le corps des marchands drapiers. 
. Das Giewandfchneider-Innungshaus ; {9 mai/on 

"de la communauté des drapiers. Ge 

Der Gewandfchnitt, (Getvandfnift) Tuch- 
„handel; Le négoce, ne de drap. 
GEWAND, (Gevand) (der) gen. des-es, pl. 


die-Gewänder ; (T.devigneron) Le foffé dans ' 


lequel on met les provins. 

GEWANDERT, (getvandert) adj. & adv. Ein 
gewanderter Handwerksburfche ; Garçon de 
mérier, qui efl allé voyager. Foy. Wandern, _ 

NS 


voy. 
"GEWAR, (gewär,; GEW. REN, 


on, paje Jous la main 


S. er 
» (Getvanbfal) Ze droit de 
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GEWANDT, (getvandt) adj. Sadv. Gewendet; 
Tourné. Ein gewandtes Kleid; un habit: re- 
tourné. Gewandte o4 umgewendete. Schuhe; 
ee Fran ixvlditif, agile, foupl 

ewandt fignifie auffi exvéditif, agile, Jouple. 
Ein Pferd fer ee dite un srl 
val. Er ift febr gewandt, liftig, verichlagen; 


an rufé € adroit. 

GEWANDS-WEISE, (getvandsieife) adv. (pop.) 
Zum Schein ; Frauduleujement, par jaux Jem- 
blant, pour la forme. Nur gewandsweife von. 
etwas fprechen; toucher où parler d'une chofe 
A ant. ER 

GEWANN, (gewann) voy. GEWINNEN. 

GEWAPENET, (geivapenet) adj. & adv. Mit 
dem Wapen bezeichnet, bemalet; Marqué des 


armes de qq. un. 
GEWAPNET, (gemwapnet GEWAFNET. 
0. GEW HR, 


GEW AEHREN. 


GEWARMT, (gewvärmt) adj. & adv. Chauffd. 


Gewärmtes, aufgewärmtes Effen; de la vian- 
de réchauffée. Vo. Wärmen. 
GEWARNT, (getarnt) adj. & adv. Averti. P. 
Waren. 
GEWARTEN, (gemwarten) w. a & n. Ich ge- 
warte- gewartete, i. h. gewartet. Gewärti- 
en, zu gewarten haben, gewärtig feyn, hof- 
en; ÆEfpérer, préfumer, attendre ; s'attendre d 


. ch. 

GEWARTIG, (gewärtig) adv. Ich bin deffen 
nicht gewärtig ou vermuthen gewefen; Jens 
me wis pas attendu à cela. Man mußs alles ge- 
wärtig feyn; il faut Je préparer à tout évène- 


GEWÄRUNG, (Geiwärung) voyez GEWÆH- 
RUNG 


GEWÆSCH, (Getvdféi) (das) gem. des-es, f 
pl. Das Geplauder, Gefchwätze ; Le babil, ba- 
ve, bavarderie, caquet; it. dits & redits, cau- 


ferie. 

sWASCHEN, (geivafchen) adj. € adv. Lavé, 
blanchi, Gewafchene Hände; mains lavées. It. 
Gewafchen; (en T. de peint.) lavis. Gewafthe- 
nes Silber, zum Verfilbern; argent en pâte. Ge- 
wafchene Lettern; (T. d'imprim.) lettres brof- 


és. : 

GEWESSER » (Setväffer) (das) gen. des-s, ph. 
die-; Les eaux, le debordement d’eaux, gran- 
des eaux, affemblage d'eaux. Niedriges Ge- 
wäffer ; morte-eau. Das Gewäfler läuft an, 
ergiefst fich, fallt, verläuft &c. les eaux s’en- 
flent, fe débordent, baiffent, s'écoulent. Gewäf- 
fer, To nach der Geburt abgeht; humeurs de 
fecondines. : 

GÉWAÆSSERT, (gewäffert) adj. & adv. Onde, 
Gewäflerter Zeug; étoffe ondée, tabiffée, imoi- 
rbe. Gewäflerter Taflet; tabis. It. Gewäflert, 
mit Wafler vermifcht; mild d'eau, trempé. Er 


u u - 
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Ein gewäferter Hering; un hareng dejlall ; 
dötrempt. Gewäflert, wie Wellen geftaltet; 
nuage. Voy. Wäflern, i 

GEWEBE, (Getvebe) Gas gen. des-s, pi. die-; 
L'affion de tıffer; it. le tifage, la tifure, la 
toile. Ein wohl gefchlagenes, fehr dichtes 

. Gewebe; une de ka bien battue, bien ou fort 
Jerrée, bien frappée Ein durchfchtiges Gewè- 
be, fo nicht dichte efchlagen ift; un ouvra- 
ge à clair-voie. Ein fchlechtes Gewèbe, worin 
nicht alle Faden gleich find ; le douillage. Ge- 
wèbe von Kühharen ; ploc. Spinnengewèbe; 
toile d'araignée. Gewebe fignifie eh ue 
ment, la coniexture, fure, l’enchalnement 
de plufieurs parties qui forment un corps. 

GEWÈBE-BAUM, (Getuebebaum) (der) gen. des 
-es, pl. die-bäume; L'enfoupleau , rouleau. 

GEWÈBET, (getvebet) adj. & adv. Tifu, Voy. 
Weben, gleich gewebte Leinwand ; toile ron- 
de. Gewebte Spitzen; entoilage. Nochmals ge- 
wébt ; > 

GEWECHSELT, (getechfel) adj. € adv. Chan- 

6. PVoy. Wechfeln. 

GÉWERT, Con) adj. € adv. voy. Wecken, 
it. Gewekt; ( T. de blaf.) Mit Wecken be- 
fezt ; Fufelé. 

GEWEHNEN, (getvehnen) voy. GEWÖHNEN. 

GEWEHR, (Gemwehr) (das) gen. des-es, pl. die 
_e. Die Waffen; Les armes. Ein Feuerge- 
wehr, Schiesgewehr; une arme à feu; armes 
af. Ein pee Gewehr ; une arquebu/e 
rayée. Ein Gewehr fcharf laden; charger un 
fuhl à balle. Das Obergewehr; le fufil, mous- 

Seitengewehr, Untergewehr; épée, Ja 

re. Mit Ober- und Untergewèhr; arme avec 
toutes fes armes. Das Gewehr ergreifen, zum 
Gewehr greifen ; Ben les armes. Das Ge- 
wehr ftrecken, fich ergeben ; rendre les armes. 
Mit Gewehr verfehen, ins Gewehr bringen; 
armer, pourvoir d'armes. Ins Gewehr n; 
donner l'alarme au camp; crier aux armes. Ins 
Gewehr! aux armes! Ins Gewehr treten; je 
mettre fous les armes. Im Gewehr ftehen; étre 
fous les axmes. Die ganze Nacht unterm Ge- 
währ ftehen; pafer la nuit au bivouac. Das 
Gewehr präfentiren ; pröfenter les armes. Das 
Gewehr hoch! haut les armes! haut le bois! 
Das Gewehr bei den Füs! repo/ez-vous fur le 
Jufil! Das Gewähr auf die Schulter ! fchultert 
das Gewehr! portez le fufil fur l'épaule; les ar- 
mes fur l'épaule! Das Gewehr ab! mettez bas 
les armes! On appelle auffi en T. de chaffe. Das 
Gewèhr. die grofen Zähne der wilden Schwei- 
ne; les defen es; armes de la barre, broches, 
dagues. Die ewehrfubrik; la manufaËture d’ar- 
mes. Kin Gewährhändler ; un armurier. Das 
Gewéhrmagazin; le magafin d'armes, ar/enal. 
Der Gewèhrmantel ; le manteau d'armes. Die 
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Gewéhrprobe; l'épreuve des fufils. Die Gewite- 
pyramiden; les faifceaux d'armes. Der Gewähr- 
2 a u “* cn ne de Énparei 
, servelche ) je adv. Ti 
amalli, macéré. In Wein geweicht ; fin] 
AE Einweichen. 
GEWEIDET, (geteidet) adj. & adv. Päturl, 


repu, nourri, Ausgeweidet; vuidé, duré, 


a Voy. Weiden. 
GEWEIDICHT , (Gerveibichf) (das) gen. des-eg 
ae die-e; L'oferaie, lieu planté d'ofiers. 
‚WEIH, (Geweih) (das) an des- es, pl. die 
-e. Das Hirfchgeweih, Gehörn, die Hömer; 
Le bois, la tête, ramure du cerf. Geweih mit 
vielen Enden; bois r . Ein enge zul 
menftehendes Geweih ; une its rowds. Daser- 
fte Geweih eines Hirfches ; les dagws. Ge 
weih, fo am Ende zwei Zacken hat und wie 
eine Gabel zugeht ; l'enfourchure. Geweih von 
foviel Enden ; bois qui a tant de chevilles. Det 
Hirfch hat das Geweih re) 3 Le rf à 
mis bas; amus. Der Hirfch wirft jährlich dıs 
Geweih ab, und fezet ein neues an; kurf 
fait tomber Jon bois, € le renouvelle tous les ans, 
GEWEIHET, (getveibet) adj. & adv. Sarlı 
con/acré, dédif, Geweihetes Brod; de ps 
bénit, pain facré. Voy. Weihen. 
GEWEINE, (Getveine) (das) gen. des-s, / 
L’aflion de pleurer ; A les a vie 
GEWENDE, (Geivende) (das) gen. des-s, pl 
die-e; (T. Ban Une acre, un are! 
; a ur nes £ A. Das Gewende; (m! 
chaffe ) la portée; fe dit du cerf & fig 
l'endroit le plus haut di bois en 
€ atteint en pajlant dans un taillis , dont ils 
fait plier les branches, par où l'on comoit la 
grandeur ou la petite du cerf. 


CENERDÈTS (geivendet) adj. & adv. Tour 


Fer: Wenden. 

GEWENDIG, (geivendig) adj. & adv. (pes w.) 
. burtig; Agile, adroit, alègre, vif. Die Gewa- 
N ; J. pl. l'agilité, alégreffe, vivacité. 
GEWERBE, ( Getverbe) (das) gen. des-s, gl 
die-; L'affaire, la commiffion, le mejlagt. 
Gewerbe beftellen, ausrichten ; faire un m 
Jagt; s'acquitter d'une commiffion. 2 

Gewerbe fignifie auf la profejion, le métier 
it. le trafic, nögote, commerce. Was if fein 
Gewerbe? quelle ef Ja profefion, fon mir? 
Ein Gewerbe lernen; apprendre une er 
Seinem Gewerbe obliegen; s'appliquer d ja 07 
cation. Mit diefer Wäre wird ein flarkes Ge 
werbe getrieben; ı ‚e fait un grand trafi à 
ceite marchandife. Das Gewerbe liegt damie- 
der! le négoce, commerce «fi à bas; ne va poisii 
ef mort. Ein Gewerbe treiben ; exercer, jart 
une profejiion, faire trafic, un négoce, traffur, 
négocier, It. Gewerbe, Gelenk; er 
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Das Gewerbebein im Rücken ; Is sertébres it. 


la charnière, 

GEWERF, (Gctverf) (das) gen. des- es, je die 
-e; C'eft ainfi que les chajleurs appellent les dé- 
fenfes, brockes, des fangliers. Ii. Das Gewer- 
fe, das Werfen; l'afion de jeter. 

GEWERK, (Getverf) (das) gÿn. des-es, pl. die 

. -e Die Zunft, Innung; de métier, 
er maîtres de er : 

efchwôrnen; les experts, prud’hommes, égards. 
Etwas durch die Gewerke befichtigen laffen ; 
faire vifiter qq. ch. par les experts. Einen aus 
dem Gewerke ftofen, ihm das Handwerk: lé- 
gen; exclure sx. un de &c. On appelle en T. 
de Mins. DieGewerke; les exploitants & con- 
Jorts d'une mine. ; 
Gewerk /iguifie aufi le frein, pour arréter 
un moulin à vent. Der Gewerkentag; les a/- 
er des corps de métiers. Das Gewerkholz, 
utzholz; le bois de charpente. Die Gewerk- 
ei les corps & métiers exploitants. 

GEWESEN, (geivefen) adj. & adv. Ancien, a 

. trefois, ci-devant, en Jon vivant, Der gewèle- 
ne Kürfürft von Baiern; le ci- devant Ele&eur 

- de Bavière. Voy. Seyn. .. ù 

GEWETTE, ( Getvette') (das) gen. des-s, pl. 
die-. Die Wette; Is Bea: Voy. Wetten, 

adv. Aiguife, afilé, 
Voy, Wetzen. | 

GEWEYH, (Gstwenß) voy. GEWEIH.  , 

GEWICHST, (getvichft) (prononc. gewikft) adj. €? 
Gewichfte Handfchuhe; gants glacés. Ein ge- 
„wichfter Schnurrbart ; une moufiache retroufJée. 

GEWICHT, (Gewicht) (das) gen. des - es. gl 

. die-e; Le poids. Das hält fo viel am Gewicht; 
«la a tant de poids. Voll, gut Gewicht gè- 
ben; faire bon poids. Nach dem Gewicht kau- 

"fen, verkaufen; acheter, vendre au poids. Das 
Gewicht in die Wagfchale lègen; meitre les 
poids dans les balances, dans les trébuchets pour 
peer qq. ch. Das Rathsgewicht; Farche-type, 
étalon, la matrise. Ein abgezogenes, geaich- 
tesGewicht; un poids échantiivné. . Inftehen- 
des Gewicht; l'équilibre. Ein Centnergewicht ;, 

Rey qu un poids de cent livres. Das Ge- 
wicht an einer Uhr; le poids d'une horloge; le 

trait, contrepoids. - Das Gewicht am Schlag- 
baume, Brunnenbalken; {a bacule, le tapeım. 

. An der Wippe der Nadler; la pefée.. Gewicht: 
Hinter einer Thür, davon fie zufällt ; le valet, 
. On dit figur. Diefe Gründe weruen ein ftar- 
kes Gewicht haben; ces raifons auront beay- 
‚soup de poids. Einer Sache das Gewicht gè- 

ben; donner du poids d'une affaire, ‚Die Sache 

‚it von grofem Gewichte ; l'affaire eft d'une 
grande importance. Der Mann hat Gewicht; 

R en un honme d'importance. Er weifs feinen 

„Worten Gewicht. zu geben; # fait parler ac 

To L 


ie Gewerkmeifter, die . 
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emphafe, avec mergie. DieGewichtkunft, G 

Wichtwißlenfchafts la flatique. Der ee 
macher ; le balancier. Der Gewichtsausfchlag; 
le bon poids, furplus, furcroit. Die Gewichts- 
ftange der Seiltänzer; Le halancier. Der Ge- 


wichtsftein; le poids du quel on pö/s. s 
-GEWICHTIG, (mia . Wine. 
'GEWICKELT, (getsidelt) adj. & adv, Entor- 


tillé, enveloppe. Ein gewickeltes, eingewindel- 
tes Kind; enfant emmailloté, bands. V. Wickeln, 
GEWIDMET, (gewidmet) adj. & adv. Dédié, 

cor dead, define, vous. Voy. Widmen. 
GEWIEGT, (geiwiegt) adj. & adv. Bercé. Dos 


sen 

GEWILD, (&ewild) voy. WILD. : 

'GEWILLET SEYN, (getvillet fepn)v. WOLLEN. 

GEWIMMEL, ( Gewinmel) (das) gen. des: s, 
JP. La multitude confuje , PER AS » foules 
11. Paltion de fourmiller ; de grouiller. x 

GEWIMMER, (Getvimmer) (das) gen. des - 
J. gl. DasGewinfel; Le Demmin, Pen 
lamentations, 


le filet. It, 
erk, der 
ne 
fardeausx. 

Gewindebohrer ; Is perçoir, la tarière, ne 

GEWINN, (Gewinn) (der) gen. des - es, ı 
die-e. Der Gewinnft; Le sg lucre,, er 
avantage. Eine Sache auf Verluft oder ee 
; winn wagen ; hazarder une chofe à perte ou d 
. gr Unerlaubten Gewinn machen ; griveler. 
in unverhofter, unvermuteter, zufälliger Ge- 
winn; le cafuel, partie cafuelle, aubaine. Der 
Gewinn einer Handlungsgefelfchaft, nach Ab- 
-Zug des Kapitäls und der Frein) le produit, 
Seinen Gewinn, Vortheil fachen ; chercker fon 
goss Uebermäfigen Gewinn fuchen; étendre 
courroie, Um Gewinnes willen ; par intérêt, 
- Gewinnshalber fpielen ; jour. pour Le gain. 
: Von uw. einen Be Gewinn ziehen; #- 
rer grand avantage de gq. ch. . Figur. Gewinn 
‚fignifie Belohnung , Pr; le prix, la récom- 
penje. Den Gewinn davon bringen ; rempor« 

- ter le prix. Einen Gewinn ausfetzen ; pro; 
fer un prix. Die Ehre ift der Gewinn der Tu- 
gend; lhouneur eff le. prix de la verbu. Der 


m aufs 
Ste re be Fe Gewihnbe- 
- 3 bbbb + 44 pafkon d'acquérir du Gr 
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Gewinnbringend; adj, € adv. Zucratif, profi- 
table, avantageux. 

GEWINNEN, (getbinnen) v. a. & n. irr. Ich ge- 
winne, gewann, /ubj. gewänne, parf. i. h. 
gewonnen, imper. gewinne. Comme v. a. Ga- 
grer, faire du gain, tirer un profit. Er bat 
viel mit der Handlung gewonnen; il a beau- 


gagné dans le commerce.. Man gewinnet . 


nichts an diefer Wäre ; on ne profite rien fur 


cette marchandife. Er kan mit feinem Hand- . 


werke nichts gewinnen ; il ne peut pas pro/pé- 


rer dans fon métier, ID Je dit auffi “aan qu - 
iftolen 


Von fait au jeu. Er hat zwei hundert 
gewonnen; il a gagné deux cents pifioles. On 


dit aufi. Sein Brod im Schweifse feines Ange- - 


- Gichts gewinnen ; gagner Jon pain à la Jusur 
de Jon front. enife er 
; winnen fignifie auf, obtenir, remporter 
* quelque chofe l'on an Er hat den Preis 
gewonnen; de gagné le prix. Ein Treffen 
gewinnen; gagner une bataille. Die Feftung 
‚wurde in wenig Tagen gewonnen; ia place 
fut emportée en de jours. Er hat das Land 
mit dem Schwèrde gewonnen, om erobert ; il 
. @ conquis cette province par les armes. Ihr wer- 
det nichts dabei gewinnen ; vous n’y gagnerez 
. sun. 
Gewinnen, (en T. de Mine) erbrechen, for- 
. dern; ouvrir, tirer. Einen Gang gewinnen ; 
loiter une mine. Erde die fchwèr zu ge- 
- winnen ift; terre mal traitable. 
. Gewinnen, veut dire aufh, attirer qq. un à 
Jon parti, fe le rendre favorable. Man mufs 
diefen Menfchen zu gewinnen fuchen; #/ faut 
gagner cet homme-ld. Sie gewann ihn mit ih- 
ren Schmeicheleien; elle le gagna avec fes ca- 
. sefes. Ich habe feine Hochachtung gewonnen ; 
je me Juis attiré [on affelin. En ce Jens il Je 
. prend fouvent en mauvaije part & fignifie, cor- 
rompre. Er hatte die Richter gewonnen, durch 
. Gefchenke auf feine Seite gebracht ; il avoit 
. gagnd les juges. Er fucht mich zu gewinnen; 
# cherche à me mettre dans [es intérets. Der 
Menfch ift mit Geld nicht zu gewinnen; ef 
| un homme incorruptible. 
| Comme v.n. gewinnen fenife : gagner, par- 
venir d.. arriver d... Die Stadt gewinnen; 
ge la ville. Es ift fchon fpät, wir müflen 
Dorf zu gewinnen fuchen ; 5! Je fait tard, 
_gagnons ie village. Einen Vorfprung gewin- 
„nen; gagner le devant, faire diligence pur ar- 
river plutôt qu'un autre. Das freie Feld ge- 
. winnen ; gagner les champs. On dit œuff: 
‚Raum, Feld gewinnen ; gagner du terrein. 
Fortgang gewinnen ; prendre un bon train. 
Das Meïlterrecht gewinnen; paf/er maître. Den 
Wind gewinnen; gagner le vent. Die Sache 
‘ hat einen guten Anfang gewonnen ; l'affaire 
9 un heureux commencement, Wir wollen fe- 


wis 


GEWINNER, ‚Getoinner) 


. tér&. Die 
. adv. avide du gain, 


Ei 
p 
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“hen, was diefer Anfchlag für einen Ausgang 


gewinnen werde; nous verrons quel Jucces aura 
ce dejJein. Die Sache hat ein fehlechtes Ende 
gewonnen; l'affaire a eu une mauvaife ifus, & 
mal réf. Er hat ihn lieb gewonnen; il l'& 
pris en affion. Die Biume gewinnen Augen; 
les arbres pa des boutons. D:s Getreide 
gewinnet Achren; le bled jete des épis, monts 
en épis. Die Gerfte hat fchon Aehren gewon- 
nen; l'orge eff déja m épis. 

On dit auf: Ablafs gewinnen; gagner les 
ren res über einen gewinnen; ga- 
guer qq. ch. fur qq. un; fur l'ejprit de qq. un; 
lui perjuader qq. A sen ir 9g.ch. Ihr müfst 
das über ae zu gewinnen fuchen ; . de 

a cela fur vous; faites cet effort vous; 
Fa te Pie Ei Gefchmack an et- 
was gewinnen; prendre goft d qq. ch. 

Tas) en. des-s, pl. 
It. Die Gewinnerin ; £ 
nt, gagneur, 


‚die -. elui, celle qui 


la gagnante. 


gagne, le & g 
GEWINNS-HÄLBER, (geivinnshalber) adv. Par 


inter, Gewinnshalber fpielen; jouer pour le 
£ 


am. 
GEWINNSUCHT, (@rtvinnfucht) (die) gem. der 


-, J. pl. L'amour-, avidité du gain, du profit; 
envie de gagner; attachement au gain; it. in- 
winnfueht herrfchet überall ; Fis- 
térét règne par tout. Gewinnfüchtig; adj. & 
e am gain, attaché au 
gain ou au profit, interee. Kin gewinnfüch- 
iger , eigennütziger Menfch; un komme in- 
e ou attaché au gain. 
2 NG, ( Gervimmung) Cr gen. der -, 
as Gewinnen; L'acquifition, acqu#; 
Die Gewinnung, das Fördern 
Die Gewin- 


(pl 
it. la conquéts. 

: der Erze; lextrallion des mines. 

- nung eines Prozefles; le gain d'un 


L’allion de gémir, de lamenter e- 
* ment, la lamentation. Mein Schatten wird deï 
+ Haus mit traurigem Gewinfel erfüllen ; - #03 

ombre viendra remplir ta mai/on de kurlements 


: bres. 
GÉVINST, (@ewinft) voy. GEWINN. 
GEWIPT, (gemipt) adj. & adv. Efirapadé. Pos. 


Wippen. 
GEWIRBELT,, (getsirbelt) adj. & ade.: Toure 


Voy. Wirbeln. 


noyé. 
GEWIRK, (Sewirf) (das) gen. des - es, /. pl 


. L’aßlion de tifers it. le tilage, tifu, la tiffure. 
- On appelle auffi das ee; l'ouvrage des 
abeilles. 


GEWIRKT, (getvirft) adj & adv. voy. Wirken. 


Gewirkte Strümpfe; Bas faits au métier. Ge- 
‘ wirkte Tapeten; tapifleri- de haute-liffe. Gut 


. gewirktes Brod; pam bien boulangé, travaié. 
GEWIR 


RE, (Getvirre, { das) e-8,/. 
L'aflion dmirelacer, dentoriller s 53 nee 


. zugewils; ka choje n'eft que 
ne. 


GEW. 


sement, entortillement, brouillement, chofe brouil- 
le. it. fig. Vembarras, le labyrinthe. Das Ge- 
witre in einem Schlofle; les gardes, garni- 
dures d'une Jerrure. 


GEWISCHT, (gewifcht) adj. = adv. (T. de 


peint.) Eflompe, deffiné avec des couleurs en 
poudre que lon applique avec de petits rouleaux 
de papier gris ou de chamois, dont le‘bout Jert 
comme de pinceau. Voy. Wifchen. 


GEWIS, (gewiß) adj. & adv. Str, I vrai, 


véritable, croyable, ri, , précis, fixé, réglé, 
Dis ift eine gewifle Wahrheit; c'e? une verité 
sertaine, aflurée. Nichts ift gewiller als der 


© Tod; rien a certain que la mort. Er kann 


keinen gew Tritt tbun; # n° peut pas mar- 
cher d'un pas affuré. Ein gewifles Kraut, das 
ich nicht zu riennen weifs; une certaine herbe, 
que je ne fauroisnommer. Es gibt gewifle Leute; 
ya des gens, de certaines gens. 5 trug fich an 
einem gewiflen Tage zu ; il arriva un beau 
jour. Etwas nur unter gewiflen Bedingun- 


: Co or Pr Er le bon 
out. 


Einen gewiflen Schufs thun; tirer à 


- bout portant. Er hat feine gewifle Einkünfte ; 


Ha des rentes füres. Er kein gewifles 
Stück Brod; # ma pas du pain afjuré. Man 


. hat gewifle ow fichere Beweife davon; on en 


a des preuves pofitives. Die Sache if nur all- 
Sure ou certai- 

Eine gewifle, richtige Hand; une main 
fire, main ferme. Einen gewiflen Stôs ha- 
ben oder führen; avoir le coup für. : Ein Pferd, 
fo gewifs auf dem Fufe ift, einen fichern 
Tritt hat; cheval qui a le pied [hr , qui nebron- 
che pas. Ein gewifler, ficherer Mann; un 


. komme für. Eine are , fichere Gelègen- 
e. 


heit; une occafion fi 

i In; marquer um 
einen gewiflen Tag, eine gewifle Stunde; 
donnez - moi un.jour fixe, une heure fixe. Eine 
gewifle Wahrheit; une vérité claire, confiante, 
mdubitable. Eine Sache zu einer gewiflen 
ordentlicken Zeit thun ; faire une chofe à um 
certain temps réglé. Um eine gewifle ordent- 
liche Stunde ; dune heure réglée. Ein Gewifles 


. Eine gewifle Zeit be- 


* : haben; avoir une rente, penfion règlée. Um . 


ein Gewifles eins werden; convenir du prix ; 
régler le prix. Ich habe es von gewifler, 
ficherer ; je le tiens de bonne main, d'un 
homme für. Ein gewifler Mann; un particu- 
fier, un certain homme, un tel, un certain qui- 
dam. Nur gewifle Lehren find es, welche 
&c; ny a tels ow tels dogmes, qui Eÿc. 


. Ein gewifler Mann it zu mir gekommen; un 


tel, un certain homme .. venu voir. Es ge- 
fchah an einem gewiflen Tage, Orte; il arriva 
sn jour, un certain jour ; en un-tel lieu. Dis find 
lauter gewifle Schulden ; ce Jont toutes des det- 
tes hypothéquées, { 


allez partir. Soviel if gewils; tant 
a 2 & g 3 
je 


GE » ( 
s précis. Sezt mir : 
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Gewils, gewißlich; adv. Certainement, vræ- 
ment , véritablement, certes, affurément, füre- 
ment, précilément, pofitivement, clairement, con- 
flamment , indubi ‚ reglöment , : authen- 
tiquement, infailiblement. Gewiß, in der That; 


- en vérité. Wir werden uns gewifs wieder 


fehen ; nous nous reverrons infailliblement. Sie 


- wird gewifs nicht davon kommen; elle n'en. 


réchappera ajlurement pas. Genz gewifs; à 
cou, Tr. Ich werde ihn gewifs fobald nicht 
befuchen; 4 fera beau quand je l'irai voir. 
Gewifs, ohne Zweifel; Jans doute Gewifs, 
in der That; en effet, effeflivement. Man hat 
es mir für ganz gewifs gefagt; ich habe es 
mir für gewifs fagen laflen; on me la dit 
pour certain, pour ajlur. Einer Sache ge- 
wifs werden; s'affurer d'une chofe. 
Ich bin gewifs, dafs dem alfo fey; je fuis für 
ca efl. Seines Spiels gewils er 3 être 
r ae jeu. de fa partie. Gewils? ef -i 
pofible? Gewifs Je dit auf au lieu de apparem- 
ment, probablement, Jans doute, poffible, peut-être. 
Ihr wollet gewifs verreifen ; Jans doute vous 


ya. 
E , (Getvifre) (das) gen. des-n, /. pl. 

Gewifsheit einer Sache; La certitude d'une 
chofe. Das Gewifle erwarten; attendre la con- 
firmation, la certitude. Wir müflen des Ge- 
wiffen noch erwarten; il en faut attendre l'en- 


- tiere certitude. Man mufs das Gewifle für das 
. Ungewiffe nicht dahingeben ; sl ne faut pas 


quitter le certain pour lincertain. Um ein 

wifles eins werden ; convenir d'un prix , régler 
le prix. Sich zu etwas Gewiflen entfehlief- 
fen; /e » Je buter. | 
1 viffen) (das) gen. des-s, /. pl. 
La confience. Ein gutes, böfes, ruhiges, un- 
rahiges, reines, zartes, weites, zweifelhaf- 
tes, mit Sünden befchwèrtes Gewiflen; uns 


. biffe; remords de concience, Man kann das 


mit gutem Gewiflen thun ;: on peut faire cela 
en füret# de confiience. Er hat kein gutes Ge- 
iflen ; sl n'a pas Pame nette. Kein Gewiflen 
haben; wavoir point d'ame ow de con/cience. 
Sein Gewiflen zu befreien; à (pour) acquit 
de fa confiience. Wider fein Gewiflen rèden, 
handeln; parler,, agir contre fa confcience. Ei- 
ee a (nei fein en Den: ins Ge 
fen fchieben; mettre qq. ch. fur cience 
de qq. un. Etwas auf th ern Fe 
té r fa conftience. Sein Gewiflen ent- 
aden; décharger, wre Ja confiience. Mein 
Gewiflen beilst. mich nicht; ma concience ne 
me trouble point, ne me reproche rien, ne me 
Lo joint de us Einen auf fein Gewif: 
(en fragen ; interroger qq, un fur Ja conftience. 
er Far Ja conf rad 


.. Im Geviffen verbunden feyni; &re obligé ea con- 
. Science. Sich ein Gewiflen worüber machen ; fe 
. Jairecon, nd Sr Sale TARA ae 
. de .. Man muß fich ein Gewiflen machen, 
. diefes zu thun; il y ade la confcience à faire 
. cela. On dit popul. Das Gewiflen an den Na- 
. gel hängen ; ehr point de con/iiense ; faire 
main balle Ze la conftiene. Ein weites Ge- 
wiffen haben, fich über nichts ein Gewiflen 
machen; avoir la confience large. 
GEWISSENHAFT, (ersiffenhaft) adj. & adv. 
Confiiencieux , firupileux: ‚ Chatouilleux , homme 
- de confiience. it. religieux. adv. confciencieufe- 
ment, veligieufement , [cr [ement , en con- 
ı Jim Seinen Eid gewiffenhaft halten ;_ob- 
ferver la religion du ferment. Die Gewiflen- 
ms DUR: délicateffe de a er 
. religi crupule , probité ex Mr HE 
GE -LOS, Gen) a Oh- 
‘ pe en 5 Sans con/cience. Ein gewiffen- 
. lofer Menfch; an homme fans ame. Die Ge- 
wiffenlofigkeit ; a ou point de con/cience. 
GEWISSE SANG re El (die) 
gen. der-, L Le trouble de. cœur, dechi- 
rement de "LE fcience , trouble intérieur, combat, 
RUE onÉtion. 
SENS-BISS, ee) (der 
re -es, pl. die-e; Les remords ee [cience ; 
le ver de la « A HAN le ver rong : 
GEWISSENS-F (Gemifénaful) (der) go Et 
des-es, pl. die- fälle. Die 
cas de con/cience ; point de ee 
Dessen auflöfen ; 5 réfoudre un cas de 
confiien 
GE SENS FREIHEIT ee) 


RCA de confiience. 
ENSE HE! TE, 


GEWISSENS-PFLICHT, (Gewiffenspficht) (die) 
gen. der-, pl. die-en; Le devoir de confcience. 
GÉWISSENS PRÜFUNG, ( Getiffensprüfung ) 
, (die) gen. der-, pl. die-en; L'examm de la 

confcience. 


des cœurs, 
GEWISSENS-PUNKT , Getviffengpunft) voy. 
GEWISSENS-FALL. ( Ft 
GEWISSENS-RATH, (Geviffenératé) (der) ns 
Jr ae te ANR r 


tuel, 
a DEL (om (Getwiffengräge) voy. GE- 
WISSENS-BIS: 
GEWISSENS RUHE, (Gribiffensrupe) (die) gen. 
a J. pl. La bonne confcience, con- 


h paix de 
WISSENS-SACHE, len) (die) 


en. der-, pl. die-n; Le confcience. 
GEWISSEN SCHLAF, (Gear Hl 
gen. des-es, /, pl. Le ee ra Me 
ience, 


gen. : 


( Gerviffensbeirath ) - 
Ge) gm gen. der-, pl. die- en; Du de 


Der Gewiflensprüfer ; le forutateur - 
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GEWISSENS-SKRUPEL „ Setoiffeneffrupd 
Se Ei des-s, pl. rn er 


GEVIS ENS S-ÜBUNG, (Getwifensäbung) (die) 

‘ gen. der-, pl. die-en; La pratique des devoirs 
de confcience. 

GEWISSENS-ZWANG, (Gatviffengstéang) (der) 
. gen. des-es, J. pl. La gêne de confcience ; l'in 
tolérance. 

GEWISHEIT, ( Giwißheit) (die) gen. der-, 
S. pl. La certitude, l'affermiffement , affwrance. 
it. Die Gewisheit, ce Wiflenfchaft , 
das Gewisfeyn; la Jence, vérité, évidence, 
Die untrügliche Gewisheit ; Pimfaillibilit, Die 
Gewisheit der Hand;.( T. de peint.) la fer- 
meté de la touche. 

GEWIS-LICH , Cgetvislid) adv. Certainement, 
affurément. Er foll gewislich fo leicht nicht 

: entwifchen; i courra bien, fi l'on ne Fattrape. 

GEWIFTER, (Getvitter) (das) gen. des-s, 

- die-; Das Wetter, Ungewitter; La tem; 

; Porage, le tomèrre. Es ftehet ein Gewitter 
am Himmel ; il ya.un orage m Fair. Das 

. Gewitter hat eingefchlagen ; le tonnèrre, la 

foudre eff tombée quelque me Der Gewitter- 

ableiter ou Wetterieiter; le condu®eur, labarre 

Meet Die Gewitterfliege ; la mauche de 

Die Gewitterluft ; l'ékftricité de Pat. 

bb Die Gewitternacht ; l'ob/curité caufée 
su une tempéte. Der Gewitterregen ; {a pluie 

- d'orage. Der been] le dommage 

- ich par une Die Gewitterftange ; 

E rre rique. | rien ; l'oÿjeau 

de temple, pétrel. Voy. Brachvogel. Die 
Gewitterwolke ; Ia nude rg 
GEWITZIGT, (getvigist) adj. adv. Qui “ 
ouvé, expérimenté, qui a étéleurré, qui a 

Jes dépens. Erift gewitziget worden ; ef 

ose ajes dépens; il Jait ce qu'en vaut 

oy. Witzigen. 

GEWOGEN, (gewogen) adj. & adv. 

‘geneigt; Favorable, ami, 

‘ tionné, qui veut du bien à 

tion pour ; portant: Ton. em g esse 

: feyn; dre affellionnd à, favorifer gg. un, von- 

ı hir.du bien à 2: ‚un; avoir des bontés pour 

un; être porté d'affeËtion envers gg. un. Sie 
. ÄR ihm = Bir eve elle lui porte loft. 
hr gewogen feyn; s'attacher d'a 
Œion “ Ver #. Gewogen; pe. v. 
Ben 


GEWOGENAEIT, (Setoogenbeit ) (die) gen. 
der, /.. pl. Die Gun ft; La faveur, bienveil- 
lance, les bonnes graces. it. l'affeËfion, inclination, 

- amitié. Ich bitte um ihre fernere Gewo- 
-genbeit; confervez- mai l'honneur de vos bonus 


GÉWOUNEN, (getvobnen) v. n. Ich gewohne- 
gewohnte, i. h. gewohnet; Sich angewoh- 
nen; 


Eine 
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: nen; Cntraffer une habitude, s'äccoutumer , Je 
former , Je faire, Shabituer d . . . Etwas ge- 
wohnt werden; s'endurcir. Bofe Dinge ge- 

- wohnen; contraËter des mawai/es habitudes. Des 
Krieges, der Arbeit gewohnen; accoutumer le 
corps, s'exercer à la guerre, au travail. Il 
Je dit au avec l'auxil. feyn. Er ift gewohnt 
früh aufzuftehen ; #{ a accoutume de fe lever de 

© bonne- heure. Ich bin deflen nicht gewohnt; 

“jene fe pas accoutumé à cela. ! 

cÉW6 EN, (getoöhnen) v. a. Ich gewöhne- 

“ gewöhnte, i. h. gewöhnet. Angewöhnen ; 

aire prendre une coutume, accoutumer, habi- 
tuer, it. former , aguerrir, drejer , endurcir, 
fiyler à gg. ch. Den Falken pros ab- 
richten ; afaîter l'oifeau. Kin Pferd zum 

* Schufs gewöhnen ; afurer un cheval. Ein 

+ Pferd ans Gebifs gewühnen; affurer la bouche 
d'un. cheval Das Pfèrd zum Trabe 

“nen; rompre un cheval au trot. Einen Hund 

. zu etwas gewühnen ; drejer un chien d qq. 

* ch. Er wurde zeitlich zur Arbeit gewühnet ; 

© H fut: appliqué de bonne - heure au travail. Ei- 

“nen nah, einem Kopfe gewöhnen; façonner 
qq. un. d fon humeur. Sich an einen gewüh- 

nen; fe familiarifer avec qq. un; s'apprivoiler 
avec gg. un. Ein zum Gewehr. gewöhnter 
Arm; un bras flylé aux armes. Ein Kind ge- 

. wöhnen, mieu& entwühnen ; Jévrer un enfant. 

- Das Gewbhnen; Paccoutumance , l'affion d’ac- 


* coutumer. 3 
GEWOHNHEIT, (S:mohnpeit) die) gen. der-, 
pl. die-en; coutume, lufage, pratique, 
* la mode. it. l'habitude. Die hérgebrachte Ge- 
- wohnheit; les us € coutumes. Es ift eine 
“ Gewöhnheit eingeriffen; il s'ef introduit une 
coutume. Etwas zur Gewohnheit machen ; 
- s’accoutumer d gg. ch. Einen von einer Ge- 
wohnheit abbringen ; déshabituer qq. un. de qq. 
ch. Nach meiner Gewohnheit; d mon ordi- 
| naire. Ÿ 3 
Ja manière accoutumée. Immer nach feiner 
. "alten Gewohnheit leben; vivre toujours comme 
de coutume. Eine üble angenommene 
" wohnheit; un faux-pli Aus Gewohnheit; 
par. pure coutume; habituellement. Zur Ge- 
- wobnheit werden; parer, tourner en coutume. 
. Ein Land, das nach feinen eignen Gewohn- 
- heiten regiert wird; un pays coutumier. Die 
Gewohnheit ift die andere Natur; Paccoutw- 


5 


" mance efl une autre nature. Er bleibt bei fei- ” 
ner alten Gewohnheit; ÿ! a pris fon pli Die ” 


* Gewohnheïtsfünde ; le péché d'habitude. 

GEWÖHNLICH, (getoößnlich) adj. & adv. Ac- 
coutum&, coutumier, commun , ordinaire, ufité, 

* fréquent. Der Eigennutz ift der gewühnliche 
Bewegungsgrund der menfchlichen Handlun- 
gen; l'in:érét eff le motif commun, qui fait 
agir les hommes. Hat mein Pierd fein ge- 


gewöh- : 


Nach feiner löblichen Gewohnheit; @ ” 
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= wöhnliches Futter bekommen? mon cheval a- 
t-il eu fon ordinaire? Die gewühnliche Spra- 
che des Landes; le Kanone ordinaire du pays. 
Das gewöhnliche Recht, Herkommen ; le droit 

* coutumier. Ein gewöhnliches Wort; sn mot 
ufité. Die‘ Erdbeben find- dort fehr gewühn- 
lich; les tremblements de terre y font fréquents. 
Am gewöhnlichften; le plus fréquemment. Die 

* gewöhnlichen Zinfen; les intérêts communs. 

Gewöhnlich, adv. gewühnlichermafen ; d 

: l'ordinaire, ordinairement, à l'accoutumée, d'or- 

* dinaire, Jelon l'ufage € la coutume, commu- 
nément. fteht gewöhnlich fehr fpät auf; 
ordinairement il Je lève fort tard. É pflègt 
gewöhnlich fo zu gehen; cela Je pratique 
comm, Reg 

GEWOHNT, (gewohnt) adj. & adv. Accoutumé; 

cit familier, formé, fait, fisté, fujet. Etwas 
ewohnt werden ; s'accoutumer , Je familiari- 
er, s’endurcir ,- s'apprivoiler d, avec qq. ch. 

Gewohnt feyn, etwas zu thun; avoir cou- 

tume de faire gg. ch Das ift er nicht ge- 

- wobnt; sl n'efi pas accoutumé à cela. Man wird 
alles gewolnt; tout tourne en habitude ; on s'ac- 
ue tout. la alle ns 
ten gewohnt; il ef fait à [a fatigue. Ju 
ehe alt gethan ; (prov. f va que dar 

rendre dans fa jeunefle pour favoir dans Ja vieil- 
e; une vieille habitude palle en nature, 

GEWÖLBE, (Gerwôlbe) (das) gen. des-s, pl 
die-; La voûte, le cintre, l'arc. Ein Gewbl- 
be nach einer geraden Linie; une platte bande 
droite. Ein Chorgewülbe ; un ji - dome. 
Ein Kreuzgewtlbe ; une voñte d'arrétes. Ein 

“ Muldengewölbe; uns voäte dconque. Ein Schnek- 

kengewölbe; une vofite en limayon. Ein Ton- 

nengewölbe ; une voñte en berceau. Ein Ohr- 
gewülbe; une vote d'ogives. Walm ou Klofter- 
gewölbe ; berceau Jurhauffe, voñte en arc de 
cloître. Gothifches Gewölbe mit gefpitztem 

Bogen, mit einem Efelsrücken ; cherche fur- 

hauffée, doubleau. Gewülbe, defl.n äulfere 


Seite, wie die innere, glatt gearbeitet ift; 


voie extrado[]{e. Kin gedruktes Gewölbe; uns 
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e. Ein gekrümtes Gewülbe; un 
mp Niedriges, plattes Gewdlbe; ane 

© de panier. Ein recht rundes Gewblbe; une 
vofie en demi- ciel. Ein fehräge angehendes 

. Tonnengewülbe ; une voñte rampante. Ton- 
nengewülbe, deffen eine Widerlage kürzer ift, 
als die andere; voñte en corne de bœuf. Ton- 
nengewölbe, das einen vollen halben Zirkel 
befchliefst : un plein cintre. Ein von drei Sei- 
ten zulaufendes Gewölbe; une voite en cul de 
. four. Kugelgewülbe; trompe. Das Gewölbe 
im Glâsofen, wo das Holz hingelègt wird; 
le chemin. Ein kleines Bildgewölbe; une niche, 
Unterirrdifches Gewölbe, worin man eine 
frifche Luft aufbehalten und durch Rühren in 
Bbbbb3 die 
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die Zimmer leiten kann ; pri/on de vents. Spie- 
gelgewölbe, da die Durchfchnitte der Bogen 
einander nicht erreichen, voñte en comparti- 
ments. Ein gewölbter Bogen; une arcade. 
On appelle auf Gewölbe; une cave, un ca- 
viau, une boutique , un magazin, où l'on met 
toutes ne de marchandiles. In dem Haufe 
find drei Gewülbe; il y a trois boutiques ow 
magazins dans cette maifon. Ein Todenge- 
wölbe; un caveau. Der Gewölbebock; le cin- 

. tre, la cerche. Der Gewülbebogen; la voufu- 
re, l'arcade, arceau. Ein überragender Ge- 
wölbebogen; une trompe. Ein kleiner Gewbl- 
bebogen; uns aro-doubleau. DerGewölbftein, 
Schlußftein; le voufloir, voufleau. Der Ge- 
woölbewinkel; le rem. Der Gewölbzins; le 
loyer, louage de boutique. 

GEWOÖLBT, (getvlbt) adj. & adv. Voûté, en 
vote, arçonné, arquê, cintré. Ein gewölbtes 
Grab ; un caveau. Ein gewölbter Ort, wo der 
Alter fteht; Fabfide. Ein gewülbtes Gehäufe 
im Kapellirofen; ie moufle. Ein gewölbter 
Gang; un porche. Ein unterirdifcher gewölb- 
ter Gang; un ique. 

GEWOLK, (GSemölf) (das) gen. des-es, pl. 
die-e; Le nuage. Ein dickes Gewölk; un 
épais nuage; (en T. de Marine) gros ciel. Der 
Himmel ift mit Gewölke überzogen; le ciel ef 
couvert de nuages. Der Wind vertreibt das 
Gewolk ; le vent difipe, chafe la nude. 

GEWOLLE, (Getvôlle) (das) gen. des-s, 4 pl. 
La bourre; ee, es qu'on Les en T. de 
chafe, le poil s menues plumes qu'un oi- 
Fe sn avale avec la chair © qu'il rend 
le lendemain. 4 

gEWONNEN, (getvonnen) adj. & adv. Gagné, 
pris, acquis, conquis. Voy. Gewinnen. Ge- 
onnen geben ; donner gagné, donner gain de 
saufe, fe rendre, rendre les armes, Je confe[fer 
VAINCU » les mains. It. Einem gewon- 
nen geben; céder d gg. un; quitter la partie d 
qq. un; donner beau jeu à gg. un. Man mufs 
ewonnen geben; il en faut paffer par là; il 
aut pajler carrière. Doppelt gewonnen; (au 
jeu de triffrac) un tour bredowille. Um das Ge- 
'wonnene fpielen; pue le gain. Das Gewon- 
nene, Eroberte; Je conquis, la conquéte. On 
dit proverbialement: Wie gewonnen, fo zer- 
ronnen; se qui vient par la flûte, s'en va par 
le tabourin; les biens mal acquis s’en vont com- 
me ils font venus. ‚Bald gewonnen, bald zer- 
ronnen; tôt gagné, tôt gaspilll. Gewonnen 
Spiel haben; être für de jon fait, de fa partie; 
avoir gain de cauje; avoir beau champ. Nun 
hab ich gewonnen Spiel, bin ich aufser aller 
Gefahr ; El au deffus de tout. Ê 

GEWORBEN, (gemorben) adj. € adv. voy. Wer- 

" pen. Geworbene Soldaten; Soldats enrdlés, 
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milice réglés. Ein neugeworbener Soldat; ga 
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GEWÜHL, (Gewühl) Fe 


en. des - es, f. 
L'aËtion de fouiller ; it. ce Da ei 
eines wilden Schweines; le boutis. 


GEWUNDEN, (getounden) adj. & ade. Tords, 


tortillé, entortill&. Yoy. Winden. Eine gewan- 
dene Säule; uns colonne torfe. Gewunden; (en 
T. de bla/.) tortillant. Ein gewunden ow be- 
wunden Kreuz; une croix cablée. Eine gewun- 
dene Schnur, Binde; un torti. Der gewun- 
dene Darm, Krummdarm; Piléon. Gewunden; 


. (en T. de tournsur) torfe. Gewundene Arbeit 


machen; faire de la tor/e. Gewundene Säulen 


drèben; tor/er. 


GEWUNSCHT, (gewünfht) adj. & adv. Souhai- 


té, Jouhaitable, défirable, agréable, avanta, 
Doritis. Pos Wünkhen 1 KE 


GEWÜRDIGT, (gewürdigt) adj. & adv. Honoré, 


apprécié, eflimé, Voy. Würdigen. 


GEWÜRFELT , (getvärfelt) adj. & ado. Würf- 


licht; Fait en (d) petits carreaux. Ein 
würfelter Boden ; un en carreau, en & 
quier, quarré, en forme de dez. Gewürfelt, 

efchachtet; (em 7. de bla/.) échiqueté. Vog. 


ürfeln. - & 
GEWÜRGT fers) adj, & adv. Eirangli, 
oy. Würgen. 


Vo 


tué. 
GEWÜRM,, (Getvürm) (das) gen. des - es, 


die-e; 


La vermine, des vers, reptiles. 
Infekt. 


og. 


GEWÜRZ, (Gewürz) a des-es, 
de s 


girofle = : 

Gewürzartig, (gewürjartig) gewürzhaftz 
‚Aromatique. 

Ein Gewürzgefchmack, ( Getwürsgefchmad ) 
Un goût aromatique. 

‚De pirates C(Getvürigurfe) Le cor- 


mic 
Der Gewürzhandel, (&ewürghandel) Le tre- 
fic en épiceries, commerce d'épiceries. 
- Ein Gewürzhändler, (Getvürshändler) Um, 
dpicier, marchand épicier ; st. drogui) 

Der Gewürzkräm, ( Gewärjtram) Gewürz- 


. laden; La boutique d'épicier. 


Die Gewürzlade, (Gevürilade) Gewürz- 
fchachtei; Le poivrier, la bofte aux épices. 

Das Gewürznägelein, (Getvürgnägelein) die 
Gewürznelke; Le girofle, gerofle, clou de gi- 
rofle. F 

Die Gewürzwären, (Gewürsivaren) Les dpi- 


serien, 
GE 


'EEZ 


GEWURZELT, (getourjelt) adj. & adv. Qui a 
p>uffe des rasines. Voy. Wurzeln, 

"GEWÜURZT, uctpdrgt. any. &Fudv. Epicé, ajai- 

“Senne. Erlicbt weder gefalzen noch gewürzt; 
sl n'aime ni Jalf, ni épicé Gewürzter, mit 
Zucker und Gewürzen angemachter Wein; 


hippocras, vin aromaiifé. Stark gewürzte Spei- * 


fe; viande de haut goñt. Efiet ihr gern ttark 
gewürzt? aimez vous le haut goût? On dit 
aufi figur. Das ift gewürzt, gepfiffert; cela 
dans Voy. Würzen. 
GEYER, (Geyer) (der) gen. des-s, pl. die-; 
Le vautour. Der Geyeradier, Erdgeyer, As- 
eyer; Paigle-vautour. Der Greifgeyer; le con- 
or, cuntur, contour, 5. Der brafilianifche 
Geyer; vautour de Bréfil ou du Méxique, oru- 
bu, aura. Der Mönchgeyer , Kuttengeyer, 
Geyerkünig; le vautour des Indes, vautour moi- 
ne. Der Bartgeyer; le vautour doré. Der graue 
Geyer; le vautour cendré. Der Hafengeyer; le 
vautour noir, vautour aux hdures. Der Fifch- 
geyer, der weifleGeyer, der Schwalbengeyer; 
le vautour blanchätre. Die Geyereule; la hu- 


fault. Der Geyerfci la chajje des hirondel- 

L 2 Le deu Fhirondelle de 
mer, le vautour y gerfault marin. Der 
Geyeritein, la pierre de vautour, qu'on trouve 
dans l'eflomac de l'oifeau. 

GEYTAU, (Geyfau) (der) gen. des-es, pl. 
die-e; La cargue. I Je dit des cordes qui fer- 
vent à trouffer &9 accourcir les voiles. 

GEZAKT, (geaft) adj. & adv. Crénelé, découpé, 

‘ dentelé. Gezakte Bi tter; feuilles ont des 

+ crénelures. Das Gezakte am re, Papiere &c. 

" ausgezakte Arbeit; ia découpure. ezakter 

© Rand der Münzen; le grénetis. Voy. Zacken, 

GEZÆHE, (Gadbe) (das) gen. des-s, pl. die-; 
Ceft ainfi qu'on appelle les outils, matériaux 
dont fe jervent les mineurs. S 

GEZA , (Griablt) adj. Eÿ adv. Compté, payé. 
Voy. Zahlen. 

GEZÄHLT, Cogäpie) adj, & adv. Nombré, 
compté Der Wolf frifst auch die gezählten 

. Schafe; (prov.) brebis comptées le loup les man- 

"ge, en prend bien we. fe à Zahlen. 

). 


; a ivoifé, défarouché. Voy. Zähmen. 
GEZÆHNELT, (gesäßnelt , voy. GEZACKT. 
GEZÆHNT, (gegähnt) adj. & adv. Denté, dentelé. 


Eins ums andere gezähnt; endenté. Ein ge- 
‘ zähntes Werkzeug; un outil dentelé, qui a plu- 
fieurs dents. Eine gezähnte Mauerkelle ; ame 
trucle brettée. Kin gezähnter Hammer; un 
marteau bretté. 
GEZANK, (Ge;änt) (das) gen. des -es, /. pl. 
La ywerelle, dispute, ie dévat, démélé, la brouil- 
lerie. It. Gezänk, Gelim; la be crierie, 
bagarre, le vacarme, tan erfchrekliches Ge- 
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nk anfangen; commencer une bagarre fur 

fe, faire un beaw vacarme.  Voy. Zanken. 
APPEL, (Gejappel) (das) gen. des-s, f. 

Fee de trépigner ; it. le trépignement, fre= 
ment, 


GEZAUDER, (Gesauder) (das) gen. des-s, f. 

pl. Le délai, la es is pr rap la leu- 
teur; it, l'irréjolution. 

GEZÆUNT , (gesdumt) voy. ZÆUMEN. 

GEZÆUNET, ı gcjéunet) adj. & adv. Enclos, 
entouré d'une haie. Voy. Zaunen. 

GEZECHE, (@rseche) (das, gen. des-s, /. pl 
L’affion de boire; it. la débauche, gloutonnerie. 

GEZEICHNET, (uegeinet) adj. & adv. Mar- 
qu&. Von der Natur gezeichnet ; qui a un dé- 
Jaut de nature. It. Gezeichnet, entworfen; 
define.  Voy. Zeichnen. 

GEZEIDELT,, (gejeidelt) adj. €? adv. Se dit des 
abeilles. Gezeidelter Honig; Du miel taillé. 
Yoy. Zeideln. 

GEZELT, (Gegelt) voy. ZELT. : 

GEZERRE, (Geetre) (das) gen. des-s, /. pl. 
L'aftion de tirailier ; à. le tiraillement. 

nt (geerrt) adj. S adv. Tiraillé. Voy. 

en 


GEZEUG, (&geng) Reifegezeug, (das) gem. 
des-es, pl. die-e; Les outils, aie ik 
le pages hardes. Voy. Zeug, Werkzeug. 

GEZEUGET , Gaga) ad. & adv. Engendré, 
ae mot 'oy. Zeugen. 

GEZIEGE, (Geige) ad. & adv. (T. de Mine) 
"Gefchmeidig, flüfsig; Traitable, qui n’efl pas 


en pailleux. 

GEZIEMEN, (gejiemen) v. n. imperf. Es gezie- 
met - geziemte, hat geziemet; Convenir, étre 
convenabie, étre [eant, décent, jufle. Das ge- 

. ziemet euch nicht; celg ne vous conuient pas, 
Wie es fich geziemet; comme il faut. Einem 
ehrlichen Manne geziemet es nicht; il n'efi pas 
d'un honnête homme. Es pans jungen Leu- 
ten, den Alten nachzugèben; il eff décent aux 

. jeunes gens de céder aux vieillards. It. Einem 
geziemen, anis étre du devoir de qq. um, 


rienir à. 

GEBIEMEND, (geiemend,) adj. & adv. Conver 
nable, décent, bienféant, jufte, légitime, équi- 
table, raifonmable, honnéte. Einem alle gezie- 
mende Ehre erweifen; rendre d qq. un tous les 
honneurs dis à fon rang, à fes mérites; conve- 
nablement, proprement, honnétement, déceu- 
ment, dément. Sich geziemend, auf eine ge- 

„ ziemende Art betragen ; /e conduire d'une ma- 

GEZIENE (Omiere) (das) gm. des-s, Jıpl. La 

» (Gegiere on. des-s, /. 1] 
afféteries, manières Audi, affebltes. 
BAERT, (geiert) adj. & adv. Gefchmücktz 

Te paré, pourvu; it. aff. pincé, précieux, 

- géné, : Ein geziertg Gang; EN se 
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nd}. Ein gezierter Löwe; (en T. de bla.) un 
lion vilainé, Ohngeziert ; éviré, 
GEZIMMER, (Gtjimmer) (das) gen. des-s, J. pl. 
La charpente, charpenterie. 
GEZIMMERT, (gesimmert) adj. €? adv. Maçonné. 


.. Boy. Zimmern. : F er 

GEZINKT, (gejinft) adj. & adv. Mit Zinken ver- 
fehen ; ville, 

GEZISCHE, (&gifche) (das) gen. des-s, f. pl. 
Le fifflement; it. la moquerie. 

GEZISCHEL, (Gesifcyel) (das) gen, des-3, fi 
pl. L’aßlion de chuchoter; il. le chuchotement. 
Voy. Geflüfter. + R 

GEZ N, (gejogen) adj. & adv. Trait, tiré, 
In Furchen gezogen; fillonné. Eine gezogene 

* Büchfe; une arquebufe, rayée, uirolée, carabi- 
née. Gezogene Federfpulen; plumes hollandees. 
GezogeneLichter; chandelles plongées, d la bro- 
che, baguette. Gezogene Linien; la réglure. 
Gezogenes Gold, Silber, Eifen &c. de l'or, 
de l'argent, du fer trait. Gezogene, lang ge- 
déhnte Worte; paroles traindes. Ein gezoge- 
nes Maul; une bouche tordue, moue. Eckicht 

ogen; (T. de blaf.) vivré (fig.) Wohl, 

Übel gezogen; bien, mal morigéné, bien, mal 
élevé, qui a de bonnes, de mauvailes mœurs. 


Voy. Ziehen. 

GEZÜCHT , (Gesüdht) un des-es, /. pl. 
T. rue :) Die Brüt; race, engeance, 
la meil 


ante engeance. Otterngezüchte; engean- 
ce de vipère. | 
GEZÜCHTIGET, (geüchtiget) adj. & adv. Chd- 
tié, puni. Voy. Züchtigen. 
GEZUNGELT, (gejüngelt) adj. & adv. Langué, 
lampaflt. Voy. Züngeln. . 
GEZUP , (gejupft) adj. & adv. Tiré, tiraillé, 
duché.  Voy. Zupfen. . 


GEZWEIET, (gejtveiet) adj. & adv. Divifé, mi- 
- parti. Die gezweite Zahl; le nombre binaire. 


ZWIKT, (gejwilt) adj. & adv. Pincé, Voy. 
“ Zwicken. + 
SENS (geitvirnt) adj. & adv. Tors, retörs, 


lin. Gezwirnte Seide; foie torfe, étoffe croi- 
Ste. Lofe gezwirnts croi/é. Gezwirnte Seide 
von drei Fäden; cloche-pied. Voy. Zwirnen. 
GEZWITSCHER, (Gegtoitfcher) (das) gen. des- 
8, J.pl._ Le gazouillement, ramage des oijeaux. 
Gezwitfcher der Sperlinge ; le guilleri. 
GEZWÖLFT, (gejwölft ) adj. & adv. Die ge- 
" zwolfte Zahl; Les douze, les douze apö:res. 
GEZWUNGEN, (gejteungen) adj. & adv. Forcé, 
" sontraint, gêné. Kine gezwungene Ehe; un 
” mariage forcé. Gezwungen, eingefchränkt, 
pnterworfen, im Zwange gehalten ; réduit, fü- 
"jet, captif. Gezwungen, genbtiget , etwas 
zu glauben; tenu de croire qq. ch. It.Gezwun- 
gen; affe@ , affötd, concertö, pincé, qua, 
J ch. d'affrété, de contraint, de gêné, de compojé. 
* Ein gezwungenes Wèfen ; laffefayon, jo. 


- ragre, gonagre; qui a la 
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nière affeflle ou forcée, manières à Sie 
bat ftèts ein gezwungenes und affeétirtes Wè- 
fen an fich; elle eff toujours tirée à quatre pig 
“gles ; elle eff trop affellee; ef uns cffétée, une 
précieufe, ezwungene Gebèrden, Mienen; ia 
fimagree, minauderie, le trop étudié. Die- 
fer Menfch ift in feinen Reden fehr gezwungen; 
cet homme-Id ef fort concerté en fes os Ein 
Menfch, der eine gezwungene Stellung hat; 
un homme aiguillett£. Eine gezwungene Stel- 
lung des Hauptes und Leibes, um andern zu 
gefallen; des airs penchés. Gezwungene Thrä- 
nen; des larmes &ludites. Gezwungen lachen ; 
rire du bout des lèvres; ris qui ne pale pas le 
naud de la gorge. Eine gezwungene fteife 
Schreibart; un fiyle ah: Ay trop peigné. 
Gezwungen, nicht recht aus freier Hand ge- 
mâlt; fanté. Gezwungener Weife; adv. forcé= 
ment. Gezwungen ernithaft feyn; étre forcé- 
ment févère. ee aus Noth; ndcejJaire- 
ment. Gezwungen einhergehen; marcher à pas 
comptés. ‘Auf gezwungene Art andern zu ge- 
fallen fuchen; faire l'agréable. Voy. Zwingen. 

GIB, (gib) ou GIEB, voy. GEBEN. 

GIBEL, (Gibel) voy. GIEBEL. 

GICHT, (Sich) (die) gen. der-, /.pl. Das Zip- 
perlein, Gliederweh; La goutte, fluxion dere 
& douloureufe qui tambe ordinairement fur les 
jointures. Der Gicht an den Füfen, an den 

änden, am Knie hat; qui «ff podagre, chi 
goulte aux pieds, 

aux mains aux genoux. Die lähmende Gicht; 
la paralyfie. Die reiflende Gicht; la mala- 
die articulaire. Die heifse Gicht, der Gichtflufs 
an einem Theile des Leibes; le rhumatisme. 

.. Gicht, fo nur den halben Körper angreift; Phé- 
mr hémi rg su Sr ue 5 es 
te Jiiatique. Die Darmgicht ; la colique, 
iliaque, maladie Hagen Die Dose der 
Pferde ; les tranchées rouges. Die Gicht an Han- 

. den und Füfen haben; avoir la gouite aux mains 
& aux pieds. | ; 

Die Gichtader, (Gichtader) La veine ilckia- 


dique. 
Gichtartig, (gichtartig) adj. & adv. Arthri- 
tique. Vichtartige Krankheiten; des maladies 
arthritiques. , 

Der Gichtbaum, (Gictbaum) Gichtber- 
ftauch; Le grojeiller noir. | 

Die Gichtbere, (Gichtbeere) La grofeille 


De Gichtbruch, (Gichtbruch) Schlagflufs; 

. La paraiyfie. À A 

_ Gichtbrüchig, (gichtbrücjig) adj. & adv. Pa- 
ralytique. 

7 Die Gichteffenz, (Gicpteffeng) L'efénce contre 

5 nette. 

; na Gichtfieber, (@ichtfieber) La fièvre ar- 

- Shritique, ER Se SE Der 
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.. Der Gichtflafs, (Gichtfluß) La fuvion ar- 


thritique. i A 
Gichtifch, (gichtifch) adj. & adv. Mit der Gicht 
bebaftet; Arthritique. | ö 
Die Gichtkolik, (Gichtfolif) La colique ar- 


thritique. BEI h 
. Die Gichtkörner, CGidthèrner ) Les grains 


de pivoine. ; 

das Gichtkraut, (Gichtfraut) La douve. V. 
Gänfeblume, Mösbere, Storchfchnabel, Schiuf- 
felblume. ' SE 

Ein Gichtmittel, (Gichtmittel) Un remède, 
contre la goutte. 

Die Gichtmorchel, (&ichtmorchel) der Gicht- 
fchwamm; La morille, forte de ignon. 

Ein Gichtpflafter, (Gichtpflafter) Un diapal- 

.. me, onguent defficcatif. . 

Die Gichtrofe, (Gichtrofe) Paoniez La pi- 
voine, péone. J 

Das Gichtwafler, (Gichttvaffer) Eau antiar- 
thritique. : 

Der Gichtzettel , ( Gichtzettel > C'ef amf 
qu'on appelle le rapport judiciaire d'un chirur- 


ien. 

: fi. Die Gicht, pl. die-en; (7. de forg.) la 
terrajle du fourneau. Die Gichtbrücke; le de- 
gré ou pont de la terraffle du fourneau. Das 
Gichthaus; le guide-hors; it. la charge. Die 
Gichten aufgeben, einfchütten; charger le four- 


net. 
On appelle die Urgicht; ia confefion qu'on 
T° tire d'un criminel en lui donnant la queflion. 

GIEBE, Le re gen. der-, pl. die-n. Der 
Hafpel, die Weife; Le dévidoir ; it. le tourni- 

" quet des &pingliers; it. l'ourdiffoir des drap. & 
tifler. 

GIÉBEL,: (Giebel) (der) gen. des- 8, pl. die-3 

- Le mefthier, (poiffon d'eau douce.) 

GIEBEL, (Giebel) (der) gen. des-s, pl. die-; 
La fafte, le haut d'un bâtiment, le comble, pi- 
gnon, gable. Ein hölzerner Giebel; un pignon 
de bois. Der Giebel an einem runden Dache 
ou Zeltdache; l'épi. Der (‚iebel über Thüren, 
Fenftern, Bilderblinden &c. le fronton, fron- 
teau. Die Spitze des Giebels; le comble. Der 
vordere Giebel; ke frontifpice. It. Der Gicbel, 
Gipfel, dieSpitze; fe fommet. Den Forft on Gie- 
bel eines Daches wieder machen; renfafter un 
toit. Ein giebelichtes Haus; une mal/on à pi- 


non. 
È Ein Giebeldach, (Givbelbad) Un fronton, 
comble à pignon, croupe de comble. 

Das Giebelfeld, ı &tebelfeld) das &bene Feld 
in einem Giebel; Le tympan. ö 

Das Giebelfenfter, (Giebelfenfter) Giebelloch; 
La vue faitière. 

Ein Giebelhaus, (Giebelbanus) Une maifon 
dont le faite donne fur la rue. 


Ton. L ; 
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… Gebelicht, (giebeliht) adj. & adv. Pignon. 
Zweigiebelicht; d era Be à deuss 


farades. : 
Eine Giebelmauer, ( Giebelmauer) Un mur 


de pignon. 
De Giebelfchofs, (Giebelfhof) Schofs, wel- 
cher von den Häufern gegeben wird; Le fal- 


tage. 

Die GiebeHfeite, (Gicbelfeite) Giebelwand; 
La face, façade d'une maijon. 
er Giebelfpies, (Gicbeifpies) die Giebellpiz- 


ze; Le poingon. 
Re dieblzinne, (Giebeljinne) Le pinade, 


Pacroösere. 
GIEBEN, (gieben) ou giebfen, v. %. ‚Ich giebe 
u giebfe-giebte ou giebite, i. h. gegiebet où 
gegiebfet. (pop.) Das Maul auffperren, gapen, 
gappens Baier, béer , badauder, crier comme 
les jeunes oifeaux , refpirer avec peine. x 
GIEKE, (Giefe) (die) gen. der-, pl, die-n. Die 
Kieke, das Feuerltübchen ; La chauffretie, 
chauffe-pied, x 
GIEKEN, (giefen) v. n. Ich gieke-giekte, i. h, 
egieket. Pipen, fchirpen, wie die jungen 
;Hüner, Sperlinge &c. Pioler, piailler. + 
GIEN-AFFE, (Gienaffe) voy. GÆHNAFFE, 
GIENEN, am) voy. GÆHNEN. 
GIEN-MUSCHEL, (Gienmufchel) (die) gen. der-, 
I. die-n; Le came, coquille béante, lavignon. 
GIER, (Gier) (die) gen. der-, /. pl. Die Gie- 
rigkeit; D’envie, avidité, gloutonnie, gourman- 
dije, le défir violent, ardent. Die Rachgier; ia 
vengeance, envie de Je venger. Voy. Begierde, 
GIEREN, (Gieren) (der),gen. des-, pl. die-. 
Der Gierenziegel, Prünnziegel; (T. de couur, } 
La tuile gironnde, approche. * Behauene, zuge- 
hauete Gierenziegel ; pointes, tivrces. 
GIEREN, (giren) v. n, Ich giere- gierte, i. h. 
gegieret; (peu u.) Etwas heftig begehren; 
Defirer avec avidité, paffionnément , fire trop 
âpre à 99. ch. : 
GIERIG, (gierig) adj. € adv. Avide, altéré, 
. glouton, er défireux, convoiteux , gou- 
u, Jafre, bäfre. Ein gieriger Hunger; une 
faim canine. Gierige Blicke eines Verliebten; 
“ œillades amoureufes. Blutgierig, ehrgierig; al- 
tert de fang. d'honneur. Geldgierig; épre d 
" l'argent, avide d'argent. Neugierig; curieux. 
Rachgierig; vindicatif, gleutonnement , avide- 
ment, avec avidité, de grand appétit. Gierig, 
frefien; débrider un repas, manger à ventre dé- 
GIER SCHWALBE, ( VER 
y À Gierfdiwalde) v. MAUER- 
SCHWALBE. ee 
GIERST, (gierft)-vog: GIERT, GÆREN. , 
GIES-BACH, (Giefbad) (der) gen. des- es, pl, 
. die- bäche; € torrent, courant d’esu rapı 
qui vint des orages, où de là fonte des neiges. 


Cecce Der 
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Das Frans (Sicsbab) La » tpanche- 
mnt de certaines eaux chaudes minérales, 
qu'on fait tomber de haut fur uns partie mala- 


‚de pour la Joulager, pour la guérir. 


Die Giesbank, (Giesbanf) Ceff ainfi qu'on 


ftain fondu pour en faire des tuyaux d'orgue. 
Das Tinsbecken; &iedberken) Le lave-main, 

bafın à laver ls mains, lavoir. 
as Be 2 ea) ) (T. de forg.) La 


ee recuit. 's fondeurs de lettres appel- 
Giesblech ; la tole Ein gie on fait écou- 


enne un banc carré Er laquel on fait couler . 


2 ler l'excédent de la m 


Der Giesbogen, ‘@iesb, T. de Mom. 
Li pa à namen Gite) 2 


De te: (Giesburtdl) (T. de Chym.) 


Die Giesirde, (Sieserde) EE RR): ar 
potés, compofition de terre 
je de tel ee sb ol EF Done. Pen 
Das Cane: (Guess) La bronze de fonts. 
- Giesfafs, (Giesfaÿ, voy. Giesbecken. 


Die Giesflafche, ( @eöfla Les ferres, 
machine dans la ques ns fable i de for 


deurs. 
Die Giesform , (Giesform) Le moule. 
‘Gieshaus, (Gicébaus) voy. Gieferei. 
Die Gieskanne, A re En 
Page 


Pi it. la ink 
De Gieskeflel, (@iesfefl) La chaudière d 
Die Gieskrficke, eétrè T. de 
Ki “ one fi. 
ie Gieskunit, (@icéfunft) La fonderie, l'art 


jesling) C' 
pl gu ron va vale où 


vra; 
Fr a Giesloch, (Bieslocy) L'ouverture de moule. 
Gieslofiel, (Gicslôffel) voy. Gieskelle. 


Ger Giesmeifter, (Biesmeifter) Le maftre 
„Daß Giesmergel, (Bießmergel) Le marne vi- 


Giesmodel, re ae 3 Giesform. 

Der Giesofen, (@iesofen) Le jour de fonts, 
à Die Gmpane, (Gieépfanne) La poll, V. 
„oe Giesrinne, (@icérinns) La dalle, rigole, 


Der Giesfand, (@icfand) Le Jablon terreux 
on ri. ont Le fabls le des fondeurs. Voy. Gies- 


-GIE. 


DieGiesfebaufel, (Biedfchaufel) L'écope, efpè- 
cs de pelle creuje à rebords, dont on en pour 
unider l'eau des bateaux. 
Der Giesftein, (Giesftein ) cf ainfi qu'on 
appelle une Jorte de faux granite qu'on trouve 
sn France. 
Giesvogel , (Gicébogel) voy. Wendelhals. 
Das Gieswerk, (Giegivert ) L'ouvrage de 


fonte. 
Die Gi » (Giesjange) Le: tenailles des 
ñ ie ia C jeßjange) Les e. 


GIESSEN, Gieffen) Girffen, ville forte, fitués 
. en me 2 À Lak la à à “ Iren a la 
aute le, appartenanie maijon régnauts 

de Heffe-Darmfladi. 

GIESEN , Cgiqes) ı v. a.irr. Ich giefe, du gie- 
fett os er giefet ou geuft, wir gie- 
fen &e. imp. ich gofs, Jubj. gölse, ih 
egoflen, imper. gies ou geus; Verfer. Wal- 
pa auf die Hände giefen ; uer/er de l'eau fur 
les mains, Wein in ein Glas giefen; ver/er du 
vin dans um verre. Wafler unter feinen Wein 
giefen ; “tremper ion A Frs mettre de l'egu. 
noyer Jon nd nife aufi: Ver- 
fehütten ; répand: SALES dafs ihr nicht 
ar aha preuez garde à vous , vous répandez. 

afler auf die Erde giefen ; répandre de Team 
fur la terre. Umhergiefen; épandre. Aus ei- 
nem Gefafs in das andere giefen ; 3 transvajer. 
>> einem vollen Gefäfe abgiefen ; furui- 
der. Einem ein Glas Wein ins Geficht giefen; 


be tel een Kane Ge gie: 
ki ien, begiefen; arrofer. Einen gie- 
fehr ftark, es regnet, als wenn es mie Mar 


fchmelzen; fo Kanonen, Glocken fe 
fen ; fondre des canons, des cloches. Ein 

aus fen 3 $ uns flatus_ en bronze, 
Lichte giefen; en abgme. Schrift gie- 
fen; frapper. ie Fo: en; couler, je- 
ter en moule, D en, fo da gegof- 


Le den eat On dit 


di der Metalle; pr fonte des métaux. 
De rn Verichütten; ia ver/ade de 
eau 


GIESER, ( Gicefer ) (der) EM a. ee die-; 
fondeur, maître 
dar a 


' GE 





GIF. 


GIESEREI, ( Gicferei) (die) gen. der-, pl. die- 


La fonderie. 


GIESER-L HN, (Bieferlogn) (der) gen. des- 


ce qu'on page pour 


es, 
la 
Das Giefen ; 


Fr, pl. La façon, 6. 
ONG, di der-, J. 
© ir CEE era: it. la ue 


dee 
FT, (Gif 
Le don, 


f) (die) gen. der-, f. T. de droit) 
DE Cr Las LE GR und Gs- 
ben gewinnen; gagner qq. un d force de pré- 
Jents. It. Mitgitt, Mi m. Ausfteuer; la dot. 
Gife{und Gabe unter den Lebendigen ; 7 


GET, (Gift) (das) gm. des-es, pl. die-e; 


Le fon, venin, Juc Vi drogus on com- 
mie v . Sie hat ihm Gift beigebracht; 
elle lui a du 


poifon. Ein lan es Gift; 
. du poifon lent. Das Gift a bee le 


. fes Werk ift voller Gift u 


feet Tödliches Gift; poifon mortel. Er 


ifon fecret. Die- 
Galle ; cet ouvrage 
eff plein de Joufre. Gift und Galle fpeien, vor 
Gé berften; décharger Ja colère par des paro- 
les outrageantes, vomir fon venin, des imjures 
entrer en A pet Fosse RPC 
. Die Gi nei, (Giftarzenei) das Giftmittel, 


res cette dofrine cache um 


“ der Gègengift; Le contre-poifon, remède contre 


le poifon, antidote, aléxitére, aléxipharmaque. 


er Giftbarfch, (Giftbarft) La perche de. 


mer venimeufe 


Der Giftbaum,, (Giftbaum) voy. Firnisbaum, 
der eichenblätterige Giftbaum ; Le toxicoden- 


"den, 


herbe à la puce. 
Der Giftbiffen, (Giftbiffen) Le boucon; it, la 
robe, forte de compofition en forme de bois que 
Fin donne aux pour les ÿjonner. 
Die Giftblafe, (Giftblafe) La bouteille, petit 


. fe dans le corps des abeilles qui enferme Var 


gwillon. 
. . Die Giftbohne, (Giftbol 


L'abrus, fpèce 


bre) 
. de flves ou pois vénémeux dans les Indes orien- 


. 


tales. h 
‚Das Gifterz, (Gifters) La mine pyrite d’ar- 
Sinis. Weifles Gifterz, Mi-pickel; pyrite blan- 


"ehe, mins d'rfénic blauche, marcajjite., Braunes 


“de fid & de rage. Eine giftige Z 


GIF, 55 
Gifterz, mine d'arfénic brume, cubique; 
cafite brune & cübique. Schwarzes Gikterz, 
ein; ar/bnic noir natif, 
Der Gifteflig, (Gifteßig) Du vinaigre contre 
ke reifen, contre la pefle, vinaigre des quatre 


8. 
Der Giftfang, ( Giftfan T. de Mine 
cheminée torÿosale pour Paie. ce 
Das Giftheil, (Gifteil) (plante) Z’anthore, 
aconit falutaire, maclou. 
Die Gifthütte, (Gifthütte) Le bâtiment 
la Fear) de Karin, 9 “ En 
iftig, (giftig) adj. €? adv. Venimeux , vé- 
nhnxs Ein giftigen Thier; un animal ven 
meux, Eine giftige Pflanze; une 


ph el. ep 

contagieufe. Ein bösartiges 
ber; une fièvre maligne. 2. Fig. iftig; plein 
; me 
méchants langue , langue de ferpent, de vipèr 
médifants , er Ein A ; bönhafter 


Der Giftkies, (Gifttie8) La pyrite blanche, 


“wine d’arfénic blanche, marcajite par excellence, 


kel, 
"Das Giftkraut, (Biftfsaut ) Now générique 
de quelques plantes, pe. Die blaue Wolfswurz; 
L'aconit, tue-loug. Ruprechtskraut; ksrbe d 
Robert, Gottesgnade; gratiole, herbe an par 


vr e k : 
Fans Giftkugel, (Giftfugel) La’ balle empoi- 
‚Die nee (Giftlativerge) voy. The- 


siac; 72 
Giftlos, (giftlos) adj. & adv. Sans venin. 
Der Giftmagnet, Sage La pierre de 
Jerpent , petite pierre noire en forme une len- 
tille, qu'on trouve dans le d'us Jerpent des 
Indes - orientales, € qui à la vertu de contre- 


pofon. ’ ; 
as Giftmehl, (Giftmehl) La farine ; 
Jonnée, l'arfénic; #. f > Pr Le de FA. 


frique. Rs ue 
Giftmifcher , (Giftmifcher) Z’ fon 
ner. Die Giftmifcherin; Fempoi/onneu/e. Die 
Giftmifcherei; Vempoi/onnernent, le v ice. 
ee Gi en voy. Giftarzenei, 
ie ‚ Cocusnußs, (Gi 
a reine 


Ceccca ö D-- 


ae aa, 
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Das Giftpflafter, ( Siftpflafter ) L’emplätre 
contre les poijons. : 

Die Gifrpille, (Giftpille) Les pillules contre 
le geies ox contre la pelle. ù 

as Giftpulver, (Giftpulver) La poudre con= 
ire le poijon, contre la pefie. £ 

Der Giftroche ‚ (Giftrodye) La raie venimeu- 
Je, paflinaque, tare-ronde, vaflrango, baflango, 
(poiflon de mer). 

Die Giftfchlange, ( Giftfchlange) La couleu- 
vre à 131 bandes &cailleujes à l'abdomen € 22 
écailles à la queue. 

Der Giftftein, Giftkies, (Giftftein, Giftfieg) 

- La pyrite blanche ; it. la pierre contre le poifon, 
le bézoard, la cadmie arj£nicale. 

Der Gifttrunk, (Gifttrupf) La coupe empoi- 


Jonnée: 

- Die Giftwende , Giftwurzel, (Giftioende, 
Siftwurzel) das Schwalbenkraut; Le dompte- 
venin, plante ainfi nommée, percequ'elle ef un 

Fra contre le venin. 

GIGANTISCH, (gigantifh) adj; € adv. riefen- 

mäfig; Gigantesque, colojah, de géant, fort 


. grand. 5 
Gi B-BLUME » (Gilbblumey voy. Färberfcharte, 
GLLBE, (Gilbe) (die) gen. der -, pl. die-n; 
(pop.) Gelbe Farbe eines Körpers; La. cou- 
leur jaune;.st. (en T. de Mine). Der Ocher; 
Pochre de fer, ochre jaune ; it. mine d'argent 
. molle Seat ; 
GILBEN, ( gilben ) voy. Gelb .machen, & gelb 
werden ; cjaunir. z 
GILBICHT , (gilbicht) voy. Gelblich; Jaundtre. 
GILBIG, (gilbig) voy. Gelb; Jaune. 
GILB-KRAUT, (Gilbfraut ) voy. Farbefriemen, 
* € Färberfcharte. . 
GILBLICH, (gilblid) voy: Gelblich ; Saundtre. 
GILBLICHEN, (Gilblichen) v. Giebel ; (poion ) 
GILBLING, (Gilbling) voy: GOLDAMNER. 
GILDE, (Gilde) (die, gen. der-, pl. diem, Die 
uaft, Innung; Leu de métier, corps de 
gens d'une même profefion, tribu, la commu- 
sauté, Jasiété, commune. Die Bürgerfchaft ift 
in fo viel Gilden eingetheilt; I bour, ie 
divifée en tant de corps. Die Gilde der Kauf- 
leute, Schufter; le corps des marchands’, des 
- cordonmiers. Kine Gilde aufrichten ; ériger, 
établir une communauté, Das Gildebier ;' l'écot, 
Z'affemblée publique pour ‘boire: em/emble. Der Gil- 
brief; les fiatuts d'une communauté ; lettres 
d'éreBlion d'une communauté." Ein Gildebruder; 
un confrère d'une communauté. Das Gildehaus; 
la maïfon d'une communauté. Der Gildemeiïfter ; 
be e juré; prövöt de la communauté, 
GILFT, (Gilft) (der) gen. des-es, pl. die-e; 
T. de Mine), Bleichgelbes oder grünliches 
upferez, welches am Golde reich if; L'or 
wire joint à d'autres mines. 
GILTIG, (lis) vog. GÜLTIG, 


+ 


, GIR.' 


GIMF, (Gimf) (der) gen. des- es, pl. die-e; 

La ganje, cordonnet de Joie, dor, d'argent &c. 
won emploie dordinaire a attacher un 
ie Gimfmühle; fe moulin aux ganfes. 

GIMPEL, (Gimpel) (der) gen. des - s; pl. die-. 

* Der Dömpfaff ; Le pivoine, bouvreil ( oijeau ). 

" On appelle aufi: Gimpel, un lourdaut, niais. 

GINGANG, (Gingang) (der) gen. des-es, /.pk 
Le grange efpèce d'étoffe de laine. 

GINST, GINSTER, (Ginft, Ginfter) voy. Geni- 
fte. : Ginfterkappen; Kafles de génet. 

GIPFEL, (Gipfel) (der) gen. des-s, pl. die-. 
Der Giebel eines Haufes; Le falte. Der Gipfel 
eines Berges, Thurmes, Haufes &c. le fommet, 
coupeau. front, la crête; it. le haut, la cime, 
pointe, le baut. Den Gipfel eines Berges er- 
fteigen, erreichen ; monter fur le fommet de Is 
moniagne. Der Gipfel diefes Berges ift beftan- 
dig mit Schne bedekt; /a cime cette mon- 
tagne eff toujours couverte de neige. Der Gipfel 
eines Baumes ; la cime, le faite, le Jommet, le 
haut, la pointe, le bout, la téte d'un arbre, 

* (en T. de faucon.) bouton. Der Falk fezt fich 
auf den Gipfel des Baums ; Foifeau branche & 

© grend le bouton. Einem Baume den Gipfel ab- 

abhauen ; écimer, ététér, éhoupper un arbre. 

On dit figurem. Der höchfte Gipfel der Ehre 

‚ &c. le faite, la cime, le: die de la gloire, de 

“Ja fortune. Von dem hüx i 


e 








GIPS, (Gips ) voy. GYPS. 
GIRALL, (Girall) (der) gen. des-es, pl. die-e; 
CT. d’Arguebu/.) La fpirale, ligne gironuée. 
© Girall; Je dit auffi comme adj. & adv. 5 
GIRGEL, (Girgei) voy. GERGEL. 
GIRIREN, (airiren) v. #. Ich girire-girirte, i:h. 
giriret; ( T. de commerce) Faire circuler l'ar- 
ent, router. Ein nos Wechfelbrief; ans 
ttre endoffée. DieGirobank ; labanque à vire- 


ment. 

GIRREN, (girren) v. n. Ich girre-girrete, ih. 

' gegirret; Roucouler, fe dit du Fe que les pi- 

“+ geons font avec le gofier. It. ar Girren; 
gémir, Je plaindre. Das Girren, Gegirre ; Pac- 

* tion de roucouler; it. figur. le gémillement, la 


plainte. 
GIS, (Gis) (das) Note de mufique 3 Le fol da 


èfe. 

GISCH, GISCHT, (Gifh, Sift De GÆSCAT. 
GISCHEN, (gifen) voy. G EN. - 

GITTER, (Gitter) (das) gen. des-s, pl. die-; 

Le treillis. Ein hölzernes Gitter ; ss treilis 

de bois. Ein eifernes Gitter; ww treillis de fer; 

un fermail. Das Gitter in Nonnenklöftern; ia 

rille. Ein geflochtenes Gitter ; une frette. 

as Gitter vor einem Kamine; NEM TR 

m 


- U. 


“ Um. einen Brunnen ; su fou. It. Gitter, 
Geländer; ie baluftre, la balufirade. 
Das Gitterbett, (Gitterbett) Le chdlit treil- 
+ ke. 
‘ me Gitterblech, ( Gitterblech) La grille. 
Das Gitterfenfter, ( Gitterfenfter) Une fené- 
- re treiliiffde, jaloufie, perfienne. Gitterfeniter- 
- chen in den Gefängnisthüren; le guichet. + 
Gitterförmig , (itterförmig) gittericht; adj. 
& adv. Treillijje, en forme de treillis, en ré- 
Jean; it. à claire voie. Der gitterformige Theil 
- eines Knochens, worin das rothe Mark fizt; 
la Jubfiance caverneufe des os. Ein gittetichter 
Schrank ; une armoire treilijlee. : 
Der Gitterkäfer, (Gitterfäfer) Le carabé treil- 
he. 


Der Gitterfchild , (Gitterfilb) Schildkafer; 
Le cafide treillijje. ; 
+ Die Gitterfchnecke, (Gitterfchnecke) das Kink- 
. horn; Le buccin à réfeaux. 
Der Gitterfchwamm, (Gitterftoamm) Le 
. dathrus treilliffé, (orte ‚de champignon.). 
ale du (Sitterfpath) Le path treil- 
lié. 
De Gitterftange , (Gitterffange) Le barreau 
d'un treillis. 3 f 
Der Gitterftock, (Gitterflocd) L’4querre plian- 
te; ufenfile des menuifiers. : 
.  EinGitterthor, (Gitterthor) Une porte treil- 
lifée. : 
ee Gitterthür, ( Gitterthür) Une porte à 
jour , à claire voie. 


Die Gittervenus , (Gittervenus) Venus- - 


‘ fchnecke; La came à réjeaux, (coquille. ) 
Die Gitterwalze, ( Gitterivalge ) Walzen- 
fchnecke; La volute en réfeaux, (coquill.) 
Das Gitterwerk, (Gitteriverf) Le treillage. 
Der Gitterzaun, (Gittergaun) L'enclos, cl6- 
ture de branches entrelal]ées. s 
GLACIS, (Glacig) (das) gen. des-s, pl. die-. 
Die Abdachung; - Le glacis, talu, pente douce 
” & unie, (T. de fortific.) de 
GLAFFEN, (glaffen) voy. Klaffen ; S'ouvrir, 
: s'entr'ouvrir, fe fendre. ' ® 
GLANDERN, Copie) v, n. Ich glandere- 
« glanderte, i. h, geglandert. *Glitfchen; Glif- 
Jer Jur la glace, patiner. Die Glander, Giitfch- 
. bahn; le glifoire. * 
GLANZ, ‚ölank) (der) gen. des- es, /. pl. Le 
* lufire, Pelaty“ la lueur brillante; it. la Jplen- 
deur, le refplendifement, grand éclat formé 
par le ee par la réfléxion de la {u- 
mière. Diefer Zeug hat keinen Glanz; cette 
étoffe m.ı point de lufre, wa point d'œil. Ei- 
: nem Zeuge den Glanz geben, es wäflern; 
donner l'eau à une étoffe. Diefes Holz giebt 
- einen wunderbaren Glanz von lich; ce bois 
orme un éclat merveilleux, Das-matte Gold 
t keinen Glanz ; For mat n'a point d'éclat, 


- Diamant hat einen fchönen Glanz; ce 


. #, gloire au 


* GLA. 95% 


-: Er kan den Glanz des Lichtes nicht fehen ; 


il ne peut voir la lueur de la lumière. Der 
Glanz der. Waffen ; la Ineur des armes. Der 
Glanz der Sterne; {a /plendeur des aftres. Der 
diam 
jete un. beau feu. Der Glanz des Marmors, 
Ebenholzes; ‚le poli."de l'ébène, du marbre. 

Den Glanz geben; lufirer, polir; faire briller ; 
it. planer. Einem Hute den Glanz geben ; den- 
ner le lufire à un chapeau, lufirer ie chapeau. 


. Einem Lèder den Gianz geben ; Zdaircir le 


cuir. Einem feidenen Zeuge auf der Rolle wie- 
der einen neuen Glanz gèben; repaÿer une 
stoffe de Joie. Einen Glanz haben; briller, &re 
po, refplendir, rayonner, avoir du feu. Poy. 
Glänzen. Einer polirten Sache den Glanz be- 
nehmen ; dépoiir. Dem Tuche den Glanz be- 


. nehmen; ‘dépreffer le drap. Den Glanz verlie- 


ren; Je ternir, perdre.le lufire, le brillant. Die- 


- fer Stein hat den Glanz verloren; cette pierre 


ef alé. è ; ; ‘ 
n dit figurement: Der Glanz der Tu; end} 
Véclat de la vertu. Den Glanz feiner Chir 
durch die Tugend erhöhen ; relever la /plen- 
deur de fa naijlance par la vertu. Den Glanz 
feines Giückes, feines Ruhmes auf den hochften 
Grad bringen ; porter le lufire, l'éclat de fortu- 
plus haut point. BER ER 

It. Der Glanz, glänzender Kreis, Glanzring 
um die Küpfe der Heiligen ; Paurdole, la cou- 
ronne de rayons, nimbe, gloire. 

Glanz, (en T. de Mine ) la gälöne, mine de 
plomb; it. (T. de potiers) Falquifaux ; it. (em 
T. de peint.) le brillant. € : 

Die Glanzaffel, ( Glanzaffel) La fcolopenüre 
#ießrique, (plante). ; 

Das Glanzauge, (Glangauge) Le demipaon, 
papillon-bourdon, paon du Joir. e 

Die Glansbank, (Glangbant) Le banc à lus 


trer. 
, 2. Glanzbürfte, (Glanzbürfte) La brofe à 
ujirer. 

“Die Glanzkantille, (Glanjfantıle) La côn- 


“ nelille. 


Das Glanzerz, (Glangerz) La galle de plomb 


‚ minéraliée. 


Der Glanzgèber, (Glanggeber) Ze lufireur. 

Das Glanzgras, (Glanggrag) La graine de Ca- 
naris, alpijie. : 

Der Glanzhammer, (Glanzhammer) Le mär- 


..teau à planer. 


. Der Glanzkäfer, Glimmerkäfer, (Glangfäfer, 


À Glimmerfäfer) La cieindele, lampyre brillante. 


Der Glanzkobald, (Glansfobald) Lasmine de . 


. cobalt cendrée. 


Die Glanzkohle, ( Glangfoble ) |Le kharbon 
fofile dur, ou charbon de pierre. © 
Die Glanzleinwand, (Glangleintpanb) De la 
toile glacée. ‘ 
Ccccc3 Der 


758 GLA 
Der Glanzfchetter, ( Glansfchetter) Le bon- 

gran, toile forte & re 
Der Glanztaffet, Glantaffet) Le toffetas 


GLENZEN, Cslänen) o. a. & nr. Ich glan- 
ze-glänzte, ih. geglänzet, 
zen fignifie, 


k Le d 3 
Die Sterne gli 5 les étoiles luifent, étin- 
sellent, réfplendifent. Die Waffen glänzen; les 
armes reh 


" or; tout ce qui brille weh pas yvoire. 
2% Pré ément : Live Tugend glänzet; fa 
arts iejenigen welche immer glänzen 


GL/ENZEND, (gl D) adj. & adv. Luijant, 
selui/amt, brillant, réfplendi) ant, rayonnant, dda- 
tant, poli, qm a du luflre, qui brille, blanc, 
élair ; it. poli, life, life. Sehr glänzend, blen- 
dend; éblouifant. Eine glänzende Farbe; une 

vive. 

GLÄS, (&la6) (das) gen. des-es Pl. die-Gh- 
le nn. corps transparent & fragile, 
produit par la fon d'un mélange de fable & 


5 verre de fougére. Gefärbtes Glas; verre 
ue Glas he du verre. ZuGlafe 
machen ; wiürifier. Das Glas an einer Kutfche; 
les glaces. An ein Fenfter ; les vitres. 

as, fignifie plus particulièrement une 
de vafe 4 de verre. Aus einem Glafe trinken; 
Boire dans un verre, d'un verre. Ins Glas ein- 
fchenken; verfer dans le verre. Aus dem Glafe 
giefen ; verfer du verre. Die Gläfer pin; 
rincer les verres. Mit den Gläfern anftofen ; 
3 les verres. Ein Pafsglas; une 
Ein Stutzglas ; un verre à fond plat, 
serre fau patte; boi-tout. Ein Uringlas; um 
id à WE Dintenglas; une bouteille à l'encre. 
Ein Efigglas ; un vinaigrier; it. caraffe. Ein 
Apothekerglas, Gläschen ; une fiole. | 
Glas, Je dit auf de la liqueus que contient, 
on peut contenir un verre ordinaire. Ein Glas 
Wein; un verre de vin. Ein Glas Bier, Waf- 
fer &c. un verre de bière, d'eau. Ein Glas trin- 
ken, austrinken ; boire-, avaler un verre, Aus 
vollen Gläfern trinken; boire de grandes rafa- 
des; boire des lampées, “Ein kleines Gläschen 
ausftechen ; boire rouille, chopine, avaler une 
ife. Ein Glas rein austrinken ; boire a 
Pass » [Ouetter -, trouffer un verre, Ein 
einfchenken ; ver/er um verre, 


“ Mit Glasfenftern verfehen 3 vitrer. 
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Glas, fe dit des diffirenies shefe 
verre. Ein Augenglas; une 2 
das Geficht zu füürken; Les ferves. Das Glas 
vorn in einem Seherohr ; f’oculaire. Ein auf 
beiden Seiten erhaben gefchliffenes Glas ; sms 
lentille, un verre lenticulaire, Ein Perfpe@tiv- 
glas; une lunette de lo vus, luncttes dap- 
proche , télefcope. Ein Vergröffern las; um 
verre qui grojjit les objets, micro/cope. Ein Brenn- 
glas; um verre ardent, une loupe. Ein Uhrglas; 
2 eriflal de en un Glas zu ep 
5 Nne verrière, pi 3 ums 
i i ee 


des eimgliiten, 

On dit proverb. Glück und Glas, wie bald 
bricht das; #/ a rien de fi frlle que Le verre 
& la fortune. Glischen ; um petit perdre, 
Voici les mots compofés avec Glas. 

Der Glasachat, Glasahat) Agate Islande. 

Des ere (Glasamianth) L'asbyle 
non 


APE Glnsapfel; (Glasapfd) La pomme caf. 


Die Glasarbeit ; (Slasarbeit) La verrerie. %, 
Die Glasarbeit an einem Haufe, das Fenfter- 
werk ; le vitrage. Die ganze Glasarbeit an 
einem verdingen; arréter tout le vitrage d'une 
mai/on. 

ie Glasarten „ (Slasarten) La pierre vüri- 
fable, pierre vitrescente. 

„Glserig, Glasartig) adj. & adv. Pré, 

vitreux. ; 

Die Glasafche, pag La foude, con 
Ing de la plante nonsmée Kali. Elle Jert à faire 

verre. 
Le Sen, ; (kenn) Le en sif 
it proprement de Poei 
re on cercle blanchätre. re 
ie Glasbirne , (Glasbirne) Za vi; 
ern , ) virgouleufe, 
ie Glasblafen , (Sletblafen) Lrakion de 


Joufler le verre, it, le Jouffage. 


Der Glasblafer , (Glasblafer) Le verrier, 
ueilleur ; it. ‘aifonnier. 

Die Glasbüréte , (Glasbürfte) Le gowpilos, 
ea verre, , 
er Glasdiamant, (Glasdiamant) La véricles 
as. j 

Das Glaserz, (lasers) La mine d'argent 

reufe 


vit: 5 
Das Glasfenfter, (Giasfenfter) La vitre. Das 


“ Ghsfenfter an einer Kntfche; {a glace. Grofe 


läferne Kirchenfenfter; des vitraux. Ein 
Es nfte: auf Gartenbeten ; un c 15 -pliqnt. 


Der G:asflaß, Glasfuß) Le fluor, fondant, 
Se dit des fulytances qui fervent à ace lerer la 
vitrification. it, la fubjiance vitrifiée, 

= Glas 


GLA. 
Glasförmig , Kglaefdrmig) adj. © adv. En 


forme de verre. 
Die Glasfritt:, (Glasfrittey Die Glasmaterie ; 
CT. de verrerie) La frite, cuiffon de la matière 


* de verre. 


Die Glasgalle ; (Glaggalle) Le Jet de verre, 


fid_de verre, anatron, tandrole. 


Das Glasgemenge, (Glasgemenge) voy. Glas- 


' fritte. 


Das Glasgefchirr, (Glasgefchirr) Giäfernes 
Gefchirr; Le verre, vale de verre. 

Die Glasglocke, (Glasglode) La doche, 
vaje de verre qu'on met far des plantes délica- 
tes À ed les ee froid. 

asgrün, (glasgrün) adj. & adv. Couleur 
de vorre. 

Der Glashafen, (Glasbafen) (T. de vitr.) 
Le_creufet. 

Der Gashammer , (Glasbammer) CT. de 
vitr.) Le befai 

Der Glashandel, (Glashandel) Trafic en ver- 
serie. Einen Glashandel el führen ; irafiquer en 
VÉlustart, (Glasbart) adj. E adv. Ai; 

as adv. Aigre, 

dur & 7 © fragie comme } verre. ar 

lashaus, (@lasfaus) La ferre, lieu où 

Mesh l'hiver on ferre les arbres ou planes qui 
ont bejoin d’étre à couvert de la 

Das Glashäutlein, (Gta$häutlein) La tunique 


kyaloïde de Ve: 
Der » (Glasbonig) Le miel trans- 
parent. 


Die Glashütte € (Blaise) La verrerie, lieu 
où l'on fait le ver 
Der en a 1 (Glasigel) La fang-fue trans- 


PT Die Glaskirfche, (Glastirfche a La Dore 

Der Glaskopf, 8 lastopf) (CT: de mine) La 
pierre hématite. Ein rother Glaskopf; une hé- 
matite rouge. Ein kugelrunder Glaskopf ; me 
hématite fphérique. Ein halbkugelfürmiger Glas- 
kopf; irre ‚demi - Ein trauben- 
formiger Glaskopf; une tile en grappes. 

Die Glasko » (Glasforalle) Le grain de 
verre. it. la margriète; le margritin. 

Der Glaskorb, (Glastorb) Le verrier, panier 
de verre, panier à verre. 

Der Glaskräm, (Glasfram) La verrerie, bou- 
tique de verrerie. Der Glaskrämer; le verrier, 
mattre verrier - fayancier. 

Das Glaskraut, (Glasfraut: Das Peterskraut; 
La paritaire, cajje- pierre, perce-muraille. 

DE Glaskütte R (Slastürte Z La colle à verre. 

Die Ghirenes (Glaélaterne) La lanterne 


av 

Die “Glaslinfe, (Glaslinfe La lentille, le verre 
lenticulaire, verre convèxe de deux côtés. 

Der Glasmacher, (Glasmadıer Le verrier. 
Die Glasmacherkunft ; Part de la verrerie. 


Der Glasmaler , (Glafmaler) Le peintre ne 
verre. it, l'émaüleur. Die Glasmalerei ; l’art de 
peindre br le verre. it. l'art de l'érnailleur, 

Der Glasmann, : Giaémann, Der Glafer ver- 
kauft; Le verrier qui vend des verres. 

ie Glasméhl, (Glasmebl) La poudre de 


Ds Glasnuth, (Glasnuth) La ramure pour 
des vitres. 

Der Glasofen ‚ (&lasofen) Le Four de ver- 
rerie. Den Glasofen wohl vermachen ; mar- 
re le Pe: Der Arbeiter, der ihn vermacht; 


Die Élaspaite, (Glaspafte) Le verre coloré. 

Die Glasperle, (Glasperle) La fauffé pers 
gerle de Venife. 

Glasräumer, Gfagrdumer) A Glasbürfte. 

Die Glasraute, (Glaéraute) Le carreau de 


vitre, la lofange. 
Das Glasfalz, (Glasfals) re en pierre 
Der Pe (Blasfand) 

faire da 


Die Glasfcheibe, (Slasfdeibe) Le rond, table, 
lat de verre. it: une vitre. Runde Glasfchei- 
si cives. Glaszwickel in den Fenftern ; trun- 
choir pointu. Das Knopfchen auf den randen 
Glasfcheiben , it. Der Rand, Reif an denfelben ; 
da boudine, œil de bœuf. Day. fenfters 
u Glasfcherbe , (Glag:cherbe) La pièce d'un 


€ TOM 
Des Glasfchleifen , (Glasfchleifen) L'art du 
Iunettier. Gles fchleifer , le luneitier. 5 
a Glasfchmelz , (Slasfhmalg, 
re er Glasga!le € Glaskraut. 
er Glas chmelzer Glasfchmelger : ed 
convertit Te de es verre ee la 
Eur cation ; 


de v 
Der Énstmde, (Glasfibnciber) Le tai- 
teur de verr 
Der Glasfehrank , (Glasihrant) L'armoire 
les verres, dreffoir. it. une armoire vitrée. 
Glasfchränkc. eimes Goldfchmides ; la 
montre d'orfèvre , ta, 
Der Glesfchürer, Sleskhirer) L'aitifeur. 
eg Glasfilbererz , (Glagfilberers) voy. Glas- 


De Giasfpath, ( Be fes uns ou. 
ter Spath ; Petunt fe, 9 
witreux où Rh ath. fujible, 
uber = > (Slasfein) La pierre à verre, 
ei Glasftock , (Glasfiof) Ein Biere 
enenftock; une ruche de verre, ruche vitrée. 
Bis Glasfreïf, (@lasftreif) Une bande de 


"Die Giastafel , (Gfastafel) Za table de verre. 
it la verrière. Eine Glastafel vor ein Bild ma- 
chen; mettre une verrière um tableau. st. 
Glastafeln ; iringleites, 5 

e 
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Die Glasthüre , (Glagthüre) Une porte vitrée. 
Der Glastiegel, (Glastirgel) Le pot, creufet. 
Den Zeug mit dem Blaferohre aus dem Glas- 
‚tiegel nehmen; cueillir le verre. 
Ber Glasträger «Glagträger) Der Glasmann ; 
«Le verrier, qui vend des verres. 
Der Glastrog, (Glagtrôg) L'auge. 
+. Die Glastropfen, (Glastropfen) La larme de 
verre ; un petit morceau de verre fait en forme 
de larme, €ÿ qui dès qu'on en rompt la pointe 
Je réduit en menue poufière avec bruit ; la larme 
. Batavique, de Hollande. 
‘ Glasweide, (Glasweide) voy. Brechweide., 
"Das Glaswerk, (Ölaswerf) Les verreries. 
‚Kleines Glaswerk ; verroterie. 
. Die Glaszange, (Glaësange) La pincette. Die 
.Glastafeln mit der Glaszange verlängern ; éti- 
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rer le verre. - 
GLESELN,, (gläfeln) v. n. Ich gläfele - gläfel- 
te, i. h. gegläfelt (’pop. ) Fleilig trinken; trin- 
, faire aller les verres à la ronde ; vuider 
ES Er gläfelt gern ; 4 aime à boire. 
GLASEN , (alafen) v. a. Ich glafe - glafete, i. h. 
geglafet ; Glacer , ulir les pipes. ’ 
GEASER ‚ (Glafer) (der) gen. des-s, pl. die-; 
Le vitrier. Die Glaferarbeit; le a: 
GLÆSERN, (gläfern) adj. € adv. De verre. 
Eine gläferne Flafche ; une bouteille de verre. 
Ein gläfernes Auge ; "un œil de criflal. Gla- 
ferne Fenfter ; fenêtres de verres, vires. Glä- 
ferne Feniter in einer Kutfche; glaces. Die 
gläferne Feuchtigkeit der Augen; l'humeur 


vitrée. 

GLASIGT , (glafigt) adj. € adv. Dem Glafe 
ähnlich ; Glacé. 

GLASIREN , Calafiren) voy. GLASUREN. 

GLASUR, (G'aïur) (die) gen. der-,/. pl. Le 
vernis, enduit vitrifié ; it. émail, le blanc, la 
couverte. it. (en T. de peint.) le glacis fe dit 
d'une couleur légère ES même transparente que 
les peintres appliquent quelquefois fur leurs ta- 


bleaux. ß ; 
GLASUREN, Glafuren) v. a. Ich glafure - gla- 
fürte, i. h. glafurit; On dit auf lafiren,, 
mit Glafur überziehen ; versir, Ps er, Er 
duire de vernis. Glafirte Handfchuh ; gas 
. glacés. Glafirte Ziegel; tuiles uerniffées. Die 
lafurerde ; la potce. 5 
GLÆTSCHER ox GLETSCHER , (Glätfer ou 
Gletfher) (der) gen. des-s, pl. die-; Le gla- 


cier, mont de glace. Das Glätfchereis ; {a glace 
de glaciers. x N ot 
GLATT, (statt) adj. € adv. Uni, poli, ie, 


jfant. Ein ganz glattes Brett; une planche, 
Ei unie. Eh Holz glatt hobeln ; ae 
smiment un morceau de bois. Kin glatter Stein; 
une pierre unie, polie, iffée. Glatter Mara or; 
marbre . bien pol. Glatte Handfchuh ; gants 
glacés. Die glatte Fläche einer Münze; {a 


. velours! plain. Glatter 


. plein, bien € beau. 
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fleur de coin. Die rs Fläche zu Auffchrif- 
ten; le cartouche. Eine Mufciel mit glattem 
Rücken , nicht geftreift; une coquille à dos em- 
tier. Glatte, fchlichte Häre ; des cheveux plats. 


- Glattes Gefchirr ; vaiffele unie; vaiffelle plaine, 
k ee Glatter , geglätteter BER crépe liffe. 


latter Taffet ; tafetas liffé. Glatter Sammet ; 
eug, ohngemodelt ; 
étoffe plaine. Eine glatte Stimm; un front uni. 
Eine glatte Haut ; ume pedn douce ; un teint uni, 
teint clair. Glatt, kurz, niedrig gefchoreır ; 
approché. (Je dit du drap) Glatt, zart, weich im 
nfüblen ; douillet. it. Glatt, ohne Här; fans 
poil. Er ift noch ganz glatt um das Kinn; 
ı n'a pas un poil de barbe. it. Gistt, fchlüpf- 
sich; glifant. Es ift glatt; il fait gifcut. Ein 
glatter o# fchlüpfricher Weg ; un chemin g!iflänt. 
On dit figur. Glatte Worte; de bonus ps 
roles, paroles flatteufes. Glatte Worte geben; 
donner des paroles doucereufes ; Ve carefler, 
cajoler. Einen durch glatte Worte einnéh- 
men, verführen; embabouiner qq.'un. Hütet 
euch vor feinen glatten Worten; döfez-vaus 
de Jes douceurs. Sie hat eine glatte os ge- 
fchmeidige Zunge; elle a la langue bien delse. 
Eine glatte Dirne, ein glattes Nädchen ; une 
jolie ile 3 
Glatt, adv. glatt weg; Tout à plat, fèche- 
ment, tout nel. Er hat es mir glatt abgefchla- 
gen; il me la refufé tout à plat ; pleinement, d 
Alles Satt wegnehmen, 
was man findet ; faire raf.f Der Wein geht 


glatt ein; le vin coule di Glatt: wegfché- 
ren; couper ras. Die Hi latt abfchneiden ; 
. couper les cheveux tout ler. Seine Ge- 


danken glatt herausfagen ; dire tout net, tout 
Frs Ja penfée. Glatt machen, das Rauhe und 

ngleiche wegnehmen ; ébarber. Eine Naht 
latt machen; gratter une ren- 
traiture. Glatt hobeln; élégir, planer, rabo- 
ter, blanckir. Mit dem Schlichthobel glatt 
hobeln; recaler. Ein Futter glatt an en; 
glacer une doublure. -Die Stirn glatt ziehen; 


mit dem Nagel 


. dérider le front. Glatt, kabl werden ; /e peler. 


Einen Hüt glatt bürften; coucher le poil d'un 


. chapeau. Ei‘en abgef:gten Aft glatt machen; 


ragréer. Glatt anliegen ; re jufte, bien ferré, 


..fe coucher. Dicfes Kleid eut glatt an; cet habit 
. si jufle, il Jerre bien. Die S 
e 


trümpfe, die Schu- 
liegen glatt an; les bas, les Jouliers chau/- 
Jent bien. 
Voici les mois compolles avec Glatt : 
che pau (glattbärtig, glait: 
mäulig) adj. & adv. Qui n'a pas un poil de 


arbe. 
Die a N eu 
fe; L'arquebufe à giboyer ; arquebufe de chajle. 
Der Glatthay, (Blatthan) Le fquale life, eni- 


Jole. (poilon de mer.) ; 
Ù Das 
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Das Glatteis, (Glatteis) Le verglas. - 
Glatteifen, (glattafen) v. imperf. Vergla- 
cer. Es glatteifet ; à verglace, ı Jait du ver- 
las, 
& Das Glatthorn , ( Glatthorn Y Ze buccin life, 
efpece de coquille. On appelle aujji Glatthorn ; 


ane mouche à foie dont les antennes n'ont point. 


de nœuds. 

Der Glattnabel, (Glattnabel) La corbeille life. 
Cefpèce de coquille.) 

Der Glattrücken, (Glattrüden) La carabé 
auve. it. la limace de mer life. 

TTE, (Glätte) (die) gen. der-, { pl. Die 
glatte Fläche polirter Sachen ; Le poliment, po- 
‘di, la bruniffure. Dem Holze, Steine, die Glätte 
geben; donner le poliment au Lois, à la pierre, 
les rendre unis. Gold, Silberglätte; gleite, li- 
tharge d'or, d'argent. 

GLETTEN, (glätten) v. a. Ich glätte- glättete, 
i. h. geglittet; Glatt machen; polir, urir, 
lier, applanir, brunir, planer. Ein Buch glät- 
ten; brunir un livre a T. de rel.) Kupfer mit 
der Feile glätten; gratter le cuivre. Glätten; 
(en _T. de Jculpt.) aviver. Die Nadeln glätten; 
drejier les aiguilles. Eine Haut glätten; drofler, 

arer le cuir. Das Tuch glätten ; afiuer le drap. 
Das Glätten ; laßlion de polir &c. it voy. 
Glättung. 

GLÆTTER, (Glätter) (der) gen. des-s, pl. 
die-; Le lifeur,, planeur. Die Glätterin ; la 
tifeufe, trieuje, Eplucheufe. it. Der Glätter ; in- 
Jirument avec lequel on life, le lifoir, brunijoir, 
poliffoir. 

GLÆTTUNG, (Glättung) (die) gen. der-, f.pl. 
L'aftion de polir ; it. le poliment, la lifure, po- 
hifjure, bruniffure, le brunifage. à. l'avivage, * 

Voici les mots compojés avec Glätt: 
Das Glätteifen, (Glérteifen) Das Pletteifen, 
Le fer à pajer , à repalfer le linge. it. voy. Bü- 


gelsifen. : : | 

Der Glättfa&tor, (&lättfactor) (T. de mine) 
Le commis à la recette de la litharge. 

Das Glättf-fschen, (Glättfäfchen) Le tonneau 
à mettre la litharge. 

Die Glättfeile, (@ldttfeile) La lime douce, 
le polifloir. £ 

Das Glättfrifchen, ( Glättfrifhen) (7. de 
forg.) La réduËtion de la litharge en plomb. 

Be Glättgafle , (Slätrgaffe) (7. de forg.) 
L'égout , égouttoir. 

er Glätthaken , (Glätthafen) CT. de forg. 

Le graitoir, inftrument de fer pour ouvrir l'&- 

out €9 faire avancer la litha 

Das ar) 

u . coraonn. > 
ME Grrchobel, ( @lätthobet) Der Schlicht- 
hobel; La varlope, plane. Mit dem; Schlicht- 
hobel glatt machen; realer, . 

Ton. L 


e 


de u 
lattheft, (Glätthift) Le bouis, bijeigle. 
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Das Glättholz,, (Gldttbol;) Ze Iifoir, infiru- 
de Beer) le hard. it. (en T. de cordonn.) le 
régloir, bruniffoir. Les ouvriers qui travaillent en 
Glättholz Je cochois. 
Die Glättkammer, (Glättfammer) La cham- 
Die Glättkeule, (Glâttfeule) Le polifoir. 
Der Glättkolben, (Glättfolben) Fer a polir 
Die Glättmafchine, eu La life. 
Die Glättplatte, (Gläftplatte) La calandre, 
Die Glättfehicht, (Glättfbice) CT. de forg. 
Le jet, la fonte, Fıfion. 2 
Gilättfiene) Ze liffoir des 
cordonniers. 
Der_ Glättftahl , 
Der Glättftein, (Glättftein) Le lifoir. 
Der Glättzahn, (Glättzahn) La dent de loup 

GLATZE, (Glage) (die) ge. der-, 122 die-n; 

. La téte-chauve. Er bekomt eine Glatze; /a 
A ge { 

GLATZIG, (glatig) ad). adv. Eine Glatze 
habend; Ciauve, qui a la tête chauve. Glatzig 

p 

GLAU, (ulau. adj. & alv. (pop.) Hel; Clair. 
(fig) Scharflichtig, klug; (air-voyant. On 
fait du bien. 

GLAUBE, .(Wlaube) (der) gen. des-ns, dat. 
on croit fortement les verités que Dieu a révé- 
lées. Ein wahrer, lebendiger Glaube; une foi 
la foi falutaire. Ein Menfch ohne Glauben und 
Religion; un homme qui wa ni foi ni loi. Im 
rege feyn; être ferme, infirme dans 
la foi. 

Glaube Je’ prend auf pour l'oljet de la foi, 

. La foi, croyance, religion. Der chriftiiche, ka- 
tholifche Glaube; {3 foi chrétienne, catholique. 
bolum; le fymbole de la foi, le crédo. Den 
Glauben bèten, fingen; dire, chanter le crédo, 
Unglaubigen pe planter, elever, arbo- 
rer la croix dans les pays des infideles; aunon- 
ftofen ; ruiner les principes de la fo. Den 
chriftlichen Glauben annehmen; /e faire chre- 
foi Wes Glaubens feyd itr? ce quelle reli- 

gion étes-vous 8 Der jüdifche Glaube; la re- 


ment de bois, avec le quel on life. it. (en T. 
ouvrage de cire, en boffe, ou relief, appellent das 
bre à lier, à planer. 
« dont fe Pa les relieurs de livres. 
le lifoir. 
ie Glättfchiene, 
punir. CGlättffabl ) Le polifföir, 
dont on Je fert pour sd qq. ch. 
Ein Glatzkopf; une tete chauve. 

werden; je peler. 
dit aufs popul. Das thut ihm glau; cela lu 
dem-n €c. /. pl. La foi, vertu par laquelle 
véritable € vive. Der sente Glaube; , 
Glauben ftehen; &re en la foi. Stark, fchwach 
pour les dogmes que la religion propo/e à croire. 
Der apoftolifche Glaube, das apofolifche Sym- 
le [ymbolgg Den chriftlichen Giauben unter den 
cer l'Evangile. Den Grund des Glau! ens um- , 
tien. Die Artikel des Glaubens; les articies de 

bdddd digios 


762 GLA. 


ligion des Suifs. Sich zum chriftlichen Glau- 
ben bekennen; embrajer , profeffer la religion 
chretienne. fi E 
Glaube fignifie auffi croyance, foi. Einem 
Glauben een ae foi à qq. un. Das 
Gberfteigt allen Glauben; cela pajle tonte croy- 
ance. Er hat bei jedermann grofen Glau- 
ben; tout le monde a grande croyance en lui. 


Bei Treu und Glauben verfprechen, fich ver- - 


pieen: engager Ja parole, fa foi à qq. un. 
zu gehört ein ftarker Glaube; cela me 
Jemble fort incroyable it 7 difficile à croire. 

It. Glaube, Zutrauen ; Le crédit, la réputation 
où l'on eft d'étre folvable €? de bien payer, qui 
eff caufe qu'on trouve aifément à emprunter. 
Auf Glauben, auf Borg ; à crédit. auben, 
Kredit haben; avoir crédit. Keinen Glauben, 
Kredit haben ; étre hors de crédit. Ein Menfch, 
der keinen Glauben bei den Leuten hat; un 
homme fuet à caution. Er hat Glauben und 


.Treue gebrochen ; il a violé la foi ; il a manqué 
de foi. Er hat allen Glauben verloren; il aper- 


du tout fon credit. 

Der Aberglaube; {a /uperfition. Schein - oder 
Heuchelglaube ; l'hypocrifie. Köhlerglaube; foi 
implicite ; la foi du charbonnier. Der Ablall 


vom Glauben; lapoftafie. Vom Glauben ab- . 


fallen ; apoflafier ; renoncer à fa croyance. Der 
fefte Glaube; {a certitude. .Falfcher Glaube, ir- 
rige Lehre; l'héréfie. Judenglaube; le judais- 
me. Heidenglaube ; gentilisme on paganisme. 
Türkenglaube; fAlcoran, mahomitisme. Den 
türkifchen Glauben abfchwbren ; abjurer PAI- 


coran. 
GLAUBEN, (glauben) v. a. Ich glaube-glaub- 


te, i. h. geglaubet ; Croire ajouter, foi a... 
Einen Gott glauben ; croire un Dieu. An Gott 
glauben ; croire & Dieu. An Gott, Jefam, den 


heil. Geift glauben, fein Vertrauen auf Gott : 


fetzen; croire en Dieu, en éfus-Chriff, an 
Saint Efprit. 

Er glauht keine Hexen ; il ste croit point 
aux Jorciers. Seinen eigenen Augen glau- 
ben; croire à es propres yeux. Den Traumen 
glauben ; croire, ajouter u aux fonges. Glaubt 
mir auf mein Wort, glaubt meinen Worten! 
eroyez-moi für ma parole! Ich glaube, dafs 
ihr ein biliiger, ehrlicher Mann feyd ; je vous 
crois raifonnable, honnête homme. Ich glaube, 
dafs ihr reich feyd; je vous crois riche. Ehr- 
lichen Leuteri glauben , folgen ; @roire les hon- 
nétes gens. Er glaubt wèder an Gott noch an 


fein heiliges Wort; il wa ni foi ni loi; il na : 


point de religion. Wollet ihrs nicht glauben, 


fo lafsts bleiben! fi vous ne le croyez, allez-y * 


voir. Man glaubt es zu Gefallen fo mit; on 
aime mieux le croire que d'y aller voir. Ihr 
verfprecht mir güldne Berge; ja, wers glaub- 

I vous me promelisz monts ë merveilles , dis- 
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cows ! Wenn man mir glauben, folgen will; 
fi on veut m'en croire, fi j'en Juis cru. Einem 
Lügner glaubt man nicht, auch felbft wenn 
er die Wahrheit redet; un menteur wi pas 
cru lors même qu'il dit la vérité. Etwas ein- 
faltig weg glauben ; crosre gg. ch. pieufement, 
Er glaubt gleich alles, was man ihm vor- 
fchwazt ; c’efl um homme qui gobe tout ce quon 
lui dit ; il croit tout ce qui’efl moulé. Manmuls 
nicht alles glauben, was die Leute fagen; « 
well pas tout Evangile ce qu'on dit par la ville. 
Das glaubt er fteif und feit; 5! croit cela com- 
me l'Evangile. Wer leicht glaubt, wird leicht 
betrogen; celui qui croit légèrement ef} trompé 
facilement ; la crédulité fait des dupes. Esit 
zu glauben; il eff à croire. Es ifk leicht, 
fchwer zu glauben; à ef aifé, dificile d croire. 
Wie ich glauba; à ce que je crois. Einemghu- 
ben, ihm trauen; /e fier &. . . Einem nicht 

lauben; je défier de; fe méfier de gg. un. à 

inem ‚glauben, borgen; faire crédit à qg.w 
it. Glauben, fich einbilden, vorftellen; sim 

iner. Sich überrèden ; /e perfuader ; étre per- 
wade. Sich meh: Je prometire, verm- 
then, s'attendre a, fe promettre, s'attendre dag. ıh 
de bon. Dafür halten ; réputer, penfer, prétenire. 

Voici les mots compojés avec Glauben: 
Die Glaubensähnlichkeit, (Glaubensätalig 


“#eit) CT. de théol.) L'analogie de la foi. 


Der Glaubensartikel, (&laubensartitel) L'or 
ticle de foi. it. le dogme. On dit figur. Das ift 
eben kein Glaubensartikel; ce n'zjl pas mot dE- 
vangile; il weft pas de foi. Er hält alles für 
Glaubensartikel; 4 ef fait, il vit à la bome fü. 

Das Glaubensbekentnis, ( Glaubensifab 
nis) Le fymbole de la foi; la formule, le form 
laire de foi. Die Ablègung des Glauben- 
bekentnifses ; {a confeffio: , profefion, de für 
Sein Glaubensbekentnifs ablegen, faire Js m 
felion de foi.” 

Die Glaubensfrucht, ( Glaubensfrudt) (7. 
de théol.) Le fruit de la foi. n 

Der Glaubensgenofs , (Glaubenggenof) Qu 
ef de la méme religion, communion ; qui pro 
JeJe la même foi. 

Glauben:gericht, (Glaubendgericht) v. Gau 
bensrichter. 

Der Glaubensgrund, (Glaubensgrund) Le 
dogme de la foi, it. l'analogie de la foi à l 
fondement, la bafe, de la ie 

Die Glaübenslehre, (Sfaubenglebre) Le dog 
me; it. la dogmatique. 

Glaubenspunkt, (Glaubengpunft) voy. Glu- 
bensartikel. N 
um Glaubensregel, (Glaubensregel) Zarigt 


Ole R 
de Glaubensreinigung, (@laubengreinigun) 
CT. de la vel. protefl.) La réformation. En 
Glaubensreiniger ; un réformateur, ie 
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Der Glaubensrichter, (Glaubengrichter) L'in- 
quifiteur de la foi. Das Glaubensgericht; l'in- 


re 
ie Glaubensfache, (Glaubensfache) Le point 
de religion, la matière de foi. 

Der Glaubensfchatz, ( Glaubensfthag ) ( 7. 
de la rel. protefl. ) Les biens Jpirituels. 

Der Glaubensfcrupel , (Glaubengjcrupel) der 
Zweifel, in Glaubens - ou Religionsfachen ; La 
et le Jcrupule -, le douts en matière 

01, 


Glaubensverbeflerung, ( Glaubeng:Berbeffe 
rung ) voy. Glaubensreinigung. 

Das Glaubenswort, (Glaubenstvort) Le mot 
de la foi, de la confiance. ‚C'efl ainfi qu'on ap- 
nd en T.de théol, les pronoms pojlefifs: Mein, 

ein’, fein; mon, ton, fon; en dijani p. e. mon 
Dieu, mon Sauveur &c, ! 
GLAUBEN-FEST, (glaubenfeft) adj. & adv. Fer- 


me dans (a religion. 

GLAUB- , (glaubhaft) adj. € adv. Glaublich ; 
Croyable, aifé à croire, digne de foi ; à qui on peut 
ajouter fois it. apparent, vraijemblable , proba- 
ble. Ein glaubhafter Zeuge; un témoin, cr 
able, digne de foi, Eine glaubhafte Zeitung; 
une nouvelle croyable, gi peut étre reçue. 
ift glaublich, dafs -; il eff croyable, apparent, 
probable que-. Es kömmt mir fehr glaublich 
vor, dafs-; je Juis perfuadé que-. Es fcheint 
nicht glaublich zu feyn, dafs -; il. n'y a nulle 
apparence que-. Das ift ganz und gar nicht 
= terre cela efl hors de créance, au deffus de 
toûte créance. Die Glaubhaftiykeit, Glaublich- 
keit; la probabilité, vraisemblance, apparence 
de vérité, j 

GLAUBIG, (glaubig) adj. & adv. On dit aufi: 
glaubig ; Fidelle. I. Jubfl. der ge gen 
des-n, pl. die-n; le croyant. Eine glaubige 
Sele; une ame fidelle. Die Gemeinfchaft der 
Glaubigen ; la communion des fitelles. Abraham 
der Vater der Gläubigen ; Abraham le pere des 
croyants, Die a -e der alten Zeit ; les 
anciens  fidelles. ie Gläubigen im Fege- 
feuer; gie fouffrante. Rechtglaubig ; vrai 
croyant. Fin Nenglaubiger; un nouveau con- 
vert. Irrglaubig; errant, hétérodoxe, héréti- 
7 Allergläubigft; titre que le Pape Benoit 

IV. donna aux Rois de Portugal; le Roi très- 

a Sa Maj. très-fidelle. 

ÆUBIGER, ( Gläubiger , (der gen. des-s, 
pl. die-. Le créancier. Die Gläubigerin; la 
créancière. Sich mit feinen Gläubigern ver- 
gleichen, fetzen ; s’accommoder avec fes créan- 
eiers. Von feinen Gläubigern belanget wer- 
den; étre par Jes créanciers. Ein 
Gläubiger , deflen Recht nur auf eine Hand- 
Schrift gegründet it; us chirographaire. Er 
wird von feinen Glaubigern fehr geplagt ; es 


erkansiers Pajiögent, ich feinem Gläubiger mit 


an 


orp. 
GLAUBLICH, GLAUBLICHKEIT, 


GLAUBWÜRDIG, 


- probablement | croyablement , 
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* Leib und Gut verpfänden ; paffer obligation de 
corps € de biens avec caution d Jon créancier, 


8 laubli 
Slaublichfeit) voy. GLAUBHAFT ah: 


. HAFTIGKEIT. ; 
( glaubtoürdi, j. fe 
Glaubhaft ; Croyable, digne Pe a 
6e, à gi on peut ajouter foi. Er ift ein glaub- 
würdiger Mann; ce un homme de bonne foi, 
un homme accrédité, qui mérite d'être cru. Rich- 
tige, glaubwürdige Beweife vor Gerichten; 
preuves authentiques. Eine glaubwürdige Nach- 
sicht, Erzèblung ; une relation authentique, um 
récit fidelle, digne de foi. Eine Zeitung glaub- 
würdig zu machen füchen; accréditer une nou- 
velle. Adv. apparemment , vrai/emblablement, 
r authentiquement, 
ie Glaubwürdigkeit; l'authenticité; it. ; 
Bits, véracité, date 


GLAUCH. (Glaud) adj. & adv. (T. de Mine) 


erdätre, 


couleur de mer. Ein gla 
ale, mei n glaucher 


lérer Gang; une mine qui na 


rer de métal. 


GLEICH, 
GLEICH, Caleis)) adj. & 
gal 


. 


‚AUCH-HERD, (&lauchherb) (der = 
es, pl. die-e; (T. de Mine) 5 spe 

# de planches ajlembites. Dans 1771 
rovinces les oifeleurs appellent auf : in 
Glaich) v. GELENK. 


érd ; en aire. 
adv. it. conj. Gerade, 


‚AICH, (Gleich, 
eben; Droit, » Unix it. 
Ein pacs Erdreich; un el ee 
Die Wège find alle gleich gemacht worden; 
tous les chemins ont té applanis. Man gehet 
gleiches Fufes aus dem Haufe in den Garten: 
on pale de plain pied de la maifon dans ie jar 
din. Zu gleicher Erden niederfallen ; tomber 
à platte terre. Dem Waller gleich; à few 
d'eau. Der Erde gleich; & fleur de terre raiz 
pied, raiz terre. : 
ag figxife ne pareil, égal, femblable, le 
„Ja en nature, juit en quantit:, il 
Suchet ein Stück das diefem gleich kn ME 
ne pièce pareille d celle-ci, Ich halte fie einander 
gleich; je ks crois égaux. Sie find einander 
eich, am Alter, Stande, Gemüthsartz is Jont 


aux en Age, en condition, en . Z 
gleicher Zeit; "dans Le méme t s. Von jte 
chem Alter; d'un même dge. Gleiches Gelich- 


ters; gens de même farine, de même 

Gleicher Weife, re Mafen; de méme fa- 
gen, de la mem: manière. Gleich weit; à égale 
diflance. Etwasingleiche Theile theilen; divi- 
Jer gg. ch en parties égales. Gleichwichtig; 
de même poids. Ein jeder liebt feines Glei- 
Rp ï lt urn Jon Ce rie Gleich und 

leic! e c 5 cherche 

Fate. Es if ben gléich; sf Ei 


point Jon pareil, où n'es a jamais j 
Lier ee gr. 
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de Jemblable. Gleiches mit Gleichem vergel- 
ten; rendre la Pe payer en même mon- 
noie, rendre l'échange; véciproquer. Er be- 
gépnete mir als feines gleichen ; öl me traita 

"egal à égal. Ihr thut als- wenn ihr bei eu- 
res gleichen wäret; vous faites le compagnon. 
Ich bin gleiches Standes mit ihm; je vais de 
pair avec lui; je fuis Jon égal. 5 

Jt. Gleich, gleichmälig ; proportionnd, uni- 
forme, conforme. Die Strafe mufs dem Ver- 
brechen gleich feyn; it faut que la peine Joit 
groportionnée au crime. Gleich, gleichgültig; 
indifférent. Das ift mir gleich; cela m'eft in- 
différent; cela m'eft égal. It. Gleich, richtig, 
recht, gerecht; jufle. Was gleich und billig 
ift; ce qui eft jufle & équitable. It. Gleich, an- 
ftändig, billig ; rai/onnable. 

On dit auj}i pie Es foll euch 
Gleich und Recht wiederfahren; on vous fera 
jufice. Sich an Gleich und Recht begnügen 
laflen ; s'abflenir de toute vengeance privée. 

Gleich, adv. également, femblablement , pa- 
reillement, conformément, uniformément ; it. plei- 


rt jufle, juflement, droit, droitement, plein, - 


galement, uni, uniment. Einander gleich lie- 
ben; s'aimer également. Gleich theilen ; par- 
tager également. Es find gleich hundert Jahr ; 
4 y a juflement un fiècle. Ihr müfst das Brod 
leich fchneiden ; 3 faut couper le pain droit. 
jleich fpinnen ; filer uniment. leich auf 
diefelbe Art; em: de la même manière. 
Gleich, gleich Anfangs; d'abord, du premier 
abord , incontinent, fur l'heure, aujjitôt, bientôt, 
tout d'abord, tout incontinent, tout a l'heure, 
tout aufitöt. Er erkante mich gleich; 5! me 
reconnut d'abord. Gleich nach dem Abendeflen; 
incontinent après foupé. Ich werde gleich hier 
feyn; je Jerai ici incontinent. Gleich jezt; d’a- 
bord, tout à l'heure. Diefer Wechfelbrief mufs 
gleich bezahlt feyn; cette lettre de change ef 
payable à vue. Gleich hinter mir; fur mes pas. 
Gleich, gleichfalls, gleicher Weife; de mé- 
me, de la même manière, tout comme, pareille- 
ment. Ihr gehet dahin, und ich gleichfalls, 
gleicherweife; vous y allez, &9 moi pareille- 
ment. Er will es dem andern gleich thun; 
il veut faire de méme que les autres. Gleich al- 
fo; tout ainfi, tout de méme. Gleich als, gleich 
als ob wenn; comme fi. Gleich viel; tout un, 
autant. Gleich foviel; tout autant. Gleich 
vor, Bed nach; immédiatement avant, après. 
Gleichwohl, jedoch; cependant, pourtant, nd- 
anmoins, toutefois, fi. Gleichzu, gerade hin; 
tout droit; it. Jans fe, ar force. Gleich 
weg; tout court. Ich will gleich kommen; 
je viendrai d'abord, je men vais venir, je vais 
venir. Er wird gleich kommen; il s’en va ve- 
sir, il oa venir. Da habt ihrs, weil ihr gleich 
hier feyd; le voilà, puisque vous fies tout porté ici, 
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Gleich achten, gleich halten, gleich fchiz- 
zen ; eflimer autant l'un que l’autre; tenir pour 
égal; traiter d'égal. Gleich hämmern; plaur, 

émaigrir en martelant. Ein Stück Holz gleich 
hobeln; raboter uniment un morceau de bois, 

Gleich machen; redrejer; it. &galifer, rem 
dre éxal. On dit auff : Ich werde es wieder 
gleich zu machen fuchen ; je vous rendrai k 
réciproque. Thüt mir den Gefallen, ein ander- 
mal will ichs wieder gleich machen; obligez 
moi à la pareille. Die Gleichmachung; Pa- 
tion de... Sich gleich ftellen ; /e conforner, 
Die Gleichftellung ; la conformation. Gleich 
thün; dgaler, marcher de pair avec gg. 
Gleich werden; devenir femblable. 

Gleich, conj. obgleich; quoique, bienque, m 
core que. Ich thue gleich, was ich wolle, (wıs 
ich auch thue); quoi que je falfe. Ob ich gleich 
weils; encore que, bien Be PR de ad 
Wenn gleich; quani, qua me. Wenn 
ich gleich fterben folte, müfste ; quand mim 
je devrois mourir; duffe-je mourir. Wären wir 
gleich; quand méme nous Jerions. Waret iht 

leich mein Bruder; wenn ihr gleich mein 
ruder wäret;z /ufiez-vous mon frére. Solte 
es mich gleich mehr koften; m’en coutét-il 
encore davantage. Gleich als; de même qu 
ainfi que, tout comme, tout comme & | 
GLEICH-ARMIG, (gleiharmig) adj. & ado, Qu 
a les bras égaux. Il fe dit furtout des balanız. 
GLEICH-ARTIG, (glädyartig) adj. & ade. He ' 
mogène, de même genre, de méme nature; wm 
forme, fimilaire. Die Gleichartigkeit; Fhom- 


rénéité. 

GEICH-BEDEUTEND » (gleichbedeutend ) ad. 
€ adv. Synonyme, de même fens, qui ala ml 
me fignification, équivalent. 

GLEICH-BEIN,, (Gleichbein) voy. GELENK. 

GLEICH-DEUTIG, (gleichbeutig) voy. GLEICH 
LEICHE, (Siehe) (à ) gem. à de-» 

» (Gleiche) (die) gen. der-, -B 

5 (peu w/.) On dit Se dns a L'or 
cle; la jointure. Dans quelques provinces Gilë- 
che fignifie aufi: Die Gicht; la gouts. Je Die 
Gleiche, { die Gleichheit; légalité Er 
nem Stücl Eräreiche die Gleiche geben; rer 
dre un terrein égal, uni; l ir. Zur Glé- 
che bringen; réduire à l'égalité, dgaler , lg 


cités 
ICH-EBEN, (gleic) eben) adj. & adv. Egt- 


lement wmi; parfaitement bien applani; pis 


ar tout. . 
GLEICHEN, (gleichen) v.a. Ich gleiche-gleich- 
te, i. h. gegleichet. Gleich, ähnlich machen; 
Faire vejlembler, rendre refemblant. It. Gleich, 
&ben machen; égaler, umir , rendre égal, plain 
uni; aplanir, aplatir. Einen Weg gels» 
gleich machen ; aplanir, unir un chemin ñ 
me Nadel gleichen ; redrefer une aiguille à 


GLE. 
‘Gleichen, nach der Bleiwage gleich machen ; 
"affleurer, réduire deux corps contigus d un mé 

-- me niveau. It. Gleichen; (T. d'Archit.) rac- 
"order, réunir deux corps, deux fuperficies à 
un même niveau. 

GLEICHEN, (gleidjen ) v. n. irr. Ich gleiche- 
glich, i. h. geglichen. Aehnlich feyn; Ref- 
Jembler , étre to Jemblable. Einem 
"gleichen ; reffembler à gq.un. Es gleichet dem 

amelot; 1! es au camelot. Einander 
gleichen, ähnlich feyn; fe reffembler ; s'entre- 
refembler. Sie gleichen einander in allem; ils 
Je rejfemblent en tout. Gleichen , Gleichheit 
“womit haben; f rapporter. Eure Begriffe, 
Gedanken gleichen ziemlich den meinigen; 
vos idées ont beaucoup de rapport avec les mien- 
nes. Er gleicht mir vollkommen; ©eft un au- 
‘tre moi-méme. It. Gleichen, gleich feyn; étre 
pair à pair. Diefes Werk gleichet dem an- 
dern nicht; cet ouvrage n'égale pas cet autre. 
Sich einem gleich achten, mit ihm verglei- 

“ chen; s'égaler d qq. un. Jemand gleich feyn 
“wollen ; j; mefurer avec qq. un. Am Stande 
gleichen ; aller de pair avec qq. un. Sie glei- 
chen an Alter; ils Jont de méme dge, ıls font 
_égaux en Age. 

GLEICHER, ( Gleicer ) (der) EE des-s, pl. 
die-. Der Gleichmefer ; L'équateur; it. & en 
T. de forg.) Der Gleicher, Forderheifsgleicher, 
Sehmheïfsgleicher ; l’applatijfeur. 

GLEICHER-GESTALT , GLEICHER-MASEN, 
. (glcichergeftalt, gleicherinafen) adv. Pareillement, 
également, de même, de la méme façon, ma- 
nière, femblablement. Voy. Gleich, adv. 


GLEICH-EWIG, (gleich eig) adj. & adu. Chr 
ternel. 
GLEICHFALS, (gleihfal$) conj. De même, 


areillement. 

GLEICH-FARBIG, (gleichjfarbig) adj. & adv. De 
même couleur. - 

GLEICHFÖRMIG, (gleihförmig) adj. & adv. 
Egal, femblable, pareil, proportionné, confor- 
"me, uniforme, jufle; it. qui Je rapporte, ana- 
logue, analogique. In gleichfürmiger Weile 
‘handeln; agir d'une manière égale. 8 ift je- 
nem nicht gleichfürmig; cela n'efi pas confor- 
me à l'autre. Gleichformig machen, einrich- 
ten ; conformer, adv. également, femblable- 
‚ment, pareillement, conformément, en confor- 
mitt, uniformément , juflement , d alors . 
analogiquement. Die Gleichförmigkeit; Péga- 

lité, la reffemblance, fimilitude, conformité, con- 
gruïié, convenance, proportion, analogie, iden- 
tit&. Voy. Gleichheit. . 

GLEICH-GELEIT, (Gleichgeleit) (das) gen. des 
-es, pl. die-e. Das Gelammtgeleit; L'égalité 
de dignité Ë parité de droits ow d'immunités, 

du convoi Jimwliané, ‘ 
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GLEICH-GELTEN, (gleichgelten‘) v. n. irr. Ich 
elte, du giltft, er gilt, wir gelten gan &c. 
Imp. Ich galt, /ubj. gälte, (pop. go Se 
gleich, parf. i. h. gleich gegolten; impér. gilt 
"gleich; /aloir autant, étre de même valeur ; 
quipoller. Diefe Münze gilt der andern gleich ; 
-ceite pièce ef de même valeur que Pautre, vaut 
autant Pautre. Diefe Rèdensart gilt der 
andern gleich; cette phra/e équipolle à Pautre. 
vit. Gleichgelten ; étre indifférent. Es gilt mir 
“gleich; à m’eßß indifférent. Es gilt mir alles 
"gleich; ce m’efl tout un; tout m'efi égal. 
GLEICH-GESINNET, (gleichgefinnet) adj. € ado. 
Qui a les mémes Jentiments , uni de fentiments, 
de même Jentiment; it. de mêmes inclinations, 
unanime; d’un même accord; tout d'un accord. 
Er ift immer gleichgefinnet ; öl ne fe haufeni 
ne Je baife. 
GLEICH-GESTALTET, (gleichgeftaltet) adj. & 
- adv. Uniforme. ‘ 
GLEICH-GETHEILT, (gleihgetheilt) ad. & 
adv. Proportionnel. 
GLEICH-GEVIERT, (gleichgebiert ) 7 & ade. 
Wie ein Würfel geftaltet; Cube, cubique. Die 
leichgevierte Zahl ; le nombre cube. 
GIEICH-GEWICHT, (Gleichgetvicht) (das) gen. 
des-es, /.pl. L'équilibre, la balance. Im Gleich- 
gewicht halten ; balancer ; tenir, entretenir l'é- 
quilibre. Aus dem Gleichgewicht kommen; 
. perdre l'équilibre. Aus dem Gleichgewicht brin- 
gen; mettre hors de cadence. Seine Lafter hiel- 
ten feinen Tugenden das Gleichgewicht ; /es 
vices balangoient fes vertus. Die verfchiedenen 
Mächte halten fich im Gleichgewichte ; la ba- 
lance des pouvoirs fe foutient en équilibre. Das 
brachte Polen wieder in fein rechtes Gleich- 
gewicht ; cela remit la Pologne dans Jon vrai 
point d'équilibre. Ps eht im Gleichge- 
wicht; la balance efl entre fers. Das Gleich- 
gewicht eines Schiffes ; Peßive. Ein Schiff, fo 
das rechte Gleichgewicht hält; vasjeau qui a 
Ja tonture, en eflive. It. Gleichgewicht; (en 
T. de peint. € de fculpt. ) la libration, pondé- 
ration. Die Gleichgewichts-Lehre ; Fi/orropo- . 


efelch< i 
CH-GRADIG, (gleidgrabig) adj. & ade. 
- So gleiche Grade hat; 4 degrés égaux. 
GLEICH-GÜLTIG, (gleichgültig) adj. & ade. . 
Gleichgeltend, gleich ; Egal; it. /ynonyme, 
équivalent , équipollent. Mit gleichgültigen , 
‚geichbedeutenden Worten ; en termes équiva- 
Eine gleichgültige Geuugthuung gè- 
ben; donner une Jatisfaffion équivalents. I. 
Gleichgültig; indifférent, froid, indolent. Es 
ift ihm alles gleichgültig; # ne trouve rien de 
trop chaud ni de trop froid. Sich wobei gleich- 
gui anftellen ; faire le froid, faire froid fur. 
99. % Etwas gleichgültig ören; battre 
Ddddd 3 froi 
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froid. Gleïchgültig anfehen ; traiter avec in- 
Le Ay Es ift mir gleichuültig, ob diefes 

er jenes gefchehe; il m'ejt égal, indifférent 
quoi qu'il arrive. Die Gleichgültigkeit ; l’équi- 
valence, égalité, me it. indifférence, 
apathie, indolence. Mit Gleichgültigkeit; in- 


différemment. ee 
GLEICHHEIT, (Gleichheit) (die) gen. der -, f 
pl. L'égalité, parité. Die Gleichheit des Al- 
ters; légalité d'âge. Es ift keine Gleichheit 
" unter ihnen; # n'y a point d'égalité entre eux. 
Die Gleichheit der Stimmen; {a parité de voix. 
Man hat die Sache nie zu einer Gleichheit brin- 
gen können; on wa jamais pu réduire les cho- 
Jes à l'égalité. Aus der Gleichheit fetzenz dis- 
oportionner. It. Gleichheit, Aehnlichkeit; 
refemblance, femblance, femblant, conformi- 
16, fimilitade, le rapport, la relation. Die 
Gleichheit der Gefichter betrög mich; la reffem- 
blance des vifages m'a trompé. Das hat kei- 
ne Gleichheit mit jenem; cela n'a point de rap- 
d l'autre. Das eine hat keine Gleichheit 
mit dem andern; Fun n’a nul rapport à l'au- 
tre. Die Gleichheit der Gemüthsnei en; la 
convenance, conformité des humeurs. Voöllige 
Gleichheit ; l'identité. 
It, Gleichheit, Gleichformigkeit ; Puniformi- 
#4, la proportion. Die Gleichheit in acht nèh- 
men; proportionner. Die Gleichheit, Aehnlich- 
keit zweier Dinge; l'analogie, uniformité. Die 
Gleichheit der Wörter im Laute; la paronoma- 
‚fie. Die Gleichheit der Theile; la Jymmetrie. 
Die Gleichheit zweier Religionen einführen; 
introduire la parité de deux religions. 
GLEICH-JÆHRIG, (gleidyjährig) adj. & adv. Du 
même Age, de la même année. 
GLEICH-KAUF, (Gleichfauf) #. LEIHKAUF. 
GLEICH-LAUFEND, (gleichlaufend) adj, & adv. 
Parallèle. Gleichlaufende Linien ; des lignes 
arallèles. : : 
EICH-LÆUFIG, (gleijläufig) voy. GLEICH- 
"LAUFEND; it. Régulier, analogue. Die Gleich- 
lufigkeit; Le parallèlisme; it. la régularité, 
analogie. Sn CEE ’ 
LEICH-LAUT, (Gle 6) (der) gen. des- 
or qd, die-e; Le Le on. Der Gleichlaut” 
der Buchftaben; la confonnance; it. (en T. de 
œuf.) affonance, l'accord, uniffon, unifon. Gleich- 
laut mebrerer Stimmen; /ymphonie, harmonie, 
Gleichlauten ; avoir le m&ms fon, accorder, avoir 
de la confonnance. Voy.Lauten Gleichlautend; 
adj. & adv. de méme Jon, accordant, harmo- 
mieux, confonnant Ein gleichlautender Ton; 
em ton confonnant. It. Gleicnlautend, deffel- 
ben Inhalts; de m£me teneur, égal Zwei gleich- 
lautende Abfchriften ; deux copies égales, de mé- 


ess teneur. 
GLEICH-MACHEN , (gleigmachen) v. GLEICH, 


GLE 


GLEICH-MÄS, (@leichmag) (das) gen. des - 
a die-e, PA pur DR sen = 


rie. 

GLEICH-MÆSIG, (gleihmäfig) adj. & adv. Pros 
portionné, qui a de la jymmétrie; it. égal, pa- 
reil, le même. Auf gleichmäfige Weife ver- 
fahren; procéder de la méme manière; adu. pro- 
Ft star également, pareillement, de mt. 
me. Die Gleichmäfigkeit ; l'égalité, équité, V, 
Gleichmäs. 

GLEICH-MESSER, Semen) (der) gem, 
des-s, pl. die-. Der Aequator; L'équatur, 
re équinolliale, cercle équinoëtial. 

GLEICH-MUTH, (Gleidmuth) (der) gen. der 
es, /.pl. (peu uf.) Die Gleichmütigkeit; L’s£ 
fiette d’e/prit, modération, indifferene. Sich 
nicht aus feinem Gleichmute bringen lañen; 
ne Jortir point de fon affiette ordinaire. Gleich- 
un adj. & adv. indifférent. 

GLEICHNAMIG, (gleicnamig) adj. & adv. Glé- 
che Namen habend; Ægquinome, 
Gleichnamige Winkel ; les corre/pondants, 

GLEICHNIS, (Gleihniß) (das) gen. des-es, 
pl. die-e; La figure, repréfentation d’une de 
Je en peinture, en fculpture &c.  Cefi dans u 
Jens pe le trouve furtout dans l'Ecriture Jar 
e. It. Gleichnis; parabole, fimilitude & alle 
gorie Jous haqueile on en queique veril 
importants. Ein finnreiches Gleichnis; une com 
paraifon, fimilitude ingénieufe, Eine Gleich- 
nisrède ; une allégorie. It. Ein Gleichniswort; 
une expreffion figuré. Gleichnisweife; ad.& 
adv. comparatif, par, en comparaifon, allige- 
rique, métaphorique, allégoriquement, compare 
tivement, métaphoriquement , paraboliquemnt, 


en parabole. 
re » gleichfam) conÿ. Damen Fr 
f es‘ 65, f ge 
on pi a a 
GLEICH-SCHÆTZEN ei voyea 
LEICR.SC » Cgleichfehägen ) 


GLEICH-SCHENKELICHT, ( gleichfdyenfelicht) 
adj. € adv. (T. de géomatr.) ifofcèle, socle. 
Di’ fe dit d'un triangle qui a deux côtés égaux. 

GLEICH-SEITIG, (aleichfeitig) adj. & adv. Rigw 
bier, qui a les côtés égaux, équilatéral, lquie- 
tere; it, (fig.) réciproque. 

GLEICH-SINN, (Gleicfinn) (der) gen. des- 


es, /. pl. (peu uf.) L'accord, union de jeti- 
A Cut A l'indifférence, rent 
indolense. 
GLEICHSINNIG, (gleihfinnig) voyez GLEICH 
GESINNET. 


GLEICH-STELLEN, (gleichfellen) v. GLEICH. 
GLEICH-STIMMIG, (gleichftimmig) adj. & «do. 
De même ton, accordant, harmonieux ; it. (fig.) 
qui ef d'accord, qui a les mémes gay 
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(des, intentions; adv. d'accord, unanimement, 
ie Gleichftimmung; Paccord, union. 
GLE:CH-TAG, (Gleichtag) (der) gen. des-es, 
pl. die-e; L'équinoxe. Gleichtägig; adj. & 
adv. a: Die Gleichtagslinie ; la hgne, 
ligne dquinoxiale, cercle équinoxial. 
GLEICH-THEILER, (Gleichtheiler) v. GLEICH- 
MESSER. 


GLEICH-THUN, (gleihthun) voy. THUN. Es 
einem in allen Tugenden gleich thün; Egaler 
gg. un en toutes les vertus. Er thüt es ihm in 
der Gelehrfamkeit nicht gleich ; 4 lui cède a; 
érudition. Sie thün es den alten Schriftftellern 
nicht gleich; sls ne font point capables de ba- 
lancer les anciens écrivains. Es Vornèhmern 
gleich thün wollen; /e mettrs en rang d'oi- 


£nons. 
GLEICHUNG, (Gleichung) (die) ges. der-, pl. 

die-en; D’akion je NS TR it. Be 

planiffement , l'équation; it. la rejlemblance. 
ae (Gleihtoage) voy. WASSER- 


GLEICH-WIE, (gleichtwie) adv. € conj. Comme, 
tout comme, de que, ainfi que, de Jorte 
que, tout ainfi, tout de méme; it, comme fi. 

GLEICH-WINKELICHT, (gleihtwintelicht) adj. 
€ adv. Equiangle, régulier, ifagone. 

GLEICH-WORHL, (gleichtbobl) adv. & con. Pour- 
tant, cependant, touts ra mais enfin, ulan- 
moins, fi, fi el ce que, pourtant. 

GLEICH-ZEITIG, (gleicyeitig) adj. & adv. Con- 
In, de même temps. 

GLEICH-ZIEH-HAMMER, (Gleichgiehhammer » 
(der) gen. des-s, pl. die-hämmer; Le mar- 
teau d Ar 

GLEICH-ZU, (gleihju) adv. Tout droit; it. fans 
compliment, fans façon, Jans cérémonie, direfl- 
ment, droitement. Er geht gleich zu; il y va 
tout bonnement. Gleich zu gehen, mit der 
Thür ins Haus fallen; faire, dire wie chofe à 


l'étourdie. 

GLEIS, (Gleis) (das) gen. des-es, pl. die- e. 
Das Geleife; L’omiere. Ein tiefes, ausgefahr- 
nes Gleis ; croulières, une grande ornière. Aus 
dem Gleife fahren, nicht im Gleife bleiben; 
écarter, Je fourvoyer. Im Gleife fahren; LE 
uvre l'ornière. Aus dem Gleife os zwifchen 
zweien Gleifen fahren; cartayer, quartéjer. 

GLEISSE , (Gleiffe) (die) gen. der-, /.pl. La 
petite cigu, (plante vénéneufe.) 

GLEISSEN , (gleiffen) v.n. Ich gleiffe - gleifste, 
Pr gegle ar x a Lusre; reluire, Are 
ui/ant ou reluifant. it. (figur.) tartufier, fai- 
re le difimuls re ii = 

GLEIS-HAMMER, (Gleispammer) v. GLÆNZ- 


GLE. 767 


GLEISLING, (Gleisling) (der) gen. des- es, 
pl. die-e; La punaife à avirons. 

GLEISNER, (Gleigner) (der) gen. des-s, pe 
die-. Der Heuchler, Scheinheiliger; Le dif- 
fimulé, homme feint, homme double; it. P’hypo- 
crite, contrefaijeur, bigot, tartufe, faux dévot, 
Die Gleifsnerin ; diffimulée, hypocrite. Die Gleifs- 
nerei; la dijimulation, feintile, faulle apparen- 
ce, faux femblant, hypocrifie, bigoterie, tartu- 
ferie. -Gleisnerifch; adj. & adv. difimult, hy- 
pocrite, bigot. Gleisnerifche Mienen, Gebèr- 
den; grimaces des hypocrites; adv. en hi ite. 

GLEIS-WÜRMCHEN, Kal Rnnggen voyez 

JOHANNIS-WURMCHEN. à 
GLEITEN, (gleiten) v. n. irr. Ich gleite Ar 

i.b. geglitten. Glitfchen, abglitfchen ; Gliffer. 

Mit dem Füs gleiten; gliffer d'un pied, faire 

une gliffade ; it. perdre l'équilibre. D fe dit auf 

avec l'auxil, haben € fignifie glifer fur la gia- 
ce. Voy. Glitfchen. 
GLENDERN, (glendern) v. GLANDERN, GLIT- 
GLETTE, (Glette) v. GLÆTTE. 
GLETSCHER, (Gletfdyer) voy. GLÆTSCHER. 
GLIED, (Glied) (das) gen. des-es, pl. die-er; 

Le membre, partie du corps. Ein Glied ver- 

senkt haben; avoir un membre disloqué. Ein 

verrenktes Glied wieder einrichten ; remboiter 
un membre, un os disloqué, Starke, zarte Glie- 
der; des membres robufles, délicats. Gefunde 

Glieder ow Gliedmafen haben ; avoir les L 

bien Jaines. It. Das Glied, Gelenk ; la jointu- 

re, article. Jeder Finger hat drei Glieder; cha- 
que doigt a trois jointures. Eines Giiedes ; 
de la ur d'un demi-doigt, d'un article du 
doigt. Das Bein am Gliede 04 am Gelenke ab- 
hauen, abfetzen, ablöfen; couper la jambe d 
la jointure. It. Das Glied einer Kette; Le chaf- 
non, l'anneau, la boucle de chaîne. Das Glied ei- 
pra Dis an are Schiffes; le 
e, membre qui compole les pièces princi- 
pales, Glied am Gefimfe; Pi ge. Plattes 
Glied am Säulenfufe; la plinthe. On appelle 
aufi: Das Glied, Gefchofs zwifchen zwei Kno- 
ten an Halmen, Rühren &c. e/pace entre deux 
nœuds dans les cannes, dans les tuyaux de paille. 

Glied, /e dit er: € en T. de guerre, & fi- 
grifie ls rang. den Gliedern bleiben; gar‘ 

s rangs. Die Glieder fchliefen, dfnen; /er- 
rer, ouvrir les rangs. Das Bataillon drei Glie- 
der hoch flellen ; ranger le bataillon Jur trois 
es le mettre de trois rangs. Die Glieder 
ausdehnen, fich ausbreiten; /e mettre au large. 
Die Glieder verdoppeln; doubler les rangs, 

les. Das lezte Glied eines Bataillons ; st. der 
ezte Mann in einem Gliede; le ferre-file. Der 
erfte Mann im Gliede, der Flügelmann ; le chef 
de file. Die Soldaten in Glieder ftellen; me- 
tre les Joldats en haie. 2 2 
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It. Glied, Rang, Grad der Anverwandfchaft; 
le drgré. Einander im dritten Glied verwandt 
feyn; étre au Troifiöme degré de proximité ou 
de parenté. Er war im vierten Gliede mit ihr 
verwandt; il étoit Jon parent au quatrième de- 

ré. Gott beweifet Gnade bis ins taufendfte 
Éd; Dieu fait miftricorde & garde gratuité 
jusques à la millième génération. 
de 
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n dit auffi: Ein Glied der Rede; le membre 
période. Ein Glied der Kirche, der Gefell- 
fchaft; un membre de l'Eglife, de l'affembiée. 
Voy. Mitglied. 

Der Gliederbau, (Gieberbau) L'organi/ation, 
da manière dont un corps eff organi/é. 

Gliederfuge, (Glieberfuge) v. Gelenke. 
u Gliedergeift, ( Gliedergeift) L'efprit ar- 

ritique. 

Die Gliedergefchwulft , ( Gliedergefchtwulft) 
Le bourfouflement. x 

Der Gliederbaken, ( Gliederhafen) Un cro- 
chet articulé, uflenfile de cordier. 

Gliederig, (gliederig) adj. & adv. Compo/s de 
membres, de parties. Von ftarken, groben 
Gliedmaflen; membru. Eine dreigliederichte 
Periode; une période de trois membres. 

Die Gliederknüchel, (Glieberfnôchel) die Glie- 
derbeine; Les p ges. 

Die Gliederkrankheit, (Glieberfranfhett) das 
Gliederweh; La maladie articulaire. V. Gicht. 

Das Gliederkraut, (Glieberfraut) Za crapau- 
dine , bétoine. 3 

Gliederlahm, (gliederlahm) adj. & adv. Per- 
elus, paralytique. Die Gliederlähmung ; 4 pa- 
ralyfie, paraplégie. 

Der Gliedermann, (Gliebermann) Le manne- 


in, figure d'homme fait de bois on d’ofier qui 
Je Ben toutes les jointures des ec & 
que les pie & les ie accom 
comme il leur plait, pour di/po/er les draperies 
Juivant les diverfes attitudes des figures qu'ils 
veulent peindre. ; 

Gliederpuppe, (Glieberpuppe) voy. Glieder- 


mann. 
Die Gliederfalbe, (&lieberfalbe) Z’onguent 


wervin. 

Der Gliederfchmerz , (Gliederf@mers) das 
Gliederreifen, voy. Gliederkrankheït. 

Das Gliederfchwinden , (Glieberfctvinden ) 
L’amaigrijlement, amoindriflement, la langueur, 


tabes. 
Das Gliederfpannen, (Glieberfpannen) Le 


rase. 
Das Gliederwaffer, (Glisbertaffer) os Glied- 
wafler; L'humeur lymphatique, la Jynovie. 
Das Gliederweh, (Gliebertoeb) v. Glieder- 
krankheit, Gicht, f 
Der Gliederwein, (Gliebertein) Le vis ar- 
thritique. 
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Gliederweife, (glieberweife) gliedweile; ads. 
Par articles, par joiutures, par chalnons, par 
nœuds. Gliedweile zerftücken, ein Glied nach 
dem andern ablöfen ; demembrer ; it. (en T. di 
guerre) par rangs. Gliedweife marfciren; 
marcher par rangs, file à file. 

Das Gliederzucken, (Sliederzuden) La tré. 
pidation, convulfion, le mouvement convuifif, 

Gledganz, (gliedganz) adj. & adv. Enter en 
Jes membres. 

Gliedkraut , ( Gliedfrauf) voy. Gliederkraut, 

Das Gliedlein, (Gliedlein) Un petit membre, 
cu Gliedmäs, (Gliebmag) L'organe. Vo 

ied. 

Der Gliedfchwamm, (Gliebfdtvamm) Le 

us, champignon, aphta. 
er Glieditein, (Gliedftein) Le priapolts, 
pétrification qui a la figure d'un membre viril. 

Gliedwafler, . Gliedwaffer) voy. Gliederwaf- 
fer. Die Gliedwaflerfucht; Z’kydropife qu 
vient des capjules articulaires. 

GLIMMEN, (alımmen) v. #. Ich glimme- glinn- 
te, i. b. geglimmet ; dans quelques Provins 
on dit: Ich glimme - glomm, /ubj. glomme, 
i. h. geglommen; /e dit bw bois, des charbons 
& autres matières combuflibles qui ont pris fa, 
mais w ne jetent pas encore de flammes; Fs- 
mer. Der Docht glimmet ; {a meche fume. Den 

limmenden o% das glimmende Docht wird 
“Gott nicht auslöfchen ; Dieu n'éteindra post 
le lumignon fumant. Glimmende Afche; ur 
dre chaude. Glimmende Kohlen; charbons & 
feu. Das Feuer glimmet unter der Afche; le frs 
couve fous les cendres. Das Holz glimmet 
fchon, es wird bald brennen; Le bois prad 
feu, il brülera bientét. Anglimmen; prenir 
fr Glimmend;: fumant. 

GLIMMER, (Glimmer) (der) gen. des-s, ph 
die-ÿ Le mica, minéral argileux compojl de 
petites lames pen Schimmernder Glimmer; 
mica brillant. Schuppiger Glimmer; mia 
leux. Weifser Glimmer ou Katzenfilber; mis 
blanc, argent de chat. Gelber Glimmer on Kır- 
zengold3 mica jaune, ow or de chat. Glim- 
mererde; terre micacée. 

GLIMMERN, (glimmern) v. n. Ich glimmere- 
glimmerte, i. h. geglimmert; Réluire, brilr. 

GLIMPF, (Glimpf) (der) gen. des-es, /.pl L4 
douceur, connivence, modération, difcrétion. Ei 
nen durch Glimpf gewinnen ; gagner qqs 
par la douceur. Glimpf brauchen; s/er de com 
nivence, de modération. On dit aufh: Zu d- 
ner Sache Fug und Glimpf haben; avoir drei 
fur qq. ch; être en droit ES en pouvoir de fans 
une En fe. Etwas mit Glimpf, auf gute At 
und Weife fagen ; dire qq. ch. d'une bonne ma- 
nière &9 façon. Glimpfliich ; adj. & adv. doux, 
bon, difsret, modéré, juße. Eine glimpfiche 
Vermahnung; une remonirance douce, ur 
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adv. doucement, discrètement, avec douceur, avec 
bonté, avec discrétion, avec modération, en ami, 
prudemment. 

GLINSTERN, (glinfteen) GLINZEN, GLIN- 
ZN: voy. GLÆNZEN, GLEISSEN, SCHIM- 


MERN. à 
GLIPPERICHT, (glipperidt) v. SCHLUPFRIG. 
GLITSCHEN, (glitfen) v. #. Ich glitfche-glitfch- 

te, i. h. €? b. geglitfchet. Wir haben auf dem 

Eife geglitfchet ; nous avons gliffé fur la glace. 

Ich bin mit dem Füfe geglitfchet; le pied m'a 

manqué. Das Glitfchen; la gliffade. Die Glitfch- 

bahn; la gliffoire. 
GLOBOSIT, sr) (der) gen. des-en, pl. 
die - en; globofite, conque Jpherique , 


tonne. 

GLOCKE, (&lode) (die) gen. der-, pl. die-n; 
La cloche. Die Glocke läuten; fonner la cloche. 
Mit allen Glocken lauten; /onner toutes les 
cloches. Die Glocke in Schwung bringen ; met- 
tre la cloche en branle. Glocke ohne Klöppel; 
le timbre. Die Sturm - Lärm- Feuerglocke; le 
tocfin, la cloche du tocfin, beffroy. Die Bèt- 
glocke; cloche qu'on fonne pour marquer l'heu- 
re des Er . On appelle auf Glocke, l'hor- 
loge. Sehet nach der Glocke; regardez à l'hor- 
loge; it. l'heure. Was ift die Glocke? quelle 
heure efl-ii? Was ou wieviel hat die Glocke 

elchlagen ? combien a-t-il fonné? Die Glocke 
Ets t; l'heure Jonne. die Glocke eilfe, 
zwülfe fchlug; d onze heures founantes, à mi- 
di Jomant. . 

On dit figur. An die grofe Glocke fchlagen, 
mit der grofen Glocke läuten; toucher la gro/- 
Je corde, faire beaucoup de bruit. Die grofe 
Glocke über etwas läuten; faire fonner bien 
haut, lier hautement € indiscretement une 
chofe. It. Die Glocke ift über ihn gegoffen ; Fr 
perte ef concertée ow röfolue; la partis eft lite 
contre lui. Die Glocke, der Keflel; Ia campa- 
ne; st. (en T. de forg.) la cheminée; it. (en T. 
de jardin.) la cloche, vaje de me met 
‘fur les plantes. On dit popul. Giockeln, mit 
kleinen Glocken läuten; tinter. 

Voici les mots compofés avec Glocke 

Die Glockenbirne, (Glocenbirne) La cuife 


Madame. 

Die Glockenblume, ( &lodenblume) Fleur 
sampaniforme , la campanule, campanele, gan- 
telde, gands notre Dame. 

Glockenformig, (glofenfèrmig) adj. & adv. 
En forme de cloche, campaniforme. 

Die Glockenfrau, (Glodenfrau) La quéteu'e 
d'un hôpital. 

Das G'ockengarn, (Glodengarn) das Glox- 
kennez; Un reis campaniforme, la cloche. 
ra (Slodengeläute) voy. Ge- 

ute. 
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Der Glockengiefer, (Glocengiefer ) Le fon- 
deur de cloches. 

Das Glockengüt, (Glocfengut) die Glocken- 
fpeife; Le bronze, métal de funte. 

Glockenhaus, (Glocfenhaug) v. Glockenftuhl, 

Der Glockeuift, (Glodenift) Le carrillonneur. 

Der Glockenklang, (Glodenflang) Le Jon des 
cloches , tintement. 

Der Gleckenkloppel, ( Glodentlöppel) der 
Glockenfchwengel; Le battant, 

Der Glockenkolbe, ( Glodenfolbe) Le mou- 
ton, la kune, groffe pièce de bois terminée par 
deux tourillons, & à laquelle uns cloche eff Jus- 


pendus. 

Glockenläuter, (Glodenlduter) voy. Glok- 
kenzieher. y ; 

Der Glockenleiften, (&lodenleiften) ( T. d'Ar- 
chit.) La gorge. 

Das Glockenmäs, (Glodenmas) der Mäsftäb 
der Glockengiefer ; diapajon. 

Glockennez, (Glodennes) v. Glockengarn. 

Der Glockenrand, ( Glodenrand) La pince: 

Der Glockenring, (Glodenring) La bélière. 

Der Glockenfchlag, (Glodenfhlag) Le Jon 
de la cloche ; it. l'heure fonnante. Mit dem Glok- 
kenfchlage kommen; venir au moment que l'heu- 
re fonne. Auf den Glockenfchiag; à ie 
fonnante. Man mufs nicht fo an den Giocken- 
fchlag gebunden feyn; il ne faut pas étre fujet 
* Aerinthesoed, (lot 

ockenichwen; ocdenfdivenger) voy. 

Giockenklöypel | bg BeE 

Da: Giockenfeil, (Glodenfeil) La corde des 


hes. 

Das Glockenfpiel, (Glodenfpiel) Le carrillom, 

Der G'ockenftuhl, (Glodenfiuhl) Ze beffroy, 
la charpente qui porte une cloche dans un clocher. 

Die Glockentaufe, (Glodentaufe) Ze bapié- 
me, l'aftion de baptifer les cloches. 

Der Glockenthaler, (@loctenthaler) L'écu à 
(> Det Chockentkunm, (Biodentfurm 

er Gloc urm; ode Le clo= 

cher, clocheton. 2 

Glockentrèter, (Glodentreter ) voy. Glok- 
kenzieher, 

Glockenweife, (glodentweife) adj. & ado. (T. 


. de bla.) Vair, vair contre vair, uaire. 


Die Glockenwurz, (Glodeutours) L'aunée, 
el mere 

a enzapfen, (Glodenzapfen) Le 
ion. 

Der Glockenzieher, (Glodengieber) der Glok- 
kenlauter, Glockentrèter; Le Jonneur de cib- 
ches, clockeman. - 


Der Glockenzug, (Glodengug) Le coup de 


cloche. 
GLÖCKLEIN, (Glödlein) (das) gen. des-s, 


die-; Une petite clocke, clochette, fonnette, Le 
hits; it. la fonnailie , Jonnaille charine. 
Eeeee GLÜCK- 
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GLÖCKNER, (Glôdner) (der) gen. des-s, pl. 


die-; Jonneur: it. le illier, facriflain. 
Das Glöckneramt; {a cpl, peche be Glöck- 
nerei; la mai/on du marguillier. 

GLOCK-ROSE, (Glodrofe) voyez GARTEN- 

2 te 

ORIE, (Glorie) (die) gen. der-, pl. die-n; 

CT. de peint.) LUS nimbe, couronne de 
rayons, cercle de lumière que les peintres met- 
tent autour de la tête des images des Saints. 

GLORREICH, (glorreich) adj. & adv. Glorieux. 

GLOR-WÜRDIG, (glortürdig) adj. & adv. Di- 

gne de gloire, glorieux, honorable ; it. illufire, 
seu er Der hochfélige Künig, glorwür- 
digften Andenkens; le feu Roi de glorieufe mé- 
moire. Adv. glorieufiment, honorablement. 

GLOSSE, (Glofie) (die) gen. der-, pl. die-ns 
La glofe, explication, interprétation, le commen- 
taire ; it. annotation, remarque. Randgloflen ; 
des ne Randgloffen machen ; ir 
It. ‚Gloffe, Tadel; critique. Ein Glofflenma- 
cher; un remarqueur, critique, cenfeur. Glof- 
fen machen; glo/er, interpréter, critiquer, ex- 
pliquer, paraphrafer, annoter, commenter, fai- 
re des commentaires, des remarques. On dit 
figur. Allerhand Gloffen machen; avoir plu- 

der Jortes de penfées. | 

TZ-AUGE, (Glogauge) (das) gen, des -s, 
pl. die-n; Se dit des yeux qui Jortent de la 
tie; un œil de bœuf. Glozäugig; qui a des 
grands yeux. Glotzen, mit aufgefperrten ftar- 
ren AS anfehen ; écarquiller les yeux. 

GLUCHSEN , (gluhken) voyez GLUCKEN € 
SCHLUCHSEN. 

GLÜCK, (Gi) (das) gr. des-es, /.pl. La 
fortune, cas fortuit, ard. Das gute und 
das böfe Glück ; {a bonne € ia mauvaife fortu- 
ne. Das Glück ift unbeftändig, veranderlich; 
la fortune eft inconflante, variable. Seinem Glük- 
ke folgen; Juivre fa fortune. Etwas auf gut 
Glück wagen, aufs Glück ankommen laflen; 
donner gg. ch. à la fortune. Mit feinem Glücke 
zufrieden feyn, fich in fein Glück fchicken; 
Je contenter de fa fortune, de fon fort. 

Di fe prend auf pour l'avancement & l'Ha- 
liffement dans les biens, dans les charges, dans 
les honneurs: Zu grofem Glück gelangen, auf- 
fteigen ; parvenir, monter d une haute fortune. 
Sein Glück machen, fchaffen; faire fortune, 
une belle fortune. Diefe Heirath hat ihm zu 
feinem Glück geholfen; ce mariage a fait fa 
fortune. Sein Glück verfcherzen, fich um fein 

lück bringen; perdre, ruiner fa fortune. Sei- 
‚nem Glück nachgehen ; chercker fortune. 

Glück Je prend auf pour tout ce qui peut ar- 
river de bien ou demal d un homme: Gleiches, 

‘einerlei Glück mit jemand haben, fein Glück 
mit jemand theilen; courir Ja méme fortune, 

dire compagnon de fortune. Er ift Herr und 
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Melfter von meinem Glück; 5! ef le maître & 
l'arbitre de ma fortune. Er hat gutes Glück, 
ift glücklich ber dem Frauenzimmer; ceft m 


- homme à bonnes fortunes. 


Glück /e pr wefois bonkewr, Zu 
gutem, He ae , ee fondertarem 
Gificke; par bonheur. Zu meinem Glücke; par 

onheur pour moi. Glück bringen ; porter bos- 
heur. Glück haben, in gutem Glück ftehen; 
avoir du bonheur, profpérer, étre heureux, avoir 
le vent en pouppe, ben ande eau. Das 
Glück will ihm wohl; is fortune lui rit, li 
en dit, lui en veut, lui eff favorable. Das ift 
fein Giück, ein Glück für ibn; c'eft un bonheur 
pour lui, Kein Glück haben; n'avoir point de 
bonheur, n'être pas heureux. Er ift imGlüc, 
Er gewinnet alles was er will; im fort 
ne, il gagne tout ce qu'il veut. Diefe Heirath it 
&ben kein grofes Glück ; ce mariage-là neflpas 
a ee EURE biens de la fort 
'n appelle Giüc! ter; biens de ’ 

les fee ; les honneurs, les charges. Die 
Glücksgüter find kein wahres Güt; les bis 
de la fortune ne font pas de vrais biens. Ondi 
aufi: Gutes Glück; heureux pe id. bon 
ne avanture. Einem gutes Glück wahrlazen; 
dire la bonne avanture à gg. um: Auf Glück 
und Unglück, zum Glück, obngefèbr; à fr 


venture. 

I. Glück , Glückfeligkeit; ia félicité, Der 
Vortheil; l'avantage. Das Heil, die Wohlfahrt; 
le falut, dien, la ger Ich habe in die 
fem Lande kei Glück gehabt; je nai pas ps 
profpérer en ce pays. Éinerlei Glück haben; 
avoir le méme fort. Ich bin mit meinemGl 
zufrieden; je juis content, je me contents de mon 

fort, 


On appelle aufi Glück ; la réuffite, Le progris, 
bon fucces. Ich wünfche euch gut Glück zu 
eurer Reife; je vous fouhaite l'heureux [uccis de 
votre voyage, un bon fuccès dans votre voyagt. 
Zu meinem grofen Giücke; hewreujerment pos 
moi. Glück zu! que Dieu béni, 6, fai projpé- 
ver vos m: Glück zu dem ars gi 
le Roi! . Viel Glück zur Wiederku er 
de bien revenu! Glück auf! CT. de chafe& de 
u je vous Jouhaite‘ bonheur !_ Glück auf 
den & ; adieu, Dieu vous conduife, bon voyé- 

e. Viel Glück darzu! je vous en félicite! Nun 
it mein Glück hin! adieu ls voiture. Ver- 
fcherzt euer Glück nicht; n'abandonnez pas ls 


* ötriers, profitez de l'occafion. Glück auf Gibek! 


bonheur für bonheur ! Je ärger Schalk, je befler 
Glück; d fou fortune; plus un coquin ef? kar- 
di, plus la fortune Wi rit. Alles liegt an Zeit 
und Glück; il n'y a qu'heur € malheur en 4 
monde. Ein jeder ift der Schmid feines Glük- 
kess chacun el artifan de fa fortune ; chacun ef 
la cauje de Jon propre bonheur. Ex hat a 
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Glück als Verftand; il efl plus heureux que Ja- 
“ge. Wer das Glück hat, führt die Braut beim; 

-wèm das Glück auffpielt, hat gut tanzen; tout 
. réufit à qui la fortuns en veut il fait bon dan- 

fer quand la fortune joue du violon, Sein Glück 

ift es, dafs er es gethan hat; bien {ui en prend 
de l'avoir fait. 

Voici les mots compofés avec Glück: 

Der Glücksball, (Glüdéball) Un homme chan- 
ui ef le jouet de la fortune. 
lücksbaum, (GlüdS8baum) Le cléroden- 
dron, (arbre.) 

Die Glücksbude, (G'ücdsbubde) Blanque, ou 
bterie où les lots font en marchandifes. 

Glückfelig, (glücfelig) adj. & adv. glüklich ; 
Heureux, fortuné, bien heureux. Ein glückfe- 
liges neues Jahr! bonne année! Die Glückfe- 
ligkeit; la fortune, félicité, profpérité, bonn® 
fortune, le bonheur, bien. Die hdchfte Glück- 
fèligkeit; le fouverain bonheur. Die ewige 
Glückfeligkeit; la béatitude, félicité éterneue, 
notre Jalut éternel. Um diefe Glückfeligkeit 
bitte ich Gott alle Tage; je demande cette gra- 
ce à Dieu tous les jours. 

Der Glücksfall, (Giüdsfall) Le hazard, coup 
de hazard, de fortune, de bonkeur, tour, revers 
de fortune, aventure, chance. 

‘e Glücksgöttin, (Glüdsgôttin) Fortune, 
Déefe des Paiens. 
Glücksgut, (Glücdégut) Le: bien de la 
fortune. ® 

Das Glückskind, (&lüdsfind) Un homme 
heureux, fortuné, homme a bonnes fortunes. On 
dit pur Er iftein Glüuckskind; C’eff un enfant 
de la poule blanche ; il eft nd coiffe. 

Glücksmännchen, ( Glüdsmännden) voyez 


Alraun. 

Das Glücksrad, ( &lüdsrad) La roue de la 
fortuns ; it. le tourniquet. 

Der Glücksritter, (Glüdsritter) Un aventu- 


rier. 
Glücksruthe , (Güdéruthe) voy. Wünfchel- 


ruthe. 

Das Glücksfpiel, (Glüdsfpict) Le jeu de ha- 
zard ou de fortune, jeu de chance, pe Sort. 

Der Glücksftund, (Glücsftand) er 
le bonheur, Pétat heureux, bon état. Sich fei- 
nes Glückftandes erheben; s'élever au deffus de 
Sa rn, Zu einem anfehnlichen Glücksitande 
gelangen ; parvenir à une Pig confidérable, 

Der Glücksftern, (Glüctéftern) L'étoile, con- 
fellation heureufe, aftre bénin, bénis afpelt ; 
étoile ow planète bénigne. 

Der Glückstopf, (Glädstopf) Der Glücks- 
hafen; La loterie, la blanque. Autrefois on Je 
Jervoit d'un pot où d'un vaje dans lequel on met- 
doit les lots ou billets qu'on tiroit au hazard. In 
den Glückstopf lègen; mettre â la loterie. Aus 
dem Glückstopfe etwas greifen, ziehen ; ballo- 


aux, 
Der 
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ter; tirer un lot; tirer des bulletins de la blan- 
er Eine Niete ziehen; tirer un billet blanc. 
ae Treffer ziehen; tirer un billet noir de la 
“hterie. 

Die Glücksumftände , (Glüdénmftände) (/. 
ng.) La fortune. Seine Glücksumftände find 
nicht die beften ; /a fortune ef fort médiocre. 

Der Glücksvogel, (Glüd£vogel) Le lanier 
de la Chine. (oifeau.) 

Der Glückswurf, (Glücdswurf) La chance ; 
coup heureux dans le jeu de dés. 

Glückszirkel , Net Le tourni- 
Ei efpece de jeu de hazard. C'efi un cercle 
fer mobile pofé horizontalement qu'on fait 
tourner; la place ou il s'arréte marque fi l'on 
a gagné ou perdu. : 
er Glückwunfch, (Ghidwunfd) La féi- 
citation. Seinen Glückwunfch ablegen; faire 
Jon compliment de felicitation. Den Glück- 
wunfch annèhmen ; recevoir le compliment de 
félicitation. Glückwünfchen; féliciter qq. un; 
lui Jouhaiter du bonheur. Einem zu feiner Be- 
forderung Glück wünfchen; féicter qq. un. 
Jur Jon avancement, fur Jon emploi. Sich felbft 

"wegen einer Sache Glück wünfchen; s’applau- 
dir de gg. ch. Ich wünfche euch Glück zum 
neuen Jahre; je vous félicite d loccafion du nou- 
vel an. Ich wünfche von Herzen Glück da- 
zu; je vous en félicite de tout man cœur. 

Der Glückwünfcher, (Glüdwünfcyer) Ze 
con; nen N en 

ine Giückwünfchungsrede , ( &lüdwins 
pans) Un compliment, discours de fäl- 
citation. 

Ein Glückwünfchungsfchreiben, (Glüdtwins 
‘fungéfhreiben) Une letire de félidtation, de 
conjouiflance. . 

GLUCKE , (Glude) voy. GLUCK-HENNE. 

GLÜCKEN, (glüden) v. n. imper/. Es glückt- 
glückte mir, es ift mir geglücket; Réuffr, fret 
céder, avoir un heureux ou un bon /ucces. Sein 
Anfchlag, Vorhaben ift ihm wo geglückt; 
Jon entreprife, fon dejein a bien röufh; sl a bien 
röufi dans Jon entreprife. Es it ihm geglük- 
ket; il aeu le bonheur de rbufir. On en: 
Es hat ihm nicht glücken wollen; # na pas 
réufi, il wa point eu de bon fucès, il a pas 
été heureux. Die Sache wird nicht glücken ; 

Ko ne réufira point. 

GLUCKEN, (glüden) v. n. Ich glucke-ginkte, 
i. h. gegiukt. Glukfen, klukfen ; Glouglot: 
ee gloufer. a Glukfen der 

ner; le gloufflement, cloffemens, it. 
ne 
K- „ (glüchaft) voy. GLÜCK-LICH. 

GLUCK-HENNE, (Glucbenne) (die) gen. der, 
pl die-n. Die Glucke; Lo poule couvenje 
qui cowe. Eine Gluckhenne fetzen, ihr ier 
zum Brüten unterlegen; mettre cower des 

© Eeetea œufs 
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œufs. &#.Glucke, Gluckhenne; (7. d’Aflron.) 
la poufiniere, les pléiades, conflellation dans le 
ans du taureau. 
GLÜCKLICH, an adj. € adv. Heureux, 
fortuné. Sehr glücklich ; bien heureux. Ein 
glücklicher Spieler ; un joueur heureux. Ein 
‚glücklicher Zeitpunkt; un heureux moment. 
ie glücklichen Zeiten find vorbei; les Jiècles 
fortunés font palles, is font paj]’s les jours de 
f&e. Einem eine glückliche Keife wünfchen ; 
Jouhaiter un heureux voyage à gg. un. Glück- 
lich in Erfindungen ; inventif. Ein glücklich 
Geftirn; une cowlellation bénigne. Adv. heureu- 
- fement, à fouhait. Etwas glücklich verrich- 
ten; réufhr dans une entreprife, venir heureu- 
Jement d bows de quelque affaire, la terminer à 
Jon avantage. Jch bin noch ziemlich Br 
+ lich davon gekommen; je l'ai échappé belle. 
Glücklich, ohne Schaden, mit ganzer Haut 
davon kommen ; /e fauver, Jortir d'une affai- 
re brayes nettes. 
river à bon port. Glückliche Feiertage ; de 
bonnes fêtes. 
GLUCKSEN , ral voy. GLUCKEN. 
GLÜHE, (Glübe) (die) gen. der-, f. pl. La 
chaude, l'état du fer enflamme. 
GLÜHEN, (glüben) v. a & n. Ich glühe-glü- 
“ hete, i. h. geglühet. Comme v. n. Roth, glü- 
hend feyn; rougir, Ars rouge, être embrajb, 
plein de feu. Das Eifen glühet ; le fer eff rou- 
ge. On dit proverb. Das Eifen fchmieden, 
weil es glühet; profiter de l’occafion; battre le 
fer pendant qu'il eff chaud. On dit figur. Sein 


Gelicht glühete; Jos vifage Hoit tout en feu. - 


Comme v. a. Glühend machen; rougir au feu. 
Das Eifen glühen ; rougir le fer, donuer la 
chaude. Das Glühen des Metalles, der Glasar- 
beit; le recuit, ou la recuite, Ein glühender Brand, 

._ Feuerbrand; un tifon. 

.GLÜHEND, (glühend) adj. & adv., Rouge. Ei- 
ne glühende Stückkugel ; un boulet rouge où 
enflamm£. Glühende Kohlen; de la braije, des 
charbons ardents, charbons de feu. Glühende 
Afche; cendre chaude. Die glühenden Gold- 
ftangen auf dem Ambofe fchlagen ; battre la 
chaude. Glühender Wein; du vin brûlé. Den 
Stahl im Feuer glühend machen, um ihm die 
Härte zu benèhmen; détremper l'acier. Glü- 
hend Eifen ; fer chaud ou rouge. Den Schaden 
eines Pferdes mit dem glühenden Eifen bren- 
nen; donner le feu d un cheval. On ditprouerb, 
Das ift ein glühendes Eifen; «ef une affaire 


el 

GLUH-FARBE, (Glühfarbe) (die) gen. der-, 
f ch La rougeur (Je dit du metal enflammé.) 

G LER ie (Glübfeuer) (das) gen. des-s, 
( pl raije.” 

GHLOFEN (Glüpofen) (der) gen. des-s, 
pl. Fr, Lo forge à faire rougir les 


ücklich ankommen; ar- . 
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GLÜH-PFANNE, (Glübpfanne) (die) gen. der-; 
pl. die-n; Un poëion à faire rougir v argent. 
GLOH-TASSE, \Glühtajfe) (die, gen. der-, 
pl. die-n; La coupe op coupelle où lon fast 

rougir Vor. 
G).UHUNG, (Glifung) (die) gen. der-, /. pl. 
La chaude. Dem Eïfen eine Ang D; 
donner une chaude à la befogne. Die ung » 
das Glïhen der Metalle; l'ignition. 
GLUH-WACHS, (Glübtvachs) (das) gen. des-es, 
J. pl. Mange de cire, verd de gris, vitriol, 
our frotter l'or & lui donner plus d'éclat. 
GLUT, (Glut) (die) gen. der-, pl. die-en; 
L'ardeur, la chaleur, le feu. Glüt % prend aufs 
pour Glühende Kohlen ; la braijfe, charbons 
ardents. Die Glüt fchüren; attifer le feu, re- 
muer la braife. it. Die Glut, Feuersbrunft ; 
l'embrafement. Die Glüt der Hölle; le feu de 
benfer. Der Glûtbaum ; c'eff ainfi qu'on appelle 
un arbre creux qu'on fait réduire en res. 

Der Glütkeflel ; la braifière. Die Glütpfanne, 

Feuerpfanne; le brafier, réchaud. Die Glüt- 

fchaufel; la pêle, pelle. Die Glützange; le 

fourgon, les pincettes. 
GNADE, (Gnade) (die) gen. der-, /. pl. (dans 
+ quelques phrafes on dit aufi die Gnaden en plu- 
riel) La grace, les bonnes graces. Zu Gnaden 
annehmen ; recevoir en grace. Wieder in Gna- 
de kommen; girer en grace, dans les bou- 
nes graces. Bei einem in Gnaden feyn; êre 
en gras, avoir du crédit auprès de qq. un. 
pofléder les bonnes graces de qq. un. Ei- 
nem eine Gnade erweifen; faire, accorder uns 

race à gg. un. Einem Uebeithäter Gnade er- 

eilen; faire, accorder, donner grace d un 
criminel. Er hat Gnade erhalten; sl a eu Ja 
grace, il’a obtenu grace. Ich bitte darum, 
als eine Gnade; je le demande en grace. Sich 
eine Gnade ausbitten; demander une gra:e. 
Die Gnade Gottes; Ia graie de Dieu; la paix 
de Dieu. Von Gottes Gnaden; par la grace 
de Dieu. Aus Gnade, aus Gnaden; par grace, 
de grace, it. gratuitement, gratis. Aus Gnaden 
feyd ihr félig worden; vous étes fauvés par grace. 

Gnade Jene auf Gunft, Gewogenheit ; 
la faveur, bonté, clémence, rémiffion, le par- 
don. Gnade und Barmherzigkeit erzeigen; 
faire grace & miféricordé. Um Gnade bitten, 
flhen , fchreien ; crier miffricorde. Gnade! 
Gnade! miféricorde! If denn keine Gnade zu 
hoffen ? n’y a-t-il point de grace? Gnade für 
Recht ergehen laflen ; pardonner. Ohne Gna- 
de und Barmherzigkeit; Jans rémiffon, point 
de rémiffion, fans quartier. 

Sich auf Gmade und Ungnade ergèben ; fe 
rendre à discrétion ; fe rendre à la merci de qq. 
un; je remettre, s'abandonner d la miféricorde 
de qq. un. Auf eines Gnade leben; vivre @ la 
merci de gg. un. Eines Gnade leben; Ars ex- 


paf 


G 
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go/3 d la merci de qq. un. Euer Gnaden 5 titre 
fort fuel en Ailemague, & quon donne furtout 
en Autriche & en Bavière d toutes les perfonnes, 
hommes €? femmes d'une certaine condition; ori- 
ginellement ce titre ne convenoit qu'à la Noblefe. 
On dit aufi Ener bifchôfliche Gnaden; votre 
Grandeur. 
Aue EleBlorale, fi!’ Elefleur n’efl pas d'un en 
de Prince, comme l’Eleflur de Mayence; s'il efl 
Prince on dit:_Kuer kurfürftliche Durchlaucht; 
votre_Alteffe Séréniffime Eleëtorale. | 


NADEN, (Gnaben) v. a. Il ne fe dit que dans - 


cette phrafe : Gnade uns ou euch Gott! Lieu 
mous (vous) Joit propice! 
Voici les mots compofés avec Gnade : 

Die Gnadenbelohnung, (Gnabenbeloÿnung) 
voy. Gnadenlohn. 

Der Gnadenberuf, (Gnabenberuf) (T. de 
theol.) La vocation. 

Die Gnadenbezeigung, (Gnabenbegeigung ) 
La bénéficence, bénéfice, faveur, démonfiration 
de grace: it. les graces. 


appelle dans quelques provinces la bière dont on 
we ger poins d'accife. 

Gnadenbild, (®nabenbild) Ein wun- 
re Bild; Une image miraculeufe. 

Der Gnadenblick, (Gnadenblic‘) Le regard 
favorable. 

Der Gnadenbrief, (Gnadenbrief) Une lettre 
de grace, d’abolition; it. patente, brevet, privi- 
lège, diplôme. 

Das Gnadenbrod , (Gnabenbrob) La pain 
précaire ; nourrilure qu'on nous donne par grace. 

Der Gnadenbrunn, (Gnabdenbrunn) Il ne Je 


dit que figurément des fources d'eaux minérales. 


de théol.) L'influence de la 


Der Gnadenbund , (Gnabenbund) (T. de 
théol.) L'alliance de grace. 

Der Gnädeneinflufs, (Gnabeneinfluf) (CT. 
race, 

Die Gnadenfrift, (Gnabenfrift) (7. de théol. 
Le délai, que la longanimité & la miféricor 
de Dieu accorde aux pécheurs. 

Die Gnadengabe, ( Gnabengase) CT. de théol, ) 
Le don de grace, don fpirituel. 

Das Gnadengehalt, ( &nadengehalt) La 


AA 
Gnadengeld, (Gnabengelb) La penfion, 
l'appointement, . 

as Gnadengefchenk , (&nadengefchenf) La 
grace, gratification, le don. 

Der Gnadengrofchen, (&nabengrofchen) Der 
Gnadenpfennig; Medaille qu'un Prince donne en 
grace d qq. un. it. Gnadengrofchen; (en T. de 
mine) le Jubjide , don charitatif, 

Das Gnadengüt , (Gnadengut) (T. de théol.) 
Le bien de la grace. On anne aufs Gnaden- 
güter, Gnadenpfannwerke, Thalgüter ; /aliges 
données ow accordées en grace. 


Euer kurfürftliche Gnaden; votre . 


as Gnadenbier, (Gnabenbier) Cf ainfi qu'on : 
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Die Gnadenhand, (Gnabenbanb) (CT. de 
théol.) L'effet, en dela grace 2, en 

Die Gnadenheimfuchung, (Gnadenheimfis 
chung) (T. de théol.) Le mouvensent ou opéra= 
tion de la grace. 

Die Gnadenjagd, (Gnabenjagb) La chale 
précaire. 

Das Gnadenjahr, (Gnabenjahr) La peyion 
des veuves pour fix mois, ou un an. 

Der Gnadenkaften, (Gnadenfaften) Le coffre 
où l'on ferroit l'argent qui revenoit des à 


gences. 

Die Gnadenkette, (Gnabenfette) La chaîne 
d'or qu'un Prince donne à qq. un. pour marque 
d'honneur & de grace. 

Das Gnadenkind, (Gnabentind) L'enfant, 


„ fis d'adoption. 


Die Gnadenkirche, (Gnabentirhe) C’ef ainf 
on. appelle en Siléfie les égliles accordées aux 
bitants Er 
Die Gnadenkraft, (Gnabenfraft) (T. de théol. } 

Les forces, les fecours de la grace. 

Das Gnadenkraut, (Gnadenfraut) La gra- 
tiole, herbe au peur homme. 

Das Gnadenlehen, (Gnabenleben) Le fief de 
la chambre. 

Das Gnadenlicht, (Gnabenlichf) Der Gna- 
denglanz; (T. dethéol.) La lumière de la gra- 
ce, illumination divine. 

Der Gnadenlohn, (Gnabenlobn) Za récom- 
penfe gratuite. 

er Gmadenmeifter, (Gnabenmeiftes) Cf 
ainji que les gens de métier appellent un maître 
reçu gratis. 

Die Gnadenmittel, (Gnademiftl) (T7. de. 
théol.) Le moyen de la grace. 

Die Gnadenordnung, (Ginabenorbaung) L'or- . 
dre de la grace, du Jalut. A 

Gnadenpfennig, (Gnabdenpfennig) voy. Gna- 
dengrofchen. 

Das Gnadenreich , (@nabenreid ) (7: de 
théol.) Le regne de la grace. it. Gnadenreich, 
adj. &9 adv. gracieux, plein de grace. 

Gnadenruf, iGnadenruf) voy. Gnadenberuf, 

Die Gnadenfache, (Gnadenfache) Ce que Fon 
ne peut obtenir de la grace du Souverain. 
nadenfchatz, (Gnadenfag) voy. Gna- 


dengüt. 

Das Gnadenfiegel, (Gnabenfiegel) Le fau 
de concefjion. 

Der denftand, (Gnabenftand) (7. de 
théol.) L'état de grace. 

Die Gnadenftimme , (Gmadenftimme) (7: de 


théol.) La voix de la ge 
(Guabdeuftener) Le fubfide, 


Die Gnadenfteuer, 

don sie À 
Der He) . Veen Le coup de 
race, it, (figur. lernier coup ’en porte 
gg. un, pour achever de le pr E 


Eccee3 Dee 
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‘Der Gnadenftral, (Gnabenftral) Der Gnaden- 
fchein; Le regard favorable. | 
. Der Gnadenftuhl, (Gnadenftuhl) Le propi- 
tigtoire. On appelle ainfi dans l Ecriture fainte, 
une table dor très-pur, qui étoit pofée au def- 
fss de l'Arche, €ÿ couverte en partie des ailes 
des deux Cherubins qui étoient aux deux côtés 
de l'Arche. 
Die Gnadentafel, (@nabentafel) Der Gnaden- 
tifch; (7: de théol.) La Jainte table, la com- 


munion. 
nadenthron, (Gnabentbron) voy. Gnaden- 
L 


b 
Gnadenvoll , (gnabenvoll) voy. Gnadenreich. 
Die Gnadenwahl, ( Gnabenwahl) (7. de 
ékéol.) La prédefination, décret de Dieu, gar 
le quel les Elus font prédeftinés à la gloire éternelle. 
Gnadenwapen, (Gnadenwapen) Les ar 
mes de en EME 
Das Gnadenwerk, (Gnadenwert) (T. de 
théol.) L'opération, alle de la grace. 
Die Gnadenwirkung, (Gnadentirfung) (7. 
dethéol.) L'effet, opération de la grace de Dieu. 
Die Gnadenwohlthat, (Gnabenwohlthat) (T. 
de théol.) Les biens ow les dons du règne de 
grace. À x 
Das Gnadenzeichen, (Gnabengeichen) La 
marque ow démonftration de la grace. it. les Ja- 
crements. Die lezten Gnadenzeichen empfan- 
gen; recevoir Jes derniers facrements. 


Die Gnadenzeit, (@nabenjeit) (7: de théol. ) 


Le temps de grace, temps favorable. 


| GNEDIG, (gndbig) adj. & adv. Gracieux, gra- 


cieufement , clément , plein de grace, propice, 
favorable, favorablement, bon, bénin, » Mi- 
Jéricordieux , pitoyable, avec bonté; it. mitigé, 
Ein gnädiger a I bon, > malıre. 
Gott fey uns gnädig! Dieu nous Joit propice. 
Der gnidige tt ; Dieu plein de ra Fi 
nem gnädig feyn; avoir pitié de qq. un, Mi 
faire grace ou miféricorde ; lui Eire favorable, 
Gott fey feiner Séle gnädig, habe ihn felig ; 
que Dieu babfolve! Dieu veuille avoir ya ame! 
- Gnüdiger Herr; Seigneur. Gnädigfter Herr; 
Monjeigneur. Gnädige Frau, gnà iges Frau- 
lein; Madame. Gnädigfte Frau; votre A 
Der König mein allergnädigfter Herr; le Roi 
mon maitre, mon Souverain. Die Fürftin mei- 
ne gnädige Frau; la Aa ma Souveraine. 
Dis war ein fehr gnädiges Urteil; c'étoit une 
Jentence bien mit de. Erift fehr pride, wenn 
“emand zuibm kommt; il a l'abord fort doux 
racieux. Er hat mich fehr gnädig ange- 
hört; il m'a écouté fort bénignement. Ich fehe, 
dafs ihr es ziemlich gnädig gemacht habt; 
je vois que vous avez ef bien des ménagements. 
‘Machet es gnädig À ma ro un peu; ne me 
waitez pas trop {LI : 
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GNATZE ou GNÆTZE, (Guate où Guite 
QE GRIND , KRATZE, ) 

GNÆTZIG, (gnägig) voy. GRINDIG. 

GNEIS, (Gneis) (der) gen. des-es, J. pl Der 
Grind, die Krâtze; La gale, teigne; it (mT. 
de Mine). Das Geftein, worin die Erze zu 
brechen pflegen; la g „ Le rocher. Gnei- 
ficht; ad. & adv. qui rejlemble à de la gangw. 

GNIEDEN, (gnieben) voy. Glätten. Der Gniel- 
ftein, voy. der Glättftein. 

GNOM , (Gnom) (der) gen. des-en, pl. die-en. 
Der Erdgeilt; Le Gnome, nom que les cabalifes 
donnent à certains génies ou énvifibles, 

wils fuspofent habiter dans la terre, où ils jo 
. gardiens des tréfors, des mins, des pierres 
cieufes. : 

Romokık (Gnomonif ) (die) gen. der-, fh 
Die Wiflenfchaft, Sonnen - auch Mond- und 
Schulen auf we Fläche zu era 

nomonique , Sciatérique , art de faire 

Cadraus, Horographie. ; 
NUG, (gung) ne 2 

URREN, GUR , (gnurren, gurren) 0% 
imperf. Gronder, grouiller. gnurrt ihm in 
Leibe; le ventre lui grouille; les boyaux I 
crient, Das Gnurren im Bauche; Je borberyg- 
me, borborisme, bourrasque. 

GODE, GÖDCHEN, (Gode, Böden) mr 

GÖDEL-EISEN, (Qt ie 

‚ (Gödelsifen) (das) gem. des-s 
. die-. Gewafchenes ln) Wake; 
La mine de fer laude, le fer de se 

GÖGLER , (G@ôgler ) voy. BUCHFINK. 

GOLD, (Gold) (das) gen. des-es, /.pl. L'or 
métal jaune, le plus précieux, le plus parjüis 

le plus duklile & le plus pefant de tous. Gedie _ 

as Gold; or vierge, or natif. ReinesGol, 
old ohne Zufatz; or mafıf, pur. Feines 

Gold; or fin. Das feinfte Go; or à vingk 

quatre karäts. SchlechtesGold; or bas. Walct- 

gold, Flitfchengold ; or de lavage, or 
lafsglod ; or de rivière, or pépite. Das Gold 
reinigen ; dérocher l'or. Weiks Gold; or bem 
platine. Gearbeitetes Gold ; or ouvragé, ms 
en œuvre. Ducatengold; or de ducat. Gemün- 
tes Gold; or monnoyé. Fiülsges Gold, Trink- 
gold; or potable. Blättgengold ; or er 

les. Klingengold; or d'épée. Piftolengold; w 

de pifolet. Buchbindergold ; or de relier. 

Mabler - oder Apaiekeueld} or d’ Apotkii- 

re. Mufchelgold., g en Gold ; or maus, 

or de coquille, en coquille.  Gefchlagenes Gold; 
or battu. Gezogenes Gold; or trait. Gefpon- 
nenes Gold; or filé. Lahngold; or en law. 

Polirtes Gold; or bruni, Mattes Gold; or mt 

Mofaifch Gold; or de mofaïque. Dusch Kunl 

gemachtes Gold; or d’alckimie. Knallgold, Pla 

gold; or fulminant. Das Gold probiren; dr 

ver -, toucher Vor. In Gold arbeiten; a 
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ir en or. In Gold einfaffen; enchaffer dans de 


For. Mit Gold befetzen ; garnir d'or. Mit 
Gold überziehen; dorer. Das Gold verlieren; 
Je dedorer. Es if nicht alles Gold, was da 
glänzet; tout ce qui reluit n'efl pas or. 

Gold fignifie plus particulièrement, de la mon- 
noie d'or, des efpèces d'or, par oppofition à cet- 
les qui font d'argent ou d'autre métal, Einen 
in Golde bezahlen; payer qq. un en or. Gold 
verwechfeln ; changer de l'or. Ein Beutel Gol- 
des, Goldbentel; une bour/e d'or. Eine Ton- 
ne Goldes, hundert taufend Thaler ; une tonne 
d'or. On dit proverb. Er ift nicht mit Golde 
zu bezahlen ; il vaut Jon pefant d'or. Er fizt 
im Golde bis über die Ohren; il ef coufn de 
pifioles, Cefl le père aux écus. Eigener Herd 
ift Goldes werth; öl n'ef rien tel que d'avoir un 
chex-foi. * Voici les mois von avec Gold. 

Die Goldader, (Goldader) veine d'or. 

Der Goldadler, ( Goldadler) L'aigle royal. 

Der Goldanimer, (Goldammer) Le bréant, 
bruant, verdier, (oifeau). R 

Die Goldamfel, (Golbamfel) Z’orimerle, mer- 
le doré, grive doré, lorıot, primart jauns, le 
kb Coifeas). 

er Goldapfel, (Golbapfel) La pomme d'a- 
mour, tomate. 

Die Goldarbeit, (Golbarbeit) L'ouvrage d'or, 
Sorfévrerie. Der Goldarbeiter; fouvrier en or; 
st. l'orfèvre, le batteur d'or, tireur d'or. 

Das Goldauge, (Golbauge) die Baum-änte ; 
Le rem: petit plongeon. 

Der Goldbach, ( Gvidbady) Le ruiffeau qui 

rie de Por. 

Das Goldbad, (Golbbab) Le bain d'or. 

Der Goldbarfch, Kaulbarfch, (Golbbarft, 
La perche de rivière, (poiflon). 

Der Goldbaum, 

Das Goldbergwerk, (Goldbergwerf) La mi- 
ne d'or, minière d'or. 

Der Goldberyll, (Goldberp) Le chryfobéril, 
pierre préciruje). 

Der Goldbeutel, (Goldbeutel) die Goldbör- 
fes La bourfe dor. 

Das Goldblatt, Goldblättchen, (Golbblatt, 
Soldblättchen) Une feuille d'or battu; de For 
7 Das Goidbiech, (Boldbledh) Uns plaque à 
as ec! oldble plaque d'or. 

Die Goldblume, (Golbbltune) La marguerite 
jaune; it. le Jouci, fouci d'eau. 

Der Goldbock, (Golbbo®) Le capricomne do- 
dé, (Jcarabée). 

Goldbörfe, (Goldbörfe) voy. Goldbeutel, 

Der Goldbrailen, Gnldbrachfem, (Golbbraf 
LR Golbbradfem) La dorade, (poilon de 
mL’). 

Goldbraun, (goldbraun) adj. & adv. Bai 
châtain, bai doré. “ 

Die Golddiitel, (Golddiftel) L'épine jaune. 


(Golbbaum) L'arbre d'or. 


GOL‘ 
Der Golddraht, (Golbbrabt) Le A d'or. Der 
Golddrahtzieher; tireur d'or. 
Golddroffel, (Golbbroffel) voy. Goldamfel, 
Die Gold-eiche, (Goldeiche) Le conocarpoden- 
dron, arbre du cap de bonne efpérance. 
< Die Gold-eidechfe, (Golbeidecbfe) Le Wzard 
joré. 
Golden, (golden) adj. € adv. D'or, doré, 
Das Gold-erz, (Golberÿ) ein goldhaltiges 
Erz; La mine d'or. Rothes Golderz, Zinno- 
ber; cinabre, mine de mercure rouge. 
Die Goldfabrik, (Golbfabrif) La manufaftu- 


re d'or, 
Der Goldfaden, (Golbfaben) ein mit zarten 
Goldlahne überzogener Faden; Fil d'or ; it. le 
Jurmulet, barbarin, moil, geile de mer.) 
“ Goldfalb, (goldfalb) adj. & adv. falb, blas- 
gelb, wie Gold ;. Bai doré, . À 
Die Goldfarbe, (Golbfarbe) La couleur d'or, 
d’aurore. Goldfarben, goldfrbig; adj. & adv. 
de couleur d'or, d'aurore. Goldiarbene Häre; 
des cheveux blonds. It. -Goldfarben; (en T. de 
Mine) d'or. 
‘Der Goldfinger, (Golbfinger) Le doigt au- 
nulaıre, le médeiin. 
Goldfink, (Golbfinf) voy. Dompfaff. 
Der Goldfirnis, (Golbfirnig) Le vernis d'or. 
Der Goldfifch, (Golbfiid)) Nom générique de 
s poiflons, p.e. Die Alle; alofe. Der 
Goldbraflen ; {a dorade, brème-, brame de mer, 
dorade chinoife, petit poiffon d'or. ; 
Die Goldfliege, ( Golöfliege ) der Blattkäfer, 
Goldfchmid; Le chryfomele. Voy. Goldhähn- 


chen. 

Die Goldflimmer, Goldflitter, (Golbflimmer, 
Goldflitter) Les paléoles -, paillettes d'or.  : 

Goldforelle, Goldfohre, (Goldforelle, Gold: 
fohre) voy. Goldbraflen. 

Der Goldfuchs, (Goldfuchg) : Cheval de cow- 
leur jauns d'oré, bai doré, sense 

Der Goldfus, (Golbfus) L'épervier de la bais 
de Hudfon. 
Der Goldgang, (Golbgang ) La veine dor. 
Das Goldgehalt, (Goldgehakt) L'aloi, valeur 


-intrin/éque. 
. ah, (goldgelb) adj. & adv. jaune do- 
vi # . 


Mine) La mine de transport milde d'or; it, or 
en morceaux polis, mêlé avec du fable. 
Das Goldgewicht , (Golbgemicht) Le poids 


or. 
Der Goldgeyer, (Goldaeyer) Le vautour doré. 
Die Goldglätte, (Goldglätte) La litharge 
d'or, marcajjite d'or. 
Der Goldgranat, (Goldgranat) Ze grenat d'or. 
Das Goldgras, (Golbgras) L'anthoxanthum , 
Cherbe). 
Gold- 
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, citron. 
Das Goldgefchiebe , (Goldgefthiebe) ( T: de 
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Goldgräupchen, (Geldgräupchen) voy. Gold- 


Ôrner. ei 

Der Goldgries , (Golbgries) goldhaltiger 
Gries; L'or en grains mélé avec du Jable. 

Die Goldgrube, (Golögrube) das Goldberg- 
werk; La minière d'or, mine d'or. On dit fig. 
Das ift eine Goldgrube für ihn; c'e/f un Pérou 
pour lui; il en tire beaucoup de profit. 

Frs de Cgolbgrün) adj. € adv. Verd 


Der Goldgrund, (Golbgrund) (T. de peint.) 
L'afiette ; it. le fond d’or. Stoff mit feidenen 
Blumen auf Goldgrund; étofe de fleurs de foie 
& fond d'or. Den Goldgrund auftragen; po/er-, 
affeoir-, coucher Vor. It. Der Goldgrund, 

rund eines Fluffes, wo Goldfand gefunden 
wird; le lit ou fond d’uns rivière qui charie de 


d'or. 
Der Goldgülden, os Goldgulden, (Goldgüls 
den, où Golbgulden) Le florin d’or. 

Das Goldhär, (Golbbaar) Les cheveux blonds. 
En T. de botan. on appelle u : Goldhär, Här- 
mös; la perce-mouffe, le polytricz it. chryfoco- 
me. Goldhärig, der goldgelbe Häre hat; qui 
@ les cheveux blonds. 

Der Goldhafer, (Goldbafer) L'avoine jaune. 

Das Goldhähnchen, Goldbähnlein, (Gold: 
bébnen, Goldhähnlein) Le roitelet huppé. It. 
Goldhähnlein ; l'anémons jaune des bois. 

Goldhaltig , (golbbaltig ) adj. €? adv. Auri- 
füre, qui a-, qui renferme-, qui contient de l'or. 
Goldhaltiges Kupfer ; cuivre tenant or. Gold- 
Bene 
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er n; or mélé avec de largille. 

hwarze goldhaltige Schörlkörner ; or mild 

avec du fable, fous la forme de grains noirs. 

Der Goldharnifch, (Golbbarnif) Le bupres- 

te géant, in/eble ailé qui a un aiguillon comme 
€ l'abeill 


ia le. 
Goldkäfer, (Golbfäfer) L'émeraudine, 

Le Jcarabée Imeraudin. Der weftindifche Gold- 
käfer; la porcelaine verte, le Jcarabée chryfis. D. 
Der goldene Laufkäfer ; carabé fillonné. Der 
Goldichmid ; sarabé noir à points dorés. Der 
grofte europäifche goldgrüne Baumkäfer; ca- 
-rabé fycophante. 

Der Goldkalk , ( Goldfalf) L'or calkciné; it. 
Vor moulu. 

Goldkarpen, ( Goldfarpen) voy. Goldfifch, 

Die Goldkehle, (Goldfeble); Le Juce-fleur, 
érès-petit oifeau du genre des colibris. 

Der Goldkies, (Goldfies) Le gravier d'or; 
&. or minéralifé. x 

Das Goldkind, (Golbtind) (7. flattewr) Le 
mignon , ea Ler 

Pie Goldkluft, (Golbfiuft) CT. de Mins ) 

veine d'or. 


Po Goldklumpen, (@olbflumpen) Un tas 
or. 


GOL. 


Der Goldkönig, (Golbfônig) (T. de 
Le régule d’antimoine inpré 4 es en) 

Der Goldkopf, (Goldfopf) Le gros-her duré, 
(oifeon ) it. la chryjomöle cylindrique à tête jgune, 

er Blatkäfer. 

Das Goldkorn, (Goldforn) L'or en grais, 
grain d'or. 

Goldkrähe, (Galbfrdbe) voy. Blaukrähe. 

Das Goldkraut, (Goldfraut) gemeinesKreuz- 
kraut; Le Jeneçon. 

De Goldkrone, (Golbfrone) L’ku d'or, ka 


fol, 
Die Goläküfte, (Golbfüfte) (T. de Marius) 
le 


La côte d'or, cö:e de Guiné 

Der Goldlack, (Golblact) La cire jeune der. 
It. Goldenlack; ia giroflée. Ein Goldenlck- 
ftock ; un pirofür , violier jaune. 

Der Goldiahn, (Golblapn) La lame dır. 
Der Goldlahnfchläger ; l'écacheur d'or. 

Der Goldlafur, (Golblafur) La pierre dam. 

Das Goldièder, (Goldleder) vergoldetes LE 
der; Le cuir doré. 

Der Goldleim, (Boldkeim) die Lothglitte; 
La foudure d'or, chryfocolie. 

Die Goldleifte, (Golbleifte) der violetteLaur 
käfer; Le carabé azuré. 

Der Goldletten, (Golbletten) L'or mil sn 
de Ed . 2 
Die Goldlilie, (Goldlilie) Le lis jaune, bai 
rocalle jaune. 

Die Goldlutte, (Golblutte) L'auget à ler 
ee u (Got ) aldi 
er Goldmacher, (Golbmacher) L'a 
fie, adepte, philofophe. Die Goldmacherkunft, 
das Goldmachen, die Goldmacherei; Falckymit, 
la pierre philofovhale, art hermétique, le pt 


. tendu fecret de faire de Vor. 


Der Goldmann, (& »ldmann) (T. de fete) 
Sie find ein rechter en) Gens des tout- 


bon. 
Goldmarkafit, (Golbmarfafit) voy. Zink. 
Die Goldmafle 5 ma) 2 al de, 


or mafif. 
Goldmerle, ( Goldmerle) voy. Goldemiel. 
Die Goldmilz, N gelber Steinbrechi 


La Jaxi e dorée tique dorés. 
Die UE Qt 


3 münze, (Goldinünze) Une mono 
or. \ 
ae Goldpapier, (Golöpapier) Du pe 


Goldpatfcher, (Golbpatfcher) v. Goldichläger. 
Die Es A en) La plaque det; 
it. femelle. Goldplittlein zum Sticken ; pa 
ietie, papillote. Der Goidplätter; l'écacheur dor. 
Der Goldpras, (Golbpras) Le chry/opraß, 
chryjopteron, 
ie Goldprobe Kechprese) L'efai, Ip 
ve; it. la touche. Gold von guter Probe; # 
de bow alloi. re 


GOL. 


‘Das Goldpulver, ( Golöpulver ) La poudre 
d'or, or en poudre; st. (en T. dakhymie ) la 
poudre de &ion, de projeffion. 

Der a ee (Goldpuntt) Le richard à 
facettes, buprefle d pointes dorés. 

Bi Lg id , Éulbquars ) Le quarz te- 


"Der 7 Goldrgen » (Goldregen) CT. d'artific.) 


pluie dor. 
Goldreich, Golbreid} adj. & adv. reich an 
Golde ; Riche en.or. Ein goldreiches Berg- 
werk; une mine fertile, riche enor. Ein gold- 
reicher Zeug ; une étofe riche. 

. Die Goldrenette, ( Öoldrenette) La reinstie 


jaune. 
s Der Goldring, (Golbring) ein goldener Ring; 
Un anssau d'or. 
Die Goldrofe, (Golbrofe) das Goldroslein ; ; 
L'herbe d'or, helignthème, hylfope de Garrigues. 
Die Goldruthe, (Goldruthe) La verge dor, 
wi e dorée, (plante) 
oldfafran,  hkfafran) voy. Knall a 
Der Goldfand, (Goldfand) Le fable 
Der Goldfchaum,, (Goldfchaum ) Lire can, 
De GOlMIchande cheider, ( &olöfcheider) L’afinsur 


Der ‚Goldfchläger, (Goldfpläger) Le batteur 
sw; it. le gros piffre, gros marteau de-batteur 


Der Goldfchlich, (Golbfli) La mine dor 
boccardée & pilée ; it. la terre mélée d'or. 
„De Goldichmelzer, (Goldfchmeizer) Le fon- 
nsur - , recuiteur d'or. 
An Ge dfchmid, (Bout) L'orfèvre; it. 


ke carabé noir à points dor. 
CO L'arfénic 


Der Goldfchwefel, 
mil où impregné de 

Goldfeife, Ébolbfafe) BER Goldwäfche, 

Der Goldfinter, (Soldfinter) Ceff ainf qu'on 
appelle une concrétion calcaire mélée d'or. 

Goldfohn, ( Golbfobn ) voy. Goldkind. 

Der Gold: Fo (Soldfpinner) g Fleur dor. 

Der Golditaub, (Golbftaub) La poudre d'or. 

Der Goldftein (Soldftein) La pierre d'or; 
bs le chryjolite ; it. la pierre de touche. 

Der Goldfticker, (Golbfticfer) die Goldfticke. 
tin; Le brodeur, la brodeufe. 

Der Goldftoff, (@olbffoff) Le drap d'or. 

Das Golditck, (Bold 2) L'or en lingot; 
Ab. une pièce d'or, médaille d'or; it. le drap d'or 


érocard. 

Die Goldtufe, (Golbffufe) Le ssinéral d'or, 
ka mine d 

Der Goldtalk, (Golbealt) Le talc jaune, forte 


etr fe lève par feuilles. 
ie Goldtin u RL. dtinftur}) La teinture 
du folail; it. Por 


er Goldteig, Bei L'or moulu. 
Goldtochters ( ë A 


To, L 


CSolbtodter) voy, Goldkind, - 
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DieGoldwage, (Goldiwage) Le trébucket, ba- 
lances fines, petite balance à gefer de Vor; it, 
(en T. de monn. ) le ne On dit proverb. 
Ein jedes Wort auf die Goldwage legen; par- 
ler avec beaucoup de eirconfpeion, peler toutes 
Jes res tout ce qu'on dit, 

ie Goldwäfche, I Goldwäfthe) Le lavoir, 
lieu où l'on prépare l'or de rivière. Gold- 
wäfcher; l’argailleur, paillotteur, cweilleur d’or, 
de paillettes. 
or Goldwaffer, ( Goldivaffer) L’cau de vie 
Danizig. 
Goldweide, (&oldtweide) voy. Dotterweide. 

FR Goldwelpe, (Goldwefpe) Lachryfis, ejpè- 
ce de guèpe. 

Der Be, (Golbwurm) der Gleiskä- 
fer; Le bupréfie, richard, Voy. Goldmaus. 

Die Goldwurz, Galdwuarzel , her te 
al ofes Schellkrant > La chélidoine, 
Par Gold F fü kifche Bundlilie ; le ssartagen. 

Der Coldéalé, ( Goldzahn) C'eff ain 0m 
appelle en T. de Mine, une BI wenn 


vier, 
“Colisieher, (Golbzieher) voy. Golddraht- 


zieher. 
GOLF, (Bel) (der) gen. ee ph die-e. Der 
Merbufen; olfe , golp 
GOLK-RABE, „te és (den ) gen. den des - m 
die-n. 


ande efpèi 

citer (&oler) voy. (Re 

GONDEL, (Sondel) (die) gen. der-, pl. die-n; 
La gondole ; petit bateau plat €3 fort long qui 
ef particulièrement en run à PA pour 14 

+ siger der Les canaux, PAT me rames. 
Der Gondelführer gondolier. Der Gan- 
delmacher ; ie nie. 

-GÜNNEN, (gönnen). v. & eu & ir. Ich gön- 
ne- gonnete 0%. gonnte , i. bnnet ou ge- 
Kenn Vouloix ou foukaiter PRE u, ou du mal. 
si. fouhaiter , defirer, ne pas envier, favorifer. 
Einem alles Gute es Joukbaiter touts Cd 
de bien à gg. un. bnnet Log 
Befürderung ; tout le _— 2 monde Fb u EM Jon 
avancement. Einem andern was 

-' Bofes gönnen ; fs réjouir du en ou. Ede = 
jure Ich ee ir wohl; 5 Eh erg 

ien alfe r wi; ‚en es st. 
en Pe erh A ae Fe , HA 
ien employé » il le mérite. Id bnne Eu in 
cur: 3, je ne lui envie pas jou Sein 
ihm wr zu ee ih = laut 

pu ju euvier fa fostme. Er gönnt 
den FAR dl nicht; # plaint Pavoine d 
Er gbanet niemanden etwas; 
eg envie à tont le monde. Ich günne den 
Grofen ihr Glück; je ıFenvie point la fortune 
des Grands. Die Brant wird dem feyn, dem 
Fffff de 
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-fie das Glück gonnet ; celui qui fera favorilé de 
la fortune aura l'époufe. Ich bitte euch mir 
ferner eure Gewogenheit zu günnen; je vous 
prie de vouloir bien me continuer vos bonnes 


: graus.  . 
GÖNNER, (&Sönner) (der) gen. des-s, pl. die-; 
« Die Gönnerin ; Qui veut ou fouhaite du bien, 
qui favorije , le bienfaiteur, la bienfaitrice, le 
. proteËteur, Ja proteltrice, le pat-on, Nécène. Krift 
mein gnädiger Günner ; # ef mon gracieux 
- protefleur. R 
GUPEL, (&öpel) (der) gen. des-s, pl. die-; 
- (Z de mine) Efpèce de lévier ou chèvre pour 
Jowever & ritirer le minerai on autres chojes de 
la mine; une machine à moulettes, Voy. Hèbe- 
- zeug. Der Güpelhèrd; l'aire. Der Gopel- 
hund; de chien. Die Güopelkette; la chaîne. 
ı Der Göpelkorb; la Interne. Das Gbpelkreuz; 
la baje. Das Güpeipferd ; le cheval qui Jert 
. mettre. en mouvement la machine d moukttes. 
Die Gopelfpindel, Göpelfpille ; Paifieu. Der 
. Göpeltreiber; celui qui fait tourner la machine 
à moulettes. 
GOOR, (goor) voy. G/EREN. 
GÖRE, (Gödre) voy. GARE, GÆHRUNG. 
GORK, (Gor£) vor. KORK. 
Sn GUSCHE, (Gofde, Gufche) voy. 
GOSE, (&ofe) Ge) gen. der-, /. pl. Bière de 
-. Goslar. it. Gofe; rivière qui arrofe la ville libre 
impériale de Goslar dans le cercle de la Baje- 


ELA 

GE. (@ôfe) (die) gen. der-, pl. die-n. Der 
Alant ; Le gardon. (poiffon.) 

GOSSE, (&offe) (die) gen. der-, pl.die-n; L'é& 

. gout, rigole, it. lecanal,.ruijleas, l'endroit par 
où Peau s'écoule dans les rues. it. Die Goîle, 
der Goffenftein ; Pévier par où s'écoulent les 
eaux, les lavures d'une cuifine. 

GOTHA, (Gotha) Principauté € ville dans le 

. cercle de la Haute- Saxe. Gotha , Gothe. 

GOTHISCH , (gotbif) adj. Eÿ adv. Gothique. 
Gothifche Bauart ; architeflure gothique. Go- 
thifche Schrift, Münchfehrift; ciaraières go- 
thiques. Ein gothifches Gewölbe; une cher- 


“che ferhaufee. 
GOTT, (Gott) (der) gen. des» es, pl. die- Göt- 


ter; Le Dieu, le premier Eÿ Jouverain Etre 


ar qui tous les autres font €7 Jubfiftent. Gott : 
a Schöpfer ; Dieu re en Gott 


pue croire (un) Dieu. An Gott glau- 


Dieu. Gott anbèten; adorer Dieu. 

Vater; Dieu le père. Gott der Sohn; Dieu 
le fils. Gott der heilige Geïft; Dieu le Saint 
Ejprit. Da fey Gott vor! bewahre, behüte 
Gott! das wolle Gott nicht, davor behüte 
mich Gott! a Dieu ne plaife! Dieu m'en gar- 


rer.en Dieu Bei Gott fchwören; jurer par 
der 


"le ciel que Edc. 


* Gott will; sid plait’d 


* bénédiftion! Gott he 


"ter; les Amours. 


3 croire en Dieu. Auf Gott hoffen; 4pé . 


GÔT. 


"de; Dieu m'en préferve! Dieu nous em garde, 


prélerue! que Dieu détourne ce malheur ! Wolite 
Gott! Gott gebe! plñt à Dieu! veuille, fa 
Das gèbe Gott! Dieu le veuille ! 
ainfı Joit - il! -Wills Gott, geliebts Gott, wenn 
iew. Nach Gottes _ 
Willen, wie es Gott gefällt; comme il plafra 
au bon Dieu. Mit Gottes Hülfe; Dieu aidant. 
Gott berathe, helfe euch ! ftehe euch bei! 
Dieu vous aflıfle! Dieu vous Joit en aide ! Dazu 


ge Gott feinen Sègen! Dieu y donne fa 


1 eig Yale a1 a e! 
rand bien vous faffe! Gott grüfe euch! Di 
LÉ garde! Gott a einen guten 
Tag! Dieu vous donne le bon jour ! Gott be- 
hüte euch! Dieu-vous conferue ! Gott befoh- 
len! adieu! Gott begleite euch! Gott fey mit 
euch! Dieu vous conduife! Das walt Gott! 


- walts Gott! in Gottes Namen! au nom de 


Dieu. Um Gottes willen; au nom de Dieu; 
it. pour l'amour de Dieu. Ach du lieber Gott! 
mein Gott! mon Dieu! Vergeite es "euch 
Gott! Dieu vous:le rende! Von Gott und 
rechtgwegen ; a bon droit. Bei Gott! Gott if 
mein Zeuge; Bi Der Diew m’efl témoin. 
Weifs Gott, Gutt weils es; Dieu le fait; je 
jure devant Dieu. So wahr mir Gott helfe; 
ainfi Dieu'me jıit en aide! Gott lob! Dieu 
merci ! On dit proverb. Ein jeder für fich, 
Gott für uns ale; chacun pour foi, €? Die 
pour tous. Gott und genug; qui a Dieu, a tout, 


- qui-le perd, perd tout. Den lieben Gott einen 


guten frommen Mann feyn laflen; laiffer cou- 
rir_beau; faire vie de garçon. 

Gott Je dit encore abufivement des faujjes Di- 
vinités que les Payens adoroient. pe. Der Gott 
der Winde; Eole. Der Kriegs- Gott; Mars. 
Der Gott des Himmels; Jupiter. Der Gott der 
Holle; Pluion. Der Gott des Mers ; Neptune. 
Der Gott der Künfte und Wiflenfchaften ; 
Apollon , Phébus. Der Gott des Reichthums ; 


 Plutus, Mammone. Der Gott der Arzeneikunft, 


- und Aerzte; Esculape. Der Gott der Hirten ; 
Pan. Der 


tt der Liebe ; Cupidon , Amour, 
le Dieu lance-fléche, archerot. Die Liebesgot- 
Der Gott des Weins; k 
Dieu de la treille, des pintes, Bacchus. Der 
Gott der Gärten; Vertumne, .Priape. Der 
Gott der Gränzen ; Terme. Der tt der 
Schmaufereien; Comus. Der Gott der Hochzei- 
ten; le Dieu nocier, Hyınen, Talapeın. Der Gott 
der Freude bei Mahlzeiten; ÆEwphrade. Der 
Gott des Stillfchweigens ; Harpocrate. Der 


Gott der Zeiten; le Dieu double- front. Der 
Gott der Kaufleute; Mercure. Die Schutz- 
btter ; des Dieux tutélaires. Die unterirdi- 
chen Gütter; les Dieux Mänes. Unter die 


Götter verfetzen ; döifier , faire l'apothéoft. 
Die Götter der Heiden;.ies Dieux des Pa 


GOT. 


. ‚Die Halbgötter ; les demi- dieux. Die Haus- 
götter ; pénales, 
Voici les mots compolés avec Gott & Götter! 

Die Gütterblume, (Gôtterblume) Le dodéca- 
théon, plante de Virginie. : 

Götterbrod, (Gôtterbrob) voy. Gotterfpeile. 

Gottergèben, (gottergeben) adj. & adv. Dé- 
. wot, dévoué à Dick; attaché à la religion. 

Güttergleich, (gôttergleit) adj. & adv. Di- 
oin ,\femblable aux Dieux. 

Die Götterlehre, (Gôtterlepre) La mytholo- 
logie, fable. 

as Gottermahl, (Göttermahl) Le féffin des 
dieux, table des dieux. 

Die Götterfpeife , (Götterfpeife) L’ambrofie. 
st. nom d'une plante de Virginie. 

Der Gotterfpruch, {Gôtrerfprud}) L'oracle, 
reponfe que les payens s'imaginoient recevoir de 
leurs Dieux. & 

Der Göttertrank , (Göttertranf) Le near, 
breuvage des Dieux. 

Der Gottesacker, (Gottesacer) Le cimetière. 

Der Gottesdienft, (Gottisdienft) Le Jervice 
divin ou de Dieu; culte divin, culte de Dieu, 
ft. exercice de la religion, ofice. Dem Got:es- 
dienfte beiwohnen; afifier au fervice divin. Den 
freien, öffentlichen Gottesdienft haben; avoir 
l'exercice libre, public de la religion. 

Gottesdienftlich , (Hottesdienftlich) adj. Re- 
Wgieux. adv. religieufement. 

Gottesfabrt, (Gottesfahrt) voy. Wallfahrt. 

Der Gottesfrieden , (Gottegfrieden) L'invio- 
tabilité des perfonnes deflinees au Jervice divis. 

Die Gottesfurcht, (Gottesfurct) La crain- 
ie de Dieu, religion, piété, dévotion. 

Gottesfürchtig, (gottesfürctig) adj. Pieux, 
religieux , craignant Dieu. adv. pieu/ement, re- 
ligieufement. 

Die Gottesgaben, (Gottesgaben) Die Kir- 
cheneinkünfte ; les revenus eccléfiafliques. 

Die Gottesgebärerin, (Gotteegebärerin) Za 
er de Dieu ou de notre Seigneur; la Jainte 

ierge. 

Göttesgeld  (Gottesgelb) v. Gottespfennig. 

Die Gottesgelehrfamkeit, (Gortesgelehrfuns 
Fa) Die Gottesgelahrtheit; La théologie, théo- 

e. 


Ein Gottesgelehrter , (Gottesgelehrter) Un 
théologien, théofophe. Zur Gottesgelahitheit 
gerdiig; théologique. 

Die Gottesgnade, (Gott:Sgnade) Le bec de 
grue de mortagne, herbe d Robert. 

Gottesgrofchen, (Gottesgrofchen) voy. Got- 
tespfennig. 

Das Gotteshaus, (Gotte8hauß) L'églife, letem- 
ple, la mai/on de Dieu. ‘ 

Der Gutteshausbund, (Gotteshausbund) ‚La 
hgue grife, des grifons, 


Kirchenäcker ; terres, 
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Das Gotteshausland , DE) Die 
er iens eccléfiafiiques „ de 
'églife. ; 

Die Gotteshausleute, (Gotteépausleute) Les 
curateurs du tronc de lPéglife. it, les Jujets de 
PAbbé de St. Gal. 

Der Gotteshauspflèger, (&otte&hauspfleger) 
L'ancien de égil ; abricien. | 

Der Gotteskaften, (Enr. Die Got- 
teslade; Le tronc des pauvres, ou de l'églife. it, 
le bureau, cafe des pauvres. 

Die Gotteskuh, (Gottestub) C’-f ainfi qu'on 
appelle en Thüringe le bétail affefté à une terre - 
pour l'entretien & au profit d'une églife. ” 

Der Gottesläfterer , Sörtestäfere) Le blas- 
phömateur , Jacrilege. 

Gottesläfterlich, (gottestäfterlich) adj. ae 


* Blasphématoire. Gottesläfterliche Reden 


ren; blasphémer, vomir des blasphèmes. 

Die Gotteslafterung, (Gottesläfterung) Le 
blasphème , reniement, fige k 

Das Gotteslehen, (Gottesleben) Les biens 
du clergé. 

Der Éotdeconees (Goftesleugner) L'ath'e, 
éncrédulr, athéifle. 

Die Gottesleugnung, (Goftcéleugnung) L’a- 
thöisme , impiété, incrédulité. 

Der Gotteslobn, (Gottiglohn) La réco le 
de Dieu ou qui vient de Dieu; récompenfe du 
ciel, Habt Gottes Lohn; Dieu Vous le rende. 
Ihr verdienet einen Gotteslohn an mir; Dieu 
vous rendra le bien que vous me faites. Etwas 
um einen Gotteslohn thun ; faire une chofe par 
charité, pour l'amour de Dieu. 

Der Gottespfennig , (Gottespfennig) Das 
Gottesgeld, der Gottesgrofchen; Les arrhes, 
denier d Dieu ; l'argent qu'on donne pour ajfu- 
rance de l'exécution d'un marché. 

.Gottesräuber, (Gottesräuber) voy. Kirchen- 


eb. 

Das Goltesrecht, (Gottesrecht) Les offices ec- 
chéfiafiiques. 

Der Gottesritter, (Gotteéritter) Ce? ainfı 
2 appelloit autrefois die Deutfchherren ; 

s chevaliers de l'ordre teutonique. 

Die Gottesfole, (Gottesiole) (T. de Jalines) 

La quantité d'eau jalée dont le produit efl aw 
bien des pauvres. 
. Der Gottestifch, (Gottedtifh) La commu- 
nion, la jainte cène, table. Zu Gottestifche 
pas communier , s'approcher de la Jainte 
table. 

Das Gottesartel , (&otteturtel) L'ordalie, le 
Jugement de Dieu. Terme qui defigne une des 
épreuves par les éléments en ufage chez les an- 
Gens. 

Der Gottesverächter, (Gotfeßverächter) Le 
contempteur de Dieu, un homme impie, profa- 
ne, qui n'a nulle crainte de Diem, 

Fffffa Got- 
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Gottesvergelfen, (gottegbergeffen ) adj. & 
ex ee impie, Dia Gatten rergelianhett 3 
Pimpiété, 
GOTT GEFÆLLIG oftgefälig) adj. & ade. ‘ 
Agréable à Dieu ae 
GOTT-HEIT 


» ( Bottheit) (die) gen. der.-, pl. 
 die-en; La divinité, déité. Die Gottheit Jefu 
Chrifti; la divinité de Œéfus Chrifl. Die Gott- 
heiten der Heiden; les divinités des payens. 
'GOTT-MENSCH, (@ottmenf®) (der) gen. des 
‚men, (pl. Le théantrope, l'homme Dieu, le 
verbe incarné. \ 


RE CGottfalf) Gott/chalk, nom 


OMME. 
GOTT-SELIG, (gottfelig) adj. & adv. Pieux, * 


gie ’ gen , 


Vermächtnifle Stiftungen ; legs pieux, fonda- 
tions pieufes, œuvres pies. ‘Ein gottfèliges Lé- 
ben führen; mener une vie pieuje, religieufs, 
devote. Gottfelige Betrachtungen ; meditations 


t, fpirituel. Eine gottfd- 


pieufes. Gottieligen Andenkens; d'heureufe mé- 


nuire. Adv. avec piété, religieufement, dévote- 
ment. Alle die gottfèlig leben wollen in C. J. 
müffen Verfolgung leiden ; tous ceux qui veu- 
lent vivre felon la piété en éfus-Chrifi, foufri- 
ront perfécution. Die Gottféligkeit ; La piété, re- 


ligion, dévotion. Sich in der Gottfeligkeit üben; _ 


s'exercer dans la piété. : 
GÖTTIN, (Göttin) (die) gen. der-, pl. die-en; 
La déeffe, dive. Göttin der Blumen; Flore. 
„ Göttit des menfchlichen Lebens; Parque. Göt- 
 tindes Krieges, und der Wiffenfchaften ; Pallas, 
Minerve. Göttin der Liebe; Venus, déeffe de 
Pamour. Göttin der Gerechtigkeit; Thémis, 


Aftree. Göttin der Arzeneikunft, der Gefund- 


heit; Hygée, Hygie, Hygiène. Göttin der Die- 
be; Laverne. Göttin der Eintracht; Concorde. 
Göttin der Feldfrüchte; Sögefle, Ségeflie. Got- 
. tin der Entbindung, der ârenden; Lucine, 
Profe. Göttin des Friedens; Paix. Eine Göt- 
tin des Friedens mit einem Olivenkranze auf 
dem Haupte und mit Blumen in der Hand; 
wns Paix couronnée de branches d'olivier, tenant ‘ 
dans Ja main des fleurs. Göttin der Frbblig- 
keit; Vitula, Göttin der Furcht; Crainte. Güt- 
tin der Gärten; Pomone. Göttin der häusli- 
chen Gefchäfte und der weiblichen Geheimnif- 
fe; Déeffe' de l'osconomie domefiique € des my. 
Jières des femmes. Göttin der Hirten; Pales. 


Göttin der Hochzeiten ; a nocière Sunon, Vo- : 


lumme, Domid Göttin der Jagd; Diane, 
Diefe de la chaj]s. Göttin der Jugend; Hébé. 
Göttin der kleinen Kinder; Cunine, Fabuline. 
Göttin des Krieges ; Bellone, Enyo. Göttin 
des Méres; Thdtıs, Amphitrite. Göttin der Mü- 
figganger; Yarunz. Göttin der Natur, Kün- 
fte &c. Id e. Göttin des Neides ; Envie. (idt- 
tin der Reifenden ; Abéons, Gottin des Ruhms; 


ele; une ame pieufe, dévots. Gottlelige : 


GOT. 
Renommée; la Dieffe aux cent bouches, Ce: 
tin der Sät; Seie, Seia. Göttin der Sanglin- 
e; Rumia. Göttin der Wiegenkinder; Cuba, 
ube. Göttin der Trene; Fidélité, Göttin des 
. Vergnügens; Lubentie, Lubentine. Göttin des 
Wohlftandes ; Praxidice. Göttin der Zwie 
tracht; Eris, De de discorde, Göttin der 
Rache; Némefis. Mutter der Götter und Got- 
GÖTTINGEN, (Gttingæ) G 
«N, en) Göttingus, 
connue', fituée dans le cerile de la 

dans la principauté de Calemberg. ; 
GÖTTLICH, (aôttlit ) adj. & adv. De Din, 
se Das göttliche fen; lefence divim, 
ie 


vil fort 


e- Saxe, 


eit; La me 


i eff felon Dieu, das 
3 ee oracles je Gottliches Ge- 
fchlechts feyn; être de la race de Dies. Sich 
aller göttlichen Wokltbaten verzeiren; renır 
chrême & baptéme. Göttlicher Sinn, göttliche 
Gefinnungen ; /aintes dispofitions; Jpirituailt. 
Göttliche Eingebung; rn divine. Os 
dit auf: Ein göttlicher Verftand; us gpri 
divin. Eine güttliche Schönheit ; uns but 
divine. Adv. divinement, d’une rs) cn 
it. . d'une manière augufle, excelemmni, 
she Die Göttlichkeit; la dir 


nité. 
GOTTLOS, (gottlog) adj. & adv. Impie, pr 
" fane, qui Je moque de Dieu. Ein gottlofesl&- 
ben führen; mener une vie profane, impie; ih 
irröiigieux, libertin; ie, méchant, malheurts, 
pervers , mifbrable, maudit, fcélérat, fripon, w 
quin, faux, criant. Ein gottlofer Menfch; # 
ame damnée. Adv. d'une manière impie, po 
fans, irréligieujement, méchamment, en Sk pus 
en coquin, en jcélérat. Die Gottlofigkeit; lin 
pittt, la profanation, irréligion ; it. la méckes- 
ceté, ee: le libertinage, faujet. 
GÖTZE, (Göge) (der) gen. des-n, pl. die-n. 
Der Abgoıt; Le faux-dieu, idole. Die Gützea 
anbèten ; adorer les idoles, les faux dieux. De 
Götzen opfern ; facrifier aux idoles. On di 
figur. Einen Götzen, Abgott aus einem m» 
Eh idolätrer qq. un; rendre des homnr 
idolätres à CE un. Der Geizige macht das Gel 
zu feinemGötzen, zu feinem Abgott ; lavat 
fait fon idole de fon argent. On dit popul. d'u 
per/onne ftupide: Er ift ein dummer Odgttt; 
vejl une vraie idole. Der Gützenaltar; [\ nl 
d'idol. Das Gotzenbild ;. uw Jimulacre, image 
une flatue. Er feht da wie ein Götzenbid; 
. Je tient là comme une idole, comme wu je 
tue. Der Gotzendiener, qui fert Les sole fr 
dolätre. Der Gotzendienit ; liuoldtrie ; le cal 
idolâtre; culte des idoles. Der Gotzen ain; L 
bocage, bois dédié aux idoles. Das oe 





‘GRA. 
haus, der Gôtzentempel, Je temple d'idole, où 


des idoles, des faux dieux. Das Götzenholz, ' 


die weifle Pappelweide; le peuplier bianc. Das 
Gotzenopfer ; le Jacrifice fait aux idoks, 
qu'on Fed aux idoles ; viande offerte aux idoles, 
sdolothyte. Der Gützenpriefter ; le facrificateur, 
G être rs ä 
5 cab) (das) gen. des-es, pl. die- Grä- 
ber. die Gruft; Tr. la Poe, le lieu 
où un homme eft enterré. Fin Grab machen, 
aufwerfen; faire, creufer un tombeau, une foj]e. 
Ins Grab legen; mettre dans le tombeau, dans 
da fe, enterrer. ZuGrabe gehen; aller, affi- 
fier à un enterrement ; accompagner un corps 
mort; rendre les derniers devoirs à qq. un. Grab 
Jignifie auffi le Jépulcre, monument élevé à la 
mémoire d'un mort dans l'endroit où il ef inhu- 
m}. Der Grabftein, das Begräbnis, die Grab- 
füte; Et dans ce Jens on dit: die Gräber der 
Könige; les tombeaux des Rois. Das heilige 
Grab; le den ag On dit proverb. Nlit 
einem Fufe im Grabe ftehen; einen Füs im 
Grabe haben; étre fur le bord de la foffe; avoir 
un pied dans le tombeau ou dans la foffe; être 


"für la fin de fes jours ; étre à quatre doigts de 


la mort, Sie fieht aus, als ob fie fchon im 
Grabe gelègen wäre; elle a le vifage d'un dé- 
à ire Es Efel zu Grabe läuten; brandil- 
er les jambes ; tambouriner avec les pieds, (pop. ) 
Die Grabfliege,, ( Grahflirge) La mouche fe 


crâle. 

Das Grabgerüfte, (@rabgerüfte) Le catafalque. 

Der Grabhügel, (Grabhügel) Dina de 
terre fur une folle. 

Das Grablied, (Grablieb). Le cantique fund- 
dre, chant de deuil, chanfon, air lugubre. Grab- 
lieder fingen , einen zu Grabe fingen; chanter 
des airs en et aux funérailles de qq. un, 

Das Grabmäl, (Grabmal) Le tombeau, [é- 
pulchre ; it. monument, Sean maujolts. 

Das Grabfcheit, (&rabicheit) La böche, le pic, 
da pelle. Eifernes Grabfcheit; Pécoupe. Grab- 
fcheit, Grabfchaufel der Gärtner, Schanzgra- 
ber &c, le hoyau. Der Rafenfetzer ; le troujle- 


pas. 
Die Grabfchrift, (Grobférift) L'infription 


épulcrale, épitaphe. 
Die Grabitate, (Grabftäte) Le tombeau. 
Ds Grabftämpel, (Grabftämpel) (T. de Mi- 
ne 


etes ! 
: Der Grabitein, (Grabfiein) La pierre de JE 


lcre, tombe. 

Der Grabitichel, (Grabftihel) Le burin. Der 
Goldichmiede oder Petfchiritecher; onglet. Der 
Schloffer; onglette. Der Raketenmacher : ger- 

* goir. Der Schwerdfèger ; fri/oir. Granmeiliel; 
er cifelet, poinçon. Ler Goldfchmiede und 
upferftecher , Linien zu ftechen ; le traçoir. 

: Womit die Wachszicher die Streifen auf die 
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Kerzen machen ; le gravoir. Runder, abgerun«a 
deter Grabftichel der einkchekken, mit einem 
Knopfe ; bouterolie. . 

Das Grabtuch, (Grabtuc) Le linceul, drap 
mortuaire, Juaire, drap dans lequel on enféveks 


un mort. : 
, Das Grabzeichen, (Grabjeihen) Le mon 
ment. 
GRÆBST, GRÆBT, (grdbff, gräbt) v. GRABEN. 
De BBELN. Lt Neal frabbeln) 
, & eifen; Manier, tätonner, grat- 
PPT ee Je trafner. It. Sich herum, 
wälzen ; /e remuer, fe tourner. 
GRABE-KELLE, (Grabctelle) (die) gen. der-; 
l. die-n; La truelle des jardinirrs. 
ABE-LAND, : @rabeland) (das, gen. des-es, 
pl. die- länder; La terre en labour, terre labou- 


rable. 

GRABEN, : Graben) (der) gen. des-s, pl. die= 
Gräben; Le fofr. Ein naffer Graben, Waffer- 
graben; un fufé d eau. Ein trockener Gra- 
ben; un Pi jec. Einen Graben aufwerfen, 
ziehen ; éiever, tirer un fo. Ueber den Gra- 
ben fpringen; Jauter le foj]e. Laflet uns über 

, diefen Graben fpringen ; franchiffons ce fo 
Ueber oder durch den Graben fetzen; er Le 
foßt. Den Graben abzapfen, ablaflen ; /aigner 
de foÿfé. Den Graben fchlammen , ausriumen; 
nettoyer, relever un fojJ#. Den Graben füllen; 
remplir, combler le fo. Mit Gräben um 
ben; feloyer, environner ou entourer de foj]es. 
Eine haltbare, mit tüchtigen Gräben umgebe- 
ne Stadt; une place entourée, environnée, de 
bons foffés. Ein mit vielen Gräben durch- 
fchnittenes Land ; un pays coupé, en de 
Jofes. Ein gefütterter Graben ; un foje a fond 
de cuve. Der äufferfte Graben ; Favant- fo. 
Ein kleiner Graben voll Wafler in der Mitte 
eines trockenen Feltungsgrabens; ia cunette, 
cuvette. Ein Landgraben, Grenzgraben ; u fo/J# 
limitrophe; fol]é qui Jépare un pays dun autre, 
Ein Schlitzgraben, wodurch man die Wiefen 
wäflert; une faignée (dans un pré). Der Schlofs- 
grabeg, der Graben um ein Schlofs herum; 
la douve. It. Der Graben, die Waflerleitung, 
Waferrinne; le canal. Ein kleiner und langer 
Graben; un conduit. Laufgraben, st. Graben 
zum Ableiten des Waflers, it zum Grunde 
eines Gebäudes; {a tranchée. Graben, der mit- 
ten durch einen Teich nach dem Ablafle zu 
geht ; buy, biez. Kleiner Graben, einen Teich 
abzulaffen ; uns ébie. Der Graben unterm Mühl- 
tade; ka bouldure. Ein durch die Fluth aus- 

efchwemmter Graben; un rarin, une ravine, 
Ein länglichter Graben, eine Rinne; une rigo- 
le. Der Graben zum Grunde eines Gebäudes; 
la fondation. Ein Köhler ox Kohlengraben ; 
une foffe charbonnière, fandes, faulde. On dit 
groverb. Der güte Mann ilt noch nicht über 
Fffff3 den 
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den Graben ; le pauvre homme n’eß pas encore 
hors de danger. Der Grabenfteiger ; l'infpeReur 
des percements ou puits à épuifer l'eau. 
GRABEN, (graben) v. a. irr. Ich grabe, du 
gräbft, er gräbt, wir graben &c. Imp. Ich 
grüb, Jubj. grübe, perf. i. h. gegraben; Creu- 
Jer, vreufer un Fol, un puits. In der Erde 
graben ; creufer en terre. Einen Graben tiefer 
graben ; recreufer un foffé; it. fouir, remuer la 
‚terre. Voy. Umgraben. 2. Mit dem Grabfcheit 
graben ; bécher. Ausgraben, aufwühlen, 
durchwübhlen; fouiller. Schätze graben; fouil- 
ler des tréfors. Einen Grund zum Gebäude 
aben : fouiller les terres pour bâtir. Das Feld, 
rs Acker graben ; travailler, labourer la terre. 
lt. Graben, ftechen ; graver, tracer, imprimer 
quelque figure avec le burin, avec le cifeau fur 
du cuivre, fur du marbre &c. it dans ce Jens 
raben fienifie aufi: cijeler, tailler, fculpter, 
chopper. Gegrabene ou geftochene Arbeit; 
da cifelure. On dit figur. Diefes ift in mein 
Herz gegraben; cela cl gravé dans mon cœur. 
Das Graben, Aufwüblen der Erde; la fouille, 
Das Graben bis an den Grund einer Feftung ; 
la Jape, fappe. Die innere Grabewand; l'éfcarpe. 
GRÆBER, \Giäber) (der) gen. des-s, pl. die-; 
Le becheur, foffoyeur. Der Brunnengräber ; qui 
creufe les puits. Schanzgräber ; travailleur, 
, pionner. Schatzgräber; chercheur de tréjors ca- 
ches, enterrés. Todtengräber; fofloyeur, en- 
terreur de morts. : lt. Der Graber, ein Käfer; 
le fcarab- fofjoyeur, la tête armée; it. le bowlier. 
GRAD, (Grad) der) gen. des-es, pl. die-e; 
(CT. de Géom, ) Se dit de la trois cents Joixan- 
tième pariie de la circonférence d'un cercle. Le 
degré; it. (en T. de Géogr.) Der Grad der 
Breite, der tongs le degré de latitude, de lon- 
gitude; it. (en T. de généal.) Grad fe dit pour 
marqur la proximité ow l'éloignement qu'il y a 
entre parens, à l'égard de la tige qui leur e, 
commgne. Im eriten, zweiten Grad verwandt 
feyn; étre parent au premier, fecond degré. 
Dans l'univerfité on dit: Einen Grad ou Gradum 
anndhmen; prendre Jes degrès dans l'univerfité, 
En parlant des opérations de Chimie € des au- 
tres qu'on fait par le moyen du feu. On dit: 
Den gehörigen Grad der Hitze zu geben wif- 
fen; Mir donner les degrés du feu. 

On appelle auffi Grade les différentes parties 
dans lesquelles le Baromètre € le Tiermomitre 
Jont divifès, €3 qui Jervent à marquer dans le 

emier la pefanteur auelle de l'air, € dans 
4 Second le plus, ow le moins de froid E de 
chaud. Der Wärmemefer ift bis zum dreilig- 
ften Grad geftiegen ; le Thermomètre efl moïté 
& trente degré. 

On dit auf: Der erfte und lezte Grad der 
Tortur ; {a queflion ordinaire & extraordinaire. 
Im hochften ; 


au dernier point, Er it 
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ein Narr im höchften Grade; cl un fos à 
vingt quatre carats. Das ift der höchfte Grad 
der Unverfchämtheit; def le comble de l'im- 


pue 

GRAD-BOGEN , (Grabbogen) (der) gem, dei-s, 
pl. die-; Un cercle divifé en trois cents Joixm- 
te degrés; it. (en T. de Marine) l'arbalée, no 
turnal, noBurlabe; it. (en T. de Min.) le trau. 


orteur. 

GÉAD-BUCH, (Grabbuch) (das) gem. du-s, 
pl. die-bücher; (7. de Mar.) Le portulan, t- 
tre qu'on donne à un livre qui contient le gife 
ment € la deftription des ports de mer, desck- 
tes & de ce qui y ef relatif. 

GRAD-HOBEL, (Grabbobel) v. GRATHOBEL. 

GRADIEREN , (gradieren) v. a. Ich gradiere- 

dierte, i. b. gradieret; (7: d'afin.) Afiwr; 
st, (en T. de Jalin.) graduer. 

Das Gradierdach, (Grabierbad) Le kanger. 

Das Gradiereifen, (Grabiereifen) La gri 
boucharde. 

Das Gradierfafs, (Gradierfaß) Le réfervoir. 

Das Gradierhaus, (Grabierbaus) Le bâtinemt 
de graduation. Das Gradierwerk; bâtiment d- 
fine à faire waporer l'eau dans laquelle le fi 
eff difout. ; 

Der Gradierherd, (Grabierberd) Le fowr & 
graduation. 

Die Gradierpfanne, (Grabierpfanne) Le go 
de graduation. 

ie Gradierrohre, (Grabierrôbte) Le tuyas 
de graduation. 
ie Gradierung, (Grabiernng) La graduslin. 

Das Gradierwafler, ( Grabiatar ) Las 
mêlée de fels où les orfeures font bouillir l'or. 

GRAD-LEITER, (Grableiter) (die) gen. de-ı 

1. die-n; L'échele, | 
AD-WEIS, (gradiweig) adv. nfch Graden ab- 
getheilt; Gradus. \ 

GRAF, (Graf) (der) gen. des-en, pl. die-eni 
Le comte. Ein Reichsgraf; un comte du Sail 
Empire. Ein gefürfteter Graf; un comte del 
à la Mes de Prince, 

Die Gräfin, (Gräfin) La comtejje. 

Die Grafenbank, (Grafenbant) Le bon de 
comtes d'Empire, rang des comtes du Rhin, 
de Suabe, à la Diète. i 

Die Grafenkrone, (Grafenfrone) La court 
ne de comte. 

Der Grafenfiz, (Grafenfi5) Za réfidme de 
comte, 

Der Grafenftand , (Grafenftandb) La diguitl 

de comte. Einen in den Grafenftand erheben; 

élever qq. un à la dignité de comte. ; 
Der Grafentag, (Örafentag) L'afemblés de 
comtes de l'empire. 
Die Graffenaft, (Graffdaft) Ze comtés, Die 
fes Lard ift zu einer Graffchaft erhoben wor 
den; cette terre fut érigée em Comté, GRAF 
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GREFLICH, (gräffich) adj. & adv. De comte, de 
comteffe. Ein Gräflich Einkommen, Haus, Wap- 
en, gräfliche Güter; Revenus, maifon, armes, 
Dons de comte, en comte, en comtel]e. 


GRÆFEDING, (Gréfebing) voy. DEICH-GRAF- 
SCHAFT. 


GRÆFEHERR, (Gräfeherr) os Gräfenherr, (der) 
‚gen. des-en, pl. die-en; Le dépaié du magi- 
rat de la gabelle d Halle en Saxe, 

GRALL, (Grall) voy. GRELL. 

GRAM, (Gram) (der) gen. des-es, f. pl. Le 
-chagrin, regret, les regrets, accablement , Jouci 
rongeant, latriflejfe, offiftion. Erift vor lauter 
-Gräm geftorben ; if efimort de chagrin. Sich vor 
-Gräm verzehren, fich ganz abgrämen; /e con- 
fumer d’ennui, de triflejle. 

GRAM, (gram) adv. einem gram feyn; Avoir 
-de la haine contre qq. un, vouloir du mal à qq. 
-un, le hair, étre indifpo/é, irrité contre qq. un. 
Ich kan ihm nicht gram feyn; je ne le LE Por 
“hzïr. Sie ift ibm gram worden; elle à conçu 
»de la haine contre lui. Sich felber gräm feyn; 
Je déplaire à Joi-même, n'être pas content de joi- 
-siême , s'abhorrer. 

GR,EMEN, (grämen) (fich) v. r. Ich 


âme- 
tgrämte mich, i h. mich gegrimet. 


ich be- 

trüben; Safliger, sattrifter, fe déconforter, 
-fe a über Ei ee 
Vaters grämen; s’attrifier de la mort de fon 
.f£re. Sich bis auf den Tod grämen; /e cha- 
-griner moriellement, je ronger le cœur. Sich 

* &uferft grämen; /e désefpérer. Das Grämen, 
die Gramung, der Gräm; Fafliflion, le cha- 
- grin, la trifieffe, les regrets. 

GRAMHAFT , (grambaft) voy. GR ÆMLICH. 

GRÆMLICH, (grämlic)) adj. & adv. verdries- 
lich, murrifch; Chagrin, fächeux, de mauvai- 

Je humeur. Ein grämlicher, wunderlicherMenfch; 
un efprit chagrin, une ame chagrine. On dit 
aufi der Gramling ; le mifanthrope. 

GRAMMATIK, (Grammafif) (die) gem der-, 

+ pl. die-en. DieSprachkunft, Sprachlehre; La 
: grammaire, l'art qui enfeigns d parler & à écri- 
re correSement ; it. le livre qui contient les pré-' 
ceptes de cst art. Grammatikalifch; adj. & adv. 
ammatical, grammaticalement. Ein. ma- 
tikalifcher Fehler; un folécisme. Ein Gramma- 
tiker; un grammairien. 

GRAN, (Gran) Gras, ville de-la Hongrie. 

GRAN, (Gran) voy. KRAN. 

GRAN, (Gran) (der) gen. des-es, pl. die-e; 
Le grain, petit poids fai/ant la foixantième par- 
tie a'une drachme. Dans quelques Provinces on 
oppelle auf Gran; une ligne, la douzième par- 
tie d'une pouce. Diefes wiegt ein Quentlein und 

- fo viel Gran; cela pèfe une drachme € tant de 
grains. Ein Ducat, der um zwei Gran zu leicht 
iR; um ducat trop léger de deux grains. 
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GREN, (Grân) (das) gen. des-es, pl. die-e; 
“Le grain, poids de l'or & de l'argent, faifant 
la troifieme partie d'un grain ordinaire & Le 
vingt-çuatrième du derier. _ 

GRANADE, (Granade) (die) gen. der-, pl. die- 
n; (on dit ordinairement Granate) La grenade, 
petit boulet de fer ou de bois qui eft creux & 
Jait en forme de grenade, €& qui étant chargé 
de poudre d canon, Je jete avec la main. Han 
granaten; grenades à la main, ordinaires. Gra- 
naten, die zugleich mit einer Bombe abge- 
fchofien werden; des perdreaux. Granaten mit 
Musketenkugeln gefüllt; des cartouches. Die 
Granatkugel; le balon à grenades. Ein Grena- 
dier; un grenadier, Joldat qui jete des grena- 
des. Die Grenadiergarde; les gardes de grena- 

‘diers. Die Grenadiermütze; Le bonnet 6 
madier. Die Granadiertafche; la gr ers, 

ibeciöre de grenadier. 

GRANAT, (Sranat) voy. GARNEELE. 

GRANAT, (Granat) (der) gen. des- en, pl. die- 
en; Le grenat, ee de pierre précieufe d'un 
rouge foncé. Das Granatenerz; la mine de gre- 
nats. Der Granatftein; la pierre à grena:s, le 
quarz en grenats. On dit aujji: die Granate, 
gen. der-, pl. die-n; La grenade, fruit d'un 
arbre appelée der Granatbaum ou Graniten- 
baum ; le grenadier. Nie Granatenblüte; (os 
dit auffi fimplement die Granate) la grenade, 

“fleur de grenade-, de grenadier. Der Granat- 
apfel; ia grenade, pomme de grenade. Die 
Granatenbirne ; le poirier des Indes, la guayave. 

: Der Granatvogel; le pinfon du Bréfil. 

GRAND A (Sep) voy. KIESSAND ; Le gravier, 

ros 3 

GRANDENBERE, (Granbenbeere) voy. PREIS- 
SELBERE; L’airelle. \ 

GRANDIGT , (grandicht) ou GRANDIG, adj. & 


adv. Graveleux, 


gen. des-es, pl. die- 
ort dure, qui ef compo- 


defiruflible ou abondant en jpatk. . 
RANNE, (Granne) (die) gen. der-, pl. die-n. 
Die ag ow Achel; La barbe des épis. 
GRANULIREN, (granuliren) v. a. Ich granuli- 
re -granulirte, i b. granuliret, In Kürnlein 
brin- 


784 


. 


GRA, 


bringen; Granuler, réduire ou mettre en gre- 
naille, enmenus grains. Granulirt Silber; ar- 
ent en grenaille, granulé. Das Granuliren ; 


‘a ion. 

GRANZE, (Sränge) (die) gen. der-, pl. die- 
n; (on dit aufi Grenze) orne, les bornes, 
confins, limites; fe dit de tout ce qui Jert à jé- 

er un , une Province d'une autre. Grän- 
zen fetzen; mettre, planter, ajleoir des bornes. 
An der Gränze; aux confins. Die Gränzen 
feines Reichs erweitern; étendre les bornes de 
Jon Empire. It. Die Gräuze; la frontière. Auf 
der Gränze; fur la frontière. Ueber die Grän- 
ze eines Landes geben; paffer fur la frontière 
d'un pays. Die Grünzen, Enden eines Haufes, 
Ackers &e. les tenants & les aboutiffants d'une 
maifon, d'un champ &c. Die Gränze eines Ak- 
kers o# Gutes; et bouts E jouxtes. 
Gränzen von unterfchiedlichen Aeckern, die 
aneinander ftofen; les affrontailles. Die Grän- 
ze, der Rain eines Feldes, Waldes; Ia lifière, 
So an den Grünzen ift, angränzend; limitro- 
phe, place limitrophe. On dit proverb. Die an 
den Gränzen wohnen, haben es-fchlimmer, 
als die mitten im Lande; la lifière ef pire que 


ke drap. 
‚Granze fe dit auf 


mens de tout ce qui 
cf regardé comme rates de chaque choje. 
Ainfi on dit: Die Gränzen feiner Gerichtsbar- 


keit überfchreiten ; polir les bornes de fa ju- 
sisdi@ion. Sein Stolz ift ohne Gränzen; Jon 
ambition n'a point de bornes. 

Der Gränzbach; le ruiffeau frontière. Der 
Gränzbaum; l'arbre de lifière. Die Gränzbe- 
fichtigang:; la vifite de limites. 

Gränzenlôs , (gréngenlos) adj. & adv. Sans 


borne 
Der Gränzförfter, (Grängfèrfer) Le forétier. 
. Der Gränzgraben, (Gréngrabeu ) La feÿe 


li 8 
“Der Grinshanfen, (Srämpenfen) Amar de 
il terre 15 bornes. 

Pius Gr "Brdeipans) La malen bi 


Das Sie 
Der Gränzherr, (Grängperr) Ze propriétaire 
des limites d'un pays. 

Das Gransbolz, (Grängholÿ) La forkt limi- 


en danshtge, (Grängbügel) La coline ls- 


Die Gränz-irrung, (Gréngirrung) Les dife- 

sens fur les limites. 
r ge (Brängmeffer) Gränz- 

Schneider ; cserguemansur. 

Der Gränznachbar, ( ue en Le voifin. 

Der Gränzpfahl, (Gréngpfabl) Le poteau. 

Das Granzrecht, (Grängreht) ou Gränzen- 
recht; Le droit de déterminer les différents fur 
Us limites, 
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Der Grinzrezefs, (Grängre fa 
gleich; Le traité de an a re 
Die Granzfäule, (Gränzfäule) eine Siule, 
welche die Gränzen des (Gebiets bezeichnet; 
ss re le his n 

e Gränzfcheidung, ( Grängfcheid: de 

Berichtigung der Orheern en Chile, L 

cerquemanage. It. Der Ort, wo fich die Grin- ' 

zen zweier? Gebiete fcheiden, die Gränze; les 
limites , bornes, confins. 

. „Der Gränzfchütze, (Grängfehäge) Le chafrer 

des frontières. 2 

ae Gränzftadt, (Gränzftadt) La ville fre 
ière. : 

Der Gränzftein, (Grénsfiein) La borne. Gränz- 
keine fetzen; borner, affeoir, planter des bor- 
nes, Das Setzen der Gränziteine ; le bornags, cer. 
quemanerment. 5 

DerGränzfteinzins, (Grängfteinzind) Le fuage 

. Der Gränzftreit, (Gränsftreit) die Granzärei- 
en Le différent Ps les lémites. 

‚Die Gränzung, (Grdujung ) eines Gutes m 
eines andern feines; L'enclave, enchavemeni dr 
we terre dans celle d'autrui. 

Eine Grinzyeftung, (Gréngoeftuns) Une pie 
“ tidre, limitrophe. 
Pe Gränzweg, (Grdnytves) Le chem de 
6. 

‚Das Gränzwildpret, (Grängwildpret) Le gi- 
bier qui fe forpayfe. 

Das Gränzzeichen , (Gränggeichen) La borm. 

Der Gränzzug, (&rängjug) welcher zur Be- 
a und richtigung der Gränzen eines 
Grundftückes dienet; Le cerquemanement, 

GRÆNZEN , (grängen) v. n. Ich gränze- gränz- 
te, i. h, gegränzet. änzen; Confur, 
aboutir, être fur les frontières. An ein Land 

ranzen; dre tenant d un pays. Glück und 

nglück gränzen nahe aneinander; Le bonkur 

€ le malheur ont des frontières bien étroites. In 

es mit feinen . den mer 
cette province voifine [es états. 

reich gränzet an Demand da Francs conf- 

RE 1 (der) gen. des-s, pi. die 

; en. -5 3 

(T. de Mine) L'em NE mafure qui À 

depuis l'extrémité du pouce jusqu’à celle du pit 


EN, (Gr: der des - die-s 
re nee 


GRAPP, ‚Grapp) 
THE 
GRAPP ROTH, (grapproth) adj. & adv. Rouge 


arance. 
aRas, (Gras) (das) gen. des- es, pl. die-Grk- 
fer; Le gramen, l'herbe. Kurzes Gras; 


bette. Das Gras abmähen; faucher Pure Im 
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Gras gehen; fe dit des fervantes qui vont cueil- 
lir de l'herbe pour la nourriture des befiiaux; 
. it. (en T, de chafle) fe relever. Die Pférde ins 
Gras treiben; mettre les chevaux au verd. On 
dit figur. Ins Gras beiffen,, fterben; mordre la 
goufiere, la terre, la poudre; paller le pas; être 
tue. Das Gras wachfen hören, fich {ehr klug 
dünken ; faire l'entendy, le fufifant. Er hört 
Gras wachfen; c'eft un fin matois , un de[falé; 
il sn ug; il entend le jars. Er muis auf 
dem Grafe liegen ;.on l'a mis en lieu de füreté, 
Voici les mots compojés avec Gras: 
Der Grasanger, (Grasanger) Lepacage, lieu 
couvert d’h:rbe ES propre pour mourrir les be- 


aus. . 

Die Grasart, (Gragart) L'efpèce d'herbe, de 
pu plante graminée. Kine grasartige 
flanze ;' une plante graminée. 

Die Grasbank, (Gragbanf) Un banc de 


gazon. 
Die Grasblume , (Grasblume) Die Grasnel- 
ke; L'œillet. 
Die Grasbrème, ein Le taon des prés. 
Die Dre Gragerde) La terre herbue, 
ou arbue. x 


Der Grasfleck, (Graëfle) Un petit gazon, 


herbis, petite place cowerte d’herbe. 
Der frofch, (Gragfrof voy. Frofch. 
Der Grasgarten, (Graggarten) L'herbage, 
partie d'un jardin couverte d'herbe. - 
Grasgrün, (graggrin) adj. & adv. Verd 
naiflant, verd d'herbe , couleur de verd naijlant. 


as Grashähnchen, (@rasbäbnchen) Zachry- 


Jomèle verte du gramen, le grand vertubleu. 
Der Grashalm, (Grashalm) Le brin d'herbe. 
Das Grashaus, (&rashaus) C’el ainfi qu'on 

appelle dans quelques provinces la prifon bour- 
eolje. 

x D Grashecht, (@agbechf) Ze brocketon, la- 

meron, petit brochet, 

Der Grashirfch, (Grasbirf)) (T. de chaje) 
Le cerf maigre. 

Der Grashof, (Grasbof) Le pâturage, place 
souverte d'herbe deflinée pour le pâturage. 

à Der ei (Srasbopfen) Le houblon 
es prés. 

D Grashuhn , (Grashuhn) Das Zinshuhn; 
L'herbage, poule qu'on denne dans quelques pro- 
vinces au proprietaire pour la permiffion du pd- 
turage. it. Das Grashuhn, der Wachtelkönig ; 
de räle terrefire. 

Der Grashüpfer , (Grashüpfer) voy. Heu- 
fchrecke. TR. 3 

Graficht, grafie, (graficht, graflg) adj, € 
adv. Herbeux. 

Der Grasjunge, (Grasjunge) Le garçon qui 
fait paftre les chevaux. 

Der Graskäfer, (@rasfäfer) La chry/omele 


noire violette. 
Tom. L 
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Die Graskammer, (Gradfantmen) La chambre 


à l'herbe. 


Graskeimig, (grasfeimig) adj. € adv. Pouffé ; 
% ale Balkan: pouffe plus de germes Bi je 
levroit. 


Der Graskorb,(&rasforb) La corbeille à l'herbe. 
+ Das Grasland, (Gragland) Le pré, la prai- 
rie, le piste herbage. 

Das Graslauch, (Graglaud) Le poireau. 

Grasläufer, (Grasläufer) voy. Wachteiko- 
nig, Grashuhn. 

as Graslèder, (Graßleder) La conferva, forte 

de moujle. 

Die Graslilie, (Graëlilie) La phalange ra- 


a 
ie Graslinde, (Graslinde) Le tilleul de Hol- 

Die Grasmagd, (Grasmagb) L'herbière, La 
vachère. 


Der Grasmäher, (Grasmäher) Le faucheur. 
ît. le phalène du gramen. 

Die Grasmücke, (Gragmüde) La fauvette, 
Die braungefleckte Grasmücke ; la fauvetts de 
haie, la baje - bufe. (petit oifeau. ) 

om ; el ‚Dog. Nelke. 

raspappel , (Graspappel) voy. Gänfe 1. 

Das Graspferd, (Graspferb Cheval oe 
nourrit d'herbe. it. voy. Heufchrecke , 
hù a x & 

er Grasplatz rasplah) L _ 
base, pie air re a 
asteich , (gragteich) adj. & adv. a 
Bar vis 2 is ul à re 
er Grasfchmetterli Gras 
Le re er Ing, ( ti di 
rasfchnepfe, (@rasf@nepfe) voy. Feld- 
FD rasfente , @ 
ie Grasfenfe, (Gragfenfe) La faux. 

Die Grasfichel, (Grasfidel) LT faucille, 
Der Grasfpecht, (Grasfpecht) petit pi- 
verd. (oifeau.) h 

Ge eu te Feldgericht, 2 

ie Grasftoppe rasftoppeln) (le fingul. 
a pas u/uel.) L'étoutle, ee pue 

1 F Grasftück, (Örasftüd) Le gazon, la 
pe: ouje. 

Das Grastuch, (Grastuh) Pièce de 
toile d mettre ou porter ae fauchée. ere 

Graswachs, (Graswadj8) voy. Grasweide, 

Die Graswebe, (Gragtvebe) Die Sommerfä- 
den; Le fil de la vierge, filandres, freluche. 

Graswéber , (Graswebet) voy. Grashuhn. 

Die Graswittwe, (&tasmwitfiwe) C’ef ainf 
qu'on appelle en badinant une fille où veuve en- 


er Graswurm, (Staswurm) La chenille qui 
Je. 

ie Graswurzel, (Gras - 

kangus; Le éme de D. Das Quek 

Geseg : Das 
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Das Graszeichen, 
our les herbières. 
GRÆSELN, a 
‘ ih. gegräfelt; ( 
le dit furtout des cerfs. 
GRASEN, (jrafen) v, #. Ich grafe - grafete, i. 
. h Paître, brouter. Das Vieh gra- 
fen laffen ; faire paitre le bétail. Ein Füllen 
grafen laflen ; herber un poulain. it. Grafen , 
das Gras mit der Sichel abfchneiden ; couper 
l'herbe, faucher. Ondit figur. In eines andern 
Garien en; moiflonner dans le champ de Jon 
voi/in. s Grafen ; Paflion de couper l'ivrbe, 
it. la pâture, Vaflion de paître. Der Grafer; 
le faucheur & (en T. dechafje) la langue du cerf. 
GRÆSERET, (Gräferei) (aie) gen. der-, f. pl. 
Le fauchage, laflion de couver l'herbe. it. P’her- 
be, le verd. it, le pâturage, herbage. 
GRÆSLEIN, (Gräglein) (das) gen. des-s, pl. 
die-; La petite herbe, le DTA it.v. Gräslein. 
GRÆSLING, (Grdsling) (der) gen. des-s, pl. die-e ; 
Fächfer; Le jet devigne. st. Cri de pol, voy. 
"GRASUNG 
SUNG, (Grafung) (die) gen. der-, f pl. 
Das Grafen ; TR) de % Er le a 
herbage. Die Pferde in die Grafung thun ; meitre 
les chevaux auverd; envoyer les chevaux à l'herbe. 
GRASS, (graf) adj. € adv.. Abfeheulich , fürch- 
terlich; Horrible, horrible à voir, effroyable, 
épouvantable. it. féroce. Adv. horriblement, effro- 
rs + épouvantablement. 
GRÆSSLEIN, (Gräßlein) (das) gen. des-s, pl. 
die-; Ejpece de linotte rouge. 
GRÆSS-LICH, (gräflich) ad. & adv. Hideux, laid, 
affreux. difforme, défiguré, désagréable, épouvan- 


(Sragjeichen) La marque 


v.n. Ich gräfele-grafelte, 
» de chaÿe) Couper l'herbe , 


table. Adv. hideu/ement, affreufement. Die Grafs- 


lichkeit; l'horreur, en épouvante, ferocite. 

GR/ESSLING, (Gräßling) (der) gen. des: s, pl. 
die-e. Der Gründling; Le goujon. (poiflon.) 

GRAT ou GRATH, (Grat où &rath) (der) gen. 
desres, pl. die-e; Le tranchant d'une chofe, 
larite. Der Rückgrat; l'épine du dos, l'échine; 

l’épinette d'un oïfeau de proie. it. le dos d'une 
montagne. 

GRETE, (Gräte) (die) gen. der-, pl. die-n; 
L’aräte. On appelle aiufı dans le corps des poif- 
Jons, ce qui Jert à Joutenir leur chair, comme 
les os Joutinnent la chair des animaux. - Die 
Grûten heraus machen ; désoffer , ôter les arré- 
tes des Pe: An einer Gräte erfticken; sé 
trangler d'une arfte. On appelle aufji Gräte; le 
dos du nez. it. Gräte; les arées, ulcère qui 
vient aux pieds de derrière d'un cheval. 

GRAT-EISEN, (Grateifen) (das) gen. des-s, r 
die-; CT. de tonnel.) Le couteau à parer.. les 
cerceaux. 

GRÆTELN , (grâteln) voy. GRÆTSCHEN. 

GRAT-HOBEL, (Grathodel) (der) gen. des-s, 
pl. die-; Lebouvet, bomvet mäle, forte de rabot 
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dont fe fervent les memuifiers pour faire des vai. 
nures. 
GRATIE, (Gratie) voy. GRAZIE. 
GRÆTIG, GRÆTICHT, (geätig, grdritt) adj 
& adv. Qui a beaucoup d’arkes. Die al. 
grätichten Mäuslein ; les mu/cles demi-krinne. 
GRAT-SEGE, (Sratfäge) (die) gen. der-, [3 
die-n; La fie à rainures, à langueties. 
GRAT-SPARREN, (Sratfparren) (der) gen de 
8, pl. die-; L'arétier, uflenfle de chorpen. 
GRAT-THIER, (@ratthier) (das) gen. ar 
die-e; C’efl ainfi qu'on appelle en SuifeL 
mois de la petite efpèce, qui ef plus rougeéire 
€ demsure toujours fur les montagnes Les plu 
inaccefibles. 5 
GRATUÜLANT , (Gratulant) v. GLÜCK-WON. 
SCHER. 


GRAU, (grau) adj. & adv. Gris, de couleur gril. 
Graues Tuch ; drap gris, de couleur grh 
Graue Augen; des gris. Graue dir; 
des cheveux gris ou blancs. Grau von Alte; 
blanc de vieille]le, chem. Lafs dir keine gnue 
Häre darüber wachfen ; n'en Jois point expein; 
me celane te caufe point de jouci. Grau wer- 
en, grauen; blanchir, grifowner ; devenir gris 
Ich möchte grau darüber werden ; je mir 
iete ay dernier point; cela me canje dérange 
Tai cela me fait endéver; il y à de qwik 
desefperer ; cela ef} bien impatientan. Apld- 
grau; gris pommelé. Afchengrau, afchgm; 
gris cendré, gris fale. Dachsgrau ; come 
gris de blaireau. Dunkelgrau, fchwarzguu; 
gris brun, minime. Lichtgrau; gris ban, 
gris argeué. Maufegrau; couleur de juris, 
de rat. Wolfgrau; jauns-roux. Dis fallt ins 
Graue; cela tire fur le gris. Eifengrau, er 
grau; gris de fer; tout-blanc. Grau in gm; 
camayeu. . Grau in Gelb; cirage. Weilgru; 
rifaille, blanc & noir. Grau anftreichen; Lu 
ailler. Grauer Nicht; /pode, la tite. 
Graubart, grauer Bart; une barbe grije, mg 
fon, barbon. Graubärtig; barbon, qui a labır- 
be grife. Graublau; gris de lin. ö 
Die Grau-erle, (@rauerle) L'aune à fenils 
blanchätres. ; 
Der Graufink, (Graufint) Ze pinfon à de 
blanche E tache jaune à la poitrme. 
Der Grau-hafer, (Graubafer) L'avoise ee 
Der Grauhänfling, (Graupänfling) Le 
de montagne, linot Jauvage. i 
Das G in (Sraufehlchen) La rang: 
queue à gofier gris. . . 
Die Grauklappe ; (@ranSæppe) L'osabris 
gris. (coquille.) u 
Der Graukopf; (&eautopf) Le gris, tu 
rife, it. petit canard brun. . | 
ai in Graumeife, (Graumeife) Die Afchmeile; 
mefange brune, nonnetle. MR 
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. Der Graunacken, (Graunaden ) Die kleine 
graue Meve; La pelite mouette cendrée. 
Graufcheckicht, (graufecidt) Gris mél, 
rifele. 
à de Graufchimmel, (Graufimme) Le che- 
val grifon, éjourneæ, rouen, rubican. 
Der Graufpecht, (Braujpecht) Le grimpe- 
renu grijätre. F 
Der Grautücher, (Grautücher) Le faifeur de 
bureau. FRA 
Das Grauwerk, (Grautverf) Du petit gris, 
orte de fourrure, 
GRAUBUNDEN , (Graubünden) das Graubün- 
derland; Ze pays de Grifons. Die Graubünder; 


les a x 

GRAUE ‚ (Gräuel) (der) gen. des -s, ‚pl. die-; 
Le dégoût, dédain, horreur, exécration. Einen 
Grâuel an etwas haben; avoir gg. ch. en horreur, 
en abomination; détefler, avoir du dégoût. Einem 
ein Gräuel feyn; être en exécration, en abo- 
mination d qq. un. Die Sündeilt vor Gott ein 
Gräuel ; le péché eff odieux aux yeux de Dieu; 
st. l'objet de l'horseur , l'abomination, cho/s hor- 
rible. Eine Gräuelthat, eine gräuliche That; 
uns aftion horrible. 

GRAUEL, (Grauel) (der) gen. des -s, /. pl. 
Cpop.) Die Furcht; La terreur, horreur. Voy. 
Grauen. 

GRAUEN, (grauen) v. n. imperf Es grauet - 
grauete mir, es hat mir gegrauet; fich fürch- 
ten; Craindre, avar peur, arprélender, avoir 
horreur ou de l'horreur; avoir de la répuynan- 
ce, de Paverfion, du dégoût; frémir d'horreur. 
Mir grauet, dafs mir die Haut fchaudert; je 

is d'horreur. Es grauet mir, dahin zu 
eben, davon zu reden; j'ai horreur d’y aller, 
d'énparkr. Es grauet einem, daran zu ge- 
denken; on n'y Jauroit penfer [ans horreur: Mir 
grauet vor dergleichen Speite; j'ai un dégoût 

- pour une telle viaude; je fuis dégoñté de cela; 
J'en ai horreur. , . 

Grauen, grau werden ; gri/onner , devenir 
gris, blanchir. On dit aufs: Als der Tag 
grauete; d Paube du jour. fe dit aufi fub- 

ivement. Das Grauen, die Furcht ; 1a crain- 


te, peur, appröhenfion , averfion naturelle &c. 


Es Üüberfiel mich ein heftiges Grauen; je fus 
AULICH Crau) adj. & ad solig 
AU » (grauli 2 à a > 

anlicht, ein wenig gran; Grifätre, TE Gh 
Fo, furchtfam; craintif, geureux; it. affreux, 

. rayon, qui fait peur, qui fait frémir, épou- 
vi 2 

GRÆULICH, (gräulich.) adj. & adv. Horrible, 
terrible, abominable, exécrable, détefiable, qui 

fait horreur, qui caufe de Fhorreur. On dit 
auf: Ein gräuliches Gefichts un vi/age kidonx 
€ affreux ; un vilain vifage; terriblement laid ; 
en vifage. à faire peur; 1, énorme, extrime, 


GRAZIE, 
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exceffif, extraordinaire. Ado. abominablement, 
exécrablessnt, déteflablement, larriblement, ter- 
riblement, d'une manière détefiable, monjirueu. 
Jement, laidement, d'une manière difforme, ex- 
trément, exceflivement, extraordinairement. 

GRAUPE, (Graupe) (die) gen. der-, pl. die - nz 
L’orge monde, orge grué. Der Graupengang; 
le chenal qui oi tourner le moulin à au. 
Der Graupenfchleim ; ti/ane; it. (en T. de Mi- 
ne). Graupe, Graupelerz; ia mine boccardée 
& pilte; it. la grenaille. Der Graupenkobald ; 
mine de cobalt en grains. Die Graupenlafur; 
mine de cuivre azurde en grains. 

GRAUPELN, (graupeln) v. n. imp Es raupelt- 
granpelte, es hat gegraupelt ; Gr/filer. Es 
graupelt; à tombe Rn gréfil. 

GRAUS, (Sraus) (der) gex. des-es, /. pl. Der 
Schutt; Décombres, grauais, débris, ruines, 
démolitions. It. Graus, aftrigs immondices, 
dans les ruches desabeilles. lt. Graus, grauer 
Kupfermuim ; n.52 de cuivre terreufe grife. 
Graus fignifie auf horreur. P. Grauen, 

GRAUS, (graug) adj. € adı. Grauen erwek- 
kend; (peu uf.) Horrible, fpouvantable, 

GRAUSAM, (graufaın) adj. & adv. Cruel, Ein 

; Be Nenich; un hommmse cruel, Eine grau- 
ame Beleidigung ; 1n cruel affront, It. Grau- 
fam, blutgierig , unmenfchlich ; Janguinaire 
inkumsain, barbare. Eine graufame Begegnung; 
un iraitement inkumain ou barbare. It. Graufam, 
rafend, wütend; furieux, Kin graufamer 
Krieg; une guerre furieufe, cruelles it. féroce, 
dur, atroce, furibond, noir, a reux, horrible, 
terrible, effrsyable, épouventable. Eine graufi- 
me That; une ation noire. Ein graufamer . 
Schmerz ; une‘ douleur horrible, Graufam, 
fgnife aufi énorme, monfirueux , fort grand, 
extröne, impétucux. Mit einem graufam um- 
gehen; traiter qq. un avec cruauté. ; 

Graufam, graufamlich ; adv. cruellement, in- 
humainement, furieufement, terriblensunt, horri- 
blement, affreujement, effroyablement, impétusu- 
Jement, épouvantablement, atrocement, Janglam- 
ment, barbare:nent, tyranniquement, Graufam 
fluchen ; jurer comme un damné, comme un 
perdu, comme un chartier embourbé, comme un 
marinier engravé, Graufam fchelten, zanken, 
ftreiten ; faire le diable à quatre. 


GRAUSAMKEIT, (Grau amfeit) (die) gen. der 


=, pl. die-en; La crusuls, inhumanité, bar- 
barie, fureur, horreur, terreur, dureté, atro- 
cité, férocité, fierté, effroi, impétuofité. Uner- 
hörte Graufamkeit gègen einen ausüben; exer- 
cer des cruautés inouies fur on contre qq. un. 

(Sragie) (die) gen. der -, pl. die - n; 
La grâce, je dit poîtiquement d’un certain agré. 


. ment dans les perfonnes Eÿ dans les chofes. Die- 


fe Frau hat viel Grazie; cefte Jene à bien des 
Ggggg2 grä- 
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grâces. Les anciens sent parmi leurs di- 
vinités, trois déeffes, qu'ils nommoint: Die 
drei Grazien; les a. € qu'ils don- 
moient compagnes euus. 

GREGOKIUS, (Gregorius) Grégoire, nom d'hom- 
me. Das Gregoriusfeft; la fète de S. Grégoire. 

GREIF, San (der) gen. des - es, pl. die- e; 
Le griffon, condor ; ejpece d'oijeau de proie. 
On appelle aufi Greif, un animal fabuleux, moi- 
til asgle & moitié lion. On voit cette figure em 
loybe dans le Blafon. On appelle: Das Greif- 

ett; ka touche, table, chapelle de viols. Les 

tondeurs de drap appellent: Das Greifholz; le 
manche des forces. Der Greiffchnabel; le bec, 
pied de griffen, (Infirument de Chirurg.) Der 
Greifzirkel; le compas de tourneur. x 

GREIFEN, (greifen) o. a. irr. Ich greife - griff, 
i. h. gegriffen, imper. greif; Prendre, appré- 
hender, Jaifir, grigper, mettre la main Jur qq. 
ch; it. toucher. Zu den Waflen greifen ; prendre 
les armes. Einen Dieb greifen; prendre un vo- 
leur. Einem in dieHäre greifen ; prendre gg. 
un par les cheveux. Er hat feinem Gegner in 
den Dègen gegriffen; il a Jaifi l'épée de Jon 
ennemi, Nach dem Schatten greifen ; prendre 
l'ombre pour le corps ; Pattadher à des chofes 
vaines. Einem nach der Hand greifen; tow- 
cher, manier la main à qq. un. Man kan es 
ja mit Händen greifen; on le peu toucher au 
doigt. Er hat eine unrechte Saite gegriffen; 
il a touché une corde pour l'autre. Nach dem 
Pulfe greifen; täter le pouls. Nach dem beften 
Stück greifen; porter la main fur le meilleur 
morceau. Nach dem Degen, zum Degen grei- 
mettre l'épée d la main, ou la main à 
épée. 


On dit figur. In feinen eigenen Bufen grei- 
fen; metire la main d_fa confcience ; s'examiner 
Joi- même; réfléchir fur Jois faire réflexion für 
Joi-méme. Einem unter die Arme greifen ; 
foulager ou afjifier gg. un ; préter Jecours, ten- 
dre les mains, les bras d gg. un. Zu einem 
Handwerk greifen; choifir un métier ; sapgli- 
quer d un mätier. Nach anderer Leute Gut 

reifen; envahir le bien d'autrui. Einem auf 
ie Haut, auf die Nähte greifen; attaquer -, 
preller vivement qq. un; Jerrer le bouton à qq. 
un; chauffer les frons à qq. un. Einem ins 
Amt, Recht greifen; empiéter fur la charge, 
ls droits de qq. un; s'ingérer a as 
dun autre; donner atteinte d-; wjurper les 
droits. Ans Leben, an die Ehre greifen sat 
tenter d la vie, d'honneur. Um fich, weitnm 
fich greifen; w/urper ; étendre fon pouvoir, Jon 
autorité. Zu weit greifen ; outrer , excéder. 
+ Das Feuer greift überall um fich; le feu gagne 
detous côtés. Der Krebs greift weiter um fich; 
la gangrön gagne plus avant. DerKrieg, die 
Peit greift immer weiter um fich; la guerre, 


GRE. 
la pefie Je répand ou s'étend de plus en plus. Ke 


greitt gerne zu; sl n’a pas les mains nettes, il 
Joue de la grippe. Das Greifen, die Greifung ; 
le toucher, le manier, le tafl, l'alion de pren- 
dre, l'attouchement, 

GREIFIG, (gteifig) adj. & adv. (T. forcfi.) ein 
greifiger ou eingrei Baum; Un arbre qu'on 
peut embrafler ou mefurer avec l'empan. On 
appelle auji: Greifige ou angreifige Wären; 

s marchandi'es qui tentent bien des gens. 

GREIFLICH, (greifitd. voy. HAND FLICH. 

GREINEN, (greinen) voy. Weinen; On dit popul 
Sie ift eine Greinerin; ceft une pleureufe. 

GREIS, (Grrig) (der) gen. des - es, pl. die - 
e; Le visillard, homme vieux. LH. Greis, Grau- 
kopf, Graubart; riom, téte grije, homme à che- 
veux gris. It. Greis, adj. & adv. tout blanc 
de vieilleffe, gris, tête grije. Die Greisblume; 
le Jeneçon, Jene[Jon. 

GREISEN, (greifen) v. ». Ich greife-greifté, i.h. 
Fi Berge Di ne fe dit que potiiguement au lieu 

Grau werden; gri/onwer, devenir tout gris, 
blanchir de vieillejle. 

GRELL, (grell) adj. & adv. (geuuf.) Eine grel- 
le Stimme ; Une voix grêle, At Foren 
gen; yeux perçans. 

GREMPEL, (®reitpel‘) (der) gen. des-s, f. pl 
On dit auf Krempel; La ruercerie. .D Je dit 
du trafic qu'on fait de vieux habits, meubles &c. 
Der Grempelmarkt, Trodelmarkt; ia friperie. 
Grempeln. mit alten Sachen trüdeln ; ravau- 
der, revendre de vieux habits, meubles. Ein 
Grempler, Trôdier; us ravaudeur, revendeur ; 
fripier. Gremplerin ; rabaudeufe, fripièsasçe- 
vendeu/e. Grempelwerk; de la friperis, ferrail- 
be, vieilleries. 

GREMPLER , ( Grempler ) voy. KRÆMPELER. 

GRENAT, GRENADBAUM, GRENADIER, (Gre: 
nat, Grenadbaun, Grenadier) voy. GRANADE. 


GRENDEL, (@renbel) (der) gen. des - s, pl. die 
-3 (pop. ) voy. Riegel, Schlagbaum; Le wr- 
rou, verrouil, barre à . Der Gren- 


delbaum , Baum am Pfluge, welcher die Stelle 
der Deichfel vertritt; ia barre, le levier. Die 
Grendelkette; la chaîne du timon. Die. Gren- 
delwiede, Grengelwiede; {a roustte, harı au 
… Simon de charus. . B = 
GRENGEL, (Srengel) voy. KRING 
GRENIS, (Grenis$) (das) gen des -es, pl. die- 
..=a; Ce ainfi qu'on appelle en T. de Mine, la 
RENSELT GKENZEL» (Grenfd, Grey 
GRE L , ’ di venjel) 
PORTULAK. h = 
GRENZE, ( Grenge) voy. GRÆNZE. 
eee RUES RNA) (greßlich, gräßlich) 
voy. URASS. k 
GRESSLING , (Breßling) voy. GRÜNDLING. 


- 
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GRETCHEN , GRETEL, (Gretdhyen , Gretel) 
Diminutif de Margaretha; . Margoton, Margot, 
Gogo, Goton, nom de femme. 

GREÜEL, (&reuel) voy. GRÆUEL. 

GREUSSEL-BERE, ( Öreuffelbeere, a ten. 
der-, pl. die-n. Die Groifelbére ; grojeille 


verte, pire 
ne , Griflit) voy. KRIDDELIG, KRIK- 
1 


GRIEBE, (Griebe) (die) gen. der-, pl. die-n; 
Le creton; it. les fondrilles. Griebenbrod; pain 


de creton. 5 

GRIEBS, (Griebs) (der) gen. des-es, pl. die-e. 
Der Grobs, Kröbs; Le trognon, cœur de pom- 
mes, de poires. 

GRIECHENLAND, ( Griechenland) (das) gen. 

* des-es, {pl La Grèce Die Griechen ; les 
Grècs, la nation gréque. 

GRIECHISCH, (griehifh) adj. & adv. Grec, 

écque. Griechifches Feuer, das im Wafler 

ee; feu grégeois. Griechifch Heu ; fénu- 
grecs corne de bœuf, de vache. Griechifche Ord- 
nungen in der Baukunit; ordres grecs. Grie- 
chifch Pech, Harz; colophone. Die griechifche 
Sprache; la langue grécque. Das griechifche 
Mer; PArchipel, Archipslague. On dit prov. 
Das gibt fich, wie dasGriechifche; cela va tous 


feul. 
GHIEcH-SEULE, (Sriechfäufe) (die): en. der-, 
pl. die-n. Der Schârbaum am Piluge ; 


. oupeau. 
GLIÉGEL-HAHN , (Gricgelbabn) GRIEGEL- 
HUEN, voy, BIRKHUHN. 
GRIEL, (Gti) Règenpfeifer; Pluvier. Voy. 
der r 
GRIELTRAPPE, (@rieltrappe) (die) gen. der-, 
pl. die-n; On dit auf Trieltrappe; La can- 
iere, (( see) 

Le; , (@ried) (der) gen. des-es, /. pl. Le 
ravier, gros Jable. It. Gries, abgefallene 
tücke im Behauen der Steine; moilon 0% moël- 

lon, morceaux de moilon, retailles. It. Gries; 
gravier, fable qui fait obfiruftion dans les reins 
ou dans les urétères. It. Gries; la craie, ma- 
ladie des faucons. It. Gries von Mehl; gruau, 
riotte. Feiner, weifler Gries; gruau fin, 
lanc. It. Gries, Schwaden; graine de gre- 
mil. Entengries; lentille de marais, d’eau. 
Die Griesafche, (Gtiegafthe) calcinirter Wein- 
fein; Cendre grauelée. 


Der Griesbart, (Griesbatt) Herbe de S. Gé- 


rard, angélique Jauvage. 
Der Giesbrei , (Griesbrei) Bouillie de gruau. 
Die Griesdocke, (Griesboce) Griesfäule; Le 
goteau montant dans les moulins à eau. 
Der Grieshändler, (Grieshändler) Le gre- 
nailleur. grenetier. 
Das Giesholz, (Gricébolg) Le bois néphré- 
tique, ; B 
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Der Grieshorft, (GrieSbotff) eine aus groben 
Sande beftehende Infel; La dune. 

Das Grieshuhn, (Gtiesbubn) Le pluvier. 

Grieficht, (griefiht) grieig; adj. & ade. 
Graveleux, ya gruauleux. 

Das Griefig, ( riefig) Les immondices dans 
les ruches des abeilles. 

Die Grieskleie, (Griesfleie) Le recran, fleu- 
rage, remulage. 

er Grieskoch, (Griesfoch}) C'eft ainfi qu'on 
ile une tourle au gruau. 

; ee (Griestolif) La colique gra- 
vusleufe. 

Das Grieskraut, (Griesfraut) Le möliffophyl- 
don, la melijje Jauvage, bätarde, de montagne, 
des bois, puante, de punaife. a 

Das Griesmehl, € Ericsmegt ) La je de 

u, farine de bourgeois, du blanc bourgeois. 

Der Griesfieb, (Griesfieb) Le tamis d gruau. 

Der Griesftein, (Gticsftein) Sade, jadé, agate 
verdätre, pierre néphrétique, pierre de jade, 
gierre divine, limon verd pétrifié, pierre de la 
rivière des Amazones. - 

Der Griestrank , (Grieétranf) La créme de 


gruau. 

Der Grieswärtel, (Grieswärtel) C eff ainfi 
qu'on appelloit autrefois le Surintendant d'armes 
du Tournoi, 


Die Grieswurzel, (Griesivurgel) Racine mé- 
dicinale nn de remède contre la gravelle qui. 


vient de l'Amérique & les Naturdi 
pellent Pareira Brave. om Lie 


GRIFF, (Griff) (der) gen. es: die-e; 


L’aßlion de toucher, l'attouchement. Einen Griff 
thun ; porter la main pour prendre qq. ch. Ei- 
nen Griff in. den Glückstopf thun; tirer un lot. 
On dit figur. Ich habe es im Griff; je le trou- 
ve d tétons. Ein falfcher Griff, Fehlgriff des 
Setzers in Buchdruckereien ; une bévue. Griffz 
Cen T. de Mu.) Paccord. Ein vollftimmiger 
Griff; un accord parfait. Hi. Griff, fo viel 


‘ man mit der Hand nimmt, auf einmal greifen 


kan; une poignée, autant qu'on en peut empoig- 
ner d'une main, Ein Grit mit pres men 
unpincée. Griff; (en T. d'épinglier) une tenail- 
ide. Ein Griff mit den Krallen, Klauen; un 
cowp de griffe. Det Griff an den Hüfeifen; Ia 
pince. Der Griff an einem Degen; ia poignée 
d'une épée. Der Griff an der Klinke; la poig- 
née de Bu sc Der Griff, Handhabe an einer 
Schäle , Schere, Lichtputze &c, Porcile, oril- 
lon. Der Griff, Hals an muiikalifchen Inftru- 
menten; manche. Der G:if.am Lautenhal- 
fe; la ne , ie d'un fut. Der Griff 
an einem Korbe, Fimer, Topfe, Keflel; l'anfe. 
Der Griffan us tee le de parte Le 
riff an einer Kifte; le portant, . Der 

Bratenwender; la maville, à Er Se 
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Griff; Je dit aufi figurément & fignife untour, 


trait, tour ou trait bien fin, - Jublil , finee, Jub- 
tilté, firatogeme, adrejfe, pre pratiques, 
It. artifice, tromperie, rufe. Mit lifigen Grifien 
umgeben; wer re le, jouer de tours d'adref- 
Je; it en} in Fèl En faux coup, 
coup manqué, mécompte, sméprile, quiprogno. 
Das Griflbrett; la touche, table, chapelle de vio- 


lon. 

GRIFFEL, (@riffel) (das) gen. des-s, pl. die-; 
Le fiyle. Cétoit parmi les anciens wne forte de 
poinçon ou grofle aiguille avec la pointe de laquelle 
on écrivoit jur des tablettes enduites de cire. lt. 
Der Griffel; le crayon, petit morceau d'ardoife 

e d'écrire [ur uns table d'ardoife, ou table à 

- calculer. It. Griftel; le burin, Fi pe, infiru- 
ment d'acier fait pour graver ; it. un poinçon, une 
aiguille, pointe, infirument de fer ou d'autre mé- 
tai qui a une pointé pour percer. Gritiel fignifie 
auf, la touche, petit brin de bois ou de quelque 
autre chofe, dont les enfans qui apprennent à lire, 
touchent les lettres qu'ils veulent épeler. Der Grif- 
felbaum ; l'arbre ae Judée, d'amour, le gafnier. 
Die Grifelbere ; la myrfine. Griftelfürmig ; 
adj. € adu. fyloide, graphoids.. Ein griffelfür- 
miger Fortfatz; (T. @Anat.) Papophufe fiyloï- 
de. ee ae Mäuslein ; mu/- 
cks jtyloceratokyoldiens. . iffelmäuslein des 
Schlündes; ylopharingien ; der Zunge, fiylo- 

loffe, myocloffe ; des Zungenbeins , flylohyoi- 
ien , flylokoïde. x 

GRIFFIG, (guffig) adj. € adv. was man um- 
fpannen kan; ce qu'on peut embrajler ou me- 
urer avec l'empan. Die Griffwin 

fourbiffeurs pour appliquer le fil de laiton ou d'ar- 
gent à une us d'épée. x 

GRILLE, (Grille) (die) gem. der-, pl.die-n;Ze 
grillon, grefilon, petit infeële, qui efh une e/pzce 

. de cigale, aïmant les lieux chauds, ES faifant un 
bruit aigu ES perçant. Grille, la grille, Je dit aufi 
des barres de fer fur les quelles on place les char- 
bons dans un fourneau au deffus du cendrier, 
ordinairement appellé, der RO. Die Grille ; Ia 
grille, efi dans un jeu de paume une e/pece de fe- 
nétre carrée qui eff Jous le bout du toit hors du 

Jervice & élevée à deux pieds de terre. 
‘Grillen; On rie figur. des réveries , fan- 
tômes, vilions , chimères, imagiuations , idées 
res qui ne tombent point Jous l'imagination; 
philofophie abftraite & chimérique , fantaifles 
mufquées. It. caprice, chagrin, ennui, mélanco- 
hie, verve. Grillen im Kopfe haben ; avoir des 

* rats ( dans la tte ), avoir martel en téte; avoir 
des quintes, fantaifies, des réveries , uifions; 
avoir des vercoquins d latäte. Sich mit aller- 

' hand Grillen fchlagen; fonger creux; entretenir 

fes penfées; s'entretenir aves [es penfées. Was 
find das für Grillen ? quelles fantaifies Jont-ce la? 
Grillen fangen; faire des Peer chimérifer. 
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Ein Grillenfänger; un réveur. Die Grillenfin. 
gerei; les fantaifies, vifions. Ein Grillenver- 
treiber ; un chaffe- ennui. Das Grillenwerk ; 
des grotesques , je dit des figures imaginées par. 
les sapricis d'un peintre. Grillenhaft ; adj. 
adv. revêéur, capricieux, quinteux , fantasqu, 
Pr d'alisanacs, vifionnaire, ratiér. 
GRIMASSE, ( Grimaffe) (die) Ben der - pl. die-n. 
Seltfamme sefichtes; 18 gri- 


mace. 
GRIMM , ( Grimm ) (der) gen. des - es, /. pl. Die 
Grimmigkeit ; la furie, fureur , rage. It. la 
cruauté, l'acharnement. Einen im Grimm an- 
fallen ; attaquer qq.un de furie.e Voll Zoms 
und Grimms; plemde colère &9 derage. Seinen 
Grimm über einen auslaflen; pafer fa fureur, 
décharger fa rage, [a fureur, a colère fur 
gg. un, Jon courroux contre qqun. Der König 
ward voll Grimm; Is roi fe rempli de fureur. 
Voll Grimm und Zorn feyn ; avoir le cœur 
gros. Seinen erfien Grimm auslaflen ; jetter 
. Jon premier feu. Der Grimmdarm; le colon, 
l'un des gros inteflins qui Juis le cœcum. 
GRIMAEN, (Grimmen) (das) gen. des-s, /.pl, 
Das Bauchgrimmen ; la colique, les tranchées. 
Grimmen im Leibe haben ; avoir la colique, 
avoir ow fentir des tranchées. dit auf, 
Es grimmet mich heftig im Bauche; je jens 
des tranchées violentes. Grimmenwafler ; 
l'eau carminative. Le verbe grimmen ne fe 
dit qu'imperfonnellement. Es grimmiet, grimm- 
te, es hat gegrimmet ; au refe Joy. ergrimmen, 
GRIMMIG, (Grimmig ) adj. & adv. Pris: 
furieux, enragé, cour! » féroce, cruel, co- 
lère fougueux, félon, farouche. Ein grimmiges 
Anféhen ; un air furibond. Ein grimmiger Blick ; 
un regard terrible, farouche, foudroyant. Ein 
gone Thier ; une bête féroce, furieufe. 
rimmige Geberden; des airs farouches. Eine 
grimmige Rache; une vengeance cruelle. On dit 
aufi are Er macht einen grimmigen Auf- 
wand ; i) fait des dépenfes exceffives. Es ift 
eine grimmige Kälte; il fait un froid excejhf, 
furieux. Einen grimmig machen ; mettre gg. un 
en furie, none rage ; rendre furieux, fu- 
riborder. immig werden ; entrer en furie, 
s'effaroucher. Grimmig , grimmiglich ; adv. es 
fureur, furieufement , cruellement, d'une maniè- 
„ve furieufe. Einen grimmig anfallen; attaquer 
gg. un furieu/ement, en furéux, de furie. Grim- 
er exceffivement , furieu/ement cher. 
GRIND, (Grind}) (der) gen. des- es, /. pl. La 
croute. Wenn der Ausfchlag abtrocknet, fo 
fezt fich ein Grind darüber an; la gals 
Jeche, il s'y fait'une croute. It. der Grind; la tei- 
ge, gale plate Sr vient 4 la téte & qui 
s’y attache. Feuchter Grind ; teigne graße; bo- 
fer Grind; rogne, gratelle. Alter Grind; vieille 
eraffe. Anfprung, ‘dicker fünkender Grind “ 


erzerrung des 
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- den Köpfen der Kinder; les achores. it. Grind 
der jungen Kinder, die Krätze; la gourme. 
On dit figur. © popul. Wie die Laus im 
Grinde; comme le rat em paille. Läufe in den 
Grind fetzen ; aigrir,.empirer un mal. Ei- 
nem über den Grind fahren, ihm über den 
Grind hauen; donner ne la téte à qq. un; ba- 
lafrer qq. un. it. Grind; (en T. de chaffe) laiée 
du cerf. Der Hirfch hat viel auf dem Grinde; 
le cerf a un beaubois. Das Grindholz ; {a bour- 
daine , aune noir baccifere. Der Grindkopf; u» 
teigneux. Das Grindkraut, Kreuzkraut ; le /e- 
neçon, la fcabieufe. Die Grindfalbe ; l'onguent 
contre larogne. Die Grindwurzel; la parelle, 
la palinue Jauvage ordinaire, patience ass 
rile, patience rouge, le glouteron. 

GRINDICHT, (grindibt) adj. € adv. Ce quiref- 

femble à la teigne. 


. 


INDIG, (grindig) adj. & adv. Teigneus, 


rise Ein grindiges Schäf; une brebis ga- 
teufe. 
GRINITZ, (Brinig) voy, GINSTER , GENST, 
it. KRINITZ, GRÜNITZ. 
GRINSEN, (grinfen) v. n. Ich grinfe-grinfte, 
ih. gegrinfets CT. de mine) Entrer en füfiom 
GRITTELN, ue voy. KRITTELN. 
GRITTLER, GRITTLICH, (Grirtler , grittlih) 
voy. KRITTLER , KRITTLICH. N 
GROB, GROBLICH, (arob, gröblih) adj. €? adv. 
Gros, it. grofier , groj.erement, lourd , lour- 
dement, rude, rudement, épais. Grob von Glie- 
dern; membrw, gros € gras. Grobe Glieder; 
membres gros. Grobes Gam; du fl rond. 
Grob von Faden; gros grain. Grobe Lein- 
wand, grobes Tuch ; groffe toile, gros drap. 
Grobes pu fe bure, De burat. 
Grober 3 e groffière. Ein grober, 
tiefer Ton he ton le Eine ie rauhe 
Stimme; une groffe voix, voix rude. Grober 
Sand; du gravier, gros fable. Grobes Mèhl; 
groffe farine. Grobe, flarke Speifen; grofes 
viandes , viandes groffières. Grobe Arbeit; 
ouvrage fer. Core Gefchütz ; du gros 
canon. Das grobe Gefchütz; la gro artille- 
rie. GrobeSchrift ; grojes lettres. Dis ifteine 
robe Schrift; ce font des lettres de gros œil. 
er Bildhauer hat das Bild aus dem Groben 
herausgearbeitet; Le fulpteur a dégroffi la flatue. 
Der Pieffer ift zu grob geftofen; ce poivre efl 
trop groj.erement concaffé. Grobes Geld; gro/- 
Les éfpeces. Es ift lauter grobes Geld; tout con- 
file en efpèces. Grobes Hausbrod; pain bis ou 
gros, pain noir, pain de gruau, pain mouf- 
ant. ” 
’ Grob figrife figurément, incivil, incivilement, 
impoli , impoliment, désobligeant, malmorigéné, 
injolent , irrévérent, inculte, mainouuite, mal- 
honètement, villageois, champäre , ruflique. 
Grob, plump; maÿf, ruftre, rullaud, grof- 


GROB, 


GRO. 91 


fier. Ein grober ungefchikter Flèpel; un pa- 

lot, paltoquet, chabaud , gros Rates N Pe 

Grobe Sitten; des manières grofières, rulliques. 

Eine grobe Sprache; wn langage grofjier ow 

barbare. Ein grobes, unflätiges Wort; ss 
os mot. Grobe, harte Worte; grofes paro- 
es, paroles rudes. Er hat einen groben Fèh- 

ler begangen ; i! a fait une lourde faute. Ihr 
habt es ein wenig zu grob gemacht; vous ex 
avez trop fait ; cela palfe la raillerie. Siel&ben 
in einer groben Unwillenheit ; ils vivent dans 
une ignorance crafe. Seine grobe Aufführung 
misfällt jedermann; fes manières crues déplai- 

Jent à tout le monde. Das ift grob; cela De 

civil. Grobe Zoten; difours Jales. Grobe 

Unwiffenheit; ignorance craffe, barbarie, igno- 

rance profonde. Anf einen groben Klotz ge- 

hört ein grober Keil; (prov.) d vilain, vi- 

lain € demi; à rude äne rude dnier. DasGröb- 

fte von den Kleien ; le bran de fon. Die grob- 
fte Saite auf einem Inftrumente; {a bajle de 
violon. Das Grobfte, Rauhefte von einer Sa- 
che wegnehmen ; débrutir. Ein Stück Mar- 
mor aus dem Grübften bauen; gruger une pièce 
de marbre. Das Scheren der Tücher aus dem 
Grobften ; la tonture en harmant. Die Wäfcl 
aus dem Grübften wafchen ; décraÿfer du linge. 
Grobdrähtig, grobfüdenicht , Qui a le grain, 
le fl gros. Der Grobdrahtzieher ; le poufleur 
d'argue. Die Gröbe; (pop.) la grofierets d'une 
chofe. Die Grobfeile ; le carreau. Grobge- 
dackt; adj. € adv. Gé à cheminle dans 
les orgues. Grobgeitreift ; adj. & adv. Grob- 
geftreiftes Packtuch ; carpeite, tapis d'emballa- 
ge Grobgliedericht; adj. & adv. membru, gros 

gras. Das Grobgrün, Grobgrän; le gros 
gram, gros de Naples. (etofe) Grobharen, 
grobhäricht ; ee € adv. ein grobhären Kleid ; 
in cilice, tiffu de poils de che.re. Grobhautig ; 
adj. & adv. Qui a la peau dure, rude, épaife. 

Der Grobfchmid, Hufichmid ; le maréchal, ma- 

réchal ferrant, forgeron, Grobfpeifig ; adj. à 

gros grains (T. de mine.) Grobfpeiliger Bic 

lanz ; galène à grands cubes. 
HET, (Grobbat) die) gen. der-, pl 

die -en; La groffièreté, incvilité, impoli- 
tee, malhonnételé, infolence, ruficité, rudef- 
fe, ivrévérence, lourderie, craffe, vilenie, vilai- 
nie, fecherej]e, chfcénité, faleté, impudicité, im- 
pertinence. Die groften Grobheiten ; imveßi- 
ves grojl.eres. Er hat mir taufenderiei Grob- 
heiten pefagt il ma dit mile durelés. Es 
wäre eine Grobheit von mir, ihnen zu wi- 
derfprechn; il y auroit de Fimpertinence d moi 
de vous con.redire. 

GROBIAN , (&roötan) (der) gen. des-es, pl. 
die-e; Lerufre, rufaud, lourdaut, impoli, 
éimperiinent, homme grofiier, butam, buieau, im- 
puaique , gros lourdaul, &owdi. 

GRÔB- 
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GRÖBLICH, (grôblid) adj. €? adv. voy. Gtob. 
Das Tuch kommt mir etwas gröblich vors 
Ce drap me dires un peu grofier. Grüblich 
fündigen; pécher groffièrement, griéuement. 

GROB MAHT, (Grobmaht) vo. GRUMMET. 

GROB-MALER , (Grobrmaler) ) gen. des-s, 
pl. die-; Schlechter Maler ; Barbou:lleur. Der 
nicht fein und fubtil genug mält; un peintre qui a 

le Be dur. 

GRÖBS, u er. GRIEBS. 

GRODEN, (Groben) (der) gen. des-s, pl. die-; 
Ceft ainfi qu'on appelle dans les pais marécageux 
un ce qui nait où fe forme le long d'une digue. 

GROLL, (Groll) (der) gen. des-es, f. pl. La 
rancune, pique, haine, malveillance. Einen Groll 
auf jemand werfen, wider jemand faflen; con 
emvoir de la rancune contre gg. un. Er hat ei- 
‘men Groll auf mich; il couve une haine con- 
tre moi. # 

GROLZEN, (grolten) voy. RULPSEN. 

GROMMET , LE te) voy. GRUMMET. 

GRÖNL/ENDER, (@rônlänber) (der) Le Groen- 
landois. Ein Grônlandsfahrer ; un pécheur de 
balcine. it. vaijfeau qui part pour la péche de la 
baleine. 

GROPPE, GROBBE, (Groppe, Grobbe) (die) 
en. der-, pl. die-n; (T7: de manège) La croupe. 
in Pferd, das eine ftarke Es hat; un cheval 

bien er , bien traverfé. On dit auf Kruppe. 

GRÖSCHEL, GRÜSCHLEIN, (Grid, Gröfch- 

. dein) (das) gen. des-s, pl. die-; Un groe- 
Jchel, monnote de Silöfie €? de Bohème dont 5. 

font un bon gros. 

OSCHEN , (Grofchen) (der) gen. des-s, pl. 
die-; Un gros. Ein Kaifergrofchen ; wu gros 
impérial. Ein meifsner, bohmifcher Grofchen ; 


os de Mifnie, de Boñème. Matiengrofchen ; : 


ièce de huit fenins. ‘On appelle aufi fig: Gro- 

hen; argent. Er hat einen fchönen Grofchen 
erworben; il a gagié, ca bien de l'argent. 
Das koftet einen ehrlichen Grofchen ; cela coûte 
tien de l'argent. Er hat ein Herz, wie ein 
Grofchenbrod; c'eff un vaillant champion ; il eft 

> brave comme un Céfar. Ein Grofchenftück ; 
ame pièce de quelques gros. Ein Zwei- Vier- 

. Acht- Sechzehngrofchenflück ; me pièce de 
deux, quatre, huit, rize gros. 

GROS, (gro8) adj. & adv. Grand, grande, qui 

ef fort étendu en longeur, en largeur ou en pro- 
fondeur. Ein grofer Mann; un grand homme. 
Ein grofer Baum, Flufs &c; fin grand arbre, 
eur &c. Meine Kinder find fchon gros; mes 
enfans font déja grands.  Diefes Kind wird gros; 
cet enfant fe 1 grand. Das Korn if fchon 
gros; les bleds font déja grands. 

Gros Je dit généralement de toutes les chofes 
ou phyfiques, ou morales, qui Jurpaffent la plus- 
part des autres du même genre. Eine grofe 
Anzahl; un grand nombre. Ein grofes Gaft- 


GRO. 


mél; un grand repas. Grofe Reichthümer ; 
grandes richefes. Line grofe Kälte; un grand 
jroid. Er bat eine grofe Sele; :l a, lame 

ande. Ein grofer Maler ; un grand peintre 
&c. On dit ai: Sie find grofe Freunde ; 
ils font grands amis. Die grofe Welt; ke grand 
monde. 

Gros ef aufi un Titre qui Je dome à divers 
Princes fouverains, & à certains iciers qui en 
ont d'autres fous eux dans la fonktios de leurs 
charges. p. e. Der Grosherr; le Grand Sei- 

neur. Der Grosmogul; le Grand Mogol. Der 

osfürft ; le Grand Duc. Der Grosherzog 
von Tofcana; le Grand Duc de Tofcame. Der 
Grosmeifter von Malta; le Gr maitre 
Malte. Der Groskreuz; le Grand Croix. Ale- 
xander der Grofe; Alexander le Grand. 

Outre cela Gros s'exprime en françois par 
gros, long, large, vafte, étendu, ample, rs 
cieux , prodigieux, énorme, démefuré, mfmi, 
outré; it. infigne , célebre, illufire, excellent, no- 
ble, augufte, profond, puiflant &®c. Ein grofes 
Gebäude; un batiment très-ample, detrès-grande 
étendue. Ein grofes Buch; un livre volumineux. 


* Grofe Kentnifse; des vajles comoijlances. Ein 


grofes Verbrechen ; ws crime énorme. Eine 
grofe Unwiffenheit ; une ignoranceprofonde. Ein 
grofer Buchftaben ; une lettre majuscule, lelires 
capitales. Die Grofen in der Weit; les puians 
du Siècle. Giröftentheils, grofentheils , der 
meifte Theil; la pläpart. Gröftentheils, ge- 
meiniglich 5 ordinairement, d'ordinaire, à l'or- 
dinaire, pour l'ordinaire. Unfer Glück hängt 
öftentheils von unfrer Erziebung ab; notre 
ortune dépend pour la plüpart de notre éduca- 
tion. Ihr feyd um einen Kopf gröfer ais 
ich; vous me paffex de toute f t Einen 
os achten, halten; eflimer, faire grand cas 
. un. Gros geachtet feyn; étre en gran- 
de eflime, étre grandenient eflimé. Ich achte 
es nicht gros; je n'en fais pas grand cas; 
je ne m'en foucie pas beaucoup. Gros machen, 
vergrülern, vermehren; agrandir, ragrandır, 
grofir, augmenter, accroëre. Er macht alles 
grüfer als es it; il exagere tout. Grüfer, 
weit'äuftiger machen ; amplifier, étendre. Sich 
gros machen, fich rühmen ; Je vanter, Je glo- 
rifier. Gros thun ; trancher du grand, faire 
Fentendu, je donner des airs, faire le fier ; fe 
mettre fur Jon quant à moi; aller grand’ erre; 
mener grand train; fe donner des airs. Sich 
mit feinem Reichthum gros machen‘; faire 
étalage de fes richeffes ; fe vanter de : . . 
dit : Das Grostbun ; Paßlion de Je vanter. 
That nicht fo gros! baiflez un peu leton! Gros 
werden, wa ' fen; devenir grand, croître, s'ag- 
grandir. Gros Ziehen; élever, it. nourrir. Bau- 
me gros ziehen; cultiver des arbres. 


Gros, 





GRO. 
Gros, adv. er , grandement , très-fort, 


extrémement , foacieufement , amplement, prodi- 


giewement, infiniment. Nicht gros darnach fra- . 


gen; Je mettre peu en peine; ne Je pas foucier ; 


- se faire pas grand compte, grand cas. 


Gros Je dit aufi ntivement, ES figuifie 
une grande ee 5 ea Er hat ein Gro- 
fes hiezu beigetragen ; À a beaucoup contribué 
à cela. Sie bat ein Grofes gewonnen; elle a fait 
un profit confidérable. Das ift ein Grofes ; cela 

: 4 confidérable ; c'efi beaucowg. Im Grofen han- 

In ; érafiquer en gros. . 

+ Grosachtbar, (grosachtbar) adj. & adu. Très- 
honorable , très - célèbre, très - confidéré. 

Grosaderig ‚. (großaderig) adj. & adv. Vei- 
neux, à grandes veines. 

Dar Grosadmiral, (Grogadbmiral) Ze grand- 


miral. 
Der Grosalmofenier, (Grogalmofenier) Der 
Grosalmofenpflöger ; Le grand Aumônier. 
Die Grosältern, (Grosältern) Grand père & 
- grand’ mère, les dieux, les ancêtres. 
Der Grosältervater, (Grogältervater) Le bis- 
. dieul , trisaïeul. 
Die Grosältermutter; (@rogältermutter) La 
bisaieule, trisaieule. 
Grosaugig, (großäugig) adj. & adv. Qui a 
les yeux grands. N 
Grosbackicht , (großbadicdt) ad. & adv. 


Farin 
? De Grosbänker , (@rogbänfer) Le marchand 
- étaleur. 
Die Grosbafe, (Grogbafe) La grand’ tante. 
Grosbäuchig, (Cgrosbéudig ) adj. & adv. 
Ventru. 
Der Grosbauer, (Grosbauer) Le payfan qui a 
un certain nombre d’arpents de terre. 
Der Grosbinder, ( Grosbinder) Cf ainfi 
qu'on appelle un tommellier qui travaille en ouvrage 


grfier. 
Grosblech. (@rosbleh) Le fer de tole. 
Grosbritannien, (Grogbritaunien) La gran- 
de Bretagne. À 
SISplEig, (grosbräflig) adj, & adv. Ma- 
mein. 


Der Groscommenthur , (Grodcommenthur) 
Le Grand Commandeur, Ci , 
. Das Grosding, : zrosding) C4? ain qu'on 
i rg à Brefilau en Siléfie la juwisdißtion de la 
Alle. ù 
. Der Grosenke, (@rogente) Cl ainfi qu'on 
appelle dans quelques prouinces le maitre-valet. 
Der Grosenkel, (Grogenfel)-L'arrière-petit- 
Der Grosfähnrich , (Grogfäbnrid) Ze porte- 
enfeigne de l'empire. 2 
Der Grosfalk , (Grogfalf) Le Jacre, e/pice 
de fawon, 
Tom. L 
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Der. Grosfeldherr , (Grosfelbberr) Le Gönd- _ 
ae: général Feld - maréchal. nor 
er Grosfürft ; (Grosfürft) Ze grand Duc. 
Prince héréditaire de la Ruffie. Die Grosfürfin ; 
la grande Ducheffe. Das Grosfürftenthum ; le 
grand Duché. Grosfürftlich; de Grand-Duc. 
Das Grosgarn , (Grosgarn) L'épervier, rets 


… dont Je fervent les pécheurs-du Rhin. 


Grosgliederig, (groggliederig) adj. & adv. 
Membru. 

Grosgriechenland, (Groggriehentand) La 
grande Grèce. _ : 

Grosgünftig, (aro$günftig) adj. &fadv. Très- 


- favorable, bienveillant, propice. Adv, avec per- 


miffion. (peu ul.) 
oshändler, (Groébänbler) voy. Grofs. ! 
Die Grosheit, (@rosbeit) (peu uf.) La 
grandeur. 
Der Grosherr, (Grosberr) Ze Grand Sei- 


gneur. À , 
Grosherrifch, (großherrifch) adj. € adv. Sich 

grosherrifch aufführen ; faire le grand Seigneur ; 

trancher du grand, du Jouverain. Grosherr- 

se du grand Seigneur , appartenant au grand 
e 


r. 
rosherzig, (grogbersig) adj. & adv. Gros- 

müthig ; Chen, pere) ad 
Der Grosherzog ; (Grogbergeg) II ne Je dit 
que du Grand Dus de Tofane, Das Grosher- 
zogthum ; le Grand Duché. : : 
er Groshofmeifter , ( Groshofmeifter) Le 


- Grand - Maître de la cour. 


Groshornicht, (grosbôrnidt) adj. & adv. 


- A grandes cornes. 


roshundert, (Grogbunberf) voy. Grofs. 
Der Groskämmerer, (Grogfémmerer) Le 


- Grand - Chambellan. . 


Der Groskammerherr, (Grosfammerberr Le 
grand chambellan de Lithuanie. 
Der Groskanzler, (Grogfangler) Le Grand- 


mcelier. ; 
Die Grosklette, (Grogflette) La bardane, 
ou glouteron. (plante. ) 
er Grosknecht, (Großfnecht) Ze maltre- 


* valet, 
Der Groskopf, (Grosfopf) Grofe ite (T. 
- demepris) On dit ordinairement Dikkopf. Gros- 


köpfig; qui a la téte groje. i 
er Graskreuz, (Grogtreu;) Ze Grand-croix. 
Der Grosküchenmeifter, (Grogfüchenmeifter) 
Le Grand maftre de la cuifine. 
ne: (Groslappe) L'aile large. 


Ccoquille.) ARC 
Grosleibig, (grosleibig) adj. & adv. De gran- 

‚ grofe corpulence; quia un gros ventre, 

ventre, panfs, panjarı 

Gröslich, (gröslich) adj. & adv. Gramielét, 


un Fed gr 
roslippig ,-(groslippi j € adv, Lippu. 
elippig »: (Br ppig) adj. & adv. Que 
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Gomes 1; Gros pui 2) ne 


fer König; Koi trös- pulant. On dit s 
Grosmächtiger Dank ! le graces! je vous 


jrs CGroëmarfhan) Le 
Grand - Maréchal, 

Preis A (sroßmafgyiche) adj. & ade. 
De See dm 
lippu, à großes lèvres ; il. qui @ la bouche trop 


Der Grosmeifier, (Grofmeifter) Ze Grand- 
Maître. Der Grosmeifter des Das vom 
blauen Hofen 5 le gardien fouverain de 
Pordre, de la Sarrstiere, Grandmaltre. Die 
Grosmeifterfchaft; le gouvernement de Grand- 
maître, Grand’ maftrife, Das Grosmeifterthum ; 
la ee maftrije, 
tosmögend,, (grosmdgend) adj. & adv. 
Grosmögende Herren; (Titre qu'on donne aux 
Etats des Provinces unies) Leurs hautes Puif- 
Jances. 
Der Grosmundfchenk , (Grosmundfenf) Le 
M me @ 2 ? 

ie Grosmuth, (Groëmuth) magnamimi- 
t4, générofité. Herzhaftigkeit; courage, grand 
m la grandeur d'ame, " 

rosmütig , mütiglich , (grofmütig, 
groëmitigli®) ad, & = Magnanime, haut, 
Eintreux, courageux, de grand cœur, géné- 

lement. 


Ey 2 
Grosmütigkeit , (Grosmätigkeit) voy. Gros- 
muth. 


Die Grosmutter , (Groémutter) La grand 
mère; aieule. Grosmutter-Bruder ; grand - on- 
ds. Grosmutter - oder Grosvai hwefter; 
grand’ tante. Grosmutter des Vaters oder Mut- 
ter; bisäieule. 

Grösmütftrlich, (grosmütterlich) adj. De la 

and mir. 


grand’ mère. adv. en gr. €. 
Der Grosnafe, (Grosnafe) (T. de mépris) 
L Fig 


osnafig, (großnaflg) adj. & adv. Qui a 
le nez gros. 

© Das Groso@av, (Grosoctat) Un grand in 
ofavo, livre en grand ofavo. it. ia grande 

oßave, le grand jeu dans les Orgues. 

5 ne Grosoheim, (Srosopeim) Le Grand- 


Grosühricht, (groSdbridr) adj. & adv. 3 
@ de grandes oreilles, ee a 
Der Grospraler , (Grogpraler) Der Grosfpre- 
cher; Le fanfaron, glorieux, ckarlatan. 
Der Grosprior , C@rosprior) Le Grand- 
ieur. 
Se Grosprofos, (Grosprofos) Le grand 
. prévôt de la connttablie, prévôt de l'armée. 
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; Dee Growichtir » (Groécidter) Le Grand. 
e, Maire. : 
er Grosrichtmann, (Groéridfmann) Die 
Grosrichtleute ; Les députés de Pe re. 2 3 
Der Grosfchazmeifter , (Grogfchazmeifier) Le 
Grand tröfo-ier. 
Der Grosfchwerdträger , ( Srosfchwerdieds 
ger) Le porte - glaive. 
Der Grosfiegelbewahrer, (Groéfiegelbemabrer) 
Le garde des fceaux. 

r Grosfprecher, (Grosfprecer) Der Gros- 
praler; Le fanfaron, rodomont, hableur, glo- 
rieux, gafcon, homme vain € orgueilleux ; dé- 
damateur, qui tranche du grand, qui fe donne 
des airs. Die Grosfprecherei , la k aronnade 
fanfaronnerie, hablerie, rodemoniade, gafcen- 
nade, vanité, foule gloire, vanterie. ä 

recherifch , (grogfprecyerifch) adj. .& 
. adv. Glorieux, faron. 
Der Grositallmeifter, (Grosftallimeifter) Le 
grand Ecuyer. 
Der Grosfultan, (Grogfultan) Le grand Sul 
tan, le grand Seigneur. 
Grosthuer , (Grogthuer) voy, Grosfprecher. 
Der Grostruchfes , (Grogtrucfes) Z’arch- 
écuyer - tranchant, grand 
Der Grostürk, rt) De Grosfulten ; 
Le Grand-Turc, le Grand-Seigneur. 
Der a urenkel, (&rtogurenfel) Arriörs- 
etit- fils. j 
4 ER (Grogoater) Le grand père, 
dieu. Grosvaters Bruder, Grosmutter Bru- 
der ; grand-oncle. ters Schwefter; grand 
- tante. Grosvaters Vater j  bisaïeul. Grosmut- 
ter Mutter ; bisaïenle. 


Grosväterlich , grosnäterlich)  & adv. - 
Du Pa ne Lab rn ‚ Leim- 


rs Grosvogt , ( Großoögt) Le grand- 
[A 
2 Der Grosvorfchneider , ( &roßvorfchneider ) 
- Le grand ‘écuyer-tranchant. : 
Der Groswaibel , (@rogtvaibel) CA amfı 
Bam er, 
GRÔSE Fi e) gen. - e-n; 
La er: Ein Stern von der erften Gro- 
fe; une ee pr grandeur. en ER 
i Es; hauteur, longueur, eur, élen- 
Sende en fi it. 17 5 il nombre 
multitude, Die fichtbare Gröfe der Sonne und 
..des Mondes; le disque. Die Grüfe der Stadt 
"Berlin; l'étendue de Berlin. Die Grofe des Ver- 
brechens ; l'énormité du crime. Die Grüfe jou 
‘das Grofe einer Handlung; lexcellence d'une 
aËion. on ns prov. Es . nicht Erg 
: der Gröfe gelègen petit homme, petite cog 
abat ara A ; toute taille bon bre 
u 
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Auf die Gröfe kömt es nicht an; # ne faut pas 
mefurer les hommes à l'aune. 
GROSEN-THEILS, (grofentheil) voy. GROS. 
GRÖSER-FEILE, (Gröferfeile) (die) gen. der -, 
pi. die-n; a ch lime à amenuijer, uflen- 
file de faileurs de peignes.. 
GRÜSERN, (gröfern) voy. VERGRÖSERN. 
GROSS, (Groß) (das) gen. es- es, pl. die-e; 

Une ghofe, (douze douzaines ). Der Grofli- 
ser; le marchand en gros, marchand grofjier. 
On dit aufi: Das Grofs einer Armee; le gros 
d'une Armée. | 

. GROTESK, (grotesf) adj. & adv. Unnatürlich, 
der Natur nicht gemäs; Grotesque. It. Selt- 
fam, wunderlich, lächerlich; bizarre, capri- 
cieux , plaifant , ridicule. Adv. grotesqueruent, 
plaifamment , bizarrement, en fement, ri- 
diculement, Die Groteskenarbeit, Grotes- 
kenwerk; le grotesque, peinture - , fculpture-, 

EX capricieufe, bizarre. 

OTTE, (@rotte) (die) gen. der -, pl. die-n; 
La grotte, antre, caverne naturelle où faite de 
main d'homme. Die Grottenarbeit, das Grot- 
tenwerk; ia rocaille. . 

GRUBE, (Grube) (die) gen. der-, pl. die-n; 
La foffe, le & 6, creux, trou, ouverture de 
‚terre. Eine Grube graben; creu/er une folfe. 

“In eine Grube fallen; tomber dans un creux. 

On dit figur. Einem eine Grube graben; ten- 
dre um piège à qqun. Er ift in die Grube ge- 
fallen, die er einem andern gegraben hat; # 

- af torubé dans la foffe, qu'il avoit creufle à un 
autre. Wer einem andern eine Grube gräbt, 
fallt gemeiniglich felbft darein ; qui veut trom- 
per, eff Jouvent trompé. It. Grube, Höhle; 
an anire, une caverne. Eine Lowengrube, Mor- 
u nt uns caverne de lions, de. larrons. 
Fuchsgrube, Kaninichengrube ; #n terrier. Erzr 
grube; une mine, minière. Eisgrube; une gla- 
sière. Sandgrube; fablière. Steingrube ; car- 


rière. R 

Grobe, ifie auf Gruft, Grab; la foffe, 
k AS a ne da , seen 

7 a fojje ; étre fur a folle; 
Ge Sur la fin de fes jours. Sie hat ihren HE 
vor derZeit in die Grube le 3 elle a hâté 
da mort ds Jonmari. It. Grube am Kinn; fo/- 
fette. Herzgrube; fofette du cœur, de Weflo- 
sac. Pockengrube ; marque ds la petite vérols. 
Die Blattern haben ihm Gruben im Gefcht hin- 
terlaffen; la petite vérole lui a laifé des coutu- 

age. 


res ls 
de Grubenarbeit , (Grubenarbeit) voy. Gru-. 


benbau; L'exploitation d’une mine. 

Der Grubenarbeiter, (Grubenarbeiter) 
wrier aux mines, mineur. 

Der Grubenaufftand , ( Grubenauffiaud) Le 
ra de l'état d'une mine. : 
, Grubenbeil, (Grubenbeil) Le kachereau, 


L'ou- 
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Der Grubenbericht, (@ruBenbericht) Le dé- 
tail ou expofition de l'état des mines. 

Die Grubenblende, (Grubenblende) La lan- 
terne du mineur. 

Der Grubencompafs , (Grubencompafÿ}) Le 
compas de mineur. 


Grubenerz, (Grubeners) La mine de pro 


fondeur. 
Die Grubengebäude, (Grubengebäube) Les 
sts“ 
ee Grubengezäh, (Grubengesäh) Les oufils 
du mineur. 
D:s Grubenholz, (Grubenbolÿ) Le bois de- 
charpente pour les mineurs. 
Der Grubenjunge, (Grubenjunge) L'aide à 


mineur. à 

Der Grubenkittel, (Grubenfittel) das Gru- 
benkleid; L'habit de mineur. 

Die Grubenkohle, (Grubenfoble) Le mens 
charton. Le 

Das Grubenlicht, (Grubenlidt) La chandelle 
du mineur. 

Der Grubenfteiger , (Grubenfteiger) L'in/pee- 
teur de la mine métallique. 

Die Grubentafche, CGrubentafie) La pocke 

minsur. 

Der Grubentfcherper, ( Brubentfcherper) Le 
couteau du mineur. 

Das Grubenwafler , (Grubenivaffer) L'eau 
dans les minss. - 


Der Grubenzug, (Grubenzug) Le mefurage 


GRÜBELN. @ übeln) v. m. Ich 
rübeln) v. n. bele - grübel- 
te, Lh gegrübelt Müham À Arret aus- 


recherche. - : 
GRUBEN, (gruben) v. a. (peus) Ich grube-gru- 
Fe ‚egrubet. a Gere 
en Weinberge gruben, Senkgrul r die 
Senker machen; faire des augelots ; houer là 
vigne. It. Wilde Thiere in gegrabenen Gru- 
ben fangen pus dans des foffes. 
GRUBIG, GRÜBICHT, ( rubis, grubidt}) adj. 
& adv. Plein de creux. Pockengrubicht ; mar- 
ax ge es de la petite virole, 
ÜBLEIN, GRÜBCHEN, (Grüblein, rübchen) 
(das) gen. des-s, pl. die-; La foffette. Grüb- 
chen am Kinn ; deu du menton, de la 5 
GRUFT, (Gruft) (die) gem der-, pl. die- Grüf- 
te. Die Grube, das Grab; La pe, le tom- 
beau, creux, antre, caverwe; grotie. Den Ver- 
ftorbenen in die Gruft fenken: défcendre le 
ssort dans la foffe. Sich in die Grüfte verkrie- 
Hhhbh a ” chen; 
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chen; /e cacher dans les antres. T 

in einer Kirchen; le caveau, la cave. Unter- 
irdifche Grüfte ohnweit Rom, zum Begräbnis 
der Märtirer; les catacombes. : 

GRÜHE, (Grübe) (die) gen. der -, pl. die-n; 
L'amoudre, ejpece de poij)on très-petit. 

GRUNE , (Grume) voy. KRUME. 

GRUNMET, (Grnmmet) (das) gen. des- s, /.pl. 
Le regain, ia jecoude herbe, le refoin. Der 
Grummetboden; Je magazin ou grenier au re- 
gain. Die Grummetfütterung; ia nourriture 
de regain. 

GRUN, (grün) adj. & av. Verd, verte, qui efl 
de la couleur des herbes &9 des feuilles des ar- 
tres. Dunkelgrün; verd brun. Hellgrün; verd 
gai. Grasgrün ; verd naiffant, verd d'herbe, 
couleur de verd naijlant. Bergrün, blafengrün ; 
verd de = Berggrün ; verd de montagne. 
Mérgrün, blafsgrün, fegrün; cAadon, verd de 
mer. Saftgrün; verd de glaieul. Apfelgrün; 
verd de pomme. Grün aniireichen, grün ma- 
chen; verdir. Grün malen; peindre en verd. 
Grün farben; teindre en verd. Sich grün klei- 
den; s’habiller de verd: Grüne Farbe; couleur 
verte. Grünes Tuch; drap verd. Grünes Gras; 
herbe verte, frafche. 

Grün, grünend, mit grünem Laube, mit Gra- 
fe bewachien ; verdoyant. Eine grüne Ebene; 
une plaine verdoyante. Ein grüner Rafen; un 
gazon. Eine grüne Wand in Gärten ; une Fe 
lifade. Eine grüne Hecke; une haie vive. Ein 
grüner Weinitock ; sn pampre. Eine grüne 
Aue; une prairie verte. GrünesLaub; verdu- 
re. Grüne Aefte; ramee. Grüne Sät; les bleds 
en herbe. Grün werden, Blätter und Knofpen 
gewinnen ; verdir, devenir verd, verdoyer; 
bourgeonner, boutonner, germer. Wieder grün 
werden; reverdir.. Die Bäume werden noch 
nicht grün; les arbres ne verdiffent pas encore. 
Im Frühling wird alles grün; tout reverdit au 

intemps. It. Grün; verd plein de juc. Grüne 

räuter; chous verds, verdures. Grünes Holz; 
bois verd, bois vif. Grüne Erbfen ; pois verds. 


Giüne Nüfle; noix fraiches. Die grüne Nufs- * 


fchale; l'écale. Grünes Fleifch; viande fraîche. 
Grüner Fifch ; poiffor frais. Eine grüne Haut; 
une peau crue. It. Grün, unreif; verd, qui n’efl 
pas mur, äpre, verdelet. Grüne Weintrauben; 
raifins verds. a 

On dit figurément : Er kan auf keinen grü- 
nen Zweig kommen; il ne er projperer ; il 
ne réuffit em rien. Mache dich nicht fo grün; 
ne fais pas tant le fendant. Er ift mir gar nicht 
grün; öl ne me veut pas de bien; il a uns dent 
contre moi. Der grüne Donnerftag ; le jeudi 
Jaint, jeudi abfolu. 

Grün, /e dit auffi, fubftantivent: das Grüne, 
die grüne Farbe; Je verd, la verdeur. Im Grü- 
nen Ützen; étre affis fur l'herbe, Im Grünen 
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fpazieren gehen ; Je promener fur le gazon. 
V ee = en one avec Us 

‚Die Grünader, (Grünaber illon blans 
vi de veine, 5 % rs ; 

as Grünauge, (Grünauge) La mouche jaune. 

Der Grünbauch , ( Grünbaud) ) Lie de 
guèpe ; chryfis verdätre. 

rünbere, (Grünbeere) voy. Stachelbére. _: 

Das Grünbeinchen, (&rünbeinchen) La poule 
aquatique à jambes vertes. 

Der Grünfink , Grünhänfling , (Grünfinf, 
Grünbänfling) Le verdier, bruant, ferin, (pe- 
tit oifeau).  : | 

Grüngelb, (grüngelb) adj. & adv. Fauns ti- 
rant fur le verd. 

Das Grünholz, (Grünhol) der Krummholz- 
baum; Ze pin de montagne. 

‘ Das Grünkehichen, (Grünfebiden) Le grim- 
pereau à gorge verte, colibri à grofier verd; à, 
le pre de mouche verdätre. 

er Grünkohl, (Grünfobl) grüner Kohl; Le 
chou verd. 

Der Grünkopf, (Grünfopf) La grive à tés 
verte ; il. le merle verd. 

Das Grünkraut, (Gränfraut) der Spinat; Les 


épinars. 

Grünlich, (grünlidh) adj. & adv. Verdätre. 

Der Gränling, (Grünlin$) L'alouette de Fo- 
rence, [pinolette; it. le pingon des Indes, le gros 
bec verd; it. le labre verd, (poiflon). On ap 
pelle er la punaife verdtre. 

Der Grünrüflel, (Grünrüffel) Le becmare 
verd, ara jverd à bande jaune. 

Der Grünfchild, (Grünfilb) La cafıde ver- 
te, cafıde du chardon. r 

Der Grünfchnäbler, (Grünfchnäbler) Le cow- 
dieu de rocher, outarde, deau, gros oifeæs 
de beau plumage. | 

Der Grünfpan, (Grünfpan) Le verd de gris, 
verdet. 
Der Grünfpecht, (Grünfpecht) Le pis verd, 
pivert, pic mart, pimart. h N 

Der Grünfperling, (Grünfperling) Le mo; 
neau à deux couleurs de Dakama. 


le vaiffeau laboure. Das Gold wird aus dem 
Grunde der Erde gezogen ; l'or fe tire du fond, 
ou des entrailles de la terre. On dit figur. Ei- 
nen zu Grunde richten; perdre, rumer entiè- 
rement la fortuns de gq.un. Von Grund aus; 
de fond en comble, entièrement; depuis le haut 
jusqu'en bas. Auf den Grund gehen, gründ- 
dich unterfuchen ; examiner une choje à fond. 
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Man mufs der Sache auf den Grund zu kom- 
men fuchen; :l faut pénétrer le fond de l'affai- 
re. Eine Wunde aus dem Grunde, os von 
Grund aus heilen; guérir une plaie radicals- 
ment. Aus dem Grunde ftudiren ; étudier d 
fond. Etwas in den Grund verderben; rui- 
ner qq. ch. de fond en comble. DieSache ift im 
Grunde gut, aber fie wird nicht gut gefüh- 
set; la chofe ejt bonne dans le fond, mais elle 
ne vaut rien dans la forme. Im Grunde ift er 
ein ehrlicher Mann; il ef} foncierement honnéte- 
homme. Er taugt im Grunde nichts; 5} ne vaut 
rien du tout. Mit Grund undRecht; avec rai- 
Jon.” Meine Muthmafung ift nicht ohne Grund; 
ma conjelture ef? bien fondée. Alles hat feinen 
Grund; chaque chofe .a Jon pourquoi. Diefer 
Wagen ift auf einer einzigen Reife zu Grunde 
gegangen; ce chariot a été ruiné par un feul 
voyage. Von Grunc derSele; du fond du cœur, 
de mon ame. Diefes Reich geht zu Grunde; 
cet empire tombe, va en décadence. Der An- 
fchlag ift zu Grunde gegangen; le deffein a 
échoué, Seine Gefundheit zu Grunde richten ; 
ruiner Ja fanté. 

Grund, en matière d'étoffe, fignifie la pre- 
mière ou plus baffle tiflure, fur laquelle on fait 
quelque fleur ou quel nouvel ouvrage. Mit 
Silber geftikt, auf einen atlafsenen Grund; 
bordé d'argent fur un fond de fatin. Stoff mit 

idenen Blumen in einem feidenen Grunde; 
Fo ' de fleurs d'or d fond de foie. Il Je dit 
auffi en fait de tableaux, pour fignifier le champ 
fur lequel les figures font peintes. Der Grund 
diefes Gemäldes ift zu dunkel; le fond de ce 
tableau 7 trop obfeur. Der Vordergrund, Hin- 
ter; ; le devant, le derrière ou fond. Der 
entfernte Grund; le loin du tableau. Im Grun- 
de destGemäldes erblikt man eine Landfchaft ; 
le Li du tableas eft un payfage. Den Grund 
geben; (T. de teintur.) donner un pied. Den 
eriten Grund geben ;» donner la première couche. 
Der Leinewand den Grund geben; donner l’im- 
primerie à la toile. It. Der Grund; (en T. de 
relieur) Vafliette, (en T. de doreurs) la batture. 

Grund, fignifie auf le fonds, le fol d'une 
terre, d'un champ. Viel liegende Gründe ha- 
ben; étre riche en fonds de terre. Der Grund 
und Boden und was davon abhängt; le fonds 
€? le très- fonds. Grund und Boden ; Ile terri- 
toire, la glèbe. Diefe Stadt liegt auf meinem 
Grund und Boden; cette ville eft fituée fur mon 
territoire. It. Grund und Boden; la terre, le 


terrein, le terroir. Ein guter, fetter, magerer : 


Grund; terroir bon, gras, maigre. Ein fan- 
diger , moraftiger Grund; un terrein Jablo- 
neux, marbageux. 

It. Grund; le fondement. Den Grund graben; 
faire-, creufer les fondements. Den Grund zu 
einem Bau legen; po/er, jeier les fondements 


“dépot; it. les fonarilles. 


-balfen, où Grundbaum) La 
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d'un bâtiment. (Figur.) Den Grund zu einer 
Secie legen ; jeter les fondements d'une affaire. 
Ohne Grund beftreiten;. contefler Jans fonde- 


ment, 
Grund, fignifie aug vale, vallon. Der Nek- 
kargrund; ie val du Necker. In den Gründen; 
dans les vallées. EineStadt, fo in einem Grun- 
de liegt; uns ville fituée dans un fond, dans 


un bas. 
On appelle Grund, (en T. d’Archit.) la baje, 
le Juppôt, la platte, mafif de fondement ; it. 
(figur.) l'appui, le fontien. Die Gerechtigkeit 
ilt der Grund, ow die Grundvefte der könig- 
lichen Gewalt; {a jufice eft la bafe de l'auto- 
rité royale. à 
On appelle auffi Grund ow Satz; les fées, le 
Jédiment qui fe dépoje au fond d'une liqueur, fe 
It. Grund, Quelle; 
la fource, le principe. Grund, Urfache; le [u 
jet. Troftgründe ; des Jujets de Den 
iefe Handlungen würden klein fcheinen, 
wenn fie nicht die Gerechtigkeit zum Grun- 
de hätten; ces aflions paröftroient petites, fi el- 
les n'avcient la juflice pour principe. Was für 
Grund hat er fich zu beklagen? qu’elle raifon _ 
a-til de Je plaindre ?.Der zureichende Grund; 
la raifon fufifante. Voici les mots compojts 
avec Grund, 
Der Grundbalken, où Grundbaum, (Grund 
pale, l'empélement. 
Der Grundbau, ( Grundbau) Le fondement. 
Die Grundbegierde, ( Grundbegierde) L'ap- 


pétence, (T. de philof.) 


Der Grundbegrif, ( Grundbegrif) Le concept 
fondamental. : 

Das Grundbein, (Grunbbein) (7. d’Anat.) 
L'os bafilaire, os fphénoide, 

Der Urundbelitzer, (Grundbefiger) Le pro- 
priétaire d'une terre. : a. 

Die Grundbirn, (Grundbirn) La pomme de 
terre; it. le topinambour. 

Das Grundblei, (Grunbblei) ( T. de Mar. ) 
ee Das Grundblei auswerfen; jeter ia 
le. . 
Grundbös, (grundbd8) adj. adv. Très, ou 
extrémement mauvais, fort méchant, exiräme- 
ment malicieux. Ein grundböfer Weg; chemin 

tout rompu. 

Grundbrav, (grundbrab) grundehrlich, adj. 
€ adv. Ein grundbraver Mann ; Un komme 
d'une probité reconnue où d toute épreuve. Er 
ift ein grundehrlicher Mann; cf un digne 


homme. 
Das Grundbrett, (Grundbretf) (T. d'Artil.) 
La femelle de quart de nonante. 
. Der Grundbrief, (Grunbbrief) La lettre ene= 
phytéotique. 5 5 
Der rundbruch, (Grundbruh) Le perc:= 
ment, pe au fond 2 


d'une digue, 
bh 3 
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! „on ee (Srundsud;) Le cadafıre; 
er terrier. 


né en Grunddi unddienft, an ee La corvée. 
Das Grundeis, (Grunbei rs sd 
- du fond de l'eau; la glace hr à 
‘la rivière charie. Der Flufs geht mit am ge 3 


I Crandeifen, Grunbeifen ) CInfirument 

de chirurg.) La fa 5 ib, le cifeau de graveur 
Hs, (Grunbdel) Le goujon, gobion, 
OL ndtshigkeit, (Grundfäßigteit) La 
aka, ach, (grundfaf6) adj. & adv. Ab- 
pee if grundfalfch ; ch un 


Die dbe, (Grundfarbe) La coulcur 
imitive, couleur matrice. 
Grundfaul, (grunbfaul) adj. adv. Très, ou 


Te encbtigkeit;, (Grunbfeudtigleir > 
Lim riche, (Grundfläche) La bafı 
“Die Grundfläche, (Grun € ale. 

Die Grundfohre ? Gandkerelle) (Srundfohe 
re, Grunbdforelle) La truite qui aime à Je tenir 
au fond ds l'eau. 

ie Grundform, a8 Grundform) La forms d 

donner le fond à I 

Da Granlgebirger (Grunbgesirge) Les mon- 
tagnes primitives, 
- Grundgeizig , ( grundgehig) adj, & adv. 


Avaricieux ow avare au 
Grundgelehrt, CRE Dneubre Sad € adv. 
Très-favant, avant a fond ehrt feyn; 
avoir un fond de m Ein en Brand, dgelehr- 
ter Mann; un hommes profondément avant, très- 
Javant; un homme d'une profonde ion, un 


abime de feience, 
Die Grundgerechtigkeit, (Brundgerechtigkeif) 
Le domaine d 
Das er (Grundgefg) La loi for 


Grundgüti A ‚ (grundgütig) adj. € adv. Sou- 


verainement 
Die cr (Grundhare) Ze poil fin, 


ba racine du 
Der Grundhaken, (Grundbafen) Le croc, 


De ge (Grunbbafe) Le lièvre des 


De Grundherr, ( Grundherr) Le Seigneur 
foncier; Seigneur d'une terre, d'un territoire. 
Die Grundherrlichkeit , Grundherrfchaft, 
‚Brundperrliteit, Grandberrfhaft) Le droit 


5 
Der Grundhieb, (Grundhieb) (T. de tailleur 
de lime) La taille, entaille. 
Der Grundhobel, (Srundbobel) La varlope, 
doucine; forte de rabot. 
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Die Grundkraft, (Grunbfraft) La force pri- 


-smilive, ejlentielle, 


ie Grundkugel, (Grunbfugel) L'ertifice 
eau. 

Die Grundlade, (Grunblade) (en T. ne 
Le racinal, 


-couche , bafe, ; fondement , 

ment,” aie. Diele! Suenkahl umge 
erfte ee ce pildeflal n'a pas allez LE 
pes &, figur. les élémens, principes ; it. la 


ie Gn Grundièger, (@runbleger) Le fondateur 


Die 6 ung, (Orunlegung) La fa 
ie ron egung 
dation; it. l'inflitution, les premiers principes 


Die Grandlehre (Grunblebre) Le principe, 
fondement de La doftrine, la PAL fondamen- 


“he Grundlinie, (Grunblinie) La bc 3 
ee eh au. & ade. ge 
où 


fond 
Mr ee FE 


oufre fans fond. Ein EV 
En Jos nd, à tout rompu. ho 


Güte ; bonté infinie, fans fond. Gr andlok Bor 
Le néon El gode eV; ir 
os; 3 of, ss. 
prétexte mal-fondé, frivole. 

Die Grundlofigkeit, (Grunblofigfeif) La 
fondeur immenfe, i . h sis 

Die Grundmauer, (&rundmaner) Z' 
ment , it. l'échi 

Die Grundneigung » (Grundueigung) Le 
Jentirsent originel. 

Der Grundpfahl, ( Grundpfahl) Ze eg 

Die Grundrebe, ( Grunbrebe) Le faux bois. 

CT. de Vign. ) 

Das Grundrecht, (Grundrecht) Le droit fei- 
greurial, It. le droit de bâtir. fur le fond d'autre 
moyennant une redevance. 

Die os el, (Grundregel) Za maxime, 
principe, la régle, mn préceptes règle ne 
tale, - priscipale. 

Der Grundrifs, (Grundriß) Le plan, Einen 
Grundrifs zeichnen; tracer un plan. 
ee aufnehmen ; lever un plan d'une place. 

le 

Der Grandistz, ( Grunbfat ) Le principe, 
la thèe, pofition, axiome, la règle, la maxime, 
Ein angenommener Grundfatz ; une kypothefe.- 

Die Grundfäule, ( Grundfäule) Le fondement. 

Die Grundfchwelle, (Grundfivelle) La Je 
live. It. les racinaux. 

Die Grundfprache B ni à ) La ls 
gue originale , Vorij R 
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Der Grundftein , ( Grunbftein ) La pieve 
fondamentale. D. le focle, it. la gite, celle de deux 
meules d'un moulin qui eff immobile. 

Die Grundftelle, ( Grunbfiele) Le pafage 


où lieu dafique. 
De ne ftimme, ( Grundftimme ) der Bafs ; 
ale. 


Der Grundftoff, (Grunbftoff ) Les élémens, 


er Grandes. ( Grund mbag 
er Grundftrich, ( Grundfirich ) Le ja: 6. 
CT. de maftres à écrire. ) Be 
‚Das Grundftück , ( Grunbftüd ) Les bien- 
fonds , l'immeuble. Die Grundftücke von den 
Fahrniffen fondern ; /öparer les bieus immeubles 
nu nt: (Erundf 
ie Grundfuppe, ( Grunbfuppe ) der Boden- 
fatz; Les Taken it. la lie. ii 
Der Grundtext, ( Örundtert) Le texte ori- 
ginal , l'original. : 
Del Grundtrieb , (Grundtrieb ) L'infiin& 
efentiel. 
Die Grundurfache, (Grundurfache) Za caufe 
principale, raifon fondamentale. 
Das Grundurtheil, (Gruudurtheil) Le juge- 
ment fondé fur l'expérience. 
Die Grundvefte, ( Grunbvefte ) Le fonde- 
ment, affermiffement, la bafe. 
Das Grundwachs, (Grunbtvads ) Le fuc de 
goudron, propolis. 
Die Grundwage, ( Grunbtvage) Le chas. 
Die Grundwabrheit, ( Grundwahrbeit) Pa- 
xiome, it. la doëtrine fondamentale , vérité fon- 
damentale. 
Das Grundwaffer, (Grunbtvaffer ) l'eau Jou- 
terraine. It, eau qui fort du pied des digues. 
Das Grundwerk, ( Grundwerf ) l'enchenot, 
dans les moulins à eau. 
Das Grundwefen, ( Grundivefen) L'efence, 
un qualité eentielle. I. Fätre abfolu, äre 
les êtres. ‘ 
Die Grandwiffenfchaft, (Gruntiviffenfaft ) 
La jcience fondamentale , l'ontologie, la méta- 


phylique. 
ge Grundwort, (Grundtvort) Le primitif, 
mot primitif. 

Die Grundzahl , (Grundjgahl) Le nombre 
cardinal. 

Der Grundzèhend, (G@runbyebend) La dime 
foncière. 

Der Grundzißs, ( Grundsind) Za redevance, 
rente foncière, cenfe foncière, cens , canon em- 
phytéotique. It. le cenfement, l'agrier, agritre, 

er Grundzinsmann, (Grundyingmann) Le 
GRÜNDEN” (Ständen). a. Ich 

ründen)v. a. Ich gründe - = 

dete, i. h gegründet, den Grund legen ira 

tre, gojer , faire, jeter le fondement , it. 

( fig.) fonder. Sich auf etwas gründen; Je fot- 

der fur, .. Diefe Zeitung gründet lich auf ein blo- 
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fes Gerficht, ift nur auf ein ungewiffes Gerücht 
egründet, cette nouvelle ne Je fonde que fur un 
LA incertain. In einer Wilienfchaft wohl ‚ge- 
ündet; foncé, ver/._It. Gründen, den Grund 
Fühlen + erreichen , finden, auf den 
° Grund kommen ; /entir , trouver ow avoir le 
fond , trouver où prendre pied. It. figur. Den 
Anfang geben; donner le commencement. Ein 
Reich gründen; fonder un empire, em pofer le 
fondement. Sich worauf gründen, verlaflen , 
flützen; s'appuyer, appuyer un dejlein fur gch. 
It. gründen; (en T. de peint. ) donner M 
mure, coucher, donner une couche, Gegründete 
Leinwand, darauf zu malen ; de l'imprimure. 
GRÜNDLICH, ( sr) adj.& adv. folide, Es 
ift die gründliche Wahrheit ; ce} La pure vérité. 
It. gründlich der etwas wohl verfteht re 
It. gründlich, ficher; afärd, certain. Adv. fon- 
damentalement, à fond, Jolidement , gs À 
certainement, foncièrement, parfaitement, entière- 
ment, radicalement. Etwas gründlich unterfu- 
chen; examiner gch. à fond. Seinen Satz gründ- 
lich behaupten ; établir folidement fa thöje. Die 
Gründlichkeit ; {a profondeur, la profondeur 
d'une fcience. It. la folidité, le Jolide. Aufs Gründli- 
che gehen; aller au Jolide. - 
GRÜNDLING, (Gründling) (der) gen. des- es, 
pl.die-e. Le goujon, gobion, bouilleret , la lo- 
che franche. Cbofon. ) # ; 
GRUNDUNG, ( en) (die) gen. der - pl. 
die-en, La fondation. It. PT CAES It, Die 
Gründung, Grundirung; ( T. de peint.) L'em- 
preinte , impreffion , la couche. It l'abtion de. 
Gründungseifen ; le grattoir , infirument de 
raveurs. à ; 
GRÜNEN, (grünen) v. n. Ich grüne - grünte, 
i.h. gegrünet , grün werden; verdir , devenir 
verd, verdoyer. Wieder grün werden , wieder 
grünen, ausfchlagen, rsverdir. Die Bäume 
werden noch nicht grün ; des arbres ne verdi/- 
Ep pas encore. m rühlinge wird alles wies 
er grün; tout reverdit au pris 5. Die Wie- 
fen ar les prés verdife Fu = 
GRUNZEN, (grungen) v.n. Ich grunze- grunz- 
te,'i h pures grogner. Das Schwein 
unzet ; le cochon grogne. It. figur. murren, 
rummen , grogner, gronder , murmurer , je 
plaindre. Sie grunzt den ganzen Tag; elle gro- 
gne, gronde.tout.le long du jour. Das Gran- 
zen; le grogner, grognzment. Der Grunzer; 
le grondeur, grogneur, grognard, de mauvai- 
fe humeur, ne mécontent. Ein grunziges 
"Weib; uns grogneuje, grondeufe. . 
GRUPPE, (Gruppe) (die) gen. der - pl. die-n., 
Le grouppe , figures accouplées. Gruppiren, 
mehrere Figuren in einem Hanfen zufammen- 
ordnen; groupper, accou aire plufieurs 
. gures Fu a iR MET Pa 
GRUS, 





go 


GUC. 


GUL. # 


"GRUS , ( Grug ) (der) gen. des- es‘, pl. die- GUCKROHR, (&udroßr) 7. Sebrôhr; le ink, 


GRUSEN, (grüfen) v.a. Ich grüfe- 


GRÜN 


. tier. 


G 


Grüfe; Le falut, lafaluade, It. la falutation. It. 
le compliment , la révérence. Den Grus erwie- 
dern; rendre le falut. Seinen Grus vermelden, 
entbieten; faire /escomplimens, faire Jes recons- 
mandations, fe recommander. Mein Herr läft 
euch feinen Grus vermelden; mon maître vous 
Jalue, vous fait fes complimens , fes recumman- 
dations. Meinen dienftlichen Grus an die Frau 
Liebfte; mes baifemains à Madame. 
grüfte, i.h. 
egrüfet ; /aluer. Grüfet ihn meinetwegen ; 
Beil de ma part. Ich bitte, ihn von mir zu 
üfen; je vous prie de ls Jaluer de ma part. 
t. grüfen ; faire la révérence, Öter, lever fon 
chapeau à qq. un, faire Jes complimens , fes bai- 
Jemains à gq.un. Einen, der uns gegrüfet, wie- 
der grüfen; rendre à qq. un fon Jalut, refaluer. 
It. grüfen ; (en T. de marin. ) faire , rendre 
le falut. Gott grüfe euch! Dieu vous garde! 
bon jour ! Die Grüszeits ( T. de chajje ) ke 
s où la chaffe 4 défendue. 

» (Grüge) (die) pe der - f. pl. Le 
gruau, griotte. Hafer où Habergrütze ; de l'a- 
voine mondée; Gerftengrütze, Graupen ; orge 
mondé. Buchweitzengrütze ; gruau de bled 
er On dit popul. Er hat keineGrütze im 

opfe ; il n'a point de cervelle, point d'efprit; 
il afefprit bouché. Der Grützhändler; le grene- 
ie Grützhändlerin ; la grenstiöre. Ein 
Grützkopf; un butor, balourd, lourdaud , fot. 
Die Grützmühle ; /e moulin à gruau. Der Grütz- 
müller ; le faileur de gruau. Grützwurft; bou- 
din de gruau. 


RYPHIT, (Grypbit ) Joy. Greifftein. 


GUARDAIN, (Guardain ) Yoy. Wardain. 


G 


UARDIAN , ( Guardian ) (der) gen. des - es, pl. 


. die-e. Le gardien, père gardien. 
GUBST, ( Gubft) Yoy. Steinbock ; chèvre Jau- 


vage. ‘ 
GUCKEN , (Guen) v. n. Ich gucke - 


guckte, 
i.h. gegucket ; regarder, voir, Aus dem Fen- 
fter, zur Thüre binaus gucken; regarder par... 
Einem in die Karte gucken ; trer dans les 


“ deffeins de qq. un, découvrir les fecrets de qq. un. 


‘ Der Sterngucker ; l'affronome. On appelle auf 


Gucker, 


uckglafs; {a lorgnette. Ein Guckfen- 
fer; une petite fenétre, jaloufie. 


GUCKGUCK, (Gudgud ; (der) gen. des-s, pl. 
die-e, ( dans qgs. provinces on dit Kukuk ) Le 
coucou. (! 4 der ) Dafs dich der Guckguck ! dian- 


tre! Die 


uckgucksblume , Gauchblume ; {a 


giroficé des prés. Die Guckguckspfeife; la pipée 


ar be coucou. - 


po 
GUCKKASTEN , (Gudaften) (der) gen.des- 
pl. die-; La chambre en er AE 


GUCKLOCH, ( Gudlod) ) (das) gen. des - es, pl, 


die-Locher; Le 


guichet, pouiis, vus dérobée. 


lunette d'approche. 


GUCKRÜBE, (Gucfrübe ) (die) gen. der-gl.die-n, 
Le turnip, rabioule, e/p£ce de rave. 

GUGEL , (Gugel) (die) gen. der - pl. die- n. Ko- 
gel, Kappe ; La chape, le chaperon, capuchon, 
froc, bonnet, la calotte. Ii. Gugel, Gugelhau- 
be, Règenkleid der Frauensperionen, la cu, 
coiffe, coëffe. 

GUHR, ( Gubr}) (die) gen. der-pl. die-en, Pog. 
die Gährung, Gähre; En terme de mine on ap- 
pelle die Guhr, le guhr, des terres très-divifbes, 
chargies de métaux, qui fe trouvent dans Le fin 
de la terre ES à fa jurface. Die weifle Guhr; 
be guhr blanc , la craie coulante, Graue Guhr; 
uhr cendré, 


GÜHRIG, ( gührig) adj. & adv. fpröde; aigre, 

- "cajlant, Je dit ee 

GULDEN, ( Gulden ) (der) gen. des-s, pl. die- 
Leflorin, pièce.de monnoie. Kin rheinifcher Gul- 
den; florin du Rhin. Meifsnifcher Gulden; fo 
rin de Mifnie. Deutfcher Gulden; Guldener ; 
Rorin d’allemagne, (pièce de vingt gros impl- 
riaux. ) : 

GUÜLDEN, (Gülben) adj. € adv. golden, von 
Gold; d'or. Eine goldene Uhr; une montre d'or. 
Eine güldene Kette ; une chaîne d'or, On dit 
figur. Die güldene Ader ; des h:morroïdes. Gül- 
dene Berge verfprechen ; promettre monts & 
merveilles, Die güldene Bulle ; La bulle dor. it 
Voy. Golden. 


GÜLTBAR, (gültbar) Yoy. zinsbar; conful, 


GULTBAUER, ( Gültbauer ) (der ) gem. des-s, 
pl. die -n. Der Zinsbauer ; le redevaxcier, ud 
* qui doit un cens, une rente; laboureur, qui tur 
tive les due pe d'un cenfier , €? qui en jouit moyes- 
nant une redevance flipulée qu'il paye. 
GÜLTE , ( Gülte) (die) gen. der - pl. die-n. 
Die Auflage, der Zins; l'impôt, la charge, rt 
devance; canon emphytéotique. It. la rete, & 
revenu , intérét. Die Bocengülte; l'emphythit. 
Eine Gülte ftiften; créer une rente. Eine unib- 
lösliche , klebende Gülte ; sme rente foncière 
On dit auf: Gült und Bürge ec RTS 
ger en Jon nom de la dette d'autrui. Der Ar- 
dit, Mitgült; l'aide de ragti Der 
iültebrief, das Gültebuch; le cadafire des rm- 
tes. Der Gültherr; le cenfier, Jeigneur confier. 
GÜLTIG, (gültig) adj. & adv. ( on dit aufigt 
tig ) Valable, valablement. Ein gültiger 
weis ; ums preuve valable. Eine guide Ent- 
fchuldigong, uns excw/e valable. lt. rurale, 
courant, de mile, qui a cours. Die Zeugen find 
nicht gültig; les temoins ne font pas admifibles. 
It. authentique, autkentiguement, valide, valide 
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ment. Gültig machen, Wgitimer, valider. Die 
Gültigkeit, der Werth; le Pe la valeur, au- 
torité, validité, authenticité. Ii. validation, ver- 
tu. Die Gültigmachung ; autori/ation, légitima- 
tion. Die Schuldverficherung diefer beiden 
Gläubiger ift von gleichem Dato, folglich ift 
ihr, Recht von gleichem G ade der Gültigkeit ; 
ces deux créanciers concourent enfemble. , 
GUMMI, (Gummi) (das) ges. des-, pl. die-. 

en plur.on dit ne die Gummiarten ) 


BoMme adragante. Gummi Elemi; gomme 4l4- 
mi, réfine 4 

fine animé. Gummilack ; gomme, réfine lacque. 
Gummi copal ; gomme , réfine copal. Gummi- 
harz , harzigtes Gummi ; gomme réfine , [ub- 
flance compojée de gomme Eÿ de réfine, dont une 
partie Je difout dans Peau, & l'autre dans l'é- 
Jprit de vin, Mit Gummi beftreichen ; gommsr. 
Den Gummi aus der Seide bringen; degommer 
la Joie. Der Gummibaum ; le gommier. Gum- 
micht ; adj. & adv, gommeux. Gummiguttä ; 
Bomme-guite, Gummiwaßler ; eau gonunée, I. 
appräi. 


GUNDELKRAUT , ( Gunbefraut ) (das) gen. 
des-es, f. pl. Le ferpolet citronné, Cherbe. ) 


GUNDELRÈBE , ( Gundelcehe ) (die ) gen. der- 
pl. die-n., Der Erd-epheu ; 4 lierre terrefire, 
terretts, rondotte. 

GUNDERMANN, ( Gundermann ) (der) gen. des- 
es, J.pl. Nom générique de quelques plantes 

5 comme du lierre terrefire, de la véronique des 
prés, germandrée bdtarde, véronigue à feuilles 
de licrre, élatine, héliantème , herbz d'or » hyf- 
Jepe de Garrigues Eÿc. 


GÜNSEL, (Günfel) Gülden Günfel; ‘der) gem, 
des-s,/.pl. La bugle, petite co foude, pisnte 
qui eff regardée comme un excellent vulndraire, 


GUNST, (Gunft) (die) gen. der -S. pl. La grace 
faveur , bienveillance, Faffe®ion. Ich habe feine 
Gunft verloren ; j'ai perdu Jes bonnes graces, 
Ich bin feiner Gunft wohl verfichert ; je Juis 
für de fon affeion. Sich jedermans Gunft er- 
werben ; s'acquérir la faveur d'un chacun, Ich 
thue nichts aus Gunft; je ne défère rien à la 
Saveur. Mit Gunft zu reden; avec permiffion , 

' Jauf le refpe®, révérence parler. Es. geht alles 
nach Gunft; tout va par compere & par com. 
mère. Die Gunftbezeugung ; la grace, affeËtion, 
bonté, faveur, le plaifir. ù 


GÜNSTER, (Günfter) Yoyez. Genitt. | 
GÜNSTIG , ( acc ) adj. € adv. favorable : 
; eat qui favorife, protège, qui à de ja 
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bonne volonté ‚»bienveillant. Günftige Geftirne; 
des aftres bénéfiques. It. en Einem günfig 
feyn; favorijer gg. un, être affekioms, vouloir 
du bien à qq. un. Gros, ünftiger Herr und Freund ! 
Monfieur mon tres-affsßlionns ami! Adv. favo- 
rab'ement, par grace & par faveur , avec bien- 
veilancs, : 
GÜNSTLING, ( Günftling) (der) gen. des - es, 
pl.die-e.; Le favori, qui efl en crédit, mignon. 


GÜNTHER, (Günther ) Gontier, nom d'homme. 


GURGEL, ( Surgel) (die) gen. der- pl. die-n; 
der Schlund; ie gofier, la partie intérieure de 
la gorge par où les alimens palent de la bouche 

"à has. It. la gorge. Einem die Gurgel äb- 
ftechen, abfchneiden ; couper la gorge à qq.un, 
couper le fiflet d qqun. Einem nach der Gurgel 
pes 3"Prendre qq. un par la gorge. Einem die 

urgel zufchnüren ; #rangier , pendre qq. un. 
Durch die Gurgel jagen ; manger, dévorer, 
Fricafer, difiper, gafpiiler , faire pafler par le 
“pays d’Angoulöme. Sich die Gurgel fchmieren ; 
s'humeller le peloral,, arrofer ta gorge. Die Gur- 
el-ader ; 43 veine ji aire.] Das Gurgelbein ; 
je nœud de la gorge. as Gurgelwafler; le gar- 
garifme. 


GURGELN, (gurgeln) (lich) v. r. Ich gurgele- 


gurgelte mich, i. h. mich gegurgelt; Je garga- 
sifer, Je laver 14: gorge avec de l'eau, ou avec 
quelque autre liqueur. 

GURKE, (Gurfe) (die) gen, der- pl. die-n. Le 
concombre. Grüne Gurken ; des concombres verds. 
Gurken einmachen ;. con, re des concombres, Ein- 

emachte Gurken , E rken; des concom- 
= confits. Kleine. Pfeffer, rken ; des corni- 
chons. On dit figur. € popul. Sich eine Gurke 

: herausnehmen; prendre grandes libertés, Der 
Gurkenkern ; {a Graine de concombres. Ein Gur- 
kenmaler ; un enlumineur de jeu de paune, 
broyeur d’ochre , peintereau, mauvais peintre, 
barbouilleur. Die Gurkenranke; Ie bras de con- 
combre, Gurkenfalat; concombres en Salade, Die 
Gurkenwalze ; le concombre , ( coquille. ) Die 
fleifchfarbige weißsäugige Gurke, Dee 
à points blancs. Die kaftanienbraune Gurke; le 
concombre couleur de châtaigne. Die kleine ge- 
flammte Gurke mit gelben Saum; Is petit con- 
combre ondoyé, Die gefaltete Gurke mit Ichwar- 

* zen Punkten; le concombre plié & faltié à points 
2#0irs , le narel, petit buccin blanc poinsillé de 
marron. Die flammicht gewalkte glatte Gurke; 
le concombre à nuages ondoyans. , 


GURT, GÜRTEL, (Gurt, Gürtel) ( ne) em, 
des-es, pl. die-e; La ceinture. Der Hofen- 

- Burt; la ceinturs de haut de chauffe. Der Knie: 
gürtel; la jarretidre. Gurt, Gürtel am Degen- 
gebenke; la: bande, la ceintaron, Dar ne 
iiii a er: ler 
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der Franciskaner; le cordon S. François. Der 
Gürtel der Juno, Venus; fe cefle. Der Leib- 
gurt, Sattelgurt, Gurtriemen, Gürtel ; {a /an- 
le. Gurt zu Körben, Tragbalıren, Schub-. 
arren &c. bretelle. Gurt, fo diejenigen, wel- 
che ein Schiff ziehen, über die Schulter neh- 
men; collier de hanfière. Gurt, unbändige Pfer- 
de feft zu fpannen; plate-longe. Gurt, woran 
der Fahnenichuh hängt; le brayer. Gürtel, 
.Taue, die unten an den Segeln befeftiget 
. find ; contrefanons. Der Gurtriemen der Pfer- 
de, it. Gurt, womit die Pferde auf den Schif- 
fen in der Schwèbe hängen ; la ventrière. Der 
Weltgürtel ; l'équateur, la ligne tquinofliale. 
Erdgürtel, Erdftrich ; Is zone. It. Gurt; (en 
T. d'Artill.) Das Zündfeld; le champ de lu- 
mière. Ein Gurtbette; un lit de fangles ; bau- 
det. Der Gurthake, Gürtelring ; Pagraffe de 
ceinture. Das Gurtwerk; ( T. d'Archit.) le 
plinthe ravalé, la ceinture. 


GÜRTEL, (Gürtel) (der) gen. des-s, pl. die-. 
Voy. Gurt. Die Gürtelreihe, Bandreibe ; (7. 
de blaf.) la fafce. Die Gürtelfchnalle ; {a bou- 
cle de ceinture. Das Gürtelthier, der Armadill, 
das Schildferkel; Parmadille, tatou. 


GÜRTEN, (gürten) v.a. Ich gürte - gürtete, 
i.h. gegürtet ; Ceindre. Gürtet in and; 
cei vos reins, Gürte dein Schwerd an die 

… Seite; ceins ion épée fur ta cuife. Ein Pfèrd 
gürten; fangler un cheval. 

GORTLER, (Gürtlee) (der) gen. des-s, pl 
die-; Le ceinturier; st. le chaïnctier , croche- 

. tier; it, le doreur. Das Gürtlerhandwerk ; is 

. métier des chalınltiers. 


GUSCHE, (Gufche) voy. GOSCHE. 


GUSS, (&uß) (der) gen. des-es, pl. die- Güfle; 
L'a&tion de verfer , de répandre; it. De tn 
fonte; it. le jet. Der Durchgufs, Durchfchlag; 
la paffoire. Ein Thränenguis ; un torrent de 
larmes, uns effufion de larmes. Gufs, Gufsrè- 
gen, Règengufs; grofe pluie, giboulée. Es ift 
ein ftarker Guprégen 5 il pleut d verfe ou 
à feau. It. Guß; (T. de braf]. ) ce qu’il faut 
d'eau pour braffer. Der Gufs ift gelungen; 


CT. de fond.) le jet a réuffi. Einen Gufs thun; 


faire un jet. Das Gufseifen; la gueufe. Das 
Gufsloch ; l'écheno, Der Gufsftein; Pévier, la 
dalle, (Gufswachs; cire faßlice. . Gufsweife; 
adv. avec effufion, profufion. Das Gulswerk ' 
. aus Eifen gegoflene Wären; les ferrailles. 
GÜST, (güft) Unfruchtbar, voy. GELT. 
GUSTAV, (Guftat) Guflav, nom d'homme, 
GÜSTER, (Süfter) (der) gen. des-s, pl. die-; 
ee, ln > ds dE 


GÜSTLING, (Güfling) voy. GELTE-VIEH. 
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GUT, (gut) adj. & adv. Bon, bonne, qui am 
Joi toutes Jortes de perfeËlion. En ce jmsüw 
% dit que de Dieu Ja oo allein ift gut; 
4 n'y a proprement que Dieu qui Joit bon, À 
Pégard des chofes paré il FR am fi 
toutes les qualités convenables à [a nature, Gu- 
ter Wein; de bon vin. Gutes Wafler ; de bon 
ne eau. Ein gutes Land; un bon pays. Gutes 
Geld; de bon argent Eÿc. Dans le méme [eu 
on dit auffi des chofes nuifibles, qu'elles [ont bon- 
nes. Güter Arfenik; de bon arjenic. Guter 
Schierling; de bonne cigw', c. d. d. propre à 
faire Jon effet. 

Gut, Je dit auf des perfonnes qui exuilnt 
dans que:qus choje, en quelque profefion. Ein 
guter Kriegsmaun; um bon homm: de gurr, 
un bon guerrier. Ein guter Arbeiter; sn bon or 
vrier. Ein guter Prediger; un bon prödicalen. 
On dit d'un homme qui écrit bien: Er bat os 
fchreibt eine gute Hand ; il @ la main baum, 
Iı. Es kommt von guter Hand; cela vint de 
bonne main, de bonne part. Die Sache it in 
guter Harid; l'affaire eji en bonns main ; dt dl 
entre les mains d'une perjonme qui Jauro bi ls 
conduire. Der junge Menfch ilt in gotenHir- 
den; ce jeune komme ef en bonne main; ges 
l'autorité d'une per/onne qui lui fera bien fair 

devoir. 

Gut, ifie auffi clément, miféricordieus, ir 
en and Unler guter König ; wire 
bon Roi. Er ift fo gut, fo gnadig; à ef fiber, 
fi clément. On dit par exclamation: Gutet 
Gott! bon Dieu! pour marquer la Juri à 
l'on efi de gg. ch. Es ift eine fehr gute Ind; 
C'ef une trés-bonns femme. Es find guielet- 
te; ce font de bonnes gens. Man muß fer 


- gut feyn, um fo etwas zu | safe 
üre bien bon pour Jouffrir cela. Die gute Ent 
ift in betrübten den; la bou fan 


n'en peut plus. 
Gut, fignifie au propre à certain wjogti 
avantageux, favorable, utile, convenable. Lis il 
* gut wider das Fieber; cela ef bom contre la ff 
vre. Das ift gutes War für die Reifendeti 
" voild un bon temps pour les voyageurs. AN 
auf der guten Se betrachten ou ndimen; 

© prendre qq. ch. en bonne part. 


._ On dit: der Menfch ift aus einem guten nt 
fe; cet- hommes eff de bonne maifon, pour ds 
. qu'il ef d'une ancienne Nobleje. 
Gut, m parlant des chofes, fignift pe 
fois Grand, € Jert à donner plus dt ne 
de force aux Jubflantifs avec lesquels Hl DE 


- te Stunde dafs ich fie erwarte; il yo be 


> ge heure-que je vous attends. Einem Lori 
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Maulfchelle gèben; donner un bon Joufflet d qq. 
un. On dit aufi: Lin gutes Jahr; pour dire 
ans année fertile ES abondante. Maclıet dafs 
ihr bei guter Zeit wieder da feyd; téchez de 
r#.enir de bonne heure. : 


On dit: Einem ein gutes Geficht machen; 
faire bon vijage à gg. un, lui faire un accusil 
agréable, le recevoir civilement. Etwas mit ei- 
ner guten Art thun; faire gg. ch. de bonne gra- 
ce. Einem gute Worte gèben; career, ca 

. joler gg. un. Guter Freund! mon ami, amil 
Guter Freund, Camerad, wo geheft du hin? 
camarade, où allez-vous ? Gott gebe euch ei- 
nen guten Morgen! Dieu vous donne le bon 
jour! On dit prov. Gut Ding will Weile ha- 
ben; à tout vient qui peut attendre; on ne peut 
faire qu'en faifant; on ne fait pas bien les cho- 
Jes, quand on les fait couramment ; il faut at- 
tendre que la poire joit müre pour la cueillir. 

Gut, adv. Bien, bonnement, proprement, ee 
vorablement, heureufement , abondamment. Für 
gut, rathfam achten ; approuver , trouver bon, 
croire, juger à propos. Ich achte mich zu 
gut darzu, diefes zu thun; je crois cela au 
déffous de moi, je croirois m’abailler,, m'avilir , 
en faifant cela. Er achtet fich zu gut, mit 
mir zu rèden; il ne daigne pas me parler, il 
dédaigne de mie parler. t aufnehmen; pren- 
dre en bonne part; prendre bien une chofe. Ich 
finde gut, dafs.. je trouve bon, que.. Sich gut 
ftehen ; Are à Jos aife. Er bat es fehr gut 
bei feinem Herrn ; # ef fort bien chez Jon maf- 
tre. Wer es gut haben will, der bleibe zu 
"Haufe; pour être à Jon aile, il faut être chez foi. 
Ihr habt gut fagen, gut reden; vous avez beau 

arler, beau dire. Ihr habt gut reden , ihr 

bt keine Noth dabei; vous en parlez bien à 
votre aile. Es gut haben, eine gute Gelègen- 
heit haben; l'avoir beau ou belle. Wie viel 

© habt ihr zu gut? combien avez-vous de bon? 
Zu gut halten; pardonner, excufer. Gut heif- 
fen, billigen; goäter, approuver, confentir. it. 
acquie/cer, applaudir, admettre, concéder. Nicht 

t heifsen ; désavouer. Er hat die Rede ge- 

alten, und es fehr gut as il nous ‘à 
harançgué d'une manicre a lui faire honneur. 
Wieder gut machen; réparer, remplacer, re- 
fituer, indemnifer, Jatisfaire. Ich mache es 
fo gut, als ich kan; je fais du mieux que je 

mis. Einem gut feyn; aimer ag. un; vou- 
ir du bien d qq. un, lui être affeflionné, 
lui porter affeflion; avoir de l'amitié, de l'affe- 
Blion pour æ un. ift gut; voilà qui va 
bien. Es ift, es fteht alles gut; tout va bien. 
“Er ift zu allem gut; il ef? bon à tout. Esift 
ut, es mag drum feyn; d la bonne heure. Es 
fchon gut; c'e allez, ad. ‘Wenn es 
foweit ommen Mt, da.ilt es gut gewé- 
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fen; quand la chofe en ejt venue ld, c'en ef fait. 
Es ift gut, dafs wir allein find ; X bon eji que 
nous fommes fews. Es ift gut des Morgens 
Aleifsig feyn, nach dem Eflen fpazieren gehen ; 
ÿ fait bon étudier le matin, Je promener après 
le repas. Hier ift gut feyn; il fait bon ic, 
Es ift gut um ihn feyn; sl fait bon avec lui, 
Die Birnen find nun gut; les poires font deja 
bonnes, ou mûres. Die Krametsvögel find nun 
gut; ceß la Jaifon des grives. Das ift dem 
Magen gut; cela ef? bon pour Veflomar. Das 
ift gut für mich, das befteift mir gut genug, 
le meilleur me revient ajlez bien; je fuis bien 
aile de m'accomoder du mrilleur. Gut kaifet- 
lich feyn; tenir pour l'Empereur , tenir Jon 
parti Gut preufsifch feyn; tenir pour la 
Pruffe. So gut als; presque, quafi, comme, 
autant. Einer ift fo gut, wie der andere; 
Fun vaut l'autre, bonn t blanc € blanc bonnet. 
Es wäre &ben fo gut gewèfen: vous auriez 
autant gagné d.... Ich bin fo gut, als du, 
er; nous nous valons bien l'un l'autre ; je Juis 
de la méme condition, je ne vaux pas moins que 
lui. Ich bin euch für allen Schaden gut; je 
vous garantis de tout dommage ; je Juis garant 
de toute la perte, qui en pourroit arriver. Für 


‘einen andern gut feyn, gut fagen ; répondre 


"pour un autre, fe rendre garant pour un autre. 
dfo ie mir; ayez la bonté, la grace 
de me dire. Er lället alles gut feyn; sl permet 


+ tout; il connive d'tout. Ich kan das nicht fo gut 


feyn laffen; je ne /aurois laifler pafer cela. Dis- 
mal mag es = feyn, aber a Hi wieder; 
gare pour le Far mais n'y revenez plus, Guter 
inge feyn, luftig, aufgeräumt; dre de bonne 
humeur , où d'humeur, faire bonne vie, fe ré- 
jouir. Sey guter Dinge, gutes Muths; que 
ton cœur Je réjouiffs. Sich etwas zu gute thun; 
Je choyer , fe faire du bien, Je dorlotter , fe do= 
diner. ‚Sich gute Tage machen; /e donner du 
bon temps, prendre Jes ailes. Wenn du nicht 
gut thuft, fo will ich &e; fi tu ne fais pas 
ton devoir , je te. . Ein lofer Bube, der nicht 
ut thun will; un petit frinon, qui ne veutpas 
für Jon devoir, s'acquitter de Jon devoir, Er 
ird nimmermehr gut thun; fl ne vaudra ja- 
mais rien. Diefer fch hat fein Lebtage 
kein gut gethan; cet homme ne valnt jamais 
rien. Das wird euch gutthun ; cela vous fera 
du bien. Ihr müfst mir zehn Thaler gut thun ; 
il faut me faire bonifier dix écus. Diele Pflanze 
thut nicht gut in dem Lande; cette plante ne 
profite pas en ce pays, Es thut kein gut; cels 
weit pas utile, ne vaut rien; cela ne fauroit du- 
rer. Meine Augen wollen nicht mehr gut 
thun; mes yeux commencement à me manquer, 
dre défailir. Der Wind ift gut worden; Ie 
vent ef raproché, Er wird bald bofe und bald 
wieder gut; il Je fäche aifément, mais il s'ap- 
litiia paife 


BF GUT. 


paife de mfme, il en revient bimtét. So guter 
it, kan er doch auch büs werden; tout bon 
. qu'il ef, il ne laije pas de Je fächer. Te 
GUT, (&ut) (das) gen. des-es, pl. die- Güter; 
"Le :bien, ce qui eff bon, utile, avantageux, 
+ convenable. Das hüchfte Gut; le fouverain bien, 
la Jomme du bonheur, Weltliches , geiftliches 
* Gut; bien temporel, fpirituel, Die himmlifchen 
Güter find mit den irdifchen nicht zu ver- 
gleichen; les biens cölefles ne font pas d com- 
arer avec les terreftres. Ich wollte es umal- 
‚ler Welt Güter nicht thun; je ne le ferois pas 
‘powr tous.les biens , pour tout l'or du monde, 
. Gut fgnifie aufi ce qu'on pofléde en argent, 
PA eve autrement. Das Erbgut; 
le bien de patrimoine. Leib und Gut wagen , 
Gut und Blut daran fetzen ; hazarder b.cis & 
„vie. Häb und Gut verlieren ; perdre tout Jon 
bien. Nach eines andern Gut trachten; cm 
voiter le bien d'autrui. Unbewegliche Güter; 
‘biens immeubles. Fahrende Güter; biens tieu- 
-bles, biens mobiliaires. Liegende Güter be- 
.fitzen; avoir du bien en fonds de terre. 
Güter fammlen ; amajfer de grandes richefles, 
beaucoup de biens. Er hat fchöne Güter; 4 4 
.de bous effets. Ein Pachtgut; une ferme, mé- 
tairie. Ein angefchaftes oder erworbenes un- 
bewègliches Gut; un acquét, apanage. 

‘On appelle aufi Güter (en T. de commerce) 
des de Es find viele Güter ange- 
kommen; il ef arrivé bien des marchandijes. 
‚voy. Wären. Dans quelques provinces on ap- 
‘pelle aufi das Güt, la portion de miel € de cire 
‘qu'on trouve dans une ruche; & en T. de mine 
-on dit Jouvent Gût au lieu de Erz, it. Glocken- 
‘gôt; bronze, métal, fonte. 


GUTE, (Gute) (das) gen. des-n, (pl. Le bon 
Wenig und was Gutes; peu & bon. Etwas 
‚Gutes eflen; manger 2 ch. de bon, m bon 
-morceau.  Gutes . empfangen ; reccvoir du 
bien. Gutes mit Bofem, ou das Gute 
‚mit Büfem vergelten ; rendre le mal pour 
de bien. Einem viel Gutes thun; combler 44 
sm de bien Den Armen Gutes thun; faire 
des charités aux purs Jemand Gutes gön- 
nen; vouloir du bien a gg. ur. Laffet ab vom 
Bofen und thut Gutes; abflenez-vous du mal 
€ faites le bien. Von jederman Gutes reden; 
dire du bien de qq. un, de tout le monde. Je- 
ææanden zum Guten anhalten, vermaknen; 
exchorter qa. un à bien faire, Des Guten kan 
man nicht zuviel thun; (prov.) on ne Jauroit 
faire trop de bien. Das hedeutet, mir 'niohtg 
Gutes ; cela ne me prifage rien de bon. ‚Das 
fchmekt wie nichts ae ca à un mausals 
goût. Es riecht, wie nichts. Gutes; il Jet 
dort nawais; cela pue come la, pefe. : Ansfe- 


Viel _ 


GUT. 


hen’ wie nichts Gutes ; avoir.la mine ‚un dir 
farouche, désagréable, la mine mauvaife, un air 
mauvais. Das wird mich ein Gutes koften ; 
cela me coûtera bon. Guten Theils ; pour la : 
plapart, pour la plus grande partie. | 
Voici les mots compofés avec Gut: 

Des Gutachten, (@utadten) L'opinion, Le fen- 

timent, avis, fens. Sein Gutachten fagen, er- 


. bfnen ; dire Jon /entiment, fon avis. Nach mei- 


nem Gutachten, Gutdünken; à mon Jens, .d 
mon avis ; Jelon mon opinion. Gutachten Jigni- 
Jie au confeil, avis, le j gement, Nach mei- 
‚nem Gutachten, Gutdünken und Verftand; Je- 
lo mon Dee it. l'arbitrage; ü.(CT. de né- 
goce) le Parere. . & 
ab (gutartig) adj. €? adv. De bonne 
qualité. Ein gutartiges Kind; us enfant bien- 
né; d'un bon naturel. Die Gutartigkeit; la boy- 
ne quanie 
as Gutbefinden, (&utbefinden) Der Bei- 
fall; L'ayvrobation, l'agrément. it. Das Gutbe- 
finien, Wohlbefinden, die Gefundheit ; {a /ag- 
té. it. le bon état. 
Gutdünken, (Gutdünfen) voy. Gutachten. 
Der Gutedel, (Gutedel) Le chafelas blanc, 
Jorte de raïfin. » 
Gutglaubig, (gutgläubig) voy. Rechtgläubig. 
Das Gutheiflen , (Gutbeiffen) L’approbation , 
.autorifalion, agrément , le Juffrage , applaudijje- 
ment. Auf Gutheiflen ; par Paveu.de, par Fap- 
-probation, par le confentement donné. Gutheil- 
fen, v. a. approuver voy. Heiflen. Gutheiflend, 
adj. € adv. approbati). = 
Die Gutheit, (Gutbeit) La bonté. it. l'afle- 
Aion, libéralité, facilité. Haben Sie die Gut- 
heit; ayez la bonté. " 
Der Gutherr, (&utherr) Der Gutsherr; Le 
Jeignew d'une terre. ; 
äutherzig, cautbertig) adj. € adv. Sincère, 
cordial, qui a le cœur bon, qui efl tout de cœur, 
st. bon, obligeant, aifé, courtois, débonuaire. it. 
.benin. it. franc, franc de cœur ; it. liberal. Adv. 
Jincerèment, cordi » de bon cœur, libérale- 
pr REA (Gurbersgteir) La fine 
ie Gutherzigkeit, (Gutherzigfeir‘ fincé- 
wie, Pe bénignité, fran- 
qu ‚ indulgence, bienveillance, libéralité , bon- 
je. 


Gutmütig, (gutmütig ) adj. € adv. Franc, 
généreux, benin , bienfaifant. 










- . Gutfgen, (Gutfagen) voy. Gut, 

. Die that, (@utthat) Le bienfait, la fa- 
ueur, . it. le fervice, bon office, plaifr, la.k- 
déral té. „Einem. viel Gutihaten.erwei- 
fen; combler qq. un.de bienfai 





ils 

Der Guttbäter, (Gutthâter) Le bienfaiteur. 
Die ‚Gutthäterin , la bienfaitrice. 

: Guttlätig, (guithätig) adj. & adv. Bon, bien- 

Faijant, favorable, Jerviable , often, mL 3 

ie 


GUT. 


Die Gutthätigkeit, Con La bonté, 
le penchant d faire du bien, inlination bienfai- 
Jante , humeur obligeamie. it. bénéficence, ur Ing 
fance, largele, libéralité, munificence, générofité. 

Gatthun, (Gnftjun) voy. Gut. 
Gutwillig, (gutwilig) adj. & adv. Volon- 

- isire, complaifant, de bon gré. Ein gutwilli- 
ger Beitrag ; une contribution volontasre. Ein 

utwilliges Bekentnis ; ume confejiion libre. it. 
acile, amiable, Jerviable, oficieux, prompt à 
Jervir, d faire plaïir. Adv. volontairement, de 


bon, de plein gré, de bonne volonté, de bowme 


. grace, volontiers, librement, d'une manière com- 
plaifante, facilement, de fon plein gré, de. Jon 
bon gré. Sich gutwillig pres 3 Je rendre de 
Jon pur mouvement. 


Die Gutwilligkeit, (On ialdı La bonne 
volonté, complaijance, facilité, bonté, affe&tion, 
humeur ferviable. Er bat fich durch feine Gut- 
willigkeit um alles das Seine gebracht ; à! s’eß 
ruiné par Ja bonté. 


GÜTE, (Güte) (die) gen. der-, f. pl. Die Gü- 
” tigkeit; La bonté, qualité de ce qui efl bon, 
Die Güte eines Bodens oder Landes; La bonté 
d'un terroir. Die Güte des Weins; la bonté du 
vin, Deffen Güte befteht darin, dafs -; /a bon- 
té confife en ce, que-. Die Erde ift voll der 
Güte des Herrn; la terre ef} pleine de la bonté 
du Seigneur. It. Güte, Vergleich; accord, ac- 
commodement. Von keiner Güte hören wol- 
len; ne vouloir entendre à aucun accord. Die 
Güte verfuchen; tenter un accommodement. In 
der Güte; amiablement, à l'amriabie ; it. de bon- 
me grace. In der Güte handeln ; traiter amia- 
blement, compojer uns affaire à l'amiable. Sich 
in der Güte vertragen; s’arcommoder , vuider 
le différent d l'amiable. À 
Güte, fe prend plus particulièrement pour une 
qualité morale qui porte à faire du bien; € en 
parlant de Dieu, Güte ef un des attributs di- 
vins. Die unendliche Güte Gottes; la clémence 
infinie de Dieu. Jemandes Güte misbrauchen ; 
abufer de la bonté de qq. un. 
Güte, fignifie auf l'aloi, le prix, la valeur, 
le titre, Senf Ph chofe. ES 
GÜTER-BESCHAUER, ( EURE) (der) 
ifit 


gem des-s, pl. die-; vifiteur. 


GÜTER-BESTÆTER, (Güterbeftâter) (der) Lu 
ans 


des-s, pl. die-; Cef ainfi qu'on appelle 
quelques villes un ur. expéditeur. 


GÜTER-STEIN, (Güterflein) v. GRENZ-STEIN. 
GÜTIG, (gütig) adj. & adv. Bon, favorable, - 


bénin, humain, charitable , bienfaijant, débn- 
naire, doux, indulgent, équitable. Ein gütiger 
Herr; un bon Seigneur, un bénin maitre, Ein 


GUT. Rs 


gütiger Fürft; un Prince débonnaire: Eine gü- 
tige Antwort; une répon/e favorable. Adv. fa- 
vorablement , bénignement, charitablement , hu- 
mainement , avec bonté, nr or êt, im 
dulgemment , doucement, équitablement. Mit ei- 
nem gütig umgehen; traiter qq. un favorable- 
ment, gracieufement. Gütig, gütigft erlauben; 
vouloir bien, daigner, permetire, avoir la bon 


GÜTIGKEIT, (Gütigfait) (die) gen. der-, pl. 


die-en. DieGüte; La bonté, faveur, bénigni- 
té, douceur, indulgence, bienveillance, humanité, 
équité. Die Gütigkeit eines Fürften gègen fei- 
ne Unterthanen; .la clémence, bégnité-d'un Prin- 
ce envers Jes fujets. 


GÜTLEIN, (Gütlein) (das) gen. des-s, pl. die-. 


Das Gütchen; Un petit bien, roture, peite'ter- 
re, -petit héritage. 


GÜTLICH, (gütlid) adj. & adv. Einem gütlich 


thun; Fire du bien d qq. un: Eine gütliche 
Handlung ; un traité ou accord paifible, une con- 
vention. Gütlicher Vergleich; compofition. Eine 
Sache zu gütlichem Spruch ftellen; mettre une 
affaire en arbitrage, fubir l'arbitrage; it. amia- 
ble, amiablement, à l'amiable, par accord. Ei- 
ne Sache gütlich entfcheiden; terminer une re 
faire amiablement. Einem gütlich thun; döli- 
cater, choyer qq. un. Sich gütlich tkun; /e dé- 
licater, fe dodiner, Je dorloter, avoir bien fois 
de Ja peau, fe choyer , fe donner du bon temps, 
prendre Jes ailes, s'en donner à cœur joie. It. 
Gütlich, mit guten Willen; de gré à gré. 


GYPS, (Spt) (der) gen. des-es, /. pl. Le gypfe, 


pierre à plâtre, moilon à plâtre. Il fe dit gé- 
néralement de toutes les pierres que le feu chan- 
g en plâtre. On appelle aufi particulièrement : 

yps où Gypskalk ; le plâtre, une forte de pier- 
re qui ef cuite au fourneau, que l'on cafe € 
que lon met en poudre Pe à divers u/a- 
ges dans les bâtiments. Grobkürniger Gyps; 

ypfe à gros grains. Klärkörniger Gyps; gypfe 
5 petits grains. Blätteriger Gyps, Schiefergyps ; 
gyple en lamslles ou feuilles. Strahligter Gyps; 
gypfe firié. Dünner Gyps; coulis. Gyps ein- 
rühren; gächer du plâtre. Mit Gyps bewerfen; 
donner un crépi de plâtre. Der Gyps bindet 
mit Waffer und wird hart; le gyp/e prend corps 
avec l'eau & Je durcit. 


Der Gypsanwurf, (Gnpéantourf) L'enduis 
de plâtre, 


Die Pres (Sppgarbeit) das Gyps- 
werk; L'ouvrage de pldtre, de fluc; le plâtra- 
e. Die Gypsarbeit, das Gypswerk an den 
ecken ; le iambriffage. DasGypswerk neben 
den Kapdachlochern; les crofjeites (de couver- 
ture. 


Die 


GYP, 


806 

DieGypearten, (&ppearten) gypsartige Stel- 
ne; Les a gopfoues, gyples. Gypsartig; 
adj, & adv. gypjewx 


Face (Eypesiib) Uns figure de pid- 
tre, flatus de pläire. 
Die Gypsblume, (Gb) 


Les. fleurs 

Der Gypsb De ie 
Lee Spa ru , Sppedruch) La plätricre, 
reg arr ae Un Li do CS 

Die Gypsdrufe, ( @ppébrufe) L gyple cry- 
fialiifé. 
Ad pr dti COppéscbirse) Un mont 

kalk, Le pi 
De Des ee N ei Er bre. 
Dos Gant, Tenrstren) Le, gvrhphila. 


peblume) ein frahlig- - 
ter, Li pe etwas durchfichtiger Gypsfpath; - 


GYP, 


Die G ftalle, Ce Le 
PT der cryjioux a 2. 
Die rel, ee La peisiu- 


re à fresque 


Der G ; Le mar- 
DE Grremarmor (Eppsmermor) Le mar 


Ps + nana de (Gppémepl) Le phdtre en pow- 


Der G fi ’ [Li à plâtre. 

Die Eos A Las 
ypsfinter, (Gypéfiater grigrari 

Pr gypfeux , finter gypfeux, 

Der ca, € (Sppsfpath) Le gypfe fes- 


GYPSEN, (gppfen) v. a. Ich gypfe- gypfete, i. 


h. gegypfet. Mit Se überziehen ; Pldtrer, 
endzire de plétre. Den Gyps mit Klug und 
Kelle anfngen: ohne ihn zu werfen ; dpi- 
per fer, Gypsubeiver s ie plé- 


Pr däres, 











